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A MONSEIGNEVR 


LE  PRINCE 


A atjQn  Royale , la  fremtere  au 

monde  en  toutes  fortes  de grandeurs , a 
tou  fours  forte  ^ne  affeôHon  Jinguliere 
à celle  de  ontmorency,Z^  de- 
fartant  plus  fouuent  les  grandes  Di- 
gnitez.  de  la  Couronne,  & les  Gouuer- 
nements  des  Prouinces,  qùa  nulle  autre, 
four  les  notables  & imfortans feruices 
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quelle  en  a receus  de  temps  en  temps^ 
Mais  particulièrement  les  Princes  de 
la  Branche  deBowK^o^  <vosprogeni~ 
teurs  ont  tant  honoré  cette  ancienne  & 
illuJlreFamilleyque  depuis Robert^ls  du 
RojS>Loujs  iufques  à<vous  i ils  Je  font 
tous  alliez^  à des  Jemmes  qui  par  <vne 
heureufe  & mémorable  rencontre  en  ti^ 
roient leur  extraôHon' Au  moyen  dequoj 
elle  a maintenant  le  bonheur  de  voirie 
premier  Prince  du  Royaume  ijfu  de  dh 
uers  endroits  de  fon  fang  le  plus  pur  y le 
plus  noble  y & le  plus genereux^  Etmojt, 
Mo  N s E I G N E V R , ayant  drejfeauec 
beaucoup  de  foin  & de  diligence  t H i- 
Jloire  delamejme  <$Maifonde  i^oNT- 
MORENGY,  ou  les  tiges  de  ces  extra- 
Bions  & alliances  font  fdelement  re- 
marquées  *,  ie  me  fuis  perjuadé  que  fi 
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E P I s T R E. 

te  <vous  la  prefentots  elle  pourroit  trou- 
uer  autant  de  part  en  %toJlre  jaueur  ér 
hienueillance,  comme  elle  s ajfeure  d'èn 
auoir  en  celle  de  la  <verité>  Car  puifque 
les  pim  Grands  d entre  les  vieux  Gal- 
lois, Romains y& autres  Peuples  hell'p- 
queux , fe  plaifoient  à ouyr  reciter  les 
hauts  faits  des  hraues  dr  excellents 
hommes  y de  la  race  defquels  ils  defcen- 
doienty  ou  à contempler  leurs  images  & 
JlatueSy  quoy  querfumees  & couuertes 
de  poufiere  : ie  ne  douhte  point  que  vo- 
ftre  genereufe  Grandeur  eftant  touchée 
du  vif  rejfentiment  de  la  gloire , qui 
vient  du  fang  illufre,  ne  prenne  quel- 
que plaifir  à lireicy  tant  dations  de 
pieté  & de  valeur  exercées  par  ceux  de 
la  Famille  de  Æf  ontmorency  vos 
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^rays  ancejlres , bien  que  reprefentées 
fans  elegance  ny  aucuns  ornements> 
Famille  , qui  née  au  milieu  de  cette 
($éMonarchie  auec  le  glorieux  tiltre  de 
PREMIERE  ChRESTIENNE  DES 
Gavles,<«  produit  non  comme  celle 
des  Fabiens  à Rome  trois  Princes  du 
Sénat , non  comme  celle  des  Curions 
trois  Orateurs , ou  comme  d autres 
quelques  Cenfeurs  & DiBateurs\mais 
^lufeurs  grands  & caillants  ^trfon^ 
nages  y Chefs  d'armées,  Gouuerneurs, 
Admiraux , ($AAarefchaux  , grands 
chambellans , Connejlables  y & au- 
tres, qui  ont  fait  reluire  & ef dater  leur 
<vertu  & f délité  en  tous  lieux  s tejmoi- 
gnants  qùils  riauoient  ardeur  ny  affe^ 
6tion  que  four  le  feruice  de  Dieu  & de 

leurs 
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leurs  Princes  Tres-ChrestiéNS^ 
Mnts  cï  qui  me  âùnnè  encore  plus  de 
"confiance  que  ^ouSyMoH^^iGU^V  K, 
aurez^  agréai  le  loffre  de  mon  Ouuragey 
cefi  [honneur  que'  <vous  me  fine  auez^ 
fiait  de  nouueau  à cette M ai fon,^  choi- 
fijfiant pour  efipoufie  Madame  C H a r- 
LOTTE-Marg VERITE^  DE M ONT: 
MORE  NC  Y tresfiage  & ^vertueufie 
Princefifie.  Car  îen  ay  principalement 
entrepris  le  trauaifi  pour  contribuer 
quelque  chofi  à leternelle  mémoire  d'<v- 
ne  fi  haute  <$Mlliancey  qui  efi  comme  le 
couronnement  de  toutes  les  gloires  ypre-  ' 
rogatiues , & fielicitez.  de  cette  illujlre 
& célébré  Race>  Ce  fera  donc  aufii  le 
comble  des  defirs  de  celuy , qui  le  con- 
fiacre  à njoïire  eminente  Grandeur  y fi 
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njous  le  receuez»  auec  njn  fauorable 
accueil , & luy  fermette le  conten- 
tement de  fournir  ejlre , & Je  dire  à 
iamais. 


Monsbignevr. 


Voftrc  ttes-hutnble,trcs>obcïfraat, 
& tres-aiFcâionn^  feniitcur» 
Andrb'dvCheime. 


I 


Digilizcd  by  Googic’ 
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en  lEpitaphe  /Anne  Duc  de 
Montmorency,  Pair  & 
ConnefiahledeFrance^ 


Cefte  Race  eft  fur  toutes  la  plus  belle. 
Race  héroïque,  & antique: laquelle 
De  fils  en  fils ( guerriers  viiStorieux  ) 

A Ton  renom  efleué  lufquaux  Cieux, 

Crofie  d’honneurs,  & de  noms  mémorables, 
Conceuant  feule  Admiraux,  Conneftables, 
Grands  Marefehaux , & mille  dignitez  : 

Donc  les  hauteurs,  honneurs,  auth'o rirez. 
Comme  à foilon  communes  en  leur  race 
( Ne  cedant  point  aux  plus  grandes  de  place) 
Oncgouuerné,  prochaines  denoz  Roys, 
Hçureufèmenc  l’Empire  des  Franejois. 
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mer ou  faire  imprimer  en  telle  marge  & caractère  que  bon  luylcmblcia  ledit  Lîuic,iceluy  mettre  Sc 
ctpolêr  envcnte,&  di(lribuec,durant  le  temps  deneuf  ans  > à commencer  du  iour  qu'ii  fera  acheué 
d’unprimcr  : Défendant  i tous  Imorioieucs , Libraires,  Eilrangcrs, de  autres pcrronnesdcquclque 
qualité  qu’ils  fbient.d’imprîmer  ou  uireimprimcr,ny  mettre  en  vente  durant  ledit  temps  ledit  Liure, 
fous  couleur  de  faulIèsmarqucs,ou  autres  dcfguilêmcns,  fans  le  confênicmenc  &.perinifnon  dudic 
£xpo{ânt^udcceuxayantchargedeluy,fùt  peine  de  conBfcation  d'iccluy  , quinze  cens  liuresd’a- 
mende,dc  de  tous  defpcns, dommages  & imctcib  enuers  Iuy,i  la  charge  d'aï  mettre  deux  exemplaires 
ainoftrcBihhoihcquejauaniquerexpofcrenvente,  fumant nollrc  Reglement,  ipeined’ellre  def- 
cheu  du  prefent  Priuilcge.  Si  vovs  mandons,  que  du  contenu  en  ces  prefaues  vous  faflicz, 
(ouffhez.&; iaïQicziouyr ledit Cramoily  plaincincnt&pailiblcmcnt:  Sc  àcefaire,  fouffrit & obeyr 
tous  ceux  qu’t!  appartiendra. En  mettant  au  commencement  ou  à la  lin  dudit  Liurc  ces  prefentes , ou 
vn  bref  excraiél  d’icelles,  voulons  qu’elles  fuient  tenues  pour  hgniBécs , & qu’l  la  collation  foy  foie 
adioullce  commeau  prelêni  original.  Car  tel  c(\  nol^re  plaihr.  Donne  i Paris , ledix  hui^hcfme  iouc 
de  Décembre,  l'an  de  grâce  mil  nx  cens  vingt  crois.  Et  de  noftrc  regne  le  quacoruefme. 

PA.R  LE  ROY, EN  SON  CONSEIL, 


RENOV  ARD. 
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EXCELLENCE 

ET  GRANDEVR 

DE  LA  MAISON  ' 

MONTMORENCY.  . 

chapitre  premier. 


A Noblesse  dv  SANc&la  VeA- 
Tv  s’eftans  vnies  en  la  Maifon  de 
Montmorency,  pour  la  rendre  du 
tout  grande  & illuftre , luy  ont  acquii 
iuftement  tous  lesTiltrcs  plus  efleuez, 
qui  peuuent  mériter  vue  mémoire  im- 
mortelle. Autant  de  Seigneurs  qu  elle  a 
produits  ont  efté  autant  de  nobles  De- 
grez , par  Icfquels  elle  eft  arriue'e  au  fu- 
preme  poind  de  fpicndeur  : &c  les  avions  vertueufes  du  coûts 
de  leurs  vies,  autant  de  marques  d’honneur  & de  gloire,  qui 
l’ont  enrichie  d’vne  infinité'  de  rares  Prerogatiues.  Car  exceptée 
la  Souuetaineté , on  ne  fçauroit  defîrer  aucune  forte  d’ E x- 
CELLENCEoude  G RANDBv».,qnincVytcttouuc  auec  vn 
luflre  & efclat  tres-eminent. 

E N premier  lieu , quel  auantage  eft-ce,  ou  plulloft  quelle  fa- 
ueur  du  ciel  à ceux  du  Sang  de  Montmoren  cy,  de  fc  pro- 
clamera caufe  de  leurs  Majeurs  les  premiers  de  France  en  cette 
Foy  , de  laquelle  les  trois  plus  puiflànts  Roys  de  l’Europe  pren- 
nent leurs  mus  auguftes  tiitres  î Les  Roys  de  France  & d’Efpa- 
mes’y  déclarants  tres-aifeâionnez  par  les  noms  de  Tres-Chre- 
llien , & de  Catholique , & celuy  de  la  grande  Bretagjnc  s’en 
qualifiant  Defenfeur.  Certes  puis  qu’au  veu  & feeu  de  tous  les 
François, & fans  contredit  ny  oppoution  d’aucun,  les  Seigneurs 
de  Montmorency  ont  toimouis  retenu  pour  Cry  de  guer- 
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HIST  OIRE  DE  LA  MAISON 
rc,Dl.EV  AYDE  AV  PREMIER  Chrestien,  & fe  font 
intitulez  de  temps  immémorial  premiers  Barons  de 
F R A N c E,  il  senluit  que  leur  Maifon  doit  tenir  le  premier  rang 
entre  les  plus  anciennes  du  Royaume.  Ou  fi  l’on  Fait  difficulté 
de  rien  admettre  pour  ancien , qui  ne  foit  vérifié  par  bonnes  & 
affeurées  prennes , à tout  le  moins  y a-t’il  peu  d’autres  grandes 
Familles  à prefent , lefquellcs  puiflent  entrer  auec  elle  en  com- 
paraifon  d’antiquirc.  Car  les  Chartes  Sc  Eferitutes  autentiques 
rendent  tefmoignage,  quelle  dure  en  ligne  mafeuline  depuis 
plus  de  fix  cens  cinquante  ans.  Durée  tres-augulle  & vénéra- 
ble , & rchaulTée  encore  de  cette  infigne  fingularité , que  pen- 
dant le  cours  de  dix-neuf  générations  les  Seigneurs  de  M o N t- 
MORENCY  ont  tous  fuccedé  de  pere  à fils  enda  terre  de  leur 
nom. 

Or  cette  prcuue  de  leur  antiquité  ils  la  doiuent  principale- 
ment à la  Pieté  & deuotion  de  leurs  Anceftres.  Car  le  zele  de  ce 
PREMIER  Chrestien  autheur  de  leur  Race  eft  demeuré 
tellement  empraint  en  fes  Defeendants , que  prefque  tous  ont 
exercé  de  finguliercs  liberalitez  enuers  l’Eglife  : en  fondant, 
rebaftiffimt,  & dotant  grand  nombre  de  Monaftercs , d’Eglifes 
Collegiales,  de  Conuents,  Hofpitaux,  & autres  lieux  d’oraifon. 
Et  les  Communautez  Ecclefiaftiques  ayants  efté  foigneufes  de 
conferuer  leurs  Chartes,  il  eft  aduenu  de  là  que  les  noms,  qua- 
litez  , & armes  de  ceux  de  cette  Famille,  fe  trouuent  de  pere 
en  fils  és  archiues  des  Eglilcs  du  Parifis  , & autres  quartiers  de 
la  France,  oùüs  ont  poffedé  des  Terres  Sc  Seigneuries. 

Voire  la  meCne  Pieté  a encore  attiré  fur  cette  Maifon  vne 
autre  benediélionpromife  de  la  part  de  Dtcuà  fesfidelles,quieft 
la  multiplication  de  fa  lignée.  Quel  honneur  de  voir,  ques’e- 
Ibmt  maintenue  immortelle  contre  la  rigueur  du  temps,  qui  en 
a vaincu  Sc  confommé  tant  d’autres,  Sc  n’a  pas  mefmes  pardon- 
né à la  pollerité  des  plus  grands  Monarques;  elle  s’elf  outre  cela 
multipliée  heureufement  en  plufieurs  autres  illuftres  Sc  fignalées 
Familles? Car  celles  de  Homes,  de  FolTeux,  d’Eftaire,  de  Croi- 
filles , de  Bours , de  Laual , de  Loué,  de  Rais,  Sc  nombre  d’au- 
tres, que  ie  reprefenteray  en  cette  Hiftoire , font  Branches  célé- 
brés (orties  de  la  Tige  de  .Montmorency,  comme  de  la 
fouche  d’vn  Arbre  recond  & vigoureux  planté  au  milieu  de  la 
Monarchie  Françoife , Sc  prés  le  fiege  des  diuines  Fleurs  de  lys, 
qui  par  vne  longue  rcuolution  de  fiecles  non  feulement  a efieué 
(a  cyme  bien  haut  vers  le  ciel , mais  aulTi  cRendu  fes  rameaux 
fort  au  large  en  diuerfes  contrées  de  la  France  & des  P.iys-bas: 
recréant  par  ce  moyen  de  la  douceur  de  les  fruits  les  deux  plus 
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puiflàntes  &:  plus  renommées  Couronnes  du  monde,  la  Tres- 
Chrclliennc  & la  Catholicjue. 

To  vTESFO;s  quelquvn  pourra  dire, que l’anriquité  cft  de 
peu  dcfficace,  pour  fignalcr  & clleuer  vnc  Famille  au  deflus  des 
autres  ; puis  que , à le  bien  prendre , toutes  celles  qui  font  au 
monde  fe  deriuants  de  Noe  fcmblent  également  anciennes.  Il 
cft  vray  que  la  longue  durée  ne  fuffit  pas  pour  acquérir  vn  luftre 
eminent , fi  les  adions  vertueufes  des  perfonnes  n’y  font  iointes. 

Car  la  vraye  Noblefle  eft  la  vertu  d’vne  Maifon  honorée  pour 
fon  ancienne  fplendeur.  Et  partant  ces  Famillcs-là  font  plus  no- 
bles & plus  illuftres , efquelles  de  plus  long  temps  ont  neury  de 
plus  grands  Sc  plus  célébrés  perfonnages.  Or  il  n’en  refte  guère 
maintenant,  quifepuilTcnt  glorifier  d’auoir  produit  tantd’nom- 
mes  de  renom , que  celle  de  M O N T M o R e N C Y.  Car  la  valeur, 
le  courage,  & la  generofité,  luy  ont  efté  vne  marque  auftî  natu-^K- 
rellc,  que  l’ancre,  la  hache,  & la  lance,  à celles  de  Scleucus,  dei^’J^**" 
Pithon,  & de  Semés.  Dequoy  font  garands  les  Hiftoriens , tant J 
cftrangers  que  François  , qui  tefmoignent  <jue  la  Paleftiue , la 
Hongrie,la  Sicile,  l’Arragon,  l’ Angleterre, IHibcrnie, la  Flan-™  /«  Hifi. 
<irci  la  France,  & autres  fieux  de  la  Chreftienté,  où  la  prudence  "'cî'ri'!'' 
& la  vertu  militaire  fe  pouuoient  faire  admirer,  ont  fouuent  cf- 
prouué  la  vigueur  des  armes  des  Seigneurs  de  Montmo  ren-"».' 

- c Y , pour  le  fetuice  de  Dieu  & de  leurs  Roj-s , & font  demeurez 
remplis  de  la  mémoire  de  leur  nom.  D’ou  ils  fe  Ibnt  acquis  la 
louange  véritable  qu’aucuns  leur  donnent,  d’auoir  efté  les 
PLVSVAILLANsChEVALIERSDvROYAVME,  LESPLVS 
PREVS  ET  DE  MEILLEVR  CONSEIL,  ET  LES  PLVS  PRI- 
SEZ ET  AYMEZ. 

De-la  eft  venuauffiqueparlcTemplcdecettc  Vertuilsfont 
entrez  plus  auant  (^ue  tous  autres  ch  celuy  dé  l’Honneur,  & ont 
tellement  perpétue  les  grandes  Charges  d^la  Couronne  Fran- 
çoife  enlcur  Mailbn,  qu’clfe  ftmblentTy  cftre  rendues  hérédi- 
taires. Car  il  y en  a eu  fix,  qui  ont  exercé  la  dignité  de  Connefta- 
blc , & vn  feptiefine  qui  a tenu  le  meCne  office  en  Hibcrnie 
foubs  l’auiftorité  de  Henry  II.  Roy  d’Angleterre.  Elleaproduit 
fut  Marefehaux , & trois  Admirauxdc  France,  & vn  de  la  mer  des 
Pays-bas  pour  Philippe  II.  Roy  d’Elpagne.  Il  s’y  trouue  vn 
* grand  Bouteiller,  vn  Chambrier,  deux  grands  Chambellans , vn 
m^md  Efehanfon , deux  grands  Panetiers,  vn  grand  Maiftrc  de 
France , & vn  grand  V encur  de  René  Roy  de  Hierulàlcm  & de  Si- 
cile. Sans  comprendre  en  ce  nombrepliuîeurs  a«tres  grands  Of- 
ficiers de  la  Couronne , qui  ont  efté  alliez  de  ce  généreux  Sang: 
ny  faire  eftat  de  deux  grands  Senefehaux  de  la  Famille  de  Mont- 
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Ihcry,  que  l’on  peut  eftimerpour  beaucoup  de  raifons  alléguées 
cy-apres, auoir elle  encore vnc  Branche  de  Montmorency. 
Les  Prouinces  de  Picardie , de  Languedoc , de  Tille  de  Fran- 
ce , d’Orléans , & autres,  ont  receu  pareillement  diuers  Gou- 
uerneurs  de  cette  Mailbn  ; les  Armées  des  Lieutenans  gene- 
raux, & toute  la  France  & la  Flandre  defulEfants  & expérimen- 
tez Chefs  de  guerre.  Bref  les  Seigneurs  d’icelle  ont  elle  honorez 
des  Colliers  des  Ordresde  Cheualeriede  tousies  plus  grands  Po- 
tentats de  l’Europe  i de faindl  Michel, du  lâincl  Efprit,dclaToi- 
fond’or,  delà  larrcticre,  &du  Croiflànt.  Eteuxmclmes  ont  elle 
tenusde  l’antiquité  pour  Inllituteurs  & Chefs  d’vn  Ordre  parti- 
culier de  Cheualerie.  Tellement  que  d’vncfiilluIlrcRaceon  peut 
à iufte  dtoiél  ce  qu  vn  Ancien  eferiuit  de  celle  d’Engilbcrt, 
‘1'^  l’Empereur  Charlemagne  : Que  ttui  lei  Seigneurs  qui  en 
s.imtU-  fintijpisonteflisres-ceUbresCreenomme:(^,(yfort4ime^des  Riysde 
'■  France,  tenants  près  deux  les  grandes  charges  fÿ*  dignité:^,  oufe  trouuanti 

allie:^&  proches  parents  de  ceux  qui  les  ont  tenues. 

Mais  que  dif-je  alliez  da  ceux  qui  ont  tenu  les  grandes  Char- 
ges près  des  Roysî  Ils  ont  efté  alliez  des  Roys  melmes  non  feu- 
kmentde  France, ainsaufli  dcN.auarrc,d’Anglctcrrc,dcCallille, 
de  H ieruCdcm , de  Cy  pre , d’Efeoflè , voire  mclmc  des  Empereurs 
d’Orient  5c  d’Occident,  commeil  fe  rccognoiftra  par  le  progrès 
de  cette  Hiftoire.  Ils  ont  contraôé  mariages , tant  en  donnant 
queprenantdes  femmes,  aucc  plufieurs  Maifons ou  fouueraines, 
ou  lorties  de  fouueraines,  commeaucc  celles  de  Bourbon , de  Sa- 
uoyc.de  Hainaut,  de  Bretagne,  de  Dreux,  de  Luxembourg,  de 
Ponthicu,deVcndofine,deBar,  ôc  autres.  D’oùvicnt  que  comme 
ils  fc  font  veus  en  diuers  ficelés  gendres , beaux  peres,  oncles , no- 
ueux , 5c  coufms  de  plufieurs  Ducs,  Princes,  Roys  ,5c  Empercun} 
aullî  ont-ils  l’honneur  que  des  femmes  de  Icurnom  font  fortis  di- 
uers Empereurs,  Roys , 5c  autres  Princes  fouuerains. 

Partants  nous  adiouftonsà  tout  cela  les  grandesT  erres  5c 
Seigneuries, que  la  fuitte  de  nollrc  difeours  monftrcra  auoir  elle 
de  tout  temps  en  cette  illuftre  5c  puiiTantc  Famille , on  ne  trou- 
uera  point  cllrangc  qu’ALrx  de  Savo  ye  Roynede  France 
eftant  demeurée  veufue  duRoyLouysleGrosncfillaucuncdifE- 
culté  d’cfpoufercn  fécondés  nopces  vn  Seigneur  de  M o n T mo- 
Ren  c Y.  Que  le  Roy  Louvs  le  leune  eftant  chargé  d’années,  5c 
voyant  que  félon  lecoundc  nature  il  laifleroit  Philippe  fon 
fils  enfort  bas  âge,  s’auilâ  de  le  marier  àvnc  fiilcde  Hainaut, afin 
qu’il  euft  du  fupport  des  Seigneurs  dcMONTMORENCY  & de 
Coucy , lefquels  auoient  défia  pris  alliance  en  cette  Maifon. 
Que  Mathiev  de  Montmorency  IL  du  nom  pour 

auoir 
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auoir  exercé  trcs-digncincnt  & vertueufement  la  charge  de 
Comicllable,  la  renie  la  première  du  Royaume,  au  lieu  qu’au- 
parauanc  elle  n'eftoit  que  la  troificfme  ou  quatriefme.  Que  le 
Roy  Louys  V 1 1 1.  eftant  proche  de  la  mort  recommanda  par- 
ticulièrement au  mcfmc  Mathiev  la  garde  & protedhon  de 
fonlîls  & heritier  prefomptif,  qui  fut  depuis  le  Roy  S.  Louys. 
Et  qu’encorc  le  fage  Roy  Charles  V.  fit  choix  parmy  tous  les 
Princes  &RoysChrefticns,de Charles  Baron  de  Mont- 
morency, pour  cftrc  parrain  de  fon  fils  aifné,  qui  depuis  en  vn 
temps  fort  miferable  tint  le  Sceptre  François  l'efpacc  de  qai- 
rante  deux  ans  foubs  le  nom  de  Charles  VI. 

Tovtes  ces  confiderations  m’ont  excite  à entreprendre 
l’Hilloire  généalogique  d’vnc  fi  illuftre  & fi  puiflante  Maifon. 
Et  d’autant  que  les  principes , ou  principaux  moyens,  par  leC- 
quels  on  entre  en  la  cognoiflànce  des  Familles,  font  le  Nom,  les 
Armes , Cry  de  guerre , & autres  femblablcs  qualitcz,  i’en  trai- 
teray  deuant  que  de  venir  à la  dedudlion  de  la  Généalogie. 


SirVATION  ET  ANTIMITE  DE 

laville  deAdoNTMOKENcr,  étymologie 
de  fon  nom. 

Chapitre  II. 

La  ville  de  Montmorency,  qui  a donné  nom  à cette 
grande  Famille  , cil  fitüéc  dclfiis  vn  Mont  à deux  lieues  de 
S.  Denys  fepulchre  des  Roys  , & à quatre  de  Paris  capitale  de 
tout  le  Royaume.  D’vn  cofté  elle  cft  botnée  d’vne  Foreft  conte- 
nant fix  lieues  ou  enuiron , où  le  Seigneur  a toute  luftice,  hau- 
te, moyenne  , & balTc.  Bornes  d’autant  plus  agréables  S:  fingu- 
licres  , que  de  tout  temps  les  Princes  & Grands  de  France  ont 
préféré  l’exercice  de  la  chalTe  à tous  autres.  D’où  vient  aufli 
qu’en  cette  Foreft  fc  void  vn  vieil  Chafteau  aucc  doubles  foITez,  c4«rf<»4- 
lequcl  on  appelle  encore  auiourd'huy  le  Chasteav  de  la*”’ 
Chasse.  D’autre  part  la  mefmc  ville  a à fon  pied  vne  longue 
Vallée , qui  en  prend  là  dénomination  , abondante  & fertile  en 
pluficuts  fortes  de  bons  fruits.  Et  par  tout  elle  cft  enuironnée 
d’vn  grand  nombre  de  beaux  Villages  , qui  dépendent  de  fa  lu- 
tifdiûion. 

I Ly  a diuerfes  marques  en  cette  ville,  qui  font  iuger  quelle 
a efté  d’ancienneté  non  feulement  l’hcritage  d’vne  Maifon  illu- 
ftte  & fignaléc  mais  aucc  cela  l’vne  des  ptincipales  places  detouc 
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le  Parifis.  Car  il  eft  certain  que  de  tempsiininemorial  ellca  por- 
eminenc  de  Baron  N ie  , & a efté  toufiours  teiiui: 
immédiatement  de  la  Couronne  de  France , à vn  Faucon  d’or 
de  relief..  Dés  l’eftablilTcmcntdcs  Fiefs,  il  y en  a eu  aufli  plusde 
fixctnts,  qui  ont  releuécontinucllemcntdc  fa  domination,  au.x 
VS  & courtuines  de  France  S:  du  Vvexin.  Elle  a Chaflcllcnic, 
Preuofte,  Tabellionage,  trauers,  forages,  roages  , amendes,  & 
tous  autres  droiéVs  appartenants  à hauts  Seigneurs.  C’eft  le  fio  ■ 
gc  du  premier  Doyen  rural  de  l’Euefehe  de  Paris , qui  a en  fi 
charge  cent  ParroüTcs,  & cftend  fon  auéfotitc  plus  loing  qu’au- 
cun des  autres.  Il  y a vnc  Eglife  Collegiale  dcdiécà  l’honneur  de 
S.  Martin , & fondée  de  fl  long  temps  par  vn  Seigneur  du  lieu, 
que  la  teuolution  des  fieclcs  a fait  perdre  la  mémoire  de  Ibn 
nom.  Eftant  neantmoins  indubitable,  que  ^our  cela  le  droicLdc 
donner  les  Prebendes  d’icelle  a pa{fé  depuis  a tous  fesfuccefleurs. 
Et  de  plus , on  void  encore  près  de  la  mefrne  Eglife  les  velUges 
d’vn  vieil  Chaffeau,  qui  a eftéreputc  autresfois  l’vn  des plusforts 
de  tout  le  pays.  Tefmoin  ce  que  diuers  Hiftoriens  remarquent, 
pituoet,  arrelFa l’armée  de  l’Empereur  Othon  II.  qui  venoit  mettre 
pag  7^».  le  fiege  deuant  Paris  l’an  neuf  cents  foixante-eiixhuir:  & qu’en- 
uiron  lîx  vingts  ans  aptes  il  foulfint  les  efforts  de  celle  du  Roy 
Louys  le  Gros  compofée  des  forces  de  France,  6c  de  Flandre, 
Mais  finalement  les  Anglois  de  la  garnifon  de  Creil , & autres 
ennemis  le  ruinèrent  auec  les  murs  de  la  ville,  durant  la  prifon 


du  Roy  lean  1 1.  Depuis  lequel  temps  ils  n’ont  point  efté  rcbaflis. 
Le  territoire  voifm  cft  pareillement  décoré  de  pluficurs  anciens 
Pricurez,  & Hollels-Dieu , de  la  fondation  des  Seigneurs.  En- 
pig°°!’’  lefquels  celuy  de  Dueil  leur  doibt  pour  rccognoiffance  cer- 
tains deuoirs  aux  quatre  Feftes  folemnelles  de  l’an.  Bref  ce  lieu 
deMoNTMORBNCYa  mérité  tant  de  recommandation , prin- 
cipalement pour  les  grands  & célébrés  hommes  qu’il  a produits, 
que  le  Roy  He  N R y II.  eilima  tres-iufte  de  l’honorer  du  tiltre 
glorieux  de D V c H e' ET  Pairie  de  France. 

O R que  le  mefrne  lieu  foit  tres-anden’,  on  le  recueille  de  cc 
que  dés  l’Empire  des  Romains  en  Gaule  il  fe  trouue  auoir  eu  de 
la  Iplendcur  & réputation.  Car  il  y a dans  le  CodeT heodofian  vn 
Refetipt  des  Empereurs ’Valcns,  Gratian,  ôc'Valentinian,  donné 
PlCBUCI , ® Morantiac  vs  le  vingt-fepMcfmc  iour  de  luillet,  Gramn 
f eftant  Conful  pour  la  quatriefme  fois  auec  Merobaudes.  Lequel 
lieu  femble  deuoir  eftre  entendu  de  Montmoran  cy,  pour 
beaucoup  de  raifons.  Premièrement , nuis  Géographes  ne  re- 
marquent hors  de  la  Gaule  aucun  autre  lieu  ainli  appcllé.  En 
apres , le  Refeript  s’adrelfe  à Antoine  Prefeét  du  Prétoire  des 

Gaules. 
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DE  MONTMORENCY,  LIVRET.  9 
Gaules.  Puis  le  Confulatde  Gratian  auecMerobaudes,  ouMcllo- 
baudes,  qu’Ammian  Marcellin  qualifie  Roy  des  François , raiient 
à l’an  de  I h s v s-C  H K,  1 s T trois  cents  foix.inte  dix-lèpt  : auquel 
tcgpps  il  faiibic  fà  rcfidence  en  la  Gaule.  Et  bien  que  d’ordinaire 
il  dcincuraft  àTreues,  neantmoins  félon  l’occurrence  & neceffité  , 
des  affaires  ü.  ne  laiffoit  de  fe  tranfporter  en  diuers  autres  lieux  de 
l’Eftat  Gaulois.  Car  il  fc  void  vn  autre  Refeript  de  luy  au  Code 
dt  luftinian  , qui  tefmoignc  qu’il  eftoit  venu  a Paris  l’an  prece-  yîîi.’'"';. 
dent.  Et  pat  vn  troifiefinc  rapporté  aufli  au  Code  de  Theodofe, 
on  recognoift  qu’il  auoic  cfte  encore  quelques  années  deuant  à n..  t n- 
Neuers.  Tellement  que  comme  il  fift  deux  Conftitutions  à Ne- 
uets  & à Paris  , aufli  eft-il  croyable  qu’il  drcflà  l’autre  effant  à 
Mont  morbncy,  ville  ancienne  du  Patifis,  oùl’amenité  du 
feiour  & le  plaifir  de  la  chafTe  pouuoicnt  l’auoir  inuité.  En  quoy 
il  y a d’autant  plus  d’apparence,  que  le  mot  fimple  de  M O R a N- 
c I AC  VS  cil  pareillement  vfitépour  Mon  tmoren  c V,  en  di- 
ucrfesHilloires,  Chartes, & autres  monuments  de  l’antiquité. 

Mais  quant  à l’origine  & étymologie  de  ce  nom,  ilcft  bien 
plusdillicilc  d’en  parlcrauec  certitude.  Caria  négligence  des  Gau- 
lois qui  ne  redigeoient  rien  par  efetit,  Sc  les  grMos  changemens 
furuenus  en  la  Gaule  depuis  Gratian,  ont  rendu douteufes  la  plus 
part  des  vrayes  origines  des  noms.  D’où  eft  arriué  que  celuy  de 
Montmorency  entre  autres,  fc  trouuant  eferit  en  diuerfes 
manières , a donné  fiiiet  à des  explications  fort  differentes.  Car 
les  vns,  quil’ont  veunommé  MavrenciacvsouMavrin-  , 
c I a c V s,  ont  creu  qu’il  auoit  pris  cette  dénomination  des  M a V-  4i?a:c. 

RE  S.  Entre  lefqucls  Eftienne  Forcatel  lurifconfultc,  & ceux  qui 
l’ont  fuiuy,fe  font  imaginez  que  certainG  vyfurnomméleBlond 
Seigneur  de  ce  lieu  y ml  baflir  vn  Challcau  en  mémoire  du  Roy 
desMAVREs  OCCIS  par  luy  en  bataille,  au  temps  du  Prince 
Charles  Martel.  Quelques  autres  ont  mis  en  auant,  que  M’o 
an-t’yc  K fignifie  en  vieille  ligue  Celtique  ou  Gauloife,  *<*"*"; 

àUriite  duFlemui  & que  de  là  MoNTMORENCYa  tiré  fon  ap- 
pcllation,  pourcc  qu’il  eft  proche  delà  riuierc  de  Seine.  Mais  td\esl!r“f„ 
opinions  (ont  autant  efloignées  de  la  vérité,  que  ridicules.  Il  y au-  “ 

toit  plusdetaifon,fi  le  temps  n’y  refiftoit,  d’en  rapportcrlcs 
menccmcnts  àMavrontvs  Comte  de  Marfcille,  dont  dl  fàitet*'i"- 


mention  en  la  ChroniqucdcFredcgairc&aux  Annales  duRoy  Pé- 
pin ; puis  que  Paul  Emile  l’appelle  MavritiVs,  & que  Mont- 
MAVRENCYfembleeftrc  dit  Mons-mavritii  dedans  l’Hi-,a.oir.i. 
floirc  d’Hibernic  eferite  auant  l’an  mille  deux  cents.  Ou  bien  on  "t'- 

fourroit  la  repetet  de  Mavrin gvs  Seigneur  François , qttej~ii«.c/f<- 
Empereur  Louys  le  Débonnaire  enuoya  en  Italiel’anhuiél  cents  ' 


I 
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,f  vingt deiiir.  pourcftreComtc  ou  Gouuctncut  de  Brexc;  comme 

Di*Zlf’  t'Cnoigncnc  les  vieux  Hiftoriens.  Ce  qui  auroit  aufli  pour  appuy 
n.utju  l’auftoricé  de  quelques  Chartes,  dans  lcrquellcs  Montmo- 
>ùjr>'x.EHCY  ^ nonuné  Monsmaykinzvs,  & Mons-m^vv- 

RINZI.  J •• 

f'g- 14-  Ce  nom  donc  eftant  beaucoup  plus  ancien  que  tels  Sei^eurs,' 

d'autres  ont  pris  de  là  occafion  d en  rechercher  rctyniologie  plus 
Etu-vud,  Erode  1*  deriue  d’vnM  a v'r  e m t i v s , qu’il  dit  auoir 

rhüittti.  ietté  les  premiers  fondements  du  lieu,  de  fort  longue  antiquité. 
Ce  qu’ont  encore  eferit  apres  luy  le  Heur  duHaillan,  & Anthoine 
du  Verdierau  liute  vm.  de  là  Profopographie.  Opinion  d’autant 
plusprobable,  qu’en  ce  Royaumey  a pluCeurs  autres  lieux  alfis  fur 
des  Monts  Sc  Roches,  Icfqucls  en  Alite  des  noms  de  leur  alTiete  ont 
retenu  aulü  ceux  de  leurs  Fondateurs,  ou  des  Seigneurs  plus  anciens 
qui  les  ont  accreuz  & fortihez.  Car  comme  Montgafeon,  Mont- 
maurin , Montmauhllon,  Montberon,  Môtdidier  : Rochefoucaud, 
Rockechouard,  Rocheguion,  Rochederien,  Rochemadour,  & fem> 
blablcs,ncrignifient  autre  chofeque  le  Mont  de  Gafeon  ou  Gafce, 
de  Maurin,  de  Maurille,  de  Berulphe , de  Didier;  la  Roche  de  Fou- 
caud, d’Efehiuard  ou  Chouard,de  Guion,dcDericn,d’Amadour: 
pareillement  le  Mont  ou  Chafteaude  MAVRENCivspeutauoir 
receudeluylenomdeMoNTMORENCY,  qui  par  diuerfes  Char- 
tes  eft  appelle  MonsmavRencii,&  MomsmavRencia- 
II-  )>-  CVS.  Mais  pource  que  félon  la  primitiuc  & plus  ancienne  ortho- 
graphe de  ce  mot, qui  ell  en  la  Loy  de  l’Empereur  Gratianremar- 
quee  cy-delTus , on  te  trouue  aufli  eferit  MonsmoRanciacvs 
en  pluneurs  Tiltres  & Hiftoriens  : d’autres  fe  font  perfuadez  que 
l’autheur  de  fon  origine  fut  quelqueMoRANTivs, de  l’Ordre 
des  Sénateurs,  ou  Cheualiers  Romains.  Car  outre  que  ce  nom  eft 

ftfM*  •*  .»  . *%  I * -1  f 

purement  Romain,  comme  Prmunttiui  il  y a peu  de 

lieux  en  la  Gaule  ou  ailleurs  , conuenants  de  terminaifon  aucc 
M0RAMTIAC.VS,  dont  les  noms  ne  foient  aufli  venus  de  diuers 
Seigneurs  Romains.  Ainfl  d’Albinius  ^’eft  fait  jilbimactu,  vulgai- 
rement Aubigny  : d’Aurclius  , Jurtliàm , Aurilly , fie  Aurilke  : 
de  Coruinus,  CominUciii,  ou  CorbinUau  , Corbigny  : de  Cariflus, 
Cari/SkcMj.Crecy  : de  Caluinus,  CtiliiinUckt , Chauuigny;  de  Cle- 
menSjCUmmUcm , Clamecy  ; de  louinus,  IttmUcm,  loigny:  de 
Marcellus,  MarccüUcm,  Marcilly  ,fie  Marcillac:  deMartius,A/4r- 
tuem,  Markc:  fie  vne  infinité  d’autres.  Entre  Iciqucls  on  peut  con- 
fequemment  mettre  Morantiacvs,  comme  venu  de  Mo- 
RAKTivs  , qui  eft  Morancy,  fie  par  addition  de  l’afliete 
Montmoranc  Y. 

TovTESFOIs  U ne  feroit  parauanture  pas  moins  à propos, 

de 
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de  tirer  la  fourcede  ce  nom  des  anciens  Gaulois.  Car  quel  iiicon- 
ucniencyâ-t’il  de  le  rapporter  à Mav  ritas  gvs  célébré  Prince 
de  la  Gaule,  ou  à quelqu’vn  de  fes  anceftres  de  pareil  nom i lef- 
quels  Iules  Cefar  dit  auoir  régné  autresfois  fur  ceux  de  Sens,  Peu- 
pie  puiflant  & de  grande  auftonteî  Certes  les  Patiiicns,au  terri-  mvtns  4t$ 
toiredcfquels  eft  fitué  MONtmorency,  auoient  con  trafté  dés  ■ '' 
long  temps  vne  fort  étroite  alliance  aucc  les  Senonoisj  ainfi  que 
tednoigne  le  mefme  Celar.  Et  nearitmoins  quand  les  Sehonois  ytnimmi. 
chalTcrcnt leur  Roy  Cauarinus  frere deMAvRltAScvs,  pource  J™™  ^ 
qu’il cftoit  amy  des  Romains,  les  Patifiens  ne  confentirent  point 
à leur  entreprife  : peut-cllrc  à caufe  de  la  grandeur  8:  puiflânee 
que  ces  deux  Princes  obtenoient  parmy  eux.  On  rccognoillra  \ 

aulli  par  la  fuite  de  l’Hiftoire , que  de  toute  antiquité  les  Sei- 
gneurs de  Montmorency  polfedoient  diuerfes  terres  au  pays 
de  Sens.  Puis  il  fe  trouue  vne  Charte  au  Chartulairc  de  l'Abbaye  f‘i‘ 
de  S.  Denys  de  l’an  huiéf  cens  quarante-cinq,  qui  fcmblefauori- 
fer  grandement  celte  conieélurc.  Car  elle  a pour  titre  au  deifus, 

Præceptvm  de  Mavrenciaco.  Autrement , Co»/rma- 
dion  Je  Charles  le  Chiuke  Ray, de  U ionation  faite pariLeutbon  àl’ Ab- 
baye de  S.  Denys , du  •village appeüé  MAVRiciAGi-cvRTis,y7f«f 
<iH  territoire  de  Camly  fur  la  riuiere  d'Oife.  Village  nommé  aulC  de- 
dans laCharte  Mav  R IN  c lAGi-c  vRTis,  c’eft  à dire  la  Court  ou 
demeure  ancienne  de  MavRinciagvs,  qui  peut  bien  eftro  le 
Mavritasgvs  de  Cefar.  Eftant  certain  que  les  premiers  noms 
Gaulois  ont  cfté  diuerfement  corrompus  & altérez  par  les  langues 
Romaine,  Françoife,  & autres.  De  façon  qu’il  cll  aifé  àprefumer 
que  du  mefme  Mavritasgvs  fe  Ibient  formez  par  iuccelfion 
de  temps , Mauriciagm , Maurineiague , Morinciacue  Moreneiaeus, 

Moranciacua , Moriniacus  : ôc  par  abrégé  Morantius , Maurenitut , 
MaurintZttSjMaurifcus,  Moriacus,  & autres  femblables , vfitez  pbur  , 
defignertant  lavillc  de  Montmor  en  c Yfituéeau  Parifis,  que 
le  village  deMoRAHCY  aifis  fur  la  riuiere  d’Oife , au  diocefe  de 
Bcauuais.  Prefumption  d’autant  plus  conforme  à la  vérité,  que  le  f : 
fuict  n'en  eft  pas  làns  exemple.  Car  Ptolemee,  l’Itincrairc  im- 
primé foubs  le  nom  d'Antonin , & autres  vieux  Géographes 
appellent  la  cité  de  VVormes  Borbetomague,  qui  depuis  aefténom- 
mec  yoruetomagui , yoruemagiu  , VV ormagia  , VV ormacia  , ic 
Guarmacia.  Choilÿ  fur  Aifiic,(ciour  des  premiers  Roys  de  France,  St 
oùChildebertmefines  futenterré,fc  trouue  aulli  nommé  en  diuers 
te.ixspiCoJiagus,  Caufagus,Cofacus,Cociacut,Cauciacus,Coceium.  La 
cité  de  Beauuais,  Belgiuagus,  Bellouagus .Beluagus , Beluacus.  Etainll 
de  plufieurs  autres  lieux  anciens  terminez  en  agsu,  owaeus,  qui 
cftoit  vne  diéhon  Gauloife.  Quoy  que  c’en  foit,il  ^le  faut  point 
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doubler  que  Mobtmorency  n’ai  t retenu  cette  appellation  de 
la  qualité  defonafliete,&dunom  de  quelque  Seigneur  illulltc  Sc 
puilTant,  qui  l'a  autrcsfbis  conftruitc,  agrandie,  ou  fortifiée. 


ARMOIRIES  , TTMRRE,  ET  SVT- 
ports  de  U Maifon  de  Mo ntmokenct.  Et 
linJhtHtion  de  l'Ordre  du  Chien. 

Chapitre  III. 

Entre  les  Armoiries  introduites  d’antiquité  pour  honorer 
lavertudcsbraueshommesj&diftinguerles  Famillesnobles  Sc 
illulhres  les  vnes  des  autres  , celles  de  la  Maifon  de  M o ntm  c- 
RENC  Y ont  eu  aulîî  toufiours  beaucoup  d’eftime  & de  recom- 
mendation. Elles  font  d’or  à vnc  Croix  de  gueuUe  accompagnée 
ou  cantonnée  de  feize  Alerions  d’azur , que  tous  les  anciens  ap- 
PttonM,  pellent  Aiglettes  : les  figurants  auec  ailles  tabatucs,  & bien  fou- 
vent  auec  bec  & piez , commue  de  petites  Aigles.  Car  il  n’y  a’pas 
cent  ans  que  l’vfagc  a preualu  deles  nommer  Alerions,  & les  dé- 
peindre à ailles  efploiécs  ou  dfendues , fans  piez , 6c  fans  bec. 
ERant  certain,  que  mefmcs  les  vieux  Autheurs  François  prenoient 
&/i  BMt  le  mot  d’Alerion , pour  Aiglettc  : tefinoins  ces  vers  de  Guiot  de 
^«11*  Pfouins  contemporain  du  Roy  Philippe  Augufte. 

Setyaux  ieujl  tmoir 

Vert  Dieu , <jui  li  feifi  falloir 
Là  droite  loojr , que  Faucont , 

Ne  jiiglet,  ne  filerions 
Ne  feujfent  Voir  fi  clair. 

Mais  les  modernes,  qui  ont  voulu  rendre  quelque  raifondes 
iau^t2i  A™es,  ne  fe  font  pas  accordez  en  l’origine  de  celles-cy.  Car  les 
imn  III.  vns  eferiuent  que  le  premier  Seigneur  de  cette  Maifon,  qui  em- 
«/ürî*.  brafla  la  Foy  Cnreftienne , prit  pour  Armoiries  vne  Croix  d’argent 
auec  quatre  Aiglettes  ou  Alerions  en  champ  d’or,  peut  cftre  pour 
, j„,i„  marque  de  fon  ardente  viuacité  à pénétrer  les  myfteres  de  la  Rcli- 
üiktm-  D’autres  tiennent  qu’ayant  pris  feulement  laCroix  d’argen  t au 

irnài  jt  t^s  defon baptelîne,  comme vtayes  Armes 6c enfeignesdcTa  Foy, 
fes  Sucedfeurs  y adiouRerent  depuis  les  quatre  Ailettes , en  mé- 
moire des  grands  feruices  par  eux  rendus  à quelques  Empereurs 
Romains,  dont  IcsEnfeignes principales  eRoient  embelhes  d’Ai- 
glcs:  ou  pour  auoir  dignement  adminiRré  foubs  eux  quelques 
grands  Offices  6c  Gouuememenn , durant  qu’ils  auoient  la  do- 
mination des  Gaules.  Il  y en  a auRl  qui  mettenten  auant,  que  les 
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anciens  Seigneurs  de  Montmorency  portèrent  la  Croix  feu- 
le  iufcjucs  a certain  Gyy  le  Blond,  lequel  ils  s'imaginent  a.  c- 
auoit  elpoufe  Orcmilde  fille  de  Cliildcbrand,  Se coufinc  ger- 
moine  oc  Pépin  Roy  de  France,  dont  les  Armes  elloient  d'or  à 
quatre  Alerions  d'azur:  & que  pour  l'honneur  de  cette  alliance,  il  • 
les  adioufta  aux  cantons  de  fa  Croix.  Ce  qu’ils  difent  que  fa  po- 
fterité  garda  tant  qu'en  fin  Mathiev  de  Montmorency 
Connellable  de  Francejprift  en  mariage  l’hcritieredela  Familledc 
Laval  , qui  portoit  Icmblablement  d'or  à quatre  Alerions  d'a- 
zur, Se  vne  Croix  de  gueulle  charge'c  de  cinq  coquilles  d’argent: 
à raifon  dequoy  il  multiplia  fes  Alerions  , ou  Aiglcttcs,  premiè- 
rement à huit , puis  à feize , Sc  retint  la  Croix  de  gueulle  au  lieu 
de  celle  d’argent.  Bref,  quelques  autres  aifeurent  que  le  change- 
ment  de  La  Croix  d’argent  en  gueulle , & l’addition  de  feize  Ai-  c*«- 
glettcs  aux  cantons  d’icelle  arriuadu  temps  de  l’Empereur  Othon 
I.  lequel  ayant  obtenu  vne  viûoire  fignale'e  contre  les  Hongrois 
enuiron  l’an  neuf  cens  foixante-deux,  pour  mémoire  defeize  En- 
feignes  des  ennemis  qU’abatit  Sc  gaigna  lors  fur  eux  le  Seigneur 
de  MoNTMORENCYperedcBovCHARD  le  Barbv, auecw™™.. 
vne  grande  effufion  de  leur  fang,  il  luy  fift  prendre  la  Croix  de"/é‘7,„ 
gueime  auec  feize  Alerions , au  lieu  de  celle  d’argent  qu’il  portoit 
accompagnée  feulement  de  quatre.  a.rôr*. 

I L n’eft  pas  befoin  de  s’arrefter  à l’examen  de  toutes  ces  opi- 
nions, dont  la  plus  part  fe  réfutent  aflèz  d'elles  mefmes.  Car  en 
premier  lieu,  fuiuant  les  réglés  del’artdesHerauds  la  Croix  des  Ar- 
mes de  Montmorency  ne  doibt  auoir  efté  d’argent  en  chip 
d’or  : pource  que  milles  Annoiries,  exceptées  celles  du  Royaume 
de  Hiemfalcm  , ne  fe  compofent  de  deux  métaux  l’vn  fur  l’autre. 
Secondement  il  n’y  a point  de  prcuue,  que  de  Chitdcbrand  foie 
née  vne  fille  mariée  en  la  Maifon  deMoNTMORENCY,  ny  qu’il 
ait  porte  les  Alerions  d’azur  en  fes  Armes  ; cela  eftant  inuenté  for 
ce  que  Charlemagne  fils  de  fon  neneu  Pépin  mérita  depuis  l’Em- 
pire d’Occident,  qui  a eu  toufiours  l’Aigle  pour  Armoiries.  En 
apres,  tant  s’en  faut  que  l’Empereur  Othon  I.  ait  doimé  les  feize 
Aiglcttes  auec  la  Croix  de  gueulle  au  Seigneur  deMONTMO-  * 

R E N c Y ,'  que  plus  de  deux  cents  cinquante  ans  depuis  luy  ceux 
de  cette  Maifon  n’en  ponoient  encore  que  quatre  en  leurs  Ar- 
mes, comme  il  fera  vérifié  cy  apres.  Et  d’ailleurs  la  première  Fa.* 

Rùlle  de  L A V A L ne  portoit  pas  non  plus  les  Alerionsauant  qu'el- 
Ic  fbndift  en  Celle  de  Montmorency:  ains  auoit  vn  Léopard 
pour  Armoiries , félon  que  tefinoignent  les  vieux  Seaux,  qui  fb> 
ront  reprefentez  en  leur  lieu. 

L’o  N peut  donc  dire  auec  plus  de  vrayfcmblance,  que  comme 
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PruJencC  remarque  des  anciens  Chcualicrs  Chreftiens,  qui  com- 
batoient  foubs  lescnfeigncs  de  la  Foy , qu’en  leurs  efcus.ou  bou- 
cliers , ils  portoient  graue'  le  nom  de  C h R i st,  & ornoien:  les 
crcllcs  de  leurs  heaumes  & tymbres  du  figne  de  la  Crtjix  ; aufli 
Icpremicr  Seigneur  de  Mo  ntmorency,  qui  fiftprofcfltondu 
Cnrillianifme,  choifit  deflors  pour  Armoiries  la  Croix  de  gucul- 
le,  en  mémoire  de  la  paflion  & du  &ng  du  Sauucur.  Voulant  li- 
gnifier par  là , qu’il  eltoit  refolu  de  porter  fes  armes , & expofer 
la  vieà  tous  moments^  poiu  le  feruice  de  la  Foy  Chrcfticnne.  Ce 
• que  fes  defeendants  accomplirent  depuis  en  diuerfes  occafions, 
ainfi  que  l’Hiftoitefera  voir.  Et  quant  aux  Aiglettes,ou  Alcrions, 
il  y a de  l’apparence  que  ce  fut  Bovchard  I.  du  nom  Sei- 
gneur de  Montmorency,  lequel  en adioulla  premièrement 
quatre  aux  cantons  de  la  Croix , pour  marque  de  quatre  Enfei- 
gnes  Impériales  conquifes  par  luy  fur  l’armée  d’Othon  II.  lors 
qu’ayant  prins  & ruine  le  Chafteau  de  Montmorency  elle 
défaite  pat  les  François  prés  de  la  riuiere  d’AiCic  l’an  neuf 
rflàiTlZ  foixantc  dix-huit.  Car  fi  on  lit  qu’aucuns  ont  adjoufté  au- 
«itrcsfois  à leurs  Armoiries  autant  deCnafteaux  qu’ils  en  auoient 
prins  pat  force  de  guerre  ; d’autres  autant  de  befans , annelcts, 
cercles , ou  figures  femblables,  comme  ils  aUoienr  tué  d’ennemis 
en  vn  combat;  & fi  quelques  vainqueursont  mefmcs  quitté  leurs 
Armes  entières,  pour  retenir  celles  que  les  vaincus  portoient  au- 
finrZuZ  p2f3uant  ; poutquoy  vn  Seigneur  de  Montmorency  n’aura  t’il 
point  embclly  les  fienhes  de  quatre  Aiglettes  j pour  autant  d’En- 
«“/<«•’  feignes  Impériales  gagnées  par  luy  en  champ  de  bataille? 

Cela  doiteftre  eftimé  d’autant  plus  véritable,  que  depuis 
Mathiev  DE  Montmorency  II. dunomfctrouuciuoir 
encore  multiplié  les  mefraes  Alcrions  iufquesà  feize,  pour  la 
gloire  de  douze  autres  Enfeignesou  bannières  Impériales,  qu’il 
conquift  fur  les  gens  d'Othon  1 1 1 1.  Empereur,  à la  lournée  de 
Bouilles  l’an  mil  deux  cents  quatorze.  Ellant  afleuré,  que  com- 
l’honneur  croift  à mcfurc  que  les  vertus  & mérités  s’accroiC- 
j-pareillement  les  Armoiries  peuucnteftre  augmentées  fouucn- 
tésfois  pour  quelques  nouueaux  exploits  de  guerre  lîgnalez  Se 
mémorables,  T cfmoins  les  Armes  des  Roys  de  Portugal , lef- 
quellcs  ont  reccu  plulieurs  augmentations  en  diuers  temp  , & 
pour  diiterentes  viéloites  obtenues  par  eux  fur  leurs  ennemis. 
Quoy  que  ce  foit,  l’auélorité  des  anciens  Seaux  des  Seigneurs  de 
Montmorency  certifie , qu’auant  la  bataille  de  Bouines  ils  por- 
toient feulement  quatre  Alçrions,  ou  Aiglettes,  aux  coins  de  la 
Croix.  Car  ccluy  de  Bovchard  V.  contemporain  des  Roys 
Lovys  leleunc  & Philippe  Augufte,  lequelonvoidattachéàvnc 
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Charte  de  l’Abbaye  de  (àinâDenys , iaiée  de  l’an  mil  cent  (Quatre 
vingts  deux,  cftoit  tel  que  la  figute  prochaine  le  r^tcTcncft 


It  y en  a d’autres  aux  Archiues  de  l’Abbaye  de  làinâ  Vi<£lor, 
& de  lâinâ  Martin  de  Montmorency,  du  mefmc  6 o vc h ar D, 
dcMATHiIv,&  deHxRVE'DE  MoNTMOREKcvfcs fré- 
tés, des  anne'es  mille  cent  quatre-vingts  cinq.  Si  quatre-vingts 
neuf,  où  les  quatre  Alerions  font  encore  figurez  en  cette  forte. 
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. Sur quoy «Il à TCimrquer , -que ks  btefans misfurlaCroixdcc 
Armculc  Bû  vc  icxRi>,{>euaântNen  cftro  marques  d’autant  d’en- 
nemis tuez  de  fà  main  en  bataille,  fuiuant  ce  qui  en  a efté  dit  na- 
gucres , puis  qu’auparauant  il  portoit  la  mefine  Croix  toute  nuë. 

Mathiev  de  Montmorency,  qui  fut  Conneftablc 
de  France  foubs  les  Roys  Philippe  Augufte , Louys  VIII.  & 
S.  Louys , retint  auflî  quelque  temps  les  quatre  Aiglettes  ou  Alc- 
rions  auec  la  Croix  plaine , comme  teCnoigne  ce  Seau  appofé  à 
deux  Tiennes  Chattes  des  annc'es  mille  cent  quatre  vingts  treize 
& mille  deux  cents  deux , dont  les  originaux  font  gardez  en 
l’Abbaye  de  S.  Vi£tor  , Sc  auThrefor  des  Chartes  du  Roy. 


On  en  troüuevn  autre,  dont  il  fefetUit  depuis  l’an  milledeux 
cents  neuf  iufques  à deux  cens  quatorze,  où  il  n’y  a encore  que 
quatre  Aiglettes  tant  en  l’efcuflon  & au  contrefeel , que  fur  les 
bardes  du  cheual.  Car  en  voicy  la  forme. 
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Mais  apres  la  bataille  de  Bouincs,  gaigne'e  parle  Roy  Phi- 
lippe Augufte  fur  Othon  II II.  Empereur,  Ferrand  Comte  de 
Flandre,  & leurs  alliez, le  meGne  Mathiev  de  Montmo- 
rency, auquel  les  Hiftoriens  du  temps  attribuent  l’honneur 
d’auoir  cfté  caufe  en  partie  d’vnc  fi  mémorable  viûoire,  augmen- 
ta fes  Armes  de  douze  autres  Aiglectes , en  mettant  quatre  a cha- 
cun canton  de  la  Croix.  Sans  que  l'on  fçache  autre  fuiet  de  ce't 
accroiflement,  finon  pareil  nombre  d’Enfeignes  Impériales,  con- 
quifcs  lors  par  {à  valeur  fur  les  trouppes  d'Çthon,  qui  auoient 
des  Aigles  en  leurs  Eftendarts.  Car  le  Seau  dont  il  via  toufiours 
depuis,  & qui  fe  void  à deux  Lettres  des  années  mille  deux  cents 
vingt-quatre  & vingt-fix , gardées  au  Conuent  des  Religieux 
Minimes  du  Bois  de  Vincenncs,  & auThrefor  des  Chartes  du 
Roy,  cftoit  fait  en  cette  forte. 

. C 
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E T çout  monllrer  que  ce  Seigneur  ne  multiplia  point  les  Ai- 
glcttes  a caufe  de  l’alliance  d'EMME  de  LAVAL,ainfi  qu’au- 
cuns veulent  fouftenir , voicy  le  Seau  dont  elle  fc  feruoie  auec 
appofe'à  vne  Charte  de  l’an  mille  deux  cents  vingt-neuf , qui  cil 
aux  Archiues  de  l’Abbaye  de  S.  Viftor. 


Par 
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Par  où  l’on  recognoift  , quelle  fcclloit  des  Armes  de  Robert 
Comte  d’Alençon  fon  premier  mary,  lefquclles  clloient  bandées 
de  {Ix  pièces , à vn  canton  pout  différence,  comme  puifné  de  la 
la  Maifon  de  Ponthieu.  De  forte  que  quand  bien  elle  y euff  mis 
des  Alerions  , on  n’en  pourroit  inférer  autre  chofe,  fmon  qu’cl- 
lelesauroitprinsdel’Efcuflbnde  Mathiev  de  Montmo- 
rency fon  fécond  m$ry.  Mais  outre  le  précèdent,  il  y en  a vn 
autre  d’cllc-melme  attaché  à fes  lettres  de  l’an  mille  deux  cens  cin- 
quante fix,  gardées  auThrefor  des  Chartes  du  Roy,  lequel  don- 
ne à penfer  que  le  Léopard  pouuoit  bien  eftre  l’Armoiric  de  fa 
Famille.  Car  il  y eft  adjouft c fur  les  Armes  d’Alençon  en  la  forme 
fuiuante. 
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Ce  qui  eft  d’autant  plus  vr^fcmblablc',  que  Gvy  Seigtieur  de 
Laval  fon  fils  pottoit  aum  le  Léopard  en  fon  Con,trefcd  rc- 
prcfenté  cy-apres.  Ellanc  lors  cette  couftumc  ordinaire  entre  les 
Grands  d’embellir  les  reuers  de  leurs  Seaux  des  Armes  maternel- 
les, ou  de  celles  des  principales  terres , dont  ib  demeuroient  he- 
ritiers^ 

D’ AvT  S.E  pare , fi  l’augmentation 'des  feize  Alcrions  fuft  pro- 
ccde'c  d’EMME  de  Laval,  non  de  la  valeur  particulière  du 
Conncftable  Mat  h iev  de  Montmokem  cv  fon  mary,  3c 
des  glorieux  cfFcâs  de  lès  armes,  il  n’y  euft  eu  que  les  enfàns  nez 
de  ce  mariage,  & leur  pofteritè,  qui  les  culTent  dcü  retenir  : at- 
tendu que  la  Branche  des  Seigneurs  de  Marly  feparée  de  la  tige 
auant  l’an  tnilledeuz  cents  quatorze,  ne  porta  iamais  que  les  qua- 
tre Aiglettcs.  Or  il  e(l  trcs-certain,  que  la  lignée  fortic  de  G S R- 
trvde  de  Neelle  première  femme  du  mefme  Connefta- 
ble,  aulfi  bien  que  celle  qu’il  procréa  de  l’heriticre  de  Laval  fa 
fécondé,  retint  toufiours  depuis  les  feize  Alerions.  Car  en  pre- 
mier lieu  Bovchard  VI.  Seigneur  de  Montmorency  fils  aifnc 
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de  lay  & de  Gertrade  les  auoit  en  fon  Sccl  l’an  mille  deui'ceilts 
trente-vn,  trente-trois,  trente-cinq,  Sc  autres fuiuants,  comme 
l’on  void  en  plufieurs  de  fes  Lettres  pour  les  Monafteresdefainft 
Denys  & de  S.  Viftor,  cortformément  à la  figüreicy  rapportée. 


Mathiev  ni.  Seigneur  de  Montmorency  fils  aifhé  de  Bou- 
chard, & Ieanne  de  Brienne  fa  femme,  feelloicnt  aulTl 
auecles  feize  Alerions,  es  années  mille  deux  cents  fonçante,  & foi- 
xante-dix,  comme  te&noigne  la  reprefentation  fuiuantc  tirée  fur 
les  Originaux  de  leurs  Seaux,  qui  font  aux  .^rchiucs  de  l’Eghfe 
Collegiale  de  Montmorency. 
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Les  Armes  de  Mathiev  IIII.  Seigneur  de  Montmorency 
cftoicnt  fcmblables  à celles  dcM  athievIII.  fon  pere,  exce- 
pté qu’il  y adjeulla  des  Fleurs  de  lys  depuis  quil  fut  Chambellan 
de  France , félon  la  couftume  obferuée  par  les  Officiers  de  la 
Couronne  de  ce  temps-là,  Conneifables,  Marefchaux,  & autres. 
Carés  Abbayes  de  làinâ  Denys  & de  fainâ  Viéàor  y a des  Char- 
tes  de  luy  & de  l’E  A N N E D E Le  V I s (à  femme,  des  années  mille 
deux  cents  foixante  dix-huidl,  & quatre-vingts  treize,  où  pendent 
leurs  ^uz  figurez  en  cette  façon. 


D’où 
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D’où  cft  coniuincu  l’erreur  de  ceux  qui  luy  donnent  vn  lainbcl  tm  u r<- 
pour  brifeurc.  Et  afin  de  réfuter  pareillement  ce  qu’ils  ont  eferit, 
que  fes  SuccelTcurs  en  la  terre  de  Montmorency  portèrent  le  mef-  * 
me  lambcl  iufqua  l'an  mille  quatre  cents  ou  enuiron,  que  la  li- 
gne direfte  des  Seigneurs  de  Laual  finit  en  filles,  je  reprefentc- 
ray  encore  icy  les  Seaux  de  I £ an  I.  Seigneur  de  Montmorency 
fils  de  Mathie  V IIII.  & de  Charles  de  Montmo- 
rency fils  de  Ican,  par  lefquels  on  recognoiftra  clairement 
qu’ils  portoient  les  Armes  plaines.  Car  celuy  de  I e a n attache  à 
(es  Lettres  de  l'an  mille  trois  centi  vingt,  gardées  au  Conuent  des 
lacobms  d'Argentan  en  Normandie,  dloit  tel. 
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Et  celuy  de  Charles  premièrement  ^rand  Panetier,  puisMa- 
refchal  de  France , qui  fc  trouue  appofé  a fes  Lettres  de  l’an  mille 
’JtI""  trois  cents  foixante  douze,  pour  les  Chanoines  de  làinâ  Martin 
de  Montmorency , vérifie  aufli  que  ceux-là  fe  font  derechef  abu- 
qiù  luy  ont  fait  porter  vn  quartier  d'hermines. 


L’abus  eft  venu  de  ce  que  dans  l'EgUfe  de  faindfc  Catherine  du 
Val  des  Efeoliers  fe  voient  quelques  EfculTons  des  Seigneurs  de 
Nan^  & de  la  Houlfaye  en  Bric , qui  eftoient  puimez  de  la 
Mailon  de  Montmorency , bnfez  d’vn  quartier  d’hermines  en 
cette  forte. 


Secondement, 
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SB  CONDEMEHT.il  cft  vrây  quc  M AT HIE V DE  Momt- 
MOrency  Seigneur  d'Attichy  fécond nl$ du  Connelbible  &de 
ù première  femme  Gertrvde,  porta  aufll  les  feize  Alerions, 
chargeant  feulement  la  Croix  de  cinq  Coquilles  d’argent  pour 
btifeurc.  Car  voicy  le  Seel  dont  il  s’eft  feray  en  diuerfes  Chartes 
des  années* mille  deux  cents  quarante -fix,  quarante-huit,  & 
quarante-neuf,  pour  l’Eglifc  des  Bons-hommes  du  Bois  de  Vin- 
cennes:  accompagné  de  celuy  de  M ARIE  Comteffe  de  Ponthieu 
fon  cfpoufe,qui  a pour  Contre-fcelvne  grande  Fleur  de  lys  en  me> 
moire  d’Alix  de  France  (k  mere. 
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A ce  Mathiev  fucceda  fon  frere  paternel  Gvy  Seigneur  de 
Laual , fils  du  mefme  Conneftable  & d’Emme  de  Laual  la  fécon- 
dé femme.  Lequel  Guy  print  aulli  les  feize  Alerions,  & apres  la 
mort  de  Ibn  frète  adioulta  fur  la  Croix  les  cinq  Coquilles  qu'il 
portoit,  retenues  depuis  par  toute  là  poflerite',  pour  dilFerencc 
des  Armes  plaines  demeurées  aux  Seigneurs  de  Montmorency. 
Car  ceux-là  fe  font  trompez,  qui  ont  penfé  que  les  Coquilles  ve> 
noient  de  l'ancienne  Annoinc  de  Laual.  Pour  confirmation 
dequoy  fulfira  le  Secl  du  mefine  Guy  appofé  à fes  lettres  de  l'an 
mille  deux  cents  cinquante fix,  dont  l'original  cft  au  Threfor  des 
Chartes  du  Roy. 


Av  contrairê  les  Defeendants  deMATHÏSvDE  Mont-^ 
M 0 R B H c Y Seigneur  de  Marly  oncle  du  Conneftable,  qui  por- 
toit feulement  les  quatre  Aiglettes , ne  les  multiplièrent  iamais. 
Car  Bovchard  Seigneur  de  Marly  fon  fils  aifiié  les  retint, 
comme  elles  font  dépeintes  en  ce  Seel  mis  à vne  fietme  Charte 
de  l’an  mille  deux  cents  vingt-cinq  pour  l’Abbaye  de  S.  Viâor. 

— Mathiev 
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MathIev  de  Marly  frere  puiGié  du  mefmc  Bouchard  les 
tetinc  auflij  frétant  ou  baftoonant  la  Croix  pour  dift'crcnce:  tef- 
moin  ce't  autre  Seau  pendant  à fes  lettres  des  années  mille  deux 
cents  vingt-cin^,  & deux  cents  vingt*neuf. 


Et  plus  de  cent  apres  Vn  Hetàuld  d' Armes  éfcriuoit , que  de  fort 
temps  Mahiev  de  Marly  portoit  encore  d’or  à la  Croix  dcf.^.». 
guculles  accompagne'e  de  quatre  Aiglettcs  d’azur. 

P ARQvoYl’on  peut  conclure aucc  Philippe  Moreau  IVn des 
mieux  verfez  de  ce  fiecle  en  la  cognoifTance  des  Armoiries , Que 
filagloirc  ^duoir'valeureufiment porté &•  conftriti  l'Enfeigne  Royole  en /.  i«>' 
guerre  ,afeiuutriiker  cét  honneur  à U pojieriié  : ce  n'ejl  pus  choje  moins 
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gloricufe  à ceux ,ijui  ont  laijjè  à leurs  Defeeniants  les  marques  des  Ensei- 
gnes qu  ils  ont  conquifes  fur  leurs  ennemis  en  guerre.  Telles  que  font  les  Ar- 
mes des  Ducs  de  Montmorency  annoblies  de  feis^e  j4igles  d’azur 
en  champ  d'or,  pour  autant  d'Enfeigiies  Impériales  conquifes  en  champ  de 
bataille. 

Qv  ANT  au  Tymbrc,  ou  Cimier  des  mefmcs  Armes  , qui  cft 
Vu  Chien  courant  aux  oreilles  pcnilantcs,  pluficurs  en  ont  rap- 
porte l’orii^ine  à certain  O rdre  de  Chcualcric  appelle  l'  O R d R e 
Dv  Chien,  duquel  les  Seigneurs  de  Mo  ntmorency  ont 
An  Lîü.yde  elle  tonus  d’antiquité  pour  Chefs  & Inflitutcurs.  Car  François  de 
Belleforeft  entre  autres  ditauoir  leu  en  vnc  vieille  Hiftoircefcrite 
à la  main,  que  Bovchard  de  Montmorency  furnom- 
mc  à la  Barbe-torte  premier  Baron  de  France,  ayant  fait  paix  auec 
le  Roy  Philippe  I.  il  luy  vint  baifei  les  mains  à Paris,  clfant  fui- 
uy  & aceompagné  d'vn  grand  nombre  de  Chcualiets,  pottans 
tous  vue  chaifnc  d'or  au  col  faite  en  façon  de  telles  de  Cerf,  & 
à laquelle  pendoit  vnc  médaillé  auec  l'efEgie  d'vn  Chien  : qu’on 
cllimc  élire  la  caufe  pour  laquelle  encore  à prefent  le  D vc  de 
Montmorency  porte  le  Chien  courant  fur  le  T ymbre  de  fes 
Armes.  François  Mennenius,  & autres, quiont  traite  des  Ordres 
srn'Jat.  de  Cheualerie  , remarquent  la  mcfmc  raifon,  adioullans  que  le 
chien  cil  le  fymbole  de  la  Fidelité.  Mais  Philippe  Moreau  en  rc- 
to. Sri  Si  pete  la  lource  de  bien  plus  haut  par  ces  termes  ; Il  e]l  certain  ou 
a.c»î.  qu'on  adioufloit  les  Tymbres  aux  o-Armes,  ou  que  ceux  qui  changeaient 
leurs  pour  en  prendre  de  nouuelles plus  nobles  honorables,  con- 
su.u  d„  feruoient  les  anciennes  au  Tymbre.  Et  pour  ce  qu  entre  les  Alaifons  no- 
blés  de  uojire  France,  celle  de  M o N T M O R E N C Y e)?  plus  inf- 
gnes  Cr  sllujlres,  il  m'a  pris  vn  depr  de  rechercher  les  raifons  du  Tym- 
bre  de  fes  e-Armes.  C'efivn  Chien  courant  ou  couchant  aux  oreilles  pen- 
dantes, isr  nay  point  encore  trouué  aucun,  qui  tnen  ayt  efclaircy  fo- 
rigine.  Je fçay  bien  quontrouue  'vn  Ordre  de  Cheualiers  qu'on  fur- 
nommoit  du  Chien,  car  ils  portaient  nsn  Cellier  fait  à telle  de  ferfs, 
auquel  pendoit  -vne  médaillé  emprainte  de  lafigure  dvnChien.  Ontient 
que  les  Ses  cîStvKS  de  M o ht  tloKEH  cy  efloient  chefs  de 
cet  Ordre.  Et  de  fait  on  lit  que  BOVCHARD  DE  MONTMO- 
RENCY futirouuer  le  Roy  Philippe  1.  accompagné  de  bon  nombre  de 
Cheualiers  ayants  cil  Ordre(s'  Deuife.  Etneantmoms cen  efi pas  dire 
la  caufe  Cfjource  nydu  Chien  ty  du  Tymbre,ny  de  linjiitution  de  cét 
Ordre.  Etparce  qu’on  tient  que  cette  Maifon  prend  fon  principal  lufre 
d’vn  nommé  L i s o Y E Cheualier  Franfois , du  temps  du  Roy  Clouie 
premier  Roy  Chrefiien, on  pourrait  bien  dire  qu’il  en  aurait  eflé  lepre- 
mierinuenteur,  ou  aurait  donné  occqfîon  deprendre  lesarmes  du  Chien, 
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^ d'injUtueT'vn  Ordre  du  mefme  nom.  Car  e/lant  lepremier^ui/è  ietu 
quant  (y  fin  Roy  aux  font  du  haftefme,  fis  Succeffeurs  frindrent  de  là 
fubiet  de  crier  en  guerre.  Oit  V ayde  av  PREMIBr.  Chre- 
s TI  E N.  Tellement  que  fuK  que  les  zxtrmes  &les  [risdeguerrefontfiu- 
uent  conformes,& prennent  leur  origine  d'  vne  mefme  fiurct  ,il  ny  a 
point  dinconuenientd'eflirherqu  ils  auroient  pris  par  mefme  moyen  occa- 
fionde  porter  'vn  Chien  pour  c^rmosrie,  donner  à leurs  Cheurliers 

oinCollier  fait  à telles  deCerf.  Car  comme  le  Tfilmijle  compare  l’ame  al- 
térée de  fin  Dieu  au  Cerf,  quand  lajfi  de  la  courfe  il  defire  les  fontaines 
cr  les  eaux  pour  prendre  noUHelles  forces;  etjtouc  ainfi  que  la  Chananée 
fuiuant  le  Sauueur  s’apparie  au  Chien:  N'ya-il  point  quelque  apparence, 
que  cette  afîion  de  Lifoie  fe  iettant  quant  fin  Royaux  eaux  kaptifma- 
les  aurait  ejlé  bien  reprefentét  par  le  Cerf  ^ le  Chien  , dont  la  figure 
auroit  rejlé  auTy  mire  pour  marque  de  jidelitéf 

V O I L AdestcCnoignages  d’honneur  bien  anciens , & fort  glo- 
rieux pour  les  Seigneurs  de  Montmorency.  Mais  les oblta- 
clcs  & diffiailtez  quis  y rencontrent  Ont  befoin  de  quelque  efclair- 
eiflement.  Car  au  vérité  le  Chien  n’eftpas  IcTymbrc  primitif 
des  Armes  de  cette  Famille,  ains  le  Paon.  Ce  que  l’on  peut  reco- 
gnoiftre  par  les  Seaux  de  Math  iev  de  Montmorency 
Conneftablcdc  France  reprefentez  cy-deuant,  où  ce  noble  & ex- 
cellcnt  Oifeau  paroill  deflus  le  heaume.  Et  vn  vieil  Heraud  con- 
temporain du  Roy  Philippe  le  Bel , dont  iallegueray  les  paroles 
au  Chapitre  prochain , remarque  pareillement  que  le  Seigneur 
de  Montmorency , qui  viuoit  lors  , portoit  fur  (on  Tymbre  va 
Vaon  faifant  la  roué.  Tymbre,  lequel  fcmblc  auoir  efté  fymbole 
de  fublimitc , de  puiflàncc,  & de  grandeur  ; attendu  que  les  anciens 
n attribuoient  le  Paon  quaux  Dieux,  aux  Empereurs,  aux  Roysj 
& aux  plus  Grands  de  la  Terre.  Parauanture  pour  monifrer  que 
les  perfonnes  eflcuces  en  dignité  fut  les  autres  doiuent  pouruoir 
foigneufement , & aucc  vne  infinité  d'yeux  veiller  à leur  conferua- 
tion.  Ainfi  on  lit  quelupiter  voulant  affembler  les  autres  Dieux  au 
confcil,vcftoitvne  robe  thfue  de  plumes  de  Paon.  lunon  chcrif-lS!l 
foie  le  Paon  entre  tous  les  oifeaux,  & les  Samiens,  qui  en  nour-*£""^ 
rilfoientplufieurs  dans fonT emplc, le  grauoient  mcfmcs  fiir  leurs 
monnoyes,pourmarque  qu’ils  eftoient  en  fa  protedion  parricu- 
licte.  LaCoutonnede  viaoire,quife  donnoitaux  meilleurs  corn- 
batans  en  l'Ifle  des  Bienheureux , elloit  faitcd'aHcs  de  Paon.  L’Em- 
percur  Honorius  ornoit  les  creftes  de  fon  heaume  de  ce  bel  Oi-"'/"»^' 
feau.  Lequel  fut  aufli  prefenté  à Maximian  Augufte  dés  fon  plus 
icuncâgc,pouren parer  &embellitfa  falade  toutcrayorinanted’orji“.'‘“'‘- 
& aepierres  precieufes.  Ècle  Pape  Paul  I.  enuoyanc  auRoy  Pépin 
vne  Efpec  cnfignede  vraye  benediaion,  l'accompagna  encore 
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d’vn  Manteau  broche'  de  Paons.  Bref  Gmot  de  Prouins,  qui  flo- 
rilToit  foubs  le  Roy  Philippe  Augullc  ayeul  de  S.  Louys,  parlant 
du  Pape  incfinc,  elcriten  là  Bible  que 
Ricni  nedeufi  Moir  ji  der , 

Corone  lifet-tn  porter 
Tome  de  plume  je  Poon, 

Où  li  otüet  font  enuiron 
Treftout  entor  à U roonde. 

Cil  doit  Vooir  par  tôt  le  mondes 

Quelqucs-vns  ont  eftime'  que  le  Paon  cftoic  la  figure  de  la  Re- 
nommée, laquelle  on  peint  couucrtc  déplumes,  foutenue  d’ailes, 
& feme'c  d’yeux  & d'oreilles  ; pour  voir  & entendre  tout,  & voler 
e*»;«  par  tout  pouflec  du  vent  de  la  gloire.  D’autres  ont  eferit,  qu’il  ro- 
prefente  l’homme  généreux,  dont  le  propre  eft  des’exciter  par  les 
recompenfes  qui  luy  fontdonnées.  A caulc, dit  Pline,  que  cét  Oi- 
lôci'L  citant  loue'  fait  parade  de  fes  belles  couleurs,  & les  eftalle 
principalement  à l’oppofite  du  Soleil , qui  les  rend  plus  eftince- 
lantcs.  Quoy  que  ce  foit,  le  Paon  a peu  iuftement  embellir  le 
TymbredesSEiCNEvRS  de  MONTMORENCY,lcfquelsont 
cité  Ibuucnt  honorez  des  plus  grandes  dignitez  de  la  Couronne, 
notamment  de  celle  de  Conneltable , qui  eft  la  première  de  tout 
le  Royaume  :&  toufiours  ont  eu  la  réputation  d’eftre  grandement 
généreux  & vaillants  : excitez  à l’entretien  de  ces  nobles  perfe- 
tkions  par  les  honneurs  dont  les  Roys  ont  de  temps  en  temps  re- 
corapcnle  leursmerites. 

NEANTMOiNsce  Cimier  n’eft  pas  demeure'  hereditaireà  leur 
Maifon,  ains  en  fin  le  Chien  courant,  ou  couchant,  aux  oreilles 
pendantes , a prins  fa  place.  Ce  qui  fcmble  eftre  aduenu  depuis 
Mathiev  III I.  Seigneur  de  Montmorency,  Chambellan  Sc 
Admirai  de  France,  ou  depuis  Ie  AN  de  Monmorenc  y fon 
fils  i puis  que  le  Paon  cftoit  encore  fur  leur  Tymbre  au  temps  du 
Roy  Philippe  le  Bel , comme  eferit  l’ancien  Heraud  que  ie  cireray 
cy-apres.  Et  certes  les  ornements  des  vieux  Seaux enlcignent, que 
ce  fut  Ch  ARLES  Seigncurdc  Montmorency  Marefchal  deFran- 
ce,  qui  le  changea  pour  IcChicn,  régnant  le  Roy  Philippe  de  Va- 
lois. Car  il  y a aux  Archiucsdel'Eglife  Collegiale  de  Montmoren- 
cy des  Lettres  de  l’an  mille  trois  cents  quarante  cinq,  feellées  des  pe- 
tits Seaux  deluy  & de  Iean  NE  de  Ro  vc  y fa  femme,ioù  le 
Chien  eft  reprefenté  en  cette  forme. 
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Iaqvbs  db  Montmorency  fils  de  Charles  retint  au/Iîtp 
Chien  au  lieu  du  Paon,  comme  monftre  cette  figure  de  fon  petit 
Seau  pendant  à fes  Lettres  de  l‘an  mille  quatre  cents  cinq , pont  le 
Ptieurc'  de  làiadl  Martin  des  Champs  de  Paris. 


Et  I BAH  DE  Mont MORENcyfilsdc  laques  le  mettoiten-^ 
cote  fur  fon  heaume , ainfi  que  l’on  void  par  c«  autre  Seau  de  1 an 
mille  quatre  cents  foixante  & vn. 


Depuis  lequel  temps , tous  ceux  de  cette  Famille  ont  continué  de 
porter  le  mefme  "Tyinbre  iufques  à maintenant.  D’où  l’on  peut 
ptefumer  quela  mutation  ne  s’en  eft  pas  faite  fans  quelque  grand 
& notable  fübiet.  Mais  d’autant  que  nuis  Autheurs  dignes  de  foy 
ne  l’ont  eferit,  il  eft  malaifé  d’entendre  vne  bonnerailon.  le  diray 
feulonent  que  plufieuts  Princes  & Seigneurs  ont  pris  le  Chien 
pourdeuife.  Car  l’Empereur  Galba  portoit  dans  fon  Anneau  1»";;^^ 
figure  d’vn  Chien  panchant  la  tefte  hors  la  ptouë  d’vnc  nauitç.  c*»» 
Les  Egyptiens  reptefentoient  l'iiommc  de  guerre  foubs  la  forme 
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<l’vn  Chien.  MaftinusPrincede  Vcrounemetcoit  le  Chien  aide  fur 
foiiTymbrc.  Et  les  plus  Grands  ont  toufiours  aimé  les  Chiens,  non 
l’culementà  caufcdela  chaflc,dont  l'exerdcc  porte  vn  tableaüdes 
ftratagemes  de  la  guerre , & entretient  en  cette  méditation  les 
aines  courageufes  ; mais  comme  rscognoiflants  en  eux  les  traits 
dvnevraye  & parfaite  fidelité.  Vertu,  laquelle  de  tout  temps 
fait  compagnie  aux  armes  des  Seigneurs  de  Montmorency,  ren- 
dant leurs  hautes  & infignes  aibons  dignes  d'vne  loiiange  im- 
mônclle. 

P E VT  bien  élire  fcmblablcment,  que  quand  Charles  de 
Montmoren  cy  ptillccTymbre,  ilinlticua  luy  mefme  l’Or- 
dre du  Chien,  cmbelly  d'vn  Collier  fait  à teftes  de  Cerf,  pour  mé- 
moire du  fidellc  & loyal  amour,  qu’il  portoit  à Ieanhe  de 
R O vc  Y fafemme.  Car  au  Seau  dont  elle  vfoit,  figuré  cy-dcITus, 
il  y a quatre  Cerfs  portants  l’Efcuflbn  des  Armes  de  M o n t Mo- 
R e N c y fur  les  flancs.  Ce  qui  fcmblc  donner  quelque  indice  & 
conjeiRure  de  l’Ordre  fufdit  : attendu  que  l’amour  filt  naiftre  lors 
& depuis  diuers  autres  Ordres  de  Chcualerie,  comme  celuy  de  la 
larrcticre  inftitue'  par  Edouard  1 1 1.  Roy  d’Angleterre  à l’honneur 
de  la  ComtelTc  de  Sarilbery , celuy  de  la  Toifon  d’or  que  Philip- 
pes  le  Bon  Duc  de  Bourgongne  fonda  leiour  defcsnopccs  auec 
Yftbeau  de  Portugal , & autres  de  pareil  fubiet.  Ellant  véritable 
d’ailleurs,  que  ce  Charles  matchoit  du  pair  auec  plullcurs 
Princes  de  fon  fiecle , lefquels  inditucrent  auflî  prefque  tous  des 
Ordres  particuliers,  en  forme  de  Socictez  & Confrairics  d’armes. 

Reste  à parler  des  Supports,  par  lefquels  ceux  de  cette  Mai- 
fon  font  tenir  leurs  Armoiries.  Ce  font  communément  deux  An- 
ges ainfi  qu’aux  Armes  Royales,  dont  l'antiquité  fc  remarque  en- 
core dés  le  temps  du  Roy  Philippe  de  Valois , au  petit  Seau  de 
Charles  Seigneur  de  Montmorency  rapporté  cy  deuant,  & a 
quelques  Efeuflonsde  fa  Sépulture,  qui  cil  en  l’Abbaye  denoftre 
Dame  du  Val  prés  l’Ifle- Adam.  Dequoy  ie  ne  penfe  pas  que  l’on 
puilTe  alléguée  autre  origine,  fmon  que  les  Roysde  France  ont  fait 
part  à pluncurs  de  leurs  Supports , aulli  bien  que  de  leurs  Armes 
& Deuifes.  Car  comme  les  grands  Officiers  de  la  Couronne  ac- 
compagnoient  ordinairement  leurs  Armes  de  Fleurs  de  Lys  ; il  y 
en  a eu  aüffi  quelques-vns  qui  les  ont  fait  porter  pat  des  Anges; 
nommément  lean  le  Maingre  dit  Boucicaut  Marefchal  de  Fran- 
ce , duquel  les  Armoiries  fc  voyent  ainfi  tenues  en  l’Eghfc  de  fainél 
Martin  de  Tours,  6c  dedans  l’HiAoire  de  fes  geftes.  Tellement 
que  de  là  les  Se  IGM  EvRs  de  Mohtmorency  , honorez  fi 
.{ouuent  des  premières  dignitez  de  la  Monarchie,  peuucnt  bien  auoir 
retenu  les  Anges  pour  leurs  Supports.  T oucesfois  le  petit  Seau  de 
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Iaqves  de  Montmoren  cy  fils  de  Charles  tcfmoignequ’il 
fc  feruitdcLyonsaulieud’Angcs.  Iean  de  Montmoren- 
c T Seigneur  de  Bretueil  & de  Bcaufaulc,  viuant  foubs  le  Roy 
Charles  VII.  fit  aulli  tenir  fes  Armes  par  vn  Aigle  ücpar  vn  Lyon» 
ainfi  quonvoid  a l'entrée  du  vieil  Challeau  de  Bretueil.  Et  entre 
plufieurs  Efeuflons  de  Gvillavme  Seigneur  de  Montmoren- 
cy,lefqucls  font  en  l’Eglifc  de  S.  Martin  mpportez  par  deUx  An- 
ges, & tymbrez  d’vn  Chien,  il  yen  a vn  grand  fur  le  portail  fou- 
Irenu  par  deux  GrüFons.  D‘oùils’enCiit,quelcs  Supports  peuucnt 
dire  changez  fuiuant  l’afFedtion  & volonté  des  perfonnes.  Cela 
n’eftant  pas  làns  exemple  mefineés  Armoiries  de  nos  Roys,  leC- 
qucllcs  Charles  V I.  fift  tenir  par  deux  Cerfs  volans,  Louys  X 1 1. 
par  dcuxHerijonSjOU  Porc-cfpics. 


Cf  deulut 
pis  î‘* 


CRT  ©J?  ÇFER'R^.  DEVISE,  ET 
qualités:,  anciennes  des  Seigneurs  de 
Alontmorency. 

Chapitre  IIIL  ' 

T O VS  les  Hcrauds  ioignent  aux  Armes  les  Crys  de  guerre, 
defquels  onne  peut  doubter  qucl'vlàge  ncfoit  pareillement 
tort  ancien,  & héréditaire  tant  aux  Royaumes  & Nations  com- 
me aux  Familles  particulières.  Car  Suger  Abbéde  S.  Denys,  Or 
denc  Moyn-  de  S.  Euroul , Gafcc  Chanoinede  Baycux,quivi-eZ" 
uoicntily  acmq  cents  ans,  tefraoignent  par  leurs  Hiftoir«  que 
les  Roys  de  France  & les  François  crioient  aux  batailles  & combats 
Momtçye,qm  fignific  MonDien,  ou  felonque  Mathieu  Paris  ad- 

Momjsye  Dieu  ayie.  Les  Bretons  auoient  pour  CryiS'ZiV 
M4flo«,quilemblceftrcS.  Mallo  ;les  Angenins  Les  Ducs  de  "Z**? 

NontiandiecrioicntD4iBe-Difx^e,ou fimplcmcntD»ex-<«yf  qui 

eftfa  dire  Dieu  ayie.  Et  la  vieille  Chronique  de  Normandie  apres 

GafccbailleàThibaudI.furnomméleTricheurComtedcChames»7Æ 

le  Cry  de  P<^<oif,  au  combat  qu'il  fit  contre  Richard  I.  Duc  de  et  “TT 
Normandie  lur  la  riuiere  d Arques.  Cry  qui  fut  depuis  fi  ordinaire 
àfes  fucceireuts , Comtes  de  Champagne  & de  Brie,  que  mcfmeau^ 
euns  d'eux  portèrent  en  leur  contrefeel  pour  deuili,  /,  SL"  * 

meiSmr.  T efinoin  ce  Seau  deThibaud  1 1 1 1.  furnommé  le  Pofthu- 
me,pendantàvnefiermeCharte  de  l'anmille  deux  cents dix-fept, 
dont  l'original  eftauThrefor  de  S.  Martin  des  Champs  de  Paris. 
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M ONTMO  RENCY  ont  eu  de  touttctnps  pourCry  de  guerre, 
Diev  ayde  AV  premier  C hrestien.  Dequoyrcndprcu- 
uc  & raifon  fufSIàilte  vn  vieil  Heraud,  qui  au  temps  du  Roy  Phi- 
lippe le  Bel  drelTa  des  Enfeignements  pour  apprendre  à blalonner 
Armes, aüec  pluGeurs  figures  dArmoiriesdes  Empereurs, Roys,  & 
Princes  Chreftiens  J & pardculicrcment  de  la  Nobleflc  Françoife. 
Car  traitant  desArines  delaMaifondeMONTMORENCY,  ilad- 
Pmna  ioullecômechofe  notoire  deûors,a{rauoirranmille  trois  cents,  ou 
enuiron.  Montmorency  premier  Chrestien  qvb 
Roy  EN  France.  Premier  Baron  de  France.  Pre- 
mier Seignevr  de  Montmorency  qje  Roy  en 
France.  Svr  son  Tymbre  porte  vn  Paon  qvi 
FAIT  LA  ROVE.  SoN  Cry  EST,  DiEV  AYDB  AV  PRE- 
MIER Chrestien.  Son  mot,  Aplanos.  CeLiurcn’cft 
pasimprime',mais  plufieun l’ont  veucfciit  en  fort  vieux  chaiaâe- 
res  dedans  la  Bibliothèque  de  feu  Mcflire  Philippe  Huraut  Eucfque 
de  Chames  i & cft  demeuré  entre  les  mains  d’vn  de  fes  principaux 
A FMAi  heritiers.  Le  Roman  de  lean  de  Ccintré  Chambellan  du  Roy  lean, 
auquel  les  plus  doâes  deferent  quelquechofepourfon  ancienneté, 
rapportant  les  noms,  armes,  & crys  des  Seigneurs  qui  allèrent  en 
PRooti  Pn^e,  temarqucfcmblablcmcntqueleSEicNEvR  de  Mont- 
*“*“’*’  m6rency  cribit , Diev  ayde  av  premier  Chre- 
STIBN.  EtvnautreHeraud, qui  vers  l’an  mille  trois  cents  quatre- 
vingts  fift  d»  O réaMdnr»<cp^oriefMn»  à t office  iC  jirmci,  afiermeen- 
corequeleSiRE  de  Montmorency  lors  viuantauoitpour 
fonCry,DiEV  ayde. 
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Les  mcCnes  Scignents  ont  aulfi  toufiours  porté  pour  Dcuifc, 
ou  Symbole,  vneEftoille  fixe  accompagnée  du  mot  Grec  Apla- 
MO  s,quifignific,SANs  errer  n y varier.  Voulants  deno- 
ter  parUque  le  premier  Chrestien  de  leur  Race  auorr 
mc4>nle  les  fupetffitions  errantes  du  Paganifmc,  bout  s’arrefter  fi- 
xement à la  Religion  du  vtay  Dieu  : ou  bien  qu  wx  defccn4ants 

cTvniIpieux&  venerableAnceftre,demcurcroicntàiamaisfcrmes 

enkFoy  qu’ils  auoient  rcceuë  de  luy.  Cequin’cftpasuonplusde- 

’^ffiruéde  tcfmoignagesautlicntiques&trcs-digncsdc  creance.  Car 

•rau(^ricé  du  Hcraud,  qui  viuoit  l’an  mille  trois  cents,  confirmeaf- 
fez  l’ancien  vkge  du  mot  Grec  en  cette  Mâifon.  Et  quantàl’ElloiL 
le,  commeon  a veunagucrcs  quelcs  Comtesde  Champagne  le  de 
Brie  portoient  en  leur  contrcfeel  pour  deuife  PdjfaMtu  U meillor, 
qui  droit  leur  Cry  de  gucrreiilya  pareillement  Cnet  deprefumer 
que  les  Eftoilles  reprclcntécs  auScaudeHERVE'DE  Mont- 
morency, dont  la  figure  a efte  rapportée  cy  deuant  félon  vn 
original  de  l’an  mille  cent  quatre-vingts  neuf,  eftoientle  Symbo- 
le  ou  marque  ordinairt  de  fa  Famille.  Prefumption  d’autant  plus 
vrayfemblablc,  que  Marie  Comteffe  de  Ponthieu  femme  de  c,  d.«„„ 
Mathiev  de  Montmorency  Seigneur  d’Attichy , qui 
flotiifoit  foubslc  regne  de  kinû  Louys  , accompagnoit  encore 
d’Eftoilles  fes  collez  & la  fleur  de  lys  de  fon  contrefed  : au  lieu  que 
pluüeurs  autres  Dames  mariées  aux  Seigneurs  de  Montm  O- 
REN  CY  les  embelli(roientdesAiglettes,ouAlcrions.Et  delà  peut 
dire  aulfi  venu  quelcspuilhez  decette  Maifon  ont  brifé  fouucn- 
tcsfois  leurs  Armes  auec  des  Elloillcs}  les  vnscnportans  dedans 
vn  franc  quartier  d’argent,  comme  Erard  de  Mo ntmo- 
R EN  CY  grand  Efehanfon  de  France,  au  temps  de  Philippe  le  Bel:  '**  *' 
d’autres  les  mettans  fut  le  choeur  ou  milieu  de  la  Croix,  comme 

Pierre  de'M  oh  tM  or  en  c/ Seigneur  du  Plailfis  Cache- 
leu  foubs  le  Roy  CharlesVI.  acLovYS  de  Montmoren- 
cy Seigneur  de  Folfeux  régnants  Charles  VIL  & Louys  XL 
Fin  aLbment, pour  entendre  l’excellence  des  tiltresacquali- 
tez,  quifontd’antiquitéenla  mefme  Famille;  il  conuient  l^uoit 
que  dés  l’cflablilTcmcnt  de  la  Monarchie  Françoifeés  Gaules  les 
Seigneurs  extraits  des  plus  grandes  Maifons  ont  dlé  toufiours  defi- 
gnez  par  quelques  noms  üc  tiltres  d’honneur  conucnablcs  à leur 
cftat  & condition.  Car  les  Chartes , Hilloircs,  & autres  monu- 
mtoa  anciais,lcsappellent  par  excellence  Hommes  noilescr  ilüi-  Vitinobile* 

^«,lraifondcleuranciennenoblclTe&  fplcndcur:H<«j5o;«#«o 

duRoymme,  pour  leur  fublimité  & hautdfe  : Princifsusx,  Primats, 
tri  rmcM.pour  lesprcrogatiucsdc  leur  cmincnce& grandeur;  Lf«- 
es  tr  /df/«derüo)fr,  àcaufe  de  leur loyautédc fidelité  particulière; 
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HISTOIRE  DE  LA  MAISON 
PMim,  ou  P4/-^iw  en  vieil  langage , pource  qu’ils  eftoi^c  les 
premiendu  PalaisRoyd:  vnnomquidœuis 

acompristouslesautrcsjcomme  fcradeclaré  auChapitreproch^n. 

C’eftoient  ceux  queles  Roys,chefs  & foleils  de  toute  Noblefle  4: 
grandeur , employoient  au  manienaent  fie  conduite  de  leurs  affai- 
rcs,&fclon qu’ils cxcclloicnc  en  valeur  & fidclicc,  les nonoroicnc 
dcsprincipalcschïlrgcs  &dignite2  deleur  Royaime.les  auoienten 
cftime  & réputation  pardeffus  les  autres , & à 1 eral  de  leurs  bons 
ieruices  les  recompenfoient  de  dons , fieft , terres , icignei^es,  pri- 
uileges  J & autres  marques degloite,  dont  leur  pofteritéfe  reilcn- 
toit  longuement. 

O R touslestilttesfufditsferemarquentenla  Maifon  de  Mont- 

M 0 R E N c Y des  le  règne  de  Hugues  Capet  & de  fes  plus  proches 
fuccefleurs. CarBovCHARD  de  Montmorency, qui florif 
foitl’an  mille  vingt  cinq, cil  nommé  par  le  Roy  Robert  entre  les 
PaUtins^  hMtsSeipuurideJkCour.  Les  Roys  Henry  I.fils  de  Ro- 
bert, & Philippe  I.  fils  deHenry,appellentT  h i b a v d d e Moht- 
MORENCY,&HERvE'fon (mc,Prmtttielt!urR<iyaumt.  Lequel 
tiltre  de  Prince  a elle  aufli  depuis  attribué  à d’autres  Seigneurs  de 
cetteMaifon.  Car  Charles  de  MoNTMORBNCYparrain 
du  Roy  Charles  V I.  fut  honoré  dutiltredc  Princt  tres  iüuftre  en  vu 
Chapitre  general  de  l’O  rdre  des  Mathurins  tenu  à Cetfroy  l’an  miU 
le  trois  cents  quarante.  Louys  Guichardin  Autheur  célébré  de  fon 
temps  donne  à Philippe  de  Montmorency  Comte  de 
Homes  la  mefme  qualité  de  Prince.  EtEljzabethRoyned  Angle- 
terre enuoyant  le  Collier  de  Ibn  Ordrea  François  Duc  de  Mont- 
morency , le  qualifia  pareillement  Tra  béut  ermsrHot’U  Prince. 
Mais  pour  retourner  aux  ficelés  plus  efl oignez,  le  Roy  Pralippe  1. 
metencoresT hibavd  de  MoNTMoRENCYaunombredefc 

FideUes.  Et  la  focurde  H erve  eft  appcBécoi  vnc Chatte  Dnmtde 
genertufe  txtréÛion.  Otderic  Vitalis  nomme  aufli  Ade  de  Guines , 
/r«-»oW(»if/>«dcBovcHARD  de  Montmoren  cy.  EtSu- 
ger  Abbé  de  fainâ:  Denys,  Regent  de  France,  intitule  noble  Seimenr 
ce  Bovchard  , qui  par  vnc  Charte  ancienne  eft  appelle ^ei- 
gneur  iüufire  : Tiltres  que  les  Roys  mefines  de  la  première  & fe- 
condeRacc  voulurent  bien  auoir  communsauec  les  Grands  deleur 
Eftat.  La  vieille  Chronique  de  Flandre  met  Mathiev  de 
Montmorency  entre  les  Princes  ^ hauts  hommes  qui  afliftetent 
le  Roy  Philippe  Augufte  à la  bataille  de  Bouines.  Et  le  Roy  par 
quelques  ficnncs  Lettres  luy  donne  rang  auec  les  grands  Barons  de 
fon  Royaume.  Qualité,  qui  eft  demeurée  plus  orclmaite  que  les  au- 
tresàfesdefcendants,  comme  feramonftrc  cy  apres.  Bref  il  y ena  eu 
quelques  vns  dccctte  Famille  qui  fe  font  mefines  qualifiez  en  leurs 
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tiltrcsj  Par  la  gRace  de  Diev.  Encore  que  cette prtroga- 
due  foit  fi  grande  , qucllea  efté  depuis  rcllraince  8c  rcrctuée  auk 
feuls  Princes  Souuctains. 


^ALITK  DE  ^ReMIEK^BA^ 
ron  de  France  en  la  Aiaifon  de 
Montmorency. 

Chapitre  V. 

ATtendv  donc  que  les  Seigneurs deMoNTMORENCŸ 
ont  elleautresfoisnonorcz  du  riltre  de  P R 1 n c es,  auiour- 
d’hiw  fi  efclatant  & glorieux  ; il  conuient  expliquer  poürquoy  ili 
ontfeulemcnt  retenu  ccluy  de  Baron  s : & d’où  vient  qu'entre 
tant  d’autres  puilfants  8c  illuftres  Barons  de  France,  ils  fe 
font  acquisla  qualité  de  Premier  s. 

Qv  A N T au  premier  point , il  eft  certain  que  le  mot  de  B A R O N 
égaloit  iàdis  8c  comprenoit  mefincs  en  foy  la  dignité  de  P R i n c e 
& de  Pair  de  France.  Car  les  anciens  Autheiirs  François 
tefmoignent,quc  de  tout  temps  on  l’a  attribué  aux  principaux  8c 
plus  grands  Seigneurs  de  la  Monarchie.  Tefmoin  Fredegairé,  qui  cs.f,  41  <t 
en  pîufieurs  endroits  de  fa  ChrOnidue  appelle  Barons  les  pre- 
miers  8c  plus  puilfants  dcl'Eflat  de  Bourgongne.  Le  Roy  Charles 
leChauuc  en  vn  Capitulaire  fait  à Bonaril  l’an  huit  cents  cinquan-  ctttmi.x*. 
te-fix, nomirie  Illvstres  hommes  sT  sages  Barôns 
ceux  qu’il  auoit  appelle  les  Premiers  de  son  ROYAv-'^'f’"'''* 
ME  en  vn  autre  Capitulaire  fait  quelques  années  deuant  à Efper- 
nay.  Hincmar  Archeuefque  de  Rheims  appelle  fémblablerticntrwi.i  c*- 
Baron  s les  grands  Seigneürs-de  France,  par  le  confeil  8c  ayde 
defquels  Carldmaii  8c  Cfiarles  furent  déclarez  Roys  apres  la  mort 
de  Pépin  leurpere.  Et  depuis  le  régné  de  Hugues  Capet,  non  feu- 
lement les  grands  Seigneurs, Comtes, Duçs,  8c  autres,  mais  auili 
les.Princcs  duSang  Royal  capables  delà  Couronne,  on  telle  fou- 
uent  intitulez  BarcIn  s.  Dequoÿ  le  Continuateur  de  l’Hlftoire 
d’Aimoinus  rend  vn  euident  tcCnoignage , eferiuant  qu’Aimar  .4,  fi, ,, 
Euefquc  du  Puy  entreprift  l’an  mille  quatre-vingtsfeize  le  voyage 
d’ontre-mer,&  aüec  luyPLVsiEVRsBARONsdu  Royaume,  c’ell 
affauoir  Hugues  deFrancedit  le  Grand  frère  du  Roy  Philippe  1. 
Boemond  Prince  de  Pouillc , Godefroy  Duc  de  Lorraine,  Ray- 
mond Comte  de  Proucncc  , Robert  Duc  de  Normandie  lîlsde 
Guillaume  Rôy  d'Angleterre,  Robert  Comte  de  Flandres,  Si 
Ellicnne  Comte  de  Blois  8c  de  Chartres.  Galfc  nomme  le  mclms 
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Comte  Efticnne , & Alain  & Eudes  enfans  de  Geofroy  Duc  de  Bre- 
tagne, a»  W«crricfc«  Baron».  En  lavicdcLouys  le  Gros  eferitepar 
Suger  Abbe'  defainft  Denys, Simon ComtedeMontfort,Amaury 
de  Montforc  frere  de  la  Royne  Bertrade,  Ebles  Comte  de  Roucy 
beaufrcrc  de  Sance,  & oncle  d’ildefonfe  Roys  d’Arragon , Anfeau 
de  Garlande  Scncfchal  de  France,  Aimon  Seigneur  de  Bourbon , 
& quelques  autres,  font  appeliez  Btrons  iüufirts  &•  renamme^.  Par 
vn  Arrcftde  l’an  mille  centfoixante-deux  pour  l’Abbaye  de  f^inû 
Germain  des  Prez,lcRoy  Louysleleunemet  entresss  Barons, 
Eftienne  ComtedcSancerre,HcruédeGiem,  Guy  de Challillon, 
Guillaume  de  Mello,  Dreux  de  Mello,  Guillaume  de  Garlande, 
& Guy  de  Garlande.  Etparvn  autre  donne  en  fàucur  de  l’Abbaye 
de  faiinSte  Gcncuieue  l’an  mille  cent  foixante  dix-huit,  il  qualifie 
au/li  Barons,  Robert  Comte  de  Dreux  fonfiterc,  &Tnibaud 
Comte  de  Blois  Senefchal  de  France.  Guillaume  le  Breton  en  la 
fuite  de  l'Hiftoirede  Philippe  Augufle  imprimée  foubslenom  de 
Rigordus,  donne  pareil  tilcreàEudesDuc  de  Bourgongne  Prince 
du  Sang  Royal,  &àHcniéComtedc  Neuers.  Dedans  Geofroy  de 
VillehardouinMarefchal  dcRomanie , Simon  Comte  de  Mont- 
fort, qui  fut  depuis  Comte  deTouloufe,  & Renaud  de  Mo'ntmi- 
rail  frere  deHerue'  Comte  de  Neuers,  font  intitulez  deux  malt  hait 
Baron  de  France.  En  l’Aneflpour  l'hommage  des  Corniez  de  Cham- 
pagne &c  de  Brie  prononcé  à Melun  l’an  mille  deux  cents  feize,  le 
Roy  Philippe  Augufte  nomme  Baron  s Guillaume  Comte  de 
Ponthicu  fonbeau  frere , Robert  Comtede  Dreux,  Pierre  Com- 
te de  Bretagne,  tous  deux  Princes  de  la  Mailbn  de  France , Gau- 
cher de Cnaftillon  Comtede  fainél  Paul , Guillaume  des  Roches 
Senefchal  d’Anjou,  Guillaume  Comtede  loigny,  lean  Comtede 
Beaumont  fur  Oife , & Robert  Comte  d’Alençon.  Par  la  com- 
pLainte  faite  au  Roy  Louys  VIII.  l’an  mille  deux  cents  vingt- 
cinq  contre  la  lurifdiéHon  Ecclcfiaftique , Hugues  de  Lefignen 
Comte  delà  M arche  ficd’Engoulefme,  Pierre  Comte  de  Bretagne, 
Aimery  Vicomte  de  Thouars , Sauary  de  Mauleon,  Hugues  de 
Thouars,  Geofroy  de  Lefignen , Guillaume  l’Archeuefquc,  Guil- 
laume Mengot,  Sc  Thibaud  de  Blazon,  s’attribuent  le  nom  de 
B A R o N s.  En  l’Arreftdonné contre  Pierre  Comtede  Bretagnel'an 
millcdeux  cents  trente,  Ferrand  Comtede  Flâdres, Thibaud  Com- 
tede Champagne,  & autres  Comtes&Seigneuts,fonthonorczdc 
la  mcfme  qualité.  En  la  complainte  faite  au  Pape  Grégoire  I X. 
l’an  mille  deux  cents  trente-cinq  contre  les  Prélats  & leur  lurifdi- 
éüon,  Hugues  Duc  de  Bourgongne,  Pierre  Comte  de  Bretagne, 
Hugues  Comtede  la  Marche , AmautyComtede  Montfon,  Con- 
ncftable  de  France , le  Comte  de  Vendofme,  Simon  Comte  de 

Ponthieu, 
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Ponthieu,  Ican  Comte  de  Chartres,  Ican  Comte  de  Sancerre,  le 
Comte  de  loigny,  Hugues  Comte  de  S.  Paül.leComtede  Roücy, 
Baudouin  Comte  de  Guines,  lean  Comte  dé  Mafeon,  Robert  de 
Courtenay  Bouteillerde  France,  Gaucher  d'Aueûies,  lean  deNeel- 
le,  Ellienne  de  Sancerre , 3c  ptufieurs  autres  prerment  le  filtre  de 
Barons.  Endiuerfes  Lettres  des  temps  de  S.  Louys,  de  Philippe  III.  * 
& de  Philippe  leBel,  Ferry  Duc  de  Lorraine,  lean  Duc  de  Breta-^''**'"- 

fne  Prince  du  Sang  Royal  de  France,  Guy  de  Challillon  Comte  u 
eS.PauljGuillaumedeChalon  Comte  d’Auxerre  & Tonnerre,  & 
Hugues  Comte  Palatin  de  Bourgongne,fu:e  de  Salins,fdnc  pareille- 
ment  appeliez  nobleicrhdutsBtinnt.  L'Ordonnance  du  Parlement 
du  Royaumefaitepar  le  Roy  Philippe  le  Bel  porte  en  vn  article, 

Qu'en  temps  Je  Pdrlement  feront  en  U Ciambre  des  Pleo^  U Soniierdm  cjr  ZZ'i^Zà 
Prejident  ,cert4sn  Bnrtm  & certain  Preldt.^efiafJduoirdtsBaronsli  Ditx 
deBourgongne,leCtnneftable,leCorhtede  S. Paul.  Etdanslc  Regiftre 
du  lit  de  luftice  tenu  par  le  Roy  Charles  V.  le  ncuficfinc  iour  de 
Décembre  mille  trois  cents  foixantcdix-huitcontrelean  de  Mont- 
fort  Duc  de  Bretagne,  les  Ducs  d'Anjou,  de  Berry,  de  Bourgon- 
gne,  de  de  Bourbon , les  Comtes  d’Alenÿon  3c  d'Eftampes  , tous 
Princes  de  la  Maifon  Royale , les  Comtes  de  Flandres , de  G eneue, 
de  Harcourt , le  Sire  de  Coucy , 3c  Meflire  lean  de  Boulongne,  font 
encore  nommez  Barons.  Bref  cè  tiltre  a eft^  toonours  de-fi 


frande  fplendeur,  que  les  Roysmefities,  defquels  toute  fplendeur^^^ 
criue,  l’ont  bien  voulu  retenir.  Car  outre  que  durant  la  première 2 
lignee,&bienauantfoubs  lafeconde,  ils  n’vfoient  d’aUcune  qua-i^"y,’" 
lite'plus  ordinairement, quedecelle  d’HoMME  iLlvstre, 
eftoit  mefme  chofe  que  B A R O N : Louys  VIII.  décédé  à Mont- 

Îienfier  eft  appelle  Baron  en  l’Hiftoirede  Philippe  Moufee  eferite  à 
a main.  Et  pardiuerfes  Lettres,  Mathieu  Abbé  de  S.  Denys,  Henry  chtmd.  « 
Comtede  Grandpré,  3c  autres , qualifient  auffi  noble  Baron,  Thi- 
baud  Roy  deNauarre.  ' 

Ces  Barons,  nommez  Bers  en  plufieiirs  Hiftoires , Ro- 
mans , & vieilles  OrdoimancesFrançoifcs,  eftoient  anciennement 
lesPAjRs  DV  Royavme:  c’eftà  dite  les  premier?  Seigneurs 
apres  le  Roy , pareils  3c  égaux  entr’eux  en  dignité,  fuflcnt-ils  Prélats, 
Comtes,  Ducs,  Princes,  ou  autres.  D’où  vient  qu’au  Fragmerit  des 
guerres  de  Pépin  contre  Guaifer  Duc  d’Aquitaine , les  Comtes, 
Aftraldus,Guemannius,Mancion,&Adalard,  font  tiientionnez 
AVEC  LKVRS  PAiRsjc’eft  à dire  auec  lesautres  Comtes  ,'fieSei- 


gneurs  ,qui  auoient  pareille  puilTance  & dignité  qu’eux,-  Et  le  Pape  Efifin 
Adrian  deriuant  au  Roy  Charles  fils  de  Pépin,  die  que  Hucbildus 
ET  ses  Pairs  Ambafladeurs  poütluy  à Kome,s’eftoicnt  trou- 
uezà  l’elcâion  du  Pape  Leon.  OùparlemotdePAias,ilentena 
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ccux-Ià  mefmes  que  le  Pape  Paul  en  vnc  Epiftre  adreflcc  au  Roy  Pc^ 
tf/i.tni.  jjiiQit  appeliez  ASS0C1E2,  &lc  Pape  Efticnne  en  vnc  autre 
eferice  à Bcrtrade  & au  Roy  Charles,  Compa  gnons:  c’eft  adi- 
ré Seigneunilluftres,  ou  Prélats,  choifis  & enuoyez  de  compagnie 
vers  le  fainil  Siège , auec  vnc  auûorité  pareille  & ^gale.  Le  Roman 
d’Auignon  nomme  Compagnons  les  douze  Pairs  de  France, 
qucl'on  feint  auoirellc  trahis  par  Ganelonà  la  bataille  de  Roncc- 
uaux.  Louys  Roy  de  Germanie  & Charles  IcChauue  enfuis  de 
Louys  le  Debotmaire  font  dits  Pairs  l’vn  de  l'autreen  diuers 
Capitulaires  & Synodes  j à caufe  que  chacun  deux  comme  Roy 
Faitti  auoit  vnc  puiiTance  & autorité  égale.  Eudes  II.  Comte  deChar- 
tffi.  xcri.  feplaignant  au  Roy  Robert  de  Richard  Duc  de  Normandie, 
donnelctutrc  de  Pairs  aumiUcude  fa  Lettre  à ceux  qu'il  quali- 
fie Princes  furla  fin.  LcRomandeGuarin  leLoheran  compofé 
du  temps  de  Louys  le  leune  appelé  Pdirs  Jtl  f4ys , les  grands  Sei- 
gneurs & Barons.  EtauLiurcdesancicnnes  loix  d’Angleterre,  B a- 
rons  font  dits  les  Pins  del  ReoW.La  Chronique  de  Simon  de  Mont- 
fort  parlant  du  lugementdonné  contre  IcanRoy  d'Angleterre  par 
> la  Cour  duRoy  de  France,  intitule  Barons,  ceux  aufqucls  Ma- 
thieu Paris , Enguerran  de  Monlhclet,  & autres , baillent  le  nom  de 
Pairs.  Guillaume  Archeuefquefic  Duc  de  Rheims,  Pair  deFran- 
cc , eft  nommé  B a R o N en  l’hommage  de  Blanche  ComtefTc  de 
Troyes.  Patvn  ArteftrenduauParlementde  Pcntccofte l’an  mille 
deux  cents  foixante  fept,  l’Eucfque  & Comte  de  Chaalons  elf  dit 
fcmblablemcnt  Btren&Psùr  deFrtsnee.  Guillaume  de  Nangis  rap- 
porte en  l'Hiftoire  du  Roy  fainâ  Louys,  que  par  le  traité  de  paix 
qu’ilfiftauecHcnry  III.  Royd’Angleterre,  il  luy  donna  le  Peri- 
gort,  & autres  terres  de  Guienne,dc«Mdinen  ^ueionsendsstmtÜUt 
tietsdroiten  fief  des  Roysde  Frassee,  smec  tonte  U Gofc<mgne,ü‘lf>‘f  en 
fsûfttithotmndge  fnoit  comme  Due  de  Guiemiemu  stu  remc  des  Barons  (ÿ* 
Pairs  de  France.  leâ  FroiflartThreforicr  de  l’Eglife  de  Chimay  appel- 
leauifilesPAiRSjBARoNs  DE  Fran  CE,enplufieurs  endroits  de 
fes  Chroniques.  EtbienquedéslorslcnombredetelsPairsfullre- 
duit  à douze,  fut  Ecclefiamques , & fix  laies  : toutesfois  ceux  qui  n- 
roiencleurextraétiondes  anciens  Barons,  ou  qui  tenoicntleurster- 
res  en  Baronnies , ne  laiiTerent  pas  de  prétendre  pareils  droits  & pii- 
uileges  qu’eux.  Dequoyfetrouuevn  notableexemplededans  la  vie 
du  melme  Roy  S.  Louys.  Car  Enguerran  lire  de  Coucy  aceufé  de- 
«•r»:/."  uâtluy  parl’AbbédeS.  Nicolas  du  Bois  au  diocefede  Laon,  & par 
Gilles  le  Brun  Conneftable  de  France,  d’auoit  faitpendre  troisieu- 
nes  Gentilshommes  Flamens,  qui  auoient  entrepris  de  chaifer  en 
fes  bois  i comrtte  il  fut  en  la  prefettee  du  Roy,  il  difi  qu’il  ne  deuoit  eflre  con- 
tr4intdtre{j>ondredeuanthy,'»oulant(!Krequerdntefireiugé par  les 

Pairs 
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Pairs  de  France  svivant  la  cbvstvME  de  Ba- 
ronnie. Mais  f on  jsrûuua  contre  luy  far  les  Ailes  frecedents  de  U 
Co(ir,  Qv’lt  NE  TENOlt  PAS  SA  TERRE  EN  BaRONHIEj 
d^ autant  ijHe  la  terre  de  Boues  (y  de  Gournay  diulfh  autresfois  de  U terri 
de  Couty  far frerage,ottpartage  fraternel , assoit emfortéce  droiH  de  Ba- 
ronnie. Parrjuoy  le  Roy  le  fift  arrefer  non  fardes  P Ast.s&'CHnv  A- 
L 1 E R s , ains  far  des  Sergents  de  fa  Cour,  jjr  le  retint  frifonnier  en  fa 
Maifondu  Louure. 

D’ O V s’enfuit  (^ue  les  Barons,  qui  tcnoicnt  leurs  terres  en  Baron- 
nie , c’eftà  dire  en  toute  iuftice , & en  tous  droits  mouuants  du  Roy 
immédiatement, cftoicntles anciens  & vrays  Pairs  de  la  Couron- 
nera: telles  Baronnies,  les  plus  grandes  & honorables  Seigneu- 
ries, les  premières  apres  la  fouueraine  du  Roy,  & comme  les  Pai- 
ries du  Royaume.  Encorcs  que  depuis  les  Ducs,  Marquis,  & Com- 
tes, quin’clloicntaucommencementqucfimples  Officiers&  Gou- 
uerneurs , faifants  d’vn  honneur  & bien  temporel  vn  patrimoine  hé- 
réditaire,femblcntauoirprislc  lieu,  rang,  ficplaccdes  anciens  Ba- 
rons. Ccqui  cil  fi  véritable,  quelcsRoysmcCncs  érigeants  denou- 
uclles  Seigneuries  en  Comtez,  oUDuchez,  pour  marque  de  l’ori- 
gine & fourccdctels  tiltrcs,ils  adioultoicnt  ordinairement,  àcondi- 
tion  de  les  tenir  deux  enBaronnie.  Ainfi  Robert  Duc  de  Bourgongne 
débutant  latcrredeCharolois  àRobertde  France  Comte  deCler- 
mont  & à Beatrix  de  Bourgongnefafemme,  pour  le  droit  depar- 
tagedeua  lean  deBourgongnepeted’icellcBcatrix,&frercpuifné  cs«f«>  ^ 
du  Duc  Robert , en  la  fuccemon  de  Hugues  Duc  de  Bourgongne  «f.  mi». 
leur  perc,  les  Lettres  expédiées  là  deflus  portent  qu’il  la  leur  bailla  à - 
tenir  & poflederpar  eux  & Icursdelccndants,  enBaronnie  Comté 
ày>ne feule foy&- hommage,cy auecles hl>erte:^,dignite:!e,  tyr  honneurs, 
^uifeuuent  ^artenir  à Comte  eyf  à Baron  en  fes  Comté  cjr  Baronnie. 
leandAuemes  Comte  de  Hainaut  rcceut  pareillement  du  Roy 
Philippele  Bel  la  Comte  d’Oftreuant  four  la  tenir  de  luy  enBaronnie, 

& luy  en  faire  fcruice  de  cinq  Cheualiers , comme  les  autres  Barons  '•  ‘'‘■ 
du  Royaume.  Lemefmc  Roy  tranfporta  à Gaucher  de  ChalHllon 
Conneftablc  de  France  tout  ce  qui  luy  appartenoit  à Chafieau  en 
P oicean,  four  le  tenir  de  luy  en  Comté  (y  Baronnie,  referué  t hommage  Mnifn  dr 
& rejfort  ,(yle feruice  a rMfon  de  l'hommage  {Jr  du fief,  tel  que  les  autres  , 

Barons  gy  Comtes  de  Champagne  tenants  fareils  fiefs  efloientohliges^de^’^f^"^ 
tendre.  Par  les  Lettres  de  l’ereériond’Eureux  en  Comte  pour  Lduys 
deFtanec  Ion  oncle,  il  dit  aufli  qu’eftant  obligé  de  luy  alRoir  quinze 
milleliutesdepctitstoumoisde rente  en  tene  avec  noblesse 
E T B ar  O N N I E , il  luy  alfignc  pour  vne  partie  de  cette  fomme , la 
Cite,  Preuofté,  & Chaftellcnic  d’Eureux,auec  fes appnenances, 
aies  tenir enComtè  &-Baronnie.  Et  par  la  tranfaétion  qu’il  fit  aue« 
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LouysArchcuefquc de  Lyon  l’an  mille  trois  cents  fept,  fur  tous  les 
débats  & differents,  qui  dftoient  entre  eux , eft  porté  que  le  rejfort 
gdriede  U cité , terre,  t^  Bttntmie  de  tEglife  de  Lyon  luy  demeure- 
roit.  Ce  qui  fut  confirmé  par  tous  les  Chcualiers  & Nobles  deU 
^mefme terre tr Baronnie.  VnancienRcgiftrede Fiefs porteaufli  que 
BertransEuepiiiedeLdmgres  tenait  du  Roy  en  hommuge  &•  à [airement 
defeâuté,  U Baronnie  & U temporalité  de  tEuefehè  de  Laingret.  Le- 
quel Euefehé  ncantmoins  fe  trouuc  honoré  dés  long  temps  de- 
uant  du  tiltre  de  Duché  .&  Pairie  de  France.  Finalement  le 
vingt-neufiefine  lourde  May  l’an  mille  quatre  cents  trois  fut  al- 
légué auParlement , Qw  MeJUre Henry  iUuangourejloit  extrait  des 
a,  ucnr.  Bretagne,  gy  tenait  Jet  terres  moult  noblement, ayant  jet  iourt 

par  de  là  ctmme'vn  Pair  de  France  ceants.  Parquoy  tenait fes  terres  en  Ba- 
ronnie. 

T O V T E s ces  remarques  tefmoignentnon  feulement  que  le  nom 
deB  ARo  N aefté  de  toute  ancienneté  tres-exccllent  & honorable 
parmy  les  François, mais  aulli  que  les  qualitezde  Princes,  de  Pairs, 
&dehauts Barons,  ont  efté  longuement  indifférentes.  Parquoy  il 
nefautpoint  trouuer  effrange,  u ce  tiltre  de  Baron  eft  demeuré 
aux  Seigneurs  de  Montmorency,  pluflofl  que  ccluy  de 
P R 1 N C E , qui  leur  a efté  quelquesfois  doimé  mefme  par  les  Roys, 
comme  i’ay  remarqué  au  Chapitre  precedent.  Et  certes  on  peut  fa- 
cilement iulfifier,  qu’ils  ont  efté  de  tout  temps  tenus  au  nombre 
des  principaux  Barons  de  la  Couroime.  Car  dés  le  régné  des  Roys 
Philippe  I.  & Louysle  Gros  fonfils,  Bovchard  de  Mont- 
morency fetrouuequalifié  Baron  Dv  Roya vME,parvnc 
Chronique  Latine  de  l’Abbaye  de  fainéf  Denys  eferite  à la  main. 
Mathiev  de  Montmorency  Conncftabic  de  France 
^ foubs  leRoy  Louysle  Icune,fùt  vn  desBARONS  qui  l’afliflercnt 
«/'■A*  au  lugement  de  la  caufe  d’entre  l’Eglife  de  Langres  & le  Duc  de 
Bourgongne  prononce  1 aji  nulle  cent  anquantc&  trois.  Le  Roy 
Philippe  Augufle  receuant  Blanche  ComteffedeTroyesàfoy  & 
hommage  pour  les  Corntez  de  Champagne  & de  Bric  au  nom  du 
^ZeSa  Comte  Thibaud  fon  fils  mineur  d'âge,  fift  iurcr  l'accord  & traité 
TW*  faitauccelleparsEs  BARONSientrelefquelsfutMATHiEv  IL 
Seigneur  de  Montmorency.  En  l’ordonnance  des  luifs  faite  parle 
o«  TiUn  Hoy  Louys  'V 1 1 1.  l’an  mille  deux  cents  vingt-trois , & en  l’Arrcft 
••lia»  Comtede  Brctagneautempsdcfainéf  Louys, 

lemelmcMA  THiEv  pour  lors  Conncftable  de  France  cif  enco- 
retmsau  rang  des  grands  Barons.  Bovchard  de  Mont- 
morency fon  fils  fut  auffi  l’vn  des  Barons  de  France , qui  fcplai- 
gnirent  au  Pape  Grégoire  1 X.  l’an  mille  deux  cents  trente-cinq, 
contrcles  Prelacs& leur lurifdiéf ion.  Et  dans  vn  ancien  roolc  des 
' ' “ " Barons 
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BiTons  du  Royaume  fait  au  temps  de  S.  Louy  s,  il  cft  nommé  aptes 
le  Seigneur  de  Montfort.  Qi^d  le  Roy  Philippe  de  Valois  fefau^ 
ua  delà  bataille  de  Creey,  Froiflart  remarque  qu’il  eftoitaceompa- 
gne  deeinqBAK.oHs  Iculeraent , entre  lefquels  U met  Ch 
LBS  DE  Montmorency  le  premier  apres  lean  de  Hainaut 
Comte  de  Beaumont,  Prince  de  Maifon  fouueraine.  Bref,  1 a c- 
qvksDb  MoNTMoRHNcyfîlsdc  Charles  plaidant  au  Parle- 
ment contre  l’Euefque  de  Paris  l’an  mille  quatre  cents  deux , ht 
propofer , Qu'il  efioitSeipieur  de  U Chufie&enie  tÿ'BARoNHiEDE 
Montmorency,  (yiefesuffanetuimes,  iMueUcluy  û"fes 
iecefjeurs  ÂUoient  tennë  de  tout  temps  des  Roy  s en fief  ey  hommage , Jouis 
Vue  feule foy, hommage,  £7*  refjorede  laCouronnedeFrance. 

L'avtre  point  du  prefent  Chapitre  confilleàmotilfrer  poUt- 
quoy  les  Seigneurs  deMONTMORBNCY  ont  obtenu  la  preroga- 
tiue  entre  les  hauts  Barons  dv  Royavme,  puis  qu’au  com- 
mencement ils  ehoient  tous  égaux  & pareils  en  dignité.  Car  le  vieil 
Heraud  quiviuoitautempsdePhiüppeleBel,&donti’ay  rappor- 
te le  texte  cy  delTus,  eft  vn  tefmoin  l^lànt  pour  prouuer  que  ce 
glorieux  éloge  de  Premier  Baron  de  France  a Aé de 
temps  immémorial  en  la  Famille  deMONTMORBNCY.  Premiè- 
rement il  ne  faut  penfer  que  comme  prefque  par  tous  les  grands  8c 
ancicnsdiocefesaeceRoyaumeyaquelquesBarôsayantsentre  eux 
vn  ccrtainrangdcprefeance,8cordinairement  releuansdel’Eglifc, 

3uiontaccoultumé  d’accompagner  les  nouueaux  Euefques  le  iour 
e leur  entrée:  ainfi des  Baronsdeceftcquahte'enl’Euelchéde  Pa- 
ris celuy  de  Montmorency  foit  le  premier,  8c  à celle  caufe  ait  efté 
nommé  premier  Baron  de  Fr  ance.  Carilnefetrouuc- 
ra  point , quela  Baronnie  de  Montmorency  ait  iamais  releué 
deVEghfede  Paris,  ny  quelle  ait  oneques  eu  rien  de  commun  auec 
lesBaronniesougrands  hefs  d’icelle.  CarparLettresduRoy  Hen- 
ry 1 1.  du  x x 1 1 1.  iour  de  May  mille  cinq  cents  cinquante  quatre, 
verihees  au  Parlement  le  feptielme  iour  de  luin  enfuiuant,  ces  Ba- 
ronnies font  fpecihées  cinq , aflauoir  la  Baronnie  de  Conflans  fain- 
teHonorine,  celle  de  Cheureufe,  celle  deMaurepas , celle  de  Mont- 
iay,  8c  celle  de  Lufarches.  D’oùs’cnfuit  que  fi  l’on  rencontre  des 
Aéles.oùquelquesSeigneun  de  Montmorency  ayenttenu  le  pre- 
mierrang  entre  les  Barons,  quiportoicntledaix  fur  les  nouueaux 
Euefques  de  Paris  au  iour  de  leurs  entrées  folennelles,  ç’a  efté  pour 
raifondela  Seigneurie  de  Conflans  fainûe  Honorine  premier  flef 
decét  Euefehé,  laquelle  eft  en  leur  Maifon  il  y a plus  de  cinq  cens 
ans:  8c non  comme  aucuns  ont  eferit  fort  legerement,  à caufe  de 
la  Baronnie  de  Montmorency,  qui  a touliours  eftè  tenue  im-  «./"«** 
mediatement  de  la  Couronne.  Parquoy  il  conuient  rechercher 


CêfittiL 

Xil. 


wdé  Rid 


'4'i  HISTOIRE  DE  LA  MAISON 

d'autres  raifons,  pour  Icfcjucllcs  ccs  Seigneurs  ont  efté  qualifie  i 
d'ancienneté  PREMIERS  Baroks  de  France. 

Doncqves  Robert  Cenal  Euefque  d'Auranches,  ficautres^ 
quirepetcntleurotigined’vn  Baron  François bapcize'auec  le  Roy 
Clouis  le  grand,  cfcriucnt  qu'en  confidcradon  de  ce  que  bruflant 
duzelcdu  Chriftianifincil  Icicttalcpremieraprcslc  Roy  dedans  la 
cuuedes  fonds, luy&  fes  defcendants  Seigneurs  de  Montmoren- 
cy meritcrentlctiltrchcrcditairc  d'A  R chibarO  NS,  ou  pre- 
miers Barons  de  Fr ance. Cequc toutesfoispluficursau- 
trcsrapportentàla  conucrfiondeLilbiusauenuë  du  temps  deiàinâ; 
Denys  premier  Euefque  de  Paris.  Quoy  que  ce  foit,  ils  ont  tous 
pourfondement  laNoblefTe&grandeAntiquitéde  cette  Famille: 
le  nom  deBARONnefignifiantautrechofeque5ffMe«rnoWfô* 
iÜHpre.  D'où  eft  venu  Barntgt  pourgrandeNoblelTc  vTité  dés  le  téps 
du  Roy  Charles  le  Chauue.  Car  au  Capitulaire  fait  à fainâ  Quen- 
tin l'an  huit  eents cinquante fcpi , ilfemblc  appeller  BttnugeduRoj 
Lothmre  fon  nepueu,  la  NoblelTe  principale  qui  l'accompagnoit. 
Francon  ArchcucfqucdcRoucnexnortantRoulDucde  Norman- 

dieà  receUoirle  baptcfme.  De*, dit-il,  « 'vtuterefire  t orner  fip  ton 

D.Jt  HT.hdrm^e.  Et  dedans  le  Roman  de  Florimond,  Cour  Jegrend  àdnitve 
veut  dire  plaine  de  grands  & nobles  Seigneurs.  Or  félon  qu'efti- 
mcntles  lurifconfultes,  les  plus  anciennes  Maifons  non  feulement 
font  les  plus  nobles,  maisaiilfi  comme  plus  nobles  doiuent  tenir  le 
premier  rang,  & eftre  préférées  aux  autres.  A raifon  dequoy  les  Sci- 

fneursdc  Mon  tmorenc  Yreputez  les  premiers  Cmcftiens de 
rance, pcuuentbicnauoiiobtenu  la  qualitéde  premiers  Ba- 
ron s,  c'eft  à dire  plus  anciens.  Ce  qui  femblc  eftre  confirmé  par 
l'auétorité  d'vn  Regiftre  du  Parlement  de  l'an  mille  trois  cents  qua- 
tre-vingtsdix , oùlc  Seigneur  de  Montmorency  melme  reprefute 
à la  Cour  qv'il  bstoit  le  plvs  ancien  Baron  ov 
Royavme. 

Nbantmoihs  on  peut  alléguer  pour  vnc  fécondé  raifon, 
qucBARON  ou  Ber  lignifie  auln  vaillant  & généreux.  Bar  na- 
ge vaillance  & magnanimité:  vertus  ties-propres  & conuenables 
aux  grands  Scigneun.  CarleRomandeGuadn  nomme  le  Comte 
de  Nantes  Himaiuleter,pom  fàvaleur&generofité.  Etparlancdo 
Begucirerede  Guahn,ildic^«'i/^me»Ieerew/CAeiu/ter^  de  haut 
Ftcnuge.  Gaffe  Chanoine  de  Baveux  appelle  le  Comte  Ebles  li  iet 
S%ens  de  Poitiers  , à raifon  de  fes  braucs  faits  d'armes.  Dedans  la 
Bioledc  Guiot  de  Prouins , Amices  de  Montfattem  ot  bien  ester  (r 
cerfs  de  Bttron,  c'ell  à dire  qu'il  fut  d'vn  courage  magnanime&ge- 
nerciix.  Et  au  Roman  de  Florimond  on  lit, 

QuilttHoie gTtmdfriî  de  berstage. 
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Defroüeffe,&dt'»dlfeUge. 

Comme  encore  loas  temps  apres  lean  Seigneur  d’Aüü  fut  fur- 
nommc/fSfr,àcauIcdefoninUgnc  valeur.  Ceüx4à  s’dfants  abu- 
fez , qui  ont  penfé  qucBer  cftoit  vn  nom  propre.  Ortoutesles  Hi- 
ftoiresancienncsfont  foy,  queles  Seigneurs  de  Montmoren- 
cy ont  efté  toufiours  vaillans  & magnanimes.  CarOrderic  Moy-;^^|j 
ne  de  S.  Euronl  donheà  BovcHar  O DE  Montmo rek-*"''/- 
CY,  qui  SoriiToit  foubs  le  Roy  Philippe  I.  l’elqge  d’eftre  fvn  det 
plus  braues  combduns  de  tdrmée  Frdnfoijè.  Geofroy  de  Villchar-"^®*-  *' 
douin appelle  Màthiev  de  Montmorency  Seigneur  de 
Marly  le  meilleur  & le  plus  VdilUnt  Cheuulier  du  Rojaurue.  Ma- 
th IB  v II.  Seigneur  de  Montmorency  eft  qualifié  très  genereux 
eÿ'tres-brdueCheudlier  parRigordusHiftotiographedu  Roy 
iippcAugufte.  Et  Philippe  Moufice  lenommc  Seigneur  leplui  preus 
de  meilleur  confeil , qui  fuft  en  toute  la  France.  De  forte  que  la 
valcut  & la  gencrofité  luy  ayants  mcCnc  acquis  laccroiflement  de 
douzeAlcrions  en  fes  Armes,  comme  il  a alé  vctiiié  au  Chapitre 
III.  peut  bien  elhre  aulTi  qu'en  mémoire  d'icelles,  luy  & fes  Succef- 
feurs , aufqucls  elles  font  demeurées  hcreditaires,meritercnt  le  tiltic 
dePREMiERs  Barons,  c'eft  à dire  incomparablement  genc^ 
reuxSevai|lants.  ' . 

Mais  la  troiflclme  raifon  qui  fuit  n'eft  pas  moins  confldcrable.' 

Entre  les  noms  d'honneur  que  l'Antiquité  donne  aux  Barons, 
ceuxdeLE  VDES  &de  FiDELLES,fontlesplusfîgnalez;  à caufo 
delaloputé  &fidelitépaiticuliere,qu'ilséRoient  (Æligez  de  gar- 
der en  feniant  leurs  Roys.  Ainfi  les  appellent  Grégoire  dcTours^ 
Fredcgaire  , l'Autheur  des  Annales  ae  Fuldc , Aimoinus , & les 
RoysmeGnes  en  diuerfes  Chartes,  tant  pour  l'Abbaye  deGtinâDe* 
nys , qu'autres.  Us  font  aulH  nommez  D R v D s au  Capitulaire  que  ■ 

les  Euefques  des  Prouinces  de  Reims  & de  Rouen  enuoyerent  à 
Louys  Roy  de  Germanie  refidant  au  Palais  d'Attigny  l'an  huit 
cents  cinquante  huit.  Et  Gaffe  en  la  vie  de  Richard  I.  Duc  deNor- 
tnandie  les  defigne  par  mefme  tiltre , diiànt  i 

kA  Rouen fu  li  Rois  djoyerecheus , 

Bien  cuideduoir  Normuns  mdse'l^&'  coufondus^l 
Ettousles  cuideduoir  pins  bdldiOe-Vdincus, 

Grdud  ioye &grdndgdbei'^en  mtine entre psDKVZ. 

Car  il  entend  par  le  mot  de  Dru^,  les  Barons  de  la  Cour  du  Roy 
Louys  d'Outremer , qui  luy  elloicnt  plus  fidelles  & aifeétionnez. 
L’Autheur  de  la  vie  de  S.  Vdaltic  remarque  aUf&yM»5((»)éF  vivrait 
fouuent  t Empereur  Othon  duec  des  prefens  dignes  de  fd  Mdiefiéjmpe- 
ridle,  gp'  mettoit  peine  idcquerir  Id  bienueiBunee  de  fes  Drvds  pur 
des  dons  conuenubles  d leur  grandeur.  Là  où  quelques  vns  inteipr^ 
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tent  le  mot  de  Druis  pour  les  fauorits  & principaux  Coitfeillets 
d’Ochon , ledcriuants  d'vncaociennc  diftion  Germanique,ipi  li- 
gnifie foy.  Et  delà  mefine  les  Romans  ont  formé  druement  & 
tuerie, pour  fignifier vnc loyale &fidelle  amitié.  Vertu  fi necef- 
faire  aux  Barons  &c  grands  Seigneurs,  que  le  Chanoine  GafTefemble 
auoir  mis  derechef  les  iarna^es  des  Btrtns  pour  leurs  inlignes  fide- 
Jitez  encesautresvers;  oùillesoppofeauxfèlonniesdes  rebelles. 
Pour  remembrer  des  esncejjors 
LesfeXj  Its  di'!(_,0-les  mors. 

Les  felotttsies  des  félons , , 

BARNAGEs  DES  Barons, 

Deis-t en  les  vers  dr  tçjfylM, 

Et  les  Bftoires  lire  ns  Fefles. 

iZ'imfii  Suiuant  quoy  pareillement  vn  doâe  homme  de  ce  temps  a expli- 
quéB<r»4gc  pour  fidelité  & relpeâueufe  afieélion,  telle  que  les 
fa  cfcÜw  BaronsSc  grands  Vaflauxdoiuent  à leurs  Princes.  Or  de  tous  les 
anciens  Barons  de  France, ilne  s'entrouueauams,  donc  lesHifto- 
riens  magnifient  dauancage  la  fidelité  Bc  l’aifeâionau  feruice  de 
leurs Roys, comme  de  ceux  de  Montmorency.  Cequeie ne 

Frouueray  point  en  ce  lieu , d’autant  qu’on  le  recognoiftraalTez  par 
Hiftoire,notâmentfoubs  les  régnés  deLouysle  Gros,  de  Philippe 
Augufte , de  S.  Louys,  de  Philippe  le  Bel , de  Philippe  de  V alois , du 
Roy  lean,  deCharles  V.  de  Charles  VI.  de  Chartes  VII.  de  Louys 
XI.  & autres  Roys  fuiuants.  AufquelstempslaCouronneaeuplus 

frâd  befoin  de  ralliftance  de  fes  fidellcs  Princes  & Barons,  pour  reli- 
er oresà  la  puilTancede  fes  cnnemis,cantoft  à la  rébellion  defes  pro- 
pres lùbiets.  le  ditay  feulement,  qucla  Deuife  del’Eftoilefixe  embel- 
lie dumocGrec  AFLANos,fetnbleauoirefté  principalement prife 
par  la  Maifon  deMoNTMORENCY,pour  marque  de  cette  ferme 
& confiante  fidelité  des  Tiens.  Voulantfignifier  parla,  qu’ils  n’ont 
iamais  etrécomme  Planètes  dedans  la  delobciirance& la  rébellion, 
ains  en  façon  d’Efioilesfonc  coufiours  demeurez  fixes  au  firmament 
d'vne  fidele  & obe'iflànte  loyauté.  A raifon  dequoy  ils  peuuent  bien 
pareillement  auoir  efié  qualifiez  PREMIERS  Baron  s,c’eftàdi- 
rc  Seignems  tres-loyaux  Bc  tres-aficâionncz  àlcurs  Roys. 
ifé-uim.  Enquattiefine  lieu,  les  Baron  s félon  l'opinion  d'Ifidoteont 
»■  * A'  eftéainu  appeliez d’vn nom  Grec,  qui  veut  dire  pefanecur,  force, 
Bc  grauicé.  Cequ’aucuns  modernes  amplifians,  cfcriuent,  que  c’e- 
itîTïtfioient  Seigneurs  gtaues  & làges,derquelson  droit  les  principaux 
Officiers  de  l’Efiat  Bc  Couronne  de  France , ou  fur  qui  les  Roys  fe 
»1  defehargeoient  du  faiz  de  leurs  plus  importantes  affiures.  le  ne  veux 
pointentreprendreladcfcnfede  cette  étymologie,  ains  remarquer 
feulement , que  de  vray  ceux  aufquels  les  Roys  conferoient  iadis  les 
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grandes  charges  &dignitcz.'dcleurRoyaume,n’eftoientaatresqUî 
Barons,  autrement  nommez  hommes  nobles  Se  illv- 
TRES.  CarfredcgaircmetaurangdcsBaronsde BourgongiicAle- 
thc'c  Patrice , Roccon , Sigoaldüs , & Eudilanes , Ducs,  qui  n’cftoiét 
pour  lors  qu’Officiers.  Et  ailleurs  il  monftre  que  mcfmcsles  Maires 
du  Palais  Royal  > Leudcfius,  Pépin,  & VVaradon,  qui  gouucr- 
noienttoutcla Monarchie, furent  tirezd'entre  les  N o d le  s pour 
adminiftrerccttcfuprcmedignitc'.  Ce  qui  peut  bien  derechef  auoir 
donne'  fuiet  à l’Antiquité  d’intituler  les  Seigneurs  de  Montmo- 
rency, PREMIERS  Barons  de  'France  , comme  ceux 
quidc  tout  temps,  & plus  fouucnt  que  tous  autres,  ont  tenu  les 
premiers  Offices  de  la  Monarchie.  Car  fi  dés  l’afFermifTcmcnt  d’i- 
ccllc  en  la  lignée  du  Roy  Hugues  Capetils  ont  fréquemment  cité 
pourucus  des  plus  grandes  Charges , aoibt-on  eftimer  que  leurs  A n.- 
ceftres  plus  vieux,  defqucls  le  temps  a effacé  ingratement  la  mé- 
moire, en  ayent  cfté  efloignez  foubs  les  Roys  precedents; 

D’avtre  part,  le  mot  de  Baron  fc  prend  encore  pour  Sei- 
gneur riche  & abondant  en  grandes  terres.  D’où  vient  que  Gaffe 
parlantde  Thibaut  I.  Comte  de  Chartres,  dit 

Thihdutfu  ni  dt  France  vn  des  plus  hauts  Elirons i 
Moult  auoitpar  U terr  chajteaux  fors  maifons. 

Et  ailleurs,  Moult  i out  riches  homs  ,frandfu  la  Baronnie. 

Ce  qui  a cfté  autresfois  fi  connu  dans  la  Nauarre  , que  Riche- 
homme  & Baro  n s’y  prenoient  pour  mefme  choie,  & n’y  auoit 
que  les  plus  grands  aufqucls  ces  tiltres  fuffent  déferez.  Car  on 
trôuue  Lettres  de  Charles  le  BclRoyde  France  & de  Nauarre, par 
Icfquellcs  ilfifl^  créa  fontres-cber  ürfeal  coufin  A L P H O N s d'E- 
SPAGNE, Baron  <Jr  RlCHEHoMMEde  Nauarre.  Etpoarce  cjue 
plus honoraklement il peufi maintenir  tSJlatde  RichehommeÇ^  de  Ba- 
ron, il  luy  donna  oîhoya  de  grâce  ejjtecial  fixante  Cheualeriestn 
fondit  Royaume  de  Nauarre , 4 auoir  et.  tenir  en  la  maniéré  accoijlumée. 
Suiuant  quoy  la  qualité  de  premier  Baron  peut  bien  cftrc 
pareillement  demeurée  à ceux  de  Montmorency, à caufe  des 
richesT erres  & grandes  Seigneuries,  poffedées  dés  le  cômcnccment 
par  leur  Maifon,  fur  tout  auant  que  les  Duchez&Comtczfùffcnt 
nereditaires.  N’cftant  pas  làns  quelque  apparence  quelle  ayt  tiré 
Ibnorigincdcl’vndcceS  P vissANs  Barons  Fran  çois,Icf- 
quelsaçrcs  leur  conuerfion  & baptefmcen  l’Edifcdc  Rheims,  don- 
nèrent afainift  Reray  plufieurs  pofTcflions  en  diuerfes  Prouinccs  du 
Royaume,  ainfi  que  rapporte  Flodoard  en  fon  Hiftoirc  Ecclcfia- 
ftique. 

O N peut  adioufter  pour  fixicfmc  raifon,  que  les  anciens  B a- 
RONs  eftoient  les  grans  Vassavx  de  la  Co  vrohne. 
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appeliez  proprement  Vassavx  Royavx,  pource qu’ils n‘a- 
uoient  autre luperieur  que  le  Roy , duquel  ils  renoierit  immcdiatc- 
Jiîvïï»  leurs  grands  Fiefs.  Car  les  vieux  H illo riens  nomment  fonueni 

V ASsAvx  parcxcellencclespremicrs  & plus  éminents  Seigneurs 
delà  Monarchie.  AufquelslesRoysfaifoientl’honneurde  lesrece- 
«r*  uoirau  ferment  de  fidélité'  parles  meilleurs  & plus  croyables  de  leurs 
hommes:  là  où  les  autres  eftoient  obligez  aie  prefter  de  leur  propre 
main , comme  déclaré  Carlomanfils  du  Roy  Louysle  Begue  en  vn 
Capitulaire  de  l’an  huit  cents  quatre-vingts  quatre.  Et  fuiuant 
leurs  puifTanccs  &richeflc’s,ilsauoient  foubs  eux  plus  grand  nom.* 
bre  de  Chcualiers , ou  moindres  vaflaux , auec  Icfquels  ils  aflîlf  oient 
les  Roys  en  leurs  guerres  & batailles.  Couftume , qui  femble  eftre 
c»v  4»  des  Seigneurs  Gaulois,  entre  lefqucls  ceux  qui  eftoient  les 

Lm.t.  J,  plus  nobles  & dcplasgrand  pouuoir,  entretenoient  foubs  eux  da- 
r“,  jI'iT  ’ uantage  d’hommes  & de  fubi  cts , qui  les  accompagnoient  aux  com- 
l>ats.  Ne  tecognoiflans  aucune  autre  autorité  ny  grandeur  que 
celle-là.  D’ou  procédé  aufli  que  le  Roman  de  Guarin , Gaftc  en 
fon  Roman  , Guiot  de  Prouins  en  fa  Bible,  & autres , donnent 
l’clogcde  BON  s Vassavx,  ouVavassors,  aux  Barons  qui 
combatoient  brauement , & auec  plus  de  courage  & de  generofite'. 

II  Et  dans  la  vieille  ChroniquedeFlandres,M  AT  HiEV  DE  Mont- 
morency mefmc,  qui  fift  tât  de  merueilles  d’armes  à la  ioumee  de 
Bouines,eft  pour  cela  qualifié  gentil  Vassal.  Enconfidera- 
tion  dcquoyl'onpeuta’aillçursauoir  rcputépREMiERs  Barons 
non  feulement  les  plus  vaillants  & genereux  d’entre  tels  Vaflaux, 
maisaufticeuxqui  auoient  foubs  eux  plus  grande  quantité  de  Che- 
ualiers,  & d'autres  hommes.  T els  que  les  Seigneurs  de  M o N T mo- 
re N c y ont  crté eftimez  de  toute  ancienneté.  T efmoin  l’honneur 
que  la  Cour  de  Parlement  fift  à l’vn  d’iceux  vers  le  temps  du  Roy 
^ Louys  XII.  Car  au  rapport  de  Pierre  de  {àinéf  lulien  Doyen  de 
Chalon,  qui  déclaré  l’auoir  appris  d’vn  ancien  Confeiller , cetre 
fouueraine &augufte  Qompdimicfttrouiutnttrts-emfeffhiedtUdif- 
ferencedeifiedi,&dcU  "varitti  de  leurs  droits,  ri  eut  honte  iaffeier  4M 
tonfeilleiiKt  DE  Montmorency  (nommé  Gvillavmb) 
pere  de  Monfieur  te  Conneflahle  premier  Duc  dudit  lieu,  auec  le  Sire  de 
Chafleauroux  ,pource<fiiilsentendoientfort  bien  la  pratique  desfieds,  com- 
me Seigneurs  qui  auoient  gros  nombre  de  ■va^auie foubs  eux. 

Mais  outre  toutes  les  raifons  precedentes , on  peut  encore  en 
apportervnefeptiefine.  C’eftaftàuoirque  commelesRoys  auoient 
leurs  Pairs  & Barons,  quilcsafliftoient  aux  Parlements  & Aflcm- 
blées  generales , où  ils  iugeoient  les  principaux  differents  de  letir 
Royaume; aufli  apres  que  les  Ducs  & Comtes  eurent  tendu  leurs 
Gottuernementsherodit.-ùres  parle  bénéfice  ou  tolérance  des  Roys, 

ils 
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ils  cftiblÎTcnt  ccrtâin  nombre  de  leurs  plus  grands  Sc  plus  illuftrcS 
V alfaux , pour  dccorer  S:  tenir  leur  Cour , &;  iugcr  àuec  eux  les  cau- 
fcs  dcleurs fubiccs.  AuTqucls à cc't  cft'et  ils  oilroyerentdes  dignitez 
prcrogaciues  rcfponaantes  à leur  grandeur  ; les  àppcllants  B 
rons&PaIrS  jàl’exemple  de  ceux  de  la  Couronne.  Car  en  l’Ar- 
rcftdc  la  Royne  Blanche  & duComte  de  loigny  donné  le  pcnuldcC 
meiourd’Aouft  mil  trois  cents  cinquante  quatre,  eft  rapporté  qiic 
le  Comte  de  Champagne  cftoit  décoré  de  fept  Comtes  Pairs,  & 
principaux  membres  oc  Champagne  , allis  aucc  luy  en  fori  Palais 
our  le  confeillcr,  aflauoir  les  Comtes  de  loigny , de  Rethel , de 
tienne, dePotcien,deGrandpté,deRoucy,&dc  Braine.  En  vnf««'+! 

Regiftre  de  la  chambre  des  Comptes  de  Paris,  & en  l’Arrcft  de  la 
Communede  Ham  donnél’an  mil  trois  cents  cinquante  & vn , les 
Seigneurs  de  Guifcôc  de  Ham  font  dits  Pairs  de  la  Comté  de  Ver- 
mandois.  Ceux  d’Audenardc,  de  Cifoing,  de  Landall,  & autres, 
s’intituloient  Bers  d*  Flandres,  comme enfeignent  plu- 
fieurs  Lettres  anciennes.  Etpat  vn  lugement  prononcé  le  Mcrcre- 
dydeuant  Noël  mille  trois  cents  vingt  & vn,  Gilles  Baraus  Senef- 
chai  deBouloimois,  Renaut  deMontauban  lire  dcBafentin,  d’A- 
uerdom , & de  Liaufne,  lean  de  Scchelles  Conneftable  de  Boulon- 
noiSjAnfeausde  Beinquetin,  Anfeaus  d'Ordtc,  Cheualiets  ; Ican 
de  Dondeauuille  Seigneur  de  Nouuion , ^ Philippe  d'.\nuin  Sci- 
gneurdeHardcnmn,Efcuyers,fontnommez  Barons  de  la 
Comte’  de  Bovlonnois,3c  Pairs  les  vns  aux  autres.  Ce 
qui  a cfté  obferué  femblablement  par  les  Prélats,  Atcheuefques, 
tuefques , & autres , lefquels  ont  inftitué  Chevaliers,  Ba- 
RoNs,&PAiRsdc  leurs  Eglifes,  ceux  qui  tenoi  ent  les  plus  grands 
Fiefsd’iccUcs.  Ainfidonc,  lorsqucLA  Comte'  de  Paris  fut 
laiflee  heteditaire  à la  Maifon  de  Robert  le  Fort  Marquis  de 
France , bifaycul  du  Roy  Hugues  Capet,  il  eft  croyable  que  le 
Seignevr  de  Moktmorenc  Y,quiiufquesàceccmpsauoit 
efté  l’vn  des  grands  V allàux  de  la  Couronne,  deuint  B a R o m de  la 
Cour  du  Comte  de  Paris , & comme  le  plus  puiflânt  de  la  Prouince 
apres  luy,  obtint  le  ptemierrang  entre  les  autres  Barons  de  l’ifle  de 
France;  tout  de  mefme  que  le  Comte  de  loigny  fut  fait  le  premier 
des  fept  Pairs  de  Champagne,  le  Seigneur  d'Auaugour  premier  Ba- 
ron de  Bretagne , & ainfi  des  autres,  qui  en  diuerfes  Prouinccs  meri- 
tetent  la  preeminence.  T ellement  que  Paris  ayant  efté  plufieurs 
ficelés  auparauant  la  capitale  de  ce  Royaume,  & depuis  clWtreü- 
nieà  la  Couronne  par  l’auenement  de  Hugues  Capet  Comte  de 
Paris  à la  Royauté,  pour  demeurer  encore  Te  fiege  plus  ordinaire  1 

des  Roys  fes  fuccelfeun  ; ce  fut  à iufte  occafîon  que  le  Seigneur  de  1 

MôtmorcncycetintledltrcdcPREMiER Baron be  France. 
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T OVTESFOis  l’on  peut  oppoferàcctccdcrniercraifon, qui  au- 
trement fcmblccftrc  la  plus  vrayfeinblable,  que  fi  le  Comte  de  Pa- 
ris auoit  des  Barons  à l’excmpledes  Pairsde  France, ilferoit  demeu- 
re quelque  mémoire  des  autres , au  rcfpcû  dcfquels  celuy  de  Mont.- 
morency  aurait  elle  ditpremier.  Ce  quenullcs  Hiftoires  ny  Char- 
tes n’enfeignent.  Au  contraire  lean  Galli  célébré  Aduocat  du 
Roy  au  Parlement  de  Paris  loubs  Charles  V I.  a remarqué,  Qu’an- 
ciimemtnt  il  n’y  duoit  en  France  <»«fre  Baronnie  ^ue  celle 
de  Montmorency, auant les dumentdtiens & escqnifitiems fu- 
rent ftsites  de  fuit  parles  Roy  s.  C’eft  à dire,  que  quand  Hugues  Capet 
priftlc Sceptre, Sedeuant que fesSucceffeurs  accreuflent  le  domai- 
ne Royal , qui  pour  lorsnc  s’eftendoit  guere  plus  outre  que  l’iHc  de 
France, nul  Baron ncrecognoilFoit  immédiatement  Icurauélotité, 
hnon  ccluy  de  M o N T m o R e N c y ; les  autres  eftants  foubs  la  do- 
mination des  Ducs  & Comtes,  quitcnoicntle  refte  du  Royaume 
D’où  paraucimirefepeuttircrvncautreplusvtayc  raifon,  pourla- 
quellc  les  Barons  de  Montmorency  ont  obtenu  le  tiltre  tic  pr  e- 
MiERs  Barons  de  France.  Car ayantsparvn  long dpacc 
detemps  demeuré  feuls  Barons  dcMa  Couronne,  apres  que  les  Ducs 
& Comtes  curent  conuerty  leurs  Gouucrncments  en  patrimoine 
héréditaire  ; quand  depuis  par  la  rciinion  des  mcTmcs  Duchez  & 
ComcczaudomainedcjRoys,lcs  autres  Barons  vinrentà  leur  dire 
immédiatement  fubiets , fans  rclcuer  plus  ny  de  Ducs  ny  de  Com- 
tes , les  Seigneurs  de  Montmorency  eurent  trcs-iullc  fubict  de  fe 
qualifier  premiers  Barons  de  France  ; comme  ayants  les  prefniers, 
&auparauant  tous  autres  cllé  vajfaux immédiats  de  la  Couronne. 
Mais  fans  cela, laNobldTc&antiquitc  du  Sang, la  Valeur,  la  Fide- 
lité, l'honneur  des  premières  Dignitez,  les  riches  Seigneuries,  le 
grand  nombre  de  valfaux,  & autres  prcrogatiucs  de  gloire , lef- 
qucllcsont  parudetemps  immémorial  en  cette  Maifon  née&  efle- 
ueedans  le  choeur  de  laMonarchie,  fuffifçntpourluy  auoir  acquis 
& conferué  iufqu’à  prcfciu  laPRiMAVïa'  entre  les  autres  Ba- 
rons de  France. 
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ajfeuree  de  là  J\4aifon  de  Adontmorency, 

Chapitre  VI. 

remarquer 

en  la  Maifon  de  M o N T m o R e h c y.s’eft  accomplie  vne  veri- 
taoie  renommee  qui  la  toufiours  maintenue  au  rang  des  plus 
grandes  & des  plus  puiflàntesdc  ce  Royaume.  Mais  il  dt  inaLfé 
le  recognoiftre  au  trauers  des  ombrages  de  l'anciquicé,  ccluv  oui 
letta  les  premiers  fondemens  de  fa  puilfance  & gkndeur  Ca?k 
neghgence  des  Hiftonens,  &la  pertedes  vieuxT.frrcs,  ont  rendu 
les  origmcsdesplus  illuftres  Familles  du  monde  obfcurés.incertai! 
nés , & enuelojjpées  de  fables.  Neantmoins  comme  celle  de 
MONTMORENcva  cudc  touttcmpspoutCry  dc guerre  Dipv 
AYDE  AV  premi  er  CHRESTiEM.auffieft-cevnar^menl 

qu  elle  doit  répéter  fon  extra£hon  du  premier  Seigneur,  qui  dans 
cette  parue  des  Gaules,  qu’on  appelle  France,  fttconulrtyàU 
Foyde  Iesvs-Christ.  Etpource  qu’en  la  meCne  partie  fe  irou- 

uent  deiumfignes  commencements  âeconuerfion,l’vn  des  Gau 

lois  par  fâma  Denys  premier  Euefquc  de  Pans , l’autre  des  fun 
çois  par  famft  Rony  Archeuefque  de  Rheims;  delà  font  nées 

knTeZ^cT”**^””^”  noble &exc^ 

La  première  ponequecefutvnCheualier  nommé  Lisbivs 

Sergneur  de  Montmorency,  homme  de  grande  noblelfe  & 

la  RdivTorrT  Gaules  embraiS 

la^ReligionJ^rcIbennealapredicationdcfaina  Denys  Duouel 

aduis  I5nt  Elbenne  Fotcatel  lunfconfulte  en  fon  Mommorenev 
Gaulois,  Pad  Merula  CoCnographc  célébré  au  Liure  III  de  la 
Cofmographie , Partie  1 1 Chapitre  X X I.  Anthoine  du  Verdit 

au  Liure  VIII.  defaProfopographie.Picrre  LanlfelenCi  Difpu^ 
reApologetiquenour  CunaDenys,& plufieurs  autres moderAes 

Voire  rnefine  c eftoit  la  crcancecommune  dés  le  régné  de  Philip- 

R en  ?y’pr e m“i'p ® M ONTM  t c,  d,»„ 
en  CY  PREMIER  ChRESTIEN  DE  FRaNCE  , PREMIER 

Seignevr  de  Montmorency  qve  Roy  en  France 

M^s  les  Hiftonens  ne  font  pas  d’accordpour  le  temps  de  cette  con  ‘ 

uerfion.  Car  les vns, comme Hilduin  & Anaftafe  Bibliothécaire 

eftiment  que  S.  Denys  premier  Eucfque  de  Paris  fiit  l’Areonam’ 

rc,  conuerty  par  l’Apoftre  fama  Pareil  la  ville  d’A^li»^^ 

' G ij  "■ 
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quoy  L f f fi  : V f peut  rcccuoir  le  baptcfme  dés  l’an  ccnddîne  de 
noftre  (Üut,outmuron.  Au  contraire GrcgoircdcTonrs, qui 3o- 
ddbic  l'an  cinq  cents  foixantc , rapponc  que  lâinâ  Denys  amua 
reu'ement  en  Gfiuleibubs  IcConfidatdcDccius  & de  Gratus.  Et 
félon  ce  rapport,  la  conuerfion  de  Lisbivs  fc  fit  feulement  vers 
l'an  deux  cents  cinquante  trois. 

. L’ A V T fi  E opinion  cft  de  Robert  Ccnal  Euefque  d'Auranches 
au  Liure  1.  de  les  Remarques  Gauloifcs,  de  Claude  Faucher  pre- 
mier Prefident  en  la  Cour  des  Monnoyes  au  Liure  IL  des  Andqui- 
tez  Ftançoifes,  & de  quelques  antres , qui  maintiennent  que  ccluy 
qui  donna  odginek  la  Maifon  deMoHTMoREMCTrut,  non 
Lisbivs  Gaulois, ains  vn  grand  Baron  Françoisnommé L ■ so  i e. 
Car  ils  efenuent,  quequandClouis  premier  Roy  Chteftien  de  Fran- 
ce reccut  le  baptefme  en  l’Eglife  de  Reims  par  les  mains  de  l'E- 
ucfqueiàinâRcmyl’an  quatre  cents  quatre-vingts  dix- neuf,  il  fut 
le  premier  des  Seigneurs  de  (à  fuitte  qui  fe  ietta  dans  la  cuue  des 
Fonds  apres  luy.  En  mémoire  dequoy  fes  defeendants  malles  fu- 
rent honorez  du  titre  de  Premiers  Barons  de  France, 
& portèrent  toulîours  depuis  pour  Cry  de  guerre,  D i£  v a vde 
AV  PREMIER  ChrESTIEN. 

Qy  O Y qu'il  en  foit,on  ne  peut  doubter  que  ce  Cry  ne  porte  l'ar- 
gument d'vne  origine  ires-ancienne  : attendu  qu'il  y a des  exem- 
ples d'autres  grandes  Familles,  lefquelles  en  prirent  de  fcrablablcs, 
pour  marque  de  leurs  premières  conuerfions  au  Chrillianifmc. 
Car  depuis  Clouis  premier  Roy  Chreftien,  les  Roys  de  France  criè- 
rent en  guerre  , Montio  ye,  qui  eft  à dire  Mon  Diev  , ou 
comme  adiouRe  Mathieu  Paris  en  la  vie  de  Henry  III.  Roy  d'An- 
gleterre, MontioyEjDiev  AYDE.Etles  Ducs  de  Normandie 
apres  le  baptefme  de  Raoul,  qui  fiit  l'an  neuf  cents  douze,  retin- 
rent aulli  pour  Cry, Diev  ayoe  , ainfi  quei’ay  défia  remarque' 
cy-deuant.  Mais  d'autant  que  la  longueur  aesfieclcs,  & le  peu  de 
foin  des  premiers  Hilloriens  à recommander  les  Maifonsillullres, 
nousontpriuez  delacognoilfanccdes  Seigneurs  qui  ont  continué 
cellede  Montmorency  iufques  àBovcHARD  I.  contem- 
porain du  Roy  LothaireSede  Hugues Capet,auquclie  commen- 
ccray  la  narration  plus  affcurce  de  la  ptclcnte  Hiffoire  : il  fuiüra 
pour  la  recherche  ac  fon  extraéhon , de  monlfrec  en  general  que 
respredecelTcurs  ont  elfédespluspuilTancsdcFtance,  Hclanoblef- 
fede  fon  fang  femblablc  à la  nailfance  d'vn  grand  ficuuc , donc  la 
première  fourcc  n'a  iamais  cfté  petite.  Car  il  eft  des  puiflànces  Fa- 
milles commedesriuicccspluslargcs&  profondes.  Lesvnes  ont  eu 
de  fort  petits  commencements , lefqucllesapres  fc  font  grandement 
accrcues  par  fucceflionde  temps.  Les  autres  n'ont  iamais  paru  que 

grandes. 
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gtimdcs,  citants  des  leur  foucce  fort  illultrcs  & renommées.  Et  en- 
tre ces  dernières  la  Maifon  dcMoNTMORBHC  YpolTedc  cét  heu- 
rcüicüüantage,  nonfculcmcnt  quelle  n'a  rien  eu  quetres  granddes 
fon  pranicr  cfclat , ains  encore  que  depuis  fa  vertu  n'a  iainais  cité 
iânsbo  nnc  fortune , fa  fidélité  fans  etedit,  ny  fon  mérité  fans  reeo- 
penfe.  En  vn  mot,  elle  a toulîoursparugloricufe.puilTante,  & ri- 
che en  toutes  fortes  d'honneurs.  La  où  beaucoup  d’autres  fontde- 
tncuiilcs  diuerCbsfois  comme  incogncucs,&:elloignéesdesfaueuis 
&des  grandes  charges. 

PR.EM1BR.EMENT  doncon  adcfiavcu  cy  deuant,que  d&  leAuciup. 
règne  de  Robert  fils  de  Hugues  Capet,  & de  fes  fuccelTeurs  plus 
proches,  les  Seigneurs  deMoNTMORSirCYonc  eltc  honorez  de 
tous  Icscminentstiltrcsquife  donnoient  aux  pcrfonnages  extraits 
des  plus  grandes  Sc  plus  illultrcs  Maifbns  de  France.  Car  B O v- 
CHARD  II.  fils  du  I.  elt  nomme' par  le  Roy  Roben  entre  les  Pif- 
Utins  &c  hauts  Seigneurs  de  fd  Cour  dés  l'an  mille  vingt-cin<^.  Hen- 
ry 1.  fils  de  Robert,  & Philippe  I.  fils  de  Henry  donnentaTni- 
bavt&Hbrve'de  MoNTMORENCYfrcres,l’clogedePri(f- 
c»  de /c»rRoy4«int,és  années  mille  foixante,  foixante-fept,  &lbi- 
xantc  & vnze.  Et  ainfi  des  autres  , qu'il  n’dt  befoin  de  répéter 
icy. 

En  fécond  lieu,  il  n’yapoint  eu  de  Familles ,. où  les  grandes 
charges  acdignitezfefoientvcuës  de  fl  long  temps  nyfi  fréquem- 
ment , qu’en  celle  de  Montmorency.  Eltant  l’vnique  en  la 
Monarchie, dont  lesSeigneürs  cantparlaqualitédcleurnailTance, 
que  par  la  grandeur  de  leurs  mérites,  en  ont  eftéle  plus  fouuent  ca- 
pables. CatdésletcgnedeHenryl.  Alberic  de  Montmo- 
RENC  Yfùt  pourucude l’office dcConneftable  deFrance.  Digni- 
té tellement  dcuëaux  feules  Maifons  grandes  écillulhes,  queplu- 
ficurs  âges  apres  Bcrtran  duGuefelin  la  rcfùfoit,  pource  qu’il  n’e- 
ftoit  que  fimple  Cheualicr.  Soubs  le  Roy  Philippe  I.Thibavd 
deMontmorency  exerça  la  mcfme  charge  de  Conneflable, 
&Herve'  de  Mont  mor ENCYcelledegrandBoutcillcr.Au 
temps  du  Roy  Louys  le  Gros  Alberic  de  Montmoren-  ' 
c Y 1 1.  du  nom  fut  grand  Chambrier.  Régnant  Louys  le  Icune, 
MathievI,  Seigneur  de  Montmorency  tint  derechef  l’elpéc  de 
Conncllablccn France, &Herve‘  de  MoNTMoRENCYfon 
frète  la  porta  cnHibcrnic  pour  Henry  II.  Roy  d’Angleterre.  Du- 
rant les  règnes  de  Philippe  Augufte,  de  Louys  VIII.  & de  fainéf 
Louys,  Math  I Ev  1 1.  Seigneur  de  Montmorency  exerça  encore 
lachargede  Conneftablc.  SoubsIeRoy  Philippe  III.  Mathiiv 
de  Montmorency  ditDE  Marly  fut  grand  Chambellan. 

Et  régnant  Philippe  le  Bel,  Mathiev  IIII.  Seigneur  de  Mont-^ 
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morcncyobtintlcmcfmc  Office  de  grand  Chimbdlan  aucc  ccluy 
d'Admiral.  Bref,  on  remarquera  par  le  cours  de  l’Hiftoire , que 
pendant  les  règnes  des  Roysfuiuancs  la  Couronne  n’a  point  man- 
quénon  plus  dautres  grands  Officiers  tirezde  cette  Maifon, com- 
me Marefehaux , grands  Panetiers  , Admiraux,  grands  Maifties, 
& Conncftablcs. 

Les  Alliances  fontaufficntrccscnpart  de  lagrandcur,quiapa- 
ru  dés  le  commencement  es  Seigneurs  de  ccNom.  Y ayant  cela  de 
fmgulicreneux,  qu’ils  n’ont  pris  leurs  femmes  qu’en  des  Familles 
trcs-gencrcufcs  & renommées. Aumoycn  dequoy  ils  ont  eftéde  tout 
temps  alliez  de  fort  prés  à diuers  Empereurs, Roys,&grands  Prin- 
ces. Mais  d’autant  que  ce  fuict  fera  l’vnc  des  principales  matières 
dcrHiftoitc,icn’cnfpccifîcray  rien  dauantage  en  ce  lieu,  llfuffira 
d’adjoulfcr  pour  conclulion, que  la  gloiredctelles  Alliances  iointe 
aux  autres  honneurs  de  la  MailondcMoNTMORENCY,  adonné 
mcfmesautrcsfoislaUbertéàqucIqucs-vnsd’icclle,dcfcqualificr  en 
leutsTiltres,  Pas.  la  grâce  de  Diev, comme  acftédclia 
dit  cy  dcffiis.  Partant  à bien  confiderer  toutes  ces  marques  de 
fublimité,  Icfquclles  ont  reluy  en  cette  Famille  dés  les  enfans  de 
B O V c H AR  D I.  il  eftaiféde  tccognoiftre,  que  n’ayant  iamais  elle 
petite , elle  tire  vrayement  fon  origine  de  quelque  grande  & illuRre 
NoblclTc. 


FIN  DV  LIVRE  PREMIER. 
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LIVRE  SECOND, 


LES  SEJGNEVKS  DE  MONTMO- 

rencj,â'  Efiouen,de  AdÀriy,ChaJleau-BAjfet , Feuliarde, 
Conjansjainée Honorine,  fainà  Brice, 
£Jj>ineuil,  Herouuitle,  qv. 

Depuis  tan  dccccl.  iufquesÀ  l'an  ucxc. 


Les  Armes  delà  MaifondeMoNTMOREMCYclloient premic- 
temenc  d’orà  la  Croix  de  gueules.  MaisBovCHARD  I.  du  nom 
adioufta  quatre  Aiglettes  d'azur  aux  cantons  de  la  Croix , pour 
mémoire  dequatreenfeignes  Impériales  qu'il  conquid  fur  l'armée 
d'Othon  IL  Empereur. 
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Mathiev  II.  Sei-  Alix  de  Montmorécy  Du-  EvEdeMoM- 
gneurde  Montmorency  chelTe  de  Narbonne,  Com-  morency, 
&d’Attichy,Conncfta-  telTe  deTolofe,  de  Mont- 


ble  de  France. 


fort,  & de  Leicelire. 


Bovcmard^ 
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1.  BOyCHARD  I.  DV  NOM 

SEIGNEVR  DE  MONTMORENCY, 
d'Efcoiien,ieAdarly,  çÿ  de  "Bray 
fur  Seine. 

CKAPtTRfi  PRSMIER..' 


V 


aucc  vn  vfage  fort  confus , & prciudiciablc  à leur  profterité.  Car 
les  puifhcz  le  faifants  appcller  des  noms  des  Seigneuries  qui  leur 
cftoienc  baille'es  en  pairage,  & bien  fouuent  vn  mefine  Seigneur 
prenanr  autant  de  lurnoms  qu’il  auoit  de  Terres  fîgnale'cs  ; de  là 
cH  auenu  que  les  plus  grandes  Races  font  demeurées  meflées  ic 
mefeognues , & qu’a  prefent  il  n’en  relie  que  bien  peu,  dont  on  puit 
fe  vérifier  l’antiquité  au  delTus  de  quatre  ou  cinq  fieclcs.  Néant- 
moins  la  Maifon  deMONTMOREUCYace't  auantage  entre  les 
autres,  que  non  feulcmcntla  fuite  des  Tiens  fe  trouue  par  noms  & 
fumoms,&fans  aucune  interruption  de  malles , depuis  le  regnede 
Hugues  Capctimaisaulllqucparviucs  & fortes  railbns  on  la  peut 
répéter  encore  de  plus  haut.  Ce  que  i’expliqueray  brie'ucmcnt,  & 
auec  lafeule  intention  rcquife  pour  efclaircir  la  vérité.  ' 

De's  letemps  donc  que  laCouronnedc  France  efchcutà  Lo-  iothai. 
THAiRspctithls  de  Charlesle  Simple,  & penulriefmc  Roy  de  la’^®*^"!- 
lignée  de  Charlemagne,  qui  fut  l’an  neuf  cents  cinquante  ^ ^ 
quatre,  florilToit  au  cceur  de  ce  Royaume  vn  genereux  Chcualier 
appelle  Bovchard.  Nom,  lequel  ayant  ellé  depuis  plus  fre- 
quent enla  Maifon  deMoNTMORENCYqu’enaucuneauttcdu 
quartier,  donne  grand  fuict  de  croire  qu’il  elloit  Seigneur  de  ce 
lieu.  Carilyatoufiouiscués  Familles  illullres  terrains  nomspr- 
ticulicrcmcnt  aiFcétez:commedes  Baudouinsen  celle  de  Flandres, 


E V X qui  font  verfez  en  l’Hilloirc  ancienne , fça- 
^►■iîf^^uent'que  les  Familles  nobles  n'auoient  aucuns  fur- 
noms  deuantles  Roys  Hugues  Capet  & Robertfoi) 
fib-  De  leur  temps  on  commença  à les  furnommet 
3^ë^i*des  Terres  principales  quelles  poifedoient  ; mais 


des  Guillaumcsen  celle  de  Guicnne,  en  celle  de  Champagne  des 
Thibauds,  en  celle  de  ChaAilloli  des  Gauchers,  & ainfide  plu^ 

H 
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mont- fleurs  autres.  La  longue  fuite  des  années  nous  a ofte'lacognoilTan- 
MOREN-  çjiigs  ptedeceflfcursdeceSeigncur.  Maislon  mefmendmfaitprc- 
fumet  qu’il  pouuoit  defeendre  de  l’eftoc  d’vn  autre  célébré  fie  vail- 
lant Bovchard,  duquel  les  vieux  Hiftoriens  tcGnoignent , que 
le  Roy  Charlemagne  l’honora  de  la  dignité  de  Connetta- 
cÜuLi  ble  l’an  fept  cents  quatre-vingts  deux,  fie  quelques  années  apres 
l’ordonna  Chef  general  de  l’armée  naualc,  qu’il  enuoya  en  Italie 
fM."  * contre  les  Maures  fie  Sarrafins.  Ce  qui  a d'autant  plus  d’appatence, 

quefuiuant  vnc  ttaditionancienne  LE  S El  GN  E vR  DE  Mont- 
morency accompagna  le  mefme  Charlemagne  au  fecours  des 
Efpagnols  Chreftiens  opprelfez  par  les  Sarrazins  fie  infidelles,  fie 
apporta  deGirondclccorpsde  S.  Félix  Martyr,  duquel  il  fift  don 
àl'Eglife  Collegiale  de  S.  Martin  de  Montmorency  ,dcfu  fondée 
par  Tes  Anceftres. 

Ce  Bov-chard,  qui  fera  le  premier  du  nom  en  la  prefente 
Hiftoire,  fuiuit  dés  fon  ieunc  aage  la  Cour  de  Hugues  le  Grand 
Duc  de  France,  fie  Comte  de  Paris,  pete  du  Roy  Hugues  Cap(;c. 
Catilfignaauec  luy  l’Aéfepar  lequel  RagenfroyEuefquedeCnar- 
tres  reftauraleMonafterede  S.  Pierre,  vulgairement  dit  S.  Pere  en 
Vallée,  que  lesNormansfie  Danois  auoient  ruiné.  Et  fut  iceluy 
pîg”)  Aéte  fouferit  aulTi  par  diuers  Prélats  , Comtes  , fie  autres  Sei- 
gneurs, quiy  alTiftctent  l’an  neuf  cens  cinquante  cinq , ou  enm- 
9 5 5.  ton, en  cét  ordre. 

Hildemannus  Archeuelque  de  Sens. 

Graulfe  Abbé  de  S.  Cheron, 

Bovchard  Cheualicr. 

Aymon  Cheualier. 
lofcph  Archeuefquede  Tours. 

Conllantin  Euefque  de  Paris. 

Guichard  Euefque  d’Eureux. 

Maynard  Euefque  du  Mans. 

Mabbo  Euefque  de  S.  Paul  en  Bretagne^ 

Nodard  Euefque  de  Rennes. 

T HiBAv  D Comte  deChartres. 

Hugues  Atcheuefque  fils  du  Comte  Thibaud.' 

Eu  des  Comte  fili  dumefmeThibnnd, 

H V G V B s Duc  de  France. 


Lei^arde  Comteflè. 

I L eft  d'ailleurs  fort  croyable , attendue  la  proximité  des  lieux , que 
lemefinc  Bovchard  futeeluy  quiaueciLDE garde  Ion  cf- 
- g poufe  fonda  l’anneuf  cents cinquantchuitvn  Monaftere  deReli- 
gieuxà  rhonncutdcS.Sauucur,cnvnepetitefortete{requ’il  poffeJ 
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doitaudiocefcdc  Sens, nomme  Bray  svr  Sein  e: oùil  tranf- mont- 
portalcs  corpsdeS.  Paterne  Martyr, &deS.  PauatiusConfelTeur, 
comme  remarque  laChroniquedcl'Abbaye  dcS.PicrrcleVif.  Ce 
qui  fut  exécuté  du  confentement  de  Hildemannus  Apcheucfqucde 
Sens.laquel  mourut  l’annec  fuiuante,&  eut  pour  fucccflcurArché- 
baud.Cetuy-cy tint  lefiege iufqu al’an neuftents  foixantc-huit,du-  968. 
rantlequclvn  Cheualict  du  pays  appelle  Bos  ennemy  de  Bo  v- 
C HARD.efpiant  l’occafion  de  fonabfencc,  entra  pat  furprife  dans 
le  chafteaude  Bray,  & dclàrauagea  toute  la  contrée  voifine.  De- 
quoy  Renard  Comte  de  Sens  indigné  vintallieger  la  place, qu’il 
prift&brulla,  fe  {àifitde  la  perfonne  de  Bos,  & emporta  les  reli- 
ques de  l’Eglife  en  la  Tour  de  Sens.  Mais  peu  apres  il  les  tendit  à 
IldegarDe,  pat  la  ptiete  de  T hibaud  Comte  de  Chartres , du- 
quel le  lieu  eftoit  tenu  en  fief. 

La  Chroniquen’exprimepoint  lefurnomdc  cette  Dame,  que 
l’on  peut  ncantmoins  eftimer  fille  du  fufdit  Thibaud  pour  beau- 
coup deraifons.  Car  en  premier  lieu,  il  y a vne  Charte  de  luy  à làint 
Florent  de  Saumur , tcfmoignant  qu’il  auoit  plufieurs  filles.  Se- 
condement lenomd’Ildcgatdcfcmblceftre  le  mefme  que  celuy  de 
Ledgatde,  qui  cftoit  fa  femme , defeendue  en  ligne  mafculinc  de 
Pépin  Roy  d'Italie  fils  aifné  de  Charlemagne,  & qui  du  cofté  de 
Herbert  Comte  de  Vcrmandoisfonpere,ou  de  la  leur  de  Hugues 
le  Grandfa  merc  auoit  de  grands  biens  en  la  Bric  &cn  rArcheuef. 
ché  Sens  En  troifiefinc  lieu  les  noms  dcT  hibavo  & d’EVDES 
fonfils  paflerent  incontinent  apres  en  la  Maifon  de  Montmo- 
n E N c Y , comme  l’on  rccognoillra cy  dclToubs.  Les  defeendants de 
•BovcHARDficd’lLDEGARDE  pofTcderen  t aufli  long  temps  de- 
puis diuerfes  terres  au  pays  Chartrain,  comme  Marly , Vernueil,  ôe 
autres  : Icfquellcs  vrayfemblablemcnt  eftoient  du  dot  ou  mariage 
d’iLDEGARDE.  Miles  Seigneur  de  Bray,  Guy  II.  Comte  de 
Rochefort , & Hugues  Seigneur  de  Crecy  en  Bric,  defeendus  de 
T Hifl  AVD  furnommé  Fille-estovpe  fuccefleur  des  mefmes 
BovCHARD&lLDEGARDEenla  teitcde  Bray,  font  qualifiez 
d’ailleurs  par  SugerAbbede  S.  Denys,  covsiNs  de  Thibaud  le 
Grand  ComtcdeChartrcs,deChampagnc,  & de  Bric,  iflu  en  li-  '• 

fncmafculinc  dcThibaud  I.  Et  Lv  ci  ANE  filledc  Guy  1.  Comte 
c Rochefort,  qui  cftoit  petit  filsde  Thibaud  Filc-eftoupc,  ayant 
efté  fiancée  à Loup  le  Gros  fils  du  Roy  PhiUppe  I.  fut  encore  fe- 
patéc  de  luy  àcaufedeparenté.  Cequcicncpenfepaspouuoir  eftre 
ttouuévray,fironn’accordequ’IldegardcfcmmedcBovc  HA  RD 
& mere  de  T hib  a vD  ayt  eu  pour  pcrc  Thibaud  I.  Comte  de 
Chartres, ôepourmere  Ledgatde  de  Vermandois,  filledc  la  tante 
duRoy  Hugues  Capet,  qui  fut  bilâycul  de  Philippe  I.  Bref  les  an- 
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MONT-  tiens  Seigneurs  de  Montmorency  & de  Marly  ont  fait  de  grands 
HOREN-  tantàl’Abbâyc  deS.FlorcntdcSâumur  rebaftieparT&baud 
I.  Comtede  Chartres, âua  celle  de  Colombs  près  dcNogent  ree- 
difice  pat  R O GE  R Euefquc  deBcauuais  fonpetitfîls,&parOdol. 
ricEuefquc  d’Orlctnsnepucu  & heritier dcRogcr.  Et  les  Seigneurs 
de  Bray  & de  Montlhery  ont  oftroyé  pareillement  diuers  biens  à 
l’Abbaye  de  S.  Pierre  de  Bourgucil,  dont  les  fondements  furent 
iettezpar  Emme  DucheffcdcGuienncfilledumelmcComteThi- 
baud.  A quoyilnercmble  pasqueleur  pieté  aitellé  induite parau- 
tres confidcrations  quecellcsdelaproximité  du  fang.  Veu  qu’il  y 

auoit  prés  d’eüx  plufieurs  autres  Moiulleres  autant  ou  plus  cele- 

c R-  bres  en  deuotion  , qui  elloicnt  capables  de  receuoir  les  effets  de 
leurs  liberalitez,  faiu  recourir  à ceux-là,  qui  en  cfloicntH  elloi-> 


De  Mom-gnez. 

inoienc^,  ® 
ellotc 
lort  d'oc 
i U Croix 
de  2ueallc; 
pertjr  de 
Cheitrct, 
appelUtde- 
puiiCbia* 
pMoe.qui 
eft  d ivu  a 
vrte  baodç 
d'argent 
acconpa» 
gnic  de 
aeat  coti* 
cet  d'oc 

wnmp"  OyoY  que  ce  foie,  Ildegarde  mourut  deuant  Bov- 
idé”’* CHAR  D fon  mary, lequel  en  fuite  veid  fa  ville  deMoNTMo- 
'^"|PJ'"'‘'REncy  cnuelopée  dans  vne  ruine  extreme  pour  le  feruice  qui! 
rendoit  au  Roy  Lbthairefon  Prince  fouucrain,  & à Hugues  Ga-^ 
pet  lors  Duc  de  France , & Comte  de  Paris,  fon  Seigneur.  Car 
l'Empereur  Othon  1 1.  irrité  de  ce  que  Lothaire  auoit  repris  la 
tTucun.  Eorraine  fuperieure  fur  luy , Iç  contraignant  mefincs  des’enfuyr 
honteufeincnt  d’Aix  la  Chapelle,  affcmbla  en  diligence  vne  armée 
defoixantcmillecombatans,aueclaquclleilcntraen  Francelepre- 
^ ^ g mier  iour  d’Oélobre  l’an  neuf  cents  foixante  dix-huit , & par  les 
pays  de  Rheims,  Laon,  & Soiffons,  pénétra  iufques  deuant  Paris. 
Fouques  Nenc  Comte  d’Anjou  en  l'Efcrit  des  dons  faits  par  les 
• Roys  de  Franceà  fes  predcceflcurs  dit , que  l’armée  d’O  thon  eftoit 
-,  compoféede  Saxons&  dcDanois,  & qu'ayant  alïicgéle  chafteau 
de  Montmorency,  elle  faifoit  delà  plufieurs  courfes  & alfauts 
contrela  villcdeParis.  Ce  qui  donneàpcnfcr  que  lean  Moine  de 
Marmouilicra  confondu  ce  voyage  auec  vn  autre , efcriuant  en  fon 
Hilloire  Latinedes  Comtes  d’Anjou , que  Huallen  Prince  Danois 
allillédcfcs  coufins  Edouard  & Hilduin  Comtes  au  pays  de  Flan- 

dres. 
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dres,  vint  rauagerla  France  aucc  quinze  mille  Danois  & Saxons, en-  ntT 

tre  lefquels  eftoit  Ethelulphc,  homme  de  fi  grande  Ihiture  qu’ott 

rcftimoitgeanc:&qu'eftantsarriuczcnrAGREABLB  ET  tres-'^’^' 

BELLE  VALLEE  DE  M ON  T MO  R E N c Y,ils  prircntlechaftcau 
du  lieu, qu’ils  fortifièrent  aucc  refolution  d’y  feiourner  longuement, 
puisaflicgcrcntla  ville  de  Paris.  Mais  le  Roy  Lothairc  eilonné  dé 
Icnr  prefomption , femiftcndcuoirdc  les  rcpoulTer,  & à cette  fin 
manda  prés  defoy  tous  fes  plus  grands  ValTaux.  Entre  lefquels 
Geofroy  Comted’Anjou,  furnommé  depuis  Grifegonnclle^àtai- 
fondela  gonnelleoutuniquegrife  qu'il  pottoit  fur  fes  armes,  en- 
tendant les  brauades  quefaifoit  deuant  Paris  Ethelulphe,  qualifié 
par  aucuns  nepueu  de  l’Empereur  O thon,  l’alla  combatrefecrcttc- 
mcntcnducl,  &letua.  Poufle  vrayfcmblablementàcela,tantpar 
les  raouucments  de  l’alliance  proche  qui  eftoit  entre  Altx  de 
TRoYEsfa  femme, & Ildegarde  Dame  de  Montmorency, 
qucparlcsdcuoirsde  fubicélion  & de  fidelité  qui  l’obligeoient  au 
fcruice  de  la  Couronne.  Le  Chanoine  de  faint  Martin  deTours,du- 
qucllenomeftignoré,rapporte  lamcfmechofe  en  fa  Chronique, 
bien  que  foubsl’an  neuf  cents  foixante-neuf  Et  d’au  très,  qui  nom- 
ment  I c géant  Ifdre , ou  IlToite,  efcriucnt  qu’il  fut  mis  à mort  au  lieu 
ditencorcàprcfent  la  tombe  o’IssoiRE.Tanty  aquele  c\iz-cb^!fl‘ 
fteau  deMoNTMORENCY  ayant  eftc'lors  afliegé  & pris  par  les  Sa- 
xons & Danoisionpeutprefumcrdclà  que  ce  n’eftoit  pas  vne  pla- 
ce depetite  importance , puis  qu’vnc  armée  Impériale  daigna  bien 
{'attaquer. 

Mais  les  fruits  que  l’Empereur  elperoit  recueillir  de  fon  en  tre- 
prife  luy  furent  tres-dommagcables  & funeftes.  Car  les  François 
zelcz  à ladefenfe  de  leur  patrie  fe  rangèrent  promptement  auprès 
du  Roy  Lothaire,  accompagné  défia  de  Hugues  Capet  Duc  de-'’™'*", 
France,  dcHcnry  Duede  Bourgongtlefon  frere,  & des  plus grands 
Barons  & Officiers  delà  Couronne,  aucc  lefquels  onne  doitpoint  ^oS’’ 
douter  que  ne  fiift  pareillement  noftrc  B o vc  H ar  d Seigneur  de 
Montmorency.  Ce  qui  donna  telle  terreur  à O thon , & aux  Sa- 
xons & Danois  de  fa  luite , que  (ans  attendre  l’armée  de  Lothaire, 
qui  s’auançoit  vers  Paris  pour  les  combatre,ils  fe  retirèrent  à gran- 
des  iournées  , apres  auoirpillé,  deftruit,  & brullé  le  chafteau de 
Montmorency.  T outesfois  Lothairc  les  pourfuiuit  fi  diligé- 
ment,qucles  ayantattamtsprés  deSoiftbnsil  tailla  en  pièces  toute 
'cur  atrieregarde  au  palfagcdc  lariuicrcd’Aifiic,  dontle cours  ftit 
arreftépar  la  quantité  des  corps  morts.  L’Efcritdu  Comte  FouqueSj  ,, 
qui  rapporte  mal  cette  deftaitc  au  règne  de  Hugues  Capet  & de  Ro- 
bert fon  fils,pourncl’attribucràLothaircdontlaligiiécauoitcef- 
fé  de  régner, affeure  que  Geofroy  Grifcgoimclle  Comte  d’Anjou 
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MONT-  conduifantl’auantgatdcde l'armcc  Françoifc,  remporta  Icprind- 
MOREN-  paifionneurdc  la  vidoirc.  EnrccompcnfedcquoylcRoyluydon- 
ru  cequeLotliairepoflcdoités  Eucfcnczd'Anjou&  du  Maine.  Et 
bien  que  nulles  Hiftoires  ne  reprefentent  leSaicNEvs.  de 
Montmorency  en  ce  combat  ; fi  eft-ce  que  l'afli/lance  deuë  à 
ibnPrince  Ôcàfonpays,  lapalTion  qu’il  deuoit  auoir  pour  venger 
ita  U Tf  fa  perte , & ce  que  pluficurs  ont  remarqué , que  les  feize  Alerions 
u'HiIca-  furent  adiouftez  aux  Armes  de  cette  Fainille  du  temps  de  l’Empc- 
reut  Othon , pour  marque  d'autant  d’Enfeignes  gaignées  fur  les 
Danois&lnfideleSjOufelon  quelques  vns  fur  les  Hongrois,  doi- 
uentfaire  croirequecefuten  cette  bataille,  oùB  O vc  h ard  con- 
chL£m,  quift  valeureufement  non  feize  Enfeignes  des  ennemis  de  la  foy, 
owm”  quatre  Impériales  feulement.  En  mémoire  dequoy  il  erabel- 

Croix  defesArmesde  quatre  Alertons,  ou  Aiglettes,  retenues 
/«a.  «.-(-depuis  par  fes  Succelfeurs,  iufqucsàMATHiEV  II.  du  nom  Sei- 
gneurde  Montmorency,  qui  les  augmenta  de  douze  autres  apres 
labataillede  Bouines,  comme  fera  remarque'  au  Liurc  1 1 1. 

ENFAN S DE  BOVCHAKD  /.  SElGNEFR 
de  Montmorency  jürd'Ildegtrde  fa  femme. 

a.  Bovchard  II.  dunomditA  la  Barbe, ou  le  Bar- 
Bv,  Seigneur  de  Montmorency,  d’Efcoüen,  Marly,  Feul- 
larde,  & ChaReau-Balfet,  continua  la  ligne  des  aifncz. 

a.  Thibavd  furnomme  Fille-esto  vpe  donna  com- 
mencement aux  Branches  des  Seigneurs  de  Bray  & de  Mont- 
Ihcry , & des  C omtes  de  Rochefort  en  lueline , Seigneurs  de 
Gometh , de  Goumay,  Se  de  Crecy  en  Brie, Icfquelles feront 
rapporte'esau  Liure  XII.  de  cette  Hiftoirc. 

rrnoa;  i.  A L B E R I C qualificparcnt  de  Geoftov  Gtifegonncllc  Gô- 
f’*'  “•  ted'Anjouenvne  Charte  de  l’Abbaye  de  S.  Aubin  d’Angers, 

futemmene'parluydupaysParificnen  celuy  d’Anjou,oùil 
luy  donna  la  terre  Se  Seigneurie  de  Vihers , tombée  depuis 
en  la  Famille  des  Turpins  Seigneurs  de  Crilfé. 

Cevx  ^MioM  traité  ey  deuant  de  laMaifondetAonTUO^I.ttOr 
ont  commencé  U Généalogie  par 'vn  Evrard,  auquel  Ut  ont  donné  pour 
fit  Iean  Seigneur  de  Montmorency,  (y  pour  fille  Gabrielle  ma~ 
riéeauecAmaury  de  Mont  fort.  Maitcommeib  fe  font  trompe:^  aux  noms 
de  ces  deux  Seigneurs,  aufiieft-il  certain  guela  femme  itAmaury  s'appel- 
Uit  BeRETRVDE  ouBertrade,nonpas  GÂtrielle. 
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PARENTE  TiATERNSLLÊ  D'ILDE- 

garde  âeE>Amt  Montmorency  de  [es  enfant. 

5 f 4 

BoïchahdIII.  Thibavd  Sei- 
_ Scign.  de  Mont. J gneur  de  Mont. 
kEfcouen,  Marly.  - Prin^n- 


r 


II  L O 10  AUDE 
femme  de  St0- 
ehârd  I.  Seigneur 


Bovch AR  D 
II.  dit  le  Barbu, 

Seigneur  de  , 

Montmorency. 

cy  Q Ycouen  . d Efeouen  , U r^„o„„cy. 

' ■'  I morency  Con. 

Thilimd  Sei-  Lneft.  de  France, 
de  Bray 


T H I- 

B A V D 

I.  Com- 
te de 
Chartre, 
de  Blois, 
Sc  de 
Tours, 
erpoufa 
Ledgârde 
fille  de 
Herbert^ 
Comte 
de  Ver- 
mandois 
& de 
Ttoyes, 
te  reba- 
ftitl’Ab- 
fcaïedeS. 
Florent 
de  Sau- 
mur  l’an 
J}8. 


E»d(j  I.  Com- 
te deChattte,de 
Blois  , je  de 
Tours  , marié  si 
Benhe  fille  de j 
Conrad  Roy  de  j 
Bourgongne,  je 
de  Mahaud  de 
France  feue  du 
Roy  Lothaire. 

ThUàud  rué  pat 
les  Normans. 


Arche- 
uefque  deBour- 
g“- 


Emmt  coniointe 
auee  CuiltéHme 


C5nell.de  Frâce. 
Hené  de  Mont- 
mor.Seigneurdc 
Marly  Bouteillcr 
de  France. 

de  Mont- 
l^motency. 


gneur  de  Bray  Seigneur  de  . 7^  , 

iedeMontlhe-^Montlhery  ^ j' 

ry-  rdcBrav.  1 


Idc  B ray. 

ré/W  de 
(Montlhety. 


Eudes  1 1.  Com- 
te de  Cham- 
pagne Sc  de 
Brie, heritier  du 
Royaume  de 
Bourgongne  , 
tué  l’an  IOJ7. 
Thihâud  Com- 
te de  Chartre 
V de  Blois. 

Abbé  de 
Mairmonfticr. 


Monclhcry. 

Guy  Comte  de 
Rochefort  « Se- 
ncfchal  de  Fr. 

M iU fende  ojcrc  de 
Baudouin  1 1. 
Thihâud  \\.  Co-  [RoydcHicrur, 
ce  de  Cham- / Henry  ~ Eftienne 
pagne,  de  Char- 1 Comte  de  Char- 


tce&dc  Blois. 

Henry  furnom- 
mc  Eftienne  Co- 
te de  Troyes  U, 
de  Mcau3^ 

Serthe,  ' \ 


Eùger  Euefquc 
defieauuais  re- 
lUuraceur  de 
l'Abbaye  de 
Coulombs. 

Etrte  femme 
d’Alain  Duc  de 
Bretagne. 

Htluifi  , fem-j7î»W 
me  de  Renaud 


tte,  de  Blois,  je 
deMcaux, marié 
auec  Alix  d-An- 
gUttrre. 

E»dtj  III.  Com- 
tede  Troyes. 
H»g»ts  Comte 
de  Troyes.  efpou.' 
Ctnfitmt  fille  du 
_Roy  Philippe  I. 


odclrit  Euefque 
d'Orléans , ne- 
ueu  de  Roger, , 

Uagiui  furnom- 
mé  Bardoul  Sei- 

tneurde  Piuiers, 
e Beaufort , te 
<le  Nogent  fur- 
nommé  l’Etem- 
bert. 


Beau-  j ■ 

Seigneur  de  I ^ P*'  I ! 

Beaufort  te  de  I j 

Piuiers.  C '■ 


auee  cutuxumt  * 

III.  Duc  de  Gui-  ÇCilUHm,  1 1 1 1 Duc  f GeréW  Duc  de 

, enne , je  Comte  I Duc  de  Guien-  “*  C Guienne. 

1 de  Poitiers,  fon-^J  ne  , elleu  RoyJ 
^1  Abbaye  de  | d'Italie  je  Em-1  Agni,  fcmme  f 
®oufgueU  l'an  I perçut  de  Ro-  de  III 4^'*^ 

LEmpereM.  •>«*“■ 


iby  C Kigk' 


T cA  RENTE  'M<iATERNeLLE  D E 

meJmeJliie£Arde,çg‘defesenfans. 


H E n- 
bekt 
Comte 
de  Ver- 
iDÜdoù 
& de 
Troyes 
defcen  - 
du  en  li  ^ 
gnemaf- 
culine 
deCbai- 
lemagne 
Empe- 
reur Sc 
Roy  de 
France. 


Jltierl 
Duc  de 
France 
Marquis 
d'Orle- 
ans, Cô- 
te de  Pa- 
ris, Sc 
d’An-  ^ 
iou, cou- 
ronne 
Roy  de 
France 
du  viuar 
deChat- 
lesle 
Simple. 


'Cn.'.  de  Vm- 
MANDois,  fem- 
me (fKd»»  Com- 
te frere  de  Her- 
man Duc  de  Sue- 


Ledcaede 
faamedeTM^uJ, 
1.  Comte  de 
Cbartre  Sc  de 
Blois. 


Htriertll,  Com- 
te de  Verman- 
dois&  de  Troyes, 
rfpoufala  feurde 
Hugues  le  Grand 
Du»  de  France. 


AddUnrt  Comte 
de  Vermandois. 
ntrhtrt  Comte 
TroyesSc  de  Ver- 
tus erpoufa  la 
Royne  Ogitu  veu-.^ 
uedu  RoyCbat- 
lesle  Simple. 
Rohm  Comte  de 
Troyes 


>■ 

Ildecakd! 
mariée  i B*»eh*rd 
I.  Seigneur  dci' 
Montmorency. 
E»dei  I.  Comte 
de  Cbartre,  de 
Blois  , 8e  de 
j^Ttoyes. 


Sornhard  dit  le 
Strlu  Seigneur 
de  Montmor. 

Thiiétd  Seign. 
deBray. 

Alhtric  appelle 
couCnde  Geo- 
firoy  Gnfegon. 
Comte  d*An- 
iou  , qui  Iny 
donna  Vihers. 


Eflunnt  Comte 
de  Troyes  8e  de 
Meaux  fans  cn- 

f J P'a^wrlII  fur 
A^s  femme  de|„„^„^ 

CbârUs  de  Freme 
Duc  de  Lorraine. 


auec  Alix  furno-  ÇHtrtertoyx  Reiert. 
mde  rvene  fille  I , , , . 
deGifleberrDu^^'** 
de  Bourgongne. 

-J  “ ili  ««^‘Comted An- 
fadr/auquel  Hu- 1 

gués  Comte  de 


nommé  Nerrt 
Comte  d’An- 
iou. 

Mêurict  d’An- 


N.«  femme  de 
Herbert  IL  Co- 
te de  Verman- 
dois & de  Troyc. 


Hugues  dit  le 
Grand  Duc  de 
France,  Marquis 
d’Otleans,Com^O/éo»  Duc  de 


Ptouence  donna 
le  Viennois. 
Hugues  Arcbe- 
uelque  de  Reims. 

Adete  feme  d'Ar-' 
noul  le  vieil  Com  ' 
te  de  Flandres. 

Hugues  futnom-, 
mé  C^prr  Roy  de 
France. 


Erjuetsgardefemi 
me  de  Conan 
Duc  de  Breta- 
Alix  fumemmee  j^gne. 

BjuuehefiwdeCeu-ç^Ceûfteuee  fem- 

fieg  ersfeg.  îj»«-3n,e  de  Robert 
./‘‘^•'^•""‘^«"''/RoydeFtance. 


de  Paris  Sc 
d'Anjou. 


Esssme  femme  de 
Ruuul  Roy  de 
Fiance , Duc  de 
Bourgongne. 


Bourgongne. 

Hemy  Duc , de 
Bourgongne  a- 
pres  Oihon  fon 
frere. 


d'Arles. 

Seudeuin  le  leune 
iComtc  de  Flan- 
.dres. 

Rêiert  Roy  de 
France  marie  i 
Condance  d’Ar-J 
les.  - 

Hedwide  femme 
I de  Reuier  Comte 
(jlcMonts. 

'Adulbenu  Euef- 
que  de  Mets. 

Federic, 


~Arxoul  dit  le 
leune  Côte  de 
Flandre  perc  de 
Buudeusu  à lu 
BeUe-iurte. 
r HuguescomSnc 
Roy  de  France, 
Hesirg  I.  Roy 
de  France. 
Rtiers  Duc  de 
Bourgongne. 
Alix  mariée  1 
Baudouin  de 
Lille  Comte  de 
Flandre. 


Federie  II.  Duc 
de  Lorraine. 

Seuirix  femme  ici  Theedtrit  Duc  de  J merc  de 
Fedcric  I.  Duc  I Lorraine.  ; Feu^sus  & de 

de  Lorraine.  \rvel,ruu  Mer- 

^msd  Ariens  U 
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APREslcdcccsduRoy  Lothaire.&dcLouysV.fon  fils, qui  987. 

mourut  làns  cnfans  l’an  neuf  cents  quatre-vingts  fept , les 
Prélats,  Princes,  & Barons  du  Royaume  déclarèrent  Roy  Hv- 
GVES  Cape  T Duc  de  France,  Comte  de  Paris.  Et  au  mefmcan 


ils  firent  aulfi  facrer&  couronner  en  la  ville  d’Orléans  Rob  ert  robert. 
filsvnique  de  Hugues.  Durant  le  régné  defquels  vefcut  Bov- 
CHARD  II.  du  nom  Seigneur  de  Montmorency,  que  ladiftancc 
des  années  monftre  auoir  efté  fils  du  premier.  Les  vieilles  Chroni- 
ques de  l’Abbaye  de  fain<^Dcnys,&  vne  Charte  du  Roy  Robert, 
l’appellent  Bovchard  A LA  B arbe, ou  LE  Barb v,d’vnfur-f“ê' 
nom  familier  à diuers  Grands  de  fon  fieclc  : non  pourcc  qu’ils  iu- 
raflentpar  la  barbe  qu’ils  portoient,ainfi  qu’aucuns  ont  penfé  ; ou 
bien  que  ceux  qui  rafoient  leurs  barbes  fuflent  tenus  pour  effemi- 
nez , comme  a eferit  Lambert  Chanoine  d’Ardes  : mais  d’autant 
que  contre  la  coullume  vfitée  en  ce  temps-là , qui  eftoit  de  porter  les 
barbes  rafes , ils  les  nourriflbient  & portoient  longues  ,,afin  de  fe  fai- 
rc  recognoiftre  & renommer  par  telle  marque.  Efiant  véritable, 
quequafi  tous  ceux  aufquels  l’antiquite'adonnclefurnomdeBAR- 
B V s , ont  eu  quelque  réputation  particulière  ou  de  valeur , ou  d’au- 
tres infignes  vertus  , quiles  ont  rendus  recommandables.  Car  Bau- 
douin Comte  de  Flandres  pere  de  ccluy  qui  efpoulà  Alix  de  France 
filledu  Roy  Robert, Lambertdc  MontsComtede  Louuain, Go- 
defroy Duede  Lorraineayeul  de  Godefroy  de  Buillon  Roy  de  Hie- 
rufalem,  Berthoul  Comte  de  Zeringen,  & Duc  de  Carinthie, 
Vvederic  Seigneur  de  Leufe  & d’Auefnc  en  Hainaut,&plufieurs 
autres , nonfeulement  furent  fumommez  B a R b v s à caufe  de  leurs 
lonraes barbes, mais aufiis’acquirentdu  renom  & de  la  gloire  par 
pluheurs  hautes  & mémorables  entreprifes. 

Ainsi  donc  Bovchard  Seigneur  de  Montmorency, por- 
taittla  barbcIonguepourCgnccxtcrieurdefoncourage&  defage- 
ncîofité , en  rendit  de  C grandes  prennes  aux  occafions , où  il  fot  , 
quelHondu  fcruice  Sc  del'auélorite'defon  Roy,  qu’il cnmerita  de 
tres-hottorables  recompenfes.  Car  on  lit  en  certains  Mémoires,  que 
quandlcRoy  Robert  reprift  la  ville  de  Melun  fur  Eudes  1 1.  Com-**jîJÎ^^ 
te  de  Champagne  & de  Brie,  auquel  Gautier  Chaltelain  d’iccUe 
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MONT-  pour  Bouchard  Comte  de  Melun  l’auoic  liutec,  il  donna  la  Scignèii- 
ç y rie  de  F B V L L A R D E,  auec  pluficurs  autres  beaux  fiefs  en  cette  Com- 

té, au  Seignevr  DE  Montmorency.  Ce  qu’eftant auenu 
998.  l'anneuf  cents  quatre-vingts  dix-huit,felon  la  Chroniquedefainél: 
Pierrede  Sens,  tels  biens-laits  ne  peuucnt  auoir  clic' départis  qu’à 
Bovchard  le  BaRbv  lors  Seigneur  de  Montmorenq’ , en 
confideration  defes  fcruiccs  & mérités. 

P E V auparauant  il  auoit  efpoufé  la  vcuue  dVn  noble  Cheua- 
lier  appelle  H VG  V BS  BAssET,dclâqucllcrHilloire,quiparlcdc 
U alliance , ne  déclaré  point  le  nom  : ains  remarque  feulement 
qu elle cftoit  Dame dVnc rbrtcrcfTe allifc en  l'Iflc  de  fiiinél Denys, 
vulgairement  diteCHASTEAV-BASSET:  l’ayant  eue  de  fon  pre- 
mier mary  par  donation  ou  autrement.  Et  pource  que  l'Eglilc  de 
fainâ  Denys  en  pretendoit  l’hommagt , comme  cft.ant  tenue  de 
fonficf,dcla  s’cfmcurcntdcgrands  differents  entre  Vivian  lors 
Abbé  de  ce  Monafterc,  & Bovchard  nouucau  Seigneur  de  la 
place.  Ce  qu'eftanrrapporté  au  Roy  Robert , qui  defiroit  mainte- 
nir fon  Eftat  en  repos, il  coupa  promptementlesracinesàtellcdif- 
fcnfion,  de  crainte  quelle  ne  troublall  en  fin  la  concorde  publi- 
que. Car  d'vn  collé,  par  le  confeil  & iugement  des  Palatins^  ou 
Barons  de  sa  CovR,ilordonnapour  l’affeurancedc  Viuian 
&dcrAbbaycdc  fainél  Denys,  que  la  fortereffe,  d’où  le  différend 
auoit  pris  origine,  feroit  abbatuc.  Et  d'ailleurs,  afin  que  Bove  hard 
nedcmcuralmnsrctraitcféurc,illuypcrmillàla  fupplication  delà 
Roync  Constance,  de  rcballir  & fortifier  fon  Challcau  de 
Montmorency,  lequel  auoit  elle  ruiné  par  les  Saxons  & Da- 
nois, comme  l’on  a dcfiaveu  au  Chapitre  precedent.  Ce  qu’il  con- 
firma cllant  cnrAbbayedefainélDenys,lc  xx  v.iour  de  lanuier, 
Indiélion  X I.  l'an  premier  de  fon  regne,  qui  rcuientà  l’an  neuf 
centsquatre-vingts  dix-huit, àcompterdu  tempsqu’il  comn^nça 
dcrcgncrfculaprcsla  mort  dcHugucsC.apetfonpcre. 

Eituiiei,  Charte  de  confirmation  fc  trouue  lignée  de  pluficurs  Euef. 
fjg.  t ques , dont  les  vns  accompagnoient  le  Roy  pour  lors , & les  autres 

y appoferent  leurs  noms  depuis  en  cét  ordre. 

Letheric  .^rchcucfqucdcScns. 

Adalbcron  Eucfquc  de  Laon. 

Foulques  Eucfquc  de  Soi  lions. 

Gillcbcrt  Eucfquc  de  Meaux. 

Baudoum  EuclqucdcThcrouenne. 

Hugu  es  Archeucfque  de  Tours. 

Foulques  Eucfquc  d’OrIcans. 

Fromond  Eucfquc  de  Troyes. 

Guy  Eucfquc  de  Chaalons. 

Robert 
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Robert  Eucfque  de  Senlis. 

Fulbert  Euefquc  de  Ch.irttes. 

Roger  Euefquedc  Bcauuais. 

FouqucsEuclquc  d’Amiens. 

Renaud  Notaire  au  lieu  d'Abbon  Eucfque  & fupreme 
Chancelier. 

Il  y cft  aufli  faitmentionde  H vgves  fils  du  Roy  & de  Con- 
ftancefii  femme,  laquelle  il  auoit  cfpoufec  au  plus  tard  l'an  prece- 
dent.'Ayant  elle  feparédcBcrthcde  Bourgongne  veuue  d'Eudes  I. 

Comte  de  Chartres,  tant  pour  patente  que  pour  commérage,  desc,,„* 
l’anneuf  cents  quatre  vingts  quinze.  D’où  fe  dcfcouure  la  faute 
ceux  qui  ont  eferit , qu’il  fut  marié  à Confiance  enuiton  l’an  mille  cn-ia,  y. 
feulement.  Et  quant  aux  autres  conditions  portées  dans  la  mcfmc 
Charte,  il  vaut  mieux  les  reprefenter  par  la  tradudion  ancienne, 
que  l’Authcur  des  Chroniques  Fran^oifes  de  l’Abbaye  de  faind^„ci«f. 
Denysena  faite.  Le  Roy  Rolrert,  dit-il  récitant  ce  diftérend,  vuK/r 
que  l' E^Iifede  fixin^Denys  féufl  ahfolue  Ac  tous  les  ^iefs  'voifns,  (gf  ntef- 
dcBovCH  ARD  A LA  B A.RhE , qui lors tendit  vttchajkl OH 
fief  de  l'Ezlifeen  -vneljle  de  Seine , de  par  fi  femme , &fifemme  d‘‘vnfien 
mary  quelle  ot  parauant , qui  auoit  nom  HvE  Basset.  A-loiilt  ÿ^e- 
tioit  cils  Bouchard&tF.ÿifeiyfes  hommes,  jiu  Royfe  complaint  tjik- 
iéV  IVIEN  , qui  t Eglife  goiiiiernoir  au  temps  delors.  jédmoncfiéfut, 
qu'il  chajfaft hors  de  luy  telles  chofes,  cjr  qu'il  cejfiflde  jes  griefs.  Et  pour 
ce  que  ceJferneJe'Voult,leRoy  par  le  confeil  de  fes  E A L AZlNs  comman- 
da que  le  chaflel  feufiahatutZ-  Et pource  que  le  Roy  fauoit  hien,  quecelluy 
BovchaRD  efloit  efmeu:^  contre  l'Eglife,  il  ordena  pour  te  bien  de  p.iix, 
par  lavolenté  de  l'j4hbé&  du  fonuent , &fiuffry  qu'ilfermafiir.efor- 
terejfe  à trois  lieues  de  S.  Denys , que  l'en  appelle  Montmorency, 
de  les  lafontaine  S.  Valéry  ; par  telle  condition  que  iceliiy  B O v C H AR  D, 
ey  tous  ceux  qui  apres  luy  feroient  Seigneurs  de  celle  forterejfe , feroient 
hommage  àtEglife  du  fief  queil  tenait  à caufe  défi  femme  enladeuantdite 
lfle,(you  chafielde  l'êglife,&  és  autres  lieux.  Etauec  ce  fit  ordené  cÿ* 
adioufié,  que  tous  les  fiefez  qui  demourroient  à MontmorenCY  fe 
mettraient  enofiagesen  laCour  l’Abbé  deux  fois  en  l’an,àPafques, 
la  fefie  S.  Denys  : ne  en  nulle  maniéré  ils  ne  requerraient  congié  d'ifir  hors 
jde  leans , iufques  à tant  qu'ils  eujjent  refponda  ratfon  des  chojes  de  l’Eghfe, 
hûauroient  ejléou  foujtraites , ou amenuifiées,ouprinfès par BovchaKD, 
nf^arjès hommes que  il^auroientfaite plaine  fatisfacion félon droiél au 
Mkttyr  fiint  Denys  de  toutes  ces  chofes,  à la  volenré  de  l'Abbé  du 
Coiàfmt.  Et  quiconques ferait trouué  en  meffait  enuers  l'Eglife , (y  il  s’en 
fuioitl^s  pour  garantife  à Montmorency,  dedens  les  quarante 
tours  qu^,_o\  C H A R D , OM  ceulx  qui  apres  luy  feront , ferait  admonejlé 
de  par  l'Afbé  peur  la  iufiiee  de  ce  meffait  , il  amènera  le  malfaiteur  par 
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MONT-  deuJM  l’Abbé  enft[oun,four  inflicier  par  dcuant  luj.  St  fe  le  malfai- 
MüREN  conditions  nommées,  BoVCHARD>o«  ps 

fuccejfeurs  Jes  boutera  hors  de  toute  fa  Seignourie.  Et  le  doiuent  auoir  com- 
me ennemy  de  l’Eglife,  iufques  à tant  e^u’il  s’abandonnera  à la  Juflice  i 
l'Abbé.  T tûtes  ces  conditions  iura  BovCHARD  pour  ly  & pour  tout 
ceulxcjui  apres  luj  viendront , en  laprefenceduKpy , & des  Barons. 

De  ce  difeours il paroift  que  Bo vc hard  Seignevr  db 
Montmorency  cftoit  des  lors  tenu  pour  vn  des  grands 
Barons  de  France,  puis  que  le  Roy  iugea  le  débat  meu  encre  luy  & 
l’Abbé  de  fainét  Denys  par  le  confeil  de  fes  P a L A T r N s , qui  eftoiét 
les  Pairs  & Barons  de  fa  Couronne.  Mais  le  telle  des  aélions  de  la 
vie  cftdeineuréincogneu,  bien  qu’il femble auoir  vcfcucncoreplu' 
>010.  fieutsannces  depuis,  &iufqucsenuiron  l’an  mille  vingt. 

ENFANS  DE  BOUCHARD  IL  SEIGNEUR  DE 
Montmorency,  & de  U Dame  de  Chapeau-Bajfet. 

3.  BovchardIII.  Seigneur  de  Montmorency,  duquel  fera 
parlé  plus  amplement  cy-aptes. 


3.  Evdes  de  Montmoren  c y nomméenvn  Tiltre  de 
Teduin  Vicomte  de  Meulan  pour  l’Abbaye  de  fainél  Perc 
PieuuM.  en  Vallée, fut  pcred’vn  autre  Evdes,  quiviuoit  foubs  le 

'*■  Roy  Philippe  I.  LeT iltrc  ne  porte  pas  qu  il  full  fils  de  Bou- 

chard le  Barbu,mais  le  temps  y conuient,ficl’vfagedes  fur- 
noms,  qui  commença  lots  , femble  le  perfuadet. 

3.  Albericde  MoNTMORENCYConnellabledeFrance 
foubs  le  Roy  Henry  l.  fill  Branche,  qui  fera  dcfcrice  au 
Liute  X 1.  de  cette  Hiftoirc. 

5.  Fovcavd  de  Montmorency  Cheualier  viuoit 
aulli  en  ce  mefme  temps.  Et  bien  que  les  anciennes  Char- 
tes ne  defignent  point  fon  pere , neantmoinspoureequü 
femble  auoir  efté  de  la  Maifon , Éi  defeente  ne  lailfera  d c- 
ftre  rapportée  apres  celle  d’Albcric. 
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,MONT- 
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BOVeHAH^  III.  s El  G N ev  R DE<^'‘- 
Afontmorcnc^ , d’E/couen,Afarlj,  FeuUarde, 

0*  Chafleau-Bajfet. 

Chapitre  III. 

CE  Seigneur  parut  à la  Cour  du  Roy  Robert  des  l’an  mille 
vingt-deux  ou  enuiron , tenant  rang  entre  les  Grands  de  fa 
fuite.  Car  ilyaau  ThrcfordefaindlVvaalt d’Arras  vne  Charte  de  a- 
de  Vvatin  Euefqucde  Bcauuais  donnée  en fàueur de Leduin  Ab- 
bé de  S.  Vvaaft  le  premieriour  de  May  Indiâion  V I.  l’an  vingt- 
neuficfme  du  régné  de  Robert,  qui  peut  reuenit  à l’an  millevingt- 
troisouvingt-quatre;  par  laquelle  eft  porté  que  l’Empereur  Henry  1044. 
1 1. ayant  delegué  en  France  Gérard  Euefque  de  Cambray  & Richard 
Abbé  defainét  Venne  deVerdun  pour  traiter  de  quelques  adàires, 
le  Roy  conuoqua  lors  au  Palais  de  Compiegne  les  havts  et 
pvissANTs  Seignevrs  DE  SON  Ro  Y AV  M E , afin  d'en 
auoir  leur  auis.  Entre  Icfquels  s’y  trouua  Bovchard  de 
Montmorency  fils  de  Bouchard , & foubfctiuit  auec  eux  la 
donation  de  l’Euefquc  Vvarin  en  cét  ordre. 

Robert  glorieux  Roy  des  François. 

Henry  fonfils. 

Baudouin  à la  belle  barbe  Comte  de  Flandres. 

Richard  Comte  de  Normandie. 

Robertfon  frété  Archeucfque  de  Rouen. 

Raoul  Comte  de  Crefy. 

Dreux, Roger, Heylon,  Hcrlaud. 

Bovchard  filsdcBovcHARD  de  Montmorency, 
Foulques  Euefque  d’Amiens. 

Gérard  Euefque  dcCambray,&RichatdAbbéde Verdun, 
qui  eftoient  là  venus  par  Ambaflàde. 

Ledeuin  Abbé  de  fainél  Vvaaft. 

Hubert  Abbé  de  fainél  Lucian. 

Gautier  de  Cambray. 

Bouchard  Comte. 

\ ■ Aubert  de  Crcil , & Guillaume  fon  frcrc. 

Baudouin  de  Clermont. 

Baudouin  Chancelier. 

Qudquc  temps  auparauant  Roger  Euefque  de  Beauuais,  &prede-' 
cclfeut  immédiat  de  Vvarin  , confiderant  que  l’Abbaye  de  noftrc 
DamedeColombs  audiocefe  de  Chartres,  laquelle  il  tenoitenfief 
du  Roy,atoit  fouffett  plufieurs  ruines  tant  pat  la  négligence  de 
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MONT-  fcs dcuancicrs,  que  par  laficnne  propre,  l'auoit  fait  rcbaltir  dés 
MoREN.  le  fondement,  luyallignât  les  reuenus  qu’il  pofledeyt  aux  enuirons, 
& la  décorant  d'vn  College  de  Chanoines  pour  célébrer  le  feruicc 
diuin.  Auec  intention  toutesfois  & tres-fenne  volonté  d'y  refta- 
blir  par  apres  l’Ordre  & la  Réglé  Monaftique.  Mais  eftant  venu  à 
mourir  là  defliis,  ODolr  ic  Euefquc  d'Orléans  fon  nepueu  8c 
heritier, defircuxd’accomplirvnfiloüable deifein,  introduifit  des 
Moines  en  ce  Monaftere  , auec  vn  Abbé  nommé  Bbrenghr, 
augmenta  les  biens  que  fon  onclcy  auoit  donnez,  & finalement 
fupplia  le  Roy  Robert  de  confirmer  le  tout  de  fon  auftorité.  Ce 
que  le  Roy  fit  folemnellement,  en  prefence  de  diuets  Euefques, 
pituun.  Â:  illullrcs  Chcualiers,  aifemblez  en  fon  Palais.  Du  nombre  def- 
f * quels  fut  pareillement  BovcharddeMontmorenc  v.Car 
if  appofa  Ion  nom  & fon  fcingàl'Afte  qui  en  futdrelTé  à Paris  par 
1 0 1 1.  le  commandement  du  Roy  l’an  mille  vingt-huit,  quaranticfme  de 
fon  régné,  auec  plufieurs  Prélats ôcpuilTants  Seigneurs  du  Royaux 
me,  c’ertaflàuoir, 

O D O L R 1 c Euefcjue  d’O  rleans,à  qui  la  Charte  fut  oétroyée. 

Ifembartfreredel  Euefquc, &fon  heritier  en  /a  terre  de  No- 
f^ent,appeüée  depuis  NogenttIfembere,outEreml>ert,def»nnom,  (y  en 
fin  Nagent  le  Kay. 

HugCtesfils  du  mefmcIfembett,y«mo»»»f  Bardaul. 

Fulbert  Euefque  de  Chartres,  qui  décéda  peu  de  temps  apres. 

V varin , ou  Guarin , Eucf cpedeBeauuau. 

Garnier  Euefque. 

Raoul  Doyen  de  fainéle  CroixitOrleans. 

Evdes  Comte  de  Champagne,  Brie,  Chartres,  Blois,  & 
Tours,U.de  ce  nom» 

Guillaume  Comte  de  Poitiers. 

Fouques  Comte  d’Anjou. 

Baudouin  Comte  de  Flandres. 

Drogon , ou  Dreux , Comte  d«  yvexin  Fronçait , de  Pentaife’, 
de  Mante  ,i^  i Amiens. 

Yucs  Comte  de  Beaumont  fur  Oife. 

Bovchard  de Moktmorkncv. 

Gilduin  Vicomte  de  Chartres. 

Lancclin  de  Boifgency. 

Manalfcs  Comte  de  Dammartin. 

Aderaldus  Vicomte  de  iVe^enr. 

Raoul  le  Barbu. 

Amaury  de  Montfort. 

V vafeon , ou  Guafee,  Chcualicr. 

Renaud  Vidamc  de  Chartres. 

Guermond 
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Gucrmond  Voifin.  mont- 

;■  Raoul  TaifTon. 

, Hildcgairc  de  Scnantcs. 

Ribaud  de  Dreux. 

Fouques  Vicomte  de  Dreux. 

Albert  de  Galardon. 

Geofroy  Vicomte  de  Chafteaudun. 

Baudouin  Ghancelierdu  Roy,  qui  releut  publiquement  la 
Charte,  &la  figna. 

L o R s que  le  Roy  Robert  confirma  les  dons  faits  aux  Chanoi- 
nes de  Noltre  Dame  de  Chartres  par  vn  Comte  appelle  ManalTes,  « 

noftre  Bovchard  de  MoKTMOREKCYfutauflivndes  Pa-'^' 

LAT  INS  ougrands  Seigneurs  quifignerent  aucc  luy  la  Charte  de 
confirmation  paflec  au  chaficau  de  Poifly  le  iv.  iour  de  Feuricr 
l’an  trcntecinquiefme  defon  régné.  Carvoicy lerang  & lafuitede  i o z 9. 
leurs  noms. 

Robert  Roy. 

Conftancc  Royne. 

Manafles  Comte. 

Hilduin  Comte  fon  frere. 

Manaflcsôi  Hilduin  cnfansdcHilduin. 

Bovchard  de  Montmorency. 

Eurard  filsdeGclduindeBretucil. 

Amaury  de  Montfort. 

Mile  deCheuteufe. 

Guy  le  petit  Bourguignon. 

Eurard  Moyne,  quiefcriuitla  Charte  au  lieu  de  Baudouin 
Chancelier. 

Le  melme  Robert  & la  Royne  Conftancc  accordèrent  d’ail- 
leurs vn  grand  different,  mii  eftoit  entre  Guillaume  Abbe  defaindt  plg"""’,» 
Germain  des  Prez,  & Herîcnde  vcuuc  de  Pipineau  Guarin  Viguier, 
àcaufe  de  certaines  couftumes  iniuftes  prétendues  par  elle  fut  An- 
toigny&  fes dépendances.  Auquelaccord  alliftcrcnt&  foubfcriui- 
rent  derechef  Guarin  & Odolric  Euefqucs,  B O vc  HAR  D Cheua- 
lier  Site  de  Montmorency,  & .apres  luy  plufieurs  autres  Seigneurs 
a démarqué:  à fçauoit  Fouques  Cheualier  de  Scnlis,  Guy  furnom- 
Tiûé  le  petit  Bourguignon , Albert , Vues , O trie , Guillaume,  Eudes 
q^fcmble  eftre  lerrere  de  Bouchard,  Drogon,  Ainard,  Henry, 
toii.Cheualiers,  & Baudouin  Chancelier. 

A\o  SERT  mort  l’an  mille  trente-deux,  fucceda  le  Roy  H EN- 
RY  I.'^onfils,  auprès  duquel  Bovchard  de  Montmo-ry  i. 
RENCY  n’pbtint  pas  encore  moins  de  crédit  & de  faucur  qu’il  en 
auoiteuauparauant.  Ce  qui  fe  recognoiftra  par  cette  feule  remar- 
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que  cotifcruéeiufquesànous.  Robert  Duc  de  Bourgongnc  eftant 
requis  de  cederà  A D e R o ld  Abbe'  defaiiuR  Germain  des  Prez,  di- 
ucrs  droits  que  fes  prcdcccfTcurs  auoient  accouftuméde  leucr  en  la 
terre  de  Gilly , luy  odiroya  pieufetncnt  cette  demande  au  chàlleau 
deDij  on  Iciourfic  fefte  de  lain  â Maurice  Tan  mil  le  quarante-deux, 
en  prcfence delà Duchefle  H E L i B fon cfpoufe,  d’E tmuin  E ucfquc 
d’Autun , de  Hugues  de  Beaumont , d’Azelin  Abbé,  de  Ican  fon  frè- 
re, & de  Hugues  Eucfquedc  Langrcs.  Etafinquel’Aéle  defacon- 
ceflion  euft  plus  de  vigueur,  il  l'apporta  luy  mcfme  incontinent 
aptesàParis,  pour  le  faire  confirmer  par  le  Roy  Henry  fon  frere. 
Lequel  cllant  affifté  d’Imbert  Eucfque  de  Paris,  de  Guy  Eucfquc 
deSenlis,de  BovchardDe  Montmorency,  & de  plu- 
fieurs  autres  Cheualicrs,  fouferiuit  ledit  Adeauee  eux.  D’où  fen- 
fuit,  que  fi  bien  l’Hiftoire  fe  tait  des  adions  militaires  de  ce  Sei- 
gneur, il  ne  laiflà  pas  pourtant  d'eftre  vu  des  principaux , lefqucls  at 
fiftcrcnt  vcttucuicmcnt&kobcrt  & Henry  fon  fils  en  leurs  guer- 
res ; puisqu'il  fetrouue  les  aubir  accoinpagnez  ordinairement  par 
tout,  & auoir  toüfiours  tenu  l'vn  des  premiers  rancs  auprès  d'eux. 

L A Famille  en  laquelle  il  s'allia  n'cft  pas  cogheué,non  plus  que 
le  temps  de  fa  mort.  Mais  l'audoritc  des  Chattes  alfcure  qu’il  eut 
des  enrans , entre  Icfquels  furent  ceux  qui  fuiuent. 

ENFANS  DE  BO^CHARD  III.  SEIGNEp-R 
de  Montmorency. 

4.  T HiBAVD  SeigncutdeMontmorencySed'EfcOüen,  Con- 
nellable  de  France,  aura  fon  Eloge  au  Chapitre  prochain. 

4.  Herve'de  Montmorenc  y Seigneur  de  Marly  & 
de  Ducil,  Bouteillet  de  France,  fiicccdaà  fon  ftcrcThibaud 
en  la  T erre  de  Montmorency , Sc  continua  lapofterité. 

4.  Geoeroy  DE  Montmorency  viuanten  cetemps 
femblc  auoitefte  frere  des  precedents.  Etde  luy  prift  origi- 
ne la  Branche  des Challcllains  de  Gifors,  qui  fera deduitcau 
Liure  XI.  de  cette  Hiftoite. 

'4,  N...  DE  Montmorenc YfiUe, eutpourpartagelate- 
red'Aifenuille,  quelle  donna  au  Monaitere  de  Noilre  Da- 
me & de  faind  Paul  en  Beauuoifis , où  elle  prift  le  voile  de 
Religieufe.  Mais  quelques  années  apres  l’Abbeffe  luy  per- 
miftdc  retourner  oansfaMaifon,  pour  y acheuer  le  cours 
^ ùi  vie  cnobcdiencc.  Et  d'autant  qu'à  caufçdcfon  grand 

âge. 
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âgc,&dcrinfirmitc  defon  corps,  elle ncpouuoit  aller  tous  mont- 
Ics  iours  à l’Eglifc  parrochiale  du  lieu,  laquelle  eftoit  trop  c y. 
efloigneciennn  pourfedefeharger  d’vne  obligation  fi  in- 
commode, ellcdemanda  à Geofroy  Euefque  deParis,  Sc  à 
Dreux  Archidiacre, la permillion de  conftruirechez  foyvn 
Oratoire,  auquel  elle  pcull  faire  célébrer  la  MeiTc.  Cequ’ils 
luy  ofttoycrcntaux  conditions  portées  par  vneCharte,  la- 
quelle en  futdrefleedu  confenteinentde  RobertCured’Ai- 
fcnuille.  La  mefme  Charte , dont  l’original  cftau  Threfot 
defainéf  Martin  des  Champsde  Paris,  qualifiecette  Dame 

GBNBREVSE  TANT  EN  NOBLESSE  d’eXTRA- 
CTION  QV’EN  bonnes  et  SAINTES  MEVRS,  Sc 
porte  notamment  qu'elle&  H eRve'  fon  frereelloienten- 
fansdeBovcHARD  de  Montmorency. 


T H I B A V D S E I g N D E 

Alontmorency  ,d Efeouen , FeuUarde,  Chafiem^ 

Bajfet , ÇomejlAble  de  France. 

Chapitre  III I. 

Ayant  fucccdéàlaSeigneutiedeMONTMOREN  c y par  la 

mort  de  Bouchard  III.  fon  perc,  il  maintint  fa  Maifon  en  ” y*  î*. 
vue  fl  cminente  fplcndeur , qu'on  la  veid  toufiours  éclater  tant 
prés  dclapctfonnedu  Roy  Henry  I.  qucdecelle  de  Philippe  I. 
fon  fils,  lequel  fut  facré  & couronné  l'an  mille  cinquante-neuf.  1059. 
Dequoy  àla  vérité  les  Hiftoriens  du  temps  n’ont  laille  aucun  tef- 
moignage , ayants  manqué  aufli  négligemment  en  ce  poinéf,  com- 
me en  plufieurs  autres.  Mais  cela  s’apprend  de  diuets  Aéfes  folcm- 
nels  tfe  ces  deux  Roys,  aufqucls  Thibavd  de  Montmo- 
rency ligna  des  premiers  ; eftant  mefme  honoré  en  quelques 
vns  du  glorieux  tiltre de  Prince  dv  Royavme.  Etpource 
que  les  noms  & fuites  de  ceux , qui  y allifterent  auecques  luy,  défail- 
lent au  Recueil  des  rangs  des  Grands  de  France  compo fé par  le  di- 
ligent &doélc  Greffier  Monfieur  du-Tillet , ie  m’y  arrelleray  vn 
peu  plus  curieufement , me  tenant  obligé  de  les  remarquer  , à 
caufe  durcfpeéf  deu  à la  mémoire  de  ce  Seigneur. 

Le  premier  Aétedonc , qui  efl  du  Roy  Henry , & contient  la 
dotation  duMonafteredeS.  Mattindes  Champs  de  Paris , rebafty  i oé  o. 
par  fa  pieté  l’an  mille  foixante , Indiftion  X V.  fe  trouue  fouferit  Pie«uci. 
de  plufieurs  Prélats,  Comtes,  Officiers  de  la  Couronne,  &;  autres 
grands  Seigneurs,  dont  les  noms  fuiuent  cy-deffoubs. 
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MO  NT-  HËNS.Y  Roy. 

MORS  N:  Philippe  Roy. 

ANNERoync. 

Mainard  Archcuefcjuedc  Sens.  ^ 

Geruais  Archcùcfqucde  Rheims. 

Ymbett  Eucfquc  de  Paris. 

Odolric  Archidiacre  de  Paris. 

Baudouin  Chancelier. 

Gofeelin  Chapcllaind»  Roy- 
Richard  Chapellain. 

Raovl  Comttde CrtJ}y,qmtJll^alti4. 

Renaud  Chambrier. 

Thibavd  de  Montmorency. 

Alberic  Conneftabic. 

Guillaume  Senefchal. 

Hugues  Bouteiller. 

Robert  Queux. 

Raoul  deBeauuais. 

Yues  Souschambrier. 

, Gautier  filsde  Bemier. 

Amaury  le  Roux. 

Guillaume  frere  de  Baudty. 

Guy  Euefque  d’Amiens. 

Gautier  Euefque  de  Meaux. 

Elinand  Euefque  de  Laon. 

Froland  Euefque  de  Senlis. 

Hugues  Euefque  de  Troyes. 

Robert  fils  du  Comte  Baudouin  de  FUndrts._ 

Guy  Comte  de  Ponthieu. 

Baudry. 

Engenulphe. 

Amaury  de  Montfort. 

Etbenne  Preuoft. 

Framery  Queux. 

1061.  Devx  ans  apreslamortduRoyHenry,PHiLiPPEl.fonfils 

py 'LU’-  citant  au  chaltcau  de  Dreux  confirma  à l’Abbaye  de  S.  Pere  lés 
de  Chartres  l’Eglife  de  S.  Germain  de  Brueroles , ^e  luy  auoit 
donnée  Albert  filsde  Ribaud  de  Dreux.  Età  cet  AÂeîbufcriuirent 
Picuofi . auffi  les  grands  Seigneurs  qui  l’affiftoient , entre  lefquels  fut  T h i- 
B AVD  DE  Mon  tmorency,  encét  ordre. 

Philippe  Roy. 

A N N B fa  mere. 

Baudouin  Comte  de  Flandres. 

Simon 


Digilized  by  Google 


E>E  MONTMORENCY,  LIVRE  II. 

Simon  de  Montfori. 

R A O V t Comité  de  Wdloif. 

Thibavd  de  Montmoeencv. 

Adclard  Chambellan. 

Ingelran  Précepteur  du  Roy. 

Le  mcfme  Roy  Philippe  voulant  faire  dédier  l’Eglifc  defainû 
Martindes  Champs  ,alTcmblaà  Paris  l'an  mille  foixante-fept,  plu.t  1067' 
fleurs  Prélats , Comtes , & Barons  de  France.  Entre  lefquels  fe  trou- 
ua derechef  T hibavd  de  Montmorency,  auecvne  telle 
grandeur  Scauftorité,  que  le  Roy  daigna  bien  luy  communiquer 
la  qualité  de  noble  Prince,  tout  ainlî  qu'aux  plus  releuez  de 
fa  Cour.  Carà  la  fin  de  la  Charte  de  la  dedication,  qui  fût  célé- 
brée le  X X I X.  iour  de  May,  il  adiouRe  qu’apres  l’auoir  munie  de 
fon  feel,  illaprefentaaux  Êuefques,  & aux  Princes  de  son 
Ro  YAVMElà  prefents,afin  de  la  confirmer.  Ce  qu'ils  firent  par  Prnnfi; 
l’appofition  de  leurs  noms  & de  leun  feings,  félon  l'ordre  fuiuant.  “■“î 

P HiLiPPE  Roy. 

Hugues  freredu  Roy , lequel futiefuU  Camtede  f^rmandak, 
Baudoiiin  Comte  de  Flandres. 

Richer  ArcheucfquedeSens. 

Geofroy  Euefque  de  Paris. 

Gautier  Euefquede  Meaux. 

Hugues  Euefques  de  Troy es. 

Roger  Euefquede  Chaalons, 

Yues  Euefque  de  Secs.  1 

Dreux  Archidiacre  de  Parisj 
Yucs  Archidiacre  de  Paris. 

Landon  Chantre  de  Paris. 

Geofroy  ChanoinedeNoftre  Dame^ 

Olric  Chapellain. 

Baudoiiin  ChanoinedeNoftre  Damé.'  . 

Milon  Doyen  deS.  Denys  de  la  Chartre.' 

Engelard  Abbé de  s.  Martin. 

G iflebert  Prieur. 

Dreux  Preftre. 

Dreux  Grammairien.' 

Dainbcn  Diacre. 

■ Arnoul  Chantre  de  làinte  Croix  d'OrleansT 
•ic  Haymon  Doyen  de  fainte  Croix  d'OtleanS. 

Sançon  Sacriftain  d'OrleanS. 

RenaudThrelbricr  de  S.  Martin  de  T ours. 
BaudoitinleicuncCdhite  de  Flandre/. 

K Ij 
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HÔotm  Comte  de  Mculan. 

Guillaume  Comte  de  SoilToim 
Renaud  Comte  de  Corbcil. 

Vrfion  Vicomte  de  Meleun.' 

Guy  deMontlehery. 

Simon  de  Montfort.  ■ _ 

Thibavd  de MontmorencvI 
Raoul  Senefchal. 

Vvalcran  Chambrier. 

Baldric , ou  Baudry , Conncftablc.' 

Engenulphe  Boutciller. 

Adam  Efehançon. 

Guy  Macefchal. 

Enfelin , ouEnfelmc,  MarefchaL 
Dreux  Efehançon. 

Engelran  Précepteur  du  Roy. 

Pierre  Chancellier. 

EuRache  Chapellain. 

Geofroy  Soufchapellain. 

Amaury  de  Chafteaufôrt. 

Federic  de  Corbeil. 

Eftienne  Preuoftde  Paris.' 

Maubert  Preuoft  d’Orléans.' 

Gauthier  Preuoftde  PoilTy. 

Guillaume  de  Goineth. 

Hugues  de  Chafteauneuf. 

Mainier  d’Elpernon. 

Herve'de  Marlt  frett  de  Thikaud  de  Montmorency. 
Guarin  d’Illo.  “ , 

Guarnier  de  Paris. 

Frotmond  fon  frere.' 

Girard  Euefque  d’Oftic. 

Raimbaud  Légat  du  Siege  Apoftoliciue^ 

Par  vne  autre  Charte  de  ce  Roy  paiTec  a Pontoife  l'an  mille 
foixante-ncufjconfirmantla  fondation  del’Eglife  de  fâinâ  Ger- 
main , appellée  depuis  S.  Martin  de  Pontoife , il  apparoift  encore 
que  Thibavd  de  Montmorency  eftoitl’vndesFiDE- 
LE  s,  ou  principaux  Barons  qui  l’accompagnoient  lors.  Car  il  II- 

Ki  ladite  Charte  auec  plufieurs  Seigneurs  & Officiers  delâfuitte, 
^uels  voicy  les  noms. 

Philippe  Roy. 

Hugues  Comte  de  Vermandou. 
yvaleran  Cambricr. 

Baudouin 
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Baudoiiin  Sencfchal. 

Renaud  Boutcillcf. 

Gautier  Conncftablc. 

Guy  de  Montlchery. 

Adam  deTlflc,  uppellée  depuis  tl/le- A J4nt  defon  nom', 

Thibavdde  Montmorency, 

Lancclin  de  Bcauuais. 

Ellienne  Preuoft  de  Paris. 

Pienc  Chancelier. 

B R E F en  l’Adle  d'immuni  tc'&franchifcquelcRoypHiI.iPPË 
oûroyaàrEelifedclàinft  Spire  & de  fainû  Loup  de  Corbeil,  à la 
rcquifition  de  Bouchard  Comte  du  lieu , le  v.  iour  de  Nouem- 
brclanmillefoùânte&vnze,lemcfmcTMiBAvD  db  Mont-  loyr, 
M O R E N c Y eft  derechef  mis  au  nombre  des  Princes  lai- 
QV  E s , qui  le  fouferiuirent  apres  les  Ecclefialf  iques  en  ce'c  ordre. 
Philippe  Roy  des  François. 

Richcr  Archeuefque  de  Sens. 

Geofroy  Eucfquede  Paris. 

Gautier  Euefque  de  Meaux. 

Hugues  Euefque  de  T roy  es. 

Milon  Doyen. 

Gofzclin  Archidiacre.  • -.  • 

Dreux  Archidiacre.  . <• 

Yues  Archidiacre. 

Euftache  Chapellairt. 

Geofroy  Chapellain. 

Manasses  Archeuefque  de  Reims.’ 

Guy  Euefqued’Amiens. 

Guy  Euefque  de  Bcauuais. 

Elinand  Euefque  de  Laon. 

Roger  Euefque  de  Chaalons. 

Radbod  Euefque  de  N oyom. 

Odolric  Preuoft  de l’Eglife  de  Reims. 

Vvarin  Archidiacre. 

I E A N Abbc  de  Corbeil , 

Gontier  Chantre. 

Durand  Threforier. 

Morard  Chanoine. 

V vlgtin  frère  de  l'A  bbc. 

Gaudry  fils  de  Hcrfcnde. 

Helic  fils  de  Richard. 

Frédéric  Sencfchal. 
i Guy  Bouteiller. 

K iij 
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'Adeleltne  Conneftablc. 

Vvaleran  Chambrier. 

BovchaRD  Comte.' 

GuilbumcComtcde  Neucrs. 


Guy  de  Montlhery. 

ThibavddkMontmorbucti 

Herve'  de  Mariy. 

Simon  deMontfort. 

Guillaume  de  Gommeth. 

Guillaume  de  la  Ferré. 

Amaury  de  Chafteaufort. 
Baudoüinde  Cotbcil. 

Guy  Vicomte  de  Corbeil, 


Raoul  Comte  de  Creffy. 

Hugues  Comte  de  Meulan. 
Hugues  Comte  de  DammartinT 
Yues  Comte  deBeaumont. 


Berard  Payen. 

Tctlon  fîlsdeSigiCnond. 

Pierre  T ofard. 

Pierre  Chancelier. 

D*  touslefquelsAûes  on  recueille  combien  Thibavd  de 
Montmorency  eftoit  puilTant,  puis  qu’il  fignoit  toufiours 
des  premiers  aptesles  Comtes, &quelquesfoisdcuantles  Officiers 
delà  Couronne.  Mais  le  plus  certain  argument  de  fa  grandeur  & 
de  fes  mérites,  qui  fe  rencontre  en  l’an  tiqui  té , c’eft  que  le  Roy  P H l- 
UPPE  s conhacrant  la  noblefle  de  fon  eftoc,  ^ les  notables  dc- 
uoirs  qu’il  luy  auoit  rendus  par  vneaffiftance  continuelle , 1 hono- 
ra findement  de  la  dignité  de  Conncftable.  Car  on  trouuc  trois 
J £>  8 3 . Chartes  fouferites  de  luy  en  cette  qualité.  L’vnede  1 anmillequa- 
PKuiics  tte-vingts  trois,  par  laquelle  Philippe  oélroya  à Giraud  premier 
ft^  I».’  Abbé  de  Grandfelue  l’Eglifc  de  S.  Léger  en  la  foreft  de  Lcf^e, 
eftant  accompagné des  Barons  & Officiers  qui  fuiuent. 

T cchon  Moyne,  lequel  auoit  efté  Chadelain  de  Choify,  & 
quireceucle  don  de  la  main  du  Roy.  v 

Renaud  Chaftelain'deChoify  filsdeTechonfufdit. 

Girard  de  Cherify  dit  1e  Borgne. 

Garnier  Vicomte  de  Sens. 

Gilo|i  deSttUly. 

Gênais  Senefchal. 

Thibavd  Coimolbblo. 

ftogetdc  Chalon. 
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L A fccondc  datée  à Beauuais  l'an  mille  quatre-vingts  cinq , par  m o N t- 
laqucllc  ce  Roy  confirma  à l’Abbaye  de  faindt  Ican  a Angcry  l’E- 
glifede  S.  LuciandcBury,en  prcfence  de  Guillaume  Chamorier,  , o g 
Geruais  Scnefchal,T hibavd  Conneftablc,  Adélard  Bouteillcr, 

VrIIon  Euefquc  de  Senlis , Pierre  Threforicr,  Froger  de  Chalon.  p»g-  •«. 
Et  latroificfme  donnée  par  le  mefme  Roy  en  faucur  de  l’Abbaye 
de  fainiR Pere  lés  Chartres  l’an  mille  quatre-vingts fix,àlaqucllc  1086. 
fouferiuirent  encore  plg"!".’ 

Geofroy  Euefquc  de  Chartres, 

Amaury  Clerc. 

Froger  de  Chalon. 

Robert  de  Rochefort. 

Geofroy  Comte  de  Mortaigne, 

Geruais  Senefchal  du  Roy. 

Philippe  Chapellain. 

T H I B A V D Conneftablc  du  Roy. 

Lancclin  Efehançon. 

Giflcbert  de  Tilliercs. 

Giflebcrt  Notaire,  qui  releut  & figna  la  Charte  au  lieu  de 
Geofroy  Euefquc  de  Paris  grand  Chanceuer  du  Roy. 

Ce  quimonftrc  pareillement  que  du-Tillet  s’eft  trompe,  qua-  j“  cf.tî.' 
Üfiant  Frogetdc  Chalon  Connerablc,  au  lieu  d’attribuer  ce  tiltrej*'*'"* 
àT  HIBAVD  DH  Montmoren  cy.  Lequel  neantmoins  par- 
my  les  grandeurs  &honncun  du  monde  fut  deftitué  du  contente- 
ment que  la  lignée  a de  couftume  d’apporter  aux  illuftres  Famil- 
les. Gard  deceda  peu  de  temps  apres  fans  enfans,  & lailTa  heritier 
defes  biens  H BR ve'  de  M OntmoRBNC  y Seigneur  deMarly 
fon  frété. 


If.:  HeRFS'  ‘DE  MO  NT  MORE  Ncr 

premièrement  Seigneur  de  Marly  ^ de  DueU,  puis 
de  Montmoreny,  d'Efioüen,  Rou- 
teiUer  de  France. 

Chapitre  V. 

IL  cftoit  fécond  fils  de  BovchaRd  III.  Seigneur  de 
Montmorency,  & eut  pour  appanage  la  terre  de  M a R- 
Ey  en  l’Euefchéde  Chartres,  de  laquelle  il  prift  au  commcnceraét 
le  futnom , fuiuant  la  couftume  pratiquée  lors  entre  les  puilhez. 
Celles  de  Vernueil , de  Ducil , d’EQiiiiculfur  Seine  où  le  Roy  Da- 
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gobcrt  mourut,  Sc  quelques  autres,  luy  efeheurent  pareillement. 
Et  bien  que  Thibavd  de  Montmorency  fon  frère  full 
plus  aagé  que  luy,  & plus  grand  en  Seigneuries  , toutesfois  il  filf 
cognoulre  incontinent  que  l’auftotite  & la  deuotion  de  leur  Fa- 
mille auoient  elle  partagées  également  entre  eux.  Car  il  tefmoigna 
raffeébon  qu’il  portoit  aux  Monafteres  bien  reglez , & où  le  ferui- 
ce  diuin  eftoitmieux  entretenu,  parles  grands  biens  qu’il  firt  àcc- 
luy  de  S.  Florent  de  Saumur  rebafty  pat  Thibaud  I.  Comte  de 
Chartres  : donnant  à Sigon  Abbé  l’Eglife  de  faint  Eugène  de 
D V E I L , pour  y eftablit  des  Moynes  de  la  Congrégation  : celles  de 
(àinéf  Pierre  de  G ON  NES  s E,&  de  laindMarcelalfife  dansfaind 
Denys,vneautrcàV  ernvei  L,  & quelques  terres  àEspiNEvL 
fur  Seine.  L’Abbaye  de  Noftre  Dame  de  Colombs  prés  de  No- 
gent  receut  aulli  de  fa  pieté  deux  Eglifes  fituées  en  fon  challcau  de 
Marlv,  & les  amortilTemcnts  depluHeurs  autres  donations.  Et 
outre  ce  il  aflifta  encore  à quelques  liberalitez  faites  au  Prieure  de 
fainéf  Martin  des  Champs  de  Paris,  auec  Geofroyue  Mont- 
morency, Landry  füs  d’Albericde  Montmorency,  Artaud  de 
Montmorenty  frète  de  Landry,  Richard  de  Bury,  Gautier  Tyrcl, 
Gautier  de  Pontoife,  GafeedeThorote,  & Gaucher  de  Noily. 

D’avtre  collé n’eftimant rien  excellent  apres  ce  qui  elloit  de 
Dieu,  que  la  faueurfic  bienueillance  defon  Prince,  il  rechercha  de 
bomie  heure  celle  du  Roy  Henry  I.  & la  mérita  tant  parfa  pru- 
dence & fidelité , que  par  la  grandeur  de  fa  noblelTc.  Car  l’Aéle 
delà  teftauration  du  Monallere  de  S.  Martin  des  Champsrepre- 
fenté  cy-delTus,faitvoirqu’en  l’année  mille foixante  iltenoitrang 
aueefon  frere Thibavd  de  MoNTMoRENCYentrclesplus 
grands  & plus  qualifiez  Seigneurs  qui  accompagnoient  ce  Roy. 
Soubs  Philippe  I.  fon  fils,  il  futlcmblablemcntvn  des  Prin- 
ces LAïQVEs  DV  Ro Y AVM H , qui  fignerent  l’immunité 
oélroyée  par  luyà  l’Eglifede  S.  Spire  de  Corbeil  l’an  mille  foixan- 
te & vnze.  Et  depuis  il  rendit  encore  de  fi  notables  feruices  à ce 
Roy , qu’en  recognoilfance  d’iceux  il  luy  conféra  finalement  la 
charge  de  Bouteillerqui  eftoit  la  fécondé  ou  troifiefme  de  fa  Cou- 
ronne,comme  l’on  apprend  de  deux  Chartes  anciennes. 

L’vn  E eft  de  l’an  mille  foixante-quinze , par  laquelle  Phi- 
lippe feiournant  en  la  ville  d’.Amiens  confirma  aux  Moynes  de 
S.  Pierre  d’Abbeuille  de  l’Ordre  de  Cluny , l’Eglife  de  Bafly,  auec 
plufieurs  autres  biens , lefquels  Guy  Comte  de  Ponthieuleurauoit 
donnez  : foubsle  tefmoignage  des  Officiers  de  fon  Palais,  quil’af- 
fiftoient , affauoir  Frédéric  Senefchal , H E R v e'  Bouteiller , V valc- 
ran  Chambrier,  & Geofroy  Euefquc  de  Paris  Chancelier. 

L’avtre  Chane  contient  lesrranchifes&libertez  que  ce  Roy 

accorda 
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accordai  l’Abbaye  dcfainû  Quentin  Manyr,  par  la priere  de  Guy  * 
Eucfque  de  Bcauuais , qui  en  auoit  ietté  les  fondements  : & fut 
paflec  au  ficge  tenu  deuant  Gerbetoy  l’an  mille  fonçante  dix-neuf 
enprcfencede pluficurs personnes  svBLiMES,quilafouf- 
criuirent  en  cét  ordre.  "•  . 

Philippe  Roy  de  France. 

Gvillavme  Roy  d’Angleterre. 

- Robert  Senefchal  du  Roy. 

Galerand  Chambticr. 

HERVE'Bouteiller. 

Adam  Conncftable. 

Anfclme  Abbé  du  Bec. 

R AO  V L Threfotier  de  l’Eglife  de  Beauuais. 

H V G V E s Comte  de  Vermandoit,  frète  du  Roy. 

Vues  Abbé  du  lieu  de  faind  Quentin. 

Arnoul  Moync. 

Y ucs  Comte  de  Beaumont. 

Alberic  de  Choify. 

Geofroy  de  Chaumont. 

Lancelin  vaflâl  de  l’Eglife  de  Beauuais. 

Raoul  vaflal  de  l’Eglife  de  Bcauuais. 

Anfould  de  Meaux. 

Afcelin  de  Bulles. 


Ce't  Herve  de  Montmorency  donna  aux  MoyhesJ^““‘, 
de  l’Ablnycde  Colombs  l’EglifcdeM  a r L y qui  cftoitdefônhe-  4». 
ritage  ,aucc  toutes  les  poflellions  & appartenances  d’icelle,  apres 
le  décès  de  deux  Chanoinesqui  y faifoientleferuice:  & deux  ar- 
pens  de  terre  prés  de  fon  chalf eau , pour  en  baftir  vne  autre.  Ce 
qu’il  fill  eftant  afainél  Denys,  du  conlentemcnt  d’A  g N e s fa  fem- 
me, & de  Bo  VCHARD  leurfils  aifné,  l’an  mille  quatre-vingts i 087. 
fept.  Il  confirma  pareillement  auecT hibavd  de  Mo  ntmo- 
RE  N c Y fon  frere  l’Eglife  de  Stilly  & autres  biens  oélroycz  à la 
mefmc  Abbayede  Colombs  par  Guillaume  deStilly  Cheualier,fa 
femme, Scieurs  enfans,  en  prcfence  d’Eudes  de  Milly,  de  Geo- 
îROY  fils  de  Herve',  deGarimbaud  de  Montmorency,  Sc  au- 
tres; Thibaud  en  ellanc  Abbé  pour  lors.  Mais  peu  apres  iceluy 
H br  V e'  veidtous  lesbiensde  fa  Maifon  reiinis,  par  le  trelpas  clé 
Thibavd  de  Montmorency  fbn  frète,  duquel  il  recueil- 
lit la  fucceflion  vers  l’an  mille  quatre-vingts  dix,  ou  peu  apres.  1 0 9 o. 
LesChanes,quinommentfafemmc  A g N b s , ne  déclarent  point 
de  quelle  Famille  elle  eftoir,  par  vn  vfage  qui  a rendu  les  extra- 
éfions  dediuerfes  Princclfes,  Sc  autres  grandes  Dames  de  ce  temps- 
là,  obfcures  Sc  ignqrccs. 
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MONT- 

MOMN,  ENFANS  de  HERVE  SEIGNEVR 

de  Montmorency , cÿ"  <I'A  c N h s yi  femme, 

ÿ Bovchard  IV.  Seigneur  de  Montmorency,  d’Efcoüeii, 
de  Marly,&  autres  terres,  continua  la  lignée. 

rteâm;  '5.  Geofroy  DE  Montmorency  qualifiéfilsdcHcr- 

'**■  uépar  vncChartc  derAbbayedenoftre  DamedeColoinbs. 


F**-  )7-  j.  HERVE'ditDEDvEiL,  duquel  on  ne  lit  que  le  nom. 

5.  Albericde  Montmorency  fut  dediéà  l’Eglife, 
Si  fe  trouue  mention  de  luy  au  Calendrier  de  l’Abbaye  de 
S.  Viélot  les  Paris. 


HavOISE  DE  MONTMORBN  C Y elpoufa  N E VELO  N 
c4vi>»>»  Seigneur  de  Pierrefons,  lequel  induit  par  Hugues  Euefquc 

ç"7  ’■  de  SoilTons  fon  freredoima à l'Abbaye  de  Matmonftier  l'E- 

glifc  de  S.  Mefme  fituéeen  fon  chafteau:  du  confentement 
de  Pierre,  Aufcoul,Neuelon,  & Dreux  de  Pierrefons,  cn- 
Ptmiief  • fans  de  luy, & de  cette  Hauoife.  EUetrefpaiTa  le  xxvii.  icmr 

pig.  ,1.'  dumoisd’Auril,  ainfîquetcltnoigneleCalendricrderAb- 

baye  de  fàinâ  Viélor. 


O R D B R I c Autheur  proche  de  ce  temps  remarque  en  fon  Hi- 
M ftoire,  que  PierrsII.  Seigneur  de  Manie,  Cheualier  gencreux 
& vaillant,  s’allia  par  mariage  aucc  vne  T R £ s-n  oble  Dame 
nomme'b  Ade,niepcb  deBovchardde  Montmo- 
rency, et  FILLE  Dv  Comte  DE  Gvines.  Lefquels  ter- 
mes femblent  monftrer  que  la  mere  d’Ade  eftoitdoncfeurdeBov- 
C H A R D , & par  confequent  filledeHERVE*  Seigneur  de  Mont- 
morency. Maisd’autant  que  Lambert  ChanoincaArdes,  quiaeE 
crit  l’Hiftoire  des  Comtes  de  Guines  des  l’an  mille  deux  cents  , 
n’en  dit  tien , il  vaut  mieux  laiifet  cette  alliance  au  iugement  du  Le- 
âeur.  Sepouuant  faire  qu’O  rderic  ait  mis  le  mot  de  N i e p c e pour 
couGne,  ou  parente  en  quelqu’autre  degré,  fuiuant  la  couftume  de 
parler  obferuée  en  fon  fiecle  : bien  que  parfoisaufliil  pteime  lenom 
de  nepueu  pour  fils  de  frere  ou  de  feur. 


tn  r-  Efienne  Forcatel  lurifconfultefait  dniUeurs  mention  <fviiALMERY 
Montmorency,  ^uil  eferitauoir  ejlé  en  ce  temps  au  voyage 

l"'--  de  UTerre-fainte,  aueclei  Princes  François,  Ma»  on  nen  trouue  point 

- ... 


( 
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Je  preuue  it  duàens  documents,  & affeurtnt  ^uil  fut  fere  Je  \B O v-  mont. 
CHARD  DE  Montmorency  comem forum  des  Koys  PhiUffe  I.  ■■ 

& L(ys  le  Gros, il  tefmoigne  ajfe:(^  qu’il  neCuuoitfufUffrisdeyonlieu. 


>.  BOFCHARB  ////.  SEIGNSVR  DE 
Aiontmoreruy , d Efcoüen , Aiarly , FeuUarde  ,/àmt  , 

Brice,  Effineut Jur  Seine , Herouuille,  Con~ 
jlans  fsinSe  Honorine , (^c. 

\ 

Chapitre  VI. 

La  mémoire deBovCHARD  IIII.  Seigneur  de  Montmo- 
rency, s’eft  confcru^e  par  les  marques  elorieufcs  de  là  Pie- 
té, & de  fa  Valeur,  graue'cs,  IVnc  dedans  les  Chartes  ancien- 
nes , l’autre  dedans  l’Hiftoirc.  Il  fucceda  àHERVE'oEMoNT- 
Mo  R E N c Y fbn  pere  enuiron  l’an  mille  quatre-vingts  quatorze,  * ® 9 4? 
eftant déflors marié auec  Agnes  de  Beavmont  fille  d’YueSpig“J“’ 
II.  Comte  de  Beaumont  fur  Oife,  & feur  de  Mathieu  I.  auffi 


BE»V. 

MONT. 


D'Azur  aa 
J/  >n 


A raifon  duquel  mariage  il  obtint  depuis  la  Seigneurie  deCoN- 
1 1,  A N s prés  Pontoife , où  le  Comte  Yues&ADELElà  femme 
auoient  fondé  auparauant  vn  Prieuré  à l’honneur  de  làintc 
norine,pour  des  Religieux  de  l’Abbaye  duBec-Hcrluin.  Et  c:om- 
me  cette  T erre  eftoit  le  premier  fief  de  l’Euefché  de  Paris  ( n’ague-  io»o.  ; 
te  érigé  en  Ateheuefehé  par  le  Pape  Grégoire  X V.  ) dclàlesDef- 
cendants  de  Bovchard  de  Montmorency  Seigneurs Stî fi] 
de  Conflans  eurent  le  premier  rang  entre  les  Vaflàux  ou  Barons , 
aufqnclsappartenoit  déporter  le  daiz  fur  l’Euefque  ,lors  qu’il  fai-^^^' 
foitfa  nouuclle  entrée  dedans  fon  Eglife.  Car  ceux-là  s’elloignent 
fort  de  la  vérité, qui  leur  atttibuentee  droit  entant  que  Seigneurs 
de  Montmorency;  Baronnie  tenue  de  tout  temps  nuement 

L ij 


Comte  de  Beaumont  Chambrier  de  France. 
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MONT-  & immédiatement  desRoys  & de  la  Couronne  de  France. 
moren-  mille  quatre-vingts  feize  la  deuotion  excita  le  mefine 

10  96.  Bovchard  de  M o ntmorency  àvifitcr  l’Eglifcde faine 
l’ccouc*,  Martin  des  Champs , en  laquelle  par  la  permiffion  de  P H i l i p p e 
PHUip-  I.  lors  régnant, Hugues  I.  AbbedeCluny  auoit  enuoyé  desMoi- 
nés  de  fon  Ordre , auec  vn  Prieur  appelle'  V R s i o N.  Il  y alla  ac- 
compagné de  pluilcurs  siensChevaliers  nommez  en  vno 
Charte  de  ce  Monafterc,  Icfquels  on  peut  prendre  pour  Gentils- 
hommes de  fon  Hoftel,  ou  pour  les  plus  grands  d’entre  fesVaf- 
faux , honorez  ailleurs  du  tiltre  de  B a R o N s ; c’eft  alfauoir  de  Hu- 
guesfils  deThicryde  Montmorency, d’Eudes filsd’Eudesde Môt- 
morency,  de  Hugues  deVvarcnne,  de  Richard  fils  de  Thierry , de 
Philippe  de  Trefluze,  de  Guy  d’Eaubonne,  & de  Herbert  de  Vil- 
1ers.  Le  Comte  GuydeRochefotts’y  trouu*  pareillement,  alfifté 
dcHudon  deS.  Cloud,deGuillaumeMarmerel,&autres.Enpre- 
fence  defquels  Bovchard  de  Montmorency  afFe- 
ftionné  àla  vie  auftere  & religieufede  ces  Moynes,  leur  oélroya 
ramortiïTcmcntdc  diuctfeschofesde  fon  fief,  qui  leur  auoient  efte 
données  parfes  hommes,  & depuis  y en  adiouRa  d'autres  de  fon 
propre  héritage.  Caries  AélesduThrefor  de  fainét  Martin  enfei- 
pg qu’il  leur  confirma  gratuitement  les  Eglifes  de  Montmar- 
tre, de  Sainte  Oportune  de  Moncy,  & deDoomont , auec  les  ter- 
res, difmes,&  autres  appartenances  d’icelles  : concédées  l’vnc  pat 
Gautier futnommé  Payen  illuRre  & braue  Cheuaher,  & Hodier- 
ne  dite  Comtelfe  fa  femme  ; la  fécondé  par  Albert  Seigneur  de 
Moncy  le  N euf , & Hugues  fon  fils  ; & la  troificfmc  par  Raoul  le 
p»g.  1».  Bel  Seigneur dcViLLERs  & deDoomont,  Sc Lifuie fon elpou- 
fe.  Outre  emoy  il  leur  donna  encore  du  lien  l’Autel  d’Etmenon- 
uille,  l’Eglife  d’EscovEN  auec  la  difme , & quelques  rentes  an- 
nuelles tant  fur  fon  trauers  ou  peage  du  chemin  de  Pontoife,  que 
furfes  cens  du  bourg  dcS.Marccl,apteslamortd’AGN  es  famere, 
qui  les  tenoit  par  douaire. 

^'g  4>-  I L confirmaaufli  à l’Abbaye  de  Noftrc-Dame  de  Colombs  les 
deuxEglifes  deMARLY,quefonpereHERvE'DB  Montmo- 
rency luy  auoit  données.  Oélroya  diuerfes  rentes  fur  fon  na- 
p«g.  )«.  17.  uers  de  Francoruille  aux  Monafteres  de  fainte  Honorine  de  Con- 
’*■  fianZjdclàinéf  Martin  de  Pontoife,  & de  fainéf  Pierre  de  Cluny. 

Donna  à l’Eglife  Epifcopale  d’Amiens  les  portions  qu’il  auoit  és 
Pag.  )».  terres  de  Neuille  & de  Riefmainil.  Et  augmenta  encore  les  biens 
que  le  Prieuré  de  Dueil  auoit  receus  de  H e R v e'  fon  pere  ; conce- 
)*•  dant  aux  Religieux  d’iceluy  la  difine  de  tous  les  deniers  cenfuels, 
qui  luy  appartenoient  delà  lariuicre  de  Seine, excepté  de  ceux  de 
Meullcnt,fix  mines  defel  combles  enfon  peage  de  PoiiTy,foixance 
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folsdcrcntefur  le  droit  de  paflagc  qu’il  auoità  Saint  BRiclr,les 
foursdeSoify  &deS.  Marcel,  Icpouuoir  de  tenir  en  main-morte 
tout  ce  que  ses  B ARO  n s,ouautrcsVa(rauxdefaterrc,  leurvou- 
droient  donner,  & la  faculté'  de  pouruoir  de  Curez  _aüxEglifes  de 
faint  Marcel  & de  S.  Pierre  de  Gonnefle. 

Mais  lesdebats  ordinaires  entre  ceux  qui  font  plus  voifms,& 
fe’touchcnt.cmpefchcrcnt  l’Abbaye  de  S.  Denysde  participer  aux 
cÔ'cts  de  cette  pieufe  libéralité.  Car  Suger  Autheur  du  temps,  &c 
autres  vieux Hiftoriensrapportent,  qu’ Adam  Abbé  de  S.  Dcnys^'^"g|^“ 
&B0VCHARD  Seigneur  de  Mo  ntmorency  ayants  diuer-'”''’'""^* 
fes  chofes  àdémefler  enfcmblc  touchant  les  limites  &couftumcs  de 
leurs  terres,  ils  oublièrent  tellement  les  deuoirs  de  la  iuftice  & de 
l'amitié,  qu’en  fin  ils  fe  déclarèrent  laguerrel’vn  à l’autre  l’an  mille 
cent  vn  ; & aptes  auoir  alTcmblé  leurs  confederez  & fubiets , pour 
décider  pat  la  force  des  armes  ce  qu’ils  ne  difputoient  auparauant 
que  de  paroles,  commencèrent  à courir  & galler  réciproquement 
leurs  frontières  par  le  fer  & le  feu.  Ce  qu’eftant  paruenu  à la  co-  j j ^ ■ 
gnoiffancc  de  L 0 v ys  fiirnommé  le  Gros,  auquel  le  Roy  Phi- 
lippe fonpcrc  auoit  commis  la  defenfe  de  l’Eftat,  l’apprehenfion 
d’vn  plus  grand  trouble  le  fit  refoudre  promptement  à cfteindre  la 
querelle  de  deux  fipuiflànts  voifins.  Parquoy  afin  que  leurs  caufes 
fuifent  examinées , & lesdroits  contentieux  entre  eux  cfclaircis,  il 
leurfift  donner  iourpourcomparoiftredeuantfonpereauchafteau 
de  Poifly. 

BovcHARDne  manqua  des’y  prefenter , comme  Seigneur  qui 
tftoit  prefquetoufioursà  la  Cour , & approchoitfamiherement  la 
perfonneduRoy.  Mais  furie  foupçon  qu’il  eut  peu  apres , que  les 
luges  accorderoient  àl’Abbé  tout  ce  qu’il  defiroit,  il  fe  retira  fans 
congé.  Dequoy  le  Roy  Philippe  conccut  vn  fi  grand  delplaifir, 
qu’aufli  toft  il  commandai  fon  fils  de  drelTer  vne  puiifante  armée 
pour  marcher  contre  luy,&  contre  fes  alliez  : dont  les  principaux 
eftoient  M AT  H lE  V Cotede  Beaumont  fon  bcaufrere,&  Drevx 
Seigneur  de  Moncy  en  Beauuoifis,  Cheualicr^andcment  renom- 
mcz  en  valeur  & en  expérience  au  fait  de  la  guerre.  T outesfois  en- 
tendants que  Lovys  auançoit,  afiifté  de  Robert  Comte  de 
Flandres  fon  oncle,  qui  luy  auoit  amené  quelques  compagnies  de 
Flamans , ils  quittèrent  lacampagne , plus  pour  le  refpect  deu  à fon 
autorité,  que  pour  la  crainte  qu’ils  eufient  de  combattre , & fe  ren- 
fermèrent dedans  le  chafteau  de  Montmorency.  Cependant 
l’armée  Royale  pilla  les  terres  deBovcHARD,  & dcftruifit  plu- 
fieurs  de  fes  Maifons  & villages , fans  rencontrer  aucune  refiftance. 

Mais  eftant  ârtiuéc  deuant  le  chafteau , ceux  qui  en  auoient  entre- 
pris la  garde,  tefufetent  l’entrée  à L o v y s.  Ce  qui  luy  caüfa  tant 
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MONT-  d’indignation, qu’iira(Iicgea,& le  fit  attaquer furieufement.' 
MOREN-  Q ^ ne  lit  point  en  rHilloite  combien  de  temps  dura  ce  lîege.' 
Neantmoinsil  cftaiféàiuger  d'ailleurs,  qu’il  ne  fut  pas  de  peu  de 
iours.  Car  il  ya  des  Chartes  qui  font  mention  de  certain  efehange 
Pteuuctf  deterrespflc  au  SIEGE  Dv  chasteav  de  Montmoren- 
* c Yenlaicnteoupauillondcl’Abbe'deCorbic,  entre  les  Religieux 
du  MonalIeredeColombs,  & Simon  gendrede  Geofroy  filsde  Ni- 
ïiard.  Orderic  MoynedeS.  Euroùl  remarque  femblablement,  que 
pendant  que  l’armce  battoir  les  trois  portes  dv  Ch a- 
Simon  de  Montfort  le  ieunc  raffermiiToit  le  courage  des 
foldats par fonallegre{Te& vaillance;  & qu’AoELE  ComtelTe  de 
ChartresyenuoyaàLovYS  vn  rcnfortdecent  braucs  Chcualicrs, 
cnl’ablcncc  du  Comte  Elliennc  fon  mary.  Outre  quoy  il  adioufle 
encore,  qu’à  vn  afiâut  donné  contrela  place,  aucuns  Seigneurs  de 
l’armée  Royale, quifauorifoient  l’obitinadon  des  aifiegez , recu- 
lèrent,8e  par  vnc frayeur  difiimulée  cfmeurcnt  leurs  compagnons 
à prendre  la  fuite.  D’où  vint  que  plufieurs  d’entre  eux  y furent 
tuez  par  ccuxdcdedans,  nommément  Raimbaud  Creton  Cheua- 
lier  très- genereux, lequel  auoit  marché  à la  telle  des  alTaillants,  8c 
Richard  de  Liques.  Toutes  lefquclleschofes  ne  peuucnt  auoirellé 
cxecutéesquedurantplufieursiournécs.  Mais  en  fin  Bo  vchard 
SE  Montmorency  voyant  vn  fi courageux  8e magnanime 
Princeàfa porte,  dont  lesforces  pouuoient  auec  le  temps  prendre 
8e ruiner  fon  chafteau,recognut qu’il  n’yauoit  entreprife  ny  iufte 
ny  heureufe  contre  la  puilTance  fouueraine , 8e  nepenfa  qu’à  fe  rclla- 
blir  en  l’aifcélion  8e  bienucillancedu  Roy,  plus  altérée  par  lepretex- 
tedes  affaires, queparledelTein8evolontédescrprits.  Ce  qu’il  im- 
petrafur  le  champ,  en  remettant  à l’équité  de  fa  iullice  la  decifion 
de  tous  les  differents , qui  clloient  entre  l’Abbé  A D a m 8e  luy. 

Ainsi  finit  cette  guerre,  de  laquelle  deux  chofes  principalesfc 
recueillent  pour  la  Maifôn  de  Montmorency.  L’vnc , que  les 
alliances  8e  confédérations,  qu’elleauoit  déflorsaucc  les  plus  grands 
Seigneurs  du  Roy^pme,  eftoient  tres-puiffantes.  L’autre,  que  le 
challeau  dcMoNTMORENCY  auoit  vne  grande  enceinte  de  mu- 
railles, 8e  efloitl’vne  des  plus  fortes  places  de  tout  le  pays  : puis  que 
l'ony  entroitpar  trois  differentes  portes,  8e  qu’il  eut  le  pouuoir  de 
foutenir  longuement  lesefibrtsd’vne  armée  Royale.  Si  mieux  on 
n’aymecroire , que  toute  cette  ville  fùfl  appellée  chaflcau  à caufe  de 
la  rortereffe  de  fes  murs.  Ce  qui  cfl  dautant  plus  vrayfcmblable, 
qu’cncoreàprefentil  n’yaque  trois  portes  principales  à Mont- 
morency, fçauoir  ell  la  porte  de  Bagues , celle  de  N offre  Dame, 
£* ’Ip*'  laGeoIe.  On  apprend  auflt delà, que  Paul  Emile,  8c  apres 

” luy  le  Sim  du  Haiilan , ont  fàlfifié  malicicufement  les  originaux 
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dcrHilïoireancicnne,  oubienontfaillyiparvnclourdeignoranEC,  m ont- 
quandils  ontcfcritqucl’occafionde  laqucrcUe  vincdecequcBov- 
CHARD  Seigneur  de  Montmorencyne  vouloir  point  au  conitnen-'’'^' 
cernent  quittera  Adam  AbbédefainiR  Deiiys les  grandes  & ri- 
ches Seigneuries  qu’il  auoit  eues  de  fes  pcre,ayeul,  & autres  prede- 
celTcurs:  attendu  que  félon  letcfmoignage  de  Suger  rticfmc  & au- 
tres vieux  Efcriuains  de  ce  Monaftere , quoy  que  recufables  aurcci  t 
de  leutproptecaufcjiln’cftoit  queftion  que  des  bornes  & couftu- 
mes  de  certaines  terres  voifincs , & enclauees  les  vnes  dans  les  autres. 
SellefotcR  remarqucdeplusauoir  leuen  quelque  Hiftoire  efcritcà 
la  main , que  Bovchard  de  Montmorency  ayant  fait 
paixauecle  Roy,  luy  vmt  ballet  les  mains  a Paris,  fuiuy  & accom- 
pagncd’vn  grand  nombre  de  Chcualicrs,  lefqucls  pottoient  tous 
des  Colliers  d’or  au  col , faits  en  façon  de  telles  de  cerf , où  pen- 
doient  des  médaillés  embellies  de  l’elEgie  d’vn  Chien.  Mais  cela  a 
dlé  délia  examiné  au  Chapitre  111.  du  Liure  precedent. 

Qvov  que  ce  foit, Bovchard  de  MoNXMORENCYnc 
perditricn  pour  cela  du  crédit  que  fo»pere& luy  auoient  toufiours 
eu  prés  du  Roy  Philippe.  Car  apres  qie  le  prétexté  du  trouble  fut 
efteint,ilfe  mill  en  eftat  de  mériter  vie  réconciliation  fi  entière, 
qu’eft^creuenuàla  Cour  veuf  d’AcfE  s de  Beavmont  fa 
femme,  le  Roy  pourplus  OTandc  preuuedelafinceriiédc  fonaffe- 

éhonluy  fîllefpouferenlecondesnopces  ilcNEs  de  Pontoi- 

s E proeneparente  d A Z.  i X Conitellc  de  V trmandois  &c  de  V alois 
fàbellcfcur.  

PON- 
TOISE 

Com» 
tes  du  Vtc« 
litiidef' 
quels  ceux 
<fc  Pontoi- 
fe  cftoicac 
ifius  p« 
nufles, 
portoient 
iitmé  de 
Iraace  ail 
jambei 
d'henai* 
on. 

Cette  Dame  tifoit  fon  extraélion  en  ligne  mafculinc  de  D r e v x 
<5imteduVvexin,de  Pontoife,& d’Amiens,  Portc-Oriflame hé- 
réditaire de  France,  onclepaternclde  Raovl  I I.ComtedeCreC 
py  > <*»  V alois , ayeul  de  la  Comtclfe  Alix , qui  eut  pour  mary  H v- 

GVEs  lE  Grand  frereduRoyPhilippes. Son pereeftoitRAoyL 

DE  Pontoise  dit  délicat, fils  d’AMAVRY  Seigneur  en 
panie  dePootoife,  de  Metu,  & autres  terres.  Et  fa  merc  appelléc 
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MONT-  HahviSjOuHasb  CHE,quicllHauoife,  vcnoit  tie  fi  noble  Si 
illuftre  race, qu’ayant cfleufafepulcurc  en  l'Eelifc  de  faine  Mamn 
des  Champs,  Lov  VS  mefinedefigné  Roy  daigna  bien  honorer 
piMuei  obfequcs  de  G»  prefence.  Plufieurs  notables  Seigneursy  aflifte- 
r>g  (I  M' rent  pareillement , nommez  par  vn  AiRc  du  temps  en  cétordre. 

BoVCHAKDDS  MONTMOK.SMCY. 

Guy  de  Senlis. 

Vvaleran  de  Vilicpreur. 

Niuard  & Seguin  de  Poix. 

Sultan  Hls  de  Garnier  de  Paris. 

Fouques  de  Parccnc. 

Vues  de  Conflanz. 

Guiard  de  Puifieux. 

Guillaume  de  Hairouille. 

En  prefence  defquels  R a 0 v L mary  de  la  defiinte  confirma  à l’E- 
glifc  defaintMartinles  Autclsde  McruSc  dcHerigny,  auec  quel- 
ques biens  allisà  Tul  & à Miftiger , qu’ils  y auoient  donnez  au- 
ptMwi  enfemble,  du  confentement  de  RaovL  & d’Amav- 

ï*s.)4.’  RYDE  Pontoise  leurs  fils,  5c  d’AcNEs  5c  Comtesse 
leurs  filles.  Et  apres  que  Bov  CH  ARD  DE  Montmorency 
eut  elpoufé  A g N b s , ils  aigmenterent  encore  eux  deux  le  mefine 
don  de  plufieurs  droits 8:coulhunes,quileur  eRoient  efchcuës  eC- 
dites  terres.  Ce  qu’ils  firent  au  temps  de  T h 1 e a vd  Prieur  de  S. 
° ’ Martin , efleu  enuiroa  l’an  mille  cent  huit , ayants-à  leur  fuite  di- 
uers  Gentilshomraei,  defquels  voicy  lesnoms  tirez  de  la  Charte. 

Baudouin  le  Bel. 

Raoul  le  Bel. 

Hugues  nls  deThierry. 

Alberic  de  Lulàtchcs. 

Ahalon. 

Hugues  d’Argentueil. 

Eudes  de  Grooleit. 

- Clatembaud  fils  d’Ahalon.' 

lovYs  Cependant  le  Roy  Philippe  mourut,  3c  luy  fucceda  L O v Y s 

LEGROS.  _ r ri  l'e  I T,  ' <-• 

LE  Gros  lonfils,  en  la  raueur duquel  B ove haro  Seigneur 
de  Montmorency  fc  confetua  fcmblablement  (l  bien , qu’il  fur 
toufiours  depuis  vnde  fesplus  familiers  5c  intimes  Confeillers;  fc 
trouuantprés  deluyen  diuerfes  occafions,tant  pour  rendre  la  iu- 
tnmin.  Rjce,  que  pour  faire  la  guerre.  Oequoy  l’on  void  vn  exemple  en  la 
“■  compofition  du  débat,  qui  eftoit  entre  Adam  Abbé  de  S.  Denys, 
SC  Richard  Auoüéd’Argentueil , à taifon  de  l’Auoüerie  de  cette  vil- 
1 1 1 0 . le-  le  Roy  L 0 v y s , qui  le  termina  l’an  mille  cent  dix , deu- 
xiefinc  annéede  fon  Sacre,  en  fill  ligner  l’Aélc  à diuers  Seigneurs 
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dt  fon  Palais  : enne  Icfqucls  furent,  J 

Anseavde  Gar  LAN  de  Sencfdial  de  France.  c 

Guillaume  de  Gatlande  fon  frère. 

Mathieu  Comte  de  Beaumont. 

Bovchard  de  Montmorency, 

Payen  de  Montjay. 

Eftienne  Chancelier. 


Le  mefme  Bovchard  obtint  de  ce  Roy  la  confirmation  ou 
amortiifement  des  rentesqu’ilauoitdonnécsaux  Eglifes  deCluny 
& de  faint  Martin  des  Champs  deffus  fon  trauers  de  Pontoife  ; par  p'S  >‘- 
Charte  del’anne'emillecentlcizc,hui(fticfmcdurcgnedeLovys,  , n 
& troifiefme  de  celuy  delaRoyneADELEDE  Mavrienne, 
ou  Savoy  B fa  femme.  A laquelle  fouferiuitent , Anfeau  Senefr 
chai,  Gillcbett  fon  ffere  Bouteiller,  Hugues  Conneftable,  Guy 
Chambrier,  Eftienne  Chancelier.  Et  .s’eftantmeue  guerre  trois  ans  ‘ ‘ 
apresenttelesFrançoisacNorraans,lcRoy  Lovys  ncrcncontra 
point  encore  de  plus  vaillant  Capitaine,  pour  conduite  fon  auant- 
Mrde, que  Bovchard  de  Montmorency. 

C E Seigneur  par  vn  prudent  & fidele  confcil  diffuadoit  au  Roy 
d’entrer  en  Normandie  , pour  attaquer  Henry  I.  Roy  d’An- 
gleterre ;pteuoyant  quelevoyage  neluy  feroit  pas  heureux.  Mais 
Guillaume  Crefpin,  Baudry  deBray , & autres  Chcualiers  du  Vve- 
xin , leforcerent  de  l’entreprendre,  ainfl  que  rapporte  O rdcric  Au- 
theut  contemporain.  Parquoy  l’atmées’cftantrcnduëàBrcnncuil-  «'/■‘■"l'fl 
le  auec  refolution  decombatre,  la  conduite  des  premières  troupes 
fut  commife  à Bovchard  de  Montmorency.  Lequel 
alfifté  de  Mathieu  Comte  de  Beaumont, de  Guy  de  Clairmont,  de 
Piertede  Manle.de  Philippe  de  Montbray,  & de  plufieurs  autres 
Cheualiers  de  marque , iufques  au  nombre  de  quatre-vingts , alfail- 
Jitfi  viuementl’auantgardcdu  Roy  Henry,  que  fi  le  fefte  de  l’ar- 
mée Françoifeeuftfait  vnfemblablcdeuoir.la  viéloixe  entière luy^^^^,,^ 
fiift  demeurée  defiors.  Car  félon  qu’eferit  Suger  Abbé  de  S.  Denys,  ' '< 

il  repouITa  valeureufement  le  premier  effort  des  ennemis , & con- 
traignit leurcaualerie  de  reculer  fur  les  gens  de  pied.  Le  bataillon 
du  Roy  Henry  futauffi  rompu,  & luy  mefme  bleflc  à la  telle,  ce 
qui  le  mift  en  danger  de  fa  perfonne.  Ncantmoins  les  François 
pourfuiuantsleut  pointe  auec  trop  de  defordre,  l’honneur  de  cette 
viéloire,  que  le  Seigneur  de  Montmorency  auoit  tant  auan- 
cée,  luy  fut  enleué  pat  les  Normans.  Lefquels  ayants euloifirdefc 
recognoiftte.leprirentptifonnier  auec  Guy  de  Clairmont,  Guil- 
laume Crefpin,  Otmondde  Chaumont, Herué  de  Gifors,  Albe- 
ric  de  Marueil , & autres.  Ce  que  les  Seigneurs  proches  du  Roy 
Lovys  voyants,luy  remonftrctcnt  le  péril  où  il  eftoit,  &:  firent 
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en  forte  qu’il  feretira  dansAndely.Baudrydu  Bois,  PierredeMan- 
le,  Selcsauties  principaux  Cheualiers  s’enfuirent  aufli,  laillâns  le 
champdela  batailleàt’Anglois,  qui  le  tint  comme  tefmoigne  Hé- 
ty  Archidiacre  de  Huntingdon , lufques  à ce  que  les  Chefs  de  l’ar- 
mée Françoifeluy  furent  prefentez.  Ordetic  adioufte,que  lemef- 
mc  iour  il  les  filt  mènera  Nouion,  & de  là  les  enuoya  captifs  en 
diuerfes  villes  ; ordonnant  que  Guy  de  Clairmont  entre  autres  fuft 
conduit  à Roüen,oùilmoumtdcpuis.  Mais  Bovcharo  de 
Moktmorïncy  eut  le  bon-heur  d'éuiter  cette capriuité, par 
vncfîngulicre  bicnueillance du  Roy  Henry, quiledcliura  plaine- 
ment  auec  Herve'de  Gisors  fon  coufm,  tant  en  confide- 
rationsde  leurs  propres  mérités,  qucpource  qu'ils  eftoient  valTaux 
de  l'vn  & de  l'autre  Roy. 

Vo  ILA  donc  dcspreuues  fîgnalécs de  fidelité  5c  de  valeur  ren- 
dues au  Roy  Louys  le  Gros  par  ce  Seigneur  de  Montmorency,  le- 
quel vcfcutcncorcquclquesannéesdepuis.  Caril  ya  vn  accord  de 
luyauec  Mat  hiev  Prieur  dcS.  Martin  des  Champs, de  l'an  mil- 
le cent  vingt-quatre,  par  lequel  il  confirma  de  nouucau  cous  les 
dons  qu'il  auoit  faits  auparauanc  à cette  Eglife.  En  rccognoiC- 
fàncedequoy  Mathieuluyeeda  toutec  qu'il  auoit  à Dugny,  pour 
endifpiofcr  àfavolonté.  Maison  nelicricn  ducemps  de  fon  dccés, 
ny  du  lieudefàfepulture,fmon  qu'au  Calendrier  de  l'Eglife  Epi- 
fcopale  d'Amiem  elf  porté,  qu’il  trefpaflà  le  x 1 1.  iour  ciu  mois  de 
lanuier. 

ENFANS  DE  BOVCHAKD  JV.SEIGNEVR 
df M«»wwrf»if9,cÿ‘d’ Agnes  DE  Beavmont 
fa  fremitrt femme. 

6.  M A T H I E V I.  du  nom  Seigneur  de  Montmorency,  Con- 
nellable  de  France,  aura  fon  Chapitre  cy  apres. 

6.  Thibavdde  M ontmorbncy  receut  ce  nom  en 
mémoire  de  Thibavd  Seigneur  de  Montmorency  fon 
oncle,  & filt  auvoyage  delà  terre  fàinteauec  le  Roy  Louys 
le  leunel’an  mille  cent  quarante  fept.  lleft  fait  menciondc 
luyen  deux  Chartcsancicimes, 5c  au  Calendrier  de  l’Eglife 
de  làinâ  Viâor. 

6.  AdelviEjOuAelvioe  de  Montmorency, vul- 
gairement furnommée  Mac  h a n i s , efpoufa  G v y Sei- 
gneur de  Guifeéede  Lefchiercs,  Pair  delà  Comté  deVer- 
mandois , coufln  germain  maternel  d’I  l d s F o N s e dit  le 
' Bataillant 
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Bstaillanc  Roy  d’Aragon  , qui  prenoit  la  qualité  d'Empe-  mont. 
reur  des  Efpagnes.  Car  ce  Guy  clloicfils  de  Geofroy  rci-““‘^^‘^' 
gneur  de  Guife  & d'Ade  de  Roucy  , dont  la  leur  Fclicc 
dcRoucyauoiteftémariécàSance  Roy  d’Aragon pered'Al- 
fonfe.  Il  y a deux  Aéles  de  luy  au  Chartulaire  de  l’Abbaye  PrcuuFi , 
de  S.  André  de  Chafteau  en  Cambrcfis,  où  il  nomme  Ad  e 
là  mère,  A D E L v i b fon  cfpoufe  ,Adam&Bovchard 
leurs  enfans.  Outre  lefqucls  ils  en  eurent  encore  vn  autre 
appelle  Gbofroydb  Gvise,&  quelques  filles.  Nico- 
las Euefquc  de  Cambray  le  nomme  aufli  auec  Albert 
DH  Gvise  fonfrerCj&AELiDE  leur feur, en vne Charte 
de  l’an  mille  cent  quarante  &vn  pour  leMonaftcrcdcfaint 
Eftienne  de  Femy.  B o V c H A R D de  Gvise  fécond  fils 
d’iceluy,8c  d’Adeluic  de  Montmoreneyfa  femme, fucceda 
aux  Seigneuries  deGuife  & de  Lcfchiercs  par  le  décès  d’A- 
D A M Ion  frère  aifiié,  & s’alliaauccvneDameappclléc  Ae- 
Lis,  de  laquelle  il  nelaiilà  qu’vncfillc  dite  Ad  EL  vi  e D E 
Gvise  dunomdefon  ayculc  paternelle.  Cette-cy  hcritic- 
re  de  Guife  & de  Lefehieres  demeura  fort  ieune  en  la  tutelle 
de  Geofroy  de  Guifefon  oncle,  & eftant  paruenue  enaage 
fut  mariée  à Iaqves  Seigneur  d’Auefnes,  deLeufe,de 
Condé,  Trelon,  & Landrecies , fils  de  Nicolas  Prince  & 
Seigneur  d’Auefnes.  Duquel  mari.Tge  nafquircnt  quatre 
fils,  allàuoir  Gauthier  feigneur  d'Auefn  CS  & deGuife,  Guy 
d’Auelhes  mort  fans  lignée,  Bovchard  d’Avesnes 
duquel  illirent  lesComtes  dcHainaut , & laques  d’Aucfncs 
dit  de  Landrecies.  G a vt  hier  d’Avesnes  cfpoufa 
Marguerite  ComtelTe  de  Blois  veuue  d’Othon  Comte  de 
Bourgongne  Palatin,  de  laquelle  il  procréa  Marie  d’A- 
vesnes fille  vnique,  qui  porta  les  Seigneuries  d'Auefnes, 
de  Gvise, &autres, auec  la  Comté  de  Blois,  à Hvgves 
de  Chastillon  ComtedcS.Polfonmary.  Etdepuis, 
la  mefmcSeignemiedeGuifccftantpairéc  en  la  Maifonde'"  ’ *^*'^' 
Lorraine fouDs  le  filtre  de  Comté,  finalement  elîefut  éri- 
gée en  Duché  & Paierie  de  Fance,  en  faueur  deCLAVDE 
PE  Lorraine  Seigneur  de  loinuille. 

Acnés  de  Montmorency  nommée  au  Calendrier  p^oki, 
de  l’Abbaye  de  Noftre  Dame  du  Val , nafquit  de  l’vne  des 
deux  femmes  deBovcHARD  III I.  feigneur  de  Mont- 
morency. Et  ne  fe  trouue  aucune  chofe  de  fon  alliance, 
fl  ce  n’eft  que  le  nom  de  Bovchard  porté  pat  vn 
^cs  fils  de  Salon  Vicomte  de  Sens  air  alTez  de  poids 
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pour  perfuadcr  quelle  fut  là  mère.  Salon  cftoit  fils  dç 
Manasses  Vicomte  de  Sens,  &dcMargueritede Môt- 
Ihery  prente  d’AcNES  du  quart  au  cinquicfme  degrc, 
& laiUapour  heritier  de  la  Vicomté  de  Sens  Gvarin 
aifné  de  lès  fils , qui  décéda  l’an  mille  cent  foixante-huit. 


ENFJNS  DEBOVCHAKD  nu.  SElGNEyK 

de  Afontmoren^,  (ÿ*  d’AO  N ES  Os  Pontoise 
fd  fécondé  femme. 


Silmtjh» 
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CtMfHtJI* 
A'Hiytrmif, 
Cli^.  II. 
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6.  HervE'  de  Montmorency  feruit  premièrement 
Louys  le  Gros,  Se  Louys  Icleunc  fon  fils  Roys  de  France, 
les  alfillant  en  leurs  guerres  aucc  tant  de  courage  Se  de  va- 
leur, au'il  en  mérita  l’eloge  de  braue  Se  genereux  ^ertier. 
Mais  aepuis  l'occafion  de  fon  mariagelc  fift  paflcralaCour 
des  Roys  d’Angleterre,  Ducs  de  Normandie.  Carilelpou- 
fa  Elizabeth  de  Mevllent  vcuue  de  Gillebertdc 
Claire  Comte  de  Pembroc  en  Angleterre,  Se  mere  de  Ri- 
chard de  Claire  furnommé  Strongbovv  Comte  de  Pem- 
broc, dompteur  de  l’Hibernie; duquel  à raifonde  cette  al- 
hance  vn  Autheur  du  temps  le'  qualifie  paralhe,  ou  beau^ 
pere. 


ME  V L- 

LENT. 


De  6bte 
•U  Lyon 
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rmyrtfrt- 
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Cette  DamecRoitlà  parente  en  cmqxiiefinc  Se  en  (ixielmc 
degré,  comme  née  dcRobende  Beaumont  le  Roger  Con»* 
te  de  Meullent,  Se  d’Elizabeth  de  Vermandoisfine  de  Hu- 
gues de  Francedit  le'Grand  oncle  du  Roy  Louys  le  Gros, 
Se  d’Alix  Comteirc  de  Veimandois  là  femme.  Ellcauoit 
pour  frères  Gualeran  IL  Comte  de  Mculent  au  Vvexin, 
RobenComtede  Leycefter,  Hugues  ComtedeBedfott  en 
Angletene.  Et  Henry  I.  Roy  d’Angleterre  l’auoit  melme 
honorée  de  fon  amour  auant  quelle  fùft  mariée.  Toutes 
Icfquellcs  conliderations  acquirent  àHerve'deMont- 
M O R 1 N c Y fon  fécond  mary  la  bienueillancede  Henry  IL 
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Roy  d’Angleterre,  ôdcflcuerent  à vn  très-grand  crédit  au-  m o m T- 
ptes  de  fa  Majefté.  Siluefter  Giraldus  tefmoigne  qu’il  fut 
vn  des  premiers  Seigneurs , qui  par  la  permilTion  de  ce  Roy 
reftituerent  Dermitius  fils  de  Murcard  Roy  del'Hibernic;^"J|,*^* 
Orientale  en  fon  Ellat,  d'où  ilauoit  cfte'chalfé  parfcsfub- 
iets  reuoltez  contre  luy , l’an  mille  cent  foixante  & vnze.  ' " 
En  recognoiflàncc  duquel  fcruice  Dermitius  luy  donna  ii7i- 
deux  Cantrcds,  ou  portions  de  terre  contenants  chacune 
autant  d'ellcnduë  qu’il  en  falloit  pour  cent  villages,  entre  .*•  a., 
les  villes  de,  Gueferort  & de  Guaterford.  Richard  Comte 
de  Pembtoc  ayant  epouft  Eve  fille  & héritière  de  Dermi- 
tius , feferuit  aulfi  principalement  du  pouuoir  & audlori- 
te'  de  ce  Seigneur  Ion  beaupere , pour  apparfer  l’indigna- 
non  quelcRoy  Henry  conccut  contrcluy,dece  qucloubs 
prétexte  du  reftablillement  de  Dermitius  il  conquill  en 
fuitte  la  plus  part  de  cette  grande  Ifle  fans  fon  confente- 
ment.  Et  le  Roy  Henry  déclare  Prince  de  toute  rHibcrnic 
parles  Ordres  du  pays  l’an  mille  cent  foixante  douze, 
conféra  encore  au  mefme  H e R v e'  d E M o N T M o R e N-  , ci. 
CY  la  charge  de  Conneftablc  de  l’armc'e  Royale  qu’il  y ‘ «i- 
lailfa.  D’ou  procédèrent  aucommenccmcntquclqucsini- 
mitiez  entre  luy  & Reymond  nepueu  de  Robert  fils  d’E- 
Itienne  Chaftellain  d’Abertiuy,  & de  Maurice  fils  de  Gi- 
rald  de  Vvindfor  Conneftable  de  Pembroc,  lequel  exer- 
çoit  auparauant  cette  charge.  Mais  elles  furent  bien  tolf 
^pres  eftouffées  par  les  liens  d’vnc  double  alliance.  Car 
Herve'  de  Montmorency  vfant  du  crédit  qu’il 
jiuoit  auprès  deRichard  Comte  de  Pcmbroc,  moyenna  le 
mariage  d’AtiNE  fille  de  ce  Comte  & de  fa  première 
femme, auec  Guillaume  fils  aifne'  de  Maurice,  depuis  Ma- 
refehal  d’Angleterre.  Et  d’autre  part,  cRant  lors  veuf  d’E- 
lizabeth deMeullcnt,  il  obtint  luy  mefme  pour  fécondé 
féme  N E ste  feurde  Guillaume  fils  de  Maurice,  defeendue 
de  Nette  fille  deRESE  leGrand  Prince  du  pays  Méri- 
dional de  Galles.  Toutesfois  ces  fiens  honneurs  fùrentaucu- 
nemét  troublez  par  le  defaut  d’enfanslegitimes.Ce  qui  le  fitt 
refoudre  fur  la  fin  de  fesiours  à prendreT’habit  de  Religieux 
au  Monattere  de  laT trinité  de  Canterbury,  où  il  auoit  défia  ' 

donné  IcsEglifes  de  fes  terres  d’Hibernie.  Giraldus,  bien 
quemal  affeéliormcàTa mémoire,  qu’il blafmc  en plufieurs  cs^.tz. 
endroits , l’appelle  vnc  des  quatre  grandes  Colomnes  de  ^ 
l'expuraation  & conquette  de  cette  Ide.  Et  dans  vn  Extrait  cwa.» 
delà Qrancellerie  mefine  d’Hibemie  il  ett  nommé  le  troi- 
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MONT-  ficCncentrcceiuquila  reduifireDtvoIeuieufcment  foubs  là 

M0REN3  domination  des  Roy  s d'Angleterre. 

6.  Hermer.  de  Montmorency  mentionné  au  Ca- 
Ftain;  lendrier  de  l'Abbaye  du  Val,  fcmble  auoir  eilé  aufli  fils  de 

'**  ’*•  Bovchard  1 1 1 1.  Seigneur  de  Montmorency,  & d'A- 

gnes de  Pontoife  iàdeuxiefine  femme,  de  laquelle  l’oncle 
paternel  appelle  Hermetde  Pontoife  Iny  impofà  parauen- 
cure  ce  nom. 

Quelques  vns  rdfpertnt  t et  temps  \n  Gavcher  DE  Montmo- 
rency, dont  efl  psirlé  JUns  Us  Chreniques  de  tjhhàye  de  S,  Denys, 
& le  mettent  nu  lieude  Mathiev  I.  StigatMe  de  Montmoremy. 

. Moût Jutheur deeesChroniqness’ejlsAufl\tr*dttif4ntenFrançoi(Gta^ 
i,  U cher  de  Mentmoreny , celty  que  Suger  Hifierien  du  jiecle  nomme  au  L*m 
cÏÏm.V  tindeUvieduRoy  LouysUIeune,  Galchervs  de  Montegia- 
CO, quiefiàdirepE  MOflTix'Y fret  Ldigny, terre poffèdétlorspar 
laMaifon  de  ChalHüonfur  Marne. 
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Dame  de  A<Iontmoren(y  j^defes  enfans. 
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feinmej  gneur  de  Moncma> 
iV.Sei.l  rencv.  ConnellaKU* 


lency»  ConueiUblc^  moccncy. 


de  France. 


Thihdud  d$  M, 


ABt 

Seigneur  dr  Monc- 


jiUx  dt  B.,  marine 
i Hugues  Seigneur 
de  GccntoiaÜnil  en^ 
Normandie  Cheua-'^ 
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ne de  Co- 
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Httgmt  dt  A... 
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lifMthitM  Seigneur  d* 
V^Marly. 


*^Bsbert  Seigneur  de  ÇM4thieuUJ.  Comte 


Grenttnairmleip.  en 
premières  noces  j4- 
gner  fille  de  Renoul 
de  fiaieux  » de  en  x. 
£mmg  fille  de  Ro- 
bert d’Eftomeuille. 

GnilUtmt  de  Cr.  itA- 
hé  i Meebilt  fille  de 
Robert  Yvifcard 
Doc  de  Fouille. 

Tues  de  Cr.  efp.  la 
fille  de  Gifleberc  de 
Gond. 


Nettiden  1.  Comte 
de  Beaumont  Ch2- 
brierde  France  fous 
Louys  le  leune. 
Mourut  fort  aagé 
l’an  1151. 


Il- 


Huguet 
Côte  de 
Claitmoc 
en  Beau- 
uoifis. 
Seigneur 
de  Luiàr- 
ches^efp. 
^étrfme- 


^ÇBmmedt  CUirment 
Dame  en  partie  de 
Lnxarchet,  mariée  i 
Mathieu  f.  Comte 
de  Beaumont. 


eJHttfhim  1 1.  Corn* 
te  de  Beaumont, 
Chambiiex  de  Fran- 


de  Beaumont  êc  de 
Valois , Chambrier 
de  France,efp.^/»r- 
nor  de  Ferméndeh 
ComtefTc  de  Valois 
& de  S.  Quétin,  feur 
d'Elizibc^  ComtcA 
le  de  VermandoisBc 
de  Flandres , de  la- 
quelle n’eut  enfans. 

BhilipfedeB.  iânsU- 
gnee. 

lun  Comte  de  B. 
wes  Mathieu  Ton 
frété  , né  du  lit. 
Efp.  leanncdeGar- 
lande  , 6c  mourut 
fans  enfans  l’an  nia. 

gneur  de  Luzarchea 
fans  lignée. 


a.  a.^/fjr  qui  fè  re- 
maria à Amaury  de 
Meullenc  Seigneur 
de  Gournay. 


BfariedeB. 

■Alix  de  B.  femme 
d’Anfeaude  l'Irte. 

\AUx  de  B. 


Matkist  II. 
Seigneur  de  Mot» 
morcBcy,  Conne- 
ftable  de  France. 


Alix  de  Ttl.  Du- 
cbefTcdeNarbon- 
ne,  Comcclfe  de 
Touloufe  , de 
Montfbrt , de  de 
LciceRrr. 


Eue  de  Montmo- 
Vjency.  ‘ 


Thibtiud  de  Èeâu- 
merrt  , Comte  de 
Beaumont  de  Sei- 
gneur de  Lufâr- 
ches  par  la  mort 
de  lean  Comte  de 
B.  Ton  parent, 
cranfporta  cene 
Comté  au  Rop 
fâinc  Louys  pour 
d'autres  lecoirv* 
penfes. 
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6c 

mahéaucc  Beatrix... 
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lois,  venue  de  Hu-^  Charles  de  Danne- 


gués  de  France  fré- 
té du  Roy  Philip- 
pe 1. 


Guy  de  CL  mourut 
{^phfonnicri  Rouen. 


Mârgtmùe  de  CUir.- 
ment  femme  en  pre* 
roieres  nopces  de 


marcK  Comte  de 
Flandres , réputé 
faim  : de  en  fécondés 
de  Hugues  Canda- 
uefne  Comte  de  S. 
Fol. 


Ungnet  de  B.  efpou; 
faAdc... 
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me  de  Guillaume 
de  Thorotc. 
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D me  ^ Montmorency. 
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T H 1 E K 

II.  fumo- 
in^  U 
Sl4nf, 
Comte 
du  Vve- 
iin>  de 
Pontoife, 
de  Man-^ 
ce,  d’A- 
miens, 8c 
de  Cref- 


Daivx  Co' 
te  du  Vveiin, 
dePontoife,de 
Chatunonc,  & 
d'Amiës,  Por- 
te-Oriflâme 
heicditaite  de 
France  efpou. 

tfrre  rumom 


t. 

Gavthiia  ' 
lll.  Comte  de 
Pontoife , de 
Chaumont , 8c 
de  Mante,  efp. 
Bhthf^M  Tfléns 
fille  & hericiere 
de  Herbert  Cô> 
te  du  Maine. 
Mourut  lâns  U' 


méc  Ç9M«tu  ^ gnée  , cmpoi- 


pyqm 


eft 


Valois. 

porte  O- 

nflame 

hetedicaU 

rede  Fri* 

ce,erpou- 

ZAyilix. 


on  /e^i^ifeur 
de  S.  Edouard 
Roy  d'Angle- 
terre. Orderic 
remarqoe  qu’il 
defcendoic  de 
4racedcCW> 
Uwupu  Koy 
de  France  & 
Empereur. 


lonnê  par  Guil* 
laumele  B.Duc 
de  Normandie. 

jtméurj  dit  de 
fonda- 


RAovtdfTw* 
r«iyê  furnommé 
DeitCMt,  Seign. 
de  Pontoife  en 
partie  , 8c  de 
Meru,  efpoufa 
HaÜMüMOU  Hm- 
fiaue  enterrée  J 
en  l’Eglife  de 
S.  Martin  des 
Champs,  y af- 
filiant Louys  le 
Gros  defigné 
Roy. 


4.  r 5. 
AcMis  DtlHeATi'  01 
PoNTOlSl  IMoNTMO- 
feconde  fem-JMMCY  Con- 
me  de  BMctiArd|  nefiable  en  Hi« 
Il II-  Seigneur  I bemie pour H«- 
de  Monuno-  1 ry  II.  Roy 
rcncy.  Ld'Angletetrc, 

Cpmtejfe  de  P. 


kAnUJt  T.  II.  J,  f,aA- 
dit  Deiuett , 


poufii«d^eer. 

.AmAurj  Jf  f”- 

dit  Deiicdt  ma-^  ^***’^‘ 
néiHetMide. 


**’*'  ^,  Herwerdf?#»- f/.  de  Tennife 

del'Abbaye  de.  mention,  femme  de  Ful- 
néenl'HiftoirXcoius  fils  de 
d’Ordericliu.j.  | Raoul  de  Cau- 


Pontoife. 

FêMifMes  Euef- 
que  d'Amiens. 


. U«y. 


leen  de  P.  Reli- 
gieux en  l'Ab- 
baye de  S.  Mar- 
Vjuidc  Pontoüe» 


Réeul 

de... 


Comte 


J?AeWl.  Com- 
te de  Crelpy , 
efp.  N...  de 
*SretMeii  Elle 
de  Geldnin 
Comte  de  Bre-.^ 
tueil , Vicom- 
te de  Chartres, 
& Seigneur  du 
Puifec. 


Feittfiut  Euef- 
que  d'Amiens. 


Cn  Euefque 
d^Asxwens  a- 
ptealra  ftere. 


f*J?4«Wll. Com- 
te de  Crelpy  8c 
de  Bar  lût  Au- 
be, fut  fi  puif- 


A 


fime,  qu'il  el- 
pouiaCD  i.nop* 
ces  jImu  de 
BjtiJie  Royne 
de  FrancCyVeu- 
uedu  Roy  Hé- 
ry  I, 


Gâittider  de 
Crt/fy  mourut 
auant  fonpere. 

Simen  Comte 
de  Crefpy  , de 
Bar  fur  Aube, 
de  Mante, &c. 
fe  fit  Môyne. 


Thibâud  de 


aAUx  de  Crtf^y  ^ 
heritiete  de  la^ 
Comté  de  Va- 
lois , clMulâ 
Herbert  comte 
^e  VermSdois. 


Alix  Comtef- 
fc  de  Veiman- 
dois  & de  Va- 
lois, femme  en 
premier  Ut  de 
Hugues  deFra;, 
cefiereduRoy 
Philippcl.&en 
fécond  de  Re- 
iraxd  Comte  de 
Clairmont  en 
Beauttoifis. 


ÇBâeHldiedeTe* 
renne  Comte  de 
Vernurvdois  8C 
de  Valois , Se- 
nefchaldeFran- 


Elizjdrttb  de 
f^ermideù  fem- 
me de  Robert 
de  Beaumont 
Comte  de 
Meollenc. 


Cr,ftrSdgncurp,  Comte 
doNanraeil.  h.  Meullent 


decedé  fans  li- 
gnée. 

Adeline  de  21. 
femme  de  Rj- 
ftr  Seign.  do-J 
Beaumont  en  ‘ 
Normandie. 


*R  oAert  de  S. 
CotedeMeul- 
lent  efpoufa 
EUeutheth  de 
yermsndeù  filt^ 
le  de  Hugues 
de  France , la 
parente. 


muiétrCiuüerétiCom-j  ^ndefemmeàc 
au  Comte  des  ce  de  Meullent  | Guillaume  Sei. 
MeoUenç  i-^l.  dunom.  ^jjleMolins. 


ÇnéUréJt  11.  à\x 
nom  Comte  de 
Meullent , efp. 
c/fgisri. ..  Da- 
me de  Goût- 
nay. 

EHtxbeth  de  Af. 
femme  en  pre- 
mier lit  de  Gil- 
bert de  Claite 
Comte  de  Pem- 
broc  en  AugL 
puis  de  H E a- 
vb'  DE  Moht- 

M O a E N CY. 


f/emydeB.CS-\ 
te  de  Vvarvvic  1 
ijn  Angleterre. 
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6.  M AT  HI EV  1.  i E I q N ËFlt 
Montmorency, dEfioiien,  Marly,  QmflmsS.Hmorine, 
aAttichy,  Connejtable  de  France. 

Chapithb  VII. 

En  c O R E s que  les  Hiftoriens  âycnt  peu  parle'  de  MaThiev" 

I.  Seigneur  de  Montmorency,  qui  rcccut  ce  nom  de 
Mathi»C(^ce  de  Beaumont  fbn  oncle  maternel  : fi  crt-ce  qu’il 
rut  auflipuillanten  biens,  enalliances,  en  charges,  Sc  en  auiIVoritc, 
qu aucun  autre  de  fes  ptedecelTeurs.  Bovchard  IIII.  Sci.^ 
gneur  de  Montmorency  Ion  pere  Iclaiflà  heritier  de  fes  grandes  Sc 

riches  terres, commede{èsvcrtus,&del’afrcdtion que  luy  portoit 

le  Roy  Lovys  le  Gros.  Et  quelque  temps  apres  la  paix  faire  t ° y y. 
a Gifors  entre  les  François  & Normans,  H e N R y I.  Roy  d’An- 
Normandie , fift  telle  cftime  de  Ion  éminence, 

quil  daignameCneslechoifirpourvn  de  fes  gendres.  Carilluydo- 

na  en  marine  vers  1 an  mille  cent  vingt-fix  Aline  d’A  ngle^  iizS. 
TERRE  faillie,  feur  paternelle  de  Ma  HAVD  heriticre  d’Angle- 
terre & de  Normandie,  qui  fut  premièrement  femme  de  Hènry  V ■ 

Empereurd’Alcmagne,puisdeGeofroy  IIII.  Çomted’Anjou,de'’'* 
Touraine,  & du  Maine:  dont  nalquit  Henry  1 1.  Roy  d’Aneleter-  *• 

terre,DucdeNormandic,&Comted’Anjou. 


ANGLE- 
TE  RRK 

Dr  {quelles 
è deuzLeo* 


UmeCnc  PrincelTe  Aune  auoir  aullipluficurs  feurs,  filles  naru- 

mmt  'hautement  & puilTam- 

fils  légitimé.  Car 

havd  lailnee  fiit  coniomtc  auec  Rotrou  I.  Comte  du  Perche. 
Mahavd  laieuneefpoulk  Conanle  Gros  Duc  de  Breragne 
vne  autrenirm^nA^AA  ai— j y*.  . . . 


^uuaii  ic  ^jros  JJUC  de  ürctaenc  Et 

Ui VERS  Authcuntcfinoignent  cette  alliance  de  la  Famillede «‘j 
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fi  HISTOIRE  DE  LA  MAISON 

Montmorency  auccla  Couronne  d’ Angleterre.  Car  Guillau- 
me Moync  de  Gemieges,  qui  viuoit  lors,  clcrit  en  termes  exprès, 
que  la  fixieCne  des  filles  naturelles  du  Roy  Henry  I.  fut  .mariée  à 
Mathiev  fils  de  Bovchard  de  Montmorency. 
Ce  qu’a  remarque'  pareillement  Philippe  Moufke , qui  viuoit  au 
tempsduRoy  S.  Louys,enccs  deux  ritnmeS  Françoiics, 

La/îjh  oiMahiv  s jel  \ous  di 
fi«rB0VCART  DE  MonTMORENCI. 

Et  quant  au  nom  propre  d'icelle,  on  apprend  du  Martyrologe  de 
l'Abbaye  de  S.'Viclordc  Paris, qu’elles’appelloitALiNE, ou  A L- 
viE,quicftmefracnomquc  Helvide,  &Av  o ye. 

Mathiev  de  Montmoren  c Yfonmaryfift  diuers  biés 
àce  Monaftere  dcS.  Viûor,fondéparle  RoyLouys  le  Gros  pout 
des  Chanoines  réguliers  de  l'Ordre  de  fainélAuguftin.  Car  il  y aen 
leur  Threfor  vne  Charte,  qui  porte  que  ce  Seigneur  eftant  en  fa 
Maifonde  Dueil  l'an  mille  cent  trente  deux  ou  enuiron,  il  donna 
à G ELDv  IN  Abbé  de  S.  Viûorfic  à fon  Eglife  cent  fols  parifisdc 
rente  furlà  terre  de  S.  Marcel  fituée  prés  le  chafteau  de  S.  Denys, 
afin  deprier  Dieu  pour  les  aiues  defes  predecelfeurs,  & nommément 
de  Bovchard  fon  pere.  Auquel  don  confentirent  T h i b a v D 
deMontmOrency  fon  frere,  & Eftienne  Euefque  de  Paris;  en 
prcfence  dediuers  Gentils  hommes,  dont  les  principaux  eftoient, 
Gafce  de  Thorote. 

Raoul  Preuoft  de  Montmorency. 

Pierre  Mauuoifm. 

Hugues  Mufauene. 

Gautier  de  Conflenz. 

Yucs  de  Bendeuille. 

Herué  deChaalons. 

Guillaume  d'Anefent, 

Eudes  d'Anet. 

Payen  dePraere. 

Adam  de  Balemont. 

Raoul  le  Bel. 

Anfelme  de  Grooley.  , 

Yuesde  Conflenz. 

Pev  apres  iloârroya  derechef  aux  Chanoines  réguliers  du  met 
me  Monaftere  vne  Prebende  en  fon  EgUfede  S.  Martin  de  Mont- 
morency. Donnai  l’Abbaye  de  Prcmonftté,  & aux  Religieux  d’i- 
celle demeurans  cnlaMaifonvoifinedeNauuehl’aflietede  leur  de- 
meure aucc  la  iuftice  libre  de  toute  exaûion,  & les  aifances des pa- 
fturcs  adiacentes  à fon  chafteau  d’A  t t ic  h y fituc  fut  la  tiuicrc 
d’Aifiie.  Confirma  les  donations  que  Bovchard  fon  pere  auoit 
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faites  aux  Monafteresde  S.  Martin  des  Champs,  de  S.  Martin  de  mont- 
Pontoife,  de  faintc  Honorine  de  Conflans,  8e  de  Cluny.  Envn  “orf.n. 
mot,ily  cutpeud'Eglifes  flqnalécs  prés  de  fes  terres,  aufquelles  il  Ktiioti, 
nelaiffart  quelque  marque  lionotable  de  fa  pieté.  f'*’ 

Les  anciens  monuments  font  aufli  recognoillre  le  grand  poU- 
uoir  quecc  Scigneurauoit  à la  Cour  du  Roy  Louys  le  Gros.  Car 
envne  Charte  de  Manaffes  Euefque  de  Meaux  pour  les  Religicu- 
fes  de  Fontaines  Ordre  de  Fontcuraut,  datée  de  l’an  mille  cent  11^4, 
trente-quatre,  il  eftnommé  le  premierdeceux  qui  accompagnoient 
lors  fa  Majefté  vifitant  l'Abbaye  de  Montmartre  fondée  nouuel- 
lement  par  laRoyne  Adelede  Sauoyc.  Envn  autre  Aélc  de  Guer-p,^ 
mond  de  Chaftillon  Auoué  de  Runaigny  , dont  Toriginal  cft  en 
l'Abbaye  de  S.  Comille  deCompiegne,  onvoidqucranmillecent  ’ '5  7- 
trcntc-fcptilalfiftoità  SezanneThibaudleGtand  Comte  de  Châ- 

fiagne  & de  Brie  Palatin,  auec  deux  Comtes , Si  plufi^rs  Cheua- 
iers  illuftres,  lefquels  y font  tous  nommez  en  cét  ordre. 

VvitierComtede  Retelf. 

Henry  Comte  de  Grandprc. 

Dreux  de  Piertefons. 

Gaucher  de  Chaftillon. 

Mathiev  de  Montmorency. 

Guy  le  Tort. 

Gauthier  Duiron. 

Hilduin  de  Vcndcuure. 

Herluin  Preuoft  de  Chaftillon. 

Pierre  de  Fimes. 

Thibaud  de  Sauigny. 

Gérard  fon  frere. 

Et  apresb  mort  du  R oy  Louys  le  Gros  arriuée  en  ce  temps,  L o v Y s 
LE  I E V N E fon  fils Sc  mccellcur  voulant  fe  feruir  du  mcfmc  M a-  l h 1 e v- 
THIEv  DE  MONTMORENCYau  principal  gouuerncmct  de  fon  n e. 
£ftat,le  pouracut  de  la  dignité  de  Conncftablc , qui  vacqua  l'an  1138. 
millecent  trente-huit, premiereannéedefon  régné, par  la  mort  de  J'™"'!; 
Hugues  de  Chaumont  fomommé  le  Borgne.  Dignité,  dont  l'exer- 
cice leretint  tonfiours  depuis  fi  prés  de  ce  Roy,  qu'il  n'expedia  aucu- 
nes Chattes  iufques  à l'an  mille  cent  foixante , lefqucîlcs  il  n'ayt 
fignées  auec  les  autres  grands  O flS  ciets  du  Palais  Royal , qui  eftoien  t 
^ le  Scnefchal,leBoutefllcr,le  Chambricr,8cleChanccliet  : afinde 
leur  donner  plus  de  poids  8c  d'authorité. 

lefçay  bien  queleanlc  Feron  en  fon  Traité  des  Conncftables 
de  France  l'appelle  Mathiev  de  Chastillon  fieur  de 
Crecy.  Mais  il  s'y  eft  trompé  grandement,  comme  en  pluficurs  au- 
tres endroits  de  fes  Eferits.  Car  les  Chartes  & Hiftoires  plus  cer- 

N i) 
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Um. 

Ah  ChMf. 
dés  Cmm» 
fiakUs. 


Treanes, 


MONT-taines  enfeigncnt  qul«n  toute  la  Maifon  de  ChalUUon  il  n’y  eut 
MOREN-  jucjjn  portant  le  nom  deMATHiEV,&  que  les  Seigneurs 

v,,o.  U U de  Crecy  viuants  au  temps  de  Louys  le  leune  furent  Gauener  de 
tmf.  d.  Chaftillon  & Guy  fon  fils.Parquoy  Monûeurle  GrefEet  du-Tillet 
‘Vc£!f,i-  parlant  de  ce  Conneftable  M AT  h i e v , a mieux  aime'  confdTcr 
n’auoir trouué  fonfurnom,qucderaffctmcren  incertitude.  D'au- 
tant qu’à  la  vérité  ce  n’eftoit  pas  lots  rvfagedcs  OfficiersdelaCou- 
ronne , d’exprimer  leurs  furnoms  quand  us  roufetiuoient  les  Char- 
tes des  Roys.  Et  lors  qu’ils  paflbient  quelques  Aétes  particuliers, 
ou  ils  declaroient  leurs  noms  & furnoms,  ils  n’y  appofoient  que 
rarement  la  qualitéde  leurs  charges.  Ce  qui  a fait  ignorer  la  plus 
part  des  Familles  de  ceux,  qui  ont  exerce  tels  Offices  deuant  le  re- 
gnedu  Roy  Philippe  Augidlc.  Neantmoins  outre  vne  Charte  du 
Threfot  de  S.  Martin  des  Champs,  qui  contient  le  furnont  de 
Mathiey  db  MontmoRbnc  y auec  letiltre  deConnefta- 
p»g.«».4).  ble,&vneautreduChartulairede  l’Abbaye  de  Pontigny,  oùil  fe 
void  encores  eferiten  marge  de  la  main  de  quclqu'vn,  qui  pou- 
uoit  l’auoir  feeu d’ailleurs  ; on  leiuftific  derechef  clairement  par  la 
conférence  de  l’année  de  fa  mort,  auec  le  temps  auquel  la  Conne- 
Ifablic  vint  à vacquer.  Car  les  Tilttes  de  l’Abbaye  du  Val  près  de 
de  l’Illc-Adam  monfttcnt  qu’il  trefpaffia  l’an  mille  cent  foixante. 
Auquel  andiuerfes  Chartes  du  Roy  Louys  le  Icune  portent  d’ail- 
leurs, que  le  Palais  Royal  fut  deftitué  de  Conneftable. 

Mais  cét  honneur  que  Math  lEV  de  Montmorency 
receut  par  l’Office  de  Cotmeftable,  fut  fuiuy  d’vn  autre  bien  plus 
rare  & plus  fingulicr.  Car  Adele  de  Savoye  Royne  de 
France  rcfoluc  de  fc  remarier,  atrefta  fes  affeéfions  furluy  pour 
lors  veuf  de  la  Princefle  Aune  d’Angleterre  là  fem- 
me, &l’efpoufà  en  fécondes  nopces  auec  la  permiffion  du  leunc 
Roy  Louys  fon  fils.  En  quoy  elle  fuiuit  l’exemple  non  feulement 
d’A  NNE  DE  RvssisayeuleduRoy  Lonys  le  Gros  fon  premier 
mary,  laquelle  apres  le  trelpas  du  Roy  Henry  I.  fe  remana  auec 
Raoul  1 1.  Comte  de  Crcfpy  ; mais  aufti  celuy  deM  a H a v D d’A  n- 
c LET  E R R E,  qui  pendant  ce  temps  cftima  que  la  qualité  d’Em- 
periere , que  fes  premières  nopces  auec  l’Empereur  Henry  V.  1 w 
auoit  apportée , ne  feroit  point  obfcurde  par  celle  de  Comtefle 
qu  elle  print  au  deuxiclinclit , fe  remariant  auec  Geofroy  1 1 1 1. 
Comte  d’Anjou. 
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MONT- 
MOREN. 
C Y. 

SAVOYE. 


T>‘«ri 
l’Aigle  Je 
ûblenetn» 
bté,*  bec- 
de 

gucaliei  : 
^ui  eftoift 
Ici  Aiiites 
de  Seao/c, 
suent  que 
Ut  Comtes 
piilTcnt  U 
Croit 
bluebe 

La  RoyneAocLB  D^me  de  Montmorency  eftoit  fille  de  Hum" 
bect  1 1.  Prince  de  Piémont, Marquisde  Sufe,Comte de  Maurienne, 
ou  Sauoye , & de  Guile  de  Bourgongne  feur  du  Pape  Callixtc  1 1. 
mal  appellee  par  les  Hiftoriensde  Sauoye  Laurence  de  Vcnillÿ. 

Et  bien  que  ceux  de  France , le  (leur  du-Tillet , & autres  qui  ont 
naité  de  la  Maifon  Royale,  n’ayent  point  remarqué  fes  fécondés 
nopccs  auec  M at  h i e v Seigneur  de  Montmorency  ; tOutesfois 
il  y a deux  Chartes  indubitables  au  Prieure  de  S.  Nicolas  d'Acy 
pte's  de  Senlis  , qui  les affeurent.  La  première  eft  dclle  mefinc  & 
de  Mathiev  Ion  mary, par  laquelle  ils  confirmèrent  coniointC'^ 
ment  aux  Moines  de  l'Eglife  de  S.  Nicolas  certaines  vignes  que 
leur  auoit  donné  Banhelemy  Chantre  de  l’Eglife  Epifcopale  de 
Senlis.  La deuxiefine deLovYsRoydeFrancc,Duc d’Aquitaine, r«j. 4i- 
datée  de  l’an  mille  cent  quarante  trois,  par  laquelleil  auâorifa  l’ac- 
cord fait  entre  les  mefmes  Moines  de  S.  Nicolas  membre  dépens 
dantde  faint  Martin  des  Champs  de  Paris,  & Eudes  nepueu  d’Eu- 
des dit  Percebot  Cheualier,  touchant  vne  terre  fituée  à Berbery  : 
cnprefcncedcs  A MERE  Madame  Adele  Royi*b,Stde 
Monsievr  Mathiev  son  eseovz,  qui  pour  lors loùyf- 
foient  du  village  de  Berbery.  Parquoy  cela  eftant  liiffifamment 
prouué , refieàpourfuiurc  les  autres  aâions  dece  Seigneur,  félon  la 
cognoiilàncc  qui  s’en  tire  des  vieux  AéUs. 

Apres  donc  que  Mathiev  de  Montmorency  eut 
cfté  poumeu  delamgnité  de  Conncfiable,  & qu’il  eut  efpoufé  la 
Royne, Adele  il  accompagna  leRoy  au  voyage  qu’il  fit  en  Poi- 
toul’an mille  cent  quarante&vn.  Cequis’apprenadctioisChar-  114t. 
tes  Royales,  dontl’vne  futpalféelors  à Thaîemond,  pour  la  con- 
firmation des  biens  que  polledoit  le  Monaftere  de  laiiite  Gemme  ?«»•«, 
en  Saintonge  : vne  autre  à Niort  pour  auâotifer  la  fondation  de  **' 
l’Abbay  ede  Nieuil  faite  par  vn  Seigneur  de  Poitou  nommé  Ayraud 
, N üj 
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Gafledcnier,  & Ja  troificfme  à faint  Ican  d’Engery  en  faucur  d’A- 
GNEs  DE  Gvienne  Abbcflc  dcNoftreDamedcSaintes, tante 
d’A  L I E N O R Ducheflcde  Guicnne  femme  du  Roy.  Car  ces  trois 
ChanM  furent  fignces  par  les  Officiers  de  la  Couronne  qui  affi- 
lloient  fa  Majcfté , fçauoir  eft  Raoul  Comte  de  Vermandois  Sc- 
ncfchal,  Guillaume  BouteillerSngnexrdf  Chantiüy,  Mathieu  Cha- 
brier,Co»»ff  de  Beaumont ,M  AT  tus V Conneftable  Seigneur  de 
Montmorency,  & Cadurcus  Chancelier. 

L’a  N mille  cent  quarante- deux,  le  RoyLouyseftantdc  retours 
Paris,  Henry  de  Fran  c e fon  fircre  Abbé  de  Nolfrc  Dame 
d’Eftampes  donna  vnc  Prebendc  en  fon  Eglife  aux  Religieux  de 
S.  Martin  des  Champs.  Cequ’il  hllpour  le  loulagement  des  aines 
duRoy  Lov  YS  de  bonne  mcmoirefonpere,&defon  frerePHi- 
LiFFEs;  incité  à cela  par  les  prières  du  glorieux  Roy  Louys  fon 
frère , & de  fa  merc  A D e l e , qui  fignerent  l'Aéle  de  la  donation,& 
auec  eux  Suger  Abbé  de  S.  Denys , Macaire  Abbé  de  Morigny  prés 
EftampeSjHugucs  de  Crccy,  Mathibv  de  Montmoren- 
c Y Conneftable,  & Guillaume  Boutcillcr. 

Le  mcfme  Mathiev  fetrouuaranmillecentquarante-trois 
à Lorris  en  Gaftinois,  oùil  fouferiuit  laconflrmacion  des  Autels  de 
Ncuuillc&d’Yenuillccn  Beaufle,  que  le  Roy  oftroya  lors  à l'E- 
glifede  S.  Martin  des  Champs:  Accompagna  fa  Majcfté  en  vn  au- 
tre voyage  qu’ellefift  à Poiriers  l’an  mille  cent  quarante-fix  : & en 
fuitel’alnftaal’Aflcmblec  generale  couoquéedans Eftampes,  pour 
refoudre  l’entreprife  de  la  Terrc-faintc.  Mais  le  Roy  preft  de  s’y 
acheminer  iugea  neceffairede  le  laiffier  deçà  auec  la  Royncfàmerc, 
Raoul  Comtede  Vermandois  Scncfchal  de  France,  & Suger  .Abbé 
de  S.  Denys , pourregir  & gouuerner  les  affaires  du  Royaume  du- 
rant fon  abfence.  Ce  qui  fe  peut  induire  de  deux  A êtes  de  l’an  mille 
cent  quarante-huit, concernants  ladifme  defâint  Brice  que  Ma- 
thieulc  Bel  feigneurde  Villersrcmift  entre  les  mains  de  "Thibaud 
Euefquc  de  Paris,  pour  la  donner  à Eudes  Prieur  & à l’Eglife  de 
S.  Martin  des  Champs  : auccleconfcntemcnt  d’Amaury  le  Bclfon 
fils  aifhé  & d’Ifabcau  fafemme,  d’Adam  fon  autre  fils,  deRaoul  &: 
leanlcBel  fcsfferes.  CarlelcimcRoyLouyscftantlorsenlaTcr- 
re-fàintc,M  AT  HiEv  Seigneur  deMontmorcncy  non  feulement 
auâoriza  la  troifieltne  partie  de  ce  don,  qui  cftoit  tenue  de  luy  et\ 
fief  i tnaisauffi  par  l’exhortation  & volonté  de  Sv  ger  Abbé  deS. 
Denys&dc  fon  Chapitre, duquellesdeux  autres  tiers  rcleuoient,il 
print  toute  la  difmc  entière  foubs  fa  prorcéfion,  & promift  de  la 
defendre  & confcrucràl’Eglife  de  S.  Martin , en  prcfcnce  de  plu- 
{îcurspcrfonnesfignalécs  tant  Ecclefiaftiques  que  nobles,  aflcm- 
blces  auecluyà  Paris  félon  l’ordre  fuiuant. 

T HIBAVO 
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DE  MONTMORENCY,  LIVRE  II.  loj 
T H I B A V D Euefquc  de  Paris. 

Clément  Doyen  de  l’Eglife  de  Paris. 

Vvermond  Archidiacre. 

Bernard  Archidiacre.  ' 

Hugues  Archidiacre  d’Arras. 

Albert  Chantre.  v 

P HiLi P. PE  frère  du  Roy,  , 

Neuclon  fon  Maiftre.  ■ 

Algrin  Chanoine. 

S V G E R Abbé  de  Paint  Denys. 

Simon  fon  nepueu. 

Mathiev  DE  Montmorency. 

Ruricc  d’Andilly. 

Guy  de  Grooley. 

Godard  de  S.  Brice, 
lean  de  Gonnefle. 

Renaud  Preuoft  de  Montmorency. 

Baudouin  de  Flandres. 

Lambcttdc  Bolfcllnont,&c. 

1 L y a pareillement  vue  Charte  au  Chartulairc  de  l’Abbaye  de  PrcORct , 
Colombs,  par  laquelle  ce  Mat  KIEV  de  Montmoren  cyp's 
affranchit  l'Eglife  de  Marly  & le  bourg  d'icelle  de  toutes  couftu- 
mesS:  exaftions  fcculicres,tou:  ainfiqueHER  ve'  fon  aycul,  & 
BovcHARDfon  pete  l'auoient  déclarée  franche.  Ce  qu’il  o élroya 
du  confentcmentd’ADELiTiE  ou  Adele  fa  femme,  promet- 
tant de  le  faire  confirmer  à T Hi  B A vD  de  Montmorency 
fon  frere  , quand  il  feroit  reuenu  de  Hierufalcm  , où  il  eftoit  aile 
auec  le  Roy.  Et  pat vn  autre  Aéle  pafféau  Cloillre  des  Moines  de 
Marly  l’an  mille  cent  quarante-huit.ilapprouuaencoreq^uelques  114g, 
donations  quiauoient  cfté  concédées  à cette  mefmc  Eglifc  du  vi- 
uant de  BovcHARDfon  pere. 

Mai  s au  retour  du  voyage  d’outremer  il  teptint  fon  rang  prés 
du  Roy , & l’accompagnaà  S.  Léger  en  Y ucline , où  il  foufctiuit  vne  p.g  10. 
fienne  Charte  donnée  l’anmillecent  cinquante  en  faucur  de  l’Ab- 1150, 
baye  de  S.  Denys,  Simon  cftant  pour  lots  Chancelier.  Puis  il  s’a- 
dicmina  encore  auec  luy  à Beauuais,  pour  pacifier  les  differents  fur- 
uenus  entre  l’Euefque  &les  habitans  de  cette  ville,  àl’occafionde 
leur  Commune.  Ce  qui  s’apprend  du  priuilege  oélroyéaudit  Euef- 
quc frète  du  Roy  l’an  mille  cent  cinquante  &vn,foubs  lesfcings 
des  Officiers  ôc  Seigneurs  du  Palais  Royal,  qui  cftoient,  Raoul 
Comte  de  Vetmandois  Senefch.il  , Guy  Boutciller  Seigneur  de 
Chantilly,  Mathiev  Conneftablc  Seigneur  de  Montmorency, 
Mathieu  Comte  de  Beaumont  II.  du  nom , Chambrier , Renaud  de 
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104  HISTOIRE  DE  LA  MAISON 

S.  Vvalery,  Hclicdc Gcrbcroy , Adam  Bniilaid,  & Hugues 
celier. 

L’anneh  d’aprcs  lemcfmc  Roy  Lovys  citant  en  la  ville 
d’Orlcans donna  le  Monaftcrc  de  S.SamçonàrEglifcStauxFrcrcs 
du  Mont  deSion  cnla  Palcftine,  par  Charte  qui  fut  lignée  premiè- 
rement par  le  Roy,  au  heu  du  Senefchal,  dont  l’ofEcc  vacquoit, 
puis  parGuyBouteilletjMATHiEV  Conndlablc,  Mathieu Chi- 
brier, Thierry  Galeran , Adam  Chambellan,  & Hugues  Chance- 
lier. A la  confirmation  du  traitéde  Clémence Comtefle de Damp 
martin  auec  l’Abbé  & les  Moynes  de  S.  Denys,  couchant  les  cou- 
ftumes  de  la  terre  de  Tremblay , expediée  à Paris  l’an  mille  cent 
cinquante  trois, foufctiuirentaufli  MATHiEvConneftablc, Ma- 
thieuChambrier,&  les  autres  Officiers  du  Palais.  Etau  lugcmenc 
rendu  ledit  an  à Motet  par  le  Roy  afliftédes  Officiers  & Barons  de 
fa  Cour,  furies  débats  qui  eftoicnc  entre  Geofroy  Euefquc  de  Len- 
grcs,&Eudes  Duc  de  Bourgongne,  le  Conncftable  Mat  h ie  v 
ligna  encore  auec  Guy  Bouteillcr  , & Mathieu  Chambricr,puis 
quelques  Prélats  & Confeillcrs  du  Roy,  affauoir  Hugues  Archc- 
uefque  de  Sens,  Geofroy  Euefque  de  Langres,  Thibaud  Euefquc 
de  Paris,  Alain  Euefquc  d'Auxerre,  Bernard  Archidiacre  de  Paris, 
Thierry  Galeran, Adam  Chambellan , Hugues  Chancelier. 

Cependant  la  Roync  AdeleIc  retira  du  confcntcmenc 
de  Mathiev  de  MONTMORBNCYfoncfpouxauec  lesfain- 
tes  femmes  de  l’Abbaye  de  Montmartre  fondée  par  elle,  afin  d’y 
■ acheuer  en  prières  lerefte  defa  vie,  qui  ne  fut  pas  long.  Car  elle  y 
mourut  aucommcnccmentde  l’an  millecent  cinquante  quatre,  & 
auanc  fon  décès  leur  donna  le  village  de  Barbery  prés  de  Scnlis, 
donc  elle  ne  iouiffoic  qu’en  douaire.  Parquoy  elle  depefeha  quel- 
ques vns  dcfesdomeftiqucsversle  leunc  Roy  fon  fils,  pour  le  re- 
quérir d’agrcer  fa  donation.  LeRoyeftoic  lors  en  chemin  pour  ac- 
complit vn  pèlerinage  que  l’amour  de  Dieu  l’auoit  excité  de  voiiee 
àS.  laques  l’Apoftre.  Cela  fut  caufe  qu’il  ne  fatisfitfi  promptement 
aux  pieux  & loüablcs  deflrs  de  la  Roync  fa  mcrc , laquelle  peu  de 
iours  apres  rendit  l’ame  , & fut  enterrée  dans  l’Églife  de  Mont- 
martre. Mais  in  continent  que  le  Royfirt  reuenude  fon  voyage,  il 
ne  manqua  pas  d’aller  voir  fa  fepulturc  , & vifiter  les  Dames  de 
Montmartre, aufquelles  cftant  en  leur  Chapitre  il  confinnalevil- 
lagc  de  Barbery , l’eflang,  la  iuftice , 6c  autres  appartenances  J’icc- 
luy:  cnptcfencede  pluficuts  Officicrs&  Seigneurs  qui  l’affiftoicnc, 
& dont  ceux  qui  figncrcnt  la  Charte  furent  Thibaud  Comte  de 
Blois  Senefchal , Guy  Seigneurie  Chantilly  Bouteiller,  Mathieu  Cote 
ie  Beaumont  Châbticr, Mathiev  Seigneur  ie  Montmorency  Con~ 
ncftable,  fécond  mary  de  la  defimte  Roync,  & Hugues  Chanecelier. 
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De  là  le  mcfme  Mathiev  de  MoNTMORENCvalIiftâc”*’'^'*'- 
Ic  Roy  à Melun  foubfcriuitvnc  autre  (Icnnc  Charte,  par  laquelle  il  c y, 
reftituaà  Eudes  Abbé  deS.  Denys  le  Neuf-chaftel  que  Henry  I I.  Prcntir», 
Roy  d’AngIcterreauoit  conflruit  au  Vvcxin  dans  le  propre  fonds  ''' 
de  cette  Abbayt.  Il  auéàoriza  aulli  à l'Abbé&aux  Religieux  du 
Val  certains  dons  quclcurtît  Dreux  Bufet  en  prcfcncedc  Mathieu 
Comtede  Beaumont, d'Anfeau de  rillc,& deThlbaud  de  Gifors, 
par  Lettres  expédiées  l’an  mille  cent  cinquante-fix.  Et  quelque  1156. 
temps  aptes  le  Roy  s’acheminant  à Bourges,  il  l’y  accompagna  de- 
rechef, commecnfeignevne  Charte  par  laquelle  fa  Majeftedeliura 
lors  à Pierre  Archcucfquc  de  Bourges  la  maifon  Archiepifcopale, 

Se  touslesmeublcsd’icelle.quiauoienteftcmisenla  main  Royale. 
Carcette Charte  datée  ded’anmilleccnt  cinquanteneuf,  fut  (oub- 11-59. 
lcritc  parThibaud  Comtede  Blois  Sencfchal , Guy  Boutcillcr,  Ma- 
thicuChambricr,  Mathiev  Conncftable,  & Hugues  Chance- 
lier. Bref  ce  Conncftable  Mathiev  confirma  encore  l’an  mille  1 1 6 o , 
centfoixante  àEfticnne  Abbé  duValquclquesvignesfituécsàTa- 
uetny , & Icdroit  d’vfagcen  faforeftdeS.Dcnys.qu’ilauoitdônez 
àl’AbbcT HiB  AVD  vingtans  auparauant , foubs  le  tcCnoignagc f >»■' 
d’Anfeau  dcl’Ifle.deRaoulle  Bel,  de  Mathieu  le  Bel,  & autres  Chc- 
ualicts.  Ce  qu’il  fifteftantenfa  Maifon  de  M o ntmoren  c y,  du 
confcntcmcnt  de  Bovchard,  Thibavd,  & Mathiev 
PE  Montmorency  fesenfans. 

On  nctrouuc  pointptccifémcntletcmpsdcfamort.non  plus 
que  le  lieu  de  fa  fcpulturc.  Mais  diuerfes  citconftanccs  font  croire 
qu’il  mourutauditan  mille  centfoixante,  lailTantvacquant  l'office 
de  Conncftable,  duquel  futpoutucu  dcpuisRaoulComtedeClair-  ’ ' 
mont  en  BcauuoifispcrcdeCatlicrinedcClaitmontComtcflcdc 
Blois. 
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ENFANS  DE  MATHIEV  I.  SEIGNEVR 
de  Montmorency , çÿ-d’AuNE  d’Angleterre 
Ja  première  femme. 
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..y.  Henry  de  Montmorency  fut  ainfi  nommé  en 
mémoire  de  Henry  I.  Roy  d’Angleterre  fon  aycul  mater- 
nel, & mourut  ieunc  auantMATHiE  V Seigneur  de  Mont-p|“”^ 
morency  fon  père, le  xxi  v.  iour  dumoisde  luillet,  com- 
me il  fe  lit  au  Calendrier  de  l’A’bbaye  du  Val. 

( 

7.  Bovchard  V.  du  nom  Seigneur  de  Montmorency', 
d'Efeouen  , & autres  tencs,  continua  la  pofterité  mafeu^ 
line. 
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106  HISTOIRE  DE  LA  MAISON 

7.  Thibavt  DE  Montmorency  CUC  la  Sdgncuriede 
M ARE  y en  partage, &dés  l’an  mille  centfoixanteconfirma 
les  donations  faites  àTEglifcdcS.  Eugène  deDucil  parfon 
aycul  Bovchard  III I.  Seigneur  de  Montmorency  fie 
dcMarly,  en  prefcncc  de  Bovchard  De  Montmo- 
rency fon  frère  aifnc.  L’an  milleccnt  foixante  treize  ay- 
ant pris  la  Croix  pour  aller  au  pclerinage  de  Hierufalcm, 
il  donnaà  Herve'de  MoNTMORENcyfonfrerepuif- 
né  tout  ce  qu’ilauoitàGonnclTe&à  Montmorency,  pour 
en  difpofer  au  profit  de  quelle  Eglife  ou  perfonne  qu’il 
voudroic.  Et  à fon  retour  il  oftroya  aulli  coniointcmcnc 
auec  Bovchard,  Herve',&  Mat HiEV  de  Mont- 
MO  R ENC  Y,fcs  frères, le  fel  qu’ils  auoient  droit  de  pren- 
dre fur  les  bateaux  de  fel  palfants  par  la  Seine , à l'Eglife  de 
NoftrcDamc  du  Bois  de  Vincennes  l’anmillc  centfoixan- 
tc  dix-neuf,  en  ptefence  de  Renaud  Mufauene , de  Henry 
du  Maifnil,  & de  Thibaud  de  Crelpy  furnomme  le  Riche 
Seigneur  de  Nantueil  leHaudouin,  Chcualicrs.  Maisfin*a- 
lementilfe  rendit  Religieux  en  l’Abbaye  de  Noftre  Dame 
du  Val,  Ordre  de  Ciftcaux:  où  il  viuoit  encore  l’an  mille 
cent  quatre-vingts  neuf,  ayant  elle  lors  ordonne  cxccutçur 
auec  H erve'  Sc  M athiev  fes  freres,  du  tellament  de 
Bovchard  Seigneur  de  Montmorency  Icuraifnc'. 

7.  Herve'de  Montmorency  fut  mis  icunccnlagran- 
de  EglifedeNolIrcDamedc  Paris,  où  il  tenoit  rang  entre 
les  Soufdiacrcs  dés  l’an  mille  cent  quarantc-fix,  ayant  audef- 
foubs  defoy  Philippe  de  France  frere  du  Roy 
Louys  le  leune.  Depuis  il  paruinc  à la  dignité  de  Doyen, 
qu’auoient  tenue  auant  luy  Barthélemy  Eucfque  de  Chaa- 
lonsncpucu  d’Eftienncde  ScnlisEuefque  de  Paris,  Chan- 
celier du  Roy  Louys  le  Gros , & vn  autre  appelle  Clé- 
ment. En  laquelle  dignité  il  eut  auflîcét  honneur  devoir 
le  meline  Philippe  de  France  pourueu  feulement  d'vn  Ar- 
chidiaconé.  Il  fut  d’ailleurs  Abbé  de  l’Eglife  Collegiale  de 
S.  Martin  de  Montmorency  , comme  tcfmoignent  deux 
Chartes  des  années  millccent  quatre-vingts  quatre,  & qua- 
tre-vingts fix.  Et  apres  fon  trefpas  arriué  l’an  mille  cent 
quatre-vingts  douze,  ou  cnuiron,luy  fucceda  au  Doyenne 
de  Paris  vn  nommé  Michel,  qui  fut  en  fuite  efleu  Archc- 
ucfque  de  Sens. 

7.  Mathiev  De  Montmorency  premièrement  Sei- 
gneur 
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gncur  d’Attichy  fur  Aifnc,  puis  de  Marly, apres  que  fon  m°nt- 
fretc  Thibaut  fefut  retire'  dans  vn  Monaftcrc,  comincnça 
la  Branche  des  Seigneurs  de  Marly,  qui  fera  rcprcfcn- 
tec  au  Liurc  X I.  de  cette  Hilluirc. 

FILLE  DE  M AT  HIEV  I.  SEIGNEVK  DE 
Monrmoreiuy,  de  la  Royne  Ad  t.iE  de  Savoye 
Ja  fécondé  femme. 

7.  AdelEjOuAlix  de  Montmorency  eut  trois 

maris.  Lepremierfut  Gv  v II.  ScigneurDE  Ch ast  1 l- j,u 
LON  fur  Marne, de  Crecy,  ôcdeMontjay  : dont  fortirent  ClapiSoH 
entre  autres  enfans  Gavcher  de  Chastillon  .J*; 
Comte  de  S.  Pol,  & Robert  de  Challillon  Euefque  dc'*  >- 
Laon,  Duc  & Pair  de  France.  Lcfquclsà  raifon  de  leur  mè- 
re leur  vterinc  du  Roy  Louys  le  laine , font  qualiHcz  en- 
l’Hiftoire  de  Guillaume  le  Breton  Autheut  duliecle , N E-^.i„ 
VEvx  PAR  EXTRACTION  Ro  Y A LE  de  Robert  II. 

Comte  de  Dreux  Euefque  de  Beauuais , tous  deux  fils  de 
Robert  I.  Comte  de  Dreux  frere  du  Roy  Louys.  D'où 
vient  aulfi  que  Philippe  Augufte,  & Pierre  de  Couttenay 
Comte  dcNcucn  nomment  lcmcimcGauchcracCna-/ïy.«vM 
ftillon  LEVR  CovsiN,  en  dcuxatflcs  des  années  mille 
cent  quatre-  vingts  treize  j & quatre-vingts  feize, 


CHAS. 

TILION. 


De  gueul- 
iez a tra>s 
pjlt  devait 
a»  chef 
dot. 


Cette  Dame  receut  tant  de  faneurs  & de  benediâions  en 
fon  premier  mariage , qued’iceluy  font  defeendues  par  vne 
longue  fiiitte  dedegrez  le*  Maifons  de  Bourbon  Sc  d'Auftri- 
che,qui  régnent  auiourdhuy  puilfammcntcn  France  & en 
£fpagne,&  plufieurs  autres  k>uueraines&  Royales  Famil- a. 
les  de  l'Europe, comme  on  peut  recueillir  de  l'Hiftoire  de ** 
la  Maifonde  Chastillon. 
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HISTOIRE  DE  LA  MAISON 

EsTANTdcmeurécvcuucdcGvY  de  Chastillok 
vers  l'an  mille  cent  foixante  & vnze,  elle  fe  remaria  en  fé- 
condés nopces  à I E A N Chaftelain  dcCHOisyprcs  Com- 
piegne,  Cheualiet  ; lieu  qu’aucuns  appellent  C o c y par  vnc 
di(SUonplus  approchante  du  Latin,  & d’autres  le  confon- 
dent aucc  Coucy  en  l’Euefche'  de  Laon.  Quoy  que  ce  foit, 
il  nafquitaulTidesenfans  de  ce  mariage,  dont  l’vn  fut  Gv  y 
Chaftelain  de  Choisy  ou  Cocy, Chcualier  cclebreSc 
renomme,  lequel  G eofroy  de  Villchardouin qualifie  Niers 
Mahe'DE  MONMORENSY,à  caufe  de  fon  extraiftion 
maternelle,  & rcmarquequ'il  mourut  au  voyage  de  Con- 
ftantinoplc.  Car  ce  Mahe'  ou  Mathiev,  duquclil 
parle,  eltoit  le  Seigneur  de  Marly  frere  paternel  d’A- 
DELE  de  Mortmorency.  Cc  qui  fc  iuftifie 
par  vne  Charte  de  Maurice  Euefque  de  Paris  de  l’an  mille 
cent  quatre-vingts  dix,  où  Herve  de  Montmo- 
rency Doyen  de  l'Eglifede  Paris,  & Mathiev  Sei- 
gneur de  Marly  fon  frere , font  dits  oncles  -du  mefme 
Gvy  de  Cocy, &de M attiev  SeigneuroE  Mont- 
morency IL  du  nom. 

En  troifiefmc  ht  Adele  de  Montmorency 
cfpoufa  Raovl  Comte  de  Soiftbns  , comme  telmoi- 


gncntaulTi  diuers  Ailes  anciens.  L’vn  eftde  l'an  mille  cent 
quatre-vingts  cinq , par  lequel  elle  confentit  aux  dons 
qu’iceluy  Comte  fon  mary  nft  lors  à l’Abbaye  de  Long-^ 
pont  Ordre  de  Ciftcaux.  Deux  autres  des  années  mille 
cent  quatre-vingts  quatorze,  & quatre- vhgts  feize , où 
Gavcher  de  Chastillon  Seigneur  de  Mont- 
jay  fon  fils  l’appelle  Comtesse  de  Soi^sons.  Ec 
vn  quatrielme  de  l’an  mille  deux  cents  quatre,  piu  lequel 
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DE  MONTMORENCY,  LIVRE  II.  m 
Raovl  Comte  de  Soiflbns,  Seigneur  de  Moncjay, con- 
firma l’accord  fait  entre  Gaucher  de  Chaftillon  fils  d’A- 
DELB  fa  femme,  & les  AbbcSc  Chapitre  de  faintDenys, 
touchant  la  gruetic  du  bois  de  T rcmbley.  Mais  de  ce  ttoi- 
ficfmc  mariage  ne  vint  aucune  lignc'c  , cftant  Ao  EL  E 
DE  Montmorency  morte  longtemps  deuant  le 
Comte  Raovl  , qui  fe  remaria  en  fécondés  nopces 
auec  Yoland  de  Ioinville  feur  de  Simoir  Seigneur 
de  loinuille,  Senefchal  de  Champagne , puis  auec  Ade 
DE  Grandpre' Dame  de  Hans,  & viuoit  encore  l’an 
mille  deux  cents  trente  cinq. 
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MOREN- 


7.  BOVCHARD  V.  DV  NOM  SEN 
gnettr  de  Montmorency ,£ Efcdüen,  de  Qmfians  fainte 
Honorine,  a/dttichj , Herouuille , çfc. 

Chapitre  VIII. 


HJI. 
Prcuucs» 
P'g-  il 


i^ovYS  T L vint  à la  Cour  du  Roy  Lo  vy  s le  Icunede'slcviuantdcMA-^ 
lEiEv-  Jthievde  Montmore  n c y fonpcrc,&  fut  vn  des  pria- 
cipaux  Seigneurs,  qui  accôpagncrcnt  faMajeftcen  la  ville  de  Sens 
l’an  rnillc  cent  cinquante  Sc  vn.  Ce  qui  s’apprend  d’vne  Charte  de 
Hugues  Arclieucfque  deSens,  contenant  qu’Anfelmede  Trainel, 
&fes  fretesGarnier&Guarin, concédèrent lorsà  l’Eglifede  Pon- 
tigny  tout  le  droit  qu’ils  auoient  au  bois  de  S.  Eftienne,  & ce  que 
la  inefmcEglife  tenoit  d’eux  à Buts  & à Cailly  , du  confentenicnt 
d’Elifcnde  leur  mere.  Car  il  y cil  porté  expteflement  que  le  don 
fut  fait  à Sens , en  prcfencede  Louys  Roy  de  France,  Duc  d'Aqui- 
taine,de  Bove  hard  DE  Mo  NTMoREN  c Y,  & de  Thierry 
Galctand,  qui  eftoient  les  deux  Seigneurs  plus  proches  de  faper- 
fonne.  • L’an  mille  cent  foixante  le  mefme  Bovchard  V.  du 
nom  cftant  àTaverh  Y auec  Mathiev  de  Montmo' 
R E N c Y fon  pcrc , approuua  les  dons  par  luy  faits  à l’Abbaye  de 
noftrc  Dame  du  Val , & luy  fucceda  ledit  an  aux  Seigneuries  de 
Montmorency,  d’Efeouen, de  Conflans  laintc  Honorine, 
Fçullarde  prés  de  Melun,  Chaftcau-Bafl'et,  Herouuille,  Tauerny, 
Groolcy,  Saint  Brice, Efpineul  fur  Seine,  Sc  autres. 

Qvelqve  temps  apres  il  s’allia  par  mariage aucc  Lavren- 
CE  DE  Hainavt,  nommée  aufll Lavr EôcLAVRETTEdans 
les  Tiltres  anciens.  Princefle  quiappartenoit  de  fang  Sc  de  parente 
à diuprs  Empereurs,  Roys,  Sc  Comtes  de  Prouinccs.  Car  elle  eftok 
fille  de  B AVDovi  N III.  Comte  de  Hainaut  furnommé  l’Edi- 
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qu’cllccftcndoit  lès  rameaux  d'vn  bout  dclamcr  àrautrc,ainflquc  mont- 
ks  anciens  ooc  remarqué.  Elle  eut  pour  frère  Bavdovik  III I. 
appelle  le  Courageux , Comte  de  Hainaut  & de  Nimur,  qui  fut 
conioint  aucc  Marguerite  de  Flandre  fille  de  Theodoric  d’Alface 
Comte  de  Flandre  dit  le  G rand.  Et  fes  feurs  furent  Yoland  de 
H A IM  A VT  mariéeprcmicrement  àYuesComtede  Soi(Tons,puis 
à Hugues  Candauefnc  Comte  de  famt  Fol  , & Agnes  de^'“ 

H AIN  A VT  femme  de  Raoul  Scigneut  de  Couty,  de  la  Fere, 

& de  Mark,  petit  fils  de  Thomas  de  Boue  dit  de  Mark  Comte 
d’Amiens  : dont  nafquic  entre  autres  enfans  Yoland  de 
C O V c Y alliée  à Robert  1 1.  Comte  de  Dreux  , Prince  de  la 
Maifon  Royale  de  France.  La  rnelmc  Laurence  Dame  de 
Montmorency  eut  pour  nepueux , Bavdovin  V.  Comte  de 
Hainaut  & de  Flandre  , créé  Empereur  deConlhvntinopk;  P Hl- 
LiPf  E DE  HAiNAVTMarquisdcNamur,mariéà  Marie  de 
F R AN  CE  fille  du  Roy  Philippe  Augufte:  & H en  R Y de  Hai- 
NAVT  aufli  Empereur  de  Conftantinopk  apres  fon  frere  Bau- 
douin. Bref  elle  eut  l’honneur  d'eftre  tante  d'YsABEAV  de 
H A I N A V T Roync  de  France,  première  femme  du  Roy  Philip- 
pe Augufte , & d’Y  oLANDDE  Hainavd  heriticre  de  l’Em- 
pire de  Conftantinopk  , quelle  porta  par  alliance  à PierrS 
de  Covrtenay  Comte  d’Auxerre.  A quoy  l’on  peut  enco-  Vyimim 
rc  adioufter  pour  vn  fingulicr  comble  de  grandeur , ce  qu’aucuns 
Hiftoriens  de  France  ont  eferit  de  la  Royne  Yfabcau  la  niepee, 
qu’elle  tiroit  l’cxcclkncedc  fon  origine  de  l’Empereur  S.  C h a R-  *'■* 

L E M A G N E , dont  la  race  fut  vnic  par  fon  moy  en  en  la  perfonne  du 
Roy  Lov  Ys  VIII.  fonfilsperedefaintLouys. 

Cette  PrinceftcLAvRENCE  de  H ainavt  auoit  efpciu- 
fé  en  premières  nopcesThierry  Comte  d’Aloft,  Seigneur  de  la  ter-  plg.,,’ 
rc  de  V vaes , ou  V vaife , fils  d’ Y uain  de  Gand  Comte  d’Aloft  , & 
de  Laurence  de  Flandre  fille  de  Theodoric  d’Allace  Comte  de*°^'" 
Flandre  oncle  de  Mathieu  I.  Duc  de  Lorraine.  Duquel  Comte  * 
d’Aloft  eftant  demeurée  venue  fans  lignée  l’an  mille  cent  foixantc 
fix,  elle  s’ en  retourna  dans  la  maifon  de  Baudouin  III.  Comte  de 
Hainaut  fon  pcre,où  elle  rcfida  iufquesàla  mort  d’iccluy  auenue 
l’an  mille  cent  foixantc&  vnze.  Lt  peu  apres  le  Comte  Bav-"7'- 
do  vin  IV. fonfrerelaremariaauecBovcHARD  Seigneur  de 
Montmorency  coufm  germain  de  Henry  1 1.  Roy  d’Angleterre,  u 
Duc  de  Normandie,  ^cendu  auffi  par  la  PrincelTe  AhiKtJtlltM 
d’An  gleterrb  famere  dulknedeCnarkmaeneEmpereur,de 

1 Q , O I * t I LsMrtHtt 

HuguesCapet  Roy  de  France,  & desanciens  Comtes  de  Flandres, 
tigede  ceux  de  Hainaut.  D’oùvintqu’il  fctrouua  parent  du  quart  ' 
au  cinquicCne  degré  de  Laurence  la  femme , & que  fit  ^andeur  ’lûjLZ. 
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iointc  àccllcdcfon  alliance  le  maintint  en  la  réputation  d'vn  dei 
plusilluftres  & puiflàntsBaronsde  fon  fiecle,  luy  donnant  mefmc 
fa  hardiefle  de  s’intituler  quelquesfois  BovchaRD  par  la 
GRACBOE  Diev  Seignevr  d e M O N T m O R e N c Y.  Car 
entre  autres  Chartes  qui  fe  voyent  de  luy  au  Threfor  de  l’Abbaye 
du  Val,ily  ena  vne  où  il  prend  ce  tiltre,  donnant  aux  Religieux 
dulieulamaifbndefeuleande  Chauenieres  fituée  à Montmoten- 
cyrenprefcncede  Mathiev  de  MoNTMORENCyfon  frère, 
de  Mathieu  del’Illetejde  loffclindc  S.Denys,  de  Pierre  de  Pifle- 
coch,& autres  Cheualiersdefa  fuitte. 

I L eut  vne  grande  deuotion  à celle  Eglife  du  Val , & la  vifira 
fouuent  auec  Lavre  N CE  fa  femme.  Dequoy  rendent  tcfmoi- 
gnage  plufieurs  autres  vieux  Adles,  par  lefquels  non  feulement  il 
approuua  les  biens  queMATHiEv  DE  Montmorency  fon. 
pere  y auoit  donnez  , mais  aulfi  les  augmentai  diuerfes  fois,  du 
confentement  & volonté  tant  de  fon  efpoufe  Lavrence,  que 
deTHiBAVD, de  HERvE',&de  Mathiev  de  Montmo- 
rency fes  frétés;  ellant  ailifte  de  diuers  Cheualiers,&  Gentils- 
hommes qui  le  fuiuoient  d’ordinaire,  lesvns  comme  fes  vallàux, 
les  autres  comme  domelliques  de  là  Maifon,  c’eft  aflàuoir, 

Baudouin  d’Andilly. 

Henry  du  Mailhil. 

Adam  de  Melun. 

lolTelin  defaint  Denys. 

Renaud  Mulàuene. 

Eudes  du  PlelTc. 

Guy  de  Grooley. 

Gauthierde  Grooley. 

Henry  de  Banterlu. 

Thibaud  de  Villers. 

Eudes  Buifet. 

lean  Cornut. 

Sultan  le  ieunc  de  laehi , & autres. 

L E mefrne  Bovchard  ayant  fait  baftir  vne  Chapelle  neuuc 
enfon  challeaude Montmorency,  fupplia  Pierre ArcheueC- 
que  de  Tarentaife , Prélat  de  trcllàinte  & religieufe  vie,  & pour 
lors  Légat  du  SiegeApoftoliqueence  Royaume,  de  la  dedier.  Ce 
qu’il  accomplit  l’an  mille  cent  foixante-quatorze  auec  vne  magni- 
fique &fomptueufe  folemnité.  Car  ce  Seigneur  & Lavrettb 
fa  femme  ynirentprcfentsauecLEVR  CovR,  compoféede  plu- 
lîeurs  EcclefiaRiques , & Gentils-hommes , dont  jes  noms  fuiuenc. 

Rainavd  Abbéde  NoftreDamedu  Val. 

Guillaume  Prieur  de  la melme  Eglife. 

Euurard 
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Euurard des  Barres Moync  de  Cleruaux.  mont- 

Guillaumc  Chapellain.  moren- 

H erve’  Abbé  dcfaitit  Martin  de  Montmorency. 

Simon  Chapelain. 

Guy  Chanoine  de  fainct  Martin. 

Mathiev  de  Roissy. 

Guy  de  Grooley.&Richildedefa  femme  feur  de  Mathieu. 

Pierre  Aguillon. 

Gautier  Buffe , & Eue  fa  femme. 

Gautier  de  Grooley. 

Baudouin  d’Andilly. 

GuydeTorote. 

Henry  du  Maifhil. 

Raoul  de  Bellefontaine. 

Adam  de  Chauluery , & Raoul  fonfrere. 

Thibaud  de  Couruenne. 

Roard  de  la  Cour. 

lAdVESDE  Gvise  rapporte  d'ailleurs , que  l’anmille  cent  foi-  • * 7 5> 
Xante  quinze , h Comte  Bavdovin  de  Hainaut  s'en  vint  triom-  ^ 
fhamment  àvn  tonmoyj^ui  crié  efioit  entre  U cité  deSoiffons  cJr  Bre-  <‘'J" 
ne,àtout  deuxeents  Chenaliers,  cir  mil  deux  cents  hommes  de  piedtres-  Htm.im. 
expers.  Entre  lefquels  TR  es-es  peci  a v x C ompa  l gnon  s 
ejlotent  Mejiire  RaouI  de  Coucy , Mepire  BovChaRD  DE  Mo- 
morensi,  compaignons  d'armes,  Mepire  Raoul  de  Clairmont,  gÿ* 
autres.  Paroles , dont  il  eft  facile  de  iuger, combien  çeBovCHARD 
eftoit  recogneu  & recommandé  pour  là  valeur  & fuffifanceau  me- 
ftier  delà  guerre:  encore  que  nosHiftoriens  n’en  ayent  reprefenté 
aucunes  marques  en  leurs  Eferits.  Mais  làns  perdre  temps  à aceufer 
lcutnegligence,ilfufEra  de  toucher  le  reftedefes  aélions,fuiuant 
lesv’eftiges  qui  s’en  voyent  dans  les  monuments  de  fa  pieté. 

On  fit  donc  au  Chartulaire  de  l’Abbaye  de  S.  Denys , qu’il  fe 
trouua  à Heugoth  l’an  mille  cent  foixantedix-fept,  elfant  aflilfé  p>g  i‘  ir- 
de  plus  de  trente  Gentils-hommes.  En  prefence  defquels  il  approu-  " 7 7 • 
ua  la  vendition  de  certains  héritages  de  fon  fief,  que  firent  lors 
Henry  de  Heugoth  Cheualiet , ManaUd  là  femme , & Robert  fon 
frété, à vn  nommé  Simon  de  faint  Denys.  Et  en  fut  l’Aâe  fouC- 
crit  8c  ligné  publiquement  d’eux  tous  en  cét  ordre. 

Hiilippcde  Grooley,&fonfrete. 

tAnfclme  d’Aldre. 

Henry  de  PilTecoch,&  Thibaud  fon  fils. 

Retic  d’Efenuille,  Renaud,  Guy,  & Pierre, fes' frétés. 

Gautier  fils  d’Arrode, & Piene  fonfrere. 

Mathieu  de  l’illctte. 

Ç ij 
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Baudouin  de  Gonneffe. 

Henry  du  Maifnil. 

Renaud  Mufauene. 

Raoul  de  GrefTy. 

Adam  de  Villers. 

Guyde  Grooley. 

Guy  deTorote. 

Baudouin  d’Andilly. 

Pierre  Sanglier,  & Philippe fon  frere. 

Guillaume  de  Nanterre. 

Dreux  fils  de  Girard. 

Guillaume  de  Ponceaux. 

Yues  de  Conflens. 

Adam  & Pierre  d'Ermcnouillc. 

Pierre  de  Villeccigncufc.  ■ 

lean  Papcliuis. 

Huguesde  Chaumont. 

Devx  ansapres  ildonnaàl’Eglife  dcNoftreDame du  boisde 
Vincennes  le  droit  de  fel  qu’ilauoit  fur  les  bateaux  de  fel  partants 
par  la  riuiere  de  Seine,  coniointement  auec  Thibavd,  Her- 
Ve',&Mathievde  Montmorency  fes  frères.  Et  bien 
que  la  gloire  empruntée  ne  paroifle  pastant  que  celle  qui  a pour 
fondement  lesproptes  mérités,  ficft- ce  qu’il  compta  entre  fcsplus 
grandes  fclicitezle  mariaged’Ys  A BEAV  de  H ainavt  niepcc 
de  fa  femme  auec  P h i l i PP  e fils  vnique  du  Roy  Louys  le  leune. 
Laquelle  Ylàbeau  Bclleforeft  eferit  que  ce  Roy  choifit  poureftre 
l’efpoufe  de  fon  fils,  principalement  a caufe  que  les  Maisons 
fc,  cft.  ,s.  de  Montmorency  et  de  C ovc  y pour  lors  fort  renom- 
mies  eJr  puifftntesen  France  efloienr  aüiiesdu  H ennuyer.  La  ceremo- 
nie des  nopces  fe  filf  à Bapaumes  l’an  mille  cent  quatre-vingts, 
1 1 8 O.  où  nefaut  point  doubtet  que  Bove  HARD  de  Montmo- 
rency ne  tinll  vn  despremiets  rangs , & ne  participait  plus  que 
nul  autre  aux  refioüirtances.  Mais  comme  les  iours  les  plus  clairs 
font  fouuent  troublez  d’orages, aulfi  n’y  eut-il  que  bien  peu  d’in- 
tetualle  entre  ce  triomphe  & le  ducil.  Car  non  feulement  le  Roy 
Louys  mourut  en  lamefme  année , laiffant  la  Couronne  à fon  fils 
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rreuun, 
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HiLip- Philippe  qui  fut  depuis  furnomme  Avgvste,  & Con- 
E AV-  qvER ANT;  mais  aufll  l’afflidlion  parta  iufques  en  la  Maifon  de 
Bovchard  de  Montmorency,  pat  la  mort  de  Lav- 


Prenue» , 


Y,  pat 

RENCE  DE  Hainavt  fa  femme  auenue  le  neufielme  iour  du 
pig.«o.  mois d’AoulH’an  milleccnt  quatre-vingts-vn,ouenuiton.  Cequi 
• 1 8 1 . fe  recueille  cantdu Calendrier  de  l’Abbaye  du  Val, où  elle  fut  en- 
p's- 1»  feuelie,  que  d’vne  Charte  du  Monafterc  de  S.  Denys  confirmée 

par 
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par  le  Pape  Lucius  III.  le  quatorziefmc  iour  de  May  l’an  mille  m ci  nt- 
cent quatre  vingtsdeux,  concenantqucccScigncurquitra  àl’Egll-“°‘^'‘’'‘ 
fc  de  S.  Denys  vnc  couftume  qu'il  Icuoit  fur  les  vignes  d'icelle  fi-  j , 3 
tuées  à Dueiljà  condition  de  cclcbrcr  tous  les  ans  l'anniuerfaire  de 
feue  Lavre  fon  efpoufe,  &lc  ficn  apres  qu'il  auroir  rendu  fon 
ameà  Dieu.  Dequoy  furent  tcfmoins  ceux , clont  les  noms  fuiuent. 

Gvarin  Abbé  de  faint  Viéfor. 

Amé  Prieur  de  l’Abbaye  du  Val-Dieu. 

Girard  Chantre. 

Gautier  Chapellain. 

Roger  deSolefmc. 

Thibavd  de  Marh. 

HERVE'fon  frere. 

Adam  de  Villers. 

Amaury  fon  frère. 

Renaud  Mufauenc. 

Yues  de  Conflens. 

Raoul  de  Conflens. 

Le  mcfme  Seigneur  conrinuant  fes  deuorions  donna  le  fonds 
oùcftbaftylePricuréduMcnel,autrcmcnrditdelaCoudr.avc,aux'' * ' 
Religieux  dcl’OrdredcGrandmontappellcz Bons-hommes, aucc 
T HiBAvD  DE  Montmorency  fon  frere,  &Mathie  v fon 
fils:  & auéforiza  en  faueur  des  Chanoines  de  S.  Vi  éfor,  le  droit  de  la 
difmc  d'Eaubonne  que  leur  engagea  Euftache  Dame  d'Eaubonne, 
ducôfentcment  de  lean, Pierre,  Sc  Mathieu  d’Eaubonne  fes  enfans, 
dcMathicudcl'Illefonfrere,&dcMiloiideNogent.  Aquoy  afli- 
fterentTHiBAVD  de  Marly,&  Mathiev  de  Montmo- 
rency frères,  Amaury  de  Villers,  AdamdeDoomont,Adamdcp,g  «. 
Chauluery,&Raoulfon  frerc.Iloftroyaaufliaux  MoynesdeDoo- 
mont,  Prieuré  dépendant  de  celuy  de  S.  Martin  des  Champs,  deux 
muids  devin  par  an  en  fes  prefloirs  de  Montmorency,  & amortit 
toutee  qu’ADA  M de  Villers  Seigneur  de  Doomont,  Idoi- 
ne fafemmcj&lBAN  DH  Villers  leur  filsauoient  donné  au 
mcfme  Prieuré,  mouuant  de  fon  fief.  Puis  elfant  allé  vifiter  l'E- 
glifc  du  Bois  faint  Pcrc  l’an  mille  cent  quatre-vingts  cinq , aucc  1 , 3 j. 
He'Rve'de  Montm.  Doycndcl'Eglile  de  Paris,  Thibavd 
Religieux  de  l’Abbaye  duVal.&MATHiEv  Seigneur  de  Marly 
fes  frères,  il  inftitua  de  leur  confeil  & volonté  vn  Chapellain  en 
l'Eglife  de  faint  Martin  de  Montmorency , pour  celeorer  cous 
les  iouts  vnc  Meflc  des  morts.  Finalement  apres  plufieurs  autres 
tcfmoignages  de  l’affcélion  qu’il  portoicauxEglifcsdcfcs  terres,  il 
voulut  encore  fignalcr  fa  pieté  parle  pèlerinage  de  Hicrufalcm,  & > * 8l  9. 
ptinc  la  Croix  l’an  mille  cent  quatre-vingts  neuf,  pour  y accompa- 

P iij 
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MONT-  gncrlc  Roy  Philippe  Avgvste.  Maisauant  que  l’armée  Roya- 
MOREN-  mourut,  & fiit  enterre  en  l’Eglife  de  l’Abbaye  du  Val, 

ou  il  auoit  edeu  fa  fepulture , y donnant  lors  toute  la  terre  qu’il 
auoità  GonnclTe.  Quelques  Chattes  portent,  qu’il  ordonna  exé- 
cuteurs de  fonteftament  fes  trois  frères,  Sc  leur  recommanda  en- 
treautres  chofes  de  reftituer  tout  ce  qu’ils  recognoiftroient  auoir 
cfté  vfurpé  induement  parluy,ouparfesOlEcicrs.  Qui  fut  vn  tef- 
moignage  euident  de  la  pureté  & innocence  de  fon  ame. 


ENFANS  DE  BOVCHAKD  V.  SEIGNEVK 
de  Montmorency  , de  Laveence  de 
Hainavt  fafemme. 

8.  Mathiev  1 1.  Seigneur  de  Montmorency,d’Efcoucn,  de 
Conflans  fainte  Honorine,  & autres  terres,  fut  Connella- 
blede  France  , & continua  la  pofterité  mafculine,  comme 
feramonftréauLiure  III.  de  cette Hiftoite. 


prcuoti.  8-  Alix  DE  Montmorency, appelléeaulli  Adeleis 
p*s»j  “•  & Ade  LIGE,  eut  pour  mary  Simon  IIII. Comte  de 

Montfort  & deLeiceftre,  fils  de  Simon  III.  Comte  de 
Montfort,  & d’A  M i C i e heriticte  de  la  Comté  de  Leiceftre 


MONT- 
ï ORT. 

De  gueaU 
les  au  lyon 
d'aigcDt , à 
U c|ucue 
feiuchce. 


rinrtMey^ 
m di  5»f- 
m»j.\CuU- 
Ummêdu 
fuy-L*M- 
rtiu.tt  Str- 
nard  Guy 
tn  Itttri  Ht- 
fitrttt  dt  t» 
imm  dit 


en  Angleterre.  Seigneurfigenereux  &vaillant,qu’ilremplic 
toute  TEurope  de  la  gloire  de  fon  nom , principalement  par 
la  guerre  contre  les  Albigeois,  oùfes  hauts  faits  d’armes  luy 
acquirent  le  rate  titre  de  Machabée.  Plufieurs  Hiftoriens 
ontdefcrit  fes  gefteshetbiques,  & remarqué  comme  pour 
les  frnguliers  feruices  qu’il  rendit  lors  à l’Eglife  , dom- 
ptant les  ennemis  de  la  toy  Catholique,  il  obtint  du  Pape 
Innocent  III.  le  don  des  Duché  de  Narbonne,  Comté  de 
Tholofe , & Vicomtez  de  Bczfr rs , Caxcalfonne , & Niûnes: 
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dontlcRoy  Philippe  AvcvsTElcrcccutà  hommige 
enla  villcdc  Melun  l’an  mille  deux  cents  feize.  Parquoy 
fera  befoin  d’en  rcpetericy  le  difeours  entier , ains  fuffira  de 
dire  que  la  DuchcflcALi  X de  Montmo  re nc  y fa 
femme  fut  perpétuelle  compagne  de  fes  entreprifes,  & qu'a- 
pres  famortarriuéeau  ficsrc  de  Tholofelc  xxvii.  lourde 
luin  l’an  milledeuxccntsdix  fept,  elle  s'en  reuint  courageux  ' ^ * 7- 
feinent  demander  du  fccours  au  Roy.  En  la  Cour  duquel 
eftant  au  mois  de  luin  l’an  mille  deux  cents  dix-huit,  elle  1 1 1 g. 
donna  aux  Religieux  de  Noftre-Damc  du  Val  dixliurespa- 
riCs  de  rentefurle  port  & trauers  de  Conflans , ann  qu’ils 
prialTent  Dieu  pourlefalutde  feu  S ) Mo  n Comte  dsTho-  . 
iofeSc  de  Montfort  fon  mary.  Ce  que  confirmèrent  M a- 
THIEV  DE  Mohtmorencÿ  Conneftable  de  France 
fon  frere,  & les  quatre  enfans  quelle  auoit  du  défunt.  Sça- 
uoireftAMAVRY  de  Montfort  Duc  de  Narbon- 
ne, Comte  dcTholofe&  de  Montfort,  Seigneur  d’Efpcr- 
non,  qui  fucceda  depuis  en  l’office  de  Conneftable  à Ma- 
thieu de  Montmorency  fon  oncle , & efpoufa  la  fille  d'A  n- 

dre"  de  b o vr  go  non  e Dauphin  de  Viennois,  delà 

Branche  Royale  des  Ducs  de  Bourgongne;  G vy  de 
Montfort  Comte  de  Bigorre  par  fon  mariage  auec 
PerreneLle  ComtclTc  de  Bigorre,  Vicomtelfc  du 
mont  de  Marfan  : S I M O N de  M ontfort  Comte  de  ' 
Leiceftre,  qoife  retira  peu  apres  en  Angleterre,  où  il  mérita 
d’auoir  pour  femme  Eleonor  d’Angleteh  re  fille 
dclEAN  Roy  d’Angleterre  & d’Yfabcau  d’Engoulefme 
fon  efpoufctSc  Robert  de  Montfort,  thtqucl  on 
ne  trouue  nen  que  le  nom.  La  branche  aifiiee  de  cette  il- 
luftrc  3C  célébré  Famille  de  Montfort  fondTrdcpuis  par 
deux  voy CS  differentes  dedans  les  Maifons  Royales  de  Bre- 
tagne & de  Vendofine,  d’où  eft  iffu  le  tres-CKrcllien  Roy 
Lovys  XII L qui  régné mamtenant. 


8.  EvEDEMONTMoRENCYfc  trouuc  nommec  en  diucr-  , 
fes  Chartes  auec  BovcHARofon  pere,  & M a t h i e v 1 1 . f •«  i»  ‘>- 
Seigneur  de  Montmorency  fonfrete.  Maisonne  lit  rien  de 
fon  alliance. 

leandeParisChanoinedcl’Abbaye régulière  deS.  Vi£for  eferiten 
fon  Memorial  des  Hiftoires,  que  Bovchard  V.  Seigneur  de^** 
Montmorency  dcccda  fans  entàns  l’an  mille  cent  quatre  vingts 
deuXj&luyfuccedaMATHiEvDE  MoNTMORENCyfonfrere, 
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2 ui mourut  Tau  mille  cent  quatre-vingts  quatorze,  laiflànt  pour 
Is &heritierMATHiEV  11.  Seigneurde  Montmorency,  Con- 
ncftablede  France.  Mais  les  Aturalcs  de  Hainaut  & de  Flandres,  ôc 
les  Aûcs  du  temps , oui  feront  alléguez  cy-apres , enfeignenc 
clairement  qu’il  s’eft  abufé. 

Roger,  de  Hoveden  fait  aufli  mention  en  fonHiftoirc 
d’Angleterre  d’vn  Iosselinde  Montmorency  tué  au  fic- 
ge  d’Acre  l’an  mille  cent  quatre-vingts  vnze,  combatant  pour  le  fer- 
uicedeDieu&delaFoy.  Mais  ie  n’ay  rien  rencontré  de  fon  extra- 
ûion , fl  ce  n’eft  qu'il  fuft  fils  narurel  du  mefme  Bovchard  V. 
Seigneur  de  Montmorencj'. 


EXTRACTION  DS  LAVRENCETE 
Hainaut  Dame  de  Adontmorency. 


S.Char- 

LEMA6NS 

Empe 
rcuc 
Roy  de 
FfAiice. 


Pepim  Roy 
d'Iulic. 


UermtngÂt'. 

de 


X. 

L OT  H A I • 
% e EmpC' 
(cur. 


Ptfin  Roy 
d'Aquiuinc. 


r 3- 

Car  LO* 
MAN  Ab- 
bc. 

Chdrles 
Roy  d’A- 
quiuinc. 


Ltnys  Roy 
dk  le  de  Germa- 
Dcoonnai-  nie. 
te,  Empe-  ^ 

’b.  ^ reur,  & Roy 
' de  France.  ' 


iuSth  fille  de 
rvehheCS- 
teX‘ femme. 


Rflfrjvdefé- 
me  de  Con- 
(lamin  Em- 
pereur de 
Grèce 


L O V y s 
III,  Roy 
de  France. 


Lethetirt 

Abbé. 

jln^etrde. 


Ceirhmân 
Roy  de 
Bourgon* 
gne  & d'A« 
quiuine» 


1 


Chéries  fur- 
nommé  le 
ChauueRoy 
de  France,  de 
Empereur. 
Efpoulâ 
Hermentrtule 
Elle  de 
den  Comte, 
mourut  Tan 
«77? 


r J. 

Lovys  IV. 
lumommé 
d Outre  • 
mer  , Roy 
de  France, 
erp.  Çirher- 
gne  falle  de 
Henry  1.  i 
Empereur , 

& leur  d’O- J 
thon  I.  dii^ 
le  Grand, 
vernie  de 
Gincbcrr 
Duc  de  l or. 
raine.  Il 
mourut  l’an 
neuf  cents 
cinquante- 
quatre. 


r 6. 

Lot  KAiRS 
Roy  de  Fia- 
ce , pere  de 
Lenys  V.qui 
mourut  fans 
enfans  l'an 
987. 


Perte. 


qi!U. 


Chéries  Duc 
de  Lorraine.' 


Méhéud  fg- 
me  de  Con- 
rad Roy  de 
Bourgon- 
gne. 


H 


Louys  'dit 

le  Begue  CChaalcs 
Empereur  die  le  Sim 

& Roy  de  pie  Roy  d 

France.  France,  ef- 

poor.Ojçi-  rB»Hd.uài 

^^^éeaj1nite~  fAlrmél  le  i II.  .dit  le 
\terri.  fvitU  Com-  Icune,Cô- 

t/ideléis.  ^ ChdrUs.  lede  Fiâdre*^  de  Flan- 

BéédeétH  dre,  cfpou- 

fl  furrm-  rermésedeù.  UMéùéd 

JudUbcfMt  méleChau-  ^ ^ Séxe  fiUc 

venue  d'E-  uc  Comtek  Herman 

telulpheR*  de  Flandres  I Duc  de  Sa.^ 

d'Angl.  ef^  efp.  Et/lrM. 
poufa  S4I»-  deetAé^. 

d,M«  I 

Corme  de 
/Udres.  (^Cambrey. 


tAdêlybe 
Comte  de 
Boulongne. 
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Othon  Aibkrt  Aibkiit|Go»iproyI  boi.lie.  |Bbtoovim 
Du<  de  11.  Comte  lll.  Com-  | Comte  de  Ni  [aliiiit  Dtloi  H.t  moit 

LDtt3<ne  de  Nomur,  te  de  Na*  | mnr  , erpauû  I N am  r v,  de*  | icuae.  ■*  t 


deeed^  raos  ' 
en  fans.  I 


Duc  de  ‘■>- 

lonatae.  t"' ‘‘‘ 


Ièt  Duc  de  mur  cl- 
Loiraiae,  poufa  rd 
clp.  Rfgf-  dfJdUrr,  d< 
Uadt  fille  J laquelle  1 
dcGozcIooS  eue  plu* 
Due  de  I Ceuri  ca- 
Lorraine.  1 6uu. 
futtoè  l'aa 
10  « I.  oa 
/>■ 


Htmy  dt 
Naai»«rCâ* 
te  de  Dur- 
bojr. 


mur  cl-  A ea  premier  ht  I cedi  leuoea  - 
poufa  rit^  Mtünmd  fiÜe  dr'l  ^ - 

d.»4».,d.  heriiiere  de  f Com.e 

laquelle  il  Xoget  Comte  de  Namur  » de 
eue  plu-  deTorceaii,  tu.cmboutg. 

ueuri  ca-  puis  hrfmmfm 
6uu.  C.  dt  Liutim-  j 

^ iêUff.  AlùedtSjmnrl 


Tudtric  Euef- 
que  de  Liccc.  n>ar<«  i Bmm 
^ ® d^UM  I 1 I. 

Htm,  il  N.-  foraie  de 
■ue  Comte  de  Haïuaut. 
la  Roehe  en 

Aideonc.  CUnnnn  ma 


AÎixdi  SjÊmnr  I 

hemiere  de  | 
cctfc  Comte  J 
tnariec  i - ? 


^G^dtfr^y  V»  H. 
..marié  a 

di  ytrni^dit' 
ComtcUbi  de  S. 
Quentin  1 dtfut 
a’eut  enfau». 

Bsudêmia  I Y. 
Comte  de  Hai- 


I Allnt  dé  Ns-  I Duc  de  Zeria-  I de  Btstitsrd  ds 


ITkitrry 
Due  de 
Loitaiui 


ErAwufnr. 
dé  mariée  à 
Alitt  I * 
Comte  de 
Naomt. 


Htdwigê 

on  Hsdéé>  I 
w«drdf  N.  ! 
mariée  i ^ 
GtrsrdCÔ-  | 
ted'Alliee,  Cirni 
Duc  de  I d'A  Cie. 
Loiruae.  L 


_ I nwr  marié  à 

Tkiérry  I àds/mUtdéRe»- 

Duc  de  ^y-. 

Lorraine, 

k Comte  fsimé»  Due  de  j Rcthcl. 
dAllace,  Lorraine  ^ 
efpou(a  ^ 

Cértrndé  1 

de  ïWre.  Thiirry  i’Alfm- 
I cé  Comte  de 
I Flandre  dit  lé 
I Grand. 


CltHMnei  ma- 
riée à fiertould  LsmréBiê  fe-iimc 


I - II-  ' J Nmtméf  Comte 
*“‘'"^l‘“aSdeRethel 

çmttér  Comte  1 


Mmmjfti  Com- 
te de  Rethel. 

Béstrix  femme 
de  Roger  Rop 
de  Sicile. 


fdlrwaMll. 

Comte  de  Flao-  « R «• 

GtMTddcUr-  dre,  fur  lequel  Euefquc  de 
raiae.  Robert  U Fri-  Liege. 

foofoD  oncle  r* 

Eucfque  ** 


"dhaeol  l*  Ç 5»d*«* 

/waeCom-  llll.ditàla 
te  de  Flaa-  Belle-Bar- 
g.  dte.efpou-  be.futma- 

£1  félon  les  'ü  à O/im 

8 Chfooi-  dé  Lmxém- 

DOfîN  Jll.  J 

dcïlaadre  Choaegoa- 

ger  Ro»  o«  Empe- 

d'Italie,  heied'Ale- 

qu'aaevDS  *n»foc. 

Bojxuseat 

tMfsmas. 

iV.  i 


Choaegoa- 
dc  Etape* 
hete  d'Ale- 
magoe. 
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de  Flandre,  | 
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liant  .rpoufa 

li,  il 

Coim.  Je  Fli-'S  i' 

Jie.  efpouCt  Comte  de 

telle  de  Hai- 

CSéitff  II.  C. 
de  Flan,  dit  de 
Hieiuf. 

Y dit  le  Adeiê  meré  A»  I 


CBsuiésin  irC. 

Idc  Hainauc  cf-..^  A 
poufa  Xtl*nd  dt 
} GdtéUrt. 


AfnstU  de  H. 
Scigneut  du 


B«hét$  I î.  C.  I 
deflam  dtt  de 


efpoufâ  A-\  Kéhrt  dit  le  } Adélt  meré  de  I te  de  Moni- 
ét!é  dt  S Fnfoo  Comte  5.  Charles  C.  1 fort. 

Cr^#>  AIU  I A»  elsn/lo.  J.ri J-- 


d'Amaury  Cooi- 


frmstt  fille  de  Flandre  ef-:s  de  Flandre 
deHugom  P»«ûC.e„«l. 


Capet , k 
feur  de 
Robert 
Ropt  de 
France. 


UshsHd  dé 

Plidré  femme 
de  Guillaume 
Duc  de  Nor- 
laandie,  Roj 
d Angicieire. 


me  de  Thierry 
Duc  dé  Loérai- 


Gaiflaarltif  II.  Aliné  ifAtig’t- 
Rop  d'Angle-  terré  femme  de 
terre.  tdsthéH  J.  Sei-  » 

gncurdc  Mont-"® 

Htm,  t.  Ro,j 
de  Nonaeodie. 
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TZiRENTE  DE  LJVRENCE  DEHA^ 
rmut  Dame  de  Mmtmmency  , ©* 
dejès  enfans. 

r X.  C ?•  Ç 4^ 

|M*T«ii»  U.  I BorcMA»»  Vl.^  M athiit  III.  Jei- 
H A 1 N A V T I Seigaeur  d«  Môc- 1 icigneui  d«  M6c.  ' **“  “ — - 
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micr  Ut  Thi«rj:<»  ncftiblèdefi»-^  UéthamdtM.  ^ 

* ce  , efpoulà  ea  I po«uM«r*c  Co- 
i.  I pteroier  lu  Gtr^  \ eeflede  Pûchieu. 

- ^ ^ i ^ 
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Batoovin 
m.  coiA- 
te  de  Hà- 
oauc  fur» 
Bommi 
t’Edificar* 
efpou(â  <4- 


Lav  R 
sr 


dont  n‘cDC  en 

U.  J.  K.'î  ,WV  S..BO.U,  ^ 

de  Mootmo-  j ^ ^Ammry  Doc  de 

Ida  M»utf9Tt,  & de  J * ■ * 

ToulouTc  Duc  de  * 

\_Nafboonc. 


gfkeut  de  MottUBorcRcj. 
TMmti  d$  àt. 


;«em#  de  Ètmimtr- 


hcri- 
tiete  de 
cette  Com> 


rcaep. 


A. 

6A*DOTtM 

II.  Comte 
de  Hai-  ^ 
naat  efp. 
Teisad  d4 
iJmtUTU. 


Ctrmrd  dt 
Hxaumt. 


B. 

Aline  JCAn- 
llittTTt 

femme  de  , 
Aiaihtm  1. 
Seigneur 
de  Mont' 
motciicy. 


Yêlsnd  di 
Hâimsmt 

femme  de 
Ctrmrd  ftre 
de  Crequy, 
dent  ilurét 
RSêMt,  R»~ 
ger,  8mm- 
dêuin  t 


Btnebârd 
V.  Setgo. 
de  Mont* 
metencp 
nuiic  à 
LAMrnire  de 
Hmimm/, 


ThitMMdde 

Menttnt^ 

rtmejf. 


Htmf 

Dopeo  de 
Paru. 


Mt$hieu 
Seigneur 
de  Marly, 


Airut  de  Hâi- 
nau!  fèiTune  de 
Raoul  Sire  de 
Coucp,fils  d'Eo« 
guerran. 


ç TtUmd  dt  Cent  J 
\femme  de  Robert 
^11  Comte  de 
yDrcux&de  Brai- 


, , . - I lUtabtih  CoiB' 

r./».V  erponfa  I l oi 

en  prtnuetci  no-  I 

Scfloni  , St.gn  ' s„ 
de  Ncelle,  oooi^  * 


Natbonnc.Com-  Comte  de  Most* 

te  de  Toul.  &de  I 
Montfort  ,Coo^ 

neflablcde  FiiceJ  Uart  de  M.Damcd'ET- 
I pcxuoo  , manèe  à Êtrrj 
Simam  dt  Afmar^.  I de  Ci«j*fîfc. 

Comte  de  Lcice-  ^ 

RteoiuxiXElte- , 

».rfciI>dc«o.V  1 

m.Rop  d Angl.  1 go'o'd'S.  A.gnan. 

£i  parente. 


n'eut  cnfani,  puis 
HMgutt  C«>d«* 
ment  Comte  de  i. 
PoU 


BdiUtMm  deeedé 
icuoe.  , 


Cedtfrtj  mari  F à 
AHtMtr  'de  l^tr- 
mandtit  Coretcf^ 
fc  de  S.  Quetuin 
& de  Valois,doDt 
n'etit  enfans. 


Bamdemin  1 Y dit 
le  Couragcui» 
Comte  de  Har 
iMul&de  Nimut, 
erpoufa  Margut- 
rite  dt  Tlandre 
feur  & hemicrc 
dePhilippe  Com- 
te de  Flandre. 


<r- 

EmfiatUt  femme 
dci(M  dt  KteBt. 


Cujdt  Châfiillan 


Yfatean  de  C&Ajf.  Com« 
, . , , tcITe  de  Neucii  femme 

Coimc  de  J Pol J U iou. 

efp.  Agnes  hen-*^  tie  de  Boiuboo. 
tiete  de  Neners. 


Hmgttti  Seigneur 
de  Chalhllon  & 
de  Crecy,  puis 
Comte  de  S .Po1„ 


marié  a Uarst 
-Cûtedc  de  Blois. 


(“ Barndemia  V.  Cô 
te  de  HainautCt 
de  Flaodre.Em  Ceœicïïe 


Itam  dt  Chérit.  Comte 
dcBioAft  de  Cbanxca. 


dt  Cke^iBa»  Comte 
de  S.  Pol. 
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Qantioople,  el-  i p„n,,ç,  f„.  | Haioaui  ne  da 
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pUippe  Comte 
de  Namormarié 
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de  ConriantMtoa. 
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Marguertie  eut 
ai  Bi  deux  matJfp 
BatilJ^arm  d'Amtf  J 
nt  , & CasOamsest^ 
de  Bemriep  Sire 
de  Dampiene. 


r Comte  de 
■ preauer 


CmilUumt  dt  Hmm 
natet  Seigneur  de 
Challeau-Thiet* 

IT  en  la  Comté  / GiùSaMmt  dt 
it  Namut  erpoo  x Haésemt, 
CtMabaut  dt  la- 
lata. 


pic, efp  Agnes  fil* 
ic  de  Bonifare 
Macquit  de  MCt* 
fcriar. 

(itays  VMI.Rop 
rfaiet»  femme  | de  France,  A 
de  phihffi  Amg<  Comte  d’Artois,^ 
Roy  de  Iianee.  [ efp.  Blsathe  dt  ’ 
'-CafiUU. 

Teland  Empericre 

de  Conftantino' j^RfSmWeCserr#. 
pie  f femme  dr^  aay  Empereur  de 
Pierre  de  Cour  i ConfhiKinoplr. 
.tetuyC.d'Auaer.  ' 


Cmj  de  Damfkrrt  Com- 
te de  Flandre  oc  da  t- 
^ood  (ic. 


Çs.  Lattjs  Roy  dcFnnce, 

Xederr  it  France  Com- 
te d'Anhois. 


Charles  Roy  de  St'eile. 
Comte  d'Aaloo  Bt  de 
C^Ptouence. 


Heavj  dt  •Hat- 
aaut  Seigneur  de 
Sebourg&d’An' 

^e. 


Bamdtetm  Emp.  ^fhUif^dt  C.  Emptrent 
^de  CooRaaiin.  \.deConAAntj»ople. 


Gbrar». 
A IMAM. 


fC7ru£iiWM  Seign.  , , , 

Ide  Maldeghcm  f II.  Seigneur  de 

I Cbetulier.efp.eB  I ^**degbem  marié  à 
Mdtir  dtFfaiaaar  \ i.lit  MargueiittS  ^fnbtaa  FejSrfidcde  Sa- 
femme  de  Hilsf  A de  !■  Vv^llme.  | l«n>en,  it  de  CbtdUen- 
p#  I.  Seigneur  dc\  & «i  *.  Agnes  de  * GûiRes. 
/^Maidcghem.  {jJhi/itUes, 
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MONTMORENCY. 

LIVRE  TROISIESME. 

LES  SEIGNEVRS  DE  AiONTAiO- 
rencj,  dEfiouen,  <tArgenten , Damuille , Conflans 
S"  Honorine,  û Tour  de  Chaumont,  Vitry,  ç^c.  ' 

DefuisFan  mcxc.  iufquesàtan  mcccclxxvii. 


Les  Atmts  de  Montmorency  , qui  neftoient  au  commence* 
ment  embellies  que  de  quatre  Alcrions  ou  Aiglettes,  furent  aug* 
mentées  de  douze  autres  apres  la  bataille  de  Bouines  par  M a- 
T KIEV  II.  Seigneur  de  Montmorency.  Et  depuis  cous  Tes  Def- 
ccndancs  ont  touGours  porté  d'or  à la  Croix  de  g'ueuUes  accom- 
pagnéc  defeize  Alcrions  d’azur. 


a i; 
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VI.  Seigneur  Comte  de  de  Laval.  Dame  de  Comtef- 

dc  Montmo-  Ponthieu.  Chadeau-  fcdcBar. 

rency.  G onchicr. 
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10.  Mathiev 

Bovchard 

Th  I B AVD 

Havoise. 

Ieanne. 

IlI.Seig.  de 

Scign.  deS. 

DE  Mont- 

de  Mont- 

Montmor. 

Leu  & de 

MO  R. 

Alix. 

morency. 

i— - 

Nangis. 

Mathiev  IlII.  Eaaad  Scign. 
Seigneur  de  Mont*  de  Brctueil  & de 
morency , grand  Beaufault , grand 

Chambellan  , & Erchanfon  de 

Admirai  de  Frâce.  France. 




THIBAVoSci-  Ieanne  Cô- 
gneut  d’Acenay.  telle  deGui- 
ncs. 

Robert. 

Sibylle. 


M ATH I EV  V.  Sei-  Ieah  I.  Seigneur  de 
gneur  ce  Montmo-  Montmorency  apres 
rency.  Ton  frété. 


Alix  de  Montmo- 
rency. 


'5- 
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Charles  Sei- 
gneur de  Mont- 
morency , grand 
Panctier,  j£  Ma- 
rcfchal  de  France. 

Iean  de 
Montm. 


Math  I E vSei- 
gneur  de  Bou- 
queual. 


I E A V Eiicfqn 
d'Oiicans. 


Ys  A B E A V 
Dame  de 
Chadillun. 


Chrles 
DE  Mont. 


I AQ^ES 

Seigneur 
de  Mont. 
I 


Mar- 

C VERITE. 


Marie.  Denise. 
IeanNE. 


Iean  11.  Sei- 

A 

Philippe  Sci- 

P lE  RRE. 

> 

Denys  Doyen 

gneur  deMôc- 

gneur  de  Croi- 

de  Touraay , cilcu 

morency,  grâd 

ülleSsdeCour' 

I t A N N t. 

Eucfque  d'Arras. 

Chambellan 

rieres  , 5c  de 

de  France. 

1 

, .A 

Bouts. 

— \ 

Ieah  de  Mont-  Lovys  de  Mont-  Gvillavme  Philipe. 
MORENCY  Sei-  morency  Sei-  Seigneur  de  Mont-  Margve- 
gneur  de  NiucUe  gneur  de  Fodeux.  morency.  rite. 

en  Flandre. 

8.  MATHIEy 
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MONT- 
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8.  MATHIEV  II.  DV  NOM 


DIT  LE  GRAND,  SEIGNEVR  DE 
Adontmorency  , d Efcouen  , Conjl-ms  punte 
Honorine ,^trkhy , & c.  C-nne- 
Jtahle  de  France. 

Chapitre  premier. 

E Seigneur  eut  l’honneur  de  fc  voir  coufin  germain 

delà  Royne  Ysabeav  de  Hainavt  pte-PHiup- 
micre  femme  de  Philip  PE  Avgvste,  onclcà 
la  façon  defon  temps  deLovvs  VIII.  & grand 
oncle  de  faint  L O v y s , Roys  de  France.  Lclquels 
Roys  il  feruit  endiuerfes  occafions  de  paix  & de  guerre, auec tant 
de  prudence,  de  valeur,  & de  magnanimité',  qu'il  en  mérita  l’infi- 
gne  & glorieux  tiltre  de  G R a N D.  il  elloit  Sis  vnique  de  B O v- 
CHARD  V.  Seigneur  de  Montmorency,  & deL  AV  R EN  c E de 
Hainavt  fa  femme, àraifondc  laquelle  ilfetrouua  aufll  coufin 
germain  dcBAVDOviN  Sc  deliENRY  de  Hainavt  Em- 
pereurs de  Conftantinople,  & proche  parent  de  plufieurs  autres 
puilTants  Princes, Ducs,  & Comtes. 

Bavdovin  IV.  Comte  de  Hainaut  fon  oncle  futnomme  le 
Courageux  le  lift  Chcualier  auec  les  ceremonies  requifes  en  telles 
folemnitcz.  Et  en  fuitcil commença  parladeuotionà  fignalet 
adfions  de  fa  vie.  Car  dés  l’an  mille  cent  quatre-vingts  treize 
amortit  gratuitement  à l’Eglifcdc  fiiint  Viéfor  certains  héritages -<”»■<'«  * 
vendus  par  Guy  Maire  de  Tauerny , & fes  enfans,  Adam,  Ferry , 6c  ^ 
Aleaume  Clerc  : en  prefencede  Mathieu  de  Lillcte,de  Fouquesi>,c»a<i, 
le  RouxdeTor,dePnilippe  d’Eaubonne,dc  Garnier  de  Rogan-’’‘*’'°'' 
court,  Cheualicrs , Ôc  de  quelques  Ecclefiaftiques,  Auquel  temps 
il  odtoya d’ailleurs  vnerentefut  facenfiuc  deScrcellesàl’Eglifede 
NofttcDamedu  BoisfaintPere,patChartcoù  il  fe  qualÜK  M a- 
THIEV  par  la  GRACE  DE  DiEV  SeicNEVR 
Montmorency.  Semblablement  il  confirma  à l’.^bbayc  du 
Val  tout  eeque  Mathiev  Seigneur  de  Montmorency  fonaycul, 
Bovchard  fon  pete,LAvRETTE  faraere,  T hi  bavd,Ma- 

Q-üj 
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mont-thiev,&  Her  ve'  de  Montmorbnc  Yfesoncles.yauoiét 
moren-  (jQjjné  pour  le  remede  de  leurs  âmes  : ellanc  en  fon  challeau  de 
p.j.‘  Montmorency  , allifte'  de  Maurice  Eucfque  de  Paris,  de  Maurice 
Archidiacre,  de  Baudouin  d’Andilly,  de  Renaud  Mulâuene,  Guy 
dcThorote,RaouldeChauuery,Adamfon  frerc,&  autres  Gen- 
• ‘ 9 4 • tils-hommes.  Et  l’an  mille  cent  quatre-vingts  quatorze  il  ap- 
prouuacncore les  dons  que  Bovchardde  Montmoren- 
c Y ayeul  de  fon  pere  auoit  faits  à l’Eglife  de  laint  Martin  de  Pon- 
toife. 

A Y A N T attaint  l’âge  capable  du  mariage  il  elpoufa"  vne  Dame 
appelle'e  Gertr  vde,  dclaquclleic  n’ay point trouuc le furnom. 
Mais  beaucoup  de  raifonspetiuadent  quelle  eftoit  feur  de  lean  de 
NecllcChallellainde  Bruges,  & de  Raoul  ComtedcSoiifons,  en- 
fans  de  Thomas  ChaRellain  de  Bruges  en  Flandres , & d’vne  feur 


NEEILE. 


De  goettl* 
le«  à vne 
pantheie 
«Tatgcat. 


/«}.«  J,  d’YuesComtcde Soiflbns, Seigneur deNetlle,quidcccda fans li- 
gnée  l’anmilleccnt  foixante  dix- huit.  Car  en  premier  lieu  lean  de 
A'ij'^™^"Neelle&MAT  HiEv  de  Montmorency  ont  efté  fouucnt 
Ch.  !.n  I.  employez  en  mefmes  affaires,  comme  alliez  & conioints  de  fang. 
Secondement  les  Seigneurs  de  Montmorency  fe  font  effablis  pié- 
gés en  diuers  Aâcspour  ceux  de  laMaifondc  Soiffons,auec  autres 
Seigneurs  leurs  parents.  Le  nom  de  I e a N paffa  aufli  par  cette  al- 
liance en  la  Famille  de  Montmorency,  où  il  continuaiong  temps 
depuis  en  mémoire  delE  AN  DE  Nebile.  Et  d’ailleurs  il  fem- 
ble  que  Gertrvde  Dame  de  Montmorency  qui  auoit  apporte 
ri(.  71.  le  ficn  de  Flandres , le  donna  àGertrvde  fille  & heritiere  de 
lean  Seigneur  de  Neelle  fon  frere,  laquelle  fut  mere  de  Simon  de 
Clairmont  Seigneur  de  Neelle,  Regentde  France  fous  leRoyfàint 
Louys. 

Les  nopces  decette  Gertr vd  e feur  delean  deNeelleauec 
itpi.  Mathiev  Seigneur  de  Montmorency  fç  firent  enuironl’anmil- 
ficmct,  le  cent  quatte  vingts  feize.  A uquel  an  M a T h i e v fon  mary  tran- 
***'  figea  des  differents  qu’il  auoit  auec  Guy  de  Villers  fils  d’Amaury 
Seigneur  de  Villers  le  Bel , & Elizabeth  fa  femme,  touchant  ce  qu’ils 
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tcnoient  dcluy  en  fief  à Villcrs.  Puis,  quelques  difficuiccz  dlants  mont- 
furuenucs  entre  l’Abbe'du  Val  & Mathieu  de  Lillette  Cheualicr  à 
caufcduboisdcBoutbeton,luymefme&  Mathiev  DE  M-o  nt.* 

M O R B N c Y Seigneur  de  Marly  fon  oncle  les  pacifièrent  l'an  tnille  ■ 1 9 9. 
cent  quatre-vingts  dix-neuf,  en  prcfence  d'Albert  de  Laigny , de 
Hugues  de  M3udcftor,GuydeTnorotc,  AdamdeChauucry,  Phi- 
lippe d'Eaubonne,  Sc  autres  Chcualicrs. 

D'a  IL  le  VR  s il  fiit  l'vndes  principaux  Barons  De  Fran- 
CE  qnelc  Roy  Philippe  Augulte  bailla  pour  pleges  à Blanche  de 
Nauarre  ComtelTe  deChampagne, d'pblcruer  les conuentions fai- 
tes auccelle  touchant  la  garde  & éducation  defa  fille,  iulqucsàla- 
gede  douze  ans.  Apres  lefquels  fa  Majellépromill  de  ne  la  marier 
que  par  le  confeil  & volonté  de  fa  rnere , & des  mcCnes  Barons 
nommez  es  Lettres  qui  en  furent  palTces  l'an  mille  deux  cents  en  1 1 o o. 
cét  ordre. 

Guillaume  Atchcucfquc  de  Reims. 

Eudes  DuedeBourgongne. 

Louys  Comte  de  Blois. 

Guy  de  Dampierre  Seigneur  de  Bourhon. 

Gaucher  de  Chaftillon  , depuis  Comte  de  S.  Pol. 

Geofroy  de  loinuille  Sencfchal  de  Champagne. 

lean  de  Montmircl  Comte  de  Chartres. 

Geofroy  MarcfchaldeChâpagiie,Sfig«f«rdf  PCdUhardouin. 

Clarembaud  de  Chappes. 

Guillaume  Comte  de  loigny. 

Hcruc  Comte  de  Neuers. 

Geofroy  Comte  du  Perche. 

Robert  Comte  de  Dreux. 

Raoul  Comte  de  Soilfons. 

Simon  de  Montfort. 

Mathiev  de  Montmorency. 

Dreux  de  Mello. 

Guillaume  de  Garlande. 

Guillaume  des  Barres. 

Le  mefine  Mathiev  Seigneur  deMontmorcncyaflîgna lors 
furfàcenduedeSercelleslesientesqueBovcH  ARD  de  M o n t-* i. 
MoRBNCT  fonbifayeulauoitoâroyéesauxEglifesdc  Cluny  Sc 
de  S.  Martin  des  Champs  fur  fon  peage  de  Francoruille.  Et  comme 
lesquerellesquefes  predeceifeurs  auoient  eues  contre  l'Abbaye  de 
S.  Denysn'eRoient  pas  bienaifoupies,  elles  fe  renouucllcrcnt  peu 
apres  entre  luy  & l'Abbé  Hugues.  Le  motif  d'icelles  vint  comme 
auparauantdes  coulhimcs  delà  ville  de  S.  Denys  &dc  S.  Marcel  Sc 
dequelques  autres  villages  voidns.  Ce  qui  pailâà  vii  tel  defordre, 
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Guy  de Picrrcktc , àautres  : qui  par  fon  commandement  s’obli- 
gcrcnc  de  faircobfcrucr  la  Charte  d’iccllcfranchife  paflee  au  mois  c y. 
de  Décembre  l'an  raille  deux  cents  cinq.  Gertrvdb  fon  elpou-  ii  05. 
fe  y apporta  aulTi  fon  conlcntcment.  Et  audit  an,  parla  concef 
fion  & volontéd'cllcmclmc,&dc  Bovchard  leur  fils.lldon- 
na  àl’EglifedeNoftre  Dame  du  Val  vu  muid  de  froment  de  rente 
en  fa  granche  d'Efeouen,  pour  faire  proprement  & purement  les 
hofties.  Ce  quieftvn  tefmoignagc  de  fonzclcfmgulier, fie  delà 
pieté  aux  chofes  les  plus  facrée.s. 

D’a iLLÉvRslcRoy  Philippe  Aüguft e traitant  le  mariage  de 
MARiE&fille  auec  Phiuppe  de  Hainavt  Marquis  de  Na- 
mur,  au  mois  d'Aouft  l'an  mille  deux  cents  fix,  lemefmeMA-  iioéi. 
THiEV  Seigneur  de  Montmorency  fut  plegc  des  conuentions, 
commcTyn  des  plus  proches  patents,  auec  Gaucher  de  Chaftillon 
ComtcdelamtPaul,  Renaud  de  Dammartih  Comtede  Bologne, 
lean  de  Ncclle,  Gauthier  d'Auefnes,  le  Chaftellain  de  Gancf,  fie 
l’Auoué  dcBethune.  EnfuitcdequoyilauéforizaledondVndemy 
muiddcblc  fait  aux  Religieux  du  Menel  par  leande  Villerslc  Bel,  •'«e  77. 
fie  Adam  fon  frere , deffus  leur  granche  de  Doomont.  Il  allilfa 
auffi  auec  Mathieu  Comtede  Beaumont  & Simonde  Montfortà 
l'hommage  qucGaiicher  deChallillon  Comtedefaint  Pol  prefta 
au  Roy  Philippe  l’an  mille  deux  cents  fept , pour  les  fiefs  de  Bail-  1107. 
leul,  Boffermont,  fie Bois-Tyrel.  Oéiroya  à l’Eglifc  du  Bois  faint 
Pere  l’amortiffement  de  quelques  tentes  de  bled,  que  luy  donnè- 
rent Huguesde  Baillcul  Se  Efticnne  Chcualier  de  Tor  fon  frere  fur 
leurs  moulins fituez  prés  Meftigcr  l’an  mille  deux  cents  neuf  Fonda 
en  lamefmeEglife  l’entretien d’vn  Chanoine  régulier, que  l’Abbé 
fieConuent  de  faint  Viélor  promirent  d’y  mettre,  afin  de  prier  Dieu 
pourluy,pour  GERTRvDEla  femme,  pour  leurs  heritiers.  Se  pre-P'g-  7». 
decclfeurs:  par  Charte  palTéc  l’an  mille  deux  cents  vnze  fous  le  feel  1 1 1 1. 
de  fes  Armes.  Bref  il  accorda  Se  confirma  aux  Frétés  de  l’Ordre  de 
Grandmont  demeurants  au  Menel  toutes  les  aumofn  es  que  B o v- 
CHARD’Seigncurde  Montmorency  fon  pere , Se  L a V r e e fa  mè- 
re, leur  auoient  faites  : fçauoir  eft  leur  bois  enclos  de  murailles, 
cinqmuids  de  bled  pat  an  en  fa  granche  d’Efeouen,  Se  dix  muids 
de  vin  à T auerny  & au  Plailfis.  A quoy  confeiitirent  encore  G e R-  • i i )• 
trvde  fon  efpoufe,  fie  Bovchard  de  Montmorency 
1 cur  fils  aifne'i  * ' » 

La  valeur  deceSeigncUreftoitfi  grande, que  IcsHiftoriens  du*.7PW^ 
temps  luy  attribuent  l’honneur  d’auoir  clVé  l’vne  des  principales 
caufesdelafignalécviéloire  de  Bouines,  laquelle  le  Roy  Pb>hpp®j^","" 
Augufte  remporta  fur  l’Empereur  Othon  IV.  Sefut  FerrandCôteA  «^ri- 
de Flandres  l’an  mille  deux  cents  quatorze.  Il  y fetuit  fàMajellé  , t , * ' 
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aucc  vingt  Chcualiers,quifuiuoicntfa  bannicre,&combatit  en  la 
compagnie  d’EudesDuede  Bourgongne,deIcan Comtede Beau- 
mont, & autres  plus  HAVTS  HOMMES  DV  ROYAVME,dela 
façon  que  recite  la  vieille  Chronique  de  Flandres  en  ces  termes  ; 
■ ^fllors  exjt  Vf»  CCS  vaillants  ChettalicTs  entremejlerl’vn  à l’autre,  gÿ* 
les  Flamens  aller  à la  fuite  , bien  luy  eu f feu  remembrer  de  gentile  Ba- 
ronnie. Math  lEV  DE  Montmorency  tenait vnfauffart en 
fa  main,&en  derompoit  les  freffes ,& efoit furvn grand  deflrier;  jÿ» 
j»i  lors  le  vetfl,  bien  l'eujl  peu  remembrer  gentil  vaffal.  Auffi  remar- 

?iue-t’on  qu'ilabbatit  & gaigna  en  cette  ioumee  douze  Enfeign^s 
mperiales  fur  les  ennemis.  En  fouuenance  dequoy  le  Roy  voulut 
qu’au lieude  quatre  Aiglettesou  Alerions qu’il auoit en fes  Armes, 
ilen  portail  dorcfnauant  feize.  Ce  qui  eft confirmé par  le  tefmoi- 
gnage  de  fon  feel  appofé  à diuerfes  Chartes  gardées  rant  en  l’Ab- 
Baye  de  faint  Viûor  qu’aurres  Eglifes  & Monalleres.  Car  celles 
qui  precedent  l’anmilledeux  cents  quinzcfe'trouuent  feclléesauec 
quatre  Alerions  feulement.  Là  où  le  feel  de  toutes  les  fiibfequen- 
tes  eft  compofé  de  feize. 

Qy  O Y que  cefoit,  peu  de  mois  apres  la  bataille  de  Bouines  il 
priftla  Croixpour accompagner  aulli  Lov  ys  fils  du  Roy  Philip- 
peau  voyage  d’Albigeois.  Et  fur  lepointde  fon  départ  il  alla  faire 
les  dénotions  à S.  Denys.  Où  eftant.,  deuant  la  fefte  de  Pafques, 
Adam  de  HeugotCheualiet  vendit  en  fa prefenceàl’Eglifedefaint 
Denys, duconfentementd’AdeÜnefafemmc,  &d’Adamde  Heu- 
got  fon  fils, riflequ’ilpolTedoit  deuant  leport  deBezons.  Ce  que 
luy  auélorifa  comme  premier  Seigneur  feudal,  par  A(ftc  palTc  au 
mois  d’Auril.  Puis  il  donna  aulli  au  Prieuré  du  Tour,  appelle 
maintenant  faint  Prix,&àccluy  de  Tauerny,  membres  dépendants 
de l’Abbayede  S.  Martin  de  Pontoife,  vingt  arpentsde  bois  alTîs 
au  val  de  Lorcic,  de  la  volonté  de  Gertr  vde  fa  femme,  &de 
Bovchard  fon  fils  aifné.  Quoy  fait,  il  s’achemina  en  Langue  - 
doc  contre  les  Albigeois  hérétiques  au  commencement  de  l’an 
milledeux  cents  quinze,  auec  le  Prince  Lov  Ys  de  France, 
Philippe  de  Dreux  Euefquc  ùe  Beauuais,  Gaucher  de  Chaftilloii 
Comtede  S.Pol,GuillaùmcComtedc  Ponthieu,  Robert  Comte 
de  Sees  & d’Alençon  , Guichard  de  Beaujeu,  Adam  Vicomte  de 
Melun,  & plufieurs  autres  braues  & puill'ants  Chcualiers.  L’Hi- 
ftoite  ne  déclaré  point  quels  exploits  d'armes  il  lift  lors.  Mais  on 
peut  prefumer  qu’il  s’y  porta  d’autant  plus  vaillamment  & coura- 
geufement , que  c’eftoit  pour  le  feruice  de  Dieu  & de  fon  Prince, 
& pourlefecours  de  Simon  de  Montfort  fon  beau  frété,  qui  fou- 
renoittout  le  fais  de  cette  guerre. 

A s O N retour,  le  Roy  Philippe  Augufte  l’employa  au  differenf , 
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qui  eftoit  pour  la  Oomtc  de  Champagne  entre  Blanche  de  Na-  mont- 
uacrc  ComtcfTedeTroycSitutricedeThibaudComtcdcChampa- 
gnefon  fils,&  Erard  deBriennc  Seigneur  de  Rameru  mary  de  Phi- 
RppefilledeHcnryiadisComtcdcCnampagncj&d'YfabcauRoy-*’*®'  ' *' 
ne  de  Hierufalcm.  Car  par  Lettres  données  à Melun  au  mois  d’A- 
uril  l’an  mille  deux  cents  feize,  il  fut  commis  de  fa  Majcite'  auec  1 1 1 g. 
Guillaumcdes  Barres  pour  aller  receuoir  le  ferment  delà  Comtef- 
fè  Blanche,  quelle  garderoit  les  tteues  accordées  entre  elle  & Erard, 
iufques  à la  decifion  du  procès  pendant  en  la  Cour  des  Pairs  de  j,, 
France.  Et  en  fuite  il  affilia  encore  Eudes  Duc  de  Bourgongne, 
lors  qu’il  cita  de  la  part  du  Roy  la  mcfme  Comteffe,  pour  tefpon;  f'm,.  „ 
dreaux  demandes  & raifons  li’Erard.  Sur  quoy  finalement  inter- 
uint  l’Arreft  folenncl  des  Pairs,  prononccà  Melun  en  Iiullct  aupro 
fit  du  ComteThibaud. 

D E V X ans  apres  mourut  Dreux  de  Mello  Seigneur  de  Loches  1118. 
&de  Chaftillon  fur  Indre , Conneftable  de  France.  Au  lieu  du- 
quel le  Roy  Philippe  donna  cét  office  à M AT  h i e v Seigneur  de 
Montmorency  : ne  pouuant  plus  gloricufement  rccognoillrc  là 
valeur,  qui  auoit  ayaéà  luy  conferuer  la  Couronne  fur  la  telle  par 
la  vidoiredela  bataillede  Bouines.  Car  il  y a vue  Charte  en  l'Ab-p,„„„ 
baye  duVal,  où  ce  Seigneur  prend  la  qualité  dcConncftablc,'dc's  p*g- 
l’an  mille  deux  cents  dix-hujt.  Et  s'apptend  de  quelques  autres 
Lettres  que  Dreux dcMello  tenoit  encore  lamefmccharge  aucô- 
mcnccmjcnt  dudit  an.  Cequimonllrc  que  Bclleforclls'clt  trompé, 
qualifiant  Mathiev  Montmorency  Conneftable  dés 
la  iournéc  de  Bouines:  comme  auffl  Efticnne Pafquicr , efctiuant 
que  ce  fut  leRoy  Louys  VIII.  fils  de  Philippes,  qui  l’honorade 
cette  dignité  la  première  année  de  fon  regne.  Mais  il  a beaucoup 
mieux  rencontré,  en  ce  quil  attribue  au  mefme  Mathiev  l'ag- 
grandilTement  de  la  charge  des  Conneftables.  Car  voicy  comme 
U en  parle  au  Liure  IL  de  fes  Rccherchesde  la  France,  Chapitre 
X 1 1.  L<t  vérité  efi  que  l'on  ne paffoit  aucunes  Lettres  patentes,  aux- 
quelles ne  fujl  requife  la  prefence  du  grand  Adaiflre , grand  ChantheU 
lan,  (ir grand  Efehançon , auecques  (elle  du  Conneflalde , cÿ*  audejjous 
efloit  appofe  le  pin  du  Chancelier.  Telles  font  Çuccepiuement  toutes  les 
Lettres  desRtys  Kohert,  Menrj, Philippes  , Louys  le  Gros  , Louys  le 
leune,  Philippe  aiugufie.  Et  puis  dire  que  combien  que  lors  fup  grande 
l'auBoritè  de  Connefiahle  ou  grand  Epuyer,f  ejl-ce  que  parce  quilne 
touchoit  de  p pris  la  perpnne  du  Roy  que  les  trois  autres  ( car  t'vn 
epoit  defliné  pour  eflre  le  chef  de  la  Chambre,  l'autre  du  Manger,  cjr 
l'autre  du  Boire  , & l’autre  de  fon  Efeurie  ) encore  que  i’aye  leu  plu- 
peuTS  Lettres  faifants  mention  de  la  prefence  des  Seigneurs , qui  efoient 
appelles^  à telles  dignité:^  i ce  neanmoins  ie  n’en  ay  guère  veu 
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MONT-  ef^ueHer  le  nom  de  Connejlable  fufi  infer.é  le  premier , combien  ^ue 
moreK-  ^mfcs  indifféremment  fotent  tantofi  premiers,  tantofi  féconds , félon 

^ue  ïoeeffon  Je  prefente.  Depuis  ce  temps-li  les  Conneftailes  commen- 
cèrent de  s'accroijlre  & amplifier  en  grandeur,  yiujit  en  ces  premiers 
Eflats  il  ne  faut  <jue  trois  Seigneurs  fauorifeiz  fùccejiiuement  de  leurs 
Maifires  , pour  acquérir  Vwf  infinité  d'auantages  Qr  paffedroits  deffus 
les  autres.  Partant  ou  la  'vatüantife , ou  bienla  faueur  ^uobtindrentpar 
leur  prudence  nos  Conncfiables , les  feifi  monter  à ce  grandcredit^uils 
tiennent  auiourd'huy  parmy  la  France.  Et  pour  autant  tfue  l’Efeuriedtt 
Roy  femhle  efire  en  partie  defitnéepour  les  has^ards  fy-  necefite'gde  la 
guerre , ils  gaignerent  au  long  aller  ijuau  lieu  où  parauant  ils  ejloient 
feulement  Superintendants  de  cette  Efeune , ils  commencèrent  d' efire  ejli- 
mc7i  ^our  Lieutenants  generaux  de  toute  la  gendarmerie  de  la  France, 
^ut  nefi  pas  Efiat  de  petite  confequence  en  Vn  Royaume.  Êt  commença 
cette  grandeur  ,ainfi  quei’ay  peu  recueillir  des  Htfioires,  vers  le  temps  dit 
perede  S.  Louys , fouks  lequel  on  faitvn  fingulier  efiat  de  Mat  hie  v 
• Taiu  lire.  DE  MONTMORENCY  la  guerre.  Cefiuy , comme  nous  cn- 

ftignent  les  .Annales  des  Flamens , ejfioufa  • vne  fille  du  Comte  de  Hai- 
aucmu  f„tut  nommée  L A VR  E N CE,&  fouks  le  Roy  Philippe  \Augufie  fut  en 
grande  efiime  (ÿ*  réputation  pour  le  regard  des  armes , (ÿ-  fe  trouua  à la 
tournée  d'Othon  Empereur  d'Alemagne , en  laquelle  il  donna  maintes 
efireuues  de  fa  proueffe.  Au  moyen  dequoy  il  gaigna  depuis  grande  ate- 
iforité  enuers  fonMaifire;  tant  que  finalement  fouks  Louys  filsdePhi- 
lippes  la  première  année  de  fon  régné  il  fut  créé  Connefiakk  de  France. 
Deputsce  régné,  icnelis  point  de  Connefiakles  qu'aiiec  tiltres  defuperio- 
rité  çyfuperintendance  des  armes,  & pour  dire  levray  Lieutenants  gene- 
raux du  Roy.  lufqucs  icy  fondes  termes  de  P.ifquicr. 

Tovtesfois  afin  d'appofter  auiTi  les  raifons  que  i’ay  remar- 
quées dccette  grande  audorité acquifekux  Conncftablesde Fran- 
ce par  Mathiev  de  MONTMORÊfiCY:  la  vérité  eft  que  les 
anciennes  Chartes  des  Roys  depuis  Henry  I.  fils  de  Robert,  le  trou- 
uent  prefque  toutes  fignces  des  cinq  OlEciers  principaux  de  la 
Couronne,  fçauoir  ell  du  Scnefchal  que  Pafquier  appelle  grand 
Maiftre,  du  Bouteiller  qu’il  nomme  grand  Efenançon,  duCnam- 
brier,  du  Connettable,  & du  Chancelier.  De  ces  cinq  Officierslc 
Scnefchal  eut  toufiours  la  conduite  des  armées,  & IcConncftablc 
la  charge  de  l’Efcuyrie  Royale , iufques  au  temps  de  Philippe  Augu- 
fte.  Car  Anftl  de  Garlande,&  Guillaumcfon  frcrefuccclhuemcnt 
Senefehaux  de  France , font  qualifier  Princes  de  la  gendarmerie 
parSuger  Abbé  de  S.  Denys  en  l’Hiftoire  du  Roy  Louys  le  Gros, 
&par  Ordetic  Moynede  faint  Euroul  endiuers  lieux  de  fon  Hi- 
ftoirc  Ecclcfialliquc.  EftiennedeGarlandc  Chancelier  & Archidi.a- 
cre  en  l’Eglife  de  Paris  s’eftantfaitpouruoirdclamefme  dignitéde 
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Scncfchal apres  lamortdc  Guillaumcfonfrere,  les  Chronicjues  de  mont. 
l^Abbaye  de  Morigny  près  tftampes  adiouftent,  <jHe  l'tn  nAHouU- 
rmm  otiy  dire  aux  fiecles  precedents,  eju\n  homme  ^ui  fkifoit  l’ofjice  de 
Diacre  eujl  le  gouuerncment  general  des  gens  de  guerre  apres  le  Roy. 

Raoul  Comte  de  V crmanJois  Scncfchal  de  France  conduifoiepa.  W"  >• 
reillcmcnc  lagcndarmcric  foubs  le  règne  de  Louyslc  I cune.  Et  aptes  à» 
luyThibaud  de  Champagne  Comte  de  Blois  fon  fucccfTcut  en  ** 
l'olEcc  de  Scncfchal,  fill  encorda  mofmc  fuiielion,  comme  tef- 
moigncRigordusen  la  vie  du  Roy  Philippe  Augufte.  Mais  ce  der-j''^^"^"'^"* 
nier  cftantmortau  fieged’Acrel'an  mille  cent  quatre-vingts  vnze, 
l'ofEce  de  Scncfchal  fut  fupprimé.  De  façon  que  toutes  les  Lettres 
ou  Chattes  des  Roys  expédiées  depuis  ne  fe  trouucnt  fignecs  que 
dcsqimtrc  autres  Officiers.  Raoul  Comte  de  Clairmont  en  Bcau- 
uoins,  qui  auoitfucccdé  à M ATH I Ev  I.  Seigneur  de  Montmo- 
rency en  ladi^ite'  deConneftablc  , ou  grand  Efcuyet  de  France, 
mourut  aulli  a ce  fiege  d'Acrc.  En  fuite  dequoy  Dreux  de  Mcllo 
fut  fait  Conncftable  parleRoy  Philippe  Augufte.  Et  d'autant  qu’il 
n’y  auoit  plus  de  Scncfchal,  pour  conduire  les  armées  en  chef,  ce 
Roy  bicnalfcure'  delà  valeur  dcMaTHiEv  1 1.  Seigneur  de  Mont- 
morency ,dclaqucllc  ilauoitvcu  tantdebellcs  preuucsà  la  bataille 
de  Bouines,  non  feulement  le  pourueutdel’officedcConneftable 
aprcslamottdeDrcux  dcMcllo,  mais  déplus  luy  attribua  le  corn- 
mandcmcntgcneral  fur  tous  les  gens  de  guerre,  lequel  cft  demeu- 
re' depuis  luya  tous Icsauttcs  Conncftablcs  de  France.  PienuM 

Ce  Mathievdb  Montmo  renc  y promift  âumcfmc  p's- *J- 
Roy  Philippe  en  luillct  l’an  mille  deux  cents  dix-huit,  de  luyliurcr 
f.i  fortcrcflcdcS.  Remydu  Plain  toutes  les  fois  qu’il  en  feroit  re- 
quis. Et  l’année  fuiuante  cilantà  S.  Germain  en  Layc,  il  s’obligea  * * • 9* 
dene  faire  plus  à l’auenit  aucunes  fortifications  cnriflc,qui  eftau 
deffoubs  de  la  ville  de  S.  Denys.  V oulant  U confentant,  fi  celaaue- 
noit,quefaMajefté  dcftruifill  la fortereffe  de  fons  en  comble,  & 
mift  le  feu  en  tout  le  village.  Onlit  auffi  dans  vne  Charte  datée  du 
mois  de  May  l’an  mille  deux  cents  vingt  qu’à  caufe  que  le  Roy  mai 
auoit  faitabbatre  la  maifon  de  Guillaume  de  Laigny  fcruitcur  de 
Mathiev  de  Montmorency  Conneftaole  de  France, 
pour  ce  quelle  eftoit  fortifiée;  il  permiftà  Robert  de  Montmoren- 
cy fcruitcur  du  mcfme  Mathieu  , de  baftir  vne  autre  maifon  fans 
fortctcfTc  dedans  l’Illede  Challclliers  fur  la  Seine,  de  pareille  hau- 
teur quelloient  les  autres  maifons  de  cette  Ifle. 

I L y auoit  lots  vn  grand  different  entre  ce  Roy  Philippe  & 
Guillaume  Euefquc  de  Paris  , touchant  les  droits  qui  apparte- 
noientàfa  Majeltc  dedans  le  clos  Bmncau,alTis  prés  l’enceinte  des 
murailles  de  Paris.  Pour  le  terminer  amiablcmcnt,  l’vn  & l’autre 
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s’cn  remirent  à ce  qu’en  trouucroicnt  certains  Prélats  & grands 
■ Seigneurs  du  Royaume.  Du  nombre  defquels  fut  femblablcmcnt 
MaThiev  de  Montmorency Conneftable, ainfiquetef- 
moignentles  Lettres  donnc'cs  fur  ce  fubiet,  oùil  cft  nommé  des 
premiers,  en  cét  ordre. 

Guillaume  Archeuefquede  Rheims. 

L O V Y s fils  ailhé  du  Roy  de  France. 

Guarin  Euefquc  de  Senlis. 

Barthélémy  de  Royc  Chambrier  de  France. 

Math  ievdeMontmoRENcy  Conneftablc  de  France. 

Pierre  Comte  de  Bretagne. 

Robert  Comte  de  Dreux. 

Gauthier  Comte  de  Blois. 

lean  Comte  de  Beaumont. 

Le  Comte  de  Grandprc. 

Le  Comte  de  Namur. 

Guillaume  de  la  T ournelle  Matefchal. 

Bovchard  de  Marly. 

Eudes  de  Ham. 

De  là  Guarin  Euefquc  de  Senlis , garde  du  fccl  Royal,  ayant 
efté  elleu arbitre  des  débats  qui  s’eftoient  renouucllcz  derechef  en- 
tre ce  Mathiev  Seigneur  de  Montmorency,  Sc  lesAbbe&Rcli- 
gieux  de  S.  Denys,  pour  la  voyeric  ou  iuftice  du  bourg  de  S.  Marcel, 
rendit  fon  ingement  au  mois  de  Septembre  mille  deux  cents  vingt 
&vn.  Auquelan  IcmefmeM  athiev  s'obligea  d’ailleurs  au  Roy 
Philippe,  que  G v y de  Chaftillon  Comte  de  S.  Pol  fon  coufin 
luy  feroit  fidèle  toute  fa  vie  : & au  cas  qu’il  ne  le  fuft,  promift  de 
payer  mille  marcs  d’argent.  Puisil  conmmaà  l’Abbaye  du  Val  le 
dond’vn  muid  de  Bled, que  luy  & G e rtr  vde  fafemme,  aucc 
Bovchard  de  MoNTMoRENCYlcurprcmiçrné, yauoiént 
fait  en  leur  grange  de  Herouuille  , à la  pricre  d'Alicnor  de  Ver- 
mandoisComteiledc  Beaumont.  Cette  Gsrtrvds  cftoit  déco- 
dée quelque  temps  auparauant  le  xx  v i.  iour  du  mois  de  Septem- 
bre , comme  porte  le  Calendrier  ou  Martyrologe  de  l’Eglife  du 
Val.  D’où  vint  que  le  Coimeftablc  Mathiev  Ion  mary  re- 
chercha en  fécondés  nopccs  Emme  de  Lav  al  Dame  de  ce 
lieu,  laquelle  il  efpoulà  du  confentement  du  Roy  Louys. 
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P I E R R E le  Baud  Chanoine  de  Vitré,  & apres  luy  quclqués'au- 
tres  ont  eferit  quelle  eftoit  fillede  Robert  Comte  de  Secs  & d’A- 

Iençon,&  d'EslME  héritière  de  l’ancienne  fainilledeLaual.Mttis/"'^*‘’i- 

les  bons  Titres  ailcurent,  que  du  mariage  de  la  première  Emmc  ituéétui. 
& du  Comte  Robert  Ion  mary,  ne  fortit  qu’vn  fils  appelle  aufli 
Robert  du  nom  de  fon  pore  : lequel  eftant  mort  en  bas  aage , la 
mefme  E MME  fa  mere  Dame  de  Laual , & ComtefTe  doUairietc 
d’Alençon , fe  remaria  à Mathiev  de  Montmorency 
Conneftable  de  France.  Elle  auoit  eu  pour  perc  Gvy  VI.  du, 
nom  Seigneur  de  Laual,  pour  merc  Hauoifede  Craon  defeendue 
en  ligne  mafculine  des  Roys  d’Italie;  & par  le  décès  de  Guy  de 
Laual  fon  frere  vnique  eftoit  demeurée  heritiere  des  grands  biens 
de  là  Mailbn.  Laquelle,  puis  que  les  Familles  ont  leurs  périodes, 
comme  toutes  les  autres  chofes  du  monde,  nepouuoit  defircr  yne 
plus  glorieufe  cheute  qu’en  celle  de  Montmorency, où  elle 

* O ^ il  .1  I 1.  Il 

commença  peu  apres  a renautre.  Il  y a vnc  Charte  de  1 an  mille  pig.  t*. 
deux  cens  vjngt  Sc  vn  au  mois  de  Décembre , pat  laquelle  Ma- 
thiev DE  Montmorency  Conneftable  donna  aux  Frétés 
de  la  Milice  duTempIe  la  moitié  des  difmes  qu’ilpoflcdoitàDucil, 
duconfentement  decetteEMME  De  L a val  fa  femme.  Ce  que 
Guillaume  Eueiquede  Parisconfirma  aulfi  en  Décembre  l’an  mille  i iii. 
deux  cents  vingt  deux. 

Pb  V apres  Lovys  VIII.  du  nom  eftant  pamenu  à la  Cou-  lovys 
ronne  par  la  mort  du  Roy  Philippe  Augufte  fon  perc,ilconuoqua  v 1 1 1. 
à Paiis  les  principaux  Barons  du  Royaume,  qui  auoient  des  luifs 
en  leurs  terres.  Entre  lefquels  fut  le  Conneftable  Mathiev  Sei  - MuKrenrit 
gneur  de  Montmorency , comme  porte  l’ordonnance  qui  en  fut 
faite  le  Mercredy  de  l’Oûauc  de  Touffaints  l’an  mille  deux  cents  ■'■f'""- 
vingt  trois , laquelle  il  fouferiuit  aucc  les  autres  Grands.  Puis  il  m j, 
accompagna  ce  mcfmc  Roy  en  la  guerrcdeGuicnnc,oùil  luy  ren- 
dit de  ttes-grands  & fignalcz  feruiccs  contre  les  Anglois,  ayant 
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MU  NT-  laLieuteiiincc  generale  de  l’armcefoubs  fon  audorice'.  Cequ’en- 
corc  que  rHiltoirc  commune  ne  remarque  pas  , neantmoms 
onlc  recueille affcure'ment  de  diuers  Actes  du  temps.  Car  en  pre- 
mier lieu  le  Roy  s'eftant  acheminé  à Tours  au  mois  de  luin  l’an 
U I*-  mille  deux  cents  vingt-quatre , auec  vne  grande  multitude  de  Pre- 
lats.  Barons,  Cheuaïicrs,&  autres  gens  de  guerre,  pour  marcher 

1114. 


rrcu'ie? 
pag.  86. 


L'HijUife 
LMtsue  dtt 


contre  Henry  111.  Roy  d'Angleterre,  qui  tenoit  encore  plufleurs 
fortes  places  en  Guiennc;vn  vieil  Rcgillre  enfeigneque  Mathiev 
DE  Montmorency  Conneftablc  s’y  rendit  des  premiers  au- 
près de  fa  Majellé,  auec  Ican  de  Briennc  Roy  de  Hierufalem,  Gua- 
rin  Euefque  de  Senlis  Chancelier  de  France,  Barthélémy  Cham- 
brierde  France,  Gautier  .Atchcucfque  deSens,  Pierre  Euefque  de 
Meaux,  l’Euelque  de  Bcauuais  Chcualier  , Robert  Euefque  de 
Troyes , Régnault  EucfquedeNeucrs,  laques  Euefque  de  Soiifons, 
Enguerran  de  Coucy,  le  Ch.imbcllcnc  du  Roy  , Adam  de  Beau- 
mont, Guy  de  Meruillc,  Ican  de  Beaumont , kan  le  Marcfchal, 
Ican  de  OIny,  Pierre  de  Viry  , & autres. 

D E T ours  le  Roy  donnant  la  conduite  defon  armée  au  Con- 
*"/; neftable  Mathiev,  alla paiTcr à Monftrcuil Bonmn , o ù il  nt tro- 
ues auccAimery  Vicomte  de  Thouars  : mift  le  ficge  deuant  le  cha- 
fteau  de  Niort,  que  Sauary  de  Maulcon  fut  contraint  de  rendre 
imtes diuers  aifauts  : entra  dedans  S.  Ican  d’Engcry,  qui  luy  ouuric 
les  portes  fans  rcfiftancc,  & puis  s’achemina  deuant  la  Rochelle. 
L’Hiftoire porte  quelle  fut  alîicgéc  le  x i n.  iour  d’Aouft.  Mais  il 
y a lettres  au  Chartulairc  de  Champagne  datées  dcslcmois  dcluil- 
let,  par  lefquelles  le  Roy  cftant  en  Ion  camp  prés  de  la  Rochelle, 
promiil  à "Thibaud  Comte  de  Champagne,  de  ne  tirer  point  en 
couftume  Icfermentqu’ilauoit  fait  àfa  Majellé,  de  demeurer  auec 
elle  pendantee  fiegc.  Par  d’autres  lettres  contenants  les  priuilcgej 
queccmefme  Royoélroyaà  LavilledcS.  leand’Engery,  l’on  voie 
aulTi  qu’il  tenoit  fon  campa  Dampierrepres  la  Rochelle,  dés  le  com- 
mencement de  luillet.  Car  elles  font  datcées  du  premier  an  defon 
regne,  qui  n’expiroit  qu'au  quatorzicfmc  iour  de  ce  mois,  & Li- 
gnées parles  grands  Officiers  defaCouronne  qui  l’alfilloient  lors, 
fçauoir  cft  Robert  deCourtenay  Boutciller,  Barthélemy  de  Royer 
Chambrier,  Mat HiEv  de  Montmoren cy  Conneftablc, 
& Guarin  Euefque  de  Senlis  Chancelier.  Tant  y aqu’apres  que  ce 
Roy  comblé  de  glorieux  fuccés  eut  fait  battre  quelque  temps  les 
murs  de  la  Rochelle , Sauary  de  M aulcon , qui  s’elloit  retiré  dedans 
auec  trois  cents  Chcualicrs,  la  rendit  rinalcmcnt  parcompofition. 
De  forte  quefa  Majellé  y fit  fon  entrée  fur  la  fin  de  luillet,  & con- 
firma les  priuileges  que  les  Ducs  de  Guyenne  & Roys  d’Angleterre 
auoientoéltoyez  aux  Maire  & habitas  de  la  ville,  par  Charte  datcéc 
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du  fccond  an  de  fon  règne,  laquelle  M A T h i e v Conneftable,  6c  les  m o n t- 
autres  grands OfSdcrs  du  Palais  Royal  fouferiuirent  pareillement. 

D où  s’enfuit  que  cette  grande  conquefte  fut  cxccutee  par  la  làge 
6c  braue  conduite  du  mcime  Mat Hi Ev  de  Montmoren- 
C Y, lequel  cnqualité  deConnellableauoit  le  commandement  ge- 
neral de  l’armée foubs  le  Roy.  Et  peut  bien  dire  que  pour  marque 
d’vnefi  heureufe  reduûion, la  ville  dclaRochellc  ptill  l’cffigied’b 
celuy  en  fon  fecl;  cllant  vne  tradition  ancienne  que  le  Cheualicr 
reprefentéau  cachet,  dont  ccuxdela  Rochelle  fcellcnt  encore  m.ain- 
tenant  leurs  lettres,  ôc  autres  Aélcs  publics,  dl  l’image  d’vn  Sei- 
gneurdc  Montmorency. 

Cependant  IcanneComtclTcde  Flandres  fille  de  Baudouin 
Empereur  de  Conftantinople  s’cfmeut  tellement  contre  Ican  Sei-r|;|/“j‘' 
gneur  de  Ncelle  fon  Bailly , à caufe  de  la  Ch.iilellcnic  de  Bruges  a» 
qui  luyappartenoit,qu’cllclc  fill  mefmeprouoquerauduclparvn  “ 
Cheualicr  de  là  Maifon:  6c  furent  les  gages  prefentez  6c  acceptez 
tant  d’ vne  part  que  d’autre.  Maisau  rctourdu  voyage  de  Guici> 
dcMathiev  de  Mon  tmore  n cy  cntreprifl  aucc  Philippe 
Comte  de  Boulongnc  frère  du  Roy,  Guillaume  du  Perche  Euef- 

S[ucdc  Chaalons,6cleChancelierdc  Flandres, depacificrleur  dif- 
crent.  Cequireuffit  dételle  forte,  que  par  Lettres  cxpediéesàMc- 
lun  au  mois  dcFeurier  l’an  milledcux  cents  vingt-quatre,  enpre- 
fcnccdu  Roy  Louys  V 1 1 1.  de  Philippe  fon  frère  Comte  de  Bon- 
longnc , de  Guillaume  Euefquc  de  Chaalons,  Milon  Eucfque  de  ‘‘‘ 
Bcauuais,GuarinEucfquedeScnlisChancelicrde  France,  Barthé- 
lemy de  Royc  Chambricr,  Mathiev  de  Montmorency 
Conncftable,RobcrtComtcdcDrcuxôc  Ican  fon  frère,  Enguer- 
ran  de  Coucy , Eftienne  de  Sancerre,  Adam  6c  Ican  de  Beaumont 
frères, 8c  Simon  dcPoi(ry,Ican  dcNcellc  vendit  6c  tranfporta  à la 
Comtefle  Icoiuic  là  Challellcnie  de  Bruges  à prefent  nommée  le 
Franc , auec  tous  les  fiefs  qu’il  tenoit  de  la  Comte'  de  Flandres, 
moycrmant  la  forame  de  vingt-quatre  mille  cinq  cents  quarante 
cinq  liurcs  fut  fols  huit  deniers  panfis.  11  y eut  aulli  vn  iugcmciit 
folciuicl  donné  à Paris  audit  an  par  la  Cour  des  Pairs  de  France, 
fur  la  contention  d’entre  les  mcfmcs  parties:  auquel  allilla  encore 
le Conneftable  Mathiev  de  Mon tmo renc  y auec  les 
autres  Officiers  de  la  Maifon  du  Roy,  fuiuaiit  ce  qui  fut  prouuc 
lors,  que  par  les  vfagcsôccouftumcs  du  Royaume  les  grands  Of- 
ficiers deuoient  cftre  prefents  auec  les  Pairs  de  France,  quand  ils  iu- 
geoient  les  procès  des  Pairs. 

A V mois  de  Mars  enfuiuant , le  Roy  donna  au  mefme  Conne- 
fiable  6c  à fes  hetiriers,  en  augmentation  du  fief  qu’il  tenoit  de  luy, 
tout  ce  qu’il  auoit  àMAFFLERsen  terres  labourables , holles, 
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champarts,&  bois  appeliez  les  cleftroitsdcMafflers,  fauf  le  droit 
que  Ta  bbc'  & le  Conuent  de  S.  Denys  pretendoient  en  iceux.  Il  luy 
donna  pareillement  l'Ellang  de  Beu  aiîiis  au  ddToubs  de  Mafflers: 
voulant  par  telles  liberalitcr  rccognoiftre  en  quelque  forte  les 
grands  feruiccs  qu’il  auoit  reccus  de  luy.  Et  en  fuitte  il  l’enuoya 
vers  leanne  ComtelTc  1 de  Flandres , aucc  Michel  de  Harmes, 
Thomas  de  LamprenelTe , & autres  notables  Seigneurs , à vne  af- 
femblee  quelle  tint  au  Qucihoy  l’an  mille  deux  cents  vingt<inq, 
pour  auilcr  ficeluy  qui  fedifoit  Baudouin  Empereur  de  Conftan- 
tinople,  efehappé  de  la  prif  n des  Grecs , & arriuc'  depuis  peu  en 
Flandres,  cftoit  vrayement  fon  pere.  Ce  que  tcfmoignc  Philippe 
MouTkc  autheur  contemporain  du  Roy  faiitt  Louys  en  ces  vers 
François. 

Li  Parlement  fut  al  K^efnoit, 

MAHivsfi/DH  Montmorency, 
l futfenus,  tant  s' auancy  , 

Et  [)our  confllier  la  Contejp 
Y vint  Thumas  de  Lam^reneffe , 

AIiKios  de  Harmes  fans  defroi. 

Et  flufour  autre  homme  le  Roy, 

Q^Je  Rois  i faifoit  venir 
Pour  la  cofe  à droit  maintenir. 

Puis  il  adioufte  comme  ce  faux  Baudouin  fut  pris  à Rougemont 
par  Erard  de  ChalTcnay,  & quel  il  eftoit: 

Entre  tant  vint  Vnenouuiele 
A la  Comte jfe  forment  biele, 

Qt^  jtr'ts  efloit  li  baretere, 

Lifaus  QMns,  li  fous  Em^erere. 

Mefire  Erars  de  Cajfenay 
L' auoit  retenu  far  affay 
A Rougefmons  en  Vn  ojlel 
Où  il  contait  jjr  d'vn  (y  del. 

Et  faciès  k'iI  ert  Manefireus 
En  fon  fais  vaiüans  gyfreut. 

Et  moult  l'amoientel  fais. 

S’ot  à non  Bertrand  de  Rais, 

Et  s’ot  à non  Bertrand  li  Clos. 

Pour  fes  dis  y four  fes  bains  coi 
N’ot  tel  giüeur  iuf^uà  Bol'diele. 

Ses  Pere  ot  non  Pierre  Cordiele 
Si  ert  om  Monfeur  Clarembaut 
DeCafesytpti  moult  fait  vaut- 

Et  cil  Clairemiaus  moult  l’ aimait 
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Pource  que  bon  giûiere  ejloit.  mont- 

Pev  apres, les  treucs  accordées  par  le  Roy  à Aimery  Vicomte 
de  Thouârs  eftans  prcique  expirces.fa  MajeftésacheininaàTours  hi/i'.  * 
auec  quelques  troupes,oii  Ma  tHi  K V de  Montmorency^^’’'"* 
l'accompagna  derechef.  Ils  y arriucrent  au  mois  de  luin  l’an  mille 
deux  cents  vingt  cinq, & trois  iours  apres  la  Fefic  de  S.  Pierre  St 
de  S.  Pol  Apoltres  paRerent  iufques  à Chinon.  Auquel  lieu  le  Vi- 
comte Aimery  vint  trouuer  le  Roy,  pour  demander  encore  vne 
prolongation  de  treues,  qui  luy  fut  oàroyéè  iufques  à la  Magdc- 
lene.  MaticIComtefleide  Ponthieu  quitta  aulli  lors  au  Roy  pour 
lerachapt  delà  terre  que  tenoit  Guillaume  fon  pere,  Aubigny  en 
Conftantin,  St  lechafteau  de  Doullens  auec  leurs  appartenances, 
du confentement  de  Simon  de  Dammartin  fon  mary.  Ce  quelle 
fit  en  ptefence  du  Roy,  8c  des  Prélats  St  grand  Seigneurs  quil’alft- 
ftoient , entre  Icfquels  fiitMATHiEv  Seigneur  de  Montmoren- 
cy Conneftable.  Car  il  fouferiuit  auec  les  autres  aux  Lettres  qui  pIgTl.•^ 
en  furent  palfees  à Chinon  au  moisde  luillet, félon  cet  ordre. 

L’Archeuefque  de  T ours. 

Les  Eucfques  de  Clairmont  St  de  Beauuais. 

Guarin  Euefque  de  Senlis  Chancelier  de  France. 

Philippe  Comte  de  Boulongne. 

Robert  de  Courtenay  Bouteiller  de  France, 

Barthélémy  deRoye  Chambtier  de  France. 

M ATHiÈVDE  MoNTMORENCYCôneftabledeFfâncei 

Efticnne  de  Sancerre. 

Archembaud  de  Bourbon.  , 

Amaury  de  Craon  Senefchal  d'Anjoa 

Vrfion  Chambellan. 

Ican  de  Beaumont. 

Guillaume  de  Milly. 

Guillaume  Menier. 

Hugues  d’Athies. 

Guy  de  Meruillc. 

Pierre  de  Viuant. 

, GcoftoydeBirlly  Senefchal  de  PoitoUi 

Robert  de  Boucs. 

Ican  Marcfchal  de  France. 

Le  Doyen  de  S.  Martin  de  Tours. 

D E Chinon  le  Roy  s’en  rcuint  à Paris,  où  finalement  Aimery  omnibt 
V i comte  deT houars  luy  fit  hommage  la  veille  de  la  Magdclcne , a 
la  veuë  de  Romain  Cardinal  de  S.  Ange  Légat  en  France  8c  des  Am- »»(<>**%. 
balTadcurs  du  Roy  d’Angleterre.  Ce  Légat  n’ayant  peu  pacifier  les  ".Târ!^ 
Comtes  deTouloufcSc  dcMontfortenrAlTembleedes  Prelatsdu'*'*'""’ 
^ ; S II 
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Royaume conuoquceà  Bourges,  eftoit  venu  deuers  le  Roy , pour 
l'induire  de  prendre  en  main  la  caufcdclafoy  contre  les  Albigeois. 
En  quoy  il  procéda  fi  bien , que  fa  Majcfté  receut  la  Croix  de  fes 
mains, par  le  confeil  des  Grands  de  fon  Royaume, qui  luyiurcrent 
toute  afllftancc  & feruice  en  cette  entreprife  par  Aûe  du  mois  de 
lanuier'.  Etde  ce  nombre  fut  cncoreparticulierement  Mathie  V 
Scigneurdc  Montmorency  Cormeftable  de  France,  qui  conduidc 
l’armée  Royale  deuant  Auignon,oùayanttrouuédclarefiftance, 
il  raflïegca  par  le  commandement  du  Roy,  & la  força  l'an  mille 
deux  cents  vingt  fix.  Quoy  fait,  le  Roy  palTa  iufques  au  pays  de  Lan- 
guedoc,lequel  il  rcmift  prcfque  tout  en VobéilTance  de  l'EgUfe.  Puis 
laiHântlà  Imbert  dcBeauieu  pourlecontenir,ilrcpriflfon  chemin 
par  l'Auuergne.  Mais  vne  forte  maladie  l’arrefta  à Montpenfier, 
qui luy,  fit  tourner  fcspcnfecs  à lamort.  Parquoy appellant  à foy 
les  Prélats  & Barons  clefa  fuite,  il  recommanda  en  leur  prcfence  le 
ieune  Lov vs  fon  fils ailhéà  Mathiev  de  Montmoren- 
cy, &à  lean  de  Neelle,  les  priant  de  le  prendre  en  leur  garde  Sc 
proteâion.  Car  voicy  ce  qu’en  a remarqué  Philippe  Moufice  en 
fon  Hiftoire,  oùil  deferit  la  mort  de  Louys  VIII.  auenue  aumois 
de  Nouembre. 

Puis  apieU  fes  compagnons. 

Et fonClerpet&fes  Barons, 

Si  lor  feifi  ejranment  tarer 
Des'ainfnet  fl  affeurer. 

Et  de  couronner  à quintainne. 

Pour  ofter  d’annuis  & de  painne 

Et  la  contrée  & le  pais,  - 

Et  pour  cou  qu’il  ne  fufi  trais. 

Et  il  ly  orenten  conuent, 

Plorant  ^ receent  fouuent 
Savadlandife  ^ fa  bonté , 

Et  fa  largaice  & fa  biauté. 

Et  U Rois,  xi  bien  les  ooit. 

Les  aparloit  quand  il  pooit. 

Et  Mahiv  de  Montmorency 
Proia-il,  que  par  fa  mercy 
Prefift  en  garde  fon  enfant , 

Et  il  totroya  en  plorant, 

Et  lean  de  Nijele  auoec 
Le  commanda  le  Roit  iiïuec. 

Ce  ieune  Lovys  IX.  du  nom,  quia  efté  depuis  canonixépour 
fa  pieté, fut  facré  Roy  à Reims  par  laques  de  Bafoches  Euefque  de 
Soifibnslepremier Dimanche  de  l’Aduent  mille  deux  cens  vingt— 
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Cx,  auquel  facreaflifta  entre  autres  le  Connellablc  M athie  v de  hont- 
Mo  N TMO  REN  cy,quil'auoit  pris  en  fa  garde,  fuiuantla  recom- 
inandationduperc.  Peu  apres  il  fc  rendit  auili  plegeenuers  faMajc- 
fte  pour  leanne  CôtcITe  de  Flandres  fa  parente,  quelle  obtiendroit  • 
du  Pape  Lettresnccelfaires  à l’entretien  des  Traitez  de  paix  entre  ce 
icune  Roy&clle.  Et  au  mois  de  lanuict'luiuant  il  octroya  aux  Frè- 
res delà  Bonne-maifon,  ordre  de  Grandmont,  demeurans  dedans  Pttivci, 
le  bois  d’Erlcyprés  de  Choify,ramortiircmcnt  d’vnc  difmc tenue 
deBovCHARDDE  Montmorency  fon  fils  aifne'  en  Hef , 

& de  luy  en  arrierefief , à caufe  du  cliaftcau  d'Attichy.  Laquelle 
diline  Girard  de  Ribertcourt  Cbcualier  vendit  lors  à ces  Reli- 
gieux, du  confentement  d’Agnes  fa  femme,  de  lean,  Renier, 

Raoul,  & Elizabeth  de  Ribertcourt  fes  enfans,  de  Ican  ScdcRo- 
bertde  Ribertcourt  Chcualiers  fes  frères,  & de  Malduite  & d’Eyf- 
fc fes  fœurs.  Ce qu’autoriferent aufli  volontairement  E M M E de 
Laval  femme  du  mefme  Mathieu  de  Montmorency,  & Ma- 
THiEV  & Iean  de  Montmorency  fes  enfans. 

D’avtr  e colle  Blanchcde  Callillemere  du  Roy  voulant  faire 
le  mariage  de  lean  de  France  fon  fils  auec  Yoland  fille  de  Pierre 
de  Dreux  Comte  de  Bretagne,  ellenc  recogneut  point  encore  de 
Seigneur  à qui  la  garde  de  la  Princclfe  pcull  eftre  mieux  confiée, 
durant  le  bas  aage  de  Ican,  que  ce  Mathiev  de  Mo  Ntm  0- !’XVr4 
R E N C Y Conneftable,  qui  eltoit  fon  parent  du  tiers  au  quart  degré. 

D’où  vint  qu  elle  le  choifit  auec  Henry  Archcuefquc  de  Rheims, 
Philippe  Comte  dcBoulongnc,  Robert  Comte  de  Dreux , & En-  Jl/au. 
guerran  deCoucy,  pour  la  tenir  entre  leurs  mains,  ou  dcl’vn  d’eux. 

Ce  qu’ils  promirent  de  faire  par  Lettres  dattees  au  mois  d’Oéfo- 
bre,  l’an  mille  deux  cents  vingt-fept.  Obligeans  eux  & les  terres  11x7. 
qu’ils  tenoient  du  Roy,  de  ne  la  rendre  à aucun,  lufques  à ce  que 
lean  frère  defa  Majelfccuftattaint  l’âge  de  quatorzeans.  Auquel 
temps  ils  ncla  rendroient pourtant,  que  premièrement  le  Comte 
de  Bretagne  n’cuft  donne' bonne  alfeurance  au  Roy,  de  ne  la  ma- 
rier au  Roy  d’Angleterre , ny  à fon  fils,  ny  à fon  frere.  Et  apres 
les  quatorzeans  accomplis, fi  l’Eglife  Romaine  confentoit  à la  cé- 
lébration du  mariage  entre  elle  & lean  frere  de  fa  Majelle',  ils  fe- 
’toient  tenus  delà  remettre  entre  lesmainsdu  Roy,&dclaRoyne 
fa  mere. 

Le  mefineMATHiEvSeigncur  de  Montmorency  futpareillc- 
ment  employé'  au  traite  d'accord  que  firent  Romain  Cardinal  de 
S.  Ange, Légat  du  Pape,  & lcRoy  Louys,  auec  Raimond  Comte 
de  T ouloul^  & en  figna  les  Patentes  aumois  d’Auril  l’an  mille  deux  j ^ ^ g 
cens  vingt-huit  à Paris.' En  fuite  dequoy  il  s’obligea  pourThibaud  ' 

Comte  de  Champagne  cncinqcents  marcs  d’argent,  & en  pareille 
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MONT-  fotnme  pitnir'les  T etnplicrs , au  cas  quelvri  ou  les  autres  ne  voüluf- 
MOREN-  jç  lugementqui  fetoit  prononcé  pat  le  fufdit  Cardinal, 

auquel  ils  remirent  la  decifion  de  leurs  diiterents.  Puis  il  tranfi- 
gea  de  quelques  débats  qui  s’elVoicnt  meuz  entre  luy  & l’Abbé  Sc 
Conuent  de  S.  Viéiot , pat  lettres  palTees  au  mois  de  Septembre 
1 1 1 9.  l’an  mille  deux  cents  vingt-neuf;  du  confentement  de  fa  femme 
E M M B Comteife  d’Alençon , Dame  de  Montmorency  & de  La- 
ual,ScdcBovc  HARO  db  MoNTMORENCyfonfilsailhé. 

La  Rcgence  de  Blanche  mere  du  Roy  n’eftoit  dépourueuë  de 
petfonnes  fagcsfic  conlidentcspour  conduire  le  vailTeau  dcl’Eftat: 
Mais  elle  n’en  trouua  point  de  plus  fuifilànt  que  ce  M at  h i e v 
DE  Montmorency  fon  parent , duconfeil  duquel  elle  fe  fer- 
uit  principalement  pour  diuifer  les  Grands  du  Royaume,  quis’e- 
ftoient  cüeuez  contre  fon  auélorité , & employa  fa  valeur  pour 
dompter  ceux  qui  nefe  voulurent  retirer  dupatty.  Car  apres  auoir 
gaigné  les  Comtes  de  Champagne,  de  Dreux,  & quelques  autres, 
elle  commença  dcfairclagueneà  PierreComtede  Bretagne,  & à 
Hugues  de  Lezignen  Comte  de  la  Marche,  aufquels  le  Roy  d’An- 
terre  promettoit  du  fccours,  & enuoya  contre  eux  vnc  puillantc 
1 1 J O.  atmee  au  printemps  de  l’an  mille  deux  cents  trente,  foubs  la  con- 
• duite  du  Conncfbable  Mathiev  Seigneur  de  Montmorency. 
Le  Roy  Louys  fon  fils  eftoit  encore  en  telle  foibl elfe  d’âge , qu’il 
n’auoitle  corps  aifez  fort  pour  fupporter  le  trauaildcla  guerre,  ny 
le  iugement  alfez  meut  pour  la  conduite  des  affaires,  "f  outesfois 
elle  voulut  qu’il  veift  ce  qui  fe  fetoit  en  la  campagne,  de  entcndift 
ce  qui  fe  refoudroit  au  Confeil.  Parquoy  il  marcha  auec  l’armce, 
qui  luy  fit  rendre  la  ville  d’Angers,  & delàpalfaiufquesàClilTon. 
prniKi,  Où  elfant, Hugues  deLefignen  Comte  de  ta  Marche &d’Angou- 
F»6  le  vint  requérir  de  paix  qui  luy  futoéhoyee.  Je  letraitéd’ac- 

cord iuré  par  Mathiev  de  Montmorency  Connelfablc, 
leleudyapres  la  Pentecofte , en  prefence de  lean  Roy  de  Hicrulà- 
lem,de  Gauthiet  Archeuefque  de  Sens , de  l’Euefquede  Chantes, 
& deThibaud  Comte  de  Champagne,  lefquels  en  donnercntauin 
leurs  lettres  pour  plus  grande  alfeutance. 

Av  mois  de  luinenmiuant  l’armée  alla  camper  deuantAncenis, 
où  le  Roy  fit  affembler  les  Pairs  Je  Barons  pour  iuger  de  la  félon - 
o.Tioi  nie  du  Comte  de  Bretagne.  Et  par  leur  Arteft,  auquel  allilfaaufli 
IcConneftablç  Mathiev  Seigneur  de  Montmorency,  il  fùtde- 
cnnemy  & tebellc,&  fes  lubietsabfous  de  l’hommage  Jcfidc- 
piMucs . lité  qu’ils  luy  dcuoient,à  caufe  du  bail  de  la  Comté  de  Bteagne. 
En  confequcnce  dequoyle  Roy  teceutANORE'  DE  Vitre'* 
hommage  lige  des  tenes  de  Vitré  & de  Marcillac,  & de  tout  cc 
qu’il  tenoit  delà  Comté  de  Bretagne,  fauf  le  droit  de  Ican  fils  du 
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Comte  Pierre, &d’Yoland fa  fille, quand  ilsferoient  venusaPaa- 
ge  de  vingt  Sc  vn  an.  Promettant  de  ne  faire  paix  ny  alliance  auec  c y 
Te  Roy  d’Angleterre , ny  auec  le  Comte,  fans  l’y  comprendre;  & 
de  le  desdommager  , en  cas  qu'iccluy  Comte ouautte  fe  faifill  de 
fes  terres.  Lequel  accord  Math iev  de  Montmorency 
Coiineftable  iura  encore  au  nom  de  fa  Majeftd 

MAIS  comme  la  vie  des  grands  hommes  a fon  période,  tout 
ainfi  quecellcdes  petits, le  Roy  rie  fut  pas  pluftoll  de  retouràPa- 
ris,  que  le  Conneftable  Mathiev  Seigneur  de  Montmorency 
& de  Laual  termina  parla  mort  le  cours  de  fa  grandeur  & de  fon 
autorité.  Car  il  décéda  le  xxiv.  iour  de  Nouembre  l’an  mille 
deux  cents  trente , auec  la  réputation  d’vn  des  plus  vaillants  & 
plus  figes  Capitaines  de  fon  liecle.  T efmoin  cét  éloge  que  luy 
donne  Philippe  Moufke  en  fon  Hifloitc,  où  il  parle  ainu  de  la 
mort. 

Et  Mamivs  de  Montmorencin 
Vu  trais  à cel  temfore  à fin. 

Cil  fu  preus  gÿ*  de  bon  confeil , 

Qujl  n’ot  en  France  fon  pareil. 

Iaqves  deGuife  dit  auffideluy,2^i//«fV»  tres-vaitIantChe~-^sv,iu. 
iialier,  hardy,  e!p‘bien  renomme  en  plufieurs  lieux.  Et  quelques  autres  j, 
luy  donnent  mefmes  le  fumom  de  G R a N D pour  les  hauts  & in- 
comparables  faits  d’armes, 

Par  fonteftament,  duquelilnommaexecuteursBovCH ard  Pteuueij 
DE  MoNTMORENCyfon  fils  aifne',Amaury  ComtedeMont-'”® 
fort  fon  neueu,Iean  de  Beaumont,  & Robert  Cure  de  l’Eglifcde 
S.  Marcel  en  la  ville  de  S.  Denys  fon  Confeffeur,  il  donna  entre 
autres  chofes  cinq  muids  de  bled  de  rente  fur  fa  grange  d’Efeouen, 
pour  eflre  panerez  & diftribuez  aux  pauures  chacun  iour  de  Ca- 
rcfme  par  les  Chanoines  de  S.  Manin  de  Montmorency  : légua 

3uarante  arpens  de  terre  aux  Rehgicux  du  Menel  : vingt  arpens 
e bois  aux  Chanoines  réguliers  du  bois  S.  Pere , & quarante  ar- 
pens à l’Abbaye  de  noftre  Dame  du  Val  oùil  fut  enterre,  comme 
tefmoigne  fanatue,  qui  s’y  void  encore  auiourd’huy  releucc  con- 
tre le  mut  ducloillrc,cn  la  forme  quelle  eft  icy  rcprefcnte'e. 
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Av  bas  de  ccccc  figure  cH  attachéevneinfcriptionfansdatte,qui 
luy  attribucle  citrede  Comte  de  Ponthieu.  Maislcs  chaiaâcres  mo-  f 
demes  font  iuget  qu’elle  a elle  drelTcedepuis  cent  ans,parquelqu  vn 
qui  n’apas  feeu diuinguer  Mathie V de  Montmorency 
Côte  de  Ponthieu  fi  de  Monftreul  fon  fils  d’auec  luy.Belleforeft,qui 
le  qualifie  grand  Chambellan  de  France  foubsl’an  nulle  cent  qua- 
tre vingts  dix , s'eft  aulli  trompé,  le  confondant  auec  M a T h i e v 
1 1 1.  Comte  de  Beaumont , Chambrier  de  France,  fouferit  autc- 
ftament  du  Roy  Philippe  Augufte.  Etnefe  fontpasmoinsoublicz 
ceux  qui  l'ont  mit  Cheualier  de  l'ordre  de  l’Elfoillc , infiituc  feu- 
lement par  le  Roy  lean  l'an  millctrois  cents  cinquante  & vn. 

Apres  Ùl  mort  Emme  de  Laval  Comteife  douai- 
rière d’Alençon  fa  veuue  afiigna  à l’Eglife  & aux  Religieux  du 
Val  cinquante  fols  parifis  de  rente  , fur  fa  part  du  trauers  ou 
peage  de  Conflans  , afin  de  prier  Dieu  pour  le  remede  de 
fon  ame , & celebrer  tous  les  ans  fon  anniuerlàire.  Elle  donna 
femblablement  en  fief  & hommage  lige  à Guy  Mauuoifui 
Cheualier  & à fes  heritiers  quarante  liures  parifis  fur  fes  ac- 
qucRs  du  melrne  Cqnfians,  par  lettres  dattées  aumoisde  Fcuricc 
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l’an  mille  deux  cents  trente.  Et  depuis  elle  conuola  entroifiefmes  m°nt- 
nopces  aucc  I E A N Seigneur  de  Cho  i s y Chcualier,commeen-cy 
feigne  la  donation  qu’ils  firent  cnfembleà  laques  Seigneur  deCha- 1130. 
ftcaugonthier  l’an  mille  deux  cents  trente  neuf,  en  raucut  duma- 
riage  de  Havoise  DE  Mon  TM  ore,n  cy.  Bref  par  vnc  , f j y ’ 
Charte  donneeà  Angers  le  Dimanche  deuanr  la  felle  de  S.  Tho- 
masApoftre  l'an  milTedeux cents cinquantefix,cllerecogneut élire  i a 5 S. 
tenuede  liurcrfon  challeaude  LaualàCharles  de  France  Comte 
d’Anjou  & de  Prouence,  toutes  les  fois  qu’il  le  rcquerroit. 

Qv  A N T à l’office  de  Conncllablc , le  Roy  le  donna  apres  la  mort 
dcMATHIEVDE  MONTMORBNCvàAMAVRY  CoiTItC  de 
Montfort,  fils  de  Simon  de  Montfort  Duc  de  Narbonnc,Com~ 
tedcThouloufc  & de  Montfort,&  d’A  L I X de  Montmo- 
rency feur  dii  mefme  Mathiev:  en  rccompenfe  des  droits 
ui  luy  appartenoient  fur  la  Comté  de  Thouloufc,&  autres  terres 
'Albigeois  conquifes  par  fon  pere. 

ENFANS  DE  MATHIEU  II  SEIGNEJAR, 
de  Montmorency  Connefidble  de  France,  (y  de  G BR  TR  v- 
DE  DENEELLEyi' première Jhnme. 

9.  Bovchard  VI.  du  nom  Seigneur  de  Montmorency  & 
d’Efeouen , continua  la  Branche  aiCice. 

9.  Mathiev  DE  M ont mo retic  y Seigneur d’Artichy 
brifa  fes  Armes  de  cinq  coquilles  d’argent  fur  la  Croix , 6i 
cfpoufa  Marie  Comteffe  de  PonthieuSc  de  Monftercul 
fille  de  Guillaume  Comte  de  Pontliicu,&  d’ALix  de 


France  feur  du  Roy  Philippe  Augufte.  Cette  ComtelTe 
Marie  auoit  elle  mariee  en  premières  nopces  à Simon  de 
Dammartin  frere  de  Renaud  Comte  de  Dammartin,  de 
Boulongne,&  d’Aumale,  dont  elloiem  nées  deux  filles  entre 
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autres, alTauoir  Ieanne  de  Ponthibv  accordée pre- 
micremcntaucc  Henry  II  I.Hoy  d'Angleterre,  maisfe- 
paree  de  luy  pour  confanguinitc,  & alliée  à Al  pho  nse 
IX.  Roy  de  Caftillc&dc  Leon, duquel  elle  eut  Ferrand  de 
Caftille,ditde  Ponthicu,mariéà  Lorc  de  Montfort  Dame 
d'Efpcrnon  ,&Eleonor  héritière  de  Ponthicu  fcmlne 
d’Edouard  1.  Roy  d’Angleterre.  Puis  citant  demeurée  ven- 
ue, elle  conuola  en  fécondes- nopces  aucc  Ican  de  Neellc 
Seigneur  de  Faluy.  Sa  feur  P h i lippe  de  Ponthiev 
fut  côiointe  en  premier  li  t auec  R a o v l 1 1.  Seigneur  de  C ou- 
cy , mort  en  la  terre  Sainte:  & en  dcuxiefmc  elle  cfpoulà 
Renaud  Comte  de  Gucldtcs.  D’où  vint  que  Mat  hie  v 
DE  Montmorency  fécond elpoux  de  Ma  rie  Com- 
telfede  Pontliicu leur  mere,  fe  veid  à raifon  de  ce  mariage 
non  feulement  beau  père  d’vn  Roy  de  Caftille,  mais  aulfi 
conioint  de  double  alliance  aucc  Louys  I X.  Roy  de  Fran- 
ce,Charles  de  France  Roy  de  Naples, Comted’Anjou,  Se 
plufieurs autres  Princes  & grands  Scigncurs,defqucls  il  eftoit 
dcfia proche  parent  de  fon  chef.  Au  mois  d’Aunll’an mille 
deux  cents  trente-huit  il  approuua  les  donations  faites  par 
Mathiev  I.  Seigneur  de  Mont.m  or  en  c y Se  d’At- 
tichy,àl’EglifcdePrcmonllré, Seaux  Religieux  d’iccllcdc- 
meurans  en  la  maifon  voihnc  de  Nauucl.  Lcfqucllcs  do- 
nations Bovchard  Seigneur  de  Montmorency  fon  fre- 
rcailhéauoit  dcfia  confirmées  au  temps  qu'il  tenoit  la  terre 
d’Attichy , efeheue  depuis  en  fon  partage.  Luy  mefmc  Se 
Marie  Comtclfcdc  Ponthicu  fa  femme  vendirent  à Ro- 
bert de  France  Comte  d’ A rthois  leur coufm,  tous  les  fiefs 
ôç  hommages  que  tenoicntd’cuxleComtedcS.  Pol,  le  Vi- 
comte dePont-Remy,  le  Seigneur  d’Auxi,  lean  d’Amiens 
Chcualicr  Seigneur  de  Buires,  Hugues  Quicret  Cheualicc 
Seigneur  de  Dourier,  Guillaume  de  Boubcrch  Seigneur  de 
ThunScdcVvillcncourt, Henry  de  Guincs,  Ican  de  Gau- 
mont, & autres  Cheualicrs  & Gentilshommes,  depuis  le  mi- 
lieu du  fil  de  la  riuicre  d’Authie  en  tirant  deuers  H cfdin  & au- 
tres terres  de  laComté  d’Arthois,  pour  le  prix  Se  fommede 
deux  mille  liurcs  parifis.  Dequoy  ils  palfcrcnt  le  t très  à Argen- 
tucil  l’an  millcdeux  cents  quarante  quatre, au  mois  de  N ouc- 
bre,  confirmées  peu  apres  par  le  Roy  S.  Louys.  Ils  firent 
pareillement  enfcmblc  diuers  dons  aux  Religieux  de  la  Bon- 
nc-Maifond’Erloyprés  de  Choify  ordre  de  Grammont, 
ancien  membre  du  Prieuré  des  Bons-hommes  du  bois  de 
yincennes,  és  années  mille  deux  cents  quarantcfix,  qua- 
rante 
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. . rantehuit,& Quarante  neuf;  Maisccqui  diminualafplcn- 
deur  de cettcailiancc, accomplie  d’ailleurs  en  pluficursfor-  cy. 
tes  de  félicitez,  fut  le  manquement  de  lignée.  Car  M a- 
THiÉv  DE  Montmorency  deceda  fans enfans  l'an 
mille  deux  cents  cinquante.  Et  d’autan  t que  Bovchard’^î  ^ ‘ 
Seigneur  de  Montmorency  fon  frère  aifnc  elloit  mort  aupa- 
rauant,  les  fils  d’iceluy  ne  luy  fucccdcrcnt  pas  en  la  Seigneurie 
d'Attichy  , pource  que  reprefentation  n’auoit  point  de 
lieu  lors  cnlaCouftumc  de  Paris; mais  ellecfchcutàG  VY 
DE  Montmorency  Seigneur  de  Laual  fon  frere  puif- 
né,  lequel  adioufta  quant  & quant  à fes  A rmes  la  brifcurc  de 
cinq  coquilles  d’argent,  retenue  depuis  par  toute  fa  po- 
fterite'. 

fi  IeXn  de  MontmoEenc  y fe  crouue  nomme  aueefes 
frères  en  vne  Charte  de  Mathiev  Seigneur  de  Mont-p>6 
morency  Conncftablcde  France  leur  pcre,donncel'an mil- 
le deux  cents  vingt  fix  en  faueurdesBons-hommesdu  Bois  • ^ ^ 
d’Erloy.  On  neîçait  pointauvtay  quel  partage  il  eut,  ny 
s’il  laifli  lignée.  Mais  il  y a lettres  dumoisd’Aouft  l’an  mil- 
le  deux  cents  quarante  & vn  ,■  Icfqucllcs  portent  qu’il  elf oit  ‘ ^ 4 * • 
Seigneur  du  fief  deRoilTy.  Et  en  cette  qualité  ilapprouua 
lors  la  fondation  delà  Cnapelle  de  Roilfy  dotée  par  Ma- 
thieu de  RoilTy  Chcuaticr,dece  qu’ilauoit  en  la  grande  6c 
petite  difmede  Befons,  & confirmée  par  Philippe ôc  Gilles 
de  Roilfy  Cheualiérs  fes  fils.  Il  fut  aulli  l’vn  des  Seigneurs 
que  leRoy  S.  Louys  manda  à S.  Germain  en  Laye  l’an  mil- 
le  deux  cents  trente  fix,  pour  l’alIifterrontrcThibaudCô-  ‘‘ 
te  de  Champagne;  8c  depuis  à Chinon  l’an  mille  deux  cents 

Juarante  deux , pour  aller  lur  Hugues  de  Lezignem  Comte 
c la  Marche  & d’Engoulcfmcj 

ENFJNS  VE  MATHIEV  IL  SEIGNEVK 
de  Montmorency  Connefiable  de  France,  eïr  d’E  MME  DE 
Laval  fa  fécondé  femme  t 

y.  Gvt  de  MôNTtdORENCY  fucceda  à fa  mère  en  la 
Scigneuriede  Laual,  dont  il  ptint  le  nom,  & donna  com- 
'mencement  à la  Famille  de  Laual  diuifec  en  pluficuts  bran- 
ches, Icfqucllcs  feront  deferites  aux  Liutes  v 1 1 1. 1 x.  6c  x. 
de  cette  Hilloire. 

f Havoisb  DE  Montmorency rcceutcc  nomenme^ 

T ij 
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moire  «Je  Hauoife  de  Craon  fon  ayeule  maternelle,  & fur 
accordée  fort  ieune  par  Mathiev  Seigneur  de  Mont- 
morency &de  Laual  fonpere,aueclAQVES  Seigneur  de 
r . Chafteaugonthier  fils  d' A lard  & d'Emme  de  V itréfit  fem- 

me iiTue  |des  anciens  Comtes  de  Rennes  Ducs  de  Brcu- 


C H A- 
steav- 
G O N. 
Tl  E R. 


D'atgeni  à 
trois  che* 
aroas  de 
jucullei. 


Preauri, 
psg.  ud. 
S07.  lol. 
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gnc.  Cét  Alard  defcendoit  auffi  en  ligne mafculine  delà 
Maifon  des  anciens  Comtesde  Bcllcfmc&  d’Alençori.  D’où 
vint  qu’aprcs  la  mort  de  Guillaume  Euefque  de  Chaalons 
& Comte  du  Perche  decedél’an  mille  deux  cents  vin«-fix, 
entre  diuets  Seigneurs  qui  prétendirent  part  en  fa  fucceC- 
fion , I A cjv  B s Seigneur  de  Chaùeaugonthier  fils  dudit 
Alard  fut  l’vn  des  principaux.  Ce  qui  s’apprend  de  deux 
lettres  de  Mathiev  de  Montmorency  Connefta- 
ble  de  France  fon  beaupere.  Car  par  les  vncs  pafleès  à S, 
Germain  en  Laye  le  Luudy  deuant  la  Feùc  de  S.  lean  Ba- 
ptille  l’an  mille  deux  cents  vingt-fept , il  s’obligea  enuers 
Blanche  de  Nauaire  Comtefle  de  Champagne,  &fes  cohe- 
ritiers, de  faire  en  forte  que  I A Qv ES  de  Chastbav- 
C O N T 1 E R n’iroit  iamais  contre  la  faifîne  fiiite  à icelle  6c 
à Tes  comparticipans , de  la  moitié  de  la  Comté  du  Perche 
aueefes  appartenances,  & de  toute  l’efchoite  prouenuë  de 
Guillaume  £uerquedeChaalons,ComteduPerche;&  que 
quand  il  feroic  venuen  aagelegitimc,illeurdoimeroit  fon 
feellé  de  la  confinnation  & approbation  de  cette  faifîne. 
Les  autres  dattées  du  mois  de  luin  l’an  mille  deux  cents 
trente  contiennent  le  partage  de  la  terre  du  Perche  aflîgné 
par  Thibaud  Comte  de  Champagne  fils  de  Blanche,  tant 
pour  Berenguere  Royne  d’Angletene  fa  ante,  que  pour 
lby&  Tes  comparticipans,  au  mefmel  A B s de  Chr- 
STEAveo  NTHiER:fçauoirefHaville&  le  chafleaudc 
Nogent  le  Rotrou  auec  la  part  dubois  Petchet  fituee  vers 
Cheenuillc,tout  le  domaine  de  Longuilliers  6c  de  Monti- 
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gny  apres  la  mort  de  la  Comteflè  de  Chartres , la  moitié  de  « ° n 
la  ville  de  T yle,  le  Sabloii , & plufieurs  autres  chofcs.  Par 
lefquelles  dernières  lettres  M AT  h i K v Seigneur  de  Mont- 
morency & de  Laual  qualifie  ce  Iaqjes  de  Cha- 
ste a vgonthie».  fon  gendre,  bien  qu’il  ne  fuft  encore 
qu'accorde'  ou  fiancé  auec  Havoise  de  Montmo- 
rency là  fille.  Car  il  l’elpoulà  feulement  enuiron  l’an  mil- 
- ■ • - le  deux  cents  trente-neuf.  Auquel  an  £ M M E Comtefle  ■ s 3 ?• 
d’Alençon  , Dame  de  Laual , & Ican  Seigneur  de  Choify 
fon  troificfme  mary  luy  donnèrent  en  faueur  de  mariage 
la  moitié  de  la  ville  de  Melle  hors  la  fortcrclTe,  la  terre  de 
Champagne  au  pays  du  Maine,  & quelques  autres  chofcs 
déclarées  par  les  lettres  qui  en  furent  faites  au  mois  de  Septé- 
bre,aueclcconfentemcntdeG VY  de  Laval  fils  delà 
Comtclfe  Emmc,&fi:erc de  Havois E de  Montmo- 
rency. De  ce  mariage  nafquit  vne  fille  appelleeEM-^ 
mette  de  CHASTEAVGONTiERdunomJ’Emmc  de 
Laual  fon  ay  cule  maternelle,  qui  fut  aulfi  mariée  fort  ieune 
àCEOFROY  Seigneur  de  Poencé;  comme  enfeigne  vneji'““",' 
Sentence  rendue  par  Guillaume  dit  Sobric,  & Guy  de  Fon-  ‘°’- 
tenclles  Chcualicrs,  elleus  arbitres  du  different  meu  encre 
laques  Scigneurde  Chafteaugontier  & de  Nogentle  Ro- 
trou , & ce  Geofroy  Seigneur  de  Pocncé  fon  gendre , pour 
l’allignation  des  rcntesquiluyauoicnteftcpromifcsenma- 
, riage  fur  les  terres  de  Melle  & de  Champagne  au  Maine.  Car 

elle  fut  prononcée  le  Dimanche  apres  l’Alfompcion  deNo- 
ftrcDamel’an  milledeux cents  quarante-huit.  Ily  ad’autres  j. 

lettres  au  Chartulaire  de  l'Abbaye  de  S.  Denys  des  années  '’»b-  '»»• 
mille  deux  cents  cinquante  cinq  & cinquante  huit,  conte-  1158. 
nants  vn  compromis  fait  par  les  mefmes  laques  de  Cha- 
fteaugontier ficHAvoisEfa  femmeà  Geofroy  d’Eferino- 
les  Cheualier  Bailly  de  V ernueil , & à Robert  Picharc  Chc- 
üalicr,  pour  iuger  le  different  qui  eftoit  entre  eux  & l’Ab- 
baye de  S.  Denys  touchant  l’vfage  du  bois  de  T rahant. 

Mais  peude  temps  apres  laques  SeigneurdeChafteaugon- 
tiermourut.laiuantveuuc  Havoise  de  Montmo- 
rency fa  femme,  laquelle  obtint  atreft  au  Parlement  de 
la  S.  Martin  d’Hyuer  l’an  mille  deux  cents  foixante  trois 
contre  Gvy  de  Laval  fon  frere  touchant  la  fucceflion 
de  feue  £ M M B Dame  de  Laual  leur  mete.  T ellement  que  • 

pour  la  contenter  Guy  de  Laual  luy  céda  la  Seigneurie  de  1 1,  ^ 
Herouuillcfituée  en  la  Chaftelleniede  Pontoife,  qu’il  auoit 
eue  des  biens  de  Mathibv  Seigneur  de  Montmorency 

T iy 
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leur  perc.  Elleviuoic  encore  l’an  mille  deux  cents  lôizarire 
dix,  comme  on  apprend  d’vniugement rendu  lorsau  Parle- 
ment delà  Pentecofte,  par  lequel  le  Roy  luy  laiflâ  de  grâce 
la  haute iultice  en  la  terre  de  Hetouuille , quelle  preten- 
doit  luy  appartenir  de  droit.  Et  femble  que  Philippe 
DE  Chasteavgontier  Dame  de  Hetouuille , qui 
plaidoit  au  Parlement  l’an  mille  trois  cents  dix-neuf  contre 
les  cnhmsdefeuBovcH  ARO  de  Lav  ALSeigneùrd’Ac- 
tichy , fiit  pareillement  fille  d'elle  & de  laques  Seigneur  de 
Chafteaugontier  & deNogent  le  Rotrou  ion  mary. 


9.  Ieahhe  DE  Montmoremcy  fut  maricepar  Gv  Y 
Seigneur  de  Laualfon  fiere  auecT  hib  AVDComtcdcBar- 
le-Duc  fils  de  Henry  Comte  de  Bar , & de  Philippe  de 
Dreux  fa  femme,  PrinceiTc  du  iàng  Royal  de  France.  Au- 


^el  Comte  T h i b a v D cllepotta  en  dot  les  terres  d’Eipi- 
neul  fur  Seine  vulgairement  ditEfpiney,  d’Efoinollct,  Sc 
de  rifle  de  S.  Denys.  Maisilne  vintpointd’cnfansdc  cette 
alliance,  & apres  la  mort  de  Icanne  dcMontroorencyThi- 
baudferematiaà  Ibanne  de  Toc  y Damcde  Puifaye, 
dont  nafquit  entre  autres  fils  Henry  Comte  de  Bar  conioinc 
auecAlienord’Angletcrre  fille  d’Edouard  I.  Roy  d’Angle- 
tcne,dcd’Alienor  deCallille. 


Vientlt  Baud  en  fin  Hifiaire  des  Maifins  de  Vitrée  de  Louai  ad~  ' 
ioujle  ùy\ne  treijiefine  fille  qieil  nomme  Emme  DE  Montmo- 
rency, dit  quelle  fut  moriee  forGuyde  Louai  fin  frereo  Geo- 

fioy  Seigneur  de  UGmerehe  ^ de  Poencé.  Mois  il  Fa  confondue  auec 
Emme  de  Chasteavgontier  niepee  de  ce  Guy,  de  laquelle 
O efié  parlé  ty  dejfus.  Ou  tien  il  l'a  prifi  pour  Emme  JDS  Laval 

fille 
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Jî2f  du  mefmc  G«jr.  Comme  aujii  faute  d'aiioir  bien  entendu  le  tejla-  mont- 
ment  de  Guy  de  Laual , il  a contre  la  Mérité  fait  defcendre  de  luy 
(Çyde  Thomaffe  de  Afathe félon  fa  fécondé  femme  les  Seigneurs  deMot- 
morency,  & autres  Branches  qui  ont  forte  defuu  cét  lüujlre  furnom. 

Faute  que  flufieurs  autres  ont  commife  pareillement  apres  luy. 


T>  nyi  R £ N r £ D£  G E RTRV  D E 
Neelle  Dame  de  Montmorency  , py" 
de  J es  enfans. 
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de  Seijfens. 
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Caj  de>leelle}A.i‘ 
celchaldc  France. 


Stmen  de  A^eeUe 
Euclquc&  Com- 
te de  Noyon, 
puis  de  Beaiiuais, 
'vJPairdc  France. 
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que  du  Mans. 


Bretonne. 
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Cuy  de  LauâI. 
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Robert  Comte  de 
Mortaing  fa  paren- 
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HttgHtt  de  Léual. 


Gerueis  Seigneur 
de  Ciiadcau  du 

Loir,  prennerem.  ^T^UtUde  Dame  de 

Euc(qucdu  Mans,  r Seigneur  Chafteau  du  Loir 
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M4ttdjfei  de  Cha^. 
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CuilUnmede  Cha- 
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Seigneurs  de  Cha. 
Heaugonthier. 
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Cuillditme  Com- 
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d'Alençi 
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thilde. 


ÇVjhert  Comte 
d'Alençon  & de 
Belefnie. 

CnilUHm*  Comte 
d’Alençon  & de 
T “.^Belefme.  fur-  ^ 
5 PoU"  1 nomme  I 

efpoufa  Hildeimr- 

S*- 


J^eneud  de  Clf4’ 
Jle4Hg«Mhier  fift  J 
baRir  le  chal^cau^ 
appelle  dcfbnnom 
Cu4fit44ren4ud. 

Cetfrey  de  Ch4. 
fieengenthier  , fam 
enfans. 


Cuteber 
de  Cha- 
fleauic- 
naud.  * 
Leibert 

filsnatu* 

Ul. 


Guicher 
ll.tecou- 
ura  Cha- 
fteaure- 
naud  de 
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IL  Seign. 
de  Cha- 
lleaugo. 
thier  fon 
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Tues  Euefque  de 
Secs  , Comte  de 
^(_Ccle^e. 


vefmeul  de  Be- 
lefmc  mourut  ieu- 


Mabilc  Comtelfe 
de  Delcfmc,  d’A- 
lençon , & de  " 
Scés,  e/poula  R«- 
gerde  Aiontgome- 


BobertU.Comtcdç 
Belefme.  d’AlençÔ, 

Si  de  Seés  , allié 
auec  Agnes  fille.^1^* 
heriticre  de  Guy 
Comte  de  Pon- 
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M 4k4Ut  de  Feîepne^ 
mariée  i I{oi)en 
Comte  de  Mot- 
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Laurence  mere  de  Hir- 
hert  Turpin, 
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^OFCH^RTf  FI.  SEigjSlEFR^  DE 
Adontmorency,  £ Efcouen,  Confansfainte  Hono- 
rine, TÀuemy , Dueil 

Chapitre  II. 


ILcftoitfilsaifiiédeMATHiEV  II.  Scigneurde  Montmoren- 
cy Conncftablc  dcFtancc,  & de  G ertrv  de  DE  Neellb 
fa  première  femme.  EcencectequaliceTetrouue  mention  de  luycti 
plufieurs  Chattes  alléguées  au  Chapitre  precedent.  Son  pere  luy 
bailla  premièrement  pour  l'entretien  de  fon  Eflat,  la  Seigneurie 
d’Atticliy  jauccvne  partie  des  reuenus  delà  Preuoftéde  Montmo- 
rency: furlcfquels  ilalfignaa  l'Eglife  collegialede  S.  Martin  vingt 
ivcnaM,  fols  parifis  de  rente  pour  cclebretranniuetlàire  de  feue  Gertrv- 
DE  d’heureufe  mémoire  fa  mere,  par  lettres  du  mois  de  May  l'an 
I Ü5  • mille  deux  cents  vingt  trois.  Il  confirma  aufli  les  donations  faites 
à l'Eglife  de  Ptcmonftté,  & aux  Religieux d'icelledemcurans  en  la 
Mailonde  Nauuel  pat  Math  iev  I.  Seigneur  de  Montmorency 
& d'Attichy  fon  bifayeul.  Et  ayant  attaint  l'âge  requis  pour  le 
mariage,  Math  IEV  de  Montmorency  Conncftablc  de 
France  fon  pere  le  maria  ÀYsabeav  de  La  val  feur  puifnee 
d'E  MM  E Dame  de  Laual  ComcclTc  douairière  d'Alençon, laquel- 
le luy  meCtiecfpoufà  en  fécondes  nopces. 


LAVAL. 

De  gueul* 
fet  i vo 
LeopAcj 


Cette  Maifon  ancienne  de  Laual  auoit  cfté  toufiours  des  plus 
grandes  & riches , & foft  h:^ute^çn(  alKéc.  Carafin  de  ne  répéter 
jw’  * point  fon  originedelatigèmalcûlinc  de  Charlemagne, côme  plu- 
d,  (leurs  ont  vomu  faire,  il  m certain  que  G v y 1 1 1.  furnômé  le  Chauue 
Seigneur  de  Laual  fut(ipui(Iànt,qu'ilobcintpourfcmme  D E M yss 
DE  MoRTAiNcfillcdcRobett  CôtedeMotraingen  Notman- 
aM d.  die,niepcedcGuillaume  le  Conquérant  DuedeNormandie,  Roy 
CArMrijw.  d'Anglctcne,  & feur  d'Enune  Comteffe  de  T houloufe  : à raifon  de 

laquelle 
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laqudlealli.mcc  Ys  A BE  A V de  La  val  ft  trouua  depuis  liée  (10“° 
confanguinitcaiicc  les Roys  de  France, d'Angleterre, d’EfcolTc,& de 
Caftille,&  mcfmeauec  Bovcharo  de  Montmorency  Ton 
mary , comme  la  cable  de  fa  parente  r.aportéc  cy  apres , & celle 
d’EMME  Dame  de  Lauallà  leur  aifnécreprclcnccccy  deffus,  ledc- 
xnonllrcnt.  Du  mariage  da  Guy  II.  ôede  Dcnyic  de  Mortaiiignal- 
ciuircnc  entreautres  enfans  G vv  I V.  ScigncurdcLaual,&;  Agnes 
de  Laual  première  femme  de  Hugues  Seigneur  de  Craon.  Pierre  le 
Baud  a cicrit  qu’E  MME  femme  de  ce  G v y I V . efloit  la  hile  du 
Comtede  Mortaing,mais  le  temps  y rcfille  entièrement.  De  luy 
& d’Einme  vint  G v y V.  Seigneur  de  Laual , à qui  le  mcfme  Au- 
theur  donne  pour  efpoufe  vue  autre  Emme  fcurdcHcnry  IL  Roy 
d’Angleterre,  Duc  de  Normandie,  & Comte  d’Anjou.  Ceftuy- 
cy  futpcrcdcGvY  VI.  &d’AGNES  de  Laval  manceà  Ay- 

mery Vicomte  dcThouars.  Finalement  G v y VI.  Seigneur 

de  Lau.il  cfpoufa  l’an  mille  cent  quatre-vingesdix-huit  H a v o i- 
SE  de  Cr  AON  fillcdc  MauriccScigneurdc  Craondefeendupar 
maflesde  BcrcngcrII.  Roy  d’Italie,  &;par  nlles  dcpluficurs  Empe- 
reurs tantde  laMaifon  de  Charlemagne, que  dccellc  des  Ducs  de 
Saxe.  De  laquelle  alliance  fortirenc  G V Y de  Laval  décédé 
cnieunelfe,  Emme  Damchcricicre  de  Laual  mariée  en  premières 
nopccs  à Robert  Comte  de  Seés  & d’Alençon  , en  deuxiefines  à 
Mathiev  il  Seigneur  dcMontmorencyConnellabledeFran- 
cc.commeaellé  dcfiarcmatquécy  dclfusiA:  Y s ABEAV  de  La- 
val femmede  Bovchard  DE  M o N T mor  e N c y fils  aifné 
■ du  mefmc  Mathiev  IL  & dcGERTRVDE  de  Neelle  fa^^^^^, 
première  efpoufe.  Ccquicft  confirmdpar  vncEnqueftefaitc  enui-pâj.»,.’ 
ron  l’an  mille  trois  cents quaran'cc,pourprouuer  qucfelon  l’vlage 
des  Comtez  d’Anjou, duMaiîncç&dc Touraine, nulles Baronnies 
nefe  defracmbrent,&  qac^'^Ln’y  hquc  filles  elles  reuiennent  tou- 
tesaux  aifnccs&à  leurs  nbits,'lans  quelles  puifnées  ypuilTent  rien 
demander.  Car  entrelescxcmplesallcguez  en  cette  Enqucftc,lc  fé- 
cond porte  exprelTément,  Q_v’a  Lavav-gvion  eut  deux  filles, 
def(jueües  MeJSire  Mahi  de  Montmorency  eut  l'aifnée  auec 
toutes  les  Baronnies  ,&  LB  EILSavDit  M ahi  eutla  jtuifinee,  cy 
neut  ce  tjui  luy  fut  donné  en  mariage.  Il  y a aulli  vnc  Charte  au 

Pricutédes  Bons-hommes  du  bois  de  Vincennes,  d.attée  du  mois 
de  lanuicr  l’an  mille  deux  cents  vingt  hx,  par  laquelle  ce  Bov-iiiS. 
CHARo  DE  Montmorency  Seigneur  d’Actichy  confirma 
aux  freresdela  Bonne-Maifon  d’Erloy  certaines  difmes  tenues  de 
fon  fief  d’Attichy  ,du  confentement  de  M a T h i e v Seigneur  de 
Montmorency fon  perc,  d'Y s abe  av  fa  femme,  & de  fes  frères 
Mathiev  & Iran  de  Montmorency. 
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WOK- T-  L'a  N mille  deux  cents  trente  il  fiicccdaau  mefnieM  athie  v 
c Y.  fon  pere  es  Seigneuries  de  Montmorency , d’Efeouen,  de  ConflanS 

fainte  Honorine,  & autres  ;&  enfuitte  approuua  les  legs  faits  par 
letellament  d'iceluyaux  Eglifesdu  Mencl,du  Bois  S.  Pere,  & de 
I i 3 1 . Noftrc-Dame  du  Val , par  lettres  des  années  mille  deux  cents 
Orente-vn  , & trente  trois.  De  là  il  bailla  la  terfe  d'Attichy  entre 
autres  pour  partage  à M AT  H lEv  de  Montmorency  fon 
frète  puifné.  Donna  à l'Eglifc  de  faint  Denys  toutes  les  chofes  que 
défunt  Mathiev  de  MoNtmo  rency  fon  pcreauoitaclic- 
pteesde  Pierre  d’Epineul  Cheualier.  Et  audtorifa  la  donation  faite 
aux  Prieur  & Religieux  de  Noftre  Dame  de  Domont  par  Henry 
de  ichenny  Cheualier,  des  terres  qu’il  auoit  acquifesde  Matliitudc 
î’-’s  Qc  que  concéda  pareillement  Philippe  de  Roilfy  Cheua- 

lier,  duquel  Mathieu  les  tenoit  en  fief,  & appofa  fon  feelauecce- 
luy  de  Bove  HARD  Seigneur  de  Montmorency , aux  lettres  qui 
I Z 5 3 . en  furent  expédiées  l’an  mille  deux  cents  trente  crois. 

Mais  afin  de  mefler  les  aftions  publiques  auec  les  priuées , le 
1 tovYs.  Roy  faint  L o v y s ayant  conuoque  les  principaux  Barons  dk 
pRANCEaS.  Denys, pour  auifer  aux  ent  reptiles  que  faifoientles 
Prélats  fur  la  iullice  Royale,  Bov C h aR D DE  Montmo- 
if',  rency  fut  l'vn  de  ceux  qni  s’y  rendirent  au  mois  de  Septembre 
l'an  icillc  deux  cents  trente  cinq,  & foubfcriuit  immediatcmenç 
J apres  les  Comtes  & Vicomtes  la  complainte addrdfce  au  Pape 
Grégoire  I X.  contreiceux  Prélats  Sc  leur  iurifdiéUon.  Précédant 
en  cela  pluficurs  autres  Seigneurs  de  Maifons  fort  illuftrcs,  allà- 
uoir  Henry  deSuilly , Guillaume  deMello,Drcuxdc Mello,Gau- 
cher  de  loigny , Richard  de  Harcourt,  Ican  de  Tocy,  Adam  de 
Beaumont, lean  de  Beaumont,  Ican  Marefchal  de  France, &Hu- 
gues  d’Atheys maiftre Pancticr  de Francc,lcfquclsappofercnt  tous 
leurs  noms  au  dclToubs  du  fien. 

I Z 3 6.  L’a  n h ee  fuiuantc  il  fut  aufii  l’vn  des  Seigneurs  que  le  Roy 
Frciiuc!,  manda  à S.  Germain  en  Laye  à crois  fepmaines  de  la  Pentecofte, 
pour  l’alTiller  contre  Thibaud Comte  de  Champagne, qui  faifoit 
mine  de  vouloir  recommencer  la  guerre  à CtMajefté.  Et  l’an  mil- 
le deux  cents  ttente-fept  eftant  lur  le  point  d'aller  en  l'armée,  il 
fit  fon  teftament,  dont  il  recommanda  l’execution  à l'Abbé  & au 
Pig.ji.  Prieur  du  Val  Noftte-Dame,  & légua  de  grands  biens  à diuerfes 
Eglifes,  quifembletont  toutesfoispeu  de  cnofe  en  ce  temps.  Car 
en  premier  lieuildonnaàl’Eglifcdu  Val,  où  il  efleut  fa  fepulturc, 
douze  liures  Parifis  de  rente  fut  la  Preuofté  de  Montmoren- 
cy. A l’Hofpital  de  Montmorency  deux  muids  de  bled  par  au 
fur  le  moulin  Eljiaillart,  & cinq  muids  de  vin  en  fes  prelToirs  de 
Montmorency  , pour  entretenir  perpecuellemenc  vn  Chapellain. 
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Deux  muids  de  bled  de  rente  fur  le  mefme  moulin  Elpaillart,  & m o nt- 
cinq  muids  de  vin  es  preflbirsdcScucourt,  auChapellaindeMer-cr. 
uillc.  Dixmuids  devin  aux  Religieufes  deS.  Anthoinede  Paris, à 
prendre  tous  les  ans  en  fes  prelfoirs  de  Montmorency.  Autres  dix 
muids  aux  Religieufes  de  Hautc-bruierc.  A l’Eglife  du  bois  S. 

Père  vn  muid  de  bled  de  rente  fur  le  moulin  Elpaillart,  &:  aux 
Bonshommes  du  Pricutc'  de  la  Coudraye,  autrement  dit  du  Mc- 
neljvn  autre  muid.  L’Holkl-Dieu  de  Paris,  lesConuents  de  S. 
Dominique &dc  S.  François, les  Religieufes  deloüyprcsRecon- 
besrlcs  Maladcriesdc  S.Lcu,  dcFranconuille,  de  l’Ifle-Adam,  de 
S.  Denys , de  Chauuery , 8c  de  MoüTelles  ; les  Maifons-Dicu  de  S. 

Brice  8c  du  mefme  lieu  de  Moilfellcs  : l’Fdofpital  des  pauures  du 
Val  Noftrc-Dame,  la  fabrique  de  l’Eglife  de  Paris  , 8c  la  Chapelle 
de  Mant  J fe  reffentirent  auffi  de  cette  dernière  libéralité'.  Car  il 
laiflà  à chacune  certaine  fommede  deniers,  pour  le  payement  def 
quels,  8c  de  fes  debtes,  8c  pour  les  tellitutions  necelTairesau  faluc 
de  fon  ame,  il  afligna  quatre  mille  liures  parifis  lur  fon  Parc  de 
Tauernyj  8c  furie  Bois-Raoul:  aucc  commandement  que  ce  qui 
refteroit  fuit  employeà  marier  les  pauures  filles  nobles,  8cà  reue- 
ftirles  nccellitcux  defes  terres.  Toutes  Itrquellcsdonations  Ys  a- 
SABEAV  deLavalIù  femme  confentit  8c  approuua  au  mois 
de  lum  l’an  mille  deux  cents  trente  fept.  • ^ 3 7 < 

TovTEsfOis  la  guerre  dura  fi  peu , qu’auant  que  le  R oy  euft 
palfele  Bois  de  Vincennes,il  apprilVque  le  Comte Thibaud  auoit 
mis  bas  les  armes , 8c  iuré  à la  Roync  Blanche  de  ne  faire  iamais 
plus  rien  qui  dcfpleull  à fa  M.tjellé.  Parquoy  Bovch  arB  Sei- 
gneur de  Môtmorency  reuint  en  famaifon: 8c cftantà Mafflersau 
mois  d’Auril  l’an  mille  deux  cents  trente  neuf,  il  confirma  à l’E-  ii  3 9.' 
glifede  S.  Victorcentfolsdercntc  qucMATHiEV  de  MoNT-^'g  »*». 
M O R E N c Y fon  prcdeccifeur  y auoit  données  pour  le  falut  de  l’a- 
mededefunt  BovcHARolbn  pcrc.  Il  audtorilà  auffi l’an  mille 
deux  cents  quarante  8c  vn,  comme  Seigneur  du  fief  de  Befons 
appelle'  le  fief  de  Roilfy , le  don  de  la  grande  & petite  difwe  de 
ce  fief  fait  à la  Chapelle  du  lieu  par  Mathieu  de  Roiify  Cheua- 
licr.  Et  l’anncc  fuiuante  il  fut  d’ailleurs  vn  des  Grands  qui  fe  ren- 
dirent à Chinon  au  mandement  du  Roy  Louys , pour  marcher  de 
là  contre  Hugues  de  Lcfigncm  Comte  de  la  Marche.  Auquel 
voyage  il  donnaà  fa  Majefte  des  prcuues  fingulieres  de  fon  coura- 
ge 6c de  fa  valeur,  combatant  auec  les  plus  braucs  à la  ioürnee  de 
T.aillcbourg,  où  le  Roy  d’Angleterre  Venu  au  fecours  du  Comte 
fon  beaupere  fut  défait  le  iour  de  la  Magdelenc  l’an  mille  deux 
cents  quarante  deux.  Ce  qui  cftonna  tellement  le  Comte,  qu’au  1 1 4 i . 
mois  d’Aouft  d’aptes  il  vint  ttouuer  le  Roy  en  fon  camp  deuant 

V iij 
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mont-  Pons,  fc  ictta  à fcs  pieds , &:  luv  demanda  pardon. 

MOREN-  ‘ l " I / D r ■ 

CY.  D EFVis  ce  temps  on  ne  lit  plus  rien  de  Bovchard  Sci- 
gneur  de  Montmorency,  fmon  que  par  vne  Chartede  Guillaume 
loo.  Euefque  de  Paris  datée  du  mois  de  Feburier  l’an  mille  deux  cents 
I ^ 4 5 • quarante  trois , on  recognoift  qu’il  eftoit  défia  mort , & auoit  cRd 
enterré  dedans  l’Eglife  duMcncl.  Car  la  Charte  porte  qu’apres  le 
Pag  100  d’iceluy  auenu  le  premier  iour  de  lanuier  lelonle  Martyro- 

loge duVal,  ily  eutdilfercnt  entre  les  Abbé&Conuentdecelieu, 
Ordre  de  Cifteaux,  & les  Prieur  & frétés  du  Mencl  Ordre  de  G ra- 
mont,  fur  la  fepulture  defon  corps.  Dequoy  les  parties  le  rapor- 
terent  auiugementde  rEuefqucdc  Paris,  s’obligeants  de  tenir  cc 
qu’il  en  ordonneroit , à peine  de  cent  marcs  aargent.  Ceux  du 
Val  fe  fondoientfur  le  tcllament  de  Bovchard  fait  ily  auoic 
fix  ans  paiTcz,.  Et  au  contraire  les  Religieux  du  Mencl  produifi- 
tentdiuers  tefmoinspour  prouucr  l’intention  derniere  du  défunt. 
Cc  que  l’Euefquc  voyant,  il  ordonna  que  les  parties  s’en  remet- 
troient  àla  volonté  de  Ys  AB  E A V de  La  val  venue  de  Bov- 
c H A RD.  A quoy  elles  confentirent,  & en  luittc  cette  Dame  arrelf  a 
quclccorps  ucBovchard  Seigneur  deMontmorcncy  fon ma- 
ry demeurcroit  en  l’Eglifadu Mencl, où  clleluy  fit  drefler  vne  fc- 
pulturecfleucequi  s’yvoid  encore  auiourd'huy,  mais  lans  aucune 
inferiptionny  armoitic. 

La  mefmc  année  Ysabeav  de  Laval  gardienne  de  fcs 
Preuuei,  cnfans  demeurez  en  basaage,  fupplia  le  Roy  Louy.s  de  confirmer 
p>g-  jgj  douze  liurcs  de  rente , que  Bovchard  de  Mont- 

morency fon  mary  auoit  afiignéà  l'Eglifc  du  V al  fur  fa  Preuo- 
fte  de  Montmoren  c Y,pourcc  qu’elles  elloient  tenues  en  fief 
delà  Couronne.  CequelcRoy  luy  accorda  par  lettres  données  au 
Pit.l.t  " Nouembre  l’an  mille  deux  cents  quarante  quatre.  Et  dc- 

pjg.  loJ.  puis  clic  pacifia  aulfi  quelques  débats  futuenus entre  fo  cnfans  he- 
ncicrsdc  Montmorency,&:  lEglilcdc  S.  Dcnys,s  en  remet- 
tant  à l’arbitrage  d’Amaury  dcMeullent&dcNicolasdAutuillicrs 
, y,  Cheualicts,  qui  en  ordonnèrent  par  fcntcnce  rendue  l’an  mille  deux 
cents  quarante  fept. 

ENFJNS  DE  BOVCHàKD  VL  S E I- 
gneur  de  Mommorency,&  d'y  s ABE  AV  DE  Laval 
fa  femme. 

}0.  Mathiev  III.  du  nom  Seigneur  deMontmorcncy, 
dont  fera  parlé  plus  amplement  cy  apres. 

10.  Bovchard  DE  Montmorency  Seigneur  deSaint 

Leu 
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Leu  & de  Dueil  donna  origine  à la  Branche  des  Seigneurs  “ 
de  J'Jangis  & de  la  HoulTaye  en  Brie,  qui  fera  déduite  au  cy. 
liure  V 1 1.  de  cette  Hiftoirc. 


»o.  Thibavd  de  Montmorency  fut  d’Eglife , Sc  fe 

trouue  mémoire  de  luy  en  deux  Chartes  de  l’Abbaye  de  pjg.  „û 
S.  Denys.  L’vnc  de  l’an  mille  deux  cents  foixante,  oùiltA^^* 
eft  qualifie' frère  dcMATHiEv  SeigneuroB  Montmo-'’**’ 

R B N c Y . L'autre  datte'e  fept  ans  apres , au  mois  d’Auril , par  1167.' 
laquelle  luy  mefine s’intitulant  Thibavd  erere  dv 
SeignevR  de  Mon  tmorbn  cy  Cletc,qui  cftà  dire 
Chanoine , vendit  à l’Abbé  de  S.  Denys  certains  reuenus 
& vfages  afiis  fur  la  terre  de  S.  Denys  en  France  à Argen- 
tueil.  Ce  que  confirma  M athiev  SeigneurdeMontmo- 
rcncy  fon  ftere.  Le  Calendrier  de  l’Abbaye  du  Val  mat* 
que  fa  mort  au  vingtneufiefme  iour  de  Décembre. 


10.  Haovys  ou  Havoisede  Montmorency  eut 
pour  mary  A N s E L DE  Garlande  Cheualier  Seigneur 
de  T oumem  en  Bric,  fils  d’Anfel  de  Garlande  Seigneur  de 
Tournem  & de  Poifeirc , defeenduen  ligne  mafeuline  de 


c A X.- 
l A NDE. 

l>‘or  ta 
ijfon  de 
gucuUc*, 
4]ui  font 
in  Armel 
de  i'iacié* 
ne  Maifoa 
de  PoHcHc 
/oodiie  c4 
celle  de 
Gulaode.' 


Guillaume  dcGarlande  Senefchal  dcFrâncc.  En  faucurdu- 
qucl  mariage  Bovchard  Seigneur  de  Montmorency  ac 
Ys  AB  EAv  DE  Laval  fa  femme  pcrc  &meredeHauoi-  p»s 
fe  luy  dormerent  entre  autres  chofes  mille  liures  tournois, 
à condition  quefi  elle  mouroit  iàns  hoirs  de  fon  corps, 
Anselde  Garlande  fon  mary  feroit  tenu  de  les 
reltituer  aux  plus  proches  heritiers  d’elle.  En  confequencc 
dequoy  apres  quelle  fut  decedee  Iàns  enfans,  & que  le  mef. 
me  Anfel  fon  mary  eut  laiffé  pour  heritier  de  fes  biens 
lean  & Anfel  de  Garlande  fes  nepueux  fils  delcandcGar-. 
lande  Seigneur  de  PolfclTc  fon  frere,  & de  lafeur  de  lean 
ComtedcRoucyi  par  le  partage  qu’il  leur  en  fit  deuant  fâ 
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mort  l’an  millcdcux  cents  quatre-vingts  fept  : A l i x de 
Mo  ktmOREN  c YfcurdeH  A V o i s E,&fon  hcritieteplus 
proche,  accorda  des  mille  liurcs  quelle  auoit  eues  en  doc 
aucc  le  fufdit  lean  de  Garlande  Seigneur  de  Tournem  &: 
de  PofTefle,  par  lettres  du  Mcrcredy  apres  la  fclle  de  faine 
Leu  faint  Gilles,  paffees  foubslc  fcelde  la  Preuofte  de  Pa- 
ris. Cette  Havoise  de  Monmorency  Dame  de 
Tournem  fonda  vnc  Chapelle  en  rAbbaycd’Ermicrcs,où 
elle  cfleut  là  fcpulture. 


10.  Alix  de  Mo  n t mo  renc  y vefeut  fort  longuement, 
& ne  futiamais  mariee.  Par  vnc  Charte  de  l’an  mille  deu» 
cents  foixantecllc  eft  dite  feur  de  Mat  hiev  Seigneur  de 
Montmorency,  de  T HiDAVD,&delEANNEDE  Mont- 
morency dont  cil:  faite  mention  cy  apres.  11  y a aulli  let- 
tres d’elle  au  Threfordc  Chantilly  ,de  l'an  mille  deux  cents 
foixante  neuf , par  Icfquelles  elle  bailla  au  mcfme  M A- 
Thiev  de  Montmorency  fon  ftcrc,  & à I ean  n b 
fa  femme  le  trauers  de  Tauerny  aucc  certains  bois,  & au- 
tres  teuenus , & fept  liurcs  de  rente  à Herouuillc,  en  cfchari- 
ge  dubois  & garenne  dcBoilfy.  Depuisayantfuruefeutous 
les  frères  & leurs,  elle  fucceda  feule  à Havoise  de 
Montmorency  fa  feur  Dame  dcT  outnem , corne  fon 
hcriticrc  prcfomptiuc  , à caufe  que  reprefentation  n’auoic 
point  de  heu  en  ligne  collaterale  en  la  vieille  Coullume  de  la 
ville,  Preuofté,  ScVicomte'de  Paris. Finalement  elle  mou- 
rut chargée  d’anne'cs  l’an  mille  trois  cents  vn , & fut  inhu- 
mée en  l’Eglife  du  Menel  auprès  de  B Ovc  h a R D Seigneur 
de  Montmoreneyfon  perc,  ainfi  que  porte  l’Epitaphe  qui 
, fe  void  encore  à prefent  graué  fur  fa  tombe. 


♦ 


10.  1b  AN  ne  de  Montmorency  eft  nommée  aucc 
Mathiev  III.  Seigneur  de  Montmorency  ,T  H IB  A vo 
&Alix  de  Montmorency  fes  frères  & feur,  en 
deux  Chartes  des  années  mille  deux  cents  foixante,  & foi- 
xante deux.  Auquel  tcmpscllen’cftpitpointcncotemariéc,' 


Dihiîit.-^  t . Gooj^l 


EXr%^CTION  MATERNELLE  D'TSA. 

beau  de  Laual,  Dame  de  Montmorency. 


fC  H A R- 

LIS. 


(T.OTHAI'  f’V  H R OC 


S. Char- 
lemagne 
Roy  de  J 
France  & - 
Empe- 
itw. 


Ptpi» 
Roy  d’I< 
ulie. 


•?7- 


Lohjs  U 
“DeHn- 
rtM$re  Em- 
pereur & 
Roy  de 
France. 


Em- 
pereur, 


Pefîn 
Roy  d’A- 
qmcainc. 


Lâujs 
Roy  4e 
Germa- 


ChsrUt  U 
ChdHut 
Roy  de 
France  ic 
Empe- 
reur. 


Ciflt  fem- 
me <F£* 
nrtrd 
Duc  de 
Frioul. 


Comte. 


Btrtnger 

Duc  de 
Frioul 
Roy  d’I- 
calie. 


fG  1 s L B fem-  pBiRENCER 

mtiCAdÂibtrt  I II.  Royd’l 
Marq^uia  d'Y-J  talie,  efp.  j 
urée, lequel  ^ V vilU  fille  ^ 
eftanc  veuf  j de  Bolbn 
d'elle  cQ>.  en  | Marquis  de 
a.  lie  Hcrmé-  CTofeane. 
garde  deXof-  r 
one.  dontiK 
eutvnnu.  ' 


jIddUtrd, 


B^ÿiUtphê 

Abbedc 

CtToin. 


»einJg4irt»o^ 

^nfcâir* 

Marquis 

d'Yuiée. 


7irr//#r#- 

*»“'“‘Jquù<l.Spole- 
’*  1 te  & de  Ca- 
(menn. 


'AlBIR  T 

Roy  d’Ita- 
lie efpoufa 
Gerbergue, 
remariee  de- 
puis à 

Duc  de  “ 

Bourgon- 

gnc. 


Guy  Map> 
quis. 


Qifii, 


de  Hue* 
boldus 
Comte. 


U£th. 

} 

Ciflt 
morte  en 
ieuneHe. 


SAXE  < 

i 

HmjTiwàt 
Saxe»  & Em- 
pereur d'Alle-^ 
maÿe. 


“OthiH  I.  die 
le  Grand 
Empereur. 


1.  deLouys 
d’Outiemer 
Roy  de 
FrBDce. 


Ulkrâdê 

ComeeCe. 


-b: 


t^âbéUlt 

femme  de 
Conrad  R. 
de  Bourg. 


Otrkrpu 
femme  en  1. 1 
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Lorr»in.,eni^*""R- 


de  France. 

Cbârîa  Due 
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EXTRACTION  MATERNELLE  UTSABEAV 
de  LamlDame  de  Montmorency. 


A. 


fÛTii  k-Gvil* 
UAVM»  Com* 
te  de  Boursioa- 
gne,  cuteire  en 
l'Eghrc  de  S-  Bc- 
mguc  deDiiou. 


rC  1 Y Conte 
mort  auAQt  foD 
pcxc. 


nÀTItlAYMt  (TRINAYO 


Ht*me»trudt 
femme  d'Othe- 
Guillaume. 


B -H 


GifUh*tt  Comte. 


Bruasn  ZucftJQC 
de  Laagres. 


B*nAud  Comte 
de  Bourgongne 
cfp«  AUx  tU  Kor- 
msadH, 


MskoMÀ  femme 
de  Landry  Com< 
te  dcNcueif. 


Â£n4$  nutiee  en 
I.  lit  à GttiUûumi 
IV.  Duc  de  Gui- 
Cnne.  At  en  a.  i 
Geofrey  Martel 
Comte  d'Aniou. 


Ctrhrrit  femme 
de  Guillaume  II. 
VjComie  d'Arlc», 


11.  dit  T ssra- 
H A K O 1 1 Com- 
te de  Bourgou- 
gae. 


Guy  ÀeB.  Seiga- 
de  Brion  ic  de 
VerooD  en  Nor- 
mandie. 


Roitrt  Je  Beur- 
leHgnt  Seigneur  - 
de  Ctaoa  par  do-  I 
nation  de  Geo-^ 
froy  Marcel  C. 
d'Aniou  a.  maiy 
dAgatsi*  StttTg. 
fa  caatf. 


Hfry  de  Bouc- 
V^oogac. 


D I Bovit- 
g O NC  N ■ 
Scigocut 
de  Craon 
ifpoulii 

’EjUMgttt» 
de  Viiri  . 
furnom-  ^ 
micCuini- 
tille  fille  de 
Robert 
Seigneur 
de  Vitri, 
ic  de  Bec* 
the  de 
Ciaoo. 


Robert  do 
Bourgonr 
gnt. 


I.  Seigneur 
de  Craon 
cfp.rljr- 
fhéine  fur* 
nommée 
AngMillt 
fille  de 
Huguet 
Seigneur  * 
de  Chan- 
toeé.  Vj* 
uoit  l'art 
itoo. 


Ntttry  de 
Craorn, 


Hteguet 
Seigneur 
de  Craon 
I ainfiappeU 
I lé  du  nom 
I de  Hugueo 
‘ de  Chanto- 
cé  fou  ay- 
cul  mater- 
nel efpoufn 
deui  fem- 
mes. 


Robore  dit 
le  fiour- 
goignoQ 
Maiflre  de 
1a  Milice 
duTem- 

îji'- 


ZD.’ 


Uarfmifê 
1.  femme, 
remariée  I 
Peau  de 
Vegiâ. 


f Ri matp  DI 

IC  A AO  N raotc 
en  ieunefle , 6c 
enterre  cnl‘E- 
glifc  de  la  Roe. 


C MâHrUe  1 1. 
Seigneur  de 
Craon  viuoit 
l'an  ir<o  6t  ef- 
poufj  TfaiuaJ 
de  Afe«//enr  fille  >1 
de  Vvaleran  II. 

t*.  C.  de  Mcul- 

.K  Icat. 


Hatoui  oi 
Caaon  mariée  l'an 
iif».  à City  VI.Sci-« 
gaeui  de  Laual. 


Uâhtuo  Illt  Scign* 
de  Craon  mort  uni 
lignée. 


Feufo/t  de 
Ctaou  mort 
fans  lignée. 


Gay  dt  C:aon. 


'Yii.iAT  SI  La- 
.Al  o-atiÉe  i B<«-  ^ Je  MomœotMej. 
<*afJ  V I.  Stigneoi 
de  Moatiaorcocy. 


BninirDame  de  Lauil. 
aifnée,  a.  femme  de 
Mathieu  1 1.  Seigneur 
de  Montmorency. 


Bouchard  Seigneur  de  S.  Lca 
&de  Ducil. 


ThibauJie  Montmorency. 
Hauoifo  Dame  de  T outacm. 


A"saury  Se'gnCUt  dc 
Craon  erpoufi . 
dei  Roçhn  fille  aifnée% 
dc  Guillaume  des  Ro- 
chesScncrcHal  d'An- 
^iou. 


Guy  do  Lauat  mort  en  ^Ux.  ^ 

^jeuneffe.  ^ 

_ (^*«rry  II.  Seign.de  Craon 

Mauriet  \ V.  Seigneur  | SenercAaId'Aniou,erp.irof4iti< 
dc  Craon,  Seneldiat  j Dr«Mx dont  n'eut  enfant. 
d’Aniou  . cfp.  Tfabtau\ 
delà  A/Arcifre fille  de  ^ 

Hugues  dc  Lezignem  Maurico  V.  Scign.  de  Craon, 
Comte  de  la  Marche  | Sencfchal  d'Aniou  marié  n 

atd'Engoul.  xjdëhaadde  Uahnei, 

Jeaano  deCraeniccot’ ComrefTe  dc  Mont- 
décàAtru»  de  Bteia-i  ae  Robert  IV. 

gnc.cfpoufa  lean  Com-  (^Corme  dc  Drcui. 
VjedeMontforc. 
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ij  C » V mi.  Sci-  fc  TT  y.  Id-  jGyv  vr.  iei- .rvi  «BUT  DB 
^ »oeur  de  Lju*1^  gneur  de  LauaV<^  de  L»u*l<  L 4 t a t l'emine 

I maiK  B knuiM  } vfpoulâ  Cam#  i cfjKMOt  Hêntift 
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R n B I KT 
Comtr  de 
Mortaiiig 
rfp.  M4* 
kMMddt 
Btltfm»  6r 


D«n  rs I 

D I Mon 
TAINC 

retnme  de  \^dt. 

gmj  iir. 

Scigac»r 


i tfr 


[jd<  CT4«B. 


•ede  Mibi^  de  Laual. 
le  Coauer* 

redeüe'ef- 

me  & d’A 

Icocoo.fc  _ J 
dcLger  ■ E—.* 
deMo.t-  «•";»/  . 

CoRice  de 
TooJoufe. 


Mtr  E. 
ueii^ue  de 
Bayeus  , 
Comte  de 

Ecoi  en 

Angictcr- 


JttrUtuH- 
le  de  Fol* 
bert  Cbi 
beltan  de 
R4«rr  Duc 
de  N or- 
mendie. 


‘PbUifft  dite 
SdmkAHtl  Com- 
tilfcde  Tou 


de  b««(/>4paV  I, 
Scign  de  Mont- 
murency. 
tmmt  mere  de 
Guy  VlI.Seign. 
dcLâual. 


GuiStHrnt  ly. 

Due  de  Gu  eiinc 

«e  C.d.  Po  1»»^  Rorj^’rr'.-.' 
loult,  con-omlcj  «P-  " I * en  i.  de  H.i» 

auec  Guillaume  I ! . I Royd  Ao< 

VIIJ.  Duc  de  I la  Maifco  de  la  ! aiçt„„ 

Goienne.Com- I Ro‘hcfou<aot. 

te  de  Poitou,  ^ 


df/fru^rDuchtr*  'i. 
lé  de  Guieaoe  y-ltan  Rnjr  d’An 
Femme  eit  i.  lit  \ glcteite. 
de  Ltttyr  V 1 1 J 

AUtntr  d'Anglt- 


Agntt  it 
Mfftaiàf 
coniointe 
auec  André* 


r„t„,  Serinent 

«ede/.  C.»,.  °<r“ 

l . . _ I <4-Fiielnn 


mt  me  im  u«(»r>  j c i 

,i.SltedeG.o  <i  "»P« / fndor 


i 

XI 


rerraFéine  d’Al- 

fdkft  IV.  Roy 
de  Cafliile , te 
mere  de  Blanche 
J^oync  de  Frite. 


dfndreSe’gn.  de 
Vitré  efp.  eo  t rr^mme  dt  Vtitc 
I t Gmtmdt  femme  d’Alard 


tkt 

■ 1 ihi. 


Seijnent  Ij,  ,,  q 
de  Vme,  ^ 


J mepee  d 

letSergneur  1*’“' 

• 'e.U"'- 


t.LMjtmth*  dt 

_ I Raif.cDi.LK.** 


K . . fem- 
me en  r.  lit 
du  C.d’Ao* 
male,  te  en 

».  d'Eudei  • *a»«v.on 
fils  de  Hé  < de  Hun 
ry  EKienne  I tmedon  & 
Comte  ‘ ■** 

JTioyei 


' (imiUmMmt 

Duc  de 

Bundie.dc  Oleierf  Duc 


MmimMd  Com-  CHinry  Prince 
Hun*  I d'Elcoffc  marié 
mariée  I àddd«/jne  fillede 
jiMWM  1 Guillaume  de  ^ 
deXrBl»,&ea».^  VraremieCom- 


AtUtlm»  Roy 
I d'EfcolTe,  mort 
I liai  eofaos. 


nmtud  Roy 
d’Efcoilé  frere 
de  Mahaud 
Royned'Angl. 


Tkocuy, 


te  de  Suury. 


^imton  de  Sitlir 
Coinic  de  Hun  - s„l„ 

linedon  elpoiir.)  Cuiniede  Hnn- 
li  bile  de  bn-  t^tingdon, 
bett  Comte  de 
Leiccliet. 


de  ChaRcau. 
guQthier.  ‘ 

André  Seigneur 
de  Viiré  etpoola 
Catherine  de 
Bieiaene,dontil 
eut  Pbnppe  d« 
Vitré  mariée  i 
Guy  VU. Scign. 
de  laual, 

CnHUnmi  Roy  rw/ex«i/p<  II  R. 
dEIcollé  rptev^  d'Erconccfp.en 
(bu  ficre.  j ».  nopces  SJmrim 

' IdtCaut^. 


[ i/enrjf  1 1.  Roy  Otirliard  Roy 
' d'Analetette  et  " ‘ * 


d beti. 

l'bngle-  ponlî^W 

deSlor- J J 

; nuriéeS ‘■“""."'‘‘P*- 


tente  du  4.  au  y. 
degté. 


d*  Angleterre. 

ftmn  Roy  d'Ao- 
gletette. 


««ry  lll.  Roy 
d'A'ngletettè. 


kOmnn  XAngt,. 
ttrrt  femme  de 

Sim  0|t  de  Mont. 

^ foit  Comte  de 
^Leyccûer.  * 


Aliéner  d'^ngp. 

Royne  de  Calfil 
le. 


Ctmfrtj  Comte 
de  Nanrbt. 


f- /Blanche  deCnJ 
^ Ihlle  Royne  de 
1 Fiance,  mcrctle 
0:Loi»m.  . 

CBeneLtrÉ  vt 


t.  ïd-,; 

«««/.■■-!  I,-  T,. 


nl^.. 


de  l.a»al 'rt|n 
V,  V'  • «l>od& 

Xij 
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EXTRACTION  MATERNELLE  DTSABEAf^ 
de  LaualDame  de  Montmorency. 


A. 


CO  T H I 

1 l A V M I 
— ) ic  4c  G 


Gtji- 
Com* 
Bour^oa- 
gne , cuictié  en 
t'Eglife  de  S.  Be- 
oigQc  de  Diioa. 


'G  » T Corate 
mort  ADADt  foD 
peic. 


fGvJLlA  lUt 

U.  dit  TtsTt- 
Il  A K D l I Com- 
te 4c  frouigou- 
gne. 


Hnmtmtrui* 
femme  d’Othe» 
Guillaume. 


Gifltt*rt  Comte. 


C; 


Bruntn  Eucf^nc 

4c  Laugrcs. 


fEl MAVD  oa 

IC  a AO  N ffloit 
CO  ieunefle , te 
enteaé  cnTE- 
t Ja  Roc. 


Rtnjutd  Comte 
de  Bourgongn^ 
efp  AlLfdéNar-  ' 
msndie. 


Msf>4>*d  femme 
de  Landry  Com- 
te dcNeuert. 


Agrut  matiie  en 
I.  lu  iGmiUsnmi 
IV.Due  dcGui- 
enne.  &en  a.  à 
Gtefrty  M terni 
Comte  d'Aniou. 


Ctrhrrit  femme 
de  Guillaume  II. 
Vj^omie  d'Arlec. 


rR . N A * » rM  * . »>ci  i. 


Guy  À*  B.  Seign. 
de  Btion  te  de 
VerooQ  en  Nor- 
mandie. 


Rotirt  dé  Be«r. 
£onfn$  Seigneur 
de  Craon  par  do-  . 
nation  de  Gco~^ 
froy  Martel  C- 
d'Aniou  a.  maiy 
ttAgmdtSuerj. 

là  tant*. 


Henry  de  Beui- 

i^oogoe. 


D t Bova- 
c O N«  N I 
Seigneur 
de  Craon 
efpoulà 
EmeogmH 
dtVitri 
furnom-  S 
mécDemi- 
tilU  fille  de 
Robert 
icigncur 
de  Vitri, 
tt  de  Bet> 
the  de 
Craon. 


Rétirt  d* 

tne. 


I.  Seigneur 
de  Craon 
efp-  Thi- 
fhsint  fur» 
nommée 
AngutUt 
fille  dé 
Huguei  « 
Seigneur 
de  Chan- 
tocé.  Vi- 
uoic  l'an 
tioo. 


Henry  de 
Crtu», 


Robert  dit 
le  Bour- 
goignon 
Maiflrc  de 
la  Milice 
duTcm- 
^jle. 


Hieguet 
Seigneur 
de  Craon 
aiofi  appel» 
lé  du  nom 
de  Hugtiea 
de  Cbanco- 
cé  fen  ay» 
cul  mater- 
nel erpoufii 
deua  fem- 
me». 


=D. 


UMT^ifé 
t.  femme, 
remaxjée  à 
Peau  de 
Vegia. 


"^glilc  de  J 


('tlenrite  1 I. 
Seigneur  de 
Craon  viuoit  I 
Tan  ti<o.  dt  ef* 
poufi  TfnbeamJ 
de  M rulUn  t fi  1 le  *| 
I de  V*aleran  II. 
f-v je.  de  Mcul- 


HAToit»  DI 
C K A O N mariée  l'an 
;»«.  à CHy  VI.Sci-«J  thttrd  V I.  Seigneur 


Fouijmti  de 
Craou  mort 
lânt  lignée. 


gneut  de  Laual. 


MMurice  III«  Seign. 
de  Craon  note  ûni 
lignée. 


?4trredt  Crwii. 


riltlir  CI  li- nWiTMi  I»  III.  tcigiicul 
A t mariée  à 6««-  \ de  Montmoieocy. 


Beneltttrd  Seigneur  de  S.  Léo 
dcdcDueil. 


TbibiutJ  ic  Monunoiency. 
Htmeifi  Dame  de  Tournerai 


Amtutry  Se-gneor  de 
Craon  crpoufa/tAAnr  . 


de  Montmorency. 


Brame  Dame  de  Laoai, 
aifnée,  t.  femme  de 
Méthiett  1 1.  Seigneur 
de  Montmorency. 


Guy  d*  ZjuuJ  mort  en 
leuaelTe. 


. ÇAmtuery  1 1.  Seign.  de  Craon 

MgMfift  t V.Seigneur  1 ScQcfcnald‘Aniou,crp.ï*eiAad 
de  Craon , Scnelchal  Wr  DrcMx  dont  o'eut  enfau». 
d‘Anîou  , efp.  Tfuhtto*\ 
delà  Marrée  fille  de  ^ 

Hugues  de  Letignem  I MMurite  V.  Seign.  deCraoD. 
Comte  de  la  MatcJie  | Scnefchal  d'Aniou  marié  a 
5rd'£Dgoul.  \Jk{ ekumJ dé  idA'.inei, 


V A .r  I « I w.  ('Beutrix  ComteUe  de  Mont- 

deGuillai^edcs  Ro.  déc  àAitu»  de  Bie.a-N  de  jy. 

Gmy  de  Craon.  [ chetSencrchal  d*An-  | gnc,cfpoufa lean Cem- ) de  Dreux. 

^edeMentfott. 


# 


niijiîizcd  by 


T><tARENTEfD'  TSoJBE^y  DE  LJr<iAL 
D.ime  de  Aiontmorency. 

• i c*»  mi  Sci- Tctï  Î;  Jri-  jGvr  vr.  Jri- fY-.i.t»»  DI 

< vncur  de  L4ii«I^  gocur  «Je  de  Laua(<  L a v 4 l femnie 

I niAiié  4 Emmt  | rfpouIÂ  Enimt  1 efpovra  - ' 

\jiCr»t». 


Cbtmmiùr 

mmy  d* 


• I. 
Ro* ItT 
Comte  de 
Mortaing; 
c4p.  MA- 
kémdtU 
BtUfmi  Kl 


Ml*  «ctcacui 

le  de  Mabi>^  de  Laual. 
le  Coimef* 

Te  de  Bc'ef- 
me  te  d'A 

leocoii.Ae  ^ , 

dcRocer  ■ 

de  Mo».-  «•""“J  , 

Comte  de 
Tooloufe. 


DiN  TS  I 

D ■ Moa 

TAINC  ] niAiié  4 Emmt  ^ rfpoula  Emmt 
Icoime  de  \^Jt. ...  1 dt 

GMf  III. 

Scigoeiu 


EMitt  £• 
uelque  de 
Biycut  , 
Comte  de 

Keoc  en 

Aogleter* 


BttUtÊtiU 
kde  Fol- 
Wrt  Chi 
bcllao  de 
K#d#rrDQC 
de  Noi* 
auodte. 


dite 

.U«IidiMd  Com* 
utlede  Tod- 
loule,  contomte< 
4uce  Guiiljiime 
VIII.  Duc  de 
Gaieaoe , Com- 
te de  Puitou, 


de  StmtlmrmV  I. 
Seign  de  Mont- 


Guy  Vtl.  Seigo. 
de  LauiI. 

/f/r«a«rDu<lt(r-  I» 

Il  1»^  reJeCu.eone  W«ah  Rot  d*An* 
D«dcr.oe..»e  vil  J* 

fltC.de  ojoue^  jç  l.fci.e,  ■ Atumêr  ^'AngU- 


erp.  Am»f  Jt 
CintfitUrr» 
la  Mai' 
Roihcfoucaoi. 


Am$f  ét  I , 
'tUrr»  / de  I 
aifi-a  de  U I 

kr^ll.'rirtV 


& eu  t.  de  Hi\ 
ry  1 1 Rojr  d'Aiii 
glcieiie, 


Ax**s  dt 
Mtrtmimg 
coniomte 
4uee  Andtl 
Seigneur 
de  Vitic. 


Çno^trt  Semeur 


'“Btltrt  Se-gneot 


{ ifadreSe'g 


terre  réme  J'Ai- 
fJkft  1 V.  Rot 
deCallire , ic 
mere  de  Hlanche 
JlvyiK  de  Iiâce. 


1 deViiréelp  td.  H' Viiti el^oul.J  , ^ femme  d'AUii 

I «e  de /a  C«i*r- 1 _ *7^  I eo  X.  E«ylA(ie  d*  de  Ctiaflcaa.  * 


ijneoT  I efu  en  r ff">mt  Jt  Viitc 
fpouia  I I . X.  T.  . A Cm......  J-AI..J 


K . . fem-  ^ 
meen.1.  lit  | l"itk^AH- 
duC  d'Ao.  I me. 
male,  ac  en  I riéeaPiiAl-^ 
».  d'Eudes  ] kwComte^ 
fils  de  H€<  de  Hun 
ry  Elliconc  I tmedoo  3c 
Comte  de  I de  Nor- 
! chamioti 
I en  Angle- 
_ I terre. 

( Om/ÛsMmt  L 
Due  de 


«5  J riefiiredeGao  mepee  d Eudou  | 

■d<n  .h, et  Se,.nei.t  ] 

'Î*  I de  la  Guictebe.  v 

f 

ICC  I 

lariè  I 
ledej 
de  S 


Ram,  en  j.  Ijt:t 
T»jnt\. 


Tioje.. 


lakrr  Dm 
deKanBA». 


oiandie  » Ar 
Roy  d'An- 
gleterre, 
efp.  Ma* 
ismJ  Jt 
fUmJrtt, 
Klte  de 
Basdooin 
de  Lille 
Comte  de 
Flaadrei. 
aed*Alis  de 
Fiance  fille 
da  Rny  Ro- 
bert. 


'R4err  Dtic 
de  Nor- 
mandie. 


MtbâmJ  Com*  Ç Htmry  Prince 
tclTe  de  Huo-  I d EfcolTe  marié 
ringdon  mariée  I à 4drlinc  fill' 
en  t.  lit  a itmtm  I Gaillaume  d 
dé  Xrnlti.Ac  en  Vearenne  Com 


fMtlttlmt  Roy 
d'ElcoITe,  mort 
Uns  cnlaas. 


à TieuuJ  Roy 
d'Efcolie  frété 
de  Mahaud 
Royncd'Angl. 


AdtUft  femme 
de  Raoul  de 
Tbocuy. 


te  de  Suttry. 


tfiMwn  Jt  St^ït 
Comte  de  Hun 
tiag>ion  rfpuulj 
la  fille  de  Ru- 
betc  Comte  de 
Leicellec. 


gunthier. 

Andti  Seigneur 
de  Vtitc  cipouCi 
Cachriine  de 
Biciagne.Jool  ■! 
eut  rhi ippe  da 
Viiié  luatiéc  à 
Guy  VlI.Seigii. 
de  Laurfl. 


Gm&Mmt  Koj  Ç AltxtmJrtW  R. 
dElcolTe  apte»'^  d'EftoiTê efp.en 
fou  fiere.  | ».  nopcct  AJanu 
^Jt  Ctmy. 


* ÇMmtnJt  Stihi 
nog.lonefpoufj)  Coim 
la  fille  de  Ro-  (.tinedi 
.1.  O 


Cuimede  Hun- 
Ion. 


fj 


11.  Roy 
d'AoglCr 
terre. 


Btmy  I 
Roy  d'An- 
gleterre eC 
Uàh  ttEf^ 

téft  fnad*  J 
■le  Ma-  S 


MahmtJ  beii 
tiere  d'AnelC' 
terre  & de  Nor- 
mandie roartéi 
en  I.  lit  i Geo 
froylV.  Comte 
d'Aiuou. 


Ut»ty 


rente  du  4.  au  j. 
Jcgli. 


Cttjrty  Corme 
de  NanrH. 


Rot  CnitkjtrJ  Roy 
d'Angleterre. 

Umh  Roy  d An- 
gletertc. 


'Htmry  lll.  Roy 
d'Angleterre. 


Eltmm  ^Amgft. 
trrrt  femme  de 
SimondeMottt. 
^ fort  Comte  de 
^Leyceller.  * 


|ç  ^ ‘'-s  fhlle  Roynede 

. ' 1 Fiance,  mue  d, 

VridtLouye. 

.**  • 

^ÈéudMri  VI. 


4UmeA,,U.  i 

..rr.  ftmi:.  J. 

I.  Sri..J  ■T'M 

go«.rJ.MoK.i;.i~""* 

morcoer. 


"^âthitu  fI.Sei- 
‘ gneurde Mont* 
morency  marié  1 
en  I.  lie  i <5tr^ 
trmJt  Jt  NttlU^ 
en  a.  à Emmt 
Daok  de  Xa-  1 
uil.  ’ 


'Jhgo  d.lril>iit 

..  .t, 

1- 

?VVIl.jrig„ 

lOt#. 

JC  ij 
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HISTOIRE  DE  LA  MAISON 


*^4 

MONT- 
MOHEN 

je.  MfjATHIEV  111  SEIGNEUR  DE 
Adontmorencj , dSfiouen,  de  Confl/ms  fainte  Ho- 
norine, Séant  en  Othe  &c. 

Chapitre  III. 

S O N petc  BovCHArd  VI.  Seigneur  de  Montmorency  le 
laiilâ  ieune  en  la  tutelc  d'Y  sabeav  de  Laval  la  mere.  Et 
ellant  pamcnu  en  âge  fuiSfant  pour  prendre  femme,  la  grandeur 
le  les  honneurs  fignalcz  de  fa  Maifon  luy  en  donnèrent  vne  de 
tres-haute  & tres-illuftre  noblelTe.  Carilefpoufa  Ieahne  de 
Bri  ENN  E,  qui  du  codé  d’Erard  de  Brienne  Seigneur  de  Rameru 
Ibn  pere  non  Iculcment  atcouchoit  de  conlânguinicé  Ican  Comte 
de  Briennepetit  hls  de  Gauthier  de  Brienne  Roy  titulaire  de  Sici- 
le, le  nepueu  de  Henry  de  Leltgnem  l.  du  nom  Roy  de  Hieru- 
làlem  & de  Cypre  ; mais  aurtî  eftoit  parente  proche  d’Yoland  de 
Brienne  RoynedeHierufalem  marie'eàFedcric  1 1.  Empereur  d'Al- 
lemagne, de  Marie  de  Brienne  femme  de  Baudouin  deCourtenay 

Empereur  de  Conftantinople,d'Alphonfede  Brienne  Comte  d’Eu 

BRiEN-grandChambrier  deFrance,&defes  freres,  tous  enfans  de  lean 
de  Brienne  Roy  de  Hierulàlcm  allbcié  à l’Empirede  Conftantino- 
Efcancit,  pl*  P*r  Baudouin  fon  gendre. 

aa  r.  & 4. 
de  Briennf, 
qui  cA  d'a- 
zur au  lyoa 
d'ortêmè 
debilIcTtcf 
d«  rntfciict 
tut.  &{. 
de  Ckam- 
pagne , qui 
cftd‘a«tx4 
la  bande 
d'argent, 

•ccompa* 
geee  m a* 
eocticea 

««  K™.'  L A mefmc  IeaSSEDeBrienhe  eftoit  pareillement  alliée 

. jonacea  Roys  dc  France,  de  Nauarre,de  Sicile,  de  Hierulàlem  le  de 
Cypre  ,par  Philippbde  Champagne  dite  de  Hierufalem 
al  là  mere,  qui  querella-  la  Comte' de  Champagne  contre  Blanche  dc 
NanarreComtclTedcTroycs,  ficThibaud Comte  dc  Champagne 
Hitniûir,  fon  fils.  Carccttc  PhiLi  PP  E fille  dc  Henry  1 1.  Comte  de  Cham- 
çMà  1.“  pagne,  couronné  Roy  dc  Hierufalem  , auoit  pour  ayeulcpatcr- 
ncfle  Marie  de  France  fille  de  Louys  le  leunc  Roy  de 
France  & d'AIicnor  DuchefledeGuienne,  depuis  Royne  d’An- 
TO.fettV  elctcrrc.  Sa  mere  fut  Ysabeav  Royne  de  Hierufalem  petite 

de  mel3ae.  ® flllç 
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DE  MONTMORENCY,  LIVRE  III.  «Sj 


Êllc  de  M E L I s E N D H hcri  ticre  de  ce  Royaume,  & de  Fouques  III.  “ 
Comte  d’Anjou.  Marie  de  MoNTFERRATfafeurmatemellefuc-cy. 
céda  au  Royaume  de  Hierufalem,  & cfpoufa  Ieakde  Briemne 
fils  puifne'  d’Erard  Comte  de  Brienne  & d’Agnes  de  Montbéliard. 

Alix  de  Champag n e dite  de  Hiervsalem  fon autre 
feur  germaine  eut^our  mary  H vg ves  de  Lesignem  I.du 
nom  Roy  de  Cypre.  Et  d’ailleurs  la  mcfme  Philippe  eftoit  tan- 
tepaternelledeT  h ibavd  V.  Comte  de  Champagne  & de  Brie, 
premier  Roy  de  Nauarre  de  fa  Maifon,  & de  Blanche  de 
Champagne  femmedelean  I.  Duc  de  Bretagne  Prince  du  fang 
Royal.  D’où  vint  que  Ieanne  de  Brienne  fa  fille  mariee 
èMathiev  III.  Seigneurde Montmorencyfeveidalliéedeforc 
prés  tant  aux  premières  Couronnes  Royales  de  laChreftienté, 
comme  aux  Empires  d’Orient  & d’Occident. 

Cette  Ieanne  auoit  deux  freres  Sc  plufieurs feurs  mariées 
fl  noblement,  qu’à  caufe  de  ce  Icanfirede  loinuilleaeC:ritenl’Hi-i,yf„* 
ftoiteduRoyfaintLouys,qued’ERART  de  Brienne, dedej^"^" 
Philippe  fa  femme  issit  grand  lignage,!»’»/’^»? de r-ç»- 
fort  temps  il  apparoiffoit  en  France  ûr  en  Champagne.  Le  premier  de 
leurs  fils  futH  E N R Y DE  Bri  en  N e SeigneurdeVenify  mariéà 
vne  Dame  appcllcc  Margveritte,  laquelle  apres  fa  mort  cô- 
uola  en  fécondés  nopces  auec  Guillaume  de  Couttenay  Seigneur  cttHmUirt 
Cfiampinelles,  fils  de  Robert  de  Courtenay  Bouteiller  de  France, 

Prince  de  la  Mailbn  Royalle.  Le  fécond  nommé  Erard  de 
6 R I E N N E du  nom  de  fon  pere  eut  la  Seigneurie  de  Rameru  en 
partage,  & moumt  làns  lignee  combatât  pour  leferuicede  Dieu 
en  la  T erre-fainte.  L’aifhée  des  filles  dite  Marie  de  BriennE 
erpoufit  enpremierlit  G avcher  Seigneur  de  Nantueilla 
delà  FamilledcChaftillonfur  Marne,  & en  deuxiefine Hugues  . 

gncurdeConflans.  La fecondedite  Ysabeav  de  Brienne 
du  nom  d’Yfabeau  Royne  de  Hierufalem  fon  ayeule  maternelle, 
fût alliceaucc  Henry  Comte  deGrandpré.  Margveritte  d« 
Brienne  troifiefmeen  ordrcdenaiffance  eutpour  premier  mary 
Thierry  Seigneurde  B eures en  Flandre, apres  ta  mort  duquel  elle 
fcjrcmariaen  fécond  lit  auec  Ad  en  et  fils  de  Guillaume fire de 
Nike.  Et  femble  eftre  cclle>là  mefme  qui  fut  accordée  à A M $ e l 
Sdgneur  de  Dampiene  dés  l’an  mille  deux  cents  trente  quatre.  Ces 
troiifurentmarieesduviuantd’ERARD  de  BRiENNsleurpere. 
Laqnatiiefrae nommee  Ieanne  de  Brienne  efpoufa  de- 
puis Mat  hi  e v Seigneur  de  Montmorency.  Sebylle  de 
B RiERNE  cinquieime  fut  AbbelTe  de  la  Pitié  de  Rameru.  Eç 
Alix  de  BRiENNElaplusicunemoumtpeuaprespeteSrmere.' 

Ce  quif' cflaffcuré  par  l’andenne  Hiftoire  delafondationidcrAb* 
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MONT-  baycappclleela  Pitié  Noftre  Dame  de  Raraeru,  où  fe  lifent  auflî 
muren-  parollcs  de  la  mort  de  P h 1 1 1 P P E de  C h a m p a g n e leur 
PieaoM,  jnere.  Entour  l'affarition  apres  que  fuer  Sebile  fu  \efiue  céans. 

' Madame  P H l L l P P E /Il  mere  rrej^ajja  en  France.  Madame  B L A N - 
vorigiiui  CE  laReine.qui  ejiottmereau  honKoy  de  France\.o'&\%,laquel?iei- 
r/i  ne  l'auoit  amée^y  honorée  moult ejjiecialement  comme  fa  confine  , la fifi 
“ifulifintettre  moût  richement  dir  à grant  honeur  à JSdauhoiffon  de  les  Pontoife. 

Vo^yôj^/'ir  qu  elefuflcà  apportée.  Quar  elt  meifines heioit à gifir en 
.ps  mujn  cele  jihaye  qiCele  auoit  fondée  (ÿ*  fete.  Ele  Voloir  que  fa  confine  giuifi 
Û“n!,!Z prés  de  h,  fi  com tl appert  en^or.  Quar  la  Reine gifi  au  Cueur  au  N o- 
a » & Madame  de  Rameru  gifi  delés  le  Prefhytere  par  deuers  le 
Tr,f„.  jyortour  enVne  Jepoture  de  pierre  haute  moup  riche  jjr  moût  noble.  Pa- 
roles qui  rendent  vn  véritable  tcfmoignage  delà  grandeur  de  cette 
Princeflemerede  Ieanne  de  B Rien  n e Dame  de  Montmo- 


rency. 


fteouet , 
P»B 
I 


I L y a lettres  au  Chartulaire  de  l'Abbayede  Molefmesdumois 
‘B  de  lanuier  mille  deux  centsquarantequatre,parlcfqucllesERAitD 
^^^’deBrienne  Seigneur  de  Rameru  & P h i L i p p e la  femme  do- 
nerent  à l’F.glife  de  noflre  Dame  de  M olefmes  tout  ce  qu’ilsauoient 
en  la  villeoc  Lanncs&aulicuditlcMcfnilptesdeLannes: ducon- 
fentement  de  leurs  fils  H e n R Y de  Brienne  Chcualiet,  &: 
Erard  Efcuyer,  & de  leurs  filles  I s a n n e de  Brienne, 
SiBYLE,  ScAlix.  Cequidemonftre  clairement  quclcs  trois  au- 
tres eftoient  défia  mariées.  Quant  à I e an  N e elle  cfpoufa  depuis 
Mathiev  111.  Seigneur  de  Montmorency,  comme  a efté  défia 
dit  i Sc  entre  autres  chofes  luy  apporta  en  mariage  la  ville  de  S e a n î 
en  Othe,  auecvne  partie  des  bois  appeliez  les  petits  Aïeux.  La 
première  Charte  oùelîefe  trouuc  nommée  auec  luy  cil  de  l'an  mille 
deux  cents  cinquante, en  fameurde  l’AbbayedeS.  Martin dePon- 
toife.  Deux  ans  apres  il  confirma  la  ftanchifcoélroyecaux  habi- 
tans  de  Montmorency  & de  Grooley  par  Mathiev 
*^5*‘de  Montmorency  fon  ayeul  &GERTRVDEfemmc  d’icc- 
luy:  leur  promettant  de  ne  tirer  pointàconfequence,  nylesmole- 
llercy  apres  fut  ce  que  volontairement  ils  auoient  contribué  aux 
frais  de  SA  Ch  e valerie.  Aquoyconfentit  aulTi  Ieanne  de 
B RI  EN  N E fon  cfpoufe,  & en  fecllaauccluy  Icslettres  au  moisde 
Feuriet. 

Le  meCnc  Mathiev  Seigneur  de  Montmorency,  appelle 
Mahi  &MAHiv|dans  lesTitresFrançois,ayantdcnouucauxde- 
bats  à démeller  auecl’Abbé&le  Conuent  de  S.  Denys,  remill  la 
dccifioa  d'iceuxauiugement  deMeflircHctuéde  CheurcufcChc- 
ualicr,  lequel  il  nomma  arbitre  de  fon  collé  tant  pour  foy  & .pouc 
feshoin,  que  pour  Thibavd  os  ,Montmorenc Y.fon 
, . ’ frere 


1150. 
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fcs  hoirs,  que  pour  T hibavd  db  Montmorekcÿ  fon  frc->'°NT. 
rc,DamoifcllcAALEs,  & Damoifclle  Ie  an  ne  fcsfcurs,  par  1er- 
très  du  mois  de  May  l'an  mille  deux  cenrs  foiiante.  L'Abtjé  & le  1 z 6 o . 
ConuenVefleurent  d’autre  cofté  pour  eux  Meflire  leandeQuarrais 
aufli  Cheualier.  Et  afin  que  lafcntence  qu'eux  deux  rcndroicntfufl: 
plus  aflcurce,  les  parties  s'obligèrent  de  tenir  ce  qu'ils  ordonne-  . 
roient , à peine  de  mille  marcs  d’argent.  De  laquelle  conuention  s’e- 
ftablirent  pleges  quelques  Cheualicrs  & autres  de  leurs  amis.C’cft  af- 
làuoirpourl’Abbe&le  Conuct  Ican  Berout  Cheualier,  Dreues  de 
T reblay  Cheualier, Simonnet  Buhorz  Efcuyer,  leande Lagny,  Ma- 
thieu Augier.PierrelePreuoft,  Mathieu  Rigot.  Et  delà  part  de  M a- 
T H I E V Seigneur  de  Montmorécy,  fon  frète  T hibaud  & leurs  feurs, 

Meffire  AdamdeVillebaionne,PhilippedeTrie,  GafeedePoifTy,  , 
Philippe  d'Eau-bonne,  Eudes  Acrochart , Ican  de  PoifTy , Robert  le 
Mirc,Cheualiers.Maisauantquelesarbittcsprononçafrcnt  Icutiu- 
gemen  r,  Mertir»  Herué  de  Cheureufe  mourut.  Au  lieu  duquel  M a- 
THIEVDE  MoNTMor  en C Yfubftituapourfoy Sepourfesmef 
mes  frère  Sc  feurs, Meflirelean  de  FlotiCheualier.  lleutpareillemét 
vn  grand  procès  contre  le  Roy  S.  Louys,pourla  iuftice  des  corps  & 
biens  meubles  des  francs  hommes  demeurants  en  fa  Chaftellcnie  de 
Montmorenc  Y,quele  Preuoft  de  Paris  fouftenoit  apparteniri 
fa  Majefte.  Surquoy  fiat  commis  pour  enquérit  MaiftreThoraasde 
Paris  Clerc  du  Roy.  Et  apres  fon  Énquefte  faite  & rapportée  au  Par- 
lement, corne  le  S El  G NEVR  DbMontmorency  eut  afferme 
en  prcfence  du  Roy, fcs  ptedeceffeurs  auoir  longucmét  iouy  de  cette 
iuftice, &qu'clleneluyauoitefte'controuerfceque  depuis  lamort  de 
laRoync  Blanche  mère  de  fa  MajcftéilaCoutlemaintintcn  la  pof- 
felhon  d'iccllc,  par  lugemcnt  prononce  aux  oiStaues  de  l'Aflom- 
fomptiondeNoftre  Dame  l’an  mille  dpux  cents  foixante  deux.  ii6i. 

D'AVTREpartil  baillaàlean.^bbe'&auConuentdu  Vallemou- 
iin  d',\lbctt  auec  l’ellang,  les  prez,  & trente  deux  arpens  de  terre  pro- 
ches d'iccluyaflis  entre  Secourt  ScTauerny,  en  efehange  de  vingt 
quatrcliuresparifisderentcqu'ilsprcnoicntchacunan  moitié  fur  la 
Preuoftede  Montmorency,  & moitié  furie  trauers  de  Conflansfain- 
tcHonorine,parlcttrespairecsaumoisdcIuinranmillcdcuxccnts  ^ ^ , 
foixante  trois.  Lcfquelles  rentes  il  vendit  en  mcfinc  temps  aux  '' 
Doyen  & Chapitre  dcl’Eglifc  de  Paris,  pour  le  prix  & Ibmnic  (je 
cinq  cents  hures  panris,duconfcntcmeiit&  volonte'del  e a n n e 
VE  Brien  N E fa  femme.  Et  l'année  fuiuantc  il  tranfporta  en- 
corc  .aux  fufdits  Abbé  & Conuent  du  Val  le  bois  de  Beauchamp  ‘ ^ ^ 4 • 
contcnantccnt  foixante  arpens  & cinq  quartiers  de  bois , &:  en- 
niron  quarantccinq  dcbruicres,aulieudccertainsreuenusqucsfes 
prcdcc^Ieurs  leur  auoient  dôncz,fçauoi  t eft  douze  liures  aumofnces  ' 

par  defunt  Bovch  ard  Seigneur  de  Montmorécy  fon  perepourfoy, 
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MONT-  ccnc  fols  pourdcfuntcYsABEAV  fa  femme,  autres  cent  fols  pour 
cY  Gertrvde  Dame  de  Montmorency  fon  ayeule.  Ce  qui  fut 
11.S5.  femblablcmentconfcntyparfon  efpoule  Ieann  E deBrienne. 

L’an  mille  deux  cents  foixante  cinq  il  quitta  aux  Prieur  6: 
ConuentdeS.Martindes  Champs  de  Paris  les  difmcsde  tout  le 
territoire d’E  s co  ven,  lefquellesil  leur  auoit  difputees  aupara- 
uant.  Amortit  la  fondation  d'vnc  Chapelle  en  l’Eglife  de  Noftrc 
Dame  de  Doomont  faite  par  lean  de  Villers  Seigneur  de  Doo- 
mont  Efeuyerau  nomdedenint  laques  de  Villers  iadis  Efcuyer  fon 
frere , duquel  il  auoit  recueilly  la  fuccefllon  : par  Lettres  du  mois 
de  Feburier  mille  deux  cents  foixante  fix,  feellc'es  des  féaux  de  luy 
&de  Ieanne  fa  femme.  Et  en  fuite  il  tranfigea  auec  T hibaud 
Roy  de  Nauarre,  Comtede  Champagne  & de  Brie , duquel  leanne 
eftoit  coufîne  , lur  les  dilFcrcns  meuz  entre  eux  pour  le  bois  des 
1 1 S 7 . P'hts  Aïeux  près  de  Seans  en  O the , es  aimees  mille  deux  cents  foi- 
xante feptSc  foixante  huit. 

Cependant  le  Roy  Louys  ayant  fur  le  cœurriniurcquela 
Chreftiente'  auoit  receuë  en  Egypte,  ôc  l’opprelTion  des  Chreftiens 
deSyrie  implorans  fon  fecours  ; il  ferefolut  de  repalfer  la  met,  Sc 
fccroila  pour  la  fécondé  fois,  auec  plufteurs  Prélats  & Barons  de 
fon  Royaume.  Dunombre defquels  fut  Mathiev  Scigneurdc 
Montmorency , qui  enflamme'  du  zele  de  fes  predeceffeurs  non 
feulement  approuua  la  tefolution  faite  par  le  Roy  fon  maiflre, 
mais  aulh  pnff  la  Croix  pour  l’accompagner  & employer  fes  ar- 
mes au'fenuce  de  Dieu  Ôe  de  la  Foy.  Tefinoins  ces  vieux  vers  de 
Guillaume  Guiard  d’Orléans  en  fon  Liure  intitulé  li  Roman  dei 
Royaux  lignans,  compofé  l’an  mille  trois  cents  Axà  l’honneur  du 
forighui  Roy  Phiuppe  le  Bel , où  il  deferit  la  fécondé  croilàde  du  Roy 


dt  (tLiurt  e>  t 

0ji0nUBùS,  Louys, 

dt  M.  atmgm 

fl*  CsSâmd 

AdiutMt  dt 

U C*w. 


Prifl  la  croii^  de  cefifàt  ci  haut 
Li  Roü  de  Nauarre  Thibaut, 

Qm  tint  adonc  Champaingne  Brie, 

Aucunt  Comtes  l'a  ront  faifie, 

Auf^uiés  en  plot  li  ej^loitiert. 

Comme  Artois,  Flandres,  & Poitiers, 

Saint  Pol  que  pas  n enrreleffons , 

, Vandofme,la  Marche,  Soijfont, 

Et  autres  dont  gênai  rien  ci, 

Fienlles , Nemou:^  ,MommORENC1: 

Preceigni,  lequel  il  refcoule, 

Baucei,  Bripte , Hubert  Riboule, 

Hillebaion,  ^ faint  Briçon  &c. 

Le  roolc  desCheualietsdel’HoftelduRoypoutlavoyedcThunes 

porte 
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porte  aufli  que  leSirb  de  Montmorency  fut  l’vn  d’iceux.  “ ° 
M.tis  d’ailleurs  il  fc  ctouue  vn  eftat  des  Seigneurs  de  l’armee , du  c y 
nombre  des  Cheualicrs  &:  dcsbannicresqu'ilsdeuoicntmenerauecJf'i“Jfj.' 
eux , & des  appoincemens  que  le  Roy  leur  deuoit  donner  pour  vne 
année,  où  lemefmeSiRE  de  Montmorency  dî  encore ..nww» 
couche  des  premiers, deuant  ailerà  douze  Cheualiers  & troisban- 
niercs,&  auoir  cinq  mille  cent  liurcsd’appointcment.  Et  pourcc 
<jue  céc  cllatnc  conuient  pas  entièrement  auec  le  roole  publié  en 
1 Hiftoire  de  S.  Louys  , ic  rinfercray  icy  tout  entier,  afin  de  faire 
voir  qu’entre  pluficurs  Familles  illuftres  de  ce  temps-là  celle  de 
Montmorency  tenoit  vn  des  plus  hauts  rangs. 

Les  Cheualicrs  de  l’OIlel  le  Roy  croifez. 

Li  CounejldUe,li<^itin:^ieme  li  tien  de  bannières ,jix  miüe  hures.  ■ ^ 

l.i  BoucaiBters.  UâM  i» 

J-i  Cuens  d'Eu,  li  ^uart  de  bannières,  li  fe:(ime  de  Cheualiers , fx 
mSe  huit  cents  Hures. 

Li  Cuens  de  Danmartin  li  Vtntiepne,  luy  quart  de  bannières,  huit 
tmille  Hures. 

Li  Sire  de  Monmorency/«(  dous^iefme,  lu^tiers  deban- 
pieres,  cinq  mille  cent  Hures. 

Me fre  Simon  de  Afeleun  lui  quint,  deux  mille  Hures. 

Lt  Enfant  de  faint  Pol  aus  vtnttefme,  aus  quart  Je  bannières , huit 
iimBe  liures. 

■ • < Mefire  Gilles  de  MaiBi  lui  cuinfefme,  lui  tiers  debannieres,fx  mille 

* . fitsres. 

**  Meftre  Mahiu  de  Roie  li  difime,  lui  autre  de  banieres,quatre  mille  liu. 

' ^Mefre  Colart  de  Morlaines  H fifime,  deux  mille  trois  cens  liures. 

ifejîre  Pierre  de  Morlaines  H ffme,  deux  miüe  crois  cens  liures. 

■i\^^re  Florent  deVarenneslt  difme,luy  autre  de  bannières, quatre 
pdkîttres. 

Mefire  lehan  de  Varennes  li  chinquefme,  deux  mille  liures. 

Àfifire  Hardoins  de  Matlli,  li  quint, deux  mille  liures. 

Li  Foriersü  quart,  mille  fe[>t  cents  Hures. 

Mijîrelean  deVtlelm  quart,  mille  feft  cents  liures. 

df  Afre/c  lui  dout^iefme,  lui  tiers  de  bannières  , cinq  mille 

mtbiires. 

AlMrflEHAN  DEHARECORT/fpfre. 

lehan  de  Harecort  fon  fil  lui  tret^ieme,  luy  tiers  de  bannières; 
finq  ntiUt  quatre  cents  hures. 

Mifire  Aubert  de  Longueual lui feptiefme,  deux  mille fix  centsliuresl 
; Li  Vidamesde  Chartresluy  wneifime , luy  autre  debannieres,qM- 
fre  mille  quatre  cents  Hures. 

; Li fires  d-Offemontluy  doX‘eme,luy  tiersde  bannières,  cinqmille 
Hfet  liures.  Y 
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voyage  d’outremer.  O ù s'eflant  achemine',  lean de Fleucy nommé 
arbicre  de  (à  part,  & Hugues  de  Bruicrcs  fubftitué  au  lieu  de  lean 
dcQ^rrois  parrAbbé&  le  Coiiucntdc  S.  Denys,  terminèrent  les 
differents  qui eftoient  entre  eux,  le  Mardy  apres  la  fefte  de  laTri- 
nité: en  prefencc  de  l'Abbe'  & du  Conuent  pour  eux,  de  Philippe 
d’Eaubonne,  d’Eudes  Acrochart , & de  Raoul  de  Franconuille, 
Chcualiers, procureurs  dcMATHiEvDE  Montmorency. 

Depvis  ce  temps,  on  ne  trouuc  plus  rien  qui  concerne  lame- 
moire  de  ce  Seigneur.  D’où  femble  croyable  qu’il  moururdeuant 
Thunes  auec  le  RoyS.  Louys,lean  furnomme Trirtan  Comtede 
Neuers  fon  fils,  & plufieurs  autres  Princes  & Scigneursde  France. 

Tant  y aqucleCalendrierdc l’Abbaye  de  la  PitiedeRameru  mar- 

guel’anniuetfaire  folennelde  luy&de  Ieannh  de  Bkienne 
. femme  au  premier  iour  du  mois  d’Aouft. 


Escrivant  ïHiJloire  de  la  Maifon  de  Chajhüon  ,'il  me  tomba 
^Mel^ues  Mémoires  en  main  contenants  que  ce  Seigneur  ej^oufa  ’vneftle 
ie  Bretagne.  Ce  qui  ioint  au  quartier  d’hermines  porté  par  aucuns  de  fa  cm. es. 
FamiBe,me fificroire  qieeüe pouuoit eflre  feurd'AlixdeBretagnemariée 
i lean  de  ChafliUon  Comte  de  Blois.  Mais  depuis  fay  rencontré  des 
freuues  indubitables  quelle  efloit  de  la  Maifon  deBrienne  : fumom  qu'il 
as  tfié  facile  aux  Efcrtuatns  d'alterer  cïr  changer  en  celuy  de  Bretagne. 

'4  . ENFANS  DE  MATHIEU  SEIGNEyR 
c de  Montmorency  de  1e  AH  ne.  DE  Briennb 

fa  femme. 

■è’.  . y II.  Mathiev  IV.  du  nom  Seigneur  de  Montmorency, 
grand  Chambellan  Sc  Admirai  de  France,  continua  la 
•fe  pofterité  des  aifiiez , comme  fera  remarqué  plus  amplement 
. jsa  Chapitre  prochain. 

I 

tiT  Ï&ARD  DE  MoNTMoRENCYSeignçùrdcCoDflans, 
grand  Efehanfon  de  France,  produifitla  Branche  de  Sei- 
gneurs  de  Bretueil  & de  Beaiüâut , quifera  rcprefcntceau 
Liure  VII.  de  cette  Hiftoirc.  ^ 


li.  Robert  de  Montmorency  prift  l’habit  de  Reli- 
' ^eux  en  l’Abbaye  de  S.  Denys  , dont  il  fut  depuis  Souf- , 
pdeur  & Cenier,  comme  porte  1 inlcnption  de  la  topabc.  » 


ir.  Gwllavmr  de 
Milice  duTemple. 


MoNTMORRMCYCheualierde  la 
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HISTOIRE  DE  LA  MAISON 
IbÂm'nb  DB  MONTMOILENCTappeUecBEATRÏrcn 
quelques  Meihoires  incertains,  efpoufa  BavdOvin  fils 
aifné  d’Amool  Comte  de  Guines  & d’Alix  de  Coucy  fa 
femme.  Lequel  Amoul  venditlaComtddeGuiaesauRoy 


Philmpele  Bell’an  milledeuxcents  quatre  vin  gts  deux.Mais 
fon  fils  Baudouin  intenta  depuis  procès  au  Parlement, 
pour  faire  cafTer  le  contraâ  delà  vente , fe  fondant  fur  ce 
qu’en  faueur  de  fon  mariage  auec  cette  sevr.  dv  Sirb 
DE  Montmorency,  Ion  pere  luy  auoit  donne  les  for- 
tereife  & villes  de  Guines,  Arde,  Arduic  & Bredenarde.T ou- 
tesfois  il  décéda  deuant  que  l'ai&re  peuft  eftte  iugée,  te 
laiiTa  feulement  deux  filles , alTauoir  I e a n e d b G v i n e s 
mentionne'e  cy  apres  , & Blanche  Dame  de  Çolevvede, 
Chaficlaine  de  Langle , qui  viuoit  encore  non  mariée^^ 
l’an  mille  trois  cents  trente  & vn.  leanne  de  Guines  futal< 
liéeà  lean  Comted’£u,qui  reprilUe  procès  au  nom  d’elle, 

& apres  .quelques  pourfuites  obtint  en  fin  la  deliurancede 
la  Comte'  de  Guines  par  iugement  rendu  l’an  mille  deux 
cents  quatre  vingts  quinze.  Il  mourut  à la  bataille  de 
Courtray  l’an  mine  trois  cents  deux,  ayant  eu  de  leanne  (à 
femme  vn  fils,  Acvne  fille  appellee  Mar  ib  d’Ev.  Le  fils 
nomé  R A o v L Comte  d’£u  & de  G uines  fut  Cônefiable  de 
Ftance,&e(poulà Iban  ne  db  MELLO,dontil procréa 
pareillement  vn  fils,  & deux  filles:  alTauoir  Rao  vL  II. 
Comte  d’£u  & de  Guines  Conneftable  de  France , qui  mou- 
rut fans  lignée  de  Catherine  de  Savoyb  fàfem* 
me  i I B A N N E d’£  V maiiee  premièrement  à Gauthier  de 
Brienne  Duc  d’ Athènes,  Comte  de  Brienne  & de  Lichc, 
Conncfbble  de  France, puisa  Louys  d’EureuxComte  d’£- 
fiampcs,de  Giem,  &de  Bifcaye:  & M a R i e d’£  v quitref- 
pafiaenieunelfe.  Ibamnb  OEMoNTMORENCYfutinr 

, ' " baye 
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humée  aucc  Baudouin  de  Guincs  fon  mary  dedans  l’Ab- 
baye  de  Lannoy  en  Picardie.  cy. 

l^eouNf 

II.  SiBYLfÊ  DE  M.0  N T M O R E N c Y mentionnée  au  Calen- 
drier de  la  Pitié  de  N oftre  Dame  de  Rameru  foubs  le  x i x. 
iourdu  mois  deMay,rcceut  ce  nom  de  Sibylle  de  Brienne 
AbbelTe  du  mefme  lieu  de  la  Pitié,  fa  tante  maternelle. 

Mais  icn'ay  peu  rien  apprendre  defon  alliance. 

Par  vne  Chatte  de  l’an  mille  deux  cents  foixantc  quatorze 
Mathiev  IV.  Seigneur  de  Montmorency  déclaré  auoir plu- r*g  i>t ‘ 
lieuts  frétés  &feursen  aage  de  minorité.  Du  nombre  dcfquefson 
peut  prefumer  que  fut  outre  les  precedens  Th  IB  a vd  Seigneur 
d’Acenay  en  Champagne,  pere  d’vne  fille  marieeà  lean  des  Vr- 
fms  fils  de  Pierre  des  V tfins  & d’vne  fille  de  la  Maifon  de  V ergy, 
comme  remarque  François  Sanfouin  auLiure  i.  defon  Hiftoirede 
la  Café  V rfmc.  Ce  qui  cft  d’autant  plus  vray  fcmblablc , que  le  mef- 
me Hiftorien  eferit  ce  Thibaud  auoir  efté  conioint  de  parenté 
auec  le  Roy  de  Nauarre , & fa  fille  dire  iifue  de  la  Maifon  de  Mont- 
motency.  Le  Calendrier  de  l’Abbaye  de  la  Pitié  de  Rameru  fait’’*S' 
mention  (TyneHAVoisB  d’Acenay,  qui  peut  bien  auoir  dlé 
la  femmedumefme  Thibaud. 

IlyaaulTi  quelques  indices  que  Mathiev  de  Trie  Sei-  ; 

Eeur  de  Fontenay,  & I e a N Seigneur  DE  Denvsy  Cheua- 
rs  célébrés  & renommez,  efpoufetent  deux  feurs  du  mefme  Ma- 
THiEV  IV.  Seigneur  de  Montmorency.  Car  non  feulement  ils 
' afliftercnt  auec  Baudouin  de  Guincs  beau  frète  de  ce  Mathieu,  au 
partage qu'ilalIignaàE R ARD  de  MoNTMoRENcyfon frète 
Van  mille  deux  cents  quatre  vin^ts  fix,  mais  encore  Mathiev 
D E T R I E luy  fucceda  depuis  a l’OfEce  de  grand  Chambellan, 

& Iean  de  DENisYlaifladeuxenfànsappcllez  BovchaRO 
& Thi  B AV  O , noms  ordinaires  en  la  Famille  de  Montmorency; 
dcfquelsTHiB  AVD  DE  DENisvfut  Gouuerncurdes  frontie- 
* res  de  Flandres  pour  le  Roy  Charles  le  Bel.  Toutesfois  n’eUant 
^ tombé  en  mes  mains  iniques  à prefent  aucunes  prennes  certaines  dç 
cela,  ic  n’en  veux  rien  afleurer  témérairement. 

■ Y ü, 
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T<iARENTE  'PATERNELLS 
leanne  de  'Brieme  Dame  de  Montmorency 
çÿ  de  fes  enfans. 


DE 


G AT- 

T H 1 t ic 

Comte 
de  Bfien-^ 
ne  marié* 
ityiUx 
d!r ... 


r. 

A M D n i'  ne 

K IBNMI 

Seigneur  de 
Ramera  efp. 
Alix  Dame  de 
Veniiy  defcen-^ 
due  de  FUrm 
fils  de  Philippe 
1.  Roy  de  Fran- 
ce, éc  de  Ber> 
tradede  Monc* 
Fore  ComeeflTe 
d’Aniou. 


I 

Erâri  Comte 
de  Brienne  aîT- 
héjfutconioint 
4uec  tA^s 
MtmbelUri 
feur  de  Gau- 
thier deMonc* 
beliard  Cheiu- 
lier. 


I*étiélt  Britmi 
Abbé  de  Beau- 
lieu. 


Ekabd  ni 
Bai  INNE 
Seigneur  de 
Rameru  Si  de, 
Venify  allié  i 
tkilippedtChi’ 
pxgnt  dire  Jt 
HierupUtm. 


GduthUr  tU 
Britrint» 


Agnts  de  Mr. 
femme  de  Mi- 
les Seigneur  de 
Noyer». 


Itân  «U  Brienne 


r î.  r r 5- 

IiANNi  DI  I Mathiiv  IVJMathiit, 
B A II  H KsfemJ  Seign.  dcMoot^  V.Seigiu  de 
me  de  Méthietn  moreocy.  | Montmor. 
III.  Seigneur  de  j 
Mootmorency. 


MâtU  de  Br. 
coniointe  auec 
Geuchtr  Seign. 
de  NantueiL 

Tfébean  de  Br. 
femme  de 
Comeede  GrS^  ' 
prt 

Henry  de  Br.  Sei- 
gneur de  Venify. 

Ernrdde  Brienne 
Seigneur  de  Ra- 
meru. 


Ererd  de  M,  i r -- 1 c • 
SrigneurdeCon-K^*-*'*^ 
«AIM.  U' 

Iténne  de  eJ9f.  . leetme  C.  de 
femmede  S«n>  ^ Guinesmariée 
danin  de  Gninet.  | à lenn  C.  d' Eu 
I Ion  pcenc  au 

Henry  C.  de 
Gnndpré. 

I Grnndprd. 

Jean  1.  du  nomj 
Comeede  Grâd-S 


IHdriideSrien- 


Roy  de  Hieru* 
làlem  par  7Hé- 
de  e^ent” 
/rrtftCa  femme, 
fille  de  Conrad 
Marquis  de 
Monifertac  Si 
d‘YIâbeauR^. 
ne  de  Hienila. 
lem.  Lequel 
lean  de  Br.  efp. 
eni.nopcesB#- 
renrnerede  Cd~ 
J3^. 

Cdmhier  Com- 
te de  Brienne 
fut  allié  i la  fille 
de  Taacxed 
Roy  de  Na* 
des  6e  de  Sid- 


(j>ré.  I Tfeheen  de 

ÇrSdprt  fem* 
me  de  CnilL 
Seigneur  de 
ThU  6e  de 
;_MMigny. 


Du  I.  lit. 


RoynedeHieiu- 


d’Alemagne  & 


falin  femme 

.d-Alem.gne.fc^ 
^ Roy  de  Sicile. 


|de  Sicile,  pn- 
|ué  de  lôa 
.Royaume. 


Empereur  de 
Combmünople. 


‘fhilippe  de  C. 
Empereur  de 


'CetberinedeC, 
Emperiete  de 
Confianda. 


pies  K de  a Ma- 

te,  i raifon  deJCeetthier  Comte 


laquelle  U lê  fiR 
depuis  couron- 
ner Roy  de  ces 
deux  Royau- 
mes. 


ÇniiMnm  de 
\firieme. 


de  Brienne  efp.  Comte  de 

Merie  de  Cjprt  Brienne  fut  ma- 
fillc  de  Hugues  né  à M-sris 
dc  Lexi^em  ^nen  veuue  de  J 
du  nom  Roy  deA  Hugues  IV.  J 
Cypte.&d’a/^- 1 Comte  de  Re« 
lix  de  Cbempd-  | thcL 
|MT  dite  de  Hie- 
Lralalein» 


Du  1.  lit. 

MeriedeBr.  ma* 

* C.«r»p  ,*  J 

Sieile,  \ Comte  deVa- 

Jois. 

Aljènfe  de  Br.  r /(.«,  C.d*Euma-CF'a»  C.  d*Ea 
grandChambner  Jrié  à Bietrix  d^^elp.  4e 
de  Fr.  e^.  Mar»»  ‘ JCnines, 

ComerfedEu.  ^ ^ IX.  Sd^ 

ÏAuyt  de  Br.  Vi-\m^  femme  deXpicur  de  La-{ 

côtedeBcauœôt‘5GpyVIll.Scig.‘jS»l  6e  de  Vi- 
de Laual  Ctié. 


^«rMsrCoai^ 
te  de  Briensie 
de  de  Ltchc^ 
Duc  d'Adic- 


leen  de  Brimd 

PJRENi 
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T^RENTÉ  MylTERNELLE  DE  lEANNS 
de  ‘Brienne  Dame  de  Aîontmorency , & defesenfans. 


RatooviH  Ht. 
Roy  de  Hieni* 
r.a}em  décédé  en 
tcmieiTc. 


r 


MtttSSN' 

»•  Royne 
de  Hiera 
lâlcm  611e 
dcBio- 
deem  11. 

«OJifc 
Hieralt  i 
km  de  de 
MariÜM 
d'Armeaiet 
■anée  a 
f nuque» 

11  {.Comte 
d’Aoiou. 


B A V po  V t M 
IV.  Roy  de  H)C- 
fulalem  mou 
(ans  bgoèc. 


sAjUt  mariée  i 
Gary  i*  Irei> 
|M«MRoy  de  Cy* 

. 

_.»r  Roy  de 

HierorareiD  ef- 
poulaAencs  61- ■ 

le  de  loïelmd^  Cearad  Jd«rfNii 


Coonenay  1 1 
du  Qom  Comte 
d EdelTc. 


dr  Mtmtftrrmt  t- 
msrj. 


I 

Mante  Roy* 
ne  de  Hierula- 
icra  mariée  à 
I<tm  dt  BritmHtf 
lequel  au  droit 
d'icclle  fut  Roy 
de  Ktccuralem. 


ffahttm  Royne 
^0  Hietulalcm. 


..ANM?-  DI  I Math  U»  IV. 

B a,  1 1 H H B fem-  J Seigneur  de  Mont- 


Métbitn  ^ morency  grand  Chî- 
igneut  de  ' 


111.  Sei 
Mooimoreacy. 


H**<fy  dt  Brimt 
SciiiDeac  de  Ve* 
ntiy. 


_ Efard  Jt  SritMM* 

'Bhiliffeit  Chi»  Seigneur  de  Ra- 
fs^nt  dite  de  ^ meru. 

HitTHfêUm  me-  V, 


bellan  de  Admirai  de 
France. 


1 / 


trMfdde  »d.  Seigncttr 
de  Gonflant  , grand 
Efclaanrou  de  Iran* 


Ittmnt  d*  M.  femmo 
de  SMittUmn  i*  Gmt» 


Zaoy*  VIIa 
Roy  de 
Itanee. 


Afarit  de  Trente 
née  d’Alicnot 
Duchefle  de  . 
Cuienneerpoofa' 
Henry  t.  Comte  * 
de  Champagne 
te  de  Brie, 


Henry  II.  pre- 
mièrement C6> 
te  de  Cbaropa- 


fiée  à Ernrd  de 
..  fruMaeSeigneur 
>'S  de  Rameru  k de 
' Veoify. 


Ahx  femme  de 
Huguei  de  Le 


f Henry  dettJÙgnem  Huimtt  de  ZttifUtm 
RoydeHicruf  kj  11.  du  nom  Roy  de 
deCypreefp  Plai-^  HietuOUem&deCr- 
fioccaUeM  Boé-  pre , mourut  (ktis  li* 
mond  1 V.  Prince  goee  l'an  mille  deux 
d'Aotbioche*  cents  roixauie  fepi. 

L 


gne  k de  Brie,  figneml.dunom 

puiiRoydeHie- v/oydeCypte.  < 

TulâlaB  par  Ton 
mariage  auec  la 
Royne  Yfabeau. 


Merie  de. 


de  Gati- 


tbictC  dcBricne. 

T(ebeeit  mariée  à 
Henry  61»  de  Boé 
mond  I V.  Prince 
d'Antioche. 


r*aw  RojrJe  rT4ila-.IR.de  N«- 


C ftnyme  111.  du  nom 
I Roy  de  Hicmûilem 


'lî 


.y  d 

k de  Cypre  pai  In 
mou  de  Hugoe»  II. 
Ton  coufin.  Mourut 
1184. 


TMmd  CMBte 
de  Champagne^ 
Aede  Brie  mané^ 
àR/«IKSc4«  ÜA* 
^«trra. 


Hauatre  Comte 
de  Champagne 
k de  Bric,  cfp. 
en  i.lit  Ainetde 


eut  Blanche, puis 
iinrgmrttt  de 
Btmrhe»  6Ile 
d’Arebembaud 
Seigneur  de 
Bourbon. 


temae  Royne  de  Hi- 
uarre  ComtefTe  de 


narre  marié  b Yfa. 
beau  fille  du  Roy  Çj, 

S.  Louyt.  I U 

en». lit  Ainetâe\  /f,*r^.R.  de  Mao.  | Champaune  k de 
BtaiMn  Mnt  ifS  ComtedeChamp  ^ Brie  femme  du  Roy 
eut  Blanche.poi»  ^ grie  efp.  Bi«.\;‘hflippe  le  BeL 
tht  d'Artheit . 

BUffthe  femme  de 
Iran  Duc  de  Brc" 

(jagne.  C 

reu,tf  ntiff,  iv.  di,  i« 

^ 1 FrtocemarieàY- T 

iS.temytlX-  du  | O^bcaud'Anagon.  I ^ 

^ rmtwt  vil  11  I ^ Y/îik«ii  femme  de  I 

I i ^ j v”  I **”*"^*^‘^’ I Thibaud  Koy  de  I * 


11.  dit  (jointe  d’At- 
Bognlfe  Roy  dc^  thon  parlâme 


France . nfid'A 
l'c  de  Champa 
gne.  ef^'onfa  en 
I fit  Yfabeau  de 
tjliiaaut. 


re  6u  mari  à 
de  Cm- 

JUie. 

C 


l te  d'Arragoo. 

C4«f«  Ror  d,r£‘*;'''î'j*'’j4' . ^ 

R4T.-I-.  «.J.*.  I Naples  it  de  iui-  pCberlet  I.  do  notR 
le,  Comte  d*An-^  Roy  de  Hongrie, 
jeu,  clpoulâ'  Ma.  | furaoinmi  Mattel, 
rie  de  Uengrie, 


Naples  Bc  de  Si- 
cile C.  d’Anioo  J j 
cfp.  Bistrix  de  ^ ^ 
tfeeeenee,  ^ 


\ 
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HISTOIRE  DE  LA  MAISON 


MONT- 

MOREN-  

Cï. 

II. 


MATHIEV  IV.  DIT  LE  g%^ND 
Seiffteur  d^^dontmorency , d'Efcoum , ddArgen- 
tan(ÿde  DamuiUe  tn  Normandie,<iyidm~ 
ralçf  grand  Chambellan  de  France. 

Chapitre  IIII. 


Entre  les  perfonnages  plusfignalcz  qu’a  produits  la  Mai- 
fou  de  Montmorency,  Mathibv  1111.  de  ce  nom 
Seigneur  de  Montmorency  fut  fi  puiflànt  & fi  renommé  pour  là 
valeur,  qu’il  en  acquill  le  glorieux  fumom  de  G R A N D , tout  ainfi 
que  Mathiev  II.  fon  bilàyeul.  Il  elloit  fils  aifné  de  Ma- 
thibv lll.  Seigneur  de  Montmorency  & de  Ieanne  de 

Brienne  fa  fcmme.&fuccedaàfon  pereaumefme  temps  que 

PHILIP- P Hi  LIPPE  III.  fils  du  Roy  S.  Louys  paruint  à la  Couronne, 
PE  III.  alTauoir  l’an  mille  deux  cents ibixante  dix.  Sa  première  femme 
“70-fut  Marie  DH  Drevx  Princefle  du  Sang  Royal  de  France, 
& fa  parente  proche  tant  du  collé  paternel  que  du  materncL 
Car  à raifon  de  Robert  I V.  Comte  de  Dreux  & de  Braine  fon 


DREVX. 

Echiqufté 
d'orar  d’a- 
zur, a la 
bordure  de 
gucuUest 


pere  elle  luy  atcouchoit  par  lignage  du  quint  au  fixielmcdegr^ 
comme  cnlêigne  la  uble  fuiuante. 


BavDOTIH 

III.  C de-% 
HaiiUDC, 


..r. 


)• 


LaTUSNCI  O I I M ATM  IIV  II.l  BOVCHARJ»  VL  I Mathut  ^ 

H A I M A TT  J Seign.  de  M6r  1 Seigaeuc  de  J Seigneut  de  ^ Montraoreocy  grand 
femizie  de  BoM-l.cfp. Germrd*  MoDtnoienep  | Meocroor.  ChambellAn  de  France, 
thêrdV.  Seign«  [ HttiU.  | manc  à T/a*  j à /cawm  de 

de  Moaimoc,  ^ 


lll.  Pm  a t k t IV.  SetgD^ 


{Jtnmit  £«Mi.  (jBnAwic. 


I efp.  CD  I.  Bopcei  JdATie 
(jf*  Drfiur.  ^ 


AjfUi  de  H Mi- 
nant macicc  a , 
Raoul  I.  Sci- 
gneni  de  Cou* 

<r« 


re/A»d  de  Cenep 
femme  de 
berc  1 1.  Comtek 
de  Dreux. 


J- 

Jte^ere  II  T.  C. 
de  Dreux  coa 


ftm  I.  Comte 


: Cxam  IV.r» 


é. 

Uarif  die 


«w *vu  J dcDreui  eue  àJ  Comte  d^  Drew  I. 
iointauec  Lee*>  femme  A/Ar^de  J Dreux  fcautie  de 


de  it  VvM-  j BtMtbta. 


L 


Sttunx 
CdtelTe  de  I 


Héthim  IV 
Seign.  de 


■ vMoatfort.  LAdontmor. 

De 
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De  la  part  de  Beatrix  ComtelTe  de  Montfort  fa  mere  ils  elloieat  « o nt- 
aulli  confanguinsauquatricfrae,&duquart  aucinquicfmc degre, 
ainfi  que  font  voir  ces  deux  autres  tables. 


r *• 

Mathiiv 


Mavm 
de  Ctào,' 


Havoisi  D||Y$AB£ATDE 
C B.  AON  fem- J L AVAL  mi-J  III.  Seigneur 
medcGuy  VI.S  riéc  k de  Montmo- 

Seigneurde  La'I  VI. Seigneur  de  (jency. 
ual.  I Montmorency. 


M A T iir  E y IV. Sei- 
gneur de  Monimoren- 
cy , gund  ChAmbeli<m 
de  France. 


c/fjHMHry  Sei- 
gneur de  Craon 

efp.  tU^ 

'Kjehes  Scnef^Momfort, 
chale  d'AnioUf 


\t43ui4  dr  Cr*%n  ÇBtd/rsx  Com-  Ç<L^drU  dt  Drtux  fenv 
femme  de  lean J ceiTe  de  Mont-  I me  dzMdtbuu  IV. 
n % fort  mariée  à J Seigneur  de  Montmo- 

I Robert  I V.  S rency, 

' vCôte  de  Dreux. 


Comte  de 


B O ▼- 

CMA  RO 

V.  Sei-  •« 
gneur  de 
^otum. 


. r. 


Mathiiv  II.IBovcbard 


> Pmathiit  |"m 


4- 

AT  ni  BV 


IV. 


Seigneur  de  s VI. Seigneur  des  III.  Seigneur  J Seigneur  deMontmor. 
Montmorency.  |^Mootaorcncy.  I de  Montmo-  > conjoint  en  i.  nopces 


(jency. 


^«uec  M érit  dt  Drtux, 


I%Xlix  dtTdtnt-j^Améury  Co'^ 
mtrtney  femAiM  te  de  Montfort* 
I de  Sim*n  dt  \ Conneftable  de 
\Mtntfirt,  (^France. 


3- 


0 


4- 

BtMrix  C. 

ItM  C.  de  Mot-*» 
fort  mirié  i ' f"”™' 


Itâtmt  dt 
\Crétn, 


RtktnW. 
I Comte  de 
>^reui. 


I- 

Mdrit  dt 
Dreux  al- 
liée i Af«- 
thitu  1 V. 
Seign.  de 
Montmor. 


Neantmoias  Mathiiv  Seigneur  de  Montmorency  l'efpou& 
pat  difpenfe  du  Siégé  Apoftouque,  & à caufe  d’elle  il  fe  vit  de- 
puis non  feulement  beaufterc  d’Alexandre  1 1 1.  Roy  d’EfcoITe, 
puisd’Arthus  Duc  de  Bretagne,  mais  aufli  allie  des  Couronnes 
de  fiance,  de  Nauane , Siale  , Hongrie  , Cypre  , & Hierufà- 
jem,  & de  l’Empire  de  Canftantinople.  La  conllitutiondudot 
fut  de  cinq  mille  liures  tournois , auec  cent  liurcs  de  rente  en 
fonds  de  terre  : fomme  d’autant  plus  notable  en  ce  tcmps-là  qu’il 
fe  trouue  des  filles  de  Roys  de  France  auoir  eu  feulement  en  ma- 
fiage  dix  mille  liures. 

pis  l’an  mille  deux  cents  foixance  treize  luy  & cette  M A-  , j; 
1.11  DE  Drevi  confirmèrent  à l’Eglife  du  bois  Saint  Pc-  Pimje,. 
re  VQmuid  de  bled  de  rente  que  fes  predccclTcurs  luy  auoient 
donnéfur  la  grange  d’Efeouen.  L’annee  fuiuantc  il  pacifia  aufli  1x74. 
du  confcntcmcnt  de  fa  femme  certains  débats  meuz  entre  luy 
& l’Abbé  & le  Conuent  du  Val  Noftrc  Dame.  Ce  qu’il  pro-  p.g  >h- 
milf  d’ailleurs  faire  agrcer  àsES  freres  et  ssvrs 
TOVR  tORS  EN  minorité',  SI  TOST  Qv’ltS 
JEROIENT  PARVENVS  A t’AAGE  DE  B A R O N N I E, 

2 * 
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MONT-  ET  ACEVX  PAREILLEMENT  Q_y  I ESTOIENT 
MOREN-  desia  maievrs.  D’où  s'enfuie  qu’il  auoit  vn  grand  nombre 
de  frères  & de  feurs  , dont  les  noms  & les  mariages  ne  font  en- 
j cote  tous  cogneuz.  Et  par  Lettres  de  l’an  mille  deux  cents  (ôi- 
pteoucs.  ' Xante  quinze  il  oftroya  à l’Eglifc  de  faintc  Geneuiefue  de  Paris 
P'B-  "I-  ramortilTcment  de  la  voirie,  de  la  iuftice,  Sc  du  forage  de  Soifr 
& de  Trianon , du  fié  de  Muceloe,&  des  autres  fiez  de  Roger  de 
Soifr,  de  Ican  & de  Guillaume  de  Bineuille  , & du  fié  de  Ten- 
feraent.  Lefquclles  chofes  l’Abbé  & le  Contient  de  ce  lieu  acqui- 
rent delean  & de  Gilletde  VctlàillesEfcuyers,quilesTenoientde 
luy  en  arrierefief. 

Mais  peuapres  la  PrincelTeMARtB  DE  DREvxmouruc 
Pag.  «4.  jç  neufieCne  iour  de  Mars , & fut  inhumée  en  l’Eglife  des  Reli- 
gieufes  deHaute-bruiete.ne  laifiântaucuns  enfans  Je  M AT  h i e v 
Seigneur  de  Montmorency.  Ce  quile  conuia  à s’accorder  du  dif- 
ferent qu’il  auoit  meu  contre  Robert  Comte  de  Dreux  & de 
Montfort , Sc  Beatrix  là  femme , perc  Sc  mere  de  la  defunte,  tou- 
chant les  cinq  mille  liures  tournois  qui  luy  auoient  efté  promis 
en  mariage,  &:  mille  liurespour  les  leuéesdedeux  ans  de  la  terre 
qu’ils  luy  deuoient  alTeoir.  Car  il  Ce  départit  de  ces  demandes , 
moyennant  la  fomme  de  cent  liures  de  terreà  parifrs,  à auoir  Sc 
rcceuoir  chacun  an  tant  comme  il  viuroit  fur  leur  Preuofré  de 
Dreues , à la  fefte  de  l’Afcenfron.  Dequoy  furent  palTees  Lettres 
• P’  7 7 • à Paris  l’an  mille  deux  cents  foixante  dixfept,  an  mois  deSeptem- 
Pag.ia4.  bre.  Et  enFeurierfuiuantleRoy  PHiLiPPEordonnaparArreft 
folennel,  qu’il  feroit  hommage  à l’Eglife  & à l’Abbé  de  faint  De- 
nys  pour  l’Eftang  de  Beu  , fie  l’Ifle  de  Chafteliers,  en  la  façon 
^ que  LE  PERE  d'icelvy  m AT  h iev,  duquel  il  efroit  heri- 
tier, son  AŸEvLjET  SON  bisayevl,  l’auoient'fait.  Ce 
qui  confirme  clairement  qu’il  efroit  fils  de  Mathiev  III.  Sei- 
gneur de  Montmorency,  petit  fils  de  Bovcharo  VI.  fie  ar- 
riercfils  de  Mathiev  II.  Conneftable  de  France,  auquel  le 
Roy  Louys  VIII.  donna  l’Eftang  de  Beu,  fie  permift  à Robert 
de  Montmorency  fon  Officier  de  baftir  vnc  maifon  en  i’Ifle  de 
Chafteliers , comme  a efté  remarqué  au  chapitre  I.  de  ce  Liure. 

DElàlemeCne  Mathiev  Seigneur  de  Montmorency  reprift 
vnc  fécondé  alliance  auec  Ieanne  de  Le  vis  fille  de  Guy  de 
Leuis  Seigneur  de  Mirepoix,  Marefchal  de  la  Foy,  fie  if  Ysa- 
BEAV  DE  Marl  Y fa  femme.  De  laquelle  Ieanne  il  eftoit 
femblablement  parent  au  cinquclmc  degré , comme  l’on  rcco- 
gnoift  par  cette  brieuc  table.  * 

Mathiev 
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Le  contrat  de  mariage  fut  paflë  au  mois  de  Mars  l’an  mille  deur 
cents  foLxante  dixfept , par  lequel  Guy  de  Leuis  conftitua  en  doc 
à£i  fille,  ôepour  elle  àMATHtsv  db  Montmorency, 
quatre  cents  liure'es  de  tecre  à çournois,  donc  il  fit  afiiete  fur  fa 
ville  d’Xcheres  en  l'Euefche'  de  Chartres  : & outre  ce  luy  promift 
la  fomme  de  neuf  mille  liures  tournois  pour  faite  fa  volonté. 
•■Dequoy  il  eftablit  principaux  debteurs  fes  amis , Thibaud  de 
. Mauty,  lean  de  Bruiercs,  Anfel  dcl’Ifle  Seigneur  de  Bourris,  & 
lean  d'Outmoy , Chcualiers. 

Par  Lettres  de  l’an  mille  deux  cents  foixante  dixhuic  au  1 1 7 8 
mois  de  Mats , ce  Mathiev  confirma  derechef  à l’Eglifc  du  ■’^s-  “>• 
bois  laintPcrc  de  l’Ordre  de  faint  Vidlordc  Paris  le  muid  de 
bled  de  rente  quelle  prenoit  fur  fa  grange  d’Efeouen  , du 
confentement  & volonté  de  I ban  ne  d e Levis  fa  nou- 
ïuelle  elpoufc.  Aucc  laquelle  il  vendit  aufli  l’an  mille  deux  cents  , j,  7 ^ ; 
foixante  dix  neuf  à laques  de  Doucigny  & Beraut  de  Mer- 
cucil  le  ieune  procureurs  de  Madame  Blanche  d’Arthois  Royne 
de  Nauarre,  Comtefle  de  Ronay  ,favilledeSEANsEN  Othb 
auec  toutes  les  maifons , rentes  & autres  appartenances  tant  en 
bois  qu’autres  chofes , pour  la  fomme  de  fix  mille  cinq  cents  1 1 g 1 ; 
liures  tournois.  Trois  ans  apres  il  s’achemina  en  la  Fouille, 
auec  Pierre  Comte  d’Alençon  frète  du  Roy  Philippe  III.  Ro-  tnt*  vîtjit 
bert  Comte  d’Arthois,  O thelin  Comte  de  Bourgongne, 

Z ij 
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MONT-  ican  deTrieComtcdeDammartin,  pour  fccourit  Charles  de  Frâ- 
MOREN-  contre  lequel  les  Siciliens  s’clloient  reuoltez.  Et  à 

fon  retour  les  Abbé  & ConuentdeS.Denysayants  acquis  de  Ro- 
bin de  Maulcon  Efcuyer  fils  dcfeu  Picrrede Maulcon Cheualierlc 
'•7-  terroir  de  Lot,  l’auoucrie  & la  Seigneurie,  le^uellcs  cftoienr  te- 
nues de  luy  en  fief,  il  leur  en  oéfroya  l'amortiflemcnt  en  May  l’an 
a 1 î 4.  mille  deux  cents  quatre  vingts  quatre. 

Il  airifiaauiril«,Roy  Philippe III.  au  voyage  d’Arragon,  où  il 
luy  rendit  de  fi^ands  fetuices , qu'aprés  fa  mort  arriuée  à Perpi- 
gnam  le  fixiefme  iour  d’Odobte  l’an  mille  deux  cents  quatre 

vingts  cinq , le  Roy  PhilippeIV.  ditlcBsL  fon  fils  & heritier 

pe*Ve  ^ Couronne  elHma  ttcs-iufte  & légitimé  de  l’en  rccompenfer. 

BEL  Car  non  feulement  il  l’honora  de  l’Office  de  grand  Chambellan 
vaquant  par  la  mort  de  Mathieu  deMarly  oncle  maternel  de  leâ- 
> ne  de  Leuis  fa  femme  ; mais  auffi  luy  donna  cinq  cents  liures  de 
rente  à les  tenir  en  fief  de  luy  & de  fes  fuccclTeurs,  & luy  afligna 

pour  ce  la  ville , terre  & Seigneurie  dcDAMviLLE,  qui  auoit  ap- 

D A M-  pattenu  à Picrrede  laBrocc,aueclcfoage,  leplaitdel’cfpcc,  & les 
.VILLE,  autres  appartenances.  Ordonnant  que  l’appréciation  enferoitfai- 
tepar  les  gens  de  fa  Majcfté  fuiuant 
defaudroit  delafommc  des  cinq  cen 
eut  Lettres  expediecs  à 

III.  fcellécs  du  fecl  dont  vfoit  Philippe  le  Bel  fon  fils,  'ij 

auant  quede  prcndrele  gouucmement  du  Royaume,  pouKc  qu’il 
n'auoit  point  encore  lors  d’autre  fecl.  Et  pat  autres  Lettres  don-  , . 
it  î 6.  ^ Poiflÿ  l'an  mille  deux  cents  quatre  vingts  fix  au  mois  de 

Nouembre  le  nouucau  Roy  confirma  derechef  au  mcfme  M a- 
TH  lE V Seigneur  de  Montmorency, Chambellan  de  France,  &à 
fes  heritiers  & fuccelTcuis , les  cinq  cents  liures  de  rente  fufdites, 
lefquellcs  il  luy  alfeit,  fçauoir  cft  deux  cents  quarante  liures,  vingt 
quatre  fols,  huit  deniers  tournois  furD  a M v i l le  ,c(Umécautant 
auec  fes  appartenances , & le  tefte  fut  fon  T htefot  du  Temple  à Pa- 
ris, iufques  à ce  qu’il  peuft  l’affigner  autrepart.  Ce  qui  fut  depuis 
fait  par  Simon  de  RoilTyClctc,IeanJChoilclCheualicr,  Ican  de  S. 
Leonard  BaiUy  de  Caen,  2e  Renaud  de  Lufarches  Vicomte  de 
Vetnucil.  Car  ces  quatre  députez  par  le  Roy  Philippe  pour  afli- 
gner auditMATHiBv  DE  Montmorency  deux  cents  cin- 
quantehuit  liures, quinze  folsquatrc  deniersde  rente, reftantsde 
la  fommede  cinq  cents  liures  ia  mentionnées,  luy  en  firent  affietc 
fur  la  Pteuofté de  TilUeres  3e  autres  chofes  proches  de  là,  le  Di- 
manche veille  de  la  Purification  de  nofttc  Dame  l’an  mille  deux 
cents  quatre  vingts  douze. 

C EFEN  DAN  T Icannedc  Chaftillon  Comteffiede Blois, veuue 

de  Pierre 


Dequoy  il  y 
de  Philippe 


1 vlage  du  pays,  2e  que  ce  qui 
ts  liures  feroit  fupplcé  ailleurs. 
Narbonne  peu  aptes  la  mort 
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de  Pierre  de  France  Comte  d'Alençon , oncle  paternel  du  Roy  Phi-  m o n t- 
lippe  IcBcl,  fît  fon  teftament,  dont  elle  nomma  exécuteurs  prin-  ^ 
cipaux  le  inefme  Mathiev  Seigneur  de  Montmorency  Cham- 
bellan de  France  , aucc  Raoul  de  Clermont  Seigneur  de  Neelle^„’'ÿ' 
Conncllable,  lean  Seigneur  de  Harcourt,  Pierre  Seigneur  dej^’])”'/*' 
Chambly,  Pierre  Euefque d’Orléans,  & autres tantfeculiersqu’Ec- 
clelîalliqucs.  Aufqucls  elle  recommanda  de  payet  toutes  fes  debtes  îi 
& légats,  & de  faire  les  reftitutions  qu’ils  lugeroicnt  neceffaircs 
pour  le  falut  de  fon  ame.  Laiffant  entre  autres  chofes  dix  mille  li- 
ures  de  tournois  pour  faire  le  faint  voyage  en  la  terre  d’Outremer. 

Et  d’autant  que  cette  Dame  n’ordonna  point  lors  par  quelle 
perfonne  fon  vau  feroit  accomply  , non  feulement  elle  y ad- 
ioufla  depuis  autres  cinq  mille  liures , mais  voulut  encore  que 
la  fomme  entière  firft  mife  apres  fa  mort  entre  les  mains  de 
Mathiev  de  Montmorency  pour  faire  ce  voyage,au 
cas  que  Raoul  de  Clairmont  Seigneur  de  Necllc  Conncftable,  ou 
Gaucher  de  Chaftillon  Seigneur  de  Crccy  ne  le  peufTent  entre- 

Sirendrc.  Mais  MATHiEvcmpefché  à fes  propres  affaires,  5e  au 
cruicc  du  Roy  PhiLppe  le  Bel,  s’en  defehargea  ; comme  il  fit  aufli  de 
l’execution  du  T eftament , en  prefencc  de  Raoul  de  Harcourt  Ar- 
chidiacted’Augeenl’EglifedeRoüen,  & de  lean  de  Centeignon- 
uillc  Archidiacre  d’Orléans, luges  donnez  par  fa  Majeftécnfacau- 
fc  dudit  T eftament,  par  Lettres  feellecs  de  ibn  feel  l’an  mille  deux  1 1 ÿ 3. 
cents  quatre  vingts  treize,  le  leudy  apres  la  fefte  de  l'Inucntion 
S.  Eftienne. 


A V mois  de  Décembre  enfuiuant , les  gens  de  la  terre  de 
Mon  T MOREN  CY,c’cftafTauoirceuxdela  ville  de Montmoren- 
w,dcSofei',de  Grolei,deMontmcignie,d’Andeilli,de Migafln, 
de  Monli  gnon , de  Metigcr , de  T our , d'Eaubonne , d’Ermont , de 
5ainoi,de  Franconuille , de  S.  Catien,  & d’£rpinucil,fe  plaigni- 
rentàMATHiEV  Seigneur  de  Montmorency,  & àIeanne  de 
L E V I » foncfpoufe,  que  les  lapins , les  heures  & autres  belles  de  U 
garenne  deMONTMORENCY  cndommageoicnc  leurs  héritages 
allis  ioignansceftegarenne.  Surquoy  luynonmoinsdcfireux  deleur 
ptohe , que  du  repos  de  fa  terre , eftablit  certaines  bornes  en  ladite 

nnc, iufques  aufquelles  il  permiftà  toutes  fortes  de  perfonnes 
afler,  poutfuiure,  prendre,  & emporter  franchement  & fans 
contredit  les  lapins , Heures,  cerfs , biches , dains , porcs  fengUers  Sc 
k'cs  , 3e  toutes  autres  belles  groffes  & menues,  toutes  manières 
d’oifeaui,  & autres  chofes  quelconques  appartenants  à garenne, 
& efquelles  defenfe  de  garenne  peuft  ou  deuil  eftre  entendue.  Ce 
qui  efl  vn  tefmoignage  fmgulier  de  la  bonté  de  ce  Seigneur  à 
l’endroit  de  fes  fubjets. 
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D’aillevrs  luy  Sc  Ieanne  de  Levis  fa  femme  efchan- 
gerent  aucc  Renaud  Abbé  de  S.  Denys  diuerfes  Preuoftez , droits, 
iurifdiûionSjienteSjreuenus,  cens,  domaines,  & vfages,àDueil, 
à S.  Brice,  Groley , Nehant,  Maffliers , Villaincs,  6c  autres  lieux 
contenus  entre  la  bonne  alfife  ioignantla  croixdela  Royne  Blan- 
che, qui  eft  au  chemin  par  lequel  on  vade  S.  Denys  à Efpineul,  & 
le  pont  Mauben  fut  la  riuiere  de  Croou.  Moyennant  lequel  eC- 
change  l’Abbé&le  Conuent  promirent  de  luy  payer  la  fomraede 
quatre  mille  quatre  cents  liures  tournois,  par  lettres  du  mois  de 
Décembre  mille  deux  cents  quatre  vingts  quatorze.  Au  mois  de 
lanuier  d’apres  il  quitta  aux  mefmes  Aobe  6c  Conuent  les  droits 
qu’il  pretendoit  fur  les  atterrements  de  quelques  llles  de  Seine  fî- 
tuces  audeflbubs  d’Efpineul,c’eftaflauoir  del’lfle  appellcelcs  Ci- 
tiaus^del’Ifle  Moyenne,  8c  des  llles  d’Eftrepeiz,deBeaucoc,6cdc 
la  Foreft.  Et  en  ce  temps  il  fit  aufli  diuerfes  acquifitions  de  Guil- 
laume de  Courcelles  Elcuyer  8c  de  Pierre  de  Mingnieres  Seigneur 
deComul  Cheualicr,pour  accroillrc  les  reuenus  de  fa  ville,  terre 
& feigneurie  de  Damuille. 

Mais  pour  paffet  des  affaires  particulières  aux  generales,  E- 
douàrd  1.  Roy  d’Angleterre,  Duede  Guienne,  ayant  efté  déclaré 
par  Arreft  de  la  Cour  des  Pairs  decheu  de  tous  les  droits  de  Sei- 
gneurie qu’il  auoit  en  France,  à caufe  de  quelques  entreprifes  fai-^ 
tes  iniuftement  fur  les  villes  8c  fubiets  de  Philippe  le  bel , non  feu- 
lement ce  Roy  enuoya  le  Conneftable  Raoul  de  Clairmont  en 
Guienne  pour  executer  l’Arreft  par  la  force  des  armes,  mais  aulfi 
dreffa  vne  puiffante  armee  de  mer  pour  palTer  iufques  en  Angle- 
terre. Etpource  que  le  Roy  Edouard  auoit  armé  grande  quantité 
de  vaiffeaux,  aueclefquels  il faifoit  mine  de  vouloir  paffer  en  Fran- 
ce, deuant  que  les  g^ées  8c  nauirés  du  Roy  Philippe  fulfent  pro- 
ftes,  fa  Majcuéfilf  garder  les  coftesde  la  meraueevn  bon  nombre 
de  gensd'armes.  Defquels,  ainfi  que  porte  vn  ancien  rouleau  de 
parchemin,  furent  cftablis  chefs,  U Comte  d’Artois  'vers  Boloignois 
& àCalés  ,li  Comte  d’Aidsenude'vers  Auheuille,  lijîre  d'Aricourt  gff' 
Monfieur  lehan  de  Bjiuitray  en  Normandie  , Monfieur  Fouque  du 
Afelle  rÿ-  Monfieur  Hugue  de  Thouars  "vers  U Rochelle.  Et  li  défi- 
fufdit  Comte  d’Aubemale , & /i  Sire  de  Montmoranci 
efioient  Maifirq  Ordeneours  de  faire  armer  toutes  les  ne^  en  Flan- 
dres, & les  ne:z  & les  galies  en  Normandie  , &•  faifoient  payer  les 
gensd’armes  pour  toute  cele grant  armée,  qui  confia  auec  le  coufi  des 
galies  £jr  la  garde  de  la  marine  plus  de  fix  cents  mille  liures  tournois. 
Bref  toucl’appareil  naual  cftantdtefTé  ,1e  Roy  en  commift  lacon- 
duite  8c  Lieutenance  generale  au  mefme  Seignhvr  de 
Mon  TMOKEMC  Y Chambellan  de  France,  6c  à lean  Seigneur  de 

Harcourt, 
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Harcourt , pat  lettres  du  mois  de  May  l’an  mille  deux  cents  qua-  »J 
tre  vingts  quinze,  dont  voicy  la  copie  tireeduTlirefordcsCnar-cT. 

tes  du  Roy.  ^ 

Philippe  par  la  grâce  de  Dieu  Rpys  de  France  , a tous  ceux 
eut  CCS  prefentes  Lettres  'verront falut.  Nous  faifons  ajauoir,  y«e  nous 
huons  commis  & commettons  à nos  ornez  & fiaulx  Iean  sei- 
GNEVR  de  HaRECOVRT,{J7‘  Mahi  SEIGNHVR  de 
MontmorinCY  ChamlsellaH  de  France,  la  cure  de  nofire  armee, 

& de  tout  nojlre  naute , & que  il  &•  tvn  d’eaux  , l’autre  ahfent, 
ftient  & entendent  pour  nous  & en  nofire  nom  en  tons  lieux,  tant  par 
mer  comme  par  tetre,  au  gsuuemement  de  t armee  £ÿ*  du  nauiedeuant 
dit,  & à faire  faire  les  gamifons  d'armes,  de  gens  d’armes,  de 
toutes  chofes  conuenaUes  à guerre,  de  vitailles,  de  porteures,  depaffa- 
ges,  & de  toutes  autres  chofes  queles  que  elles  foient,  cr  comment  que  elles 
foûnt  nommées,  qui  font  & feront  conuenahles  ou  necejfaires  pour  lar- 
mee  & pour  le  nauie  deffufdit.  Et  ordenent , commandent , & efiabltf- 
fent  de  haut  & de  bas  fur  toutes  les  chofes  dejfus  dites,  Cr  qui  à ce 
peuent  appartenir , felonc  ce  que  il  Verront  que  ce  fou  a nofire  honneur. 

& au  profit  du  Koyaume  , anfit  comme  nom  pourriens  faire  fe  nous 
efiiens  prefens  es  lieux.  Et  leur  haiUons  par  U teneur  de  ces  Lettres  fur 
toutes  les  chofes  dejfus  dues,  & chacune  d’iceUes,  & fur  tout  ce  que 
r puet  appartenir  generaument  & efieciaument , platn  & franc  Oo- 
toute  adminifiration,  toute  iufiiee  haute  & baffe.  Et  commandons 
par  ces  mefmes  Lettres  à tous  nos  feaulx  Senefehaux,  Baillis,  Preuofis, 
tardes  de  Fors  CT  de  lieux  prochains  à Umer.àCommunitezdeVilles, 
Cr'atous  nos  autres  lupciers,  mtmfires  Crfubgiez . que  ils  obeiffent  & 
mendent  diligemment  en  toutes  les  chofes  defiut  dues  & chacune  d t- 
etOtH  & en  tout  ce  qui  leur  puet  appartenir  , CT  facent  auotraeulx 
cr  à leur  commandement  toutes  les  foU  CT  tant  comme  mefiiers  fera, 
cr  tltks  en  requerront,  ou  feront  requerre,  armes  ,nns  dormes,  ar~ 
jrent,  cheuaulx  ,& toutes  autres  chofes  neceffaim.  Et  ^cores  donnons 
nouscr  commettons  aufdits  Seigneurs  par  ces  Lettres  femblMc pouotr 
de  corriger  cr  de  punir , fi  comme  ils  Verront  q^  ce  fou  afaire,  touz 
Us  rebelles  CT  les  defobeiffans  ez  chofes  deffm  diBes  ou  aucunes  iuel- 
les.Eten  tefmoing  de  cenous  auons  fait  feeller  ces  ^e fentes  Lettres  de 
nofire  feel,  faites  & données  à Paru  le  iour  defefie  S.  Nicolas  en 
de  wi/cc.  Lxxx.  ^7*  xv.  ,,  , . 

Eh  fuitte  fe  ces  Lettres , qui  ont  donné  fubiet  a Guillaume  de 
Nancis.&àvn  autre  Hiftorien  de  mefme  temps , de quaUher 
Ma^hiev  se.ghevR  de  M0NTM0Rency,&Ieahde 

HarCOVRT.AdMIRAVXDE  L’ARMEE  NAVALE  DV  ROJ, 

ces  Scieneurs  artiuerent  au  port  de  Douurc  le  premier  loni  du 
moisd’Aouft.  Etdésrabotdaucunsdeleursgcsfortisdes  vaiffeaux. 
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Mont-  mirent  le  feu  dedans  la  ville  , qui  la  confomma  toute  iufques  au 
Morin.  chafteau-Cequicftonnatcllcmcnt  lesAnglois,quc  l’armee  entière 
euftpeuaifement  enuahirtoutel’Anglcterre,fi,  comme  Nangisef- 
erk,  ellen’cullefté  retenue  pat  l'auftorité  des  Admiraux.  D’autres 
onteftimcqueles  Angloisfetenantsfur  leurs  gardes  la  repouflcrct. 
Mais  lean  Chanoine  régulier  de  l’Abbaye  de  S.  Viikot  de  Paris, 
qui  viuoit  en  ce  temps  là,  remarque  que  les  Admiraux  furent  rcuo- 
quez  parautres  Lettres  feelle'es  du  îcel  du  Roy  Philippe.  Quoy 
que  ce  foit,  l’armée  s’en  reuint  en  France  fans  aucun  effet  mémo- 
rable. Et  pour  monftrer  qu'il  n’y  eut  point  en  cela  de  la  faute  des 
Chefs, notamment deMATHiEv  de  Montmorency, c’eft 
qu’au  retour  le  Roy  eftant  à Guerard-ville,  luy  donna  en  confidera- 
r»müM,  non  de  fa  fidelité  Si  de  fes  bons  feruices  le  chaft eau  d’AR  g e N t a K 
auec  mille  liures  de  petits  tournois  de  rente , fçauoir  eft  cinq  cents 
liures  fut  les  appartenances  de  ce  chafteau,  & les  autres  cinq  cents 
lii^es  fur  les  teuenus  des  Efehiquiers  de  Rouen. 

A LA  fin  du  mois  de  luin  l'an  mille  deux  cents  quatre  vingts 
mcfme  Mat hiev -Seigneur  de  Montmorency 
Chambellan  de  France  promift  garantir  à l’Abbé  & au  Conuent 
de  S.  Denys  toutela  iuftice  des  lieux  qu’il  leur  auoit  cy  deuant  bail- 
lez en  efehange , compris  entre  la  bonne  tenant  à la  Croix  de  la  „ 
Roynefur  Seine, &le  pontMaubert  fur  Croout,  enuerstous  ceux 
quivoudroientleuren  empefchetla  iouiffance,  fjjecialement  en- 
uers  MessireGvy  de  Laval,  & ceux  qui  de  luy  au- 
roient  caulè  au  temps  aduenir.  Puis  en  lanuier  fuiuant  il  fe  trou- 
ua  au  Louure  en  la  chambre  du  Roy,  auec  plufieurs  Cardinaux, 
Archeuefques,  Euefques , Ducs , Comtes  , & autres  grands  Sei- 
gneurs du  Royaume,  lors  que  Pierre  Flore  Cheualier,  Confeiller  de 
îaMajefté,y  recitales  LettresdeGuy  Comtede  Flandres, Marquis 
delMamur,  par  lefquelles  il  reuoquoit  tous  Procureurs  nommez 
& effablis  de  làpart,  pour  traiter  paix  auec  lcRoy.  Et  d’autant  que 
Confol  notable  alTcmblé  pour  deliberer  fur  cette  reuo- 
cation,il  ne  fera  pas  inutile  de  rapporter  icy  l’ordre  de  tous  ceux 
qui  y aflifterent. 

B.  Euefque  d'Albe  Cardinal  de  la  £ûntc  Eglife  Romaine.”' 

S.  Euefque  de  Prenefte  Cardinal. 

Pierre  Archeucfque  de  Rheims. 

Gilles  Archeuefque  de  Narbonne. 

Hugues  Euefque  de  Bethleem. 

Guillaume  Euefque  de  Viuiers. 

Robert  Euefque  de  Laon. 

lean  Euefque  de  Langrcs. 

Ican  Euefque  deChaalons. 

Simon 
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Simon  Eucfquc  de  Paris. 

Pierre  Eucfgue  d’AufTcrrc. 

laques  Eucfquc  de  Therouenne. 

Ican  Euefque  de  Tournay. 

Thibaud  Eucfquc  de  Dol. 

Nicolas  Eucfquc  d'Eureux. 

Ican  Eucfquc  de  Troyes. 

Robert  Eucfquc  de  Confiances. 

Ican  Eucfquc  du  Puy. 

Denys  Eucfquc  du  Mans. 

Guillaume  Euefque  d'Amiens. 

Pierre  Abbé  de  S.  Comillc  de  Compiegne. 

Frère  Acelin  Penitentier  du  Pape. 

Robert  Duc  de  Bourgongne  Chambrict  de  France. 

Charles  Comte  d’Anjou. 

Robert  Comte  de  Clairmont.' 

lean  de  Dreux  Comte  de  Bretagne. 

Guy  Comte  de  S.  Pol  Bouteillcr  de  France. 

Louys  Comte  d’Eureux. 

lean  Comte  de  Dreux. 

Ican  Comte  d’Aumale. 

Guillaume  Comte  d’Auflèrre.' 

Raoul  Seigneur  de  Neellc  Conneftable  de  France. 

Mathiev  lire  de  Mon  tmorency  Chambellan  de 
France. 

Ce  Mathiev  mift  pareillement  lors  au  fief  du  Roy  les  vil- 
lages  de  Molignon.de  Groolay,  de  Nesans,&  dep4 
S.  BRiCE.auec  toutes  leur  appartenances,  en  rccompenfe  de 
quelques  autres  héritages  tenus  de  la  Couronne,  Icfqucls  il  mifl 
aux  nefs  de  l’Eucfque  de  Paris,  & de  l’Abbé  de  S.  Denys.  Ob- 
tint ArtcR  pour  le  patronage  de  la  Chapelle  de  fon  Chaflcau 
d’ARGENTAN  au  Parlement  tenu  à la  Touffaints  l’an  mille 
deux  cents  quatre  vingts  dix-neuf.  Et  l’annee  d’apres  cllant  allé  1199. 
vifiter  ce  heu , oélroya  au  Conuent  des  freres  Prefeheurs  de  la 
ville  amortiffement  de  diuerfes  acquifitions  , qu’ils  auoient  &i-  j’.’s  '''• 
tes  en  là  Seigneurie , tant  pour  le  remedede  fon  amc,  qucdccel- 
les  de  Ieanne  fa  femme,  ôideiEVRs  enpans.  Il  afiigna 
auffi  fut  fa  Preuofté  de  M o N T M o R e N c y vingt  liurcs  de  rente 
que  fes  predcceffcuts  auoient  laiffccs  au  temps  paffé  pour  reuc- 
ftir  chacun  an  les  çauures  gens  de  fes  terres.  Ordonnant  qu’elles 
fuifent  employéesa  l’auenir  par  vn  des  Chanoines  de  faint  Martin, 
le  Cure,  & vn  des  bourgeois  de  la  ville  de  Montmorency,  par 
Lettres  du  DimancheauantlafaintThomas  Apoftrcl’an  mille  trois  1501. 
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mont-  cents  deux.  En  faicte  dequoy  il  fcruit  encore  le  Roy  Philippe  en 
uoKEN-  guerres  contre  les  Flamcns,  comme  l’on  recueille  d’vnRegiftrc 
Pag.  yi.  ancien  contcnantles  noms  des  Barons ficCheualiers  conuoquez  à 
ce't  effet.  Car  le  Seicnevk.  de  Montmorency  fe  trouue 
JJ  entre  lesprincipauxquifurentmandezàArrasl’anmille  troiscents 
crois,  pour  accompagner  de  là  le  Roy  iufques  en  Flandres.  Mais 
l'Hiftoire  ne  rapporte  rien  de  ce  qu'il  fit  en  ce  voyage,  finon  que 
l’on  peut  prefumer  qu’il  participa  a la  viftoire  de  Monts  en  Pucil- 
le  obtenue  fur  les  Flamens  l'an  mille  trois  cents  quatre. 

Tant  y a qu’à  fon  retour  il  confirma  le  legs  de  cinq  muids 
Pteoue»,  Wcd  dc  tcntc,  que  M A T H ) E v iadis  Seigneur  de  Montmoren- 
p*.>n.  cy  & dc  Laual , Conncftable  de  France  , auoit  ordonnez  en  fon 
telfament  ellre  pris  fur  la  grange  d'Efeouen , & difiribucz  aux 
pauures  chacun  iour  de  Carefme  par  les  mains  des  Chanoines  de 
Montmorency.  Dequoy  il  deliura  Lettres  aux  mefmes  Chanoi- 
1304.  Vendredy  apres  la  feftede  S.  Mathieu  Apoftre  l’an  mille 
trois  cents  quatre.  Annee  qui  femble  auoir  efté  la  derniere  de  fa 
vie,  ou  pour  le  plus  tard  la  fuiuaote  : ne  fc  liiànt  plus  depuis  au> 
cune  chofe  de  luy. 

Qvei  qjes-vns  l’ont  qualifie' Conneftable  de  France, entre 
lefquels  font  lean  leFeronen  fonTtaitédeConnedables,  & Bcl- 
IcforcH:  au  liure  1 V.  defes  Annales  de  Fiancfc, chapitre  XXXIX. 
Mais  d’autant  que  partoucesfes  Chartesilneprendluy  mefmeque 
le  titre  dc  Chambellan  de  France,  & que  d’ailleurs 
Raoul  dc  Clairmont  Seigneur  de  Ncclle,  Conncftîiblc  de  Fran- 
ce , qui  fut  tue'  à la  bataille  de  Courcray  l’an  mille  trois  cents 
deux,  eut  pour  fucccflcur  en  l’office  de  Conneftable  Gaucher  de 
Chaftillon  Comte  dc  Porcean,  il  ne  Faut  point  doubter  que  ces 
deux  Autheurs , & autres  qui  les  ont  voulu  fuiure,  ne  fe  foient 
abufez.  Sicen’cft  que  l’on  vucille  dire  qu’ils  ont  eu  c^rd  aux 
Lettres  rapportc'es  cy  dcffiis , par  lelquellcs  le  Roy  Philippe  le 
Bel  l’cftablit  Lieutenant  general  en  (a  armées  unt  de  mer  que 
de  terre.  Car  fi  pour  cela  Guillaume  de  Nangis  6c  autres  luy  ont 
donne  le  tiltre  d’A  dmital,  il  femble  qu’on  l’a  peu  aulli  en  quelque 
maniéré  qualifier  Conneftable  : attendu  que  comme  en  eftet 
l’Admiral  cft  Lieutenant  general  du  Roy  en  fes  armées  de  mer, 
auin  le  Conneftable  l’eft  en  celles  de  terre. 


ENFJNS 
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M O N T- 

ENFANS  DE  MATHIEV  IV.  SEIGNEVR 
de  Montmorency  de  Ieanne  Dfi  Levis 
fi  fécondé  femme. 

II.  M A T H I E V V.  du  nom  Seigneur  de  Montmorency  & 
d'Efeouen  aura  fon  éloge  au  Cliapirrc  fumant. 

11.  Iean  de  Montmorency  1.  de  ce  nom,  auffi  Sei- 
gneur de  Montmorency , d'Efeouen , Argentan,  & Dam- 
uillc, continua  lalignéc. 

II.  Alix  DE  Montmorency  cft  qualificcfcutdclEAN 

Seigneur  de  Montmorency  en  vn  Aelc  pâlie  le  Samedy  fîg””,7i! 
iour  de  S.  Clement  au  moisdcNoucinbre  mille  trois  ccr^s 
quatorze,  foubs  le  feel  de  la  Preuofte  de  Paris  : pat  lequel 
, elle  bailla  à Adam  de  Vaumondois  fruitier  du  Roy  & à Da- 

• moifelle  Agnes  fa  femme  pour  certaine  rente  annuelle , les 
héritages  & pofTcinons  qui  luy  appartenoient  de  fon  pa- 
ttimoinc  àNeufuillc  lés  Connans.  Il  y a aulli  Lettres  au 
Threfor  de  l'Eglifc  des  Chanoines  de  Montmorency, par 
lefquellcs  Charles  Seigneur  de  Montmorency  la  nomme 
: SON  anteAalbs.  Et  femble  quelle  ne  fut  point  ma- 

■m  riéc. 

généalogie  de  la  maifon  de  San^ay  porte  qu’en  ce  temps  Marie 
-DE  Montmorency  fille  de  Mathiev  Seigneur  de  Mont- 
'mnency  Connefiakle  de  Frante  ej^ouft  Robert  Seigneur  de  San- 
XfÇf  Qheualier.  Mais  comme  il  femble  y auoir  faute  en  la  qualité  de 
Comufiable,  aufi  r^ay-je  encore  Veu  aucune  preuue  certaine  de  cette  al- 
liance. 
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Dame  de  Montmorency  de  fes  en  fan  s. 


I B A N M I DE 
Levis  femme 
de  t^athieu 
IV.  Seigneur 
de  Monimo*  * 
rency  » grind 
ChamMllan  de 
France. 


M AT  H I BV  V. 
Seigneur  de 
Montmorency. 


Jun  I.  Seigneur 


?*  r 

Ch  AMES  Seigneur  J I A B 5 Seigneur  de 
de  Montmorency,  *1  Montmorency, Confeil* 
grand  Pancticr  & Ma-  1 1er  & Chambellan  du 
rcfchal  de  France.  I^Roy  Charles  V 1. 


- TjkbtâHdt  M>  femme  de  Chdfiidon 

de  Monimoren-i^  ^ chafiUltn  j grand  Maidre  des  Eauü 

cy  cfp.  Ifdnne  [grand  Maifttc  de  S&Forcfts  de  France. 
fdUetot.  1 France. 


Gvv  DI 
Levis 
Marcf- 
cKal  delà 
Foy,  Sei- 
gneur de 
Mire- 

ÇoiXjde 

lorêfac , 
& de  J 
Monefe*  ^ 
gur,  ma-  ^ 
rié  auec 
Y/êbeau 
iU  JUdrlj 
feur  de 
Mathieu 
lI.Seign. 
de  Mar- 
ly,  grand 
Cham* 
bellan  de 
France. 


ledit  'de  Lenis 
Marefchal  de  la 
Foy  , Seigneur 
de  Mi  repoix 


elp.  CûnfidiKed^ 
feix  Elle  de 
Roger- Bernard 
Comte  de  Foix. 


Eufldehe  de  Le- 
dis  Seigneur  de 
Florenfac  : Du- 
quel font  def- 
cendus  les  Co- 
tes &Ducs  de 
Vencadour. 


Pierre  de  Ltuit 
Euefque  de 
Bayeux,  puisde 
Cambcay. 


Prdiifeii  de  Le* 
m/j  Seigneur  de 
la  Garde  & de 
Montfegur. 


TfdbtdudeLeuit 
femme  de  Rr-  J 
ndud  Seigneur^ 
de  Pons. 

• 

I 


ledndeLeuis  IL 
du  nom  Seigneur 
de  Mirepoix,  & 
Marefchal  de  la 
Foy#  allié  en  i. 

Ut  â Mdhdudde^ 

Sdilly  filleaifnée 
de  Henry  Scign. 
de  Suilly , Bou- 
teillerde  France: 
& en  1.  nopces 
auec  sAliener  de 
tJHontdult. 


Du  I.  lit. 

%fger-Bertutrd  de  lenii 
Seigneur  de  Mirepoix, 
& Marefchal  delà  Foy, 
clnoufaTyM^M  dite  * 
jlelipt  de  Ltnis  Dame 
dcUGarde&de  Monc- 
fegur,  fa  parente. 

Du  1.  lir. 

Aliéner  de  Lenis  fem  • 
me  de  Bertrdndde  Ter- 
ride  Vicomte  de  Gi- 
moés. 


Cdîlen  de  Ltms. 


ledit  de  Leuis  Seigneur  de 
1a Garde  de  deSerignac* 
marié  ileennedeAr- 
MiM/Mrfeurde  Gérard 
Comte  de  Perdriac,  te 
Ellede  lean  d'Armagnac 
Vicomte  de  FezenEt- 
guet. 


Cdjien  de  Leuis  Seigneur 
de  Leran  : duquel  font 
defeendus  les  Vicomtes 
de  Leran. 


Tfdhedu  dd  Leuis 
mariée  i Ber^ 
trund  de  U TeurJ 
61s  aifnéde  Bec-^ 
nard  Seigneur  de 
la  Tour,  de  de 
Beatiix  de  Rho- 
dés. 


"“ffelie-Âudel  dit 
Rendud  Seigneur 
de  Pons  de  de 
Bergerac  marié  i 
Mdrthe  ieAl- 
brety  donc  n'eut 
en&ns. 


gm  Çsertrdnd  Baron  de  U 

j Guy  Baron  de  la  Toi^  Tour  , allie  i Afdrie 
' en  Auuergnc,  efpoulai  CorocelTede  Boulongne 
Méuhi  de  Beduj^.  d’ Auuergnc. 


hdimede  Peut 
morte  fans  li- 


Bertrdtid  deU  TsifrE- 
uefque  de  Tuiles. 


Leuyt  diBreJfe  Seigneur 
de  Boulfac  de  defâinceSe- 
uete,  mort  fans  enfansde 
Afdrie  de  Hdreeurt  fa 
femme. 


Pierre  de  Brejfe  Seigneur 
de  fainte  Seuere  de  de 
Cenjidttce  de  U Te»r  | Boullàc,  marié  i Afdr- 
femme  de  Leuyt  de  Jguerite de  Mdleudl  : donc 
Breffe  Seigneur  de  fain- ] eftdefcendoe  Madame  la 
te  Seuere  de  de  Bouf-  jj5uchc0e  de  Mcrcœur. 

U.  M<^HIEV' 
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12.  MjiT^HIEV  V.  SEIGNEVR  E>  E^^ 

Rfontmoretuy , d^6fcouen,Damuille  çfc. 


Chapitre  V. 


H 


P 

DEs  le  viuant  iIcMathiev  I V.Scigncurdc  Montmoren- 
cy fon  pcre  ils’allia  par  mariageaucc  Ïeanne  dbChak- 
TiLLY  fille aelcan  le  Boucciller  de  Senlis  Seigneur dcChantilly, 

& de  ïeanne  d’Aunoy  Dame  de  Moncy-le-neuf  là  femme.  De 
lac^lc  ïeanne  de  Chantilly  les  predecefleurs  paternels  eftoient 
delcendus  des  anciens  Comtes  de  Senlis,  fuiuant  la  tradition  com-/'!^*"'^'! 
mune  conforme  à leur  premier  nom,  & auoient  tenu  fi  longue-  "• 
ment  le  grand  Office  de  la  Bouteillerie  de  France, que  le  furnom  g ^ y.  ■ 
de  Bo  VIEILLE  R s leur  en  cftoit  demeure'  auec  celuyde  Senlis.t  eu. 

“ ~ - - — - - lERS. 

chan- 
tilly. 

D'or  à U 
croix  de 
giieutlcj, 
chErgee  de 
cinc)  coup» 
pet  d'or, 

• tojTquet 

de  rOÆce. 
Les  puir' 
Dci  de  cet* 
IC  MaTon 
porrulciic 

L’an  mille  trois  cents  cinq  ou  enuiron  ceMATHiEV  V.  fuc- 
céda  aux  Seigneuries  de  Montmorency,  d'Efeouen , &;  autres.  Mais  g»'!*!!''- 
ilnen  iouitpas  long  temps.  Dieu  l'ayant  aufii  tort  retiré.  Car  il  y ° 
a Lettres  au' Th  refor  de  l'Eglife  deS.  Denys  datccsdulcudy  auât  r>g””îi.’ 
la  fefte  de  S.  Marc  Euangelillc  l’an  mille  trois  cens  fix,  par  lef- ''•g  '»»■ 
quelles  Ïeanne  Dame  de  Montmorency, qui cftle.innc de  Leuis  ‘5 
mere  de  M a t h i e v,ou  bien  leanncde  Ch.intilly  fa  venue,*:  I e a N 
Sëgncur  de  Montmorency,  déclarent  auoir  reccu  de  lAbbc  Sc  du 
Conuent  de  faint  Denys  pat  la  main  du  Commandeur  de  cette 
Abbaye  mille  liutes  parifis  en  deduélion  de  plus  grande  fomme 
d’argent , en  quoy  ils  eftoient  tenus  3 M o N s e i c N e v r M a h i 
lADis  Sires  de  Montmorency  et  Chambellan/'"»'** 
PE  France. 

Depvis  Ïeanne  de  Ch  an  tilly  veuuedumcfme  Ma-p,™».,, 
t H I E V , duquel  elle  n’auoit  aucuns  enfans , fe  remaria  à I e a N 
DE  G VIN  B s Vicomte  de  Meaux,  Seigneur  des  Fertez  Aucoul  & 
Gaucher,  fils  puifiiéd’Atnoul  Comte  de  Guincs  & d’Alix  de  Coucy. 

A a iij 


Digitized  by  Google' 


Ijo  HISTOIRE  DE  LA  MAISON 

MONT-  Lequel  lean  plaida  pourledoüaircd'icclle  contrclEAN  Seigneur 
MOREN-  de  Montmorency  Cheualier  frère  & heritier  du  defrmt,  comme 
*■  enfeigne  vn  Artcft  du  Lundy  auant  la  Chandeleur  mille  trois 
».LVi  cents  treize.  Et  decefecondmariapenafquitlEANNE  de  Gvi- 
N E s dite  D E Co  vc  Y,  accordeca  Gavcher  de  Chastu- 
R.  ch^a-  L o N fils  aifné  de  Ican  de  Chaftillon  Cheualier  Seigneur  de  Gan- 
dî,  delusjde  la  Ferté,  & de  Marigny,  & de  Leonor  de  Roye  là  fem- 
chtf.tt.  traité de  l’an  mille  trois  cents  vingt-trois,  auquel  affifte- 

■ rent  l’Abbé  de  S.  Faron,GuillaumcSeigneurdeChantilly,  leVi- 
dame  de  Chaalons , Renaud  d’Acy  Seigneur  de  Tocy , Thomas 
de  la  Mothe,  Pierre  Choifel , Colard  d’Amioy,  & lean  de  Pacy 
Cheualiers.  Mais  cette  leanne  de  Guincs  mourut  deuant  la  ccle- 
..  bration  des  nopces,  ou  peu  de  temps  apres. 


lE^N  I.  NOM  SÆICNeriL  DE 

Montmorency,  iEfeouen,  Dammüe,  Argen- 
tan , Bemeual,  i^rc. 

Chapitre  VI. 

Le  s Hifroriens  n ont  remarqué  aucunes  aétions  de  ce  I e a N 
1.  du  nom  Seigneur  de  Montmorbn  c y.  Neantmoins 
c’eftehofe  véritable  qu’il  renditdefignalezferuicesauxRoysPhi-  / 
PreniiM . lippc  Ic  Bel , Sc  Philippe  le  Long  : les  alTiftant  en  leurs'  guerres  con**’’ 
f«g-  >))•  tfj  ]çs  Flamens  rebelles  à laCouronne.  Car  auroolc  des  Seigneurs 
mandez  à Arras  par  lettres  du  cinquiefinc  iour  d’Aouft  l’an  mille 
• î ° 5 • trois  cents  trois , pour  de  là  accompagner  Philippe  le  Bel  en  Flan- 
dres,Iean  DE  Moktmorency  ell nommé auecMATHiEV 
Seigneur  de  Montmorency  fon  pere,  les  Comtes  de  Valois,  de 
Dreux,  de Dammartin , lean  de  Vendofme,  Gauthier  d’Aunoy, 
Mathieu  dcTrie,  Guy  de  Nety,Yon  deGarencicres,  Philippe  de 
T rie,  & Guiot  de  Rony.  D'où  l’on  peut  iuget  qu'il  fe  trouua  à la 
1304.  bataille  de  Monts  en  Peulle  donnée  l'an  mille  trois  cents  quatre, 
en  laquelle  Guillatune  petit  fils  de  Guy  Comte  de  Flandres  fut  tué 
auec  fix  mille  des  ennemis. 

1 3 O «.  L’a  n mille  trois  cents  cinq  oufix  il  fucceda  àMATHiEv  V. 
Pieuucs,  fon  frere  aux  Seigneuries  de  Montmorency,  d’Efeouen,  deDam- 
uille,& autres.  Et  quelque  temps  apres  il  donna  aux  freres  Prêt 
cheurs  d’Argenran , dits  Jacobins , vne  piece  de  vigne  fituce  entre 
leurs  foflez  & le  Courtil  de  S.  Thomas , de  laquelle  Monsei- 
GNEVR  SON  PERE  auoit  acquis  la  terre  Se  referuant  pour foy 
& pourfesfucceiTeurs  toute  la  iuilice haute  & baire,aueclesconins, 

heures. 
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Heures,  & perdrix  eftants  enccHcu.  Dequoyil  leuroâroya  Lettres  mont 
feellces  de  fon  fcel  l’an  mille  trois  cents  neuf , le  Mcraedy  apres  c°. 
la  fede  de  S.  Luc  Euangelille. 

Son  efpoufe  fut  Jeanne  Cal  letot  fille  de  Robert  Cal- 
letot  CheuaHer  Seigneur  de  BemeualcnCaux,& desTrois  villes  ui- 
de  S.  Denys  en  la  rored  de  Lyons,  & de  la  fille  de  Guillaume 

CALLl- 
TOT. 

D’or  a« 
1^00  i* 

|aculleiac< 
collé  4'at* 


Seigneur  de  Houdenc.  Lequel  Robert  Calletot  auoiteupourpe- 
re  Guillaume  Calletot  CheuaHer,  defccndud’vne  noble  6c  illudre 
famille  de  Normandie,  &pourmere  Mari  E hcritiere  de  Guillau- 
me de  Vernon  CheuaHer  Chadellain  de  Montmeliant  en  France^ 
Seigneur  de  Plailly,d’Auuers  presde  Pontoife,&deGouuiz.Tcr- 
res  que  Guillaume  Calletot  Ton  mary  tranlporta  du  confentement 
d’elle  à l’Abbé  & au  Conuent  de  S.  Denys  en  France  pour  la  Sei- 
gneuric  de  Berneual  en  Caux  l’an  mille  deux  cents  quatre  vingts  ' 
quatre.  Et  depuis  cette  Seigneurie  de  Berneual  efeheut  à I e a N N B 
Calletot  Icurpetite fille  allieeàleanl.  Seigneurde Montmo- 
rency. Lafeur  de  laquelle  fut  marieeenlamailonde  Crclpin,  vne 
des  plus  célébrés  de  Normandie , ayant  eu  pour  fon  partage  les 
TroisvillesdcS.  Denys,  qui  padèrent  depuis  en  la  Famille  de  Brezé 
par  l’alliance  de  Jeanne  Crespih. 

Ce  Jean  de  MoNTMORENCvfutmisenptocéspar  Jean 
de  GuinesVicomtc  de  Meaux,  pour  le  douaire  de  Jeanne  de^™"'. 
C HANTitLY  fa  fcmmevcuucdeMATHiEv  Seigneurde  Mont- 
morency frère  aifne  de  J E a N , 6c  duquel  il  auoit  recueilly  la  fuc-r 
ccilîon , comme  il  a efté  défia  dit.  Surquoy  le  Preuolf  de  Paris  or- 
donna par  Sentence  confirmée  au  Parlement  de  la  Chandeleur  l’an 
mille  crois  cents  treize,  que  les  terres  aifeâees  par  le  deffunt  au  i j i j,' 
douaire  fufdit  feroient  mifes  en  la  main  du  Roy  iufques  au  iuge- 
ment  definirif.  Quelque  temps  aptes  le  mefine  Jean  Seigneurde 
Montmorency  amortit  en  faueut  de  Gauthier  d’Aunoy  Seigneur 
de  Moucy-le-neuf  en  partie  feize  Hures  à parifis  fur  le  terroir  qu’il 
taioit  de  luy  en  fief,  pour  fonder  vne  Chapellenie.  Et  de  là  il 
oéfroya  aulli  l’amortilTement  de  quelques  autres  chofes  à Si- 
mon le  Rat  frété  de  la  Maifon  de  l’Idofpital  de  iàint  Jean  de  J-Iic-  - 
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MONT- tufal cm  grand  Prieur  de  France.  Ce  que  ic  remarque  pour  preu- 
cY.  'ue  de  raticvÜion  qu'il  iportoit  aux  perfonnes  dcuoccs  & Rcli- 
gieufes. 

1514.  CïPiNDANT  le  Roy  Philippe  le  Bel  mourut  à Fontaine- 
bleau l'an  mille  trois  cents  quatorze,  & luy  fuccedcrentl'vn  apres 
l'autre  Lo  VYs  X.  dit  Hutin,&  Philippe  furnommé  leLong, 
J fes  enfans.  Le  dernier  dcfqucls  ayant  elle  facré  Roy  à Rheimslc 
* ^ ^ ’ iour  de  la  fefte  des  Roys  mille  trois  cents  dix-fept , refolut  de  rc- 
commenctr  la  guerre  contre  les  Flamcns , qui  ne  vouloient  luy 
obeyr.  Patquoy  il  manda  les  Princes  & grands  Seigneurs  de  fon 
Preuuti,  Royaume  a la  fefte  de  Pafques  luiuante,  pour  rafliftcr&  luy  ten- 
p>g  (Jre  les  feruiccs  deux  félon  leurs  qiulitcz.  Entre  Icfquels  vn  an- 
* cien  Rcgiftrc  porte  que  Iean  Seignevr  de  Montmo- 
rency fut  mande'  aucetrente  hommes  d’armes.  Nombre  d’au- 
tant plus  fidele  tcfmoing  de  la  puilTance  & grandeur  de  cette  Mai- 
fon  de  Montmorency,  -«juc  Charles  de  V alois  Prince  du 
làng  Royal  ne  deuoit  aller  qu’a  vingt  hommes  d’armes,  Philippe 
de 'Valois  fon  frère  aifhe'  depuis  Roy  de  France  à quarante,  Louy  s 
de  Clairmont  petit  fils  du  Roy  S.Louys  à cinquante,  & ainfi  des 
autres  Princes.  Car  voicy  l'eftat  de  ceux  qui  eurent  mandemcntde 
Z»  rendre  lors  à Paris. 

ttmft  itt 

*./  rhtUf-  Premièrement,  Monfieur  de  Vdois  C.  hommes  d’armes. 

f.  . i.»x.  Monjieur  de  Éuresis  L JC. 

Monfenr  de  la  Marche  C. 

Monfieur  Loys  de  Clairmont  L. 

Monfeur  Philippe  de  Valois  JCL. 

Monfeur  Charles  de  Valois  JC  JC. 

Monfeur  Kohert  d'Artois  JC  L. 

Robert  d'Artois  JC  JC  JC.  . 

Le  Comte  de  S.  Pol  L. 

Le.Comte  de  Dreux  JCL. 

Le  Vicomte  de  Meleun  JCJCV. 

Monfeur  lean  de  Bia^mont  JCV. 

IfSBICNEVR  DE  MoMMORENCY  XXX. 

Monfeur  HzK  DE  MoMMORENCY  XF'. 

Le  Vidame  de  Chartre  X. 

Merpin  de  Erquery  X V- 

Monfeur  Boy  CH  AKT  DE  M O m M OREN  C Y JV. 
rreunci;  D E P V I S les  mcfmcs  Ptinccs  & Seigneurs  furent  contreman- 

F's-  >1»!  dez  aux  oüaues  de  la  Pentecofte,  & de  là  à trois  fepmaines  de  la 
fefte  de  faint  lean.  Mais  le  pourparler  de  paix  tenu  là  deflus,  &c 
les  treues  accordées  en  fuite  aux  Flamens,  prolongèrent  l’cxecu- 
1518.  tion  du  mandement  iufqucs  à l’an  mille  trois  cents  dix-huit.  Au- 
quel 
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quel  an  le  Roy  Philippe  voyant  que  Louysdc  Flandres  Comte  de  o n t 
Neuers  & de  Rctel  entretenoit  la  difcotdc,  & n’eftoit  venu  rcn-c°*^*^' 
dre  l'hommage  dcuàfaMajcftc  pour  fes  terres  de  France,  il  conuo- 
qua  dcrccher  les  Barons  & Cheualiers  de  fon  Royaume  à Paris 
pour  aller  contre  les  Flamens.  Du  nombre  defqucls  fut  encore 
Iean  Seignevr  de  Mo  n t MO  r en  c V,  comme  enfeigne 
ce  roole  des  Noblcsde  la  Vicomte'  de  Paris  mandez  au  mois  des 
Brandons. 


LeComte  d'Eureitsbail  de  fes  enfuns  fourBrayeConte-K.oi>ert. 

LaDame  de  Meudent  pour  la  Qjieuë  en  Brie. 

Le  Seigneur  de  Nanteul  le  Haudouin. 

IcSeignevrde  Momorencv. 

L' A nef ijue  de  Mians. 

L’Auepjue  de  Paris. 

Monfieur  BOVCHART  DE  MOMORENC  Y. 

Le  Seigneur  de  Montgay. 

TovTESFOisce  fécond  préparatif  n’eut  point  d’effet  non  plus 
que  le  premier,  d’autant  que  le  Pape  Iean  moyenna  d’autres  treues 
par  vn  Légat , durant  lefquelles  Robert  Comte  de  Flandres , & 

Louys  Comte  de  Ncuets  Ion  fils  s’humilièrent  en  fin,  & vinrent 
faire  homm.agc  de  leurs  Comtez  au  Roy.  Ce  qui  donna  occafion 
àlEAN  DE  Montmorency  détourner  de  nouueau  fes  pen- 
fees  aux  aélions  de  paix  & de  pieté.  Car  par  Lettres  du  Lundy 
apres  Pafques  l’an  mille  trois  cents  vingt  il  amortit  aux  Frétés  1 5 z o . 
Ptefeheurs  du  Conuent  d’ Argentan  vne  place  fituce  entre  leurp"“°'i; 
maifon , 8c  le  chemin  public  du  Chafteau.  Leur  remettant  auec 
cela  tous  les  droits  qu’il s’eftoitreferuez fut  lesvignes,  dontil  leut 
auoit  fait  don  auparauant.  Etcetant  pour  le  remede  de  fon  amc, 
que  de  celles  de  I e A N N e fa  femme  ,&deLEvRs  enfans. 

Mais  depuis  on  netrouueplus  aucune  mention  de  luy,  finon  qu’il 
mourut  au  mois  de  luin  l’an  mille  trois  cents  vingt-cinq,  régnant  • J 5- 

pour  lots  Charles  LE  Bel  frere  & fuccefl'eur  du  Roy  Pliilip- 

pe  le  Long,3c  laiffa  plufieurs  enfans  mineurs  enlagarde  dcl  e an- 
NE  C alletot  leurmere,  quiviuoitencorel’anmillctroiscents  bel. 
quaranteSc vn, comme  portel’Aéfed’vnedonation quelle  fit  lors  1341. 
ùCharles  Seigneur  de  MoNTMORENCYfon  filsaifnc. 

Iean  de  Montmorenc  YfutinhuméenrEglifcdeCoii-  ^ 
, flansfainte  Honorine  foubsvne  tombe  baffe, embellie  de  l'Efcuf- 
Ibn  de  fes  Armes,  auec  vne  Infcription  en  grolfes  lettres , qui 
contient  le  temps  de  fon  décès.  A collé  gauche  du  mailltc  Au- 
tel cil  fa  (latué  de  pierre  cflcuéc,  ayant  foubs  la  telle  vn  oreiller 
tenu  par  deux  Anges,  dont  l’vn  fcmblc  auoit  cllé  arraché,  8c 
dcllbubs  fes  pieds  vn  chien.  En  la  nef  de  l’Eglife  fc  voyent  pareil- 

Bb 
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Icmcnt  dix  Efcuflbnsancicns,deflbubsautancdeverricres,lefquels 
on  peut  cftimer  cftrc  des  parents  du  mefmc  Seigneur , & de  fa 
femme.  Car  il  y cnacinq  dechacun  cofté peints  &difpofezen  ce» 
fie  façon. 

Le  I . de  la  main  droite , cft  des  Armes  plainesde  Montmorency. 

Le  1.  d’azur  à vne  faffe  d’or. 

Le  3.  de  OTeulles  à vne  bande  d’argent 

Le  4.  fafle  de  vair  & de  gucullcs  de  fix  pièces. 

Le  5.  de  guculles  à vn  lyon  d’argent. 

Ou  codé  gauche  le  i.  eft  de  guralles  à vne  bande  d’argent  ac- 
compagnée de  flx  aigIettes,ou  merlcttes,dcmeCne. 

Lez.  efcartclc'  d’or  fie  de  raeulles. 

Le  3.  d’argent  à deux  iàllcs  de  fynople,  ou  d’azur. 

Le  4.  d’argent  à deux  faifes  btetece'es  contrebretecccs  de 
guculles. 

Et  le  5.  d’argent  à trois  bandes  de  guculles. 

Tovtes  leiquelles  remarques  font  coniointement  reprefen- 
tées  en  la  Hgure  fuiuantc. 


- by  Cî‘j-^1 
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IJ50. 

Prcuuci, 


1351. 


H55- 


ChATltt  d« 
USAmjféy 
MA  Umu 
xm.  dtfts 
^noslts  d* 

ntu/, 

d'OrUsm, 


1361. 

PtéOMS, 

P»B- 


i3<4. 


13.  Charles  Scigncurde Montmorency, d'Efcoucn,&de 
Damuille,  grand  Pancciei  & Marcfchal  de  France,  continua 
la  Pollcrite. 

13.  Iean  de  Montmorency  eutpour  partage  la  Cha^ 
ftellcnie  d’Argcntan  auec  la  terre  de  Mailers,  Sc  fut  cfleu 
Eucfque  d'Orlcans  l'an  mille  trois  cents  cinquante.  Au- 
quel an  recordant  delà  tres-grant,  bonne  &y>raye  amour  par- 
faite, feine  , labours , trauaux ,mifes , f refis , dons,  confaus , con- 
fors,ey  aides, 0“  mefmementlatrefgrant  diligence  de  venir  0" 
faruenir  à l’eflat  defonEuefehié , que  fon  trefeher  Seigneur  0‘ 
frere  Monfieur  Ch aulü  Seignevr  de  Mont- 
morency luy  auoit  fait  libéralement , il  luy  donna  par  don 
irreuocable,  o(hoÿa , quitta ,0“  delaijfa  fon  chafet  0 chafielle- 
rie  d’A  RGENTan,  auec  la  iuftice  haute,  baffe,  0 moiene  Sei- 
gneurie, 0 tous  les  droits , franchifes  , émoluments  0 reuenus 
quelconques  y appartenants , afi:'  du  pays  de  Normandie , par 
Letrres  données  à Mafflers  le  Lundy  vingt-troifiefme  iour 
d’Aouft.  Cequc  Iean  Roy  dcFrance,üucdc  Normandie, 
confirma  le  fécond  iour  de  luillet  l’an  mille  trois  cents  cin- 
quante & vn.  Le  mcfmc  Iean  de  Montmorency  fit  fa 
ioyeufe  entrée  dedans  la  villt  & l’Eglife  d'Orlcans  le  hui- 
ticfmc  iour  de  Feburier  mille  trois  cents  cinquante  cinq, 
& y fut  receu  auec  les  ceremonies  obfcruees  en  telles  fo- 
lennitez,  commepotte  l’Aélcdc  fa  réception  inféré  dedans 
les  Annales  de  cette  Eglifc.  Trois  ans  apres  il  compoCi 
auec  le  Chapitre  pour  les  réparations  tant  du  vieil  que  du 
nouueau  baftiment  de  fon  Eglifc,  & pour  le  luminaire  qu’il 
deuoit  fournir  aux  feftes  annuelles  & doubles.  Dclàcrtant 
à Paris  l’an  mille  trois  cents  foixante  deux  il  donna  à l’E- 
glifc  & aux  Chanoines  de  S.  Martin  de  Montmorency 
vnc  raaifon  auec  vn  prelToirà  MafBers.  Et  depuis  il  luy  fit 
encore  prefent  d’vn  petit  Ange  d’argent  doré  tenant  vnc 
relique cnchaflee, auec  cette Efcriturc,  Iean  de  Monm. 
E.  d’Orleans  a donne'  cet  angelot.  Il  mou- 
rut le  fixicfmeiour  de  luillet  mille  trois  cents  foixante  qua- 
tre, & pat  fon  décès  y eut  Rcgale  ouucttc , ainfi  que  porte 
l’Artcll  deMaiftrc  Iean  Banciten. 

13.  Mathiev 
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Mathiev  de  Montmorency  Seigneur d’Auurc- “ o n t- 
melhil,  donna  commencement  àla  Branche  des  Seigneurs 
de  Bouqueual  & de  GoulTainuilIe,  qui  fera  rapportée  au  Li-  r-'''''"- 
ure  Vil.  de  cette  Hiftoirc. 

Ysabeavde  Mohtmoren CYfutmariccparCHAR- 
LEs  Seigneur  de  Montmorency  fon  frère  auec  lean  Sei-picucM, 
gneur  de  Challillon  pour  lors  grand  Queux , & depuis 
grand  Maiftre  de  France , deuxicfme  fils  de  G a v c h e R 
DE  Chastillon  Comte  de  Porcean,  Connellable  de 
France,  âcdYlàbeau  de  Dreux  ù.  première  femme.  Lequel 


s T I L. 

L O N. 

De  giieu^- 
let  à*  trois 
}ials  de 
Tait  , ait 
(het  d'ot 
chargé  d*»* 
ne  rticrlet' 
IC  Je  fable 


lean  de  Chaftillon  auoit  pluCeurs  enfans  de  Leonor  de,“aj?è““! 
Roye  Dame  de  la  Perte'  en  Ponthieu  fa  première  efpoufe, 

& entre  autres  G AV  CH  ER  de  Chastillon  Seigneur 
de  la  Perte'  accordé  cy  deuant  auec  leanne  de  Guines.  Le 
contraCl  de  mariage  de  cette  Ysabeav  fut  palfe  le  Di- 
manche trcizicfmeiout  d’Oâobrc  mille  trois  cents rrente  15}  6 . 
fix.  En  faneur  duquel  Charles  Seigneur  de  Montmorency 
&Margv£rite  de  Beaviev  fa  femme  promirent 
debailler  & delailfcr  àlEAN  DE  Chastillon  tout  ce 
que  défunt  meflire  Guichard  Seigneur  de  Beauieuauoitdô- 
né  en  dota  ladite  Mar  G vE  rite  là  fille,  excepte'  mille  li- 
uresen  deniers  pan  fis,  & quelques  arrerages.  Et  moyennant 
ce , lean  de  Chalbllon  conUitua  à la  mcfme  Ysabeav 
deux  mille  liurcs  de  douaire  furfes  chafteaux&maifonsdc 
Challillon  & de  T roillÿ , dont  il  bailla  pour  jdege  Mon- 
fieur  Robert  de  Dreux  Seigneur  de  Beu.  L’vn  & l'autre 
‘ oûroycrent  amornlfement  de  certains  héritages  pour  la  r*!;  u*- 
dotarion  d’vneCha pelle  en  l’Eglifc  deCerfroy  de  l’Ordre  de 
la  làintcTrinitc,  fondée  dedans  les  bornesde  laChaftelle- 
niedeGandelus,p.ir  Lettres  du  fécond  iour  de  Mars  mille 
rrois  cents  quarante  & vn.  Mais  peu  de  temps  apres  Y s a-  ' 5 A > • 
BEAV  DE  Montmorency  mourut, laiifint  des  en- 
fans  mineurs  en  la  garde  defon  mary.  Lequel  au  nom  d'eux 
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HISTOIRE  DE  LA  MAISON 
8c  comme  leur  tuteur  tendit  aueu  àleanne  Roync  de  Fran- 
ce & de  Nauarte  enuiron  l’an  mille  trois  cents  cinquante 
desMaifons  de  Germaines,  & de  Vauraimont,  de  la  ville 
d’Ouxicrcs,&  de  plufieursautrcschofes  tenues  en  fief  de  la 
Chaftellenie  d’Efpernay.  Ccqui  femble  auoirefte  vne par- 
tie du  dot  d’ Y fabcau  leur  mere.  Ces  enfans  furent  C h a R- 
Lss  DE  Chastillon  mentionnécy  defibus, Hugues 
de  ChaRillon  Seigneur  de  Germaines,  ScYlabcaudeClia- 
ftillon  mariée  en  premières  nopces  à Oger  Seigneur  d’An- 
glutc  ôc  d'Eftauges,  Auoué  de  Therouenne,  dont  eft  def- 
celidue  la  Maifon  d'Anglure , puis  en  fécondés  nopces  à Si- 
mon deSarebruche  Damoifeaude  Commercy,  duquel  elle 
n’eut  point  d’enfans.  Charles  de  Chastillon 
ainfl  appelle  du  nom  de  Charles  Seigneur  de  Montmoren- 
cy fon  oncle  maternel,  eut  en  partage  les  terres  de  Souain 
fiede  lonchery  ,acquift  la  Seigneurie  de  Chaftillonde  lean 
Seigneur  de  Chaftillon  8c  de  la  Perte  fon  frereaifiic  de  pere, 

8c  nit  grand  Maiftrc  des  eaues  8c  fotefts  de  France.  De  luy 
ôc  de  leanne  de  Coucy  fa  femmenafquitent  deux  fillesfcu- 
lement  ; aflàuoir  Ysabeav  de  Chastillon  alliée  ^ 
à Charles  de  Socourt  Seigneur  de  Mouy  en  Beauuoifis,  Sc 
Ieannb  de  Chastillon  coniointe  auec  Pierre  de 
Villcrs  II.  du  nom  Seigneur  del’Iflc-Adam,  fils  de  Pierre 
de  V illers  Seigneur  du  meline  lieu  8c  de  Macy , grand  Mai- 
lire  de  France. 


( 


IJ.  CHARLES  S E ig  N EV‘R^  DE 
Afontmorency , d'Efeouen  j de  Damuille , Argentan , Rer- 
neual , FeuSarde , Hitty  en  Brie,  Chaumont  en  Hniexim, 
Blazjon,  Chimelier  &c.  Qheualier,  Confèiller  gj*  Cham- 
bellan ordinaire  des  Roys  Philippe  de  Valois  (ÿ  Jean  fon 
fils.  Lieutenant  general  pour  leurs  AFajeftezj  fur  les  fron- 
tières de  Flandres  de  la  mer , en  toute  la  'Picardie, 

grand  'Panetier  ALarefchal  de  France. 


ChapitreVII.  j 

T O V T E s les  occafions  qui  fc  ptefenterent  à ce  Seigneur , de  ’ 

faire  paroiftre  fa  valeur  8c  fon  courage  contre  les  ennemis  de 
la  France,  furent  par  luy  embralTccs  fi  ardemment,  que  les  Roys 
Philippe  de  Valois,  lean  fonfils,8cCharles  V.  voulantsrecognoi- 
rtre  les  mérites , luy  donnèrent  fucceinuenient  les  plus  grandes 

charges  ( 
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charges  de  leur  Couronne , & l’honorerent  de  pluficurs  faueurs  ex:-  m o n t- 
traordinaircs.  Ce  qui  le  fit  non  feulement  eftimer  l’vn  des  plus  cy. 
grands  & célébrés  perfonnages  de  fon  remps,  mais  aullî  acquift 
vne  recommandation  immortelle  à fa  polleritc.  I e a n Seigneur 
de  Montmorency  fon  perclelaifla  icune  en  la  garde  de  I E an  N b 
Call  ETOT  famere.  A laquelle  comme  tutrice  de  luy  & de  leurs 
autres  enfans  mineurs  Bovchard  de  Montmorency 
Seigneur  de  S.  Leu  déclara  aumoisdcFcurier  l'an  mille  trois  cents 
vingt  fix  , qu’il  n’auoit  aucun  droit  de  chaife  fur  la  Baronnie  de 
Montmorency,  & que  ce  qu’il  y auoit  chaife  auoit  efte  par 
foufi'rancs  de  feu  fon  tres-honore'  Seigneur  & coufin  I e an  Sei- 
gneur de  Montmorency.  Et  par  autre  Aftepaifé  le  Mardy  apres  la 
fertede  S.  Barnabe'  Apoftre  mille  trois  cents  vingt-huit,  lamefme 
lEANNE  Dame  douairière  de  Montmorency, &CHARLEsfon  14». 
fils  aifné  Seigneur  de  ce  lieu  eilant  en  fon  bail  & gouucrnement, 
admortirentauifi  à Moniteur  PierreTrouifel  Cheualier  Chambel- 
lan du  Roy,&à  MadameYfabeau  de  Dreux  fa  femme,  cinquante 
liures  de  rente,  lefquelles  ils  prenoient  chacun  an  fur  le  peageou 
trauers  delà  villede  S.  Brice,  & fur  certaines  mafurcs  affifes  au  bourg 
.7,  d’icelle.  ^ 

Ç»-  Qy  ELQV E temps  apres  Charles  deuenu  maieur  efpoufa 
Marcverite  de  b eaviev.  Dame  qui  attouchoit  defangf 
aux  plus  puiiTantes&relcuees  Familles  du  Royaume.  Car  du  code 
' deCviCHARD  LE  G R A N D Seigneur  de  Beauieu  & de  Dom- 
' bcs  fon  pere  elle  cdok  alliée  des  Ducs  de  Bretagne,  Comtes  de 


BEAV- 
lEV.  J 


D’or  au 
Uoa  de  (â* 
bicbmi 
d'vAlam- 

bcftde 

gucttUca. 


Dreux , de  Sauoye,  de  Forefts , de  Valentinois , de  V entadour,  de  S. 
Pol,  de  Boulongne,  & d’Auuergnc.  Ecàcaufede  Marie  de 
Chastillon  iàmere  elle  auoit  aufli  pour  parents  les  mefmes 
Duesde  Bretagne,  Comtes  de  Dreux  & delàint  Pol,  les  Ducs  de 
Bourbon  Sed’Athenes,  les  Comtes  de  Flandres,  de  Neuers,  d’ Au- 
xerre, d’Eu,de  Blois , de  Potcean,  & autres  tant  Princes  de  la  Mai- 
fon  Royale,  que  Seigneurs  tres-illudres.  Les  conuentions  de  ce 
mariage  furent  faites  du  confentement  6c  volonté  du  Roy  P h i- 
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nTôlTF._^  I P P E DE  V ALois,quienfaucurd’iccllcdonnadcuxmillcliurcs 
MOREN  àMARGVERiTEDE  BEAvlEV,par  LcttEcs  du  premier 

, J j O.  ludi  l’an  millc,trois  cents  trente.  Mais  telle  alliance  n'ap- 

l'tcLs  pottapas  àCHARLES  Seigneur  de  Montmorency  toutes  les  fc- 
p«s-  >»'•  Jjj-jfjj,  cfpetoit  en  recueillir.  Car  elle  mourut  fans  enfans  de 
luy  l'an  mille  trois  cents  trente  fix,lavcillcdclafcrte  desRoys,ap- 
O 3 pelleelors  vulgairement  la  Tiphaine,  & futenterree  en  l'Eglifc  de 
^■*«7'  Noftre  DamcduVal  dcuantlc  gtand  Autel, foubs  vue  tombcpla- 
te  qui  s’y  void  encore. 

I’ev  de  temps  apres  le  Roy  Philippe, qui  auoit  fuccedeà 

Charles  lcBcl,coiiferaaumcfmc  Charles  de  Montmo- 

‘'“"'"'■Irenc  Y l’Office  de  GRAND  Panetier  de  France  va- 
vALOJs.^‘l“2*itpar  la  mortdcBovCHARD  DE  Mon  T m oren  c y Sei- 
gneur de  faint  Leu  & deNangisfon  coufin.  Ccqui  l’obligeaà  fer- 
uir  d’autant  plus  fidclement  & vertueufement  le  Roy  contre  E- 
douard  III.  Roy  d’Angleterre.  Car  lean  Froiffiard  raporte  que  ce 
Prince  efttanger  ayant  aflïege'  la  ville  de  T ournay  l’an  mille  trois 
H4°-  centsquarante,  LE  SIRE  DE  MoNTMORENCYfut  VN  des 
f.Tfrir  GRANDS  Barons  DE  France, qui fc deuoueten t genercu- 
fement  pour  ladefenfedu  pays.  Tellement  que  comme  vne  troupe 
i' d’ennemis  l’eut  furpris  de  nuit  au  Pont  de  Creffin , il  ayma  mieux 
dis.  Dmj,  combatreauee  le  péril  de  fa  vie  en  acquérant  lalouangcdevaill.int 
PhilipftÀt  ChcuaIicr,qucdcpouruoir  àfonfalutpar  la  fuite,  ainfi  que  firent 

quelques  autres,  aufquelsl’Hiftoircreprochclemcprisdeleur hon- 
neur. Et  d’autant  qu’il  fe  trouua  inferieur  en  nombre  d’hommes,  ^ 
non  pas  en  courage, apres  s’eftre  brauement  & longuement  défen- 
du foubs  fa  bannière,  il  fut  contraint  de  demeurer  prifonnier  de 
Raoul  d’Efcouuenort.  Mais  les  treues  accordées  en  luitcparlcn- 
trcmifcdelcannc  de  Valois  feur  du  Roy  Philippc,&mere  du  Com- 
te de Hainaut,lefitentfortirincontinenthorsdc  prifon. 

rreoué.  A s 0 N retour  Ieanne  CALLETOTfà  mere  luy  donna  pour 
p»s  '<)■  l’accroilfementde  fon  eftat  toutes  les  terres  & Seigneuries  quelle 
auoit,  & qui  luy  appartenoient  tant  en  France,  comme  en  Nor- 
mandie, par  Lettres  du  Mercrcdydixfeptiefme  iour  de  lanuicrmil- 
1 J 4 1 . le  trois  cents  quarante  & vn.  Et  peu  de  iours  apres  il  fe  remarja 
pour  la  féconde  fois  aueci  E an  N E DE  Ro  vc  y fille  dc  IcanCô- 
tede  Roucy  & de  Brainc,  & de  Marguerite  de  Bornes  la  femme, 

Damcde  Bornés,  de  Mirebeau,  de  Blalon,&  autres  terres.  Laquelle 
Ieanne  de  Rovc  y apprtenoit  aufli  de  parente  fort  proche 
aux  Ducs  de  Bretagne  & d’Athenes,  aux  Comtes  de  Dreux,  de 
Sanccrre,dc  Vendofine,de  Porcean,  Scapluficursautres puillants 
Seigneurs.  Par  le  traité  de  fon  mariage  arrefte  en  prefcnce  de  Ro- 
bert 5e  Hugues  de  Roucy  Chcualiers  fes  frétés,  5e  de  Robert  de 
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Dreux  Cheualier  Seigneur  de  Beu,  IcComtcIean  &fa femme  pro- 
mircntdc  luy  bailler  en  dottrois  mille  liuresvnefois,&:fept  cents 
liures  de  rente.  Au  lieudefquelles  ils  tranfpôttcrent  àCHARi-Es 
Seigneut  de  Montmoteilcy  Panetier  de  France,  les  terres  deBla- 
zon&  deChimelier  (îtuees  en  Anjou,  duconfentement  de  Iean  p,g. 
fils  aifnéduRoy  Philippe,  Duc  de  N 
& du  Maine  , qui  l’en  receut  à foy  & 

Mars  mille  troiscents  quarante  deux. 

D E là  le  Roy  Philippe  honora  ce  Seigneur  de  la  charge  'de  M A- 
RESCHAL  DE  Fr  A N C E , luy  fubftituant  en  l’Office  de  grand 
Panetier  Rogues  Seigneur  de  Hangeft.  Honneur  qui  luy  donna 
plus  de  moyen  & de  courage  de  s’oppofer  genereufement  aux  en- 
nemis duRoy.  Car  des  l’an  mille  trois  cents  quarante  quatrcluy  & 1 5 4. 
Robert  Seigneur  de  S.  Venant  conduifirent  en  qualité'  de  Maref- 
chaux  l’atmec  queleDucdc  Normandie  mena  en  Bretagne  au  fc- 
. cours  du  DucCharles  dcChaftillon  fon  coufin;&  fc  portèrent  fi 
; vtùeureufcmenten  cette  conduite,  qu’Edouard  d’Angleterre,  qui 
■ auoit  afliege  les  villes deVennes  &de  Nantes,  fut  contraint  d’a-. 
bandonner  fon  entreptife.  Pareillement  ils  accompagnèrent  le 
mefineDuc  de  Normandie  en  Gafcôgne contre  IcComtc  de  Der- 
by. Maisauantquedc  partir  C H arles  confirmaàrEgliic&auxp^"",. 
Ch.inoinesdc  S.  Martin  de  Montmorency  les  donations  que  leur 
auoicnt/âites  fon  chier  Seigneur Monfeigneur  M a h i v fre  d f. 
Montmorency, CT'/Îi  chere  (y  dmie  heUe  ante  DamoifeUe  K A- 
LE  Z fuer  de  fon  trefehier  Seigneur  ^gere,ajin  de  celehrer  leurs  anni- 
Uerfaires.  Dequoy  il  leuroûroya  Lettres  le  Lundy  ncuficfme  iour 
de  lanuicr  mille  trois  cents  quarante  cinq  , feellees  du  fecl  de  fes  rj  4 J. 
Armcs,& de  ccluy  de  Ie  AN  NB  DE  RovcY  fa  femme.  Puis  en 
luitte  il  s’achemina  en  Gafeongne,  où  il  aida  à conquérir  fur  les 
Anglois  ks  places  de  Mitemont , Villcfranchc  d’Agenois , Em 
goulcfme,S:Tonins:  & fc  trouuaau  fiege  mis  deuant  Aiguillon  «’ui 
apres  Pafqucs  l’an  mille  trois  cents  quarante  fix.  Durant  lequel 
ayant  rencontreGauthierdeMauny  vn  des  plusbrauesCapitaincs 

Ce 
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MONT-  qu’euflciic  les  ennemis,  il  le  chargea  fi  à propos,  & auec  tant  de 
MüKEN  fans  le fccours du  Comte  de  Pembroc  Se  autres  An- 

! ' glois,  qui  fortirent  de  la  placepourle  dégager,  fa  defaiteeuftaug- 
mentc  l'honneur  desconquellcs  precedentes. 

Mais  d'autre  part  le  Ro'y  d'Angleterre  informé  que  l'armce 
Françoife  eftoitainfi  occupeeen  Gafeogne,  feietta  danslaDuché 
de  Normandie,  qu'il  courut,  & rauagea  prcfque  tout  en  peu  de 
temps.  Ce  que  le  Roy  Philippe  entendant  alTcmbla  de  nouuelles 
troupes  pour  luy  refiftcr,  & fit  reuenir  de  Gafeongne  quelques 
vns  de  lu  meilleurs  Chefs,  entre  lefquels  fut  le  Marcfchal  de 
Montmorency.  Il  y alettres  decc  temps, parlefquelles frercTho- 
mas  Miniftre  general  de  l'Ordre  de  la  fàinte  Trinité  & Rédem- 
ption des  Captifs,  les  Corrcdeurs&  Diffinitcurs,  &lesautrcs  Mi- 
niftresprouinciaux  & freres  de  l'Ordre  aflëmblez  au  Chapitre  ge- 
neral à Ccrfroyjl'aflbciercntà  fon  retour  en  leurs  Mcflès&Orai- 
fons,  auec  I E AN  NE  DE  RovcYfon  clpoufe,  & levrs  en- 
fa  ms  :1e  qualifiants  en  icelles  tres-illvstre  Prince  et 
SEIGNEVR  MoNSEIGNEVR  CHARLES  DE  MONTMO- 
RENCY Mareschal  de  France. 

Cependant  l'armee  Françoife  pourfiuuant  celle  d'Angle- 
terre, la  contraignit  de  venir  aux  mainsà  Crecy  presd'Abbeuillc, 
où  le  mefme  CharlesIc  trouua,  combatit  fort  courageufo 
ifftiM,  ment , ôt  aillfta  toufîours  le  Roy  Philippe  défi  prés,  que  Froiflard 
luy  attribue  la  gloire  d'auoireftél'vn  des  cinq  Barons  quil'ac- 
compagnerent  feuls  en  là  retraite  iufques  au  chafieau  de  Broyés^ 
apres  que  le  fort  des  armes  l'eut  priué  de  l'honneur  de  la  viétoire.*'"  ' 
En  recognoiflânee  dequoy  fa  Majefté  le  fit  coucher  depuis  en  l'e- 
ftat  de  fa  Maifon  pour Vvn  de  fes  Chambellans,  quieftoit  lorsvn 
office  dctres-grandc  fplendeur,n’yen  ayant  que  nuit  nommer  en 
cét  ordre  dans  vn  ancien  Regiftrede  l'Argenterie. 

Le  yieomte  de  Meleun. 

Monjieur  Geofrey  de  Beaumme. 

Monfieur  de  Mathefelon. 

Monjieur  Lottys  de  Beanment. 

Monjieur  de  Fontenay. 

Monfieur  GuiHoHme  de  Craon. 

Monsievr  de  Montmorency. 

Le  Comte  de  loigty. 

D’où  il  fepeut  recueillir  que  le  premier  Chambellan  eftoit  celuy 
qu’on  appelloit  grand  Chambellan  , ou  Chambellan  de  France, 
Office  poffedépar  la  Maifon  de  Meleun,  & que  les  autres  tenoient 
rang  en  fuite,  fuiuant  le  temps  de  leur  réception. 

L B mefme  Roy  Philippe  donna  aufli  à noftrc  Charles  de 
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Montmor  ENCrfon  Chambellan  le  Gouuernement  de  la  pro-  w o n t- 
uincc  de  Picardie , foubs  le  titre  de  Capitaine  general  “y 

DE  PARSA  MaIESTE  SVR  LES  FRONTIERES  DE 

Flandre  et  de  la  mer,eten  tovte  la  langve 
Picarde.  Charge  que  C harles  commença  par vnc  viiloire  ga- 
gnée fur  les  Flamcns  l'an  mille  trois  cenrs  quarante  huit.  Car  Ou-  1348. 
dard  ballard  de  Renty  les  ayant  fait  entrer  en  la  Chaftellenie  de 
rHle,il  marcha  audeuant  d'eux  iufques  au  Quefnoy  furie  Lis  aili-  cZ'Z'^,, 
rte  de  Ican  de  LuxembourgChaftellainderiflci&lcsairaillitauec  ZliZZ',, 
tant  de  courage  &de  valeur, que  plusdedouze  cents  des  leursdc- 
meuterent  morts  fur  la  place.  En  uiittedequoy  fe  trouucnt  Lettres  /« 
dcluy  donneesàS.  Orner  le  cinquiefme  iour  de  Feuricrl’an  mille 
trois  cents  quarante  neuf,  pat  lefquclles  à la  priere  du  Seigneur  1 3 4 
de  laBoure  & autres  Gentils-hommes,  il  ocltoya  grâce  &:  remif- 
fion  à vn  Efeuyer  appelle  Mathieu  de  Solprevvils,  qui  auoit  aidé 
kdetroufferdc  meurdrir  quatre  Efcoflbis.  Et  d’autantque  cclafai't 
, voir  la  grande  puiflànce  & audlorité  qui  eftoit  lors  départie  aux 
Gouucrneurs  des  Ptouinces,  i'ay  eftimé  conuenable  d'en  inférer 
icy  la  copie  entière. 

A tovs  cekis  ^ui  ces  prtfrntes  lettres  verront  Ch  ARLES 
* Montmorency  Chambellan  du  Roy,  çÿ-  Capitaine  general  de 
parledit  Seigneur  fur  les  frontières  de  Flandres  (y  de  la  mer  ,ey  en  tou-  '•“>’* 
tt  ta  Ltngue  Picarde,  falut.  Oye  la  requefie  de  Mahieu  de  Solprevvils 
. Efeuyer  difant  luy  auoir  ejlè  en  certain  lieu  aidant  çjr  confentant  à 
mttrdrir  quatre  compaignons  Efeo^,  lefquiex  il  euidoit  eflre  ^ngloig^, 

g'  font  ennemys  du  Roy  nojlre  dit  Seigneur.  Pour  lequel  fait  en  la 
jréî/o»  du  Roy  ledit  Mahieu  ejl  en  doubte  qu'il  ne  foit  appeüé  aus 
y ~ du  Roy  par  fes  lufiiciers  (y  Officiers , & par%uhte  de  ce  fait  ne 

j|W le  Seigneur  en  fes  guerres  ne  aiUeurz-  Et  que  fur  ce  li  vou- 
Jtpfite(_fouruoir  de  remede  gracieux.  Sauoir  faifons  que  nous  pour  bon 
tefhuimtage  que  nous  auons  eu  d'iceüi  par  plufeurs  nobles  du  pays 
d'Arthsk , entre  lefquiex  ejloit  Mefire  de  la  Boure  Cheualier,  difans 
que  li  dis  Mahieu  auoit  toufours  efié  de  bonne  vie  (y  honnefle  contter- 
fation.  Enfement  que  onques  ledit  Mahieu  de  foy  ne  greua  Itfdi;^  mors, 
iâçeu  ce  qifilfttfienlacompaignie  dautresmaufaiteurs  à ce  fait.  Et  fi  les 
cuiJoit  ejrre  ennemis  du  Roy  nojlre  die  Seigneur,  fi  comme  de  cefommes 
fouffifamment  cnformrg.  Eu  regart  aus  chofes  deffus  dites,  gy  aus  bons 
ty  Itnaut  fcritices  que  ledit  Mahieu  a fais^  au  Roy  nojlre  dit  Seigneur 
en  fes  guerres  (y  ailleurs , 0-  ejferons  qu'il  face  ou  temps  auenir  , auons 
quittie,  remis  cy  pardonné , quittons,  remettons , 0 pardonnons  parla  te- 
steur de  ces  pre  fentes  pour  0 ou  nom  duRoyle  fait  deffus  dit ,0  ce  qu’il 
s'en porroit  enfuir  0 encourre , auec  touies poinnes  criminelle  0 ciuile. 
Donnant  en  mandement  au  Bailly  d' Amiens, 0 à tous  autres  lufiiciers  0 

Ce  ij 
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J, ont-  Offciers  duRoyaumedeFrance.à  leurs  Licuxtenams,k  chafcun  d'eulsz 
M OREN-  j; comme  à U apj>artendra  , que  de  noflre  pre fente  grâce  fucffrent  & leij- 
fentioyrüT  vfer  paifil>lementleditMuhieu,&quedufatdejfufdit,l>an, 
ou  appeaulg^qui  enfui  s’eneft,  letiengnent  quiSies  egr  itifolt  en  corps  gy 
en  tiens.  Et  fe  par  ce  fait  fes  tiens  en  aucune  maniéré  font  pri^ , leuez 
ou  detenux  . « f>‘ent  remis  a plaine  deliurance  (y  fans  ancun  delay. 
Carainfi  le'voulons-noüs  efhe  fait  de  grâce, pour  ou  nom  duRoyno- 

flredit  Seigneur.  En  tefmoing  de  ce  nous  auons  feellé  ces  Lettres  de  noflre 
propre  feel.  Donné  à S.  Orner  le  v.  iour  de  Feturier  l'an  de  grâce 


tmUv-id» 

R0jt  Philip 

feeUVé- 

Uis, 


M.  CGC  XLIX. 

Ces  Lettres  monftrcnt  d’ailleurs,  quel can  de  Serres s’eft  mé- 
pris,efcriuant  enfon  Inuentairedel’Hiftoirede  France  queleRoy 
Philippe  donna  àGeofroy  de  Charny  le  Gouuernement  de  la  Pi- 
cardie en  chef,  & la  Lieutenance  feulement  àANTHOiHE  de 


Montmorency.  Car  outre  qu’il  nomme  mal  Antoine  celuy 
qui  auoit  nom  Charles,  la  vérité  cft  qu’il  fut  enuoyéen  la  Picardie 
auec  vn  pouuoir  elgal  à celuy  de  Geofroy  de  Charny  , & que 
par  la  mort  du  mefrne  Geofroy  arriuee  à Calais  l’an  mille  trois 
cents  quarante  fept , il  demeura  feul  Gouuerneur  de  tout  le 
pays.  Moyennant  quoy  il  fe  defehargea  de  l’Office  de  Marefchal 
de  France  en  faueut  d’Edouard  Seigneur  de  Beauieu  frere  de  fa 
première  femme. 

Qv  O Y que  ce  foit , le  Roy  I e a N ayant  fuccede  à Philippe  fon 

I E A N.  pcfç  l‘an  mille  trois  cents  cinquante,  le  mefrne  Charles  de 
H50'  Mon  TMOREN  c Y le  feruitauffi  fort  dignement  tant  en  l’offi^. 
ce  de  Chambellan  , ou  Gentilhomme  ordinaire  de  fa  chambre, 
qu’en  plufieurs  g^nds  & importants  affaires.  Car  l’an  mille  trois 
1 5 5 4 • cents  cinquante  quatre  il  eut  lacharge  auec  l’Euefque  de  Laon  & 
ïlg°”u7.  Mathieu  de  Trie  Seigneur  de  Fontenay,  d’affembler  les  Prélats, 
Barons , & bonnes  villes  du  Baillage  de  Senlis , pour  le  fubflde  de  hx 
deniers  par  Uureimpoféà  caufe  des  frairde  la  guerre.  Et  1 an  mille 
1555.  trois  cents  cinquante  cinq  il  fut  vn  des  principaux  pleges  que  le 
t^s  'AT.  Roy  lean  donna  au  Comte  de  Flandres  de  luy  affeoir  dix  mule  lï- 
urcs  de  rente  en  fonds  de  terre,  & dans  certain  temps  liw  bailler 
content  cent  mille  efeus,  comme  porte  l’Aéle  du  T raité  fait  le  fi- 
xiefineiour  deNouembre,où  il  eîl:  nomme  auec  lean  de  Meleun 
Comte  de  Tancaruille,Amaury  Sirede  Craon,  lean  firede  Han- 
geft  dit  Rabâche,  Geofroy  de  Charny  le  jeune,  lean  le  Maingre  dit 
Boucicaut,  & quelques  autres. 

Apres  la  bataille  de  Poitiers  , où  le  Roy  fut  pris  & emmené 

reatin  P^ifcmnier  en  Angleterre, les  lacquicTs  de  BeauuoiusSc  les  Anglois 

dclagarnifondc  Crcildeftruifirent, pillèrent,  & btunetcntcntic- 
rementleChalleiu  de  Montmorency,  lequel  n’a  point  elle' 

rebally 
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rcbafty  depuis.  Neanmoins  C h A R L E s Seigneur  du  lieu  ne  mon~- 
lailfapas  d'employerfa  prudence, fonconfeil,  &fes  moyens  pour  cy, 
la  nccefliré  de  l'Ellat,  auquel  fa  valeur  nepouuoicplusferuir  en  vn 
temps  fl  miferablc.  Car  le  Roy  de  Nauarre  eftant  forty  de  la  pri- 
fon  odronlcgardoiCj&ayantfouleuélcS  Parifienscontrc  Charles 
fils  du  Roy, Duc  dcNomandic,&  Rcgcnt  de  France, le  mefme 
Charles  de  MoNTMORHNCYcut  tantdccreditSc  d’au^£^o- , j jg. 
ritc,qu’ilaidaàlcs  reconcilier  l’an  mille  trois  cents  cinquante  huit.  -<»"*■>>  * 
Il  futaufli  l’vn  des  principaux  Seigneurs  qui  drdfercnt  &c  conclu-  vit  Ju  JtDjr 
rent  le  T raité  de  Bretigny  ligne  le  huidiicfmc  iour  de  May  l’an  ^ 
mille  trois  cents  foixantc;  ayant  elle  enuoyé  pour  y trauailler  auec 
Iran  de  DomansEllcudcBcauuais,  Chancelier  de  Charles  fils  du  p* 


Roy,  Rcgét  du  Royaume,  leanle  Maingtedit  Boucicaut  Matefchal 
de  France,  & quelques  autres  tant  Cheualiers,  que  Clercs  & Sages 
duConfcil  du  Regent.  En  fuite  dequoy  il  s’achemina  à Louuiers 
pour  faire  iurer  le  meCneTraité  àEdouard  Prince  de  Galles.  Puis  ,, 
il  alla  volontairement  tenir  hollage  en  Angleterre  pour  la  deliura- 
ce  du  Roy,  auec  Louy  s Duc  d’ Anjou,  Ican  Duc  de  Berry,  Philippe  J» 
Duc  d’Otlcans,  le  Duc  de  Bourbon,  le  Comte  d’Alençon,  Guy 
de  Chaftillon  ftere  de  Louys Comte  de  Blois , les  Comtes  de  faint  “] 


Pol,  de  Harcourt,  dcTancaruille,  Scautres  Princes  & Seigneurs, 
OùeftantilperditfonefpoufelEANNH  DE  Rovssy,  quimou- 
rut  le  dixiefme  iour  delanuier  mille  trois  cents  foixantc  & w,  & i j6 1, 
futenterreeenl’Eglifcdu  Val  près  de  Marguerite  de  Beauicu  fa  pre- 
mière femme.  Vendit  à Ican  Seigneur  de  Hangcll  fa  Maifon  de 
Paris  appcllee  l’Hostel  de  Montmorency  allifc  cnlap„„„,, 
rue  qui  en  retient  le  nom,ioignant  d’vn  collé  au  Cimetière  de  S.  f's  m» 
Nicolas , pour  fubuenir  aux  ncccflitcz  de  fa  captiuité.  Et  d’ailleurs 
il  s’obligea  auec  les  Ducs  d’Otleans,  d’Anjou,  de  Berry,  & quel- 
quesautrcs,au  paycmcntdedcuxccntsmiilcfiorins,&  autres  plus 
grandes  fommes,pourla  tançonduRoy  ;ainfi que  porte  vn  Aûe 
paileàVillcneuue  lés  Auignon le  pcnultiefme iour  de  lanuier  l’an 
mille  trois  cente  foixantc  deux.  font  tous  teCnoignages  d’vne  ijg  t. 

aô'eélion  fingulicrc  enuers  fon  Prince  légitime. 

O N ne  lit  point  comment  ny  en  quelle  année  il  fut  deliuré: 
fmonque  dansvn  Regiftre  decc  temps  entre  les  noms  des  nobles  Preom., 
que  le  Confeil  du  Roy  de  France  requill  ellre  rcceus  par  efehange 
ou  fubrogation , pour  Sc  au  lieu  des  hollagcs  autretfois  baillez  rant 
morts  comme  virs,lc  Vidamede  Chartres  ell  nommépour  le  S i- 
RE  DE  Montmorency.  Quoy  que  c’en foit,  incontinent 
apres  la  mort  du  Roy  lean  arriuée  au  commencement  dcl’an  mille  1554. 
trois  centsfoixante  quatre, il fe vint  ranger  prés  du  Roy  Char-  — 
LES  V.  fonfils,  qui  le  retint  de  fon  Confeil.  Puis  le  défit  de  perpo-  ixt  v^' 
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tuer  fon  nom  par  vnelignec  mafculine,  de  laquelle  il  eftoit  defti- 
tué  pour  lors,  lefift  reloudre  à prendre  vne  troifiefme  alliance  de 
mariage  auec  P ER  R.  EN  ELLE  de  Villers  fille  aifncc  d’Adam 
de  Villers  dit  le  Begue,  Cheualier,  Seigneur  de  Villers  le  fcc  , de 
Vitry  en  Brie,  & de  la  Tour  de  Chaumont  en  Yvexinfurnommee 

ytLlZKS. 

D'or  an 
chef 

zur  chargé 
d'vD  htas 
dcitre 
d’afecni 
tedello 
d'hermi- 
ee> , aa£a> 
noo  de 
meûne. 

de  luy  la  Tour  au  Begue.  Lefquelles  terres  elle  appora  depuis  en 
pteaaei.  Maifou  de  M O N T M O R E N c Y par  le  partage  mit  entre  elle  Sc 

p»5-  Leonor  de  Villers  fafeur  mariée  à Gillesde  Poiflÿ  ,detoutelafuc- 
ccifion  tant  de  leur  perc  fufdit  que  d'Alix  de  Mery  leur  mere.  Elle 
eftoit aufli niepee de  Pierre  oe  Villers  Seigneur  de Macy, 
de  rille-Adam,  & de  Valmondois,  qui  fut  fait  grand  Maiftre  de 
Francepar  le  Roy  Charles  V.  & Lieutenant  general  pour  fâ  Majefté 
cnlabaftc  Normandie  , durant  les  guerres  des  Anglois.  Duquel 
Pierre  defeendirent  Icande  Villers  Seigneurde  l'Ifle-Adam,  Chc- 
ualier  de  la  T oifon  d’or , & Marefchal de  France , I a qvh s de 
Villers  Senefchalde  Boulonnois,GardedclaPreuoftcdePa< 
ris,  Philippe  de  Villers  grand/Maiftre  de  l’Ordre  de  S.  lean  de 
Hierufalem , & plufieurs  autres  célébrés  perfonnages.  Ce  qui  fert 
pour  monftrerquela  Famille  de  Villers  eftoitaucantilluftredeflors, 
comme  on  la  peut  recognoiftre  ancienne  parce  qui  ena  efté  défia 
remarqué  en  diuers  lieux  de  cette  Hiftoire. 

**  **'*he  trois  cents foixante-huit  au  mois  de  May  C h ar- 
pai;  14/  LES  nouueaumary  de  cette  Dame  bailla  adueu  de  fa  Baronnie  de 
Montmorency  au  Roy , & incontinent  apres  receut  de  luy  vn 
honneur  nompareil.  Car  Dieu  ayant  donne  à (â  Majefté  vn  Dau- 
phin pour  le  fécond  fruit  de  Ion  mariage , au  heu  d’aller  chercher 
dcscomperes  dans  IcsMaifons  fbuueraines  de  l’Europe,  clic  choi- 
fit  ce  Seigneur  entre  plufieurs  RoysSe  Princes,  pour  le  tenir  au  ba- 
ptefine  Sc.  luyimpofer  fonnom.  Ce  qui  s’exécuta  le Mcrcrcdy  vn- 
zicfme  iourdc  Décembre  en  l’EglifedeS.  Polaucc  vne  célébré  & 
tmckjn-  fomptueufe  ceremonie  remarquée  par  Ican  Chartier  Hiftoricn  du 
tm/i  .t  temps,  comme  elle  luit.  Deuant  l’enfant  marchèrent  deux  cents 
torches  portées  pardeux  cents  Valets,  dont  vingt  cinq  feulement 
entrèrent  dedans  l’Eglife.  Mefllrc  H VGVE  de  Chastillom 

Seigneur 
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Seigneur  de  DampicrrcMaiftredcsArbalcfticrsde  France  lesfuiuit  mont. 
ayant  vn  cierge  dedans  fa  main.  Apres  luyallalean  deMeleunCo- 
te  de  Tancaruille  tenant  la  Ctliere.  leanne  Royne  d’Eureux  porta 
l’enfant,  accompagneede  Charles  Comte  de  Dammartin.  En  fuite 
marchèrent  le  Duc  d’Orléans  oncle  du  Roy,  les  Ducs  de  Berry'  ôc 
de  Bourgongne  fes  frétés,  le  Duc  de  Bourbon  oncle  de  la  Royne, 

& plufieurs  autres  grands  Seigneurs.  Aprcslefquels  allèrent  la  Roy- 
ncleanne,  la  DucnelTe  de  Harcourt,  la  Dame  d'Albret  feut  de  la 
Royne,  & autres  Dames  & Damoifelles  toutes  richement  parees. 

Le  Cardinal  de  Beauuais  Chancelier  de  France  baptifa  l’enfant,  af- 
filie' du  Cardinal  de  Paris;  des  Archeuefques  de  Lyon  & de  Sens  : 
des  Euefques  d’Eureux  , de  Confiance , de  Troyes , d’Arras , de 
Meaux,  de  Beauuais,  de  Noyon,  de  Paris;  des  Abbez  de  S.  Ger- 
main des  Ptez , de  fainte  Geneuieue,  dcS.  V idlor,  & de  S.  Magloi- 
rc.  Monseignevr  de  Montmorency,  adioulle  FHi- 
Rorien,  le  tint  svreons.  Et  fvt  nomme'  Charles 
povR  Monseignevr  de  Montmorency,  qvi  ce 
mesme  nom  fortoit. 


Voila  l’eftimc  que  ce  Cige  Roy  fit  lors  de  la  vertu  & des 
mérités  de  nollte  Charles.  Lequel  depuis  il  employa  encore 
pour  difpofet  le  Roy  de  Nauarre  à vne  parfaite  réconciliation.  Car 
entre  les  grands  Seigneurs  que  Bertran  du  Guefelin  Connellable 
dcFranccluy  menaà  Eureuxl’anmillctrois cents foixantedix, .afin 
qu’il peullvenir  en  alTcurancc  trouuer  le Royà  Vernon,rHiftoitc 
»tdlat  principalement  du  Se  IGNE  VR  DE  Montmoren-i^c".^- 
C Y , le  nommant  deuant  le  Comte  de  Ponthieu  Prince  du  fang , le 
Seigneur  de  Blainuillc  Marefchal  de  France,  Robert  de  Luxem- 
boumfils  duComtc  dcS.  Pol,  & autres.  Luy  3c  Perrenellc  de  Vil- 
Icis  fa  femme  laiflerent  aulTi  quelques  marques  de  leur  deuotion  à 
l’Eglife  de  S.  Martin  de  Montmorency  , comme  on  apprend  de  pag"""’ 
leurs  lettres  datées  des  années  mille  trois  cents  foixante  douze  3c 
fbixante  dix-huit.  Mais  en  fin  apres  auoir  tenu  la  Baronnie  de 
Montmorency  cinquante  fix  ans  ou  enniton , Sc  fait  cfclater  ' 1 7 * • 
cependant  la  generofitédefon courage, 3c  lebbn-heur  de  fa  con- 
duite en  diuerfes  Ptouinces  de  France , il  mourut  charge  d’hon- 
neun  8c  d’annees  l’vnzicfmc  iour  de  Septembre  l’an  mille  trois 
cents  quatre-vingts  vn.  Son  corps  fut  enterré  en  l’Eglife  de  No- 
flre  Damedu  Val,  où  PsRRENELLE  de  ViLLERsfaveuue 
luy  fit  cflcuer  la  fepulture  qui  s’yvoid  encoreà  prefent  decoree  de 
leurs  deux llatues  telles  quelles  font  icy  reprefentées , auec  trois 
petits  Efcufibns  fouRenus  pat  des  Anges. 


Digiti'zed  by  Google 


■b  in)  jnodtjud  rt»uii  JJ]  [luiiiggg  jqut|  )jqun)il>j  iQ  jnoiji'jujjtjjiii  inb  jjuijoanuofe  ;i;  ju8)j  upgqj  pia  i)|8  | 


HISTOIRE  DE  LA  MAISON 


ïoS 


i ■ r ■ 

1 f ' 1 

F W r ■_  Æ 

^5^  1 

Toucesfois 


■V 


Digilized  by  Google 


DE  MONTMORENCY,  LIVRE  III.  109 


T outcsfoison  peut  douter  fi  cette  Dame  gill  auec  fon  mary , atten-  m o f>T- 
du  ciuc  le  temps  de  fon  décès  n’cftremply  en  l’infcription.  Elle  eut  la  ” 
garde  delcurs  enfans,&  fc  remaria  à G VILLA  VME  de  Har- 
C O V R T Cheualier  Seigneur  de  la  Perte  - Y inbaut , qui  mourut  auifi 
deuan  telle  l’an  mille  quatre  cents. 

I E A N le  Feron  au  Traité  des  Marefehaux  de  France  donne  pour 
femme  à Ch  AK  LE  s Seigneur  de  Montmorency  y>ne  fille  naturelle  de 
Henry  Roy  d’ydngleterre.  Mais  il  s’efi  trompé , prenant  cette  femme 
pour  celle  M.  Kl  Hit  V 1.  Seigneur  de  Montmorency,  Connefiahle 

^-:.  '^deFrance ,e^uifiorijfoit  fouhs  lesRoys  Louys  le  Gros  gyrLauysle  Jeune. 

§'■  Comme aufii  il  appofemal  v»  quartier  d'hermines  aux  Armes  du  mefme 
I'Oh  AR  LE  S,  qui  lésa  toufiours  portées  phiines,fuiuant  le  tefmo'gnage  de 
Tfepulture  & les  anciens  Seaux  rapporter"  au  LUsre  1.  de  cefie  Hi- 


^NPANS  DE  CHARLES  SEIGNEUR  DE 
■i  Montmorency, & de  I e KH  HS  DB  Rovcy 

pi  fécondé  femme. 

14.  Ieak  de  M0NTMO.R.ENC y mourut  en  bas aage au Prcuuci. 
mois  deluillet  mille  crois  cents  cinquante  deux,  & fut  in-Hi.'”' 
humeen  l'Eglifcdc  Tàuemy  près  de  laChaite  du  Predica- 
tcutjoù  fc  void  encore  fa- combe  efleuee  couuerted’vnc  ta- 
ble  de  marbre  noir,  & audcIEisla  figure  d'vn  petit  enfant 
-d’albaftre.  / 

Marc  VERITE  DE  Most’moremoy  fut  mariee  à 
* S-obert  d’Eftouteuillc  Chàialier,  Seigneur  de  Vallemont 
Hotot,  fils  de  Robert  d’Efiouteuille  Seigneur  de 


zs^  ov- 

TE  VIL- 
LE. 

Barc’iJ'ftt 
geot  ie  de 
goeullei, 
âu  tyon  de 
(àble  bro* 
chant  fut 
le  tout. 


Vvallemont,  & de  Marguerite  heritiete  de  Hotot.  Par  le  PteuuM , 
traité  de  leur  mariage  accordé  au  mois  de  lanuier  l’an  mille  f'* 
trois  cents  cinquante  & vn,del’au£forité,c6gé&  volonté 
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ciuRoy,  en  la  garde  duquel  eftoic  Robert  d’Ellouteuillc  à 
caufede  fonmoindre  aage, Charles  Scigneurde Montmo- 
rency promift  de luy baillet pour  efpoulc  Marcverite 
là  fille  incontinent  quelle  auroit  treize  ans  accomplis:  & 
luy  conftitua  en  dot  huit  mille  liurcs  tournois  aucc  mille  li- 
uresde  tente  qui  feroient  aflifes  en  Normandie  par  Mon- 
ficur  Pierre  de  Villcrs  Cheualier,  & rcceucs  par  Monficur 
lean  Seigneur  de  Baillcul.  Ilpromift  auITi  de  les  tenir  en  la 
maifonpar  troisans  entiers  ôccontinuelsàfes  propres  frais 
&defpens,  apres  que  lesnopcesferoicntfolemnifecs.  Vou- 
lant que  fi  durant  ce  temps  il  venoit  à mourir^  Guillaume 
Euefque  de Bcauuais,  & Ican  Eucfque  d’Otleans  pourueufi- 
fent  au  fiirplus.  Dequoy  s’eftablirent  pleges  de  la  part  de 
Marguerite  de  Montmorency,  Robert  Comte  de  Roucy, 
Simon  de  Roucy  fon  frété,  Rabachc  de  Hangcft,  Mathieu 
de  Montmorency  ,&  Pierre  de  Tournebu,  cous  fes  parens 
& amis.  Etpour  Robert  d'Eftouteuille,  Guillaume  Eucfque 
deBeauuais,  lean  deBoulongneComtcdcMontfort, Guy 
deNeellc  Marcfchal  de  France , G.  de  Ncelle,  le  Chaftcl- 
* lainde  Beauuais,  G.  de  Bcauuais,  Louys  & Raoul  d’Ellou- 
teuillc, & Henry  d’Eftouteuille.  Depuis  le  mefmeCHA  R- 
LE  s Seigneur  de  Montmorency  aftigna  au  fufdit  Robert 
d’Eftouteuille, &à  Marc  VERITE  de  Montmoren- 
cy fa  femme  vne  partie  des  mille  liures  de  rente  qu’il  luy 
auoit  promifes,  fur  la  terre  d’Offrainuille  en  Normandie, 
& pour  le  refte  leur  bailla  le  manoir  du  bofe  de  Bcrneual; 
tranfpottant  fur  la  Baronnie  de  Montmorency  le  douaire 
que  Perrenelle  de  Villers  fafemme  y deuoit 
prendre, par  Lettres  duleudy  vnziefme  iour  de  Feutier  mil- 
le trois  cents  foixante  dix-fept.  Il  tranfigea  pareillement 
aucc  eux  touchant  le  droit  qu'ils  pouuoicnt  demander  au 
douaircdcfcuëlEANNE  de  Roveyfa  fécondé  femme, 
merc  de  M A R G V E R I T E , comme  propre  héritage  d’iccllc, 
fuiuant  l’vfagc  &couftume  de  la  Vicomté  de  Paris.  Ce  qu’il 
fiftduconfcntcmcnt  dePERRENELLE  de  Villers 
fa  troifiefmc femme,  & de  leurs  enfans,  cftant  au  chafteau 
du  Bois  de  Vincennes,  l’an  mille  trois  cents  foixante  dix- 
neuf  en  prefcnce  du  Roy  Charles  V.  Cette  Marguerite 
de  Montmotcncy  là  fille  demeura  vcuue  de  Robert  d’E- 
ftouteuillc  fon  mary  auant  l’an  mille  trois  cents  quatre- 
vingts  fcizc,&cut  dcluy  vn  fils  & vne  fille  : aftàuoir  1e  an 
Seigneur  d’Eftouteuille,  de  Vvallcmont,  des  Loges,  &c  de 
Hotot , qui  print  alliance  aucc  Marguerite  de  Harcourt 
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niepccdc  la  Roync  I canne  de  Bourbon  ;& Marguerite  d’E-  mon  t- 
ftoutcuillc  mariée  à Roger  Seigneur  de  Breaute' en  Norman- 
die.  De  lean  Seigneur  d’Eftouteuillc  nafquic  entre  autres 
enfans  Louys  auili  Seigneur  d’Eftouteuille,  grand  Boutcil- 
1er  de  France , dont  la  pofterité  fondit  en  la  Maifon  des 
Comtes  de  Vcndofmc,  Scdclà  enccllcdcLongucuillc  pat 
le  mariage  de  Marie  de  Bourbon  fille  héritière  de  François 
de  Bourbon  Comte  de  S.  Pol.&d'Adricnnc  Duchefled’E- 
Ilouceuillc  fa  femme.  . 


14-Ieamve  De  Montmorency  cfpoufa  Gvy  de 
LAVALditBRVMOR  CheualicT , fils  de Fouques de Laual 
&de  Icanne  Chabot  ditede  Rais.  Lequel  Fouques  donna 
à fonfils  en  faucurdcce  mariage  la  Maifon  de  Challouyau  > 

cnBourgongnc  prés  dlOurouerfurTrefic  aucc  mille  liures 
de  rente.  Et  Charles  Seigneur  de  Motmorency  ptomiR  bail- 


ler en  dotàfa  fille  lechaRel&  la  Chaftellenic  de  Damuille 
en  la  Duché  de  Normandie  auec  toutes  fes  appartenances; 
par  traité  fait  le  Samecty  iour  & fefte  de  S.  Micncl  l'an  mille 
trois  cents  cinquante  huit.  Aptes  la  mort  de  Ieanne  de 
Rovss  Y meredecettelEANNE.  Gvy  de  Laval  fon 
mary  & elle  plaidèrent  pour  la  terre  de  Blafon  en  Aniou  cô- 
neGviLiAvME  d’Yvry&Marie  de  Montmo- 
rency fa  femme  és  années  mille  trois  cents  foixante  qua- 
tre, &foixante  cinq.  Maislamefme  Ieann  r eftant  décé- 
dée là  deirusfansenlàns.le  procès  ne  futpourfuiuy  iufques 
à fa  fin. 


lAVAt- 
ATTI- 
CHY.  ^ 

D'orà  U 
croix  <!e 
gucullct 
chargée  <U 
cinq  CO* 

Juillet 
'argent, Ir 
accompa- 
gocc  de 
Icizc  Ale- 
tioMd'a- 
aur:au 
i.  quar. 
tier  4e 
gaeullct  à 
• n lyon 
d'a 


trgcct. 


rreuae», 

paj*t«i. 


H-  Marie  de  Montmorency  eutdeuxmaris, lepte- 
miet defquels  fiit  Gvillavme  d’Yvry  Cheualier  Sei- 
gneur d’Oirtery  SedefaintPathus,  defcendudel’anciennc 
&illuRre  Famille  d’Yury  en  Normandie , dont  Ordcric 
Moyncc 
lieux  de 


e faint  Euroul  fait  honorable  mention  en  diucrs 
fon  Hiftoire  EccleCaftiquc.  De  ce  mariage  naf- 
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quirententreautresenfans  Char  LIS  & Iean  d'Yvry, 
Icfqueb  apres  la  more  de  leur  pere  tombèrent  en  la  garde  de 
Iean  de  Chastillon  fécond  mary  dfc  Marie  de 

Montmorency  leur  mere.  Ce  Seigneur  eftoit  fils  aif- 
ne'  de  Gaucher  de  Chaftillon  Cheualiçr  , Seigneur  de  Cha- 
ftillon,deT roifly,  & de  la  Fene'  en  Ponthieu,  fouuenîin  Mai- 
lire  d'HofteldelaRoyne,8e  CapitaincgcneralpourleRoy 
en  la  ville  deRheims:  &auoiteîpoule  en  premières  nopces 
Iean  NB  de  Covcy  VicomtelTede  Meaux,  Dame 


des  Ferrez  Aiicoul  & Gaucher.  Apresle  deçés  de  laquelle  il 
fe  remaria  à Marie  de  .Montmorency  veuue  de 
Guillaume  d’Yutylà  parente  au  quatriefme  degre',  quiluy 
apporta  en  mariage  le  chaftelâc  la  terre  d’ARCEHTAN  fi- 
tuéeen  Normanme.  Mais  comme  il  eftoit  de  mauuais  mcf. 
nage  & gouuetnement , & elle  Dame  de  grand  eftat  & def- 
penfei  peu  apres  leurs  nopces  ib  vendirent  cette  belle  Sei- 
gneurieàP  lE  R r e Comte  d'Alençon pourlafomme defix 
mille  liures  tournois,  par  contraâduvingthxicfmeiourde 
Feurier  mille  trois  cents  foixan'te  douze.  Charles  Seigneur 
de  Montmorency  & Petrencllede  Villersfa  troifieCne fem- 
me acquirent  aulTldu  mefme  Iean  DE  Chastillon 
le  quart  de  la  Baronnie  de  Montmorency  efeheu  à fon  efl 
poufedu  douairede  leannede  Roucy  la  mere.  Et  d’ailleurs 
iccluy  Iean  aliéna  encore  prefque  toutes  fes  autres  terres, 
ainfi  qu’a  efte'  remarque  plus  amplement  en  l'Hiftoire  de  la 
Maifon  de  C haftillon.  Il  mourut  fans  lignée. 
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DE  montmorency, LIVRE  III.  115 
ENFJNS  DE  CHARLES  SEIGNEVR  DE 
Montmorency,  (y  de  DE  \'ll- 

L E R s Jd  troijtejme  femme. 

14.  Charles  de  Mo  ntm  o renc  y mourut  en  basâge 
l’an  mille  trois  cents  foixantc  neuf,  fie  futenterre  en  l’Eglil'c 
dcTaucrny foubs vnetombe rclcueed’vn  pied, où  fe voyait  r»e  ‘*"- 
d'vn  colVe'  les  Armes  de  Montmorency  plaines , & de  l'autre 
parties  aucc  celles  de  Villers. 

14.  Iaqves  Seigneur  de  Montmorency,  Confciller&:  Cham- 
bellan du  Roy  Charles  VI.  & de  Philippe  le  Hardy  Duc  de 
Bourgongne,  continuala  lignée  mafculine. 

i 

14.  Philipte  de  Montmorency  tue  à la  baulllc  de 
Zirixéc  l’an  mille  quatre  cents  vingt  cinq , tenant  le  party  de 
Phihppc  II.  DucacBourgongnccontrcIaqucttcComtcire 
deHolande,commcrapportcIaquesMeier  en  fes  Annales,  * 
peutauoireftéftercdelAQVEs,&rvndes  filsde  Charles 
•,  Seigneur  de  Montmorency , que  le  Roy  Charles  V I.  nt 

’j-  ■ Cheualiersàfonlâctel’anmilletroiscentsquatrevingts.Ou 

fl  l’on  veut  le  prendre  pouf  Philippe  de  Montmorency  Sei- 
’üiv  gneurdeCroihlles,fîl$dumcfmc  laques, duquelferaparlecy 

apre$,ilfautcroirequ'üfutfeulemcnfbleiréencctte  batail- 
‘ le,  & non  mis  à mort. 

Denise  de  Montmorency  elpouû  Lancexot 
T VRPIN  CheualierSeigneurdcVihers&deMôtrouueau, 
qfci-.filsdcCuyTurpinCheualierSeigneutde  CrilTe'  & dcTale- 
^^idtt&t,& de  Marguerite  dcThouarsfa  femme.Lequel  Lâcclot 

.-  . ^ TvnriN. 


eftoitlorsveufdelBAHNE  ÔE  San  CE  RR  E fécondé  fille 
delean  Comtede  Sancene  & de  Mcillant  & de  Marguerite 
de  Mermide,feur  de  MargueritcCôtelTe  de  Sancetre  mariée 
à Béraud  Côte  de  Clairmont,  Dauphin  d’ Auuetgne,  & niep- 
ccdeLouysdeSancerrc  Seigneur  de  Charenfon , prcmierc- 
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HISTOIRE  DE  LA  MAISON 
ment  Marcfchal,  puis  Gùnncftablc  de  France.  Pour  confen  - 
tiràccdernier  mariage  Guy  Turpin  perc  de  Lancelot  efta- 
blit  fes  procureurs  Meflire  Emard  Oudard  Chcualicr  Sei- 
gneur de  Verrieres  en  la  ChaftellenicdcLoudun,  & Mellire 
G uillaumeRemenueilCheualier  Seigneur  de  Pcricrcs  en  la 
Ca(lelleniedcChinon,Guion  duRiuaUjHuctdeMaulFon, 
& Guillaume  O ury . Et  par  le  côtradt  qui  en  fut  pafle  le  I cudy 
douziefmeiourdcSeptébte  mille  trois  cents  quatre-vingts 
dix-huit,foubslcfceldelaPrcuoftcdcParis,I  ac^ves  sire 
DE  Montmorency  Chcualicr,  Chambellan  du  Roy 
Charles  VI. promiftbaillcràDENisE  de  Montm  oren- 
C Y fa  feur  germaine  pour  tous  droits  de  fucceflion  à elle  cf- 
cheue  es  terres,  Seigneuries,  & poflcfllons  quclcôques  de  feu 
MonlIcurCHARLEs  iadis  Seignevr  de  Mont- 

MORENCYLEVR  PERE, ET  DESTRERESETSEVRS 

d’icelle  tresfassez  depu'u  la  mon  dudit feu  Monfieur 
de  Montmorency  leur  fere, comme  en  la  propriété  du  douaire  que 
Madame  leur  meretenoit,  (^pourtour  le  droit  de  comiinauté  que 
lamefmeD  EN  ISB pouuoitauoir &demanderaueciceluy  Mon- 
Jîeurfinfrere,pourraifon  ({y  àcaufe  de  ce qu  elle  auoitejie,&de~ 
meuréauecquesluyfyenfonhofel,depuuie  tépsqu’il  auoiteu  fin 
gouuernementylafomme  de  mille  epus  d’or  de  dix-huit  fols  Lpiece 
\ne fou,  poutre  ce  quatre  cents  hures  de  rente  annueue  (y  perpé- 
tuelle. L’an  mille  quatre  cents  quatre  LancelotTvr- 
p I H fut  créé'  Châbellan  du  Roy  Charles  VI.  Et  dix  ansapres 
ilmourut,  laüTantDENisB  de  Montmorency  Ibn 
cfpoufc  merc  de  quelques  enfâns  mineurs.  Entre  lefquels  fu- 
rent A nt  ho  in  E T VRPIN  Seigneur  de  Crifle  &dc  Vi- 
hers, dont eft  defeendue  l’illuftre  Maifonde  Crifle,  &Ca- 

TUERiNE  T VRPIN  maricccnpremieresnopccsàGuydc 

Laual  Seigneur  de  Pommereux , puis  en  fécondés  à G v y de 
LA  Roche  fils  de  Guy  Seigneur  de  la  Roche-Guion,  & 
de  Perrettede  laRiuierc.  Denise  leur  merc  fut  d’vn  coura- 
ge fl  malle  & généreux,  quelle  défendit  longuement  le  cha- 
fteaude  Vihers  contrelcs  Anglois,  & viuoit  encore  fort  aa- 
gec  l’an  mille  quatre  cents  cinquante  deux. 


Il  y eut  de  plus  quelques  autres  fils  & filles  de  Charles 
Seigneur  deMontmorcncy  &dePERRENELLEDB  Villers 
fa  troificfinc  femme  , qui  dcccdercnt  fans  lignée  depuis  la  mort 
de  leur  pere , comme  enfeigne  le  traité  de  Mariage  de  Denise 
De  Montmorency  aucc  Lancelot  Turpin.  Mais  on  ne  fçait 
point  Icuts  noms. 
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•P^RENTF  ‘DE  lEANNE  DE  ROVCT  IL 
fernmede  Charles  Sei^ear  de  Montmorencj  de  leurs  enfans. 
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IiANComttdc  Ibanni  t»t 
Roucjr  efpou(â  RoveyDamede 
&tMrgmeriit  dé  Blaeon  Acde  Che* 


r 4.  r 

MaacviKiTil  l«*N  Seigneur  d'Efloc- 
ot  Mohtmor  J tcuillc  maué  à Mêt^ueme 
femme  de  Mrrt^  de  niece  de  lean 

B««M/Damede  milcr  mariee  à J Sei-  I ne  de  bouibou  Ro/itc  de 

eclieu,  de  Mite- | Ch»rlt$  Seigoeor  j gneur  de  Vale-  Fuute. 

' * m('c&de  Hotoi.  I 

Usmne  mante  à j Mar%»er,ie  d-llïemtru,Ue 
CMydetemal.  femn  c de  Rogci  ieigi.  de 

femme  de  (jBtcaiicé. 

Itan  Seigoeur  Je 


beau , de  Blazoo, 
drdc  Chonilet 


BtâtriM  iâ  tjmty 
a.  femme  tAm 
m*my  III.  Sei« 

?Beu(de  CraoB, 
enefchal  d*An* 
ion. 


ROB  B&T 

] V.  Com- 
te dcDreut 
Br  <U  Brai-* 
ne  efpoula/ 
Srmtrtx  ^ 
Comtede 
de  Mont 
Ibrt  l'A- 
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TAMad  d» 

Dreux  C6- 

I Stmtftrt , puij 

é^m,  II.  1 C«1=i.etajne, 
Breugni.  ^ 


de  Mootmorccy. 


ChaHiMon. 


Xti>n  Comte  J.  rr/.J.«»  Comieire 
Roucf  erpoul^  i 
Marte  jfEn/A*#». 


lejt»  Comte  de  Kocry  de 
de  btaioe. 

BlM/i/f  ede  Reuey  mitiéc  à 

leuys  de  Beurhex  Coant  de 
Vcndulme. 


Sime»  de  getuy  C Comte  dr^  femme  Je 

Comte  de  eraine.j^o«y*«  I tieujMt  Marq.dc  Saiutct. 
meiié  à Mari.  eCfouù  BUn-  I R mir.tciFr.» 

Ch»fittn.  (jbiitCMy.  I J’jii,,,  Seigneui  Je 

I',^  « C.  faimc  Bafcille. 

Sioeeric  muic  ifunrintrut  Comiellc  de 
Marguetite  de  S Seoterre  femme  de  Be. 
fanmede  i«r<  \ Meimeode.  taud  ”■  Cemie  Cia. 

Comte  de  Sa.  | ■*  *““"6 

«rte.  I '•“J'  '''  f«*'" 

I Scign.  de  Charf 

I ton  Matcfc  Biù»  I»*b»m  *^dnicfrrf  pi<mie- 
IjConiicIt.deFrao.  rc  femme  de  Lantetot 
. I Turpttt  Seigneur  de  Vi» 

/«■otV.Duc  de  . /-  * J 1 hcM  * 

>r.a..  fade»*» Comte  de  VJ»c«. 

^ . P ’s  Rtchemont»  pou 

I Do.de  Bteù|oe. 

1 leaVI.Doede 
V^Btetagne.  (.fitrre  Duc  de  Bretagne. 
.4fiatdllr«<(*.  rimComle  de  e-, 
fenane  de  la.  ^ Vetidofiiic  miriÜ  " 
ebard  Comte  dc^t  leamaa  de  * 

Vendofine.  ' 


fteatèard  C.  de 

VeodJt  de  Calli.  (.„,,, 

I Catberiue  Corn  J 
I telTc  de  Veodof. 


'Hem  Sc»o.  de 
rfabeam  de  1 chaftillon,  enod 
f'**»  iMaiftiede  Fran- 
leatme  de  1 ^ , Jkj 

ileeuer  de 

Va  a.  à rfaktaude  * 

' I AfntfJBtfrnifjr. 

Co&DdU 
bit  de 
France. 

I 

lemtneie  Chaftil» 
Un  femme  de  Gau 
ebtt  de  Srienae 
Duc  d’Athenet, 

C.  de  Bricnne  & 
de  Liche. 


leaa  M. 
Comte  de 
Dccui. 


de  Vcndolîne  & de  CalUc. 


Du  t.  Ik.  I ferame  de  Jean  de 
Gaaeket  de'cha^  \ Beurhen  C.  de 
/Ü/mScigo.  de  la  Marche. 

FetiÉ , Gouuer»  ^ , 

oeurdeliyilledejl'f*  Seigneutde 

Reimi,  m fooueJS  Chinillon  marié  Chaftillon  Set- 

• k Marie  de  Menf  * 


Jnqutt  de  Btnrhen  Rop  de 
Fiongrie , de  Hicruralcm 
& de  Sicile  , Comte  de  la 
Marche. 


rainmaiftre  de 
1 Hoftelde  la 
Ropse. 

Du  t.  lit' 
CbarUî  Scign. 
de  ChaftiHen , 


mereaty, 
Ganther  de  Ch. 


gneur  de  Souruiileit  &de 
Marigny. 


J * * J 1.  -L  J GniSnieme  Scign.  de  Cha- 
‘"P  V «tUot  »:  de  U teaié.grand 

kde  Marigny.  j.  f„„„. 


'Catherine de  Seieenrt  Da- 
me de  Motiy  .femme  de 


Marte  deChafid- 
Un  mahee  à Gest 


Jrand  Maiftre  J , , ^ , i n 

«Eaoei  k Fo.>  W“«  Dame  de  I ' 

ChaluJloc  mar: 

à Cbarles  de  St-  , u j ,, 

<««■<  Seieoeur  de  Gouueioeni  de  Peroi., 
Moût.  VAïontdiJjei  & Roye. 


'Marfueritt  de 
Beseiieu  t.  femme 
de  Charlet  Scign' 
de  Montmorecjg 
Marefchal  de 
France. 


Cliallilloiim.r,ée<j  F*'**f'  i>  Sei- 

i /-f.„ /-.  J.  d--.,  { gneur  de  Munibouiou, 


rSurdV.  Seigneur^  Edew«rdSeigD.de 
y^e  Bcauico.  | Beauicu  , Slareft 
VehaJ  de  France. 


Jeanne  de  Cha^tl- 
len  femme  de  ^ 

IFierre  de  Villm 
Il  • du  nom  Sej-* 
gneur  de  l'Ifle.  \ 
^^Adam. 


ttanderilleij  Seigneur  je 
il’Jllc.Adaii.  CliPualpf,  jç 
llaTmlondoi.âc  Ma.,», 
.chai  de  Fiance. 
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T AR  ENTE  T>E  T> ERREN ELLE  DE  V I L- 
lers  troi/lefmc  femme  de  Charles  Seigneur  de  Montmo- 
rency, de  leur  pofierité. 


r 

pERRENft'llA 

Il  DE  V 1 1*  I de 

L B R S Dame 
de  Virry,  la 
Tourde  Chau- 
mont, ViUcrslc 
lers  le  icc , oc j fcc,  Belle  Eeli- 
Vitry  en  Brie,^  fepre*  de  Cni- 


A o A M DI 
V I LL  E R s ou 
V 1 L L IB  RS, 

die  *le  Begoe» 
Chcualier,  Sei- 
gneur de  Vil- 
lers  le  fec , de 


de  la  Tour  de 
Chaumont  en 
Vvexin,  & au- 
tres certes,  dp. 
,Atixd*  Mcry. 


J. 

Q^vB  s Seigft. 

Monemo  - 
rency,  Confeil- 
Icc  & Cham- 
bellan du  KoyJ 
Charles  fixicf- 
me , &dc  Phi- 
lippe le  Hardy 


bly  , 5c  BeteyS  Duc  de  Bout- 


Margutriu  de 
yendepne  a. 
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MONT- 

MOREN- 

14..  lAÇlVES  SEiqNEVk  DE  MO 
morency,d‘8fcouen,deDamutlie,Qmflans fainte  Honori- 
ne, Vitry  èn  Brie , U Tour  de  Chaumont , Confeiiler 

Chambellan  du  Roy  Charles  VI.^  de  ^Philippe  de  Fr  an- 
te Duc  de  Bourgon^t  (f  premier  Baroride  France. 

Chapitre  VIII. 

Charles  V.  Roy  de  France  laiflà  ia  Couronne  à Ch  a R- 
LEs  VI.  fonfilsjquifutfacréRoylcpremieriourdeNoué- 
bremillecroi.'icentsquatrevingts.Etapreslaceremônie  de  fon  fa-  * î*  °- 
creil  donna  l’honneur  de  C heualerie  aux  enfans  de  C h a R Le  s Sire 
DE  Montmorency  fon  parrain , à ceux  du  Duc  de  Bar , & à 
dixautrcsieunesScigncurSjCommetefmoignevnc  Hiftoire  Latine 
du  temps,  eicrite  par  le  commandement  de  Guy  de  Monceaux  & 
Philippe  de  Villette  Abbezdefaint  Denys.  L’aifnédecesenfansde  r*.»! 
Charles  ^ dePsRRENELLB  de  Villers  fa  troificfme 
femme,eftoitI  aqves  de  Montmor  enc  Y,auquellemefmc 
Roypermiftran  mille  trois  cents  quatre-vingts  vn  apres  Pafqucs 
de  faire  à fa  Majefté  les  foy  & hommage  Æ-la  terre  de  B e R-  ' 3 8 i. 
HE  VAL  afllfe  prez  de  Dieppe  au  Bailliage  de  Caux , fîcgc  d’Ar- 
ques  ; bien  qu’il  ne  fuft  aagéqued’vnzeans  feulement , & que  le 
Sire  de  MONTMOREHCYfonpere,quilatenoitdufeuRoy 
Charles  VI.  vefcuft  encore  lors.  MaisaumoisdeSeptembred’apres 
ilhiourut,  & eutpour  fucceifeuramtSeigneuriesde  Montmorency, 
d'Efeotten,  de  Damuille,& autres,  le mefme  I AQVES  fon  fils.  Le- 
quel en  cette  qualité  C H A R L E s fils  aifne' du  Roy  de  Nauarre  dccla- 
rahabile&  capable  de  pouuoir  gouuerner  la  terre  de  Damuillccn 
la  Vicomté  de  Bretueil,  (dont  la  garde  luy  appartenoit  fuiuant  la 
coullume  du  pays)  nonobftant  le  defaut  de  fon  aage  ; par  Let- 
tres données  à Villencuue  faint  Georges  Icxxv  1 1.  iour  de  Se- 
ptembre. Et  d’autant  qu’en  icelles  paroiffent  diuerfes  marques  de 
la  grandeur  & de  l'auclonte  que  la  Maifon  de  Montmorency 
auoit  lors , ie  n’eflime  pas  faire  chofe  inutile,  fi  ic  les  rappor- 
te icy  entiers. 

Charles  difni  fils  du  Roy  de  Nauarre  , garde  de  par  lidon-  j 
Jteur  le  Roy  de  France  des  terres  que  foulait  tenir  audit  Royaume  *» 
tant  en  Languedoil , comme  en  Languedoc  , mondit  Seigneur  çÿ-  pere.  et"-”//. 
j4  tous  ceulx  qui  ces  prefentes  Lettres  verront  sfalut.  Comme  apres  le  ol™,/;,. 
décès  de  feu  O s r K E tres-cher  covsin  Mes- 
sjRE  Charles  iadis  Seignivr  de  Mont- 
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MoiTr-MORENCV  ET  DE  DAMVILLE  EN  LA  V I C O M T E'  DH 

MOREN.  Brexveil,  U fortertjfe,  terre  & afrfartenances  dudtt  Dxmmüe, 
laquelleejl  tenue  de  nom  comme  ayant  U garde  & gouuernement  def- 
dites  terres  , £ÿ-  ncm  en  appartient  la  garde  pour  le  petit  aage  de 
NOSTRE  COVSIN  IAQVES  DE  MONTMORENCY  FILS 
ET  HOIR  DVDIT  Messire  ChaKLES  , leijHel  loqucs  l'en 
ditejlreàprefentde  l'aage  de'on'geans  ouenuiron ,ait  efiè  faijie  & mife 
en  noftre  main  pourcaufe  d’iceüe  garde  de  Damuiüe,  en  loyr  0-  la  te- 
nir & exploiter  en  noftre  main  en  la  maniéré  aecoujlumee.  E T L A I 

MERE  DE  NOSTREDIT  COvsiNjtT*  noflre  bien  amé 

Messire  Pierre  de  Villers  oncle  dv- 
D I T 1a  c^y  E s , nom  ayent  humblement  fait  fupplier  que  ledit 
laques  cueillons  aager , & luy  faire  deliurance  de  ladite  terre , 0- 
oHroyer  que  icelle  il  puijfe  gouuerner  0-  exploiter  : ce  que  faire  ne 
pourroit  fans  noftre  autorité  0-  licence.  Sçauoir  faifons  que  nom 
conftderans  les  bons  fertàces  que  ledit  feu  sire  de  Mont- 
morency fft  en  fon  \iuant  à plufeurs  de  nos  predeceffeurs , 0" 

i nO»f,  (ûr  POVR  A F F I N I T E'  DE  L I G N A G E , <J«OBÎ  W/f 
I A Qv  E s de  grâce  effecial  aagié  0"  aageons  par  ces  prefentes , en  fup-  ^ 
pleant  le  defaut  de  fon  aage , que  il  deuroit  auoir  auant  qu’il  peuft  <|l 
ne  deuft  eftre  hors  de  noUre  garde , 0-  auoir  le  gouuemement  de 
ladite  terre  félon  la  couftume  du  pays  0 c.  Donné  à Vtlleneuue  I 
faint  Georges  le  xxvii.  lourde  Septembre  mille  trois  cents  quatre- 
\ingts  0 Vb. 

Po  VR  Imtclligencc  plus  claire  de  ces  Lettres,  & de  l’affi-jr  ' 
NiTE'  DE  LIGNAGE  OU  parenté,  qui  eftoit  entre  Ics  Roy^^;_ 
de  Nauarre  & les  Seigneurs  de  Montmorency,  il  con- 
uient  fe  fouuenir  de  ce  qui  a efté  remarqué  cy  deuant,  que 
Henry  1.  Comte  de  Champagne  & de  Brie,  fumbmmé  l e 
Large,  eut  deux  fils  de  Marie  de  France  fon  efpou- 
fe  , alTauoir  Henry  & Thibaud.  Henry  IL  du  nom  tint 
au  commencement  les  Comtez  de  Champagne  & de  Brie,  mais 
depuis  les  quitta  à Thibaud  fonfrere,  & s’achemina  en  la  Ter- 
re-fainte , où  il  efpoufa  Y s A B E AV  Royne  de  Hicrufalem  , de 
laquelle  il  procréa  deux  filles , nommées  Alix  & Philippe. 

Alix  fut  coniointe  pat  mariage  aucc  Hugues  de  Lcfigncm  I. 
du  nom  Roy  de  Cypte.  Et  Philippe  prift  alliance  auec  E- 
RARD  DE  Brienne  Seigneur  de  Rameru  , qui  querella 
longuement  la  Comté  de  Champagne  , prétendant  qu'elle  de- 
uoit  appartenir  de  droit  à (à  femme,  comme  fille  du  Comte 
Henry.  Mais  en  fin  la  Cour  des  Pairs  de  France  affcmblcs 
à Meleun  l'adiugea  au  fils  de  T h i B a v D.  D’Erard  de  Brien- 
ne  8:  de  Philippe  fa  femme  nafquit  entre  autres  enfans 
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DE  MONTMORENCY.LIVRE  III.  ii? 
I E ANNE  DE  Brienne  maricc  àMathiev  III.  Seigneur  de 
Montmorcnc)’.  Don:  vint  Mathiev  IIII.  auili  Seigneur 
de  Montmorency  grand  Chambellan  & Admirai  de  France, 
ayeul  de  Charles  Seigneur  de  Montmorency  grand  Pane- 
ticr  &;  Marefchal  de  France  , qui  fût  Pere  de  I a c^y  es  b t 
Montmorency.  D'autre  collé  T hibavd  Comte  de  Cha- 
pagne  & de  Bric  par  le  tranfport  & ccllion  que  luy  en  fit  Henry 
II.  fon  frère  aifné  , laiffa  de  B L AN  CHE  de  Navarre  fon 
cfpoufc  vn  fils  appelle  T hibavd,  qui  fut  Comte  de  Cham- 
pagne 3c  de  Bric  apres  luy , & Roy  clc  Nauarre  par  la  mort  de 
D OUI  Sanchc  le  Fort  fon  oncle.  Ce  Thibaud  eu:  deux  fils  de 
M ARGV  ERlTE  DE  B O V RBON  fa  croificfme  femme,  appel- 
iez Thibaud  & Henry.  Thibaud  Comte  de  Champagne  & de 
Brie  , & Roy  de  Nauarrell.  du  nom,  cfpoufa  Ysab  E Av  de 
France  fille  du  Roy  làinc  Louys  , de  laquelle  il  ne  procréa 
point  d'en  fans.  Parquoy  Henry  Comte  de  Ronayfon  frère 
' luy  fucceda , & fut  pere  de  I e an  ne  Roync  de  Nauarre,  Com- 
' telTc  de  Champagne  & de  Bric,  mariée  à Philippe  le  Bel 
^,Roy  de  France.  De  ce  mariage  vint  Lovys  Hvtin  Roy  de 
^Frsihce  & de  Nauartc , qui  de  Marguerite  de  Bourgongiic  fapre- 
'jniefe  fcmracengcndralEANNE  de  France  Royne  dcNauar- 
^jÇjCOniointc  aucc  Philippe  Comte  d'Eüreux  fils  aifné  de  L o v y s 
DE  France  Comte  d’Eureux , d’Ellampcs , 3c  de  Giem , frere 
du  Roy  Philippe  le  Bel.  Philippe  Comte  d’Eureux  , & Roy  de 
'Nauarre  à caufe  de  fa  femme , laiflà  entre  autres  enfans  Char- 
;i.EsRoy  de  Nauarre  & Comte  d'Eureux  , duquel  par  ce  moyen 
ILES  Seigneur  de  Montmorency  & de  Damuillc,  Mârcf- 
chaÛe  France,  fc  trouua  parent  dufixicfmc  aufcpticfmc  degré. 
Et  fa  mort  la  tette  de  Damuillc  tenue  de  la  Challellcnie  de 
Bretu^, membre  de  la  Comté  d’Eureux,  tomba  en  la  garde  de 
C HARLES  fils  aifné  de  ce  Roy  de  Nauarre,  ( auquel  le  Roy 
Charles  Vl.  auoit  commis  le  gouuemcmcnt  des  tcrtcsdefonpc- 
te)  à caufe  du  bas  aage  de  lAqyEs  DE  Montmorency 
fils  aifné  & heritier  principal  du  lufdit  Marefchal.  Mais  en  con- 
fidcmion  du  lignage  & confanguinité  dont  I a qv  e s luy  at- 
touchoit , & pour  les  bons  feruices  que  Charles  Seigneur  de 
Montmorency  fon  pere  auoit  rendus  aux  Roys  de  Nauarre  fes 
prcdeceffeurs  & à luy  , il  remill  le  droit  de  garde  de  cette  ter- 
re de  Damuille  au  mcfmc  I a q_v  es  de  Montmoren- 
cy à la  prière  de  Perrenellcdc  Villcrsfa  mcrc,&dc  Pierre  de 
Villcrs  grand  Maiftre  de  France,  Lieutenant  general  pour  le  Roy 
en  labafie  Normandie,  fon  oncle ifupleant  par  vnc  fpcciale  grâce 
ledefaut  de  l’aagcrequis  en  luy , dcuantquedcpouuoirgouuerner 
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Iio  HISTOIRE  DE  LA  MAISON 

ladite  terre,  fcloiil'vfàgc  &:coufl:umc  du  pays. 

I L fc trouue  auITi  plufieurs aueuz rendus uPerrenelle  de 
V IL  LE  RS  vcuue  de  feu  Mellite  Charles  Seigneur  de  Mont- 
morency, tant  en  fon  priuc  nom  , que  comme  ayant  la  garde  & 
le  gouucrncmcnt  de  ce  I a qves  Seigneur  de  Montmorency  fils 
dudit  feu  Charles  & d’elle,  Sc  de  leurs  autres  enfans.  Entre 
Icfquels  aueuz  y en  a vn  de  Raoul  Maillart  bourgeois  de  Paris  date 
duxv.  lourde  Mars  mille  trois  cents  quatre- vingtsvn  ;vn  autre  de 
Guillaume  Boullcfer  Efcuyer,  pourvu  fief  aflîs  aCompaenprcsdc 
Rouen,  en  datte  du  dernier  iour  d'Oclobrc  mille  trois  cents  qua- 
tre-vingts trois;  vn  troifiefmc  de  Guillaume  le  Bouteiller  Cheua- 
lier,pourlc  fief  de  Marie  de  Cermoife  fa  femme  fituc'à  Moncy  le 
neuf  Et  par  lettres  du  trentielme  iour  de  May  mille  trois  cents 
quatre-vingtsfixlamefmepERRENELLE  DE  Vu  le  R s Dame 
de  Montmorency  au  nom  8c  comme  ayant  la  garde  du  fufdit  I a- 
QVES,8cdesautrcsenfans.d'cllc  8c  de  feu  C h a R L E s Seigneur  de 
Montmorency,receut  encore  de  Guy  de  Laual  Seigneur  d'Actichy 
foncoufin,le  droit  qui  luypouuoit  appartenir  pourle  quint  denier,  |» 
à caufe  d'vn  autre  fief  aflis  à Moncy  le  neuf  par  luy  nouucllcmcnt  ^ j. 
vendu.  Tous  lefquelsAdfes  confirment  pleinement  quel  A QV  ES 
Seigneur  de  Montmorency  eftoit  fils  de  Charle  s,  8c  qu’il  de- 
meura fort  ieune  en  la  tutelledc  Perren  elle  DE  ViLLERS 
fa  mere. 

Neantmoins  la  foiblefle de  fon aage ne  l’empefcha point 
de  feruir  vertueufement  le  Roy  Charles  VE  en  diuerfes  guerres. 

Car  à peine  auoit  il  douze  ans  accomplis , qu’il  print  les  armes 
pour  accompagner  fa  Majeftc  au  fccours  quelle  donna  l’an  mille 
troiscentsquatre-vingtsdeuxàLouys  Cote  de  Flandres  contre  fes 
fubiets  rebelles,  8c  contre  les  Anglois  leurs  confederez.  Ce  qui  eft 
tcfmoignc  par  l’ancienne  Chronique  de  Flandres,  où  felit  entreau- 
tres  chofes , que  le  Roy  Charles  entreprill  ce  voyage  à grand  peu- 
ple , tant  que  plufieurs  difoient  qu'oneques  Roy  nauoitfaitfigrandeajfem- 
ilee  de  nobles  gens  fans  Commune.  Et  parmy  les  Barons  3c  Cheua- 
licrsqui  l’afiiltoient  y font  nommez  le fire  d'Auffemont , le  sire 
DE  Montmorenc Y,le Chafiellainde Beauuais,le fire deBouille, 
le  fire  de  Moreul , le  fire  de  Hangefl,  le  fire  de  Longueual,  8c  autres. 

Le  Royainfifuiuy  marcha  vers  Aire,  brufla  Caifcl  abandonne  par 
les  Anglois,  prill  Bourbourg,  8c  combatit  l’armee  des  Flamans 
près  de  Rofcbccque  auec  vn  fi  heureux  fucccs  , que  vingt  mil- 
le ou  plus  de  leurs  gens  demeurèrent  morts  fur  la  place. 

Qy  E L oy  E temps  apres  1 a cty  e s Seigneur  de  Montmorency 
rendit  aucu  au  mclhie  Roy  de  la  terre  du  Bofe  de  Bcrneual , que 
tenoient  de  luy  par  parage fon  très -cher  (ÿ*  amefrere  Robert  d'Efiouiemlle 
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Chenalier  , iy  ft  rres-chere  &■  améc  feiir  MaRgvEIVITE  . 

Montmorency  femme  dudit  Rohert.  Ce  que  l’on  apprend  des 
Lettres  qui  en  furent  drclTees  le  feizicfmciour  dcDcccitibrc  mille 
trois  cents  quatre-vingts  fix.  Ilfutaufli  maintcnuen  la  poflcllion 
& au  droit  de  prendre,  ou  faire  prendre  du  poifTon  pour  les  neceflî- 
tezde  fon  Hollcl  furceux  qui l’apportoientdclamerà  Paris,  quad 
ilspalToicntpar  fa  ville  de  S.  Brice , en  payant  le  prix  ordinaire;  par  1391. 
Arrcft  donneau  moisde  Mars  mille  trois  cents  quatre-viugtsvnze; 
cnconfcquenced'vne  célébré  plaidoycric  que  fill  fur  ce  fuiet  Jean 
Galli  fameux  Aduocatde  fon  temps,alleguanccncrcautrcschofes, 
que  LE  Seignevr  de  Montmorency  estoit  le 
PLvs  ANCIEN  Baron  dv  Royavme  de  France. 

D E là  ce  mcfme  Seigneur  fit  accord  auec  Perrenelle  DE 
Ville  RS  fl  mere,  tant  pour  le  douaire  qu’elle  demandoit  fur  les 
terres  de  feu  Charles  Seigneur  de  Montmorency  fon  mary, 
que  poutles  acquifttions  faites  par  ledit  défunt  & elle  durant  leur 
mariage.  Car  elle  maintenoit  qu’àcaufede  fon  douaircelle  auoit 
droit  de  prendre  le  quart  de  toute  la  terre  de  Montmoren- 
C Y,  le  tiers  de  la  terre  de  D A M v i ll  E , & le  tiers  de  la  valeur  de 
la  terre  de  Berneval  baillée  à Robert  d’Eftoutcuille  pour  le 
doc  de  Marguerite  de  Montmorency  fon  cfpoufe  : duquel  tiers  el- 
le difoit  auoircfte'  tccompcnfce  furla  terre  de  Montmorency.  Elle 
liu/bit  aufli  demande  des  conquefts  faits  par  fon  défunt  mary  & 
elle,  efquels  elle  difoit  auoirlamoicicàheric.agedefon  droit,&;de- 
uoiriouyr  de  l’autre  moitié  à vfuftuitdurantdc  cours  de  fa  vie,  par 
vertu  & à caufe  d’vn  don  mutuel  fait  entre  eux.  Lefquels  conquefts 
eftoicn  t , premièrement  le  quart  de  la  terre  dcMoNTMORENCY 
acheptee  dcMonfieur  IcandeChaftillon, & de  Madame  Marie 
de  Montmorency  fa  femmefillc  dudit  défunt  .-lequel  quart 
appanenoità  icelle  Marieà  caufe  du  douaire  defeu  Madame  famc- 
re.  Item  fix  vingts  quatorze  liures  tournois  de  rente  achcptecs  de 
Monlîeurde  Mauny,  qui  les  prenoit  fur  ladite  terre  de  Montmo- 
rency. Vne  autrerentede  quatre-vingts  fix  liures  fur  la  mcfme  ter- 
re acqmfcdc  Monfieur  de  Hangeft.  Le  fief  de  Franconuillc,  qui 
auoic  appartenuà  Bcrtran  de  Laual,  & autres  chofes.  Toutes  Icf- 
quclles  demandes  Iaqves  Seigneur  de  Montmorency fçaehant 
eftrevrayes  &raifonnablcs,  les  accorda  & confentit  à fa  mere  : & 
auhculuy  bailla,  ailigna&tranfporta  pour  elle  & fes  ayants  caufe 
faviedurant  feulement,  l’Eftang  neuf  de  Montmorency,  auec  les 
Moulins  du  lieu,  8c  d'Ürmcffon,  les  EftangsdeChauuery , lepctic 
Eftangde Montmorency , l’Hoftcl de  Tauernyaucc  Icparc,  trois 
cents  arpens  debois  en  la  foreft  de  Montmorency,  quatre  cents 
liures  de  terre  à paiifis,  & quelques  autres  reuenus  mentionnez  es 

Ee  il) 
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MONT-  Lettres  qui  en  furent  paflees  le  Vendredy  xxvi.  iour  d’Auril  mille 
MOREN-  quatre-vingts  douze,  fouslc  feel  de  la  Preuofte'  de  Pa- 

1391.  ris,  dont  Ican  Seigneur  de  Folleuille  Cheualicr  & Confciller  du 
Roy  auoitla  garde  pour  lors. 

D H là  le  Roy  Charles  VI.  voulant  recognoiftre  les  preuuesdc 
fidelité  & de  valeur  que  ccIaqves  de  Montmorency  luy 
auoit  rendues  dés  fonieune  aage,fignammentàla  iournée  deRo- 
lèbecque,  l'honora  en  l’Eftat  de  là  Maifon  de  l’office  d’vn  de  fes 
Chambellans.  Honneur  que  luy  feit  pareillement  Philippe 
DE  France  dit  le  Hardy  Duc  de  Bourgongne , Comte  de 
Flandres,  d’Arthois,  Si  de  Bourgongne  Palatin,  lire  de  Salins, 
Comte  de  Rethel,  & Seigneur  deMalines,oncleduRoy.  Etellanc 
décoré  de  ces  qualitez,iT  prift  alliance  de  mariageauec  Philip- 
pe DE  Melvn  fille  de  Mefiiie  Hugues  de  Melun  Seigneur 


MEIVN. 

D'izorà 
frpi  bezans 
4’or  en  pal, 
■U  chef 
i'ot. 


Prenuef , 
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d’Anthoing , d’Efpinoy , & de  Sottenghien,  Chaftelain  de  Gand,& 
PteuoftdcDouay,  ScdeBsATRix  de  Beavssart  Dame  du  \ 
lieu  de  BeaulTart,  de  Vingles,  de  Saulty , Beaumés,  & autres  Sei- 
gneuries. Lcfquelspar  traité  fait  le  premier  iour  d'Oélobre  mille 
trois  cents  quatre-vingts  dix-neuf  donnèrent  en  dot  à leur  fille, 
toute  la  terre,  iurifdiétion,  icSeigneutiedeCroifiUcstenue  en  par- 
tie du  Duc  de  Bourgongne  àcauic  de  fon  chafteau  de  Bapaulmes, 

& en  partie  du  Comte  de  Namut  à raifon  de  fon  chafteau  de  Bc- 
thune:  le  Gauene  ou  GauledeDouay,tenuduchafteaude  Douay, 

& la  terre  & Seigneurie  deCourrieres,dite  lefief  de  Robccque,  te- 
nue encore  du  D uc  de  Bourgongne  à caufe  de  fon  chafteau  de  Lens. 

Cette  Dameeftoitdetres-noble&illuftre  race  tât  ducofté  de 
Hugues  de  Melun  fon  pere , qui  tiroit  fon  extraction  des  plus  gran- 
des Maifons  de  France  & de  Normandie  ; que  de  celuy  cîe  Beatrix 
de  Bcaulfartfa  mere,  fille  aifnee  Si  heritierc  principale  de  Robert 
de  BeauiTartConneftablc de  Flandres,  &de  Laure  ou  Laurence  de 
Matigny  fa  femme  DamedeBeaumcs,dcCroifillcs,&autrcstcr- 
rcs , Sc  Chaftcllainc  de  Bapaulmes.  Laquelle  Laure  auoit  eu  pour 
pere  Louys  de  Matigny  Cheualicr,  fils  du  grand  Enguerran  Sei- 
gneur 
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gneur  de  Marigny,  premier  Chambellan  du  Roy  Philippe  le  Bel;  m o n t- 
& pour  mère  Robcrcc  de  Beaumés  Dame  de  ce  heu , de  Croifilles, 
autres  Seigneuries,  & hericicre  de  la  Chaftellenie  de  Bapaulmes. 

Mais  le  plus  excellent  tefmoignage  de  noblefTcqui  rendoitla  mef- 
me  Philippe  de  Melvn  recommandable,  c’eft  que  Phi- 
lippe DE  France  Duc  de Bourgongne la recognoiubitpour 
s’a  covsine  & SA  FiLLOLE.  Car  par  Lettres  palTccs  en  fonp„„„,, 
Hoftelde  Conflans  lés  Paris  le  penulticlme  iour  de  lanuier,  apres  t's  ‘>‘- 
la  confommation  du  mariage  d’elle  auec  le  sire  de  Mont- 
MoRENCvfon  Chambellan , il  déclaré  qu'en  confideration  des 
fcruices  qu’il  luy  auoit  faits,  Sc  pour  contemplation  & faueur  de 
cette  alliance , 8c  que  LA  femme  dvdit  Seignevr  de 
Montmorency  estoitsafillole,deson  ligna-  ' 
ge,etportoiT  son  nom,  il  luy  donna  de  grâce  fpeciale  la 
foinme  de  neuf  cents  liutes,  qui  luy  deuoient  eftre  payées  pour  le 
quint  8c  dixiefme  deniers  des  terresde  Croifilles  8c  de Courrieres, 

& du  Gaucfnc  de  Douay  , deuz  à caufe  du  tranfport  que  le  Sei- 
gneur d’Anthoing  en  auoit  fait  àcetteficnnefille.  Elleclloitaulli  ■ 
parente  de  Charles  Roy  deNauarre,dc  Philippe  d’Arthois  Com- 
te d’Eu,  Conneftable  de  France , 8c  autres  grands  Princes  de  fon 
temps. 

- L’a  n mille  quatre  cents  quatre  ily  cutdebat  entre  Pierre  d’Or-  1404. 
^montEuefquc  de  Paris8c  Iaqves  Seigneur  de  Montmorency 
8cdc  Conflans  fainte  Honorine,  pour  le  rachapt  que  Charles  d’Al- 
bret  Conncllable  de  France  deuoità  raifon  du  mariage  de  luy  8c 
de  Mariede  Suilly,auparauant  femme  de  feu  Guy  Seigneur  de  la 
Trimouïlle,àcaufc  de  la  Seigneurie  que cefte  Dame  auoit  tant  en 
fon  nom , que  comme  gardienne  8c  tutrice  de  fes  enfans , en  la  ter- 
re de  Conflans  fainte  Honorine , c’eft  affauoir  le  neuf  Chaftcl, 
droit  detrauers,  port,  palfage,  Sc  autres  droits  acquis  parfon dé- 
funt mary  S:  clic.  Toutes  Iclquclles  chofes  l’Eucfque  de  Paris  di- 
fbitcfttctcnuc5dcluyenplainficf,8c  le  Seignevr  de  Mont- 
.MORENCY  aucontrairc.  Mais  à la  finils  accordèrent  entreeux. 

Que  le  chafteau  neuf  de  Conflans,  auec  les  autres  polTcilions  que  t 
tenoit  Charles  d'Albrct  au  nom  de  fa  femme , 8c  les  deux  parts  de 
ce  qu’ilauoit  au  trauers  de  ce  licu,fcroicnt  tenues  en  plain  fief  du 
Seignevr  de  MoNTMORENCY,3cenarricreficfdc  l’Eucf- 
quc:8cl’autrcticrsdu  mcfme  trauers  rcleueroit  en  plain  fief  dudit 
Eucfquc.  En  fuite  dequoy  Iaqves  de  Montmorency  rc- 
ccut  en  foy  8c  hommage  Georges  Seigneur  de  la  Trimouil- 
Icfils  aifne  8c  heritier  principal  de  Guy  8c  de  Marie  de  Suilly,  du 
chafteau  de  Conflans,  8c  des  deux  tiers  des  autres  droits, par  Let- 
tres du  huidhcfmciourdc  luin  l’an  mille  quatre  cents  dix. 
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Cependant  le  Roy  Charles  VI.  ayant  rcüiiyàla  Couronne 
la  Comte’ d'Eurcux,&  autres  terres  de  Normandie  appartenantes 
auRoy  de  Nauarre,  moyennant  la  rccompenfc  qu’il  luy  en  nt  en 
Champagne  & GalHnois  par  l’etcdHon  & tranfpott  de  la  Duché 
deNemoursïIemefmclAQVES  Seigneur  de  Montmorency  & de 
Damuillc  rendit  aueu  à là  Majcfté  acaufe  de  la  Challcllenic  de 
Bretucil , de  fa  terre  & Seigneurie  de  Damuille:  où  pour  lors  y auoit 
ville  cloie&  faux-boUrg,  tour  alfifc  fur  motc  , pauillons  & mai- 
fons  J folfez  & riuietc , place  d’eftang  & garenne.  Le  tout  tenu 
par  vne  foy  & pat  vn  fief  de  haubert  entier,  & dont  il  deuoit  au 
Roy  le  feruice  d'vn  Chcualict  durant  l'cfpace  de  quaranteiours  à 
fes  proprescoufts  ôcdcfpens.  llamorticaulTil'an  millequatrccents 
huitjart'ranchir,  & mill  hors  de  toute  fa  Seigneurie  en  faueur  des 
Religieux,  Prieur, &Conuentdefaint  Martin  desChamps  de  Pa- 
ris, vn  fief  aflis  au  lieu  dit  le  Neuf-moulin  tenu  de  luy  en  foy  Sz. 
hommage.  Lequel  fief  lean  CaillotdemeurantàEfamulieleurdc- 
laiHà  enefehange  dequelqucs  autres  héritages.  Etd'ailleurs  il  eut 
procès  au  Parlement  contre  leanne  deChaftillon  Dame  de  l’IIlc- 
Adam,commel’vn  des  executeutsdu  teftamentdedefunt  Charles 
Seigneur  dè  Chaftillon&  de  Gandelus,  Confeiller  & Chambellan 
du  Roy  Charles  VI.  fouuerain  Maiftre  & general  Réformateur  des 
Eaues  Sc  Forefts  de  France, fon  coufm  germain  de  parmetciainfî 
qu'on  apprend  d’vn  Arreft  donné  lefeiziefmciourde  lànuicr  mille 

Îiuatre  cents  vnze.  Mais  depuis  il  nefelit  plus  aucune  chofe  de  luy, 
mon  qu’il  décéda  l’an  mille  quatre  cents  quatorze  aage  de  qua- 
rante quatre  ans  ouenuiron , & lailTa  plufieurs  enfans  mineurs  au 
bail  & gatdede  Philippe  de  Melvn  fa  femme,  qui  le  fur- 
uefeut  iufquesà  l’an  mille  quatre  cents  vingt  &c  vn. 

ENFANS  DE  lAQVES  SEIGNEP^R  DE 

Afontmorencj , ür  de  P Hiiirre.  DE  Melvn 
Jk  femme. 

«5-  I EAN  1 1.  dunom  Seigneur  de  Montmorency, d’Efeouen, 
& de  Damuille,  grand  Chambellan  de  France , aura  fon 
éloge  cy  aptes. 

15.  Philippe  DE  MoNTMOREScYdonnaorigineaux 
Branches  des  Seigneurs  de  Croifilles  & Coutriercs , de 
Neuuille-V  viftacnc,  & de  Bouts  ilefquelles  feront  rappor- 
tées apres  celles  de  lean  fon  ftere  aifné  au  Liure  V I.  de 
cette  Hiftoirc. 

15.  Pierre 
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Pierre  de  Montmorency  fc  trouue  nommé  en 
pluficursTiltrcsaucc  fes  frères , & mourut  fans  enfansde- 
uanc  l'an  mille  quatre  cents  vingt-deux. 


CY. 
Preuotf » 

■•7. 


Denys  de  M ontmOrency  cmbrâflala  profelTion 
des  Lettres , & cftudiant  encore  en  l’VniucrGté  de  Paris  à 
l’aage  de  vingt  ans  ou  enuiron,  Ican  de  Villicrs  Cheualier 
Seigneur  dcrIlle-Adam,au  nom  & comme  curateur  d'i- 
celuy  donné  par  iuftice , fit  partage  auec  Philippe  de 
Montmorency  fon  frère,  des  biens  & héritages  que 
I EAN  Seigneur  de  Montmorency  leur  frere  aifne'  leur  alli-  Prtooc»; 
gna  pour  la  part  qu'ils  deuoient  auoir  en  la  fucceflion  de 
icuz  1 A Qv  E s Seigneur  de  Montmorency  leur  pere,  de  P H i- 
LiPPE  de  Melvn  fafemme leurmcre, & de  Pierre 
DE  Montmorency  leur  frere,  par  Lettres  pafië'es  fous 
le  feel  de  la  Preuolle'  de  Paris  le  Samedy  cinquiefme  iour 
deluin  mille  quatre  cenrs  vingt- huit.  De  là  le  mefme  D e- 1 4 x 8.' 
NYs  DE  Montmorency  fut  Chanoine,  puis  Doyen 
de  l'Eglifc  Epifcopale  de  T oumay , & en  fin  nomme  à l'E- 
uefehe  d'Arras  apres  lamort  de  Fortigairede  Plaiikncc  der- 
nier Euefque.  Car  le  Chapitre  de  cette  Eglife  eftant  demeu- 
ré trois  mois  fans  ptoccderà.L'éle£fiontivnPaftcur,&n’en 
ayant  elleu  aucun  en  la  place  du  défunt,  la  prouifîon  de- 
l'Euefehé  tomba  en  la  dirpoGtion  de  laques  luucnel  des 
Vrfins  Archeuefque  de  Rheirascomme  Métropolitain.  Le- 
quel fuiuant  les  Canons  & la  Pragmatique  SaniRion  y pour- 
ueutdeuement  de  la  perfonne  de  Denys  de  Mont- 
morency lors  Doyen  de  l'Eglife  de  T ournay.  N eant-  j, 
^^oinsle  Chapitre  d'Arras  refiifa  de  l'admettre,  fauorifant 
^lïflean  Geofroy  eftrangdr,del’OrdtedeS.  Bcnoill.qnidifoit 
.liobir  droit  au  mefmeEuefché par  vertu  decertaines  Bulles 
Apoftoliques.  SutquoyDsNYs  de  Montmorency 
obtint  lettres  du  Roy  Charles  VIL  addreffées  aux  Baillis 
d’Amiens  acdcTournay,  pour  eftremis  par  eux  en  polTef-  ‘ 
fîon.  Et  d'autant  que  le  mefmc  Chapitre  s’oppofa  a l'exe- 
cution d'icelles,  ileut  recoursàla  Courde  Parlement,  qui 
par  Arrcft  du  xxi.  iour  de  luillet  mille  quatre  cents  cinquan-  145) 
te  trois,  ordonna  qu’il  feroit  receu  nonobftant  l’oppofi- 
fidon,  & iouy  toit  des  fruits  3c  reuenus.  Mais  foit  qu’il  ayt 
renonce  depuis  à fon  droit  ouautrement,  onnetrouueau- 
cune  mention  de  luy  au  Catalogue  des  Eucfqucs  d’Ar- 
ras. Et  apres  fon  deces  arriué  le  vingt-troifiefmc  iour  dù 
piois  d’Aouft  mille  quatre  cents  foixante  & quatorze,  111474; 
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receuc  l'honneur  de  la  fcpulture  en  l’Eglifc  Epifcopalc  de 
Tournajr. 

eneans  naturels  de  IAQTES 

Seigneur  de  Monemorency. 

15.  Iaqves  DE  Montmorency  félon  vnArrcIldcran 

mille  quatre  cents  cinquante-neuf  fut  heritier  à raifon  de  ( 

là  femme  de  Maiftre  Philippe  Perdriel , coniointement  ^ 

auec  Maiftre  Simon  Oaere,  laques  Perdriel , Germain  Sc  j 
ChriftoflePaillarts,  Marguerite Paillart  venue  de  feu  Mai- 
ftre Philippe  du  Drac,  & lean  de'Malines. 

15.  Dehyse  de  Montmorency  fut  mariee  à Robert 
Enguerran  Efcuyer , par  I a qv  e s Seigneur  de  Montmo- 
rency Ton  pere,  qui  luy  donna  en  faneur  de  mariage  les 
Hefs  nommez  Clûmellc  & Aumere  allis  en  la  paroiUe  de 
Charnelle  Scauxenuirons,  en  la  terre  & Seigneurie  de  Dam- 
uille.  Aufquels  hefs  fucceda  depuis  Chriftophle  le  Gras  Ef- 
cuyer  Seigneur  de  Bigars,  comme  heritier  deDENYsB  de 
MoNTMORENCYàcaufedefà  mere  ou  de  fa  femme.  Et 
apres  famortilsefcheurentà  Maiftre  loachim  le  Gras  Pre- 
ftrefon  filsSc  herideren partie, quilesvendità  G villav- 
ME  Seigneur  de  Monemorency  premier  Baron  de  France, 

Seigneur  delaRoche&deDamuille,  petit  fils  de  Iaqvee 
Seigneur  de  Montmorency  ,&àANNE  Pot  fon  cfpou- 
fe,par  lettres  paifees  le  Vendredy  vi  1.  iour  de  luin  mille 
cinq  cents  quatre,  foubs  le  feel  de  la  Vicomte'  d’Eureux  tc> 
nue  lors  par  Anthoine  de  Cuignac  Cheualier  Seigneur  de 
Dompierte , Maiftre  d’H  oftel  ordinaire  du  Roy. 

if.  Ieannede  Montmorency  marie'eà  Lovys  de 
Monstrerollier  Efcuyer,  auec  lequel  elloeftnom- 
méeenvn  Aneftde  l’an  mille  quatre  cents  cinquante  qua- 
tre, femble  aulli  auoir  efté  fillcnaturellc  de  laques  Seigneur 
de  Montmorency. 
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MONT- 

JEAN  IL  SEIÇNEER  DE  MONTMQ-^°^^- 
rency,d’£fcouen,  de  Damuille  i ConflansV^itry  en  Bneja 
‘Tour  de  Chaumont,  Tauernj  ,S.  Leu,  çfc.  Confetller^ 
Chambellan  des  RoysCharlesl^ J I.f^I^ujsEI.ptemter 
Raron  ^ grand  Chambellan  de  France. 

Chapitri  ÎX. 


IL  y a.iu  Thfefor  de  Chantilly  vn  ancien  Liurc  intitule,  Pa- 
pier où  font  enregijlrez  les  perfonnes  tenants  fef  en  la  Chajlellerie  Pinicei, 
de  Montmorency,  lefjuels  font  entrer  en  foy  hommage  def- 

dits  fiefs  deuers  Madame  Philippe  DE  Melvn  Dame  de 
Montmorency ,ayantlagardedeMzssil\Ks  ses  ENrANs,C('m- 
mençantà  Pafquel'an  de  grâce  mille  quatre  cents  gy  quatorze.  Et  aufi  1414. 
ceux  qui  font  tntretg  en  foy  gy  hommage  deuers  Monsievr  Iean 
Seignevr  de  Montmorency  depuis  quU  efi  venu  à fa  fei- 
gneurie,  tant  de  France,  Normandie,  Flandres,  Brie,  V tulquefiin , que 
d’ailleurs.  Duquel titreouinfeription  s’apprend  que  I aqves  Sei- 
gneur de  Montmorency  décédant  laifla  en  la  garde  de  Philippe 
DE  Melvn  fonefpoufcpluficursenfansmineurs, dontl’aifnc  fût 
Jean  II.  de  ce  nom  Seigneur  de  Montmorency,  d'Efeouen,  do 
Damuille,  fie  autres  terres. 

L’a  n mille  quatre  cents  quinîc  à la  En  du  mois  d’Aoüll  fut  fait  * 4 1 5 • 

rrtage  des  biens  de  feue  Perrenelle  de  Villers  Dame  de 
Perte- Y mbaut,de  Vitry  en  Brie.de  la  T our  de  Chaumont  en  Vvc-  “*• 
Jdn, de  Belle- Eglifc  près  Chambly,  de  Bercy  IcsCharenton,  fie  de 
■VilUcrslcfec,cntrclamcfmcP H ILiPPE  de  Melvn  venue  de 
1 A E $ Seigneur  de  M ontmorency,  comme  tutrice  de  fes  enfans, 
&DÏNYSE  de  Montmorency  DamcdeCriifefeurdc  1a- 


QVÉs.  Parlequcl  part.ageles  terres  deVitry  en  Bric,  dclaTour  de 
Chaumont  vulgairement  dite  la  T our  au  B egue,  Sc  de  Villers  le  fcc, 
elchcurcnt  Avx  enfans  de  Philippe  de  Melun.  L’annecfufdi- 
tecllcrcccutaüin  en  cette  quahtclesaueuzdcGuy  Turpin  Cheua- 
heiàcaufcdc  fafcmmc,pout  vnfief  aflisà  Herouuillc;  & de  laque- 
line  Pay  ncl  veuue  de  Pierre  d’O  rgcmôt  Seigneur  de  M ontjay,  pour 
vn  autre  fief.  Et  IcannedcPaillartDame  de  Pacy , d’El'pigncul  fit 
d'Efpignollct  fur  Seine, auoua  encore  tenir  en  foy  fie  hômage  d’elle  à 
caufe  delà  Scigneuriede  Montmorency,  comme  avant  La  garde 
de  sesenfans,  toute  ta  haute  indice  en  toute  fa  ville  &:  tcrrouct 
d’Elpigncul  fie  d’Efpignollet,  terres  demembrees  autrcsfoisde  la 
Chadcllenic  de  Montmorency  , par  Lettres  du  vingt-ricufiefmc 
jour  de  Septembre  mille  quatre  cents  feize. 
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Mais  quatre  ou  cinq  ans  apres  Philippe  de  MelvN 
mourut, &luy  fucceda  I e an  Seigneut  de  Montmorency  fou  fils 
aifné  aux  terres  de  Courrieres.deCroifilles,  &âutres.  Carie  Com- 
pte de  la  recepte  de  Lens  rendu  par  Huel  Orfcurelan  mille  qua- 
tre cents  vmgt  & vn  à la  Chambre  des  Comptes  de  Lille , porte 
que  ce  Seigneurpour  lors  feulement  Efcuyer,S:  non  encore  déco- 
re del'honncurdc  Cheualerieàcaufe  de  fon  petit  aage,  paya  le  re- 
lief d'vn  fief  feant  à Courrieres  à luy  efeheu  de  la  fucceflion  de 
feuëMADAME  DE  MONTMORENCY  SA  MERE,  llfetrou- 
ue  aulTi  diuers  aueuz  renduz  au  mefmc  Iean  Seigneur  de  Mont- 
morency, de  Damuillc,de  Croifilles,  & de  Connans  fainte  Ho- 
norine,à caufe  defon  chafteau,ville& Seigneurie  de  Croifilles, es 
années  mille  quatre  cents  vingt  deux,quatre  cents  vingt-trois,&  au- 
tres. Et  eftaiit  aagé  de  vingt  deux  ans , ou  enuiron  , il  efpoufk 
Jeanne  de  Fossevx  Dame  des  Seigneuries  de  FoITcux,  d'Au- 
teuille,deNeuelc,  deVvime,  & autres  tenes  fitue'es  au  Pays  bas. 
Car  elle  eftoitfilleaifnee&heritiereprincipaledelEAN  de  Fos- 


» V 

sEvx  Seigneur  desmelmes  terres, Cheualier,Confeiller&Chanlj' 
bellande  leanDuc  de  Bourgongne,  ComtedeFlandres,  & Gou- 
uerneur  ou  Capitaine  General  pour  luy  en  la  Comte  d’.Arthois,& 
de  leanne  de  Preure  fon  efpouîcfilleduSeigneurdcPrcurc&dela 
Planque  & d’ A élis  de  Mamuez. 

Cette  leanne  dePreurefamereeftantdemeureeveuuelama- 
riaauec  1 1 a N Seigneur  de  Montmorency,  par  traité  fait  le  vingt- 
neuficfmeiourdelanuiermillequatrecentsvingt  deux.-àcondition 
qu’il  aurait  & emporteroit  toutes  les  terres,  chafteaux,  maifons.  Sei- 
gneuries, polfeflions  & feuenus  quelconques  généralement  & efpe- 
cialement,  que  tenoient  & polTedoient  auiour  de  leur  décès  feuz 
Monsievr  de  Montmorency  et  Madame fcspcre& 
rnere.  Excepté  que  fur  icelles  terres  & Seigneuries  Philippe 
ET  Denys  de  Montmorency  fes  frères  auroient  leur 
droit  naturel , quints,  & autres  droits  tels  que  les  couftumes  des 
lieux  poutroient  fouft'rir  ; en  cas  qu’ils  ne  le  contentalTcnt,  l’v'n 
de  la  ville , terre  & Baronnie  de  Damuille  en  Normandie  aucc 

les 
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fes  appartenances  j l’autre  des  terres  de  Vitry  en  Brie  8c de  Chau-  «ont. 
mont  en  Vvexin.  11  futaulTi  accordé  & conuenu  d’autre  part  que 
Ieanne  de  FossEvxautoit  touteslesccrres,  Seigneuries,  ôc 
poflclTions,  que  tenoit  & poflèdoit  auiour  de  fon  dece's  feu Mon- 
lleur  de FolTcux  fonpere  : en  donnant  feulement  à Bo  NNE  D E • • 
F O s s E V X fa  feur  puifn  eepourtouspartages,quints,  appan  âges,  8c 
droits  naturels , la  fomme  de  dix  mille  efeus  d'or  pour  vne  fois,  donc 
Madame  de  Folfeux  leur  merc  feroit  tenue  de  payer  quatre  mille 
couronnes  d’or.  Et  moyenn:int  ce,  I e a N Seigneur  de  Montmo- 
rency luy  affigna  pour  droit  de  douaire  la  moitié  entièrement  de 
toutes  les  terres  8c  Seigneuries  qu’il  polfederoit  aux  iours  de  fes 
nopces  8c  de  fon  décès , nonobltant  quelconques  couftumes  à ce 
contraires. 

En  fuiteilbaillaàPHiLiPPE8cà  Denys  de  MONTMO-p,,.„„^^ 

R B N c Y fes  frétés  pour  partage  de  tous  les  biens  meubles , con-  'tv 
quells  8c  héritages  appartenants  à feuz  Monsievr  Iacives 

EN  SON  VIVANT  CHEVALIER  SeicNEVR  DE  MoNT- 
MORENCYLEVRPERE,BTA  MADAME  PHILIPPE  DE 
MeLVN  LEVR  MERE,  ET  A PEV  PlERRE  DE  MoNT- 
MORENCY  LEVR  P RERE,non  les  villes8ctettes  de  Damuille, 

J de  Vitry  en  Brie  8c  de  Chaumont,  comme  il  auoit  efté  propofé  à 
i r.ibn  contraademariage;maislesmaîfons,chafteaux, terres, 8c Sei- 
i gneuriesde  Croifilles  8c  de  Courtières,  auec  le  Gaule  ou  Gauene  de 
Douay.EtquantàBoNNB  DE  Fossevx fcurpuiCiéedelEAN- 
NE  DE  Fossevx  femme  du  mefme  Iean  Seign  EVR  de 
Montmorency,  elle  fut  matiee  quelque  temps  apresàlA-^‘*'“*'  ' 
QVES  DE  Craon  Seigneutde  Dompmart,  de Bemauille 8c  de 
Clacy.filsde  Iean  deCraon  Cheualier  Seigneur  des  mefmes  lieux, 

8c de  Guyede Lonroy  fa  femme, par contraét  palféle  vingtfeptief 
me  iout  de  luin  mille  quatre  cents  vingt-fept,  foubs  le  feel  de  la 
Saillie  d’Amiens  eftably  en  la  ville  Sc  Preuofté  de  Monftreul.  Au- 
quel conttaft  alfiftcrent  Philippe  de  Foffeux  dit  le  Borgne  Cheua- 
Iicr,Scigneur|d’Arly,onclepatemeldeBo  N N e,8c  Guyede  Lonroy 
pour  lors  fon  efpoufe,  mere  de  laques  de  Craon.  Ieanne  de  Preu- 
te  Dame  douairière  de  Folfeux  8c  de  Neuele  s’y  trouua  pareille- 
ment , 8c  promift  de  bail  1er  à la  mefme  B o N N e fa  fille  en  fàueut 
de  cette  alliance,  non  feulement  quatre  mille  (àlus  ou  couronnes 
d’or  desdix  mille  que  1 E A N Seignsnr  de  Montmoren- 
cy,8c  Ieanne  de  Fossevx  fa  femme  deuoient  luy  payer; 
mais  encore  dix  mille  autres  fâlus  d’or,  dont  elle  s’obligea  d’afli- 
■ gner entre autreschofes  à laques deCraon8càellerroiscentsliures 
tournois  de  rente  furbons  8c  fuffifans  héritages,  aptes  la  mort  de 
Madame  Aelips  de  Mavmez  Dame  douairière  de  Preure  8c 
de  la  Plannuc  fa  mere. 
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MONT-  Cependant  il’ 2rriua  d’eftrangcs.chan^cments  en  l’Eftat  & 
MOREN-  affaires  de  France.  Car  Yfabcau  de  Bauierc  Princcffcambiticu- 
fc  & cruelle  mere  eut  tant  de  pouuoir  fur  les  volontcz  & la  foi- 
bleffe  dcl’efpritdu  RoyCharles  'V I.  fon  mary,  quafaperfuafion 
, . il  exhereda  Charles  Dauphin  de  V iennois  fon  fils , & le  dédi- 
ra indigne  defiicccderàla  Couronne,  dont  il  fit  don  à Henry  V. 
Roy  d’Angleterrefon  gendre, par  Traite'  conclu  à Troyes  lexxi. 
lourde  May  mille  quatre  cents  vingt.  En  fuite  dequoy  le  Dauphin 
fut  contraint  defe  retirer  enTouraine,oùfcs  plusaffeûionnczfer- 
uiteurs  le  fuiuirent.  Et  entre  autres  Iean  Seignevrde 
Montmorency  tint  à beaucoup  de  gloire  d’abandonner  mef- 
mes  tous  fes  biensà la mercy  des  ennemys,pour  luy  faire  vnefide- 
le  affiftanceen  fa  retraite.  Ce  que  le  Dauphin  Charles  vôulut  reco- 
gnoiftre incontinent  apres  qu'il  eut  fuccede'  audroitdu  Royaume 
parb  mort  de  Charles  VI. fon  pere.  Caril  luy  donna  l'Office  de 
Chambellan  de  Fran  ce,  dont  aucunsdefespredeceffeurs 
auoient  défia  efte  honorez,  comme  telmoigne  vn  A(ffe  du  huiftief- 
1415.  iour  de  Mars  mille  quatre  cents  vingt-cinq,  par  lequel  Iean  de 
ptentn  Machne  bourgeois  demeurant  à Arras  luy  baillant  déclaration 
&denombrement  dedeuxfiefs  tenus  de  luy  àcaufe  de  fa  ville,  ter- 
re, & Seigneurie  de  Croifilles,  le  qualifie  fin  nef-grand  &■  doubeé 
Seigneur KTH  Seignbvr-db  MoNTMoRENCY.deDrfw»- 
«iflf, de  Croiser, (jrCHAMBERLAiN  db  Franche. 

..•Le  *mefme  Dauphin  ayant  eftd  couronné  Roy  de  France  à Poi- 
tiers au  temps  queHenry  VI.  fils  de  Henry  V.  Roy  d'Angleterre 
le  fut  en  la  ville  de  Paris,  on  veid  deux  Roys  en  ce  Royaume,  deux 
partis, deux  armees.  Maisles  Angloispour  eftre  maiftres  de  Parisj 
& du  premier  Sénat,  eftimerent  que  l'audlorité  du  fouuerain  com- 
mandement eftoit  de  leur  collé.  D'où  vint  que  le  Roy  d'Angle- 
terre indigné  contre  Ib  an  SeigneurDE  Montmorency,» 
raifondefonefloignement,  & des  grands  & importants  deuoirs 
quil  rendoit  au  Roy  Charles  V 1 1.  fon  ennemy,  déclara  toutes 
les  terres  tant  de  France,  de  Brie,  &deNormandie,qu■auttes,con- 
fifquécs  & acquifesà  fa  Couronne,  & les  donna  à Iean  de  Luxem- 
bourg baÛardde  S.  Pol,  Capitaine  de  Meaux,  qui  tenoit  fon  patty. 
Dequoy  il  luy  oélroya  lettres  quelque  temps  apres  eftant  à V ernon 
14 1 9 . le  dixiefineiour  de  Septembre  mille  quatre  cents  vingt-neuf  Et 
d autant  qu’elles  portent  fur  le  front  les  marques  fïgnaléesde  la  fi- 
delitéd’vn  tel  Seigneur  enuers  fon  Prince  ; pour  le  feruicc  duquel 
&aumilicu  de  fes  plus  grandes  aduetfitez  il  expolà  fl  genereufemét 
biens  auec  fon  fang  & fa  vie  : ie  ctoy  faire  beaucoup  pour . 
cette  Hiftoire,d’en  reprefenter  icy  la  copie  tiree 
fil  14t.  d vn  ancien  Regiftre  de  la  Chancellerie. 

Henry 
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Henry  par  U grâce  de  Dieu  Roy  de  France  (y  d’ j4ngleterre.  mont* 
Sauoir  faifons  à cous  prefens  (T  auenir , que  pour  conjideration  des 

frands  (y  notables  Jeruices  que  noflre  ame  &•  féal  Cheualier  1 EAN 
aftardoi  SAINT  F Oi.,Capitaine  deMeaux,nous  a faits,(y  enco- 
core  fait  vn  chafcun  tour  ou  fait  de  nos  guerres  de  France , (y 
rons  que  fajfe  ou  temps  aduenir  , (y  pour  certaines  autres  caufes  iujles 
(y  raiftnnables , à iceluy  Cheualier  par  l'auis  (y  deliberation  de  nojlre 
trescbter  gy  tresamé  oncle  Is  H A N Regent  nojlre  Royaume  de  France, 

Duc  de  Bedford,  auons  donné,  cédé,  tranjjiorté,  iy  delaijfé,  donnons, 
cédons,  tranj^ortons , gy  delaiffons  par  ces  pre fentes , les  Ville  , chajlel, 

Cr  Seigneurie  de  Montmorency,  enfemble  toutes  les  autres  vil- 
les, chajleaux,fortereJps, villages,  maijins , Seigneuries , lufices  , hé- 
ritages, cens , reuenues , ypojfejiions  quelconques  , qui  derrenierement 
apartenoient  à IehAN  n’4|;»frc  SeignEVR  DE  MontmO-  • 
RE  NC  Y,  quelque  part  (y  en  quelque  lieu  qtCellesfoient  Jttuées  y ajîi- 
fes , tant  en  France,  Brie  , ÿ Normandie,  comme  autre  part  en  no- 
fire  Royaume  de  France,  lefqueles  font  à nous  for  faites , efcheué's,  con- 
fifquees,  (y  apartenantes  : parce  que  ledit  Iehan  de  Montmo- 
rency ?»  rompant  la  foy  (y  loyauté  qu'il  nous  deuoit,  & en  com- 
mettant crime  de  let^e  Maiejlé  à l'encontre  de  nous,  s’ejl  rendu  (y  con- 
fBiue  à nous  rebelle  y defobéiffant , y de  fait  demeure  y conuerfe  auec 
‘ nos  ennemis  y aduerfatres , y les  fauorife , aide  y conforte  de  fon  po- 
uoir  à l'encontre  de  nous.  Pour  ioyr  y vfer  plawement  y paifblement 
par  ledit  Iehan  bajlardde  S.Pol  y fes  noirs  majles  légitimés  venans  de 
luy  endirefle  ligne, de  toutes  les  villes,  chajleaux.  Seigneuries,  y au- 
tres chofes  deffufdites , à toufiours  mass  perpetuelment  y heredieable- 
mentcomme  de  leur  propre  chofe,  en  quelque  valeur  ou  ejlimation  qtfel- 
lesayenc  efiéou  temps  paffè,foient  de  prefent,  ou  puijfent  ejlre  ou  temps 
adueniTipourueii  quelles  ne  foient  de  nojlre  ancien  domaine,  ne  données  par 
ttosss  àantres  auant  ladate  de  ces  prefentes , y parmi  ce  qu'il  en  fera  les 
deuoirs  à nom  y à autres  où  il  appartiendra , y paiera  les  charges  pour 
cedeuesy  accoujliimees.  Si  donnons  en  mandementànosames^yfeau^ 
Confeillerslesgens  de  nos  Comptes,  y c.  Donnéa  V'ernon  le  x.  iour  de 
Septembrelan  degrace  MCCCC.  yxxix.y  de  nojlre  régné  le  vit. 
Ainfifgné.  Par  le  Roy  à la  relation  deMons.  le  Regent  le  Royaume  de 
France  Duc  de  Bedford.  I.  de  Riuel. 

E N vertude  ccdon , Ican  baftard  de  Luxembourg  fit  hommage 
pour  laBarnnnic  de  Montmorency  au  Roy  d'Angleterre,  & p*8-  '‘*- 
en  baillaaducuà  la  Chambre  desComptesde  Pans.  Mais  comme 
telle  pofreflioneftoitiniuftc,&vfurpee  contre  tout  droit,  aufii  ne 

t»cut-il  pas  s’y  maintenirlonguement.  Car  encore  que  le  Roy  Char- 
esfullrbibledarmes,d’amis,acd'argenc,toutesfois  il  rrclaifia  pas 
de  fc  mettre  en  campagne,  fe  Tentant  puilTant  de  droit  & de  courage 
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MONT-  pour  maiiitciiirra  qualité.  EtDicuquifauorifclcsiuftcsintcntiohi 
MOREN-  des  ficns.luyfufcita  finalement  vnc  Puccllc  appcllcclcanne  d'Arc, 
à l’cxhorration  de  laquelle  il  rcfolutdcs’allcr  faire  facrerà  Rheims. 
1419.  Il  partit  donc  de  Gicm  au  mois  de  luin  mille  quatre  cents  vingt 
neuf  accompagné  dequelquesSeigncurs  de  marque,  entrelefquels 
futlEAN  Seignevr.de  M O N T MO  R e N c Y,  defchatgc'dés 
lors  de  l'Office  de  grand  Chambellan  de  France  en  faucut  de 
Georges  Seigneur  delà  Trimouille.  Il  paffia à S.  Florentin,  Auxer- 
re, T royes,  &;  Chaalons,  qui  luy  obéirent,  & de  làfe  tendit  en  la  vil- 
le de  Rh  cims,  où  il  fut  facré  & couronné  Roy  le  fixiefme  iour  de 
luillct.  Les villesde  Laon , Soilfons,  Prouins,  &c  Chafteau-Thierry 
Icrecogncurenten  fuite.  Et  menant  fonarmeevcrsCompiegne,il 
la  contraignit  auffi  de  fe  rangera  Ibnobciflànce.  Qimy  fait,  la  ville 
deSenlisle  receut,Crcil,Beauuais,  Pont  fainte Maixence, Choify, 
la  NeuuillcenHets,luy  ouurirçnt  leurs  portes.  Et  de  l’autre  cofte 
Montiay, Chantilly, Saintincsfercmitcntcncorefoubs  fon  auéto- 
tité.  AtoutcslefquellcsconqueftespajrticipalemcfmelEAN  Sei- 
îr G N £ V R D E M O N T M O R E N c v,qui  luy  fit  lors  homage  & fermet 
r.i,  nouueau  au  Roy , comme  rapporte  Enguerran  de  Monltrelet  en  les 

fitZ’r'n’  Chroniques, fans  en  exprimer  la  caufe.Maisce  fut  indubitablement 
'*  ’■  pour  la  terre  & Baronnie  de  Montmorency,  laquelle  il  recouurades 

mains  de  Ican  baftardde  Luxembourg  au  mois  d’Auril  mille  quatre 
prti.L.,  cents  trente,  ainfi  qu’il  cft  rapporté  dans  vn  Arreft  du  Parlement 
p*g  i‘>-  prononcé  le  premier  iour  d’Auril  mille  quatre  cents  quaran  te  neuf. 
Parlequel  Arrcll  laterrede  S.  Leu  tenue  en  fief  de  cette  Baronnie 
luyfiit  adiugeeàfautc  de  droits  Sedeuoirs  non  faits  fur  Guillaume 
des  Prez  Chcualier&  Dcnyfe  de  Thorote  fa  femme,  qui  difoienc 
en  auoircllé  receuzàfoy&  hommage dufufdit  ballardde  Luxem- 
bourg , au  temps  qu’il  detenoit  la  Seigneurie  de  Montmorency. 

Cependant  l'armcc  du  Roy  Charles  pourfuiuant  fes  vidoi- 
rcs  arriua  iufqucs  à S.  Denys,  & de  là  vint  fc  logera  laChapellc  pour 
donner  vnc  allarmc  à la  ville  de  Paris.  Auquel  lieu  félon  que  re- 
marque Ican  Chartier  Moyne  de  lâint  Denys  en  THiftoite  de  ce 
Roy , LE  SIRE  DE  Montmorency  ne  manqua  encore  de 
i-  fe  trouuer  auec  les  Ducs  d’Alençon  & de  Bourbon , les  Comtes  de 
k?vu"  V endofme , de  Laual , & autres  Seigneurs  François  ; aidaà  prendre 
d’alTaut  le  boulcuart  4=  la  porte  faim  Honoré:  & fit  lors  tant  de 
braucs  exploits  d’armes,  que  pourmatque  de  fa  gcnerofité  il  mérita 
d'y  rcccuoir  l’honneur  de  Chcualcric.  Mais  rallegrclfc  d’vne  telle 
gloire  fut  troublée  peu  apres  par  le  ducil  que  luy  caufa  la  mort  de 
Îeanne  de  FossEvxla  femme.  Car  elle  deceda  le  fécond 
I 43 1.  iour  de  Septembre  mille  quatre  ccntstrcntc&  vn,  &fuc  inhumée 
enl’Eghfcdc  faint  François  de  Scnlis,oiifc  voidfa  tombe  à cofté 
‘ gauche 


\ 

< 


Digitizcci  by  CiKjgle 


DÈ  MONTMORÉMCŸ,L1VRÉ  Îlî.  155 
gauchedu  grand  autel, cmbclliedesArmesdcMontrtiorcncy  &dc 
FolTcux  tant  pleines  que  parties,  & vnc  infeription  gtaue'c  à l’cn- 
tout , qui  contient  le  temps  de  fon  dcccs . 

L’a  n mille  quatre  cents  trente  cinq  la  paix  fut  trâitee  8c  iurcc  à 
Arras  entre  le  Roy  Charles  V 1 1.  & Philippe  le  Bon  Duc  de  Bout- 
gongne.  D’où  deriuerent  de  grandes  benedichons  aux  François, 
ôc  de  grandes  ruines  aux  Anglois.  Carl’annccfuiuantc  Paris  ouurit 
les  portes  au  Roy*  quelle  luy  auoit  fermées  pour  l’amour  de  Ican 
DuedeBourgongne  tué  à Monftereau.  Les  Anglois  en  fortirent, 
8c  le  Roy  y fut  receu  comme  vidorieuxde  fes  cnnemys.  A l’exem- 
ple dequoylcsliabitans  de  Pontoife  mirent  auffi  les  Anglois  hors, 
6c  enuoyerent  deuers  Ican  de  Villers  Seigneur  de  l’Ille-Adam, 
Chambellan duDucdeBourgongne,afin qu’il  vinft prendre  la  de- 
fenlcdeleurvilleaunomduRoy.  Cequ’ilhten  diligence,  comme 
remarque  l’Hiftoire  de  ce  temps-là.  Et  pour  la  garde  de  la  place  de- 
meurèrent auec  luy  I K a N Sbignevr  de  Montmorency, 
laques  de  Villers,  8c  autres  Capitaines. 

Qvelcjve  temps  aprescclE  an  Seigneur  de  Montmorency, 
comme  ayant  la  gardedel  EAN  8c  de  Lovys  de  Montmo- 
rency fesenfans  8c  de  feue  Ieann  b DE  FpssBvxfafemmc, 
eut  procès  contre  Philippe  de  FolTeux  dit  le  Ôorgne  Cheualicr,  à 
caulc  de  certains  héritages  de  la  Maifon  de  FolTeux , aufquels  il 
demandoit  part,  comme  frere  du  défunt  Seigneur  de  FolTeux  pere 
dcleanne.  Surquoy  fut  rendu  Arreftau  Parlement  de  Paris  lequa- 
triefmeiourde  Septembre  mille  quatre  cents  quarante  trois.  D’ail- 
leurslc  mefmeSeigneutdcMontmorency  reccut  Guy  de  la  Roche 
Cheualicr  en  foy  6c  hommage  du  fief,  terre , 8c  Seigneurie  d’Atti- 
chyfur  Aifnc,tenuduchafteau  de  Montmorency  aux  vs  8c  couftu- 
nicsde France.  Dequoyy eutletttespalTccs  levingtquattiefmeioirr 
de  luin  mille  quatre  cents  quarante  cinq  ; contenants  que  parparta- 
gcfaitcntrcluy 8c Philippe  de  MoNTMoRENCYSeigneur 
dcCroiGUcs,  8c  Maiftre  De  N Ys  de  Montmo  rènc  y fes  frè- 
res, iceluy  Philippe  deuoit  auoir  pour  cette  fois  le  rachapt  deu  à cau- 
fedudit  fiefd’Attichy.  Et  de  là  ilfuiuit  leRoy  Charles  VII.  duquel 
iledoit  lors  Confeiller  8c  Chambellan  ordinaire, àlaconqueftede 
la  Duché  de  Normandie  : ou  il  recouura  fa  terre  8c  Seigneurie  de 
Damuillequeles  Anglois  ennemys  du  Royaume  auoient  réduite  à 
vn  tre»<alamiteux  dhit.  Car  lescloftures  delà  ville,  lesfaux-bourgSj 
latoutaflifcfurmote,lespauillon,maifons,  folfez  8c  autres  orne- 
ments 8cforti(îcations  qui  fouloicpt  la  décorer , auoient  efté  démo- 
/ics&defttuite^par  la  guerre.  Enconfiderationdefquelles  ruines  le 
Roy  Juyoâtoyafurfeancciufqucsà  vnan  pour  luy  cnbàilleraueu 
te  dcnôbrement , par  Lettres  oattéesà  Rouen  le  dixhuiâiefmc  iouc 
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« O N T-  de  Nouembre  mille  quatre  cents  quarante  neuf. 

MORIN-  Normandie  elmt  réduite  en  robeïITance  du  Roy  auec  la 

Prouincede  Guienne,lesFtançoiscommencerentàiouïrdesfruits 
d'vne  agréable  paix.  Durant  laquelle Ie an  Seignevr  de 
MoNTMOREN  CY  fe  remaria  à Margverite  d’O  R G e- 
MONT  veuue  de  Gvtllavme  de  Brovllart  Cheualier 


ORGE. 

MONT. 


D'ixor  à 
trois  cTptcg 
d'orge  d’or 
«fi  pal , t(- 
carrelé  de 
Paynelf^oi 
eft  d’or  a 
deux  falTe 
d'axuc  «c- 
coinpa* 
gnéei de 
neuf  net* 
1er  tes  de 
gueulles,|. 
a.  ).  ouïe- 
Ion  aoruot 
d'*n  oile 
de  merlet- 


Seigneur  de  Badouuille , duquel  elle  auoit  plulieurs  enfans,  notam- 
ment Guillaume  de  Broullart  Seigneur  de  Badouuille,  quifutaullr 
depuis  Seigneur  de  Montiay  & de  Lify  fur  Ourc  : laqueline  de 
Broullart  ou  Broullat  allie'e  à Louys  de  Vieuxpont  Seigneur  de 
Couruille,par  traité  de  mariage  fait  le  troificfme  lourd’ Aouft  mille 
quatre  cents  cinquantedcux:Matiede Broullart  femme  de  Colart 
G ourle  Cheualier,  Seigneur  de  Monfutes:  &c  leanne  de  Broullart 
coiointc  auec  Gaucher  de  D oulcigny  Baron  de  Broyés , Seigneur  de 
S.  Quentin  le  V erger  en  Champagne. 

Cette  Margveritte  d’Orgemont  cftoit  artiere- 
filledePiERRE  d’O  rgbmont  I.  du  nom  Cheualier,  Seigneur 
de  Chantilly , d’Aufois  ,Charuetcy , Mery,  Confeillerdu  Roy  Char- 
les V.  Chancelier  de  France  Sc  de  Dauphiné.  Elle  eut  pour  ayeul 
Amavry  d’Orgemont  Cheualier  Seigneur  de  Chantilly,  de 
Montiay, d’Aufois,  deChauercy  & de  Marines,  Confeillerdu  Roy 
& Maiflre  des  RequeftesdcfonHoftel;  & pourayeulc  Marie 
DE  Paiilart  DamedeThorigny &de  Lify  fur  Ourc,  fille  de 
Philebertde  Paiilart  Cheualier,  8:  de  leanne  de  Dormans  fille  de 
Guillaume  de  Dormans  Cheualier,Chancclier  de  France  Sc  de  Nor- 
mandie. S^n  pere  fut  Pierre  d’Orgemokt  II.  du  nom 
Cheualier  Seigneur  de  Chantilly , de  Montiay , Aufors , Chauercy, 
Marines,  Confeiller  & Chambellan  du  Roy  Charles  V I.  & Ef- 
chanfondu  DucdeBourgongnci&famerel  Aqvelin  e Paynel 
fille  de  Guillaume  Paynel  Seigneur  deHambuyeStdcBriqucbec, 
laquelle  eft.ant  veuue  de  Pierre  d’Orgemont  fe  remaria  à Ican  de 
Fayel  Vicomte  de  Bretucil.Finalemcntelleeut  pour  frère  Pier  re 
d’ORGEMONT  111.  dccenom,SeigneurdcMontiay,deClran- 
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tilly,  dcLify  fur  Ourc-,  & autres  terres  cydcflus  exprimées,  lequel  "ont- 
fut  Confeillcr  Se  Chambellan  des  Roys  Charles  VII.  Se  Louys  XI- 
Se  efpoufa  Marie  D E Roy  e fillcde  Mathieu  Seigneur  de  Roye,  " 

de  Muret,  & deGcrinigny,  Se  de  Marguerite  de  Guiftelles  fa  fem- 
me ; qui  luy  donnèrent  en  mariage  les  terres  de  Guiuery,de  Quency, 
de  Bcthcncourt , Sachy  le  grand , Longueaue,  Se  V illiers  près  de  Ca- 
ftenoy, parcontraftpalîcl'vnziefmeiourdeNoucmbrc  mille  qua- 
tre cents  vingt  deux.  Mais  Pierre  d’Orgemont  n'en  eut  point  de 
lignée.  Se  apres  fa  mort  les  Seigneuries  de  Montiay , de  Chantilly, Se 
autres  dcfia  dites  efeheurent  aux  enfans  de  M A R g v e R itte 
D’O  RGEM  ONT  fafeur  Dame  de  Montmorency,  nez  tant  de  fon 
premier  mariage  que  du  fécond,  comme  fera  remarqué  cy-apres. 

La  mefme  Dame  obtint  la  terre  de  Thorigny  de  la  fuccellion 
de  Mariede  Paillart  fon  ayeule.  Et  eftantdemeurec  veuuc  de  Guil- 
laume de  Broullart  fon  premier  mary  l’an  mille  quatre  cents  cin- 
quante trois  ou  enuiron , elle  reprift  peuapres  vne  féconde  alliance 
aueclEAN  Seignevr  DE  Montmorency.  Car iUctrou-p,g. 
ue  mention  d'cuxcommcmariezdcs  le  troifiefme  lourde  May  mil- 
le  quatre  cents  cinquante  cinq  envn  Artcftdu  Parlement  de  Paris  1 4 j j.' 
donné  contre  lean  d’Aunoy  dit  le  Galois,  Cheualier,  Seigneur 
d'Oruille.  En  fuite  dequoy  I EAN  de  Montmorency  ren- 
dit aucudefaterre  Sc  Seigneurie  de  Damuille  au  Roy,  duquel  elle  145  6.' 
mouuoità  caufe  du  challcauSc  Chaftellenie  deBretueil.  Receutà 
foy  Sc  hommage  laques  de  Villiers  Cheualier  Seigneur  de  Villiers 
le  Bel , de  Sailleuillc , Grangc-Ncuelon , & de  Grily , pour  la  moitié 
delaGrangc-Ncuclontcnuedc  luy  en  fief  à caufe  de  fa  Seigneurie 
dcFEVLLARDE,  par  Lettres  du  huiâiefme  iour  d'Oélobre  mille 

3uatrc  ccntscinquantchuit.  Etdeux  ansapres,fon  coufui Michel  1458’ 
Eftouteuillc  Cheualier,  Baron  de  Moyon,  Seigneur  de  la  Roche- 
Guyon  Sc  d’Attichy  fur  Aifne,luy  fitauflifoy  Sc  hommage  pour  la  1 4< 
terre.  Seigneurie,  Sclullicc  d'Attichy , à caufe  de  Marie  de  laRo- 
chefafcmmeDamedcfdits  lieux  de  la  Roche- GuyonSc  d’Attichy, 
Vicomteffe  de  RoulTeuillela  G irard,  fille  Sc  hcriticre  de  Guy  de  la 
Roche  Cheualier. 

Av  Roy  Charles  Vil.  décédé  Icvingt-vnicfmeluilletmillequa- 
tre  centsfoixantevnfucceda  Lo  V Ys  XI.  fon  fils,  qui  fut  fàcréài4éir 
Rhcimslequinzicfmeiour  d'AoulI.  Et  trois  femaincsaprcsilreccut 
Iean  de  Montmo  ren  c yù  foySc  hommagede  fes  terresSc  XI. 
Seigneuries  de  Montmorency,  Damuille,  Berneual , Sc  Vitry  en 
Brie.  Puiseftant  alléà  Amboife  poury  voirlaRoyncMatic  d’An- 
iou/amere,  il  confirma  au  mefme  Seigneur  l’Office  de  Confeillcr 
Si  Chambellan  de  fa  Maifon,  dont  leRoyCharles  VII.  l’auoitho- 
norc  pour  fa  vaillance,  loyauté,  Sc  grande  noblclfe.  En  quoyilluy 
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MONT-  tcfmôigna  beaucoup  plus  de  faucur  & d’alfcdion  qu’aux  autres 
«OREN.  officiers  & feruiteurs  du  Roy  fon  p<ire.  Car  il  les  dcfapointaquafî 
tous  àfon  aucnementàla Couronne,  prenantvn  extrême conten- 
tementà  dcdàire  ce  qu’il  auoit  fait,  &abbatreccqu’ilauoit  efleué. 

Avssi  crt-ilcettainquc  Iean  Shicnevr  de  Montmo- 
rency rendit  de  fignalez  deuoirs  à ce  Roy , & fut  en  grand  crédit 
& pouuoir  auprès  de  luy;  encore  que  IcsHiÉoriens  pkis  communs 
n’en  ayent  rien  remarque.  Mais  onl’apprenden  partie  d'Amelgar- 
dusAutheur  Flamen,  qui  rapporte  en  fon  Hiftoire  Latineefcriteà 
m»u«.  lamain,qu’enuironranmillequatre cents foixante dix  LouysXI. 
p«e  ‘71-  fit  vnEdit , par  lequel  il  défendit  fut  peine  de  confifeation  de  biens 
& de  corpsà  toutes  perfonnes  de  fon  Royaume,  de  quelque  eftat  ou 
condition  qu’ils  fuffent , & nommément  aux  Prélats  des  Eglifes, 
dechafler  en  aucuns  lieuxaux  belles  fauuages.  Patquoy  citant  en 
la  Maifondu  Seicnevr  de  Montmorenc  Ypresdcfainc 
Denys  qui  le  traitoit,  il  fit  apponer  deuant  foy  tous  les  cordages, 
lacs,&  rets  que  ce  Seigneur  auoit,  pour  la  chalTc  defes  bois&fb- 
tells,  & commanda  qu’ils  fuflent  brûliez  en  fa  prefence.  Lefquel- 
Ics  aftions  non  feulement  monllrcnt  que  le  Roy  Louys  X I.  alfe- 
élionnoit  beaucoup  Iean  lors  Seigneur  de  Montmorency,  puis 
qu’il  daignoit  aller  difner  en  fa  Maifon,  ains  aulli  rendent  des 
preuues  glorieulcs  de  la  deuotion  que  ce  Seigneur  auoit  vers  le 
Roy,  agréant  pour  obeyr  à fes  defirs  d’cllre  priué  le  premier  des 
exercices  qui  fembloicnt  les  plus  conuenables  aux  Seigneurs  de  là 
qualité.  i 

D A VT  RE  collé,  pendant  les  guerres  que  le  Roy  eut  contre 
Charles  Duc de  Bourgongne  & contre  fes  alliez,  il  n’y  eut  point 
encore  de  Seigneur  en  France, qui  tclmoignallplusde  bonne  vo- 
lontcafon  lcruice  que  fit  le  mcfrne  I ean  Seigneur  & Baron  de 
• ' > Montmorency  .Car  ne  pouuant  aller  ny  affifler  en  l’armee  ,à  caufe  de 

fon  grâd  aage  & débilité  de  fa  perfonne,  ilcommandaàGviLLAV- 
ME  DE  Montmorency  fils  de  luy  & de  Margverite 
dOrgbmont  fa  fécondé  femme,  qui  pour  lors  elloit  feul  de 
fesenfans  aucc  luycnrobeilfanceduRoy,  d’aller  fetuir  fa  Majellé 
en  fa  place.  A quoy  GviLLAVMEfatisfit  comme  bon  & loyal 
fetuiteur  Sc  lubietdu  Roy.  Etenconfideration  de  cela  ce  Seigneur 
de  Montmorency  fon  pcrc,n’ayantaucuncl^td  auxenfansdefon 
premier  mariage , d’autant  qu’ils  s’clloient  engagez  au  party  du 
^ Duc  de  Bourgongne  ennemyduRoy,  luy  donna  l'an  mille  quatre 
. centsfoixante  douze,  pour  luy  & les  fiens  la  terre  & Baronnie  de 
Montmorency,  aucc  toutes  fes  appartenances,  ainfi  qu’il  fera, 
déduit  plus  particulièrement  au  liurc  V.  de  cefte  Hiftoire,  Cha- 
pitre premier. 
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De  làpour  fatisfaire  audot  de  PhilipEs  de  Montmo-“°nt- 
RENCY  fa  fille  Dame  de  BoilySr  d’Oiron,  montant  à fix  cents  c y. 
liurcs  de  tente,  il  vendit  auec  leconfcntcmcntde  Mar  c veri- 
T E d’O  RGEMoHTfa  femme  la  tetre & Seigneurie  de  Damuille 
en  Normandie,  pour  le  prix  & fomme  de  huit  mille  efeus  d’or,  à 
Ican  de  Hangeft  Seigneur  de  Gcnly , Bailly  d'Eureux,  qui  en  fut 
rcccu  à foy  Sc  hommage  par  le  Roy  le  troificfmc  iour  de  Mars 
mille  quatre  cchts  foixante  treize.  Mais  peu  apres  Anthoinc  de  i ^ 7 j. 
Villcrs  Seigneur  de  l’Iflc-Adam  la  retira  au  nom  de  Gabricllcde 
Villcrs  fille  de  luy  & de  Marguerite  de  Montmorency  ù femme. 

Puis  l’ayant  laiifee  à Nicolas  d’Anglure  Seigneur  de  Bourl.aimont 
ii  à Marguerite  de  Montmorency  fon  efpoufe  comme  plus  pro- 
chains lignagers,  elle  palfa  en  fuite  parefehange  à Guy  PotChe- 
ualier  Bailly  de  Vermandois , Seigneur  de  la  Prune  , de  Ncuuy 
Pailloux,  & autres  terres  ; qui  fut  pere  de  Anne  Pot  Dame  de 
Damuille  marice  à Gvillavme  Seigneur  de  Montmorency, 
comme  fera  remarqué  plus  amplement  au  Liurc  V.  de  cette  Hi- 
/loirc. 

Cependant  Iean  Seigneur  de  Montmorency  pere  de  ce 
Guillaume  arriua  au  période  de  fa  longue  & glorieufe  vie.  Car  il 
décéda  Icfixiefinc  iour  deluillet,  mille  quatre  cents  foix.antcdi.x-  *477- 
fept  , aage  de  foixante  feize  ans  ou  enuiron , tout  couuert  de  mar- 
ques honorables  de  valeur  & de  fidelité,  & fut  inhumé  en  l'Egli- 
Ic  de  faint  Martin  de  Montmorency  fous  vue  tombe  de  cuiure, 
qui  s’y  void  encore  à ptefent  deuant  le  grand  autel,  auec  fon  Epi- 
taphe, Image,  & Armes  telles  quelles  fontrcprcfcntecscy-aprcs. 
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QvANTà  Margvhritï  d’O rgemont  fa  femme, elle 
vefeut  encore  quelques  années  apres  luy,  & fit  fon  ceftament  le 
troifiefmeiour  de  Mars  mille  quatre  cents  quatre  vingts  vn,  du- 
quel ellerecommandarexecutionàPierred’OrgemontCheualier, 
Seigneur  de  Chantilly  &de  Montiay  fon  frere,à  G villavmb 
DE  Moktmorency  & Guillaume  du  Broullat  fes  enfans,  & 


a Perceual  de  Billy.  Par  ce  tclfament  elle  légua  pluficurs  reue- 
nus  & fommes  de  deniers  à diuerfes  Eglifes  , fit  quelques  dons  à 
Philippe  Gourle  fa  petite  fille , & efleut  fa  fcpulture  en  l'Eglife 
des  Frétés  Mineurs  de  Senlis  en  laChapclledc  Noftre  Dame,  au- 


près de  laqueline  Paynel  fa  merc,oùelle  fut  enterrée  en  habit  de 

S.  Claire,  commetcfmoignefafigurereprefentéeau  pied  du  tôbeau. 

ENFJNS 
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ENFJNS  DE  lEAN  II  SEIGNEFR 

de  Montmorency  de  Ie  AU  a E DB  Fossevx 
Ja  première  femme. 

i6.  Iean  de  Montmorency  Seigneur  de  Nciiclc  ou 
Niuellc  en  Flandres,  de  Vviincs,  Hacliicourt,  Vvimy,  & 
S.  Leu  ; donna  origineàla  Brandie  des  Seigneurs  de  Ne- 
uclc,  àc  de  Moncigny,  &:  Comtes  de  Homes,  qm  fera  de- 
duite  au  Liurc  prochain. 

i6.  Lovys  de  Montmorency  fut  Seigneur  dcFof- 
feux,  d'Auteuillc,  de  la  Tour  de  Chaumont  en  Vvexin, 
& autres  terres  i & produiflt  diuerfes  Branches.  Car  de 
luy  font  dcfcenducs  celles  des  Barons  de  Fofleux,  Marquis 
dcThury,  & des  SeigneursdcLaurcflc:cellcdesSeigncurs 
du  Halot,de  Creucccrur,&:  de  Boutcuillc,  Comtes  de  Luf- 
fe  : celle  des  Seigneurs  des  Vvaftines , de  Berfec  > & de 
Vendegics  , Comtes  d'Eftairc  & de  Morbeque  : & celle 
des  Seigneurs  de  Roupy  & dcNomaing.  Lcfqucllcs  Bran- 
ches feront  toutes  rapportées  apres  la  pofterité  de  Iean 
DE  Montmoren  eyfon  frereaifnc. 

ENFJNS  DE  JEAN  11  SEIGNEFR 
de  Montmorency  de  M AK  G VERITE  d’Or- 
G E M O NT  fa  fécondé  femme. 

i6.  Gvillavme  Seignevr  de  Montmorency, 
d’Efeouen,  de  Chantilly,  Damuille,  Aufois,Chaucrc)’,& 
autres  terres,  premier  Baron  de  France , fut  Ch'ualicr  de 
l'Ordre defàint  Michel,  Confeillet  & Chambellan  des  Roys 
ChatlesVIII.  LouysXIl.  ScFrançoisI.  Chcualict d’hon- 
neur de  Louyfe  de  Sauoye  mere  du  Roy  , Capitainè  des 
chafteaux  de  laBaftille,  du  Bois  de  Vincennes,  & de  S. 
Germain  en  Laye,  Gouuerneut  & Bailly  d'Orlcans.  Et 
de  luy  eft  venuela  Branche  des  Ducs  de  Montmorency  & 
de  Damuille,  Pairs  de  France,  qui  ferareprefentec  au  Li- 
ute  V.  de  cette  Hiftoire. 


i6.  Philippe  DE  Montmorency  fut  mariéedeuxfois. 
Carenpremicres  nopces  elle  cfpoufa  C H A RLHs  de  Me- 
L VN  Cheualier  Baron  de  Landes,  SeigneurdcNorman- 
uillc,dcNantouillet  SedeChampigny  fur  Marne,  Confeil- 
1er  3c  Chambellan  du  Roy  LouysXI,  fonLieutenantgene- 
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ral  par  tout  le  Royaume  , & puis  grand  Maiftre  de  France; 
par  contra  dt  pafle  le  Dimâche  vingt-troificfmc  lourde  Mars 
millequatrecencsroixanrecinq.  En faucur  duquel  mariage 
Iean  Seignevr'de  MoNTMôRBNCvfonperepro- 
mift  de  luy  lailTer  les  chafteau,  terre  & Seigneurie  de  Vitry  en 
Brieauec  cinq  cents  liutesderétcfur  la  terre&  Seigneurie  de 
DamuilleenNormandie,  & y faire  confenrir  1 e a n de 
M ONTMO  RE  NC yCheualierSeigneur  de  Niuellcfonlîls 
aiihé.  Ce  qu’ilaccomplit  aumelme  iour  par  Lertres  feparccs. 
Mais  Charles  de  Melunneioüit  pas  long  temps  de  l’honneur 
decettealliance,ny  de  l’afllgnation  dudôt  ; ayant  eflé  dé- 
capité l’an  mille  quatre  cents  loixante  huit  par  la  pourfuitc 
defesetmemys. 

Apres  (amort PHriiPPE  de  Montmorency 
rendit  la  Seigneurie  de  Damuille  àlEAN  Seignevr  de 
MoNTMORENrvfonpere,  moyennant  l’adicttc  qu’il  luy 
fitdecinq  cents liuresderentefurla Seigneurie deMontmo- 
ijency,  & autres  fes  terres  & héritages.  Et  aucc  ce  droit  elle 
c^oufa  en  fécondés  nopces  Gvillavme  Govîfier 
Cheualicr  Seigneur  de  Boify  , de  Bonniuet,  & d’Oirony 


Veuf  de  Lo  V Y s B d’A  m b 01  s e fapremierc  femme.  Lequef 
Seigneur  auoit  cfté  premier  Châbcllan  du  Roy  Cliarlcs  V 1 1. 
& rut  depuis  Gouuerncur  du  fils  du  Roy  Charles  VI II.  Mais 
defon  confentement  elle  quitta  la  fufdite  rente  de  cinq  ccts 
liuresauccla  Seigneurie  de  Vitry  eftimccà  centautres  fiures 
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de  rente,  pour  la  fomme  de  huit  mille  efeus  , que  le  mef-  mont 
me  Seigneur  de  Montmorency  fon  pere  paya  à Louys  de  q v, 
Brachechien  Efcuyer  procureur  eftably  d’elle  à cet  eft'et  par 
Lettres  du  vingtiefme  iour  de  Feurier  mille  qu.itrc  cents  1475- 
foixante  treize.  Elle  mourut  à Chinon  le  vingtiefme  iour 
de  Nouembre  mille  cinq  cents  feize,  & fut  enterree  de- 
dans l’Eglife  d'Oiron  : lailTant  de  fon  fécond  mariage  fix 
fils  Ôe  trois  filles.  Le  premier  des  fils  fut  A R t v s G o v F- 
r I E R Cheualicr  de  l’Ordre  du  Roy , Comte  de  Catau.as 
& d'Eftampes , Baron  de  Mailieure  & de  Palfauant , Sei- 
gneur de  Bourg  fur  Charente , de  faint  Loup  & d’Oironi 
Gouucrneur  & Lieutenant  general  du  Roy  en  fes  pays  de 
Dauphine , grand  Maiftre  de  France , duquel  font  defeen- 
dus  les  Ducs  de  Roanois , Marquis  de  Boify , fie  Comtes 
de  Carauas.  Lcsauttes  furent  G villa  v me  Govffier 
Seigneur  de  Bonniuct , Gouuerneur  de  Dauphine  fie  de 
Guienne,  Admirai  de  France  : Adrian  Euefque  d’Alby, 
Cardinal  fie  Légat  en  ce  Royaume , appelle  vulgairement 
le  Cardinal  de  Boify  : Emar  Euefque  de  Conftance,  fie 
Abbé  de  Cluny  : L O v y s Abbé  de  S.  Maixent  .-Pierre 
Abbé  de  faint  DenySi  Et  quant  aux  filles,  l’aifnee  d’icel- 
les nommée  Charlotk  Govffier  elpoufa  Renc'dc 
Colfé  Seigneur  de  BriHàc  < grand  Panetier  de  France.  La 
fécondé  Anhe  eut  pour  mary  Raoul  Vernon  Seigneur 
de  Monllraeil  Bonnin.  Et  la  troifiefme  appellée  C a T h e- 
lu  N E fut  Religieufe  à fainte  Claire  de  Moulins. 

MARCVERITB  de  MoNTMORENCYfutalliéeàNl- 
COLAs  d’Anglvre  dit  Collart  Efcuyer  d’Efeurie  du 
.oy , Seigneur  de  Bourlaimonc,  de  Frebecourt,  de  Char- 
, Venthoul,  Vaulx  deSerecourt,Brethancourt,  Vil- 


degueallei. 
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lienauxCloyes,  Rubeuilje, Se  aunes  tencs  qui  luy  efeheu- 
tent  pat  parcage  fait  le  huiâiefme  luin  mille  quatre  cents 
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fûixante  Sc  vnzc  entre  luy  , & lean  d’Anglurc , Saladiii 
d'Aiiglure,&  Maiftrc  Renaut  d’Anglurc  fes  frètes,  desfuc- 
cdlion  ic  biens  de  Simon  d’Anglurc  Chcualier  Seigneur 
d'Ertoges,  dcDongcux,  Bourkimont,Efle,  8c  autres  Sei- 
gneuries, 8c d’Yfabcau  du  Challcllet  (à  femme,  leurs  pcrc 
& mere.  Et  en  confidcrarion  de  cette  alliance  1 ean  Sei- 
gnevr  de  Montmorency,  Sc  Margveritk 
d’Orgemont  fon  cfpoufe  promirent  bailler  pour  dota 
Margverite  £)  e Montmorency  Icurfillc,  les 
terres  8:  Seigneuries  de  "Vitry  8c  Fculardc  en  Bric , 6c  de 
Conflaus  faintc  Honorine , ailec  cent  liurcs  de  rente  fut 
leurs  autres  héritages  , par  traité  fait  le  vingtfixieflTie  iout 
de  luin.  Quelque  temps  apres  Nicolas  d’Anglvrb 
8;  la  mefmc  MARGvERiTBfa  femme  acquirent  par  re^ 
trait  8c  clameur  deboutfcla  terre  8c  ScigncutiedeDamuil- 
le  d’AnthoincdcVillers  Seigncurderille-Adam,  qui  com- 
me curateur  de  Gabticlle  de  Villers  fille  deluy  8c  de  feue 
Margverite  de  MoNTMORENCYfa  femme  l’a- 
uoit  retirée  de  Ican  de  Hangeft  Chcualier , Seigneur  d* 
Genly , Confciller  8c  Chambellan  du  Roy , 8c  Bailly  d’E- 
ureux  , auquel  Iean  Seigneur  de  Montmorency  l’auoit 
vendue.  Dequoy  y eut  Lettres  expédiées  le  Lundy  vingt- 
ttoifielme  iout  de  lanuicr  mille  quatre  cents  foixante  qua- 
torze. Mais  aux  mcfmcs  iout  8c  an  ils  la  delaiflcrent  en  ï 
étehange  de  la  terre  6c  feigneutie  de  Ncuuy  le  Pailloux  fij  ^ 
tuée  au  Baillage  de  Berry,  tepue  en  fiefdc  Guy  de  Chauui-> 
gny  Seigneur  dé  Chafteau-Roux,  à Guy  Pot  Cheualict 
Bailly  de  Vermandois,  Seigneur  de  la  Prune  8c  autres  ter- 
res : dont  la  fille  nommée  Annb  Poxla  raporta  depuis 
par  mariage  à Gvillàvme  Seignevr  de  Mont- 
more  n c Y, comme  a efté  défia  dit  cy  delTus,  6c  fera  mon- 
ftté  encore  plus  amplement  au  Liure  V.  Ils  tranfigerent 
auITi  le  dixiefmc  luin  mille  quatre  cents  quatre-vingts  trei- 
ze aucc  ce  Gvillàvme  leur  frere,dc  tous  les  droits  qui 
pouuoicntlcur  appartenir  ésfucceflions  de  feuz  Ma  R G VE- 
RITE d’Orgemont  Dame  de  Thorigny mere, 8c  de 
Pierre  d’Orgeniont  Seigneur  de  Chantilly,  de  Montjay,dtf 
Lify  fur  Ourc,  8c  autres  terres,  oncle  d’iceux  Gvillav- 
ME  8c  Mar evE RITE  de  Montmorency.  Finale- 
ment lamcfme  Marguerite  Dame  de  Bourlaimont  mourut 
le  pcnulticfmc  de  Septembre  iour  8c  fefte  de  faint  Michel 
mille  quatre  cents  quatre  vingts  dix-huit,  8c  receut  l'hon- 
neur de  la  fcpultute  en  la  Chapelle  duChafteaude  Bourlai- 

mont; 
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mont  : où  Nicolas  d’Angiure  (bn  mary  fut  pareillement  " 
entetre  auec  elle  , apres  quil  eut  pallc  de  cette  vie  a Yne^.^ 
meilleure  le  vingtcinquiclmede  lailletiour&fededclàin- 
te  Anne  mille  cinq  cents  feize. 


FILS  NATVR.EL  DË  ÎEAN  H.  SEIGNEVK 


de  Montmorency. 


16.  Iean  DH  Montmorency,  dit  t)E  Vit» Y,fut  d'E- 
glife,  & fc  trouuc  nommé  en  vn  Aéfe  de  l’an  mille  quatre 
cents  foixante  treize  auec  Geofroy  Fallourdel  Preftre,  Pier- 
re Larrouillée , & Pierre  de  la  Fontaine  Efcuyers , confti- 
I tuez  procureurs  de  la  part  de  Iean  Seigneur  de  Mont- 

s morency,pour  Vendrcla  Seigneuriede  Damuilleà  leande 

Hangeft  Seigneurde  Genly,  Bailly  d’Eureux. 
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Jeanne  de  Fojfeux  première  femme  de  Jean  II. 
Seigneur  de  Montmorency, 


J B A N Hre 
Foifeux  te  de 
Vvime  Cheua» 
lier>  Gouuer> 
neutdeUCom* 
cé  d'ArthouiK  d’AutC' 
dcBoolonnois  uille.de 
efpêM/À  Vvitnc, 
de  deNeue- 
Nenele  «m  NI-  le  8c  de 
HtUten  Flandre.  MArcon- 
nelle,  e/p. 
Catherine 
i.4rly 
veuue 

J'Oget 

d'Anglu- 
re  Auouc 
de  The- 


■ f i. 

CoLARO  IIeàhdeFosssvx 
DB  F O S-  I Cheualier  Seigneur 
I de  Folleux»  d'Aute- 
utile,  de  Niuelle  8c 
Autrescerrex»  Con- 
fcÜlcr  8c  Chambellan 
du  Duc  de  BourgUn- 
gne  , Gduucrneur  8c 


leande 
Pefeux 
Cheua- 
hcc  Sei- 
gneur de 
Folfcux, 


Cxpiuinc  general  dc<(  gneur  de  Ment- 


}• 

Il  AM  NE  Da- 
me de  Fofl'cux, 
d’Auteuille,  de 
Vvime, Niuel- 
le,  8c  autres 
terras,  fiitprc-J, 
mierc  femme  ^ 
de  fean  II.  Sel- 


la Comte  d'Archoi], 
efpoula  leatme  de 
Preure^ie  du  Sei- 
gneur de  Preuce  8c  de 
la  Planque,  8c  d'Ae- 
lipsde  Maumez.  La- 
quelle leanne  fe  rema- 
ria depuis  i Itan  de 
Ceminet  Cheualier. 


lean  de  TeffenxXt  ieu- 
ne  Cheuauer. 


Pjhert  dArly 
Chevalier,  Sei- 
gneur d’Arlj, 
de  Boubers,8c 
de  Fontaine,  ef- 
poufa  Marie 
dAaxi  61Ie  de 
lean  die  le  Ber 
Seigneur d’Au-j  ..».v 
xi,  8c  de  Caihe-^  fois,  la 
rinede  Melun,  ^ 
inquelle  Marie 
fe  remaria  de- 
puis à Ican  de 
Longuillters 
Seigneur  d’An- 
goudclTcn. 


Catherine 
d'Orly 
Hllevni- 
que.  Da- 
me d’Ar- 
I7  » de 

Boubers, 
8cdc  Fon- 
taine, ma- 
riée deux 


merencyt  grand 
Chambellan  de 
France. 


4- 

Iean  db  Montmo- 
RE  N c vSeigneur  de  Ni> 
ucUe8cdcS.  Leu. 


première 
iOger 
d'Anglu- 
re , la  1.  à 
Iean  de 
(j^olfeux. 


Pbiiiyye  de  Feffenx. 


fhiliyyede  Feffmx  dit 
le  Borgne  Cheualier, 
Seigneur  d’ArIf,  de 
Boubers,  8c  de  Mac- 
connelietclp.  eni.  lit 
Gayt  de  Leffray  veuue 
de  Iean  de  Craon  Sei- 
gneur deDomproarc, 
8c  en  a.  Ut  THarineriie 
deChafiilten. 


laines  de  Feffenx  Sei- 
gneur de  Clarjr  8c  de^ 
Lcfchelle  marié  à 
Uargnerite  de  Thienne. 

lean  de  Feffenx. 

Catherine  de  Feffenx 
Dame  de  PInon. 


Berme  de  Feffenx 
DimedePreu- 
cc  efpoufa  Ja- 
tfnet  de  Craen 
Cheualier,  Sei- 
gneur de  Oom-^ 
mard,de  Ber- 
ruuille,  8c  de 
Clacy , 6ls  de 
Iean  de  Craon 
Seigneur  des 
melmes  lieux  8c 
de  Guye  de 
Lonsoy. 


Lenys  de  "Mentmertney  Sei- 
gneur de  FolTeux  , d’Aa- 
tenille , 8c  de  Chaumont 
vjn  Vvexin. 


m. 

% 

ÇAntheine  de  Craen  Che«  'Y 
ualter.  Seigneur  de  Domf<^ 
mart , delcrnautUe  8c  w i £ 
Clacy, mourut  fansco-j^, 


£ws. 


TJihan  de  Feff 
ftnx  femme  de 
Iean  de  Lire 
Seigneur  de 
Doufieu  8c  de 
Chagnon , Ef- 
cayec  d'ETcurie 
jlu  Roy. 


Tdarie  de  Craen  elpoulâ 
Iean  de  Seiffens  Seigneur 
de  Moreul , 8c  fut  princi- 
pale hericietc  d’Amhoine 
Ton  frère. 


Catherine  de  Craen  nunéc 
au  Seigneur  de  Vall'enae- 
re  en  Hollande. 

'EXTRACTION 
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EXT  R C T I O ]Sl  ET  T ^ R E N T E' 
paternelle  de  JVfarguerited'Orgemont  Dame 
de  Adontmorency. 


0 


I, 


I? 


r i e R RI 
d'Orge- 
uomtJ. 
du  nom 
Chcua- 
licf  Sei- 
gneur de  ^ 
Mory& 

de  Ch«ti> 

celier  de 
France  Sc 
de  Dau- 
phuiè,  ef- 
poulâ 
M^rgM/Th- 
teJt  yd. 
fmtj. 


A M A V K t 
d’Orgemont 
Cheuilicr  Sei- 
gneur de  Chan< 
nlly  , AuFois, 
Ouucrcy,  Ma- 
tines »&:  Müi- 
iay,  Con/ciller 
de  MailFre  des 
RequelFes  de 
l'HolFci  du  < 
Roy  Charles 
VI.  fatnuiici 
lilArie  de  Vail' 
UrU  Dame  de 
Thotigiiy  & de 
Liljr  fur  Onre, 
fille  de  Phile- 
berc  de  Paillard 
Chcualierjde  de 
leanne  de  Dor- 
mans. 

NicolAt  d'Orge. 
ment  Doyen  de 
S.  Martin  de 
Tours,  le  plus 
riche  Clerc  du 
Royaume  de  i 
Frauce. 

‘Tiare  ttOrge- 
rnent  pretnieic- 
menc  Euefque 
de  TberouSne. 
puis  de  Paris,&  ^ 
Chancelier  du  ‘ 
Duc  de  Tou- 

)(ûne. 

GuUUume^Or. 

I nmit  Seign.  de 
I Meiy,  de  Fail- 
' louei,Ferriercs, 

& Couldran , 
Mâiilre  Enque  ^ 
(leur  des  eaux&i  f 
fnrcRs  du  Duc 
d'Oiicâ)  enfer 
Côcct  de  Blois 
Acde  Pcaumôc, 
e(p.  MergHtriie 
dt  fâintt  MAure 
iiiiede  Vierrede 
ftime  Ttïaure 
^eig.  de  Monc- 
y.<ugiec  & de 
1 T^argeerite 
^ntboiji. 


PlMTRE  d’Or- 
eSMONT  11. du 
nom  , Cheua- 
hcr  Seigneur  de 
CiumiTly , de 


^ , J- 

I É A K II.  Sei- 
gneur de  "Ment- 
merency  i.  tna- 

7- 


Moutiay , Au^ 
fors  , Chauet- - 
cy.  Matines, 
Con/ciUer  de 
Chambellan  du 
Roy  Charles 
Vl.cfp.  laque- 
line  Vmynel  fille 
de  Guillaume 
Scign.de  Ham* 
buye. 

Afarie  d'Orge- 
ment. 


WargHerite 
ef  Organent  ma- 
riée i Charles 
de  Pommolain 
Seigneur  de 
Tucl. 


deux  fois. 


Gvillavms  Seigneur  de 
Mummoicncy  A:  dcClunully. 


T'bilippe  di  ’hUntmereney  Dame 
de  Düily. 


Marguente  | l*fargueritede  Menttnercncy  Dame 
d'Organent  l)a-  Ijle  buutlajinom. 
me  de  Thon- 

gny  fut  J-  Br„,tUr,  Chtua- 

lier,  Seigneur  de  Dadonuilie,  de 
Lify  fur  Ourc,  A:  de  Momiay. 


Jaqtteline  mariée  X Leuyt  dt 
VitHxpem  Seigneur  de  Couruille. 


fjlfarte  fcmmcde  CelardÇoMflt. 
Seigneur  de  Monfurcs. 


leanne  coniointe  auec  Gaucher  de 
[^Deulcigny  Üatonde  Droycs. 


Guillaume  du 
Breullart  Che- 
ualier  ^ Seigneur 
deBadoHuHle  i. 
m4ry. 

'Pierre  Orge- 
mont  III.  du 
nom  Chcualicr 
Seign.  de  Châ- 
tilly,  de  Mont- 
iay,  & autres 
terres,  efp.  fi.V- 
rie  de  Roye  y dôt, 
n'eut  cnùns. 

^^larie  dtOrge. 


Philippe  etOr-  CCharles  etOrge- 
gement  Sci-  I Cheiulicr 
gneur  de  Mery  ! Scig.  de  Mcry, 
eipouCa  TtJarie  ^ Confeiller  du 
"Seueha,  ” 


Pierre  a‘’Or^r»ia«f  Clieualitr  Sei- 
gneur de  Mcry , Faillouet , Fct- 
ijcics,  Couldran,  Cerbonne,Ac 
Champs  lurMarne,  Confeiller  A: 
Clumncllan  du  Roy  efpouli  5k- 
fennede  Dampitrre  fille  de  Mile 
Roy , & TUtc-<j  de  Dampictre  Seigneur  de  Plan- 
foticr  de  Frace  cy,d'AncylcFranc»  & deCuif)', 


PwTf  eCOrge- 
mont. 


efp.lMwe  ‘Dau- 
Ntr  fille  de  Ican 
Dauuetpremiet 
Prefidêtau  Pat- 
iemciit  de 
Thouloule. 
Itan  d'Orgemit 
mtticiTjabeau 
de  S.  'Merry. 

leanne  et  Orgem. 
efp.  cni.licHâ^ 
ryRjujfelySi  en 
i.Caetud  du 
\J)rac, 


Ardc Chatlotic  d'Auiuy. 


Guillaume  d'Orgemont  Doven 
d'Angers. 


Louyft  d'Orgemont  femme  dé 
Ifjtllandde  Tdontmorency  Baron  de 
Folle  ux. 
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EXTRACTION  ET  T <iA  R E N T E'  M A- 
temelle  de  Marguerite  £ Orgemont  Dame  de  Montmorency. 


R.OBEKT 

B E K- 

T R A N 

Seign.  de 
Clique - 
b€C»Ma- 
icfchal  de 
prince  < 
cfp.MAnV 
àe  Suilly 
fille  de 
Henry 
Seigneur 
deSuilly, 
Bouicil' 
1er  de 
France. 


r I. 

Robert 

B I R T R A N 
tüéi  la  bataiU 
le  de  Crccy, 
rani34^.  i'ans 
cnfanE. 


ÇiiilUume 
BfrrrAH  mort 
aiilTi  fans  li« 
gntc. 


Jeanne  Bertran 
Dame  de  Bri* 
qucbcc  mariée 
i CnUtaHme  * 
Paynel  Seign. 
de  Hambuye. 


Philippe  Ber- 
tran icmme  de 
CerardCha- 
het  Biron  de 
RauenBreca* 
tagne. 


GVtLLAVME 

Paynel  Che- 
ualier  Seign.  de 
Hambuye  & de 
Briqucbcc,  cfp.  j gncucdcChâ- 
leanne  Payntlm  .J  liily  & de 
Iciicritierc  W'O/t- | Monriay. 
nier  Paynel  Scig. 
de  Moyen. 


Çaillautne 
Paynel  Seign. 
de  Hambuye 
Sc  de  Moyon 
decede  fans 
enfans. 


î-  \ +•  r 5- 

Iaq^velinbIMargve-  IGviilavme 
Paynel  I rite  d'Or-  I BarondeMonu 
mariéeàPierrM  c e m o N T fc-J  morcncy. 

Sci-*^  condc  femme 


Jean  T*aynel  fils 
ai(né»fuc  allié  â 
Marie  Bertran, 
dont  U n'eut  en- 
fans,&  clic  fc  re- 
maria aucc  T en 
Seign.  deGatcn- 
cieics. 

. I 


Fondues  Paynel 
Setgneue  deCu- 
curras. 


Bertran  Paynel 
Setgneue  d'Or* 
londe. 


de  lean  1 i. 
Seigneur  de 
Montmoren- 
cy. 


Pierre  d'Orgt- 
ment  Seigneur 
de  Chantilly 
de  de  Mont* 
iay  : decede 
fansenfans  de 
MaritàePyye 


.C 


G femme. 


Philippe  de 
Mentntereney 
Dame  de  Boily. 


Feue/uts  Pay-  _ 
nel  Seigneur  \ Jeanne  Paynel 
de  Briquebec  I fillevntqueac> 
clp.  Margae-  J cordée  auec  le  C 
rue  de  Scign.de  Raiz, 

& fut  heritier  1 mourut  fins 

de  Cuillaime 

fonfeete. 


KMargutrite  & 
M tntmorency 
Dame  de  Bour- 
iaimont. 


Kieotae  Paynel 
Seigneur  de 
Chantelou 


' Ç Jeanne  Paynel 
Dame  de  Hâ- 
buyedede  Bri- 
quebec, ma- 
riée i Leuyt 


Michel  Seigqi 
d'FfleuttuilUeJ- 
poufa  Marie 
Dame  de  la  Pj- 
ehe-  Cayen. 


fucceda  i fc$S  Seigneur  <f£-  | 
freres  , & cf-  * 
poufa  Jeanne 


tCHItuilU  gCJd  jEjléilt,: 

^ Boutcülcr  de  I 

delà  Chdpagne.  (J^'cance. 


Jeanne  Bertran]  Guy  Sàga.  delà 
mariée  à | Rochc-Guyon, 
Seigneur  de  laJ  grand  Panctici 


Koche-Guyô, 
Chambellan 
du  Roy  lean. 


de  France, efp. 
Jeanne  de  la  Re- 
ebe  Cuyon  fa  pa- 
rente, Dame  de 
Vaux. 


ÇChj  Seien.  de 
ta  Roche- 
Guyon  marié 
iPerrettede  la 
fille 

de  Bureau  Sci-^ 
gneur  de  la 
Riuiece,  pre- 
mier Cham- 
bellan du  Roy 
Charles  V. 

latfuei  de  la 
Bjehe^Cuyon. 


Çuillemrtte  de 
laP^cche  Guy. 


Guy  Seigneur 
de  la  Roche- 
guyoncfp.Gr- 
therine  Turpin 
fille  de  Lance- 
ht  TftrpinSci- 
gneurdeCtif 
le  , & de  Dc- 
nyfedcMonc- 
morcncy. 

Charles  de 

Marguerite. 


Catherine. 


U 


Marie  Dame  de 
laRoche-Guyo 
mariée  deux  fois 
lapremictcauec 
Michel  Seigneur 
d'EBouteuilIe 
fou  parent  au  5. 
degré, la  a. auec 
Ferlin  de  Stlly. 

HISTOI- 
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HISTOIRE 

DE  LA  MAISON  DE 

MONTMORENCY. 

LIVRE  CL.V  A T R I E S M E. 

PREMIERE  PARTIE. 

LES  seiG  N EVRS  ‘DE  N IV  ELLE, 
de  ALontipij,  Vvimes,  Hachicourt, 

E T 

LES  COMTES  DE  HORNES. 

Depuis  l'an  mccccxxxh.  iufques àtanUDLxx, 


Les  Seigneurs  de  Niucllc,  depuis  Comtes  de  Homes,  co  Ame 
aiGicz  de  la  Maifon  de  Montmorency  en  portèrent  les  Ar- 
mes plaines , qui  font  d'or  à la  Croix  de  gueutles  cantonnée  de 
Icize  Alcrions  d’azur. 

li 
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Table  Mncaloffiquc  de  la  L Partie  du 
Liurc  IIIL 

i5,  I EA  N D E M ON  TMox.  E NCT  I.  du  nom  Scigncut dc  NiucUc' 

/ s 

,,  Iean  de  Mont-  Philippe  de  Maecveaite. 

MOR.ENCY  II.  du  MoNTMOR.  I. 

nom  Seigneur  deNi-  ' du  nom  Seigneur 

uelle.  Marc,  dc  Niuelle.  Honorine. 

1 - 

i8.  ^EDE-  losEPH  DE  Robert  Philippe  DE  Y SA  B E AV.  Françoise. 
Rie  de  M.  Sci-  DE  M.  M.Seign.  dc 

Mont-  gneur  de  Scign.  de  Hachicourt , Marc  vérité.  H e i e n e. 
MO  R.  NiucUc.  Vvimes.  Chcualier  de  » - 

JaToisôd'or.  Marie.  Clavde. 


19.  P HILIPPE  D E M ONTMO-  FloRIS  DE  MoNTMOR.  M A R I E DE 
rencyII.  du  nom  Seigneur  Baron  de  Monügny , Che-  M o n T k o r. 
deNiuelle, Comte dcHocnes,  ualier  de  la  Toifon  d'or, 
CheualietdelaToifond’or.fic  Gcuucrneurde  Tournay.  Elizaeet. 
Admirai  de  la  mer  du  Pays-bas. 

< 1 ^ 

xo.  Philippe  DE  Mont*  Philippe  de  M on  tmo<  F loris, 
morency.  renct. 


I 

1 


1 
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NIVEL- 

LE. 


i«.  lEAN  DE  montmo- 
rency LDv  NOM.SEIGNEVR  DV  PAYS 
Je  ^'Quelle  en  Flandres,  de  V vîmes,  de  Liedekerke, 
(fdeHHbermont,Con/èUler^  Chambellan 
du  Duc  de  Bourgon^e. 


Chapitre  premier. 

NTRE  les  enfans  de  1 1 a m II.  Seigneur  de 
Montmorency, &dclEA  K NE  DE  FossEvxfa 
premiereferame,  I E A N de  Montmorency  wr*- 
fut  l’ailhe'  en  ordre  denai/Tance.  II  demeura  ieune 
en  la  garde  & adminidration  de  Ton  pere , & la- 
ques de  Craon  Seigneur  de  Dommart  &de  Ber- 
nauille  mary  de  Bonne  de  FolTeux  la  tante  en  eut  le  bail.  Dés  l’an  > 4 } i. 
mille  quatre  cents  trente-deux  Philippe  le  Bon  Duc  de  Bourgon- 
gne  le  reccutàfoy  & hommage  de  la  terre  de  N i v E L L e ,ou  Nc- 
ucle  en  Flandres , àluy  efeheue  par  Icdeccs  de  fa  mere.  Et  quelque 
temps  apres  il  contribua  aux  droits  de  la  Cheualcrie  de  Charles  de  '"'E  '*'• 
Boutgongne  Comte  de  Charolois , comme  heritier  de  la  terre 
d’Auteufllc&dcs  bois  de  Caifiies,  tenus  en  deux  fiefs  du  chafteau 
d’AueCies.  Il  porta  aufli  du  commencement  le  tiltre  de  Seigneur  *• 
de  FolTeux , foubs  lequel  Belleforefi  remarque  qu’il  affilia  le  Duc 
Philippe  au  voyage  d'Arras  l’an  mille  quatre  cents  trente  cinq,  pour 
traiter  paix  auec  Charles  VII-  Roy  de  France  : encore  qu'il  ' ^ 
n’elift  pas  lots  treize  ans  accomplis.  Mais  depuis  par  partage  fait  à 
Lovts  de  Mo  ntmo  RE  NC  y fonirctepuifné,iliuy  quit- 
ta cette  Seigneuriede  FolTeux  auec  les  terres  d’Auteuillc  5c  dcBarly, 

& les  boisifc  Caifiies. 

Il print alliance demariage auec  Govdele  Villain 
ChanoinelTeàMaubeugc,  fille  de  Ican  Villain  Cheualier  Seigneur 
de  HuylTe,  Borcht , 5c  Zvvindrecht , 5c  de  Goudele  Raes  Dame 
de  Pamele,  fille  vnique  de  Gouard  Raes  de  Malincs  Chancelier  de 
Brabant.  Cette  Dame  luy  apporta  entre  autres  héritages  le  cha- 
fteau  & fortcreire  de  LiedcKerKe,  dont  elle  lift  hommage  à Phi- 

' li  ij 
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HISTOIRE  DELA  MAISON 


V t L- 
LAIN. 

De  fable, 
au  chef 
«l'ar^eiii 
bruc  fur  le 

3nam«u 
eitrc  d'vo 
EfcüHbn 
d'AniIlri , 
qui  cfl  d'or 
au  (âutoir 
cfcfai()oeté 
de  çaedles 
de  d'argent 
de  deux 
ttaitt . i 
«nefaflede 
(able. 


1467. 

Preuuei, 

p*g- 


pjg.  II). 

• 4;j- 
P«E-  «U- 

«477- 


lippe  Duc  de  Bourgongne , Comte  de  Flandres , à caufè  de  (on 
Perron  d'Alloft,  l‘an  müle  quatre  cents  foixante  crois.  Et  en  fuite 
îl  fc  ietta auec  L O V Y s de  Montmorency  fonfreredans 
ic  patty  du  mefme  Duc , pour  fccourii  les  Princes  de  France  ai« 
mez  contre  le  Roy  Louys  X 1.  foubs  le  fpedeux  prétexté  du  bien 
public.  D’où  I E AN  Baron  de  Montmorency  leurpere  print  oc- 
cafion  de  lespriucr  de  tous  fes  biens  & héritages, pour  les  donnera 
Gvillavme  de  Montmorency  fonautre  fils  iflu  de 
Margucrited’Orgemont  là  fécondé  femme , comme  il  fera  dcdùic 
plus  clairement  cy  aptes. 

LEmefinelEAN  de  Montmorency  Seigneur  de  Ni- 
uelle  eut  procès  au  Parlement  de  Paris  l’an  mille  quatre  cents  (bi- 
xantc  {cpt , pour  la  terre  & Seigneurie  de  Famechon  mouuante 
de  la  Cnafiellcnie  de  Poix , laquelle  auoic  appartenu  à défunte 
Icanne  de  Foffeux  là  mete.  Et  apres  la  mort  du  bon  Duc  Philip- 
pe , il  renouuella  à Charles  Comte  de  Charolois  fon  fils  Sc  Ton 
fucceifeur  en  la  Duché  de  Bourgongne  & Comté  de  Flandres,  l’hom- 
mage qu’il  luy  deuoit  pour  u Seigneurie  de  Niuelle , tenue  du 
chafteau  Sc  vieubourg  de  Gand.  Comme  auffi  Goudelc  Villain 
fà  femmercnditaueuaumelmeComtedu  chafteau  & fortereffe  de 
LicdeKctKe , par  Entres  de  l’an  mille  quatre  cents  foixante- ctei- 
ze.  Et  peu  apres  ce  Seigneur  recogneut  encore  tenir  de  luy , à 
caufe  de  fon  chafteau  de  Flobbecque,  la  tene  & Seigneurie  de  Hu-^ 
bermont. 

I L mourut  le  vingtfïxiclme  du  mois  de  luin  mille  quatre  cents 
foixante  dix-fept,  vnzeioutsauantlsAN  Baron  de  Montmorency 
fon  pne,  ayant  efté  durant  là  vie  honoré  pat  Philippe  Duede  Bour- 
gongne de  la  qualité  de  Confeiller  Sc  Chambellan  de  là  Maifon. 
Sa  Kmme  qui  le  liiruefcut  fift  inhumer  fon  corps  en  l’Eglife  par- 
rochialc  deNiuelle.  Et  depuis  elle  ütccedaàGouardVillainlbn frè- 
re aux  terres  de  HuylTe,  Burcht,  & Zwindtccht , mouuantes  de 
T enremondc,&  dupays  de  Vvacs,dontcllcpaya  lesrclie&ranmil- 

le 
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DE  M0NT;M0RENCY, LIVRE  Iin.  *5} 

le  quatieccnts  quatre-vingts  deux , qui  fut  le  penuldcfine  ou  dcr-  nivel. 
nia  an  de  (à  vie.  rrcoocs . 

p»g.  ni. 

1482.. 

ENFANS  DE  lEAN  DE  MONTMORENCY 
SeipKur  de Ninelle,^  de  G0VDEI.E  Villain 
pt  femme. 


17.  Iean  de  Montmorency  II. dunomSeigneutde 
Niuclle,  & (fvn  quart  de  la  Baronnie  de  Montmorency, 
aura  fon  Eloge  cy-apres. 

17.  lAqyEs  DE  Montmo  RENCYfutenIatuteledeIoflc^™“’j 
Villain  (bn parent  maternel,  & viuoit  l'an  mille  quatrecencs 
quatre-vingts  cinq , dianc  pour  lors  en  aage  de  maiorité. 

Mais  il  mourut  depuis  au  voyage  de  Hieruiâlem , (ans  auoir 
cifé  marié. 


17^  Charles  de  Montmorency  deceda  le dbchui-piemn, 
dtiefme  iout  de  luin  mille  quatre  cents  fbixantc-fcpt , aagé 
de  trois  mois  & quatre  iours  feulement , & fut  enterre  au 
Cheeur  de  fEglife  de  Niuelle. 


17^  Philippe  de  Montmorency  fuccedaàteande 
Montmorency  fon  frere  aifnécn  la  Seigneurie  de  Niuelle, 

& autres  terres,  & continua  la  pofterité. 

HOR. 

sy.  Marc  de  Montmorency  mourut  en  bas  aage. nés. 
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Ma&gverite  de  Montmorency  futmarice du 
viuantdefespac&maeauec Arnovl  de  Hornes 
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HISTOIRE  DE  LA  MAISON 
Comtede  Hautkencc , Vicomte  de  Betgues  faint  Vvinoc, 
Baron  de  Gacibeque  & de  Brimcu  , Seigneur  de  Hondc- 
feote,  de  Heeze , & autres  terres  j lequel  dloit  fils  aifne'  de 
Philippede  Homes  Comte  & Seigneur  des  lieux  fufdits,  8i 
deleannc  de  Lannoy  Dame  de  Btimeufa  premierefemme. 
Ils  curent  procès  au  Parlement  de  Paris  contre  1 e a n de 
Montmorency  Seigneur  deNiuelle,  1 acides  & Phi- 
lippe DE  Montmorency, ScNicolas  defainteAl- 
degorideaunoraD’H  O N oRiN  E de  Montmoren- 
cy la  femme , tous  enfans  de  dcfiints  lean  de  Montmo- 
rency & de  GoudcIeVillain.'à  railbnde  la  moitié  de  tousles 
biens,  fiefe,  cens,  rentes,  & teuenus  efeheus  à ladite  Gou- 
delepar  donation,  fucceflion,  acqueft,  ou  autrement , pu 
de  neuf  cents  francs  de  rente  par  an  , monnoye  de  Flan- 
dres, quileur  auoient  efliépromis  au  traite  de  leur  mariage. 
Et  par  arrcfl  prononcé  le  xxiii.  lourde  Feurier  mille  qua- 
tre cents  quatre-vingts  cinq  leur  fut  adjugée  ptouifion  an- 
nuelle de  quatre  cents  cinquante  francs,  lufques  à défini- 
tion de  caulc.  D’eux  nafquitcnc  vn.fils  & deux  fillc^,  alTa- 
aoir  AfaximilUn  Je  Horaer, qui, continua k lignée^  /c4nne 
Je  Homes  femmede  Huguesde  Melun  Vicomtede  Gand, 
Baron  de  Caumont , Rhofny  &,c.  Cheualier  de  l’Ordre  de 

la  Toifon  d’or, Gouuerneurd’Attas;& ATrffgKfriffdf  fTor- 

ties  alliée  à Ricard  de  Merode^  Seigneur  de  Peterfem  & de 
Herlcs,  fils  de  lean  de  MerodeSc  d'Alix  de  Homes.  Max  i- 
MiLiAN  de  HoR  NES  Comte  dcHautKerKc,Baronde 
Gaefbeque,SeigneurdcHondefcote&  dcHcezc,  fut  Chc- 
ualicr  de  la  T oimn  d’or,  & clpoulà  Barbe  de  Montfôrt  fille 
de  lean  Seigneur  de  Montfort  en  Hollande  , & de  Guillc- 
mette  de  NaeldevvycK.  De  laquelle  Barbe  il  procréa  trois 
fils  & vne  fille  entre  autres.  Henry  Je  Homes  aifné  des  fils 
fut  Vicomte  de  Betgues  , & print  pour  femme  Marie  de 
BouchautDamedeBoubers,  filledeDaniel  de  Bouchaut  & 
de  Mariede  Luxembourg  vcuuc  duSeigneur  de  Rollcmont. 
Mais  il  mourot  fans  lignée  auanc  fon  pere.  Le  fécond  fils  fut 
Martin  Je  Homes  mentionné  cy-apres.  Le  ttoificfme  Phi- 
lippe Je  Homes  Seigneur  de  Gcldorp.  Et  la  fille  appcllee 
^nne  Je  Homes  ayant  efté  accordée  à Bernard  Marquis  de 
Baden,cfpou(à  depuis  laques  de  Croy  Seigneur  de  Saimpy, 
Thou,&rEfclufe.  Martin  de  Horn  es  Comte  de 
HauncerKe,  Seigneur  de  Hondefeote  & de  Heeze,  fut  con- 
ioint  auec  Anne  de  Croy  VicomtcfTc  de  Fumes , Dame  de 
Stauele  : dont  iflirent  Philippe  Je  Homes  Comtede  Haut- 

KerKe 
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KcrKcmort  (ans  enfans,Gfoi-^fj  de  Hornw qui luyfucceda,  nivel- 
MaximilUn  de  Homes  mort  en  bas  aage  , Gmllaume  de 
Homes  Seigneur  de  Heeze,  Marie  de  Horhes  femme  de 
Philippe  Comte  d’Egmont , Prince  de  Gaurc  j Cheualicr 
dcl’Ordre  delà  Toifon, &£eonore de Wornerdcccdee à l'â- 
gedefept  ans.  Georges  de  Horn  EsComtedcHaut- 
KerKe,  Vicomte  de  Furnes  , s’allia  aucc  Lconore  fille  de 
Lamoral  Comte  d’Egmont:d’oü  font  nez  François  de  Hor- 
nes  Comte  de  HautKetKc,  Lamoral  de  Homes  V icomte  de 
Furnes,  marié  à Iuliane  deMetode  , & Sabine  de  Homes 
femme  du  Marquis  de  Lullins  en  Sauoye. 

« 

17.  Honorine  de  Montmorency  efpoufa  N i c o- . 
LAS  DE  SAINTE  A L DE  G O N DE  Chcuâlier,  Seigneur 
de  Noircannes , V vifque,  Genêts,  & autres  terres  : fils  do 

Sainte 

A LDE- 
CONDE. 

ü'iienni* 
des  à ]i 
eroii  de 
^•jcullei, 
chaxgée  de 
Cinq  ooin- 
lefueiilrt 
â*or:er<2i« 
télé  d'orà 
la  bande  de 
fable  bnile 

Pierrede fainte Aldegonde  Cheualicr  Seigneur dcNoircar- 
mes,&  d’Elizabeth  Blondel  Dame  de  G enets.  Duquel  ma- 
riage nafquirent/fii»  de  fainte  J Idegonde  Seigneur  de  Noir- 
carmes,  Ânthoinette  de  fainte  Aldegonde  femme  de.  Georges 
Seigneur  de  Haluirt,  Si  Marguerite  de  fainte  Aldegonde  ma-  rOTati, 
liée  à I can  de  Prandt  Cheualicr  Seigneur  dcBlacfvclt,  Gou- 
uerneur  d’Aite.  Ces  trois  enfans  comme  heritiers  d’Ho- 
NoRiNE  DE  Mon  TM ORENC Y leur  mere  eurent  pro- 
cès auParlcment  de Malliries& ailleurs  contre  leandeMSt- 
moreney  Seigneur  de  N iucllc  leur  oncle , pour  les  droits  pré- 
tendus par  eux  tant  aux  fuccefllons  de  I e a N IL  Seigneur 
de  Montmorency,  & de  leanncdc  Fofleux  aycul  & ayeulc, 
comme  en  celles  de  Icart  de  Montmorency  1.  du  nom  Sei- 
gneur de  Niuelle  & de  Goudele  Villain  perc  & mere  de 
ladite  Honorine.  Mais  finalement  apres  ciiuetfes procedu- 
res ils  en  accordèrent  cnfcmble  par  Lettres  pafleesa  Lille 
le  pcnultieCne  iour  de  lanuier  l’an  mille  cinq  cents  fept.  jjoy 
Iran  de  sainte  Aldeqondç  fils  de  Nicolas  & 
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d'Honorine  dcMontmorencyprint  allianccaucc  Mariede 
Rubempré  Dame  de  Bourghicllc&dcGculain,  dont  iili- 
rent  deux  fils  & deux  filles  : 4auo  ir  eft  Philip  j/e  de  fumte  Alde- 
gonie  mentionne  cy-ipics, lean de fainte  A Idegonde  Barondc 
Selles , Seigneur  de  Bafenghien  , allié  aucc  Catherine  de 
Tifnac,  de  laquelle  il  laiflà  Bonne  & Louyfe  de  pinte  Alde- 
gonde.  L’aifneedcs  filles  nommée  Afarie  de  pinte  Aldegon- 
de  fut  coniointc  aucc  lean  de  Homes  Seigneur  de  Boxtcl 
& de  Baffigny,  qui  en  eut  Gérard  de  Homes  Seigneur  de 
BalTigny,Maximilian  Seigneurde Locre,  Claire, AnnCj  & 
Vvalburge  de  Home  Chanoinelfc  à Monts.  La  fécondé 
dite/f4«nf  de  pinte  Aÿegonde  efpouià  Euftachc  de  Fiennes 
Seigneur  des  Querdes  , dont  eft  venu  Guilain  de  Fiennes 
Seigneur  des  Querdes  marié  à leanne  de  Longucual  fille 
de  Maximilian  de  Longucual  Comte  de  Bufquoy,  Seigneur 
de  "Vaux, fl  renommé  auxdemiercs  guerres  de  BohemeSc 
de  Hongrie.  Philippe  de  sain  te  Aldeconde 
CheualierScigneurdc  Noircarmes  &:  de  fainte  Aldegondc 
print  à femme  Bonne  de  Lannoy  heritiere  de  Mingoual, 
Rieulaix,  Bignicourt , & Hordam,  Sencfchale  d’Oft  reliant: 
fut  Lieutenant,  Capitaine  general,  & grand  Bailly  de  Hai- 
naut,  & mourut  à Vtrccht  le  v.  lourde  Mars  mille  cinq 
centsfoixante  quatorze,  perede  pluficurscnfans,  dont  les 
noms  fuiuent  : lean  de  pinte  Aldegonde , Floris,  autre  lean, 
Charles  Seigneur  dé  Noircarmes  décédé  à Paris,  Ldmoril 
Seigneur  de  fainte  Aldegonde  & de  Noircarmes  inortà 
Gand  l’an  mille  cinq  cenrs  quatre-vingts  vnze,  Philippe 
Seigneur  du  Chalfcau  qui  fuccedaà  fes  meres,  Maximilian 
Seigneur  delà  Marliere,  créé  premier  Comte  de  fainte  Al- 
degondc, premier  Maiftred’HofteldesSercniflimcs  Arclii- 
ducs,duConfcil  d’Eftat , Gouucrneur  & Capitaine  gene- 
ral de  Namur  ; & Anne  de  pinte  Aldegonde  mariée  au  Sei- 
gneur deMaftaing,  Baron  de  Haine. 

Qvelqves  Mémoires  portent  qu’HoNORiNE  de 
Montmorency  citant  demeurée  veuue  de  Nicolas  de 
faintcAldegondcfcrcmariaàCH ARLES  de  Rvbem- 
PR  e'  Vicomtede  Montenac,  Baron  de  Raifnes,  & Seigneur 
de  Bieurc,  qui  de  leanne  de  Boufics  fii première  femmeauoit 
eupluficurs  cnfans,&entreautrcs  Marie  de  Rubempré  con- 
iojnteauecIeandelàinceAldcgondeScigncur  de  Noircar- 
mes fils  de  la  mcfmc  Honorine  de  Montmorency.  Elle 
moumtranmillccinqcentsdix,  & fut  enterrée  en  l’Eglifc 
des  Chartreuxlés S.  Orner, fondecparceux de  S.  Aldegôde. 

17.  lEAM 
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17.  lEAN  T>e  MONTMORENCr  II.DV 
nom  Seigneur  de  Niuelle , de  HujJfe , Burcbt , Tgyvin- 
drecht,  E vîmes , Hubermont , Liedekerke , S.  Leu , ’Vlef^ss- 
"Bouchard , çf  de  la  ejuAtriefme  partie  de  Afontmorency  j 
Confeillerf^  Chambellan  du  Charles  VIII. 

Chapitre  II. 

CE  Scigncurné  l’an  mille  quatre  cents  fbixante  & vn,  ayant 
attaint  l'aage  de  quinze  ^ns  ou  enuiton  commifl  quelques 
violentes,  pour  Icfqucllcs  il  fe  retira  comme  en  franchiic  dca.ans  1476. 
l’Abbaye  de  Laual  le  Roy  au  diocefe  de  Rheims  ; & y demeura  trois 
ans  entiers  fans  oferforrir.  Cependant  Iean  de  Montm  O—  Preuoe*, 
REN  c Y Seigneur  dcNiuclle  fonpere  mourut,  & peu  apres  Iean 
1 1.  Seigneur  de  M ontmorency  fon  aycul.  D’où  vint  que  G v i l- 
lavme  de  Mo  n tmoren  c y troifiefmefilsdudit  Iean  II. 
s’eftant  mis  en  poflclTion  de  la  Baronnie  de  Montmorency  & de 
fes  appartenances,  en  vertu  du  don  qui  luy  en  auoit  efté  fait, 
Lovys  de  MoNTMORENCYScigneutdeFoITcuxs’yoppo- 
£i , prétendant  les  mefmes  terres,  comme  deuenu  fils  aifnc  du  dé- 
funt, par  la  mort  de  Iean  de  Montmorency  fon  frere,  & pour  ce 
fuiet  intenta  procès  contre  Guillaume  de  Montmorency.  Cequ’c- 
ftantvenuàlacognoiflancedelEAN  de  MontmorencyIiIs 
du  Seigneur  de  N iuellc,lors  réfugié  au  Monaftere  de  Lau.al  le  Roy,il 
enuoya  promptement  chargea  Maiftte  Pierre  Chacerat  fon  Procu- 
reur, pour  s'oppoferaufli  defa  part, à ce  qu’aucune  deliurance,  ou  pag.”i”/. 
adiodicationdes  biens  contentieux  ne  full  faite  à fes  oncles  , fans 
ouyrlescaufcsSi  moyens  qu’il  auoit  intention  de  déduire  en  temps 
&en  lieu.  Quoyfait,  il  penfaaurccouurementdefalibertc,&à 
cette  fin  rechercha  Lettres  de  remiilion,  qui  luy  furent  oélroyees 
pat  le  Roy  Louys  XI. l’an  mille  quatre  cents  foixan  te  dix-neuf  1477. 
Auquel  tempsil  prenoit  feulement  letiltre  de  Seigneur  de  S.  Leu 
lés  ’Tauerny,  ayant  eu  cefte  terre  auec  celle  du  Plems-Bouchard  de 
l’hcreditc  du  Seigneur  de  Montmorency  fon  aycul. 

De  la  foubs couleur  de  pourfuiurc  la  deliurance  de  la  terre  & 
ScigneuticdcGaurcpourlcComtcde  Laual,  il  s’achemina  en  Fli- 
dre,oùilprintpoftcirion des biensde  feu  Iean  de  Montmo- 
rency fon  perc , & fit  hommage  de  la  terre  de  Niucllc  en  tre  autres  p JJ  ’ 
à Philippe  d’Auftrichc  Comte  de  Flandre  l’an  mille  quatre  cents  1485. 
quatre-vingts  trois.  Il  recueillit  pareillement  lots  la  fuccdlion  de 
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NIVEL-G0VDEI.E  ViLtAiNfamercDamcdcsScigncuricsdcLicdeKcr- 
Kc,dcHuylTe,Burcht,  Zvvindtccht,  &autrcs  terres , dcfquelles  il 
paya  les  droits &rachapts.  Puis  cftant  reuenu  cnFrancc,  il  trouua 
que  la  donation  faite  par  IcanlI.  Seigneur  de  Montmorency  auoit 
clfeconfirmce  par  Arrcft  du  Parlement,  ôda  rccrcance  de  fes  biens 
adiugeeàGuillaumedeMontmorency.  Ce  qui  luydonna  fuiet  de 
recourir  à nouueaux  moyens,  pourfemaintenir  du  moins  en  partie 
d’iceux.Parquoy  apres  auoir  impetre  lettres  du  Roy  CharIcsVlII.cn 
datte  du  troifiefmc  iout  d’Auril  mille  quatre  cents  quatre  vingts  fi.ï, 
p.irlcfqucllcs  non  feulement  il  cft  qualifié  Confeiller  & Châbcllan 
dece  Roy,  mais  aulTi  conferué  en  la  iouylTance  des  terres  qui  luy 
pouuoicnt  appartenir  dans  le  Royaume,  & dont  la  confifeation 
auoit  eftédonnéeà  quelques  particuliers, à taifon  de  fon  abfcnce; 
il  forma  nouueau  procès  contrelemefme  Guillaumcde Montmo- 
rency, pour  la  moitié  dçs  biens  & heritagcs  afTiscn  la  Vicomté  de 
Paris,lefquels  appartenoientaufufditlEAN  II.  Seigneur deMont- 
motcncy , au  temps  defon  mariage  auec  Ieanne  de  Fossevx 
fa  première  femme.  Alléguant  que  par  le  traité  d'iceluy  mariage  il 
l'auoit  douée  de  douaire  couftumier,qui  cftoit  félon  la  Couftume  de 
Paris  de  lamoiticde  toutesles terres, dontiliouylfoitau  iour  qu’il 
l’cfpoufa , & qui  depuis  luy  efeherroient  en  ligne  direéle.  Duquel 
picouti . douaire,  comme  forçant  nature  de  propre  pour  les  enfans , il  fc  di- 
foit  heritier  principaL  Au  contraire  Guillaume  de  Montmorency 
s’aydoit  tant  delà  donation  faite  enfafaueur,  que  de  la  Couftu- 
me, par  laquelle  reprefen cation  n’auoit  point  lors  de  lieu  en  matière 
defuccellionifoutenant  quelle  ne  deuoitfubfifter  non  plus  en  fait 
de  douaire.  Et  bien  que  depuis  l’Arreft  de  rccreance  il  euft  tranfige 
pour  toutes  prétentions  auec  LovysdeMontmorency  Sei- 
gneur de  Fofleux,  comme  fera  remarqué  plus  particulièrement  ail- 
Icutsineantmoinsparautre  Arreft  du  premier  iour  de  Feuricr  mille 
1491-  quatre  cents  quatre-vingts  douze  la  Cour  ne  laifla  pas  d’adiuget  à 
Iean  de  Montmorency  Seigneur  de  Niuclle  la  moitié  du 
douaire  de  Ieanne  de  FolTeuxfonayeulc  , confiftant  cnlaquacrieC 
me  partie  des  terres  & fcigneurics  de  Montmorency , d’Efeouen,  de 
Conflans  faintc  Honorine,  & autres  fituécs  en  la  Preuofté  & Vi- 


comté de  Paris.  , 

Qv  E L Qj  E s Mémoires  portent  que  ce  Seigneur  de  Niuclle  cf- 
poufa  en  premières  nopccs  Lovyse  de  Lorraine,  finis  dc- 
figncrdc  quicllccftoit  fille.  Mais  pour  ce  qu'on n’envoid  aucune 
prcuucjil  vaut  mieux  tenir  pour  mariage  vnique  ccluy  qu'il  traita 
auccMARC  VERITE  DE  Ho  RN  E S fillcdc  laqucs  1.  Comte  de 
Homes,  Seigneur  d’Altcna  & deCoortrefum,  &c  efe  Icanc  de  Meurs 
fa  première  femme.  Cefte  Marguerite  auoitefpoufé  en  premier  lit 
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ï>hilippe  dcHomis  Comte  de  HautKcrKc  veuf  de  leanncdeLan- 
noy  Dame  de  Brimeu.  Et  apres  la  mort  d’iccluy  aucnuë  l’an  mille 
quatre  cents  quatrevingtsnuitelleferemariaenfecortdes  nopcesà 
Ieandk  Montmorency.  Ils  fondèrent  enfemble  vn  Con-  f*s  ’fl 
uent  de  Cordeliers  à Niuelle  l’an  mille  cinq  cents  deux.  Mais  leur  > 5°^- 
alliance  fucdeftirue'e  de  toute  fécondité.  CarleandeMontmoren- 
cy  mourut  fans  enfans  lentimes  le  x 1 1.  iour  d'Autil  l’an  mille  cihtj  1510. 
cents  dix, &laifla  pour  heritier  de  fes  terres  Philippe  de  Montmo- 
rency fon  frété.  Marguerite  de  Homes  fa  femme  décéda  aufli  le 
quinzicfme  de  Décembre  mille  cinq  cents  dix-huit  ; ayant  efleu  fa  * 5 ‘ • 
Icpulturc  en  l’Eglifcdes  Cordeliers  de  Gand,oùelle  nit  inhumée. 

FILS  N AT  V RE  L DE  lE  A N DE 

Montmorencj)II.dunomSeipicitrdtNiiulle. 

I it.  Pierre  bàftatdDi  MoNTMORÉHcy,dontlapofte- 
rité  fera  déduite  à la  fin  de  cette  Partie. 
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//.  T>HILIT^E  MONTMORENCT 
J.  du  nom,  Cheualier , Seigneur  de  Niuelle,  de  Burchtl 
^'vindrecht,Vvime,Huberm$nt,Liekerke,S.  Leu,  WPlef- 
ps-Rouchurd,  ALontigny,  Vimj,  Farbus,  q*c.  q*  dvH 
quart  de  la  Baromie  de  Aîontmorencj. 


Chapitre  ÏIL 


IL  futau  commencement  dediéà  l’Eglife,  & iouyt  eh  cette  confi- 
deration  duDoyennédeS.TugaldeLaual.  Mais  apres  la  mort 
delAqvEs  DE  Mont  MORE  NC  Yfonfecondfrere,artiuée  l’an 
mille  quatre  cents  quatre-vingts  fix  ou  enuiron,  il  quitta  la  profef-  i 48  6: 
(Ion  Ecclcfiaftique  pour  fc  remettre  dans  lemonde.  Parquoyn’ayât 
encore lorsaucuns  Ordtesqui  le peuifent exclure  du  mariage  , km 
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fretcailhélEAN  DE  Montmorency  SeigneurdcNiucllcluy 
fiftclpoufcr  Marie  de  HoRNBsfilleaifiiecdcFcdcricdeHor- 
nes  Seigneur  de  Montigny  en  Oftieuant,  de  V vimy,  Faibiu,  & au- 
tres terres,  & de  Philippe  de  Melun  fa  femme,  les  conuenances  en 
furent  accorde'es  le  v.  iour  de  Septêbremil  quatre  cents  nonantefu, 
à condition  que  Philippe  de  Montmorency  auroittant 
delà  fuccelTion  delean  dcMontmorency&dc  Goudele  Villainfes 
pete&  mcie,  quedecelledeleanBarondcMontmorency  fonay- 
eul,  la  quarte  partie  de  la  Baronnie  de  Montmorency, & des  Sei-  > 
gneuries  d'Efeouen , Conâans  fainte  Honorine , & V itty  en  Brie: 
les  terres  &feigneuries  dcliùnt  Leu  & du  Plaillis  Bouchard,  cenç 
vingt  cinq liures  de  rente  furla  Seigneurie  de  Famechon,  les  terres 
& Seigneuries  de  VvifmesenArthois,deTouttendaller  auprès  de 
Monltereul  fut  mer,&  de  Huiffe  en  la  Chaftellenie  d'Audcnarde,tfr 
nue  du  chafteaude  Tenremonde  , le  fief  de  Trief,  & autres  rei^’  ' 
tes.  Son  frère  I B A N de  Montmorency  6c  Margueritedif 
Homes  ù femme,  qui  n’auoient  point  d’enfans,  luy  dônerent  aulE 
en  faucur  de  ce  mariage  par  don  d’entre  vifs  6c  irreuocable  j cous 
les  biens,  meubles,  terres,  places,  feigneüries,  reuenus,  6c  poflef. 
fions, dontilsiouyroientauiour  de  leur  décès:  en  cas  qu’ils  mouruf- 
fentfans  lai/Ter  aucune  lignée  légitimé.  Et  d’autre  codé  Marie 
DE  Hornbs  apporta  pour  dot  au  mefme  Philippe  ce  qui  luy  ' 
appartenoit  de  la  fuccelTion  du  feu  Seigneur  de  Montigny  fon  pere: 
c’eft  affauoirles  terres  5c  feigneüries  de  Montigny  en  Oftteuant,dc 
Hachicourt,  Vimy,Fatbus,  Efearpel,  Sauchy  leCaucher,  Vendc- 
gies,Hornaye,Affctle  grand,  Coutcelles  le  Comte,  le  Gaule  de 
Boi^,  faint  Martin  Greuiller,  les  hautes  luflices  6c  feigneüries 
d’Afqlcs  le  MontS.Eloy,6c  deTangry,ledilmagedeVvandHn,le 
vinage  de  la  Vvarde  ,6c  autres  biens,  fauf  le  douaire  de  Philippe  de 
Melun  fa  merc. 

Pev  detempsapres  les  nopces  PhilTppe  jje  Montmo- 
rency comme  mary  6c  bail  de  Marie  de  Homes  fift  hommage 
auComtedeS.Pol  des  terres  de  Vimy  6c  de  Farbus,  6c  du  fief  de 

Tangry. 
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gtngry.  Rendit  aueu  à Guillaume  Baron  de  Montmorency  du  ni  vel- 
^îallcau,  terre  & Icigncuriede  S.  Lcu,leVcndredy  vnzicfme  iour  ‘■®- 
jic  Mars  mille  cinq  cents  douze.  Et  ayant  fuccedc'  à 1 e an  de  r»g-  >>»• 
^Montmorency  Seigneur dcNiuellefon  frere,payales  reliefs  ‘5*  *• 

‘ dehuitficfsàluyefcheus parle  decésd'iccluy,àcauTe  de  la  terre  de 
Borcht  & Zvvindrecht.  Il  offrit  aulli  au  Roy  Louys  X 1 1.  la  foy  & 
hommage  de  laquatriehne  partie  de  la  Baronnie  de  Montmorency. 

Mais  le  Roy  ncvoulut  lyreceuoir.luy permettant  feulement  d'en 
iouyrconiointement  auec  G VI LLAVMB  de  MontmoRHM- 
c Y.  Puis  l'an  mille  cinq  cents  quinze  il  prefta  encore  l’hommagedu  rj>5- 
chaftcau&fcigncuriedeLicdeKcrKe,fuiuant  certaine  fentcncc  ob- 
tenue parle  feu  Seigneur  de  Niuelle  fon  frère.  ^ 

D’av  t r b part  afin  de  fubuenir  à fes  affaires , il  vendit , confti-  fl*  i»,'. 
tua,  & promift  garantir  & payer  chacun  an  à Maiftre  Nicole  Herbe-  **°' 
lotfrcut  de  Ferriercs , Confcillcr  & Maiftre  des  Comptes  du  Roy, 
pour  luy,  fes  hoirs  & ayants  caufe,  deux  cents  liures  tournois  de 
rente  fur  les  terres  & Seigneuries  de  Montmorency,  Niuelle , Ef- 
couen,Conflansfainte Honorine,  &S.  Lcu,&  fur  toutes  Sc  cha- 
cunes fes  autres  terres  &feigneuries:  moyennant  lafommede  trois 
mille  liures  monnoye  courant.  Laquelle  vendition  faite  le  Ven- 
dredy  vingt-quatriefme  iour  d’Oûobre  mille  cinq  cents  feize  fut  ' 5 * ® • 
approuue'e  & confentie  pat  Marie  de  Hornes  fa  femme 
dlantauchaftcaude  S.  Leu  le  ziz.  iour  de  May  enfumant.  Mais 
Anne  de  Montmorency  Cheualier  de  l’Ordre  du  Roy , gfand  Mai- 
ftre 8c  Marefchal  de  France,  rachepta  depuis  cette  rente  de  Damoi- 
felle  FrançoifeBrachetvcuue  dulufdit  Herbclot,  tant  en  fon  nom 
comme  tutrice  de  fes  enfans  : par  lettres  du  Samedy  xxv.  iour  de 
lanuiermille  cinq  cents  vingt-fept,ftipulant  pour  luy  maiftre  Ma- 
thieu de  Longueioue  fleur  a Yuemy,Confeillerdu  Roy,8c  Maiftcc 
desRcqueftes  ordinaire  de  fon  Hoftel. 

CiEEND  ANT  Phihppe  de  Montmorency  Seigneur  de  Niuelle 
obtint  ArrcftauParlementdeParis,lezin.iourd’Aouftmillecinq 
centsdix-neuf,portâtquereelle8caiftuelle  dcliuranceluy  feroit  fai-  ‘ 5 ‘ 9- 
tediuifément  delà  quatriefmepartiedes Baronnie,  terres, feigneu- 
ries,appartcnances, dépendances,  8c droitsquelconqucs  de  Mont- 
moiency  8c  d’Efeouen , fans  en  rien  excepter  que  le  nom  8c  tiltre  de 
Baron  de  Montmorency  , qui  feroit  8c  deracureroit  à 
Gvillavme  de  Montmorency  feul.  Enfuittedequoy 
iircprintanflile  procès  commencé  par  lean  Seigneur  de  Ctunin- 
ghes,  fils  8e  heritier  d'Adrian  Seigneur  de  Cruninghes  8c  de  Mar-,,,^  ,^,. 
gucrite  Villain  Dame  de  Pamelle,  contre  feuleande  Montmoren-  ‘ot  siruiii. 
cy  Seigneur  de  Niuelle  fon  frere  : pour  la  fuccelfion  de  défunt 
Couard  Villain  Seigneur  de  Huyffe,  Borcht,  8c  Zvvindrecht , du- 
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K I Y E i.  quel  ladite  Marguerite eftoit  feut  aifhcc,&Goudelc  Villain  tnere 
Ican  & Philippe  de  Montmorency  puifnée  feulement.  Mais  aprcj 
pluficuri  pourfuites  faites  tant  de  la  part  du  Seigneur  de  Crunin- 

Ehes,quedeIoncdcCruninghesfonfeul  fils  & heritier  ; en  fin  par 
:ntencc  diffinitiuc  prononcée  au  grand  Confeil  de  l’Empereur 
Charles  V.  à Malines,  Philippe  de  Montmorency  fut  condamné 
faire  partage  audit  lofle  de  la  moitié  de  tous  les  biens  féodaux  & he- 
ritagesaflisaupaysde Brabant,  & de  tous  les  autres  héritages  allïs 
en  Flandres  delailTez  par  le  fufditMeifire  Couard  Villain,  & à luy 
appartenants  à l’heure defa mort, fuiuantfontellament fait  Icxiii. 
iourde  luillctmillequatre  cents  quatre-vingts  vn. 

Ce  Philippe  de  Montmorency  décéda  l’an  mille 
I i t 6.  cinq  cents  vingt-fix,aagé  de  plus  de  foixante  ans  : & laiflà  veuue 
Marie  de  Hornbs  làfemme,quivefcutcncorelong  temps 
depuis  luy . Car  elle  mourut  feulement  l’an  mille  cinq  cents  cin- 
quante- huit , & fut  entetrec  en  l’Eglife  de  Montigny. 

ENF^NS  DE  PHILIPPE  DE  MONTMO- 
reruy  Seigneut  de  Niueüe  , cirée  Marie  DE  HoRNES 
Dame  de  Montigny  fa  femme. 

I8.  pEDERiaOE  Montmorhnc Yrcceutcenomenme- 
moire  de  Fedetic  de  Homes  Seigneur  de  Montigny  fonay- 
eul  maternel,  & moumt  en  bas  aage. 

i8.  losEPH  DE  Montmorency  Seigneur  de  Niuclk, 
deHuyife,  Burcht,  & Zvvindrecht,  continua  la  lignée. 

il.  Robert  DE  Montmorency  Seigneur  de  Vvimes, 
& de  Lieucourt , aura  fon  Chapitre  apres  la  polferité  de 
I O SEP  H fon  frère. 
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18.  Philippe  de  Montmôrenct  SeigneurdeHachi- 
court , de  Vvimy,  Farbus,  le  Bofquet , Efearpel , Auberlieu, 
SauchyleCauchicr,Tourde  Souaftre,  & autres  terres,  ac- 
corda le  cinquiefine  iourde  Décembre  mille  cinq  cents  tren- 
te auec  Anne  d’Egmont  veuue  de  lofeph  de  Montmorency 
Seigneur  deNiuelle  fon  frere,  comme  ayant  le  bail  & gou- 
uemementdeleursenfans,pour  lesdroitsquiluypouuoient 
eflre efeheus de  auenus de  la  fuccelTion  de  feu  Philippe 
DE  Montmorency  SeigneUrdeNiuellefonpere,en 
prefence  de  Icandefainte  Alocgonde  Cheualier,  Seigneur 
deNoitcarmes,  premier  Sommelier ducorpt  de  l’Empereur 

Charles  V. 
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Charles  V.  Ican  de  Montmorency  Cheualier  Seigneur  de  n i v el- 
CourriereSjMaiftre  d'Hoftel  du  mcfme  Empereur,  Guillau-  '■ 
me  de  V valle  Cheualier  Seigneurd'Auerghem,  Philippe  de 
la  Retulle  Seigneur  de  la  tdamerye,  Anthoine  de  LiKence, 

Pierre  baftard  de  Montmorency  , & autres.  Depuis  il  fut 
pour  fes  mérites  créé  Cheualier  de  l'Ordre  delaToifond’ot 
par  Philippe  1 1.  Roy  d'Efpagne , au  Chapitre  célébré  à 
Gand  au  mois  de  luillet  l’an  mille  cinq  cents  cinquante- 
neuf.  Le  mcfme  Roy  Philippe  l'eftablit  aufliChef  de  fes  fi- 
nances & du  Confcil  d'Ellat  de  fa  Majefté  Catholique  és 
Pays  bas.  Il  brilà  fes  Armes  de  l'Efcuflbn  de  fa  meie,  fuc- 


HACHI- 
COVRT. 

De  Mont' 

ffloteacf, 
i va  c{»(^ 
ibo  rn 
«b<rui  tC- 
cirteiéaa 
t.  &4.  de 
H omet, 
qui  cA  d'bt 
à trois  cors 
de  gucallet 
Tiroirs 

céda  à Robvrt  de  Montmorency  fon  frété  aux  Seigneuries 
de  Vvimes,  & de  Lieucoun , & donna  aux  enfans  naturels 
d’iceluy  Robert  les  terres  d’Efearpel , Aubcrtlicu  , Sauchy  JuMidJ 
leCauchict,&Tour  de  Souaftre,  par  fon  teftament  fait  àîj’’iV  rîC 
Douay  l’an  mille  cinq  cents  foixante  fix.  Auquel  ariil"”'*-^^ 
mourut, le  xiii.  lourde  Décembre,  & fut  enterre  en  l’Egh-  dedwe  s 
fede  S.  Albin  foubsvneriche&magnifique  Sépulture,  qui 

''  ■ ’ * " ' * * * ‘ ' cdtei  d'sr* 

geot. 


fc  void  à collé  gauche  du  grand  Autel. 


i8.  Ysabeav  DEMONTMORENCYfillcailhécfutconioin- 
teaucc  Ioachim.de  HANCESTScigneurde  Moyen- 
court  fils  de  Louys  de  Hangcft  , autrement  dit  de  Gcnlis, 
Seigneur  de  Montmor  , grand  Efcuycr  de  Bretagne  : par 
conttaél  palTé  le  vingtiefine  iour  de  luillet  mille  cinq 
cents  vingt-neuf,  auquel  alTillcrenc  pour  elle  Marie  de 
Homes  la  mete  ,&  los EPH  de  Montmorency 
Baron  & Seigneur  du  pays  de  Niuelle  fon  frère. 

j8.  Margverite  de  Montmorency  efpoufa  Ro- 
bert DE  Lon  G VEV  AL  CheuaUet  Seigneur  de  la  Tour 
& de  Vvarlaing , fécond  fils  d’Adrian  de  Longucual  Sei- 
gncurdc  Vaulx,  & d’Anne  de  Cortcwillc  héritière  de  Rc- 
ncghelft  & de  la  “Tour.  Lequel  Robert  mourut  l’an  mille 
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cinq  cents  cinquante  neuf,  au  mois  de  Décembre,  & elle 
le  X.  iour  deMars  millecinq  centsfoixante  dix,laiifant  de 
fon  mariage  vnfils  vnique  appelle  Robert  de  Lonneual  Sei- 
gneur de  la  Tour,  qui  fut  coniointaucc  Louyfcdela  Fofle 
neritiere  de  Giuency  , dont  nafquit  Helene  de  Longueual 
alliée  à Philippe  de  Bergues  Seigneur  de  Boubers.  Les  Mé- 
moires de  laques  le  Bouc  donnentà  Marguerite  de  Mont- 
morency pourpremict  mary  L O vys  DE  GAVREChe- 
ualier , Seigneur  dePrefm , fils  de  laques  de  GaureChcualier 
de  l’Ordre  de  la  Toifon,  grandBaiflydeHainaut,&d’An- 
thoinette  heritiered'Inchy  fa  femme.  Mais  la  Genealogie 
delaMaifon  de  Gaure  n’en  fait  aucune  mention. 


iS.  Marie  de  MONTMORBHCYmourut  l’an  mille  cinq 
cents  trentc-fept  fans  auoir  efté  mariée. 
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i8.  Françoise  de  Montmorency  nafquit  l’anmille 
cinq  cents  vnze,  & clbmt  âgée  de  xx  v i.  ans  accorda  auec 
Floris  d’Egmont  Comte  de  Bure  & de  Lcerdam  , grand 
pere  &tuteurdcs  enfânsde  fcuIosEFH  deMontmo- 
R E N c Y Seigneur  de  Niuclle  fon  frere,  pour  tels  droits  & 
portions  qui  luypouuoiétappartenirentouslcsbicns,meu- 
dIcs  & immeubles  delaüTez  par  feu  lAcBxKPhiligpedeMot- 
tnorency  Seigneur  du  pays  deNiuclle  fon  pere,  fie  par  feue 
Oamoifclle  Marie  de  Montmorency  fa  feur,  àla  fommede 
trois  cents  Hures  de  rente  chacun  an.  Dequoy  y eut  Let- 
tres palTécs  le  V I ï I.  iour  de  May  mille  cinq  cents  trente 
fepe  enptefence  du  Comte  de  Bute  fufdit,  d’Anne  d’Eg- 
mont fa  fille  aifnéc  venue  de  lofeph  de  Montmorency,  de 
Marie  de  Homes  DamedouairicredeNiucIlc,  fie  proprie- 
taire de  Montigny,  de  François  de  Melun  Comte  d’Efpi- 
noy,  Seigneur  d’Anthoing,  Conneftablc  de  Flandres, Cho- 
ualietdcl’OrdrcdclaToifon,  pateydeuant  tuccurcommis 
& décrété  à ladite  Françoife  de  Montmorency,  de  Robert 

de 
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de  Motmorcncy  Seigneur  de  V vimes,&  de  Philippe  de  Mot-  n i v e l. 
morécy  Seign.  deHachicourt.Mais  depuis  elle  deuint  hcritic-*-^- 
re  des  terres  & feigneuries  de  Montigny,Vimy,Hachicourc, 
VvimeSjLieucourc,  & autres , <^ui  luy  efcheutenctant  de  la 
fuccefliondc  Marie  de  Homes  la  mere, que  de  celles  de  Ro- 
bert & de  Philippe  de  Montmorency  fes  frères.  Ce  qui  fe 
recognoiftparfonteftamentjoùelleptend  quaUté deDarac 
de  toutes  ces  feigneuries.  Elle  le  fill  le  xv  1 1.  iour  d’Odlobre  *“■. 
l’an  mille  cinq  cents  foixante  neuf , & par  iceluy  légua 
diuersdons  à Hf/enrdf  A/onfmoi'fnfjrfafeutReligieufepro- 
fclTe  à fainte  Agnes  de  Gand:  à Marie  de  Montmorecy  fa  niep- 
ce  pour  lors  femme  de  Pierre-Erneft  Comte  deMansfelt,Se 
vcuue  en  premières  nopcesde  Charles  Comte  de  Lalain,  ic 
àfesenfans:  à Eleonor  de  Montmorency  fon  autre  niepee  vcu- 
ue douairicrcdcHoochftrate,&  à Anne  &Margucritede  La- 
lain  fes  hiles;  àHelcnc  de  Longueual  la  petite  niepee,  hile 
de  Robert  de  Longueual  Seigncutdcla  Tour  fon  nepueu; 
à Nicolas  (y  Federic  de  Montmorency  hls  naturels  de  Rokert 
de  Montmorency  Seigneur  de  Vvimes  fonfrere:  8c  à leande 
Montmorency  hls  de  Monficut  des  Vvaftincs  fon  hllcul  8c 
coufin.  Par  le  metne  Tcftamcnt  elle  efleut  fa  fepulture  en 
l'Eglife  parrochiale  de  faint  Albin  de  Douay  pre's  de  Phi- 
lippes  de  Montmorency  Seigneur  de  Hachicourt  fon  frères 
& mourut  l'vnzicfnac  iour  de  Mars  enfuiuant. 


Heiene  de  M o n t m o k e n c y premièrement  Rcli- 
t’iR  P“'5  Prieure  du  Cloiftrc  de  fainte  Agnes  de  Gand, 

«i»*'  de  l'Ordre  de  faint  Auguftin,  deceda  le  xix.  iour  de  Se- 
ptembre mille  cinq  cens  foixante  cüx-huit. 


iS.  Clavde  de  Montmorency  fut  aulTI  Religieufe 
au  Cloiftrc  d'Eftrun  prés  d'Anas,  8c  moumt  l'an  mille  cinq 
cents  foixante  quatre  aagee  de  foixante- fept  ans. 

jS.  10  s et  h de  MONTMORENCr 

Chtualier,  Seigneur  du  pays  de  Niuelle,  de  Huhermont , 
Efujffè , Burcht,  1yvindrecht,S.  Leu,Tlaifü-Bouchard, 
du  quart  de  la  Baronnie  de  Aîontmorency. 


Chapitre  IlII. 

A R traite  fait  le  xxvi.  iour  d’Aouft  l'an  mille  cinq  cents  ^ 
vinct  trois  il  efpoufa  Anne  d'Ecmont  hile  aimée  de 
^ L1 
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N iVEL-pioi-is  d’Egmont Comte  de  Bure  & de  Lcerdam,  Seigneur  d'Ifel- 
fteiiTijClicualicr  de  l'Ordre  de  la  Toifon  d’or , Capitaine  general 
pIe°”'iV  de  l’Empereur  en  fes  pays  deFlandrcs , & de  Marguerite  de  Bergue 
— fa  femme,  qu’aucuns  mémoires  nomment  Vvalburge.  Aucontradt 


MONT. 

Efcartclé  » 
an  I &4. 
d'E^monr, 
qu'  cfl  chc« 
urôi'c  d'or 
&dc  g'ieul- 
Ict  JUI.& 

).  de  tliirc, 
ou  Arkel, 
qii.  ell  de 

f;i>eu1(et  i 
ai'iill;  bre* 

ÎKbrtiTcé^  alTifteret  laques  Comte  de  Homes,  Seigneur  de  Vvert  &:  d’Altcna,' 
iliHe'î.ut  pareillcmentCheualiec  de  l’Ordre  delà  Toifon,  Ican  Seigneur  de 
’*o' dl'a  ’ ^ Adolphe  de  Bourgongne  Seigneur  de  Bcurc,côme  pro- 

aîa  nie  de  ches  parents  des  parties.  Et  entre  autres  conditions  du  mariage 
rîiilr”  cf  Philippe  de  Montmorency  Seigneur  de  Niuellc  donna 
‘H""'  àlosEPH  DE  Montmorency  fon  fils , les  Seigneuries  de 
dciiicuUc!  Burcht,  Zvvindrecht,&  autres  fituc'cs  au  pays  de  Vvaes,  pour  en 

dci,  iratis  • I / 1 * ^ * 

btociiant  louyr  dcS“lors. 

ruiletout.  Trois  ansapreslcmefmelosEPH  DE  Montmorency 
fuccedaà  fon  pere , Sc  comme  heritier  principal  d’iceluy  reloua  le 
isLu«  fiefdupays&  SeigneuriedcNiuellc,tenu  du  Vicubourg  de  Gand,' 
r's  >io’.  Il  rendit  auffiaueu  au  Comte  de  S.  Poldes  terres  de  Vvimy  & de 
Farbus , lefquclles  Marie  de  Homes  (amere  luy  donna  en  auance' 
mcntd’hoiric.  Puisconfidcrantquele  feu  des  guerres  allume  entre 
le  Roy  François  1.  & Charles  le  quint  Roy  d'Efpagne , Comte  de 
Flandres,  rcmpefchcroiaitdc  iouyr  paifiblcment  des  terres  & Sei- 
gneuries qu’il  polTedoit  en  France,  fied^nt  le  Roy  François  1.  auoit 
défia  fait  don  à Ann«de  Montmorency  Marefchal  de  France  en 
r 5 2.  6.  Décembre  l’an  mille  cinq  cents  vingt-fix;  il  vendit  & tranfportaau 
mcfme  Anncde  Montmorency  la  ScigneuriedeS.  LeulésTauerny, 

^ le  Plaillis  Bouchard,  & la  quatricfme  partiede  la  BaronniedcMôt- 
iiL  ”’  inorcncv,Scigncuriesd’Elcoucn,8f deConflansfainte Honorine, 
pour  le  prix  & fomme  3c  vingtTix  mille  huit  cents  foixantc  dix  li- 
urcs  tournois  ; par  lettres  expcdices  le  treiziefmc  iour  d’Odtobrc 
J mille  cinq  cents  vingt  fepe.  Laquelle  vendition  Marie  de  Homes 
’ famere,  Robert,  Philippe,  & Marguerite  de  Montmorency , fes 
frères  & feur,  confirmèrent. 


L’an  mille  cinq  cefitstrcnteils’achcminaàBouIongnccnlta- 
lic,  pour  alliftcr  au  couronnement  dcl’Empcrcur  Charles  V.  Mais 
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ayant  demeure  là  quelques  iours  vne  forte  maladie  ly  furprifl: , qui  n i v 1 1- 
l’enleua  du  monde  en  la  fleur  defon  aage.  Son  corps  fut  rapporte 
à Vvert  en  la  Comté  de  Homes , où  il  receut  fcpulturc.  Et  A N s R 
d’Egmont  fa  veuue  reprifl;  alliance  auec  lean  Comte  de  Hor- 
nes.  Seigneur  de  V vert  & d’Altena,  qui  n’en  ayant  point  de  lignée 
donna  la  Comté  de  Homes  &autres  Seigneuries  aux  enfans  d’el- 
le & de  fon  premier  mary,  comme  fera  déclaré  plus  particulière- 
ment au  Chapitre  prochain. 

ENFJNS  DE  lOSEPH  DE  MONTMO- 
rtney  Seignenr  de  Niuelle,  £2r  d’ A N N E d’E  G- 
MO  MT  fa  femme. 

«y.  Philippe  de  Montmorency  II.  dunom  Sei- 
gneur du  pays  de  Niuelle  , Comte  de  Homes , & de 
Meurs,  Baron  d’Altena,  Chcualicr  de  l’Ordre  de  la  Toifon 
d’or.  Chef  des  Finances,  du  Confeil  d’Eftat , Sz  Admirai  de 
la  mer  des  Pays  bas  : duquel  fera  parlé  au  Chapitre  prochain. 

if.  Floris  de  Montmorency  Baron  de Montigny, 

& Comte  de  Homes  par  la  mort  de  Philippe  de  Montmo- 
rency fon  frere  ailhé,CheuaUerdelaToifon  d’or,  & Gou- 
uemeur  de  Toumay , aura  aufli  fon  eloge  particulier  cy- 
apres. 

\f.  Marie  de  Montmorency  fut  mariée  deux  fois. 
CaTenpremieresnopc«cUeelpoufa  Charles  II.  Com- 
te de  Lalain , Baron  d’Efeornay , Chcualicr  de  la  Toifon 


lALAlN. 
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d’or,&  Gouuerneur  de  Hainaut,fils  de  Charles  I.  Comte 
de  Lalain, ficdcIaquclinedcLuxcmbourg.  Duquel  maria- 
ge forcirent  Hugitet  de  Lalam  Seigneur  de  Conde  mort  fans 
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lignée , Philehtrt-Emanuel  de  LaUin  Baron  de  Montigny 
conioint  auccAnne deCroy  Marquife  deRenty,  ScPhilip- 
pe-Chrefiienne  de  Ldlain  femme  de  Pierre  de  Melun  Prince 
d’Efpinoy  , Baron  d’Anthoing , Gouuerneur  de  Toumay 
& de  Tournefis.  Apres  la  mort  de  Charles  II.  Comte  de 
Lalain  decede  l’an  mille  cinq  cents  cinquante-huit  ,&  qui 
de  Marguerite  de  Ctoy  fa  première  femme  auoit  eu  vn 
autre  fils  nommé  Philippe  Comte  de  Lalain  , Marie 
DfiMONTMORENCYfa  dcuxiefmc  efpoufe  conuola  en 
fécond  Ut  auec  P i E R R e-E  r n e s t Comte  de  Mansfeldt, 
aulTi  CheualietdclaToifon  d’or,  veuf  d’Anne  dcBredero- 
dc  là  première  femme.  Et  de  ce  mariage  elle  eut  encore 


OSfaue  de  Mdnsfeldt  Colonel  d’vn  Régiment  d’infante? 
rie  Luxemburgeoife,  qui  fut  tué  deuant  Nyeumeghe.  El- 
le décéda  l’an  mille  cinq  cents  foixantc-dix,  auantle  Com- 
te Pierre-Erneft fon  mary,  qui  fift  faire  vnc  très- belle  fon- 
taine en  famemoireà  Luxembourg,  6e  l’appelladefonnom 
LA  Fontaine  de  Marie  , comme  remarque  Or- 
tclius  en  fon  Itinerairede  la  Gaule  Belgique. 

19.  Eleonor  de  Montmorency  eut  pareillement 
deux  maris,  dont  le  premier  fut  P O N T V s de  Lalain 
Seigneur  de  Bugnicourt,deBrebieres,Hourdain,  Noyelle- 
Vvion  ,Chcualicrdela  Toifon  d’or,  6c  Gouuerneur  d'Ar- 
tliois  , fils  d’Attus  de  Lalain  Seigneur  de  Hourdain  6c  de 
Icanne  de  Habarc.  Duquel  mariage  ne  vint  qu’vne  fille 
^pellée  Marie  de  Lalain  motte  à Taage  de  fept  ans.  En 
fécondes  nopccs  elle reprift alliance  auec  Antoine  de 
Lalain  Comte  de'Hoochftrate, Baron  de  BorITele,Chc- 
ualier  del’Ordre  de  la  Toifon,  fils  de  Philippe  de  Lalain 
Comte  deHoochllrate,  Baron  de  Ville,  6c  d’Anne  fille  du 
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Comte  de  Renenbourg.  D’où  luy  nafquircnc  trois  fils  &: 
deux  filles  ; c’eft  aflauoir  Guillaume  de  Lalain  Comte  de 
Hoochftrate,  duquel  fera  parlé  cy  dertous:  Phtlipfe-Her- 
man  de  Lalain  Baron  de  Niuelle , & Chanoine  de  faint 
Lambert  de  Liege:  Charles  de  Lalain  Comte  de  Hooch- 
ftrate  , qui  continua  la  lignée  : jinne  de  Lalain  mariee  à , 
Gvillavme  de  Montmoreucy  Seigneur  de 
Thoré , dont  fera  faite  mention  au  Liure  V.  de  cette  Hi- 
ftoire  ; & Marguerite  de  Lalain  femme  en  premier  lit  de 
George  Seigneur  de  Chafteaubrehin  & d'Epepart  en  Lor- 
raine, puis  du  Seigneur  de  Boncourt.  Gvillavme  de 
Lalain  Comte  de  Hoochftrate  Sc  de  Renenbourg  , Ba- 
ron de  Leufe , Seigneur  de  Hachicourt  & de  Vvimes,  ef- 
poufa  au  mois  de  May  mille  cinq  cents  quatre-vingts  fept 
Marie-Chrefticnne  d’Egmont , veuue  du  Comte  de  Hc- 
nin , de  laquclleil  cuc^nrçine  de  Lalain  Comte  deHooch- 
ftrate  &:  de  Renenbourg  allié  à Marie-Marguerite  de  Bcr- 
laimont  fille  de  Floris  Comte  de  Berlaimont  Sc  de  Mar- 
guerite Comteffe  hcritiere  de  Lalain.  Mais  n'eftants 
/oms  aucuns  enfans  dccemariage,lesComtez  de  Hooch- 
ftratc&  de  Renenbourg,  & autres  Seigneuries  qu’il  pofte- 
doit,rctourncrent  à C H ARLES  de  Lalain  fon  oncle. 
Ceftui-cy  àprefent  Comte  de  Hoochftrate,  de  Homes,  Sc 
dcRcnenbourg,  Baron  de  Hacliicourt,  de  Leufc,8c  de  Botf- 
felc.  Seigneur  de  Vimy,  Farbus,  EcKeren,  Borcht,  Coor- 
trcflbn , Cheualier  de  l’Ordre  de  la  Toifon  d'or.  Gentil- 
homme de  la  Chambredefon  Altefl'c , du  Confeil  d'Ertat 
defa  Majefté  Catholique,  Gouuerncur,  Capitaine  gene- 
ral, & Bailly  des  ville  Sc  chafteau  de  T ournay  , Sc  pays  de 
T ourncfis,  efpoufa  l’an  mille  fix  cents  fept  au  mois  d’Auril 
Alcxandrine  deLanglccdite  de  Vvaurin  fille  aiûiéc  de  la- 
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H O R-  /qucs  Baron  de  Pccq  ou  Pcfqucs , & de  laquelinc  de  Recourt: 

de  laquelleil  a eu  deux  fils  & pluficurs filles.  Lesfils  font, 
Albert ,ScPtem-Iaqucs-Procof e icLalain.  Les  filles, 
le-CUre  deLalain  decedée  en  bas  aage,  laqueline,  Murgue- 
rite,Eleonor,  Philippe, &Hippolyteae  Lalain. 


Tj>.  T HI  L ITT  E DE  MO  NT  MO- 
renty  IL  du  nom  Seigneur  de  Niuelle , Comte  de  Hor~  j 
nés  de  Meurs , Baron  d'Altena , franc  Seigneur  de  I 

V'veert,  (^c.  Cheualier  de  [Ordre  de  la  Toifon  d’or , Cham-  | 

hellan  pÿ  Capitaine  de  la  Çarde  du  Boy  d’Ejbagne,  Chef  | 
des  Finances  pÿ  duConfeÜd  Eftat  desTays-bas  ,<îAdmi~ 
ral  de  la  mer  de  Flandres  , Gouuemeur  p^  Lieutenant 
general  pour  fa  Maiefté  CathoUque  en  fes  pays  de  Cuel- 
dres  pf  delyttphen.  i 

Chapitre  V. 

IL  demeura  fort  ieune  auec  fon  frere  & fes  feurs  en  la  garde  d’An- 
PKimn  d'Egmont  fa  mere.  Et  apres  quelle  fe  fut  rematie'e  à lean 

p«g.  11»!  Comte  de  Homes,  Flotis  d'Egmont  Comte  de  Bure  leur  ayeul  en 
..  print  latutele.  En  laquelle  qualité  il  accorda  l’an  mille  cinq  cent* 
trente-fept  auec  F R A N ç o 1 s E de  Montmorency  tante  1 
des  mineurs,  pour  les  droits  & portions  qui  luy  pouuoient  appar- 
tenir cnlafuccellion  de  feu  Phi  lippe  DE  Montmorency 
Seigneur  de  Niuelle  fon  pcre,à  la  fomme  de  trois  cétsliures  tournois 
de  rente  par  chacun  an , comme  a efté  défia  remarque  cy  delTus. 
Quelque  temps  apres  Ican  Comte  de  Homes  fe  voyant  deftituéde 
lignée  tefmoigna  tant  d'affeétion  à Anne  d’Egmont  fa  femme, 
qu’il  adopta  les  enfans  d’elle  & de  défunt  I O s B P H DE  Mont-  ' 
MORENC  Y fonptemiet  mary,  pour  luy  fuccedertant  en  la  Com- 
té  de  Homes,  que  Seigneuries  d’Altena,  Vveert,  & autres  terres; 

D’od  vint  que  PhilippeDeMontmorency  aifné  d’iceux 
s’intitula  Comte  de  Homes  incontinent  aptes  fa  mort,  &fift  bat- 
tre monnoye  d’or  & d’argent  marquée  de  fonnom  & de  fes  armes, 
comme  firanc  Seigneur  de  Vveert. 

1 5 4«.  L’an  mille  cinq  cents  quatante-fix  il  s’obligea  d’aficoir  à 
Françoise  de  Montmorency  fatantelalommedettois 
cents  liutesdc  tente, dontaefiéparléi  fi  toftque  Marie  de 
H O R N E s Dame  douairière  du  pays  de  Niuelle,  & proprietaire 
des  terres  de  Montigny,Vimy,Fatbus,  & autres,  fonayculc,  & ] 
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mcred'iccllc  Françoife,fcroit  dcccdcc.  Ccqu’il  fit  depuis  par  Lcr  n o a- 
très  du  xx  vi.  iour  d’Auril  mille  cinq  cents  cinquante  fept.  Et 
pource  queHcrman  Comte  de Mennaert,  de  Meurs,  & de  Zaer- 
vverden  , pretendoit  la  Comte  de  Homes  luy  appartenir,  à caufe  de 
leanne  de  Homes  tante  de  lean  dernierComte  de  Homes, qui  auoit 
efte  mariée  auCointede  Nieunaertfon  aycul.'  Icnicfmc  Philip- 
PE  DE  Montmorency  aflbupit  encore  cette  pretéfion  en  pte- 
nâtpourfeinmcVvALBVRGE  de  NiEVNAERTfeurduCôteHcr- 
man.  Ils  eftoient  tousdeux  enfansde  Guillaume  Comtede  Nicu- 
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aaert , & d'Anne  de  V verdt  Comtefle  de  Meurs  & de  Zacrvverden 


V «err,^ui 


là  femme.  Laquelle  Anne  auoit  eu  pour  père  Guillaume  Seigneur 
de  Vverdt,  Scpoyrmere  Marguerite  fille  héritière  de  FcdcricCô-r«j«oi. 
te  de  Meurs  & de  Zaervvctoen.  Et  apres  la  mort  de  Herman, 
jVtalburgc  fa  feur  luy  fucceda  aux  Conitez  de  Meurs  , de  Nieu- 
nictt , & de  Zaervvcrdcn,  quelle  apporta  à Philippe  de 
Montmorency  fon  mary. 

Ce  Seigneur  (cruit  des  fon  ieune  aage  l'Empereur  Charles  V. 
qui  le  fift  Geijtilhoinmc  de  fa  bouche,  & l’employa  en  diucrfcsj,lî7','î,"! 
occafionsde  guerre.  Dc-tàil  fut  ordonne  Capitaine  des  Archers 
de  Ja  garde  de  Philippe  II.  Roy  d’Efpagne,  rcccu  lots  pour  Prin-*"'A" 
ce  futur  des  Pays- bas.  En  laquelle  qualité  ilaccomp.agna  ce  Prince  .«t'miÜi-* 
aux  voyages  d'Alltmagnc, d’Italie, &d'Efpagne,  &;  paffa  mcfnie 
en  Angleterre  auecques  luy.  A fon  retour  l'Empereur  le  pour- 
ueut  ou  Gouuetncment  de  la  Duché  de  Gueldre  , &:  Comté  derv"”*". 
Zutphen,  &;  le  créa  C hcualier  de  l’O  rdre  de  la  T oifon  d’or  au  C ha- 
pitre  tenuà  Bruxçllcs  l’an  mille  cinq  cents  cinquante-cinq.  Ou  fé- 
lon que  rtmarque  Louys  Guichardin , cét  Empereur  ayant  rcfi-  ' ^ ^ E 
gné  les  Royaumes  au  Roy  Philippe  fon  fils  l’an  mille  cinq  cents 
•'cinquante-Cx , là  Maiefté  Catholique  tint  fon  premier  Chapitre 
de  l’Ordre  cnla  ville  d’Anuers.  Auquel  lieu  il  créa Chcualier entre 
autres  ce  Philippe  de  Montmorency  Comte  de  Homes , aucc 


lyt  HISTOIRE  DE  LA  MAISON 

HOR-  Icandc  Montmorency  Seigneur  de  Courrieres.  Quoyque  c'en 
foie,  peu  apres  ilfut  honoré  par  le  meCne  Roy  Philippe  del’Of- 
lîce  d'Admiral,  ou  Capitaine  general  de  la  mer  des  Pays-bas,  con- 
ftitué  Chef  d'vne  Bande  d’Ordonna*ces,  & fait  Chambellan  defa 
f,™,’  In’,  Majefte  Catholique,  à laquelle  il  rendit  de  grands  deuoirs  tant  en  la 
bataille  de  S.  Quentin , qu’en  la'dcfenfe  de  Luxébourg,  & au  fiegc 
deDourlens.llîut  aufli  députe  CommilTaire  à Tournay  l’an  niiflc 
1 5 6 O . cinq  cents  foixante , pour  pacifier  les  troubles  & cfmotions  qui  y 
cftoicntfiiruenus  àcaufe  delà  Religion,  & retenir  la  ville,  le  cha- 
fteau,  & le  pays  en  l’obeylTance  ou  Prince.  Breflc  Roy  Philippe 
voulant  recompenfer  encore  plus  plainement  fcsmeritcscommâ- 
da  qu’il  fufl  receu  entre  les  Confeillers  d’Eftat  du  Pays-bas,  &l’e- 
ftablit  Chef  des  finances  d’iceux.  Laquelle  charge  il  exerça  lon- 

Euement,  & auec  tant  de  fidelité, que  pour fubuenir aux  affaires 
vendit  mcfme  defonbicn  pour  plus  de  trois  cents  mille  efeus. 
Mais  comme  les  plus  grandes  lumières  font  fubiettes  aux  plus 
grands  ombrages,  aulli  l’cucnemcnt  luy  fit  cognoiftre  que  les  plus 
grandes  profpcritez  font  expofees  aux  plus  grands  accidens , & 
qu’il  ne  le  faut  pas  tellement  fier  aux  faueuts  de  la  fortune,  que 
l’on  ne  redoute  foninconftance.  Car  le  Ducd’Alue  enuoyéd’Ef- 
pagne  en  Flandre  auec  plain  pouuoir  d’ordonner , faire,  & exé- 
cuter tout  ce  que  bon  luy  fembleroit,  n’y  fut  paspluftoft  arriue, 
que  les  honneurs  de  ce  Phiiippe  de  Montmorency 
Comte  de  Homes  s’obfcurcirent.  De  forte  qu’eftant  foupçonné 
de  fc  vouloir  oppofer  aux  deffeins  du  DuÇ  , il  fut  par  fon  com- 
mandement arreltc  prifonnier  auec  le  Comte  d’Egmont.  Et  en. 
fuitte  de  ce  l’vn  & l’autre,  qui  difoient  auoir  CQnferué  la  derniete 
goutte  de  leur  fang  pourleferuicedc  la  patrie,  l’efpancherent  tout 
pour  le  premier  exemple  de  la  feueritc  de  ce  nouueau  Gouuer- 
neur;  & fc  repenrirent  de  n’auoir  creu  le  confcil  du  Prince  d’O- 
range  , qui  les  voyant  refolus  de  luy  aller  au  deuant , les  aucrtit 
que  leurs  telles  feruiroient  de  guide  aux  Elpagnols,  & leurs  corps 
planche  pour  les  faire  paffer.  PluficursHilloriens  ont  reco- 
/..H.yî.w  gneu  de  la  violence  & de  l’cnuie  en  celle  execution  , qui  fc  fit  à 
« tLf.  Bruxelles  le  cinquiefmc  iour  de  luin  mille  cinq  cents  foixantc- 
lin!"'  Et  le  Roy  Philippe  mefmc  en  ayant  receu  l’aduis  regretta 

1568.  particulièrement  la  mort  du  Comte  de  Hoitics,  auquel  Louys 
Guichardin  célébré  Autheur  de  fon  temps  donne  l'clogc  dcPrincf 
moult  qualifié  dr  de  grande  Videur.  Vvalbvrge  DE  NlEv- 
NAERT  fa  femme  fe  remaria  depuis  à Adolph  de  Nicunaert  Sei- 
D,»,.™  gncurd’Alpcn,lcquclcllefurucfcut  aufli,  & décéda  feulement  au 
tnf.n  H, fi.  mois  de  May  l’an  mille  fut  cents. 
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X O.  Philip  PB  DE  Montmorency  mourut  enbasaa- 
gc,  du  viuant  de  Ton  pcre. 


Ij>.  F LORIS  DE  MONTMORENCT 
Raron  de  Jllontigny,  Seigneur  de  Hubermont,  de  Vtmy, 
de  Leufe , Comte  de  Homes  , Cheualier  de  U Tinfon 
d'or.  Gentilhomme  de  la  Chanére  de  Thilippe  1 1,  Roy 
dEJpagm , CoHuerneur  , Capitaine  general , çf  grand 
Bauly  des  ville  gj*  chajieau  de  Tournay , gj*  du  pays  de 
‘Tournefis. 

Chapitre  VI. 

An  N E d’ E G M O N T fa  mcre  le  produifit  au  monde  l’an  mil- 1 j 1 8 . 

le  cinq  cents  vingt-huit.  Et  eftant  paruenu  en  adolefcence, 
il  fut  nourry  trois  ans  auec  Anne  Duc  de  Montmorency  Con- 
ncdable  de  France  foncoufin.  De  là  par  partage  fait  auec  Phi- 
lippe de  Montmorency  Comte  de  Homes  fon  frere,  les 
Seigneuries  de  Montigny , de  Hubermont,  de  Vimy , & autres 
luy  efeheurent.  Il  acquiit  aulTi  la  Seigneurie  de  Leufe  de  Louys  de 
Bourbon  Duc  de  Mon  tpenher, qui  la  vendit  pour  payer  en  partie  fà 
rençon  apres  la  bataille  defaint  Quentin.  Et  ferait  en  plufieurs  af- 
fairesde  guette  & de  paix  Philippe  II.  Roy  d'Efpagnc , qui  le  fift 
premièrement  Gentil-homme  de  la  Chambre  , puis  l'eftablit 
GouuemeurdcToumay&  de  Toutnefis  , Sc  enfuittel’honora du •»/■••«*(». 
ColIierdcl’OrdredelaToifon  d’or,  au  Chapitre  tenu  en  la  ville lîi!’'''' 
de  Gand  l’an  mille  cinq  cents  cinquante-neuf,  comme  il  eftoit  fur  1 5 j 9- 
le  point  de  s’acheminer  en  Efpagne.  ! 

QyELQVB  temps  apres  le  Gonfeil  d’Eftat  des  Pays-basl’ch- 
uoya  Ambaifadeur  ven  le  mefineRoy  Philippe  enEfpagne.  D’où 
reuenantilpalfa  par  la  France, vifita  le  Conncftablc  en  fa  Mai- 
fbn  d’Efeouen,  & célébra  le  iour  de  Pafques  auec  luy.  Puis  eftant 
de  retour  en  Flandres  il  s’allia  par  mariage  àHELENE  DE  Me- 
L V N fille  aiihee  de  Hugues  de  Melun  Prince  d’Efpinoy , & d’ Y o* 
land  de  Vverchin  fa  femme.  Les  nopces  furent  faites  l’an  mille 
cinq  cents  foixante  cinq  auec  vne  grande  reflouylTance , mais 
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dont  le  contentement  dura  peu  d’années.  Car  ce  Seigneur  ay- 
ant cfté  député  derechef  par  les  Ellats  des  Pays-bas  pour  aller  en 
Dimtimm  Efp^gnc  luppUet  Ic  Roy  Philippe  de  n’y  eftablir  point  l’Inquili- 
m/i»  Hifl.  tion,  le  Baron  de  Selles  Lieutenant  des  Archets  Flamens  de  la 
garde  du  Roy  l’arrcfta  prifonnier  fur  les  nouuelles  qui  attiuerent 
de  la  mort  du  Comte  oe  Homes  fon  frère.  Il  fiit  ptins  au  mois 
1567.  de  Septembre  mille  cinq  cents  foixante  fept,  par  le  confeil  du 
Duc  d‘Alue,qui  ne  le  haylToit  pas  moins  que  le  Comte  de  Hor- 
nes , & emmené  au  chafteaude  Segouie,  où  il  demeura  captif 
enuiron  deux  ans  & demy.  Cependant  Anned’Aufttiche  fille  de 
l’Empereur  Maximilian  pafTant  pat  la  Flandre  pour  aller  en  Et 
pagne  efpoufct  le  Roy  Philippe  , ptomill  à Anne  d’Egmont 
ComtelTe  douairière  de  Homes  mete  du  prifonnier,  à Helenc  de 
Melun  ù femme , & à quelques  autres  de  fes  amis,  de  prefentet  ^ 
requefte  au  Roy  pour  là  dçliurance.  Dequoy  le  Duc  d'Alue,- 
aduerty , eferiuit  promptement  en  Efpagne  qu’on  le  tranfportaft 
au  chafieaudeSimancas  pour  le  faire  mourir.  Ce  qui  fut  exécuté 
par  l’efpéc  (clon  que  remarque  lean  du  Kenfon  au  Miroir  Tragi- 
que des  Roys,  Princes  & grands  Seigneurs.  Ou  fuiuant  le  rapport 
deDemetcran  en  fon  Hiftoire  des'Pays-bas,vn  ieune  page  qui  le 
feruoit  luy  donna  duipoilbn  en  vn  potage,  dont  il  mourut  au 
1570.  commencement  du  mois  d’Oétobre  l’an  mille  cinq  cents  foixan- 
te dix.  Quoy  que  c’en  foit , en  luy  ptint  fin  la  branche  des  Sei- 
gneurs de  Ninelle  de  la  Maifon  de  Montmorency  : par  l’extin- 
âion  de  laquelle  les  Armes  plaines  efeheutent au  Pays-bas  àFran- 
çois  dd  Montmorency  Seigneur  de  Betfees.  Et  quant  à H K 1.  E- 

Nj  DE  Melvn  veuuedeceBarondeMontigny.ellefe remaria 

à Floris  Seigneur  de  Floyon,  qui  fut  depuis  Comte  deBetlaimont. 
Ilcfcatteloit  fes  Am^es  de  celles  d’Aime  d’Egmont  fa  mete. 
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ENFJNS  DE  FLORIS  DE  MONTMO- 

rtncy  Baron  de  Monti^y  , gÿ*  d’H  E I.  S M £ 

D B M E L V N fa  femme. 

to,  Philippe  db  Montmoeemcy  ne  l’an  millecin(]| 
cents  foixantc  fix,  mourut  à l’aagcde  deux  ans,  & fut  en-, 
terre'  en  l’Eglifc  de  Montigny  en  Ollrcuent. 

10.  FloRis  de  Montmorency  print  naiflàncc  l’an 
mille  cinq  cents  foixante-huit,  fon  pete  eftant  prifonnier 
en  Efpagne,&  dcceda  deux  ans  aptes.  Dcmeteran  ditque 
c'eftoit  vne  fille , & quelle  fut  vnique.  Tant  y a que  par 
cette  mort  les  Seigneuries  de  Montigny,  de  Vimy , &au- 
tres , retournèrent  à E LEON  OR  de  Montmoren- 
c Y Comtertc  de  Hoochlfrate  fà  tante  , & à fes  enfans. 
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j j8.  ROBERT  DE  MONTMORENCT 
Sei^eur  de  V'vimes  çf  de  Lieucourt , grand 
Bailly  de  fain£t  Orner, 

Chapitre  VII. 

IL  eftoit  deuxicfme  fils  de  Philippe  de  Montraorenqr  I.  du 
nom  Seigneur  de  Niuclle , & de  Marie  de  Homes  Dame  de 
Montigny:  eut  pour  partage  les  terres  de  Vvimcs&  de  Lieucourt 
entre  autres  , & fut  fait  grand  Bailly  de  faint  Orner.  Il  cfpoufa 
Ieanne  de  Baille  VL  heritiere  de'Douxlicu,  fillede  Char- 
les de  Bailleul  Cheualier  Seigneur  de  Douxlicu  , SteenvvercK, 


BAI  L- 
LEVl. 
DOVX 
LIE  V. 

De  gneul* 
!c«  4tt  ÛU' 
toir  de 
«Air. 


jiÿliepe,  Marcfchal  héréditaire  de  Flandres,  & de  Ieanne  de  Cle^ 
i ucs  tille  de  lean  baftard  de  Raueltain,  Gouuerneut  de  Vvinenda- 
i le. '^quelle  leannede  Bailleul  eftoit  vcuuc  de  Daniel  de  Herzelle, 
Seigneur  de  Lilaere.  Et  aptes  le  décès  de  Robert  de  Mont- 
M O R E N c Y fon  fécond  mary  , qui  mourut  au  mois  de  Mars  l’an 
mille  cinq  cents  cinquante  quatre  en  la  villede  S.  Omer.oùilfut 
iniiumcdedansl’EgUfe  du  fain't  Sepulchtc,  elle  fe  remaria  en troi- 
Cclmesnopcesà  Philippe  Comte  d’Eberftein. 

Robert  de  Montmorency  n’eut  aucuns  enfàns  d’el- 
le , mais  il  en  laifla  trois  naturels  d’autres  femmes , defquels  eft 
parlé  cy-detfoubs. 


EI^ÏJNS  NàTVKELS  de  ROBERT  DE 


Montmorency  Seigneur  de  l^Vimes. 


»?■ 


Roger  de  MoNTMORENCYfutfait  Abbé  de  faint 
Vvaft  d’Arras  l’an  mille  cinq  cents  foixante-trois,  &gou- 
uema  l’Abbaye  huit  ans  & demy  aucc  beaucoup  de  pieté. 
1 1 mourut  le  X X 1 1 1.  iour  de  luillet  mille  cin  q cents  foixante- 
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douze,  & fut  enterré  en  fon  Eglife,  oùl’onvoid  fa  fcpul- 
turc  embellie  de  ces  deux  vers  Larins. 

ÆqHdlcs  in  morte  fxmus  non  dijjiareab  ortu. 

Par  tik  viuns  eram , ^ar  mihi  leÜor  eris. 

Aucuns  tiennent  qu’il  eftoitfalsde  lofcph  de  Montmoren- 
cy Seigneur  dcNiuellc,&  frere  naturel  de  Philippe  Comte 
de  Homes. 

lÿ.  Nicolas  de  Mont  more  nc  y Seigneur  d’Auberlicu 
& d'Efearpel , duquel  fera  traité  plus  amplement  au  Cha- 
pitre prochain. 

19.  Federic  DE  M O N T M O R E N c Y receut  diuers  biens- 
faits  de  Philippe  DE  Montmorency  Seigneur 
de  Hachicourt  frere  & heritier  de  Robert  de  Montmoren- 
cy Seigneur  de  V vîmes  fon  pere.  Car  par  fon  teftament  fait 
l'an  mille  cinq  cents  dnquantc-fept  ce  Seigneur  luy  donna 
le  fief,  terre,  & Seigneurie  de  Sauchy  ou  Saulty  le  Cau- 
chier&  Tour  de  Souaftre,  tenue  & mouuantc  du  chafteau 
d’Oify , auec  cent  quarante  florins  carolus  derente  créée  & 
hypothéquée  fur  la  terre  & Seigneurie  deMontigny,  & trois 
cents  florins  carolus  vne  fois,  pour  s'équiper,  armer,  & met-  i 

tre  de  la  Compagnie  depLORls  de  Montmoren- 
c Y Seigneur  cie  Montigny  : à condition  qu'il  demeureroit 
bon  &:  vray  Catholique,  & obferueroit  les  Conftitutions 
de  l'Eglile  Apoftolique  & Romaine.  Françoise  de 
Montmorency  fcur&  heritiete  de  Philippe  luy  lailTa 
aulfi  depuis  vne  autre  rente  par  ordonnance  tellamcntaire 
faite  l’an  mille  cinq  cents  foixantc-neuf  Et  fe  trouue  qu’il 
cfpoufa  Philippe  de  Govign  ibs  Elle  de  lean  de 
Gouignies  Cheualier , Seigneur  d’Arquennes , Preuoft  de 
Valenciennes,  & de  Gillette  de  Morcipont  fa  femme.  Mais  1 

il  n en  eut  point  de  lignée.  | 


NICOLAS  T>E  MONTMO%ENCr 
Sei^eur  SaAttberlieu  çÿ  d Efcarpel. 

f 

Chapitre  VIII. 

DE's  l’an  mille  cinq  cents  foixan te- trois  il  obtint  Lettres  de 
légitimation  dePhilippe  II.  Roy  d’Efpagne,  &fut  faitGé- 
tilhomme  du  feruice  de  Marguerite  Duchelîc  de  Parme , Rcgente 

& Gou- 
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& GouucrnanEc  pour  fa  Majefté  Catholique  es  Pays-bas.  Phi-  avITr- 
LiPPE  DE  MoNTMORENcyScigncurdcHachicourtluydô-'''®''' 
na  l’an  mille  cinq  centsfoixante-Iu la  terre  d'Efearpel  près Douay, 
tenue  de  la  Chaftellenie  d’Oily , celle  d’Auberlieu  niouuantcen 
deux  fiefs  de  la  Comté  de  faint  Pol,  & deux  cents  florins  carolus 
pour  l'auancement  de  fon  entretien  .'à  condition  qu’il  nefemarie- 
roit  quede  fonconfcntcmcnt,&demeureroit  ferme  en  la  foy  Ca- 
tholique. Il  mourut  l'an  1 58 1 .&  fut  enterré  enl’Eglife  de  fainte  Ma-  i j g 
rie  Magdelene  d’Arras  : lailfant  viuante  Marie  de  Vifehery  fa  fem- 
me, quife  remariaà  Lovys  deCreqvy  Cheualier  Seigneur  du 
Vvroland.-deccda  le  xi  1 1.  iour  de  Septembre  mille  fix  cents  qua- 
torze, & receut  fepülrure  en  l’Eglife  de  faint  Albin  de  Douay. 

Quelques  mémoires  pottentque  Nicolas  de  Montmo- 
rency rompit  fes  Armes  d’vn  cœur  d’Argent  au  milieu  de  la 
croix  percéd’vne  fléché  de  fable  en  barre  :&prift  pour  deuifc,Sc4«- 
dalifire  noli  Monmorenty.  Mais  d’autres  afleurent  que  par  per- 
iiuinon  de  ceux  de  la  Maifon  il  porta  les  Armes  de  Montmoren- 
cy £m$  barre , les  btifantfeulement comme vnpuifné.  Ileutdefon 
mariage  vn  fils  décédé  auit  luv,&  vnc  fille  dont  fera  parlé  cy  deflbus. 



30.' J gu  ELI  NE  DE  MONTMOREN- 

cy  Dame  d .AMberlictt  d Efiarpel. 


i- 


Chapitre  IX. 


^^Ette  Dame  heritiere  des  terres  d’Auberlicu  &d’Elcarpel, 
eut  pour  mary  Antoine  de  Vvarlvzier  Cheualier,  - ■ 
Sdmoeur  dudit  lieu,  de  Sombrin , ÔC  de  Bretencourt.  Mais  elle  mou- 
rut  unsenfans  de  ce  mariage,l’an  mille  cinq  cents  quatre-vingts  fei- 
zcaumoisd'Aouft,&fut  inhumée  en  l’EglifedeS.AlbindeDouay. 

Au  moyen  dequoy  Robert  de  LongueualSeigneurdelaTour  pre- 
tendit  les  Seigneuries  d’Auberlicu  & d’Efcarpcl,comme  plus  proche  i»- 

^entd’iccllci  cllant  né  de  Marguerite  de  Montmorency  feur  de 
Robert  Seigneur  de  Vvimes  ayeul  de  la  dcfiince.  Et  aptes  fa  mort 
Philippcde  Bergues  Seigneur  de  Boubersfon  gendrc,comme  tuteur 
des  ennuis  mineurs  de  luy&  d’Helene  de  Longueual  fa  femme, 
continuala  metne  ptctcnfion  contre  Marie  de  Vvichery  merc  de 
laqucline.  Gilles  St  Anthoinede  Longueual  poutfuiuircnt  aufli  la 
iouyilànceiicfditcs  terres , comme  déclarez  enfans  légitimés  de  Ro- 
ibcrt  de  Longueual  Seigneur  de  la  T our , par  trois  fentences  de  Coût 
‘lirituclle.  Qualité  neantmoins  que  les  parties  leur  debatoient. 

•'autre  cofté  MeflitePontusde  Diuion  Cheualier  Baron  de  Bayc- 
acquiftle  droit  qu’y  auoit  Michelle  Vvelpieres  tante  pater-; 
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A V B E R.  nellc, & fc qualifiant  hcriticre patrimoniale  delAQVBLiNB  D£ 
Montmorency.  EtMariede Vvichcrycftant dccede'c,  Louys 
de  Landas  Seigneur  de  la  Haute-portefon  heritier  reprift  le  procès 
en  fon  lieu,  qui  duroit  encore  au  Parlement  de  Malin  es  l’an  nulle  lix 
cents  feize. 

^POSTERITE'  NATVRELLE  DE 
leande  AEontmoreruy  Seigneur  de  Niuelle  II. dunom. 

17.  PIERRE  BASTARD  DE  MONTMORENCY, 

fa  lignée. 

Chapitre  X. 

/^Naveucy  deuantquelEAN  de  Montmorency  II. du 
VVnom  Seigneur  de  Niuelle  n’eut  aucuns  enfans  légitimés  de 
Marc  VERITE  de  Hornes  làferarae.  Mais  il  en  laiflavn  na- 
turel d’OrpaifedelaGuierche,appellc Pierre baftardDE  Mont- 
M O R E N c y.  Il  fut  légitimé  par  Lettres  du  mois  de  May  l’an  mille 
cinq  cents  dix , & elpoulà Damoifelle  Elizabet  Vander' 
Moere  fille  de  laques,  & de  Damoifelle  Liuine  de  Sicleers,  qui 
. portoit de fableauenef d’argentrompuderefcuflbnd’Axelles,qui 
‘J  eftd’oraucheurondegueullc.  L’an  mille  cinq  cents  trente  il  aflîfta 
à l’accord  faitentre  Anne  d’Egmond  veuue  de  Ioseph  de 
Montmorency,  & Philippe  de  Montmorency  Seigneur  de 
Hachicourt  ; & vefeut  encore  longuement  depuis.  Quelques  vns 
l’ont eHimé fils  de  Iran  bE  Montmorency  I.  dunom  Sei- 

Sieur  deNiuelle,  qui  mourut  dés  l’an  mille  quatre  cents  foixance 
x-fept.Mais  ladiltancedutempsyrepugne.  Il  lailTavnfils &vne 
fille,  allâuoir  lean  de  Montmorency,  quifuit:  ScAnnedeMont- 
M O RE  N c Y mariée  à N . . . van  Ellchc,  qui  mourut  fort  vieille  à 
Bmges  l’an  mille  fix  cents  vnze. 

Ib  AN  DE  MoNTMORENCYprintàfemme  Marie  d’Ee- 
CHovTE  fille  de  lean  d’Eechoute  Seigneur  de  Goude&d’Amel- 
bergue  de  Baenft,  laquelle  portoit  d’argent  aufautoir  de  gueulles:  Sc 
eut  deux  fils  de  ce  mariage,  allàuoir  N. ..de  Montmoren- 
CYmortlànsauoireftémariéi&lASPAR  de  Montmoren- 
c Y Lieutenant  Sc  Enfeigaed’vne  Compagnie  d’infanterie  au  Ré- 
giment de  Monfieurle  Comte  de  Bufquoy,qui  fut  tuéà  la  bataille 
donnée  prés  de  N ieuport  en  Flandres  le  deuxicfmc  iour  de  luillet 
l’an  mille  Cx  cents. 
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LES  SEIGN  EVRS  DE  FOSS.EVX, 
d (îAumont,  (^deCourtaUin,  Marquis  de  Thury. 

LES  SEig  NEFRS  DE  LAVRESSE 

(ÿ  de  Vair. 

Les  S E ICN  EV  RS  D'AVTEV  ILLE] 

du  Halle t,  de  Qreueceeur , g*  de  Routeuiüe, 

Comtes  fouuerains  de  Lujfe. 

Depuis  Han  Kcccci.  iufques  à prefent. 


Les  premiers  Seigneurs  de  Fossivx  de  la  Maifon  de  Mont- 
MOKSN  CY  chargèrent  leurs  Armes  d’vncEftoillcd'argent  fut  le 
nülien  de  la  croix  , pour  brifeure.  Mais  apres  l’cxtindion  de  la 
Branche  des  Comtes  de  Homes  leurs  ailhez,  ils  prirent  les  Armes 
pl^nest^u'ilsont  toufiouts  retenues  depuis.  Quelques  vns  tiennent 
qu'ils  les  btiièrent  au  commencement  d’vn  EfculTon  de  FolTeux 
en  coeur,  & d'autres  difept  qu’ib  lés  ont  toufiours  portées  plaines. 
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Rolland  de 
Montmor.  Sei* 


OoER  DI  Mont- 
morency Seign. 
4es  VvaflinCL. 


le  AN  D B M. 
Seigneur  de 
Koup]r. 


Cyprian  db 
M O N T M O R.  Sei- 
gneur de  Barly. 


r- 

Clavde  de  Montmo- 
rency Seigneur  do  For- 
feux,  Vice-Admiral  de  France. 


\ 

L,ovysb  de  Mont- 
M O R.  Dame  de  Sau- 
dricourt. 


Annb  oiMontmor. 
Dame  de  Raimboual  de  de 
Blequin. 


Genbvib.  Iaciveï  deMonŸ; 

v«.  MORENCY  Sei^Alt 

P » * M d’Autcuille  , Bac^  de 

ÎO.SI  Rocl.™U.y. 

^ 

CtAVOE. 


PiBRRE  DE  Mont-  Georges  Ckar^cs* 
MO  R.  I- du  nom  Mar-  DsM.Seig. 

3uis  de  Thury  Comte  d’Aumoot  CtAvOE. 

e Challeau- vilain,  fia-  t 

ton  de  Fofleux.  Marcve-  C h a r- 

I RXTI.  ' LOTI. 


Anne  de 
Mont. 
Marquis 
de  Thu- 

‘"jL. 


Fran- 
çois 
Baron 
de  Fof- 
feux. 


Pierre  Fran- 
D a M.  çois. 


Seigneur 
de  Lo- 
reffe. 


P L V- 
S IB  VRS 
Fl  LIE  S. 


( - 

Fran-  Iaqves 
ç 0 1 5 DE  Seieneui 
M.  Seig.  deCreuf- 
du  Hal-  cœur, 
lot. 


i 


LovIys  MAR«ry 
Seigneur  gve-^ 
de  Boute-  RI  TdÉ 
uiUc.  y 


( ^ 

Pierre  Fran-  1 a - P i s r-  François* 
deMôt.  çois  QV s- R ■ PB  Philippe. 

1 I.  du  Abbc  LINE  Mon.  “ 
nom  Mar.  de  Mo- D B Seign.  Marguc- 
quis  de  Icf-  M.  de  Lo- 
Tbury.  mes.  zclTe.  Sufanne. 


Frah- 
,Ç01  s B 

D 1 

Mont. 


I O R- 
D a I- 
NS. 


JL 


r 

H E N - Fran-  Clat- 

RYDE  ÇOIS  de. 

Mon.  Comte 
Comie  de  Lu- 
de  Lu-  xe. 
xe. 


Jl 


François  de  Montmorency 
à prefent  Marquis  de  Thury. 


Marie  de  Montmorency. 


i«.  LOVYS 


1*} 


REN  CY  CHEVALIER,  B ARON  DE  F O S- 
Jeux , Seigneur  de  Barly , d’yiuteuilte  , de  U Tour  de 
Chaumont  en  Vvexin , des  Vvafiines  , B.oupy , No- 
maing,  çg‘c.  ConfeiUerçÿ  Chambellan  du  Roy  Charles 
VIIJ. 


Chapitre  premier. 


£ dcuxicûne  (ils  de  1 e a M II.  Seigneur  de  Mont- 
morenw,& delBANNB  de  FossEvxlâprc- 
miere  femme  , (itt  L O V Y s de  Montmo- 


miere  femme , fitt  L O V Y s de  Montmo- 
rency. Il  demeura  ieunc  en  la  garde  de  (bn  pe> 
re  l’an  mille  quatre  cents  trente  & vn.  Depuis  e-  ‘ ^'5  *• 
Kant  pamenu  en  aage  de  maioritc , les  tenes  de 
EossEvx,de  Batly,  d'Auteuille,  & les  bois  de  Caifnes , luy  cf- 
cfacutcnc  par  partage  fait  des  biens  maternels  auec  I e a N de  f>s 
Montmorency  Ton  &ere  airnc'.  En  confcquence  de* 
quoy  il  accorda  pour  les  droits  feigneuriaux  de  la  tcrtc  d'Autcuil- 
Ic  tenue  en  fief  du  chadeau  d'Aucincs  l’an  mille  quatre  cents  qua- 1448. 
rante-huit.  Et  deux  ans  apres  Ieanned^Prevre  fonay- 
culcmatemcllcayant  acquis  les  droits  & portions  de  quint  que  Phi- 
lippcdcFolTcux  Seigneur  de  BoubersfurCanchc  Sa  de  Marconuille 
auoit  fur  les  mcGnes  terres  & Seigneuries  de  FoIToiy  , Autcuille, 

& Barly,  elle  luy  en  fit  donation  du  confentement  d'iceluy  Phi- 
lippe , qui  luy  tranfporu  aulli  depuis  le  viage  des  fufdif^  droits  de 
quints.  \ 

S I toft  que  ce  ieune  Seigneur  fût  capable  de  porter  les  ijrmes, 
il  les  employa  premièrement  pour  le  fetuice  du  Roy  Charles  II.  les  vu. 
contre  les  Anglois  anciens  ennemis  de  la  France.  Car  on  trot.'- 
UC  Lettres  expédiées  à Tours  le  cinquiefmc  iour  d’Auril  mille  qua-  • 4 5 °- 
tre  cents  cinquante , pr  Icfquelles  ce  Roy  déclaré  entre  autres  riu  'v 
ehoIës.Quc  Lovys  de  Montmorency  ieune  homme  extrait 
Je  noble  génération  rouait feeouruau  fait  de  fes  guerres  pour  lerecouure-  c 1 1 » x /■ 
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f O s-  ment  de  U Duché  de  Mormandie  par  grand  ejjiace  de  temps  , comme 
auoient fait  toujiours  fes  deuanciers  ,fans  auoir  tenu  party  contraire.  II 
accompagna  IcmblabIcmcntIcan  de  Bourgongne  Comte  d’Eftatn- 
pesen  l'arine'c  qu’il  mena  contre  les  Gantois  pour  Philippe  le  Bon 
1451.  Duede  Bourgongne  fon  coufin  l'anmille  quatre  cents  cinquante- 
deux  , & alliita  auec  les  Seigneurs  de  Moreul , de  Roye  , V vaurin, 
Laiioy,  Humieres,&  aurres,àla  bataille  du  pont  d'Elpiere,  où  les 
Gantois  furent  vaincus. 

D E là  ilfift  accordaucc  BonnedcFoITeuxDamedcDompmart 
fi™!!?’.  & de  Chey  fa  tante, ^our  la  fuccelTion  des  meubles  de  leanne  de 
“*•  Preure,  lors  fortaagéc,  ôcaggraue'ede  maladie.  Eten  recompenfe 
des  droits  de  quint  que  la  mefmc  Bonne  auoit  es  terres  Sc  Sei- 
gneuries de  FoITcux,  Auteuille,  & Barly,  il  luy  tranÿorta  le  fief 
dudit  Barly  tenu  de  Monfieur  lean  de  Bourbon  à caule  de  fa  terre 
& Seigneurie  d'Aubigny.  Mais  peu  apres  il  le  retira  d’elle.  Ce  qui 
, fut  confentyle  vingt-huiftiefme  iourde  luillet  mille  quatre  cents 

' 45  5-  cinquantecinqparAnthoinedeCraon  Seigneur  de  Dompmart,de 
Longroy , & de  Clacy,'  fils  aiCié  de  deftmt  laques  de  Craon  Che- 
ualier  Seigneur  defdits  lieux , & de  cette  Bonne  de  Fofleux  là 
femme.  i 

Cependant  le  voifinage  donna  occafion à L o v y s de 
Montmorency  Seigneur  de  FoITeuz  de  s’allier  par  mariage 
auec  Ma  ROVER  ITE  des  VvASTiNEsDamed'anciennei; 
noble  extradtion,  qu’on  tient  eftrc  la  cQefine  Famille  que  celle  de 
Vaurin,  portant  les  mefincs  Armes , & ellant  en  mefme  Chaftcl- 


VVASTI- 

NES. 

D'argfot  à 
la  bucduiC 
d'azut. 


Elle  auoit  eu  pour  ayeuls  Âlard  Seigneur  des  Vvaftines 
mort  l’an  mille  quatre  cents  quatre,  & Florence  d’An- 
cdcel’an  mille  quatre  cents  vingt  quatre,  tous  deux  in- 
humez dedans  l’Eglife  de  Capelle  en  PeulTe.  Sa  mere  fut  Margue- 
rite de  loigny  dite  Blondel  feur  de  lean  de  loigny  Seigneur  de 
Longuilliers,  Sencfchal  dePonthieu,  Capitaine  d’Abbeuille,  & 

dOudatd 
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d'Oudardde  loigny  Seigneur  de  Paincilc  .•  lamelle  eRant  venue  (c  F o s- 
rcmaria  à Mcfiire  François  de  Crequy.  Et  Ion  ppre  fut  lean  dit 
PorusCheualier  Seigneur  des  Vvattincs , & de  Nomaing;  lequel 
ayant  vendu  fes  terres  des  Vvaftines  & de  Peronne  en  Melantois  rr,»«cs. 
à Anthoine  dOngnics  Chcualict  Seigneur  de  Bruay,  dés  l’an  mille  *'  ' 

quatre  cents  trente  quatre,  Lovys  de  Mo  ntmoren  CT  • 4<  a- 
Ion  gendre  les  retira  dumcfme  acquereur,  tant  en  fon  nom  que  de 
Margveritb  des  V VASTiN es  fa  femme.  Dequoy  ycut 
deu-x  A<3es  palTcz  le  vingt-dcuxicfmc  iour  de  May  mille  quatre 
cents  foixantc-deux , l'vn  Ibubsle  lcd  de  la  PteuoRé  de  Beauquef- 
ne,  l'autre  foubs  celuy  du  Bailliage  de  Douay,  par  detunt  Philip- 
pe d'Alennes  Seigneur  cTEfcamainac  dcLcgny  Cheualicr,  Efchan- 
çondu  Duc  de  Bourgongne,  Comte  de  Flaridres,  & fon  Bailly  de 
Douay  , laqi  s d'Oilehain  Cheualicr  Seigneur  d’Ellembourg  Sc 
de  Bouignits  Vvalcran  de  Landas  Cheualicr  Seigneur  de  Landas 
& de  Vvarlai  , lean  de  Haucourt , Ffugucs  du  Vvez , & autres 
hommesde  H du  chaReau  de  Douay , d’oil  la  terre  Sc  fdgneuric 
desVvaRincs  t mouuantc. 

Lsmcfini  Lovvs  de  Montmorency  acquiR  aulli 
lots  le  fief,  te  c,  & feigneurie  de  Roupy , feant  e's  parties  de  No- 
main  , de  Ten  pleuue , aé  de  Capclle,  tenu  du  Duc  de  Bourgongne  p,g, 
Comte  de  Flandres , à caufe  de  fon  chaRcau  de  Douay.  Lequel  fief 
luy  fut  vendu  par  lean  des  VvaRines  dit  Gallois  Efeuyer,  petit  fils 
d'autre  lean  des  VvaRines  Seigneur  de  Roupy,  qui  giR  en  l’Eglilc 
de  Nomain  aucc  Catherine  de  Cordes  fa  femme.  Et  ainfi  les  an- 
ciens biens  de  la  Maifon  des  VvaRines  cRants  alTemblez  & vm's 
auec  ceux  de  FolTcux,  la  necelfité  de  conlcruer  les  vns  & les  autres 
l’obligea  à fuiurc  le  party  de  Philippe  Sc  de  Charles  Ducs  de  Bout- 
gongne,  aucc  le  Seigneur  de  Niucllc  fon  frété  aifné.  Ce  qui  en  ap- 
parence donna  fubict  à I e a N Baron  de  Montmorency  leur  pcrc 
dcles  priucr  des  droits  quela  naiflancc  leurattribuoitcnla  Baron- 
nic  de  M O N T M O R E N c Y , la  première  Sc  plus  ancienne  de  ce 
Royaume  , & en  fes  autres  biens  Sc  héritages  allis  en  la  Vicomté 
de  Paris,  pour  en  faire  donation  à G VILLA  VME  de  Mont- 
morency fon  fils  du  fécond  mariage.  Mais  en  effet  la  vraye 
caufe  de  cela  prouint  de  quelques  querelles  & dilgraces  domcRi- 
ques  lefqudles  fupprimant  il  fe  feruit  de  la  precedente  qu’il 
fortifia  du  prétexte  de  la  volonté  du  Roy.  Et  par  fon  telfamcnt 
fait  l’an  mille  quatre  cents  foixante  Sc  douze  il  confirma  encore  la  1471. 
mcfmc  donation. 

Tovtesfois  incontinent  qu’il  fût  décédé, Lovys  de 
Mo-ntmorency  fon  fils  ne  laiffa  pas  de  prétendre  fa  fuccef- 
fion,  dilànt  eRrc  deuenu principal  heritier  d’iccluy  par  le  trefpas  de 

N n iij 


Digilized  by  Googlc 


t O $• 
SHVX. 


Prcau«s, 
pag.  *xo. 
lU.&fuiU. 


Z&6  HISTOIRE  DE  LA  MAISON 
Iean  de  MoNTMORENCYScigncurdcNiuellefon  ftc- 
re  ailhé.qui  cftoit  mort  vMciours  auant  le  pere,  &fouccnancque 
félon  la  Coufturae  de  Paris  rcprelcntation  n’auoit  point  de  lieu 
en  aucune  ligne, ny  dircdle  ny  collaterale.  Parquoy  il  mift  enpro- 
césGviLLAvME  DE  Montmorency  fonfrere  puifné 
poflclTcut  des  Seigneuries  de  Montmorency,  d’Efeouen,  & autres 
héritages.  Et  apres  vne  célébré  Plaidoicrie  Biite  fut  ce  fuict  au 
Parlement  de  Paris  , comme  la  Cour , confirmant  la  donation 
precedente , euft  adiugé  la  recreance  des  terres  contenrieufes  à 
Gvillavme  Icvingticfmc  iour  du  mois  de  luilletmillequa- 
I 4 ® 3-  tre  cents  quatre-vingts  trois  ; le  meCne  L o v y s s’oppofa  à l’exe- 
cution de  l’Arteft , alléguant  que  pat  la  Couftume  tenue  & gar- 
dée en  la  Pteuofté  fie  Vicomté  de  Paris  , quand  aucunes  perîon- 
nes  nobles  contradoient  mariage  cnfcmblc , la  femme  deuoit 
auoir  pour  douaire  coullumier  la  moitié  de  tous  les  héritages 
qui  appattenoient  à Ton  mary  au  iour  de  leurs  crpoufailles , & de 
ceux  qui  luy  eftoient  efeheus  en  ligne  direde  durant  le  mariage. 
Lequel  doüaire  couftumier  cftoit  réputé  propre  hetitage  des  en- 
fans  venus  & iftiis  de  telle  alliance,  en  forte  que  le  pere  ne  le  pou- 
uoit  obliger , hypothéquer , ny  aliéner , mais  en  demeuroient  le? 
enfans  faifis  apres  le  aecés  de  leur  merc.  Au  moyen  dequoy  la 
moitié  de  la  Baronnie  de  Montmorency  & autres  hérita- 
ges dcdcfiint  Iean  DE  M OJJTMOREN  c Y fon  pcrcluyappar- 
tenoit  à caufe  du  douaire  de  fa  merc,  Sc  que  de  cette  moitié  n’a- 
uoit point  elle  queftion  au  procès  principal , ains  feulement  des 
biens  dclailTez  par  iccluy  feu  Seigneur  de  Montmorency.  Au  con- 
traire G villavme  DE  Montmorency  fouftint  qu’il 
auoit  cfté  queftion  de  toute  la  Baronnie  de  Montmorency , de  la 
Seigneurie  d’Efeouen , & de  toutes  les  autres  terres,  dont  iouyflbit 
dcnint  Iean  Seigneur  de  Montmorency  leur  pere  au  iour  de  fon 
décès.  Etlur  ce  les  parties  ayants  cfté  appointées  en  droit , la  Cour 
par  vn  autre  A rreft  donné  le  V 1 1.  iourd’Aouft  enfuiuant  ordon- 
na que  le  premier  feroit  exécuté  réellement  au  profit  de  G v i l- 
LAVME. 

Mais  depuis  les  panies  confiderans  la  proximité  de  lignage 
qui  cftoit  entre  elles,  pour  garder  & entretenir  paix&  amour fia- 
tcrnellc,&  pour éuiter plus  grands  débats  &c  queftions , traitèrent 
finalement  cnfcmble , accordèrent , & pacifièrent  de  leurs  bons 
grez  toutes  chofes.  Car  Lovys  de  MoNTMOREN.CYfcdc- 
lifta  du  procès  de  polTeflion  pendant  en  la  Cour  de  Parlement 
pour  la  Baronnie  de  Montmorency , Seigneurie  d’Efeouen,  & autres 
ncritagesdcmeurczprlctrcfpasdefeulEAN  DE  Montmo- 
rency fon  pere  : renonça  au  petitoire,  & à tous  autres  droirs, 
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noms,  raifonsj&aftions  qu’il  y pourrait  demander,  & fc  départit  r o s- 
du  droit  de  douaire  qu’il  y pretendoit  à caufe  de  I ean  ne 
F O s s E V X fa  mere.  Tous  lefquels  droits  il  quitta  & ttanfporta  à 
Gvillavme  de  Montmorency  fon  frere  pour  luy  , fes 
hoirs,  &ayans  caufe.  Moyennant  & parmycequeGviLLAVME 
céda  aumcfme  Lo  VYS  tous  les  fruits  & reuenus qu’il auoit  faitle- 
ueren  la  Baronniede  Montmorency  & autres  terres,  depuis  le  dc- 
césdu  Seigneur  de  Montmorency  leur  pere,  luy  bailla,,  tranfpor- 
ta,  & delailTa  à perpétuité  cent  liurcsde  rente  deucs  fur  la  feigneu- 
ric  de  Croifilles  .•  item  la  terre,  fief,  & Seigneurie  de  la  Tout  ad 
Befgue  fituéc  à Chaumont  en  V vexin , tenue  & mouuante  en  plain 
fief  du  Seigneur  de  Roullcboize,  & cent  autres  liutes  de  rente  (ur 
les  Seigneuries  de  Montmorency  & d'Efeouen,  racheptables  de- 
dans  quatre  ans  en  payant  la  lorame  de  douze  cents  liures  vnc 
fois. 

Cet  accord  fut  paffe  foubs  lefcel  de  la  Preuofte  de  Paris  le 
Lundyxxvii.  iourd'Oclobre  mille  quatre  cents  quatre-vingts 
trois.  Depuis  lequel  Gvillavme  s’intitula  toufiouts  Baron  de 
dcMontmorency,  bien qu’enuiron  Icmefme  temps  Iear  d e 
Mont.morency  Seigneur  deNiuellefon  nepucu  fe  fift  d’ail- 
leurs adiuger  par  Arteft  vn  quart  en  ladite  Baronnie,  pour  les  cau- 
fes  qui  ont  efte  défia  déduites  cy  deuant  au  1 1.  Chapitre  de  la  pre- 
mière partie  de  ce  Liure.  Cependant  L O VYS  DE  Montmo- 
rency, qui  pour  eftre  iflu  des  anciens  & premiers  Barons  de 
France,  print  la  qualité  de  Baron  de  fa  principale  terre,  entreprint 
de  faire  vn  voyage  à faint  laques  en  Efpagne.  Auquel  lieu  s’cllant 
acheminé-jMAR GVERITE  des  Vvastines  fonefpoufeac-Ptemici; 
quift  d'Anthoine  de  VvauransEfcuyer  Chaftellain  d’Arras,  & deî'J. 
Damoifelle  Marie  Gofluin  la  femme , le  fief  du  Mez  feant  à Au- 
chy  , tenu  du  chafteau  d’Orchies , par  contraCf  du  fixiefme  iour 
d’Ôûobte  mille  quatre  cents  quatre  vingts  dix.  Qui  fut  l’année  1490,' 
que  l’vn  6c  l’autre  terminèrent  le  cours  de  leurs  vies.  L O v y s de 
Montmorency  mourutleprcmier,  auant  fon  retour  de  faint 
laques:  & Marcveriteu  veuue  décéda  le  dernier  iour  de 
Feurier , ayant  efleu  fa  fepulture  en  l’Eglife  de  Foffeux , où  l’on  p*e 
void  encore  auiourd’huy  fa  tombe  aucc  deux  Efcuflbns  des  Ar- 
mes de  Montmorency  cfcartelées  de  ccllesdcs  Vvaftines. 
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ENFANS  DE  LOVYS  DE  MONTMO- 
rency  Baron  de  Foffeux  , (y  de  MaRCVERITE 
DES  VvASTin  ES  fa  femme. 

17.  Rolland  db  Montmorency  Barondc  FofTeux, 
duquel  fera  parlé  plus  amplement  au  Chapitre  prochain. 

17.  O GE  R DE  Montmorency  Seigneür  des  Vvaftincs 
donna  commencement  à la  Branche  des  Seigneurs  de  Ber- 
feé  & de  V endegies , depuis  Comtes  d’Eftaire  & de  Mor- 
becque,  qui  fera  reprefentéeencc  Liureapreslapoftcritédc 
Rolland  de  Montmorency. 

17.  Iean  de  Montmorency  Seigneur  de  Roupy &dc 
Nomaing  fiftaufli  Branche,  rapportée  en  fuite  de  celle  d’O- 

GER  DE  MoNTMORENCYfonfrere. 

17.  Cyprian  de  Montm  O R en  c y eut  la  terre  de  Bar- 
ly  en  partage,  & fît  accord  pour  le  four  banniet  de  ce  lieu 
aucc  Rolland  de  Montmorency  Barondc 
Folfeux  fon  frere,  au  mois  de  luin  l’an  mille  quatre  cents 
quatre  vingts  feize.  Il  fût  furnomme  Verdelancc  par  vn 
lobriquet  de  guerre , & efpoufa  Marie  de  Markais 
fille  de  Robert  de  M arKais  & d’Anne  de  Lohincl , de  laqueb  , 
le  il  ne  procréa  aucuns  enfans.  Ferry  dcLocres,  quile  qua- 
lifie TRES-NOBLE  He  ros,  efcrit  qu’il  mouH^t  l’an  mil- 
le cinq  cents  vingt-huit,  &fut  inhumé  en  l’Eglifc  de  Bar- 
ly , ou  l’on  void  fon  epitaphe  ; lailfant  veuue  Marie  de 
MarKais  fa  femme , qui  difpola  de  fes  biens  en  faueur  de 
deux  fiennes  niepees  l’an  mille  cinq  cents  quarante-cinq. 
11  donna  vnc  verrière  à l’Eglife  de  fàint  Nicolas  d’Arras, 
aucc  fes  Armes  & quartiers. 

FILS  NATVKEL  DE  LOVYS  DE 

Montmorency  Baron  de  Fojfeiix. 


k 


I 17.  Hector  de  Montmorênc  y baftard  de  FofTeux 
mentionne  en  deux  Aéfes  des  années  mille  quatre  cents 
quatre-vingts  dix,  Sc  millç  cinq  cents  fix. 

I L ya LettresduRoy  Louys  X I.  donnéesà  DompierrelésHe- 
din  au  mois  de  luin  l'an  mille  quatre  cents  foixante  quatre , par 

Icfquelles 
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lefqucllcsonvoidqucLovYs  de  MoNTMORENCYScigncurFos- 

deFoffcux  auoit  dcflors  six  petits  en  fans  de  Marguerite 
des  Vvaftines  fa  femme.  Mais  'ie  n’ay  trouue'  les  noms  que  de 
quatre  feulement,  defquclseft  faite  mention  cy  deifus. 


//.  ROLLAND  DE  MONTMORENCT 
CheualKT,  Baronde  Fojfeux, Seigneur  dAuteuille,deta 
Tour  de  Chaumont,  Bailler  Jitr  Efche , gÿf. 

Chapitre  II. 

DE's  l'an  mille  quatre  cents  quatre- vingt»  trois  Lovys  OB148;. 

Montmorency  Seigneur  de  Foilcux  fon  pere , & M a r- 
gverite  de  Vvastines  famere,lemarierentauec  Lovy-^'""’; 
$E  d'Orgemont  fille  dcCharles  d’Orgemont Cheualier Sei- 
gneur de  Mcry , Confeiller  du  Roy  &Threforier  de  France,  & de 


ORG  E- 

montT 
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d'axur  i 
crois  efpics 
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cft  Orge* 
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leanne  Dauuet  fi  femme,  fille  de  lean  DauuetCheualierjpremier 
Prefident  au  Parlement  de  Touloufe.  Le  traite  du  mariage  Ce  fifl: 
le  Samedy  quatorzitlmc  iour  de  Feurier,  par  Guillaume  de  laj„^*de 
Haye  Confeiller  du  Roy  & Prefident  aux  Reoueftes  du  Palais 
Royal  à Paris,  mary  de  Michelle  Dauuet  feur  de  leanne,  & par 
Guillaume  Dauuet  Confeiller  & Maiftre  des  Requeftes  ordinaire 
de  l'Hoftel  du  Roy  , au  nom  & comme  procureurs  de  Charles 
d'Orgemont.  La  conftitution  du  dot  fut  de  trois  mille  liures 
feulcmcnt,aulicudefqucllesLovYSE  d'O.rgemont  apporta 
depuisà  Rolland  de  Montmo  ren  cy  la  terre  & Sei- 
gneurie de  Bailler  ou  Baillcul  fur  Efche.  Et  Lovys  de 
Montmorency  pere  du  mefme  R 0 l l a n d luy  bailla  d'ail- 
leurs en  auancement  de  fon  hoirie  & fuccefiion  les  terres  & fei- 
curies  d'Auteuille  & de  la  T our  au  Begue  allife  à Chaumont  en 
vexin,auec  la  propriété  de  celle  de  Fofleux  fituée  en  Atthois  ; & 
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f O s-  cent  liurcs  parifis  de  rente  annuelle  , à prendre  fur  tous  les  biens 
SE V X.  héritages  de  Marc  de  Mo  ntmoren c y Seigneur  de 
Croifilles. 

Ces  cent  liurcs  luy  auoient  efté  tranfportées  nouuellemenc 
ï.'g““'.V  par  Gvillavme  Baron  de  Montmo  rency  fon  frète 
‘“'‘‘‘“‘“■paternel  , à qui  elles  eftoient  venues  de  la  fucccifion  de  feu  D E- 
NYs  DE  MoNTMORENCYDoyendcTournayfrcrcdcPHr- 
ElPPE  DE  Mo  N TMO  RE  N c Y SeigncurdeCroifillcsfuiuantles 
conuentions  faites  au  partage  d'iceux  frères  auec  I E a N II.  Baron 
deMontmorency  leurfrercaifné,percde  Louys&de  Guillaumedc 
Montmorency.  D’où  s’cfmcut  depuis vn grand  procès  entre  Rol- 
land DE  Mont  MORENC  Y filsaifnc  de  Louys , & Marc  de 

Montmorency  fils  de  Pliilippes,  pour  les  arrerages  de  feize  années 
I 4 S 4 . de  cette  fomme  efeheus  à la  my-Aoull  de  l’an  mille  quatre  cents 
prenue.  quatrc-vingts  quatre.  Maisapres  plufieurspourfuitesfaitcstantaux 
pjj.  » 7.  Rcquelles  du  Palais  qu’au  Patlemeiit,en  fin  par  Arrcll  rendu  le  qua- 
V4  94  torziefmed’Aouft  mille  quatre  céts  quatre-vingts  quatorze,  Marc 
DE  Montmorency  Seigneur  de  Croifilles  fut  condamne  en- 
uers  noftre  Rolland  fon  coufin. 

Av  mois  dcFeurier  fuiuant, le mcfme  Rolland  dsMont- 
Pttuoci , M o R E N c Y racheta  vne  rente  qu’il  elloit  tenu  payer  à O c i e R 
DE  M O N TMoR  EN  c Y Seigneur  des  Vvallincs  fon  frere , pour 
les  droits  de  quint  & autres  portions  de  terre  qu’il  pouuoit  auoit 
CS  fiefs  & héritages  de  défunts  Lovys  de  Montmorency 
Seigneur  de  Fofleux,  & de  Marguerite  des  Vvaftines  leurs  pere  & 
1497.  mere.  Il  paya  aufli  l’an  mille  quatre  cents  quatre-vingts  dix-fept 
Pag-  “»■  les  droits  de  la  Cheualerie  de  Monfieur  l’Archiduc  d’Aultrichc.pour 
deux  fiefs  tenus  du  Bailliage d’Auefnes  chacunà  foixantefols  pati- 
fis  de  relief  Qui  cft  tout  ce  que  i’ay  peu  recueillir  concernant  la 
1506.  mémoire  defon  nom.  Il  mourut  enuiron  l’an  mille  cinq  cents  fix, 
& laiifaveuue  Lovyse  d’Orgemont  la  femme,  qui  viuoit 
encore  l’an  mille  cinq  cents  vingt-neuf;  prenant  qualité  de  Dame 
dcBaillet  furEfehe  & d’Ezcnuille. 


ENFJNS  DE  ROLLAND  DE  MONT- 
morcncy  Baron  de  Fojjeux , & de  Lovyse 
d’Orgemont  fafemme. 

18.  Cla'vde  de  Montmorency  Baron  de  FofTcuxi 
d’Auteuillc , de  Baillct,  & autres  terres , aura  fon  Eloge 
cy-apres. 

iS.  Anne  de  Montmorency  fut  mariée  deux  fois.’ 

En 
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En  premières  nopces  elle  efpoufa  Antoine  de  Cre-fos- 
Qv  Y Seigneur  de  Rainboual,  des  Granges,  & de  Marquais 

C R E- 
Q.VY. 

Efcattelé, 

•U  t.&4. 

«IcCrequf, 
<^ui  e(l  d'or 
âo  ctr^uiet 
de.  gucuJ- 
lo;  aat.de 
}.  d'Auiiy 
qui  cft 
ckiqa«t6 
d'ot  & 

àTcauCililsdeleandc  Crequy  dit  le  Gallois  Seigneur  de 
Rainboualj&delaquelined'lnchy  Dame  de  Rogy,  Lor- 
tion,  Franfutes,  Verpillieres,  & autres  lieux.  Duquel  ma- 
riage nafquic  feulement  vn  fils  decedeen  ieunelTe. 

L E fécond  mary  d’ANNE  de  Montmorency 
futGviLLAVME  DE  LA  MoTTE  SeigneurdeBeaufan, 
de  Blequin,  & Beaurepaire,  fils  de  Louys  de  la  Motte  Sei- 


LA  MOT- 
TE. 

t)‘orà  TOC 
qainV' 
Aietlle  per« 
cee  de  Ci- 
ble. 


Ode  Blequin , & de  Françoife  de  Boufflers  Dame  de 
irt.  D où  (brtirent  vn  fils  & deux  filles , alfauoir 
Charles , 'leanne,  & Louyfe  de  U Motte.  Charles  de 
LA  Motte  Seigneur  de  Beaulfart,  de  Blequin,  & de 
Beaurepaire, efpoufa  leanne  d’Auy  Dame  de  faint  Fcrreol 
pre's  Orléans , de  laquelle  il  eut  .Arme  de  la  Motte  fille  vni- 
que  &heritiercdecedee  à marietàl’aagc  de  vingt-  deux  ans. 
leanne  de  la  Motte  feur  aifnée  de  Charles  fuccedaà  Annede 
laMotcefaniepcecsfeigneuhesdcBcauirart,  Blequin, 
Beaurepaire, &hitallicea  Gvillavme  le  Blanc  Che- 
ualier  Seigneur  de  Houchin,dôt  Hïit  leanne  le  B Une  fille  vni- 
quemariecàCH ARLES  de  MONTMORBNCYSeigneur 
de  Neuuille,  comme  fera  remarqué  plus  particulièrement 
auLiure  V I.  Louyfe  de  la  Motte  feur  de  leanne  efpoufa 

Oo  ij 


r 


Digilized  by  Coc^Ie 


iji  HISTOIRE  DE  LA  MAISON 

Georges  le  Picard  Cheualier  Seigneur  de  Radcual.  D‘od 
vint  Louyfe  It  Picard  coniointc  aucc  Chrtftophle  Seigneur  de 
Ba^mpierreChcaa.\ict,ffind  Maiftrc  d’Hoftcl  du  Duc  de 
Lorraine, qui  a laifle  d’elle  François  Seigneur  de  Baffompier- 
K,  à prefent  Cheualier  des  Ordres  du  Roy , Marcfchal  de 
France,  &Colonnel  general  des  Suifles:  Henriette  de  Baf- 
fompierre  femme  deTimoleon  d’Efpinay  Seigneur  de  faine 
Luc,au{Ti  Cheualierdes  Ordres  du  Roy  : & Catherine  de 
Baffompierre  mméea.  Tanneguy  le  Veneur  Comte  de  Til- 
lieres,Amba{Tadeurcn  Angleterre. 


i8.  Lovyse  de  Montmorency  efpoufa  Iean  de 
Rovvroy  dit  defaintSimon  Cheualier, SeigneurdeSan- 
pi*.  ..j,  dricoun  , premier  Panetierde  la  Royne,  fils  de  Louys  de 

Rouuroy  Cheualier  Seigneur  de  faint  Simon  & de  Sandri- 


R o V- 
VROY  I. 
SIM  ON. 

BTunelc 

la  «loix 
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court, &d'YoIand de Rochebaronlâ femme.  En  faueurde 
laquelle  alliance  luy  fut  ptomife  la  fomme  de  quinze  mille 
liutes  tournois  par  Louyfe  d'O  rgemont  fa  mere , & C L a v- 
DE  de  MoNTMoRENCYSeigneurdeFolfeux  fon  fré- 
té. leandeRouuroy  Prieur  de  VillefalueoncleduSeigneut 
de  Sandricourt  confirma  auflî  à l'occafion  du  mefme  ma- 
riage les  donations  que  defunte  Françoife  de  Rouuroy  la 
feut  auoit  faites  à iceluy  Seigneur  : par  contrat  pafle  le 
XXI.  iour  de  Décembre  mille  cinq  cents  vingt  Sc  vn.  Et 
depuis  Claude  de  Montmorency  Seigneur  de  FolTeux  & 
Anned'Aumontfonefpoufetranfporterentpourle  prix  & 
fonune  de  neuf  mille  liures  la  terre  8c  feigneurie  d’Amblain- 
uilleauditleandeRouuroy  acàLovYSE  de  Montmo- 
rency fit  femme  , qui  viuoit  encore  yeuuc  de  luy  l’an 
mille  cinq  cents  cinquante-neuf.  Ilseurcntcnfemble  crois 
fils , & quatre  filles  en  treautres,  ec(inffiaoitCharles,Louys, 
Jean  , Jeanne , Louyfe  , Marthe , dr  Charlotte  de  Rouuroy. 
Charles  de  RovvROYdit  defaintSimon  Cheualier, 

Seigneur 
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Scigncurdc  Sandricourt,  efpoufa  Anthoinettc  DamedcFos- 
Clair)',  dontnafquit  CUnde  dfykmf  S/oto»  hcricicrc  de  San-  sevx. 
dricourt &dc  Clairy  alliécà  Claudcdc  Ccequy  Gheualicr  de 
l’Ordre  du  Roy, Baron  de  Bemieulles,qui  en eutCH  Ar- 
les DE  Creqvy  Cheualicr  Baron  de  Bcrnieullcs,  con- 
ioint  aucc  laqucline-Emanuclle  Goufficr  de  la  Maifon  de 
Creuecœur.  Lovys  de  Rovvroy  die  de  faint  Simon 
fécond  lilsde  Iean&  de  Louyfe  de  Montmorency,  fut  Sei- 
gneur d'Amblainuille,  & de  Sandricourt  en  partie,  & ptint 
pour  femme  Marguerite  de  Crequy , dont  ell  liTu  Lovys 
DE  Saint  Simon  Chcualier  Seigneur  de  Sandricourt 
& d’Amblainuille  marié  à Marguerite  d'Auxi  ditede  Mon- 
ceaux. Iean  de  RovvRoyditdefaint  Simontroif- 
iefme  fils  eut  la  terrede  Hedouuille  en  partage  , & s’allia 
par  difpenfe  auec  GENEVIEVE  de  Montmoren- 
cy & coufine  germaine,  comme  l'on  verra  cy-apres.  L’v- 
ne  des  filles  appcllée  Jeanne  de  Ronuroy  fut  mariée  à Iean 
Seigneur  d’Amilly  au  Perche , doncfoccirent  plufieurs  en- 
fàns.  Louyfe  de  Rouurty  feui  de  leanne  eut  pour  mary 
Clavde  de  Cl  ER  mont  Cheualicr  Baron  de  Mon- 
toifon  , de  l’illullrc  Famille  de  Clermont  en  Dauphiné, 
d'où  nafquircnt  vn  fils  & deux  filles.  Le  fils  nomme  jin- 
thoine  de  Clermont  Cheualier  Baron  de  Montoifon  , fut 
Colonncl  de  l’Infanterje  en  Languedoc.  Catherine  de 
Clermont  aifnce  des  filles  efpouià  laques  de  Budos  Vi- 
comte de  Portes, qui  en  laiflâ  fept  enfans;  feauoir  cft  jJn- 
thoine  Hercules  de  Budos  à prefent  Marquis  de  Portes , du- 

Îuel  fera  parlé  plus  amplement  ailleurs  , Baltas^ar  de  Bu- 
ts Eucfquc  d'Agde,H«i^  de  Budos  Comte  de  faint  Pris; 
Louyfe  de  Budos  fécondé  femme  de  H e N r y I.  Duc  de 
Montmorency,  Pair  & Conneftablede  France:  Marie  de 
Budos  alliée  à M.  le  Baron  de  T omnc\,  Marguerite  de  Budos 
coniointe  auec  Charles  Comte  de  Dezimieu,  Chcualier 
de  l’Ordre  du  Roy,&  I-aurence  de  Budos  Abbeifc  de  la  Tri- 
nité de  Caen.  I-aurence  de  Clermont  feur  de  Catherine  cf' 
poulà  par  difpenfe  le  mcfme  Henry  Duc  de  Montmo- 
rency veuf  de  Louyfe  de  Budos  fa  nicpcc.  Marthe  de  Rou- 
uroy  dite  de  faint  Simon  troifiefme  fille  de  Iean  de  Rou- 
uroy  Seigneur  de  Sandricourt  & de  Louyfe  de  Montmo- 
rency,fùtraarieeàPifrrfDawxfr  Seigneur  des  Marais  & de 
Fraucourt,  dont  cft  venu  Dausset  Seigneur  des  Ma- 

rais, Cheualicr  des  Ordresdu  Roy,  Gouucrncurdc  Bcauuais 
& pays  de  Bcauuoifis.  Bref  Charlotte  de  Rouuroy  dite  de  laint 
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f O s-  Simon  efpoula  l’an  mille  cinq  cents  cinquantc-Ilx  Adrian 

‘“vx.  Gallot  Seigneur  de  Foncamcla  Guion,Lillcttc,&:  au- 

tres lieux. 


//.  CL^VDE  DE  MONTMORENCT 
Cheualier, Baron  de  Fojfeux,  Seigneur  ttnAu feuille,  de  Len- 
ual,  BaiUet  fur  Efche,  Courcelles,  Gringneual , E\an- 
uiüe , Champs  fur  Alame , Compans,  çf  la  Tour  de  Chau~ 
mont,  ConfètUer  gf  Adaifire  d Ho  fiel  ordinaire  du  ‘Rpy, 
[on  Lieutenant  general en  la  Marine  de  France. 


Chapitre  III. 


IL  fucceda bien ieunc à Rolland  de  Montmorency 
fonpcrejtantcnla  SeigneuriedeFoiTeux,  qu’es  fiefs  d’Auteuil- 
le  Sc  du  bois  de  la  Caifne , dont  il  paya  les  reliefs  l'an  mille  cinq 
1506.  cents  fix.  Et  depuis  il  efpoulà  Anne  d’A  v m o n t fille  de  Ferry 
Seigneur d’Aumont  ôc  de  Meru,  & de  Françoife  de  Ferrieres  Dame 
heriticrcdc  Dangu&  deThury.  Laquelle  A H N e auoit  pour  fcun 

MONT. 

Ercuicii, 
au  I.  &4. 

<!'2rc«oc 
au  cncaroa 
<le  gucudei 
accompa- 
gné de  (èpc 
merlccce» 
de  metine  « 

4.enciief, 

).  en  poiR'- 
ce au  1 de 
).  pirry  ca 
Bcn,  le  I. 
baodé  d'er 
& d'azuc  de 
4.  pièces , 
qui  eft 
Bourgoa» 

5 ne,  le  s. 

’axut  tout 
plaio,  dcle 
d’argent 
au  lyon  de 
gueuUes 

15x1. 

PtCQUCt, 
pag. XJ9. 
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leamte  ddHmontmiriée  premietementi  Gafpard  devienne  Com- 
te de  Lillenois,  puis  à Philebert  de  ChalTaigne:  & Loujfe  dAumont 
femme  en  premières  nopces  de  François  de  Rouuille  Cheualier 
Seigneur  dudit  lieu , dont  elle  eut  lean  Seigneur  de  Rouuille,  fie 
Louys  de  Rouuille  Seigneur  de  Chars  fie  de  Montdeuis,  Gentil- 
homme ordinaire  delà  ChambreduRoy ipuiselle  reprift  alliance 
auec  laques  d’Archiac. 

L E traité  du  mariage  d’A  N N e d’A  v m o n t fc  fift  au  mois  de 
Décembre  l'an  mille  cinq  cents  vingt-deux,  parle  moyen  duquel 
elle  apporta  premièrement  à Clavde  de  MoNTMoRENCYÎon 
mary  les  terres  fie  Seigneuries  d'Agnicourt,  ou  Atnicourt,  Boulli- 
nes , Andeuille,  Lardieres , Corbeil-  Ic-cerf,  la  N euuille  d’Aumont, 
Amblainuille,  le  Vau  de  Mole,  Angleterre , fie  autres  lieux.  Et  ' 

apres 
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apres  lamort  de  Françoife  de  Ferrieres  fa  m#rc , la  Baronnie  de  r o s- 
Thury  alTifc  en  Normandie  luy  efclieut  encore, auec  les  terres  de  ^ 

Befu  , Crcuccœur,  & autres.  Ce  qui  feruit  beaucoup  à la  vertu  de 
Clavde  de  Montmorency,  pour  l'efleutT  à diuerfes  *'*• 

belles  charges.  Car  il  fut  Confeiller  & Maiftte  d’Hoftel  ordmai- 

te  du  Roy  François  I.  & Lieutenant  general  pour  la  Majeftc 
enla  marine  de  France; ofEccdefigne'  depuispar  Ictiltrc  de  Vice- 
Admirai  de  la  mer.  Le  procès  verbal  de  la  Couftume  de  Pontoife 
fait  l’an  mille  cinq  cents  trente-neuf  enfeigne  qu’il  fut  pareille-  ‘5)  9- 
ment  Capitaine  de  cette  place.  En  fin  ayant  rendu  plufieurs  preu- 
ues  de  fa  valeur  & fidelirc  au  Roy , il  mourut  au  mois  d’Oetobre 
l’an  mille  cinq  cents  quarante-fix , auant  Anne  o’AvMONTfa  1546. 
femme,  qui  Icfurucfcut  iufques  à l’an  mille  cinq  cents  cinquante- 
l-  neuf. 

ENFANS  DE  CLAFDE  DE  MONTMO- 
rency  Baron  de  Fojfeiix  , (ÿ"  d’A  n N E d’A  v m O N t 
Jà  femme. 

Pierre  de  Montmorency  Baron  de  Folfeux, 

& premier  Marquis  de  Thury,  continua  rainelfe  de  fa 
Branche. 

19.  François  de  MoNTMoRENCYScigneurd’Autcuil- 
lc,deCreueca-uren  Auge , de  la  Roche-Milet,  & autres 
lieux,  donna  commencement  au  Rameau  des  Seigneurs  de 
Hallot,deCrcuecüeur,  & de  Bouteuille  Comtes  fouucrains 
de  Lulfe  . qui  fera  rapporte  fur  la  fin  de  cette  féconde 
'artie. 

»S>-  'ëftARLES  DE  Montmorency  fut  premièrement  Prcuuei,* 

• Confeiller  & Auinofnier  duRoy,  puis  Abbedc  noftrcDa- 
me  de  Lannoyen  l’Eucfchc  de  Beauuais. 

Ge  ORGES  DE  Mo  NTMOREN  c Y Chcualier,Capi- 
^*?tainc  entretenu  par  le  Roy,  &hommcd’armes  dclaCom-Fg-  »i». 

• ' Monheur  de  Damuille  fon  parent , eut  en  par- 

tage  les  Seigneuries  d’Aumoiit,  la  Neuuille  , & leVaude  potart. 
Molle,  brila  fes  Armes  d’vn  Efculfon  d'.Aumont  fur  le  mi- 

11  i'»  ü argent* 

lieu  delà  croix,  & print  alliance aucc  Françoise  Po-i»«oi* 

T ART  Dame  de  Gerraigny,de  laquelle  il  ne  lailfa  qu’v- (ibi'e"ctô. 
ne  fille  appcllee  Margverite  de  Montmo- 
RENCY  Dame  d’Aumont,  qui  fut  coniointc  aucc  Ri- 

A me. 
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196  HISTOIRE  DE  LA  MAISON 
r O s-  CHARD  Pelletier  Seigneur  de  Martainuille  en 

SEvx.  Normandie. 


19.  Clavde  de  Montmorency  Seigneur  en  partie 
PrcooMj  d'Amblainuille,  & Abbc'  de  Noftre  Dame  de  RclTons  en 

p*g-  »i‘-  Picardie. 


P V 
CROC. 


D'aigcnt 
aa  cheuroB 
de  gueullca 
accompa- 
gnt  de  |. 
maclcsde 
(able,  a.  en 
chef,  Sc  r. 
cj)  pomtj. 
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FELLEr 
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ETcattclè. 
Ie1.dc4.de 
gaeallet  à 
TDc  telle 
iiumaine 
d’aigcBt, 
au  pod  le^ 
né  d'oti 

Îui  eft  de 
clleui  : le 
X.  6c  ).  d‘at' 

Îest  femê 
eFleun 
de  lys  de 
iâble , uui 
cA  de  tay. 


gneur  du  Maifiiil-terribut,  & de  Françoife  dcFay.  Auqud 
Charles  elle  porta  en  mariage  la  Seign  curie  d'Ezanuille,raif 
depuis  fur  luy  & expofe'e  en  vente  a la  pourfuitte  de  Pied 
du  Val  Threforier  de  l’Efpargne  du  Roy.  Mais  Nicolasj 
de  Thou  Chanoine  en  l’Eglile  de  Pans,  & Threforier  dy 
l'Eglife  de  Beauuais , fils  & heritier  en  partie'de  feu  Mcfllm 
Auguftin  de  Thou  Confeiller  du  Roy , Sc  Prefident  en  la] 
Cour  de  Parlement  js’oppofa  aux  criées  1 an  mille  cinq  ce 
cinquante-cinq. 

19.  GENEVIEVE  DE  Montmorency  CUC  deux  maris^ 
dont  le  ptcmierfiit  Gilles  de  PELLEvE'Cheualier  Sei- 
gneur de  Rebés  & de  T anieres , Enfeignc  de  la  Côpagnie  du 
Seigneur  de  Gluwne  Capitaine  de  cinquante  hommes  d'at; 


19.  Charlotb  d e M o n t m o r e n c y fut  mariée  à 
Charles  dvCroc  Cheualier  Seigneur  de  Morte- 
fontaine  & du  MAifiiU-ccrribut,  fils  de  Ferry  du  Croc  Sei.' 


mes 
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mes  des  ordonnances  du  Roy  , fils  de  Charles  de  PelleueT  h t; 

Seigneur  de  louy,  & d'Helcne  de  Fay.  Lequel  Gilles  eut»  ir, 
entre  autres  choies  pour  dot,  ou  conlîitution de  mariage, 
les  terres  & Seigneuries  de  Befu , de  la  Tour  de  Chau- 
mont en  Vvexin.  Et  apres  fon  dece's  Genevievb  d> 
MoNTMORENCYfafemmefetcmariaàlBAN  de  Rov- 
V R.  o Y dit  defaint  Simon  Seigneur  de  Hedouuillc  fon  cou- 

» O V- 
VROY  $. 
s I M ON. 

Efcarieli 

au  1.  4.  • 

de  S.SimS, 
au  t.  Ari. 
de  Roche* 
baion  bla* 
foancK  CT 
deuast,  mc 
Je  coût  de 
Moouiio* 
tenc/. 

fin  germain  ••  moyennant  difpcnfe  obtenue  du  Pape.  Car  ■ 
il  dloit  fils  puifiicde  lean  de  Rouuroy  dit  de  Paint  Simon 
Chcualier, Seigneur  de  Sandricourt,d'Amblainuille,  & de 
S.  Simon  en  partie,  & de  Louyfe  de  Montmorency  feur  de 
Claude  Baron  dcFolTeuXjCommcaeftc  défia  remarqué  cy- 
deuant. 

19.  Françoise  de  Montmorency  fut  Religieufe  PteuuMf 
profefle , ainfi  que  tefmoigne  vn  Aûe  de  l’an  mille  cinq  f*»-  *»• 
cents  cinquante-neuf,  fans  déclarer  toutesfois  le  nom  de 
l’Abbaye, où  elle  prift  le  voile. 

19.  Clavde  de  Montmorency  print  aulfil’habit  de 
Rcligieuie  en  l’Abbaye  de  Flincs  Ordre  de  faint  Benoift  a 
deux  lieues  de  Douay,  où  elle  mourut  fort  aagcelc 
iour  d’Aouftl’an  mille  fix  cents  quatorze. 


Pp 
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pXTRud  CTION  D-ANNE  D'AVMONT 
Dame  de  Fojfeux,  du  coflide laquelle  efi venue  la  Seigneurie  de 
"Thurj , maintenant  Adarquifat. 


1 1 A M 
DE  feR* 

RIE  R e s 

Chcua- 

Iter 

ron  dudit 
lieu,  Sci“ 
gncuc  de 
Mont- 
fort,  de 
Vibrayc, 
Si  autres 
lieux;  de- 
uint  Sei- 
gneur de 
PreauXi 

dcThu- 
ly, & de 
Dangu  ' 
apres  la 
mort  de 
laques  de 
Bourbon 
Seigneur 
des  mc(- 
mes  ter- 
res, pat 
accord 
fait  auec 
Ica  Ctcl- 
pin  Bato 
du  Bcc- 
Crefpin 
l’inï+54. 
Efpoufa 
îtAnmit 

Tilly  Da- 
me de 
Thibou- 
uille. 


I I A N I.  Baron 
de  Ferrières  Ôc  de 
Préaux,  Seigneur 
de  Gifors,  oc  Bc- 
fu,  Montfort,  & 
Vibrayc , Proto- 
notaire  du  Pape, 
ConfeiUer&  Mai- 
ftredes  Requeftes 
de  l'Hoftcl  du 
Roy,  s’eflant  fait 
d'Eglifcnelaiira 
de  porter  les  ar- 
mes, & efpoufa 
i‘an  14S5.  ^jr»*4re 
ou  uirtnt^eofrty 
Damoifclle  de 
Dauphind, igno- 
rante de  fa  qualité 
delaqueilcil  CUC3. 
6llcs  déclarées  lé- 
gitimés par  Us 
Papes  Innocent 
VIII.  & Alexan- 
dtc  VI. 

JidnneeU  Ferritres 
femme  de  GuiU 
laumede  Rieux 
Seigneur  de  Cha- 
Reaufort. 


CuHUum*  dt  Ttr- 
rierct  Seigneur  de 


LconoR  DE  Fir- 
R.  1ERE  s Dame 
de  Montfort  ma- 
riée en  i.lità  J<*- 
tptes  de  Momivty 
Scign.  de  Freine, 
^\i\ziChriJiophUde 
MontherûnW \con\’ 

red'Aunay,  Baron 
de  MauUuticr. 

Renee-Catheri»e 
femme  de  Fr4«- 
paufircdcPons  en 
Saintonge. 

FrÂftfeifi  Dame 
de  Ferrictes , & de 
Préaux,  efpoufa 
Anthoined  Arfes 
Seigneur  de  la  fia- 
Jbc. 

fient  de  FerrUres 
Cheualicr  Seign. 
de  Dangu  , fle  de 
Thury  » Vicomte 
dcBrecueil,qucrel- 
la  la  fucceUion  de 
leandeFetriercs 
fon  oncle  , & par 
accord  fait  auec 
Renée‘Cdtherine  & 
Fr4Hfci/i  de  Fer- 
rieres  fes  coulîncs 


Anne  d’A v- 

M O N T mance  à 
CUudede  Motuf/io- 
reftey  Seigneur  de 
Follèux,  hericade 
la  Seigneurie  de 
Tliury  apres  la 
mort  de  Pierre  de  <( 
rrrrirr«  fon  oncle,  ' 
par  tranlaéhon  fai- 
te auec  fes  feurs. 
Elle  fut  auflî  Da- 
me d’Agnicourt, 
Andeuille  , Beau, 
Cicuccaur,  Lar- 
diercs , & autres 
lieux. 


Thury  & de  I>an  -é  Pan  15 19.  en  eut  la 


gu,  efp.  Id^ueline 
^ Vicom- 
tcfTedeBcecueil.dc 
intenta  procès  co- 
tre fon  frère  pour 
faire  déclarer  fon 
^mariage  nul. 


SeigncuDc  de 
Préaux  qu'il  ven- 
dit depuisi  Anne 
de  Montmorency: 
&lcs  certesdeFet- 
rieres,  Gifors,  Bc- 
fu,  Creuccoeur, 
&c.  Mourut  fans 
hoirs. 

Françeifide  Ferrie- 
rtt  mariée  i Ferry 
LScign.  d’Aumont. 


Ie4twe  d'amont 
dpoulàcn  premiè- 
res nonces  G4p 
part  eu  yiemt 
Comte  de  Lil^e- 
nois.  puis  ‘Philehert 
de  Ch4jf4ignt. 


PierredeMont- 
M O R e N c Y Baron  de 
Fodeux,  fifr  erigee  la 
Seigneurie  de  ihnry  en 
Maïquilât. 


Fr4Hfûis  de  "blontmerency 
Seigneur  d’Auceuille,  de 
Hallot,  de  Cteue- 
CŒur. 


Ccergei  de  Môntmùrenej 
SeigneucePAumont. 


ChMotude 

cy  femme  de  Ch4rletd» 
Cre^  Seigneur  de  Moixe- 
fouiaine. 


Gentuiefite  de  Afenlhe- 
rency  mariée  i ^itltj  de 
Pellette  Seigneur  de  Rc- 
bcs,  auquel  elle  porta 
la  terre  de  la  Tout  de 
î^Chaumont.  ^ 


(leen  Seigneiu  de  Rou- 
uille. 


l4fjMes  i fument 
Cheualicr  Seign. 
d'Aumonc&au-  ^ 
très  lieux,  efpoufa 
Cdiherine  dEjir4- 
teane- 


Feny  dyiHtnent 

Cheualiec  Seign. 
d’Aumonc  , de 
Meru,  êc  autres 
terres, elp.  Fr4«- 
fei/ide  Ftniere.r 


Lonyfe  d^Hmem 
coniointe  en  pre- 
mier lit  auecFr-^n- 
f#j>  de  Reauiüt 
Cheualicr  Seign. 
dudit  lieu , puis 
auec  j4tjHtsd‘^‘ 
chUc. 


• A 


LcKyt  de  J{jUMtSe  Sei- 
gneur de  Chats  ôc  de 
Mondeuis. 

19.  PJERi^ 
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tp.  TIERRE  E>E  MO  NTMORENCT  L 
du  nom  Marquis  de  Thury , Comte  de  ChapauuiUain, 
“Baron  deFoJfeux,  QhafieUain  deBatllet  fur  Efche , Q/'de 
Qourtalam , Seigneur  de  Courceües ,(yrigneunï,Lardieres, 
Creuecœur,  Angleterre,  Hauteuille,Laureffe,Hautefer- 
che,Brufon,  Lenual,  Hanemont,  ^c.  Cheualter  de  l’Or- 
dre du  Roy,  Gentilhomme  ordinaire  de  fa  Chambre,  çÿ 
^ Capitaine  de  cinquante  hommes  d'armes  des  Ordonnances 
déjà  Majejlé. 

Chapitre  IlII, 

CE  Seigneur  fils  aifne  de  C LA  VDE  de  Montmorency 
Baron  deFolTcux,  & d Anne  d'Aumonc  fa  femme  , allifta  le 
,oy  Henry  1 1.  au  fait  de  fes  guerres.  Se  luy  rendit  de  fi  bons 
^ toçrcablcs  feruiccs,  notamment  en  la  defenfe  de  la  ville  Se  cite  de 
Mec  contre  l’Empereur  Charles  V.  qu'en  confideration  d’iceux 
Majefte  l’exempta  de  contribuer  au  ban  Se  arhereban  conuoqué 
V l'an  mille  cinq  ccntscinquantc-quatre,pour  raifon  de  fes  fiefs  Se 
tenements  nobles.  Il  fut  aufli  en  fuitepourueu  de  l’office  de  Panc- 
• 'i-  lier  ordinaire  du  mcfme  Roy.  Et  en  cette  qualité  il  fift  partage  des 
tifbcccflions  de  perc  Se  de  mete  aucc  François  , Ch  arles, 
©kOR  GZ  s,SeCLAVDB  DK  M O N T M O R E N c Y fcs  frétés,  par 
conîttéf  paffe  foubslcfcei  dclaPreuofté  de  PârisleDimanclicpre- 
mieriout  d’O  clobrel’an  mille  cinq  cents  cinquante- neuf.  Puis  con- 
tinuanclcs  preuues  de  fon  courage  Sc  de  fa  valeur  foubs  le  Roy 
C H ARLES  1 X.  non  feulement  il  mérita  encore  d’eftre  honoré 
du  Col  lier  de  l’O  rdre  de  fa  Maj  efté,  mais  auffi  fut  fait  G ent  ilhomme 
ordinaire  de  fa  Chambre  , Se  Capitaine  de  cinquante  hommes 
d'urnes  de  fes  ordonnances.  Qui  eftoient  charges  réputées  pour 
lors  des  premières  Seplusgloricufes  deccRoyaume. 

Il  ptiiir  alliance  de  mariage  aucc  Iaclveline  d’Avav- 
G O V R , fille  aifnéc  de  laques  d’Auaugour  Cheualier  Seigneur  de 
Courtalain  , de  Boifruffin  , LaureiTes,  Se  autres  terres.  Se  de  Ca- 
rherinc  de  la  Baume  Comtelfc  de  Chafteauuillain  , Dame  de 
Crancey,  de  Thil,  de  Marigny , Se  de  la  Roche  en  l’Auxois.  Au 
oyen  duquel  mariage  pluficurs  grandes  Se  riches  Seigneuries 
(Tercnt  depuis  en  la  Famille.  Car  apres  la  mort  de  lean  d’Auau- 
!Ur  Cheualier  de  l’Ordre  du  Roy , Comte  de  Chafteauuillain, 

Pp  ij 
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A VAV- 
ÜO  V R. 

Eilartrié 
a-i  I.  & 4 
de  !)  Bju- 

jTis  , qui 
etk  cl'ar^éf 
à vne  bail' 
de  vjuiéc 
d'3(ur  : an 
x.ic  ^ de 
Chaflea'ï* 
lullam,  qai 
eft  de 
giicullei  au 
Jyond'or 

Hj'itM^ftcrcdclAQVELiNE  d’Avavgovb  fafcmme,cllca:  troisfeurs 
auoit  appréhendèrent  la  fuccelTion  diceluy , donc  elles  fi- 
Miijonr,  rent  partage  le  Icudy  xix.iour  de  Feurier  l’an  mille  cinq  cents  foi- 
Kigcntm xante-treize.  Tellement  que  Pierre  de  Montmorency  -v 
ÎmoMo.  Baron  de  Foflcux,pour&  aunomdelamefmelaqueline,eutlater-  -q 
■ 157}.  re  ôe  feigncuric  de  Courtalain  tenue  de  la  Comte  de  Dunois , la  ’ 

Suàtrieüne  partie  des  bois  de  hautc-fullaye  delà  foreftdc  Boifruf- 
n , & la  quatriefme  partie  de  la  Comté  deChalfeauuillain,conf^' 
ftant  en  la  tcrre&  feigneurie  d'Orge  , auec  le  tiltre  de  Comte,  k 
rretines,  auttes  dioits , dignitez,  & prerogatiues.  A Claude  d’Orgemont 
Cheualiet  de  l’Ordre  du  Roy  & fon  efehançon  ordinaire.  Seigneur  • 
deMery,de  Ferricres,  Coudran,  & Fallouec,  ScàMACDEEE- 
N B d’A  V a V g o V R l’ailnée  là  femme , Efeheurent  les  terres  & 
feigneuries  de  Thil,Marigny,&  la  Roche  en  l'Auxois,la  quatrief 
me  partie  de  Nuilly  & de  Thil  en  Champagne , Ville  fur  T etr^ 
Tremilly,  Scie  fief  de  Grancey,auec  ledroitdepouuoirracheptet 
feul  les  terres  aliénées  au  pays  de  Bourgongne  parfeuloachim  de 
la  Baume  Comte  de  Challeauuillain  fubiettes  à rachapt , & les 
aâions  contre  leannc  deMouyfaveuue,la  quatriefme parric  des 
bois  de  la  foreft  de  BoifrufiSn,  3c  le  quart  delà  Comté  de  Chafteau- 
uillain  contenant  la  terre  & feigneurie  de  Marmelfe,  aueclaquali- 
téde Comte.  François  de  Maraffin  Cheualier  de  l’Ordre  du  Roy, 
SeigneurdeNotz  & du  Roullec , au  nom  de  Françoise  d’A- 
VAVGOVR  fa feinme, emporta  les  terres  & feigneuries  de  Boif- 
tulHn  & du  Plaiflis  d’Arrou  , auec  la  quatriefme  partie  de  la 
Comté  de  Challeauuillain,  eonfiAant  en  la  terre  & feigneurie  de 
BlelTonuilIe,  & le  tiltre  de  Comte.  Età  Nicolas  le  Vallois  Cheua- 
lier Seigneur  de  Maneuille  , pour  Magdelene  d’A  va  V- 
GOVR  laieune  fa  femme,  demeurèrent  les  terresSc  feigneuries  de 
Launay,  Saumeray,  Beauuoir,  Arnouuille,Marollcs,  auec  vingt 
mille  hures  furie  lot  de  Courtalain,  la  quacricline  partie  des  bois 

delà 
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de  la  foreft  de  Boifruffln , le  quart  de  la  Comte  de  Chaftc.aïuil-  h 
loin  compris  en  la  terre  & feigneurie  de  Couprey , & le  nom  Se 
tiltrede  Comte.  En  fuite  duquel  partage  les  terres  & fcigncuries 
dcLaurefle,  de  Brufon  , Hauteperthe  , & autres,  efeheurent  en- 
coreà’PiERRE  de 'Montmorency  Baron  de  Fo(Tcux,à 
lAQVELiNED’AvAvGovRfafcmme,&àPiERR’EDE  Mont- 
morency leur  fils, tant  parle  dece's  de  François&  de  Leonard 
d'Auaugour  freres,  que  par  autres  voves  Se  moyens. 

Mais  quelque  tempsapres  le  meunePiERRE  de  M o n t- 
MORENC  Y ayant  befoin  d’argent  pourfubuenir  à fes affiiiresvé- 
dit  la  Baronnie,  terre,  &feigneutiede  Foifeux  &de  Lenual,aucc 
les  appartenances  Sc  dependanees,  & les  bois  delaCaifne,  allis  en 
Atthois,àlcan  dcFlcnnin  Cheualier Seigneur  de  Queuillicrs,  oii 
■ Cuuilbers,  Pair  de  Cambrefis,  fon  parent  de  l’cftoc  & Famille  de 
Montmorency  & de  Foifeux.  Ce  qu’il  fill  moyennant  le  prix  & 
fomme  de  cinquante  fix  mille  florins  carolus,  par  contradf  palfe 
en  la  ville  d’Arras , le  xxiiu.  iour  de  luillct  mille  cinq  cents  foi-  * 5 7 7- 
^ aante  dix-fept.  Et  neantmoins  afin  de  ne  demeurer  priue'  du  tiltre 
••je  Baron  de  Foifeux,  foubslequel  luy  & troisdcfesanceftrcsauoict 
• jjnalc  leur  mémoire,  ilfift  depuis eriger la  Challclleniede  Baillée 
ibr  Efchecn  nom&  tiltrede  Baronnie  de  Foifeux  , qu’elle  retient 
encore  maintenant.  Comme  aulli  H en  R y 111.  Roy  de  France  & 
de  Polongne voulant  tefmoigner  depuisàla  polfcnte  combicnlcs 
mérites  & vertus  de  ce  Seigneur  clf  oient  dignes  de  recommanda-  ri.uua, 
non, il  créa,  erigea , & efleuaen  dignité',  titre,  nom  & preeminen- 
.cadeMARQVisATjlaBaronnie,  terre,  & Seigneurie  de  T hv- 
ijiT  à luy  appartenante,  par  Lettres  qui  fe  voient  dans  le  Threfor  du 
Stilledela  Chancellerie. 

ENFJNS  DE  PIERRE  DE  MONT- 
moren^  I.  du  nom  Marqmsd(Thury,(ÿ‘del  A c^wi- 
LINE  d’AvAVGO  VR  yi  yèOTOTf. 

Lio.  Anne  de  Montmorency  MarquisdeThury,  Ba- 
■'  rondeFolfeux,&Seigncurde  Courtalaiiijduquelferafai- 
" te  mention  plus  ample  cy-apres. 

ao.  Gvy  de  MoNTMoRENCYdccedaenicuncllc. 

zo.  Pierre  de  Montmorency  Seigneur  de  Laurelfe 
aura  fon  Chapitre  apreslapoftcritéd’ANNE  de  Mont- 
morency fon  ff  ere  aifne. 


P P iij 


Diniti;!ed  t)y  Googk 


T H V- 
R Y. 


jor  HISTOIRE  DE  LA  MAISON 

- 10.  Clavde  db  Montmo rency  mourutenbas  aâgc, 

10.  François  de  MoNTMoRENCvraifiiéfcliftco- 

f noiftrc  foubs  le  tiltre  de  Baron  de  Foflèu)c,  & fut  Chcualicr 
e l’Ordre  du  Roy,  Confeiller  en  fes  Confeilsd'Eftat  & Pri- 
ué , Capitaine  de  cinquante  hommes  d'armes  de  fes  ordon- 
nances , Senefchal  & Lieutenant  general  pour  fa  Majedéau 
pays  & Comté  deGeuaudan.  Il  tendit  de  grands  fcruicesà 
la  France  en  la  prouince  de  Languedoc, aida  à prendre  Perpi- 
gnan & autres  places  fut  le  Roy  d’Efpagne,  & mourut  fans 
auoireflé  marié. 

10.  François  de  Montmorency  le  icunc  eut  en 
partage  les  feigneuries  de  Lardieres , de  Menillet , & de 
Creuecœur.Et apres  lamort  de  fon  frere  il  print  aufll  le  tiltre 
deBarondeFofleux.  lleftà  prefent  Cheualierde l’Ordre  du 
Roy,Gentilhommcotdinaitede  fa  Chambre,  & Capitai- 
ne de  cinquante  hommes  d’armes  des  ordonnances  de  là 
Ma;e{lé;&aclpoufé  DameCHARLoTTE  de  Garces 


D'azoftB 
1^00  d'oC. 


yALLEB. 

D'azor  sa 
lyon  d’aï» 

fent , 
e fable,  4c 
UmpafTé 
degueul' 


Dame  d’YeuteleChaflel,  du  Viuier  Crefle,  & des  grands 
& petits  Chafteliers,  laquelle  auoit  efté  coniointe  en  pre- 
mières nopces  auec  Meflîre  Pépin  de  Bonouurier  Seigneur 
de  Hauteuille,  Gouuerneur  & Lieutenantpour  le  Roy  en  la 
citadelle  de  Mets,  & Capitaine  des  gardes  de  là  Majellié. 

AO.  Lovyse  de  Montmorency  fut  mariée  à Pierre 


DE 
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DE  Vallee  Chcualier, Baron  de  Pechcrc',  Seigneur  deT  h v- 
Pace' , Sc  de  faint  Hilaire , Challcllain  du  Coudray  & du 
Brueil,  Capitaine  de  la  ville  de  Chartres  : lequel  eftoic  fils  de 
Ican  de  Vallée  Seigneur  de  Face,  &de  Marie  le  Voyer  fa 
femme.  .... 

»o.  Ibanhe  de  MoNTMORPNCYaeftémati^eparcon- 
traft  de  l’an  mille  cinq  cents  quatre  vinges  treize  à A N- 
THoine  de  BEAVXOMCLEsSeigneurdeBourguerin, 


fils  puifne'de  René  deBeauxonclesCheualierdel'Ordreda 
Roy,  Gentilhomme  ordinaire  de  (a  Chambre,  Capitaine 
dedeux  centshommesde  pied,  Gouuetneur  deDieppe, 
Seigneur  de  Sigongne , de  Rocheux , les  Riuaudieres , l’Âr- 
chetes,&de  Iconne  des  Effats  fà  femme.  Elle  mourut  l’an 
mille  fix  cents  vn , laiflânt  deux  enfansà  fon  mary;  fçauoir 
efi  Pierre  de  Beauxoncles  à prefent  Seigneur  de  Bourguetin, 
Sc  laijttelme  de  Beeutxoncles. 


I EAV> 

X O N> 
CLES. 

De  goeaU 
les  à CO* 
auiUes 

Z.  au  chef 
d'ugeot. 


^0.  Diane  de  Mon  tmorenc  va  efpoufé  en  premières 
nopces  Lovys  de  Franqvetot  Cheualier  del’Or- 
die  du  Roy,  Gentilhomme  ordinaire  defa  Chambre,  Sei- 
gneur d’Auflây,  de  Pillcmy , de  S.  Georges,  & de  S.  Thierry, 

IKAN- 
QJV  l- 
TOT. 

De  eueol* 
les  à lafaf* 
fe  d'ot 
chargée  de 
l.cftoiilet 
d'azur.  <c 
•ceoftipa* 
gnéede  j. 
croidaiu 

duquel  ellea  euentreautres  enfans  René  de  Frtuu^uetoeChz-  ‘i” 

uAlier  BarondeNoyan.  Puis  en  fécond  lit  elle  s’dl  remariée 

àlsAACDB  PiEN  NisSeigneurdeBriqueuilleColôbietes. 
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T H V. 
R Y. 


PI  EN. 
NES. 

D'izuràU 
fiifle  d’or 
acconpa* 
eoèe  de  #•' 
Mlletcet  de 
mcimc»  }. 
en  chef,  de 
).  eo  f OU), 
te. 


xo*  Antoinette  DE  Montmorenc Yaefteconiointe 
par  alliance  aucc  Michel  dv  Gvast  Chcualicr,Gou- 


D V 
eVAST. 

D’aznr  à 
«jaqbeTaat 
d’or«  &. 

«.  t. 


BRO  C. 

De  fible  l 
Ja  bande 
fbzelee  de 
ÿ.piecea 
d'arjcfic. 


iO. 


uerneur  dclavilIe&chafteaud'Ainboife,Bafonde  Mont- 
gaugief , & Seigneur  deLucéauMaine. 


i 


FraWçoisb  de  MONTMORENCYaeu  pour  mary 
François  de  Broc  Cheualierdel'OrdreduRoy.fei.''^ 

fneur  8c  Baron  de  S.  Mars  de  la  Pile,  de  Broc,  de  Lezardier^  ' 
eCbemiré 8c duPerre', fils  aiûie'dc  Machurinde  Broc  aulfi  ' 


Cheualier  de  l’Ordre  du  Roy,  l’vn  des  cents  G entilshommes 
de  fa  Chambre , 8c  Maiftre  de  Camp  es  armées  de  fa  Majefté, 
Seigneur  de  Lezardiere , de  Grillcmont,  8c  autres  lieux,  8c  de 
Louyfe  de  Lauardin  fa  femme.  Duquel  mariage  font  nez 
quatre  fils  8c  trois fillesic’cftalTauoir/it^wfrdfBrof  Baron  de 
S.  Mus,  Michel  Je  Broc  SeigneurdeChemité,  Pierre  JeBrec 

Seigneur 
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Seigneur  de  LeTardiere,  François  de  Broc  Cheualier  de  l'Or-  thvrit. 
dre  de  S.  I can  en  l'iflc  de  Malte , Catherine  de. Broc  feinnie  de 
François  des  Loges  Cheualier,  Seigneur  de  la  Charbonnière, 

A tboinett  e !c  Anne  de  Broc. 

EXTRACTION  D E TA^ELINE  D'AfTAF^ 
goMr  Dame  de  Fojfeuie  Jieritiere  de  CoUrtalam,(fdela  Com- 
té de  ChafieaHmllain  en  fartte. 

Ç ft  'i  - 4.  ' 

I GtI  II  4*M  I»A-  P It  R M 0'At4  I I A 11  o'At’at-  X*A|M  c'Atatcotr  $«• 

I ▼ A To  O ▼ R Cticua*  O O vu  Srtgucur  dç  ' 1 covr  Ciicnjiier  gneurdrCouriAlaia.Chcua* 
I lier Segucuc de  Bois-  CoruralAin/dcdoiT-  J Scigocuc  de  Couru-  aerdei'OrdreduRoT  , hérita 
I ruÆu.ac Coutulain,  * ruffia,df  de  LaiirciTcs  J laiRidcfioiTiufEit,  1 delaComté  de  ChaUeauuiU 


ruÆu.dc  Coutulain, 
Laorefles,  Aie-  mArié 
a ttnttu  dt  Bjuf. 


lof  T S 

»-Atav-  ^ 

, 40TaChc-  Lê»yt^AMéitt»mr. 

' MlkrcT. 
foaû  Cs- 
IImm  da 
JbaarM 
fik  de 
ilam  de 
JU>Dmy 

J Cêthtr  'mt  etjMâm- 
nfliale  jç | x-w cfpouû en  i.lit 
Cfxmalain,  pins 

* de  Mil- 
CjKnc  de 
Tadaeoul 

«iMde 


CorurelAin/dcdoiT-  J Seigneur  de  Couru-  | herdei'OrdreduRoT  , hérita 
ruffia  , df  de  LiiirciTcs  I lain  jdcfioiriufEit,  de  la  Comté  de  ChaUeauuil- 

149a.  erpooti  hitim'.  I Liuxetrri,  l^onay^la  Uin,  ftigoeorK  de  Cranccj  fil 
ftnadtS.têcf»  I lugatdiere,  Nanties  autres  terres  » par  le  mon 

I U,.'US  , allié  a Cêtbt-  efAnthcfettt  Je  U Battmt  Ci 
y.rtMeJe  U B/mme.  coufine  : ^ mourut  ûms  li- 
gnée. 


Beniteinii  J'AAMMgtur 
Seigneur  de  Launap 
fie  ac  1a  Lugardiere, 
mort  liât  enfaus.  / 


I TremfeintAumgeeiTietlpk.é* 
[ LaureiTes  decede  lias  cuians« 


CsthmneJé  ts  BâM- 
me  erpouli  /«fKCi 
dAiemMgeeer  Seigneur 
de  ConiiaUiA. 


ILtenmi  tCAtuueeeea  CaOi  en* 
fans. 


. - j.e'y.nrMl.if.  ^ dc  Coufulain  fit  * Laureflci» 

itmx^aefAmm.  deCouriaU».  Comtefle  en  pâme  de  Cha. 

X#«»rfuiRel»g»eufe.  /Icaumllain  apres  fon  frere 

ieMd'adn.efp.  Pierre  Je  Uent'n 
yjeeerenej  Baioo  de  FolTcuz. 

letthm  Je  U Btuimt 

t. Comte  de  Cha-  CArntbeinettedeUBemmeCC- 
fteauuillamac  Sciga.  I telTe  de  ChaAcauuilUm  fie 
Bimied'Atumgem  vC-  de  Graacey  par  fa  J Dame  de  Grancey , efpouû 
poulâ  en  i.  nopces  mere:  eut  pour  fem*  ^ d* AniteisMt  nls  de  Clan* 


poulâ  en  i.  nopces  mere:  eut  pour  fem 
Leetjt  d’AeujI , paît  't  me  /emme  de  htemy 


. . . Beemte», 


MeieeiHtt  fAeum- 
geeer  femme  en  1 • lit 
^ F«NfMr  Pfa«r,en 
i.dc/iM  de  Besmx- 
emUi  , fit  en  t.  de 
^ ^RaooUctdc  la  Tour. 


> fSmtdel*Bmtm*C6- 
. R^Moaticucl  efp. 
BemnetteeU  Lengmic/e 
fDc  de  I can  de  L6g- 
■ic  fit  de  leanoc  de 
yiaoae. 


ülledc  Nicolas  Ba- 
coodeMouy. 


/cm  eCAnneiaeit  fils  de  Clan* 
de  Admirai  de  France,  fi; 
mourut  Cuu  coGuui 


Anne  Je  Ig  B.  femme 
de  Jean  de  Hautemer 
Msn  de  U Bgngte  Seigoeur  de  Fetua- 
Conue  de  Montreucl  qmj^ 
efp.  en  1.  nopces  Benne  * 
de  U Bmhw  faeoufine, 
ficena..<dAJw  d(  Cée-  Ti„  , l,t 

fieéMmiilgin  Damedu-^ 
dit  lieu,  fille  de  leao  _ ■ j , m 

Sci6Muld«Clutlcii. 

, k J.  Man.  î““‘ 

J.  Sorlmcfp.  Clgedede 

4e  Touteoille.  . 


TrgHfeife  de  U Smnmt  femmi 
dçGgffgrdde  Senlx  Seigneuf 
dcTauanes,  Maialciul  de 
France. 


Scicn.  du  Mont  laint  I 
Sorlinclp.  Clmedeée  j 


Frie  fille  d'Emar  Sei- 
gneur de  Prtc.  ^ 


Ittm  de  U Benne 

F*«mde/«B.Eac&ue  Comte  de  Montre- 
deGeneuc.  oel  maneen  i.lii  à ^ 

PrêMfetfe  de  Vienne^ 
pois  à Heltne  de 


Il  SAyeneeg 

Clnude  de  U B.  Sà-  } CUnde  U Bneeme  V* 

cneurduMont  lâiat  | femme  d'£aurSei-  I 
AJoUin.  I^goeut  de  Prie.  ^ 
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jo< 

7^  ^NNE  DE  MONTMO%ENCT 

Afarquùde  Thuty,  Baron  Je  Fojiux,  Seigneur  ChafieU 
lain  de  Courtalam  Q*f.  Cheualier  Jet  Ordre  du  Roy,  Capi~ 
tainede  jo.  hommes  dormes  des  Ordonnances  déjà  Aîa^ 
jejté,  (ÿfremierChamhettan  de  Ad.  le  Ducduinjou. 

Chapitrs  V. 

>577*  T L efpoulà l'an  M.  dlxsvii.  Makis  ds  BsAVNEfillede 
J leandcBcaunc  Cheualier,  premier  Mâillie  d'Hofteldela  Ro^e 
Catherine  de  Medieû,  Seigneur  de  laT  our  d'Argy  en  la  ville  de  Morit> 
richard,  de  V auperretix,  de  Longueu  ille  en  Timerais , & autres  torts. 


BEAVNI. 

De  goeuI« 
les  M cJie« 

oroa 

gent  «cc6> 
chef,  A i« 

«fOtMC. 


Sed'AnneduMulêaulâfemmc.Laquelle  M AKÎi  auoitpour  oncles 
laquesde  Beaune  VicomtedcTours,  Seigneur  de  Semblançay  : Mar- 
tin de  BeauneEucfque  du  Puy,AbbddeKoyaumont&de  faint  Pere 
en  Vallée,  Chanceliodela  RoyneCathoinc;  & Regnaud  de  Beaune 
cflcuépatfcsmetites  Àplulîeutseminentes  charges  & dignités.  Care- 
ftatnéTanM.  dxxvi  i.leRoyFrâçois  l.l'honoradésranM.DxLvii. 
dcroiSce  de  Confeiller  en  fa  Cour  de  Parlement  de  Paris,  & depuis  il 
fut  ruccefliuement  PrcTidentaux  Enqueftes,  Confeiller  d'Eftat , Euef- 
que  5c  Comte  de  Mende  en  Geuaudan,  ChanceliodeM.  François  de 
France  Duc  d'Anjou,  Archeuefque  de  Bourges,  grand  Aumofnier  de 
France,  5c  de  l'Ordre  du  S.  Eferit  ,5c  Archeuefque  de  Sens.  Audi  fa- 
Uit-ilpui(rammenc,genereulcment,5ctres-lîdelementles  Roys  Fri- 
çois  II. Charles  IX. Henry  III.  5c  Henry  IIII.ditleGrandd'heu- 
reulè  mémoire  durant  leS  guerres  ciuiles.  Et  en  la  Confocnce  de  Su- 
rcfiieiltrauaillafid^nementàla  conuerfion  du  mefroe  Roy  Henry 
IIII.  à la  Foy  Catholique,  A poftolique,  5c  Romaine,  qu’en  fuite  il  le 
reccut  en  fa  profeflion  de  Foy  dedatu  l’Eglilè  de  S.  Denys  en  France.  U 
a cdéleibuftiendelavraye  Religion  5c  Pieté,  l’vnedes  Colomnes  de 
laluftice,cres-zelcaubien5c  confcruationdel'Eftac,  leMcccnas  des 

hommes 


de  montmorency,  LIVRE  IIII.  )ô? 

hommc$letcrez&venueux,&l’vnduplus  fçauamsdc fonficcle en thvrY. 
toutes  fortes  de  fciéccs.  Mouiuclexxvii.  lourde  Septembre  m.dcv  i. 
aagéde  lxxix.  ans,&  fut  enterre  au  milieu  du  Chaur  de  l'Eglifede 
Noftre  Dame  dePariSjfoubsvnetombe  de  marbre, au  bas  de  laquel- 
le Mellire  François  DE  Montmorenc vAbbcdeMolef- 
mes  Ton  petit  nepucu,  entecognoifl'ance  d’auoir  tu  pour  patent  vn  fi 
excellent  perfonnage,  & des  biensfàits  par  luy  reccus , a appofe  ces 
deux  vers  à fa  mémoire. 

PlTfl!  BiaAi'oi' 

Anne  d e Montmor  enc  y donc  allié  à Ma  R ib  de 
B E A V N E niepeede  cegrand  Prélat  fut  Chcualier  del'Otdredu  Roy, 

Capitaine  de  cinquante  hommes  d'armes  des  Ordonnances,  & pre- 
mier Chambellan  de  M.  François  de  France  Duc  d’Anjou  & d'Alen- 
çon. Il  feruit  aufll  le  Roy  Henry  IIII.  au  flege  de  Rouen , où  il 
&ill  paroiRre  les  marques  de  fon  courage  en  diuetics  occurences.  Mais 
aurecourdelàilmourucl‘anmillednqcentsquatre-vingtsdouze,laif'  159  s- 
lâiitveuuc  Maris  de  Beavne  Iafemme,decedcel’an  m.dcxi. 

ENF^NS  D-ANNE  DE  MONTMORENCY 

Marquis  de  Thufy,  £jr  de  Marie  de  Beavne  '<■  '• 

ft  femme. 

XI.  Pierre  d b Montmorency  II.dunomMaïquisde 
T hury,  aura  fbn  Eloge  au  Chapitre  prochain. 

ai.  François  de  Montmorency  Confeiller du  Roy 
cnfesConfeils,  Abbé  de  Molefme&du  Tronchet,  Seigneur 
de  Charfonuille,  & delaChadellenie de Chafleaubrun  en  Ber- 
ry , terres  venues  de  la  Maifon  de  Beaune.  Prélat  digne  de  re- 
commandation'tancpourfàpieté,  que  pour  pluficurs  autres 
rares  vertus  qui  4c  décorent. 


iiil  Iaqvelinb  de  Montmorency  a efpoufé Flo- 
KiMONT  DE  MovLiNsCheualicr,ScigneurdeRoche- 

M O V- 

tixa 


D'ar^eet  i 
trois  fi:r/ de 
moulus  «ic 


Qq'j 
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forten  Mirbalais,  & de  Ville- louct  prés  de  Blois  , Gentil- 
. homme  fcruantde  feue  Louyfede  Lorraine  Royne  de  Fran- 
ce, & Lieutenant  delà  Compagnie  de  gens  d'armes  de  Mon- 
Heur  le  Comte  de  Chiuerny  : nls  de  Louys  de  Moulins  Sei- 
■ gneut  deRochefort&de  Ville-louct,Mai(fre  d'Hoftel  de  la 
Royne, &de  Françoife  Vaillantde  Guelislàfcmme. 


2t.  TIERCE  DE  MONTMORENCr  II, 
du  nom,  Alarcjuis  de  Thury , Baron  de  Fojfeux, 
Seiffteur  Cbafiellain  de  Court alain,  Che- 
ualier  de  I Ordre  du  Roy , gj’f. 


Chapitre  VI. 


CE  troifiefme  MarquisdeThury  ptinten  mariage  Ch  ariot- 
TE  Dv  V AL  fille  de  MelTirc  Germain  du  Val  Cheualier,  Vi- 
comte héréditaire  de  Corbeil , Seigneur  de  Marucil , de  Fontenay, 
Villiets  lefecen  France, Tigery,  fcBtcuanes  en  Brie,  Gentilhoro- 


BV  VAL, 

D'atar  à 
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r 


meordinairc  delà  Chambre  duRoy , Capitaine  de  fon  chafteau  du 
Louurc,  & de  Mariedu  Molinet  fa  femme.  Mais  les  contentements 
qu'il  elperoit  recueillir  de  telle  alliance  furent  de  bien  peu  de  duree. 
Car  il  mourut  en  la  fleur  de  fon  aagcle  penultiefme  lourde  Septem- 
bre  M-  D ex v.laiffantveuue Charlotte  dv  Val  fonclpou- 
fe , qui  a pour  firere  Meflire  François  du  Val  Cheualier , à prefent  V i- 
comtc  de  Corbeil,  Seigneur  de  Mameil,  Confeitlerdu  Roycniès 
Confcils , Maiftre  de  camp  du  Régiment  de  Piémont , te  pour  feur 
Afdgde/ened»  f^i«/marice  à Meflire  Gabriel  de  la  Vallee-Foirez,Chc- 
uaber , Seigneur  de  Foflez,  Efpaune  , Euerly , & autres  lieux,  aufli 
Conleiller  du  Roy  en  fes  Côfeils,Gouuerneurde  la  villeSc  chafleaude 
fainteMenehoultiMarefchal  des  camps  & armées  de  (à  Majeflé,  Sc 
Lieutenant  de  h Côpagnie  de  gensd'atmes  de  la  Royne  mete  du  R oy. 

ENFJNS 
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ENF^NS  DE  PIERRE  DE  M O NT  MO- 

rency  U.  du  nom  Marquis  deThury,  &dcC  H AR  LOTTE 
. Dv  Val  ft femme. 

At.  François  de  Montmore nc y Marquisde'Thury, 

Baron  de  Fofleux,  & Seigneur  Chaftcllain  de  Courtallain, 
aagé  de  neuf  ans  en  cette  ptefente  année  mille  fut  cents  161.  ). 
vingt- trois. 

II.  Marie  de  Montmore NCYaagce dVnzcanscft 
auec  François  de  Montmorency  fon  frété  en  la  garde_  6c 
tûtelle  de  Dame  Charlotte  dv  VALlcuimerc. 

'LES  SEIGNEVRS  DE  LAVRESSE  ^ 

B T D E V E R.  ( 

30.  TIERCE  D e"  MONTMORENCY 
du  nom,  Seigneur  de  Laurejfe ^ de  Vair , ChaJIeBain  det^^tit. 
Bruffon,  ç^de  Hauteferche,  Cheualier debOrdreduRoy, 
Capitaine  de  cinquante  hommes  d armes  de  fès  ordonnan- 
ces, Couuemeur  pour  fa  Majefé  au  pays  duTerche, 

(f  ChaJIeau  du  Loir. 

Chapitre  VII. 

0 

Entre  les  enfansde  Pie  RRB  de  Montmorency  I.votcz  <7- 
du  nom  Marquis  de  Thuty  &deIaquelined'Auaugoutfafem- 
me, lettoifiefmefutPiERRE  de  Montmorency,  auquel 
les  Seigneuries  de LaurclTcs, de  Bru(Ton.Hauttperche,6c  autres  ef- 
cheurent  tant  par  partage,  que  par  donations.  Les  Roys  Henry  III. 

6c  Henry  IIll.  ayants  efprouuéfa  prudence  6c  gencrofite,  luy  dé- 
partirait aulTi  plufieurs  beaux  honneurs  : le  creans  fuccellîucmenc 
Cheualier  de  l’Ordre,  Capitaine  de  cinquante  hommes  d'armes  des 
ordonnances,  6c  Gouuemeurdu  Perche  6c  duChalleau  du  Loir.  En 
laquelle  demiere  charge  il  rendit  de  très-bons  6c  Cgnalez  fcruices  à 
cette  Couronne. 

E N premières  nopces  il  efpoulâ  Lovyse  de  Laval  Dame  pig”™.’ 
de  la  Chaftellenie  de  la  Faigne,de  Ver,  6c de  la  Roziere,  par  con- 
Daél  palTé  le  xxi  1 1 1.  iour  de  Feurier  l'an  mille  cinq  cents  quatre-  1 5 S 4^ 

Q5  “J 
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3.0  histoire  de  la  maison 

L IL  r-  vingts  quatre.  Ea  iâucur  duquel  mariage  elle  luy  donna  les  terres 
^ & Êigneuries  de  Ver  & de  la  Gaule  tenuïs  en  fief  du  Roy  à caufe 

de  (à  gtoffe  tour  de  Chartres  : au  cas  qu'il  ne  detneutaft  aucuns 
enfans  procréez  d eux.  Ce  oui  eut  lieu  par  la  mort  de  la  mefine 
Daràe  decedée  peu  apres  vn  fils  vnique',  qui  eftoit  né  de  leur  al- 
liance. Parquoy  Pierre  de  Montmorem  cy  fercmatia 
depuisauecSvsAM.NB  de  RiEvxfilledcRenédeRieüxMar- 
quis  d'Acetac , Seigneur  de  laFueilléc,  ft  de  Marguerite  de  Co-^ 


R I E V X. 
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nan  fà&nune,  par  naitédu  xzil  lourde  Tuilier  mille  £x  cents  vm 
Et  de  ce  Iccond  mariage  font  demeurez  trois  fils  & deux  filles.  Il 
brifoit  les  Armesde  Montmorency  d'vne  Eftoille  d'argent  fur  lemij 
lieu  de  la  croix. 


ENFJNS  DE  PIERRE  DE  MO  NT  MO- 
nruy  I.  du  nom  Scigntitrdc  Lmirejps^&df  S VSAM  NB 
DE  Ribv'x  ft  fécondé  femme. 


ai.  Pierre  db  Montmorency  1 1.  du  nom  à pre- 
fent  Seigneur  & Baron  de  LaurdTes  en  la  parroilTe  de  Lom- 
bron  ,Chaftellain  de  BiulTon , de  Hauteperche . & des  grands 
&petiu  Caffouez. 

II.  François  de  MoNTMoRENCYBatonde Ver, Sei- 
gneur de  Morançaisjde  Loche,  & de  Cotançais, 

ai.  Philippe  DB  Montmorency  ponek dtrede 
Seigneur  d'Auaugour , & cft  dédié  pour  l'£g^ 

_ XI.  Margverite  de  MoNTMORENCYfiUeailnéeâ 
; erpoufê  Iac^ves  F r BSE  AT  Seigneur  de  Rochette  & de 

Gamines.  ^ 

ai.  Sv$ANNB,DB  Montmorbhc Ya'eftencotemanée.' 


DE  MONTMORENCY, LIVRE  im.  3» 

LES  SEIGNEVRS  D AVTEVILLE,.DE  HALLOT, 

CK.BVECOEVR,  ET  BoVTEVItLH, 

Coinces  de  LufTe. 

7J>.  F Rji NCOIS  DE  MONTMOREN- 
cy  Cheualter  de  t Ordre  du  Roj,  Capitaine  de  cinquante 
hommes  d'armes  de  fes  Ordonrusnces , Baron  dzAuteuiUe, 
de  la  Rochemillet  çÿ de  Boutéuitle,  ChafieUain  de  Creue- 
cœur  en  -Auge , Seigneur  de  Hallot,deLucarro,  AfonteiU 
le , ^ Corheil-U-Cerf. 

C hapitrb  VII. 

CE  Seigneur  eftoitïêcond  fils  de  Çlavob  OB  Momtuo- vojn  cj. 

R E N c Y Baron  de  FolTeux,  & d'Anne  d’Aumont  (à  femme, 

Il  bnfa  fes 'Armes  d'vn  lambcl  d’aaur , & croula  en  premières 
nopces  Ibanne  ob  Montdracom  fille  vniquedeTroilus 
Sei^cur  de  Montdragon , & de  l'heiiciere  de  la  Palus  & de  Tteze- 


MONT* 

DRA- 

GON. 


D'argent  i 

ta  Ijfoa  (U 

f^QopIe. 


guidyèn Bretagne.  Apres laraortdelaquelle  iireprintallianceauec 
Lovysb  Db  G£BBRT,qui  viuoicencoreveuuede  luy  Van  mille 
cinq  cents  quatre-vingts  neuf. 

Ses  pere&mete  luy  doimetcnt  au  commencement  les  terres  & fei- 
gneuriesdeFofTeuz,  Auceuille,&LcnuaI,ficuécsaupays  d'Arthois,  p"ï,7.’ 
parLenresezpedie'esàChamblyle  xxvhl  lourde  Feuncr mille  cinq  1)45. 
cents  quatante-dnq.  Maisladonation  n'eut  point  de  lieu , bien  que 
Pierre  db  MoNTMoRENCYleurfilsaifnél'cuRapprouuée, 
lôubs  alTeurance  d’eftre  tecompenle  ailleurs  de  fon  droit  d’aineefle- 
CartranfigcantdepuisauecFRANçois  de  Montmorency 
ti  lèsautres  fieres, pour  Icspartsqu'ilsdemandoientésfucceflionsde 
leurs  pcre&mcte,il  accorda  en  termes  generaux  que  le  tiers  des  biés 
patcrncls,&lcsdeuxticrs  des  maternels  leur  dcmeureroienc.  Dequoy 
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jii  • HISTOIRE  DE  LA  MAISON 
AV  TE-  y eut  A£Ie  pafle  le  Dimanche  ptemier  iourd'Oâobre  molix.  où 
VILLE.  Framicois  cnucmueseAcj\i3\iEéCheualitrStigHeurChaJicllam 
de  Creuceaur  en  AHge,t^E[chemion  ordinaire  dn  Roy. 


ENFANS  DE  FRANÇOIS  , DE  MONTMO- 
remy  Seigneur  iAmeuiie,  t^de  Ieannb  DB 
MoXTDR.AGOKyi  fremiere  femme. 


zo.  François  'de  Mo ntuorenc  y Seigneur  de Hal- 
lot  aura  fon  Chapitre  cy-apres. 

■ zo.  Iaclves  de  M o n t m or  e n Cy  Seigneur  Chaftel- 
lain  de  Creuecccur  en  Auge,  fut  Cheualier  de  l’Ordre  du  Roy, 
Capitaine  de  cinquante  hommes  d'armes  de  Tes  Ordonnan- 
ces, Gouuerneur&  Capitaine  dés  villes  & chalfeaux  de  Caen 
& de  Fallaizc,6c  décéda  (ans  en&nsde  Iossine  d’Oppi- 
C N I E s ion  clpoofe. 

’zo.  Lovys  de  MoHTMOREHCVSeigneurdeBouteuilIe 
continiu  la  pofterité  mafculine  de  là  Branche. 

zo.  N...  de  Montmor  enc  Yfeurgemellcdelaqacsmou^ 
rut  incontinent  apres  fa  nadlànce. 


rinioes» 

‘J»* 


Roy- 

X£LLE'. 
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FILLE  DE  FRANÇOIS  DE  MONTMO{ 
rencySeigneurd'AutemUe,ü'de  Loy  Y SB  DE  Ge- 
BE  RT  fafecondefemme. 

zo.  MaRGVERITE  de  MONTMORENCYelpOUfaMefli- 
reREHE'  de  Rovxelle'  Cheualier  Baron  de  Sacn^  Seigneur 
delà  T reille,du  Verger,  Chafteau-ba{Tet,&  Plaiffis  de  Mozé, 
fils  de  François  de  Rouxclld  Seigneur  de  la  Treille  'en  An- 


jou, & de  Renée  Sauary  Dame  de  Sache  & du  Pont  de  Ruan 
en  Touraine. LecôtradfdematiagefefitàGany  (oubs  le  feel 

delà  Vicomté  de  Vemon.Ic  Vendredy  xxii  i.  iout  de  luin 

— 
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mille  cinq  cents  quatre-vingts  neuf,  enprefencedcLovYSB  hallot. 
D B G £ B E R T mère,  Se  de  Pierre  Seguier  Prefident  au  Par- 
lement de  Paris  tuteur  Confulaire  deMARcvERiTB  db 
Montmorency.  A laquelle  furent  conflitucz  en  dot 
du  mille  efeus  fur  la  Baronniede  la  Rochemillet,  Sc  fiir  la  ter- 
re Sc  feigneurie  de  Corbeil  le-cerf , qui  luy auoient  eftédon- 
nez  des  l'an  mille  cinq  cents  foixantc-quatorze  par  défunt 
François  de  MoNTMORENCYfon  pere:outrela 
fomme  de  trois  cents  trente-ttoisefeus  vn  tiersd'efcu  fol,pouc 
le  don  de  nopces.  Et  de  cette  alliance  font  nez  plufieurs  en- 
fans,  dont  l’aifne'porteauiourd'huy  letiltre  de  Comte  de  la 
Rochemillet  Sc  deBoutcuille. 


io.  F%ANCOlS  DE  MONTMO%ENCT 
Seigneur  de  Hallot,  Cheualier  de  l'Ordre  du  ‘Rfiy, Capitaine 
de  cinquante  hommes  d'armes  de  fis  ordonnances,  Bailly  & 
CouuemeurdeB^en  (ÿde  Cijfirs,  çj*  Lieutenant gene» 
ral pour  fa  Adajejlé  au  pays  de  Normandie.  ^ 

Chapitre  VIII. 


IL  afTillaauccfesfreresautraicédcmariagcdcG  VILIAVME  DE 
Montmorency  Seigneur deThotéSc  d'Anne  de  Lalainfa 
fécondé  fcmmcranmillecinqcentsquatre-vingtsvn.Ecfutpreraie- 1 jgi. 
xement  Chambellan  de  Monüeur  François  de  France  Due  d’Anjou 
frété  vnique  du  Roy  Henry  III.  En  laquelle  qualité  il  porta  la  ban- 
nieted’Anjouàfon enterrement  l’an  M.  o.Lxxxi  1 1 1.  Mais  d’ail-  i77-*)»i. 
leursils'cmployaaulli  aucc  tant  de  valeur  Sedefidelité  pour  leferuice  *5*4* 
dcsRoysHcnry  1 1 1.8c Henry  I V. pendant  les  troublesde  la  Li~ 
gue,qailcnmcritalarccompcnfedcplurieuts  autres  grandes  cliat- 
ges  Sc  nonneurs.  Car  il  y a tclinoignage  public,  qu'il  s'opprafa  le  pre- 
micrauxenneniisduRoy  en  la  Duché  de  Normandie,  Sc  leur  reuRa 
tellement,  que  leurs  efforts  pour  occuper  cette  grande  Prouince  fu- 
rentdiflipez:8c  le  Roy  Henry  I V.  y trouua  tant  d’obciflànce  Sc  de 
bomfcruiccurs,qu’effantaulieud'Arques,ilrompic  les  premières  Sc 
plusgrandcsforcesdcsrcbclles. Enrecognoiflànccdequoyilfuccreéx  ' 
fuccdliucmentCheualiccderOrdre, Capitaine  de  cinquante  hom- 
mes d'armes  dcsordonnances,  Bailly  Sc  Gouucrncurde  Rouen  Sc  de 
Gifôrs,  Sc  en  fin  Lieutenant  general  par  tout  le  pays  de  Normandie 
en  l’abfence  de  Monfieur  le  Duc  de  Montpcnlicr. 

L AvillcdcRoücn  tenoit  lors  le  party  des  ennemis.  Parquoy  les 
Lettres  patentes  de  fa  Lieutenance  furent  vérifiées  au  Parlement  feant 
tnlavilicdcCacn,  compofedes  plusfidellcs  feruiteuisduRoy.  Puis 
' Rr 
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HAuoT.  ils’allarciidte  aafiege  quel’armde  Royale  raift  deuant  Rouen  l'an 
« 5 9 X.  M.  D.  xc  1 1.  Mais  y ayant  receu  quelques  bleflèures  honorables, 
ilfiitcomraintpourlesfairepanlcrdcferaireren  la  villede  Vernon, 
oùIcMarquisd’AUegrc  enuieux  des  profpcritcz  du  Roy,  l’aflâHina 
proditoirement  le  xxi  i.  iour  de  Septembre,  cftant  aflifté  de  plu- 
lîeurs  complices.  T outcsfois  les  alTaflins  ne  peurent  pas  auec  la  vie 
luy ofter la  louange glotieufe, ouiluy demeurera etcmellement.da- 
uoireftéfeulpartny  les  guerres  delà  ProuincedeNormandie,l-ailde 
là  Majefté,  Ion  bouclier,  & Ton  cl^. 

iLprintalliancedemariageauec  CtAVDB  HebbrtouHer- 
BERTditecfOssONViLLiERs,  Dame vettucufc, &fiplcinc  de 

HEBERT. 

D’amao 
faBrait  d'er 
aecompa» 
goé  de  (}ua« 
trc  cftoiUes 
dencGoc; 


eouragi,quelIeapoutfmuÿviueinehtlavengeanccdcl’aflàinn  com- 
mis en  lapcrlbnnedefonmary,comme  tefmoigncntlcs  Plaidoyeries 
& Anefts  célébrés  interuenus  fur  ce  fub]ct,  tant  au  Parlement  de 
Normandie,  qu’aux  grand  & priuc  Confeils  du  Roy. 


FILLES  DE  FRANÇOIS  DE  MONTMOREN- 
cy  Seigneur  dcHidlot,  & dt  Clavdz  d'Osson- 

VILLIers  fa  femme. 

XI,  Françoise  de  Montmorency  fut  coniointe 
paimaiiageauecMefTire Sebastien  de  Rosmadec 
Baron  de  Molac , Cheualier  de  l'Ordre  du  Roy , Capitai- 


ROSMA- 

DEC. 


geRtdfd'a* 
znr  de 
piccn. 


ne  de  cinquante  hommes  d’armes , Gouucmeur  des  ville 
& chaftcau  de  Dinan , & Colonncl  de  l'InËintctic  en  Brc- 
tagae.Duquelmaiiage  fonti^iu  plufiems  enfans,  & nom- 

mcraenc 
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de  montmorency,  livre  tu I.  h5 

mémcnt  Scbafticnà  prefènc  Marquis  de  Rofmadcc,  Com-  hau.ot 
te  de  la  chapelle.  Baron  dcMolac,  de  Roftrcnan,  dcTy- 
uarlan,&  de  Penhouct,  Vicomte  de  Brignan  & de  Plo- 
uider,  Seigneur  de'Po^ncçBoix , Blqiçcl , Coetmcncch , & 
autres  terres.  „ -,  ■ , 

\ "i  VlV.  . 

Iov'rdaine-Magdelé'n fe  dh  Montmorency 
receut  pour  mary  Mcflire  Gaspard  de  PiLET  ’Vi- 
comte  de  Cabanes,  Baron  des  deux  Vierges,  Seigneur  de 


P Et  ET. 

D'atçcnt 
au  ebet  de 
(âUlr.à  ]a 
bocduie  Je 
£iiru!lc$. 


la  Verune,  Montpcyrouz,flcParlarges,  Cheualierdel'Or- 
dre  du  Roy,  Capitaine  de  cinquante  hommes  d’armes  de 
fes  ordoniumces,  Bailly  & Gouucrneur  des  ville  & cha- 
ftcau  de  Caen,  & l'vn  des  Lieutenants  generaux  pour  la 
MajeRé  au  p»s  de  Normandie  ifuiuanc  le  traité  qui  en  fut  ^ ^ 

fait  le  troiuelme  iour  de  luillet  mille  cinq  cents  quatre-  ' ^ ^ 
vingts  vnze.  Et  de  cette  alliance  cR  demeurée  vne  feule 
fille  dite  C I.  AV  D E de  Pe  l e t.  Dame  delà  Veru- 
ne Sc  autres  terres  cy-deRus  exprimées,  qui  a cfpoufé  par 
contrat  du  cinquiefme  iour  de  lanuier  mille  fix  cents 
huit  Melfire  René  de  Carbonel  auiourd'huy  Marquis  de 
Canify , fils  ailhé  de  René  de  Carbonel  Baron  du  Hoin- 
met.  Seigneur  de  Treges,  Gouuerneur  & Bailly  de  Caen, 
éd'vn  des  Lieutenants  generaux  pour  le  Roy  en  Norman- 
die, ficd’AnnedeMarignonDaraedeCanily. 

I 
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,0.  LOVrS  DE  MONTMO  KENCr 
Seigneur  de  “Bouteuille , deTrecy , Comte  fouuerain  de 

LuJfe,Cheualier  detOrdredu  Roy,  ‘Rnillj  (ÿ  Gouuerneur 
deSenlü,(fVueadmiral  de  France. 

Chapitre  IX. 

LEtroifiefmefilsdcFRAMçois  de  MohtmoRen  cyScî 
erncurdeHauteuillc&dc  leaime  de  Montdragon  fa  première 
femme  fûcLovYS  de  MONTMORENCYScigneurdeBou- 
teuille.qui  de's  fou ieune  âge  fuiuit  G viLLAVME  de  Mont- 
morency Seigneur deTnoté  au  pays  dq  Languedoc , où  il  fift 
paroiftre  fon  courage  en  plufieurs  occafions  mémorables  contre 
ceux  delà  Religion  prétendue  reformée.  Ce  qui  luy  acquift  telle- 
ment la  bienuefllance  de  ce  ScigneurdeThoré,  que  pour  marque  de 
l’affeéUon  qu’il  luy  portoit  il  luy  donna  la  terre  de  Gaillarbois  C- 
tuée  en  N O rmandie. 

A so  N retouril  renditauflï  de  notables  feruices  à la  Couronne 
durant  les  derniers  troubles  de  la  Ligue.  Car  apres  les  Eftats  de 
Blois,  ayant  pratiqué  quelques  intelbgences  en  la  ville  de  Senlis, 

3ui  tenoit  pourles  ennemis  duRoy,il  endonnaauisau  Seigneur 
e Thoré  feiournant  lots  au  chafteau  de  Chantillyi,  & auec  l’af- 
fiftancc  d’iceluy  conduifit  tellement  l’entreptife,  qu’il  ramena  va- 
leureufement  cette  place  à l’obdlTance  de  la  Majefté.  Puis  comme 
le  Duc  d'Aumale  & le  Marefchal  de  Balagny  eulTent  campé  do- 
uant auec  vne  atmée  de  dix  mille  hommes  de  pied  & deux  mille 
cheuaux.pout  la  reprendre;  il  la  défendit  acconferua  auec  vn  cou- 
rage tres-genereux  contre  tous  leurs  efforts.  En  recognoiffance 
dequoy  le  Roy  le  pourueut  de  la  charge  de  Bailly  & Gouuerneur 
de  la  mcfme  ville  de  Senlis , & luy  commift  la  conduite  d’vn  Régi- 
ment de  vingt  Compagnies  de  gens  de  pied , auec  vne  Compagnie 
de  cinquante  cheuaux  légers. 

Qvelq_ve  temps  aptes  il  défendit  encore  magnanimement 
cette  ville  contre  l’entreprife  du  fieurdc  Rhofnc.  quipenfoitla 
furprendre  pat  cfcaladc.  Aflifta  auxfiegcs  de  Paris,  de  Rouen  , la 
Fcre,  Laon , Amiens,  & autres  places,  Henry  Illl.  Roy  de  Fran- 
ce Sc  de  Nauatre,  qui  le  gratifia  pareillement  de  la  dignité  de 

Vicc- 
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Viccadrniral  de  France  apres  la  mert  de  Monfleur  de  Vie.  Et 
le  Roy  Louys  X 1 1 1.  ayant  conuoqué  les  Eftats  generaux  à Pa- 
ris l’an  mille  fix  cents  quatorze,  pour  aduifer  aux  necellitczde 
fon  Royaume , laNoblcirc  du  Bailli^c  de  Senlis  le  choitit  entre 
plufieurs  autres  Seigneurs  pour  y affilier  de  fa  part.  A.  quoy  il 
s’employa  fi  dignement,  & auec  tant  de  deuoir,  qu’il  en  lutefti- 
mé  de  tous.  Mais  bien  tofl  aptes  il  mournt  en  la  mefme  ville  de 
Paris , le  vingtiefme  iour  de  Mars  mille  fu  cents  quinze , aage' 
de  cinquante-cinq  ans  ou  enuiron. 

D e's  l'an  mille  cinq  cents  quatre-vingts  treize  il  auoit  efpou- 
fc  Dame  Char  lotte-Catherine  de  Lvsse  fille  neri- 
ticre  de  Charles  Comte  fouuerain  de  LulTe  en  la  baffe  Nauarre, 


» O VTE- 
VILLE. 

1614. 


1615. 


Cheualier  de  l’Ordre  du  Roy,  Capitaine  de  cinquante  hommes 
d’armes , Gouuemcur  du  cKafleau  de  Mauleon  , & Lieutenant 
pour  (à  Majeflc  en  la  Vicomte'  de  Solle , & de  Claude  de  fàint 
Gelais  de  Lefignem  fon  efpoufe , fille  de  Louys  de  faint  Gelais 
dit  de  Lefignem  Cheualier  de  l’Ordre  du  Roy  , Capitaine  des 
cents  Gentiishomraes  de  fà  Maifon , Cheualier  d'honneur  de  la 
Royne  merc  Catherine  de  Mcdicis,  & Superintendant  de  là  Mai- 
fon.  Les  vertus  de  laquelle  Dame  demeurée  vcuue  font  telle- 
ment cognues , qu’elles  n’ont  belôin  «Tellre  icy  recommande'es, 
non  plus  que  l’antiquité  & fplendeur  de  fa  Maifon,  qui  a tout- 
jours  tenu  l’vn  des  premiers  rangs  entre  les  Familles  illullies  du 
Ropume  dcNauattc. 
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ENFJNS  DE  LOrYS  DE  MONT- 
mortncy  StigncHT  de  Boutemlle  , & de  C^h  a R- 
lottk-Catherinb  de  Lvssb 
• fa  femme. 

II.  Hbnry  De  MoHtmorenc  y Comte  rouuenin  de 
LufTe , fucccda  à Ton  perc  aux  charges  de  Bailly  de  Gou- 
uerneur  de  Senlis,  & Viceadmiral  de  France,  & fut  enco- 
repourueu  parleRoy  Louys  XIII.  du  Gouuerncmencdcs 
ville  & chafteau  de  Falaife.  Mais  Dieu  le  recognoilTanc 
trop  vertueux  pour  la  terre,  l’appella  à foy  le  vingticfmc 
lourde  Mats  mille  fucenu  fcixe,en  la  dixneuficfme  année 
de  fon  âge. 

il.  François  db  Montmorency  àprefent  Comte 
de  LuITe,  duquel  fera  parlé  plus  amplement  au  Chapitre 
fuiuant. 

ZI.  Lovys  DsMoNTMORENCYAbbédeS.LoenCon- 
ftantin,&  Prieur  du  PlailTis.  ^ 


il.  Clavde  db  Montmorency  filleaifnéea  cfpoufé 
Meffire  Anthoinr  db  Gr  ammont-To  vlon- 
G E O N fouueraia  de  Bidache,  Comte  de  G uiehe  & de  Lou- 


GRAM- 

MONT. 


Efctneli 
Ml  & 4. de 
gBCuUct  t 
}.  fàlTcs  on- 
dées (l'ar- 

5ét,qu:eft 

cTouloa- 
geOR,  MÂ. 
te  ).  de 
goenlles  i 
].  jumelles 
d'argeai, 
Qtti  eft  de  S. 
£heroB:{iir 
lecoutaujfi 
cTcaiteléraa 
I.  d'or  i va 
lyoD  de 
guculles 
dt  de 
Gr^mmâ^ 
ao  R. de 
guculict  à 
I da<dsd'oi 
hle  colleté 


uignier,  Confeiller  du  Roy  en  fes  Confeils,  Capitaine  de 
cent  hommes  d’atmes  des  ordonnances  de  fa  Majellé, 
Gouuerneut  de  Bayonne  & pays  adjacents,  & grand  Se- 
nefchal  de  Beam:nls  de  Philcbert  de  Grammont  Comte 

en  pal  les  pointes  en  bas  barbelca  d*areent,q(a  cfl  d’Aftet  aa  j.  d*a^eut  au  Iruriet  lampinc  de  là- 
d'or: an  4.d’aigem  au  chef  «auDiaclie  de  ^onre  pt*ecs  d’atuf^tjui  dTdc  Mkàdao. 
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de Guichc  eue  au  fiegc  delà  Fere  en  Picardie,  & de  Cotif.  £vTtiT 
iânde  d'Andouyns  fa  femme.  Lequel  Anthoine  de  Gram- 
mont  eftoit  lors  veuf  de  Louyfe  deRoquclaurefiUede  Mcf. 
lire  Anthoine  Seigneur  de  Roquclaure,Marefchal  de  France. 

Il  a ellé  créé  CheualierdcsOrdresduRoyle  dernier  iourde 
D ecembre  l'an  mille  lu  cents  dix-neuf,  & a feiuy  dignement 
la  Majcllé  au  (ïege  de  Montauban  mille  (Iz  cents  vingt 
ic  vn. 

II.  Lovyse  de  Montmorency  adlé  mariée  auec 
Melfire  Henry  Seigneur  de  Tournoii,ComtcdeRouf- 
fillon,  Senefchal  d’Auuergne , fils  de  luft-Louys  Seigneur 
de  T ournon , Baron  dcChalcncon , & Comte  de  Rouflil- 

. TO.VR- 
NON. 

Semi  de 
France,  P ti- 
ty  de  gucuU 
kl  au 
4‘or. 


Ion , Senefchal  d’Auuergne,  & Bailly  de  Viuarais,  & de  Mae* 
delene  de  la  Rochefoucaut  fa  femme.  Duquel  Henry  elle 
a eu  feulement  vne  fille,  quelle  n’a  fumefeue  que  deux 
ioun , eflant  morte  au  mois  de  Feurier  l’an  mille  fix  cents 
vingt  & vn. 


at.  FRANÇOIS  DE  ÀdONTMORENCT^ 
Comte  fomeuàn  de  Lujfe,  "Bailly  (ÿ  Goutter» 
fteur  de  SenUe. 

Chapitre  X, 

APrSs  lamonde  Henry  de  Moncinbrên'cy  (bn  ircTe  aÜnfi 
il  a cllé  admis  par  le  Roy  Lov  YS  X 111.  à Ja  charge  de 
Bailly  Bc  Gouuetneur  de  Scnlis  ; a pr^  alliance  ^ mariage 
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tvssE.  aaec  DameEiiZABlTH  db  ViENNE:&a  faitparoiftrelage* 


VIENNE. 
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tfploycc 
»l'or,  .lUi. 
ie  }.  de 
guruliei  1 
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neroficédcibnieunecountgecnplurieuu  occafions,  notamment  au 
ficge  de  Montpellier,  où  il  a dignement  fciuy  le  Roy  i'an  mille  lut 
cents  vingt-deux. 
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LES  SeiqNEVRS  DES  FF^STINES, 
de  Berjée,  de  Beuurj , gj*  de  Vendegies,  Comtes  d‘E~ 
fierre  de  Aîorbeque. 

ET 

LES  SEig  N ev  RS  DE  ROFTT,  El" 
de  Nomaing. 

Depuis  l’an  Mccccixxx.  iufques  à prefent. 


Les  Seigneurs  des  Vva(Unes&:  dcBerfee  puifiicz  de  la  Branche  de 
FolTeux  portèrent  les  Armes  de  Montmorency  brifccs  de 
trois  beuns  d'argent  fur  la  Croix,  iufques  à l’an  m D L x x.  Auquel 
an  les  plaines  Armes  leurefeheurent  dans  les  Pays  bas,  par  la  more 
du  Seigneur  de  Montigny  dernier  malle  de  la  Branche  desCom* 
tes  de  Homes  ailhez. 
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tovYs  Bi  Mostmoiumct  Scigneut  de  FolTcux. 

J 


Ociz  DB  Montmor£Hcy  Sci-  DB  Monymor.  Seigneur 

cncur  des  Vvaftincs  fie  du  Chaftellcf.  ' de  Roupy  fie  de  Nomalng. 

. _J , L . 

Iean  oê  Mont.  Rolland.  M r r c v e-  Nicolas  Qjî,entin.^ 

M O R £ N CY  Sci-  , RIT  b.  OeMoNT. 

gneur  des  Vvafti-  François,  i^ovyss  Seigneur  de  Magdelewe^ 

ncs,  dcBcrlee,&  ‘ RoupyficNo- 

deVcndegics.  Ieanne.  maing.  Iaqvelinb. 


François  se  Montmo- 
R b N c Y Seigneur  des  V vadines 
Sk  de  Bci(cc. 


Ibanms  de  Mont- 

MORBNC  Y. 

Anne. 


M A 
Mie 


JL. 


R I a. 

H IL  L ' 


L O V Y$  DE 
M O N T M O R. 
Seigneur  de 
Bcuury. 


i_ 


Nicolas  di 
Montmor.  Sdgn. 
de  Vendegiest  Coime 
d’Efterre,  Chef  des  Fi- 
nances. 


Philip- 

P E, 


1 £ A N SE 
Montmo- 
rency Sei- 
gneur de  Hcl-  Anne- 


Mari  El 


C R A R- 
L O T T 1.  ■'i' 


François  de 
Mohtmorin- 
c Y Seigneur  de 
Berfee,  Coince 
d'Eilcrce  fie  de 
Morbeque. 


A N TH  O 1 - 

NS  Seigneur 
dcBeuury^ 
Abbé  de  S- 
André. 


F L OR  I s 
Religieux 
de  la  Com- 
pagnie de 
1 E s V s. 


Iean  de  Mont- 
morency Comte 
d'EAercc  fie  de  Mor- 
beque» Seigneur  de 
Bcricc,&c. 


Marie. 
H EL  E NE- 


Gilles  DE  Nicolas  Gilles-  François- 
M o N T U o-  DE  Mont.  Honore^  Philippe- 
RENCYmorten  Vicomte  Rodrigve.  Helene. 
bas  sage.  dAire. 


.1. 


Marie.Frâ- 

çoife. 

Marie-IIà- 

belle. 


Anne. 

Leonore. 

Maric-Tc- 

refe. 
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V-  OCIER  DE  MONTMOREN- 
CY BARON  DES  VVASTINES,  SEIGNEVR 
deBerfee,  de  Vendegies,  Sautaing,  la  Boche, 

^ Chajlellet,  ç^c. 


Chapitre  premier. 


E fccond  fils  de  Lov  Ys  ee  Montmor  enc  y 't 
BarondcFortcuXj&dcMARGVE  RITE  des  Vva-pjs.  ««». 
•ï  î STI  NE  s fa  femme,  fut  O GiER  DE  Montmo- 

^ > RENCYjdontlapoftericénes’eftpasmoinshcurcu- 

' fement  maintenue  dans  les  Pays- bas,  que  celle  de 
Rolland  de  Montmoren  c Yfon  frère  aifnc  dédis  la  France. 

Par  traite'  fait  le  vi.  iour  d'Auril  l’an  mille  quatre-cents  quatre-  1 4 8 * • 
vinets  fix,  il  efpou&ANNE  de  Vende GiEsdite  de  Rven-j""""; 
/I  Eneritiered'vne noble ôe  ancienne F3millc,&delaquellelespre- 


v^N- 

DEÜIES. 

De  abic  i 
vneroae 
4'argcoc 
de  lix  rarz. 


decefTeurs  auoient  toufiours  porté  le  tiltre  de  Cheualiers.  Les  fe- 
pultutes  des  plus  anciens  fe  voyent  encore  j prefent  en  l’Eglifc  de 
VendegiesfurEfcaillon,commcdcMonficnrGuillaume  de  Ruen- 
k ncSeigncurdc  Vendegies  & de  Madame  Clémence  de  Ruymont 
& fà  femme  : de  Monfeigneur  lean  de  Vendougies  & de  Madame 
Alais  fon  efpoufe  fille  de  Monfeigneur  Griboulde  Valcrs  : de  Mô- 
(cigneur  Martin  de  Vendegies  & de  Madame  Catherine  deMonti- 
jH^gny  fa  femme  feur  duScigneurde  Montigny  en  Oftrcucnt.  11  ya 
Lettres  de  Robert  hrede  Montigny  datées  du  dernier  iour 
^lÂouft  mille  trois  cents  cinquantefcpt,où  fe  trouuc  mention  de 

S f ij 
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vv  A S-  Mcflire  Gerars  de  Vendejies  Cheudier,  Et  cti  d'autres  du  mois  de 
TiNEj.  Septembre  mille  quatre  cents  quinze  cfl  rapporté  vu  accord  fait 
entre  Robert  firede  Montigny  Efcuyerd'vnc  part,  8c  Meffirc  Ro- 
bert de  yendegies  Cheudier  fils  de  Gctart  de  Vcndegics  d'autre 
parr. 

Cette  Dame  apporta  en  mariage  à Ogier  de  Mont- 
more  n c y les  terres  & Seigneuries  de  V endegics , de  Sautaing, 
& de  Berfec,lcfqucllesSancc  Seigneur  de  Vcndegics,  8c  Icannc  de 
Beaufort  fillcde  Gilles  Seigneur  deGranti  ain  fes  pere  8c  mere  luy 
donnèrent  en  auancement  de  leur  fuccellion  & hoirie.  Puis  apres 
leur  décès  elle  obrint  encore  celles  de  la  Boche,  Hcllem  , Frome's, 
Lupardrie,Eremicourt,Chaftcllet,  8c  autres.  Louys  de  Montmo- 
rency pcred'O  ci  e R luy  tranfportafcmblablcment  en  faueur  de 
cette  alliance  laterre  8:  Seigneurie  des  V vaftines  tenue  du  chafteau 
de  Douay , 8c  legrand  terrage  de  Barly  mouuant  de  la  Seigneurie 
plj.  »,î.  de  Saulti.  Defquelles  chofes  ille  miften  poflclfion  ésannèesmil- 
1487.  le  quatre  cents  quatre-vingts  fept , 8c  quatre-  vingts  dix. 

ÊEmefine  Ogier  de  Montmorency  acquiftla  Sei- 
gneurie de  B EvvRY,  quiefttoufioursdemcurcedepuisàfapofte- 
rité.  Et  apreslamortdefcs  pere8cmere,ilaccordapourles  droits 
de  quint  qu'il  pouuoit  prendre  en  leurs  fiefs  8c  héritages  auec 
Rolland  de  Montmo  ren  cy  fonfrercaifné.  Dequoyy 

1 4 9 O . eut  Lettres  palTecs  le  xv  n . iour  de  Mars  mille  quatre  cents  quatre- 
pab  vingtsdix.MaispatautrcsLcttrcsdumoisdcFeurietquatre-vingts 
1494.  quatorze  il  vendit  cette  rente  au  mefme  Rolland,  comme  a m 

dcfia  remarqué  en  la  (cconde Partie  de  ce Liure, Chapitre  IL  ' 

L'a  n n ee  fuiuante  il  donnai  l'Eglife  de  S.  Eftienne  de  Berfée 
I 495.  vne  verrière,  où  fontlcs  portraits  de  luy  8c  d'AN  N E de  Ven- 
de g 1 e s fa  femme , auec  les  Armes  de  la  Maifon  de  Montmo- 
rency brifecs  detroisbefans  d’argenr,fupportéesde  deux  Anges, 
8c  tymbrées  d'vn  chien.  Le  cry  de  guerre  Dievenayde  av 
PREMIER  CHRESTiEN,fy  void  aulTi  eferit  en  deux  Rouleaux 
tenus  pat  les  mefmcs  Anges;  Seau  defTus  le  mot  Grec  Aplano  s. 
Toutesfoisil  ne  choifit  pas  cette  Eglifc  pour  y reccuoir  l'honneur 
de  la  fepulture.  Car  eflÿnt  decedélc  quatorziefineiour  de  Septem- 
bre mille  cinq  cents  vingt-trois,  il  fut  enterré  en  celle  de  Capcllc 

1 5 ^ 3 - dediee  à fainr  Nicolas , foubs  vne  tombe  de  pierre  noire , où  eft 

reprefentée  là  figure  en  cetteforte. 
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cy  Baron  des  J^vajlines,  dro’AüVE  DE  VeNDE-v’.  ' ' • 
GIES  fa  femme.  (?•  ■' 

i8.  Iean  de  Montmorency  Baron  des  Vvaftifrcs,''’ 
Seigneur  de  Bcrfce , de  V endegies,  & autres  terres,  continua 
la  poftetitc.  S f iij 
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18.  Rolland  de  Montmoren  c y nafquit  à Bcrfc'c  le 
xii.  iour  dcluillet  feftedeS.  Benoift  l’an  mille  quatre  cents 
quatre-vingts  treize:  & viuoit  encore  l'an  mille  cinq  cents 
Icize.  MaisUdccedaincontinentapres  fansauoir  efte marie. 


18.  François  de  Mo  ntmor en  cy  vint  au  monde  le 
quatriefme  iour  d’Odlobrc  feftede  faint  François, l’an  mil- 
le quatre  cents  quatre-vingts  quinze.  Et  par  Lettres  duxix. 
iourdcNouembre  mille  cinq  cents  dix-neuf  Ogier  de 
Montmorency  fonperc luy  donna  deux  rentes , l’vnc 
de  deux  cents  liurcs  à prendre  fur  Alard  delà  Porte  Efcuyer 
Seigneur  de  la  Cheze , l’autre  de  cent  vingt-cinq  liurcs  fur 
Pierre  de  Longueual.  Il  fiftfairevne  verriereen  l'Eglifc  de 
Capclle,oùlà  figure eft  reprefentée.  Maisonne  trouueticn 
du  temps  de  fon  dcccs. 


18.  Margverite  de  Montmoren  CYfillcaifncc  print 
naiflanceàOrchieslequatriefineiourd’Oâobre millcqua- 
trcccntsquatre-vingtsfept.  Sonparrain  fut  SancedeVen-  / 
degiesfongrandpere  maternel,  fa  première  marraine  M A R- 
G VERITE  Dame  deFofleux  là  grand  mere  paternelle,  qui 
luy  impofa  lenom,  & fa  féconde  la  feurdc  Monficur  le 
Prince  de  Cimay.  Puiseftantparuenueenaage,  elle  obtint 
pourmary  Adrian  de  Vvavdricovrt  Seigneur 
dudit  lieu  & de  Nampon  ; dont  vint  vnc  feule  fille  heri-’^ 
tierede  Vvaudricourt,  marieeau  Seigneur  d’Ancchein  de  la 
Maifon  de  Monchy. 

18.  Lovyse  de  MoNTMORENCynecà  BcrfeclcMardy 
XXII 1 1.  iour  d’O  ftobre  mille  quatre  céts  quatre-vingts  vnze. 


18.  Ieanne  de  Montmorency  nec  le  premier  iour 
d’Aouft  fefte  de  S.  Pierre  mille  quatre  cents  quatre-vingts 
quatorze  , fut  Religieufe  en  l’Abbaye  de  Ghillcnghiem. 

enfans  naturels  dogier  de 

Montmorency  Baron  des  V^vaftines. 

18.'  Iean  de  Montmorency  Efcuyerfut  Seigneur  du 

Chaftcllct  par  donation  que  luy  en  fift  Ogier  de  Montmo- 
rency fon  pere,  & print  à femme  l’an  mille  cinq  cents  tren- 
te-huit Margverite  de  Vvassenaere  fille  de 
Hercules  de  Vvalfenaerc  Efcuyer , auec  laquelle  il  donna 
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vne  verrière  à l'Eglifc  de  S.  N icolas  de  Capelle,  où  les  A rmes 
de  VvafTcnaere  font  dépeintes,  llfillfon  tcft.imcnt  le  dou- 
ziclîne  lourde  luin  raille  cinq  cents  cinquante-deux , par  le- 
quel, n’ayantpoint  d’enfansdefon  mariage, il  inftituahe- 
titierc  Iean  NE  de  Montmorency  fa  feur. 

i8.  Ieanns  de  MoNTMORENCyefpoufa  ranmillecinq 
cents  vingt-huit  Lovys  de  Cor  des  Seigneur  de  la 
Chappelle,  fils  de  Ican  de  Cordes  aufii  Seigneur  de  la  Cha- 
pelle, Maiftre  d'Hoftcl  du  Comte  deHocltrate,  Sc  deMa- 


Preones,' 
P*g-  M7* 


D'or  i 
deax  I701U 
de  gueol- 
les  cûeuez 
ïurlespiedt 

de  dcrri«- 
re , 4c  adof- 
fei. 


rie  de  Hautecloque  fa  femme.  De  laquelle  alliance  nafqui- 
RDt  deux  fils  & vne  fille:  alfauoir  de  Corder  Seigneur 
du  Chaftellet  apres  la  mort  de  Iean  de  Montmo- 
rency fon  oncle,  qui  décéda  fans  lignée  de  leannele  Lou- 
cher fon  efpoufe:  Iean  de  Corder  heritier  de  Louys  fon  fre- 
ie,qui  vendit  le  C haftellet  au  Seigneur  de  Mâumlle:  & Addr- 
pterite  de  Cordes  mariée  à François  Bruneau  fieur  de  leu- 
Tain,quiretira la terredu Chaftellet.  Iean  N E de  Mont- 
MOREN  c Y ScLouysde  Cordesfon  mary  firent  audifaire 
vne  vitre  en  l'Eglifc  de  Capelle,  où  leurs  figures  fontre- 
prefentées. 
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.f  pcrc.  En  confcqucncc  dequoy  il  pafià  procuration  à Ican  le  Fcurc  vv  * s. 
Efcuyer,  pourfairc  les  hommages  & deuoirs  à François  de  Melun  ‘ n ï s. 

‘ Comte  'd’Elpinoy , de  deux  hcfs  tenus  de  luy  à caufe  de  fa  Sei- 
gneurie de  Saul  ty. 

P VIS  fan  mille  cinq  cents  trente  il  fift  faifitle  fief  de  la  Mairie  > 53 
de  Roupy  alTisen  la  partoifTc  de  Nomaing,  & autres  fiefs  & ter- 
res appattcnantsà Nicolas  de  Montmor  ency  fon  cou- 
fin,  fur  ce  que  lean  de  Montmorency  pcrc  d'iccluy  auoit  promis 
d'acquiter  Oget  de  Montmorency  Seigneur  des  Vvallincs  fon  pcre 
de  la  fomme  de  fut  mille  cent  liurcs  parifis , en  laquelle  il  s’fitoit 
oblige'  pour  luy.  Mais  d'autre  part  il  vendit  auec  Philippe  de  Sta- 
s uelc  Cncualict  de  la  T oifon  d'or,  General  de  l’Anillcrie,  & grand 
'i,  Mailfre  d'Hoftel  de  la  Roync  Marie  de  Fiongric,  fîtere  maternel 
d'AsNE  DE  Bt O is  fa  femme,  deux  cents  cinquante  liurespa- 
^ rifisde  rcntcannucllcà  Ican  Gommer  Seigneur  d'Ëfplaingucs,  pat 
‘ Lettres  de  l'vnzicfmc  iour  de  luillet  mille  cinq  cents  trente- 1 5 j j. 
trois. 

Il  fift  fon  teftament  le  premier  iour  d'Aouft  l'an  mille  cinq  Ptennn. 
Açcncs  trente-cinq , duquel  il  ordonna  exécuteurs  A H N e de 
LOIS  fa  femme , Louys  de  Blois  Seigneur  de  T relon  fon  beau  ' ^ ^ 
i'fiere,  & Adrian  de  Lille  Seigneur  de  Frefnes  : Mourut  l'an  mille 
^cinq  cents  ttcntc-hui£l  aage  de  cinquante  ans , & fut  enterré  en 
|?|iîglifc  partochiale  dcfàint  Eftienne  de  Betfec;  où  Anne  de  Blois 
^ £t  femme  eut  aufti  l^fcpulturc,  cftant  dcccdcc  le  ix.  iour  de  Fe- 
.i  lyier  l'an  mille  cinq  cents  cinquante-huit.  Sadeuifeeftoit  Trop 
DE  Montmorency, commcl'onvoid en  la gran- 
le  de  la  meline  Eglife  de  Betfec,  & en  toutes  fes  TapifTc- 


£N¥ans  de  iean  de  MONTMO- 

reiiçji  Seigneur  des  V'vajtines&deBerfèe,  eÿ'D'ANNE 
DE  Blois  ft femme. 

«>.. François  de  Montmorency  fils vnique.  Baron 
‘des  Vvaftincs,  Seigneur  de  Bcrfce  & de  Vendegies,aura 
fon  Chapitre  cy-apres. 

19,  Ieamnb  de  Montmorency  fut  mariée  à AN-pr«»c. 
THOiNE  DE  Mo NTiGN Y Chcualier  Seigneur  de îl*;*'**' 
NoycUe , de  Villers  au  Bois,  Marquette , & autres  terres, 
Gouuerncur  Sc  Capitaine  du  Chafteau  de  Bouchain  : au- 
quel elle  porta  en  dot  la  Seigneurie  de  Barly,  que  fon  pe- 
re  luy  auoit  donnée  par  teftament.  Le  traité  du  mariage  fc 
- - T t 
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fift  à Valenciennes  le  v.  iont  de  luin  1 an  mille  cinq  cents 
trente-huit  : en  prefcnce  de  laques  de  Montigny  Chcualier 
Seigneur  de  Noyelle,  de  Villers  au  Bois,  le  Heftrc,  Hay- 

ne.^faint  Pierre,  Marquette,  & Poix,  & de  Iwnnc  de  S^l- 
Iv  fa  femme, pete  & mere  d’Anthoine  i de  Charles  Abbe 
d'Anchin  fon  ptrain  , & de  Damp  Paris  Taffus  Preuoft 
de  l'Eglife  & Preuofté  de  Hapres.  Robert  de  Montm^  _ 
renev  Seigneur  de  Vvimes,  Gouuernem  de  faint  Orner, & . 

Nicolas  de  Montmorency  Seigneur  de  Roupy.coufms  de 

IeanHe  de  Montmorency,  y aflifterent  pareille- 
ment auec  Anne  de  Blois  famere.  Et  cette  allunce  fot- 
tirent deux  fils,  aflauoir  Georga  de  Montigry  , 
nua  la  lignée.  & /ea»  de  Monngry  Seigneur  de  ViUets, 
Heftrc , Hayne.'Sc  faint  Pierre , decedelans  enf^^^G  e Og. 
ges  de  montigny  Chcualier .^eigneurde Noya- 
de Poix , V vagnonuille , Marquette,  Batly , Nan«urti^ 

enicoutt,Sauly,&Bourlon,Goiiuerneur&Ch^eUain^^ 

ville&  ChaftellcnicdeBouchain,  efpoufaCfc^WcttedeNeif- 

uelle  fille  vnique  de  Ferry  de  Nouuellc  Chcualier  Scignem 
du  grand  Vvargny,  Preniecquc,  & Fontaine  les  Gobcrz,& 
de  feanne  de  Mengheftrut  Dame  de  Burbuts,  Vvinze.St 

CocKclebec  fa  femme  : par  contraft  palfé  IVnziefine  lour 

de  Septerabrel’anmillecinq  cents  foixMte.auquelafliftcret 
François  DE MoNTMORENCYCheuaher SeigneutdesVva- 
lbnes,Betfees,Védegies,8claBoche,onclematerneldeG^^^^^^^ 

ges,  Ican  Montigny  Seigneur  de  Villers  fon  frère,  & lean 

leRoifinSeignemdcRongies&deCordescoufm 

du  Seigneur  de  V vargny . Ce  Georges  de  Motigny  & Char- 

lotredeNouueUefefemmenelaiiTcrent  quedeux  filles, ap- 


rcs^adtê  7"  , ,, 

gneur  deLouuranges  EtANN  E fafeurDamedeNoyell«, 
Villers,  Premecque.leHaifttc,  Hayne,  & aucfes 
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premièrement Chanoinertcà  Niuelle,puis  printpourmary  v v a ». 
Meilire  Paul  de  Carondelet  Clieualier  Seigneur  deMaulde^ 
du  Confcil  de  guerre  du  Roy  d'Efpagne  , Gouuerneur  & 
Chaftellain  des  ville  & Chaftcllenic  de  Bouchain,  Duquel 
mariage  font  nezplufieurs  Els  Sc  filles. 

19.  Annb  de  Mo  ntmorbkcy  fécondé  fille  eut  bonne  Pnmei. 
part  aux  legs  teftamentaires  de  fon  pere.  Car  d’vn  cofte'  il  f*»  ***' 
luy  donna  la  fomme  de  deux  cents  quatre-vingts  liurcs  de 
rente,  qu’Anne  de  Blois  là  femme  auoit  droit  de  ptendrefur 
la  terre  de  Frenoy  en  Arthois,paraccordfaitauecLouysde 
Blois  Seigneur  de  T reion  fon  frere.  Et  d'autre  part  il  luy 
lailTa  encore  le  droit  & adion  appartenant  à la  mefme  Anne 
de  61ois|fur certain  thonlieu&  reuenu  aflis  au  pays  de  Ze- 
lande,  dont  elle  auoit  apporte  partie  à fon  mariage  , & l’au- 
treluy  eftoit  venue  parle  décès  dcFrançoisde  Blois  fon  fré- 
té puifnc Seigneur ac  Beures.  Depuis  elle  cfpoufa  Nico- 
las DE  LA  Havlle  Seigneur  deGremauuille& de 
feuille,  filsdelcandc  la  Haulle  Seigneur  defdits  lieux,  pat 


ité  fait  le  Mercredy  premier  ioùr  d’Odobre  l’an  mille 
cinq  cents  cinquante.  Et  de  cette  alliance  vinrent  deux 
fils&  deux  filles, afiauoir  Samfon  de  la  Haulle  Seigneut  de 
Ctema.\xml\e,SimeondelaHaulle  Seigneur  de  Cotremoulin, 
Marie  femme  du  Seigneur  de 'Menillet  Gouuerneur  de 

* Pontoife,  8c  Audeherte  mariée  au  Seigneur  de  la  Ronce. 

lÿ.  Marie  DE  Montmorency  fut Religieufe à Beau- 
mont  en  Valenciennes  , 8c  depuis  Dame  Prieure  de  l’Ab- 
bayette  à Lille , où  elle  mourut  le  Evit.  iour  de  Mars  l’an 
mille  fix  cents  cinq  aagée  de  quatre-vingts  ans. 

19.  Michelle  DE  Montmorency  eut  pour  mary  I a- 
Q^BS  DE  Bavdain  Cheualicr  Seigneut  de  Mauuille, 
■ ' - - Ttij 
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de  VilIcrSj&dcCaignicourt,  fils  delcan  de  Baudaiii  Sei- 
gneur de  Villcts&  dcMaxilencc  Crecon  heriticre  de  Mau- 
uille.  Duquel  mariage  illircnt  François  de  Bastdain  die  de 
Mauuiile  Seigneur  de  Viilers,  morcenicunefTe,  ie  Marie 
de  Mauuiile  femme  en  premières  nopccs  de  Hugues  Bour- 
nelCheualier  Seigneur  d‘Efticmbecquc,deCourrieres,  & 
de  Monchy  , qui  luy  donna  la  Seigneurie  de  Courricres. 
Puis  elle  efpoula  en  feconnes  nopccs  François  d'Ognies 
Cheualicr  Seigneur  de  Coupigny,  dont  cft  venu  François 
d'Ognies  Cheualieràprefent  SeigncurdcCourricres,  Flers,^ 
& autreslietix,Gouuerneur&  Capitaine  de  Philippe-ville,' 
quia  desenfiansdedeux  mariages.  Car  Anne  d'Ognies  fille 
ailhee  & principale  heritierc  du  Seigneur  de  Rolimbox  4: 
de  Formcle  fa  première  femme  luy  a donné  vn  fils  nonune' 
Claude  d'Ognies,  & trois  filles  toutes  encore  en  aage  d'en- 
fance. Et  la  fécondé,  qui  eft  O dilie  de  N oyelle  fille  d'A  dtiaa 
deNoyelleSeigneurdeCtoix,  Fiers,  Boncôurt,  Vicomte  de 
Neclle,  & d’Anne  Villain,luy  'a  auililailfe  trois  autres  filles. 


ip.  FRANÇOIS  DE  MONTMOREN- 
cyCheualier,  Baron  des  Vvaftines  ,Sei^eurde  Berfée,de 
Vendegies,  Saultaingja  Boche,  Beuurj,  Hellem  ,Capel- 
le  enFeule,  Colonnel  d'vn  Régiment  de  Jix  (Compa- 

gnies d'infanterie  y-vatonne. 

Chapitre  III. 

S On  pere  Iean  de  Montmorency  luy  donna  par  fon 
tefiament  les  chafteaux,tcrrcs,&ScigncuricsdcBcrféc,dcBcu- 
ury  , Vendegies,  Sautain , & autres.  Et  apres  la  mortd’iceluyauc- 
' millccinqccntstrcntc-cinq,ildcmeura  auccfesfeurscnla 
garde  4c  tutclede  Louys  de  Blois  Cheualicr  Seigneur  de  Trelon, 

& de 
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& de  Philippe  de  Stauelc  Seigneur  de  Glajon  Cheualier  de  la  T oi-  vv  a t- 
fon  d’or  , fes  oncles  maternels.  Eftant  paruenu  en  aage  il  efpoulà 
HELENE  ViLLAiN  fille  d'AdrianVillain  Cheualier  Seigneur  de 
Raflenghicn,  de  S.  lean-Steen,  CalKene,  & Audenhoue , Vice- 
admiraldc  la  mer  des  Pays  bas , & de  Marguerite  de  Stauelc  Da- 


V I t- 
LAIN. 

De  fable 
«Il  chef 
d’aigcoc. 


ne  d’Yfenghien  fa  femme  ; par  contraû  paffe'à  Gand  le  dernier 
bur  d'Auril  l’an  mille  cinq  cents  cinquante , auquel  aflifterent  «SJO- 
hilippc  de  Montmorency  Cheualier  Seigneur  de  Hachicourt,  qui 
t depuis  Chcualicrde  l’Ordre  delà  Toifon,  & Chef  des  Finan- 
des  Pays  bas,  Anthoinc  de  Montigny  Seigneur  de  Noyellc  pa-  *<>• 
s de  François  de  Mon  tm  o re  nc  y : MaximilianVil- 
Seigneur  dcRaffenghicn  , depuis  Comte  d’Yfenghicn,  Chef 
Finances , du  Confeil  d'Eftat  du  Roy  d’Efpagnc,  Souuerain 
y d’Allo(l,Gouuctneur&Capitaincdc  Lille,  Douay  , & Or- 
.chics , frere  d'HELENE  Villain  pour  lors  Dame  d’honneur  de 
URoyne  Marie  de  Hongrie  Régente  & Gouuernantcdcs  Pays- 
ïas}  Charles  J’Ecdeghen  dit  Hauart Baron  de  LiKcrcKe,  Vicomte 
de  Bnuclles,-&  Philippe  van  ^oyen  Cheualier  Seigneur  de  Ghy- 
fcnÿiien. 

DEccmariage  Fran  çois  de  MONTMoRENCveutplu-’ ’ 
fleurs  cniins , defqucls  fera  parlé  cy-apres.  Puis  clfant  demeuré 
vcuf,il reprintvnc  fcconde.aliianceauec Iaqv ELIN E de  Re- 
C O V R T filledc  François  Seigneur  de  Recourt,  de  Camblain , ôc 
autres  lieux,  & de  Barbe  de  làint  Orner  Dame  de  Hondecoutre. 
Laquelle  laquelinc  efloit  feur  d'autre  François  Seigneur  de  Re- 
court,Chaftellain  de  Lens,  Sc  auoit  cfpoulc  en  premières  nopccs 
Anrhome  de  Sacqucfpcc  Seigneur  de  Dixmude.Maiscctte  dernière 
femme  nc  luy  procréa  aucune  lignée. 

1 L fiit  fort  vertueux  Seigneur,  Sc  foigneux  d’cllcucr  fes  enfans 
en  la  crainte  de"  Dieu,  &au  fcruicc  de  fon Prince,  auquelen tou- 
rtes occafions  il  tcfmoigna  toufiours  vne  fingulierc  affeétion  & û- 
idclité:  ayant  cfté  Colonncl  d’vn  Régiment  de  fix  Compagnies 
d’infanterie  Vvallotmc,  Sc  commis  par  pluficurs  fois  au  Gouuer- 

Tt  iij 
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vvAS-  nement  de  Lille,  Douay,&  Orchies,  durant  les  troubles  & guerres 
*'  ciuiles  des  Pays  bas.  Il  mourut  en  fon  thafteau  de  Berfee  l’an  mille 
‘ 5 9 4-  cents  quatre-vingts  quatorze,  & fut  enterré  en  l’Eglife  par- 
rocniale  du  lieu  : ayant  hérite  des  plaines  Aimes  de  la  Maifon  de 
M ONTM  OR.EN  CY  aux  Pays- bas, parle  ttefpasdcPlorisde  Mot-  ‘ 

morency  Baron  de  Montigny,Cheualicrde  l’Ordre  delà  Toifon, 


ENFJNS  DE  FRJNCOIS  DE  MONT- 
morency  Seigneur  ies  y'vajiines&deBerfèe,&  d'He- 
LEME  y iLLAia  fa  fremiere  femme. 

10.  Maximiliah  de  Montmorency  feceut  ce 
nom  dcMaximilianVillain  Comte  d’Ifenghien  fon  oncle 
maternel,  & mourut  cnieunelTe. 
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10.  Lovys  de  M on  TMoRENCYSeigneurde  Bcuuty  con« 
tinuala  pofterité. 

10.  Nicolas  DE  Mont  m orency  Cheualicr  Seigneur  ; 
de  Vendegiesfuten  faieunelTeGentilhommcde la  bouche 
de  Philippe  1 1.  Roy  d’Efpagne.  Depuis  pour  fon  intégrité, 
prudence,  expérience  aux  ahaircs,  zelc  au  feruice  de  Dieu, 
alfeéfionàfon  Prince&à  fa  patrie,  &pour  pluficurs  autres 
rares  vertus  qui  le  rendoient  recommandable,  il  fuccedaà 
Maximilian  VillainComted’Ifenghien  fon  oncle  en  la  di- 
gnité de  Chef  des  Finances  des  fereniJfimes  Archiducs, fut 
fait  du  Confcil  d'Elf  at,  & eftably  par  diuerfes  fois  premier 
Cdinmiflaireau  rcnouuellenient  des  loix de  Flandres.  Ilct 
poufaAMNE  DE  CRovDamede  Bermcraing, & dePa< 


mele, fille  de  laquesdeCroySeigneurdcSaimpy,  de  Tou 
fur  Matne,fiede  r£fclufe,Cheualier  de  l’Ordre  delà  T oifon, 

Ci  d’Anne 
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& d’Anncdc  Homes  Dame  de  Pamcle  fa  fécondé  femme,  y vas-"* 
& feur  paternelle  de  Philippe  de  Croy  Comte  de  Solre.TiNES. 
SucccdaàFloris  de  StauelcConatedeHerliesfon  coufmen 
la  Baronnie  de  Haucfquerquc . c's  ville  & feigneuries  d’E- 
fterrc& de  Zcnit-BcrquinTlcrquelles  il  fift  eriget  en  tiltre 
de  Comté  le  viii.iour  d'Aouft  l'an  mille  fix  cents  vnre,«fin.' 
Jour  en  jouyr  par  luy  Sc  fes  hoirs  en  ligne  dircéte,  & *’'■ 

auxe  J’iccux  par  les  enfans  deLoVYSDE  Montmo- 
rency Seigneur  dcBcuury  fon  frere  aifné,  qui  eftoit 
décédé  long  temps  auparauanc , & par  leurs  defeendans  en 
mcfme  ligne  tant  maücs  que  femelles.  Fift  faire  vne  gran- 
de vitre  à S.  Nicolas  de  Doüay  en  la  Chapcllede  fainte  Anne, 
où  fc  voyent  les  foixantc  quatre  quartiers  de  fon  extra- 
ebion , aüauoit  trente  deux  tfu  cofté  de  fon  pete , & autant 
de  celuy  de  fa  mere.  Fonda  l’Abbaye  de  fainte  Brigidc  à 
Lille,  en  laquelle  il  efleut  fa  fepulture,  & en  fin  accéda 
fans  lignée  à Gand  le  xvi.  iour  acMaymillefixccntsdix-'^  *7* 
£cpt,  eftant  en  commiflîon  pour  le  tenouucllemcnt  des 
loix  de  FJâridrcs.  Anne  de  CROylâ  femme  mourut 
aulfi  l’année  fuiuante  le  xii.  ioutd’Auril. 

Ieah  de  Montmorency  Seigneur  de  Hellemp“““; 
& de  la  Boche,  fuiuit  au  commencement  les  armes,  & fut 
Capitaine  d'vnc  Compagnie  d’infanterie  ordinaire  des 
vieilles  bandes,  & Gouuerneur  de  Stiembetges.  Mais  de- 
puis s’ eftant  fait  d’Eglife,  il  print  l’habit  de  Cfiarcreux  à 
Valenciénes,&  mourut  l’an  mille  cinq  cents  quatre  vingts 
^^dze  en  la  Chartreufe  de  Louuain  , où  l’on  void  fa  fc- 
‘tute. 

.’illi.iFPE  DE  Mo  ntmorency  fille  aifnée  firt^l^’ 
coniointe  parmariageauccMelfire  Adrien  de  Gos- 
MIEÇOVRT  Cheualiet  de  l’Ordre  de  S.  laques,  foigneur 


GOMIE- 

COVRT. 

C*or  i U 
bande  de 
iàble. 
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dudit Gomiccourt,  de  Lagnicoutt , Lignereulles.Mazie- 
rcs.  Hennin  fur  Coageul,  Ncufiiirclles,  Englebelmcr,  & 
autres  terres,  du  Confcil  des  guerres,  Capitaine  de  cinq 
cents  V valons  i &:  Gouucrncut  des  villes  de  Maeftricht  & de 
Hcfdin  pour  Philippe  1 1.  Roy  d’Efpagnc.  Il  eftoit  fils  d'A- 
drien de  Gomiccourt  feigneur  dudit  lieu,  de  Lagnicourt, 
Hennin  fur  Coageul, ChcualicrduConfeil  d’Arthois.Lieu- 
tenant  d'vnc  Compagnie  d'hommes  d'armes,  & Capitaine 
de  cent  cinejuante  cheuaux  légers  pour  le  feruice  de  l'Em- 
pereur Charles  V.&  d'Anne  de  Poix  fa  femme  Dame  hcri- 
ticre  de  Lignerculles , Maziercs , Ncufuircllcs,  Englcbel- 
mer,  & autres  lieux.  Le  contrad  fut  palTc  au  chaffeau  de 
Berfée  le  dernier  jour  de  Mars  mille  cinq  cents  quatre  vingts 
cinq,  en  prefence  de  François  de  Montmorency  Cheuaher 
feigneur  de  Berfee  & des  V vallincs  pere  dePHiLiPPE.de 
laquclinc  de  Recourt  Dame  doüairierc  de  Dixmude  fa 
fécondé  femme, deNicolasde  Montmorency  feigneur  de. 
Vendcgics  fut  l'Efcaillon,  Gentilhomme  de  la  bouche  du 
Roy  Catholique,  & de  Ican  de  Montmorency  feigneur  de“ 
Hcllcm , Capitaine  d vnc  Compagnie  d Inf^terie  ordi- 
naire,frétés  de  la  mcfmc  Philippe, & de plufieuts autres 
Seigneurs  leurs  parents.  De  ce  manage  font  nez  cinq  fils, 

fçauoir  eft  Mcflîrc  Philippe  de  Gomiccourt  iiùié,duque[{ca. 

parlé  cy  deflbubs  ; Mclfirc  Pierre  de  Gomiccourt  fei^cur  de 
Lagnicourt  &d'Erlencoutt,Cheualiet  de  l'Ordre  de  faint 
laques , Gentilhomme  de  la  bouche,  & Capitaine  d'vne 
Compagnie  d'infanterie  pour  le  feruice  du  Roy  Catholi- 
que & des  Archidua,  mort  l’anmille  fût  cents  vin<rt  ; Met 
firc  Herman  de  Gomiccourt  feigneur  de  Neufuirellc,  Et- 
Icncourt,& Englebelmcr,  Capitaine  d'vnc  Compagnie  de 
Cheuaux  légers;  François  jÿ*  Amhroije^de  Gomiccourt  décé- 
dez en  bas  âge.  Mclfirc  P h i L r p pe  DE  Gomie- 
c O VR T Cheualicr feigneur  dudit  lieu,  deLagnicourt.Li- 
gnereullcs.Mazicres,  Hennin  fur  Coageul ,&  autres  ter- 
res, a efpoufé  DamcMARiE  DE  Gand  et  Vil- 
Lain  fille  deMcfiirc  laques-Philippe  Villain Comte  d'I- 
fenghicn,  Baron  de  RalTenghicn,  franc  feigneur  deS.Ian- 
Ilcen.du  ConfeildEftat,  Maiftre  d'Hoftcl  des  Archiducs, 

& Capitaine  d’vne  Compagnie  d'hommes  d'Armes  pour 
le  feruice  du  Roy  Catholique.  Dclaquclle  Dameil  apour 
le  prefent  vn  fils  & deux  filles,  alTauoir  laques-Philippe  de 
Gomiffowrr  âgé  de  douze  3.ns,Jaqueline,  {jr  Marie-Alberte 
de  Gomiecourt.  Lesautres  enfinsnommez  Leonard- Adrien, 

Jean, 
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Ican,  François,  Muric-PhiUfpe,  & IJahcüc  de  Comiecoiire,  l'ont 
dcccdcz  en  bas  agc. 

10.  Anne  de  M o ntmo ren  c y fut  prcmicrcmenc  Cha- 
noinclTc  à Niucllc,  puis  Rcligicufc  de  l’Annonciadc  à Bé- 
thune, oùcllc  mourut  l’an  mille  fix  cents  quatre. 

a O.  M A R I £ D E Montmorency  décéda  en  enfance. 

io.  Charlotte  de  Montmorency  mourut  pareil- 
lement en  bas  .igc. 


fi  .. 
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extraction  et  ta  R ente'  D’HELE  ne 

VilUin  Dame  de  ‘Berjte,  du  cofté  de  laquelle  tft  venue  la 
fei^eurie  ç^ville  d’ Efierre/naintenant  Lomté . 

^ I.  1.  [”  î* 

Du  «.lie.  I H sLEtia  Vil-  1 Lot  t«  Pi  M o N t m J F » a >»  ço  i » oi  Munt* 

I L A I N femme  de  1 Seigneur  de  Scuury  maué  a|  morimct  Comrc  d‘E- 
MAKOVtiixri  Xrrun^oit  it  Mont  ^UanntitS.Omtr.  | fterre  apics  NicoUï  fou 


DI  Stavili  Dame<^  mtfreneyScigncoi  de 
j-»<* L; 


Tean  pi 

State  L I 

Chcualicr 

Scicneut 

d'iftn- 

ghien,CU* 

3on  , ti. 
Chau.iiom, 
Afpoofa  CD 
1.  lit  *A»T~ 
^Mtrxtt  dt 
HtretBii,  6c 
en  E.BAr^e 
itMtmy. 


d'IicDehien  apres  la' 
mou  ae  Icau  Ion  fré- 
té,cQ>.  Adrun  yilUin 
Sagneur  dcRailui- 
ghjeo. 


Du  t.Hc. 

Uanit  StâMtle  Sei- 
goeut  d'Ifenghicn 
&deHauefqucique, 
Bouiot  iant  cnraiis 
deFr  de  hl*illj 

(ÀfeiDmc- 


Jeffe  de  Stautle  Sei- 
ga.deGla}on&dc 
ChaamoM , mourut 
auà(  fon  fiere,  ayant 
cfpoufé  Iténnt  de 
Ligne  ycuue  de 
Louys  de  Blois  Sei* 
gnciu  dcTrcloa. 


Bcrfce- 


Nieelat  de  Afanriw.Seigo  de 
Vendegies  chef  dej  I ioan- 
ccSjdicccda  a Fioru  deSta- 
uetc  foncoufincoIaBaton- 
oie  de  Haucfüueique  ,&  en 
la  feigneunea  Eileirc  qu'ii 
iîA  érigée  en  Comté. 


Jean  de  Mentmereney  » pre- 
feue  Comte  d'ElK-tic. 


rMiffth  1-Unm.  f™men>W'ippcSeisn.  dcGomic- 
deMc/Ucc  AuricnScign.dt<J  court. 

Gomiceourt  Gouucrneurde 
Maclhiclit. 


Maximilien  ViBain 
Comte  (l'ilcogiiica, 

Baron  de  Ratlcn 
ghien.Chcfdes  fi-  yj 
aances,  Gouucrnrur 
dclillc.Douav.t  f,s«» 

Orchid,*' '0’““rV  Coim.  dlfinriiKn , pic- 

ditcT  Maiftic  dHollil  *> 
\^oe Mallaiog.  [Archiducs,  Bunccnt.brà 

Odiut te  CUetheut  fille  de 


Do  I.  lit. 


Mtrie  de  Gsnd  VilLtin 
femme  de  Mdlîre  Tbiippet 
Seigneur  de  Gomiecouit 
fbo  puent  au  ).  degré  par 

, 7 difpcnlc  du  Sieee  Âpoflo- 

laques  Baron  dv  Maldc-  liuue.  * ^ 

ghen,  &cn  i.â  de  | ^ * 


iitTf^hei,  fiUcdc  Ferry  Baron 
O^cGninberghcs  en  Brabant. 


‘Philiffe  dt  Sttnele 
Baron  de  Chaumont 
& de  Hauerquerque, 

Seigneur  de  Clamn.  deSteuelt  Comte  de 

- - - I Hetlies  .Baron  de  Chau- 

mont de  de  Hauefquctque, 
deScigocut  d'Eflcrre,  mou- 
rut Gni  enfanidc  hlegdelt- 
ntd'T.gmentîx  femme. 


F.jlerfe, 
Chcuabcrdel' 
de  laToifem.de  grâd 


CtRnv, 

l'Oriue 


grad 

Maillcede  l'Armk-. 
ne,e{f.  Aune  dt  Pa^ 

Une  Comteiledc 
Mctlics.  * 


Çletnnt  dt  Ligne  ma- 
hee  dcua  fois. 


. Tfebeau  dt  Sttneft  ^ 
^ femme  de  Berndetim 
^ dt  Montmertnti Sà- 
1 gneurdcCtoifîlles. 


Pidhfft de  Sttueletn^.  de 
Glajon  tué  deuant  Tour- 
nay  ijSi. 


Gtilia»- 
ME  DE  Li- 
on £ Chc. 
ualier , Sa-  • 
gucur  de  S 
farbao^oa, 
marié  auec 
Adntnnt  de 
HeÜMm. 


ÇTrtnfâit  dt  Mentmertnry 
Anne  de  BUù  fe».  1 Chcualicr  Seign.  de  fieilcc 
I mcdc/eAoWeMaAr-^  allié  a Htlent  VtUtm  cy- 
I merentf  Saencurdc  • deûiis. 


I morenty  Sagneur  de  ^ 
■“  ^ Bctlcr 


Ltmyt  itBleit  CIm- 
medeer  Seigneur  de 
TrtUn,  I.  mary  de 
\JtMHnt  de  Ligne, 


f Leuyi  de  Bleit  JU.  du  noai 
Seign.  de  TfcIon,fàns  enf. 

Leayft  dt  Bleu  Dame  de 


Lettyi  de  Bleit  il.  du 
nom,Chcualiet,  Sei- 
gneur de  Trdon,  Treloii , maucà  de 


marié  auec  Chtrlet- 
tedeHumterti. 


Mciodc. 

Ittnnt  dt  Bltis  femme  en 
l-lit  difhiltfft  de  Ltimey 
Sagn.  de  Beaumont , puis 
^ de  fhiliffe  de  Crey  Doc 
^d'Aifcor. 


ItqutUnt  ChanoinefTe  de 
faiutc  Yraudrud  à Mou». 


.4nac  ChanoinefTe  de  ûinte 
AUegonde  a Maubenge. 

Philiffts-Ltmortl  Conte 
d Ifcnghia  .marié  iMv- 
fHtriit-lfmbtaM  dt  Mende 
fille  aifnée  de  Tfaiifpe 
Comte  de  Mideiboug. 

Frtnfeû  Baron  de  lUfTen- 
ghica. 

Adrien- Ltmertl  SeigttCl': 
des  Obeaua. 


Mâximihtn  mort  en  en- 
fance. 


Du  I.  lit. 

GuilUumt  Baron  6c  franc  ^ 
Seigneur  de  S.  Icau-Stero. 

loquet  Religieux  de  1a 
Compagnie  de  Icfus. 

Ailrtrtt  femme  de  PhiiifTe 
de  MniUy  Vicomte  d'Eps 
' Louys  Sa- 
, Buircs> 


Im 


I fils  vluque  de  Louys 
I gneur  du  Quefnoy,  J 
I^BJangy. 


10.  loKrs 
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20.  LOrrs  ‘DE  MO  NTMORE  Ncr 

Cheualier,feigneur  de  ‘Beteury,  Capitaine  dvne  Compa- 
gnie d'infanterie  ordinaire  des  'vieilles  bandes  Lieute- 
nant du  Régiment  de  Monfieurde  Berfee  /on  pere. 

Chapitre  IIII. 

IL  porta  le  titre  de  la  Seigneurie  de  Bcuury,  que  fon  pere  luy 
donna  par  auancement  de  fa  fucceflîon  ; & print  femme  en  la 
Maifondc  Morbcquefurnommee  de  S.  Orner,  dcfcendue  des  an- 
ciens Çhaftellains  de  S.  Orner,  Princes  de  TiberiadeouTabarie  en 
la  Paleftine,ComtesdeFauquembergue,& Seigneurs  dcpluficurs 
grandes  & riches  terres.  Car  il  efpoufa  Ieahne  DE  Saint 
O M B R Hile  de  Médité  lean  de  S.  Omet  Chcualier  feigneur  de  p>g.  >jo.’ 


' Morbeque,  delaBoure  j Draî^utre  ; Oudenem  en  Cadre,  Blef- 
%,Blellel,  Vicomte  d’Aire,Bwlly,Gouucrneur,  & Capitaine  des 
vittek  chadeau  d’Aire.k  Capitaine  en  chef  de  quarante  hommes 
dar«)*sdcs  ordonnances  de  Philippe  II.  Roy  d'Efpagne:&deIa- 
queline  d’Yue  fa  femme  Dame  hcritiete  de  Souuerain-molin, 
Vvimille,  Hefdignceul,  Robeque,  Renefeure,  Scry  ,Bauchere,  & 

autres  lieux.  , , • . . 

Le  traité  du  mariage  fut  fait  à Morbeque  le  detmet  lour  de 
luillet  mille  cinq  cents  foixantedix-fept,  auquel  adiderent  F R A N- 1 j 7 7. 
çois  DE  MoNTMORENCYCheualierleigneurdeBerfcepere 
de  LoYYS,laquelinede  Recourt  Dame  douairière  de  Dixmude 
fa  femme,  Nicolas  & lean  de  Montmorency  frètes  du  mefme 

Louys,  &autresfesalliez.  EtducodédelEANNE  de  Saint 

• . O M E R s'y  trouuerent  pareillement  Anthoine  de  S.  Orner  grand 
Veneur  & grand  Gruyer  de  la  Chadellenic  de  Cadcl,  Lieutenant 
de  la  Compagnie  de  quarante  hommes  d'armes  du  Seigneur  de 
Morbeque  fon  pere,  lean  & Claude  defàint  Orner  freres  d icelle 
Ieann  e,  Anthoine  de  Bailleul  Chcualier  feigneur  dudit  lieu, 

y u ij 
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fàitit  Martin , Gauchyn , Auchy  au  bois , Capitaine  en  chef  de 
trente  hommes  d'armes  des  ordonnances  du  Roy  CathoKejucj 
lean  dcHalluin  Chcualier  feigneur  de Niurlct,  Bambequc.Mon- 
tcurouti&  VvilTerollcsj  Pierre  de  S.  Orner  Cheualier  feigneur  de 
Houlebcque,  Gentilhomme  delà  Maifon  du  Roy  Catholique,  & 
grand  Bailly  des  ville  & Challellenie  de  Baillcul  en  Flaiidresi 
François  de  Recourt  Chcualier  Seigneur  dudit  licu,Camblin,Cafte- 
lain,Hondecouttc,Capples,&  ConteuilllCj.Chaftellain  heredital 
de  Lens  en  Arthois,  üc  Louys  de  Crequy  Chcualier  Seigneur  du 
Vrolland.CapitaineEnfcignc  delà  Compagnie d'ordonqançcssi», 
Comte  de  Rœulx,  tous  patents  & alliez  de  la  Maifon  de  Mot- 
beque. 

P A R.  le  moyen  de  cette  alliance  la  feigneurie  de  Motbeque  cri- 
ge'e  en  Comté, & touteslcs  autrcstcrres&fcigncurics  nommées  cy, 
deuant  foi. tefcheuésdcpuisàleutscnfans, après  ledecés  des  frères 
delamefmc  I e ANNE,  & de  Mcffirc  Robert  de  Saint  Orner  pre- 
mierComtede  Morbequefon  nepueu,comme l'on cognoiftra  plus 
clairement  par  la  table, qui  en  fera  reprefciitée  à la  fin  de  ce  Cha- 
pitre. 

Cependant  Lovys  d b Montmorency  Seigneur 
de  Bcuury  eftant  Capitaine  d'vne  Compagnie  d'infanterie  ordi- 
naire des  vieilles  bandes , & Lieutenant  du  Régiment  de  F r a N-  . r, 
çois  DE  MONTMoRENCvSeigncutdeBcrfccfonpcrc,ils'ayV 
cheminaila  peuheureufe  entreprifed'Oftende  foubs  la  charge  d^vv 
Sieurdela Motte, où  il  combatit  fi  valcurcufcmcnt  qu'il  gaignaâ: 
furprill  la  baffe  ville.  Mais  les  fiens  épris  de  frayeur,  pour  n'eftte 
fecourus  à temps  ny  fécondez  des  autres,  l'abandonnèrent  peu 
apres  à la  mercy  des  ennemis,  qui  le  tuetent  de  diuers  coups  mor- 
tels le  trcnticfmc  iour  de  Mars  mille  cinq  cents  quatre-vings 
cinq,  àl’age  de  trente  &vn  an,  Sciettcrent  denuit  fon  corps  dedans 
la  tnet  ; caufans  par  ce  moyen  vn  double  regret  au  Seigneur  de 
Bcrfcc  fon  perc,  qui  le  furuefeut  quelquesannécs.  Madame  l b a n- 
NE  DE  S.  Omer  fa  femmc'mourut  l'année  j5rccedente,mille 
cinq  cents  quatre  vingts  quatre,  le  iour  & felbc  de  S.  Laurent , & 
fut  enterrée  en  l'Egliie  de  Berfée. 

ENFANS  DE  LOVYS  DE  MONT- 

morency  Seipuur  de  Beuury,  rÿ*  delEANNB 
DE  S.  Omer  pt  femme. 


iar_ 


11.  François  de  MoNTMoRSNCYfilsaifnéfucceda 
à fon  aycul  aux  Seigneuries  de  Berfée,  Vvaftines,  Saultain 
8c  autres.  A efté  premièrement  Prothenotaite  8c  Pteuoft 

en 
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en  l’Eglifcdc  CaffcljpuisChanoine  &liaucDoycn  cnl’E-EsxïR- 
glife  Epifcopalc  de  Liège.  A hérité  de  la  Comté  d'Efterre 
& delà  Baronnie  dcHauefqucrqyc  parlamortde  Nico- 
las DE  Montmorency  Chef  des  Finances  fon  on- 
cle. Et  enfuitte  cft  deuenu  pofTcircurdclaComtédcMor- 
beque,de  la  Vicomté  d’Aire,  &des  Scigneuriesde  la  Bour- 
re,Dranoutre,  Oudenem  en  Cadre,  & autresà  luy  venues 
du  codé  de  I E AN  NE  DE  S.  O ME  R la  mcre.  Mais  mef- 
prifant  tous  ces  grands  biens , il  s’ed  finalement  tendu  Re- 
ligieux de  la  C ompagnic  de  1 e s v s , en  faueur  de  laquelle 
il  a fondé  vnCollegcde  lefuitcscn  la  ville  d'Aire,  & IcSe- 
minaire  de  Théologie  au  College  de  Douay. 

II.  Anthoinede  Montmorency  Seigneur  de  Bcu- 
. ury,aembraflerOrdre  Monadique  de  S.  Benoid,  & ed  à 
ptefent  Abbé defaint  Andréde  Chadeau en  Cambrefis,  & 
de  faint  Ediennede  Fcmy,où  l'érudition  & la  pieté  le  ten- 
dent rccommcndable  entre  pluficurs  autres  eiiiiucnts&in- 
fignes  Prélats  des  Pays-bas. 

ai.  Floris  de  Mo  ntmor en  CYs’cd pareillement  ietté 
V . dedans  la  Compagnie  de  I e s v s , donc  il  cd  Religieux , Sc 

. Prouincial  delà  Prouince  VvaIlonne,fort  edimé  pour  fes 
rares  qualitcz  & vertus. 

h'ai.  Iran  de  Montmorency  maintenant  Comte d'E- 
^ derre  & de  M otbeque , Vicomte  d'Aire , Baron  de  Hauef- 

^ -■  querque  & des  Vvadines  , Seigneur  de  Betfée,  aura  fon 
- ^.Chapitre  cy-apres. 

zr.  Marie  de  Montmorency  Chanoinefleà  Monts 
en  Hainaut,  aedé  l’vnc  des  premières  Dames  qui  accom- 
■-'W  pagnerent  l'Archiduc  Albert  au  voyage  qu’il  fid  en  Efpa- 
gne  pour  cfpoufer  la  ferenidime  Infante,  de  laquelle  elle 
ed  encore  auiourd’huy  Dame. 

zlHelene  de  MONTM.ORENCY  Chanoineffe  àNi- 
uelle  fut  mariée  l’an  mille  fix  cents  neuf  auec  Médire  Ri- 
chard DE  Mer  ODE  Scigneurd’Oignics,Yonchold, 
Mauperting, & Vvahagnies  , du Confeilde guerre,  Che- 
ualiet  de  Pordre  de  Calatraue , & Gouuerneur  de  Ba- 
paumcs,fils  de  Richard  de  Merode  Cheualier  Seigneur  de 
Frents,  & de  Marguerite  Dame  d’Oignies  fon  elpoufe , 

Vv  iij 
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Frcre  puifné  de  Philippe  de  Mcrodc  Comte  de  Mildcbourg, 
Vicomte  d’Ypre,  Baron  de  Frents,  Gouuetneurde  Bruges, 
Commiflàire&  grand  Veneur  de  Flandres,  qui  a efte'con- 
iointauec  leanne  de  Montmorency  hetitiere  de  Croifilles. 
Duquel  mariage  de  Richard  de  Merode  & d'Helene  de 
Montmorency  font  ilTus  deux  fils , appeliez  François  Sc 
Ricbardde  Merode.  Elle  eft  decede'e  à Bapaumes  Ivruief- 
me  iour  de  Mats  mille  fix  cents  treize.  Et  depuis  Ri- 
chard de  Merode  fon  mary  a elle  tué  d'vne  inoufqueta- 
de  aux  tranchées  du  flcgc  de  Bergues , le  xx  i x.  iour  de  i 
Septembre  mille  fix  cents  vingt-deux , eftant  Maiftre  de , 
Camp  d’vu  Régiment  de  y vallons. 
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£ XTRyiCTION  TATERN ELLE  BE  lEANNE 
de  feiint  Orner  Bame  de  ‘Reuurj  , dit  cojle  de  laquelle  ejl 
'venue  la  Comté  de  Adorheque. 


î. 

Charlss  b I 
s.  O M t R Chcua 
lier  Seigneur  de 
Morbeque  &Dta* 
noDUc , Gouuer- 
neut  ic  Opittine^ 
du  chalhau  de  U 
Morc  au  Boh  de 
Nicpe,eut  pour 
femme  Itannt  dt 
SstUtHi. 


r '•  r 

IFrançOm  n*S.  n 

O M t R CbeualiiT  | < 


1 1 A N I)  I S.  Omir 
ChetuUcr  Seigneur  de 


Sagneur  de  Morbe-J  Morbcqûe,IaBoufc 
aur . Gauuetneur  du  I Dianoutxc  fi:c.  Vi- 


I os  1 I Df 
S.  Omir 
CSeualier 
Seigneur  de 
Mo.'ix’que, 
Sranoutre, 

ZmbLog- 

iieD,di:c. 
Coafrillec 
Sr  Ch-un- 
^IJan  de 
^luiles 
Sue  de 
Sowoo' 
csé^lcde  J 
MantBibâ  - 
Aftktduc 
#Auftn- 
<2k  décé- 
da da  an- 
«kns  Cha- 
ftdhns  de 

ne,ft:C6> 

ccidefau* 

çoeraber* 
gue:  er- 
fOoCilt4n- 
*>*  iienuere 
de  Honde- 
•edbe  6c 
d’Alem. 
bon. 


lojftntdt  X.  Orner 

efp.eat.bt 

Àt 

gneur  de  Bouts , de 
en  t.  dt  Flan- 
dres Seigneur  de 
Drmeamp. 


que , Gouuetneur  du 
chaitcau  de  la  Motte 
J bois  , efpoufa 
tainette  de  BusUttel  en 
Axtho». 

Tfattau  d*  S.  Omir 
Religiculc  à Bout- 
bourg. 

laiftnê  de  S-  Orner 
femme  de  Frrt"faisde 
Candeties  Baron  de 
Colembcicq. 


MdrgHerita  de  S.  O- 
mer  malice  à Philifjt 
Seigneur  du  Vvrolad. 

Aérienne  AbbcfTc  de 
Niuelie. 

lajfe  dtS.  Orner  Sei- 
gneur de  Dianouuc, 


Dianouue  6c 
«>aue  licrcdiial  d'Ai" 
rc,  S:  Gouucnicur  des  j 
ville  chaileau  dudit  S 
Aire,  cfp.  Isqueline 
tCYne  Oame  de  Sou- 
ucraiu-'moalLn  , Vti- 
tmJle,Robcquc,&  Rc- 
nelqire. 

TrAWfais  de  S.  Orner 
Seigneur  de  la  Boiue 
ne  fut  marié. 


. I 

IlANNI  DI  S.  |FrAN{01« 
Omir  femme  de  I or  Mont* 
Lateys  de  Mcnima~J  m o R e K c Y 
renej  Seigneur  de  | Comie  de 
Beuury. 


AnnedeS.  Orner  alliée 
ïltnn  d'OUthni»  S<3- 
■ 5^gncurdeLigniercs. 


'ChMrlêidefaint  Orner 
Scign.de  Dxanouerc, 
Menés , Oudenen  , 6c 
Mocrkeric,  fut  mané 
en  I.  nopcct  à Fran- 
taift  de  Blais,  6t<n  a 
Ktcilcs,  6c  Oudenci^  lAgaes  sCOtgnies, 
eu  CaArc  , efp.  Ann^  delqucllei  a'eur  en- 
d*  Praet  Dame  de  ' ' 

.^^oetJtcrae. 


TfaitastdaS.  Orner 
Abbeffc  de  Mcfli- 


L Charles  de  faine  Orner 
mort  fans  enfam. 


/e«iuie  de  S.  O mer  fem- 
mcenr.lr.  de  Calard 
de  Halitii  Sugn.  dc 
Botjungurs  , puis  de 
CuU.de  B'^antharS  Ba- 
tC  deStien  fans  nous. 


Airian  d*  S.  Omer 
dccedc  cil  icuneirc. 


Aathaine  de  S-Omer 

Sagiicur  de  Mor- 
beque, Vicumce 
d'Airc , & Gouuct- 
neur  du  ctialleau  de 
U Motte,  mourut  à 
muteil'an  15I1. 

Itan  de  S.  Orner  dé- 
céda auAî  luis  auoir 
clU  manc. 


( Franfait  Scigneue  de 
Barbe  de  faint  Orner  I Recourt  Chaftcllaui 
mariée  à Franfais  dU  Lens.maric  à Yfn- 
Ketaurt  Scign.  dudit  » hetRicie  de  Val- 


Iicu,  6c  dc  CambLn. 


il»  s.  Omir, 
du  de  Meibcquc 
Sëgoeui  de  Hon-  1 

deteuftrc.Goinict.  1 . . j ^ 

J • Il  J I Snfanne  de  S.  Orner 

aeut  dc  la  yiUc  de  I , ' . , _ , 

s.  Om«  . .r-poofa  *”2"^,'*' 


Tulfics  Scjgn.  de 


Philif^  de  S.  Orner 
Seigneur  d’£m- 
blinghem,  eut  pou^ 
femme  Margsurue^ 
d'Alennes  hehttctc 
de  Holbeque. 


fFierredeS.  Osprer 
Seigneur  de  Molbe- 
que  & Embhnghem 
clp.  /<«ww 
Uul. 


franfais  de  S,  Orner 
mort  (ans  enfans. 


pfsilif^  de  famé  O- 

mer. 


loucapcUc. 


Françaife  de  Retaurt 
femme  de  Franfats  de 
V-viffac  gagneur  dc 
Taïuuy. 


JaqsuUne  de  Reeaart 
tiuuiéccn  i.  nopersà 
Anthema  de  Saqstaf- 
fet  Seigneur  dc  Dis* 
mude  , puis  à Fr«n- 
fan  de  Uoutmoraniy 
Seigneur  ,de  Bcrfec, 


Clastie  de  S-  Orner 
Cbcualier.ScigneiK 
de  Morbeque,  1» 
Boute  ,Souuetain- 
moutio,ViroiIlc,Vi. 
comte  hcjedital  de 
la  ville  d'AiiC  , Set- 
Cn.  de  Blcfy  , Bief» 
ici , Famechoo , S. 
Quentin,  Glomm- 
ghcni  : mourut  ûns 
auoir  efté  marie. 


tastjs  de  S.  Orner 
Scign.  dc  Robeque 


Morbeque , 
Vicôte  d'Ai- 
re , Seigneur 
dcSuuucram- 
moulin , Vi- 
miile,  Â:au- 
ues  terres, 
par  le  dcccs 
de  Robert  de 
S.  Orner  (on 
coufiü  gci- 


mareney  a 
prefeat  Côte 
de  Morbe- 
que,  SeigH, 
dc  Dranou- 
cre , la  Bou- 
te , Souse- 
rain-moalin, 
Vimülc , Rc- 
Jjicfciue,  (^c. 


Robert  de  S. 
Orner  Che- 
ualjcr  Scign. 
de  Moibe- 
quc.Draoou- 
tre, Robeque, 
Renefeure, 
&C.  Vicomte 
d'Aire,  pout- 
fiiiuit  l'ete- 
élion  de  la 


aogn.  UC  mon  oc  la 

fütidliéala  fiUc  dil^  (ètgncuae  dc 


Scig.  deTiameties. 


Pierre  dt  S.  Orner 
Seigneur  de  Dra- 
Doutre  &:  d'Oudo* 
aen  dcccdé  fans  b- 
gnée. 


Guifiainde  S.  Orner 
Seigneur  de  Scry  & 
de  Renefeure  , eip. 
laqnelme  de  Bail- 
lenl  fille  d'Anihoi- 
ne  Seigneur  dc  Bail* 
Icul  cnAitbois, 
^düoe  u’eut  cufuii. 


Morbeque  ei 
Comté,  dont 
le  Due  auoit 
clic  accordé 
aupcrauanr  à 
Antirame  dt 
S.  Orner  fon 
onclc,&)’ob- 
tuie  par  Let- 
tres du  vm. 
iour  de  Fc- 
uriet  1614. 
Tellement 
qu'il  fut  pre- 
mier Comte 
dc  Aiorbe- 
quc.  Mais  il 
mourut  fans 
entans  le  1. 
lourde  Sep-* 
(cmbtc  mil 
fia  ceutsdis^ 


(cpt. 
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if.  lEAN  D E MONTMORElSlcr 

CheUalifr  CoTtUe  d'Sjlem  ^ de  Adorheqtte,  Vicomte  djii. 
re,  ‘Baron  de  Haaeftjuerque  des  VvaJHnes , Sei^eur 
de  Berféeja  Boche,HelIem,Robeque,Souuerain-moulm, 
Renefcures  jVvimille yltranoutreJaBourre,  S.  Sluentin, 
Blejfy,  Blejfel,  Brecin ,Capf>elle t^Pont  d Efierre^  Beuury, 
la  Aîotte,  ç^c.  Alaiflre  d'HoJlel  de  la  ferenifinie  Infan~ 
te,  Gomterneur  des  'ville  ^ chafieatt  d'aire. 


Chapitre  V. 


SI  tort  que  l’aîge  l’eut  rendu  capable  des  armes, il  les  aÙa  porter 
enHongrie , & à la  conquefte  deT ranflÿ luaniç  foubs  Monfteut 
le  Duc  de  Mercueur,  & fouDs  leSeigoeur  GeorgioBafta,oùilra 
dit  plufieurs  preuucs  de  fon  courage,  airillant  aux  batailles,  ten^ 
contres.fieges,  ScalTauts  de  places.  A fon  retour  il  s'allia  par  mana^';; 
gcauec  Dame  M ACD  ELENE  de  Le  ns  fille  de  Mellire  Gilles 
dcLens  Cheutlier  Baron  desdeux  Aubignys,  Seigneur  de  Habatt, 
Vvarlus,  Giuenchy , & autres  terres,  Colonnel  de  dix  Compagnies 
Vvallonncspourle  fauice  du  Roy  Philippe  II.  & de  Dame  lof 


lENS. 

Efcimlé 
it)  I.  & 4. 
d’or,aoi. 
& de 
bie. 


fine  de  Noyelle  fafemme,quigilentauxClarilTcsen  la  cite  d’Ar- 
ras, & feur  puifiiée  de  Dame  Marie  de  Lens  Comteflè  d’Egmont, 
Princefle  de  Gauerc.  Laquelle  alliance  luy  a apporre  plufieurs  belles 
terres  & Seigneuries.  Dclàil  a efté  créé  Chef  &Capitaine  decinq 
cents  bas  Alemans,  puis  de  quatre  cents  V vallons  pour  le  feruicc 
du  Roy  d'Erpagne,&  Gouuerncur,  Capitaine,  & grand  Bailly  des 
ville  & Bailliage  de  Lens.  F rançois  deMontmorehcy  foa 
frère  aifné  s’eft  aulTi  démis  en  fà  perfonne  des  Corntez  d'Efterrc  & de 
Morbeque,  de  la  Vicomté d'Aire,BaronniedcHauefquerque,fei- 

gneurics 
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DE  MONTMORENCY.LIVRE  IIIL  J45' 
jgneuriesdes  Vvaftines,Berfées.& autres .quileregardoientapres la  ïjtïr- 
mort  d'kcluy  comme  fon  heritier  prcfompdf.  Il  a incroduic  & ba.  ^ ^ 
fly  vn  Conuent  de  PciesRecolIcâs  de  l'Ordre  deS.  François  en  la 
ville  d'Efterrc 

ENFANS  DE  lEJN  DE  MONTMORENCY 

Comte  iEflerre  ^7*  de  Morheque,  jÿ-  de  Ma  CDB- 
LEHE  OE  LEKsfd  femme. 

11.  Gilles  de  MoNTuoKEKCYdeccdéenbasaage. 

ti.  Nicolas  de  M o n t m o k e m c 'rporrele  tilcrede 
Vicomte  d'Aire,&eft  Meninedela  ferenilume  In&nte. 

ta.  Gillbs-Homorb'de  MoxTuoKEitCYeftnoar' 
ryà  laCourdu  Roy  d'Efpagne. 

ta.  Rodeicve  de  MoNTMORENCYmortenbas aageJ 

ta.  François-Philippe  de  Montmorency.' 

âa.  Helbnb  de  MoNTMoRENCYfilleai{hée,Chanoi« 
nelTe  à Mons. 


aï?  Marie-Françoise  de  MoNTMORENCYMeni- 
ne  delafereniHime  Infante. 


Marie-Isabelle  de  Montmorency  Cha-> 
noineiTe  à Niuellc. 

ta.  Anne  de  Montmorency  decedéeà  l’aage  defix 
fqimaines. 

aa.  Lbonore  de  Montmorency  morte  aagee  de 
\ dix  iours. 


aa.MABIE-TERESE  DE  M O NTMO  RENC  Y n&  fw  la 
& dcl’an  mille  fix  cents  vii^  & vn. 
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Rûvrï. 

LES  SEIGNEVRS  DË  ROVPY  ET  DE 

N O M A I N C. 

//.  JEAN  DE  MONTMO  RENCr 
Cheualier,  Seigneur  de  Roupj  &de  3'‘‘Qomaing. 

Chapitre  VI. 

v.m  tr-  Montmorency  Sei- 

dertui  f jg.  \^gncurdeFofTcux,  & de  Marguerite  des  Vvaftincs  là  femmes 
cucen  partageles  terresdcRoupy  & de  Nomaing,  auec  le  Moulin 
des  Vvaftinesj&brifa  fes  Amiesd’vn  Croiflànt  d’argent  au  milieu 
»4j.  de  la  croix,  comme  elles  fe  voyentfurleportail  du  chafteaudeRou- 

py , tymbrees  du  Chien,  &fupportecs  par  deux  Anges  qui  tiennent 
en  deux  rouleaux  ces  mots , Montmorency  o premier 
Chrestien.  Au  dclTus  de  l’EfculTon  cR aulTi  grauc  le  mot 
Aplanos,  & plus  bas  cette  infeription  en  grolTcs  lettres  , 1 e a N 
DE  Montmorency  Seignbvr  de  RovPy  et  de 
Nomaing  fist  faire  cette  forteresse,  oyr  fvt 

1513.  ACHEVEE  LE  XXIV.  lOVR  DE  IviLLET  l’aH  M-  Dxiii. 

Les  mcfmes  Armes  & deuifes  font  encore  reprefentées  en  vne 
vitre  de  l’Eglifc  pairochiale  de  Nomaing , auec  l'EfculTon  de  la 
Maifon  de  Bcrcus,  en  laquelle  ce  Seigneur  pnnt  alliance.  Car  ilcT- 
poufa  Ieanne  Hennette  dite  de  Bercvs,  fille  de 
Quentin  ScigneurdeBercus,&d’AnaRafedc  Landas.  Duqiielnu^ 


liage  narquirentpiufieunenfans.  Ilmourut  deuant  l'an  Oxzxr 
& inhumé enl’Abbaye  de  Sains  près  de  Douay. 

ENFuiNS  DE  lEAN  DE  MONTMO- 
rency  Seigneur  de  Roupy,(y  delà  JL»  Si  de  Ber- 
Cvs  fa  femme. 

ig.  Nicolas  de  Montmorency  Seigneur  de  Roupy 
& de  Nomaing  aura Ibn  Chapitre  cy^apres. 


DE  MONTMORENCY.LIVRE  IIII.  347 

18.  Qvintin  de  Montmorency reccut  ce  nom  en kovpy. 
mémoire  de Quintin  Seigneur  de  Bercusfonayeulmaternel; 

& félon  quelques  Mémoires  fut  côioint  par  mariage  auecla 
veuue  du  Seigneur  de  Saueufe.  Maisiln’élaiflà  aucuns  enfâs. 

18.  N...  DE  MONTMORENCYtroifiefmefilsmourutenrif- 
le  de  Rhodes  fans  auoir  elle  marié. 

18.  N.r.  DE  Montmorency  autre  filsjfut  Religieux  en 
l'Abbaye  d'Anchin. 


18.  Magdelsne  de  Mo  ntmorbn  cy  efpoufa  Bav- 
dryde  Roisin  Cheualier, Seigneur  de  Roilin,de  Mcau- 
ram&  dclaFlamengerie,  hlsdcBaudry  Seigneur  de  RoiTin 


roisin. 

fiandi 
de  gueulles 
d’ar((eot 

en. 


&d’Ancre,&deIeannedeSars(à  femme.  Le  traité  du  ma- 
riagefe fiftle vu. iour  de  Nouébrel'an  m.  dxiv.  en  prcfencc 
dcTcanncdc  Sars, de  laques  de  Roifin  Seigneur  de  Rongy, 
&d'OcER  DE  Montmorency  Seigneur  des  Vvafti- 
ncs  oncle  paternel  deMACDELENE.A  laquelle  fut  promife 
pour  dot  îafommede  quatre  cents  liutes  derente  perpétuel- 
le. Mais  depuis  elle  hérita  encore  des  terres  de  Roupy  & de 
Nomaing, par lcdeccs fans enfansdeNicoLAS  de  Mont- 
morency Ion  frere.  D’elle  & de  Baudry  de  Roifm  fon  mary 
nafquircnt  vn  fils  & deux  filles.Lc  filsappelléBWr)i  duiiom 
familier  à la  Famille  conrinua  la  pollcricc.  Marie  de  Ridjin 
fille  aifiice  fut  coniointe  aucc  Ferry  de  VvilTocq  Cheualier 
Seigneur  de  Mortanay,  aucc  lequel  elle  donna  vnc  verrière 
iVEglifc  dcNomaing  l’an  mille  cinq  cents  cinquante  &:  vn. 
ï.tIa^HelmedeRoiJtn\àpui{acccat  pourcfpouxAnthoincde 
la  Folle  Cheualier  Seigneur  dcGiuency  fils  de  Poras  de  la 
FolTc,  &dé  Marguentede  Bautfremez,  donteft  venue  An- 
ne de  la  FolTehcriticre  marice  à Robert  de  laT rametie.  B a v- 
dry  DE  Roisin  Cheualier  Baron  de  Roifm, Seigneur  de 
Meautain6cd'Ancrc,print  allianccauec  Gilcttc  Reucl  fille 
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34*  HIST.  DELA  MAISON  DE  MONTMOR. 

RovPY  de Louys  RcuclChcualicrScigncurdc  faine Hillairc,  Se  de 

Louyfc  de  Lannoy  Dame  d’Audrignics.  De  laquelle  il  a lait 
,>  fé  deux  tilsentrcautrcs,alfauoir  B AVDR  Y Baron  de  Roifiti 

marie  à Lconore  de  H cnnin  nllc  du  Comte  de  Bolfut,  Se  Iran 
drRoiJin  Seigneur  d’Ancre,  qui  a efpoufe  Maricdcla  Riuie- 
reDamedeChafteau-Tliicrry.M  AGDELENE  DE  Mont- 
morency leur  aycule  fut  entertee  en  l'Eglife  parochiale 
dcRoifm. 


i8.  Iaqveline  de  Montmorency  fut  Abbclfe  de 
Sains  les  Douay , où  elle  a fa  fcpulture. 


jS.  NICOLAS  DE  AfONTMOReNCr 
Sei^ettrde Roupy  &de 

Chapitre  VII. 

PH  ”h-’  T ^ comme  fon  pere  marie'  deux  fois , la  première  à C A T H E- 

Xrinede  Basserode  fillcdeLouys  le  Preuoft  dit  de  Bafl'e- 
Li  preI  rode.  Se  de  Icanne  de  Langléc  fa  femme.  Ce  qui  s’apprend  d'vne  ver- 
yost.  i-xcre,  laquelle  ils  firent  faire  en  l'Eglife  de  N omaing  l'an  mille  cinq 
U'awt  au  cents  quarante-fept.  Car  elle  eftemDcllic  des  noms  Se  Armes  d’eux 
dcnx.Sedeladeuilequ’ilportoitjalfauoirsAN  fin  Memoran- 
n'moSLc  ^ Enfecondes  nopccs il efpoufa  Florence  de  Vvissocq^ 
Je  gutui-  fille  de  Philippe  Seigneur  de  Bcaumy  Se  d'Anthoinette  dcBcrnemi- 
court,  laquelleeftoitfeur  dcFcrry  de  Vvilfocqallic  àMariede  Roi- 
finfaniepce.  Maisiln’eneut  aucune  lignée, non  plus  que  du  pie- 
micr  mariage  ; ainslailfa  feulement  vn  hlsnaturel. 

FILS  NATVREL  DE  NICOLAS  DE 

Montmorency  S eignmr  âeRoupy,(p‘fa  Bojlerilé. 

19.  Pierre  baftardDE  Montmorenc  YfùtSeigncurde 
Malboutry  , Se  viuoit  encore  l'an  mille  cinq  cents  quatre- 
vingts  dix.  De luy  fortit  vn  fils  nommé  François  de 
Montmorency  ScigncurdcMalboutry,quiaeftcma- 
riedeuxfois, l'vncàM  A CD  ELE  N E de  Hem  fille  dcHct- 
cules  Seigneurd’Oby,SedcDamoifelle  Catherine  de  Lan- 
das  ; Se  l'autre  à Damoifcllc  Marc  vERi  TE  de  P e 1- 
c H E N.  Il  eut  auffi  deux  filles , dont  la  première  efpoufa  le 
Seigneur  de  Villcrs  , Se  la  féconde  appcllec  Anne  de 
Montmorency  a clic  coniointe  auec  N . . . de  Bou- 
tonuille. 
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HISTOIRE 

de  la  maison  de 

MONTMORENCY- 

LIVRE  C I N CLV  I E S M E. 

LES  DVCS  DE  MO  NTMORE  NCT 
de  DamuiUe  fDairs  de  France. 

Depuis  /’ifWM.ccccLxxvii.  * prefent. 


Gvillavme  de  Montmorency  bien  que  fils  puifiié^e 
1e  AN  II.  Seigneur  de  Montmorency,  retint  ncantmoins  les  Ar- 
mes plaines  comme  Seigneur  de  ce  lieu,  qui  a donné  nom  à toute 
la  Fsûnille.  Et  apres  luy  les  Dues  de  MontmorencyIcs  ont 
aulit  toufiouts  portées  plaines. 
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Gviiiavmz  Seigneui  de  Moncmoicncy  & de  DamuillCf 
Gouueineur  & Baiily  d'Orléans. 


ICAH  p'i  Moht-  Anhe  Duc  de 
MO  Al  NC  Y Seigneur  Montmorency  « 
d’Efeouen*  P^ir  & Coime* 

I lUble  de  Fran- 

r ^ ^ "• 

ClAVDt.  LoVYSK. 


François 
DS  Mont. 
Baron  de  Ro 
chepotyGou* 
uerneur  de 
Paris. 


PHIlXTFt  DI  M. 
Euefque  de  Limoges. 

L o V r S K.  A N N t. 

M ARIl. 


François  Duc  Hbnry  I.  Charl«s  Gabriil  Gvii-iavmi  Eleonor. 
de  MontnfKxrency»  Duede  Moik*  ot  M.  Duc  DS  M.  dk  M.Seigit  leanne. 
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i5.  GVILLAVME  SEIGNEVR 


DE  MONTMORENCY,  D'ÊSCOVEN, 
de  Chantilly  , Damuille , Confiant  fainSte  Honorine , 
nAufoiSy  Chauercy,  ChafieaH-neuf,la  Roebepot, Thoréy 
(^c.  premi’r  Baron  de  France,  Confèiller  çf  Chambel- 
lan des  'Bpys  Charles  VIII.  Louys  XI /.  Franpois  I, 

Cheualier  d'honneur  de  Louyje  de  Sauoye  mere  du  Rpy, 
Gouuerneur  çÿ  Bailly  d’Orléans  Capitaine  des  cha- 

Jleaux  de  la  Bajliüe  de  S.  Antho  'me,  du  "Bois  de  Vincennes, 
de  S.  Germain  en  Laye.  • 

, (êl  « 

Chapitre  premier. 


bons  fcruiccsquc  G VILLAVME  DE  M O N T- chl[”lLt. 
^^■•■^^^MORENC  Y rciidici  cc  Royaume,  les  honneurs  fi- 
c^gnalcz  dont  lesRoys  rccompenfcrentfâ  vertu,  & les  usa. 
(^grands  perfonn.tges  fortis  de  fa  Brandie, qui  ell  def- 
ente  en  ce  cinquicfme  Litire,  luy  ont  iultcmentac. 
e ai'â  qnis  laloiiangc  deue  aux  premiers  & pluscelcbres  de 
fa  Maifon.  Il  cftoit  troifiefme  fils  de  I s A N 11.  du  nom  Seigneur 
de  Montmorency  , grand  Chambellan  de  France  , & vnique  de 
MaRgverite  d’O  Rcemo  NT  Gifeconde  femme.  Mais  l’o- , 
beîilânce  & le  rcfpecl  qu'il  porta  continuellement  à fon  pere,  & p°6-  '’*• 


l'infigne fidélité  qu’il  tefmoignadésfon  ieuneaageauRoy  Lovys  lovys. 
XI.  Tuy  firent  mériter  vue  fîngulierc  part  en  la  grâce,  en  la  bien-  ^ 
ueillancc  , & en  la  fucceffion  paternelle.  Car  durant  les  guerres  de 
Charles  DuedeBourgongne  contre  ce  Roy , non  feulement  il  de- 
rneura  au  lcruice  de  la  Majcflé , prés  laquelle  il  cftoit  des  le  temps 
de  la 'guerre  du  bien  public,  en  la  compagnie  du  Seigneur  du 
. Boucliage , & de  plufieurs  autres  grands  perfonnages  : mais 
, ' ■ aufii  Iran  Seigneur  de  Montmorency  fon  pere  ayant  elle'  fommé 

daller  en  l’armée  qui  fc  drclfa  l’an  mille  quatre  cents  foixantc- 1471.^ 
douze  , pour  marcher  contre  le  Duc  de  Bourgongne  & fes  ad- 
herans , & nepouuant  y alfifier  à caufe  de  fon  ancien  aage  .&  dé- 
bilite de  fon  corps  ,GviLLAVME,qui  fcul  de  fes  enfans  fc  trou- 
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ualors.prcs  de  luy',  d’autant  que  ceux  du  premier  lit  s'eftoienc  reti- 
rez cnArthoisac  en  Flandres, où  les  biens  delEAMNB  D E Fos- 
s E V X leur  mere  eftoient  fituez , offrit  comme  bon , vray , 3c  loyal 
fctuitcur  8c  fubjetdu  Roy,  de  feruit  au  lieu  de  fon  pcrc,  & repte- 
fenter  fa  pctfonne'auec  nombK  fuififant  de  gens  armez  3c  de  che- 
uaux,  pour  la  tuicionSc  defenfe  du  Royaume,  6c  delacholêpubli- 
quc.  En  confidcration  dequoy , pour  le  tecompenfer  des  fetuices 
par  luy  défia  faits , 8c  qu’il  reroit  cy-aptes  au  Roy  en  lafurditc  ar- 
mée, obéifTantau  commandement  de  fonpete , Sc  l’acquitant  du 
fcruice  qu’il  deuoità  faMajefté;  8c  pour  fubuenit  aux  frais , mifes, 
pertes  & dclpcns  qu’il  auoit  eus , 8c  poutroit  auoir , ou  luy  conuien- 
droit  faire  &:  fupportet  à l’occafron  de  cette  guerre,  8c  pour  plu- 
ficunautres  caufesiuftes  8c taifonnables,  iceluy  Scigneurde Mont- 
morency fon  pere  de  fon  bon  grc , puce  , franche , 8c  liberale  vo- 
lonté luy  donna,  céda , 8c  > tranfporta  pcrpctucllcmcnt  en  pur  8c 
vray  don  irrcuocablc  fait  entre  vifs,  pour  luy , fes  hoirs , 6c  ayants 
caufe , la  terre,  feigneurie , Baronnie , 6c  appartenances  de  Mont- 
morency: fuiùantle  bon  plaifir  8c  volonté  duRoy,  qui  enre- 
ccutlemcfmc  GviLLAVMEa  foy  8c  hommage  lige,  comme  de 
fief  mouuant  nuement  8c  plainement  de  fa  Couronne  à caufe  du 
Chaftellctou  Vicomté  de  Paris,  le  vingt-huiûiefinc  iourd’OéFo- 
bre  mille  quatre  cents  foixantc  douze. 

Tovtesfois  apres  le  décès  du  Scigneurde  Montmorency 
• arriué  le  v i.  iour  de  luillet  mille  quatre  cents  foixantc  dix-fep^ 
Lovys  de  Montmorency  fon  fecondfilstafcha  de 
s’cftablir  en  la  poflèlTion  de  cette  noble  8c  riche  Baronnie  tarit  pat 
foy  que  par  H V G V E s de  MontmoR e nc  y Seigneur  de 
Bouts  fon  coufin  , au  prciudicc  de  la  donation  precedente  : efti- 
mant  qu’elle  nc  deuoit  auoir  lieu  , Sc  que  Iean  de  Mont- 
morency fon  aifné  ftere  eftant  mort  vnze  iours  deuant  le  pere, 
les  principaux  biens  ptemcls  luy  deuoient  appartenir.  Mais  apres 
diuerfes  Plaidoyerics  célébrés  faites  au  Parlement  de  Paris  fur  ce 
fubiet , en  fin  la  rccreance  des  biens  contentieux  fut  adiugée  à 
G^V  ILLAVME  DE  MONTMORENCY,  pat  Arteft  du  XX. 
iour  de  luillet  mille  quatre  cents  quatre-vingts  crois.  Et  fur  ce  que 
Lovys  de  Montmorency  fonfteres'oppolâàrcxecu- 
tion  de  r Arrcft , pour  la  moitié  de  ladite  terre  8c  Baronnie  de  Mont- 
morency, feigneurie  d'Efeoutn, 8c  autres  frtuées  en  la  Preuofté  de 
Paris , qu’il  maintenoit  luy  apprtenir  à caufe  du  douaire  de  feue 
Ieanne  de  FOssevx  fa  mere  première  femme  de  Iean  Sei- 
' gneur  de  Montmorency  ; finalement  il  y eut  accord  paffé  foubs. 
le  feel  delà  Preuofté  de  Paris  le  Lundy  xxvi  i.  iourd’Oélobtecn- 
fuiuant,par  lequel  G VILLA  VME  qs  MoktmOREN  CYde- 
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DE  MONTMORENCY,  LIVRE  V.  J53 
' Tirant  garder  & entretenir  bonne  & vraye  amournaturcllc  & frater- 

* nelleaucc  ledit  Lov  Y s fon  frère, luy céda,  tranfporta,&delaiira 
, , i pour  tous  droits  tant  de  douaire  qu’autres  qu’il  pouuoit  prétendre 

fes  biens  du  défunt  Seigneur  de  Montmorency  leur  père,  tous  les 
fruits  & rcuenus qu’il  auoitlcuez  oufait  leuer  en  iccux,cent  liures 
dercnteannuclle&pcrpetuellcdcuës  par  Philippe  de  Mont- 
morency ClieualietSeigneurdeCroifillcs,auec  lesartcragesila 
1 terre , fief,  & Seigneuriede  laT our  au  Begue  fituée  à Chaumont  en 

Vvexin  .tenue  & mouuante  en  plain  fief  du  Seigneur  de  Roui  le- 
boizeiSi  autres  cent  liures  de  tente  fiir  les  terres  & fcigncuties  de 
Montmorency  &d’îfcouen,  rachcptables  dedans  quatre  ans  pour 
la  fommede  douze  cents  liures  tournois. 

Ce  Gvillavme  de  Montmorency  bienquefortjeu- 
11c,  ScnoncncorcdccoréderOrdredc Cheualetic,ne lailTa  pas  de 
mériter  auflî  la  faueur  dcCharlcsd’Anjou  Roy  de  Naples  & Com- 
te de  Proucnce  IV.  du  nom.  Car  ce  Prince  non  feulement  le  retint 
de  fon  Confcil,  & luy  donna  l’office  d’vn  des  Chambellans  de  fa 
Maifon;mais  aufli  par  fon  tclfament  fait  à Marfeille  le  x.  iour  de 
Décembre  mille  quatre  cents  quatre-vingts  vn,il  luy  légua  pour 
marque  dcl’eftimc  en  laquelle  il  auoit  favertUj&del’affeftionfin- 
f guliere  qu’il  luy  portoit,  la  fommede  fix  mille  efcusd’orjl’hono- 
k.rantdela  qualité' de  gener  evx  Escvyer.  Peu  apres  laNo- 
pblclTcde  la  Preuofté&  Vicomte  de  Paris  le  choifit  entre  plufieurs 
[/.aikres  Seigneursilluftres  pour aflifter  aux  Eftats  generaux  de  Fran- 
^^fe^^onuoquezcnlavilledcTours  par  lcRoyCHARLEs  VIII.  au 
' lis  de  Mats,  l’an  mille  quatre  cents  quatre-vingts  trois.  Etencet- 
^nde  aflcmblée  il  filt  tellement  paroiftrcfafuffiIàncc,qu’aute- 
^d’icelle,  le  Roy  le  retint  pareillementdunombrcde  fesCon- 
& Chambellans,  & le  receut  à foy  & hommage  des  trois 
la  Baronnie  de  Montmorency  : l’autre  ayant  efté  adiugé 
peu  dtiSiac  à I E A N de  Montmorenc  YScigncutdeNiueflc 
fon  nepucu  pour  le  droit  de  douaire  qu’il  y deniandoit  à caufe  de 
, . lu  A NNBDE  Fossevx  fon  ayeulc  ; ainfi  qu’a  efté  défia  temat- 
' '^fcplus  particulièrement  au  1 1.  Chapitre  du  Liure  IlII. 

vtre  cofte'  Pierre  d'Orgemont Seigneur  dcMontjay , de 
Ctâmlly,  Aufois,  Chauercy,  Montefpillouer,&  autres  terres,  fe 
voyant  ums  ligne'e  de  feue  Marie  de  Roye  fon  efpoufe,  partagea 
_ tousfesbiens  entre  Gvillavme  Baron  de  Montmo- 
R.BNCY  & Guillaume  de  Broullart  Seigneur  de  Badouuille  fes 
^ ^ nepueux,  enfans  de  Margveritb  d’Orgemont  fa  feur. 
^■«rEn  fuite  duquel  partage  fait  le  quatorziefme  iour  de  luillct  mille 
^^-^uatre  cents  quatre-vingts  quatre,  Gvillavme  de  Mont- 
" ,Uo  R £ N C Y,qui  en  eut  pour  fa  part  les  feigneutics  de  Chantilly, 
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MONT-  Auffois,  Chaucrcy,&Montefpillouer,  efpoufa  A N N E Pot  fille 
MOREN-  Qjjy  PotCheualicr.ComtedcS.Pol, Seigneur  dcDamuillc, de 

la  Roche  deNolay,  deChaftcaiincuf.Thoré,  la  Pruneau  l’or, 
Confcillcr&  premierChambellandesRoys  Louys  XI.  & Charles 
VIII.  Sc  Senefchal  de  V etmandois , 6c  de  feue  Marie  de  Vil- 
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LIE  RS  fa  femme  defeendue  en  cinquiefme  degré  de  Pierre  de 
Villiers'ieigneurdel’Ifle  Adam,fouuerain  Maiftred’HofteldeFrâ- 
ce  , oncle  de  Perrenellede  Villiers  bilâyeule  du  mefme  Gvil- 
LAVME  DE  Montmorency.  De  façon  ouAnne  Pot6c 
luy  fc  trouuerent  parents  du  quint  au  fixiefme  degrez  de  confan- 

?uinité.  Le  contrat  de  leut  mariage  fut  palTé  à Paris  le  Samedy 
ixfepticfme  iourdeluillctaudit  an  quatre-vingts  quatre,  enpre- 

àîie 


i qua 

fence  de  Pierre  d'Orgemont  Cheuàîier  Seigneur  de  Montjay  6e 
de  Chantilly , Confciller  6c  Chambellan  du  Roy , oncle:  de  Guil- 
laume Gouffier  Cheualier  Seigneur  de  Boiiy,  pareillement  Cou-' 
fcillet  6c  Chambellan  du  Roy,  6c  deColart  d'Anglure  Seignoi^ 
de  Bourlaimont,  beaux- frétés  : de  Guillaume  de  Broullarc  Sei- 
gneur de Badouuille 6c  de  Lify  fur Ourc,  frerevterin, 6c deColart 
Gourle  Cheualier  Seigneur  de  Monfures  mary  de  Matiede  Broul- 
lart  feurvterine  deGviLLAVME  de  Montmorency.  Et  de 
la  part  d’Anne  Pot  y afitft erent  femblablement  Guy  Pot  Comte  de 
S.  Pol  fon  pere,  Philippe  Luillier  Baron  de  Cailly  Confeiller  6e 
Chambellan  du  Roy,  Capitaine  de  la  Baffille  de  faint  Anthoi- 
ne,  6c  Gabrielle  de  V illiers  (a  femme  feur  de  feue  Marie  de  V illiers. 

Margverite  d’O  r g e m o n t mere  du  Baron  de  Mont- 
morency ne  fe  trouua  point  au  traité,  foit  qu’elle  fuft  abfente  6e 
empefehée  ailleurs,  oubien  que  lamorteuft  défia  terminé  le  cours 
de  là  vie.  Tant  y a qu’apres  fon  décès,  6c  celuy  de  Pierre  d’Or- 
gemont  Seigneur  de  Montjay  6e  deChantilly  fon  frere,le  mcfmc 
Baron  accorda  auec  Marie  de  Broullart  Dame  de  Monfures  6c  de 
Marines  fa  feur  maternelle, pour  tous  les  droits  quelle  pouuoit 
demander  tant  en  leur  fucceffion,  qu’en  la  feigneurie  d’EmureC- 
fault  eu  Bourgongne  venue  de  Millesde  Paillait,  pat  Lettres  du 
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X 1 1 1 . iour  d’Aouil  mille  quatre  cents  quatre-vingts  treize.  Au-mont- 
quel  an  il  s'obligea  aulTt  de  payera  Colart  d’Anglure  Seigneur  deMOREN- 
Bourlaimont &a  Margverite  de  Montmorenc  Yfafem-'^'^' 
me,  la  fomrae  de  neuf  cents  vingt  liurcs  pour  tout  ce  qui  leur 
pouuoit  appartenir  efdits  biens.  Et  peu  apres  René  Pot  Efchan-  p»s 
fon  ordinaire  du  Roy , ayant  fuccedé  à Guy  Pot  fon  pereauxfei- 
gncuries'dc  la  Roche  de  Nolay,  de  Chafteau-neur,  Giury  en 
Chalonnois,  faint  Romain,  Neclle,  Thoré  fur  Oufehe,  Thoré„ 
en  Tonnetrois,  la  Prune  au  Pot.Champroy,  Mcncrtou-Sallon, 

& Damuille,  il  confitnaa  le  mariage  que  ce  Baron  de  Montmo- 
rency auoit  contraire  auec  Anne  Pot  fa  feur  : comme  firent 
fcmblablement  Louys  de  Villicrs  efleu  confirmcEuefqucdcBeau- 
uais,  Louys  Pot  Eucfquc  deTournay,  & Abbe  commendataire 
de  S.  Lomer  de  Blois,  Maiftre  Denys  le  Mercier  Clianceliet  du 
Duc  d'ürlcans,  & autres  exécuteurs  du  teftament  de  feu  Guy 
Pot.  Dequoy  y eut  Aûc  expédié  le  Samedy  ix.  iour  dcMay  mille , ^ y j 
quatre  cents  quatre-vingts  quinze. 

Il  y auoit  peu  de  Seigneurs  en  France  plus  experimentez  au 
iâit  & art  militaire  queG  viLLAVME  dé  M on  t-m orency. 

où  vint  qu'au  Pas  d’armes  tenu  au  challcaudcSandricoutt  prési;»«  mi. 
iPontoifcle  xvi.  iour  de  Septembre  mille  quatre  cents  quatre- 
' vingts  treize,  il  fut  ellcu  6c  ordonné  pour  crtre  vn  des  luges  du^"|,‘J'"- 
; combat  auec  le  Seigneur  de  la  Rocheguyon,  le  Bailly  de  Gilbrs 
Seigneur  du  Frclloy  de  laMaifon  de  la  Vicuuillc,  le  Seigneur  de 
Sains  Bailly  de  Scnlis,  le  Seigneur  du  Bellay,  &AmbroiIcde  Vil- 
liersScigncur  de  Vallcngoujart  oncle  maternel  d'Anne  Pot.  Les 
Chefs  de  la  première  B.mdc  des  Aflàillanscftoient  laques  deColli- 
gny  Seigneur  de  Chalbllon,  6c  Gafpat  de  Colligny  fon  frété.  Les 
Tenants,  lean  de  Poitiers  Seigneur  de  S.  Vallier  pcrc  de  Madame 
la  Ondaede  deValcntinois,  Bernardin  de  Clermont  Vicomte  de 
Tallard  8c  Seigneur  de  Clermont  en  Dauphiné,  Louys  de  Hedou- 
uillc  Scigneurdc  Sandricourt , Georges  de  Suilly  Gouucrneur  de 
CouITy,  leandeHedouuille  Seigneur  dcFtemecourt.Pictrcd’Or- 
gcmjmt  Seigneutdc  Mcry , 6c  laquesdeTinteuille, ou  Dinteuillc, 
grand  V cneurdu  Duc  d'O  rlcans. 

Le  mcfinc  Gvillavme  Baron  de  Montmorency  fc  trouua 

au  Sacte8c  Couromiemcnr  duRoy  Lovys  XII.auparauantDuc 

d’O  rlcans,  6c  l’accompagna  à l’Entrée  folcmnellc  qu’il  nften  laiovYs 

(ville  de  Paris,  le  Lundy  fécond  iour  de  luillct  mille  quatre  cents 
[quatre-vingts  dix-huit,  auec  les  Comtes  de  Nalfau,  de  Dunois, 
ÿae  Guife,  de  Monqjcnfier,  6c  de  Ligny  ; les  Seigneurs  de  la  Tri-P'S  '*»- 
S mouille,  de  Picnnes,  de  Chaumont,  6c  autres,  tous  fi  richement 
htJnlleT^,  eJr  fiomptueufement  montes^  fur  courfiers  genets  harderf  de 
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ONT-  drap  Ser,  &•  à papillones  de  fin  or,  & autres  couleurs  , que  Cejloit 
chofe  ineflimahle  à veoir  & comprendre,  dit  l’Authcur  des  ceremo- 
nies obfcrue'csà  ccnc  Entrée.  Il  luy  rendit  pareillement  aucu  de 
fa  Baronnie  de  Montmorency  an  mois  de  Septembre  enfuiuant, 
ôc  puisralUfta  en  vn  voyage  qu’il  lift  en  Touraine.  Car  il  y a Let- 
tres dattéesdeChinon  levingticfme  iour  de  Décembre,  par  lef- 
quellcs  fa  Majefté  luy  donna  l'office  de  Capitaine  & Gouuerncur 
du  Challeau  de  S.  Germain  en  Layc,  aucc  la  fupcrintcndance  & 
le  regard  fur  les  offices  des  eaux,  forefts,  & garde  des  chaffes  de 
ce  lieu , que  tenoit  auparauant  lean  de  Louen  Chcualier,  Gou- 
uerneur  de  la  Duché  d’Orlcans.  Et  par  autres  Lettres  expédiées 
le  diihuitiefme  iour  de  luin  mille  cinq  cents  trois  en  la  ville  de 
Lyon,  où  ce  Seigneur  fuiuit  auffi  le  Roy,  il  luy  conféra  encore 
l'office  de  Capitaine  de  la  Baftille  de  S.  Anthoine  de  Paris,  vac- 
quant  par  la  mort  de  feu  Philippe  Luillier.  Voire  il  l'honora  de 
de  la  charge  de  Confeillcr  & Chambellan  ordinaire  de  fa  Maifon, 
& luycommift  outre  cela  le GounemementSc Bailliage  delà  Du- 
ché d'Orléans , comme  tefmoigne  l’Aûc  de  la  prefentation  5c. 
nomination  par  luy  faite  de  la  perfonne  de  Meffire  Thomas  de 
la  Vilictte  Preftre  à Monfieur  l'Eucfque  d'Eureux,  pour  le  pour- 
ueoir  de  la  Cure  de  S.  Pierre  de  Charnelles  Qui  eft  vnc  parroiflê 
fituée  en  la  feigneune  de  Damuille  a luy  efeheue  nouuellement 
auec  la  Roche  de  Nolay,  vulgairement  dite  l^'Rochepot,  Cha- 
fteauneuf,  Thoré,  la  Prune  au  Pot,  5c  autres  terres  cy  deuant  nom- 
mées , par  le  décès  de  Meffire  René  Pot  Baron  de  la  Rochepi^ 
Seigneur  de Chafteauneuf  5cdeDamuilIc,  Confciller,  Chamocl- 
lan  du  Roy , 5c  Senefchal  de  Bcaucaire,  frère  vnique  d'Anne  Pot 
fa  femme.  De  laquelle  feigneurie  de  Damuille  il  Wl  foy  6c  hom- 
mage auRoyle  xii.  iour  d'Oéfobreaudit  an  millecinq  cents  trois. 
Etle  Vendredy  vu.  lourde  luin  millecinq  cents  quatre, il  acquift 
deMaiftrc  loachin  le  Gras  Preftre  fils  6c  heritier  en  partie  de  dé- 
funt Chtilfophlelc  GrasEfcuyerScigneurdc  Bigars,  les  fiefs  nom- 
mez Charnelles  6c  Aumere  aflls  en  la  mefrae  paroiffie  de  Charnelles 
6c  là  enuiron , lefqucls  auoient  cfté  donnez  autresfois  pi\f  I a- 
Q_y  E S Seigneur  de  Montmorency  ôc  de  Damuille  fon  ayeul  en 
failànt  le  mariage  de  Denyfe  là  fille  naturelle  aucc  Robert  En- 
guerran  Efeuyer.  Comme  auffi  il  accorda  enuiron  ce  temps  aucc 
Meffires  laques  de  Dintcuillc,GauchcrdcDintcuillc,  5cautre  la- 
ques de  Dintcuillc,  neueux  de  feu  Meffire  Guy  Pot,pour  les  legs 
teftamcntaircs  qu’il  leur  auoit  faits. 

Le  Roy  Lovys  XII.  rcutd’ailleurscn  tcllccftimeô:  réputa- 
tion pourfaprudcnce,qucs’achcminant  cnitaliccontrc  les  Veni- 
I J 09.  tiens  Vanmille  cinq  cents  neuf, il  le  laiflà  aucc  le  Chancelier,  6c  les 
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ScigneursdcS.  Vallicr  &du  Bouchage,  pour  aflîftcr  de  confeil  la  mont- 
Roync  Annede  Bretagne, & auiferaux  arfàircss’il  enfuruenoitau-ç°*^^''" 
cuns.  Deforteque  lors  ce  Gv  i llavme  Baron  de  Montmoren- 
cy  ne  fift  pas  le  voyage  d’Italie  comme  aucuns  ont  laifle  par  eferit,  /»»»r  * ‘ 
ains  demeura  en  France  au  ty  mon  de  l’Eftat.  Le  Roy  ne  l'ayant  pas 
recogneu  moins  capable  de  feruit  la  Couronne  aux  occafions  de 
paix,  qu’en  celles  de  guerre.  Mais  comme  le  plus  beau  ferain  des 
Iplendeurs  Sc  profperitez  humaines  cil  toudours  meflé  de  quelques 
troubles  & orages  funeftes  : aufli  lemefme  Seigneur  combléiufques 
icy  dctantd’hôneursfignalez,  fentit  en  fuite  vn  rude  coup  de  l’affli- 
«Slion  communeaux  plus  grands  Princes.  Car  lamortle  priuadela 
côpagnic  d’ANNE  Pot  fon  elpoufe,quircnditfonamcauchaftcau 
de  Chantilly  le  vingtquatricfme  iout  de  Feuricr  mille  cinq  cents  * 5 • ° • 
dix.  Son  corps  fut  enleucly  dans  le  Chœur  de  l’Eglife  de  S. Martin  de 
Montmorency  foubsvnc  tombe  de  marbre  eflcue'e,&  foncoeuren 
l’Eglifc  des  Cordcliersde  Senlis,  presla  fcpulture  de  Pierre  d’Or- 
gemont  Seigneur  de  Montjay&  de  Chantilly,  & de  MariedcRoye  pi™",! 
la  femme , aelfoubs  vne  pierre  quatre'c,dont  l’infcription  porte  par 
erreur  quelle  décéda  l’an  mille  cinq  cents  vnze. 

Trois  ans  apres  la  Royne  Anne  de  Bretagne  mourut  aufli  à ' 5 * î • 

' - Blois,  & fut  apportée  en  l’Eglilc  de  S.  Dcnysaucc  vne  grande  & ma- 
giiifiquepompCjà  laquelle  alhfta  le  melme  Baron  de  Montmorency 
entre  les  Seigneurs  plus  prochains  du  corps.  Puis  tournant  fespen-^'^  "’’ 
fccsàladcuotion,  il  obtint  du  Pape  Leon  IX.  permillion  pourluy 
&pour  fesfucceifcurSjdcfairc  dirc&cclebrcr  tous  diuins  feruices 
j en  la  Chapelle  dcS.  laques  ôe  de  S.  Chriftophlc  fondée  dedans  fon 
^ chafteaudeChantilly.toutainfi  qu’enl’Eglifc  parrochiale  de  faint 
Liœard,  par  B ulle  don  née  à Boulongne  en  1 talie  le  xx  v.  iour  de  Dé- 
cembre l’an  mille  cinq  cents  quinze.  Auquel  temps  leRoy  Fram-  * S ' 5- 
ç o I s l.  ayant  fucccdc  à Louys  X 1 1.  augmenta  encore  à ce  Seigneur  t,R  a n - 
les  faueuis  qu’il  auoit  reccues  de  fes  predecelfcurs.  Car  non  feule-  cots  i- 
wcncille  pourucutdes  officcsdeCapitaineduchaftelâc  donjon  du 
Boisde  Vincenncs.SedcConcicrgc&gardede  la  Tour  de  Beauté 
fut  Marne,  que  tcnoitaiip.arauant  le  Seigneur  de  Grauillc,parLet-P*B-  *“• 
très  du  dernier  iour  d’Oélobrc  mille  cinq  cents  feize:  mais  il  le  i5 
choifitaueccela  pour  Chcualicr  d'honneur  de  Madame  Louyfe  de 
SauoycDuchclTcd’Engoulefincfa  mere,  &l’honoradu  Collier  de 
l’Ordre  de  S.  Michel  en  vne  faifon  que  la  Noblelfe  & la  Vertu  ne 
pouuoicntafpircràqualité,  qui  leur  apportai!  plusdcrefpcétny  de 
grandeur  leftant  lors  l’extrctneni.atque  de  gloire  que  les  Seigneurs 
I ,Françoisdcfiroicntauecplusd’alfcaion,qu’aucunecharge  oudi- 

gnitcqucllequ’cllefulL  Marquedont  noftre  G villavme  parut 
accote  entre pluficuts  autres Chcualictsau  Sacre  & Coutonnemet  ‘r* 
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mont  dcIaRoync  Claudcptcmicrc  fcramcduRoy cclcbrcdansS.  Dcnys 
MOREN.  lo  Dimanche dixicfmc  lourde  May  mille  cinq  cents  dix-fept.  Et  à 
rEntre'efûlcnncllc quelle fift en  la  villcde ParislcMardy  enfuiuât, 

7 .^1.».  il  marcha  deuant  & au  plus  près  de  fa  perfonne  aucc  les  Princes  &c 
autres  Seigneurs. 

1510.  L’a  n mille  cinq  cents  vingt  il  approuua  l'accord  fait  cy  deuant 
Ficouc».  aucc  Mathieu  de  Longucioue  fieut  d'Yuerny  fon  procureur  par 
p*5-  “>•  (la  Broullart  Seigneur  de  Montjay  : qui  luy  quitta  tous  les 

droits,  portions,  & demandes  qu’il  pouuoit  faire  fur  les  biens , ter- 
res, &fcigncur  es  delà  fucceflion  de  feu  Pierre  d'Orgemont  Sei- 
gneur de  Montjay,  de  Chantilly,  Chauerc)',  A utfoix,& autres  ter- 
res .moyennant  cette  feigneurie  de  Montjay  ,fcs  appartenances  & 
dépendances , & la  fomme  de  trois  mille  cinq  cents  liurcs.  Puis  il 
anillaàl’alfcmblceou  confeil  tenu  par  le  Roy  contre  Charles  Duc 
de  Bourbon, Conneftablede  France,  le  Mardy  vni.  iour  de  Mars 
mille  cinq  cents  vingt-trois.  Et  l’année  d’apres  la  Cour  de  Parle- 
ment de  Parisluy  fift  vn  honneur  tres-rare,  voire  fi  peu  commun  aux 
Seigneurs  de  facondition.quel’exempleencftparauanture  vnique. 
Carvoieyeequis’en  lit  dans  les  Regiltres  du  mefme  Parlement,  fi- 
dclles  tefinoins  de  la  vérité. 

Est  A N sfuruenues  àcetteauguftcCGurLettresminiuesdcMa^ 
ît  dame metedu  Roy  François  I.  Regenteen  France.delaprifedcfoBfi' 
,J‘  fils  à la  bataille  de  Pauie,  le  Mardy  vu.  lourde  Mars  mille  cinq  céts., 
T,’s77tjy  vingt-quatreau  matin.fut  arrefté  que  la  Cour  s’alTcrableroft  l’apret- 
^V'*  .porte  le  Rcgiftre,y«f  ordonné  enrrea^ 

i/té  très  chofes.  Que  on  enuoyeroit  deiters  le  SElGU^y  K DE  Mo  HT-, 
MOKEHCY  ,lify  prier  qu’il  voulujlvenir  & refider  en  la  ville  de  Paru, 
auecques  luy  quin:(eou  Vingt  Gentilshommes  de  ceux  quilco- 
cmf’“  ^”^‘P’''ti>‘^fl<^'^gttit‘ili<>nneur0‘eonfeifipour,ji  hefoin  eftoir, les  employer 
pour  le  feruice  du  Roy,  du  Royaume, paix  & tranquilité  de  cettedite 
ville.  EtauSamedy  luiuâtcftadiourte,qucceiourapresdifncr<»m«i 
en  l’ajjèmhlée  tenue  dans  la  fale  verte  par  ordonnance  de  laCour  Mettre 
Gvillavme  de  Montmorency  Cheualier  de  l’Ordre, 
Seigneur  dudit  heu, lequel  dijl  qu’il  auoit  entendu  l'inconuenientpiruenu 
au  Roy  çjr  au  Royaume  ,qm  ejloit  fi  grand  qu’impojlihle  ejloit  de  plus.  Et 
qu’il  auoit  receu  les  Lettres  que  la  Cour  luy  auoit  eferites  par  Afaijhe 
Mathieu  de  Longuejouë  Confeiller  du  Roy  Maijlre  des  Requejles 
ordinaire  de  fon  Hoflel  ,par  lefquelles  on  luy  mandoit  qu’il  vint  en  cette- 
dite  Ville  pour  auifer  à la  conferuation  d'ieelle  , cy  aux  affaires  du  Roy 
<y  du  Royaume.  Et  mercioit  la  Cour  de  l'honneur  que  on  luy  auoit  fait 
de  le  mander.  Qjpil  n’efloit  f tofl  venu  qu’tl  eufl  bien  voulu  pour  aucuns 
fes  affaires,  y quil  ferait  ken  aife  qu’il peufl  efire  en  la  Compagnie 
pour  poiiruoir  aux  affaires , y mefmement  aux  chofes  f grandes  qu’efloit 
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t!tte-cy:& qu'il  efloit  cLdiberé  d'y  employer  fa  puiffance , f»i  corps,  (ÿ-  mont- 
Jes  biens,(y  n’y  riens  ef^argner  pour  faire  feruiceauRoy,auKoyaume,^°^^^' 
■ d’àlachofc  publique,  ry- à la  ville  de  Paru,  ajaqueüe  il  efloit  fort  tenu 
mettrait  tout  ce  qu'il  pourrait  pour  pouruoireyauifer  au  fait  du  Royaume 
&de  ladite  viüe,  £jr  efloit  prefl  de  faire  tout  ce  qu  on  luy  commanderait. 

Qu’il  auoit  amené  auecluy  deux  ou  trou  per fonnages  qui  fe  congnoijfoient 
au  fait  de  la  guerre , gp-y  auoient  eflé  toute  leur  vie  nourru,  nommetg 

Raconny,  Vierne,gs‘ feraient  pour  faire  feruice  à ladite  Ville, 

ey  les  ferait  aller  par  toutou  ceux  de  laditevtllevoudroient.  Aptesc^uoy 
Mcllitc  Ican  de  Scluc  premier  Prcfldcnt  récita  & dift  ce  qui  auoit 
cfté  délibéré  le  matin  a la  Cour.  Etcefait,  fut  ordonné.  Que  tout 
les  articles  y deliberations  qui  auoient  eflé  par  cy-deuant  faites  tant  en 
0 la  Ma  'ifon  de  la  Vide,  que  en  la  Chambre  du  Confeil,  feraient  monflreg 
• J.,  ty  communiques^  audit  S i R £ D B M o n T M o R e N c y , ^«i  /ex pour- 
Jjferoir  communiquer  auxgens  quiefloienten  fa  compagnie,qui  fe entendoiet 
4M  fait  de  la  guerre  ; afln  que  s’il  y failloit  aucune  chofe  corriger,  ledit 
Montmorency  en  aduertifl  la  Compagnie  pour  y auifer  y 
^^^pfuruoir.  Ce  que  ledit  de  Montmorency  difl  qu’il  ferait  volontiers. 

Pvis  leLundy  xin.  iour  dcMats dumatin(continuecncotclc 
^RegiRtc)  Mefire  Gvillavme  de  MONTMORENCvC/if- 
C fiiier  de  l'Ordre,  Seigneur  dudit  lieu  Vint  derechef  au  Parlement,  jdu- 


Mefire  lean  de  Selue  premier  Prefident  difl , Qiiapres  que  U 
((  CifiT  auoit feeu  les  nouuelles  telles  qifil  auoit  pieu  à Dieu  lesenuoyer  en 
fl^â^R«yaume,on  auoit  auisé  que  chaeunfedeuoit  humilier  y retirer  Vers 
^ Il  ■’  Sitté  four  pacifier  fon  ire,  y qu’il  fallait  pouruoir  aux  affaires  de  cette 
. efloit  la  capitale  du  Royaume,  y faire  que  le  peuple  d'icelle 

■'^•p^jff^s&demeurafl  en  l’obéiffance  du  Roy,  de  Madame  fa  mereRe- 
France,  y Mefiieurs  les  Enf ans  dudit  Seigneur,  y empefeher 
mauuais  garçons  n’entraffent  en  cettedite  ville,  que  aucuns 
murmStidi^mfolences , yaffemblées  ne  fe  fijjént  en  icelle.  Et  pour  touf- 
tours  U tem-en  paix,  tranquillité  y vnion,  il  auoit  eflé  aduifé  par  la- 
dite(Oour,queon  luy  donnerait  la  peine  devenir  en  cettedite  ville , pour 
t asm»  qtt  U auoit  tnladitc  ville.  QiÇileflott  homme  de  grande 
ïX^falENCE  ET  DE  Co  H S Eït , tant  pour  le  fait  de  la  guerre 
^ue  igtfifolicede  la  ville.  Et  luy  auoit  eflé  enuoyé  Maiflre  Mathieu  de 
longuejùü  Confeiller  du  Roy  y Maiflre  des  Requefles  ordinaire  de  fon 
fi-lojtel.  Et  que  on  n’auoit  point  craint  de  luy  donner  cét  ennuy  , confide- 
éir.JCrtnt  le  bon  Vouloir  qu'il  auoit  audit  Seigneur  ,madite  Dame,  mefdits  Sei- 
^Êpieurs  fes  Enfant.  Et  y auoit  occafion  à la  Cour  de  le  merner  de  ce  qu’il 
jKfe/f  venu.  Q^d  auoit  eflé  ordonné  qtion  luy  monflreroit  y communi- 
THÊ^oit  tout  ce  qui  auoit  eflé  fait  tant  pour  la  tuition  y garde  de  cette 
^Be,quepour  les  affairesdu  Roy  y du  Royaume.  Et  ce  qu’il  trouueroit 
i^faroit  bienydemoureroit,  y ce  qu’il  penferoit  deuoir  eflre  rabillé  ou 
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adiotijlc,  ortie  ferait.  Elle  friait  la  Caurd'afifler  aux  .Alfemllées  aui  pe 
feraient  en  la  Chambre  du  Confeil,  au  en  la  Sale  'verte  i & de  aonnef 
canfeil  à ceux  f<i  eflaient  camrnii  à fe  trauuer  aufdttes  affembUes , afin 
de  tenir  le  feufle  de  cette  ville  en  faix  0-  vnian , 0 en  l'abeijfance  dudit 
Seigneur , de  madite  Dame,  & mefdits  Seigneurs  fes  Enfant.  Et  quafret 
le  feruice  qu'il  ferait  audit  Seigneur,  madtte  Dame , 0 Mefeigneurt 
fes  Enfant, il  ferait  fort  grand  flaifràlaCour. 

A Qvoy  le  Seigneur  de  Montmorency  re(pondic,2*t^ 
remerciait  la  Cour  humblement , dequoy  on  luy  auoit  enuoyé  Vn  tel  jter- 
fonnage  four  le  mander  Venir  Vert  ladite  Cour.  Ce  qu'il  auott  fait  v»- 
lantiers,  0 que  ce  luy  efioit  grand  honneur  dequoy  on  auoit  fenfe  quü 
fourreit  faire  feruice  au  Roy  0 au  Royaume.  Et  qu'il  ejloit  délibérée^ 
emfloyer  le  demourantde  favie , 0 de  faire  tout  le  feruice  qu'il  fourrait 
a cettedite  ville,  des  forte  t de  laquelle  il  ejloit  né,  0 auoit  a l'entour  de 
ladite  ville  lefrincifal  dejon  bien.  Y emfloyeroit  fi  feu  defçauoir  qt3l 
auoit  ,0  ferait  toutee  que  on  luy  commandcroit,0  ce  qu'il  fourrait  fai; 
rc  félon  fon  aage.  Et  que  four  le  fait  de  la  guerre  il  auoit  amené  trois  ~ 
fonnaget,  quiyauoient  toufiours  e fie  nourris , 0 qui  fey  entendaient 
à affaillir  que  a défendre.  Lefquelt  s’emfloyeroient  Volontiers  à faire 
le  feruice  qu'ils  fourraient.  W 

Lors  le  Prcfidcnt  de  Scluc  luy  dift , Quil fallait  qu'il  frmt U 
feine  d'aller  Voir  les folfet'0  murailles  delà  Ville , l'artillerie , 0t»Htie 
qui  efioit  neccffaire  de  faire  four  la  garde  0tuition  de  ladite  vilU,fm^ 
mettre  le  tout  en  efiat  : afin  que  on  en  feu  fi  efire  frefi  s'il  furuenoit  qstdf 
que  inconuenient , que  Dieu  ne  voulufi.  Et  que  les  chofes  fe  fourmetm- 
flusatfement  faire,  0 mieuxà  cette  heure  qu'il  n'efioit  nouuelle  Jeguer^ 
re ,que  letemfs  efioitentranquilité,0quel'on  n'efioit  fointfreffij^ 
fi  les  ennemis  efioient  entrer  dans  le  Royaume , 0 à moindres  fraiç^ 
Car  la  defienfe  d'vn  efeu  qui  fe  faifoit  en  temfs  de  faix  Valait  dix  efm\ 
au  temfs  que  l'on  efioit  frejje.  Et  qu'il  fifi  le  tout  à fonaife,  0feu  àfair. 
0 ne  craignifi  foint  donner feine  au  Preuofi  des  Marchands  0Efc^&. 
uinsde  laville  dealer  deuersluy,  0 de  les  mander.  Surquoy  le  SeS 
CNEVR  DE  Montmoren c Y fift  refponfc,  gHf 
ferait  ce  qu’il  fourrait,  0 fallait  garder  cette  ville.  Car  illuyfouuentM 
quedutcmfs  du  Bien  fublicil  auoit  otty  direau  Roy  Lov  YS  XL  <<*# 
lequel  il  efioit,  en  la  comfagnie  du feu  Sire  du  Bouchage,  0 autres  gros 
grands  ferfonnages , qu'il  ftlloitqu  il  gardafi  fa  bonne  ville  de  Paris , 0 
que  s'il  flaifoit  à Dieu  qu'il  y feu  fi  entrer  le  fremier,  0 aufarauant  fi^ 
ennemis,  il  fefauueroit,  0 faCouronne fus  fa  tefie.  Mats  que  fi  fes  enne- 
misy  entraient  fremier  que  luy,  il ferait  en  tlanger.Et  que  lors  toutes  les  aUs 
ires  villes  de  ce  Royaume  fe  vindrent  ojfrir  à cette  ville  four  luy  faire fer- 
uice,  0 fe  gouuernerent  en  la  forme  0 maniéré  comme  fi  fi  certediteville. 
Et  que  tout  ainfi  ilfenfoit  que  feraient  à frefent  le  fûtes  autres  villes  du 
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Rcjaume,  (ÿ-  mefmcmcnt  les  'villes  prochaines,  f les  Preuojl des  Mar- 
chands ejr  Efcheiiins  d^ladite  'ville,  (ÿ-  autres  qui  auoientiadminijharion 
^ gouucrnement d'icelle, feconduifoicntparleconfeild'tcelle  Cour.  Et  ce 
fait  ledit  de  Montmorency  fe  retira. 

1 V s Qv  E s icy  font  les  propres  termes  du  Rcgiftrc  du  Cenfeil  de 
la  Cour , qui  monftrent  cuidemment  l'eftat  que  cette  grande  6e  fou- 
ueraine  Compagnie  faifoit  de  Gvillavme  de  Montmo- 
rency, 6>:lcs^oricufesprcuuesdc  valeur  6e  de  fidelité  qu’il  auoit 
rendues  aux  Roys  6e  au  Royaume  dés  fa  première  ôe  plus  tendreieu- 
nelfc-,  s'ellanttrouué  présduRoy  Louys  XI. au  temps  delà  guerre 
du  Bien  public,  que  les  Princes  entreprirent  contre  là  Majelié  l’an 
mille  quatre  cents  foixantc  quatre.  Comme  aiifli  Pierre  de  S.  lulicn 
rapportevn autre  exemple,  qui  donne  encore  tefmoignage  de  la 
grande  opinion  que  la  meftne  Cour  auoit  conceuëde  ion  fçauoir. 
Caril  efcrit.au  LiurelIIl.dcfcsMeilangcs  Hiftoriques, Chapitre  V. 
auoir  autres  fois  entendupar  vn  des  anciens  cyplus  doUcs  Confeillcrs  en 
cette  Cour  de  Parlement,  qu'icelle  Cour  fetrouuant  tres-empefehée  de  la 
différence  des fiefs,ür  de  la  Variété  de  leurs  droits,  elle  n auoit  eu  honte  d'ap- 
^ fellerau  Confeil  le  Sire  de  Mour  CY premier  Baron 

* '.de  i'IJle  de  France,  pere  de  Monjieur  le  Ceinneflahle premier  Due  dudit 
^ '.lieu,  cÿ"  le  Sire  de  C hafleauroux,  pource  qu’ils  entendaient  fort  bien  lapra- 
TK^Iie  des fiefs,  d'autant  qu'ils  auoient  gros  nombre  de  'vajfaux  foubs  eux. 

I L fut  .aulli  employé  durant  la  prifon  du  Roy  au  traité  fait  le  tren- 
, ncfinc  iout  d’AouIl:  l'an  mille  cinq  cents  vingt-cinq  entre  Henry 
I.  Roy  d'Angleterre,  6c  Madame  Louyfe  de  Sauoycmere  du 
Regente  en  France;  6c  s’obligea  pour  la  feureté  des  conucntiôs, 
' ; Cardinal  de  Bourbon , les  Duesde  Vendofme  6:  de  Longue- 
les  Comtes  de  faint  Pol,  deComminges  , de  Maulçuricr, 
fcenne , 6c  les  Seigneurs  de  Lautrec  6c  de  Brezé.  Auquel 
temps  fsùlleurs  on  trouue  qu’il  s’adonna  entièrement  aux  ocu- 
utesdepieté.  Car  entre  autres  monuments  de  fa  deuotion , il  com- 
mença à faire  rebaftir  l’Eglifc  de  faint  Martin  de  Montmoren- 
cy, qui  tomboit  en  ruine.  Cequeconfirmenonfculementl’Efcudc 
fes  Armes,  qui  s’y  voidreprefenté  fur  le  portail,  aux  voûtes,  aux  vi- 
tres, 8c  aux  lièges  des  Chanoines, auecceluy  de  feue  Anne  Pot 
fa  femme  ; mais  auili  fon  T ableauque  l’on  y garde  encore  foigneu- 
fcmcnt,enrichy  au  bas  de  quelques  vers  qui  le  déclarent,  6:  dont 
i’ayfait  tirer  icy  lavtaye  figure. 


Z 2 


MONT- 

MORBN. 

CY. 


PtCDUd, 
pag.  a»). 
i5tj. 


Digilized  by  Google 


MONT. 

MOREN. 

CY. 


HISTOIRE  DE  LA  MAISON 


/ïomrac  Guillaume  pres  auifi  • 

<Ujucft  cv  pourezftKi,  Lan  rail  en  bâte 
Cinq  cenn  bingr  et  cinq  pur  bn  acte 
Rebitfra  ce  temple  • 


PreouM, 
pag.  t(). 

IJ17. 


1518. 


TW 

' Apres  la  dcliurancedu  Roy  ,ilfe  trouua  dcrcchcfaulitdelu- 
ftice  que  fa  Majcftc  tint  au  Parlement  Icxv  1.  iour  de  Deccinbie 
mille  cinq  cents  vingt  fept.  EtaumefiTiean,ayaiuacquisde  M ar- 
cvERiTE  DE  MoNTMORENCYDamcdcGazbcquefa  niepee 
vnhuiticfmcen  la  quarte  partie  de  la  Baronnie  de  Montmorency, 
non  feulement  le  Roy  rcnreceutàfoy  & hommage;  mais  aulli  n 
faHeutieshom  tarauds , (y  très  agredhles  feruicesqutl  aubit  parcji-de- 
iiant  faits  à fes  gredecejfcurs  Roys  y à luy,  il  lu"  donna  & dclailBt 
tous  les  lots  Se  ventes,  & quelconques  autres  droits  & deuoirs 
feigneuriaux,  qui  pouuoicut  & deuoient  appartenir  à la  Majcfté 
pour  raifondel’acquifition.  Dequoy  furent  expédiées  Lettres  à 
làint  Germain  en  Laye  le  premier  iour  de  Mars.  De  là  l’Empereur 

^ 1 17  1 Tl (T  ' 


cn-m.piW  Charles  V.  ayant  enuoyé  défier  le  Roy,ccSeigneur  aflilfa  auHià 
la  forme  obfcruée  en  la  grande  Sale  du  Palais  Royal  de  Paris  pour 
îT^rri,  tcceuoir  la  patente  du  camp  l’an  mille  cinq  cents  vingt-huit,  & 
fut  l’vn  des  premiers  Cheualiers  de  l’Ordre  qui  y parurent  derrière 
}«««•..  la  chaire  du  Roy , félon  le  rang  qu’en  a deferit  Gilbert  Bayard 

, Seigneur 
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Seigneur  de  Neuuillc  Secrétaire  d’Eftat , c’eft  aflàuoir.  mont- 

Le  Comte  de  Laual  Lieutenant  general  & Gouucrneur  de  moren- 

® CT 

• ^ Bretagne. 

LeSsiGNEvR  DE  Montmorency. 

Le  Seigneur  d’Aubigny  Capitaine  de  cent  lances  de  lagar* 
de  Efcoflbifc. 

Le  Comte  de  Brienne,  Ligny,  ScRoufly. 

LcSeigncurdeFlorenges  Marefchal  de  France. 

Le  Seigneur  de  RufFec. 

Le  Seigneur  de  Genouillac  grand  Efcuyer  & Maiftre  de 
l'Artillerie  de  France.  ' 

Louys  Monfieur  de  Cleues. 

Le  Seigneur  de  Humieres. 

Le  Comte  de  Catpy. 

Bref  il  fut  encore  prefent  au  facre  Sc  couronnement  de  la  Royne  cirirun^ 
Alienot  d'Auftrichc  célébré'  en  l’Eglife  defaint  Denys  le  cinquief-  7f,*o 
me  iour  de  Mars  mille  cinq  cents  trente,  & eutl'honneurdel’ac- 
‘ compagnet  à l’Eglifc  auec  pluficurs  Princes  & autres  Seigneurs. 

^ Mais  pource  que  la  mort  n’efpargne  non  plus  les  vieux  que 
^les  icuncs,  & les  grands  que  les  petits,  il  conuinc  àGviLLAVME 
'£Baron  de  Montmo rency  deluy  payerauflïletribut.Car 
^œres  auoir  glorieufement  feruy  quatre  Roys  durant  l’efpace  de 
.v,ioixanteans&plus,enfin  ildeccda  chargé  de  gloire  & d’anne'es  le 
* TÎngtquatriefmc  iour  de  May  l'an  mille  ci/lq  cents  trente  & vn , ■ 5 5 
i (c  rat  enterré  dans  le  ChœurderEelife  de  ûiut  Martin  de  Mont- 
.’  ÉprcncyauecANNE  Pot  fon  elpoufe,  deflbusvn  tombeau  de 
j|ibre  noir  décoré  de  deux  ifatues  d’albaftre  rcprcfentces  par 
^w^es  fuiuantes. 
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ENF^NS  DE  GVILLAVME  BARON  DE 

Montmorency  cÿ*<I’AN  NE  Ror fdfemme.  ' 

17.  IeAn  de  Montmorency  Scigncurd’Efcoucn,aura 
fonChapicre  cy-apres. 


17.  A K ne  premier  Duc  DE  Montmorency,  Cheualier 
deiOrdrcsdu  Roy  & de  la  larrecicre  d’Æiglctcrre,  Gou- 
ucmcur  & Lieutenant  general  pour  là  Majeftéau  pays  de 
Languedoc, premier  Baron , Pair,  Marefchal,  grand  Mai- 
ftre,  3c  Conneftablcdc  France,  continua  la  ligne'e. 


17.  François  de  Montmorency  fut  pourucu  bien 
icune  de  l'office  de  Gentilhomme  de  la  Chambre  du  Roy 
François  I.  qui  lebailla  en  odageau  Roy  dAngleterre  l’an 
mille  cinq  cents  dix-hmt,aucc  fept  autres  Gentilshommes^' 
dc  fa  Maifon,  & quatre  enfans d'honneur,  iufques  au  paye-  151g. 
ment  des  deniers  promisà  rAngloispourlarcftitution  delà 
villede  T ournay  entre  les  mains  defa  Majefté.  Depuis  il  eut 
pour  fes  droits  de  fucceffion  paternelle  & maternelle  les  ter- 
tes  & feigneuries  delà  Roche  de  Nolay  dite  la  B oche-“^’‘’'' 
Pot,  dcChallcauiieuf, S.  Romain,  Murfaut,Giury,  Vil- 
1ers près Semur,  Ncellc,Thore'  enTonncrrois&fur  Ofchc, 
la  Prune  au  Pot  ; conformément  au  partage  fait  entre 
NE  DEMoNTMORENCYfonfrercaiCie&luy  Icxix. 
de  Septembre  mille  cinq  cents  vingt-dcux;du  confen- 
de  <jVI  Li  AVME  Baron  DE  Montmorency 
l’Ordre  du  Roy  leur  pcrc.  En  fuitedequoy  par 
du  Icudy  XIII.  iourd’Autilmillc  cinq  cents  vingt-  ' 5^  4- 
ilefpoufaCfiARLoTTE  DE  Hvmierbs  hllep,„„„_ 
lelEAN  Seigneur  dcHumicrcs,de  Monchy  lePer-ir'E'*'- 


reux,  Vignemont , Ribecoutt , éequincourt , & autres  ter- 
res, Cheualier  dePOrdre  duRoy,  Gouuerneur  & Bailly  des 
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villes,  Prcuoftcz, & ChaftellenicsdePcronne,  Montdidicr, 

& Royc,  & de  Françoife  de  Contay  fa  femme, fille  hcritierc 
de  Charles  Baron  de  Contay,  & de  Barbe  de  Halluin.  Et 
d'autant  que  cette  Dame  & luy  fe  trouucrent  parents  au 
quattiefine degré,  ilconuint  auoir  dilpenfc  du  faine  Siège, 
qui  leur  fut  accordée  le  premier  iourd’Oélobre  mille  cinq 
ccntsvingtcinq,auant  la  célébration  dcsnopccs.  Louyfc  de 
Ncclle  parente  commune  d’eux  deux  leur  donna  aulE  en 
faueut  de  w mariage  les  terres  d’Offemont,  Merlou,  Encre, 

& l^y  fiir  SoToxai  , à condition  que  s'ilsyKnoiemàdeceder  fans 
hoirs  de  leurs  corps,  ou  l'on  d'eux , icelles  terres  fe  dm  feroient  en- 
tre le  furuiuant  & les  heritiers  du  premier  décédant  : en  telle  ma- 
François  de  Montmorency  Setgneurde 
U R,ochepot,&  aux  defcendans  de  luy,  ou  autres  fes  heritiers 
tenants  fa  cotte  cÿ*  ligne,  appartiendraient  les  terres  d'Offemont 
CrMerlou-.&à  Charlotte  de  HvMiEREs,/fjdf/^ 
cendans  & fucceffeurs,  au  autres  fes  heritiers  tenants  facofe& 
ligne,  appartieniroient  les  terres  d’Encre  0-  Bray  fur  Somme. 

En  vertu  de  laquelle  conditioar  Anne  de  Montmo-,^ 
R Ht  C Y frété  aifnédc  F R a n ç o i s luy  fucceda  depuis 
ditesterresd’Ofiemont  fie  de  Merlou. 

Cependant  le  Roy  François  1 . s'acheminant  en  Ita-'  ^ | 
liecontrel'Empeteur  Charles  V.  ce  Seigneur  de  la  Rochc>^| 

f)Ot  le  fuiuit,  ayant  la  conduite  d’vnc  Compagnie  de  cei^^ 
anccs  des  ordonnances  , & fut  prins  auec  luy  combat^ŒP^ 
yaillammentà  la  bataille  cle  Pauie.De  laquelle  prinfc,&  iot 
deliurance  8c  rançon,  le  Regiftre  du  Confeil  de  la  Cour  de  , 
Parlement  défia  cité  fait  pareillement  vnc  mémorable  & ’ 
glorieufe  mention  ; recommandant  l’honneur  que  lescnne- 
mis  mefmes  auoient  renduà  fa  vertu,&  l'affedlion  fmgulicre  ‘ ^ i| 
qu’il  portoit  au  feruicc  du  Roy  & derEilatimais  le  nom-  ' 
mant  ncantmoins  par  erreur  GviLLAVMEau  lieu  de 
Fr  A N ç ois.  Car  on  y lit  que  le  Mardy  xx  vu  i.  iour  de 
Mars  mille  cinq  cents  vingt-quatre  auant  Pafques  Mefhre 
Gvill^vmede  Montmorency  leieune  ,i.heualier. 
Seigneur  de  la  Rochepot, vint  en  laCourpource  c^u'ilvenoit  d’Ita- 
lie où  il  efloit  pnfonnier,  0 auoit  ellé  pris  à la  iournée  de  Pauiei 
Et  pour  ce^uil  fçauoit  queladite  Courvouloit  0-  defirolt  fçauoir 
des  nouuellesduRoy,0-  commeil  efloit  traité, il  auoit  bien  Voulu 
Venir  faire  la  reuerence  à ladite  Cour, 0 leur  en  dire  ce  qu’il  en 
fçauoit  ,0-  aufli  ce  que  ledit  Seigneur  luy  auoit  commandé  de  bou- 
che de  leur  dire.  Qui  efloit^ue  apres  que  ledit  Seigneur  eut  perdu 
la  bataille  auoit  eflé  mené  a Pauie , depuis  auoit  eflé  mené  a Pif- 
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ijuctonyoùtltfioitde prefem prifcnn'ter.  Etrauoit-onbadïè  engar-  JToÏTtT 
lie  au  Sieur  Al  ari^uon  qui  le  traitait  fort  bien.  Et  efioient  auec  luy  womn. 
LE  Mareschal  de  bAoHTtAoKZHC\fonfrere,leSieur^^- 
de  Brian,  gy  le  Bailly  *de  Paru,  Mantchenu,0‘ quelques  autres 
Gentilsbammcs  gyOffciersde  fa  Maifon.  Mais  la  garde  quil 
auait  efloit  ElfagnoUe.  Que  de  luy  le  Marquis  de  Pefquiere  luy 
auait  fait  cebien  ty  cet  honneur,  de  le  faire  mettre  à rançon.  Ce 
qUan  rCanoiri’ouiu  faire  à homme  qui  eufl  eu  charge  de  gens  d'ar- 
mes fors  qu’à  luy  Etauoit  ledit Marqu'u  de  Pejquiere  rej^andu 
de  fa  rançon , & s’en  eJloit\enu  fur  fa  fy.  Mais  premier  que  de 
Vouloir  partir  il  fupplia  ledit  Marquis  de  Pefquiere  de  luy  per- 
mettre de  Veoir  le  Roy,  pour  ce  qutl  ejloit  blejié,  ^ fçauotr  com- 
ment il  fe  portait,  <y  ouf  ideprendrt congé  de  luy.  Ce  que  ledit 
Marquis  luy  accorda,  luy  baillant  lettres  adrejfantes  audit  Sieur 
Alarquon , qui  le  mena  deuers  le  Roy , qu'il  trouua  qui  venait  de 
dormir,  cy  fembloit  à le  voir  qu'il  naiioit pas  bien  reposé  à fon 
aifc,  (y  non  fans  caiife.  Et  que  veuë  la  fortuite  <y  aduerfté , ia- 
mais  Prince  ne  le  portamieux , ne  plus  patiemment.  Qjpe  la  grant 
ejjierance  qu’il  auoit  que  le  fait  du  Royaume  irait  bien,  luy  faifoit 
porter  fon  mal.  Qidil  luy  donna  charge  de  dire  à la  Cour,  (y  de 
les  prier  qu'ils fafjent  toutel‘ayde,donnentconfeilyfecoursqu’ils 
fourrontà  Madame  fa  mere  Regente  enFrance,quiefioitlaper- 
fonne  du  monde  en  qui  ledit  Seigneur  fe  fiait  le  plus , comme  à celle 
qui  tfioit  mere  ,ty  aufiàMonfeigneur  fon  fils, ly  autres  Mef- 
jfeigneurs  fes  Enfans.  Et  qu’ils  Vueillent  demeurer  en  Pobëijfmce 
de  madite  Dame  y de  mondit  Seigneur,  y foient  moyen  d’y  faire 
demeurer  le  peuple.  Que  ledit  Seigneur  commanda  outre  qu’il  difi 
à madite  Dame,  que  elle  amenafi  ou  enuoyajl  mondit  Seigneur, 

■ -i^  mefdits  Seigneurs  les  autres  Enfans,  ceux  qui  pourraient  aller, 
tÈ  cetteVille.  Etquilatclle  fiance  enladiteCour,y  ceuxde cette- 
diteviüe,  que  quand  ils  y feront  ils  ne  fçauroient  auoir  mal. En 
abien  voulu  auerttr  ladite  Cour,  afin  de  les  prier  y fupplier  qu’ils 
feVueillent  employerà  faire  feruiceà  madite  Dame,  mondit  Sei- 
^gneur,  y à mefdits  Seigneurs  les  autres  Enfans.  Et  que  déjà  part 
i; ii  ejloit bten-heureux  ftl pouuoit faire  feruice  au  Roy,  à madite 
Ùame,  à mondit  Seigneur,  à mefdits  Seigneurs  les  autres  Ert- 
fans,yà  la  Cour.  Et  ej^eroit  que  dans  trou  ou  quatre  iours  fa 
rançon  feroir prejle , y enuayeroit  l’argent  audit  Marquis  de 
Pefquiere.  Il  s’offroit  à faire  tout  ce  qu’il  plairait  à ladite  Cour 
luy  commander, y y employeroit  corps  y biens  pour  faire  feruice 
au  Roy,  comme  il  ejloit  tenu,  y à ladite  Cour. 

S VR  quoy  Mcffirc  Ican  de  Scluc  premier  Prefident  luy 
dift , Qu  il  fujl  le  bien-venu , y que  apres  la  tribulation  du 
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Hojàume,  &•  l'infortune  relie  que  elle  efioit,  çefoit  Vn  merueil- 
leux  reconfort  d'entendre  de  U projjieriié  0-  fanté  du  Roy  de 

la  forme  0- maniéré  comme  il  efioit  traité,  0loùoitDieu  dequoy 
il  fe  portoit  tien.  Que,  la  Cour  auoit  toufiours  efié  en  ce  'vouloir 
0 intention  de  demeurer  enl’oteijfance  de  madite  Dame,de  mon- 
dit  Seigneur,  0 de  Meffcigneurs  les  autres  enfans  dudit  Sei- 
gneur. Eté  fierait  que  en  cela  tl  n’y  auroit  point  de  faute.  Qj^e  apres 
l'inconuenient  auenulaCourpourueutàceque  l’vnion  fufi gardée 
en  cette  ville,  ainuiter  le  peuple  àviure  en  tranquilité0enpaix, 
0a  fe  retirer  à Dieu,  0 que  chacun  congnufi  fes  fautes.  On 
pourueut  aujsi  au  fait  delà  ville,  pour  la  garde  0 tuition  d'i- 
celle.  <2££  1‘^  Coureficit  ceanspourla  jufiiee, laquelle  aurait  touf- 
joiirs  fon  cours,  0 ferait  entretenue  comme  elle  efioit  aiiparauant. 

Et  que  dés  incontinent  que  l'afiairevinton  entioya  quérir  Mefu 
rf  G VI lla’.’m E DE  Montmorency  Cheuaher  de 
TOrdre  Seigneur  dudit  heu  fonpere , pour  auoir  fon  confeilis'en 
efioient  la  Cour  0 ceux  de  la  Ville  tien  trouue^.  Et  croyait  que‘% 
maditeDamele  laijferoit  en  cette  dite  ville , pour  aider  à pouruom 
aux  affaires  qui  pourraient  furuenir.  Qm  de  luy  il  efioit  pour  fai- 
re feruice  au  Roy  0 à la  chofe publique , 0 ferait  tien  de  fy  em- 
ployer, 0 de  enfuiure  les  meurs  de  fondit  pere.  Et  fil  auoit  af- 
fairede  chofe  que  la  Cour  peufi  pourluy  faire  plaifir,  on  le  ferait 
de  ton  cœur.  * 

LEracfmcFRANçOis  de  Montmorency  Sd- 
gncurdc  la  Rochepot  fc  trouua  aucc  Gvillavmj  Sei- 
gneur de  Montmorency  fonpere,  & An  ne  D^E  Mont- 
m O R E N c y Comte  de  Beaumont,  grand  Maifttc  de  France 
fon  frerc,à  l’aflemble'c  folemncll  e tenue  dans  la  grande  Sale  , 
duPalaisdc  Paris  l’anmillecinq  cciks  vingt-huit, pour  re-' 
ccuoir  la  patente  du  camp  que  l’Empereur  Charles  V.cn- 
uoyoit  au  Roy  François  1.  Et  depuis  faMajcftévoulantplutl^; 
abondammentrecognoiftre  fonmcrite,nonfculcment  elle  ' 
l’honora  duCollicr  dcOheualcriedefon  Ordre, mais  auflî 
luy  conféra  l'Eftatdc  Gouuerneur  de  la  ville  de  Pans  & de 
rifle  de  France,  & le  fift  fon  Lieutenant  general  es  pays  de 
Picardie  & d’Arthois  en  l'abfcnce  de  Charles  de  Bourbon 
Duc  de  Vcndofme.  Lieutenance  qu'il  exerça  auffi  foubs  le 
ieune  Duc  Anthoine  de  Bourbon  fils  &:  fucceflcurdeChat- 
Ics  en  cette  quabte' filf  entrer  du  rafraichilfcmcnt  dedans 
Therouenne  aÜicgccparlcs  Impériaux  ennemis  du  Roy  l’an 
mille  cinq  cents  trentc-fept.  D’aillcutsil  futvndes  Ambaf- 
fadeurs  principaux  que  le  Roy  Henry  II.  employa  au 
traite  fait  entre  luy  & Edouard  V 1.  Roy  d’Angleterre  le 

XXIV. 
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XXIV. iour  de  Mars  mille  cinq  cents  quarante-neuf;  pour  la  mont- 
rcftitution  dclavillcdeBoulongne,  Scdesforts&chafteaux 
de  la  Comte'  de  Boulonnois , que  l’Anglois  dctenoit.  En  fui-  , j ^ y 
te  duquel  traité  le  Gouuetneur  de  Boulongnc  follicite'  par 
les  Lettres  du  Roy  Ed&uardfonMaiftre  fit  ouurir  les  portes 
dclavilleàce  Setttnevji  de  la  RocHEPOT,lequcl°"fj“^ 
aunom  duRoy  Henry  print  poiTeflion  d’icelle  & de 
pendances  leVendredy  xx  v.  iourd’Auril  fefte  de  S. Marc 
millecinqccnts  cinquante  .-accompagné  d’vncbraue  com-  ^ 55  °- 
pagniedeGentilshommes  cous  enarmes.  Mais  peu  apres  il 
mourut, ayant  faitfonteftament  lexx.  iour  d’Aouft  mille 
cinq  cents  cinquante  & vn  ; & ne  laiifa  aucuns  enfans  de  ■ 551. 
Charlotte  DE  HvMiEREsfa  femme,  qui  pat  Let- 
tres du  X.  iour  d’Oûobtc  enfuiuant  tranfigeapour  fon 
douaire  aucc  A N N e Duc  de  Montmorency,  M ôneur  O det  p,g 
Cardinal  de  Chaftillon , Louys  de  Silly  Seigneur  de  la  Ro- 
che-Guyonacaufe  d'Anne  de  Laual  fa  remmc,&  le  Seigneur 
de  Roye,  tous  heritiers  du  defimc.Elle  décéda  l'an  mille  cinq 
cents  foiiante-trois , & fut  inhumée  auec  fon  mary  enl’E-  1 5 S j. 
glife  des  Celclfins  d’Offeraont.  Il  efcarteloic  fes  Armes  de 
celles  de  la  mere,  comme  on  les  void  en  vne  vitre  de  S.  Mar- 
tin de  Montmorency. 

. Philippe  de  MoNTMORENCYfutpremicremcnt  Ar- 
chidiacre de  Blois  en  l’Eglife  de  Chartres  par  la  refignation 
<]uc  luy  en  fift  René  de  Prie  Cardinal  du  titre  de  faince  Sabi- 
ne l’an  mille  cinq  cents  quatorze.  Et  trois  ans  apres  ayant 

^ quitté  cet  Archidiaconé  en  faueurdc  Richard  leRoullié,  il 
‘iucceda  au  mefme  Cardinal  de  Prie  en  l’Eucfché  de  Limo- 
lequel  il adminiftra  dignement  iufqucsàranmillecinq 
cèfats  dix-neuf.  Caril  moumt  lors  enlancurdefonâge,ainu 
que  teCnoi^ne  l'Epitaphe  Latin  que  luy  drellà  Anthoine 
Papillon,ouil  leloué  autant  pour  fa  doÂrine  & fes  fainces 

V meurs,  que  pour  l’ancienne  noblclTcScfplcndcur  de  faM.ii- 
, fon  ; & eut  pour  fuccelfeur  Charles  de  Villicrs  Seigneur  de 
l’Ifle-Adamfon  coufin,quidcpuisfutEuefquc&Comccde 
Beauuais,  Pair  de  France. 

7.  Lovysb  de  MoNTMoRENCYfilleaifnée,Damed’hon- 
neur  de  la  Royne  A nne  de  Bretagne,  eut  deux  maris.  Car  en 
premières  nopces  elle  cfpoufa  Ferry  de  Mailly  Chc- 
ualier  Baron  de  Conty,  auquel  elle  porta  en  dot  la  fomme 
de  vingtquatte  mille  liures  tournois , par  contrat  pafle 
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rvnzicfmciourd'0£tobrc  mille  cinq  cents  vnze.  Ilauoit 
achepté  dcuanc  ccmariagcpartiedcs  terres  & feigneuriesde 
SaillyauBois&deCourcclles  aflifesaupaysd’Arthois  en  la 
Preuoftéde  Peronne.  Et  durant  iceluy  il  acquift  l’autre  par- 
tie. Lclqucls  acqueftsjcnfemble  tous  & chacuns  fes  meubles, 
il  donna  à Lo  VYSE  de  Montmoren  cy  fa  femme 
par  teftament  fait  en  la  ville  d’Amiens,  comme  il  cftoit  fur  leî 
point  d’aller  en  Italieaufcruicedu  Roy, où  ilmourutjlaiflàntJ 
trois  enfans  en  fort  bas  aage  à cette  Dame  : c’clt  alTauoif 
lean de MaiBy  decede  depuis  lans  lignée,  Louyfe  de  AfaiByt 
Abbeife  de  la  T rinitc  de  Caen,S;  Magdelene  de  MaiBy  Damel 
de  Contyallice  auec  Charles  Seigneur  de  Royc,de  Mure^  ' 
Gcrmigny,&autrestcrrcs.Delaqucllcallianccnafquirent  '•* 
deux  filles, £/fonor  de  filleule  d’Eleonor  d’Auftriche.ff 
Royne  de  France,  qui  fut  coniointeaucc  Louysde  Bourbon  ^ ^ 
Prince  de  Condc  aycul  de  Monficur  Henry  de  Bourboaà 
prefent  Prince  de  Condc;&Ci4r/offe  de  Roye  féconde  fem-  p 
mcde  François  llI.Comtede  laRochcfoucaut,dontc{ldo 
feendu  François  de  la  Rochefoucaut  dit  dcRoyeComtede 
Roucy. 

En  deuxiefmc  liéi  Lo  VYSE  de  Montmorency 
fc  remaria  auec  Gaspar  de  Colugny  Seigneur  de  - 
Chaftillon  fur  Loing,  Aillant, & Dannemarie  en  Puifaye, 
Cheualierde  l’Ordre  duRoy,  &Marefchal  de  France,  fils 


de  lean  de  Colligny  ChcualierScigncur  de  Chaftillon,&:  de 
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Lconordc  Courccllcs,  & frcrc  de  laques  de  Colli^ny  CIic-mont- 
ualier  Confcillcr  & Chambellan  du  Roy,  garde  delà  Preuo- 
fie'  de  Paris.  Ce  fécond  mariage  fut  accorde  le  V endredy  pre- 
mier  iour  de  Décembre  mille  cinq  cents  quatorze, & ne  dura  rrmn. 
gucredauantagcquelcprcmier.Carlamefme  Lovyse 
Montmorency  demeura vcuuedcGafpardeColligny 
auant  l’an  mille  cinqcents  vingt-deux,  comme  enfeignent 
les  Lettres  par  Icfquellcscllc  approuua  le  partage  fait  entre 
Anne  de  MoNTMORENCYCheualicrderOrdre,Ma- 
rcfchal  de  France,  & François  deMqntmorency, 
fes  freres  germains:  en  prefcncc  de  Mcffirc  Anthoine  du 
PracChcualicr,Chancclicrdc France,  Monfieur  deBonni-  ' 
uct  Admirai  de  France  Se  Gouuerneurde  Dauphine,  le  B.i- 
ftard  de  Sauoyc  Comte  de  Villars  Se  de  T ende,  Chcualicr  de 
l’Ordre, GouucrncurdeProucnce,&  grand  MaiflredeFran- 
cc,Charlc&dc  Villicrs  Eucfquc  de  Limoges, & autres.  Elle 
eut  quarte  enfans  du  fuldit  Gafpar  de  Colligny , affauoir 
Pierre  deCoïïigny  qui  mourut  ieunc,  Odet  de  Colligny  EncÇ-- 
quede  Bcauuais, Pair  de  France,  Archeucfquc  dcTholofe, 
&Cardinal,vulgaircment  appelle  le  Cardinal  deChaftillon: 

Gajjidr  de  CoBigny  Seigneur  de  Challillon,  Confeiller  du 
Roy  enfes  Confeils,Capitainedccinquante  hommes  d’ar- 
me.s,&:  Admirai  de  France  :&  François  de  Colligny  Seigneur 
d’Andelot,  Confeiller  du  Roy,  Chcualicr  de  fon  O rdre.  Ca- 
pitaine de  cinquante  hommes  d’armes,  Se  Colonel  de  l’In- 
fanterie Françoife.  Lamott  lafurpriftàParis  l’an  millecinq 
cents  quarantefept.  Et  entre  les  O euurcs  de  laques  Minfant 
eferites  à la  main  fc  ttouuc  cét  Epitaphe  d’elle,  qui  me 
r.fcmblc  digne  d’eftreicy  adioulle, 
f Cy  gijl,  puis  qu’il  le  faut  ainjt, 

Lovyse  de  Montmorency, 
l.a  feur  d’A  N N E /e  Conneflahle, 

Qui,  laijfa  fon  ftint  corps  icy. 

Pour  en  ejj>rit  plus  accomply 
ytllerVeoir  Dieu  en  lieu  plus  fiable. 
f\^ejîire  Vz'B.KY  DE  Ma’ilLY 
Baron  de  Comy  tant  louable 
Fut  fon  mary  -.lequel  failli , 

Et  par  dure  mort  affailly , 

De  CüMTlZtott  le  bon  Seigneur', 

Adarefchal  de  France  honorable, 

Cheualicr  de  l'Ordre  notable, 
plie  ejfoufa  en  tout  honneur. 
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HISTOIRE  DE  LA  MAISON 
'Autant  a-elle  eu  de  htn-hewr, 

D'auoir  eu  d'eux  plufieurt  enfant 
En  biens  (^honneurs  triomphons. 


Anne  de  Montmorency feurpuiCiécde Lovyse 
fut  coniointeparmatiageauec  G v Y X V I.  dunotn  Comte 
de  Laualjde  Montfort,&de  Qjûntin,Site  de  V itré,par  traité 
faille  Dimanche  troindmc  iout  de  May  mille  cinq  cents 


dix-fcpt,  & eut  en  dot  la  fomme  de  quarante  mille  liures 
tournois.  CeComtedc  Laual,  appelle  Nicolas  en  fes  icunes 
ans,  eftoit  fils  de  lean  de  Laual  Comte  dcCalTettc, Baron  de 
h Rôchebernard,  & de  Icanne  du  Perier  C omreiTe  de  Quin- 
tin,  3c  nepucu  de  Guy  XV.ComtedeLaua^auquel  ilfucce- 
da.  Ayant  fuiuy  la  Cour  des  Roys  Charles  VIII.  Sc  Louys 
Xll. il crpoufacn première  alliance  Charlotte  d’Ar- 
R A c 0 N PrincelTe  de  T arente,  fille  de  Ferry  d'Arragon  Roy 
de  Nap!cs,dont  luy  nafquirent  vn  fils  & deux  filles.nommer 
auec  leur  pofterité  au  Liure  VIII.  de  cette  Hilloitc.  Puis 
eftantvcufil  reprintpourfemme  An  N e de  Montmo- 
rency féconde  fille  de  Guillaume  Seigneur  de  Montmo- 
rency & de  Chantilly.  Durant  lequel  mariage  il  fut  créé  A d- 
miral  de  Bretagne,  Gouucrneur,  3c  Lieutenant  general  pour 
le  Roy  François  I.auditpays.  Etapres  auoir  eu  vnc  jambe 
rompue  d’vn  coup  de  pied  de  cheual,  comme  il  alloit  à la 
charte  de  l’oifcau,  finalement  il  mourut  'e  xx.  iour  de  May 
mille  cinq  cents  trente  & vn,  laillànt  vn  fils  & deux  filles 
d’ANNE  DE  Mo  NTMoRENCYfafecondefemme.dont 
furent  tuteurs  Ican  de  Laual  Seigneur  de Chafteaubrient,& 
Anne  de  Montmorency  grâd  Maiftre&  Marefchalde  Fran- 
ce, Gouucrneur  de  Languedoc.  Le  fils  nommé  Claude  de 
Laual  print  le  nom  de  G vy  XVII.  Comte  de  Laual,  fut 
Cheualicr  de  l’Ordre  du  Roy,  8e  mourut  làns  lignée  de 
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Claude  de  Foix  fa  femme,  qui  fe  remaria  depuis  à Charles  mont- 
de  Luxembourg  Vicomeede Martigues.  La hlleaifnée dite 
Catherine  deLanaKut  coniointeaucc  le  Seigneur  de  Guc- 
mcnc.  Et  la  fécondé  appellée  jinne  de  Louai  du  nom  de  ù. 
mere  eut  pour  mary  Louys  de  Silly  Seigneur  de  la  Rocher' 
guyon , t^ont  eftdefccndu  MelTire  François  de  Silly  àprefent 
Comtede  la  Rocheguyon , Chcualier  des  Ordres  du  Roy, 
defigné  Duc  & Pair  de  France. 

17.  Marie  de  Montmorency  fut  premièrement  Re- 
ligieufeàVariuille,puisAbbciredenoftre  Dame  la  Royale 
ditede  Maubuilfonlés  Ponthoife:  commeon  apprend  du 
legs  teftamentaire  que  Gvillavm  e Baron  de  Montmo- 
rency fon  pcrc  luy  nft,  & qui  luy  fut  paye  l’an  mille  cinq  céts 
trente  & vn  par  Meflieurs  fes  freres , A N N E de  M o n t- 
M O R E N c Y grand  Maiftrc&  Marefchal  de  France,  Cheua- 1?»- 
lier  de  l'Ordre  du  Roy,  Comte  de  Beaumont,  Seigneur  8c 
BarondeMontmorcncy,& Fran çois  de  Montmo- 
rency Chcualier  Seigneur  de  la  Rochepot , Lieutenant 
general  pour  le  Roy  cnfcs  pays  de  Picardie*:  d’Arthois. 

FILS  NATVREL  DE  GFILLAVME 
‘ Baron  de  Montmorency. 

. ^ 17.  Gvillavme  baflard  de  MoNTMORENcyfetrouue 
■;i  nommé  au  Tournoy  du  Roy  Henry  1 1.  entre  les  Gentils- 
iL  hommesdela  Bande,  donc  François  de  Montmo- 
RENC  Y hls  ailhéd'AnncDuc de  Montmorency  lots  Con-c 
*1  neftable  de  France  eftoit  le  Chef. 
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EXTRACTION  ET  T A RENTE  TATER- 
nelle  d'Anne  Tôt  Dame  de  Montmorency. 


de  Mcl«zy , Con-  la  Rochepot , de  la  rterauneuf , ta  Pru-  J »»r  i*  Afauiwo-  Annt  Duc  de  M6t- 

*«.  WlcracChambel-  Prune,  Thori,  Gi-  nc,TtïOit&c.  C6-  rrirej-,  morcnc)r,l’air,Ma- 

sdéneuidc  lân  du  Roy , Gou- j u^.NeelIe,  S.  Ro-  fdlJcT  & picmierj  < refchal, grand  Mar- 

U Roche  de  t'cmcur  du  pays  dc\  raain  , ChalUaU-  ClsambtlSan  du  S au„,.  ftxc  & tonoeilable 

Nolay.de  DauphmÉ,  & Che-  neuf , &c.  fut  con-  Roy  Louy*  X I.  ment  RrtuVr,  Sd-  «™ce.  ümjoel 

la  Prune  au  «aller  de  l'Ordre  iimu  en  i.  Ut  auec  Goouerneur  de  I oncur  de  1a  Roche,  7 * pl““««rs  Let- 

Po-  acau-  dcIaToifon  d'or.  I Mmrit  d*  Pruiüf  Touraine, SfSenef-  I ^cOaniuiIlc  Cha-  t^”a/e*»dcafr«. 

*'  I B/s ....  I .1.  ^-.1  i>k>)  r». ......  U. 


Eftjuc  ieune  eut  fîlieailhce  de  GU-  ft»al  de  Vernuu-  i ftcjuneuf,  la  Pru-  ^ 

pourmteurC*»/  les Seign. de  Prml-  don.  Aequilt  ta  | f.;ccllc,  ■ 

Seiiittttr  dtUTri-  iy «c  de  la  Roche-  rnencuric  de Da-  I j,  Romain*,  Mène- I 

pofay,  düiit  ncm  & cfp.  «ar«  jrp.  | 


— ^ m*uiUt  Û3ti  frète 

— j vrenn. 


I diifans  ; puis  il  elp.  I d»  VtSiert, 


foti  de  Dintéu^lU 
fes  couiins,&  d'eux 
aluy,  « Meflan- 
ecs  Hiilotiijuci  de 
N.  Calculât. 


HMdeiende  . 

„ * I I de  Ce»r>  I , 

CutnMnt  KjiMiÜMme  PM.  (7,W/e  \ Phlifft  PM  ixCné 

fille  de  I SeigiicurdclaKo- 

Guillaumc  \ I .J  ehe,  Cheualierdc 

Guenant  I Ord«  delà  Toi- 

S"gn.des  > ' Ifon.Moicfaas  4- 

Boite,  fc  C,,,.  rM.r.^,Ii*C..r 

leur  d'autre  ti  a u b l i Cht-  1 femme  de 

Giullmnn:  4t  j J«j««  IX. 

Stlgn.  Hn  C.mmx,tn  rt  Je  j ' 


f I chançon  ordinaire  | 

OIS.  nop«sM.r-  I do Kor , Scncf- I , , , 

jxxùe  J,  Cne-  J,,|  Bcauiaiic,  f'"/"'  •'  «««- 

limeUt.  FhUtffÈ  TX  aifnt  I -m»».  Sojncui 

SogiituidcURo- ijela  Xochffot. 

I I ■ I -■  J che,  Cheualierdc  * 


ÇlMqHtt  deDmituiU  Oetuf  de  DinttuiBe 
I le  Seigneur  de  Cû'*  I EaiIIy  de  Ttoyes. 
I marien,  auquel  & à I Gouuctocur  de 
I lêsfieics  Guy  Pot  ) Châties  Moiilîeur 


friiiJ.  ».  nuricnallicea /cAM  .1.^  r lf»MU-libant  les  î Ambauadenr  poo: 


«''-ity.v.cmo  , K/uc  \.ncuaiiei,ori-  i ■ • 

ftülci  & J go.ui  Je,  CBcnml 

CiumW-  Che  -S  s de  Comiiiiricn,<; 

lâdoRoy,  uoIioScigMoidcs  .fp.  * (.  ,, 

lût  tuaricc  C Cmy  Seigneur  de  ta  I Chcncts.fiaiUydc  | SMumt , &fur  tuè 
deux  fou.  Tnmoudlc  Cheua- à b bauiUc  de 

I I- 

ÇhabcU.m  du  Roy,  a 

I I & premier  Cham- 
G«y  Scjgn.  ^ Philippe 

delaTti-  ^ France  Duc  de  |GMr^e/pSeigneur  Uqursdt 

mouille  ac  fiou^gongne.  Ef-  de  la  TiimouOIe,  hSci.’ii. 

de  Cha-  poufa  Af«rie  dt  j Comte  de  Goines,  martin  t 

fttoB-Cod-  •'“'‘(r  D^n'Vn-J  Boion  de  Suillpi/-  Do»,  lit.  «ntofiicl 


Gsnthir  de  Dinrr-  | 
uilU  Svigncnr  de  | 

Polixy , Maiftre  J 
d'Hoûel  du  Roy,  * f'Miteh  dt  Diatt- 
marié  a Anne  du  I fiucfque  d'ABir 
Plt^h.  ] . Ambalû-  ' • 

I dturpouxieR«|:^; 
iM^MrtdtDitHtmil- > 
h Seign.  de  Dom- 
marmi.  grand  Vc- 
(jicur  de  F raacc. 


Iagme,grid  I deSuiliy&d 

Pancocf  de  | Gmoo,  vcuuc  de 


France  apres  Itsn  j Seigneur  delà  Tn- 


Zci^i  I.  du  nom  ^Leujs  II.  du  nom 


r Cl  J t I •••  I mouille,  <ic  I Htomiic, 

guesSejgn.  Ican  . M«»rwpr«ry,fut  Ciunes  &.  de  Be-  | Talmont 

de  Hagcft,  P,  de  I marié  deux  fois.bj  non.BaiondeSuil-..^  Gu.ne»& 


Î|ui  auoic 
uccede  en 
<éf  office  il 
dmrltt 
Sngocui 
de  Mont- 
morency J 
prcmiet 
mary  de 
Rjutfende 
CutnMt. 


marie deux  fois.laj  non,BaiondeSui]-.^  Cuincsd; de Benô, 
première  à temnn^  ly , de  Craon,  & de  j VicôicdcThouars 


ongi™  , lu  b,„.  '"'hoo. 

çhote  Coo.ic.de  S,, ‘ -^o- 

lo^nyduooni  de  1 f 

la  ‘TtitaouiUc.  1 i 


Comtcllc  de  Bou-  Milebouchard  ,cf- 
longne  de  d'AuucT-  foiifiUurjuerife 
gncveuucdc  Ican  d'Amheif*  Vicom- 
de  France  Duc  de  tcfle  dcThouars, 
B«fy  . b ».  à Ce-  Prmeefle  de  Tal- 


Pierre  de  /«  Jr,'. 

«MM/ücSagnturdc 


leun  de  U Tri-  LeHyfe  de.  U Tti~  I lt»»n*d*  Beufii 
n*mut  Baron  de  lueuUlt  femme  de  j 
lonucIlc.Chcualict  Bertrand  de  U J 
* i'O.dtc  de  la  r.«r  Comte  de  S Xnni  femme  JA- 
rotlon  mortfam  Boglo..|;.te  (t  I /««tte  dift.îi 
eofan,de/W,„,  (jiAviletgne.  Doc  d-AUtatoe, 

d Amie,/,  û 

^ l Rov  d'EfLofié. 


&c.Goinieroeui*  i*"  <<'  Thouan. 
Lictttcoam  ccneial  J * Ftaiice, 

poülleRovt.Da.^  1"'  ‘‘P-  ''«"oed' 
ckei  de  Boutcoo-  ^x.im.rx,ej  «Ile 
Roe  Si  de  M.Ui. , ; t'ooe  Duc  de 

fiiioommc/a  C*e-  Montmoreney 
HMlieefxueefexie,  J““telablc  de 
fut  marié  à GuBrtel- 
le  de  Beurhen.  . . . 

[Magdelenede  la 

ITaurdiiedcBolô- 
goeCôicfle  d'Att- 
ucfgne  & de  Un- 

I Lauracu^i^  rrpüuf.1^  raguais,  raariec  i 


Laurent  de  Meditif 
Ducd'Vrbiii,  dut 
nafquic  Catherine 
de  Medicit  Royae 
de  France. 

Anne  femme  de 
lea»  Sinon  PtK 
d'Albanie, 
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/7.  lEAN  DE  MONTMORENCY  SEE^'‘ 
gneur  d!Efcouen,  Efchanfon  ordinaire  du  Roy. 

ChapitreII.  ^ 

SONpercGviLLAVMHScigncurDE  Montmorency&cIc 
Chantilly , premier  Baron  de  France,  le  maria  de's  l’an  mille  cinq  ^ j ^ 
cents  dixauccMadamcANNE  de  Bovloncne  DamedeMot-prsuu..,' 
gafeon , venue  de  Meflite  Charlcsdc  Bourbon  Comtede Rouflil- 

B O V- 

L O N- 
GNE. 

Efcanefc 

âUt.  &4- 

<t‘oi4  tioia 
tourteaux 
de  (Eueu]' 
ies^  qui  eft 
Botongne , 
aux. 

d’or  an  gô- 
/anon  de 
gueulles , 

Ion,  Admirai  de  France:  par  le  confeil,  confentement,  &:  auis 
'Madame  Annedc  France  DuchdTe  de  Bourbonnois  & d'Auuergne, 

. de  Monfieur  Charles  Duc  de  Bourbon,  delean  Stuart  Duc  a'Al- 
' banie,  &depluficurs  auttes  grands  & puiiTants  Seigneurs.  En  fa^ 
twit  & contemplation  duquel  mariage,  & afin  que  I e a n de 
TMORENCY  Seigneur  d’Efeouen euft  mieu.-c  dequoy  s’en- 
ânir,  & poffedaftfes  terresen  vn tenant,  proches  l'vijc  de  l'au- 
treîiçresfc  trefpas  de  fespcrc&  mere,  fans  eftre  diuifeesny  fepa-  ‘ 
re'csâimoyen  des  parrages  qui  fe  pourroient  faire  entre  luy  & fes 
frétés,  en  diuers  pays , tant  en  l'ille  de  France,  quc'Duchezdc 
Bourgongne,  Normandie,  Berry,  & autres  prouinccsoù  elles  e- 
ftoienta(lifes,efquellesil  deuoit  auoir  grand  droit  d’ainefic  ; &:  à 
eeque  les  chofes  ne  tombalTcnt  en  procès  & qudlion  entre  luy  & 
fesmefmcsfreres,& autres  coheritiers:  Gvillavme  Seigneur  de 
Montmorency  fon  pere  en  fon  propre  & phuc  nom,  & comme 
fondcdeprocurationd'A  une  Pot  fa  femme,  confentitSc  accor- 
da, & par  maniéré  de  partage  delaiflâà  ce  Seigneur  d’Elcouen  fon 
filsaifne'pour  faprerogatiue  d’aineffeSc  autre  droit  de  fucccHion, 

I la  Baronnie  de  Montmorency  auec  les  terres  & feigneunes 
\ d’Efeouen, Chantilly,  Montcfpilloucr,,Chauetcy,Damuille,Au- 
' tfois , & T illay  prc's  Clermont  en  Beauuoifis  : pour  en  iouyr  apres  le 
ttefpas  de  fefdits  pere  & mere.  Ce  qui  fut  fait  e's  ptcfenccs  de  Mcf- 
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firc  Imbert  de  Batarnay  Clieualict  de  l’Ordre , Seigneur  du  Bou- 
chage, de  Raoul  de  Launay  Bailly  du  Mans,  Rigaut  d’Orcilhe  Cô- 
fciller  & Maillrc  d’Hoftcl  ordinaire  du  Roy , Florimont  Robcrtcc 
Threfoncr  de  France,  Cheualiersilcan  d’AumontEfeuyer  Bailly  de 
Montargis,&  plufieurs  autres. 

I L yaLettres  du  Roy  Louys  XI I.  en  datte  du  ttoifiefme  iour 
d’Odlobrc  mille  cinq  cents  treize , par  lefqucllcs  il  qualifiecc  I e A N 
DE  Montmorency  Seigneur  d’Efeouen  fon  Efchançoa  or- 
dinaire. Mais  les  premiers  fruits  que  fa  Majefté  auoit  gouftez  de 
fon  feruice  tombèrent  incontinent  apres.  Carlamort  jaloufe  delà 
grandeur  future  du  mefme  Seigneur  le  priua  inefperement  de  la 
raueurdefon  Prince, &dela  vie,auant  l'an  mille  cinq  cents feize. 
Ce  qui  n’affligea  pasncantmoinstantAN  NE  DE  Bovlongnb 
fa  venue,  quelle  ne  feremariaft  encore  pour  latroifiefme  fois  auec 
François  de  la  Tovr  Cheualier,  Vicomte  deTurenne, 
Seigneur  d'01ierguc,Croe,Bofoulz,&Seruiirat.  Lequel  en  celle 
qualité  tranfigca  pour  le  douaire  d'icelle  auec  Gvillavme  Ba- 
ron deMontmorcncy&ANN  E fon  fils,  le  xix.  iour  de  Mars  mille 
cinq  cents  vingt-deux. 

ENF.4NS  DE  lEAN  DE  MONTMO- 

rency  Stigniur  d’Efeouen  eJrD’ANNEDE  Bovlon- 
cmz  ft  femme. 

18.  Clavde  de  Montmorency  nomméen  vn  Arrtft 
de  l’an  mille  cinq  cents  feize  auec  Lovyse  fa  feur, mourut 
en  bas  aage  enuiron  l’an  mille  cinq  cents  dix-huit. 

18.  Lovyse  de  Mon  tmo  ren  c y ainfiappelfte  dunora 
de  la  Dame  de  Conty  & de  Challillon  fa  tante , fut  accordée 
fort  icune  auec  Iean  de  Daillon  Seigneur  d’I llicrs 
filsaifiiédcMedire  laques  de  Daillon  Cheualier,  Baron  du 
Lude  & de  Brienzon,  Seigneur  de  Saultere,  Confcillcr  Sc 
Chambellan  ordinaire  du  Roy,  & Senefchal  d’Anjou,  & de 
Icanne  Dame  d’Illicrs  fa  femme.  Dequoy  y eut  contraéipaf- 
fé  le  Dimanche  treziefme  lourde  Mats  mille  dnqcents  dix- 
huit,  enprefencede  Gvillavme  Baron  de  Montmoren- 
cy,quipromiftdonnerenmariageàLovYSE  DE  Mont- 
M O REN  c Y làpetitcfillcdeuxmilleliutestournois  de  réte, 
allauoir  la  terre  & fcigneuricdeDamuille  pourmilleliures, 
& autres  mille  liures  en  aflietc  de  terrenoble,  bonne,  &fuffi- 
lante.  Anne  de  Montmorency  Cheualier, qui 
prenoitlorsletitrede  Seigneur  delà  Rochepot , oncle  pa- 
ternel 


1^ 
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tcrncl  de  la  mcfme  L o v Y s e , affilia  pareillement  au  traité,  m o n t- 
&s'obligea  d'en  entretenir  les  conditions.  Mais  Dieu,  qui 
difpofe  louuen  tesfois  des  affaires  autrement  que  les  hommes 
ne  rcfpercnt,empefcha  l'execution  de  cette  alliance,  reti- 
rant à iby  bien  toltapreflaieuneDamoifèlle. 

;//.  ANNE  DVC  De  MONTTMORENCT 

>'  / fremierRaron^air,  Adarefchal,grand Adaiflfe,  & Con- 
' ne  fiable  de  France , Cheualier  des  Ordres  du  Roy  ^ de  la 

’ Jarretière  d'Angleterre,  Capitaine  de  cent  lances  desordon- 

nances  de  fa  AJajefié,  çf  fon  Gouuerneur  ^ Lieutenant 
general  au  pays  de  Languedoc,  Cote  de  Beaumont fur  Oife, 
de  Dammartin , Vicomte  de  AJelun  de  Aionjiereul, 

Baron  de  Chafieauhrient , de  Damutlle,  Breaux,  Fere  en 
Tradenoù  çf  AfontberoniCkaJiellain  del'IJle-Adam,  de 
Nogent,  (ÿValmondoù:Seigneur  de  Compiegne, de  Chan- 
tilly, d Efeouen  ,Villiers  le  Bel , Offèmont,  ALello,Cha- 
fieauneuf,  la  Rochepot,  Dangu,  Aferu,  Vigt^,Thori, 
Aiaintenay , ALacy , (fc. 

Chapitre  III. 

IL  faudroit  non vn Chapitre  ny vn  Liute,  maisvn  Volume  en- 
tier, pour  defetire  dignement  les  hautes  Sc  genereufes  allions 
i'KsNB  DE  Montmorency  , qui  plus  quenul  autreée  fes 
■^i^cefreurs  a relcué  le  nom  illuflre  de  fa  Mailon,  & par  fes  rares 
venusnon  feulementa  mérité  tous  les  plus  grands  Eflats,  dignitex, 

& officesdu  Royaume , mais  aulfi  s'eft  acquis  les  glorieux  furnoms 
deGRANOCHEF  d'A  RMEES,&  d’incomparable  CON- 
SEILLER d'E  STAT.  Car  on  peut  dire  auec  vérité,  que  de  fon 
temps nefefont  ptefentéesaucunes importantes occafions  de  faire 
giwre,oudetraiterpaix,  tant  en  France  que  dehors,aufquellcs  il 
n’ayt  dlc  toufiours  employé  des  premiers. 

D e's  l'aage  de  douze  ans , il  fut  donné  par  le  Roy  LovysXII. 
àPRANçois  Mots  Duc  de  Valois  & Comte  d’Engoulefme,  pre- 
mier Prince  du  fang,  pour  élire  cfleué  & nourry  prés  de  fa  perfonne, 
&luyfcruird'Enfantd'honncur.  Enquoyilfc  conduiflt  auec  unt 
dciugement  & de  prudence, que  ce  Princeayant  remarqué  la  viua- 
dtc  defon  cfptit,&  la  generofitédefon  courage,  luy  teûnoigna 
■ depuis  vnc  fort  fmgulierc  affedlion.  GvillavmeBarondb 
Mo  htmoREncy  fou  pete  luy  fill  porter  au  commencement  le 
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M O N T- tiltrc  de  Seigneur  de  la  Rochepot 

iioREN-  quand  le  mcfme  François  Coccd’Engoulcfme  paruintà  la  Cou- 

ronne.Lorsfa  Majcllcfcfouucnantdcsbons&rccômandablcs  fer- 

^ I 4^  '*  '“y  auoit  rendus  en  fon  icune  aage  , elle  le  pourucuc  de 
1514.  l’OfEccde  GentilhômcdefaCham'brc,  & peu  apres  l’eftablic  Lieu- 
Ptcuucs.  tenant  de  la  Compagnie  de  cent  hommes  d'armes  d’Artus  Gouffier 
Seigneur  de  Bonniuct , grand  Maiftre  de  France  fon  coufin  ger- 
n>ain.  Laquelle  Compagnie,  cftantaagc  de  vingt  ans  feulement, 
fil  ilconduifitenltalieàl’entrcprife de  Milan,  ôcfignalales prémices 
de  fa  valeur  tant  cnladcfaite  deProfpcrColomneChef  deTarmee 
du  Pape,  qu’à  la  mémorable  iournée  de  Marignan,  où  le  Roy  Frâ- 
çois  allifta  en  perfonne,  & mit  en  déroute  l’arme'e  des  Suiifes,  le  1 eu- 
dyxiii.  iout  d’Oéiobre  mille  cinq  cents  quinze.  Aumoyendequoy 
ayant  remis  facilement  tout  lepays  & Duché  de  Milan  en  fon  obeif- 
fance, il donnaàceieuneScigneurla charge  d’vne  Compagnie  de 
cinquante  lancesdefesordonnanccsvacanteparlamorc  du  Baron 
dcBearn , &lcGouuernemcnt  des  ville  & chafteau  de  Nouate  au  ■ 
Milanois.  Puis  il  luyconferal’Eftatôc  office  de  Capitaine  de  la  Ba- 
ftilledeS.  Anthoineà  Paris,  que  tenoit  & exerçoit  auparauant  LE  : 
Shignevr  de  MoNTMoRENCYfonpere,par  Lettres  exp^ j 
diéesàAmboifeledernieriourd’Oétobremille  cinqcents  feize. 

D Evx  ans  aptes  mourut  l'Empereur  Maximilian,  au  lieu  (flî' 
quel  fut  efleu  Charles  d’Auftriche  Roy  d’Efpagnc  fon  petit  fils.  Et 
afind’arreftervncpaixfinalecntre  le  Roy  François  & luy,  Anhu**' 
Gouffier  Seigneur  de  Boily^tand  Maiftredc  France,  &leScigneïtt  ' 
de  Chieures  s’affemblerent  a Montpellier.  Mais  le  grand  Maiftie  ' 
eflan  t tombé  en  vnc  gricue  maladie, le  Roy  depefeha  vers  luy  A N S E , 
DE  Montmorency,  qui  trouuaà  fon  arriuée  qu'il  eftoit  défi» 
decedé.  Cequi  fut  caufe que  fa  Majeflé  luy  départit  encore  qua- 
rante hommes  d’armes  delà  Compagnie  du  défunt , pour  accroiftre 
la  ficnnede  cinquante  lances,  qui  eftoit  demeurée  en  Italieauec  O-  ; 
det  de  Foix  Vicomte  de  Lautrcc.  Il  fe  ttouua  aufli  à l'entre- veuë  des 
9.  Roys  de  Frâce  & d' Angleterre  entre  Ardes  & GuincsPanmillecinq 
cents  dix-neuf,  & tint  des  premiers  ràncs  aux  iourtes  & tournois 
quis’yfirent.  Puis  l'erteu  Empereur  ertantpaffé  en  Angleterre  pont 
y traiter  quelqucaccordauprciudicc  de  ce  Royaume,  lcRoy  le  dé- 
puta encore  promptcmentversl'Anglais,  afin  de  rompre  & difliper 
Ton  delfein.  En  quoy  iltrauailla  fi  bien  Seprudemment,  que  l’Em- 
pereur ne  remporta  aucun  fruit  de  fon  voyage. 

Ainsi  les  affaires  demeurans  affermies  par  l'afliffancedcs  bons 
feruitcurs  de  la  Couronne  ,&Annede  Montmorency  ertât 
de  retour  d’.\nglcterre , le  Roy  rémunéra  fa  négociation  de  nou- 
ucllcs  faucurs  Sc  biensfaits.  Car  il  l’honora  de  l’Ertat  de  premier 
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GcntilhommcdcfàChambrcle  vni.  iourd'Auril  mille  cinq  cents  mont. 
vingt,  en  la  ville  de  Blois  ;&  au  mois  de  Septembre  fuiuantîuy  o-  moren. 
droya  commillion  pour  la  garde  des  bois  de  Halatc  & deCamele.  ^ 

tn  fuite  dcquoyl'cllcu  Empereur,  qui  tendoit  à la  ruine  de  la  Fran- 
ce,ayantfaitapprochcrfonarméedcMoufon,  fa  Majcftclcdepcf-  j, 

cha  derechef  pour  mettre  pourmcttregens&viutcs  dedans  lapla- 
ce.  Ce  qu’il  exécuta  au  contentement  du  Scisjneur  de  Montmor,  " 
qui  en  eltoit  Capitaine  & Gouucrncur  ; bleu  que  deux  ou  trois  a.»»- 
iours  aptes  il  ne  laiffa  pasde  capituler  aucc  les  ennemis,  Icfquclsal-^'’"”' 
lcrentdc-là mettre IcfiegcdcuantMczieres fut Meuze.  Mais  An-  15  z i. 
NE  DE  M.OÜTUOKEK  CY  ieune  homme  de  grand  courage,  dit 
Martin  du  Bellay , defranr  donneràcognoijireau  Roy  fon  Afaiflre  l'en-  ’ctJua 
nie  tju’il  auoit  de  luy  rendre feruice  , vint  fe  ietter  dedans  cette  ville 
aucc  le  Cheualier  Bayard,  afin  de  la  défendre.  Ce  qu'il  fiftauec  vne  fi  *'■"»  «*/" 
braucrcfiftancc,  qu’aptes  auoit  tendu  touslcs  efforts  dcsaffaillans 
fins  effet , & f eftre  acquis  durant  ce  flegc  vne  fignalce  gloire  en  jj?'" 
vne  iouftcdclancecontrelcComte  d’Egmont,enfinlcComte  dcf''‘>  ''*■■■ 
NaflàuChcf  de  l’armee  Impériale  fut  contraint  de  fe  retirer. 

D’avtre  cofté  leRoyayanfceuauisdcla  reuoltedes  Milanois,*^*^*^'- 
ilcnuoyaaullilemcfme  Anne  de  MoNTMORENCYenSuifTc,a,yv.M,;  ’ 
afindeleuetfcizemillehommes,defquelsil  fiit  Capitaine  generaf, 

& les  conduifitau  pays  de  Milan,  où  il  continua  de  fe  pottetfort  gc- 
t nereufementendiuerscombats.  Carapresauoirdefait  vne  compa- 
^ gnic  de  coureurs , qui  amenoient  tafraichiffement  de  viures  aux 
lmpcriaux,& monllré  des  pteuucs  fingulieres  de  fa  vaillace  à laiour- 
“néede  Gambolat,  il  print  encore  par  force  la  ville  de  Nouarc,  où 
'k  Comte  Philippe  Tournicl  exerçoit  de  grandes  cruautez  furies 
^çois,  Ô£  combatant  au  premier  rangà  l’affaut  de  la  Bicoque  auec 
leA^lIcs,  defquelsil  auoit  la  charge,  y fut  fi  gricuement  blcffé, 
qullai  penfamourir.  En  fuite  dequoy  il  fift  vn  voyage  à Venife, 
pour dËyctdemaintenircctte  Seigneurie  en  la  deuotion  du  Roy. 

Maislcs  VenitiensaducrtisqueleMarefchaldc  Foix  auoitcapitulé 
pour  la  reddition  de  Crémone , qui  cftoit  vn  de  leurs  principaux 
IODdcmcnts,&confetuoit  leurs  pays,  ils  changctentla  refolution 
qu’ils  auoient  prinfc  de  recommencer  la  ligue  auec  le  Roy.  Par- 
quoyANNE  de  MONTMoRENCYs’enreuint  en  France, où 
la  Msgefté  le  teceut  auec  des  honneurs  d’autan  t plus  rares  &glorieux, 
que  fes  derniers  feruiceseftoient  dignes  de  rccompenfc.  Car  à fon 
retourilledecora  du  Collier  de  Chcualerie  de  fon  Ordre,  auquel 
tous  les  Gentilshommes  de  marque  afpiroient  lots  aucc  vne  extre- 
mcdefiti&dcplusluydonnal’Eftat&officedcMarefchaldcFran-'^  ® 
cevaquantparîa  mort  de  Gafpart  de  Colligny  Seigneur  de  Cha-®“  ”'^J' 
(hllon  fon  beau  frère.  Djcquoy  il  luy  oûroya  Lettres ‘patentes 
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expcdicesàBloit  levi.iouidumoisd’AouIl  mille dnqccntrvingc- 
deuz. 

Estant  poutueudcces  dignitez  auant  l’aage  de  vingt-cinq 
ans , pour  obuier  aux  débats  qui  euITent  peu  fc  mouuoir  entre  luy  Sc 
François  de  Montmoken  cy  fonfierc,àcaure  des  biens 
delà  Maifon  de  Montmorency:  c'eft  allàuoii  s’ils  fe  deuroient 
partir  entre  eux  comme  en  fuccefllon  direûc  & de  pereà  fils,  ou 
comme  en  fucceflion  collaterale  & leur  venant  par  le  dcces  de  feu  , 
Iran  de  Montmorency  leurfrereaifné,& defeueLow- 
SB  DE  Montmorency  leur nicpcefilled’iccluylcan&d’An-  J 
nedeBoulongnefa  femme  : &:  aufli  pour  euiter  les  differents  qui  J 
pourroient  furuenir  au  parcage  des  biens  de  la  fucceflion  de  feue  I 
Anne  Pot  leur  mere  , & de  defimt  Mcflire  Phili ppe  de  I 
Montmorency  Euefque  de  Limoges  leur  frere  ; finalement  I 
apres  que  Meflire  G viLLAVME  de  Montmorency  leur  | 
pere  les  eut  émancipez , d’autant  qu’ils  n’efloient  pas  encore  ma-  ' 
leurs , ils  en  accordèrent  & tranfigerent  cnfemble  par  le  vouloir,  ex- 
borcation,  Scbonplaifird’iceluy,  lexix.iourdeSepcembre.Soubs 
condition  entre  autres  qu’à  ANi^EDEMoNTMORENCYde- 
meurcroient&  appartiendroienE  entièrement  les  trois  parts  de  la 
Baronnie  de  Montmorency  & feigneuried’Efeouen,  & les  terres  & i 

Seigneuries  entières  de  Chantilly , Damuille , Auffois,  Chaueicy,  î 
Montefpillouer , & Villers  près  Creeil  : auec  l’acquificion  faite  pu  I 

Gviilavme  de  Montm  o ren  c y leur  pere  du  droit  que  î 

Margueritede  Môtmorency  Dame  de  Gafebequeauoie  en  la  quar- 
tepartie  defdites  Baronnie  de  Montmorency  & Seigneurie  dît 
couen.  Auquel  accord  aflifterent  d’auis  & deconfeil  Anthoine  du 
PracCheualier,  Chancelier  de  France,  Guillaume  GoufEer  Sei- 
gneur de  Bonniuet  Admirai  de  France , & Gouuerntur  de  Dau- 
phine' , coufin  germain  des  parties , Rene'baftard  de  Sauoye,  Comte 
de  Villats  fie  de  T ende,  Gouuerneur  de  Prouence,  Cheualier  de  ' 
l’Ordre  du  Roy,  & grand  Maiftre  de  France,  Charles  de  Villers 
Euefque  de  Limoges  aufli  leur  coufin,  lean  Brinon  Confeillcr  du 
Royôc  premier  Prefident  de  Normandie,  Chancelier  d’Alençon, 

& Richard  le  Roullie'  Prothenotaire  du  faint  Siégé  Apoftolicjue, 

Abbé commendatairede  Heriuaux,&Archidiacredc  Blois. 

T OvTEsPois  en  fuitedecettetranfaûion,ANNE  de  Momt- 
moren  cy  remémorant  l’antiquité  ficnobleflc  de  fa  Maifon,  qui 
eftoit  l’vne  des  plus  anciennes  & illuftres  du  Royaume , & confide- 
rantqu’elle  ne  fepouuoit  entretenirny  conferuerque  parla  ligne 
& polterité  mafeutine  ; de  l’auis  & vouloir  du  meline  Gviilavme 
D E Montmorency  fon  pere, il  confentit  & accorda  par  Lettres 
feparées,qu’apres  fon  décès  la  Baronnie  de  Montmorency  ch  fà 
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totallté&  intégrité  viendroit  àfon  fils  ailhc  par  ptcciput  &auanta- moÏTtT 
ge,  &;  apres  la  mort  d'iccluy  au  fils  aifiiéqu’il  auroit  dcmariage  Icgi-  “ot***- 
time , fie  ainfi  d'aifné  en  ail'né  tant  que  la  ligne  mafculinedcs  ailhez 
durcroit.  Laquelle  Faillie,  cette  Baronnie  retouineroit  au  filsailné 
du  fécond  fils,  &ainfid’aifne'enaifnédufeconddefes fils. Et  fem- 
blablcment  des  autres  enfans  mafles , & hoirs  malles  defeendants 
deux,  tant  que  la  ligne  mafculined’A  N m e & de  fes  fils  durcroit.  Et 
au  cas  que  cette  Tienne  ligne  defailliif,tellemcnt  que  de  luy,  ou  de  fes 
hoirs  maAes  ne  demeurait  que  des  filles,  ou  des  maAes  defeendants 
d'icelles  ; alors  la  Baronnie  deMONTMox  B N c Y rcuicndioit  8e 
6c appartiendroit à l’aifne' maüe dcFxAMçoiSDE  Montmo- 
rency fon  frère, fie auxhoirsmaflesderailhc,tantquefapolteritd 
mafeuline  dureroit,  en  defeendant  toufiours  d'aifné  en  ailhé  maAe; 
à la  charge  de  bailler  fie  payer  à la  fille,  ou  filles,  ouà  leurs  hoirs  def- 
eendants d’AN  N E,lalommedecrentc  mille  liutes  pour  vncfois, 
ou  rente  de  pareille  valeur.  Et  cas  aucnanc  qucla  ligne  mafeuline  de 
ce  pui{héfaudroitauiri,dcfortc  que  la  Baronnie  de  Montmorency 
tombait  en  filles i lors  les  filles  d’AN  H E,  leurs  hoirs  fit  defeendants, 
fulTcnt  maAes  ou  femelles,  pourroient  la  rauoir  fie  rccouurer,en 
rcmboutfantlcs  trente  milleliurcs  fufdites,ourendantla  rente. 

Mais  cependant  le  Roy  d’Angleterre  f’eltanclaiAe  gaigneraux 
pratiques  de  l’Empereur,  prépara  vne  puiilânte  armée  pour  entrer 
aucc  la  Tienne  en  Picardie.  Dequoy  le  Roy  auerty  par  le  Duc  de 
Vendofme  fon  Lieutenant  general  en  cette  Prouince,  fie  que  les  o, 
Angloisfie  Bourguignons  joints cnfemblc  faifoient  mine  de  venir  * 

aAleger  Corbie,  il  bailla  incontinent  la  conduite  des  deux  cents 
Gentilshommes  de  (a  Maifon  à A N N E de  Montmorency 
nauucau  Marcfchal  de  France,  fie  le  depefeha  auec  eux  en  cette  pla-  ctmàfw 
cetji’il  iugeoit  d’importance , afin  d’y  demeurer  chef,  fie  la  garder, 

Maiiks  pluyes  continuelles  détournèrent  les  ennemis  d’en  appro-"t; 
cher.  Etquelque  temps  apres  l’armée  du  Roy  s’eltant  alTemblée 
pour  aller  jetterdes  viures  dansTherouenne,  lemefine  Marefchal 
de  Montmorency  fut  pareillement  fait  chef  de  l’auantgarde,  la- 
quelle il  conduifit  fi  bien  fit  dextrement,  quemalgré  l’effort  de  l’en- 
nemy  il  exécuta  cette  entreprife  au  commencement  de  l’an  mille 
cinq  cents  vingt-trois.  Qupy  fait,  le  Roy  tefolu  de  marcher  en  per-,, 
Tonne  au  rccouuremcnt  de  la  Duché  de  Milan.luy  manda  qu’il  le  rc- 
uint  trouucr,  fit  l’enuoya  encore  deuant  pour  leuer  douze  mille 
hommes  en  Suiffe.où  il  fit  telle  diligence  qu’il  retourna  ioindre 
l’Admiral  de  Bonniuet  prés  Thurin,  auant  que  le  refte  des  forces 
fu/i  arriué. 

De  là  pat  le  commandement  du  Roy.qui  ne  voulut  pas  paffer 
Icsmontsfi  K>ft,àcaufedela  retraite  de  Charles  de  Bourbdn  Con- 
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mont-  neftablcdcFrancehors  du  Royaume,  l’Admiral  marcha  droit  à Mi- 
MOREN-  lanauccrarmcc,  de  laquelle  il  bailla  derechef  l'auantgarde  à con- 
’hl'a.a.j  duireàANNEDE  MoNTMORENCY.Euleurcheminilsprirent 
" Nouare  & toutes  les  autres  villes  de  l'Omeline.  Mais  fautede  fuiurc 
dilio-emment  leurs  conqueftes,  ils  trouuerentla  ville  de  Milan  ren- 
forcée & tres-bien  garnie  d'hommes  quand  ils  arriucrent  deuant. 

Ce  qui  fut  caufe  qu'apres  y auoir  demeuré  quelque  temps  fans  la 
pouuoir emporter, ils feuerent le  ficge,&commcnccrcntàchcrcher 
le  moyen  de  donner  bataille.  Et  bien  que  les  Impériaux  fuifent  deux 
fois  plusfortsen  nombre  d’hommes,  ncantmoins  ils  fuirent  touf- 
jours  le  combat;  efperans  chalTer  l’armée  Françoifehors  d’Italie  fans 
rien  bazarder  : commcils  firent.  Cat  la  mortalité  fc  mit  au  camp  de 
rAdmiral,&cntr’autres  IcMaresch AL  de  Montmoren- 
c Y,quiauoitlaconduitedcl’auantgarde,  tomba  en  vne maladie fî 
gricuc,  qu’il  y auoitplus  d’apparence  de  mortquedevie.  Maiscom- 
me  il  cftoit  doué  d’vn  cceur  généreux  & plain  de  vigueur , il  ne  laifla 
pas  de  fuiure  l’armée  qui  fc  rctiroit  ; fe  faifant  porter  dedans  vne  li- 
tière, pour  ce  qu’il  ne  pouuoit  montera  cheual.  < 

Ayant  rccouurc  pleine  guerifon,  il  feruit  plus  heureufement  *. 
le  Roy  contre  l’armée  que  Charles  dcBourbon  amena  peu  apres  de-  , 
uant  Marfeille  au  nom  de  l’Empereur.  Carcommeles  forces  du  Roy 
alTcmblées  pour  l’aller  combatre,l’eurcnt  tellement  effrayé  qu’il  nb- 
zalcsattcndrc,ainslcuaprôptcmentlcficgc;A  NNE  DeMont- 
m Lm.x.  M 0 R E N c Y cntfautrcs  pourfuiuit  vne  partie  des  ennemis  iurques' 
par  dclàThoIon,&  en  defitvn  grand  nombre,  neleur  donnant  loi- 
fir  de  reprendre  leur  haleine.  En  côfidcration  dequoy  le  Roy  clbuil 
1 5A4-  à AmboifeaumoisdeIuinranmillecinqccntsvingt-quatre,lcctea 
fon Lieutenant,  & Gouucrncutdu  pays  de  Languedoc  foubs  l’au- 
éf  orité  de  Monfeigneur  le  Dauphin  fon  fils,  iufquesàce  qu’il  fuft  en 
. âge  fuffifant  pour  tenir  & exercer  cette  charge  vacante  par  l’cfloi- 
gnementdc  Charles  de  Bourbon.  De  là  il  accompagna  faMajefte 
au  voyage  d’Italie  aucc  Henry  d’AlbrecRoy  deNauarre,  lesDucs  i 
d’Alençon,  d’Albanie  & de  Longucuille,  le  Comte  de  S.  Pol,les  Ma- 
refehaux  de  Chabanes  & de  Foix,  René  Baffard  deSauoyc  grand 
Maiftrc  de  France,  l’Admiral  de  Bonniuet,&  autres  Seigneurs  : & 
acquiftvn  très- grand  honneur  au ficgc  mis  deuant  Pauic  fur  la  fin 
dumoisd’Oélobre.CarlcRoyayantcampéprésdecctte  ville  l'cn- 
B.%  uoya  aucc  troismilleLanfquenets,  deux  mille  Italiens,  mille  Cor- 
*“  ’■  fes,  & deux  cents  hommes  d’armes  pour  paffer  IcT hefin,  & fe  lo  ger 

au  forsbourgdcS.Anthoine.dcdansvnelflc.Cequ’ilexecuta  bra- 
ucmcntenfaifant  battre  vne  touradife  au  bout  dupont,  qui  s’opi- 
niaft roit  de  l’cmpcfcher.  Mais  peu  de  temps  apres  aduint  en  ce  licula 
funcll:cbataille,où  l’armée  Françoile fut malheureufemcnt défaite, 
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& le  Roy  mcfmc  prins  prifonnicr  aucc  pluficurs  Princes  & Sci-  mont- 
gneurs.  Du  nombre  dcfqucls  fc  trouua  entr’autres  le  Mares- 
CHAL  DE  Mo  NT  MORE  NC  y;  qui  Iciourprccedcnc  auoit  elle 
enuoyeà  S.Lazare  pour  garder  vn  pa(ragc,&  s’y  cftoit  tenu  en  ar- 
mes lufqucs  au  point  du  iour  qu’il  oüyt  lartilleric  tirer.  Lors  vou- 
lant venir  joindre  le  Roy  quicombatoit  encore,  en  fin  apres  auoir 
faitdesmerueilles  d’armes  de  fa  perfonnc,ilfutcnueloppe  Sc  prins. 

Il  y cneutauiribeaucoupdccuez,nommementlcScigncurdeBon- 
niuct  Admirai  de  France, le Marefchal  de  Cliabanes,  & autres.  Et 
RcneBaftard  de  Sauoye  grand  Maiftrc,y  receutde  ü gricuesbleflu- 
xes,qu’auboutdehuitioursil  en  mourut. 

L E Roy  garde  à Pifqucton  iufqucs  apres  Pafqucs  mille  cinq  1515. 
cents  vingt-cinq,  fut  de  là  conduit  en  Efpagne  fiiiuant  la  volonté 
de  l’Empereur.  Mais  auatit  quedepartiril  dcpelchavcrs  Madame 
LouyfedeSauoyefamere,  qu'il auoitlaiflee  Regentc  en  France,  le 
Marefchal  Anne  de  M o n t m o r e n c y , pour  luy  communi- 
quc;r  les  articles  de  paix  que  l’Empereur  propofoit,  & procurer  par 
ce  moyen  la  deliurance  de  fa  Majeflé.  Ce  Seigneur  la  vint  trouuer  ^ 
iyon,odpar  Lettresdu  xxiii.iour  de  May  cllelc  fift  & cpnftitua 
lieutenant  general  pour  leuct,  mener,  & conduire  vue  grolfe  & p*b‘7‘- 
forte  armée  fur  mer  contre  les  ennemis  du  Roy , en  la  cofte  de  Pro- 
ucncc.  En  fuite  dcq«oy,laifnint  lesgalleres  àTholon , auec  inten- 
tion de  les  faire  marcher  quand  il  en  feroit  befoin,  il  retourna  deuers 
le  Roy,  luy  rapporter  que  le  Roy  d’Angleterre  elloit  entre  en  ligue 
aucc  Madame  laRegcnte&leConfcil  deFrancc,  pourle  mettre  en 
■\ibcrtc.  Etdepuis  il  fift  encore  tant  d’autres  voyages  afin  d’auancer 
cette mefincdcliurance,  qu’à  la  fin  elle  fut  heureufement  arreftéo 
parti arudente conduite.  Moyennant  toutesfois  lapromeftc  que 
îift  le  Roy,  de  mettre  entre  les  mains  de  l’Empereur,  entrant  dedans 
fôn  Royaume,  Monfieur  François  Dauphin  de  Viennois  fon  fils 
aifhe,  & Monfieur  Henry  Duc  d'Orléans  le  fécond;  pour  la  fcurcté 
dcl’cxecuriondu  traite'  de  paix.  Ce  qu’eftant  accorde,  IcM  a R e s- 
CHAL  DE  Montmorency  reuint  d’Efpagne  pour  la  demie- 
fc  fois,  &arrina  le  XXVII.  iour  delanuieràLyon  vers  Madame  la 
K egentc,à  laquelle  il  bailla  les  articles  dudit  traité,  l’aircurant  que 
le  Roy  fetoitàBayonnele  x.  iour  de  Mars  prochain.  Parquoy  elle 

SartitdeLyon  au  commencement  de  Feurier,  pouraUcr  audeuant 
c luy  le  reccuoir,  conduire  Meilleurs  fes  Enfans  en  hoftages  3c 
parlementer  aucc  l’Empereur,  qui  deuoitfe  trouuer  à Fontarabie. 

Ainsi  le  Roy  ne  rut  pas  pluftoft  de  retour  en  fon  Royaume, 
qu’il  ordonna  des  Eftats  vacants  par  le  décès  de  ceux  qui  auoient 
dlé  tuez  à la  bataille.  Et  entre  les  Seigneurs  qu’il  eftima  plus  dignes 
d’en  cftrc  gratifiez,  le  Maresc  H AL  de  Montmorency 
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tintlc  premier  rang,  pour  la  confidcrarion  defes  feruices  &mcri- 
tcs.  Car  l'a  Majcfté  clhnt  arriue'c  à Daqs  en  Gafcongnc  le  xxiii. 
iour  dcMars,  quieftoitla  iînde  l’an  mille  cinq  cents  vingt-cinq, 
non  feulement  elle  l'inftitua  en  chef, Gouuerneur&  Lieutenant  ge- 
neral au  paysdcLanguedoc, au  lieu  de  Charles  de  Bourbon,  mais 
auirirhonoradel’Ellat&ofScedegrâd  Maiftre  de  France  vaquant 
par  la  mort  de  René  Ballard  de  Sauoye,C omte  de  V illars  & de  T en- 
de.  Et  quelques  iours  apres,  il  luy  donna  de  plus  l’office  de  Capitai- 
ne du  enafteau  de  Nantes;  mandant  à Louys  du  Bois  Seigneur  des 
Arpentiz,  qui  en  auoit  eu  la  charge  & garde  fouz  le  feu  Admirai  de 
Bonniuet,de  luyremettre  entre  les  mains  cctteplace  auec  l’artille- 
rie, viures,  & munitions:  pat  Lettres  expedices  à Bordeaux  le  XVll. 
iour  d’Auril  mille  cinq  cents  vingt- fix. 

Eircetcmps  A N N E de  Montmorenc  vn’auoitpointen- 
cote  engage  les  affedionsau  foin  de  procréer  vne  lignée,  qui  peuft 
maintenir  6c  conferuer  leluftre  de  fon  nom.  Mais  le  Roy  l’ayant 
comble'  d’honneurs  & dedignitez,  voulut  auffi  luy  donner  incondi; 
nent  vne  femme  de  noble  & augufte  race,&  qui  jpeuft  lé  tendre  heu- 
reux en  nombre  d'cnfans.’Car  il  luy  fift  efpoufer  M agdelene 
DE  Savoye  niepee  de  Madame  Louy  fe  de  Sauoye  fa  mete,  & fille 
de  feu  Monficur  Rene'  légitimé  de  Sauoye  fuinommé  le  gani 


Comte  de  V illars,  Cheualiet  de  l’O  rdre  de  fa  Majefté,  fon  G ouuet- 
neur  & Lieutenant  general  en  Prouence,  & grand  Maiftre  de  Fran- 
ce, SedeMadame  Anne  ComtefrcdcTendefafcmme,i<ruë  del’an- 
cienne  & illulFre  Maifon  de  Lafearis,  qui  auoit  longuement  tenu 
l’Empire  de  Conftantinoplc.  Elle  eftoitaufli  niepee  deCharlesIIl. 
Duc  de  Sauoye  furnommé  le  Bon,  & de  Philippe  de  Sauoye  Com- 
te de  Geneuois&  Duc  deNemours,&  auoit  pour  frétés  Honorât 
de  Sauoye  Comte,  puis  Marquis  de "Villars,  Admirai  de  France,  4: 
Claude  deSauoyeComte  deTcnde,  Gouuemcur  de  Prouence.  Le 
traité  de  fon  mariage  fefiftà  S.  Germain  en  Layeleleudyx.  iourde 
lanuier  mille  cinq  cents  vingt-fix  ésprcfencesduRoy,de  Madame 
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Louyfc  DuclielTe  d’Eiigoulmois,  d'Anjou,  & du  Maine  là  merc;  m on  t- 
d’AnneCôtefrcdcTcndc,dcGvlLl.AVMESEiGNEVR  de  Mont-«oren- 
MOREKCy,dcFrâçois  de  Dintcuillc  Eucfque  d’Auxerre, & autres.  Ec 
en  faucur  d’vne  celle  alliance  le  Roy  non  (culcment  promût  lorsaux 
futurs  conjoints  la  fomme  de  cinquante  mille  liures  outre  le  dot, 
mais  aulfi  leur  donna  depuis  la  Baronnie,  Chaftcllenie,  & Seigneu- 
rie de  Fere  en  Tardcnois,auec  fes  appartenances  & dépendances. 

Charles  de  Villers  Eucfque  & Côte  de  Beauuais,  Vidame  de  G erbe- 
roy,PaitdcFrance,cou(in  d’ANNE  de  Montmorenc  Ygrand 
Maillre  ScMarcfchal  de  France,luy  fût  pareillement  don  defeisSei- 
gneuricsdel’lfle-Adam,deNogcnt,Valmondois,Fleleu,Fontcncl- 
îcs,  5;  autres , le  x.  iour  de  Septembre  mille  cinq  cents  vii^t-fcpt.  1517' 
Puisle  Roy  luy  tranfporta  de  pluslaComtéde  Beaumont  fur  Oife,  pkuuc. 
&la  feigneutie  de  Compiegne,  pour  iouyr  del  domaines  d’icelles  J”*' 
iufqucs'à  certain  temps.  Bref  la  Baronnie  de  Montberon  augmenta 
encore  bien  tofl  apres  fes  tiltres  & reuenus. 

A P R E s la  ccleoration  de  fes  nopces , il  aflûta  le  Roy  aucc  les 
Princes  & autres  Grands,  lorsqu’aumois  de  luillec  il  alla  honorer  ><'<  '«"<> 
Je  Parlement  de  faprcfcnce,&  y tint  par  plufieursfoisfon  lit  de 
fticc  touchant  le  fait  de  Charles  de  Bourbon.  De  làeftanc  choify  r>» 
pouralleren.Anglcterreporcerl'OrdredefaMajefte'  auRoy  Henry 
y II I.  & confirmer  les  traitez  d’alliance  qui  eftoient  entrclesdeux 
Couronnes, il  partitdelaCoutenuiron  ledixiefineiourd'Odlobre, 
^accompagne  de  Ican  du  Bellay  Euefque  de  Bayonne,  qui  fut  depuis 
Ordinal, du  Seigneur  de  Humicrcs  Chcualier  del'OrdrCjde  lean 
"Btinon  premier  Prefident  de  Rouen  & Chancelier  d’Alençon,  des 
Seigneurs  deRochebaron,deBoutieres,delaRoche-dumainc,&de 
la  Gttichc,  de  loachin  de  la  Chaltre  Capitaine  des  gardes  du  Roy , & 
de plufitursaurresmfqucsàcinqoufix cents cheuaux.  Diuers  Euef. 
ques  !c , Gentilshommes  le  recueillirent  fort  honorablement  à 
JDouuresdelapart  du  Roy  d’Angleterre.  Et  comme  il  approchoi: 
dcLondrcs,millcoudouzccents«heuauxfortirentaudcuant  de  luy 
aucevn  nombre  infiny  de  peuple, qui  le  mencrentau  Palais  Epifeo- 
pal  deS.  Pol  prépare  pour  là  perfonne.  Deux  ioursapres  il  fut  con- 
duit parlariuiere  de  laTamifé  à Grenvvichjoùle  Roy  Henry  & le 
Cardinild’  Y otc  le  rcceurcnt  aucc  magnificence.  Puis  ayant  expofd 
fàIcgation,&:  cftc'  felloycpluficurs  lourstantàGrcnvvich&àLon- 
drcsjtju’cnlaMaifon  du  Cardinal  nommée  Hamtoncourt,le  Roy 
luy  fillauflivn  'felfin  fimagnifique  en  feruices  de  cables, momme- 
rics,  mafqucs , & autres  pallctcmps , que  nul  de  la  compagnie  n’en 
auoic  veu  de  fcmblable.  Et  aux  Comédies  qui  fy  reprcrcnterent,il 
permilf  incfmespoutle  fauotifcr,que  Madame  Marie  d’Angleterre 
U fille  joüaftvn des  perfonnages. 
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jiK)  N r-  A V retour  d'vne  fi  glorieufe  AmbalTade,  & donc  le  fuccc'sappor-  , 
MOS.ÏN  fmgulicrcontcntcmcntauRoy François, il  accompagna  de- 
reclicf  fa  Majcllc  aux  lifls  de  luftice  quelle  tint  au  Parlement  les 
lixicfmc  & vingticfinc  iours  de  Décembre.  En  fuite  dequoy  il  ache- 
ptadclofcph  Je  Montmorency  Seigneur  dcNiucllc  &dcfes  frères 
la  part  qu'ils  auoient  en  la  Baronnie  de  Montmorency,  & en  fut  re- 
ceu  parle  Roy  à foy  & hommage  le  xni.  iour  de  Mars  mille  cinq 
eentsvingt-fept.  Il  acquiftaulTi  d'eux  les  terres  de  S.Leu&du  Plaif- 
fis-Bouchard , & rachepta  encore  de  Françoife  Brachet  venue  de 
Nicolas  Herbclot  Seigneurde  Fcrricrcs,tant  en  fon  nom  que  com- 
me tutrice  de  leurs  cnfans,deux  cents  liures  de  rente  que  Philippe 
de  Montmorency  pere  de  lofcph  auoit  vendues  au  défunt  mary 
d'elle,  tant  furie  quart  delà  mcfmc  terre  de  Montmorency,  que  fur 
tous  les  autres  héritages  qu’il  poffedoic  en  France.  Au  moyen  de- 
quoy cette  ancienne  & première  Baronnie  du  Royaume  fut  reünie 
en  fon  entier,  pour  ne  fouffrir  plus  à l’aucnir  aucuncdiuifion. 

Le  Roy  auoit  vne  telle  fiance  en  ce  fien  grand  Maiftrc,qu’aprcs 
le  traité  deCambray  pour  la  deliurance  de  Meilleurs  fes  Enfans,il 
l'ellcut  derechef  entre  pluheurs  autres,  afin  d’executer  les  chofi» 
conclues  & arreftées  en  iccluy.  Car  cftant  à Dijon  le  fixiefme  iour 
dcFeuricr  mille  cinq  cents  vingt-neuf,  il  luydepefchacommiflion 
1519.  pour  capituler , conuenir,  & accorder  de  l.a  prorogation  du  tenue 
Pteoms.  qui  eftoit  bref,à  tels  tcmps,pa£Ics,& conditions  qu’il  verroit  eftre 
^ à faire.  Peu  aptes  il  le  créa  aulli  Ion  Ambalfadeurfic  Procureur  ge- 
neral , tant  pour  traiter  de  fon  mariage  auec  Alienor  d’Auftrime 
feur  de  l’Empereur  Charles  V.  que  pour  alTcmbler  gensdeguerrefc 
les  commander,  afin  de  conduire  feurcment  les  deniers  qu’il  auoit 
promisde  bailler  à cet  Empereur  pour  la  reftitution  de  Meflieuts 
fes  Enfans.  Et  le  dixiefme  iour  de  Mars  enfuiuant  fa  Majefté  l’e- 
ftablit  encore  fon  procureur,  pour  traiter  & compofer  du  temps, 
forme,  lieu,  & payement  des  deniers  fufdits,  montants  à douze 
cents  mille  efeus  d’or.  En  vertu  d®  toutes  lefquelles  lettres  & com- 
x./i.  M.-  mifllons  il  s’achemina  à Bourdeaux  & à Bayonne  accompagne  de 
aZsvt,.  François  de  Tournon  Archeucfque  de  Bourges,  Chancelier  de 
France,  & de  plufieurs  Seigneurs  ôcCheualiers  Je  l’Ordre,  condui- 
«f"  f'ntauecfoyla  fommepromife,  laquelle  il  fift  compter  au  Conne- 
€htt€»  1»^.  ftable  de  Caftille  entre  Andaye  & Fontarabie,S;  rcceut  là  de  luy 
Mcllieurs  les  Enfans  de  France  qu'il  ramena  à leur  pereau  cotnmen- 
cernent:  de  luillet  mille  cinq  cents  trente.  11  y aeceut  pareillement 
1 JJ  O.  Madame  Alienor  feur  de  l’Empereur,qui  fut  incontment  apres  ef- 
poufceparleRoy.Et  en  fuite  faMajeftc  luy  donna  charge  Je  faire 
préparer  tout  ce  qui  eftoit  requis  pour  la  folcmnité  de  Ion  facre  & 
couronnement.  Ce  qu’il  a ccplitauec  vntcl  foin  & diligence, que  le 
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cinc^uicfmc  iour  de  Mars  cniuiuant  les  ceremonies  en  furent  execu-  m o nt- 
céesa  S.  Denys.aufquellesilprcfida,  ayant  l’oeil  & regard  à tout  ;& 
lorsque  l’on coduifit la  Roynedeià  châbre  àl’EglifemdrcIitf  deuant 
elle  apres  les  Princes  ,auec  fon  haflon  de  grand  Maijhre  enrichy  d’or,  à 
lettres  CT  deuifes.  Puis  à l’Entre'e  quelle  fift  trois  iours  apres  en  la 
villedeParis,quandonluyvint  prononcer  les  harangues,ilfe  trou- 
ua  aulll  deuant  elle  pour  commander  & donner  orore  aux  chofes 
necelTaires.  Bref  aufouperqui  luy  fut  fait  le  foirà  lagrandeTablc  ctrmaùi 
de  Marbre  du  Palais,  il  eut  encore  l’honneur  de  la  feruit  de  Maiftre  ' 
d’Hoftel , comme  Monfieur  de  S.  Pol  la  ferme  de  Panccier,  Mon- 
fieur  de  Guife  d’Efehançon , Mondeut  de  Neuers  d’Efeuyer  tren- 
chant. 

L’a  n mille  cinq  cents  trente  & vn  enluilletilprellafoy  & hom-  * 55  '■ 
mageau  Roy, de  la  Baronnie  deMONTMORBNCYaluy  efebeue 
par  ledece's  de  G VI LLAVME  de  Montmorency  fon  pere. 

Et  l’année  fuiuante  le  Roy  luy  donna  auffi  l’office  de  Concierge  fle 
Garde  delà  T our  & chaReau  de  Beauté  fur  Marne  & du  Bois  de  Vin* 
ccrmes  auec  le  parc  du  lieu,  vaquant  par  la  mort  de  Monfieur  le  V i- 
comtedeTurenneiainfi  que  portent  les  Lettres  patentes  du  don 
expédiées  àla  Hennaudaye  enBretagnelexxn;,iourdeluillccmil> 

_le  cinq  cents  trente-deux.  Auquel  temps  d’ailleursleRoyptintre-  1551,. 

fblurion  de  f aboucher  auec  le  Roy  d’Angleterre  enla  ville  de  Bou- 
j longue.  Parquoycftantàl'AbbayedcTurpcnayauraoisdeSeptem- 
, bre,  ilinftituadeplus  ce  melmcSeigncur  fon  Lieutenant  general, 

pourmettre  ordre  & pouruoir  à toutes  chofes,  & obuieraux  entre-  p»g  *7>- 
' prifes  qui  fe  pourroient  faire  durant  l’entreucuc.  Le  xx.  iour  d’O- 
ûobrele  Roy  d’Angleterre  arriua  à Boulongne,  où  apres  diuerfes 
atnitiez&pnuautezquc  leRoyluyteCnoignaàfareception.cftant 
logé  auec  luy  dedans  la  maifon  Abbatiale,  il  donna  Ion  Ordre  de 
S.  Georges , autrement  dit  de  la  lattctiere,  àANNE  Seicnevr 
DE  Montmorency  etand  Maiftre  & Marefchal  de  France , & " 

^ , , O I „ . A I • I T 1 1 1 Ltttrt  d$  U 

a Pnjlippc  Chabot  Seigneur  de  Bnon  Admirai.  Lequel  Ordre  le  NMtjf, 
Roy  leur  commanda  de  prendre  &acceptcr,par  Lettres  exprelTcs  tiltiU. 
datées  àBoulongne  le  xxiv.  iour  d’Oéîobre.  Et  en  fuite  le  Roy 
d’Angletcne  eftantdcretour  en  fonRoyamne,  il enuoya commit 
fionalcan  VvallopChcualierAmballàdcur  pour  luy  tefidentprés 
la  perfonnedu  Roy,&  à Thomas  Benault  Efeuyer  vnde  fes  Roys 
d’armes,  pondeur  bailler  ôedeburer  l’habit,  les  ftacuts,& les  autres 
cnicignesde  l’Ordre.  Ce  qu’ils  accomplirent  au  moisd’Auril  mille  ’ 555- 
cinq  cents  trente-trois , auec  toutes  les  ceranonies  deucs  & accou- 
; Humées  en  telles  folemnitez. 

D’avtre  parc  le  Roy  dcfireuxde  traiter  pareillement  auec  le 
Pape  Clcment  VII.  employa  cncoreà  cela  le  Seig  ne  vr  de 
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Montmorency  grand  Maiftrc  de  la  Maifbn.  Car  par  Let- 
tres fecllees  à Balman  prés  de  T ouloufe  le  dernier  iour  de  luillet  au- 
dit an  mille  cinq  cents  trente  trois, il  l’eftablit  derechef  fon  Lieute- 
nant general  pour  aller  en  Prouence  faire  & commander  toutes 
chofes tequilcs  à leurentrcueuë  & abouchement.  Charge, dont  il 
s’acquita  h bien  & diligemment,  que  l’vnziefme  iour  d'Oélobre  il 
CHtu.PMTM-  rhonneur  de  receuoir  le  Pape  a Marfeillc  au  nom  du  Roy,&  luy 

I jtiHif.  prefenteren  toute  reucrence  les  clefs  de  la  ville.  Quoy  fait,  il  ac- 
tif,.  Pj  Sainûeté  à rentrée  quelle  y hft  le  mcfmc  iour  ; mar- 

chant auec  Charles  de  Bourbon  en  habit  trcs-tiche  & fomptueux. 
Etlors  que  le  Roy  la  Roync  Alienory  atriuetent,  il  tint  aulfi 
rang  auec  les  Princes,  & autres  plus  grands  Seigneurs  de  leur  fuite. 

Ainsi  paflànt  par  toutes  fortes  de  grades  & d'honneurs  auec 
la  gloire  qui  fe  peut  acquérir  pat  viuacité  d clprit , maturité  de  iur 
gement,  & grandeur  de  courage , le  Roy  daigna  mellnes  inconti- 
nent apres  confier  la  conferuation  & defenfe  totale  de  fon  Royau- 
meà  fa  valeur  & fidelité  : lors  qu'il  fc  veid  fur  les  bras  toutes  les  for- 
ces de  l'Europe  conjurées  contre  luy, conduites  par  l'Empereur 
Charles  V.  qui  alfaillit  la  France  endiuers  endroits,  mais  principa- 
lement du  cofté  de  Prouence,  où  en  perfonne  il  fift  entrer  vne  dei 
plus  puilfantes  armées  qui  fe  fùll  drcÎTée  depuis  cent  ans.  Car  ayant 
de  fa  part  affemblé  fes  forces , & s’eftant  reptefente'  la  fuflBlànce,  & 
generofité  nompareillc.de  ce  Se  IGNE  vR.  de  Montmoren- 
c Y , qui  l'auoient  fait  paroiftre  en  tous  lieux,  comme  il  fe  fut  ren^ 
duà  Lyon  au  moisdeluillet  mille  cinq  cents  trente-lîx,il  le  choift 
parmy  tous  les  plus  expérimentez  Chefs  de  guene,  qui  fc  pcuitnt 
rencontrer,  pour  conduite  & commander  tant  deçà  que  delà  les 
monts,  cette  armée  en  laquelle  confiftoit  toute  l’elpcrancc  de  fon 
ERat  alHigé.  En  laquelle  charge  ce  grand  & fàge  Capitaine  fifl  fi 
bien  cognoiftre  l'excellence  du  iugement  & du  choix  de  fon  Mai- 
flre,  qu  rapeudeiourspar  desrufesSeftratagemes  fiirpaHants  tout 
cequife  lit  de  l'antiquité,ildiflipa,  ruina,  & en  fin  challà  honteu- 
ièment  hors  du  Royaume  l’elpouuentable  armée  de  cét  Empereur, 
qui  n’y  lailfa  autres  marques  de  fon  entteprife,  que  les  corps  de 
vingt-cinqmillede  fes  meilleurs  hommes  : ainC  que  raconte  parti- 
culièrement Guillaume  du  Bellay  Seigneur  de  Langey  auLiurc  vii. 
de  fes  Mémoires. 

De  làleRoyallanttenirfonlit  delufticeauPatlcmentle  Liindy 
quinzicfinc  iour  delanuier,  afin  de  voir  ordonner  delà  comtnife 
r»Tis««-pourfclonniedesCQmtczdeFlandres.&(l’Acthois  contrerErtipc- 
f"^,‘'"reur,lemefme  Anne  de  Montmoren  cy  TyalTifta  entr’au- 
^ ballon  de  grand  Maillre  en  la  main.  Et  peu  apres  il  fut 

encore  fait  Lieutenant  general  de  l'armec  nouucUe  que  fa  MajeRé 
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dceffa  pour  rccouurcr  bditc  Coitjtc  d’Arthpis , aucc  celle  de  S.  Pol,  mont-' 
& autres  places  circonuoillnes;  par  Lettres  expédiées  à Monchylex. 
iour  de  Mars.  En  quoycegcncrepx  Seigneur  rendit  telles  prcuues  Preuon, 
dcfondcuoir,qu’auec  peu  de  dommage  il  fefiftmaillce  d'Auchy, 
ptint  la  villedcHefdin  d’alTautj^lcchalceaupar  côpofition.faifit  fie  u!ln>. 
iôrtifîaS.  Paul:&  entrant plusapant  dans  les  terres  de  l'Empereur 
força  la  ville  de  Lillers,&ledeftroitdeS.  Venant.  Aptes  Icfquellcs 
conqueftesleRoy  eftantà  Fontainebleau  le  xv.  iour  de  luin  mille 
cinq  cents  trente-fepe,  luy  donna  derecbef  la  cpnduite  generale  de  i 537  . 
fon  armée,  pour  aller  fecourir  Thetouenne , que  les  ennemis  te- 
noientafliegée.  Cequ’illift  contre  leur  efperance,  &en  fuite  con-pag  m.' 
clud  auvillagedeBommyvne  fufpenfion  d’armes  pour  trois  mojs 
entre  les  Pays  bas  du  Roy  & ceux  de  l'Empereur.  Durant  lequel 
tempsncantmoinslçRoynele  lailfapas  en  repos.  Car  il  l’cnuoya 
raenerd’autres  forces  en  Piemontjoù  entre  diucrsexploitsdignesdçcj,, 
rnemoireilforçalepasde  Sufe  défendu  par  dix  millchommes,  ce*“v" 
qui  fembloit  impomble  à toutes  les  armées  du  mondç.  Et  par  ce 
moyen  il  difpofale  Marquis  du  Gualf  Lieutenant  general  de  l’Em- 
pereur à accorder  aulTi  vne  autre  treue  de  trois  mois  pour  les  paysde 
dclÿ.  Puis  il  fut  député  aueclean  Cardinal  de  Lorraine  pour  allerà 
jLeucat.erraiterdc  paix  finaleauec  dom  François  de  los  Conos  Cô-  ''""J; 

Jinandcurdc  Leon  & Nicolas  Perrenpt  Seigneur  de  Grantuelle  A m- 

•Jwflâdeurs  de  l’Empereur.  Mais  ne  voyants  lors  grande  apparence 
de  conclufîon , ils  fe  contentèrent  à la  nn  de  prolonger  la  treue  pre- 
cedente iurqu'àfix  mois.  Dequoyyeut  Letttçspaucesaux Cabanes 
de  Fitoul’vnziefmciout  de  lanuier. 

To  VS  ces feruices apportèrent  vn tel  contentement  auRoy,& 
Ittyfcmblerentfifignalez,  qu’il  n’cftimapaslespouuoitdignement 
recognoiftre, s’il  n’Jionoroit  Anne  Seignevr  de  Mont- 

Momn.c-v  de  l'office  de  Conneflable  de  France,  qui  eftoit  vac- ^.:i, 

quant  depuis  la  retraite  de  Charles  de  Bourbon.  Parquoy  ellant 
au  chafteau  de  Moulins  le  Dimanche  x-  iour  de  Feuricr  mille  cinq 
ccntsxreatefept.illuy  miften  la  main  l’efpée  de  la  Majcftc  Royale,  ~ 
combledegloite  que  peut  efpercr  vn  fubiet.  Ce  qu’il  fill  du  confen- * 
tement  detousles  Princes  Sc  Grands  du  Royaume,  & auec  des  p.i- 
rôles  qui  furpaffoiént  encore  la  fplcndeur  de  cet  te  dignité.  Les  ce- 
remonies qui  s’y  gardèrent  furent  tres-folennelles.  Car  apres  que 
rEfcuyetPomtnereul  au  lieu  du  grand  Efcuyer  eut  apporté  en  ia 
ChambreduRoy  l’efoée  Royale,  qui  eftoit  vne  efpce  d’armes  ayant 
Jemanched’otcfinaiflédc.flcursdejys.lcRoyen  prefcncc  de  MeC- 
feigneursleDauphin.leDuc d'Orléans, Scautres  Princes  du  fang, 

& deplulîeurs  Gentilshommes  & Cheualiers  de  l’Ordre, déclara  au 
Seigneur  de  Montmorency  grand  Maiftrc  de  France, qu’il  vouloir 
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MONT  ■ luy  donner  reftatdeConncftable.  Dequoy  le  grand  Maiftrcs’cxcU- 

MOREN-  fj  jjfjntn'5n.redignedVn  tel  honneur,  ny  ne  rauoirmerité:  mais 

' puis  que  fa  Majcfté  le  vouloit , il  l'en  remercioit  humblement.  Lots 
IcRoyfortit  dcfaChambrepoutallcrdedan.s<a  grande  fale  en  cet 
ordre.  Au  deuant  marchèrent  tous  les  SuilTes  & Archers  de  fa  gaiv 
dcauecles  tambours  & fifres  fonnants.  Apres  paflerent  lesCheua- 
liers  de  l'O  tdre  tous  richement  parez  aucc  le  grand  O rdre  au  col  : & 
à l'entour  d’eux  les  deux  cents  Gentilshommes  delà  Maifon  du  Roy 
portantsleurs  haches.  Ceux-cy furent fuiuis de  fixHerauts  reueftus 
de  leurs  cottes  d'armes , la  telle  nue.  Apres  lefquelsmarchal'Efcuyet 
Pommereul  ayant  fur  fon  bras  l'efpee  Royale  d edans  le  fourreau , & 
nue  telle.  Puisfortit  Monfieut  le  Chancelier  , 8c  le  Roy  apres  luy 
accompagne  des  Cardinaux  de  Lorraine  ôcdcCarpy  Legaten  Fran- 
ce. A la  fuite  du  Roy  allèrent  Melfcigneurs  le  Dauphin  8c  le  Duc 
d'Orléans .puislcsCardinauxleVeneur, de  Giury ,du  Bellay, 8c  de 
Challillon.  Lefquels  furent  fuiuis  de  Monfieurle  grand  MaiUre,** 
quimenala Roynede  Nauarre accompagnée  dcMcfdameslesDu- 
AelTos  de  Vendofme  8c  d'Eftampes.  Et  ^oit  veftu  d'vnc  robbe  de , c- 
velours  cramoify,  bordée  d'vn  bord  de  porphileure  d'or  8c  d'argent.  • 
Ainfi  le  Roy  aniué dedans  la  grande faîes'alTcit  dedans  vnfiege,  où  ' . 
elloit  vn  petit  banc  orné  d'vn  tapis  de  drap  d'or,8d  fur  iceluy  la  vray* 
croix.  Sur  laquelle  Monfieur  le  Chancelier  commanda  au  gvafli 
Maillrede  Montmorency  de  mettrcla  main  pou^tefler  le  ferment 
au  Roy,commeil  fill.  PuisleRoy  sellant  leuédcfonfiege,  l'Efeuyet 
Pommereul  haulTa  l'efpée auec  le  fourreau  8c  la  ceinture , 8c  la  ball^' 
à Monfeigneurk  Dauphin , des  mains  duquel  le  Roy  la  print  pM 
la  raettreau  collé  de  Monfieur  le  grand  Maillre.  Quoy  fait,  \ts 
Princes  qui  elloient  proches  de  luy  aidèrent  à palfor  la  ceinture,  8c 
le  Roy  mefme  la  luy  bailla.  Puis  ayant  tiré  l'efpée  du  fourreau,  illl 
bâilla  en  la  main  du  grand  Maillre, qui  fill  vne  grande  reuercnccàlk 
Maiellé.  Et  incontinent  les  trompettes  fonnerent,  8c  les  Hérauts 
d'armes  commencèrent  à crier  , Vive  DE  Montmorency 
CoNNESTABLE  DE  FRANCE.  Lors  tous  fortircnt  de  la  Salle  ' 
au  mefme  ordre  qu'ils  y elloient  venus , excepté  que  le  nouueau 
Conneftable  fe  mit  deuant  le  Roy,  portant  l'efpée  iufqucs  d edans  la. 
Chapelle,  où  fut  celcbrée  la  Meffe , 8c  la  tint  ort  Tâ  main  tant  qu'elle 
dura.  Puisleferuice  eftantfiny,  il  fcremill  deuant  le  Roy  nue  relie, 
l'efpéeen  la  thain , 8c  reconduifit  fa  Majelle'  dedans  laSalle , parmy 
les  acclamations  des  Hérauts,  qui  crioient  derechef  à haute  voix. 
Vive  de  Montmorency  Connestablb  de  Fran- 
ce. Apes  quoy  il  feretiraauecMelTeigneursleDauphinSclc  Duc 
d'Orléans, 8c IcsCheualiersdcl'Ordre,  qui  l'accompagncrcnt  en 
fon  logis.  Et  fut  l'efpée  Royallc  portée  deuant  luy  par  l'Efcuyer 
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Pommercul , qui  auoic  la  ceinture  3c  le  fourreau  d’icelle  en  cf- 
charpe. 

V O I L A comment  Anne  de  Montmorency  print  pof 
fefliondccettcpremiercdignitedu  Royaume,  tenue  défia  par  plu- 
flciirs de fcspredcccffeurs,& qu'il  exerça  depuis  longuement  auec 
vncinfignc  gloire  & réputation.  Les  Lettres  delà  prouifion  furent 
expédiées  le  mefmc  iour,  de  l'auis  & deliberation  de  Meilleurs  le 
Dauphin  , le  Duc  d’Orlcans  fon  frere,  le  Duc  de  Vcndolmc,  le 
Cardinal  de  Bourbon  ,1c  Duc  d’Eftoutcuillc , les  Cardinaux  de  Lor- 
ramc3cduBcllay,&autrcs.Etconticnncntcntrcautres  chofes,  que 
le  Roy  recognoijfwr [>ar  ejfet  les  très-grandes , claires,  & recommanda- 
. Lies  meurs  (y  \ierrus,qui  efloientenla  personne  defon  tres-cker  gy  tres- 
An  N E Si  RE  DE  lAotiruoK'F.HCY  Cheualier  de  fon 
O rdre , grand  Alatjlre  0-  premier  Baron  de  France , iexperience  qiCil 
auoit  au  fait  des  armes  la  bonne ,fncere,  pure,  cïr  ardente  volonté, 

amour  & affeFlion , t^ue  dés  long  temps  il  auoit  touf ours  eue  & portée  au 
jeruice  de  fa  Majejle , auquel  dés  fon  ieuneaage  gy  premiers  ans  il  auoit 
prins  continuelle  nourriture  prés  g^  à l'entour  de  fa  perfonne:  ce  qui  luy 
atuoit  donné  (ÿ*  donnoitVrajt  gÿ*  lo^al  tefmoignage  auec  entière  cognoijfan- 
ce  de fefdttes  meurs,  vertus , intégrité,  f tns , prudence  ,f  tfffance,  loyauté, 
diligence,  pour  lefquelles  il s'ejloit  dés  long  temps  repofe  fur  luy  de  fes 
, ^ ff^grands  fecrets  gy  ardus  affaires , qu'il  auoit  f bien  gy  fi  prudemment 
‘,imauits,garde:g,gg‘  adminifiresgen  temps  de  paix  gy  de  guerre,  gy  en 
^-‘'-ts  les  lieux  gy  endroits  où  il  auoit  ejlébefoin,  que  fa  Majefié  gy  le  peu^ 
t defon  Royaumeluyen  deuoient perpétuelle  louange , recommandation, 
^rémunération.  Voulant  pour  ce  l'exalter, efleuer,gy  confhtuer  en  Efiat, 
ie,gy  honneur, oùileuflplusgrandmoyen  que  ïamaisde perfeuerer, 
mer,  gy  augmenter  fon  bon  office  gy  affeurédeuoir , illuy  donna  gy 
oim/ft^far  ïauudes  Princes  gy  Seigneurs  de  fon  fang,  gy  autres  nota- 
bles petjtamages  defon  priué  gy  fecret  Confeil,l’ Efiat  gy  offieede  Con- 
nefiahle  de  France  , lequel  depuis  long  temps  efioit  demeuré  Vaquant , à 
tauoir  gy  tenir  en  hommage  de  fa  Couronne. 

Gvillavme  d V Bellay  Seigneur  de  Langcy  digne  luge 
desmeritesdes  grands  Capitaines,  parle  auHidu  choix  que  le  Roy 
fift  deluy  pour  exercer  cette  chargc,auec  vn  relTentimcnt  fort  fingu- 
licr&confid érable.  Carilditau  Liureviii.  de  fes  Mémoires,  que 
le  Roy  Votdant  honorer  ceux  quiauxguerres precedentes  auoient  trauaillé 
pour  luy  faire  feruice,  gy  entre  autres  Mefiire  K te  HZ  S E l c N E v R 
DE  Montmorency  ,pour  les  grands  gy  infignes  feruices  qu'il  luy 
auoit  faits  depuH  trente  ans  au  precedent,  gy  mefme  de  frefehe  mémoire  à 
ladefisente  de  l'Empereur  en  Prouence,  gy  au  pas  de  Sufe , où  par  fa  dili- 
nncegy  vertu  il  forçâtes  ennemis  taufii  aux  guerres  de  Picardie,  tanta 
Ta  prinfede  Hefdin, qu'au  fecoursdeTherouenne  , laquelle  fans  fa  dili- 
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M O N J.  gence  nauoit  moyen  Je  tenir  encore  huit  iours , pour  U famine  <jUi  Jefia 
J.10REN.  prelJittlesaJîtege^J'honoradel’Efiut  Je  Connefiahle , auquel  n'auoit  efi 
pourueu  Jepuu  le  parlement  du  Duc  Je  BourboA.  Et  la  Marefchaueee 
■vaquante  par  la  promotion  Je  M'ejîire  Anne  De  Montmoren- 
cys l'office  de  Conne fable , ilcn  pourucut  le  Seigneur  Je  Afontejan,  qui 
efoit  demeuré  fon  Lieutenant  general  en  Piémont. 

D’a  V T R E collé  la  fortune  s’accordant  aucc  la  vertu , pour  ren- 
drelcmefmcConneftableANNE  de  Montmorency  heu- 
riMHM  reuxde  tout  point,onlcvcidbicntollaprcss’accroiftre  en  grandes 
p*s  & riches  terres  aulE  bien  qu'en  honneurs.  Car  non  feulement  il  a- 
chcptala  feigneuriede  Meru  des  heritiers  de  Ferry  d'Aumont,  Si 
celle  de  Préaux  de  Pierrede  Ferrières  Baron  dcThury, par  contraél 
1538.  du  XII.  iour  de  Decanbre  mille  cinq  cents  trente-huit  : mais  aufll 
lean  de  LaualCheualicr  de  l'Ordre  du  Roy,  fon  Lieutenant  gc- 
neraliSc  Gouuetneur  en  Bretagne, fitcdeChaftcaubricnt,luy  don- 
na Si  dclaiffa  en  put  don  irreuocablc  fait  entre  vifs  , pourluy,fc$ 
hoirs,  & ayants  caufc.latierccpartiede  tousfes  biens  immeubles, 
quelque  part  qu'ils  fuflent  fituez  & allis,  tant  de  propres  que  de 
conquefts.  Pour  l'execution  de  laquelle  donation  il  confentit  ôc  ac- 
corda eftantà  Paris  le  v.  iour  de  lanuier  mille  cinq  cents  trenteC 
neuf,qu’iccluy  Seigneur  de  MontmotencyConnellabledc  France 
euft,  print,  Si  nift  faify  des  places,  chafteaux , lieux , terres.  Seigneu- 
ries, Chaftellenics,  & Baronnies  qui  s’enfuiuent;  c'eft  allauoitla 
place.  Baronnie,  acCliaftelleniede  Chafteaubrient,  la  Baronniede 
Candé&deChafteauccaux:Ies  Chaftellcnies  de  Vioreau,  deNo- 
zay,dcVillocher,&d’Yfle,  la  Baronniede  Derual,  Ians,Bcauie- 
gai'd.  Si  Guimenay , laChallcllenie  de  Tillay , & la  Seigneurie  de 
Rouge  & de  Til , rcfpedfiucmcnt  alTifcs  e's  pays  de  Bretagne  & 
d’Anjou. 

Cependant  fut  fait  vne  grande  airemble'càNice,pour  con- 
clure la  paix  entre  le  Roy  & l’Empereur,  qui  s'y  trouuerent  en  per- 
fonneaucc  lePapePaul  111.  LeRoy yarriuale  fécond  iour  deluin 
mille  cinq  cents  trente-huit,  accompagne'  entre  autres  d'A  nnb 
DE  Montmoeen  c YnouueauConncftabledcFrance.  Et  apres 
FitHi  Hru-  diuersconfcils&;  traitez,  en  fin  il  y eut  feulement  vne  treue  accor- 
dee pour dix  ans,dontlcmcfmcConncllablefignales  articles  aucc 
il!  IcCardinaldc  Lorraine  Icxviii.  iour  deluin.  En  fuitedequoy  ilin- 
duifitaulTi  le  Roy  àdonnerpaflàgepatla  Franceàl‘Empcrcur,pour 
aller  dedans  les  Pays-bas,  ouïes  Gantois  auoient  làccagc  fes  Offi- 
ciers Dcfortcqu’iccluycftantatriuéàBayonneaumoisdeNouem-  . 
1559.  mille  cinqccntstrente-neuf , il  s'en  vint  par  Bourdeaux, 

c-,s  citueil , Lezignen,  Poitiers,  & autres  villes  iufqucs  à Paris , où 
'iM.'].  1 rcccut  auec  vnegrande  magnificcncc.il  y filHon  entrée  le  pre- 
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HiicriourdcIanuicr,auccle  Roy  qui  luy  cftoit  aile  audcuant  vers  mont- 
Lochcs,  Mcflcigncutsle  Dauphin  & le  Duc  d’Orléans  fcs  cnfans, 
les  Princes,  Seigneurs , & OfEciers  de  leurs  Hoftels.  Au  deuant  de 
l’Empereur  marcha  Anne  de  Montmorency  Conneftable 
& grand  Maiftre  de  France,  vertu  d’vnerobbe  de  drap  d’or,  ayant  *.^'","1. 
le  grand  Ordre,  portant  l’cfpce  nue  en  famain,  monté  fur  vn  che- 
ual  caparartbnné  de  parements  d’or.  Etau  Ioupcr,qui  luy  fut  pré- 
paré dans  la  grande  falledu  Palais,  il  le  feruit  de  Maiftre  d’Hoîlel. 

Puis  Iclcndcmain  il  lemenaau  Louure,alfirtédes  SuilTes  du  Roy 
marchansen  troupe,  & des  deux  cents  Gentilshommes  pcnfion- 
nairesde  faMajcrté,  qui  alloient  deuant  luy  à pied  tenants  leurs  Itâ»  Saiê- 
becs  de  faucon  en  la  main.  Bref  à fon  départ  de  Paris,  le  Roy 
l’ayant  accompagne  iufques  àfaintQuentin,  Mefleigneurs  fesen- 
fans  Sc  le  mcfme  Connertable  de  Montmorency  le  conduifircnt 
encore  de  là  iufqucsàValcncicnncs,  auec  les  Seigneurs  de  S.  An- 
dré, deHumiercs , &deMontpcfat,Chcualiersde  l’Ordre. 

Mais  commelafaueurdes  Royscrtfuietteàde  grandes  haines 
&cnuies,  aulliles  enncmisdelagrandcur  d’Anne  de  Mont- 
MORENCYne  pouuants  fouffrir  qu’il  iouyrt  longuement  de  ce  cô- 
.blcdcfclicitcz,auquelil  ertoie  paruenu  pat  fcs mcritcs,trouucrent 
; bien  tort  moyen  de  faire  tomber  fur  luy  la  difgracc  de  fon  Prince. 

Car  apres  que  fa  Majcrtc  l’eut  rcceu  à foy  & hômage  des  terres  & 
■^Seigneuries  qu’iltcnoitenlaComté de  Nantes,  &luy  cneutdcli- 
urc  lettrcsàAmboifelc  vi.  iourdc  May  mille  cinq  cents  quaran- 1 5411 
te&  vn,il  auint  par  ienefçay  quelles  fcctcttes  pourfuittes & me- 
nées qu’il  luy  fallut  fe  retirer  de  laCourcn  faMaifon.  Ce  qu’il  fift 
Yanmille  cinq  cents  quarante-deux  auec  vne  refolution  u ferme  *54*' 
&ct»rtante,que  la  gcncteufe  vertu  de  lôn  cœur  ne  s’en  abbailTa 
iamùs.  Quelques  vns  ont  eferit  que  cette  dcfaucur  luy  arriua , de 
cequeVEmpeteurayantàfa  pcrfuàfion obtenu  partàgelibre  parle^;^^'^^”. 
Royaume,  ilnevouluttenir  depuis  au  Roy  ce  qu’il  auoit  promis, 
allâuoirdc  luy  rertitucr  la  Duché  de  Milan.  Quoy  que  ce  foit,  il 
demeura  dertitué  de  fon  premier  crédit  & auâorïté  iufques  à la  fin  ’ 
de  l’an  millecinq  cents  quarante- fîx,que  le  Roy  mourut.  15  4 4. 

Lors  Henry  11.  du  nom  ayant  ptins  le  Sceptre  en  main,  ^ 
creutnepouuoit  plus  vtilemcnt  commencer  fon  régné,  que  par  le ,, 
reftablilfementdumefme  Anne  de  Montmoren  cy,  du-^""^''" 
quelil  fçauoitquelavaleur&  l’experienceeftoientnecelTairesàfon  imf.  a. 
Eftat.  Parquoydéslexiii.ioutdefon  auenement  à la  Couronnej 
qui  fut  le  XII.  d’Autil  m.  dxlvii.  ertant  au  charteau  de  faint>547- 
Germain  en  Laye  il  luy  confirma  les  offices  de  Conneftable  & de 
gtan  d M aiftre  de  Ftance,lefqucls  il  auoit  méritez  par  fes  grands  fer- 
oices.'lcrcrtitua  en  l’Eftat  de  Gouuerneur  & Lieutenant  general 
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MONT-  pour  fa  Majelfc  au  pays  de  Languedoc , qui  auoic  cfté  baillé  durant 
MOREN-  p_j  [-ctraicc  au  Seigneur  de  Montpefat  : & d’orcfnauant  l’employa 
*"  ' en  routes  le.sprincipalesaHàiresdefon  Royaume.  Pourprcmicesdc- 
quoy  ayant  tcccu  nuis  en  fou  voyage  de  Piémont,  que  diuers 
rwfi.wf  peuples  de  Guicnne  s’elloicnt  cllcucz  en  armes  & rebellez,  à eaufe 
f.d,  tu, il  gabelle  dnfel,il  luy  donna  incontinent  la  conduite  generale 

d'vnearméc,  afin  d'y  aller  niettro  ordre , &:  faire  punition  exemplai- 
re des  fediti  eux  , notamment  de  ceux  de  Bourdcaux,  qui  auoient 
inhumainemét  tucT rilVan Scigneurde Moneinslcur  Gouuetncur, 
ainfi  que  portent  les  Lettres  de  fon  pouuoir  expédiées  à la  Colle 
de  faint  André  le  xiv.  lour  de  Septembre  mille  cinq  cents  qua- 
rante-huit. 

L’ A N N E E precedente'  il  auoit  porté  l’efpée  de  Conncflable  au 
facrc  & couronnement  du  Roy  Henry  célébré  à Rheims  le  xxiii. 
iour  de  luillet.  Lafuiuantcil  fill  l’office  de  grand  Maiftrcà  celuy 
de  la  Royne  Catherine  de  Medicis,  dont  les  ceremonies  s’exccutc- 
tent  en  l’Abbaye  de  faint  Dcnyslc  Lundy  x.  iour  de  luin  mille  cinq 
cents  quarante  neuf.  Car  lors  qu’ellealla  delà  chambreà  l’Eglife, 
il  marcha  dcuantcllc,  ayant  en  main  fon  ballon  de  grand  Maillre 
enrichy  d’or,  à deuifes.  Sixiours  apres  il  allilla  parcillçmcntà 
l’Entrée  folcnnclle  que  le  Roy  fill  en  la  ville  de  Paris,  & raarcia 
deuantfaMajellé  aucc  l’efpée  duConnellable  nue  en  la  main,  ar- 
mé d’vnharnois  fort  richement  doré  & labouré,  habillé  par  def- 
fus  d’vnfaye  dedrapd’or  frifé , enrichy  d’vne  bande  large  faiteà 
gros  fueillages  enlcucz  de  toile  d’argent  frifee , fcraéc  d’elpKS 
nues , & de  fourreaux  & ceintures  de  velours  bleu,  enrichies  de 
fleurs  de  lys  d’or,  qui  font  les  deuifes  de  Conncflable  ; & clloic 
montédelTusvnbrauecoutficrcouucrt  debardes  fcmblablcsàfon 
Ûye.  Puis  durant  le  fouper  Royal,  qui  fefillàla  tabledemarbredu 
Palaisil  tint  la  mcfmccIpccdeConncftablcnucen  la  main  deuant 
le  Roy,  Monficut  le  Marofchal  de  faint  André  feruant  de  grand 
Maillre  en  fon  lieu.  Et  le xvi  1 1.  iour  de  luin  aufoupctde  l’En- 
trée de  la  Royne  il  feruit  encore  en  petfonne  fon  oflficc  de  grand 
Maillre. 

De  là  le  Roy  Henry  refolu  dcrecouurcr  la  ville  & le  fort  cha- 
lleau  de  Boulongne,  que  les  Anglois  auoient  occupez  vn  peu  de- 
uant la  mon  du  Roy  François  fon  pere,  il  y employa  derechef  le 
confcil  Sdaconduite d’Anne  de  Montmorency  Conne- 
llablc  de  France  , auquel , ainfi  que  remarque  vn  Hilloricn  du 
tcmps,rienneparutdifficilenyinaccelliblc.  Car  fécondant  les  de- 
firsduRoy,quifecrouua  luy  mcfme  en  l’armée , il  conquill  en  vn 
intlantlesfortsdeMerquc,de  Sallart,ouSellaque,  du  grand  Am- 
brctcul , & de  Blanconnet.  Ce  qui  donna  telle  efpouuantc  à 
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Edbuard  V I.  Roy  d’Angleterre,  qu’il  fc  délibéra  d’entendre  à la  mont  - 
paüc;  Et  par  traite  conclu  le  xxiv.  iour  de  Mars  mille  cinq  cents 
quarante-neuf, il promift rendre  auRoynon  feulement  la  ville  &c  PrcuuM, 
le  chafteau  de  Boulongnc,  triais  aufli  tous  les  autres  forts  & cira- 
ftcauxdc  la  Comte' de Boulonnois,  qu’il  detenoit  encore,  moyen- 
nant la  fomme  de  quatre  cents  mille  efeus  d’or  : pour  fcurctc'  def- 
qucls  le  Roy  luy  bailla  fix hoftages , alTauoir  le  Seigneur  d’Ànghien, 
le  Marquis  du  Maine  fils  du  Duc  de  Guife,  François  de 
Montmorency  fils  aifnc  du  Conncftable,  le  Seigneur  delà 
Trimouille,  le  V idame  de  Chartres,  & le  Seigneur  de  la  H unaudaye 
fils  del’AdmiralAnncbaut.  LesAmbaflàdcursdu  Roy,  quitraitc- 
rent  cette  paix  furcntaulli  François  de  Montmorency 
Seigneur  de  la  RochcpotGouuerneurdcrillcde  France,  & Lieu- 
tenant general  en  Picardie , Gafpart  de  Colligny  Seigneur  de  Cha- 
ftillon,Licutcnantgcncralen  laComtéde  Boulonnois,  ScColon- 
nelde  l’InfantericFrançoifc,GuillaumcScigncurduMorncrChc- 
ualicr,  Confcilicrau  Confcil  d’Eftat,  fie  Guillaume  Boclictel  Sei- 
gneurde  Saflÿ  Secrétaire  d’Eftat,  fie  Greffier  de  l’ordre  de  faint  Mi- 
eheL  Tellement  qu’au  Conncftable  Anne  DE  Montmo- 
JtENC  Y,àfonfrerc,fieàfon  filsaifhcdemeurala principale  glpirc 
-^c  la  rcdudlion  de  cette  importante  place,  où  le  Roy  fift  fon  en- 
trée le  XV.  iour  de  May  eniuiuant  mille  cinq  cents  cinquante.  ijjo. 

' A I ^ s I les  preuue;  de  ,1’affeftion  & fidélité'  de  ce  Seigneur  cn- 
jierslaCouronnes’augmcntâsroufipurs,  ilmcrita  auUl  J’cftrccflo 
ué  derechef  à dcnouueaux  honneurs  , fie  à des  prerogatiues  de 
grandeur  non  encore  communique'es  lors  aux  Gentilshommes  de 
uqualitc.  Carie  Roy  qui  cognpiflibitlafplcndcurôenobleilcdela 
Famille,  & les  magnanimes  fie  vertueux  perfonnages  quelle  auoit 
prodoiu  , confiderant  que  pour  les  particuliers  icruiccs  de  luy  le 
feu  Roy  François  fon  perc  l’auoit  pourucu  confecutiuement  des 
plus  grands  Eftats,  dignitez  fie  offices,  qui  auoient  vacqué  durant 
ton  temps, commode  Marcfchal,.^and  Maiftre,fie  Conncftable  de 
Fiance; fieauec  ccluyauoitcommisles  principales  fie  plus  impor- 
tantes charges  quis’eftoientoffertes,  tant  pour  le  fait  des  guerres, 
compo{ïtion,6cpacificariond’iccllcs,qu’enplufieurs  autres grâds 
& notables  efFcts,fclon  que  les  occafions  s’êftoient  prefentees  au 
dedans  fit  dehors  le  Royaume:  afin  de  tcfmpigner  de  fon  coftépar 
quelque  fpcdalc  grâce  le  fingulier  contentement  qu’il  auoit  de 
Ja  continuation  de  fes  mefines  fcruiccs , fit  la  volonté  en  laquelle 
ilcftoitdctraiteràl’aucnir  fauotablement  fit  honorablement  tous 
ceux  qui  feroient  imitateurs  de  fes'  veçtus  fit  mérites,  il  crigea  en 
fa  perfonne  la  Baronnie  de  Montmorency  premiete  fit  plus 
ancienne  du  Royaume  en  tdtrc  de  Duché  & Pairrie  de  France, 
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MONT-  pat  Lettres  domices  à Nantes  au  mois  de  luillet  l'an  mille  dn<j 
MoK£N-  cinquantc&  vn,  en  prcfcncc  du  Cardinal  de  LorratDC,dc 
, J J , Ican  Bertrand  Chcualier,Confcillcr  au  priué  Confcil,  & gardedes 
Seaux  de  la  Chancellerie , du  Seigneur  de  Sedan  Chcualier  de 
l'Ordre,  Marcfchal  de  France,  & autres.  Lefquclles  Lettres  fii- 
rrtouèj,  rentverific'es  àla  Cour  de  Parlement  & en  la  Cliambre  des  Com- 
TH-  pcesie  quatriefme  ioutd'Aouft  enfumant.  Eric  douziefmcdcNo- 
uembreleRoy  tenant fon  lit  de  luftice  au  Parlement,  il  y prefta 
le  ferment  que  les  Pairs  de  France  ont  accouftume  de  faire  en 
eette  Cour.  Puis  en  la  proceflion  folcnnelle  que  le  Roy  ordonna 
eftre  faite  pour  la  Religion  Sc  le  bien  de  la  paix  le  x v 1 1 1.  iour  du 
mefme  mois,ileut  pareillementl'honneurdctenirvndes premiers 
râgs.Car  on  lit  dans  vn  Regiftrc  du  Côfeil  de  la  Cour,que  /e  tres-fre- 
aeux  ctrpsde  nofire  Rédempteur  y fur  porté  par  le  Cardinal  de  Bourbon 
aJiiJledeiEuef^ue  deParis.fouhsle  riche poille  de  l'Eglife  Nofire  Dame, 
duquel  le  Marefchal  de  la  Jrlarch^ly  Seigneur  de  Lorgeporteret  les  baftons 
dedeuant,i,E  Dve  DE  MottiUOREHCYConnefiablede  France, 
& le  fils  du  Duc  de  Chajlelleraut  proceÛeur  d'Efeoffe  Us  bafions  du  mi~ 
lieu,  les  Ducs  de  Montpenfier  cjr  de  Guife  ceux  de  derrière,  tous  teflenue. 
aipres  aüoit  le  Roj> portant  fon  grand  Ordre , tenant  en  fa  mam  par  la 
poignee  couuerte  de  velours  vn  cierge  de  cire  blanche,  la  Rtyne,  Prince^, 
Ducheffes , Seigneur  s.  Dames,  çjr  Damoifelles  de  leur fuite. 

Mais  l'Empereur  Charles  V.  reprenant  l'execution  desdcITcins 
qu'il  âuoit  formez  contre  la  France  durant  le  regne  de  François  I. 
aeftourna  cette  paix  que  le  Roy  Henry  demandoit  à Dieu.  D'oÜ 
vintquepourluy  rcfiftcrilfiften  peudcioursvn  grand  & puilfant 
appareil  de  guerre, dont  il  fia  derechef  la  conduite  auConnelbble 
Anne  Dvc  de  Montmorency,  comme  au  plus  fufSfant 
General  d'armc'e  qui  full  lors.  Et  auant  quedes'efloigner  de  Paris,il 
alla.au  Parlement  accompagne  du  mefme  Duc,  daucuns  Gou- 
uetneurs  de  pays , Cheualicrs  de  fon  Ordre  , & Confeillers  de 
fon  priue'  Confeil.  Où  cftant  arriué  le  xii.  iour  de  Feurieril 
Ctiifril  dt  ’ dill,  Quil  efioit  bien  voulu  Venir  en  fa  Court,  pour  leur  faire  entendre 
grands  apprejls  de  guerre  que  t Empereur  faifott  contre  luy  fhn 
par  mer  ür  par  terre.  Quiejloit  lacaufequilemouuoitdedref- 
«<'  iij'-  fer  armée fuffifante  auec  l'ayde  de  Dieu , pour  empefeher  fes  deffeins.  En 
quqy  il  ne  Voulott  ej^argner  ne  Vie  ne  biens.  Et  s’ il auenoit  qu'il  faillufl  qu'd 
f yrtifi  hors  de  fondit  Royaume  pour  la  feureté  ey  defenfe  d'iceluy , il  auoit 
Voulu  auparauant  faire  entendre  les  affaires  de  fon  Efiat  à ceux  de  fa- 
dite  Court , comme  à fes  loyaux  ey  bons  Officiers  , feruiteurs  ^ fisb- 
iets,  (y  leur  commander  çy  enioindre  trois  chofes.  î.a  première , qu’ils 
fulfent  foigneux  de  ce  qui  appartenoit  à la  foy  , cy  d empefeher  y 
ofier  les  erreurs  par  punition  exemplaire  des  'deuayex.  Ea  fécondé 
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^lils  fujpnt  âiligtnts  à faire  lionne  briene  iuflice  à fesf$tbgetz,ajin  mont- 
^ue  fon  peuple  fuji  en  ce  foulage.  La  troifefme  , que  fil  s'en  alloit  il  moren- 
lairroic  la  Royne  fa  femme  Regente , auec  fon  fils , gy  fon  Confeil, 
voulait  quils  leur  obeiffenrcomme  à fa  propre  perfonne , gy  que  ce  qui 
ferait  enuoyé  par  eulx  à fadite  Court  fufi  iepefchi promptement  par  ceulx 
delà  grande  Chambre,  appelle  g les  P refidents  des  Enquefles.  Et  les  prioit 
qu’ils  en  fi jfent  telle  demonjlration , que  les  autres  Courts,  qui  fe  deuoient 
regler  par  l'exemple  de  cefie  la  premjere , euffent  matière  de  fuiure  gy  con- 
tinuer leur  theijfance  gy  deuoir.  EJ^erant  moyennant  la  grâce  gy  ayde 
duCreateuT, auquel  ilauoit  toute  fa  ferme  fiance, que  fon  entreprifegy 
voyage,qu'il  ne  faifoit  par  ambition  ( carilauoit  trop  debiens,gy  ne  ten- 
dait qu  'a  conferuerceque  fes  predecejfeurs  auoientvertueufement gardé) 
ferait  prouffitable  non  feulement  à fes  fubgets,ma'isàtoute  laChreJhente'. 

Et  pour  ce  que  'M.  01^  s i^v  K le  C o ttït  est  a6le  maniait  gy  auoit 
la  charge  principale  des  affaires  de  fondit  Efiat  gy  de  la  guerre,  il  luy 
auoit  commandé  les  déclarer  à fadite  Court. 

E N Iliitedequoy IcConncIlableAN NE  DK  Montmoren- 
cy fe  mill  à geiiouil  nue  celte  à l’endroit  de  fon  fiege  dcuant  le 
Roy.  Etaprcsqucparlecominândetnentdcfa  Majefté  il  fe  fut  raf- 
fis  & couuert , il  dilt  : P v i s qu’il  plaifl  au  R.oy  faire  entendre  à ceftt 
afftfiancel’efiatdes  affaires  gy  forces  de  fon  Royaume,  tl  efi  raifonnable 
commencer  par  l’aduenement  de  fon  régné.  Cinq  ans  y a qu’il  entra  ou 
Royaume.  Chacun fçaitle peut  fondgfdes finances quily  trouua,gyles 
grandes necejiiteg  dedeffence  pour  les  grand’ggycont'inuelsg  affaires  gy  ' 

fortunes  aduenues  du  temps  du  feu  Rcy  fon  pere.  Prince  de  tres-grande 
itertu,qui  neantmoings  n'a  peu  fournir  gy  regarder  à tout:  entr  autres 
'aupayementde  fagendarmerie,laqueüeàcaufe  de  ce  efioità  groffe  foulle 
Jinli  peuple.  Le  Roy  tofl  apres  fondit  aduenementvfant  de  fa  libéralité 
gybmé  accouflumées,pour  le  foulagementde  Jcndit  peuple, gyojler  l'oc- 
cafondela  foulle, fifl  payer  fa  gen£srmerie  ,enfemble  les  Princes  gy  SeU 
gneursde  leurs  penfionsgy  efiats  :la  plus  part  de fquelsg  enauoient  endu- 
ré. Les  trattteg^du  feuRoy  auecquesles  Suiffes  ne  fe  e fendaient  que  deux 
ou  trots  ans  dans  jim  régné,  la  prorogation  defquehg  l Empereur  par  tou- 
tesveyes  f efi  effayéd'empejcher,gy  que  le  Rcynentrafi  en  l’alliance  auec- 
ques  lefdisg  Suyffes.  Toutesfois  par  fa  promdence  gy  bonne  conduite  la- 
dite alUance  fefi  faite  plus  forte  que  les  precedentes.  Ledit  Empereur  feyt 
defences publicques,gy par tousmeyensempefehaque aucun  fecours  d A- 
Irmaigne  ne  vint  au  Roy , à ce  que  luy,  qui  auoit  fon  Royaume  foible,  ne 
peufi  accroifire  fes  forces.  L’Empereur  auoit  furprlns  grand  nombre  de 
nautres  dudit  feu  Roy , à caufe  dequey  a fallu  au  Roy  faire  faire  vingt- 
huiflou  trente  gaüeres , gyles  equipper.  Les  places  de  frontière  efioient 
ouuertes.LeRoylesa  fait  fortiffier  gy  mettre  en  bon  efiat  de  defence.  A 
fut  aujU  faire  huit  ou  neuf  cents  pièces  de  groffe  artillerie  fans  les  me- 
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nues,  fait  enuitaïUer  les  places  & garnir  de  toutes  munitions  necejfaires. 
A remis  le  P iedmont,  qui  eftoit  en  mauluais  ordre,  fibien  que  l' on  ne  pour- 
roit  mieulx.  En  France  lors  du  décès  du  Royy  auoit  deux  Roys,  d'autant 
que Bouloigneürle pays  de Bouloignois  efioienten  la  main  duRoy d'An- 
gleterre. A l'ayde  de  Dieu,  qui  a conduit  fes  affaires , le  Royarecouuert 
entièrement  tout  ledit  pays,  fgr  ttrécefle  effine  hors  de  fon  pied  par  le  mtryen 
delà  paix.  Ce  qui  ne  luy  a coujlé  la  fixiefme  part  de  ce  que  les  Angloisy 
auoient  deffendu.  Le  Royaurne  d'Efeoffe  ejloit  en  proye.  La  place  de  Saint 
André  principale  dudit  Royaume  prife,  laquelle  le  Roy  a rccouuerte.  Da- 
ua  ntage,0‘ parle  bon  fens  de  la  Roy  ne  d'Efeoffe,  Princeffede  telle  Vertu 
que  llemcrite  ejlre  honorée  de  tous,  a remis  le  Royaume  d'Efeoffe  en  fesan- 
cienslimites,lctoutà fescouflg&deffens.  Qui  fontchofes  dignes deRoy, 
0-  grandement  notables  0 louables.  Encores  que  laagedu  Roy  fufl  tel, 
qu'il  fcmblaft  à plufieurs  qu'il  deufl  plujivjl  effayer  faire  quelque  entre- 
prife  digne  de  figrandeur  0 magnanimité , pour  acquérir  honneur  : tou- 
tes fois  U a tendu  tant  qu’il  a peu  au  bien  Vniuerfel  de  Chreflienté , 0 
repos  de  fes  fub]ets, parle  moyen  de  la  paix  qu'il  a cherchée  en  l'endroit  de 
l'Empereur. Et  pour  cejleffeta  enuoyé  deuers  luy  Monfeur  leMarefchal  de 
Briffac,0  autres  grands  perfonnages.  Mais  il  na  eu  dudit  Empereur  çjue 
parolles  0dijsimulations,  que  luy  qui  parle  ne peut  taire  pour  la  Vérité, ne 
Voulant  autrement  parler  des  Princes  qu’il  appartient.  Ledit  Empereur  a 
trauaiüé  tant  qu’il  a peu  d'aliéner  du  Roy  les  Princes  de  la  Germanie  , 0 
empefehé  qu'il  neuf  aucun  fecours  de  celle  nation  : iufques  à fairetrencher 
les  tejles  d'aucuns  qu'il  a charge:^  ou  fufiieionne}^  éflre  affeÛionnez  au 
feruicedu  Roy.  Luy,à  qui  font  toutes  chofes  licites  quant  il  lesveultfa 
euauecques  fon  fi-ere  le  Roy  des  Romains  ordinaires  Amhaffadeurs  trà- 
Gans  0 nogocians  auecques  le  grand  Seigneur, pour  f agrandir  0 affub- 
jeGir  les  autres  Potentats  Chre ftens.  N eantmoins  déclamé  fans  ceffe,  0 
impute  auRoy, quant  ilenuoie  quelcun  deuers  ledit  grand  Seigneur,  pour 
moyenner  que  les  occafons  que  donne  ledit  Empereur  audit  grand  Sei- 
gneur d’ affaiblir  la  Chreflienté,  0 mal  traiter  les  Chrefliens , foient  rete- 
nues en  partie.  Chacun  fait  queVoyant  l’Empereur  ledit  grand  Seignejtr 
eflre  empefehé  contrele  Sophy, a pru  Afrique  fur  luy,  dont  icclluy  grand 
Seigneur  fefl  rejfenty.  Et  apres  en  auoir  demandé  la  rai  fon  audit  Empe- 
reur, iceliuy  Empereur  f a entretenu  de  parolles  0 promeffes  de  luy  en 
faire  reflitution.  Qj^y  Voyant  ledit  grand  Seigneur,  ennuyé  de  telles  re- 
mifes  a enuoyé  fes  forces  de  mer  enSicile,0celuyquiiesmenoitadeclai- 
ré  auyi-Roy0  autreseflans  là  pour  l’Empereur,  qu’il  n’efloitVenu  pour 
effendre  aucun,mais  pour!’ executio  des  promeffes  faites  par  ledit  Empereur. 
Etainflen  a Vsé,iufques  àeeque  fevoyant  amusé  de  parolles  0 promeffes  a 
declairél’ouuerturedclaguerre,0pr'uTripoU,quiefloitVnnourriffement 
de  Cheualiers  delà  foy.  Et  combien  qu’il  fufl  caufe  de  ce  dommage  aduenü 
à la  Chrefltenté,toutesfou  avoulu  imputer  au  Roy, que  U prife  efloitad- 
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Unue  fdTl  imcUigence  qu'tlaHoit  audicgrand  Seigneur,  g^pdrle  moyen 
des  Cheualiers  François,  combien  qu'il  n'y  en  eujlque  Va  feul  en  ladite  Ville. 
Etque  Aramont  eflant  par  delà  pour  le  Roy , prié  de  par  le  grand  Afai- 
jire  de  Rhodes  d empefeher  le  mal-traitement  que  icetluy  grand  Maifire 
auoit  Jçeuque  l'onvouloit  faire  aux  Cheualiers  prijonmers , feyt  toute  la 
faueur  (Çy  afiflance  à ceulx  qui  furent  enuiye:^  fi’*  deuers  ledit 

grand  Seigneur,  faulua  tout  ce  qu’il  peut,  aux  dej^ens  duRiyles  ren- 

dit à la  Religion.  A touf ours  ledit  Empereur  fait  telle  imputation  par  pa- 
rolles gy  placarv^,& fait  imprimer plufieurs Liures.  LaRoyne  Marie 
de  fa  part  es  Pays  bas  a fait  arrefier  nauires , perfonnes , gy  biens  des 
fitbjetg^du  Roy , prenant  couleur  que  en  Normandie  auoient  ejié  retenus^ 
des  leurs.  Le  Roy. sduerty  enuoye  incontinent  pour  le  fçauoir  deuers  Mon- 
fieur  1‘ Admirai  icy  prefent,  qui  en  efl  bon  tefmoing,  gy  cognu  perfonne 
d'honneur.  Lequel  rej^ondit , comme  la  Vérité  efl,  qu'il  n'y  en  a eu  aucun 
retenu.  Le  Roy  a cela  enduré  à fon  dommage, pour  faire  cognoiflre  combien 
il  Voulait  euiter  la  guerre.  Le  Duc  de  Parme  gendre  de  l’Empereur  pre- 
nant l'exemple  furcequia  eflé  faità  Plaijanceà  fin  feu  pere,gyàceque 
Domp  Ferrant  a fait  furprendre  leditPlaifance , gyle  tenant  fort 
pour  ledit  Empereur,  ou  lieu  de  faire pugnitiondescoulpables,  gy  que  de- 
puis il  auou  pris  partie  du  Parmefan:  Apres  auoir  demandé  ayde  au  Pape, 
gy  en  auoir  eflé  refufi,  ne  pouuant  plut  fiuflenir,fefi  Venu  retirer  au 
Roy.  Chofi accouflumée  auxPrinces  inferieurs , d’auoir  leur  refuge\gy 
honnorable  aux  grands^  & puiffans  Princes  ,dene  laiffer  abatre  les  moin- 
dres ou  necefiiteux.N'a  demandé  ayde  que  contre  le  Pape, qui  le  voulait 
forcer  de  rendre  Parme.  LeRoy  areceuledicDucen  fa  prote£lion,gyl’a 
feceuru  de  contribution  feullement,fans  mettre  par  le  Roy  aucun  des  fient 
ieians  ledit  Parme.  Mais  ne  tarda  guere  que  l’embufiche  duParmefim 
fefl  itjcouuerte.  LorsleditDuc  fupplia  le  Rcy  de  luy  ayder  de  gens,  fyy 
furetstenuoyeg_  le  D«f  Horace  freredecelluy  de  Parme,  le  Seigneur 
Pierre  ,gy  autres  notables  hommes  du  feruice  duRoy  ,auecqsus  aulcuns 
fildats  desvieillesbandes,tantpourle  fecours deParme,quedelaMtran- 
de,  qui  efioit  àvndes  feruiteurs  du  feu  Roy.  L’Empereur  a fufcité  le  Pape, 
gyluya  aduancez  deux  cents  mille  efcug^  pour  cefle guerre.  Chacun  fiait 
quelg^hiens  gy  honneurs  ledit  Pape  a receu  du  Roy.  Mefiieurs  les  reue- 
rendifiimes  Cardinaulx,qui  font  prefent, font  tefmoingt  de  la  faueur  que 
le  Roy  a portée  à foneleîlion,  gyluy  mefines  l'a  fouuentconfejfee  enpu- 
hlic , gyftit  entendre  audit  Roy  qitil  tenait  le  Papat  de  Dieu  gy  de  luy. 
Ascancne  fon  nepueu  fut  par  luy  enuoyé  deuers  le  Roy , qui  lereceut 
henignement.  Et  furent  les  propos  que  ledit  nepueu  tint  au  Roy  pour  l’a- 
mufir  gracieux,  iufques  à offrir  faire  ligue  contre  l’Empereur,  afin  d’auoir 
loifir  d’ajfemblergy  faire  diligenter  fis  forces.  Puis  quant  penfa  oufieut 
quelles  eftoiene  prefles,prejfaeflredefiefché  Et  fi  font  en  ce  fie  part  failis 
aSts  inhumains  gy  malheureux,  qui  ne  fi  feraient  entregent  barbares  ou 
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infidelles.  Les  du  Roy  entrer  es  pays  de  l'Empereur  furent  pris, 

pitlet^yles'vngs  tue:(jles autres  enuoyes^  en  gallere.  Q^nt  ledit  Seigneur 
MarefchaldeBrijfacLiéutenantduRoyen  Piedmontle  fceut,il  enuoya 
deuers  Domp  Ferrand  en  demander  raifon,qui  n'y  \ouloit  entendre.  Ledit 
Marefchal  ceMoyantarrejla'Vng  perfonnage du party  de i Empereur paf 
fant  par  F rance.  Lors  Domp  Ferrand  renuoya  partie  defdits  foldatsr  hlef- 
Jes^,nud:^ejr  maltraites^  gy  ledit  Marefchd  rendit  ledit  perfonnage  ar- 
rêté. IlyafeptmoisquelaMirande  ejl  afiegée.Sont  toutes  les  deux  vil- 
les en  tel  eftat^  que  ceulx  de  dedans  font  allesr  tailler  en  pièces  les  ennemys, 
où  le  Comte  de  Mirande  a fort  bien  fait  fon  debuoir.  Etnedoibteflre  teuë 
la  bonne  prouijwn  quey  ont  donnée  Me f leurs  les  Cardinaux  dcFerrare 
gyTournon.Tellement  qu’il  na  riens  faiüy  à ceulx  qui  font  dedans  iuf- 
quesau  foing,  qui  durant  le  fiegea  ejlé  porté  dedans  laville.  Chofeiufques 
à prefentnonveuë  ne  oye,  y ale  Roy  enuoyé  cent  mil  efeus  plus  qutl  ne- 
floit  befo'ing.  Au  Piedmont  aVn^eou  dousge  mil  foldat  s François  ou  Ita- 
liens, trou  mil  SuylJes,cinq  Compaignées  de  gens  d'armes , cinq  cents  che- 
uaulx  legiers,fans  les  gardes  deschajleaulx,fufffantnombre  d'artillerie, 
foixante,ou  foixante-£xmil  facs  de  farines  pour  emter  gsfpouruoir  aux 
mconueniens  que  le  temps  peult  amener  de  Jlertlité,  ouaultre.  En  la  merde 
Leuant  le  Roy  a trente-huit  ou  quarante  vaiffeaux  en  bon  ordre.  L'onfçàt 
les  eff'ets'qu'iligontrendux^iufquesauoir pris  nauiresùBarfelcnne 
la  cojie  de  Gennes.  A vingt  ou  vingt-cinq  nauires  en  la  mer  de  deçà , telsg 
qieilsg  ne craindroient d'attendre  cent  ou  fxvingtsgautres  vaiffeaulx.Au- 
parauant  qu'il  fufiRoy.le  peuple  ejloit  trauaillé  par  les  aüees  gy  ventes 
desgens  de  guerre.  Apres  que  le  pauure  homme  auoit  peyé  la  taille,  le  gen- 
darme furuenoit  qui  faccageoit  tout,  nefoient  que  pleurs  gygemiffemens. 
LeRoya  fait  l'ordonnance  quiyamis  remede  ,laveut^faire  garder.  Par 
ce  moyen  font  les  gens  de  guerre  bien  payes^ , ne  tiennent  plus  les  champs. 
N'efi  pofihle  qu'il  ne  fe  faffe  quelque  mal.  Mats  pour  petites  fouîtes, 
quant  en  ejl  Venu  plaintes,  jjr  ont  ejlé  cogneué's,  les  gens  de  guerre  ont 
eflé  chafties'  exemplairement,  mefmes  les  Enfeignes,  gy  autres  ayons 
charge,  fans  quele  Roy  leur  ayt  Voulu  pardonner, pour  contenir  les  autres. 
Chacun  loué  ce  qu’il  en  a fait.Aufi  tofl  qu'il  fut  Roy  diminua  des  fubjt- 
des,  tailles, gyimpojl:gqutejloientauparauantleuesg,gy  tout  ce  qu’il  fut 
pofible.  Et  pour  fournir  à fes  grands  affaires  a toufiours  Voulu  prendre 
du  fen  pluflojl  que  des  autres.  LaNobleffey  met  les  perfonnes  gy  biens, 
laijfeaux  PrelatTgdeïEglifedc  parler  deleur  efat.  Etne  fault  taire  l’am- 
bition de  l’Empereur,  qui  a defioiiillé  la  Germanie  d'argent,  artillerie, 
gy  autres  forces, prülesPrincesqu'il  détient  captifg,gy  lesVngs , comme 
Lanfgraue , contre  fa  fy  donnée  aux  DucsM  avri£e  D b Saxe, 
gy  Brendebourg.  Et  par  teltgmoyensveult  rendre  ladite  Germanie  fente. 
A fait  tranjforter  l'artillerie  qu'il  y a prife,  à Genes  gy  autres  lieux 
d'Italie  les  plus  commodes  pouroffienfèr,  fait  mettre  gens  deeheual  fur  les 
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■frontières , interdit  les  chemins  cjr  pafftiges  afin  de  dompter  l'Italie , 'de  là  M o K i 
Venir  enFrance, Cf  fl  faire  Monarque.  E fi  cognu  ce  qu  il  a fiait  auDuc  de 
Florence  & aux  SenoySjVille  ayant  uccoufiumèviure  en  liberté.  Mcnaffie^'^' 
ledit  Empereur  affiatllir  ce  Royaume  par  quatre  endroit:^,  Brejfie,  Picardie, 
Champaigne,Cr  Bourgongne,Cr  fie  vante  remettre  le  P rince  de  Piedmont. 
Retiendes  nauires  pris  en  F ladres, çy  n‘a  voulu  rendre  les  prifionniers  pour 
rançon.Le Roy adonébonneprouifionàladefienfie Cf  fieurté  de fionRoyau- 
me.Il  laiffie  le  Roy  de  Nauarre  en  Cuienne  auec  le  Comte  du  Lude , le  Sei- 
gneur de  Burye,Cf  autres  bons  Capitaines,Cf  quatre  compagnées.ylujîi  le 
Languedoc  demeure  bien  pourueu.Et  efi faite  bonne  ordonnance  pour  Id  Pi- 
cardie, Champaigne , gy  Bourgoigne.  Laijfie  Monfieur  b Admirai  Cf  fion 
Confieil  auecquesla  Royne.Etfi  l'occafionfie prcficntoqtie  le  Roy  efiotgnefion 
Royaume, fiait  venir fix  mil  Suyffies  qui  ticndrontgarnifion  en  Champaigne, 

Cf  fieruiront  d'vne pepiniere,pour  lescroifire  quant  On  voudra  ,'Cf  qu’il  en  • 
fiera  befioing.  En  cefie  ville  demeurera  Monfieur  le  Cardinal  de  Bourbon, 
duecques  autres  notables perfionnages.Semblablement  ès  autres  bones  Villes, 

„ corne  Lyon,Rouen,CfTholofie,metperfionnages  d'auÛorité  Cf  confieil  pour 

- fourueoir  à ce  qu'il  fiauldra.  A le  Roy  commandé  à Mejiieurs  les  Marefi- 
chaulx  de  France,Cfà  luy, faire  tenir  la  police  de  la  gendarmerie  pour  con- 
_ 4 tenir  le  peuple  enpaix.Il:(^ont  mandé  Cf  enjoint  aux  Preuofls^des  Marefi- 
• chaulxy faire  leur  deuoir.P  rie  Mejiieurs  du  Parlement  leur  tenir  la  main. 

■ , Jjes  occifrions font  telles  qu’elles  ne  fie  pouuoient  ne  deuoientrefiufier. Le  Roy  a 
^tetulu faire  entendre  à cefie  Compagnie  l’ordre  qu’il  a mis  par  tour.  Et  efre- 
^auecques  la  grâce  deDieu  que  les  affaires  Cf  entreprifies  du  Roy  pro- 
~ freront,gy  que  fies  ennemys  n’auront  auantage  fur  luy,  ne  fion  Royau- 
^efimementque  fiaNoblelfievaauecques  figrantamourCfafficBtonà 
uice  encefie  entreprifie  que  l’on  n’en  aveu  de  pareille.  C’efi  ce  qu’il  a 
^ luy  commander  déclarer. 

' d*iA  fait,  Anne  Dvc  de  Montmorency,  Pair  & 
Connéftiblcdc  France,  qui,  fuiuant  le  rapport  de  François  de  Ra-  * 
bucin,aupit  érigé  & cftably  vne  trcs-bontie  reformation  & 
nance  çn  l’armée,  dont  il  eftoit  chef  & conduclcur,  fauança  de- 
uauiurqucsà  Thoul  première  ville  neutre  à l'entréede  Lorraine, 
ayantauccluylesplus  grands  Princes  du  Royaume:  & fut  la  place 
rcndtte^/àvolontéfans  aucun  different.  Bclà  il  marcha  droit  vers 
Pontamouflbn,print  de  force  l’Abbaye  de  Gorzes  gardée  par  vu  càtiituMtttn 
CapitaineEfpagnol,&puis  f en  alla  camper  deiiant  Mcts,de  laqucl- « 
le  apres  quelques  difficultcz  il  fc  rendit  aulli  finalement  Icmailtrc, 
lacontraignantdcdemeurcrenrobcïiranccduRoy,qui  y entra 
arviir.  iour d’Auril mille  cinq  cents  cinquante-deux.  Luneuille, , 
Blamont,  Sauerne,  Stralboutg,  Haguenau,  & autres  places  tant  de 
kfrontierequed’Allemagne.ouurirent  en  fuite  leurs  portcsàl’ar- 
iniltdu  Roy  conduite  par  ce  prudent  & courageux  General.  Mais 
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comme  clic  fiic  proche  de  Vvilbourg,  Maurice  Duc  de  Saxe,  cjui 
auoit  promis  de  la  venir  ioindrcjf  en  exeufa.  Dequoy  le  Roy  irrite, 
& auerry  d'ailleurs  que  MarieRoync  de  Hongnc,Goüuernante  des 
Pays  basjilattaquoit  fes  terres  du  colle  de  Luxébourg,reuintptom- 
ptementen  France  pour  les  défendre  : rapportant  pour  fruit  prin- 
cipaldefonvoyagcceluyquclcConneftablc  A N NB  DE  MoHT- 
M O R E N c Y luy  acquill  par  fa  fage  conduite.  Car  comme  vn  Au- 
theur  du  temps  a cfcrit,  il  monjira  qu’il  eSloit  la  vrayt  ame  d’admini- 
jlration  publique , fachant  la  façon  de  manier  les  cœurs  des  citoyens,  (p- 
moyeni  entrer  es  'Villes  fans  effufon  de  fang,ni  tirer  ejfée  sains  par  pro- 
utdente  afluce,  laquelle  ferait  plus  à l’ouuerture  des  portes  de  Mets  que 
fer,  feu , ny  forcer  Tellement  que  tout  homme  ayant  cognu  ïajfeilion  que 
le>  habitons  de  Mets portoient  à l'Empereur,  & la  mauuaife  volonté  qu'ils 
auoient  conceu'é  contre  le  Roy,  trouuera  le  jlratageme  de  l’entrée  çjr  fur- 
prtfe  d'tcelle  miraculeux,  (ÿ*  V»  feruice  nompareil  fait  au  Roy  pour  la 
grande  importance  de  cette  cité,  en  laquelle  l’Empereur  Voulant  enuahir  le 
Royaume  tenoit fa  boutique  de  guerre  gp  ejlappe , comme  fut  reetgnu  par 
la  quantité  des  poudres , artillerie,  viures,&  autres  munitions  qui  y efloient 
quand  elle  fut  gatgnée. 

Incontinent  donc  que  IcRoyeut  ramené  fes  troupes  d’A- 
' lemagnc,il  lesfill  palTeren  laDuchédeLuxcmbourg,oùANNE  J>E 
Montmorency  commandant  & conduifant  toulîours  l'at- 
mée  alTiegea  d'abord  la  place  de  Danuillicrs.  Laquelle  aptes  auoir 
endure  mille  ou  douze  cents  coups  de  canon  fc  rendit  à la  mifeitr' 

■ corde  du  Roy  rvnzicfmc  iour  de  luin.  Et  bien  que  leComtede' 
Mansfeld  Gouuerneur  de  Luxembourg,  & Lieutenant  gencial 
pour  l'Empereur  cspaysdcdclà,fe  fuftmisdansyuoy,quicftoitvne 
autre  place  forre , & bien  municdegens&detoutesprouifionsne- 
cciraircsitoutcsfoisleConneftablede  Montmorency  fachant  que 
la  vertu  ne  fait  fes  exploits  qu'en  choies  hautes,  n’eftima  pas  quelle 
full  inexpugnable, ains  raflàillitcn  fuite. Tellement  qu'apresauoit 
fait  approcher  l'artillerie,  il  commença  à la  battre  le  xxil.  iour  de 
luin.  Ce  qui  fut  continue  fi  furieufement  iufques  au  lendemain  dix 
ou  douze  heures,  qu’à  midy  ceux  de  dedans  remirent  la  fortctelfe 
entre  les  mains  du  Roy.  ÿyauoitfept  cnfeignesdcgensdepicd,& 
trois  compagnies  de  gensde  cheual,  trente-deux  pièces  de  grolTc 
artillerie, &vncinlinité  deviures  &munitions.  Les foldats forti- 
reiit  le  ballon  blanc  en  la  main , & les  Chefs  & Gentilshommes, 
qui  n’elloicnt  pas  en  petit  nombre,  demeurèrent  prifonniers.  Car 
beaucoup  de  gens  de  refpeél  auoient  fuiuy  le  Comte  de  Mansfclt, 
qui  clloit  perfonnage  de  grand  nom  encc  pays,  & fort  cftimé.  Delà 
le  Conncllablc  s'cllant  retiré  à Sedan  enuoya  fommer  la  ville  de 
Montmedy-,  qui  fc  rendit  trois iours  apres, fans  attendre  le  fiege. 
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Autant  en  fift  auffi  la  place  & fortereffe  de  Lûmes.  Bref  bruine  des  mont- 
challeaux de Trclon,  de  Glajon,  & deCimay,  augmenta  encore  moren- 
l’hcur&la  profperitédcsadaircsduRoy.  Dctouteslefqucllescon- 
quelles  Anne  de  Montmorency  aucrtit  Mcflleurs  du  Par- 
lement  par diuerfes Lettres,  qui  fc  trouucnt  inférées  dedans  leurs 
Regiftres.  Etau  retour  le  Roy,  pour  le  remercier  de  ces  nouuellcs 
preuues  de  fa  fidélité  & valeur,  vniifant  à fa  Chaftellenic  de  D.imuil- 
Ic  les  terre/ & feigneuries  nobles  de  Cornueil  & des  grandes  & peti-  • 
tes  Minières, lefquelles il  auoit  acquifcsdeHeéloroc  VippartCher 
ualiet  Baron  du  Bec-Thomas,  il  erigea  le  tout  en  titrcôc  preroga- 
tiue  de  Baronnie,  eftantàVillicts-collc-Rctsaumoisd'Aoull  mille 
cinq  cents  cinquante-deux. 

Cet  Anne  Dvc  de  Montmo  r enc  y feruitauiTil'an- i 555. 
ne'cd'apres  la  Couronne  au  pays  de  Picardie  auec  vue  grandefeli-  ^ 
cité.  Caries  gens  de  l’Empereur  ayants  forcé  Therouenne  & Hel-  c, 
tlin,&mcnaflânts  d’affiegerDourlens,il  exécuta  fur  eux  vne  fi  heu- 
reufe  rencontre  aupresde  Piqueny,  par  la  mort  de  fept  ou  huit  cents 
- desleurs,&la  prifedecinqcéts  prifonniets,entrelcfqucls  futlcDuc 
d’ArfcotdclaMaifondc  Croüy  ,que  depuis  ils  ne  firent  aucun  ex- 
ploit d’importance,  ains  déclinèrent  de  plus  en  plus.  Cependant  1 ar- 
jnée  entiereduRoy  f'aflembla,<ir/<j^»f«f,ainfi  quedit  Rabutm,/«f 
derechef fait  general  cemdufleur  ce  tres-\>aillant  eJr Juge  C heualier  Mo  s-  - 
-SIEVR  LE  Connestable,  premier  chef  en  l'auunr  garde: 
tfians  auecluy  lei  Princes  Ducs  de  y endofme,de  Neuers  ,d'Enghien , de 
^ontfenfier,(yl’ Admirai  Auec  vncfi  gencreufe compagnie  il  alla 
,iJWX)gnoiftre  la  place  de  Bapaumes  le  troifiefme  iour  de  Septem- 
celle Cambray  lehuiticfme:  où  furent  faites  diuerfes  efear- 
CM^es  furieufes  tant  d’vne  part  que  d’autre.  Mais  en  fin  comme 
ie^Âvcidquelcs  ennemis  ne  vouloient  point  venir  à plaine  ba- 
taiil^fAm  fes  forces.EtaumoisdeMats  d’apres  la  Roy  ne  Cathe- 
rineeflant  accouchée  de  fon  dernier  fils  à Fontainebleau,  fa  Maje- 
fte  fift  tant  d'honneur  au  mefineConneftable  A N ne  deMont- 
HOB.2N  c Y,  que  de  le  choifirpour  eneftrele  Parrain  auec  Charles" 
Ciiflinal  de  Lorraine.  D’où  vint  que  depuis  elle  le  qualifia  touf- 
jooitftu  tiltre  familier  de  Compere.  Ce  fils  eut  le  nom  de  H creu- 
lcs,qv''ilchangea  eftant  grand  en  celuy  dcFtançois,&  fut  fucccfliuc- 
inentOitc  d’Alençon,  d’Anjou,  de  Brabant,  de  Lembourg,  & de 
Lothicr.  ' 

O R le  Roy  Henry  ne  perditrien  pour  celadudefir  qu'il  auoit  de  " 

ic  venger  de  l’Empereur.  Car  ayant  refolu  d'entrer  dedans  fes  pays 
par  trois  diuers  endroits,  il  raflcmbla  fes  forces  au  commencement 
de  l’an  mille  cinq  cents  cinquante  quatre.  Lefquelles  cllants  diui-  1554. 
fecs  en  trois  armées,  il  commill  encore  la  charge  de  la  principale  au 
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MONT.  Conneftablc  A N n e.  Ce  làge  chef  princ  fon  chemin  deucti  Mau- 
MoRtN-  bcrtfoncaine le  xxiii.iourdeluin,failàntminedevouloira(ficgcr 
Auanes.  Mais  furl’auis  qu’ileutque  la  ville  deMariembourg,  plus 
forte  que  l'autre,  & de  plus  grande  importance,  cftoit  mal  garnie  de 
foldatSjily  alla  en  diligence  mettrele  fiege,  & prelTa  fi  viuement 
ceux  de  dedans,  que  le  troifiefmc  iourilsfirendircncpat  compofi- 
tion.Cc  qui  apporta  tant  de  contentement  au  Roy,  qui  pour  lors 
• clloitàLaon,  qu’apres  auoir  efté rctrouuet  là  fon  armee  le  dernier 
iourdu  mois , il  changcalenom  de  Mariembourg , dont  la  Royne 
Marie  auoit  honore'  cette  place  la  failant  baftir  & fortifier,  en  ccluy 
Henriembourg.  Le  mcfmeConneftabledcftruifitaufli  derechef 
I'hZ,'’  cnccvoyagelcs chaftcauxdcTrclon, Glajon,Cimay,&autrcs,qui 
a»  auoient  elle  releuez  depuis  deux  ans  : fortifiait  village  deRocioy 
entre  Mariembourg  &Maubertfontaine:print  d’allaut  la  ville  de 
Bouines,  presdelaquelle  vn autre Conneftable de  fa  Maifon  auoit 
elle'  autrefois  l’vnc  des  principales  caufes  de  la  grande  viétoire  gai- 
gne'c  parle  Roy  PhihppeAugufte  fur  toutes  les  forces  d'Alleitiagne 
& de  Flandres  : & contraignit  la  fotterelTe  dcDinanaupays  de  Liè- 
ge, qui  fe  vantoit  d’auoit  elle  alTiege'edix-fcpt  fois  làns  dire  prifi^ 
defefoubmcttteàlapuilTancc  du  Roy  :en  rapportant  pour  (à  paît 
cuiuptr,- 1*  glorieux  tefmoignage  d'honneur  que  IulianRomero  renorniaf 
r'LTJn  Capitaine  Efpagnol  luy  rendit  en  la  capitulation.  Qi£il  ny  atm 
■ dt  iHif.  Cheualttr  en  l'Europe,  qui  plut  hautement  eufi  mérité  des  armes , que  fon 
a</,«  ,/f,.  Finalanent  la  diligence  qu'il  apporta  en  fuite  à laprialê 

delà  ville  de  Beins,  & le  fmgulicr  deuoir  qu'il  fill  àla  bataïUecfe 
Rcnty  Icxni.  ioutd'AouIl,  forçant  l'Empereur  Charles  V.  qui  s'j 
trouua  en  perfonne,  de  luy  quitter  le  camp  comme  au  vidlorieut; 
luy  acquirent  de  plus  le  digne  eloge  de  Chef  d'inueterée fageffi,t^ 
pourueu  de  la  plus  vrande  conduite  qu  homme  qui  oneques  commattdi 
v,r.im.  ttrmees,  duquel  vn  Hillorien  ac  fon  temps  l’a  tits-jullemcnt 
honoré. 

Mais  d'autant  que  ceux  qui  tiennent  les  principales  charges  !i 
dignitez  d'vn  Ellat  ont  befom  de  grandes  terres  pour  en  confiuvcr 
lafplendeur,  A N NE  de  Mo  n tmor  en  c y Pair,  grand  M.ai- 
llrc,  & Conneftable  de  France , trouuant  à fon  retour  de  Picardie 
l'occafion  de  f’accommoder  de  la  Comté  de  Damraattin,  il  fut  con- 
ritiinci  ioindre  à fes  autres  richcsfdgneuries.Parquoy  il  l'achepta 

pag  i«j’.  de  Philippe  de  Boulainuillicr  Comte  de  Fauquembergue,  flt  de 
fes  frétés,  aufquels  elle  cftoit  efcheué  par  la  donation  ou  fucceflîon 
de  Françoife  d'Anjou  leur  merc.  Cette  Dame  cftoit  fille  de  René 
d’Anjou  Baron  de  Maizicres,&  d'Anthoinetec  de  Chabancsfbn 
clpoufc, qui auoiteupourayeul Antboinc de  Chabancs Comte  de 
Dammartin  grand  Maiftrc  de  France  foubs  le  Roy  Louys  Xi.pour 
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pcrcicandc  Chabancs  Comte  de  Daramarrin,  &pour  fcurailhe'e  mont. 
AuoifedeChabaiiescOniointe  par  mariage  auec  Edmond  de  Prie 
Baron  de  Buzançois.  Laquelle  Auoife  eftantdecedée  fans  enfans, 
AnthoinectcdeChabanesfafeur  luy  fucceda  tant  en  la  Comte  de 
Dammartin, qu'aux  Seigneuries  de  Courtenay,de  S.  Maurice,T ou- 
cy,  Champignelles , & autres  ;&  laiiTa  pour  heritiere  Françoife 
d’Anjou  (à  fille  marieedeux  fois.  Car  en  premières  nopccs  elleef- 
poufa  Philippe  de  Boulainuillier  Comtede  Fauquemberguc,  du- 
quelelle  eur  quatre  fils,  affauoir  Philippe  de  Boulainuillier  ai(hé 
ComtedeFauquembcrguc,René  de  Boulainuillier  Baron  deCour- 
tenay,  Perceual , 6e  Anne  deBoulainuilher;  qui  vendirent  la  Comté 
deDammattinàAKNE  de  MoNTMoRENcvparcontradsdes 
années  mille  cinq  cents  cinquante  quatre,  cinquante  fix,  & foixance  1554. 
& vn.Son  fecondmary  fiit  Ican  Seigneur  de  Rambures,Maiftre  des 
eaux  ic  forefts  de  Picardie,  donc  Hfirent  Oudard  Seigneur  de  Ram- 
bures , Philippe  6e  lean  de  Rambures.  Lequel  O udard  ayant  eu  pro- 
cc'scontre  Philippede  Boulainuilhet  fon  frété. vtetin  pour  la  mef- 
mc  Comté  de  Dammartin,  tranfpotta  depuis  fes  droits  & preten- 
fîonsàFrançois de  Lorraine  Duc  deGuife.  Cequi  donna  otigincà 
vn  grand  6e  long  different  pour  la  iouyfTancede  cette  Comté.  Mais 
en  hn  apres  diuerfes  plaidoieries  6e  Arreffs , elle  demeura  paifible  à 
Anne  de  Montmorency,  qui  d'ailleurs  acquiff  auffi  les 
terres  6e  Seigneuries  de  Macy , du  Mauhil-Aubry,  6e  de  Chauffour. 

Cependant  vne  autre  occafionfcprefenta  d'employer  dere- 
chef fà  prudence  ôe  fidelité  pour  le  bien  6e  repos  de  l’Eftat.  Car  Po- 
lus  Cardinal  d’Angleterre  Légat  du  Pape  Iules  III.  elTayant  d’ac- 
corder Henry  Roy  de  Franceauec  l’Empereur  Charles  V.ledeuoit 
qu'il  fifl  en  cela  eut  vnfi  bon  commencement,  que  le  xxtii.  lourde 
Maygullecinq  cents  cinqu.incc-cinq  leurs  AitiDafladeuts  fe  trou- 1 j jj. 
ucrentàMcrc  encre  Ardes,  Calais , & Grauelines,  pour  négocier  la 
paix.  Et  de  ceux  que  le  Roy  y delcguadelà  part  A N N E DE  M o N T-  s,. 

M O R s N c Y Conncllâblede  France  fut  le  chef,  tenant  à lîngulier 
honneur  depouuoir  feruit  fon  P rince  en  vneaffairc  défi  grande  im- 
pottance.  Philippe  Prince  d’Efpagne  fils  de  l’Empereur,  6t  Marie/™«<ji. 
Royne  d’Angleterre  fà  femme, y enuoyerent  aufli  leurs  Députez. 
Maislachargequel’Empereurauoitdonnéeàfes commis,  den’ac- 
cordetaucunc  teftitution  au  Roy  des  cetrex  qu’il  luy  detenoit,  era- 
pefeha  la  conclufion  du  traité.  Parquoy  le  Conneftable  ayant  def- 
couuert  vne  partie  de  fescon  ceptions,  6c  deuiné  l’autre,qui  eftoie  de 
fiirprendre  au  partir  delà  quelque  place  fur  laffonticre  de  Champa-  “ 
gnci  il  filf  diligence  d’en  auettir  le  Seigneur  de  Boutdillon  Lieute- 
nant pourleRoyauGouucmcmcnt  cîece  pays,  afin  qu’il  y pour- 
ueuft , 6c  fc  tinif  furfes  gardes. 
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MONT-  Ainsi  apres  la  rupture  de  la  conférence,  les  feux  de  la  guerre  rc- 

MoREN-  pfircnttellevigueur,  principalemét  en  la  Prouince  de  Picardie,  cjuc 
de  là  f enfuiuir  la  funefle  bataille  dônée  près  de  S.  Quentin  le  x,  iour 
d'AouftfeftcdeS. LaurentM.  Dtvii.oùANNE  de  Montmo- 
rency voulantfecourircettcplacc,quelesgens  duRoy  Philip- 
/trf«ti»»«pcs  auoicntallicgce,mift  du  commencement  leur  armee  en  grand 
defotdre.  MaiscommclesforcesdeFrancequ’il  conduifoit elloiéc 
beaucoup  plus  petites  & foibles  que  celles  des  ennemis  iaulfi  cftants 
contraintes  devenir  àplain  comoat  cllesn’en rcmportcrentpasla- 
uantage,  encore  que  les  affedlions  & courages  ne  leur  manqualTenc. 
Car  la  victoire  demeura  aux  ennemis  plus  par  la  conRifionqui  fur- 
uintcnl'armccFrançoife,queparreftctde  leursarmes.  Tellement 
qucleConneftable  Anne  apresy  auoitvaillammentcombatu,  Sr 
offert  à facri fier  faviepour  remedierau  defordre,  edjntgricuement 
bleffé  en  la  hanche,  il  fut  enucloppé,  & emmène  prifonniet  aucc 
LouysdeBoutbonDuede  Montpcniicr. 

N E ANTM O I N sçommeautresfoiscftantcaptif  il auoitaccordc 
l’Empereur  Charles  V.&  le  Roy  François  I.  aufli  durant  cctrc  fe.  ^ 
condcprilbnil  trauailla  encore  fort  heureufementà  la  conclullon 
■ de  la  paix  entreles  Roys  Henry  & Philippes  enfans  des  precedents. 
HJ*'  Cateftantvenufurfafoy  au  mois  d’Oiftobte  mille  cinq  cents  ci». 
quantc-huittrouuerleRoy  a Amiens,  quile  receut  auec  déclara- 
tion d'vnefamiliaritéincroyable,iufques  à le  faire  coucher  la  nuit 
dédis  fon  lit,il  fut  de  là  enuoye' par  fa  Maj  efte' aucc  Charles  Cardinal 
de  LorraineArcheuefquedeRheims,  laques  d’Albon Seigneur  dt 
S.  André  Marefchal  de  France,  Meffirclean  de  Moruillier  Euelque 
d’Orléans,  & Claude  de  Laubefpine  Cheualier  Seigneur  de  Haute- 
riue , Confeiller  & Secrétaire  d’Eftat,  au  lieu  & Abbay  a de  Cercarap 
defignepour  procederà  ce  faint  ccuure,  aucc  les  Députez  du  Roy 
d’Elpagnc.  En  quoy  il  apporta  tant  de  prudence  & de  bonne  con- 
duite,cftabliflantla  fermeté  de  laconcorde  fur  le  fondement  des 
Lmr.'x,  “ d<:Dom  Carlo  Prince  d’Efpagnefcul  fils  pour  lors  du  Roy 

PhilippeauecMadame  ElirabcthdcFrancefillcaifncedu  Roy,  & 

de  Philcbert-Emanuel  Duc  de  Sauoye  auec  Madame  Marguerite 
feur  vniquedefaMajefte,  queparle  moyen  de  tcllcs'&  fi  cilroitcs 
alliances  chacun  efpcradcvoirtoutcs  ces  grandes  Maifons  reunies. 
Etbientjue  les  fubites  mutations  furuenues  en  Angleterre  par  la 
mortdcIaRoync  Marie  firent  feparer  raffcmblc'e  fans  refolution 
vers  le  commencement  du  mois  de  Décembre  j fi  eft-cc  que  fur  ces 
entrefaites  le  Conncftablc  ayant  cfté  remis  en  plaine  liberté  par  le 
payement  de  deux  cents  mille  efeus  de  rançon,  & retournât  au  mois 
de  Feurier  à Chafteau  Cambrefis  aucc  les  autres  Députez , & les  Am- 
baffadeurs  qu’Elizabcth  nouucllc  Royuc  d’Angleterre  y delegua 
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aufli dcfapart.cnfinlcurcofcrcnccproduifitvnc  ferme  &heureufe  11  ont. 
paix , conclue  les  fécond  & croificfine  iours  d' A uril  mille  cinq  cents 
cinquaute-neuf.  En  fuite  de  laquelle  s’accomplirent  les  mariages 
nonpasdeDom  Carlo  filsdu  Roy  Philippe, mais  de  Philippemef-f’®  **’- 
me  aucc  Madame  Elizabeth  filleaifnéedu  Roy,&:  du  Duc  de  Sauoye  '^5  > • 
auec Madame Margucritcfafcur,parlcconfeil&auis  du  Conne- 
ftablcAwNE  DE  Montmorency.  MaisleRoyayantvoulu 
peu  aptes  tefmoigncr  la  ioye  q^u’il  auoit  de  telles  alhâces  par  vn  ma- 
gnifique & folenneltournoy,  lefunefteaccidentqui  luy  furuint  en 
iceluy  tourna  toute  rallegrclTe  en  ducil.  Car  il  y receut  vne  blelfeure 
inopine'e,  de  laquelle  il  mourut  le  dixiefmeiour  de  luillet  au  grand 
regret dcfcsmcilleurs  Scplus  aifcAionnez  feruiteuts,  particulière- 
ment duCoNNESTABLE,  qui  fcloii  que  remarque  vn  lournai  de 
ce  temps,  iamaù  mon  nj  vif  n dbandonna  le  corps  depuis  qu'il  futilejfé. 

Apres  fon  deces  il  print  femblablement  la  charge  de  faire 
faire  fcsobfequcs  & funérailles,  fuiuant  le  deu  de  fon  office  àicEllac 
de  grand  Mailtrc,dontil porta  le  baflon  peint  de  noitauConuoy, 

..  marchant  fur  vn  grand  courfier  couucrt  & houlTé  de  veloux  noir, 

. croifede  fatin  blanc,  àladcxtre  de  François  de  Lorraine  Duc  de 
. Guife  grand  Sc  premier  Chambellan , qui  portoit  la  bannière  de 
Iran  ce . Puis  les  ceremonies  de  l’en  terrement  citants  acheuées,il  eut 
. encore  l’honneur  de  proférer  les  premières  acclamations  de  longue 
1 &hcureufe  vie  au  Roy  François  II.  du  nom  fils  aiCié  dude-r  r an- 
font,  auquel  fon  pere  l’auoit  eftroitement  recommande  durant  fa  cois  1 1. 
4 maladie, &fetrouuamcfmeàfon  Sacre  & Couronnement.  Mais 
tic  rarement  l’amitié&  faucurdcsRoyspaireàlcursfucceireuts 
jeur  Couronne,  fans  receuoir  quelque  changement  & altcra- 
tiipidemefmclcRoyHenryn’cutpas  plutoft  quitté  le  Royaume 
àFn^is  fon  fils,  qu’ANNE  de  Montmorency  elprouua 
derccncC  l’inconftance  Sc  les  trauerfes  de  la  fortune,par  les  menées 
d’aucunsenuicuxdefavertu.&delagrandeurdefon  nom.  Carpeu 
apresle Sacre  du  ieunc  Roy  il  fut  contraint  de  refigner  entre  fes 
maâns  la  dignité  de  grand  Maillrc,  dont  lefeu  Roy  Henry  luy  auoit 
accaidcTafuruiuancepourFRANçois  de  Montmorency 
fon  fibaifné.  Ce  qui  luy  donna  tel  fubiet  de  mefcontentement,qu’il 
fc  retirapour  la  fécondé  fois  en  fa  Maifon. 

T o VT  E s F O I s donnant  tout  le  relfentimét  qu’il  pouuoit  auoir 
de  ce  faitàla  tranquilité  publique,  il  ne  laifla  pas  bien  tort:  apres  de 
retourner  en  Cour,  où  le  befoin  que  l’on  eut  de  fon  confeil  Payant 
fait  rappellcr,  on  feferuit  de  luy  pour  venir  au  Parlement  reprefen- 
ter  toutes  les  occurrences  & confequences  du  tumulte  d’Amboi- 
fe.  Et  foubs  le  RegnedeC  harles  IX.  qui  fucceda  peu  apres  au  ~ 

Roy  Françoisll.  fonfrere,  il  renditauffide  tres-fignalees preuues  iej  ne. 
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MONT-  de fon ancienne affcdlion  Scfcruicc  enuers  Dieu  & la  Couronne. 
MOREN-  Carcftantlorsrcftably  en  crédits;  audlorité,  ilaflillaceicunc  Roy 
ctrtmtoiMi  à l’ouuerturc des Eftacs d'Orlcaos  lexiii.  iour  de  Décembre  mille 
‘■‘”4  foixantc,  tenant  l’cfpe'e  de  Conncftable  nue  en  la  main. 

1 5Ô  O . Sefepara  de  Louys  de  Bourbon  Prince  de  Conde,  qui  auoit  cfpoulc 
LeonordeRoyefilledeMagdclcnedeMailly  fa  nicpcc,  de  fes  nc- 
ueux  de  Challillon  , S;  de  quelques  autres  liens  parens , pour  fc 
ioindreauec  Anthoinc  de  Bourbon  RoydeNauarre  , Lieutenant 
general  du  Roy, François  de  Lorraine  Duc  de  GuifcjS;  le  Marcfchal 
_ de  S.  André, cotre  ceux  qui  fous  Icnom  dereformez  vouloient  intro- 
duire du  changement  en  la  Religion:  ne  voulant,  comme  premier 
OfEcicr  de  la  Couronne,  6; iffunon  feulement  du  premier  Baron, 
mais  aulli  du  premier  Chreftien  de  France,  & qui  pour  ancienne  dc- 
uifedelàMaifonauoicDiEV  IN  A YDE  av  premier  Chre- 
STIEN, endurer ladiminutiondel’EglifeCatholique  S;  Romaine. 

Et  ayant  amencleRoyàParis  comme  en  lieu  defeuredemeurc,  ily 
fiftdcmolir  8c  lyiincr  IcsMaifons  où  le  prefehefe  tenoit  entre  les 
portes  de  S.  Marcel  8c  de  S.  laques.  D’ou  f’enfuiuitent  d’eftranges 
troubles  excitez  par  lePrince dcCondc8cfcsadherans,quifeIàilït^i 
tent  bien  toft  apres  des  meilleures  villes  du|  Royaume.  v 

P ARQV  O Y afindelesrengeràleur  deuoir,  le  Roy  marcha  <fc»'  ' 

1 5S  1.  uant  Bourges  l'an  mille  cinq  cents  foixante-deuxaccompagne'cn-  t- 
tte autres  du mcfmc  Anne  Dvc  de  Mo n tmore ncy,  qi#  ^ 
trauaillabeaucoupàlaredudiondela  ville.  Dclàilfuiuitlà  Majeftd 
*’*■  auficgedeRoüen,oùilaidaparcillemcntàemporter  la  placeajf^  1 
faut.  PuisayanteftépouraeudclaLicutenanccgenetalc  deratmée, 
il  s’achemina  à la  funefte  bataille  de  Dreux,  cnlaquellc  il  fift  vnfi 
grand  deuoir  de  combatte,  qu’il  prépara  l’honneur  de  la  viéloire  au 
Roy  par  le  prix  de  fonfang  8c  de  fa  liberté.  Carnon  feulemcntily 
futblclTéd’vncoupd’arquebufecn  la  bouche,  mais  aufli  demeura 
'"’,^|"'*'prifonniet  entre  les  mains  des  ennemis.  Ce  quiefmeut  tellemcntle 
couragcduSeigneurdcDamuillcfonfils,  qu’il  repara  fa  prinfepar 
celle  du  Prince  deCondé.  Etapres  la  deliurancc  réciproque  de  l’vn 
I S ^ 5.  8c  de  l’autre,  qui  fefift  auccla  paix  l’an  mille  cinq  cents  fbixante- 
trois,  cefageChef  de  guerre feruit encore  tres-bien  le  Roy  au  re- 
cmrunini  couurcmcnt  duHaute  dc  G tacc  fut Ics  Aiiglois.  Quoy  fait  ilaccom- 
pRgnafa  Majefté  iufqu’enla  ville  de  Rouen,  oùellc  prononçaau 
PRtlement  l’Edit  de  la  déclaration  de  fa  Maiorité,  le  xvi.  iour 
d’Aouft, luy  prefent , 8c  tenantl’efpéc  de  Conncftable  en  la  main. 

Gtâ-nit.  . 1 T»  r • I 

A I N s I la  France  commençant  a telpircr , le  Roy  Charles  em- 
1 5 « 5.  plôya  les  années  mille  cinq  cents  foixantc  quatre  Sc  foixantc  cinq 
avifitcr  IcsProuinccs  dcTon  Royaume.  Durant  quoy  il  fut  dere- 
chef alTiftécontinuellcmcnt  duComicftable  Annede  Mont- 
morency, 
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M O RE  N C Y , comme  de  l'vn  des  principaux  de  fdn  Confcil.Mais  au 
retour  du  voyage  de  Bayonne, les  affaires  quis'ertoient  défia  fort  al- 
térées empirèrent  de  telle  forte,  qu’il  fallut  derechef  courir  aux  ar- 
mes. Carapresvnevaincncgociation  de  paix  que  ce  Conncflablc 
effaya  de  renouer,  comme  il  veid  ne  pouuoit  rien  conclure, il  fc  refo- 
lutàcombatrepourlafccondefois  les  ennemis  de  fon  Maiftrc.  Ce 
quiauint  enttePatis&S. Denys,oùilconduifit  l’armee  Royalele 
x.iour  deNouembremillecinq  cents foixante-fept, 3e  femonftra 
fl  courageux  au  combat  entrepris  pour  la  caufe  de  Dieu  3c  du  Roy, 
qu’il achcptala viûoirc parle factifîccdc fafropre vie.  D'autât  qu’il 
y rcceutiufques  à huit  coups  mortels  au  vilàge,  eh  lateftc,  3c  aux 
teins,  defquels  finalement  il  mourut  en  fon  Hoftel  de  Montmoren- 
cy le  xii.  ioutdumcfmcmois  aagédequatre-vingts  ans,  ouenui- 
ron.  Comblantparce  moyenfes  derniers iours  d’vne  fin  gloricufe 
8c  mémorable,  telle  qu’auoit  elle' le  cours  entier  de  fa  vie.  Car  il  a 
remporte  la  gloire  que  plufieurs  luy  ont  donnée,  3c  particulière- 
ment Monfieur  le  Prefident  de  Thou  au  Liurexi  i I.  de  fon  Hirtoi- 
re,  d’auoir  feruy  ttes-fidellcment  cinq  Roys,  foubs  lefquels  il  a paffe' 
par  tous  les  degrez  d’honneur  auec  vnefinguliere  gencrofité,  pru- 
. , dcnce , 3c  expérience  aux  affaires , fe  rendant  comparableàpeu  d'au- 
' 'très  en  la  grande aftcélion  qu’il  atefmoignéeàfapatric,3c  au  nom 
. François,  llaeuauflilaconduitede  diuerfes  Armées, 3c  s'eft  trouué 
. ^huit  batailles,ayant  en  quatre  d’icelles  le  commandement  founc- 
’ pàin.  Et  bien  qu'ilaytiouyd'vnc  grande  félicité  tant  es  biens  tem- 
. jorcls,  3c  en  fa  lignée  qui  fera  deferite  cy  apres,  comme  en  l’exerci- 
w^cs  plus  grandes  charges  3c  dignitez  dcl'Eftat;  neantmoins  fa 
motthonorablc  femble  deuoir  effre  mife  au  comble  de  fon  heur, 
ayS^  par  là  mérité  de  viurc  à iaraais  en  la  mémoire  de  la  po- 
fterné. 

V O i i E s’il  eut  de  l’honneur  en  fa  vie  8c  en  fa  mort , il  n’en  re- 
ccutpasmoinsenfcs  pompes  funèbres,  qui  furent  celebtées  en  l’E- 
glifedc  Noftrc  Dame  de  Parisle  xxm.  iour  de  Nouembre,auec 
vile  grande  8c  fomptutufe  ceremonie.  Car  leRoyCharlcsnonfcu- 
lenient  voulut  qucl’effigied’iceluy  y fuft portée,  qui  clloit  vnepre- 
rogatiuciufques  alotsJcferécfeulcmentauxRoys 8c aux enfansde 
France-,  mais  aulli  il  commanda  que  la  Cour  de  Parlement  y adîllaft. 
Vers  laquelle  fut  enuoyé  pour  cét  effet  vn  Gentilhomme  accom- 
pagnéde  plufieurs  autres , qui  l’y  inuita  par  cette  brieue  harangue; 
Messievrs,Ko«< feaue::'  toits  de  quelle  volonté  & affeélion  les  prede- 
ceffeurs  Koys  François  I-eÿ-HENRY  II.  ont  aymé  gÿ*  ejliméfeu 
de  louable  mémoire  Mejiire  Anne  Dvc  DE  Montmorency 
P«ur  cîr  Connétable  de  France,  comme  aujii  a fait  le  Roy  à prefent  régnât. 
De  forte  qu’ils  l'ont  voulu  honorer  des  plus  grands  Ejlats  gy  digniteiç  de  ce 
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Royaume,  c'efiafftuoirde  Marefchal,  Canejiable,Duc  & Pair  de  Frace, 
en  recommendation  0-  recognoijjancc  des  très-grands  0-  très -louables  fer- 
mées par  luy  faits  à la  Couronne  de  France  tant  en  guerre  qu’en  paix,ayant 
toufiourseu  le  principal  maniement  de  tout  l’EJlatdu  Royaume.  Et  pour 
couronner  fa  fil, ilejl  mort  glorieufement  en  ladernicre  bataille,  fouflenant 
la  querelle  de  Dteu0-  du  Roy.  Vous  aue^  au  fi  pouvoir  0-  cognoifire,  co- 
bien ledit  Seigneur  défunt  a aimé,  honoré,  fupporté , 0- fauanfé  cette  Cour 
0-notable  Compagnte,tant  engeneral  qu'en partteuher,0-  auparauant  & 
depuis  quilaeflé  en  cette  Cour,  eftant  fait  Pair  de  France.  V ous  n ignores^ 
aufi  combien  ledit  Seigneur  défunt  a aimé,reucré , ejr  fupporté  l'Eflat  de 
i’Eglife , qu'il ae fié touf ours  lePere  0r  ProtcÜeurde  la  Nobleffe  0r  du 
Peuple.  Parquoy,  MessievRS,<Î  tufie  0-  bonne  caiife  le  Roy  Veut 
entendque  lamemoire  dudit  défunt foit  honorée , 0-  fes  obfeques  0-  funé- 
railles,de  laprefence  de  toute  cette  Cour.  A cette  fin  m'a  delegué  deuers 
Vous  ,pourvous  faire  entendre  fon  Vouloir  0-  intention , qui  efi  que  Vous 
fafie:^  tout  le  deuoirque  vouspourre:^  d’honorer  en  ce  dernier  aéle funèbre  ^ 

la  mémoire  dudit  défunt. 

ViN  GT-QVATRE  hcufcs  donc  apres  qu’il  eut  rendu  rcfprit, 
fon  corps  fut  ouücrt , embaume , & mis  dedans  vn  cercueil  de  plôb'' 
foubslc  lief  oùilclloitdeccdc.  Dedans  la  chambrey  eut  deux  A«- 
telsdrcfTeZjOÙneufiours  durant  les  quatre  Mendians  de  la  vilJede^  j 
Parisdirent  les  Mcffcslcmatin, & IcsSuftragesàtoutesheurcsiout  f 
Scnuit  fansintermiflion.  Ontiraaudi’fon  Effigie  en  cire  aucclc$ 
playes qu’il auoit  receucsau  vilage,laqucllefutmifc  furlelitd't^  - • 

neurcnla  Saledcparade,  ayant  le  grand  & le  petit  Collier  dcïÔt- 
drcaucol,  rcucllucd'vnc  riche  clicmifc  de  fine  toile  de  Hollandc> 
auecvn  pourpoint  & chauffes  dcCitincraraoify,  des  bonnes  de  toU 
le  d’or  aux  iambes,  & par  deffus  le  grand  manteau  Ducal  du  dé- 
funt, foutre  & pare  d’hermines,  & femedes  Armes  de M on  T MO- 
R ENC Y.Etapresquel’oneutprefentéàcetteEffigicdurantquatre  ‘ 
iours  aux  heures  du  difner  fiedufouper  Icsferuiccsquifercndoient. 
àToriginal  d’icelle  quand  il  cftoitviuant,  la  pompe  funebre  fc  fift 
depuis  l’Hoftclde  Montmorency iufqu’àl’Eglifc  de  NoftreDame 
auec vnc  grande  eftenduedeperfonnes,  & d'honneurs, dont  l’or- 
dre fe  comprendra  autant  par  l’imagination  que  par  le  difeours , fi 
l’onfe  figure  au  deuant  l’vii  des  Preuofts  des  Marefehaux  du  dé- 
funt Seigneur  auec  les  Archers,  pourdonner  ordre  que  les  rues  ne 
fuffen  t empefehées.  Puis  les  vingt-trois  Crieurs  de  la  ville  ayants  les 
ArmoiriesduditfeuScigneur  deuant  & detriere.  Les  gensd’Egli- 
fedes  Conuents&  Parroiffes  de  Paris.  Les  gens  de  guerre  de  la  vil- 
le auec  leurs  torches  3c  enfeignes.  Deux  cents  pauurcs  veftus  de 
ducil,  ayants  chacun  vnc  torche  ornée  des  Armes  dudit  défunt.  Les 
Egliles  Collegiales.  La  garde  dudit  feu  Seigneur.  Les  Officiers  de 


Digiti.:ed  by  Googic 


DE  MONTMORENCY,  LIVRE  V.  411 


fon  Efcuyrie.  Les  OiEciers  de  Cuifmc,  d’Elchançonneric,  Panetc-  mont  - 
rie, & Fruitccric.  Chirurgiens,  VallctsdcChambre,  ficMedccins. 

Les  gens  du  CofeilSe  Secrétaires  du  mefmc  Seigneur.  LcsGcntils- 
homes  feruants.  Les  Maiftres  d'Hoftel.  Le  Cercueil  porté  dedans  vn 
' chariot  à quatrcrouëSjConduit  par  vncocher&  deux  cheuauxhabil- 
Icz  de  ducil,&  coftoié  des  parents  du  défunt  non  Cheualiers  d e l'O  r- 
dtc.  Les  Enfeignes  colonelles  des  gens  de  pied  de  ratméc  du  Roy , & 
auttes  Enfeignes  des  gens  de  pied, corne  celle  de  Môfieur  de  Briflac, 
celle  de Monfieurd’Eftréc,  & celledcs  SuifTes.Les  Trompettes  du 
Roy.Lcs  Capitaines,  Enfeignes,  & Guidons  de  la  Gendarmetiedu 
Roy.LcsGcntilshômes  de  la  Chambre  dcfaMajcftc.  LeLieutenît, 
Enfcigne,  & Guidon  du  défunt  Seigneut:  aflauoir  le  Lieutenant 
au  milieu , l’Enfeigne  àdextre,  & leGuidon  à feneftte.  Six  Pages 
montez  fur  fesgrands  cheuaux  couuerts  de  velours  noir , & chappe- 
ronen  rcllcauallc.  L'Efeuyer  dudit  Seigneur  portant  les  Efperons 
dorez.  Vn  autre  portant  les  Gantelets.  Vn  autre  l’Efcu.  Vn  autre 
la  Cortc  d’armes.  Vn  autre  l’Elpée  d’armes  dans  le  fourreau.  Vn 
autre  la  Lance  où  eftoit  le  pennon  aux  Armoiries  dudit  feu  Sei- 
gneur. VnautreportantleHeaumetymbréaueclechapeàu  Ducal 
&m.Tnrclet.  Lechcualdcfecoursmenépar vn Efcuyerauecdescor- 
donsdefoycnoire.  Le  cheual  barde  mené  de  mcfmc.  LeChapitrede 
, NoftreDame&laiàinte  Chapelle.  Les  Archeuefques & Euefques, 

;■  quipourlorsfctrouucrcntàla  Cour.  L’Euefqucdc  Paris  officiant, 

- & les  Hérauts  à l’cntourdeluy.Lcs  Gentilshommes  portans  le  mâ- 
; teau  del’Ordre  de  France, l’Ordre  & lemanteau  d’Angleterre.L’Ef- 
gie  dudit  Seigneur,  dont  les  quatre  coins  de  drap  elïoicnt  portez 
tquatte  deles  plus  proches  parents  Cheualiers  de  l’Ordre,  qui 
jyent  Meffieurs  de  Caudale,  deTurennc,&:  Icsdeux  frères  de  la 
Injÿe-  Guyon,&pluileurs  autres Cheualicrsde  l’OrdrcàTentour. 

La  Cornette  du  mefme  Seigneur  eftant  à feneftre  de  l’effigie. Le  grâd 
dueil  mené  par  M cfficurs  fes  enfants,  marcKants  adextrez  des  Prin- 
, cesquilesconduifoient.  La  Coût  de  Parlement,  & autres  Cours  fé- 
lon leur  ordre.  LeCorps  de  la  ville.  Vne  trouppc  degés  de  guerre  de 
la  ville.  EtenfinvnautrePreuoftdes  Marefehauxauee  fes  Archers. 

tNcétordrelecorpsd’ANNE  Dve  DE  Montmorency 
Pair  8c  C onneftable  de  France  fut  conduit  à Noftrc  Dame  le  xxiii. 
iourdeNouébrc,&misdefroubslaChapcllcardcnte.Lclendemain 
apres  le  feruicc,&:l’Oraifonfuncbrcpron6cccpar  ArnautSorbin 
ditdeûinte  Foy  Prédicateur  ordinaire  du  Roy,qui  fut  depuis  EueC  Prcmici , 
que  de  N cuers,  on  le  porta  en  l’Eglife  de  S.  Martin  de  Montmoten- 
cy,oùilfutentcrrélexvi.iourdeFeurietM.  DLxvm.foubsvnma-  ^ .g 
gnifiquctombeaudcmarbtcnoirqueluy  fift  coftruirc  Magde-  ^ 
LENE  DE  Savo  YEfaveuue,ledecorantàl’entout  dediuerfesco- 
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Qv  AN  T auCœurdu  mcfmeCônncftablc,dcs  le  xvii.  iour  de  mont- 
Nouembre  mille  cinq  cènes  foixantc-feptil  fut  enferme  dedans  vn 
petit  cercueil  de  plomb,  & porté  fans  aucune  ceremonie  depuis  p,Tùut,. 
rHoftcl  de  Montmorency  iufques  eh  l’Eglife  des  CeleftinS  de  Paris,  ‘”- 

fcn  la  Chapelleoù  ftuoit  repofe  celuy  du  Roy  Henry  II.  Puis  fur  les 
«dnq  heures  du  foir  Pierre  deMontmorency  Baron  de 
ioUeux  couftn  du  defimt  Seigneur  le  tranfporta  de  cette  Chapelle 
jBi  grandAuteldel’Eglifeauec  la  pompe  fuiuante.  Audeuant  mar- 
chèrent les  Aumofniers  dudit  Seigneur,lcs  Chantres  du  Roy,&  ceux 
de  la  fainte Chapelle, les  Archeuefques  & Euefqucs  vcftus de  leurs 
«ochcts,& autres  Prélats,  conduits  à lalumierc  dé  cent  torches  ar- 
dentes, qui  eftoient  portées  par  lés  Gentilshommes,  Pages,  & Offi- 
ciers de  fa  Maifon.  Apres  fuiuirent  quatre  Hérauts  veitus  de  leurs 
cottes  d’armts  , les  Cardinaux  qui  eftoient  a la  Cour , Mcflîcurs  de 
Wonrpenfierj  Prince  Dauphin,dc  Nemours,  de  Longucuille,d’Au- 

Jialc.le  Duc  de  Rouanais,  lc  Marefchal  de  Coffé  j les  Seigneurs  de 
haui<»ny,dcCaufrac,&autres  tant  Cheuàliers  de  l’Ordre  que  Gcn- 
lshommes.Etàl’artiuéeduCoeurpresîAutel  furent  chantezplu- 
-^eurs  Cantiques  en  mufique,  pendant  lefquels  vn  Héraut  d’Armes 
^Si  reccut  qui  lé  pofa  dedans  le  caueau  proche  dudit  Autel  fur  vnc 
ente  colomnc  de  pierre  carrée  à vn  pied  8c  demy  prés  de  celuy  de 
IcnrvlI.CarcommeccRovauoit  tantayméledefunt, 8c auoit  eu  Prmm. 
telle  confiance  en  luy , qu  il  Icÿ  auoit  durant  la  vie  communique 
''fespldsfecrcts8cimportantsaffiiireSj8cfeftoittcpoféfur  luy  de  la 
direélion  8c  maniement  d’iceux,  dont  il  s’eftoit  toufiours  tres-foi- 
giicufemçnt  8c  fidcllementacquité  à fatres-grande  fatisfaéiion  8c 
contentement  : anffi  pour  tefmoignagc  de  cela  l’intcntidn  de  faMa- 
)dlc^auoit  efte,  qu'apres  leurs  trefpas  leurs  cœurs  fuftent  inhumez 
en  vn  mefine  lieu  l’vn  prés  de  l’autre.  Imitât  en  ce  point  les  exemples  : 
des  Roys  S.  Louys  8c  Charles  VI.  qui  voulurent  que  Pierre  dcNç^ 
moûts  appellé  Perron  le  Chambellan  dans  l’Hiftoire  du  Sire  de 
loinuille,  8c  Bureau  Seigneur  de  la  Riuiere,  leurs  premiers  Cham-^ 
bcllans,fuircnt  enterrez  a leurs  pieds.  Ce  que  le  Roy  Charles  IX. 
fils  du  mcfme  Henry  confldcrant,  il  permift  en  fuite  à Madame  la 
Conncftablevcuuedu  défunt,  8c  à leurs  enfans  parbreuetdu  xiv. 
jour  de  Feurier  mille  cinq  cents  foixante  treize,  que  dedans  l’Eglife 
ïufditedcsCcleftins,  en  la  Chapelle  d’Orlcans,  prés  le  monument  p^g.  2^,. 
Si  rcprédhtationdecuiuteduCa:urduRoyHenry,au  coÜe  fcnc 
ftre,  ils  peulfcnt;  8c  leur  fuft  (oifible  de  faire  auffi  conftruire  8c  en  - 
ger  vn  monumét  8c  rcprcientation  du  Coeur  du  défunt  Côneftablc 
cnfcrméd’vne colomneauec  fon  fouzbalTement,  chapiteau, 8c  enri- 
chi iTcmcnts  accompagnez  de  trois  ftatues  de  bronze  : Lcfquelles 
fy  voient  encore  auiourdhuy  enrichies  detrois  inferiptions  drellees 
à l’honneur  8c  mémoire  immortelle  de  ce  grand  Chef  de  guerre. 
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Car  au  deflbubs  des  pieds  de  la  première  ftatuë,  il  y a vne  table 

de  marbre  fur  laquelle  ces  vers  François  font  grauez  en  groITcs 

lettres. 

Cf  deffoul>s  gifl'vn  Ctcur  fUin  de  VMlhmce, 

Vn  caur  <thonneur,vn  cœur  qui  tout  fçauoit: 

Cœuf  devenu  qui  mille  cœurs  auoit. 

Cœur  de  trois  Roys  & de  toute  la  France, 

Cygifl  ce  Cœur,  qui  fut  nojhre  affeurance. 

Cœur  qui  le  cœur  de  luflice  ’viuoit: 

Cœur  qui  de  force  (Jr  de  confeil  feruoit. 

Cœur  que  le  Ciel  honora  dés  enfance. 

Cœurnon  ianutts  ny  trop  haut  ,ny  remis. 

Le  cœur  des  fiens,  ïe^oy  des  ennemis  : 

Cœur  qui  fut  cœur  du  Roy  H E N R Y fon  Maijlre. 

Roy  qui  "voulut  qu’vu  fepulcre  commun 
Les  enfermafi  apres  leur  mort,  pour  efire 
Comme  en  viuant  deux  mejmes  cœurs  en  Vn. 

Soubs  les  pieds  de  la  fécondé  on  lit  ce  qui  fuit  en  Latin, 

D.  O.  M.  S. 

SisTE parum&audiviator.  In  Ahua  Dvce  MomOran- 
Ti  O tanta  fuit  reimilitaris  fcientia,&‘intra{landis  (y  explicandis  ne- 
gocifsvigilantia,Vt  paulatimtanquam  per  fcalarum  gradtts  virtutü  ergp 
afeenfum  fihi  ad  honoris  altijiimum  gradum  parauerit.  Quem  dum  Vixtt 
tenuit  honorificentipimè  cum  H E N R 1 c i II.  Regis  potentiJS.  approha- 
tione  maxima  : qui  eam  ipfam  ampli f imam, quam  d Rege  Francisco 
pâtre  confecutus  erat  Anna  s,dignitatem  augere f potuiffet  cogitabat , vt 
incomparabtlemgp'penè  inauditum  fuum  ergaclariji.virumamoremde- 
clararet  : eum  etfi  plerlque  ijque  principes  viri  imminuere  quibus  pote- 
rant  artificijs  conarentur,  augebat  tamen  obtreflatio  amorem , vt  nihil 
penitus  de  iure  publico  aut  priuato  fiatueret,  quod  A N N Æ non  proba- 
retur.V^t  iamVnum  animum  in  duobus  corporibus  facile  cerneres.  Qui 
Voluntatum^animorum  fummaconiunlUoVt pofleris monumento  inno- 
tefceretmemorabili,  Vo/«ir  H E N R l C V s amborum  corda  in  eadem  iacere 
ade.  Igitur  confentientibus  CaRolo  IX.^ÿ'CATHERlNAR 
matre  eius,  beatiptma  femina  Magdalena  coniux,  cJ^Francis- 
C V s filius  ptjff.  mœrentes 

P.  P. 

Et  au  bas  de  la  troifiefme,  qui  eft  hors  de  l’enceinte  de  la  Cha- 
pelle d'Orléans,  ces  autres  vers  Latins  font  encore  eferits  fur 
marbre. 

Ad  s T A Viator,  non  leue  precium  mora. 

Hoc  grande  paruo  Cor  duplex  iacet  loco 
Regis  Duclfque,  Regis  H e nr  i c i,  Ducis 
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MomoRANTIiAnn  x,pergratiusquiJ!ngiilos  ‘ 

Ad  tnÜitans  ord'mis  fdfiigmm\  \ 

Peruemt,&Yes  nutxmids  fub  nidxinns 

Domi  foripjue  Regibm gefit  tribus, 

pRANCISCOeirHENRICO,  vlrtmoqueCXK  O Lûi 

Sed  prxcifUd  qno  fnguldris  & fides 

Inter  Duccmcjue  Regem  & Henriam  foret 

Tefldtd,  corda  iufit  amborum  fmul 

Rex  ipfe  pom , pignus  haud  dubitdbtle 

Qupd  lunda  eorum  vira  perpétua  fuit, 

H te  iunlîd  quorum  mors  babet  vitalia. 

L E regret  de  la  mort  de  ce  Seigneur  panit  aufli  par  les  diders  E lo- 
ges & Epitaphes  que  les  plus  excellents  hommes  de  fon  temps  com- 
poferenten  falouangc.  Mais  Pierre  de  Ronfard  entr'autres  luy  en 
fiR  vn,oùil  exalte  fort  honorablement  fes  mérités  S:  aiRions  plus 
gloncufcSicn  cette  forte. 

S I dsvn  Seigneur  la  vertu  mémorable 
Maugré  la  Mort  doibt  eflre  perdurable. 

Si  Vn  grand  Duc  a iamau  mérité 
D ejlre  immortel  à la  poflerité. 

Et  fl  iamais  Vne  fameufe  Hifioire 
Se  doibt  graucr  au  Temple  de  Mémoire: 

C'efl  de  celuy  lequel  repofe  icy , ^ 

GrandConne(haUe,Auaz  MontmoREN  c Yi 
Grand  Duc  gy  Pair,  grand  en  tout, dont  lavie  a 

A furmontc  foy  mefmes,  & l'enuie. 

En  confacrant,  comme  non  abbatu 
n D aucun  malheur , fes  faits  a fa  vertu. 
i\Qiùconque  fois , depefehe  toy  de  lire 
ftut  ce  difcours,  pour  t'en  retourner  dire 
A tes  enfans  les  gefies  & l'honneur 
D’vn  ft  vaillant  & Vertueux  Seigneur  : 

Afin  que  d’âge  en  âge  on  le  cognoiffe , 

Et  fon  Tombeau  pour  exemple  appdroifjè 
A tous  François  de  ne  faulfer  fa  foy. 

De  craindre  Dieu,  & mourir  pour  fon  Roy.  ^ 

Quynt  à fa  Race , il  tira  fa  naifjance 
D'vne  Matfon  tres-illujlre  en  la  France,  , 

Qm  d eo  ut  temps  vertueufe  font. 

Et  le  premier  honora  I E s V s-C  H R l s T . 
Montmorency  cette  Race  ejl  nommée, 

En  faits  de  guerre  & de  paix  renommée, 

Noble  d’ayeux  & btfayeux,  qui  ont 
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Toujlours  porté  les  Lauriers  fur  le  font. 

Or  tout  ainfitpuMne  riche  abondance 
A plus  d'honneur  tpu\nè  pauure  indigence. 

Et  que  les  prr:^  plus  luifans  de  couleurs 
Sont  les  plus  beaux  pour  leurs  diuerfes  jieurs', 

Cette  Race  eft  fur  toute  la pltss  belle. 

Race  héroïque  jÿ*  antique,  laquelle 
De  fils  en  fils , guerriers  \i(lorieux, 

A fon  renom  ejleué  iufqu'aux  deux  : 

Grojfe  d'honneurs  jÿ"  »o»m  mémorables, 

Conceuant  feule  Admiraux , Connefiables, 

Grands  Marefchaux , & mille  dignité;^ 

Dont  les  hauteurs,  honneurs,  auBorites^, 

Comme  à foi  fon  communes  en  leur  Race, 

Ne  cedant  point  aux  plus  grandes  de  place. 

Ont  gouuerné,  prochaines  de  nos  Rois 
Heureufement  l'Empire  des  François. 

Mais  comme  on  "voit  entre  cent  mile  ejloiles. 

Lors  que  la  nuit  a fait  brunir  fer  •voiles, 

Vne  Planette  apparoifire  à nos  yeux 
D'on  front  plus  clair,  d’vn  feu  plus  radieux, 
tout  le  ciel  dore  de  fa  lumière, 

Faifvn  grand  cerne,  & reluit  la  première: 

’ Ainfi  ce  D V c,  célébré,  a fnrmonté 
■ Ceux  de  fa  Race  en  iüufire  clairté. 

En  grands  honneurs, grands  faueurs, grand  courage. 

En  grand  ejprit,  grand  fçauoir , grand  y>fage. 

Grand  Cheualier , grand  guerrier , qui  a fait 
V^n  cours  de  "vie  honorable  parfait; 

Tel  qu'il  deuoit  pour  fis  "vertus  attendre. 

Où  l'enuieux  nà  trouué  que  reprendre. 

De  cinq  grands  Roys , grands  Princes  derenom. 

Fut  feruiteur,  eÿ*  prefque  compagnon  : 

Tant  fa  prudence  ^7*  "Vaillance  honorable 
Enuers  les  Roys  le  rendait  fauorable. 

Mats  par  fur  tous  fut  tellement  chery 
Du  grand  Monarque  inuincible  H E N R Y, 

Qt^e  la  faueur  ne  l’eufifçeu  plus  accroifire 
Seul  au  fommet  des  faueurs  de fon  Maifire. 

François  premier  aux  honneurs  l'ejleua. 

Où  la  Fortune  inconfiante  ejprouua 
Tantofi  heureufe  gÿ-  tantofi  malheureufe  : 

Afais  de  fon  cceur  la  Vertu  genereufe 
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Nef'abatffi , foible,  fous  la  douleur, 

Prenant  vigueur  de  fon  propre  malheur. 

L’homme  en  naijfanc  n’a  du  ciel  ajfeurance 
De  Voir  fa  vie  en  égale  balance. 

Il  faut  fentir  de  Fortune  la  main. 

Tel  efile fort  de  nofire genre  humain. 

Ce  Connejlahle  exerçant  fon  office 
Fit  à nos  Aoys  fi  fidele  feruice, 

Qiu  la  lufiice  inique  il  reprima, 

Et  la  Nobleffe  aux  arines  reforma. 

Ne  fourrant  plus  que  la  Gendarmerie , 

Comme  autrefois  ,'fufi  vne  piUerie. 

A l'Herefie  il  oppofa  les  Lois, 

Par  les  Cite^fifl  florir  les  bourgeois. 

Et  par  les  champs  les  laboureurs , de  forte 
Que  deffous  luy  toute  fraude  efioit  morte  : 

Car  noffenfint  par  fes  gefles  aucun. 

Sa  vie  efioit  Vn  exemple  à chacun. 

En  guerre  il  fut  valeureux  au  pofiible. 

Dur  au  trauail,  d'vn  courage  inuinctble, 

Refolu,fage,  &qui  en  bon  confeil 
N’a  de  fon  temps  rencontré  fon  pareil  : 

Si  qu’on  doutoit  en  voyant  fa  prudence 
Si  dextrement  coniointe  à la  vaillance , 

Auquel  efioient  plus  conuenans  fes  faits , 

Ou  pour  la  guerre, ou  pour  le  temps  de  paix.  ^ 

Il  eut  au  cœur  fi  profondément  née 
L’honnefie  ardeur  aaccroifire  fa  lignée. 

Et  de  la  Voir  en  grand  nombre  fiorir, 

Braue  aux  combats , ardante  de  mourir 
Ainfi  que  luy  au  milieu  des  gensd' armes , 

Qm,  tous  fes  fils  ordonna  pour  les  armes. 

Non  à l’Eglife,  ou  au  métier  de  ceux 
Qupfans  trauail  languijfent pareffeux. 

Sa  Volonté  na  point  efié  trompée. 

Ayant  fes  fils  tous  enfans  de  l’efée , 

Sacrez  ^ Mars,  quatre  feres  qui  Vont 
Portant  l'honneur  du  pere  fur  le  font: 

Qjù  tous  efioient  prefens  à la  bataille, 

O à ce  grand  D v c , par  cette  Seur,  qui  taille 
Le  fil  humain,  vit  le  fien  detranché 
A P vieil  âge  honorable  attaché  ; 

Fil  qui  ferrait  d'vne  fi  blanche  trame 
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Vn  corps  fi  fore  à \ne  fi  forte  ame. 

jifres  amir  en  fa  Vieille  faifon 
Kemfly  d’honneurs  &de  tiens  fa  Maifon  , 

Kiche  efleuèpar  tout  tnoyen  honnefie. 

Mis  des  Lauriers  fur  le  haut  de  fa  tefie, 

Et  fage  cir  hraue  entre  les  conquereurs , 

Fait  tefie  aux  Roys,  fait  tefie  aux  Empereurs, 

Prins  (y  garde  mainte  ville  afiiegée, 

Efié  cinq  fois  en  bataille  rangée. 

Pour  cinq  grands  Roys  comvatant  d'vn  grand  ccrur, 

’Ores  vaincu , gÿ*  ores  le  vainqueur, 
y^pres  auoir  de  fortune  diuerfe 
Diuerfes  fou  fenty  mainte  trauerfe, 

M’enflant  fon  coeur  en  la  pro fiente , 

Ne  l’abaiffant  en  iinfelicité. 

Apres  auoir  d'vne  ferme  alliance 

loint  la  Sauoye,  oy  l’Efiagne,  jÿ*  la  France, 

N'ayant  iamais  en  fon  deuoir  failly. 

Fut  toutes  fois  de  l'enuie  ajfaillyi 

Comme  iadis  maint  hraue  Capitaine 

De  lagent  Grecque,  de  lagent  Romaine  ') 

Qjfi  pour  auoir  leur  pays  trop  atme', 
luirent  leur  nom  du  peuple  diffamé. 

Or  comme  on  Voie  quVn  bon  Athlete  antique 
Ne  peut  foufirir  que  la  joufle  Olympique,  s- 

Ou  dés  ieunejfe  il  auoit  combatu. 

Sans  luÿfe  pajji,  encor  que  la  Vertu 
De  fon  vieil  corps  par  l’age  foit  cafiée  i 
Chaud  toutes  fois  d'vne  ieuné  pensée , 

Du  croc  rouillé  détaché  fon  harnois. 

Et  lu  combatte  au  milieu  des  tournois  s 
Et  tout  poudreux  de  mourir  il  seffitye. 

Non  de  Vieillejfe,  ains  d’vne  belle  playe. 

Par  fon  fang  mefme  acquérant  de  l'honneur: 

Ainfi  a fait  ce  vertueux  Seigneur, 

Lequel  chargé  de  quatre-vingts  ans  d'âge, 

Plein  toutesfois  d’vn  Valeureux  courage. 

Pour  f honorer  d’vn  glorieux  trefias, 
y^erfa  fon  fang  au  milieu  des  combasj 
Ratifiant  les  afles  de  fa  vie 
Par  vne  mort  d'vne  gloire  fuiuie: 

Car  Volontiers  par  vn  commun  accord 
La  belle  vie  engendre  belle  mort. 

Donc, 
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Donc,  toy  Pdfftnt,ijui  as  ouy  les gejics 
De  ce  mortel  comparable  attx  celejles, 

Entens  fa  fin,  puis  tu  diras  foudain 
Qm  rien  nefi  ferme  en  ce  cloiflre  mondain. 

Qi^d  les  François  par  ciuiles  batailles 
Tournoient  le  fer  en  leurs  propres  entrailles, 
EJjioinçonnesz  d’infernale  fureur. 

Ce  bon  vieillard  s’oppofant  à l’erreur. 

Pour  le  fecours  du  Roy  fon  ieune  Maifire 
Fiji  toute  France  en  armes  apparaiflre, 

Dreffa  fon  camp,  çyd’vn  ceeur  hasardeux 
Pris  faint  Denys  je  campa  deuant  eux , 

Tout  le  premier  marchant  deuant  fa  bande. 

Comme  vn  grand  Chef  jui  aux  troupes  commande.  . 

Â l’aborder  viuement  feUnça , 

Et  fur  la  poudre  à fes  pieds  renuerfa 
V^n  Cheualier,  luy  pajfant  fon  ej^ée 
Outre  le  corps  iuf au  aux  gardes  trempée. 

Lors  les  François  deuenus  fUrieux 
Par  la  Vertu  duDvc  Vtilorieux, 

Honteux  de  Voir  quvne  telle  vieilleffè 
Fatfoit  rougir  leur  gaillarde  ieunejfe. 

De  pieds,  de  tefie,  de  glaiue  pointu. 

Joignons  Fortune  auecques  la  Vertu, 

JTvn  fi  grand  heurt  les  ennemis  prejferent, 

^Que  fans  vergengne  en  fuite  les  pouffèrent, 
Enuironnant  ttvne poudre  leur  dot'. 

Le  ceeur  de  crainte,  cr  de  glace  leurs  oij- 
Et  fila  nuit,  bonne  mere  commune, 

N’eujl  eu  pitié  de  fi  trifie  fortune. 

Si  des  fuiuans  neuf  dérobé  la  nuùn , 

Et  les  fuyons  enfermesç^  en  fon  fein, 

Vn  mefme  fotr  par  me  fine  definie 
jâuoit  finy  la  guerre  & leur  iournie. 

Comme  il  forçait  le  front  du  fécond  rangi 
L’efrée  au  poing,  prodigue  de  fon  fang, 

Vn,  tjui  nofoit  l’aborder  en  la  face. 

Vint  par  derrière,  & de  fa  coutelace 
En  quatre  endroits  le  chef  luy  detrancha , 

Puis  vn  boulet  dans  les  reins  luy  cacha. 

Nauré  à mort  par  Vn  hasçard  de  guerre 
Ce  preux  vieillard  fut  renuerfé  par  terre. 

Rouge  de  fang,  couuert  de  poudre , lots 
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\oi\er  le  Vifige  & le  ettfs. 

Pour  n'amoindrir  aux  foldats  le  courage, 

Voyant  leur  chef  occ'u  en  tel  orage. 

Ainji  hroncha  ce. grand  Dvc  des  Françoin 
Dejfuf  luy  jifi  vh  grand  hruit  fon  hamoù. 

En  la  façon  qu'aux  montagnes  Rife'es 
Tombe  V«  Vieil  Chefne  ennohly  de  trofées, 

Qufiufqu'au  ciel  leuoit  de  toutes  parts 
Ses  bras  chargei'  des  viÛoires  de  Mars, 

"Qju  les  Pajleurs  de  toute  la  contrée 
'Ornaient  de  fleurs,  comme  plante  facréè. 

Puis  en  parlant  d Saut(t  fon  coufin, 

Luy  difl  -San'sçè,  bien-heurtuft  efl  nta  fins 
D’ ainji  mourir;  mon  trejjas  me  doit  phtiré 
Perdant  ma  Vie  en  jî  beau  cimetairt. 
fay  mon  feruice  en  mourant  approuué. 

Dites  au  Roy  qu'à  la  fin  ïay  trouué 
L'heureiife  mort  eh  mtsplayes  carhée. 

Que  tant  de  fois  l'auols pour  Isiy  cherchée. 

Il  demandait  combien  refloit  de  iour. 

Et  qu'il  faüoit  pourfuiure  fans  feiour 
Des  ennemis  la  viÛoire  guignée , 

Qm  par  fon  fang  il  nous  auoii  donnée. 

Jldemandoit  fi  le  cruel  effort 

Aux  autres  Chefs  auoit  donné  là  mort  ^ x 

Ainfi  qu'à  luy.  Ditts4eur,it  volts  prie,  ‘ • 

Que  d'vne  brufque  & ardente  fune 
Pour  nofire  Prince  ils  marchent  en  auant. 

Et  la  Vidoire  ils  aillent  pourfuiuant. 

Si  qu'en  mourant  n’auoit  en  fa  mémoire 
Queyts  beaux  mots  de  Vi{hite,ViIhirti 

Ainji  conjlant  ce  bon  vieiBard  parla. 

Deux  iour  s apres  fon  ame  ftn-Vola  ( 

Auprès  des  Roys  fes  Afaijlres,  en  fa  place 
Laijjant  çà  bas  vne  immortelle  trace. 

Et  vn  exemple  à la  pofleritè 
De  fes  Vertus  (y  de  fa  liyauté. 

Vous  donques  Fils  heritiers  ctvn  tel  pere  s 
Bien  que  foyesç^  eti  fortune  prifijere. 

Riches  d’honneur,  de  faneur,  (y  de  biens 
Ne  fenden^  point  le  marbre  P arien , 

Et  ne  fendes'  des  colonnes  de  cuiure 
P our  faire  icy  vojhe  Pere  rtuiurt. 

En 
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En  lien  de  marhre  & de  filUert  dîners 
Enterres^  my\oJhrePereenetsvers 
Etïhonore:^  de  nojlre  Poifie. 

Vne  Colonne  à Ltfinefi  mgifi. 

Et  les  eomkeaux  far  l'âge  font  donie:^  ; 

Non  ptS  les  "vers  tfne  U Mnftn  cktout:^. 

Loin  de  ce  mort  foient  les  fompes  fnnehresi 
Ces  hnhits  noirs , ces  feux  far  les  tenehres. 

Larmes  ejr  crie  : miirche  le  carfelet 
Percé , fanglant , marche  le  gantelet'. 

Son  morton,fa  lance,  & fa  cornette. 

Le  tahourtn  ; le  fifre  eÿ-  la  trompette. 

Tonnons  du  ciel  par  differents  accords, 

P'-vnmafle  fon  marchent  deuant  le  corps. 

Et  que  tel  hrnit  la  Mort  mefmes  ajfomme. 

Il  faut  ainfi  enterrer  v/i  fort  homme  : 

Car  au  milieu  des  Chappes  Cr  des  Croit, 

D'\n  vaillantDuc  ne  fied  mal  le  hamoki 
Qui  de  là  haut  en  fa^oire  infinie 
Se plaijl encor  d'vne  telle  harmonie, 

Comme  eflant  mort  plein  itinuincihle  foys 
Pour  fouftenirjon  Eglife  & fon  Roy.  , 

A V s s I ay  ma-t’il  (ingulierement  les  lettres  & les  fçauants  hom- 
tnes,  ainfi  que  tcfmoigne  la  quantité  de  Liures  manuferits  qu’il 
eut  foin  d'aiTcmblcr  en  la  Bibliothèque  defonchafteau  de  Chantil- 
U,  à l’exemple  du  Roy  François  1.  fon  Maiftre,& le  grand  nombre 
dtfcntsqueplufieurscelebrcs  & fignalcz  perfonnaees  luy  dédiè- 
rent. Entre  lefquels/MfidelxxfmWgEuefquedePamicrs,  Abbé 
d’Yury , d’ Arriuour,  & de  S.  Maur,  vn  des  plus  eloquens  Seigneurs 
dcfonficclc.printla  peine  de  compofer  fa  vie  en  vers  François. 
leande  Mainieres  Baron  d’O  pede,  Cdnfciller  du  Roy  au  Parlement 
dcProuence.luydediafatraduaion  Françoife  des  Triomphes  de 
Pétrarque.  René  Af(trééeP^f»doyînelucce{fcurdeGuillaumeCretiii 

Chanoine  &'Chantrc  delà  fainteChapelleen  la  charge  d'Hiftori^ 

graphe  du  Roy  François,  lift  en  foiihonneUr  laConneftablerie  de 
l^icmontjProucncc,  & Picardie, Iciourcju  ilfiiccrccConncftablc. 
Etainfid’vne  infinité  d’autres,  dontlesœuutes  fevoyentencore  en 
la  mefine  Bibliothèque,  & auCabinet  des  Liures  de  Chantilly.  U 
monftra  pareillement  combien  il  ay  moit  la  pièce , tant  par  les  orne- 
ments précieux  dont  il  enrichit  la  Chapelle  de  ce  chafteaü , que  par 
les  donations  qu’il  fift  à diuerfes  Eglifes  de  fes  autres  terres  ; fournil- 
fantmefmelcs moyens neceifaires  pour  achcuerle  balhmentnou- 
Beau  de  celle  de  faint  Mamn  de  Montmorecy,  que  défunt  Gvil- 
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MONT,  lavME  fon  pert  auoit  commencé.  Et  le  fomptueux  édifice  du 
MORBN-  chafteau  d’EIcoucn , qu’il  fift  faire  tout  de  neuf,  retient  d’ailleurs 
^ les  marques  de  fa  grande  munificence. 

Magdelene  de  Savoye  faveuucfut  aprc.s  famort  efta- 
blie  Dame  d’honneur  de  la  Royne  Elizabeth  d’Auftriche  femme  du 
cnimniMi  R_oy  Charles  IX.  En  laquelle  qualité  elle  allifta  au  facrc  & couron- 
nement  d’icelle,  & à l’entrée  qu’ellefift  en  lavillcde  Paris  l’an  m. 
DLxxi.Ellc  vcfcutenreputationd’vncdcsplusvcrtueufesDamesde 
1586.  fonfieclciufquesà  l’an  mille  cinq  cents  quatre-vingts fix, auquel 
elle  décéda, eftant  âgée  de  foixante  feize  ans,&  fut  enterrée  en  l’EgU- 
fede  S.  Martin  de  Motmorency  auprès  du  Duc  An  n e fon  efpoux. 

ENFJNS  D'ANNE  DVC  DE  MONTMO- 
rency  , cÿ*  de  MagdelENE  DE  SavOYE 
fa  femme. 

18.  François  Dvcde  Montmorenc Y,Pair&Maref- 
chalde  France,  Gouuerneurdclavillcdc  Paris, duquel  fera 
parlé  plus  amplement  au  Chapitre  prochain. 


18.  Henry  DE  Mont mo rem CYpremierementBaronde 
Damuille  & Marefchaldc  France,  puis  par  la  mort  de  ion 
frere  Duc  de  Montmorency,  Pair  & Connellable  de 
France , continua  la  poilcrité. 
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18.  Charles  de  Montmorenc Yptintaucommcilct^ 
ment  le  tiltre  de  la  Seigneurie  de  M e R v,qui  luy  efeheutauee 
les  Vicomtez  de  Melun  & de  Monfterèul,  & les  terres  de  Vh 
gny,dcLonguelTe,Grify,  Efpiez , Chafteauneuf , Neell^ 
Thoré  fur  OÎche , Maintcnay,  Buircs,  Houailly,  Houaben, 
Heruilliers,& autres, fuiuant les  Lettres  de  partage  d’A  n- 
NE  Dve  DE  Montmor  ENC  Y,  Pair  & Conncftablc 
de  France, fon  pere.  Puis,  apres  la  mort  de  Franç  ois 
Dve  DE  Montmorency  fon  frere  aifné,  il  obtint 
aulli  félon  les  conditions  dumcfme  partage  la  Baronnie  & 
Seigneurie  deDAMviLLE,  foubs  laquelle  il  fut  delà  en  auat 
recogneu.  Dés  l’an  mille  cinq  cents  cinquante  & vn  au  mois 
d’Auril  le  Roy  Henry  II.  le  pourueut  du  Gouuctnemcnt 
&Capicaincricdescha(lcauxduBoisdc  Vincennes  & de  la 
ToutdeBeauté.  En  fuite  dequoy  il  accompagna  IcConne- 
ftablc  An  N e fonpereen  diuerfes  guerres,  notamment  en 
labataillc  dcS.  Quentin, oùil demeura prifonnicr  auccluy 
l’an  mille  cinq  cents  cinquante  fept,  clîant  aage  de  vingt 
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ans  l'eulcmct.AuSacrcduRoyFrâçbis  H.  cclcbréàRhcims  mont- 
deux  ans  apres  il  fut  donne  ollagc  pour  la  faintc  Anipoul- 
leauccican  de  Luxembourg  Comte  de  Bricnne,  le  Vicom- 
te de  Martigues , & Elconor  Chabot  Comte  de  Charny.  Età 
celuy  du  Roy  Charles  IX-  quifcfiftl’anmillecinqccntsfoi-  i j g i. 
Xante  & vn,  il  feruit  encore  d'oftage  auec  Gabriel  de  Mont- 
morency Seigneur  de  Montberon  fon  frère, Icmefmc  Com- 
tedeCharny,  atTimokondeCofleScigneurdcBriflac.  Ce 
Roy  Charles  luy  donna  la  charge  d'vnc  Compagnie  dccin- 
quatjee  hommes  d’armes  de  les  Ordonnances,  laquelle  il 
conduifitàla  lournecde  Dreux,  l’honora  du  Collier  de 
Chtualerie  de  fon  Ordre,  & par  Lettres  du  Lundy  v.  iour 
d’Aüril  auantPafqucs mille  cinq  cents  foixante  deux, l'or-  1561. 
dotina  fon  Lieutenant  au  G ouucrncment  de  Paris  8c  lHede 
FrancecnraltjfnecdejRANçois  de  MonTMOREN-p™j",; 

C Y fon  ffcre*ifné.  Delà  il  fuiuit  fa  Majefte'  aux  voyages 
qu’elle  lift  par  diuerfes  Prouincesdefon  RQyaumeésanne'es^<-<”»*-^ 
millednq  centsfoixantc-quatre 8c foixantc-cinq.  Comba-  m'. «... ' 
tic  aueefon  pere  8c  fes  frères  à la  bataille  de  S.  Denys  l'an 
mille  cinq  cents  foixante- fept  : & fc  trouua  pareillement  à i j 6 7. 
eeWe  que  Monfeigneur  le  Duc  d’Anjou  frère  du  Roygaigna 
à Monccontourranmillecinqcétsfoixante-neuf.  Négociai  569. 
la  redubhon  de  la  ville  de  S.  lean  d’Angely  à l’obeylTance  du 
Roy  auccle  Seigneur  de  Biron. Seruit  d’Efehanfon  aufouper 
nuptial  de  la  Roync  Elizabeth  d'Auftrichc  l’an  m.  DLxx.t^'<*‘- 
Amftaàl’entrcc  folennclledu  Roy  Charles  en  la  ville  de  Po-^ 
ris,  le  VI.  lourde  Mars  m.dlxxi.  8c  au  Sacre  8c  Couron- i ^71. 
nementdcla  Roync, qui fcfiftàS. Denys Icxxv.  enfuiuant. '‘'x  w- 

Bref  en  remémoration  de  fes  grands  8c  continuels  fetuices,  il 

iut  fait  au  iiiefmc  an  Colonnel  general  des  Suilfes,  eftans  à la  ° ^ ® ' 
folde  du  Roy  8c  Couronne  de  France.  En  laquelle  qualité  Efcncic, 
il  efpoufa  peu  apres  Renee  de  Co  s se' fille  aiûiécp^„|'*^jj 

cft  <1  or"*  » 
iroiî  fiflet 
danchcesdfi 
, au- 
trement 
Aicillrs  de 
fy.c:  le  x.  de 
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eeDc,arn)é, 
unguè,  & 
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HISTOIRE  DE  LA  MAISON 
d’Artus  de  Code  Comte  de  Sccondigny,  Baron  de  Gonnori 
Gouucrncur&  Lieutenant  general  pour  le  Roy  en  fes  pays 
d'O  rleans  ,T ouraine , & le  Maine , Marefchal  de  France , & 
deFrançoife  duBoufehetfafemme;  fuiuant  la  difpenfeob- 
tenue  du  faint  Siège , à caufe. qu’ils  eftoient  parents  aux  troi- 
fiefme  & quattielmc  degrez.  Et  par  le  moyen  de  cette  allian- 
ce la  Comté  de  Secondigny,  Baronnie  de  Gonnor,  & autres 
terres  pafTerent  depuis  en  fi  Maifon.  Durant  les  demicres 
guerres  de  la  Ligue  il  monftra  pareillement  toulîoürs  beau- 
coup d’affcdion&detidelité  au  feruice  de  nos  Roys  & du 
Royaume. CarquândleRoyHENRY  lll.fortit  de  Paris 
extrêmement  affligé  & quafi  fcul,aumois  de  May  mille  cinq 
cents  quatre-vingts  huit,  il  trouua  aufli  toft  à les  coftez  ce 
Seicnevr  de  Dam  VI  lle  fuiuy  d'vn  grand  nombre 
de  Gentilshommes  fes  valTaux  & amis.  Ce  qui  vint  à la 
Majeftéau  plus  fort  de  fa  dcftrelTe  comme  vn  fecours  enuoyé 
deDieu.  EtleRoyHENRY  IIII.  eftant peu  apres arriuéà 
la  Couronne,  il  ne  lé  fecourtit  pasencore  auec  moinsdepto- 
ptitude&  dedeuotion,  l’aflîftantàla  iournee  d’Arques,  ic 
endiuerfesautresoccafions.Tcllcmentque  pour  remuncra- 
tion  de  tant  de  bôs  & lîgnalez  deuoirs  ,fa  Majefté  non  feule- 
mentiralTociacnrOtdredesChcualicrsduS.  Efprit  au  Cha- 
pitre tenu  à Pans  le  Samedy  vu.  iour  de  lâuier  mille  cinqcêts 
quatre-vingts  quinze,  inaisaufli  l’honora  de  l'Eftat  & office 
d’Admiral  de  France  &dc  Bretagne,  vaquant  par  la  mortdn 
Seigneur  de  V illars  delà  Maifon  de  Brancas.  Dequoy  luyi»  1 
rent  expédiées LettresàFollembray  le  xxi.  lourde  lanuict 
mille  cinq  cents  quatre-vingts  feize  ; publiées  & vérifiés  au 
ParlementdcParislc  XV.  lourde  Feuricr  enfuiuant.  Brefle 
RoyLovYS  XIII.  voulantencoreelleuerplushaut  lelu- 
ftre  de  fes  honneurs,  lccrcaDucdeDamuille&  PairdcFrî- 
ce , par  autres  Lettres  doiinéesà  Paris  au  mois  de  Septembre 
l’an  niillchxccntsdix,auI!iverifiéoslexxx.  lourde  Dccem- 
brefuiuant:  pouriouytdccettedignitétantparluy  que  pat 
fes enfansmafles procréez  en  loyarmatiagc;  Sc  au  cas  qui! 
dccedallfansenfansmalles,  parH  EN  R Y DE  Montmo- 
REN-CY  fon  ncpucu.  Laquelle  condition  dernière  arriua 
bien  tofl  apres.  Caril  mourut  fanslignéel'an  mille  fut  cents 
douze.lailTant  veuuc  Ren  EE  de  Cosse'  ComtclTcde 
Secondigny  fon  efpoufe,  qui  décéda  feulement  au  mois 
d’Oélobremillcfix  cents  vingt-deux.  Il^ortoit  pour  Ar- 
moiries l’Efcu  de  Montmorency  brize  d’vn  lambcl  d’ar- 
gent de  trois  pièces. 

iS.  G A- 


Digitized  by  Google 


DE  MONTMORENCY,  LIVRE  V.  415 

18.  Gabriel  DE  Montmorbnc  y fucrcnommé  foubsMONT- 
k tiltre  de  Baron  deMONTBERON,  que  fon  perc  Anne 
Dve  DE  Montmo  REN c y luy  fift  porter.  Lan  mille 
cinqccnts  cinquante  n'èftantâgé que  de  neuf  ans  ou  enui-  1550.' 
ron,leRoyHENR Y Il.luydonna la  Capitainetieducha-^j|'“““- 
fteaudelaBaftilledcS.  Anthoine  de  Paris  ala  liiruiuance  de 
fonpete.  Aquinzeansilcombatitprésdeluyàla  lournéedc 
S.  Quentin, où  il  fut  fait  compagnon  de  la  captiuiré.  Et  aptes 
fàdeliutance  leRoy  C H ARLE  s IX.  eftantà  Fontainebleau  «•''« 
le  XIX.  iour  deMars  millecinqccncsroixantelepourueucde 
l’Eftat  & office  de  Capitaine  de  la  Tour  & chafteau  du  Bois  1560. 
de  Vincennes.patlarefignation  du  Duc  de  Montmorency 
fonpete.  Enfuitedequoyilfut  vn des oftages baillez  à l’Ab- 
baye de  S.  Rcmy  pour  la  fainte  Ampoulle,  au  facre  de  ce  Roy 
célébré  l’an  mille  cinq  cents  foixante&vn.  Puis  l’année  d’a-  1 j6i. 
près  au  mois  d’ Aôuft  ilfùt  honoréde  l’Eftat  & charge  de  Ca- 
pitaine de  cinquante  lances  des  Ordonnances  de  fa  Maje- 
fté , n'ayant  pour  lors  que  vingt  ans.  Laquelle  compagnie 
ilconduifitauficgede  Rouen,  où  il  fift  paroiftre  aux  enne- 
mis combien  pouuoit  défia  fon  courage.  Mais  delà  fuiuant 
fonpeteàlalournéedeDteux,  ilyfùttuécombatantvaleu- 
rculcmentpourleferuicede  Dieu&defon  Roy,aumoisde 
Décembre  mille  cinq  cents  foixante  deux.  François  de 
Montmorency  fon frere ailiié prin t lefoingdefesob- 
fequcs,qui  furent  celebtées  en  l’Eglile  de  S.  M artin  de  Mont- 
morency, où  il  fift  porter  fon  corps , & appendit  à la  mémoi- 
re de  fon  nom  cet  Epitaphe,  compofé  pat  Pierre  de  Ron- 
. fard,  bien  qu’il  ne  fettouue  imprimé  dedans  fescruures. 

PitlJamquiviens  fourVeoirma  fepdture 
Arrcjic  toy,&lw  cefie  eferipture: 

Incontinent  tu  pourras  retourner 
En  ta  maifon,  fans  guerre  feioumer. 

Car  brieuementfi tu  en  ai  enuie 
le  te  diray  mes  parens  & maVte, 

G AB  R I EL/«»,  ^«idcMoNTMORBNCY 
Portais  le  nomtjuandieviuois  icy. 

Matfsn  oui  efl  des  premières  de  France , 

Dont  les  honneursyla  gloire , Ct  l'excellence. 

De  race  en  race  tÇy  d’âge  en  âge  a fait 
Luire  fon  nom  "vertueux  parfait. 

De  telle  Race  icy  ie  prins  mon  efre. 

Laquelle  a fait  trois  * Connef  ailes  naijhre,  T 

Et  a produit  enferttlle  aionitance 

^ HHh 
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MdntAdmird  & Mdrefchal  de  France , 
Entre  lefauelz  Ait  üE  fat  le  premier. 

Lequel  changea  le  tiltre  cou  fumier 
De  [es  ayeuk,  qui  partout  renomme:^ 
Premiers  Barons  de  France  ef  oient  nommes^. 

Or  cefuy-cy  pour  fa  rare  vertu, 
Pourhienferuirles  Roy  s qKil  auoii  veu 
Par  fon  confetl  ,hardtejfe,Cr  prudence  , 

Fut  créé  Duc  & Pair  en  recompence. 

Bien  qttil  peufl  tout  comme  Vn  feruant  loyal 
Vers  U grandeur  de  fon  maiflre  Royal, 

Onq  à fes  fils  ne  donna  bénéfices. 

Les  defiinant  aux  Martiaux  feruices 
Des  Roys  ,affinque  leur  cteur  valeureux, 

En  imitant  lepere  généreux. 

Par  armes  fifi  florir  la  renommée 
De  leur  Maifon,  fur  toutes  efiiméc. 

De  ce  grand  Duc  iefu  quatriefme  fils , 

PL' ayant  vingt  ans , ô mort  quand  tu  me  fis 
Mourir  près  Dreux  au  milieu  des  alarmes, 
la  commandant  à cinquante  hommes  d'armes. 
Là  combatant  pour  l'honneur  de  mon  Roy, 
Accompagnant  mon  pere,  en  tel  arroy 
Iefu  tué,  ayant  fait  apparefire 
Aux  ennemis  combien  pouuoit  ma  dextre  : 
Comme  fauois  d'vn  cœur  vaillant  haut 
Fait  à Rouen  quand  on  la prifi  d'ajfaut  : 
Comme  à quins(e  ans  ie  fis  à la  journée 
De faint  Quentin,  lors  que  ladefiinée 
Par  vn  defafire  aux  François  mal  proféré 
Me fifi,helas!  captif  auec  mon  pere. 

En  la  prifon  où  ie  fu  longuement 
le  gouuernay  mon  fait  fi  fagement, 

Oÿien  plufieurs  lieux  l'Alcmagne  (grla  Flandre 
Feirent  honneur  à maieunefje  tendre. 

Or  tout  ainfi  que  mon  pere  autrefois 
Efiant  captif  accorda  deux  grands  Roys, 

Qtù  des  Chrefiiens  foubtç^eux  tenoient  l Empire, 
Pour  le  repos  du  peuple  ie  defire 
Qtu  la  prifon  où  maintenant  il  efi 
Luyfott  heureufe,iy  mette  quelque  avrefi 
Au  grand  brafier  de  la  guerre  ciuile 
Par  Va  accord  honnorable  gy  vtile. 


de  montmorency,  livre  V. 

Dans  mon  Stpulchre  encore  i'ay  horreur 
De  Voir  la  France  ardente  de  fureur 
Qui  fe  combat  (ÿ*  ft  tue  elle  mefme , 

Efiant  tombée  en  tout  danger  extrême^ 

Que  l'ejlranger  la  "voyant  tormenter 
A la  parfin  ne  la  vienne  domter. 

O Dieu  Seigneur  de  toute  créature 
Si  l’oraifon  d'vneame  nui  efl  pure 
Tevientàgrè yptensde  France ^itié. 

Et  ces  difcors  tournes  en  amitié. 

Fay  defarmer  leurs  mains  de  fang  trempees, 

Laifje  rouiller  au  fourreau  leurs  effèes: 

Chaffe  la  guerre,  & par  ta  grâce  fais 
Fleurir  par  tout  le  bonheur  de  la  paix. 

Or  toy  pajjant  qui  as  ouy  ces chofes, 
y erfe  fur  moy  des  œillet:^  eJr  des  rofes. 

Puis  en  verfant  ces  fleurs  hors  de  tes  mains  ', 

P en  féaux  malheurs  qui  viermentaux  humains. 

En  Dieu  fans  plus  ton  ejferance  fonde, 

Etnetarrefle  aux  honneurs  de  cemonde. 

IlportoitlcsArmcsdcM  o ntmo ren c Ychargées  dVne 
croix  d'argent  furlcmilieudela  croix  dcgueulles , pour  bri- 
feure.  Et  n’cft  point  faite  niention  de  luy  aux  Lettres  du  par- 
tage que  fon  pere  A N fi  e Dve  DE  Montmorency 
liltàfcsenfans  l'an  mille  cinq  cents  foixante  trois  : pour  ce 
qu'il  cftoit  mort  l’an  precedent , fansauoir  cfté  marié. 

i8.  Gvillavme  dbMontmoren CYSeigneurdeThoré, 
de  Dangu,&Gandelus,Colonncl  general  de  la  Cauallcric 
legcrc  de  Piemô  t,  aura  fon  Éloge  apres  la  pofterité  de  H E N- 
RY  Dve  DE  MoNTMORENCYfonfrere. 

i8.  Leonorde  MoNTMORENCYaifnéedcsfillcsfutmà-pJLo; 
riécàPRANçois  DE  LA  TovR  III.dunom,Cheualicr,'“®  ’‘'‘ 

L A. 
TOVK. 

D'azur  (è- 
de  fleurs 
de  lys  d’or, 
à la  tour 
d‘arg»c 
nalToimce 
de  Table , 
foaiffièe 
d’Toe  fleur 
de  Ijrsaottt* 
ne. 
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MONT- 
MORE  N 
CY. 


Preaaes  » 

pas- 


LA  TRl- 

MOVIL- 

LE. 

D'or  aa 
(hcuron 
gucullef  ac- 
compagné 
de  ).  Ai- 
gles d'aztu 
incmbrces 
degucu#es, 
a.  en  chef» 
& I.  en 
pointe. 


Vicomte  dcT urenne,  Baron  de  Môtgafcon  & d’Oliergucs, 
Gcntilhommcordinairc  de  la  Chambtcdu  Roy  : par  con- 
tradpaflelc  x v.  iourdeFeurier  mille  cinq  cents  quarante- 
cinq  , de  l’auis  de  Meffire  Odet  Cardinal  de  Cliaftillon , Ar- 
cheuefque  de  Touloufej  Euefque  & Comte  de  Beauuais, 
PairdcFrancCjdeMelTire  François  de  Montmo- 
rency Seigneur  delà  Rochepot,  CheualierdcTOrdredu 
Roy,  Gouuerneur  de  l’ifle  de  France,  & Capitaine  de  cent 
lancesdes  Ordonnances,  & de  François  le  Roy  Seigneur  de 
Clinchamp  , Efcuyer  d’Efcuyrie  de  Monfieur  le  Dauphin, 
qui  auoit  pour  femme  Anthoinette  de  laTour  feur  du  V icô- 
te.  Cette  E le  O N O R perdit  fon  mary  à la  bataille  de  faint 
Quentin, ayant  de  luy  vn  fils  & vne  fille  : afTauoit  de 

idTowrVicomtedcTurenne,  depuis  Duc  de  Bouillon,  Ma- 
rcfchal  de  France  ; & Adagdclene  de  laTour  mariée  à Honorât 
de  Sauoye  Comte  de  Tende  & de  Sommeriue  , Gouuer- 
neur de  Prouence, fon  parent.  Ellegiften  l’EglifedeS.  Fran-J 
çoisdeSenlis  à cofté  droit  du  grand  Autel , deffoubs  vne 
tombe  de  pierre. 

lî.  Ieanne  d e Montmorency  deuxiefine  fille  , ... 

nomméeANNE  auLiure  vi.desAnnalcsdeBelleforeft,e 

poufaLovYs  Seignevr  de  la  Trimoville 
du  nomlors  Vicôte, depuis  DucdeThouars,Pair  de  France,*' 


Prince  deT  almont,  Coratede  Guines,deT  aillebourg,&  de 
Benon,  Baro  de  Suilly,  de  l’I  (le-  Bouchard,  Berrie,  Maul  con, 
&Doué,  par  traité  fait  le  Samedy  xxix.  iour  de  luin  mille 
cinq  cents  quarante-neuf;  auquel  affiftetent  le  Cardinal  de 
Chaftillon,  François  de  Cleues  Duc  de  Niuernois , Gonitc 
d’Eu,  Pair  de  France,  François  OliuierCheualier  Chance- 
lier de  France,  Mathieu  de  Longuejoue  Euefque  de  Soif- 
fons,  Confeillcr  du  Roy  en  fon  priué  Confeil , François  Sei- 
gneur 
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gneurdc  Humicrcs,  Chcualicr  dcl’Ordrc, Chambellan  or- 
dinaire duRoy,  Gouucrneurdc  Monfieur  le  Dauphin, Ho- 
norât de  Sauoyc  Chcualier  Comte  de  Villars, Gentilhomme 
de  la  Chambre  du  Roy,François  dclaTour  aufliCheualier, 
Vicomte  de  T utenne,  François  de  la Trimouille  Comte  de 
Benon  frerepuilhédeLouys,  François  de  Colligny  Chcua- 
licr Seigneur d’Andclot,  Gentilhomme  de  la  Chambre  du 
Roydean  Bertrand  Cheualier,Confcillcrdu  Roy  en  fon  pri- 
uéConfeil,  Ptcfidcnt  en  faCour  de  Parlemcntj&  depuis 
Garde  des  Seaux  de  France,  Thibaud  de  Longucjouë  Sei- 
gneur d’Yucrny,Confcillcr  du  Roy,  & Maiftredes  Rcque- 
ftes  ordinaire  de  fon  Hoftel , Rend  Baillée  Seigneur  de  Seaux 
&dcTrefmes,Confcillcrdu  Roy  en  fa  Cour  de  Parlement, 
Charles  dcBarbczicres  EfcuycrSeigncurduditlieu,&  Char- 
les d’AuaillolesEfcuycr  Seigneur  de  Ronce'e,  Maiftre  d“Ho- 
ftcl  du  Seigneur  de  la  T rimouille.  Elle  mourut  à Suilly  au 
mois  d’O  (Sobre  mille  cinq  cents  quatre-vingts  feize , ayant 
eu  de  (bn  mariage  quatre  fils  & deux  filles:  feauoir  (A  Anne  de 
, U Trimouille  Prince  de  T almont , mort  en  bas  âge  : Louys 

de  l aT rimouille  Comtei  de  Benon  decedc'parcillemétenieu- 
A- j neife  : autre  Louys  de  U T rimouille  Prince  de  T almont  apres 

' V.  Anncfonfrere;&C/4«deScigneurdclaTrimouille,Ducdc 

Thouars,Pair  de  France,qui  a lailfépour  enfansWen^àpre- 
fent  Seigneur  de  la  Trimouille , Duc  de  T houars , Pair  de 
France,  & Tederic  de  UT rimouille  Comte  de  Laual.  La  fille 
\ aifnée  Loaji/èdf /4Triwe«i//f  moumt  fansauoireftémarie'c. 

\ Et  la  féconde appcllée  Charloete-Cdtherinede  UTrimouille  a 

eftéconiointe  auecHcnry  deBourbonl.du  nom  Prince  de 
Condé, Duc d’Anghien,  d’où  fontnez  Henry  de  Bourbon 
■ II.  dunommaintenâtPrincedeCondéj&Leonorde Bour- 
bon mariée  à Philippe-Guillaume  de  Naflau  Prince  d’O-' 
renge. 


Catherine  de  Montmorency  fut coniointe pat 
alliance aucc  Gilbert  de  Levis  III.  du  nom,  pre- 
mièrement Comte,  puis  Duc  de  V entadour.  Pair  de  France* 
filsvniquc&heriticrdcGilbertdeLcuis  II. dunom Chcua- 
licr, Comte  de  V entadour.  Seigneur  & Baron  de  la  Voûte, 
de  Vauuert,&  de  Marguerites,  & deSufanne  de  Cornillon 
iâ  femme  Dame  de  la  Baronnie  de  Cornillon  fur  Loirç,  &: 
dcstcrresdcla  Motte&  dcGrigny.  Dequoy  y eut  deux  con- 
trats pafTcz,l’vn  foubs  Icfccl  de  la  Preuoftéde  Paris  le  Same- 
dy  XX  VII.  iour  de  May  mille  cinq  cents  cinquante-trois , par 
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Efcartelê 
aai.ôe  4.d< 
eft 

4’orà  ). 
pali  de 
gucullei;  aa 
a-&  i.dc 
Bearo,qat 
cft  d'ota  1. 
Tacha  par- 
lâmes de 
gticulles, 
accolées, 
accoraees, 
dcclarinces 
d'azor  : Tuf 
le  tout  d’or 
à t.lcopan 
de  gnomes. 


procuration  oftroyecde  Gilbert  de  Leuis' le  pcrcà  Meflirc 
Claude  Seigneur  d’ V rfi  Chcualier  de  l’Ordre  duRoy.Con- 
feillcr  en  (on  Confeil  priuc,  Gouuerneur  de  Mondeur  le 
Dauphin , &à  lob  de  Roftaing  Confeiller  du  Roy  en  fon 
Parlement  de  Dauphiné.  Le  fécond  fait  au  mois  de  luin  fui- 
uant  à S.Germain  en  Laycjcn  prefence  du  Roy  Henry  IL 
auquel  aflilfa  le  me(mc  Gilbert  de  Leuis  le  pere.  Et  de  ce 
mariage  nafquircnt  deux  fils,  dont  le  premier  fut  Gilbert 
de  Leuit  Comte  de  la  V outc,  mon  l’an  mille  cinq  cents  qua- 
tre-vingts quatreauant  fonpere:  l’autre  Anne  deLeuU  Duc 
de  Ventadour,  Pair  de  France,  duquel  fera  parle  plus  parti-  ' 

culierement  à la  fin  du  Chapitre  V.  de  ce  Liure. 

t8.  Marie  de  MonTmoren  cÿ  eut  pour  mary  H e nrC' 

DE  F o I X Comte  d’Eftrac , fils  & heritier  vnique  de  Fe- 
detic  deFoixCapraldcBuchtCheualierdc  l’Ordredu  Roy, 


Comte  de  Candale,  d’Eftrac,  & de  Benàuges,  & de  Fran- 
. çoifede  laRochefoucautfafemme,  fuiuant  les conuentions 
accordées  le  Samedy  xii.  iour  de  luillet  M.  D.  Lx  vn.  Au- 
quel Henry  elle  procréa  feulement  deux  filles,  dont  l’aifnéc 
Marguerite  de  Foix  hetitierc  du  Captalat  de  Buch,  & des 

Conitcz 
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Comtcz  de Candalc,  Eftrac , & Benauges , a cfté  alliée  aucc  m o n t- 
Mcflîrc  Icaii-Louys  de  la  V ailette, dit  de  Nogaret,Duc  d’Ef-  mok-en- 
pernorijPâirdeFraoce, CheualierdesOrdresdu  Roy, 
lonel  general  de  l’Infanterie  Françoife  , Gouuerneur  de 
Mcts&pays  MclTin , Engoulmois,  & Saintonge,  & à pre- 
fent  Lieutenant  general  pour  faMajcfté  aupays  & Duché  de 
. Guienne.  De  laqucllealliancelbntnez  Henry  de  Faix  Prin- 
ce dcCandalejN..  Marquisdela  Vallettc,  nothmé  Duc  & 

Pair  de  France,  6c  N. , . Cardinal  de  la  Vallettc,  Atcheucfque 
de  T ouloufc- 

18.  Anne  de  Mo  n tmoren  c y futAbbcITedélàTrinité  PlCUUffj 
deCaën  en  Normandie.  Et  en  cette  qualité  Anne  Duc  de 
Montmorency  fonpereluy  légua  par  fon  teftamcntlafom- 
ibe  de  cinq  cents  elcus  fol. 

i8.  Lovyse  de  M o n t m o r e n c y print  l’habit  de  Reli- 
gieufe  en  l'Abbaye  de  S.  Pierre  deRhcims,d’6ùelle  fut  de- 
puis cirée  pour  gouuerncr  l’Abbaye  de  Gerfy . 

18.  Magdelene  DE  Montmorenc Yfîftprofcfliondc 
la  vie  Monaltique  en  l'Abbaye  de  Fonccurauc,  & depuis  fut 
aulli  AbbeiTe  de  la  Trinité  de  Caen  apres  Anne  CB 
Montmorenc  Y iàfeur. 
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TJRENTE'  TATERNELLE  DE  MAgDÈ^ 
Une  de  Sauoye  Duchéffe  de  Montmorency,^  de  fes  tnfans. 


8.  ■ N k legiD  - 
mé  de  Sauo^c, 
Comte  de  Vil 
lars,grand  Mai- 
lire  de  ïrance, 
Gooueroeat  de 
LteuteiuBC  ge- 
neral poor  I« 
Roy  en  Pro- 
ucüce,  eipouû 
A N M a Com-'^ 
telle  de  Tende 
Uloede  h no- 
ble MaiTon  de 
Lolraris , qui  a- 
uoit  tenu  l'Em- 
pire de  Cen- 
llanciuoplc. 


1-  f r 4- 

Macdslini  iHcNbr  Duc  de  Montmo- ! H a m n y Pue  de  Menmio.' 
DI  S A T O Y • fem-  I reocY , Paü  Sc  ConnclUblcS  rcocy , Pair  de  Admirai  de  Fxaa- 
me  tCAar.ê  Dtu  d«J  de  France.  | ce. 

H»ntm*T*Hcy,  Pair,  ^ 

grand  te  , de  I cteHlAMimt dt  Mmtmtrtnti  (~U*gdtltnt  dé  Uéntmtrtmef 
ConDcllable  de  dcThoré,  & de  < fenimedew*»re*ii««»ii,f 

(.«Mibciou.  lp«c<ltPioc,  •'  ‘ 


Pkiiiy- 
f t Duc  de 
Faille  cT- 
joulaYnt. 
nopecA 
HMrffttritt 
de  BeurttH 
Hile  de- 
Cbatlcf  t. 
du  nom 
Duc  de  " 
Bourbon, 
de  en  t.  lit 
C'éide  dt 
Bnjfi,  dite 
de  Uretégne 
de  la  Mai 
ion  de  Pen 
thmre.  Il 
eu;  auHi  vn 
fflrnamtel 
Doniutc 
René. 


4.  s..  ^i'L,  D„ .. 

4..rrC6KJcBlicn4  F'»,,.  J.  J "•i"™'  4- M-o-mnu,  ù 

nejfdc  L,6»y.  1 Dac de Pm«y.P.i,dcF.i. > 

{_ce. 


j He»rittt$  deStmejt  Mar- 
4,  d«.T*  Y‘“"?  ““““  “ 


J I *|P ~ -■ 

îîlaraiiu  de  ViUi'i! J PreaSeicn, 

• de  Montpezat,  Scnclchal  de 


, de  Villars, 

Admirai  de  France, 
altiéà  FrairyMyc  dt 
téix. 


1 Poitou,  d(  en  a.à  Ch*rUt 
I de  Ltrrêint  Due  de  Maycn- 


Henry  de  Létratnt  Duc  de 
Mayenne,  & d'Aiguiiion , Pair 
dr  gtandChambdlan  de France. 

Cashwnnt  dt  Léttêiné  femmede 
Charles  de  Conxagae  de  Cleaei 
Duc  de  Niuernou. 


ClâMdt  de  SéMtyt 
Comte  de  Tende, 
Gonuetneurde  Pro- 
ncnce,  pere  itHene- 
fat  dt  Sautyt  Comte 
de  Tende  mort  làns 
enlâns. 

tfaieamdt  Samtyt 

rCpoufa  Rnif  de  Ba-^ 
larnar  Comte  du 
Gouenaue. 


I^dfintr  Duc  de  loyenlè.  Pair  C 
I Admirai  de  France.  r 

"Claad*  dt  BarantM  C.  do  ^ * 

Bouclugc,  ûo>  cidl,,.  j J,  ^ 

I Bouchage,  MarcTchai  de  Fo»> 
Mat'tt  ComteiTe  do  Boncha-  (^ce,puu  Capuem. 
ge  mariée  à de 


Itytafe  Matefcbal  de  Fiance. 

GatritlU  dHBtath.fmtDcie 
Cafard  de  la  Chaftrt  Seign.^ 
de  Nanccy. 


Hnrf  dt  la  CbaJIrt  $e^  dl  ' 
Mancey. 

Gaffardt  dt  ht  Cbaflrt  Jcbdc 
àtlafttttAMiHftedt  ThaoPic- 
lideni  en  la  Cour  de  PatlcBcoi 


Du  t.Iir.' 
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LevYia  Dil  efpoulâ  en  i.  nopect  I 
.Savoy  I f«n-  j clmdt  de  Frane  ^ 
roc  de  Charlti  I fille  du  Roy  Louys 
etOrleani  C6ttJ  Xll.  Seca  i.^lunar 
^ d'Anflritfft  fèur  de 
l'Empereur  Charles 
V.  de  laquelle  n'eut 
enüns. 


d'Eogoulelmc. 

PbiHert  dit  le 
Beau  Duc  de 
Sauoye,  morx 
fins  enfaus. 

t)u  i.ltt. 

C H AS  tCf 
III.  du  nom 
Duc  de  Sauoye, 


ielaguts  V.  Roy  d'Eicoirc. 

Uargutntt  de  t.  alliée  à 
FmanutLFhtlbtu  Duc  de 
^S.uoyc. 


ChntUt  /A’.  Roy  de  Franot. 
Henry  m.  Roy  dcFraneeRée 
Pologne.  , \ 

FraaynrdrFr.  Due  d'AleSfOC 

femiae  de 
liffe  U,  Roy  d’Eipagne. 

Clamdt  de  T.  firoune  de  Cé#« 
lei  tu.  Duc  de  Lorraine. 


«-^«erai  fenwe  etAlbree  Royne  J, /H  IK  R y IllI.  dit  le  Giaad 

^ Natiarre  mariée  à Anthoine'*}  * France  &deNauatm 
v/oy  de  Nanarrc.  ] de  Bourbon  Due  de  Ven-  [ ov  y a XlII.auiow- 

{^doline.  ^d'huy  régnant.  * 


((“CharUt  de  Satteye 
decedé  en  Eipagoc. 


..V  tf.u.pjc,  ■ j Cb, 

furnommé  Ic  ^ ^">Mantl  phiUtrt  1 Sauove  man*  à ^ .i - i 

Bon.cfp.flfA/rùr  j Uuc  de  Sauoye  erp.<j  fAnflfithe  fille  dcPhili^*^ 

W.IVX,.;  Bile  j ln.Ro»dïr™„c  ^ 

d'Eroanucl  Ro*  *•  du  Rot  Hcn-  ^ ' 


..  I PbUiffe-tmaMMel  de  Sau^ 

Cbarlti-Fmaemel  "üae  de  I ^f*^dc  Piémont,  deccdéûni 

Sauoye  mané  à Catherine] 


at  rertnyal  fille  f “"S*erir#Af  Fr«j*, 
d'Eroanucl  Roy  I **  du  Roy  Hcn- 
de  Portugal.  | (a  parente 
^ îjTOche. 

Comte  de  * F—T»  j DtfdêNe'ZZ. 

wn  -lois , & , Duc  de  Nemours  ir  J fins. 

Duc  d“  Ne  S dcGeneuoiicOtointS 

\>L.  l&dft.  j iî;' ^ Nenom  l de  Ce- 


(^ncuotf. 


Vi^r-Amedi  de  •Tawmj'#  Prtoet 
de  Pieaiont  marié  i Chritiae 
*Fr««fcŒdu  Roy  Louys 

£«M«irr/-Pé'ilrSvrv  de  SaUéjê 

grand  Plient  de  CaiUic. 

Materitt  Zmanmtl  da  Santyt 
Cardinal. 

yjbamat  Tramytu  dt  Sameye. 
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MONT- 

fS.  FRANÇOIS  DFC  "DE 

rency , premur  "Baron, "F  air,  grand  Alaiftre,  çy  AI  are f- 
chal  de  France,  Confeiller  du  Roy  en  fes  Confeils,  Cheualier 
de fin  Ordre, (ÿ  de  la  larrettere  d’Angleterre , Capitaine  de 
cent  hommes  d‘  armes  des  ordonnances  ,Gouuerneur  ^^Lieu- 
tenant generalpour  fa  Alajeflé en  la  'villedeFaris  IJle  de  ' 

France  -,  Comte  de  Dammartin,  Baron  de  Chafieaubrient^ 
Chafellain  de  l'IJle-oAdam , Nogent,  ^ Falmondois,  Sei- 
gneur d’Efcouen,  de  Chantilly,  Èillters  le  Bel,  (fc. 


Chapitre  IIII. 


CE  Seigneur  nomme'  François  au  baptefme  par  le  Roy 
François  I.fuiuit  des  fa  plus  tendre  ieunclle  les  traces  d'A  N N e 
Dve  DE  MoNTMoRENCvPair&ConneftabledeFrancefon 
pcre,faifantparoiftrefa  vertu  en  toutes  les  occafions  qui  l’appelle- 
rent  au  fcruicc  de  nos  Roys  & de  l’Eftat,  tant  aux  guerres  contre 
Charles  V.  Empereur,&  Philippe  Roy  d'Efpagnc  fou  fils;  que  de- 
^puis  durât  les  troubles  & diuifions  ciuiles.qui  de  toutes  parts  embra- 
ierent  ce  Royaume.  Au  Sacre  du  Roy  Henry  II.  célébré  l’an  mille 
çinq  cenrs  quarante  fept  il  fut  baillé  en  hoftage  pour  la  faintc  Am- 
poullc  aucc  Châties  de  Luxembourg  Vicôte  de  Martigues , Claude 
Seigneur  deRieux,  & Louys  delaTrimouillc  Prince  de  Talmont; 
«naiant  lors  feulement  la  qualité  de  Seicnevr  deMontmo- 
£iKC  Y,qu’ilrctintiufqucsàlamortdefon  pere.  Deux  ans  apres  le 
indmeRoyHenrylcnomaaulIi  pour  hoftage  de  la  feuretedes  con- 
accor  dccs au  traite  fait  entre  luy  & Edouard  Vl.Royd'An  - 
glcteRtEtFRANCOis  DE  M O N T M O RE  N c Y Seigneur  de  la 
Rochepotfononcleeftantdecedé.laCompagnie  de  cent  hommes 
d'armes  des  ordonnances,  dont  ilauoit  la  charge,  luy  fut  donnée, 
auccle  Gouuetnement  de  la  villede  Paris  & del'Iflcde  France.  Mais 
d’autantqu'iln’eftoit  encor  patuenu  à l'âge  requis  pour  exercer  vnc 
tclledignité,qui  eftoit  la  Lieutenance  generale  du  Roy  au  premier 
gouuemcment  de  la  France,  en  la  ville  capitale  du  Royaume,  au 
principal  (Icge  des  Roys;  fa  prudence  & fon  intégrité  l'empefche- 
rcncdel'acccptcrpourlors,ains  il  la  lift  bailler  au  Seigneur  acCha- 
ftillon  Admirai  dcFtancefoncourm,iufquesà  ce  qu'il  euft  atteint 
l'âge  ordonné  parlesloix. 

Rete  N AN  T donc  feulement  la  Compagnie  de  gens  d'armes, 
il  laconduifit  l'an  mille  cinq  cents  cinquante-deux  au  voyage  que 
leRoyfift  en  Allemagne,  où  il  eut  l’honneur  d'eftte  député  àuec  le 
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454  HISTOIRE  DE  LA  MAISOM 

MONT-  ComtedeVillars  fon  oncle,  tant  pour  vifitcrSc  alTcurcr  le  pays  de 
MORïN-  -J- rçues,  que  pour  aller  fommer  Maurice  Due  de  Saxe  de  tenir  là 
. J promefle.  Delà  il  fuiuit  fa  Maicflé  à la  conquelle  de  Danuilliers. 

frmMf»tt  « *,,  /r  t i » ^ l t-  /«  • * 

HMimim  ••  d Yuoy,&  autres  rortcrelles  du  pays  de  Luxembourg.  Et  en  luite 
ilâidaàconferuet  Mets  du  redoutable  fiegeque  l’Empetcur  Char- 
aüS.rvf  les  V.  y vint  mettre.  D’où  irriüa.que  fon  courage  & fa  valeur  eftants 
fuffifammenrrecognusjil  futelleuranmillecinq  cenrs  cinquante- 
trois,  pour  aller  auflî  défendre  Therouenne.  En  quoy  il  nft  vn  II 
w grand  & merueillcux  deuoir  à repoulTcr  les  furieux  ailauts  des  cn- 
uemis, notamment  apres enèfttcdemeuréGouuerncurpar  lamort 
cUrlr..  du  Seigneur  d'Elfé,  qu'encore  qu'ils  furprirent  finalement  la  ville 
ternies  decOmpofition,  & l'emmcncrentprifonnier  auec  vn 
«grand nombted'auttesSeigneurs;neantmoins cette  gloire  luy  de- 
“ meura,  quepourlagenerofitc'tefmoigncelàen  fa  grande  ieUncflc,il 
olrT'à',-  fut  deflors  honoré de  la  Cheualerie  de  l'Ordre  du  Roy,  dont  là Ma- 
jefte  luy  prefenta  le  Collier  à fon  retour  de  prifon:  & par  mclînc 
jiLtrruni,  moyen  le  pourueui  du  G ouUernetnent  de  Paris  & de  l’Ifle  de  France^ 
qu'il  luy auoitdcfiadonné quelque  temps auparauant:  luy metta 
iwÆ-  "^"tre  mains  par  reftablilTement  de  l'image  & reprefentation  det 
perfonne  en  vne  ville,  pluftoft  l'eftat  de  tout  le  Royaume,  que  1 
gouuernemcntd'vnc  Prouince. 

Mais  ce  n e fut  pas  là  le  feul  honneur  que  ccRoy  voulut  déférer 
à la  vertu  de  François  de  Montmorency.  Car  aprcsfa 
delturancc,  qui  fe  flft  l'art  tnillecinq  cdlts  cinquante  fix,  moyenant 
cinquantemille  efeus  de  rançon,  pour  autre  tefmoignagc  de  la  fa- J 
ueurque  faMajeftéluypottoit,  ôede  l'clfime quelle faiVoit  defon  ^ 
metite,elle  luy  offrit  pour  cfpoufe  fa  fille  naturelle  Madame  Diane 
légitimée  de  France,  vcuue  d'Horace  de  Farnefe  Clieualicr de/ 


i55«. 
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l'Ordre,  Duc  de  Cadres,  frerepumiéd'Ocàauian  Duc  de  Parme,  & 
oncledu  renommé  Prince  de  Parme  Alexandre  de  Farnefe.  Ce  qui 
toutesfoisne  f’executa  qu'au  retour  du  voyage  qu'il  firtiRome,oil 
fe  ioignant  auec  Pierre  Strotzi  Matcfchal  de  Fracc,il  ayda  à repren- 
dre 
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dre  le  port  d'Oftie  & autres  places  occupées  fur  le  Pape  Paul  IV. 
par  les  Efpagnols.Lc  contraét  fut  pafle  au  chafteau  deVillicrs-cofte- 
Retz  le  m.  iour  de  May  mille  cinq  cents  cinquante-fept,  en  pre- 
fencc  dumefme  Roy  Henry, qui  luy  conftitua cinquante  mille  elcus 
d’or  en  dot.  Et  pat  le  moyen  de  ce  mariage,  il  fc  veid  depuis  fort 
proche  alliédcs  Roys  François  II.  Charles  I X.  & Henry  III.  auC- 
quels  il  rendit  aulH  diuerfes  preuues  de  fa  fidélité'  & affeéfion. 

C EP  E N D A N T le  feu  de  la  guerre  entre  les  François  & Impé- 
riaux f augmentant , il  affifta  le  Conneftable Anne  de  Mont- 
morency fonpereau  fecouts  de  la  ville  de  S. Quentin , combatit 
présdeluyàlalourncedc  S.  Lautens,  & apres  la  défaite  de  l’armée 
du  Roy , défendit  la  partie  d’Amiens  & de  Picardie.  Sut  quoy  vn 
Hiftoriendu  temps  luy  attribue  cét  infignc  eloge,  ejlait  Sei- 
gneur autant  fourueu  de  fenseyd’exferience  qu’il  en  peuflefire  pour  fon 
dge.  Sa  valeur  feruit  pareillement  beaucoup  à reprendre  la  ville  de 
Calais  fur  lesAnglois,quandFrançoisdcLorraine  Duc  de  Guifcl’af 
flcgea.  Caril  fe  plongea  des  premiersau  trauers  du  canal,  pour  don- 
ner exemple  &hardicflcàfcs  gens,  lefquels  il  mena  par  ce  moyen 
iufques  au  pied  de  la  brefehe , fans  que  l’ardeur  de  fon  courage  peuft 
dire  efteinte  parla  froidure  de  l’eau  glacée.  D’où  vint,  que  le  cha- 
llcau  citant  emporté  d’aflâut  aucc  vnegrande  perte  des  ennemis,  la 
i,  ville  fc  rendit  bien  tort  apres  par  capitulation  au  mois  de  lanuier 
_ mille  cinq  cents  cinquante-huit. 

A VQ_y  E t temps  d’ailleurs  le  Roy  Henry  donna  à ce  mefme  Sci- 
acur  l’EftatSc  office  degrandMaiftrcdeFrancc  par  refignation  & 
' ruiuancc  du  Conneftable  An  ne  de  Mo  ntm.  De  façon  que 
imccettcdignitc'cftoit  venueàfon  petc,dc  RcnédcSauoyc  fon 
il  maternel, aufli  par  ladcmilTion  du  pcrc  elle  vint  lorsà  luy.  Et 

E’ te  il  fut  ennoycAmbafTadeur  en  Angleterre  aucc  François  de 
pt  Seigneur  de  Vieillcuille,  Gouuerncur  du  pays  McITin , pour 
rcceuoir  de  la  nouuellc  Roync  Elizabeth  le  ferment  d’obfcrucr  le 
traité  fait  à Chafteau  Cambrcfis  entre  le  Roy  Henry  & elle.  Lequel 
feimenr  elle  ptclla  en  fa  prcfencc  l’an  mille  cinq  cents  cinquantc- 
nenf.  MaislamottduRoyfuruenuc  peuapres  fcmblavouloitmct- 
ttêquclqucobftaclcaucoursde fcsprofpcritcz.  Carie  Roy  Fran- 
çois  IL  mant  paruenu  à la  Couronne,  dilpofa  de  la  charge  de  grand 
MaifttedcFrance  cnfaucurdu  DucdcGuifc.  Ce  qui  ncTuy  apporta 
pas  moins  d’eftonnement  & de  trouble,  qu’au  Conneftable  fon 
pcrc, qui  luy  enauoit  impetré  Icsprouillons.  T outesfois  afin  de  ne 
Icmcfcontcnter  dutout,il  fut  cnrecompcnfchonoréd’vnEftatdc 
Marcfchal  de  France, & mis  cnpofteffion  de  la  Capitainerie  du  cha- 
llcau  de  Nantes  que  fon  perc  luyrefigna. 

CONTINVANT  donc  fes  bons  fcruices  foubs  le  Roy  C H A R- 
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4)6  HISTOiRiE  DE  LA  MAISON 

LE  S IX.il  l'accompagna  aux Eftats generaux duRoyaumeconuo- 

3uezà  Orléans l'anmille cinq cencs  loixante.  Ec  bien  que  la  gran- 
eurdefon  officedeMarefchal,  l’Eftatdc  Gouucrncur,le  liendu- 

Juel  il  atrenoit  d e l^rés  à fa  Majellé,  Sc.  fur  cour  ce  qui  el^oit  en  luy 
e capacité  5c  de  fufhlànce  coniointc  à fa  bonne  afteiRion , l’appel- 
loientauConfeil,&  cUiTentbicn  aiguillonne  vn  cœur  moins  géné- 
reux queleficn:  fl  eft-cc  que  fa  modcftic  fut  caufe  qu’il  ne  fen  re- 
mua pas  pour  cela,  iufques  à ce  que  tous  les  Eftats  de  la  France  lepre- 
uinrentjèc  de  ce  firent  inftancc&rcquefte.  Uelàil  fc  trouua  au  Par- 
lement auec  pluficurs  Princes  du  fang  & autres  grands  Seigneurs, 
quand  on  prononça l'Arrcft  de  l’innocence  du  Prince  deConde', 
qui  auoit  efté retenu  prifonnierà  Orléans  du  temps  du  Roy  Fran- 
çois. Fut  aux  premiers  troubles  excitez  pourla  Religion  vn  des  prin- 
cipaux quimoyennerentlareddition  de  Bourges  a l'obciiTance  du 
Roy  l'an  mille  cinq  cents  foixante-deux.  Fill  à la  bataille  de  Dreux 
les  àéfes  d’vrt  tres-genereux  & hardy  Capitaine,nonobIfant  le  defa- 
ftreauenuàMonüeur  le  Conneftable  îbn  pere,  lequel  y demeura 
prifonnier.  Se  trouua  au  fiegc&prife  du  Havre,  où  ayant  la  garde 
du  logis  du  Roy,il  empefeha  la  defeente  d’enuiron  foixantc  nauires, 
qui  venoient  de  la  colle  d’Angleterre  au  fecours  desafliegez.  Et  en 
fuite  il  alTiftà  faMajefte'  au  lit  de  lullice  qu’elle  tint  au  Parlement 
de  Rouen  pour  la  declatation  de  fa  majorité  le  xvii.  iour  d’Aoull 
mille  cinq  cents  (bixante-ttois. 

1 L ne  peut  aulli  eftte  alfez  dignement  lotie'  pour  auoir  pendafit 
fon  gouuernemcnt  de  Paris,  de  lur  tout  en  l’abfencc  du  Roy  e's  an- 
nées mille  cinqcents  foixantc-quatre  & foixante-cinq,  maintenu 
cette  grande  ville  en  fon  deuoir,  & erapefehé  qu’.aucune  chofe  n’y 
fuftentreprifeparquiquecepculldlre,au  preiudicc  de  l'auiSorité 
Royale.  Carl’ayant  trouucccommevncfurieufe&turbulcntemer, 
débordc'e  de  l’indulgence  d’aucuns  qui  y auoient  prcfidc  deuant 
lUy,  poulfée  & agitée  de  diuerfes  pratiques  fecrettes  ; làns  force  ny 
violence,  fans  aide  de  puilfancc  extraordinaire  qu’il  auoit  cucom- 
mandemcntdclcuetjlans autre  fuitequcdesficns,fàns  charge  des 
finances  du  Roy , ny  foule  du  peuple , il  la  rendit  ü calme  & tran- 
quille, que  toutes  petfonnes  & en  toute  faifon  y négocièrent  plus 
{curement  qu’en  aucune  autre  partie  du  Royaume.  Ce  que  Pierre 
de  Ronlàtd  premier  & plus  excellent  Poète  de  fon  temps  a exprimé 
par  de  tres-belles  comparaifons,en  vn  Poeme  du  Bocage  Royal 
qu’iladdrdreaumefmeFR.AMçois  de  Montmorency  Ma- 
refchal  de  France,  où  entreautres  chofes  il  luy  dir  : 

Ainjîtfiu  vew  yfci  contenter 
Par  l’adion , 0-  non  far  l'inuentcr. 

Tenant  Parit  devons  \os  loix  fruientes 

Pleine 
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Pleine  d'humeurs  & d'dmes  differentes. 

D'hommes  dîners  :l\n  ejl  fier,  l'antre  efidonx, 

LVn  efi  henm , l’autre  flein  de  courroux, 

L'vn  qui\ent  tant,  l’autre  rien  ne  demande. 

Et  fia  tons  la  feule  Loy  commande. 

Comme  v»  Piloteàfontillac  afiis , 

CrMonanttefcneil  ,d’'on  fens  froid  gr  rafiis 
Guide  fa  nef farmy  les  'vagues  ferfes. 

Bien  qu'elle  foit  de  cent  fieces  diuerfis. 

De  voilerymafl,  de  cordages  diuert  : 

L’vn  Vit  tout  droit, l'autre  Vu  de  trauers. 

Et  toutesfois  l’auitd’vn  homme  fage 
Tout  feul  par  art  conduit  tout  ce  mefr.age. 

Et  afinqucl’onîcculldequiil.auoit  appris  telle  fcitiicc  dcgouuer- 
ner,il  Iccomparevn  peudeuantàvn  poullainilTu  de  bonne  race, 
adiouftantpcuraccompliflcmentdela  comparaifon  cequifuit. 
aiinfi  monDucd’vn  fagepere  ijpt. 

De  pareil  germe  aue:(^  efié  conceu: 

Vous  auest^  pris  de  luy  la  preuoyance, 

Le  tugemtnt,le  confeil,  la  prudence. 

Le  meur  aduis , la fagejfe , gjr  l'honneur , 

Et  qui  plusefl,  latracegy  lehon-heur: 
jéyant  de  luy  la  matière  affeu^  ample 
' Pour  vous  former  au  paternel  exemple , 

Patron  ndif,  qui  de  luy  mefme  fait 
Pourfes  enfàns  vn  exemple  parfait. 

Mai  s cependant  Icsfcconds  troubles s’efleuetent, au  comfnen- 
ceuient  defqueh  ce  vertueux  Seigneur  donna  derechef  au  Roy  plu- 
fieOR prennes lîgnallfes  de  fa  loyauté  & vaillance.  Car  quand  le 
Prince  de  Condé  vint  prés  de  Meaux  où  le  Roy  eftoit , on  ne 
trouua  aucun  plus  capable  d’efttecnuoyé  vers  luy  que  le  Matefchal 
deMontmorency  rlequelayantfceu  l'intention  du  Prince  en  fîrtvn 
ttes-fidellcrapportàlaMajefté.  Oepuisil  fut  encore  delegué  aucc 
M.leConncftablefon  perc,  pour  aller  traiter  de  la  pâixàS.  Denys, 
oùlestroupes  du  party  contraircàrriuetentcnpen  detemps.  Et  fut 
cequtl’affembléefe  départit  fans refolutionauttequcd'vnefecon- 
de  bataille , qui  auint  entre  S.  Denys  & Paris  l’an  mille  cinq  cents 
foixantc-fept,  il  s’y  porta  auffi  fivaleutcufementjpoulTé  d'vneiufte 
doulcurdes  playesreccucsparfon  pere,  que  l’honneur  delà  vidfoi- 
re  luy  fut  deu  en  partie, pour  auoirauec  la  Compagnie  rompu  les 
troupcsdeM.lePrincede  Condéj  &misen  route  toute  l’Infante- 
rie des  ennemis. 

Ces  playes, quicaufetcntlamortàM.le  Conneftable,  impri- 

V “j 
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MONT-  merent  vn  extrême  regret  de  luy  au  cœur  detous  les  François.  Mais 
MOREN-  ils  ne  recourent  pas  moins  de  confolation,  voyants  qu'il  lailToitpour 
heritier  de  fes  rares  vertus,  aufli  bien  que  de  fes  principales  tertes,ce 
François  fon  fils  aifnc  , qui  de's  fors  print  la  qualité'  de  D v c 
DE  Montmorency.  Il  lucceda  pareillement  à la  Comte'  de 
Dammartin,  aux  Baronnies  de  Chafteaubrient , de  Candé,  Cha- 
fteauccaux,  & autres  fituees  tant  en  Bretagne  qu'en  Anjou  ;à  la 
Chaftcllenicdcrillc-Adam  & fes  appartenances)  aux  Seigneuries 
d'Efcouen,deChantilly,VillierslcBel,  Efanuillc,  Cliaufour,Ducil, 
Conflans  faintc  Honorine,  & autres  terres  rfuiuant  l'ordonnance 
de  parcage  faite  par  fon  pere  l'an  mille  cinq  cents  foixante  trois. 
Enluiccdequoyil  tint  rangentrcics  autres  Ducs  du  Royaume  aux 
f'v-477-  ceremonies  du  mariage  du  Roy  Charles  auec  Madame  Elizabeth 

* d'Auftrichc  fille  del'EmpereurMaximilian  H. lequel  fut  célébré  en 

1570.  laville  de  Maizieresl'an  mille  cinq  cents  foixantc-dix.  Etaufouper 
nuptial  il  eut  l'honneur  de  feruir  lanouuclle  Royne  de  Panetier. 

P E V apres,  eftants  furuenues  quel  ques  afmeuccs  & fedi  tions  en  la 

1571.  villcdeRoüen,le Royl’yenuoyapourlesrcprimer,&  chalHer  ceux 
Lti.fmf  qu'il  trouueroitcoupables.  Etàfon  rctouril  fut  délégué'  Ambaflà- 
fs.i’i”.*'  deuren  Angleterre,  pour  y confirmer  l'alliance  & confédération^ 

d'entre  les  deux  Royaumes  renouuele'c  à Blois  par  traité  du  x ii, 
pjg.,<ji.'  iour  d'Autil  mille  cinq  cents  foixante-douze.  Laquelle  Amba/Ë- 
> 5 7 de  il  exécuta  auec  beaucoup  d’honneur  & de  gloire , clfanc  alEftc 
du  Prefident  de  Biraguc  Garde  des  Seaux,  dcSeballien  de  Laubef- 
pine  Euefque  de  Limoges,  & de  Paul  de  Foix  Confeiller  d’Eftat.': 
Car  àfon  artiuée  en  Angleterre  il  receutvn  tel  accueil  que  là  vexta 
Ertuüci , meritoit,  & fut  honoré  par  la  Royne  Elizabeth  de  l'Ordre  de  la 
p's  F'-  latretiere , auec  le  tiltte  dcTREs-HAVT,  tres-p vissant,' 
&TRES-NOBLE  Prince,  quifcttouue  efcrit  au  LiuTC  des  Sta- 
tuts de  cét  Ordre,  lequel  il  rapporta. 

Mais  encore  que  tant  de  fcruices&d’aéfions  notables  euficnt 
donné  vne  preuue  aifeurée  du  zelc  & de  la  fincere  affection  qu’il 
auoit  aubien  delà  France  & du  Roy;  la  calomnie  toutesfois,  qui 
s’attache  fouucnc  aux  v ertueux,  & 1 es  artifices  de  fes  ennemis  curent 
tel  pouuoir,  qu’on  le  foupçonna  d’auoir  participcà  quelques  fccret- 
tes pratiques.  Etpoutccil  futarrcftcprifonnicrfiirlafindcranniil- 

* 57  3-  lecinq  cents  foixantc-treize  auec  le  Seigneur  Marefchal  de  Colle 

foncoufm.  Auquel  cftat  il  demeura  iufqucs  à ce  que  le  Roy  H e n- 

HENRY  R Y III.  àfonrctourdcPolongnc,  cettaindc  fon  innoccnccjlc  fift 
” '■  remettre  en  liberté,  en  vertu  des  Lettres  patentes  qu’il  luy  oétroya 

pjg  ioi.’  au  rnoisd'Auril  mille  cinq  cents  foixante- fcizc,publices&rcgirtrées 

g cnlaCourdcPatlcmentfevii.iourdcMaycnfuiuant.  AulTi  quefa 
’ ^ ^ ’ MajelVe  voulut  fc  feruir  de  fon  pruden  t confcil  aux  affaires  d’impor- 
tance. 
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tance,  nicfmcs  en  la  réconciliation  auecMonfcigncur  le  Ducd’An-  mont- 
joufonfrere. 

£NAn,apresau6ir(Urnt()nté  par  fes  mddeftes  deportements  la 
malucillance  deceuxtjuiluy  auoienc  caufé  l'indignité  defapriron, 
cllànt  n'ouucllemcnt  retourné  de  Normandie,  où  le  Roy  Henry 
l’enucyapourallifter  aux  Eftatsde  la  Prduihcc,& y faire  entendre 
lanecelTité  de  fes  alFaircs,  il  Fut  faify  en  foupant  au  Louure  d’vnc 
grieuenialadie,doncracccsletinttoutelanuit  eh  grande  perplexi- 
té. Parquoy  foubs  efperance  de  tecouurer  fa  Cm  té  en  châgeant  d'air, 
il  commanda  du’onleportàftcnfonchafteaud'Efcouen. Mais  com-  p>g  i»»- 
meil  vcidquerdrimalaugmentoit,iUïft  fonteftamentlcMatdy  v. 
iourdcMayraillccinqcentsroixancedix-ncuf,par  lequel  il  ellcut  r J 7 ?■ 
lâfepulture  en  l'Eglife  Collegiale  de  S.  Martin  de  Montmorency, 
auprès  de  Mdnficur  le  Conncftablc  fon  perc.  Puis  le  lendemain  il 
ren  dit  l'amc  à Dieü,  laiflânt  de  foy  vn  regret  incroyable,rhefmes  à 
ceujtqui  ne  l'auoientpas  aymedefon  viuant.  Plufieürsdoélespet- 
foniiagcs  celebretent  fa  mémoire  par  diners  EfcHts , & entre  autres 
feu  A4,  le  Prefident  de  Thou  ayant  dignement  parlé  de  fes  venus 
tât  endiuers  endroits  defon  Hilfoire,qu'aupremiér  Liure  de  £t  Fau- 
connerie,il  y adiouftaencorccesdeux  beaux  vers  pour  Epitaphe^ 
yitimus  Heiloridum  pierate  mjîgnh  & drmis, 

T Franciscvs  Unt  hoc,tjuo  G allia  rota,  fepulcro. 

Le  Seigneur  MareCrhal  deDamuillefon  frere , depuis  Conheifabte; 
îuy  fucceda  en  toutesfes  terre#  & feigncurics.  Et  quant  à Madame 
Dianc  de  France  fa veuùc.quifùtDuchclled'Engoulefme, 
Jaanderr.ent  eftimee  pourfapieic  & autres  vertus , elle  vefeut  aptes 
«emort  en  perpétuelle  viduitél'efpaccdequaranceansiiouylwé 
'Mjt^uaite  delà  Chalfcllcnic  dcriHe-Adam  âc  de  fesappartenan- 
OSygUeelldcccdéeà  ParisranmillcfiXcentsdix-nenf,  agoc  d'en- 
uirùii^aatrc-vingts  ans. 

FILS  DE  FRJFICOIS  DVC  DE  MONT- 
morcncy,  jir  de  Madame  Diane  DE  France 
fa  femme. 

19.  Anne  de  MoNTMORiNCvreceutcenoradeMon- 
ficur  leConnelfablefon ayeul,  & mourut  ieune  auant  fon 
pere.  Quelques  Mémoires  luy  donnent  lenom  de  Char  les. 
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MONT- 
MOREN. 

iS.  HENRY  I.  DH  NOM  DHC  DE 
Montmorency  , premier  Baron  , T^air  , Marefchal,  q* 
Connétable  de  France,  Confeiüer  du  Roy  en  f es  Confeils, 
Cheualier  de  [es  Ordres,  Capitaine  de  cent  hommes  d'ar.^ 
mes  des  ordonnances  ,Gouuemeur  du  pays  de  Languedoc, 
0*  Lieutenant  general  pour  fa  Majefié  en  Guienne,‘Dro- 
uence,  Dauphmé , (ÿ  audit  pays  de  Languedoc  : Comte  de 
Dammartin , çg  d'Altts  ; Baron  de  Chafleauhrient , de 
Damuille [Préaux , çfEereen  ‘Tardenois  : Seigneur  de 
Chantilly ,d‘ Efcouen,  Ofemont,  MeIlo,Hilliers  le  “Bel,  ç^c. 

Chapitre  V. 

ENTRElescnfansD’AüNE  Dvc  de  Montmorbncv 
Pair  & Conncftablc  de  France , le  fécond  fut  H E N ï ir 
HENRY  Montmorency,  auquel  le  Roy  Henry  1 1.  impoli^ 
fon  nom.  Et  comme  depuis  il  fucceda  aux  grands  biens,  charges-, 
pteuon.  honorables,  & dignitez  de  tant  d’excellents  perfonnages  fcspic- 
f's  '“i-  dcccffeurs , aufll  fe  rendit-il  vray  heritier  de  leur  vertu  & ma^OA- 
nimité.  Cardés  fes  ieuncsans,  ayâftt acquis  vn fort  heureux  com- 
mencement Sedexteritéau  fait  des  armes  foubs  la  qualité  de  S.S  l- 
GNEVR  DE  Dam  VILLE,  ilallillacn  l'expédition  d’Allemagne 
RoyHenry;quien  fon  chemin  le  pourueut  de  la  Capicainentét 
J Gouuernemcnt  des  ville  êcchafteau  deCaen,àfuruiuancedc  M.le 
!w™  ..Conncftablefonperc,  par  Lettres  expédiées  à loinuille  le  ii.  iooi 
‘fAuril  mille  cinq  cents  cinquante  & vn.  Delà  il  s’employa  coota- 
« geufemcntàladefcnfede  la  ville  de  Mets  contre  l’arméede  l’Em- 
oi/., ci».,  pereur  Charles  V.  qui  l’aflicgea  l’an  mille  cinq  cents  cinquâte  deux,  . 
1 5 5 !•  cftant  commis  à la  garde  d’vn  quartier  & retranchement  de  cette . 
pinô'j!  place aucc  François  de  Montmorency  fon  frere  ailné, ^ 
IJ5J.  & le  Seigneur  de  Gonnor.  Cequilcmiftenfi  bonne  eftimeauprés 
du  Roy,quc l’année  fuiuantc  eftantàfaint  Germain  en  Laye  il  Icfift 
Capitaine  decent  chenaux  légers.  Oc  Gentilhomme  ordinaire  de 
“‘[["J,  fa  Chambre.  Puis  excité  par  les  autres  fcruiccs  que  le  mefine  Sci- 
prêuuo  gneurluy  rendit  aux  guerres  de  Picardie,  il  l’honora  de  l’Eftat  & 
p»5<i<.)’,  charge  de  Colonnel  general  de  fes  chenaux  légers  en  Piémont  & 
'5J7-  Italie.  Dcquoyluy  furent  expédiées  Lettresà  Fontainebleau  le  vn. 
iourdeNouembre  m.  D L v i i.EtaumeCneanil  receutaulfi  le  Col- 
lier de  Cheualeric  de  l’Ordre  parles  propres  mains  defa  Majefté. 
LORsayant  attaintl’àge capablcdu mariage, il ietta fes penfées 
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en  la  grande  & gcncrcufe  Maifon  de  la  MarcK  , où  il  choifit  pour  m o n x- 
tfpoufe  Dame  Anthoinette  de  la  Marck  fille  de  feu 
Mellire  Robert  de  la  MarcKCficualicr  de  l’Ordre  du  Rov,  Maref- 


L A 

MARCK. 


D’oc  à TOC 
fa(Te  efebi* 
qunèe  4'ar- 
gent  & de 
ffucullfs 
de  |.  (laicf, 
aM  WoQ 

naiflaut  de 
èucuUcs  ca 
chef. 


chai  de  France,  Duc  de  Bouillon,  Prince  de  Sedan , Seigneur  de  la- 
me ts,  de  Raucourc,  & de  Fleurengcs,  & de  Françoife  de  Brezé  fa 
femme.  Leconrractde  mariage  le  fiif  à Efcouenlc  xx  vi.  iour  de  ^ ^ 

lan  uier  mille  cinq  cents  cinquante-huit,  auquel  artifterent  Anne  ‘ 

Dve  DE  MoNTMORENCYConneftabIedeFrance,&Magde-p«B-i'>i- 
Icncde  Sauoye,  pereSc  mete  de  H BNRY  DE  Montmoren- 
c Y.  Odet  Cardinal  de  Chaftillon  y fut  aufli  prefenc  auec  Louys 
de  Breze  Eucfquede  Meaux,  Charles  de  Roucy  Eucfque  de  Soif- 
fons,FIonorat  de  Sauoye  ComtedcVillars.Chcualier  de  l'Ordre, 
Françoisde  Montmorency  Gouuerneur de  Paris,  lean  de  S.  Mar- 
cel Seigncurd'Auaniron,AndréGaillard  Seigneur  du  Mortier,  & 

Pierre  Seguier  Prefidcntenla  Cour  de  Parlement.  Et  d'autre  co- 
ftéDiRne  de  Poitiers  Duchefle  de  Valentinois  ayeule  maternelle 
d'A^thqinette  DE  LA  Marck  ydonna  encore  fon 
conEoitcmcnt. 

Pbv  apres,  le  feu  des  guettes  ciuiles  ayant  de  toutes  partsem- 
bralcceRoyaume,lc  mcfmeHE  N R Y De  montmorency  Sei- 
gneur de  Damuillc  n’efpargna  moins  fes  forces , fa  valeur,  & fon 
grand  courage, pourymaintenir  l’auâoriteduRoy. Commeilfill 
paroifire  entreaucres  occafions  à la  bataille  de  Dreux  donnée  1 an 
mille  cinq  cents  foixante-deux  , en  laquelle  il  atrefta  prifonnier  ' 5 ^ 
Monfieurlc  Prince  de  Condé  chef  de  l’armée  ennemie.  Ce  quiac- 
creut  tellement  fa  réputation  enuets  le  Roy  Charles  1 X.  que  le  (j 
XII.  lourde  May  millccinq  cents  foixante-ttois  il  luy  conféra  1 E- 
ftat  &:  office  de  fon  Lieutenant  general  & Gouuerneur  au  pays  de  utrtif. 
Languedoc,  apresque  M.  le  Conneftable  fon  pere  s en  fut  acmis  char- 
cntrelcs  mains  de  la  Majeftc.  Bref  la  luitcdeplufieurs  autres  aéles  les  ix. 
vertueux  qu’il  exerça  tan  t au  voyage  que  le  mefme  Roy  fift  à Bayon-  M 
ne  l’an  mille  cinq  cents  foixante  cinq , comme  ailleurs  , (etuit  en-  p,g. 
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mon  T-  corededegréàce  Seigneur  pour  montera  la  dignité  de  Marcfchal 
NOREN-  de  France, dontfaMajefte'lnonora  le  X.  iourdeFeurierM.  dlxvi. 
prLsi,  Estant  pourucude  cet  office,  il  fe  trouua  pour  le  feruice  de 
pis  )04  Qicu  de  fon  Prince  àla  bataille  de  faintDcnys,  où  il  auança 

* 5*  tellement  le  gain  de  la  vidtoire  par  fa  generofite  , oue  le  Roy  ne 

i5«  7 P**  ' pouuoir  recognoitlre  dignement,  s’il  ncle  confti- 

pjOTin,  tuoitfon  Lieutenant  general  aux  pays  de  Guienne  , Prouence, 
pi*.  io«.  ^ Dauphine,  auec  plain  pouuoir  d'y  commander  à cous  les  gens 

de  guerre  foubs  l’audloritc  de  Monfeigneur  le  Duc  d’Anjou  Ion 
frere.  Dequoy  rendent  telmoignage  les  Lettres , qui  luy  en  fii- 
' 5*  9 • renc  odroyc'es  lexx.  iour  de  luillet  mille  cinq  centsfoixante-neuf. 

Quelque  temps  apres  ilaflilLiàrentréequefaMajeftéfiften  là  ville 
p*rn«.  de  Paris  le  vi.  iour  de  Mars  : Sc  fut  aulTlprefent  au  mariage  de  Henry 
UJr^/i  de  Bourbon  Roy  de  Nauatre  auec  Madame  Marguerite  de  France 
'*•  feurdu  Roy  folcmnizc  l’an  mille  cinq  cents  foixante-douze.  Mais 

* 5 7 2..  eette  alliance  eftantfuiuie  de  nouueaux  mouuements  par  toute  la 

France,  le  Roy  l’enuoyadclàenfon  Gouuernementde  Languedoi^ 

pour  mettre  ordreauxreuoltes  8c  feditiôs  d’aucuns  deceuxdupays 

HENRY  D'ov  ilarriua,  quelcRoy  Henry  III.  quittât  la  Couronne  Je 
Polongne  pourvenirprendre  celle  deFranceranmille  cinq  ceno 
1574.  foixantc-quatorze,ccmcfme  Seigneur  fut  vn  des  premiers  qui  alk 
au  deuant  dcluy:fe  tranfportant  pourcéccBct  iufques  àThuriaen 
Piémont , ou  fa  Majefte  le  receuc  fi  fauorablement , que  p<;u  apres 
elle  fut  fur  le  point  de  l’inueftir  du  Marquilàt  de  Saluccs.  Car  ily  eut 
lettres  dcl’inucftiture 8c  inféodation  dreflées,lefquelles  toutesfois 
n’curentpoint  d’effet.  MonficurleDucdeSauoyeluy  fift  pareillo* 
ment  vn  très-bon  accueil , pour  la  parenté  trcs-prochc  qui  cftoit  en- 
tr’eux.  Et  depuis  lePape  Grégoire  XllI.  ayant  auis  du  zelc  & dc- 
uoirqu’ilapportoitàcarantird’opprcflionfes  fubietsde  la  Comté 
de  V enilTy , pendant  les  troubles  ellcuez  en  Prouence  pour  la  Reli- 
gion, fa  Sainteténeluy  tcfmoignapas  moins  d’affedion  par  diuets 
Brcfsqu’elledaignaluyaddrcfler,  8c dont  lefuiuant  traduieduLa- 
tineftvn  des  principaux. 

1577.  ^ T R E s-c  H ES.  fils  noble,  faim  (p-  jipofiolique  benedifiion.  Nous 

t efcriuons  fouuent , damant  qt^en  ta 'vertu  nom  auons  beaucoup  d’efie* 
rance.  Tefmoin  en  efl  ce  <pue  nous  en  auons  efcrtt  à ta  nobleffe , eÿ-  y*f 
auec  ton  Secrétaire  nous  auons  traité  pour  les  affaires  d’Juignon  cïr  C^- 
tatde  V rniljy  : efijuettes  défia  par  ton  aufforité  & auure  nous  ej^erons 
sjue  tu  auras  pourmu , Cr  que  nous  en  aurons  bonnes  nouuelles.  Continué 
donc  en  tapietéep-  bonne  Volonté,  gp  nous  continuerons  en  noffre  perpe- 
tuelle  amitié.  Jurefienous  auons  entendu  que  le  Rojitres-Chreflienaaf 
fembléles  Ordres  ÿrEfiats , pour  poumeoir  au  repos  & tranquillité  du 
Royaume,  (y  ofier  lescaufes  dont  fontfortis  tant  dentaux,  & auec  grade 
' ejhide 
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ejludetls  omcommencé  dcefiiire,&^uilyahormeeJ^cranceenleursl>S-uonT~ 
nés  ordonnances,  fnceres  (ycomoinees  Volonté^,-  Et  qu’il  ne  rejle  qu'ont 
J~uJ^!don  ür  crainte  des  'oolontei^  de  ceux  qui  nontyoulu  ny  conuenu  auec  ^ 
eux  d'y  enuoyer  leurs  Procureurs.  Et efl  facile  à croire  qu’ils  n afprouuent 
ce  qui  fera  far  les  autres  décrété  & arrejlé.  Cela  cognu,  nous  auons 
Voulu  dire  auec  toy  en  la  charité  ciT  liberté  qui  ejl  decente  d"vn  pere  auec 
fonfl:^.  Que  fi  d'aduenture  il  y a quelques  vns  qui  te  veillent  conjeiller 
contre  ces  decrets , tu  ny  adioufies  foy , cy  ne  penfe  que  tu  puijfes  refifier 
aiicc  eux.  Mais  félon  ta  noble jfe,  y la  loiiange  de  tes  maieurs,  y ta  per- 
pétuelle <y  honorable  refolution  de  viure  catholiquement,  tu  continues  y 
amplifies, donttuen  auras  de  laDiuinitévne  grande  recognoiffance.  Et  te 
fera  tout  le  Royaume  oblation  pour  le  repos  que  tuy  auras  donné,  y falut 
nue  y auras  apporté.  Si  tu  fais  cela,  y que  tutedtuifesdeceux  qui  trou- 
blent y ruinent  le  Royaume  ,y  que  tu  te  ioignes  auec  ceux  que  tuvoü  en 
fl  grand  nombre  y en  tant  de  gloire  fuiiire  le  Vray  chemin  , defquels  tu 
VoidsleRoyefirede  ceux  qui  défirent  la  tranquilité,  tu  feras  accepté  en 
fon  fein,  y t'accordera  tous  les  bénéfices , gratifications  , y libéralité:^ 
qrte  tu  pourras  honneflemenr  attendre.  Et  de  ce  nous  fommes  tres-affeu- 
rrz,yfi befoin  efi  nous  t’en  donnerons  nofire  foy.  Car  nous  fommes  en- 
tiers toy  alfe:(^enclins  de  bonne  volonté,  y y a à cefie  heure  eu  affe:^  de 
labeurs  de  tous  cofie:^ , y efi  le  temps  de  recueillir  le  fuit  de  tous  tes  la- 
beurs y peines.  Et  tu  ne  doibs  laiffer  perdre  ce  grand  bénéfice  auec  tant 
d'autres  Donecroy  nous  qui  tenons  le  lieu  de  Dieu , y prens  le plaifir  y 
le  fruit  de  nofire  amiable  y perpetuelconfeil,fi  tuenas  faute.  Mais  pour 
ta  jînguherevertu  y probitéen  toutes  chofes,nous  efierons  que  tu  tyre- 

t SS,  y que  tu  feras  ce  dont  nous  te  prions  y perfuadons.  Donné  à 
à S.  Pierre  foubs  l'anneau  du  Pefeheur,  le  v 1 1.  iour  de  lanuier 
Lxxv  II.  y de  nofire  Pontificat  le  v. 

A I s cc  qui  rend  encore  vnc  plus  claire  prcuuctant  du  fcruicc  voyez  to 
dcceScigncurenucrslçS.  Sicgc,  & dufoincôtinucl  qu'il  priftpour  mift.'iî 
la  conferuat  ion  de  la  Prouincc  de  V enaifey,  que  de  la  grande  deuo- 
rionqucluy  &;  fes  deuanciers  ont  toufiours  eue  à la  Religion  Ca-  JeThon.  . 
tliolique  & Romaine  , c'eft  la  Remonftrancc  taiteau  melmePape 
Grégoire  par  fon  Agen  t,  lequel  en  fuite  du  precedent  Brefil  enuoya 
delà  parta  fa  Sainteté,  pour  luy  prefenter  les  articles  de  pacifica- 
tionqu’ilauoitaccordczaux  fuiets d’icelle, ôclafupplicr  de  lescô- 
firrnet  & auoir agréables.  Parquoy  ie  la  rapporteray  fidellemcnt  icy 
entière,  félon  qu’elleeft  venue  en  mes  mains. 

Tres-saint  PERE,/f  plus grand  heur  qui  aduint  tamais  à 
Monfeigneur  le  Marefchal  de  Damuille  mon  Maifire  efi,  qu’il  fefoit 
prefente  occafionpour  donner preuue  à Vofire  Sainteté  de  la  fidelle  ferui- 
tude  qu’il  a toufiours  rendue,  y Veut  rendre  toute  favie  a nofire  mere 
fdinteEglifeCatholique,/lpofiolique  y Romaine,  au  faim  Siégé,  y à 
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vojlre  Sainteté , comme  tffu  & forty  de  la  tige  de  ceux , qui  par  leur  deuo- 
tion  & valeur  fe  font  acquis  & conferue^  le  nom  & tiltre  des  Pre- 
miers C H R E s T 1 E H s df  /d  f rdMCf , cÿ"  “««ff  leur fang  augmenté  &• 
fouflenu  le  fiint  Siege.  Il  ne  me  fera  hefomg,tres-faint  Pere,  de  racopter  les 
•vertus  gr  magnanimité  de  [es  deuanciers.  Car  outre  que  cette  tant  ftorif- 
fante  Matfon  JfMoNTMoRENCYd  toufours  produit  d'illuftres  & , 

tres-deuots  perfonnages,qi(i  ont  eu  des  premières  &plus  honorables  charges 
duKoyaumedeFrance,a:ieclefquellestls  ont  toute  leur  Vie  défendu  leur 
R,ehgwn,recentement  ce  grand  &illuflre  feu  Monfeigneur  le  Connefta- 
hle  dernier  décédé,  que  Dieu  ahfolue, pere  dudit  Seigneur  Marefchalmon 
Maifire.coblant  toute  fa  Maifon  d'heur  de  félicité,  a fnyfesiours  en 

Vn  âge  plus  quefeptuagenaire  pour  la  defenfegy  foujlien  delà  dignité  du  S. 
Siege,  & de  la  Religion  Catholique  0-  Romaine , ouurant  le  chemin  aux 
fient  pour  l'enfuiure,  & les  laiffant  heritiers  de  fa  bonne  Volonté  0r  affe- 
flion.  A quoy  ils  n'ont forhgné  ,Crnefe peut  dire,  quelque  aduerfté  qui 
leur fait  aduenue,  CT  en  quelque  defej^oir  qu’on  les  aye  reduits,quilsayent 
en  rien  forty  de  leur  première  infiitutton  & nourriture,  ny  manqué  aucu-  • 
nemeritau  deuoir  de  vojlre  Sainteté  CT  du  faintSiege,ayants  fermemët per-'  j 
feueré  en  la  Religion  de  leurs  anciens.  * Mefme  mondit  Seigneurie  Maref’  y.  ' 
chai  mon  Maijlre,qui  outre  les  proteflations  qu’il  et)  a toufours  faites  aux  ' ’ 
Minifires  de  S.  CT  lesaéîes publics  qui  demonfroient  affe^fa  fainte,fà  : 

feëlionCT'i’oicHté,  afaitcognoiflreà  tous,quece  qui  importoit  V.  S. 
fon  Efiatluyefloit  comme  facré  ,CTqu'ilnevtfoitâ  autre  but  qu'au ferme 
de  IT.  S.  D'autant,  tres-jaint  Pere, que  pendant  le  plus  fort  des  troubles  de.. 
France  il  a toufours  embraffcvos  fubiets,  CT  empef :hé  au  mieux  qu'il  luy'À 
eSlè pofible  la  ruine  CT  fo“le  des  Pays  de  y.  S.  Et  depuis  continuant  en^ 
première  Voloté,  lors  qu’il  pleut  à Dieu  regarder  de  fon  ceil  de  pitié  le  Rqya»if( 
me  de  France,  CT  lay  donner  fa  paix,cognoifjant  que  les  pays  de  V.  S.dtf 
mcureroientfeuls  en  trouble , CT  ^ae  les  Huguenots  fe  propofoient  de  contis  . 
nuer  la  Voye  des  armes  en  iceux,  efiimans  prof  ter  par  icelles,  Cry  employer- 
vne  infinité  de perfonnes  inutiles, ouf  juels  la  malice  des  armes  a donné  toute' 
licéce 0 liberté, pourles ftter dans leslicuxde  V.S.  0 parcemoyen  end' 
tretemrvnbraferdefeu,pour  âla  première  occafonen  pouffer  les  famés 
partout,auroitàlarequiftion  de  Monfeigneur  l'illuflrifime  Cardinal 
d'Armaignac,  0 Cote  de  lTilleclaire,auiféles  moyens  pour  couper  chemin 
aux  maux  qui  pourrotent  enfuiure  parla  continuation  des  armes,  0 eflein- 
dre  l’ardeur  de  ceux  qui  bruf  oient  d'enuie  d'icelles.  Et  entr  autres  auroie 
iugéneceffaire  pourparuenirâ  vne  paix , de  faire  Vne  trefiie  0 fuffenfon 
d'armes.  Laquelle  il  auroitfait pour  trou  mots  en  Vne faifon  f opportune  0 
adudtageufepourle  feruicedeÿ.S.  0 le ftlut  devos fubtets , qu'ilfepeut 
dire  que  fans  icelle  il  nef  oit  pofible  de  recueillir  les  bies  que  Dieu  assoit  mts 
fur  la  terre.  De  laquelle  V.  S.  fut  deflors  aduertie par  le  Seigneur  lehan 
Miquel  Patr'u, quia  fon  retourrendità  Monfeigneur  leMarefchal  mon 
Maifire  le  Bref  que  V.  S.  a daigné  luy  enuoyer.Lequel , très- faim  Pere,  il 
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receuraxec  roue  l'honneur, deuorion,  0-  reuerence  que  dotht  & efl  tenu fu-  mont- 
revn  tres-deuot  de  l'Eglife  eÿ*  de  V.  S.  Et  fut  tant  encouragé  far  le 
mojen  d'iceluj , outre  le  commandement  exfrés  que  le  R.oy  ty  Monfei-  ^ 
gneur  frere  de  fa  Majefté  luy  firent,  de  s'employer  à la  pacification  des 
terres  dey. S. cognoijfant fa  AEajefié, qu’il  n’efioit pofiihle d'auoir  ta  paix 
Lien  cfiaLlie  en  fon  Roy aume , tant  que  les  armes  rejjrlendiroient  és  lieux 
enclaues^eniceluy, comme  font  les  pays  de  V.  S.  qu'il  auroit,arnié  de  tous 
ces  commandements.  Vaincu  (yfurmonté  toutes  les  difficultés^  qui  Je  font 
offertes  y prefentées.  Lefquelles  y.  S. croira  s'il  luy  plaifl  nauoir  eflé  peti- 
tes,d'autant  qu'on  auoit  affaire  à gens  ennemis  de  la  Religion,  qui  neconfi- 
deroientla  dignitéde  y.S.pafionnet'  enleurs  affeSlions, autant  defireux 
de  la  guerre  que  de  la  paix,  n’ayants  rien  à perdre,  y en  efferance  de  beau- 
coup gagner,  y qui  fe  perfuadoienr  d'obtenir  vn  grand  aduantage , eu  ef- 
gardàcequeceuxdu  Royaume  deFrance  auoient  par  la  paix. Toutes  fois, 
très -faint  Pere,en fin  pour  donner  par  ledit.Seigneur  AEarefchal  monAfai- 
fire  d.iuantage  de  demonfiration  d y.  S.  de  ja  deuotion,  il  auoit  tant  fait 
auec  la  bonne  conduite  y direélion  de  Monfeigneur  l’illufirifime  Cardi- 
nal d' A rmaignac  y Comte  de  yiüeclaire,  qu  apres  auoir  tenté  tous  les 
niojiens  pour  donner  entière  fatisfaÛion  à y.  S. il  ne  leur  auroit  efié  pofii- 
Llc  d' auoir  chofe  plus  auantageufe  que  ce  qui  efl porté  p.cr  les  articles  du 
traité  de  pacific.itton  des  troubles,  qu'on  a efitmé  efire  gradementaduanta- 
geuxpourle  fcruicede  y.S.euefgardau  temps  où  nousfommes,y  auxper- 
fonnes  auec  lefquelles  on  tratte,d‘autant  qu’ils  renoncer  l'habttationy  la  de- 
, meure  du  heu  de  leur  natffance,qui  efl  fi  attrayant  y allechat  qu’il  neflpof- 
fible  de  plus.  D’ailleurs  qu'ils  fe  déportent  de  l’exercice  de  leur  Religion,pour 
J^uclle  ils  auoient fi  long  temps  combatu,  y recognoijfants  y.  S.  y fa  do- 
S^tion fe foubmettent  à fijujlice.  Qui  efivn  grand préjudice  pour  toute  la 
^S^jliente,y  qui feruira  grandement  pour  la  fatnte  Religion  Catholique, 
jurant  y .S. que  fi  mondit  Seigneur  le  Afarefchal  mon  Maifirc  eufi  eu 
aim^fie pouuotrque  de  bonne  volonté,il  eufi  entièrement  fatisfait  y con- 
tenté y.S.  fur  fon  defir,y  chafie  tous  les  ennemis  de  la  Religion  Catholi- 
queylpofiolique  y Romaine deVos  Efiats , tant  comme  tres-deuot  filgde 
tEgltfe,quetres-obéi[fantày.S.  Refie,tres-faintPere  ,à  Vous  faire  en~ 
tendre  Vn  des  points  qui  efi  contenu  és  conuentions,qui  porte, Que  pourl’af- 
feurance  de  ce  quiaefié  accordé  laville  de  Afenerbe  demeureraés  mains  de 
miiit  Seigneur  leMarefchal  pour  la  garder. Et fembleroit,tres-faint  Pere, 
que  aucuns  pourroient  de  prime  arriuée  trouuer  celavn  peu  rude,  y dire 
que  ce  que  y.  S.  a toufiours  defiré,  qui  efi  l’ entière  obéiffance  y refiitution 
desplaces , n'efipas  aduenii.  Afaisie  fupplieray  très -humblement  y. S.  de 
croire  y affeurer  que  ce  a efié  le  feul  moyen  de  pacifier  Vofire  Eflat,  non  que 
mondit  S eigneur  le  Marefchal  ait  efié  aucunement  enuieuxny  defireux  d’a- 
uoir  la  garde  de  cefie  place.  A/fais  il  a efié  trouué  expédient  pour  faciliter  ce- 
fie  négociation  à la  fortie  de  eeuxquiyefioient,de  la  commettre  és  mains  de 
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fon  Excellence, qui  a eflé  requife  paries  Mtnifires  de  V.  S.  de  s’en  charger. 
Ce  qu’il  ejl  preft  de  faire , fâchant  qu  elle  nepeuteflre  commifeà  Vn  plus 
fidelle  fils  de  l'Egltfe  e^rde  V.S.  &nta  commandé,  tres-faintPere,de 
'TOUS  affeurer  qu'il  rcjfiond  de  ladite  ville  fur  favie,foy,  & honneur,^ 
fur  tant  quil  craint  d en  encourirl’indignire  de  le'.S.  ^du  faint  Siégé,  eÿ- 
qu'il  la  tiendra  fous  les  faines  commandements  de  y.  S.  fans  qu’on  fen 
puijfe  feruir  à autre  vfage  que  à ce  qu'elle  ejl  deflinée  : ejlant  prefi  de 
la  mettre  es  mains  des  minijlres  de  V".  S.  lors  que fuiuant  les  articles  on  aura 
conuenu  d'autre  feuretéauec  MonfeigneurjreredefaMajejlé,  auquel  fon 
Exceüenceveut  entièrement  de ferer.  Et  encore,  très  faint  Pere,que  cette 
pacification  ayante  fié  faite  fous  le  bon  plaifir  de  y.  S.  ne  fe  deujl  exé- 
cuter, qtC apres  que  y.  S.  comme  preaüahle  l'eujl  eu  agréable  : fi  cfi-ce 
quemonditScigneurle MarefchalmonMaijlre  fe  fondantfur  la  Volonté 
de  y.  S.  contenue  par  fonBref,gyà  larequifition  dudit  Seigneur  Cardi- 
nal d' Armagnac  & Comte  de  yiUeclaire,auroit  effaié  par  ma  Venue  don- 
ner l’entier  contentement  à y.  S.  de  faire  obeyr  au  contenu  d'icelle  par 
tout  ce  que  facilement  auroient  fait  Vos  fubjets  Huguenots  retire:^  es 
lieux  circonuoifins,  l’ayant  incontinent  ratifié  & emologué.  Seulement  y 4 
eucontrauention  parvn  nommé  le  Capitaine  F.  & autres  gens  de  peu  re, 
tirez  d Menerbe,  lefquels  inconfiderément , cir  fans  aucun  rejfefî  n’ont 
Voulu  abandonner  le  heu.  Ce  que  I très  faint  Pere,a  grandement  deplett 
à mondit  Seigneur  le  Marejchal  mon  Maifire , lequel  Voyant  qu’il  ne pm- 
uoit  faire  à main  ouuerte  ce  qu’il  eufi  defire  ,fans  auoir  laVolonté  de  V.S. 
ürle  commandement  du  Roy  cÿ*  de  Monfeigneur,  aurait  fait  defauom , 
ledit  F.  cJr  le  déclarer  ennemy  commun  de  tous,  auec  defenfede  luy  prefier 
aide  ne  afiifiance,ains  luy  courre  fus  comme  defobeijfant.  Et  cependant, trdf 
fatntPere,  il  m’a  depefehé  exprès  Vers  y. S.  pour  en  premier  heu  luy  aym 
tres-deuotement  baifé  les  faims  pieds.  Vous  prefenter  lefdits  articles  <fc 
pacification,  la  fupplier  en  toute  humilité  lesapprouuer  cir  auoir  agréa- 
bles, pour  le  defeharger  de  la  parole  qitil  a donnée  pour  y.  S.  & en  apres, 
très- faint  Pere,  afin  quilayemoyen  de  faire  la  derniere  preuuede  fon  affe- 
flioo,  qu’il  plaifeày.S.d'efcrire  au  Roy  û"  à Monfeigneur  fon  fiere, 
pour  luy  donner  pouuoir  de  forcer  les  rebelles  à y.  S.  & à la  paix  ,Zsr  les 
tirer  des  lieux  où  ils  font.  Affeurant  y. S.  de  la  part  de  mondit  Seigneur  le 
MarefchalmonMaijlre,  que  ayant  les  mains  dehées,  lefquelles  il  ne  luy 
ejl  pofiible  d’ouurir  eontreaucun  fans  la  permifiion  de  fa  Majejlé,il  em- 
ployera  favie,fes biens, fesmoyens,  & feruiteurs  pour  le  feruicedeV.S. 
Laquelle  ilrecognoiji  comme  y icaire  Lieutenant  de  Dieu  en  terre,  (y 

luy  veult  rendre  toute  l'obeiffance  Crfubmifiion  filiale  que  doibt  v«  tres- 
deuot  fils  de  l'Eglife. Suppliant  rres-humblementy.Spourla  finluy  dépar- 
tir y ejlendre  fajaintebtnediFlion,  auec  laquelle  il  ejjere  de  plus  en  plus 
prof^erer  pour  la  rendre  entièrement  obeye  en  fes  pays,  y la  paix  bien 
exfcutée,enayantà  prefent  plus  de  moyen  que  iamais.  Comme  luy  ejlant 
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ionnéi  tn charge  U Principauté  i'Aurenge  \>oiJîne  & enclauie  dans  les  mont- 
Eflatsde  V.S.où  il  'vous  fera  cognoiflre , tres-Jairu  Pere , combien  il  efl  mown- 
tres-deuot  fis  du faint Siégé, (^amateur de tauancemem delà  fainte Re-^^ 
ligion  Catholique,  Jpofoli^ue,  cy  Romaine, en  laquelle  il  Veut  viiire  & 
mourir. 

Qv  E L K temps  apres  le  mefmc  Seigneur  ayant  fuccede'  à ‘ 5 7 ?• 

Fkahçois  de  Montmorency  fon  frereaiCié  en  la  Duché' 
dcMoNTMORENCY  & Pairric  de  France, il  en  fut  reccu  à foy  & 
hommage  le  xxvi.  iour  de  May  mille  cinq  cents  quatre-vingts  ‘5* 
deux, par leRoyHenry  III. Pendantleregncduquelonveid  d'ail- 
leurs qu’il  s’oppofa  gencreufement  aux  defleins  & forces  tant  des 
cffrangersqucdesreDellcs;  & que  toutes  les  armées  qu’il  eut  fut  les 
bras,  & toutes  les  menaces  de  ceux  qui  auoient  deuoré  ce  Royaume 
parcfperance, nepeurent  faircaucuncbrccheàla  conlfante refolu- 
tioD  d’employer  les  biens  & fa  vie  pour  aidera  maintenir  les  Princes 

du  fangdc France,  lefquels  on  vouloit  opprimer.  Partant  le  Roy 

Henry  IIIl.  ayant  efgard  à fa  longue  expérience  au  fait  de  la  ^ ry 

guerre,  &àraffeéKonqu’ilauoitcommeheteditaireau bien  & à la 
manutention decetEftat, il  luy  conféra  le  viii.  iour  de  Décembre 
mille  cinq  cents  quatre-vingts  treize  l’office  deCoNNESTABLE,jjj, 
DE  Fran  ce, a'uquel  n’auoi t encores efté pourueu depuis  le  décès 
d’A  NNE  DE  Montmorency  fon  pere.  De  forte  qu’il  fe  ttouue 
auoir  cité  le  fixicitnc  de  là  Maifon,  qui  a dignement  exercé  cette 
prem  icre  charge  de  la  Couronne,  folltice  des  honneurs  militaires. 

Vu  peuauparauant, eftant  veuf  d’AN THoi  N ETTE  de  la^™,o1. 
M A R c K fa  première  femme,il  reprint  vne  fécondé  alliance  de  ma- 
tiigc  auccDamcLovYSE  de  Bvdos  hUodcMclTircIaquesde 
Btdo.s  Vicomte  de  Portes, Baron  de  Teyrargues,Cheualierde 


BVDOS, 

D'iior  i 
uoù  bia- 
4ct  i'Qt, 


l’Ordre  du  Roy, Gentilhomme  ordinaire  de  là  Chambre,  Capi- 
taine d’vne  Compagnie  d’hommes  d’armes , & Gouuemeur  du 
Pont  S.  Efptit , & de  Catherine  de  Clairmont  fon  efpoufe.  La- 
, qocllc  Louyfe  outre  qu'elle  attouchoit  de  patenté  proche,  tant  à 
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MONT-  luy  mcfmc , qu a diuers  Princes  & grands  Seigneurs,  cftoit  ilTlië 
MOREN-  particulièrement  de  deux  crcs-noblcs  & anciennes  Familles.  Car 
quant  à celle  de  B v D o s originaire  de  Guienne,  elle  a parurouf- 
. jours  fi  illuftre,  que  des  le  temps  du  Roy  Philippe  le  Bel  Rai- 
mond Baron  de  B v d o s Cheualier  fils  de  Pierre  de  Endos  mérita 
d’eljjouferlafeurdeBcnrand  de  G outh Cardinal,  Archeuefque  de 
Bourdeaux,  depuis  Pape  nommé  Clcment  V.  laquelle  eut  pour 
neueu  Bertrand  de  Goufh  Vicomte  de  Leomagne  & d’Auijillar, 
Seigneur  de  Blancafort,  de  Duras,  Montfegur,  Puy-Guillaumc, 
& autres  terres,  pere  de  Régine  de  Gouth  mariccà  Ican  Comte  d‘Ar- 
magnac,deRodes,&de  Fezen£àc,qui  depuis  efpoufacn  fécondés 
nopces  Beatrix  de  Clermont  petite  fille  de  Robert  de  France  fils  du 
RoyS.  Louys.  R aimond-G  vi llav m e Baron  de  Bvdos 
Seigneur  de  Caron,  de  Lauriol,&  autres  terres,  filsdcRaimond& 
de  la  feur  du  Pape  Clément,  fut  pour  fa  vaillance  cllcu  Gouuet- 
neur  d'Auignon  par  le  mcfmc  Clcment  fon  oncle,  & acquill  de 
Guillaume  de  R andon  Seigneur  de  Luc  la  Baronnie  de  Portes-Ber- 
trand l’an  mille  trois  cents  vingt  & vn.  Dcluy  &cd'EJclairmonde  Je 
la  Motte  fa  première  femme  nafquirent  trois  fils,  alfauoir  Andtc 
dcBudosailné,  Guillaume-RaimonddcBudos,  auquel  efeheurent 
les  biens  allisaux  diocefes  de  Carpenttas , de  Mende , & du  Puy,& 
Bertrand  de  Budos.  Sa  Seconde  efpoufcfut  ÇeciledeBaux  ditekaf 
caifcfilledcBcrtrandde  Baux  Comte  d’Auclin,  qui  luy  procréa  aufli 
cinq  enfans,  appeliez  Raimond-Guillaume  de  Budos,  Bertran,Ai- 
micu,  ReginCj&Aifcridcdç Budos.  André' Baron  DE  Bvdos 
& de  Portcs,ayant  fuccedéàfini  pere  en  courage  comme  en  fes  prin- 
cipales fcigncurieSjfc  monft  ta  fi  affcélionné  au  feruicc  de  cette  Cou- 
ronne , qu’apres  auoit  ellé  contraint  de  fuiute  le  party  du  Roy  d'An- 

fl  cterre  pendant  les  régnés  des  Roys  Philippe  de  Valois  & I eanfon 
Is,  à caufe  qu'il  tenoit  toute  la  Guienne  loubs  la  domination , en 
fin  cftantchargc'dcvicillcircj&opprciredelamaladicdontilmou- 
rut,  il  diftà  vingt-deux  enfans  malles  qu'il  auoit,ainfi  que  l’on  ttou- 
• UC  dans  vn  ancien  Rcgilfre  du  Parlement  de  Paris,  Que  Porte-Ber. 
tran  efioit  nuement  tenue  du  Roy  de  France,  jÿ-  y«’i/  efloit  le  plus  vaiL 
lant  Prince  de  tout  autres.  Patquoy  il  leur  recommandoit  atids  fuf- 
fent  bon  O*  leal  François,  & à ceux  de  fes  enfans  qui  feroient  bon  Fran- 
çois il  donnait  beneiffon,  & aux  autres  maledilHon  félon  l’ancien  Tefa- 
ment.T  hibavd  Baron  de  Budos  Sede  Portes  chef  de  cette  belle 
& grande  lignée  fuiuani  l’intention  defonpere  fut  l’vn  despremiets 
Seigneurs  ae  Guiennç,  qui  l’an  mille  trois  cents  foixante  dix-fept 
milt  fes  chafteaux  & tout  ce  qu’il  auoit  en  l’obéilfance  du  Roy 
Charles  V.  & de  Louys  Dued’Anjou  lors  Lieutenant  de  la  Majefté 
en  Languedoc, comme  portelcmefineRegiftte  de  la  Cour  de  Pair 
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Icmcnt  Et  deux  ansaprcsil  vintcnpcrfonnc  trouuerleRoy  à Môt- 
argis,  pour  luy  tcfmoigncr  vncplus particulière obcïirancc  &;  ful>- 
million.  A N D RE'  de  BvDOslI.dunomfonfils,BarondeBu- 
dos& de PorrcSjfcruitaufliaucctanrde  valeurs  dcfidclitcle  Roy 
Charles  Vl.conrrclcs  Angloiscnncmisde  la  Couronne,  qu’il  mé- 
rita d’eftrefurnomme  leur  Fléau,  Sc  fut  lors  choifi  entre  pluficuts 
autres  Chcualiers  de  marque  pour  commander  àla  ville  de  Balasen 
qualitcde  Gouucrneur.  Puis  la  confufion  ayant  enucloppé  tout  le 
Royaume  apres  la  mort  de  ce  Prince,  il  abandonna  mefmcfes  biens 
& héritages  allïsau  pays  dcBourdelois&de  Bazadois  àlamcrcy  des 
ennemis, pour  maintenir  leiulleparty  du  Roy  Charles  VII.  lequel 
en  recompenfe  d'vn  fi  loüable  mefpris  non  feulement  l'honora 
de  l'EIlat  de  Conreillcr& Chambellan  de  fa  Maifon,  par  lettres  de 
l’an  milicquatrecents  vingt-quatre, mais  encore  luy  donna  depuis 
diu  cries  rentes  & rcuenusiur  Icpcagcdc  faine  lean  de  Maruejolz,  & 
autres  en laSencfchauflccdcBcaucairc&dcNifmcs.  llfit  fon  tefta- 
mentl'an  mille  quatre  centsquarantc-fix,  &dc  Ceàlc  de  U Fare  la 
fem  me,  qiiicftoit  fille  de  Guillaume  Baron  delà  Fare  & de  Mont- 
clar  C heualicr , laiflii  vn  fils  entre  autres  appelle  Thibaud  de  Budos, 
duquel  fera  parle, apres  auoir  dit  qu’en  ce  mefme  temps  florit  vn 
/eaK»of  df^Kdor,  qui  par  generofite  de  courage  combatit  en  duel  co- 
tre BaptidedcRoquelaure.ayantpour  lugcducombat  René  Roy 
dcHicrufalcm  & de. Sicile,  Hue  de  Lorraine  & d'Anjou,  & Har- 
douin  delà  lailleCheualierdcl  Ordre  du  Croiflant  pour  Marelchal 
dtcamp.  T H I B A vD  DE  B vDos  1 1.  du  nom  Baron  de  Portes, 
fikaifne  d’André  1 1 fe  monftra  pareillement  fi  fage  & vaillan t,qu’a- 
pKsauoireftefoubslcRoy  Louys  Xl.Capitaine  de  deux  Compa- 
gnia,leRov  Charle.s  VUE  voulut  pour  lesinfignes  vertus  l’auoir 
presdefaperfonne  Parquoy  il  le fift  fon  Maiftred'Hoftel,  puisfon 
CoiifeillerSi:  Chambellan,&  en  fuitte  luy  donna  deux  mille  liures 
derenteà  prendre  fur  la  receptedeThouloufe.  Il  fut  marie  en  pre- 
mières nopces  à M^rgaerire  del’Efirange,(i\\cd\i renommé  Cheua- 
lict  Mondon  de  l'Ellrange,  qui  ne  luy  procréa  point  de  lignée.  Mais 
aptcsfamortilreprintalTianceauecÿfMWcdf  loyeufe  fille  deTanne- 
guy  Vicomtede loyeufe âc  de  Blanche  de  Tournon  fa  femme, de 
laquelleil  eutfix  fils  & quatre  filles,  fçauoir  eft  Charles  de  Budos, 
Guillaume, Nicolas, lean, Thibaud,  Anthoine,  Gabrielle,  Anne, 
Magdclene,&  Icanne.  1 eau  D f B v d o s quatriefme  en  ordrede 
nailTance  fuccedaà  la  Baronnie  de  Portes  8c  autres  terres  8c  Seigneu- 
ries paternelles,  parledecés  de  fes  trois  frères  aifnez,  8c  rendit  de 
grandsferuicesàlaCoutonnetantdedansqiie dehors  le  Royaume. 
Car  il  fut  Colonel  de  gens  de  piedau  fiege  de  Perpignan,  8c  fe  trou- 
uacndiucrfcsgucrresd’Italietantàlafuitedu  Prince  d’Orenge  que 

LLl 


MONT. 

MOREN; 

CT. 


Digitized  by  Google 


^50  HISTOIRE  DE  LA  MAISON 
mont-  du  Roy  François  I.  Ilcfpoufa  Louyfe  de  Pourcelet  fille  de  Pierre  de 
MORUN-  Pourcelet  Cheualier  Seigneur  de  Maillanes , & fcur  d’André  Sci- 
gneurdcMaillanesayeul  d’Andrédc  Pourcelet  Baron  du  S. Empire, 
Marcfchal  dcBarrois,perc  deMeflire  lean  de  Pourcelet  à prefent 
EucfqueS;  Comte  de  Toul,  Prince  du  faint  Empire.  De  laquelle 
DamcIcandeBudosprocreavnfils&deux filles.  Lefils  appelle'  /a- 
5«fjdf£«d(iJcontinualapofterite',  fie  les  filles  nomme'es  Gabrielle 
fie  leanne  de  Budos  furent  mariées  aux  Seigneurs  de  LulTan  & de 
Rozilles  Iaqves  de  B vdo  s Baronde  Portesferuit  dignement 
IcsRoysHenry  II.  François  U.  Charles  I X.  Henry  1 1 1.  fie  Henry 
1 V.  Carayanteftenourry  Sceflcue'présD’A  N N E Dve  de  Mont- 
morency, Pair  fie  Conncflable  de  France,  il  fuiuit  des  l’âge  de 
dix-huit  ans  l’armée  que  le  Roy  Henry  II.  enuoya  en  Italie  au  fc- 
coûrsdu  Pape,foubsla  conduite  de  François  de  Lorraine  Duc  de 
Guife,  fie  rendit  telles  ptcuues  de  là  valeur  en  ce  voyage , qu'il  mérita 
d’y  elltccllably  Gouucrneurde  Rodegofiny,  de  Caldcl-Lautier,  Sr 
dcTalmon.  Soubs  François  11.  il  fut  Lieutenant  de  la  légion  que 
lean  Seigneur  de  CauuilTon  eut  charge  de  leuerdans  les  diocefes  de 
Nifmes,dc  Mande,  fie  duPuy.  Durantles  troubles  furuenus  en  li- 
guedoc  au  temps  de  Charles  IX.  ilcommanda  és  villes  d’Alais.de 
S.  Ambrois,Barjac,ficdesVans,tantfoubs  l’auélorité  du  Comte 
de  Villars,quedepuisfoubscelledu  Marctchal  de  loyeufe,  qui  le 
fift  Guidon  defa  Compagnie  d’ordonnances, puis  Enfeignr,8een 
fin  Lieutenant:  fie  parcommillionexpreiredc  fa  Majcfté  luy  donna 
le  Collier del'OrdredefaintMichell’anmillc  cinq  cents  loixante-’ 
dix.  Ilfutaufliinftitué  Gouuerneur  du  Pont  faint  Efprit  durant  le 
regnedcHcnry  111.  quife  confiant  grandement  en  fon  courage  8c 
en  fa  fidelité, manda  aux  habi  tans  de  ce  lieu  qu’ils  remiflent  entrefer 
mainslaconferuation  fie feuretéde  leur  ville  En  laquelle  chargcil 
fift  vntel  deuoir,qu’encoreauiourd'huyfamemoirey  eft  honorée. 
LemefmeHenry  111.  le  pourueut  de  l’Eftat  de  Gentilhomme  or- 
dinaire de  fa  Chambre  l’an  mille  cinq  cents  quatre-vingts  trois;  8c 
crigeafaBaronnicdePortesentiltresde  Vicomté,  fie  fa  terreSe  fei- 
gncuricdcTcyrargues  en  Baronnie,  par  Lettres  où  eft  fait  hono- 
rable récit  tant  de  fa  valeur  fie  expérience  aux  faits  d’armes,  que  du 
grandluftreficantiquitédefaRace.  BrefleRoy  Henry  1 V.d’heu- 
reufe  mémoire  ayant  cfgard  à fes  vertus  fie  mérités  le  nonv 
ma  l’an  mille  cinq  cents  quatre-vingts  quinze,  pour  cffrcalTocié 
à l’Ordre  de  Chcualerie  du  faint  Efprit.  Il  priiit  pour  femme  l’an 
mille  cinq  cents  foixante  Se  vnze  Catherine  de  Clermont  fille  de 
Claude  de  Clermont  Baron  dcMontoifon  , Cheualier  de  l’Ordre 
du  Roy , fie  de  Louyfe  deRouuroy  dite  de  faint  Simon  , fille  de 
Lo  VYSE  DE  Montmorency  delà  Branche  desBarons 
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dcFoflcux.  Au  moyen  dequoy  cette  Catherine  clloit  parente  fort  mont- 
proche  de  Henry  de  Bourbon  I.dunom  Prince  deConde, de  Henry  moren- 
Duc  de  Montmorency, Pair  & Marefchal  de  France,  depuisConne- 
ftable,& dcplufieurs  autres  grands  ScpuiflantsSeigneursiElleeftoic 
aulll  de  fon  propre  cftoc  ifTue  de  la  Famille  de  Clermont  de  Dauphi- 
né, laplusiliullrc&  releuccdctoutebprouince,  & quides  l'an  mille 
trois  cents  quaranteauoit  mérité  pour  les  fiens  en  la  petlonnc  d’Ey- 
natd  de  Clermont  V icôte  de  Clermont  en  T reues  l'office  de  fouue- 
rain  C apitainc  & Maillrc  dcl'Hoftel  des  Princes  Dauphins.  Famille 
qui nonfeulementaproduit  en  France  diuerfes  Branches  célébrés, 
dont  celle  des  Comtes  deTonnerte  tient auiourd'huyl'aindTe,mais 
s’elFeftendueiufqucsauRoyaumedeNaples,  où  cllea  poffiede  lon- 
guementla  Principautéde  Befignan , & s'eft  trouucc  plufieurs  fois 
dione  de  l'alliance  des  Maifons  Royalles  de  ce  pays.  Ainfi  le  ma- 
ria gede  Catherine  de  Clermont  auec  laques  de  Budosfut  vnecon- 
ioticfion  de  deux  races  tres-noblcs  & anciennes,  de  laquelle  font 
procédez  trois  fils  & quatre  filles.  L’aifné  des  fils  appelle  MellireAN- 
thoine-Hercvles  de  BvDOsàptcfcntMarquis  dePortes, 

Sc  Vicomtede  faint  lean,  a mérité  par  fes  vertus  diuers  honneurs 
tres-fignalez.Car  le  Roy  Henry  le  G rand  luy  contera  premièrement 
l’EIlatde  Gentilhomme  ordinairede  faChambre,  puis  le  créa  Ma- 
tefchaldcCampdevingtCompagnicsfoubsle  nom  de  Régiment 
deLanguedoc , par  Lettres  expediees  l'an  mille  fix  cents  di  x.  Le  Roy 
Louys  XIII.  le  nft  pareillement  fon  Confciller  d'Eltatl'an  mille  fix 
cents  douze  rcrigea  fa  Vicomtede  Portes  en  Marquifat  l'année  d'a- 
ptes, &l'inltitua  Viceadmiral  general  de  France,  de  Guiennc,& de 
Btetagne,l'an  mille  fix  cents  quinze.  Enfuitedequoy , voulant  en- 
cotepus amplement  recognoiftte  fes  mérités,  iU  ellablit  Soullieu- 
tcnaiitd'vne  Compagnie  de  deux  cents  hommes  d'armes  des  or- 
donnances defa Majcftefoubsle  nom  de  la  Royne,  & l'an  mille 
fix  cents  dix-feptl'ordonnafon  Lieutenant  generalés  pays  de  Ge- 
uaudandc  des  Ceuenes.  Bref  en  la  création  des  Cheualiers  du  faint 
Efprit  exécutée  folennellement  le  dernier  iour  de  l'an  mille  fix  cents 
dix  neuf,  il  l'a  honoré  du  Collier  decétOrdre  auec  plufieurs  Prin- 
ceSjiSc  grâ  Js  Seigneurs.  Ledeuxiefme  fils  de  laques  de  Budos  Vicom- 
tede  Porteséc  dcCatherinedcClermontell MeffirefLenry  dcBu- 
(/arCheualier,  Comte  de  faint  Pris.  EtletroificfmeBd/raiçdr  de 
éw  Euefqued'Agde.  L'aifnécdesfillesnommécLov  YSE  de  Bv- 
Dos  la  plus  belle  & accomplie  Dame  de  fon  ficelé  a efté  la  féconde 
femme  de  H E N R Y Dvc  DE  Mo  N tmor  E N c Y lors  Ma- 
icfchal  de  France , ic  depuis  Conneftable  , comme  a efté  défia 
ditifuiuantlecontcaûqui  enfutpalTéà  Agde'lcxxix.  iour  de  Mars  pij”””,’. 
mille cinqcents quatre-vingts  treize,  enpiefence  d'Anthoinc  dei593. 
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Clermont  Baron  de  Montoifon  fon  oncle,  & de  quelques  autres 
Seigneurs.  Lafecondefillcnoinrne'cMdrif  âeBaios  a elle  marie'e  à 
M.Tc  Baron  deTournel.  Margucriti  dfB»doxtroiliefmceft  femme 
deMeflireCW/frComtede Delimieus,  Cheualicr  del’Ordredu 
Roy,Confeiller  enfonConfeild’Eftat,  Gouuerneurde  Vienne  & 
duViennois.  EtlaquatriefmeL4«rf»ce  de 5«dor  Dame  autant  reli- 
gieufc&pleincdepicté, que  de  beauté,  cft.\bbciTcdc  laTrinite'  de 
Caen. 

S VR  lafin  donc  de  l’annc'e  , en  laquelle  Hr  NRY  Dve  DE 
Montmorency  cfpoufaDameLovYSE  de  Bvd  os,  il  fut  crée 
Conncllablc  de  France.  Et  au  commencement  de  l'an  mille  cinq 
centsquatre  vingts  quinze  pallànt  par  la  ville  de  Lyon,  il  latrouua. 
tellement  bloquée  de  tous  coïtez,  réduite  en  vnefi  grande  nccclli- 
tc  de  viures,  & le  peuple  11  diuife  en  partis  & faétionsjque  làns  là 
prefence,  fon  fejour, & fonauétorité,  cettegrandeS:  tres-impor- 
tante  ville,  l'vnc  des  principales  clefs  du  Royaume,  fe  fuit  en  fin 
miferablcmcnt  perdue.  Mais  il  l'alTeuradutout  par  l’entrcprife  fur 
Vienne,  qu’il  exécuta  aucc  autant  de  courage  que  de  prudence  & 
de  félicité.  Delà  il  vint  trouuetle  Roy  Henry  1111. à Dijon,auquel 
il  filt  le  ferment  & hommage  de  l'office  de  Conneltable,  dont  il 
auoit  pieu  à fa  Majellé  de  l’honorer  : protcllant  qu'entre  tous  fes 
fujets  il  nefen  trouucroit  iamaisvn  plus  humble  & plus  obe'illant 
queluy.  Puis  f citant  rendu  à Paris,  il  y filt  publier  & regiftrer  au 
Parlement  fes  Lettres  de  prouifion  le  xxi.  iour  de  Nouembre.  Et 
peuapres  il  futaulli  alTocié  en  l’Ordre  dcsChcualicrs  du  S.  Efprit 
par  le  mefme  Roy.  Lequel  ilalTilb  toufiours  depuis  en  les  guerres, 
iufquesàcequelapaixeltanc  conclue  à Veruins  entre  fa  Majellé& 
Philippell.  Roy  a Efpagne  Lan  mille  cinq  cents  quatre-vingts  dix- 
huit,  il  fe  retira  en  fon  Gouuernement  de  Languedoc. 

Mais  quelque  temps  apres  Lovv  SE  de  B vDOsfadeuxiefme 
féme  mourut.  Et  en  fuite  il  penlâ  encoréà  vn  autre  mariage,  arreltâr 
fesalfeétios  fut  Dame  Lavremcb  deClsrmon  rfille  de  MelTirc 
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Claudedc  Clermont  Chcualicr  Baron  de  Montoilon,dc  l'illultrc  5fo n t.' 
FamillcdcC  lcrraoncdcDauplunc, dont  adle  parle  ty-dcuant,&  horen- 
deLouyfc  de  Rouuroy  dite  de  S.  Simon  fille  delean  de  Rouuroy 
Chcualicr  Seigneur  de  Sandricourr,  & de  Louyl'e  de  Montmoren- 
cy. Parquoy  bien  qife  M.  le  Conncllable  hiyapparcinftcn  proche 
degrede  confanguinite,  & que  d’ailleurs  elle  full  tante  maternelle 
dcfeucLovYSE  DE  Bv DOS  fa  deuxiclmc  femme;  ncantmoins 
moyennant  difpenfe  obtenue  du  faintSiege,  il  l'cfpoula  en  troi- 
fielmcs  nopccs,  fuiuantlc  traite  qui  en  fut  paiTc  à Bcaucairelcxix.  p^g.'“oV. 
iourdc  luin  mille  (ix  cents  vn.  1601. 

D E-L  A fc  voyant  charge'  d’années , il  ordonna  des  affai- 
res de  fa  Maifon,  & à la  fin  de  (on  tcflament  fait  en  la  ville  de 
Isatis  l'an  mille  fix  cents  fix  , inféra  vn  mémorable  ttfmoigna- 1 6 ofi. 
gc  de  la  deuotion  & fidelité  fingulictc  , qu’il  auoit  toufiours 
portée  à fes  Princes  fouuerains.  Car  il  y fupplia  le  Roy  Henry 
lui.  fort  hon  Matjire,  qui  l' auoit  honoré  de  U première  (p-  plus  eminente 
charge  de  (on  Royaume,  fevoulotr  fonuenir  de  luy  encore  apres  fin  décès, 

Cr  prendre  H T.  H K Y DE  Monr  uOKEtt  CY  fin  fils  ,&ce  qui  le 
concernott,  en  fapri,te(Uon,  ordonner  defaperfonne,  cÿ“  l’employer  au  fir- 
uiceg^  présdela  perfonne  de  Monfeigneur  le  Dauphin,  (gr  le  luy  recom- 
mander. J fin  que  comme  luy  Conneflable  ayant  efié  nourry  de  fa  première 
teuneffedans  le  fein  des  Roys  ,y  auoit  fuccè  le  laifld'vne  pure  ohéiffanee 
(gr  deuotieufe  afieéhon  à leur  feruiee,leditHE  N R Y fin  fils  receujl  de  la 
mefme  nourriture  les  mefmes  qualtte:^^,  peur  ne  refjrirer  autre  chofe  que 
loheiffance , honneur,  feruice , g;r  fidelité  deu'é  à fi  Maie  fie , à la  Royne, 
à Monfeigneur  le  Dauphin  , aufquels  il  defirott  pour  la  conferuation 
(gr  agrandijfement  de  eette  Monarehie  hon  nombre  d'années  en  toute 
felieité. 

C E Dauphin  elloit  le  trcs-Chreflicn  LovysXIII.  à prefent 

Roy  de  France  & de  Nauarre, lequel  ayant  fuccede'  fort  leunc  au 
Roy  Henry  le  G R an  d Ion  pere  l’an  mille  fix  cents  dix , ne 
trouua  point  aufli  de  plus  ferme  defenfeur  de  fon  audtoritc  durant  1610. 
fonbas  âgc,quclcmelmc  H f N R Y Dvc  DE  MontmoREN- 
c Y,  Pair  & Conneflable  de  France.  Et  comme  Charles  db 
Mont.morency  DucdcDamuille  l’cull  laiffe  heritier  tant  de 
la  Duchede  Damuillcqucdcs  VicomtczdcTancaruille,  & de  Me- 
lun, &:  des  Baronnies  & feigncurics  de  Meru,  Vigny , Buire , Main- 
tenay,  Houailly,  Houaban, Challcau-ncuf,Thore,Ncclle, Biffe, 

& Lcfpicrre  : fa  Majcllé  luy  en  odbroya  libéralement  tous  les  ra  - Preuitc*, 
chapts , droits , & deuoirs  feigneuriaux,  par  Lettres  expédiées  le  f'®- 
dcrnicriourdc  Septembre  mille  fix  cents  douze.  Auquel  an  d'ail-  1^,1. 
leurs  H E N k Y de  Montmorency  fon  fils  defigne  Admirai 
de  Francecrigcaàlarncmoiicdcfon  nom  & de  fes  infignes  vertus  & 
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mérites  la  (latue  de  bronze  II  cheual,  quel’on  void  fut  la  terralTe  du 
chafteau  de  Chantilly , aucc  vnc  Infcription  Latine  grauce  fur  deux 
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HENRICO.  MOMOKaNTIO. 

FORTiSS.  PRVDENTiSSlMO<i_DVCl.  FRAN.  PARI.  cY.  ' 
EQVITVM.  MAGISTRO. 

QVOb,  MAl'OtvM.  GiLÔRIAM.  PERPETVA.  GGNSTANTI(1_ 
tRtÀ.  RÈGES.  CHRISITÏANISSIM'03.  FtOE. 
iVSTIS.  AC.  PEtlClBVS.  ARMI5.  PART  AM. 

NOVIS  MttUTIS.  ET  INSIQNIBVS. 

DOMI.  FORIi(i_  ViRTVTIB.  AMP  LIf  I C A V ERl  T. 

hENRICVi.  MOiAbRANTÏVS. 

WAVAtlt  MlLITIÆ.  MAGISTER.  DESICNATVS. 

PATRI.  OMNIA.  P RÆStANTISSlMO. 
ïTATVAM.  EQVESTREM.  CVM  PARERGIS.  MILITARIB. 

.4'  IN.  PENINSVLA.  FRANCIÆ.  GALLIAR.  CORCVLO. 

NATALE  MOMORANTIANAE.  FAMIL.  SOLO. 

'•  DICAVIT. 

AN.  CHR.  CIO.  IDC.  Xll.  ElD.  Vf ILIB. 


Mais  commfiiulfi grandibitilnepcuteuiterla ncceintedcla 
mort,  aufliccgcncrcuxConneftablc  ayant  fcruy  glorieufement  Cx 
Roysdurancrcfpacedcfoixante  trois  années  dcccda  finalement  en 
IbnCouuerncmentdcLanguedoc  le  premier  ioutd’Auril  nulle fix  1614^ 
ccncsquatorze.Son  corps  fut  enterréà  Noftre  DamcduCiau  prés 
d’Alés,  en  l’Eglifc  du  donnent  des  Capucins  par  luy  fondez, 8e  fon 
coeur  apporté  en  l’Eglifc  de  faint  Martin  de  Montmorency.  Et 
t^uantaDamc  Lavrence.  de  Clermont  fa  vcuue, de  la- 
quelle il  n’a  laifTé aucuns  enfans.leRoy  Loys  XII  1.1‘honora  depuis 
pour  fa  vertu  de  la  charge  de  première  DamcdclaRoynedcFtancc 
8c dcNauarrcAnned’Auftricne  cfpoufcdc  faMajefté  Chrcfticnnc. 
ChargedontMagdclcne  dcSauOye  Veüned’A  N N E de  Mont- 
morency Connellable  de  France  auoit  efté  auparauant  pour- 
ucué  prés  de  la  Royne  Elizabeth  d’Aul^iiche  fèmmc  du  Roy  Char- 
les IX.àfonauenetncntcn  France,  conutie  a efté  défia  remarqué. 
Etdcuantclle  Lovyse  DE  ^»lo•RTMoRSNCYDâmedcCna- 
ftillon,fillc  de  GVi  lla  vME  Seigneur  de  Montmorency  l'auoit 
aufli  exercée  prés  de  la  Royne  Anne  de  Bretagne. 

■M,  ËNP^NS  DE  tlENRŸ  D V' C DE 

i /.fommorfMCjrJ.  cÿ*D’ A N T H O in  ETT  E 

■K  , ' DE  LA  Ma  RC  K fd  prcmieirc  fè^HU. 

ij.  H ERC  VLB  s DE  Mowtmorehc  YCortited’OIfemont, 

1 * futeteé  patHenry  III.  Roy  de  France  6c  de  PologneCapi- 
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noNT-  tainc  d'vnc  Compagnie  de  chenaux  légers,  pour  laqùelle 

MOREN-  ferment  entre  les  mains  des  Commiflaires  de  là 

Ptmoci,  Majellé  , eftant  aucatiipde  Thçfan  à la  telle  d’icellé  arme 

*“®  *‘*‘  de  toutes  pièces,  le  XVI.  iour.de  luin  raille  cinq  cents 

quatre-vingts  neuf. , Au  mois  de  Nouembre  enîuiuanc 
Henry  1 V.  Roy  de  France  & de  Nauarre  nouuellemenc 
venu  à laCouronnc  luy  oilroyaaulli  l'Eftat  de  Gouuerncur 
& Lieutenant  general  au  pays  de  LanguedoCj  à furuiuance 
deHENRY  Dvc  DE  MONTMORENCY  Marcfchal  de 
France  fon  pere.  Et  l’an  mille  cinq  .cents  quatre-vingts  vn- 
ze  il  fe  trouua  aufiege  que  le  Seigneur  de  la  V ailette  G ouucr- 
neurdcProuencemift  deuant  Grauefon.  Mais  peu  apres  il 
dcceda, fans auoir  ellé marié. 


PieuBtt , 


VALOIS. 

De  Fiancf 
au  baAon 
J'or , pote 
n balte. 


19.  Charlotte  de  Montmorency  a efté mariée  par 
contrat  du  v i.  iourde  May  millecinq^  cents  quatre-vingts 
vnzeauccCHARLEs  de  V alois  a prefent  Duc  d’En- 
goulefme.  Pair  de  France,  Comte  d’Auuergne  & de  Pon- 


thieUjCheualierdes  Ordres  du  Roy,  Colonnel  de  la'Ca- 
ualerie  legere  de  France.  Auquel  elle  a porté  en  dot  la  Com- 
té d’Alais,  au  lieu  de  la  fomme  de  cent  cinquante  mille  efeus, 
qui  luy  auoit  efté  promife.  Et  de  ce  mariage  font  venus  trois 
fus  entre  autres,  Içauoir  diMeniy  île  yalois  Comte  de  Lau- 
raraaisné  l’an  mille  cinq  cents  quatre-vingts  quatorze  , 
Charles  de  Valois  cy-deuant  defigné  Euefque  d’Agde , & 
maintenant  Comted’Alais,  & Louys  de  Valois  Comted’A- 
lais  mort  en  adolefcencc  l’an  mille  llx  cents  vingt-deux. 


19.  Margverite  de  Montmorency  efpoulà  l’an 
mille  cinq  cents  quatre-vingts  treize  en  la  ville  d’Alais  Mef- 
fireANNH  de  Levis  DuedeVentadour,  Pair  de  Fran- 
ce, Comte  delà  Voûte,  Baron  de  Donzenac,  de  Boulfac, 

Roche 
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Roche  en  Renier,  Annonay,  Cornillon,&  V auuert.Confeil- 
1er  du  Roy  en  fes  Confcik , Cheualicr  de  fes  O rdres , & Lieu- 
tenant general  pour  fa  Majefté  au  pays  de  Languedoc,  fils 
de  Gilbert  de  Leuis  Duc  de  V cncadouc.  Pair  de  France,  & de 
Catherinede  Montmorency  fa  femme.  Ce  qui  s’accomplit 
moycnnantla  difpcnfcobtenuedufaincSiegc,àraifonde  la 
parenté  trop  proche,  qui  eftoit  entr’eux.  La  conftirution 
dudotfut  de  cent  cinquante  mille  efeus,  pour  le  payement 
dcfquels  H E N R Y Dve  DE  Montmorency  Con- 
neftablcde France pere de  Margverite  tranfporta de- 
puis auDucAnnede  Leuis  la  Baronnie  de  Lers  affifc  en  Lan- 
guedoc, aucc  la  Seigneurie  de  Gouruille  en  Poitou,  par  Let- 
tres du  xx  1 1 1 ■ iout  de  Décembre  mille  fix  cents  vn.  Et  de  cet- 
tcalliance  font  venus  plufieurs  enfans , dont  l'aifne  Henry 
deLeuis  iptcCcnt  Duede  Ventadour,Comtedela  Voute,a 
efpoufc  Dame  Licffedc  Luxembourg  fille  puifnce  de  Henry 
Duc  de  Luxembourg  & de  Pincy , Pair  de  France,  & de  Mag- 
delene  de  Montmorency  Dame  héritière  dcThorc. 

ENFANS  DE  HENRY  DVC  DE  MONT- 

morency  I.  dunom,ürde  Lovyss  DE  Bvdos 
ft  fécondé  femme. 

19.  Henry  IL  dunom  Dve  DEMoNXMoRENCY&de 
Damuille,Pair  & Admirai  de  France,  aura  fon  Eloge  au 
Chapitre  prochain. 

19.  Charles  de  Montmorency  mourut  en  bas  âge. 

19.  Charlottb-Margverite  de  Montmoren- 
C;Y  a efté  donnée  pour  efpoufe  à Monfieur  Henry  DE 
Bovrbon  II.dunom,prcmierPrinccdu  Sang, premier 


DE  MONTMORENCY,  LIVRE  V. 


45* 

MONT- 

MOR£N> 

CY. 

BOVR* 

BON. 

De  France 
aabafton 
de  guniUea 


Prenuet» 

r*r  >“• 


HISTOIRE  DE  LA  MAISON 


Pair  de  France,  Prince  de  Condé,  Duc  d’Anguien  & de 
Chafteauroux  jComtedeClermont  en  Beauuoiüs , de  Soif- 
fons,  & de  Valéry,  Baron  de  Craon  , de  Rochefort,  & de 
Bommiers,  Seigneur  de  Bretucil , de  Muret , & autres  terres, 
lors  GouuerncurSc  Lieutenant  general  pour  le  Roy  en  les 
pays  & Duche'de  Guienne,  & maintenant  Gouuerneur  des 
pays  & Duchez  de  Berry  & de  Bourbonnois , Cheualier  5c 
Commandeur  des  Ordres  defaMajefté , apres  dilpenfe  ob- 
tenuedufaint  Siegeàcaufedelaconfanguinité  qui  eftentre 
eux.  Letraité  fe  lift  àl’Hoftel  de,Montmorency  le  Matdy 
III.  lourde  Mars  mille  ftx  cents  neuf,  fuiuant  la  volonté  de 
H E N R Y 1 III.  Roy  de  France  &de  Nauatre , en  prefence  de 
M.le  Conneftable,deCH  ARLES  de  Montmoren- 
cy Baron  de  Damuille,AdmiraldeFranceôc  de  Bretagne, 
& autres  Seigneurs.  Et  de  ce  mariage  font  nez  vn  fils,  qui 
porte  le  filtre  de  Duc  d'Jngmn,  &vne  fille  appelléc  Ame 
ie  Bourbon. 


I 
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P IMarotbrits  pbMoht- 
I M o R ( N c y mariée  à Aami  4t 
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atiecj  Ltujfi  dt  Luximbtmr^mtnktbBer’ 


Comme  de  Bncnne,  1 |,bcualicr  des  OrdresduRoy. 
& de  I-igny.  ^ 


Dame  .le  Pont-  I Diaac  de  Potners.  sUuh  Duc  de  BouiU 
arfy.Vouraigu,  ^ Ion,  Pnoee  de  Sedan, 

Neufciul^el . U elpoulâ  frsnftift  d«^ 

Fcrtc  Gaucher,  SaMrSan  fille  ucLouy^ 

& Hauruicouiti  Duc  de  Moorpenficr 
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Sedan,  Maief  Roucy, Seigneur  de  '*  *dntbtinttttdcls  . /*  u»rth  Marquis  de 

chai  de  Frame,  Murci,  Bretueü,  Tt»r.  I ^ Chcualicr  des  Utdics  dii 

Chei^iet  de  Germicny , Ac.  ef-  " j Roy,piciDier  Efcuyci  de  U Royoe. 

1 Ordre  du  Roy,  poufa  Mtfdelent  de  f Elsonor  Pb  Rcts  / 

^ ^'*L**^*Î^  J Dame  de  | Dame  de  Muret,  Bre-  I dt  Betir'  Çütwrj  de  B»m- 

cenc  Suillcs  de  Cont)-,  fille  d;  Ferry  I tueil , di  autre*  terres,  I éen  i rince  de  \Un  Prince  de 
la  garde.  deMailJy  Baron  de  I femme  de  Lmp  d}^  CunJé  allié  à J Coudé  comoiat 

I Conty,  dcde£««yy«^  Btmrbm  Prince  de  * ’ ‘ —> 

I dthftntmtttnty.  | Condé. 


A/arrib  Duc  de  BouiU  de  Bouilioo,  Prince  de  Sedan,  mort 
Ion,  Pnoee  de  Sedan,  | lànt  cnlan*  l'an  ijSI. 
efpouCi  Frs^ftéft  de  J chmrlttttdt  laUmrtb  Duchefie  de 
Btmrbtn  fille  ueLoujv  J Bouillon  , Ptineeflc  de  Sedan , pre* 
Duc  de  Monrpenfier  micic  femme  de  Htnrydt  U Tmf 
I Vicomte  dcTurcauc,  Marcfchal  de 

charité  dt  U Martb 
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tleau,Ame,8eUarit  Cbarltttt  de  Rtyi  f 
*fllc,  1 J,  *,«  d«eaK  en  Comieflt  de  Roucy,  I /,yw  J,  I,  Comte  Je 

de  Roucy  , Da-  1 icuneüe  mmitiFranfeit  lll.  | Roucy,  tué  a la  louruée  d'Arques. 

me  de  Pierre-'^  du  nom  Corme  de  Jaj  , j , . . . 

pont . Niff  le  Rnckcfonceut.  ^ Comte  de 

Comte,*  An.  ^ 1 

nop.fnt  llltdt  rK.,.ti«d,tiI,deec.  r d.G.et«d.d,  «tr,.  Slle  d Atmÿ 

é Amh.m.  de  di  i Aft  d.ll  le.  Hnr,  dt  SU,  Comte  Sog»,  de  B, ton,  et.nd  Mnllrede 

J.^eCkeoalier,  mMiiratlj.?.  de  U Rocktmupot., 

Seigneur  de  Damoifcau  de  Com-  - . , ■ - i ■ « 

Muret, Bretueü,  racicy, Baron d'Aqoi- ^ Comtede  la  Ro* 

Getmtgo,  . & i,.,,  d.  sa,  sei.  g-T  & d«  C.eoecant,  1 ekegu, on  nommé  l^c  * Pei.  de 

aatte.  tene..  .„eor  de  I.  -Roeke-  t keotdter  de,  O.dtesJ  t>“« . f ‘‘  ^ “V 

Leon  . Béton  de  do  Ro,  ,efp  A.,h.i<,  "d""  Slle  de  Clutle.  Comte  de 
tonooT.,*e  ePpou.  d.  P.»t  Md,,».-  <*  Oriedn. 
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laRockeroYi^  I ■'-t"”'**-  Slle  de  Matelihal  de  hm.  ■‘  Anj.mo,  Seigi^  de  Par- 
I Claude  Admirai  de  ce.  S'^* 
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IlAN 

II.  da 
aoiD 
Baron 
de  Mot 
morca* 
'T.li'»'* 
Cham- 
bellan 
de  Frâ* 
ce,  fut 
marié 
deux  * 
foit.  La 
1.  à 

Ittum» 

Dame 
de  ïof- 
feux,  & 
U x.à 
H0f' 
ftmitt 


Do  {.lit 

IlAN  Dl 
HoHrMo' 
R INCT 

Baron  de 
Niuel[e,dih 
<mcl  font 
tiTuf  les 
Comtes  de 
Homes. 


Lott* 
oi  Mont- 

MORINCT 
Baron  de  ^ 
FolTcnx  al- 
lié à Mitr- 
guerite  dtt 
yvMftimt 
herincre 
dudit  lieu. 


X. 


RotLANO 
oa  Mont- 
MORINCT 
Baron  de  ^ 
Foilcuz  ^ 
marié  à 
Lnyf, 
étOrgtm^tU 
Dame  de 
BaJiet. 


r J.  r 

C L AV  O t Dt 
Monthorih- 
CY  Baron  de 
Fofl'cux  cfp. 
Amu  À'AtùmSt 
DamedeThu- 
rj , d'od  font 
venus  les  Mar- 
quis de  Thuf7. 


Daa.Ui. 

Gyuiat- 

me  Baron 

dcMont- 

motencjr. 

elpouiâ 

Annt  ?»t 

Dame  de  la 

Roebepot» 

Damuille, 

Chaflcau- 

ocui',  Tbo- 

(é^ 


Oo  I R PI 

Montmo- 

RiNCY  ba- 
ron des 
Vvaltincs, 
duquel  ell 
dclccndu 
M.  le  C5re 
d'Ellcire  ac 
de  Moibe- 

Îue  en 
landres. 


7r«>  it 

AlMflM- 

mej  Sei- 
gneur d’££ 
couen.  . 


Lomjftitiitmt- 

motmty  femme  j 
dc/mwdf 
»r»y  dit  de  $. 
Simon  Cheua- 
hcr.  Seigneur 
de  Sandacourc. 


5- 


de  Mooioilbn. 


r 

Lovtsi  oi  s Icathsiini 

Simon  mariée àloiCLiaMONT 
Chutdi  dtCUrmirA  mariée  à latjues  de 
Chcuaiier,  Baron  j BuJos,  Vicomte  de 
Portes . Chcualier 
de  l'Ordre  du  Ro  j. 
LtMTtmt  Je  Cler- 
mont  ).reinn,e  de 
Henr)'  Une  de 
Mommoiciu/, 
Conodtablc  de  Fr. 
Amhtint  tit  Clrr- 
m«nt  Baiod  de 
Momoilbn. 


C]Mtrlt$ d*%.Siman  v 
Seigneur  de  San 

diicourt.cTp.  ..4II-  . , , , 

uïmeJe^ 

Clciy. 


I CUuiidtS.Simtn 


€. 

Lowsi  Dt  Btdci 
Icconde  fêoune  de 
Hmry  Duc  de 
Montmorency 
ConnclFablc  de  F. 
knihûiat-Htftm- 
Ut  dtSudet  Mar* 
qois  de  Pona, 
Cheualicr  des  Or* 
dres  du  Roy. 
ËsUhéfar  Jt  Bu* 
dût  Eucfque  d'Ag. 
de. 

Htnry  dt  Bmdtt 
Comte  de  S.Ptis, 


Baoieulles. 


Ltttyt  dt  S Sttnon 
Seigneur  de  San 
diicounen  parue, 

& d’Amblatnuille 
Chcualier  de  rOr-  f,  , 

d.=  doR<.,,c&.  Jj.','-’”,''' 
J ^Cb..ul,c, 

Crt^my. 


dncouti  & dcCle- 
iy,maiiéc  à Cfa«dr 
dtCrtijMy  Cheua-  , 
lier  de  l*Ordrc  du^ 
Roy  , Baron  de 


Amu  dtUent~ 
tturtnry  mariée 
en  i.lit  a Gml- 
Lmmt  dt  Is 
Met/t  Cbeua- 
lier, Seigneur  Çttuyftdt  JttUtttt 
de  Blcquin,  Ac  S alliée  a Cttrgtt  It 


/tMtnu  dt  Mit- 
mtrtrnty  femme 


S.  Simtn 
'ualier , Scign. 
de  Sandrjcouit  & 
d’AmblamiiilJe  al- 
lié a Aftrgmtnrt 
d'A/txt  dite  de 
Monceaux, 


r Cbsrlti  dt  Crtf^ 
Ciuualier , Baion 
de  BernicuUcs, 
comoint  auec/A* 
^HtliHt-EmmM4 
Otmffirr. 

MsgdeUntdtCn» 
ftty  femme  de  /»- 
fitu  dt  HomtbtMt- 
ntt  Chcualier, Sa* 
gneur  dudit  hen, 

& baron  de  Rtt* 
fons. 


dcEcÛTaiû  \ru^d  I,  p,v„^  f BjiwJc 

StigOf--*- ■'  . - I - 

r.  ^cual. 

* I.v<  m.  fci,rt. 

^ • ntdt  h 


Seigneur  de  Ra*  J fciruocde  CW#, 
dcual.  ? P Baron  de  Baf- 

fompiette,  grand 


Seig.  de  la  Tri 
mouille,  Dur 


Chtrltttt  Cnthtri- 
i laTrimmulle 


BaU'ompictrc , 

C heualscr  des  Or* 

, dicsduRoy.Ma* 

Maiit.d'Hofld  du  I relchal  dcFruce, 


Due  de  Louaioe. 


moudle,  Duc  | ^ 

de  Thouarx,  J Stttrb.»  Viia/J  ^"*3!  * 
PairdeFtaace.  IdeCondé.  ^ «ptcicnt  Prince  de 


Seigneur/ 
fruiiouille.  * f 


VjtoOndé. 


H I N R T Due  i dsifdt 
de  Monuno  I ^ Tiunouillc, 
réney  , Pair  & i.J^wc  de  Thouan. 
Conncflablc  de 

France,  marié  f Dua.lit 
eoi.lit  à An-  I Hi  N Rt  Duc  de 
tbtimttt  dt  U I Monimotency  & 
Mât'tk.  en  x.<J  de  Damuille , Pair 
ft  Admirai  de 
France. 


Anni  Dac 
de  Mont- 
morency, « 

Pair  St  Câ-  j kLtayftdtBtt 
ndlabk  de  I der , ^ en  t.  i 
France,  c6-  I £4MfVMr#  de 
ioiot  auee  ■ Cl^rawne. 
tAngdtUnt 


dtSâmyt, 


Ltttyft  dt 
Mtntmt- 
rtnty  ma- 
ricc  CO  t.  iir 
à Ftrry  dt 
MttBy  Bar5^ 
de  Conty, 

& en  s.  à 
Cafard  de 
CoUigny 
Seign.;ur  de 
ChalhlJoo, 


MtgdtUntdt 

Mntliy  Dame 


Chmrltttt-Métr- 
/wwedeM.  fem- 
me de  Htnry  dt 
Btitrifu  l’rince  de 
Condé. 


Htnry  Scignoir  de 
laTrimoullIc,  Duc 
dcThouait,  Pair 
de  France. 


Ftdtried*  Im  Tri- 
memiüt  Comte  de 
Benou. 


& Colortd  des 
Suifles, 

Htnrirtft  dtStf- 
fomyirrri  fêmine 
de  î tmtUen  d'Ef- 
ptntu  Seigneur  de 
S.  Luc  iChcuaact 
des  Ordres  du 
Roy. 


de  Conty,  cf  ÇutntrdtRtftTH.Ç^^’^^y  Coaii, 

pouûcU/e/  medcMurcTalIiéç  1 «1=  Condé,  | *"«•*  a CbarUt- 

dt  Rtyi  Set-J  Btmr-  A cClointaucc CSar  J " Mmrgmrttt  d* 

gnci»  de  Mu.  CW,.,  dA  J ■ 

ijCondc. 


Cttherint  dtBtf» 

ftmfUrrt  manéeS 
r«iuw#M^  U yt- 
ntmr  Comte  de 
Tilücri. 

L 

r 

I Henry  dt  Btmbtm 


ititr  Ctthnint  dt 
I /a  Z runeaiii!#. 


CtfftrdtCtSt-  fd  t'r-  vr«  j 

/V  Seigneur  de  ( ^rtnfûit  dt  CtlU-  ^^dCoimedc 
Chaliiüon.Ad.  |/V  de  ÇoHigny, Seigneur 

mitai  Je  Ffice.-S  ChaAillou,nunci  j <Ie>.haitillon.Ma- 
conioint  auec  1 dAtüyS  ^ France, 

• I allié  a i>#. 

ntt. 


alii 

L'" 


Mtmtmtrcntj. 


Lttntrdt  Bturht» 
femme  de  PhtUf^ 
ft  Cuiütutmt  dt 
Hm^sh  P no  ce 
d’Orenge. 


Digitized  by  Google 


eJrTRE  T yi RENTE’  DE  LOFTSE  DE 

dos  Duchejfe  de  Adontmorency , (ÿdefes  enfans. 


‘BV- 


ANNX  DI 

i O y • Y 1 1 
Ticoade 


ItAN  DI  Bv. 
D O t Biron  de 
l’ones  par  le  de* 


fcinme  di  J ces  dcl«  trois  fie-A 
1 r»  *rn/inr«S 


Tmiiayd 
DI  ByDCS 
Baron  de 
Portes. 

Uâ»nê  dt 
J0jtmft  ma- 
ncca  N. . . 
de, la  Bail* 
me  Comte 
de  Mont 
reueù 


T A N- 
Meuvy 
Vicora* 
te  de 

loyeu - 
Te  fils 
dcLuu* 
ys  II. 
du  nô 
Baron 
deloj- 
cule , 

^ui  fut 
créé  _ 
prennet  I 
Vicfice  I GuHUumt 
de  ce  I Vicomte  de 
lieu  par^  loyeufc  ef- 


let  aifhn  efpoufii 
t«Uyf$  dt  PtMTtt* 
lit. 

Chêrltidt  Budts 

Dans  lignée. 

CmtlUumt  dt  Su  • 
dos. 

Nitolts  dt  Bsidot. 
Tfnb*md  te  An- 
rhtint  dt  Bstdas. 


r J* 

lAQ^j|a  D ■ B V* 
D O s Vicomte  de 
Portes , CKoialicr 
de  l'Oidtc  do 
Ro)r,  Gemdiiom- 
me  ordinaire  de  fa 
Chauihic,&  Cou- 
uetneur  du  Pont 
S.  EPpiit  :aUté  i 
CmthttsHt  dt  Cltr- 
mostt, 

GstiruBt  dt  Bttdtt 
fciumedu  Scigo. 
de  Lnûan, 

ItâttHt  dt  Sudtt 
mariée  au  Scign. 


LovYSk  DE  By- 
Dos  ». femme  de 
Htnrj  Dut 


5- 

H EN  K Y Duc 
de  Montmoria- 
cy  te  de  Dâuille, 


J Mommorenti , < Pair  ti  Admirai 

.*  O...../- *.  .l-r,,»..-  ,ii,i; 


CahitUt.  Sitrit.  (de  Rozillc». 
Mtgdtltnt,  3c 
Ittitstt  dt  Bstdts 


Chtrlts  dt 
Itytmft  £• 
iicfijuc  de 
S.  pWut. 


ie  Roy 
Charles 
Vil.  & 
d'Aime 
de  LoUi 
CCI  là 
femme, 
clpoufa 
91«irib« 
dtjmr 
, MIS  fil- 
le de 
Guil- 
bume 

ia- 

SacQt 
c 

Tour- 


fouC*Asmt\ 
dtBalfut 
fille  de  Ro« 
ben  de  Bal- 
lâ«  ChetU' 
lier , Sencf- 
chai  de 
Beaucaire. 


C Lttejt  dt  loyimft 

Imoïc  a la  bataille 
de  Pâme  auaot  Ton 
ipcre. 


Pau  8c  Connefta- 
b!e  de  Fianse. 

AnrhtÎHt^TiertH 
htdt  Budot  Mar- 
4]ui$  de  Portes. 

dt  Budoi 

Cotute  de  bine 
Ptu. 

StlfMtsr  dt  Bst- 
dtt  Eue  (bue 
d'Ag.!.. 

Mttst.MMTgMtrùt, 
Lutrtmt  dt  S. 


de  France,  allié  à 
Afn'iC-  FtUtt  dtt 
yrfiut. 


6. 

N.  . . . de 
Bourbon 
Doc  d'Aa- 
guicn. 


Chtrltltt-Mtr-  | 
gsttriit  dt  Uestt.J 
mtrtntj  femme  | 
de  Htnry  dt  Anne  dc 
Btuilton  Prince  | Boorbon. 
^dc  Condc,  V.- 


f~Chtrlti  Vicomte 
de  loyeiilèmané  à 
Fwfttft  dt  hiu.  1 
Un  fille  d-Amkoi  Vicomtt  de 

Harnn  " ^ Jgjçofç  pg  fg, 


oe  Baron  de  Bref- 
fieux  , Lteutenant 
pour  le  Roy  en 
Dauphiné. 


Ltuyt  dtUjtuft 
Euefijue  de  (jiqt 
Flout. 


GtuIUmmt  dt  /. 
Euef^oe  d'AUech. 


né, de  eut  pour  he- 
ritier le  Seigneur 
de  S.  Sauneur  fon 
oncle. 


fGmlUmmt  Vlefite 


/rnud* Sei- 
gneur de  S.  Sau- 


Ltmyt  dt 
lojtmft  Sei- 
goeurde 
Botheoa 
Chainbrlla 
du  Roy,  lut 
matié  deux 
fois,  la  t.  à 
itÆsme  dt 
BoMrtm  fil,"^ 
l«  de  Iran 
II.  Comte 
de  Veodof- 
me,  &la g. 

a Tftttsm 
dt  Hsilmim. 
llacquifl  la 
Comté  de 
Giandpré 
de  Henry 
V.de  Boiflcie. 


Du  t.  lie. 


Annt  Duc  de 
loyculê.  Pair  8c 
Admitaldc  Fian- 
ce.Gouuetneur  8c 
Lieuccnani  genc- 
l.l  pow  leio,  rmn.n,,,  Cn 
en  Normandie , ‘ 

efp.  MsrgMirut  dt 
Lttrtsnt  leur  du 
Duc  de  Mcrcceut. 


Trtnfoü  Cardinal 
deloyeufc, Arche- 
uclôuc  dcTou- 
louie,  puis  dt 
Roiicn. 


Marclclial  de 
France, efp.  Mttrit 
dt  Bttmmtj  fille 
de  René  Comte 

ft  dt  Vttfssu  Da-  I aTfbbeau  de  Sa- 
me  d'Arquet.  | 


de  loyculê , Lieu- 
tenant general 
peur  le  Roy  au 

Gouotrnemait  d. j j,., 

ucte  Aoue,  Cote 


Dui.lit. 


Cstthtristtdt  Uy-  r Astdrtdt  BrtuKMs 
tttft  femme  stBstt-  I Seigneur  de  Vil- 
mtmddt  BrssUMt^  lart,  Adin.ral  de 
Baron  d'OiTc  & de  \_fraace. 

Maubcc. 

Çlittertdt  Itytuft 
Marclchalde  Câp 
du  Rrgiincutdc 


thtrnst  DochWTê 
de  loYculc,  C6- 
tcflcdu  Boncha- 
gc, mariée  en  t. 
nopces  à Utnry  - 
dt  BtttrU»  Diic<  penfif.  «c- 
de  Montpenficr:  | 
puis  en  t.a  Céan 
Iti  dt  Lttrtmt 

Duc  dcGuife, 

Pau  de  France, 

Gouuetncur  Âc 
Lieurenant  ee- 

Mu.ftW'd.  -I  “‘•‘1  I' 

r..n«,fui  marie 

à Ctthtrtstt  dt  I 
Ntgtrtt  feur  de  ^ 

M.  d'Efpemon, 

& lè  tendit  depuis 
Capucui. 

Pitrri  dt  Ityttt  • 

fi- 


du  Bouchage,  t:J 

MarrfeW  .1.  ». 


Rottrt  dt  Itytuft  ('^•"(*»d  dtltytu. 
Comie  de  Grand-  I A Comte  de  Grâd 
^tkeÇp.hîurgstfri.j  P*^.  *lbc  » Anntj 
•‘dtBtrbtnftn&\^  fille  du» 


ic  de  Jean  Sagn 
de  Cany, 


/«A»  dt  Itytuft 
Abbé  de  BcUeual, 
8c  Gland  Archi- 
diacre du  Mans. 

c 


Autbtiutdtltjm- 
ft  Seigneur  ae 
Verpeii  eomoint 
I aoec.  Magdeleoc 
ijlc  Lyon. 


ChampagiK 


Ctilttrint  dt 
/aji#»»/»  Rcligteu- 
feà  ALCtuy. 


Htnrietft  de 
Itytuft  femme  de 
ChtrUs  dt  Lt- 
sto/utsin. 


Seigneur  de  lours.  | Cluudidt  Itytuft 
Coin  te  de  Grand- 

fré,  Cheiialirr  de 
Ordre  du  Roy,, 

GoDuerneur  8c  | 

Ueucenanr  gene-  [ 
ral  pour  (à  Maje-  I 
fté  és  YilJes  & I Murgutritt  dt 
Souueramctcr  de  j Itytuft  alliée  ai 
Moufon  fi:  de  i Baron  dcMil- 
Beaumonten  Ar-  I landon  & du 
, cône, marié  à pA».  Pefeher, 
yjtètrtt  dt  Stux. 

M M m 


Utrit  dt 
Bturttm 
Duchefiè 
de  Mom- 


M.  Gtfitn^ 
Ittn-tu- 

pttfii  dt 

FruuttJhiC 
d'Anjou, 
iVete  TOi- 
que  du 
Roy  Loutf 
XIll. 


Dut.  lit. 


Fruuftit  dt 
I-trrtunt 
Prince  de 
louuilie. 


Htnry  dt 
forruint 
Abbé  de  S. 
Di-nys  fit  de 
Fefeamp. 


Chsrltt. 

Ltuyt  dt 
Lorrumt 
Duc  de 
loyeafe. 
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W ONT- 
MûREN- 

ly.  H EN  RX  II.  Dr»  NOM  Dire  DE 
Montmorency  de  Damuille , premier  Baron,  ‘Vair,  çÿ 

uddmiral  de  trance,  Cheualter  des  Ordres  du  Roy,  Con- 
feilleren  fes  Confeils,£apit aine  de  cent  hommes  d' armes  de 
fes  Ordonnances , G ouHerneur  (^Lieutenant  general  pour 
fa  Majejîé  au  pays  de  Languedoc:  Comte  de  Dammartin 
Qf  d’Offemont , Etcomte  de  Melun  (ÿde  ‘Tancaruille,  Ba- 
ron de  Chafleaubrient,  de  Ca  ndé,  Derual,  IJfé,  Fere  en  Dar- 
denoü , "Préaux , 1‘ IJle-Mdam , Metlo , (^c.SeigneurJt  Ef- 
couen , de  Lhantdlj,  Vilkers  le  Bel, Vigny, LongueJfe,Bmre, 
Maintenay,  ç^c. 

Chapitre  VI. 

/ 

C E s T vne  grande  gloire  à ce  ieune  Seigneur  d’auoir  eu 
pouranceftres  tantdcGouucrncurs,  Admiraux,  Marefehaux, 
grands  Chambellans,  & Conneftabks  de  France.  Mais  les  rares 
&eminentcsqualitczd’cfprit&  de  nature,  qui  rcluifcnt  en  fa  per- 
fonne,nelercndcntpasmoins  recommcndable.  Il  nafquit quelque 
temps  apres  que  Henry  Dve  de  Montmorency,  Pair 

& Matcfchal  de  France,  fon  pere,  eut  elle'  pourucu  de  l'Ertat  de 

HEN  R xConneftablc  ; & fut  tenu  au  bapcefmc  par  H e N R y IV.  Roy  de 
iin.  dcFrancc&deNauarred’heureufememoire,  furnommé  le  Grand 
& l’incomparable,  qui  luy  impofa  fon  nom.  Des  l’an  mille  cinq 
picu^s^'  quatre-vingts  dix-fept  feu  Monfieur  le  Conncllablc  obtint 
r»g  !■!  pour  luy  la  furuiuance  du  Gouuerncment  de  Languedoc  : la  pru- 
dence du  Roy  cftimant  ne  pouuoir  alTcz  gratifier  ce  hen  CovsiN 
BT  F I LEE V L, en quiles vertus paterncllcscommcnçoicntà éclater 
1598-  deuant  les  années.  Les  Lettres  furent  lcucs&  cnregiftrées  l’an  d'a-" 
«to"«Tpresàla  Cour  des  Aydes  de  Montpellier,  le  Duede  Ventadour  y 
iwl  prefidant , afiilhnts les  Eucfques  d’Agde  8c  de  N ifmcs.  Et  l’an  mille 

1J99.  cinqccntsqiutre-vingtsdix-neuf  faMajeftédonnaau  mcfmc  Sei- 
Eittiucs.  gneurleGouucrncmentparriculier  delà  ville  de  Narbonne. 

‘ .- . Le  Roy Lo V YsXlIl. lepourueut auffi  dcl'officed'Admiraldc 

xu/'^^  France,  de  Brctagne,&  dcGuienne.par  la  dcmilTion  de  C h a R- 
LES  DE  M o ntmo  R E N c V Duc  de  Damuillc  Ion  oncle.  Au- 
oflncc  il  futrcccucn  la  Cour  de  Parlement  le  x.iour  de  luillct 
16  IL.  mille  Incccuts  douze.  Et  de  là  le  Roy  8c  la  Roync  MariedcMcdicis 

là  mère 
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de  montmorency,  LIVRE  V.  4«, 

fa  merclors  Régente  voulants  l’honorcr  de  l’alliance  d’vncMai-woNT- 
fon  conuenable  à Ùl  race , luy  firent  attefter  fes  dcfirs  deflus  celle 
desV  R s I N s,  qui  parmy  les  plus  puilTantes  d'Italiefcft  toufiours 
conferué  letiltrc  de  gcnereulc-Car  au  mois  de  Décembre  fuiuant  pi™","’ 
leurs  Majeftez  traitèrent  mariage  entre  luy,  & excellente  & ver- 
tueufe  Princefle  Mari e-F elice  des  Vrsins  leur  proche 
parente,  petite  fille  de  Paul'Iourdain  Vrfin  Duc  de  Bracciano  &c 


! 

i 


1 

I 


vrsins. 


gcnc4r  de 
gncoUcf  de 
4 pièces,  afl 
chef  d'ei* 
genc  char* 
ec  d'Tae 
io(è  de 
eueelics 
rouftenuc 
d'oi. 


d'ElizabcthdeMedicis,&  fille  d’excellent  Prince  Virginio  Vrfin  & 
de  Fuluia  Peretti  niepee  du  Pape  Sixte  V.  Pour  l’accompliffcment 
duquel  mariage  ce  Seigneur  pafla  des  lors  procuration  à Mcflite 
François  des  Vrfins  Seigneur  deDou,  Baron  de  Neuilly,  & Mar- 
nuis  dcTreyneljCheualicrdes  Ordres  du  Roy, pour  en  fon  nom 
fiancer &e(poufcrIa  Princefle  par  paroles  deprefent. 

Cependant  M.  le Conncftable defirant  veoir  la  grandeur 
defon  fils  affermie  deuant  fa  mort,  fedcmill  entre  fes  mains  delà 
Duché  & Pairrie  dcMoNTMoRENCv,  donc  il  fift  hommage  au  s 6 i j. 
Roylc  XXIX.  iour  de  luillet  mille  fix  cents  treize,  & le  vi  1 1.  iout 
d’AouftfutreceuauParlement  en  la  dignitédeDuc&  Pair  de  Fran- 
ce. Puis  il  fucceda  encore  au  mefme  Conneftable  en  la  Duché  &c 
Pairriede  DamuilIe,ComtédeDammartin,&  autres  grandcs&ri- 
ches  fcigncuries,defqucllesilprefla  pareillement  foy  Se.  hommage  preoKs, 
au  Roy  le  vi.  iout  de  May  mille  fix  cents  quatorze;  & de  làs’achemi- 
na  en  Languedoc,  pour  prendre  pofleflion  de  fon  G ouuetncmcnt.  ' * 
Madame  la  Duchefle  d’Engoulefme  venue  de  François  Dvc 
De  Montmo  renc  vPair  & Marefchalde  France,  oncle  de  ce 
icuneDuc,luy  dclaiffadeplus  par  Lettres  du  x.  iour  d’Aouft  mille  j. 
fix  cents  quinze,les  Capitaineries  du  chafleaudu  Bois  deVincennes, 
ScdelaTour  de  Beauté, que  plufieurs  de  fes  prcdeceflcurs  auoienc 
écfia  tenues  auparauant.  Auquel  an  d’ailleurs  il  efpoufa  en  perfonne 
la  Princefle  M arie-Felice'  des  Vrsins  àprefent  Duchefle 
éc  Mon  TMORENC yScdeDamuille,  qui  fiftion  entrée  folcm- 

M M m ij 


MONT- 

MOREN- 

CY. 

1617. 
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ncllcà  MontpcIlierleDimanche  XVIII. lourde  luin  mille fix cents 
dix-fept.  Le  Roy  l'honora  aulfi  de  l'Ordre  de  Chciulcrie  du  S. 
Efprit  au  Chapitre  cclebte  à Paris  le  dernier  iour  de  l'an  nulle  fix 
cents  dix-neuf,  & le  premier  de  l'an^  nulle  fix  cents  vingt.  Et  en 
fuite  de  cet  honneur,  la  crainte  des  troubles  imminents  rappcllale 
mefme  Duc  en  Languedoc,où  durant  trois  années  entières  ila  don- 
né autant  de  preuues  de  fon  alFeâion  au  feniice  de  Dieu , & de  l'on 
Prince,  qu'il  s'eft  prefenté  àluyd'occafionsd’y  employer  fes  biens 
& fa  vie.  Car  non  feulement  il  y a foutenu  la  guerre  à fes  dcfpcns 
contrelesennemysde  l'Eglife&du  Roy,  mais  a exécuté  courageu- 
fementplufieurs  entreprilcs  genereufes,  qui  ont  eftably  l’immorta- 
lité defon  nom  fur  la  grandeur  de  fes  proüefrcs,&rchauiré  le  luftre 
de  là  Famille  par  les  oraues  exploits  de  fes  armes.  De  forte  qu'il 
en  a rapporté  d’vnerare  viéfoire  le  double  trophée  de  pieté  & de 
vaillance,  enrichy  dcl’honorablc  pourprede  fon  fang,  5c  des  playes 
glotieufes  qui  marqueront  éternellement  fà  valeur. 
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DE  MONTMORENCY,  LIVRE  V.  4<5j 
^ JR  ENTE'  DE  MJ  DJ  ME  MJRIE-FELICE 
desTrfins  Duchejfe  de  Montmorency  deDamuiUe. 

I.  ('  1.  r 3. 

EtlSAftiTH  DI  IVjRCtNIO  V K S t N I M A R I l'F  8 L I C E DlsVft» 
M £ D IC  I S femme  de  | Duc  dcBracdano  con-  | s ins  fcmmcdeHi’w^;)» Duede 
Pavi-Iordain  joint  pat  mariage  auec<^  Montmorency  & de  Damuille 
Vrsin  Duede  Brac- 1 Prrrtn  nicpcc dn  I ''  ' n.:_o-  i 

ciano.  Pape  Sixte  V. 


1 1.  du  nom,  Pair  & Admirai  de 
France. 


r 

François  di  I 

VI 10  I cis  grandDuc  I W AR  I B d 

IcTofcaneaUicà  lesa-j  ® ‘ 


F 
M 

dcTofcane 

Ferdinand  I.  & (eue  de 
Maximilian  U.  Empe- 


Co  smb  db 
M 1 D I c I s 
Duc  de  Flo- 
lence  , créé 

Çand  Duc  de 
ofeane  par 
le  Pape  PieV.^ 
cfpou(â  EleO' 
No  R X>  ■ 

To  t E D I dllc 
de  Pierre  de 
Tolède  Vice- 
Roy  de  N a- 
pies. 


Lntrett  dt  T^Udids  ma- 
riée Duc 

de  Fenarc. 


M 1- 

femme  de  Hen- 
furnommé  le 
Grand , Roy  de  France 
de  de  Nauarre. 


Fa  R D I N DI 

M I O I c 1 $ grand  Duc 
deTofeane apres  Fran- 
çois Ton  frère , efpoufa 
Cbnfimt  deUrutne^Wt 
de  Charles  III.  du  nom 
Duc  de  Lorraine  ,&de 
Claude  de  France. 


tUtntr  dt  Medûù  ma 
riée  à de  C*ii-  ^ 

n^d^iee  Duc  de  Alan- 
touë. 


Co  s M 1 DI  Ms- 
o icis  11.  du  nom 
grand  Duc  de  Tofcanc, 
conjoint  aueeWarir- 
TilegdfUne  ^^nfirifbe 
fille  de  Charles  Archi- 
duc d*  Autriche,  Duc 
de  Scirie , 6c  de  Maiiê 
de  Bauieces. 


Lovys  XIIL  Roy  de  France 
& de  Nauarre  marié  à ^nne 

fillede  PhilippellI. 
Roy  d’Efpagne. 

GéfloH-IeéH-Béftifie  de  Frdnee 
Duc  d’Anjou. 

EH\4beth  deFréace  femme  de 
Philippe  IV.  Roy  d'Elpgne. 

Citriftsnede  Fr  «rrr  alliée  1 yi&*r- 
^medé  de  Sdütye  Prince  de  Pie- 
Unonc. 


Frénçeii  de  CeH^dffte  Duc  de 
Mancou'e. 


F^rSnând  de  Cenr^tiffK  Cardinal, 
puis  Duc  de  Mantouë. 


yintent  deCen\à^  Prince  de 
Mantouë. 


7>1âri»erite  deCen\4^ue  (econde 
femme  de  Henry  Duc  de  Lor- 
raine & de  Bar. 


THORE’. 
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18.  GVILLAVME  DE  MONTMO^ENCT 
Cheualitr de  [ Ordre  duRojfionJeiüeren fon  ConfeirPriué, 
Capitaine  de  cinquante  hommes  d'armes  des  ordonnances 
de fa  Afajefié,  çÿ  Colonel  general  de  la  Cauaüerie  legere  de 
'Piémont,  Seigneur  de  Thoré,  de  Dangu,  Adontberon,  Sa~ 
uoijy,  Adacy,CandelM,(fc. 

Chapitre  . VII. 

IL  cftoit  cinquicfmc  fils  d'A  nneDvc  de  Montmo- 
R E N c y.  Pair  & Conneftabic  de  France, & de  M agdclcnc  de  Sa- 
uoye  fa  femme,  & a feruy  dignement  les  RoysCliarles  I X.  Henry 
1 1 1.  &Henry  IV.  faifant  voir  en  plufieurs  exploits  des  marques  de 
1 5 é 1.  fonhardy  courage.  Apres  labataillc  de  Dreux, où  G AB  RI  E L de 
Montmorency  Seigneur  de  Montberon  fon  frere  fut  tue,  le 
RoyCH  ARLES  luydonnalaCompagniedecinquantclancesdcs 
d.’  ordonnances,  laquelle  il  conduifit  au  voyage  que  fa  Majcfté  fift  à 
1 5 é J.  Bayonnel'aiiM.D  ixv.llalliftaauirideuxansaprcsàlabatailledcS. 
Denysaucc  M.  le  Conneftable  fon  pere.&parlamort  d’iceluyde- 
uint  Seigneur  dcThoré  enTonnerroiSjdc  Gandelus, DangUjMont- 
beron,Macy,la  Pruneau  Pot,& autres  terres.  Seruit  d'Efeuyer  tten- 
’"■  chant  au  feftin  nuptial  du  mariage  de  la  Roync  Elizabeth  d'Auftti- 

O che  célébré  àMaizieresl'an  m.  D lxx.  Eten  fuite  tint  rang  tant  à 
l’entre'e  du  Roy  en  la  ville  de  Paris  qu’au  Sacre  & Couronncment,Sc 
cnamùa  àl’entreedelaRoyne.  Le  mefme  Roy  Charles  l’honora  pour  fa  va- 
Moi  i'j-  IcurduColliepdefon  Ordre,  & lefift Colonel  general  de  la  Caual- 
lerie  legere  de  Pie'mont  pat  la  demiffion  du  Seigneur  de  Damuille 
Marefchal  de  France  fon  frere.  En  laquelle  charge  il  rendit  aulll  de- 
puis plufieurs  preuues  de  fa  fidelité  au  Roy  Henry  1 II.  Et  entre  au- 
tresaéfionsplusdignesdc gloire  il  reprift  mefme  la  ville  de  Scnlis 
fur  les  rebelles  durant  les  troubles  de  la  Ligue. 

I L fut  marié  deux  fois.  Car  en  premières  nopces  il  cfpoufa  dés 
HvMiE-  l’anM.D.LXi.  Leonor  de  Hvmi  EREsfillevniquede  lean 
REs.  Seigneur  de  Humieres  Cheualier  de  l’Ordre  du  Roy,  & de  Si- 
doine de  Meruillier fille  d’honneur  de  la  Royne  Alienor  d’Auftri- 
fiat  de  û-  che,  & niepee  de  Charlotte  de  Humieres  femme  de  François 
DS  Montmorency  Seigneur  de  la  Rochepot,  Gouuerneut 
de  Paris.  Laquelle  L Eo  n o R eftant  effrayée  du  fupplicc  qu'on  fit 
fouffrit  à Poltrot  pour  auoir  occis  François  de  Lorraine  Duc  de 
Guifel’anM. D.  Lxiii.  cheut  toute  pafmée,& mourutincontinent 
aprcsjfanslaiffer  enfans  de  ce  Seigneur  deThoré  fon  mary. 
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P A R Qv  O Y depuis  il  reprint  vne  fécondé  alliance  auec  Dame  thore*. 
Anne  de  L alain  fille  de  feu  Anthoine  deLalain  Comte  de 
Hochftratc,  Baron  de  BorifclejChcualier  dcl'Ordrc  de  la  Toifoii  .*». 
d'or,  & de  Leonor  dr  Montmorency  {à  fécondé  femme,  Dame 


De  guful- 
les  a 10.  'îo*. 
aéges  d'il- ' 
grnt  en  pil, 
4.  > bme 
en  la  I.  lo- 
icngc  d‘'n 
lyon  de 
gueulles. 


heriticrede  Homes,  dcMontigny,  Vvimes,  & autres  terres.  Le 
traite'  demariage  fut  fait  le  Mctctedy  un.  iour  d’Odlobre  mille  1581. 
cinq  cents  quatre-vingts  vn,  auquel  adillcrcnt  François  de 
Montmorency  Seigneur  deHallot.lAQVES  de  MoNT-p»g  ii*.’ 
iioRENCY  Seigneur deCrcuecœur, & Lov  Ys  de  Montmo- 
rency Seigneur  de  Bouteuillc,  coufins  du  Seigneur  de  Thore'. 
Leonor  de  Montmorency  Comteife  douairière  de  Hochfttate  y fut 
auHIprcfente, 8c  donna  pour  dotàfafillclcs  Baronnies, terres,8c  Sei- 
gneuries de  Montigny  en  Oftteuent,  Vvimes,  Hachet  le  grand, 
Licncourt,  6c  Bcllencourt,fituecs  au  pays  d'Archois.-promctcanc 
d'en  faire  confirmer  le  don  par  Guillaume  de  Lalain  Côte  de  Hocli- 
fttatefonfils. 

De  cedeuxicfmcmariagcnafquicvnefillcàGviLLAvME  de 
Montmorency  Seigneur  de  Thoté,  qui  demeura  ieune  en  la 
gatde  de  fit  mcrc.  Car  Anne  DE  Lalain  deceda  feulement  au 
mois  de  Feurier  m.  dc. x u i.  ayant  furuefeu  dixhuit  ou  vingt  ans  1613. 
fonmary,lequelàdilFetcnce  dc  fes  frères  brifa  les  Armes  dc  Mont- 
morency d’vnc  £lf  oille  d'argent  dc  cinq  raiz  fur  le  haut  dc  la  croix. 


19.MACDELENE  DE  MONTMO- 
rency  Ducheffe  de  Luxembourg  de  “Viney  , Dame 

de  Àiontberon , de  Thore , Dangu , Sauoify,  ALaej,  Neelle, 
(jandeltu,  Liencourt,BeIlencourt,  çÿc. 

Chapitre  VIII. 

CEtte  DamcfillcvniquedeG VI LL avme  de  Montmo- 
R EN^YScigneur  dc  Thoré,6c  dc  Dame  A N ne  de  La- 
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tho“rb-,  l a I K fa  fécondé  femme,  aefté  mariee  auec  Melürc  H eh  R y Duc 
DE  Lvxembovrg  & dePiney,Pairde France,  PrincedeTin- 
gry,Comcede  Briennc,Liney,Roufry,ac  Roûiay , Souucrain  d’Ai- 

LVXEM. 

BOVRG. 

D*argent 
au  Ijrou  de 
gueulles  or- 
nté,Ufa(1è, 

8c  COUXOQ' 
ne  d'or,  la 
queue 
paHce  en 
iâucojr. 


cremont.  Baron  de  Vendœuure  & de  Rameru,  Capitaine  de  cent 
v»yti  la  Kommcsd’armesdesvicillcsotdonnancesdeFrancCjfon parent  au 
troificfmc degré. Lequel  auoit  pourpere  FtançoisDuc  deLuxeoi- 
îîSio'r  t>ourg  & de  Piney,Comte  deBrienne,de  Rouifyj&Lincy.Chcualiet 
Ordres  du  Roy,  Confeiller  en  fes  Confeils,  Capitaine  de  cent 
rency.pag  hommcs  datmcs  des  ordonnances;  & pour  mere  Diane  de  Lorrai- 
■ ne  fille  de  Claude  de  Lorraine  Duc  d’Aumale. 

L E contraéF  de  ce  mariage  fut  paifé  le  xix.iourde  luin  mille  cinq 
cents  quatre-vingts  dix-fept,  en  prefence  d’A  nn  b db  La- 
>5  9 ?•  LAiumerc&tutricedeMAGDBLENB  de  Montmorhn  cy. 

■ Et  en  font  iiTues  deux  filles  feulement , aifauoir  Marguerite-Char- 
lotte de  Luxembourg 3.  pictent  Ducheifede  Luxembourg,&  de  Pincy, 
mariee  à Leon  d'Albert  Seigneur  de  Brantes,  Confeiller  d'ERat, 
Cheualicr  des  Ordres  du  Roy,&  Lieutenant  commandant  la  Com- 
pagnie des  deux  cents  cheuaux légers  delà  garde  de  fa  MajcRé,  Sc 
Hift.  i,  U Liejfe  de  Luxembourg  femme  de  Henry  de  Leuis  à prefent  Duc  de 
tMxemiliu,  Ventadour,  Pair  de  France,  Comte  de  la  Voute,Baron  de  Donze- 
<■  *•  n JC  Madame  leur  mere  décéda  au  mois  de  Décembre  mille  fix  cents 

1615.  quinze,&  fut  enterree  en  l’Eglife  des  Cordeliers  de  Liney , où  Mcf- 
fîre  Henry  de  Luxembourg  leur  pere  receut  aulli  l’honneur  de  la  fe- 
pultute,efbmt  mort  lexxi  ii.  lourde  May  milleilx  cents  feize. 
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LES  S EiqNEVRS  ‘DE  CROISILLES, 
de  Vvancourt,  Alolimont,  jimongies,  Rufiptus, 
Nieucappelle,  NeuutUe,^  Hubermont. 


Depuis  tun  m.ccccxx  vm.  iufques  à présent. 


Philippe  de  Mohtmorenc  y Seigneur  de  Croifillesporta 
les  Armes  de  Montmorency  brifccsd’vn  lambel  d’argent  pour  dif- 
férence. Mais  ANTHOiNEfon  petit  fils  quittant  le  lambel  mift 
fut  le  milieu  de  la  croix  vne  lofenge  d’or,  laquelle  brifeure  fut  rete- 
nue depuis  par  Tes  fucceiTcurs. 
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Table  généalogique  de  la  I.  Partie 
du  Liure  VI. 


PHiLirrE  DS  M O N TMo  R c NC  Y SeigDcur  CroifiUes, 
de  Coarrier es,  & de  Bouts. 


Marc  de  Montmorinct 
Seigneur  de  CroiAlles. 


r “ 

A N T K O 1 s i 


.JL 


Hvcvbs  oe  Montmo-  Gertrvde. 
R 1 n c Y Seigneur  de  Bouts. 


DI  Montmorency  Marti. 


Seigneur  de  CroUtUes. 

L_ 


Marc  VERITE. 


Bavdovin  de  Montmorency  ArcusdeM.b.  HuberedeM.b. 
Seigneur  de  CroiAlles. 


Georges  deMont- 
M O R E N c Y Seigneur  de 
Croiülles. 


Françoise.  Charles  Iaqves.  Bavdovin 
leanne.  dbMont.  laqueline.  dbMonth. 
Anne.  Seigneur  de  Anne.  Seigneur  de 

Marguerite.  Neuuille.  Hubwimont. 


r- 


PHILIP-  IlANNE  DE 
PE  OE  M.  Montmorency 
Seigneur  Dame  de  Ctoi< 
de  Vvan- Ailes,  ComrclTc 
court.  deMiddclbourg. 


GviLLAVMl  CatHB>  IaQJTB-  MaRC  Maf' 
DE  M O N T M O-  r'x  K E Da- 1 1 N B Da-  Seigneur  guéri* 
RBNCY  Sei*  medeGci*mc  de  de  Hu>  te. 
gneuc  de  Ncu*  matés.  Baen-  ber* 

i 


II. 


Giorges  de  Adrian  de  M.  lean«fiaptifte.  Vrfule. 
Montmorency.  Claude-Loujrs^  Ma^erite-Ieaime.  Marie. 


laquée. 


4«7 


CftO/SU 

LES. 


15.  PHILIPPE  DE  montmo- 
rency CHEVALIER  , SEIGNEVR  DE 
(roifilUs,  de  (currieres,  gj*  deV'vancourt,  Gauenier  de 
Douay,  (onfeiller  Chambellan  de  ThilippesleBon  Duc 
de  Bourgongne. 

Chapitre  premier. 


P R E $ la  poftcrité  de  I E an  II.  Seigneur  de  Montmo-  vcï«  ic 
rehey,  grand  Chambellan  de  France,  deferkes  auLiureJ,]^J^‘^y- 
Tk  IHh  & V.  decette  Hiftoirc;  celle  de  Philippe  de  jj'- 
^Montmorency fon  frere puifné fe prefente , pour 
auoirlieuàià  fuke.lleftoit,  commeluy,fils  de  Iaqjes  Seigneur 
de  Montmorency,  Confeiller  & Chambellan  du  Roy  Charles  VI. 

Sf  de  Philippe  de  Melun  fa  femme,  & eut  en  partage  les  terres  & fei- 
gneuries  oc  CroifillesSc  deCourrieres,auec  la  gaule  ou  gauene  de 
Douay,  par  accord  faille  xvii.iourdumoisde  luin  l'an  mille  qua-  i 4,  » g 


tre  cents  trente, pour  les  bons  feruices  qu’il  luy  auoic  faits  en  laqua- 
litcde  Chambellan. 

LEmefme  Philippe  de  MoNTMORENcvpayalcsdroits'’'^'»"''- 
delaChcualeriedeMonficurleComtedeCharoloisranmillequa-^*^ 
tre  cents  trente-cinq.  Puis  il  acquift  les  villes,  terres , & feigneu- 
riesdeVvancourt,cle  Guemappe,& de  Henniuel,  tenues  en  vn  fief 
duchafteau  d’A  rras,  de  Philippe  de  V vancourt  Efeuyer  Seigneur  du 
Pont  de  Remy  & de  Dun;aux  charges  des  douaires  couftumiers  qu’y 
auoient,  Aelips  de  Sempy  veuue  de  feu  Monfieut  de  Vvancourt 
aycule,ScIfabeld’Olehaiiîvcuuede  feulean  de  Vvancourt  perc& 
mere  du  vendeur  ; ainfi  que  l’on  apprend  du  cOntrai^f  qui  en  fut 
palTe  le  xvi. lourde  May  mille  quatre  cents  trente-huit.  Il  fut  auffi  • 4 } *• 
Commiflairc  pour  le  Duc  Philippe  au  renouuellement  des  Magi- 
ftrats  de  Flandres  l’an  mille  quatrecentsquarante-deux.Etdepuisil  i44>" 
continua  encore  de  le  feruii  endiuerfesautrcsoccaflonstantdepaix 
que  de  guerre. 
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4éS  HISTOIRE  DE  LA  MAISON 

E K prctnictcsnopccs  il  efpoufa  Marc  VERITE  de  Bovrs 
fille  vnique  de  G uillaumc  de  Bours  dit  V vifeatt  Cheualier, Seigneur 
deBourSj&deCathcrinedePouquesfon  efpoufe  Dame  de  Hou- 


plineSjdeMolimont,  Amongics, & Ruflignies.  Au  moyen  duquel 
mariagetoutes  ces  grandes& riches  terres luyefchcurcntjSe  ont  elle' 

pofTedees  depuis  fort  longuement  par  fa  lignée  mafeuline. 

REYMEk.  Sa  fecondefemmefutGERTR  VDE  de  Reymersvvale 
svvAiE.  giic  aifnéedeNicolasdeReymerfvvaleCheualierScigneur  de  Lo- 
Etfowi-  dycK.de  Nieuftric,HicrfcKe,& Hierfckcndame,  ScdcGertrude 
de  Gaure  Dame  de  Rofendale  fille  d’Arnoul  deGaurc  Seigneur  de 
Si't  «/'"It  R*ffcghcm.&  de  Marguerite  de  Bauterfem,  &:  feur  de  1 ean  de  Gaure 
d'ot  i '*  Archeuefque  de  Cambray.  Laquelle  Gertrude  de  Reymerfvvale  | 
müS'ïî  auoitefpoufc  enpremierlitPhilippedcMaldeghemCheualicrSei- 
ueMor.  gjjfutdcMaldcgnem,  d'Adeghem,Leyfchot,&:  MocrfcKe.Et eftât 
preme..  demeurée  vcuue  de  luy  enuiron  l’an  mille  quatre  cents  quarantc- 
ri'a  t cinq, Philippe  de  Montmorency  Seigneur  de  Croifilles 
lareprint  enfcconde  alliance.  A raifon  dequoy  il  eut  diuers  procès 
contre  PhilippcSeigneurdcMaldeghcm  & dcMocrfeKc  fils  d’elle 
& de  fon  premier  mary, tant  au  Confcil  de  Flandres,  qu’en  la  Cour 
de  Parlement  de  Paris, es  années  mille  quatre  cents  quarante-neuf  & 

' ^ ^ cinquante-quatre. 

mcHY~  I'iief  apreslamortdccctteDamcilfereraariapour  la  troifief- 
mefoisauecANTHoiNETTE  d'I nch Y DamedcS.Leu.fillede 
Abrite  BaugeoisSeigneurd'Inchy.Chaftellain  de Douay,& d’Agnes Da- 
i'ub'iîdu’  Heilly  & de  Pas  en  Atthois  fa  fécondé  femme.  Duquel  inaria- 

leacgncui.  ge  y eut  contracl  paffé  le  xxi.  iour  de  Décembre  l'an  mille  q^uatre 
. cents  foixantc-fcpt.cn  prefcnce  de  Philippe  Seigneur  d’I  nchy  & de  r 
Pas.frercd’Anthoiftette.Ellecftoitlorsveuuedc  Vvaleran  de  Hin-  I 
p*SJ*'-  gettes Cheualier  Seigneur  des Aubeaux,de  Lomme,Fourne.s,  Au-  ■ 
betch,&Capinghcm.Maisellefuruefcut  Phi  lippe  de  Mo  nt- 
MoRENCYfon  fécond  efpoux , 8c  apres  qu'il  fut  décédé  accorda 
pourfes  conuentions  matrimoniales  auec  les  enfans  d'iccluy,  par 
I 4 74.  Lettres duxïi.iourdeFeuriermillequatre cents foixante-quatorze. 

Il 
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Il  portoit  les  Armes  de  Montmorency  brizc'es  d’vn  lambel  d’ar-  CRomt. 
gein  de  rroispieces. 

ENFj4NS  de  PHILIPPE  DE  MONTMO- 
rcncy  Seigneur  de  Croijilles, &de  Margvbrite 
DB  BovRsyâ  première  femme. 

i£.  Marc  DE  Mon  t mo  ren  c y Cbeualier,  Seigneur  de 
Croifilles,dcVvancourt,Molimont,  Guemape , Amon- 
gies,  & RulTignies,  continua  la  lignc'e. 

16.  Hvcves  de  Montmorency  Cbeualier,  Seigneur 
de  Bouts  & de  Courtières,  fift  Branche fepatée,  qui  fera  dé- 
duite en  la  fécondé  parciede  ce  Liure. 

FILLE  DE  PHILIPPE  DE  MONTMOREN- 
cy  SeigneurdeCroifilleSj&de  GtH.rK\DZ  de  Rey- 
MEESWALsy^  fécondé  femme. 

16.  Gertrvde  de  Montmorency  receuteenomen 
l’honneur  de  là  mere , & décéda  en  bas  aage. 

l/fTMyTR^~DE  A^NTMOKENCT  CKE- 

ualier  Seipieurde(roiflUs,deVvancourt , Molimont, 
CtKm»fe,<tAmongies,pÿ  Rufignies. 

Chapitre  IL 

ILaflifta,commel  vndeshommesdefiefducha(teaud’Arras,  au  Pten»», 
ferment  de  fidelité  que  firent  au  Roy  Louys  Xl.ésmainsdelean  **’’ 

Geffon  Lieutenant  du  Gouuerneur  d’Arras , Gafpar  de  Paignac 
Cbeualier  Seigneurde  Sauuat  &Nicolas  la  Vaireau  nom  de  Bet' 
trandde  la  Tout  Comte  de  Boulongne,  le  xx  1 1.  iour  de  Feurier 
millequatrecentsfoixantedix-fept.  Son efpoufefut Marie  de  14^.^, 
H A L L V I N heritiere  de  N ieucappelle,  autrement  appellce  la  Chap-  . 


I 


I 
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cRoitiu  pelle,  de  Coquclarc,  & de  Calant,  fille  de  GauthicrlSeigncur  de 
Halluin&deMariedcVvifchdicedc  laChappellc:  &mourutraii 
mille  quatre  cents  quatre  vingts  dix-neuf.  Quelques  Mémoires 
luy donnent  pourlccondefcmmevnc fille  de  la  Maifon  de  Hcrzcl- 
les.  Maisien'cnay  ttouue'aucunespreuucsaircurccs. 

ENFJNS  DE  MAKCDEMONTMO- 
rencj  Seigneur  de  CroiJîUeSyür  de  Maki  E DE  Hal- 
L V I N fa  femme. 

17.  Anthoine  de  Mo  NT  MO  RENCvCheualier  Seigneur 
de  C roifillcs,d  e V vancourt,  & autres  terres;  duquel  fera  par- 
lé plus  particulièrement  cy- apres. 


PieuQCS, 


Preuaes , 
P^5 


17.  Marie  de  Mo ntmorenc Ytranfigca pour fes droits 
auec  Anthoine  fon  frere  vnique  le  xx  v n 1.  iour  de  luillet 
mille  quatre  cents  quatre-vingts  dix-neuf  Mais  l’annce  d'a- 
pres elle  mourut  fans  auoir  elle  mariée.  , 

17.  Margverite  de  Mohtmor  ency  efpoufa  Iean 
DE  Sars  Seigneur  de  Folfeteaufie  de  Tanyers,  fils  de  Ican 
de  Sars  Cheuafier  Si  de  Marie  de  Saint-Saulieu  fa  femme,  au- 
quel elle  porta  en  mariage  la  fomme  de  cinq  cents  vingt- 
cinq  liures  de  rente,  pat  traité  faitlexxi.  iour  d’Aouft  l'an 
mille  cinq  cents. 


.ANTHOINE  DE  MONTMOREN- 
ey  Cheuaüer,  Seigneur  de  CroifilUs,de  V^vancourt,  S.  Le- 
gier,  VrAucourt,Guemafpe,AIolimont,  cAmongies,  ‘Huf- 
fignies,  la  Chapelle , Coquelare. 


Chapitre  111. 


DV  viuantdeMARC  de  Montmoren  cvfon  percilpor- 

•!  \ • t 1 .««.T  11  O ^ , 


Prcuuct , 

-Létale  tiltre  de  Seigneur  de  la  Chappelle,  & en  cette  qualité 
r 4 J 8 . print  pour  efpoufc  l'an  mille  quatre  cents  quatre-vingts  dix-huit 
Françoise  DE  Lannoy  Dame  de  Launaix,  Lannon,  Gui- 
gnies,  & Marets,  fille  de  Baudouin  de  Lannoy  Seigneur  de  Mo- 
fembaix,  dcSolte , Si  de  Tourcoing,  Cheualierde  l'Ordre  de  la 
T oifon  d'or , Confciller , fécond  Chambellan , & grand  Maiflrc 
d'Hofteldcl’Archiducd'AuftricheDucde  Bourgongne  6c  Comte 

de 
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CROISà- 
LES. 

LAN- 
N O Y. 

D'atgmtà 
|yO(l!>  <lc 
lyuop!e, ar- 
mez, egu- 
tomKC,  te 
liuipafl'ez 

A,  A’ot , biiîe 

auimlieudc 

(Je  Flandres,  Gouuetneur  & Capitaine  des  chafteau, ville  & C liallel-  |,f 
Icnie de  Lille,  de  Douay , & d’O rchics , & de  Michelle  d'Elhc  Dame  "J”"  Y 
de  Couroy  6e  de  Beauuoir  £i  femme  . *a<f  A:  lie 

Depv  I silfuccedaàtoutes  les  terres  5e  feigneuries  paternelles  6e 
materneUes;etialIignantàrcs  deuxfeursla  fomme  defept  cents  li- 
âtes de  rentepout  leurs  droits  de  quint,  6e  de  tiers,  par  tranfadion 
fàitelexxvill.  iourde  luilletmille  quatre  cents  quatre- vingtsdix-  ' 49  9^ 

neuf.  Et  eftant  demeuré  veuf  depR  AN  ç 01  SE  de  Lannoy  fa 

femme, ilfetemariaenfecondesnopcesauec  Ibanne  de  Beav-oE'"'- 
foRT  filIedeIeanSeigneurdeBeauFort,dcRanfart  6e  de  Reume, 

6e  de  Marie  de  Lannoy.  Duquel  mariageyeutcontrad  paflele  xx.  Djjnri  s' 
ioutd’Aouftl'anmillccinqcentsvingtcinq,  en  prcfcnce  deGeor- 
ges  Seigneur  de  Halluin,delB  an  de  MONTrioRENfcY  Sei-^,'""'*; 
gneurcleCoim'ieres>6cde  leandeFialluin  Scigneurde  Boufmghes,  1515. 
wrcntsd’ANTHOiNE  de  MoNTMORENCYScigncurdcCroi- 
filles.OelapartdelEANNE  de  BEAVFORTyafliftetentaudîPhi- 
lippcScigneurdeBeaufortfonfrere,qui  luyalfigna  pour  fon  par- 
tagelestcrresôefeigneuricsdeBoiauaf,  Hcltrud,  6e  Gricourt;  Phi- 
lippe Seigneur  de  Lannoy,  Hugues  de  Lannoy  Scigneurde  Rol- 
lencourt,  Ican  Seigneur  d’Oignics,  6e  Philippe  de  Ghiftellc  Sei- 
gneur de  la  Motte. 

Ce  Seigneur  de  Croifillcs  mourut  le  XXI.  iour  de  Mars  mil  le  cinq 
centsvingt-neuf,6cfutenterre'enl’Eglifed’Amongicsàcolle'droit  • 5^  ÿ. 
du  grand  autel.  Auquel  lieu  Iranne  de  BEAvFORTfadcux-  . ' 
ieCne  femme  receut  pareillement  fepultute  apres  fon  dcccsauenu 
lex V I.  iour  de  luin  mille  cinq  cents  trente-trois.  11  briza  fes  Ar-  >5  3 3- 
mes  d'vnclozenge  d’orfurlemilieude  la  croix,  au  lieu  du  lambcl 
d’argent  que  fon  petc  6c  fon  ayeulauoient  porté. 

VILS  DANTHOINE  DE  MONTMOREH- 
, cy  Seigneur  de  CroifUes , (ÿ' dt  AU  çoi  SE  de 
Lannoy/^  première  femme. 

lï.  BavdoVIN  DE  Montmor  E NC  YCheualier Seigneur 
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cRoisiL.  de  Croifillcs,de  Vvancourt,Molimont,&autrester^es,au- 

‘•  ^ ra  fon  éloge  auChapitre  procliain. 

ENFJNS  NATJ^RELS  D’JNTHOINE 

de  Montmorency  Seigneur  de  Cnijllles. 

i8.  Artvsde  Mon tmorenc y baftard  de  Croilllles, 
lailTa  poftericé,  qui  fera  reprefentceàlalîn  de  cette  pcetnic' 
te  Partie. 


i8.  Hvbert  de  MoNTMORBHCYeutauffi  lignée,  qui 
fe vetra  aprescelle  d’Actus  fon  frété. 

Pieiraei , i8.  Gedeom  d e Montmorency  fut dediéà  l'Eglilc 

r**'  pat  difpenfe  obtenuëdu  Pape  Paul  III.  l’an  mille  cinq  cents 

ttente-fix. 

i8.  Françoise  de  Montmorency  Religieufe  à E- 
ftrun  ptesd’Artasfemble  auHiauoir  cftéfillenatutelled’An- 
thoine  de  Montmorency  Seigncui  de  Croifilles. 


ig.  3 AV  BOVIN  DE  MONTMORSN- 
cy  Cheualier,  Seigneur  de  Çroifilles,  de  V'vancourt  ,faint 
Legier,  Vraucourt , Houplines , Molimont,  Guemappe,  , 
^mongies,  RuJIignies,la  Qhappelle,  Coejuelare,  Lau- 
naiXjLannon,  Cuignies,  Neumlle-Vuifieice , Alercatel, 
Hubermont,  &c. 


Chapitre  IIII. 


rrniaci , 
P*g-  î»4- 
ÎH- 

JT  A VE- 
LE. 


D'hcrmi* 

naàUbé- 

dedegunil* 


CE  Seigneur,  nommé  Bavdovin  en  l'honneur  de  Baudouin  de 
Lannoy  Seigneur  de  Mollembaix  fon  ayeul  maternel,  cfpoufà 
eupremieresnopces  Ysabeav  de  Stavele  fille  de  lolTedc 


1 


t 
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StaucleClîcualier  Baron  de  Chaumont,  Seigneur  de  Glajon,  &dc  croîsiu 
leanncdc  Ligne, parconcraâpalTeà  Barbcnçonlexxi.dc  Scptcni-  '' 
bre  mille  cinq  cents  trente,  foubs  le  feel  de  Louys  de  Ligne  Baron  de  * 55  °- 
Barbcnçon,haut  Auoüéde Monts,  d’Artus  ballard  de  liarbençon, 

& autres  hommes  de  fief  delà  Comte  de  Hainaut.  En  faucur  du- 
quel mariage  leanncdc  Lignemere,  & Philippe  de  Stauclc  Baron 
deChaumont  frcred'Yfabcau,  luy  promirent  afligner  deux  cents 
liurcs  de  rente  fur  les  terres  de  Glajon  Se  de  Valjoly  fituccs  en  Hai- 
naut. Ican  de  Stauclc  Seigneur  d’ifenghien  onclcdclamcfnic  Yfa- 
bcauluydonnaauflilors  trois  cents  florins  de  rente  fur  les  biens  Se 
héritages  qu’il  tenoit  au  pays  de  Flandres.  Et  par  fort  tcllamcnt  fait 
l’an  millccinq  cents  trente  Se  vn,illuy  légua  cncorcvneautre  rente  1531. 
de  deux  cents  florins,  pour  laquelle  Bavdovin  deMontmo- 
NCYScigneurdc  Croifillcs  eut  depuis  procès  contre  François 
♦delà  Vallée  Chcualicr  Seigneur  de  Mcz- Robert  rcfident  en  France, 
comme  mary  Se  bail  de  laquclinc  de  Stauclc  feur  Se  hcritierc  par 
botcficc  d’inuentaire  du  tcltateur. 

Ladite  YfabeauDamcdcCroidlIescrcfpairaau  moisdeNo- 
nembremillecinq  cents  quarante-deux,  laiflànt  veuf  Bavdovïn’54  »• 
DbMontmorency  fon  elpoux , qui  fe  remaria  en  dcuxicfme 
allianceauecCATHER  ime  de  RvBEMPRE'fillcdct  harles  de 
jtubempie  Chcualicr  Seigneur  de  Bicure,Sc’de  leanncdc  Boufics 


ï 


RVB£M< 
P Rt'. 

à 

) gctncilc* 
de  gucul- 


I 


heritkredeVertaing.  Le  traité  s’en  fift  le xiii.  iour  d’Oilobre  mil- 
lednq^cencsquarante-crois.auciuelaflîfterent  EuRachede  Boufics 
Chcualicr  ayeul  maternel  de  Catnetine,  Charles  de  Rubempre  Sci- 

£:eur  de  Refue$fon  frété  aifiié  ,Se  ChrillophIcComte  de  Rocqué- 
If  Se  de  G ondetftorflF,  Seigneur  de  Condé,  Renaix,  Si  aiitrcs  ter- 
res, grand  Maifirc  héréditaire  d’Auftrichc,marydc  Marie  de  Ru- 
km}  iré'feis  de  la  mefme  Catherine.  Et  pour  confUtution  de  doc 
hsyfurencpromiscinq  cents  florins  dercntc,au  rachapt  du  denier 
t tue.  Elle  furuefçut  ion  mary,  qui  dcccda  enuiron  l’an  mille  cinq  i f g y. 

cencs  ibixante-fept,  Se  fut  enterrée  enl’Eglife  denoftre  Dame  de 
i'Toumay. 

^ OOo 
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CROISIL. 

ENFJNS  DE  BJl^DoyiN  DE  MONT- 
morttuy  Seigneur  de  Croijîlles  ,C?“D’Y'sabbav  DS 
St  AV  SIS  fa  première  femme. 

19.  Georges  de  Montmorency  Chcualicr,  Baron 
de  Croifdlcs  & deChaumôt,  Seigneur  de  Vvancourt  & au- 
tres lieux, duquel  fera  &te  plus  ample  mention  cy-apres. 


Pxeuucs, 

I O I- 
GNY. 

Etciitelé. 
«U  t.  & 4 de 

PuevUe  a 
Aigle  d'aT 
gent,^i 
eft  loigoy, 
au  a.  &j. 
fade  de 

Sueulle  ic 
'or  de  t. 
pieeet , avà 
cA  Punele. 


IAV5SE. 
M A Sr 
TAING. 


De  eueotle 
à lafade 
d‘or. 


19.  Françoise  DE  MoNTMORENcyfilleaifne'efuccon- 
■ iointe  auec  Iaqvbs  dbIoigny  CheuaÜer  Seigneur  de 
Pamcle,  fils  vniquede  lofle  de  loigny  Seigneur  de  Pamele, 
& de  Marguerite  de  Halluin,  par  traite  duiii.  iour  deluin 
mille  cinqcents cinquante.  Mais  Une  fortit  aucune  ligne'c 
de  cettealliance. 


19.  Ieanne  de  Montmorency  cfpoufa  Gabriel 
DE  Iavsse  Cheualier Seigneur  deMaftaing,  Comtede 


Lierde,  Ber  de  Flandres,  Baron  de  Heine  & de  PoucKes, 
Seigneur  de  Hctimels , de  Brujgclettes,  Mamifnes,  Drin- 
cham,& autres  terrés;  lequel  eftoitfilsd’Anthoine  delauf- 
fe  Seigneur  de  Maftaing , & de  lolTmc  de  Flandres  heriticre 
deDrmcham , & auoit  eu  pour  premier  efpoufe  Catherine 
de  Lannoy  fille  de  Philippe  de  Lannoy  Seigneur  de  Molem- 
baix&deSolreCheualiet  de  l’Oidrede  la  Toifon  d’or,  Sc 
deFrançoifede  Barbençon.  Cette  fécondé femrrfe  luypro- 
creadeuxfils&deux filles,  fcauoireft/eawde  Seigneur 
deMaIfaing,quicontinuala  lignée,  Lonys  de  laufjè  dit  de 
MaUain  g décédé  fans  enfans,  ÿtnne  de  lauffe  mariée  2 Phi- 
lippe d’Andcloi  Seigneur  du  bois  lés  Enghien , Reumes, 
Houes, & autres  lieux,  & Marguerite  de  lauffe  Chanoinef- 
fc  à Mons  en  Hainaur.  Iean  de  Iavsse  Seigneur  de 

Maftaing, 
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MaftaingjComccdeLicrdc, Baron  dcHcine  Sc  de  Pouc- 
Kes  , Seigneur  d’Ennerchicourt,  de  Brugcllettcs,  Meuri- 
gnies  , Baullcgnies,  Baufle,  Cambron-chafteau,  Hueme, 
Eifthouc,&Crusliaulccm,s’alliaaucc  AnncdefaintcAlde- 
gondc  fille  de  Pliilippe  Seigneur  de  fainte  Aldcgondc  & de 
Noircarmes , Sc  de  Bonne  de  Lannoy  heritiere  de  Min- 
goual,  Sc  mourut  le  v.  lourde  lanuicr  mille  fix  cents  vingt- 
deux,  pere  de  deux  fils  Sc  dvne  fille.  L’aifiié  des  fils  appdlc 
Philippe  de  1 avsse  àprcfentSeigneurdeMalîaing, 
dcHcrimels, Sc  Brugclcttes.cfpoufaranmillefix  cents  dix- 

fept  Marie  de  Merode  fillede  Philippe  de  Merode  Comte 
dcMiddelbourg,  Sc  de  1e  AN  NE  de  Montmorency 
heritiere  de  Croifillcs , fa  coufine ilTue  de  germain , laquelle 
luyalailTedeuxenfansenbas  aage,  eftant  decedcc  le  x iii, 
lourde  Nouembrcmillc  fix  cents  vingt  Sc  vn.  Le  fécond  fils 
cûCharlcs-Rokerrdc  /4Rjf/fSeigncurdeCrushaultcm,  Capi- 
taine dvne  Compagnie  d'Inf^tcrie  Vvallonne.  Et  la  fille 
jdnne  de  lauffè  a eftemariée  l'an  millefu  cents  vnzeà  Ican  de 
Hamal  Baron  de  V vierne.  Seigneur  d’Ongnies , fils  de  H en- 
rydcHamalSc  deCharlotte  d'OngniesIafemmc. 

19.  Anne  de  Montmorency  Chanoinefle  à Ni- 
uellc. 

19.  Lovyse  DE  MoNTMORENCYReligicufeauCloiftre 
de  Peteghempres  Audcnarde.dc  l'Ordtede  fainte  Claire. 

19.  Margverite  de  Montmorency  gemellc  de 
L 0 V Y s E , Sc  Rcligieufe  auec  elle  à Peteghem. 

ENF^NS  DE  B jy DO  VIN  D E MO NTMO- 

rency  Seigneur  de  C roifilles,  cürdfCATHERiNE  DE 
Rv  B EM  P RE  fd  fécondé  femme. 

19.  Charles  de  Mon TMORKNCYCheualier Seigneur 
de  Neuuille-Vviftace,  deMercatcl,  Amongies,  Sc  Rulli- 
gnies,  commença  la  Branche  des  Seigneurs  de  Ncuuille,qui 
fera  deferite  cy-apres. 

lÿ.  IAQ.VES  DE  MoNTMoRBNCYeutpourpartagelesfei- 
gncuriesdcLaunaix,Lannon,Guignics,ScMarets,  Sc  fut 
Chanoine  en  l’Eglife  de  noftre  Dame  deTournay,  oùilfift 
redreirerfEpiaphe  de  Dents  de  Montmorency 

O Oo  ij 


CROUIL. 

LES. 
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rieuucs , 
pag.5»*. 


SCHOV- 
TEET  E. 

D'azuri  j. 
focs  d'ar*^ 
genc , ef- 
canclc 
d'Erpe,  qui 
dl  d'argéc 
•U  IjrOD  de 
gu«iule  ar- 
mé & Utn- 
paUe  d'a- 
zur, à la 
bordure 
cndemée 
de  fable. 
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Doyen  & Chanoine  de  lamcCnc  Eglife.  Il  décéda  le  xxiii. 
iour  de  luin  mille  cinq  cents  quatre-vingts  feize.  Portoit 
efcartcle'dc  Rubemprd. 

If.  Bavdovin  de  de  Montmoren  cvCheualier, Sei- 
gneur de  Hubetmont,  duquel  Sedefesenfansfera  aulGpar- 
Ic  fur  la  fin  de  cette  Partie. 

19.  Iaoveline  de  MONTMoRENCvfutmarie'eàFER- 
MAND  DE  LA  Barre  Seigneur  de  Mouferon , fouuc- 
rain  Bailly  de  Flandres,  8c  grand  Bailly  de  la  ville  de  Gand, 
fils  d’Anthoine  delà  Barre  Seigneur  de  Mouferon  & de 
Louyfc  de  Lannoy.  Quelques  Mémoires  portent  quelle 
mourut  à marier,  & que  celle  qui  elpoufa  le  Seigneur  de 
Mouferon  clloit  fa  tante. 

19.  Anne  de  Montmorency  Cljanoinefleà  Monsre- 
ccutpour  mary  lexx. iour  de  lanuier  mille  cinq  cents  foi- 
xante-fixpRANçois  Schovteetb  dit  d'Erpe  Che- 


ualier,Seigneurd'Erpe,  de  Laerne,  Erondeghem,  & Eftom- 
bes , grand  Bailly  de  Courtray , fils  de  Pierre  Schouteetè  Sei- 
gneur d’Erpe  , & d’Ylàbeau  vander  Gracht  heritiere  de 
Laerne, Mofchete,&  Mofcherembacht.  Auquel  François 
elle  lailTa  vn  fils  & deux  filles,  cftant  morte  lexv.iourdeNo- 
uembre  mille  cinq  cents  foixante  quinze , âgée  de xx  1 1 1 . ans 
feulement.  Le  fils  fut  Charlei  ScAoKfffre  mentionné  cy  def- 
fous:  les  filles  Catherine  Schouteete  dite  de  Zuylcn  Deuo- 
taiteàDouay,  ChanoinelTe  à Niuelle.  Char- 

les Schovteetb  dit  de  Zuylen  Seigneur  d’Erpe,  d’E- 
rondeghem,  Otterghem , Laerne,  Ellombes,  & Huber- 
mont,efpoufaleviii. lourde  luin' mille  cinq  cents  quatre- 
vingts  dix-feptGuiflained’EftourmelDamcacLannoy,fille 
deleand’Eftourmel  Baron  de  Douxlieu,Seigneutde  Ven- 
dcuillc,  & de  Flotêce  de  la  Vicuille  heritiere  de  Marnez,  An- 

uin. 
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uin,&  Guinegatc,dc  laquelle  il  a eu  pluficurs  fils  & filles.L’aif-  croisil- 
né  des  fils  cil dit  de  Zuylcn  Seigneur  de  Laer- 
ne, Capitaine  d’vne  Compagnie  d’infanterie  V vallonné, 
allié  à Anne-Michelle  de  Gaure  fille  de  Charles  de  Gaurc 
Comte  de  Frefin,  & de  Françoife  de  Rcnty , pat  contraû  du 
premier  iour  de  luillet  mille  fix  cents  dix-huit.  Les  autres. 

George  Schouteete  dit  de  Zuylen  page  de  Maximilian  Archi- 
duc a' Auftriche,Rotfrr,Yyîitf4»-AT<«^de/fBf,  jinne  Chanoi- 
neflë  à Niuellc , Marguerite  ChanoinclTc  à Monllicr  fur 
Sambre  au  paysdcNamur,  Florence, Sc  Catherine. 

INFANS  NATURELS  DE  BAVDOF^IN 

de  Montmorency  Seigneur  de  Croifillei, 

ij.  Noël  de  Montmoren  cy  baftard  dcCtoifilles  cf- 
poufa  le  xnr.  iourdeDeccmbtcmillccinq  cents  cinquante 
&vnAnNH  Bovton  fille  naturelle  de  Claude  Bouton  p*s-  >*<•. 
Cheualier,  Baron  de  Cotbaton  ; de  l’auis  Sc  confentement  de 
Bavdovin  DE  Montmorency  Seigneur  de  Croi- 
fillcs  fonpere,  qui  luy  donna  en  faucur  de  ce  mariage  la  fom- 
me  de  trois  cents  hures  derente.  Ils  eurent  enfembic  deux  fils 
& deux  filles,airauoir  Iean  DeMontmorency  nom- 
mé pat  vn  Aéle  de  l'an  mille  cinq  cents  quatrc-vingts;CLAV- 
DE  DE  Montmorency  accédé  en  ieunclTc:ALiB- 
NOR  DE  MoNTMORENCYmariécàANTHOlNE  DE 
Hennin  Licencié  es  loix,Aduocat  en  la  Gouuernance 
de  Lille,  qui  fe  lift  d'Eglife  apres  la  mort  d’icelle;  fie  A N- 
THOINETTE  DE  Montmorency  mal  appclléc 

, 1 E A N N E en  quelques  mémoires. 

«J.  Iean  de  Montmorency,  qu’aucuns  par  ertcurfont 
pere  d’ANTHOlNE  DE  Mo  NTMORENCYSeigneurdc 
Fauquiirart,fut  conjointauecIsANNE  Martin. 

19.  Thamar  deMo NTMoRENCYRchgieufeàArgcnton 
prés  de  G iblou,dc  l’O  tdre  de  S.Bcmard. 


O O O iij 
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CROISIL. 

LES. — 

ip.  GEORGES  ‘DE  MONTMORENCT 
Cheualier,  ‘Baron  de  CroifiUes  gj*  de  Chaumont,  Seigneur 
de  Glajon.de  Stgnjle  petit,  S.Legier,  V'vancourt , Vrau~ 
court , Guemappe , Houplmes , Cocjuelare , Adolimont, 
S'>Qeucappelie,ÿl^aremont , &'S.‘Pierre  ‘Bans , Adaiftre 
cïHoliel  de  leurs  cAlteJfes,  grand  Bailly  des  viUe  gj*  paysde 
Bruges  çf  du  Franc  .grand  Veneur  gÿ  ForeJHer  de  la  Comté 
de  Flandres,  gj*  premier  Commiff aire  au  renouueüement 
dudit  Flandres,  ‘Toumay,  gj* pays  reconquis.  > 

Chapitre  V. 

•5*5  T^^E' s l'an  mille  cinq  cents  foixante-ttois  Bavdo  VIN  de 

Montmorency  fon  pctc  l’cmancipa,  & pour  l’entretien 
rieuuu , de  foneftatluyaflignalafommede  fept  cents  florins  paran  à pren- 
Seigneur  de  Glajon  fon  oncle,  & fut  la  terre  & feigneu- 
ric  de  Nieucappelle.  Depuis  ayant  fuccede  à fon  mcfme  pere  aux 
feigneuties  dcCtoifilles,Houplines,Molimont,&autres,il  print 
alliance  aucc  Françoise  de  lAvssEditcde  Mallaing  Elle  de 


pteoan , Gabticl  Seigneut  de  Mallaing,  Comte  de  Licrdc , Ber  de  Flandres, 
P"g-  j'7.  Bapond’Eyne,  Pouqucs,Ruflelct  & BcfcKe, Seigneur  d'Ermerchi- 
court,  de  Btugcllettes,  Meurignics,BaulTc , Cambton-challeau, 
Emeluerdeghem,  Huetnes,  Eillhoue,  Ctushaultcm,  Tommes  & 
Haglies,&  de  Catherine  de  Laniioy  fa  première  femme.  Le  traité 
de  mariage  fe  filllcvii.  iourd’Auril  mille  cinq  cents  foixante-fepe 
• 5 * 7-  auant  Palqucs,  en  prcfencc  de  laques  de  Croy  Seigneur  de  Saimpy, 
duPRANçois  DE  M ONTMO  R ENC  Y Seigneur  des  Vvaftines, 
d’AnthoinedeRoifin Seigneur  deCordes,&  autres  leurs parens 6c 
amis.  Etpourconllitution  dedotfut  promife  àFrançoife  de  laullc 
la  fommede  crois  cents  liures  de  rente, ou  au  lieu  d’icelle  quinze  mil- 
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le  florins  fur  tous  les  biens  du  Seigneur  de  Millning  fon  père.  cRoisit. 

Cette  Dame  f'cftantrefugiceenlavillede  Douay  à caufê  des*’*^*’ 
troubles  de  Flandres, y trefpafl'ale  xv.iour  de  luin  nulle  cinq  cents  1 5 g o. 
quatre-vingts.  Ce  qui  donna  occaftonà  G EoR  GE  s de  Mont- 
morency fon  elpoux  de  fe  remarier  pour  la  fécondé  fois  à Y s a- 
BEAV  DE  Re  N E s s E fillcdcIeandcRcnertèScigneurde  Mal  & 
d'Elderen.&d’YfabcaudcNalTau.Et  en  troificfmcs  nopces  il  reprinc 
encore  alliance  auec  Lovyse  de  Crvninghe  Dame  de 
SteenKetKc,  fillcde  lean  Seigneurdc Cruninghe,  3c  de  Hecnvliet, 

Vicomte  de  Zélande,  Chcualier de  l'Ordre  de  laToifon,&  de  la- 
qneline  de  Bourgongne.  11  eft  decedcle  dernier  iour  de  Décem- 
bre mille  fix  cents  quinze , & a elle  enterré  en  l'Eglife  de  Hou- 
flines. 

MNFJNS  DE  GEORGES  DE  MONTMO- 
rencj  Bann  de  Crotfilles,  Cr  de  Françoise  de 
l A\ s i I fd première  fnHme. 


ao. 


I 


ao. 


Philippe  de  Montmorency  Seigneur  de  Vvan- 
court.  Gentilhomme  de  la  Bouche  de  l'A  rchiduc  Albert  Duc 
de  Brabant, mourutà  marier  en  la  ville  de  Barcelone  le  x.iour 
de  May  mille  cinq  cents  quatre-vingts  dix-neuf,  accom-  j 5 9 
pagnantfon  Altelie  auvoyaged'Efpagne.  Son  corps  fut  in- 
hume en  la mefme  ville , & fon  coeur  rapporcéà  Houpplines 
fur  la  Lys.  Au  moyen  dequoy  la  ligne  aifhcedcs  Seigneurs 
de  Croifilles  fc  termina  en  fa  feur. 

Ieanne  de  Montmorency, heritieredeCroifdles, 

& autres  lieux , de  laquelle  eft  faite  mention  plus  ample  cy- 
dclToubs. 


, a».  lEjiNNE  DE  MONTMORENCT 
[ Çomtejft  deAftddelbourg,Bdronne  de  Cro^lles  de  Chau- 
% mont,  Dame  de  GUjon , de  Siffty  le  petit,  S.  Legier,  V vart- 
court,  rraucourt,Cuemappe , Houplines , Coquelare,  Mo- 
Umont,  7'^QpuappelU,  (^c. 

Chapitre  VI. 

• Lle  fut  mariéeà  Philippe  de  Merode  Cheualier, 
, ComtedeMiddelbourg.Vicomted'Ypre,  BarondeFrentz, 
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cRoisiL.  Seigneur  de  Chaftelineau,  de  Vatene, LambuilTart,  & Linfelles,  fils 
iH-  de  Richard  de  Merode  Baron  de  Frents,  ôc  de  Marguerite  heritiere 
d'Oignics.  Lequel  Philippe  apres  le  décès  de  Georges  de  Montmo- 


nERo- 

DE. 

D'erà 
etc  piU  de 
gucullcj. 


tency Seigneur dcCroifilleSjaefte'pourueu  de  toutes  lescharges & 
offices  d’iceluy  .Et  de  cette  Dame  ttlôrteà  Challclincau  le  vli.iour  de 
1 6 i 1.  Nouerabre  m.dc.xxi.  ilaptocreédeux  fils  & huit  filles.  L’aifné  des 
fils  appclléGfor^«<If  A/erodfdu  nomdefon  ayeul  maternel,  por- 
roit  le  riltrc  de  Vicomte d’Ypre,&  eft  ttefpafle  àmaricr  le  xxi.de 
luin  M.DC.xiii.Lcdcuxiefme  Philippe  de  Merode  nay  le  iv.  d’Oâo- 
bre  mille  fix  cents  neuf  eft  à piefent  Baron  àeCtoiÜdes.Marguetite- 
YfaheaudeMerodepxcmiac  fille  efpouCilcxxii.ioutdcNouembre 
mille  fix  cents  vnze  Philippe-Lamoral  Villain  Comte  d'Yfeir- 
ghicn.  Baron  de  Raflcnghien,  grand  Bailly  d’Alloft,  fils  de  laques- 
Philippe  Villain  Comte  d’Yfenghicn  & d'Odilie  dcClaerhout  là 
première  femme.  Duquel  mariage  font  nez  deux  fils  & cinq  filles, 
fçauoir  eft,  Maximilian  Villain,  Philippe-Baltafar , Clatc-Eugenc, 
Philippc'Honorinc , & Louyfe  Villain.  La  féconde  nommée  F/o- 
rence  de  Merode  entra  en  la  Religion  des  Carmelincs  dcchaufTécs  à 
Bruxelles  le  xxv.iour  de  Feuriet  mille  fix  cents  treize.  Aifurie  de  Afe- 
rode  troifiefincfillca  efté  conjointe  aucc  Philippe  de  laufle  dit  de 
Maftaing  Seigneur  de  Herimels,  Capitaine  dVne  compagnie  de 
cuiralTcs  pourlc  fcruicc  du  Roy  Catholique,  & eft  dcccdécTexni. 
iour  deNouembre  mille  fix  cents  vingt&vn,  lai  fiant  à fon  mary 
deux enfàns, dont  l’aifné  porte  les  noms  delean-François  de  Ma- 
ftaing. Laquatricfme  Claude  de  Mefode  Chanoinefic  à Monts  ré- 
cent pour  mary  le  iii.  iourd’Aouft  mille  fix  cents  vingt  Sc  vnEufta- 
chedclaVicuilleCheualicr  Seigneur  de  Steenvoorde, fils  d’Eufta- 
chcdcla  Vicuillc&:  de  Michelle  Blondel.  Les  autres  font  Françoip 
de AFfrodf  ChanoinefieàMaubeuge,  qui  s’eft tendue Catmeline au 
Conuent  de  Bruxelles  auec  Florence  de  Merode  fa  leur.  Louyfe  de 
Merode  Chanoinefie  àNiuelle.  Clare-Eugene  de  Merode  Mcninnc 
delà  ferenillime  Infante.  Etieanne-Eleonore  de  Merode  née  au  mois 
d’.Aiiril  mil  fix  cents  quatorze. 

LÇS 


Dioili.' 


-y  C00«lf 


NEVVIL. 

LB. 


rr 


DE  MONTMORENCY,  LIVRE  VI.  481 


LES  SEIGNEVRS  DE 
VVI  STAC  B. 


N E V VILLE- 


if.  CHARLES  DS  MONTMORENCT 

ChenAier,  Seigneur  de  Neuuille , de  Aîercatel, 
üAmongies,çÿ  Rujiignies. 

Chapitre  VII. 

ET  L eftoit  fecondfils  de  Bavdovin  de  Montmorency 
t J ScigncurdeCroifillcs,&  premier  de  Catherin  E de  Rv- 
emfre’  fa  fécondé  femme.  Eut  en  partage  les  fcigncurics  de 
J E vv  I L i E-V  V I s T A c E prés  d’Arras, de  Mcrcatel,  Amongics,  & 
-Lnffjgnir»;  £c  par  mariage  accordé  au  mois  de  luillet  mille  cinq 
jpJpcauTouante-quatorze,^  Ieanne  le  Blanc  fille  & 1 5 7 4. 


■ir 


L E 

SLANC. 

J)'azQt« 
cheurott 
d'oc  M- 
compagni 
dc).  ovinf; 
ccÂiullet 
pcccÉes 
d'oMu  clief 
de  l'Empi^ 
ce,  quteft 
d'or  al‘A«- 


hcriticrc  vniquede  Guillaume  le  Blanc  Chcualicr  Seigneurdc  Hou- 
cIun,Coëuiireric,&  autres  lieux, & de  Ieanne  de  la  Motte  Dame  we. 
de  Beaufart,deBlcquin,  & Beaurepaire,  fille  de  Guillaume  de  laS"in,_ 
MotteCheualier,  Seigneur  des  mcfmes  lieux,  & d’Anne  de  Mont- 
morency  delaBtanchede  FoiTeux.  il 

, L A mort  fuiprit  ce  Seigneur  à Douay  le  x x i x.  iour  de  luin, 

ayant  efleu  fa  kpulturc  en  l’Eglife  d’Amongies.  Ieanne  le 
Blan  c fa kmmeniourutàArtasle  xxiv.iourlleFcuriermillefix 
cents  cinq,  Jt  fut  enterrée  à S.  Maurice  de  Lille. 


PPp 
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NEVVIL- 

«•  ENFANS  de  CHARLES  DE  MONT- 

morency  Seigntur  de  Nexuille,  cïrdflEANNE  LE 
Blanc  La  femme. 

, ■ , J J 


10.  Gvillavme  de  Montmorency  Cheualicr,  Sei- 
gneur de  Ncuuillc,  & autres  terres,  aura  fon  Chapitre  cy- 
aptes. 

’ ^ 

10.  Catherine  de  Montmoren cyneclc xi.iourde 
luillet  mille  cinq  cents  foixantedix-fept  a efpoufe'  l'vnzict 
me  iourdcMatsmillc  fixcents  dix  Robert  de  Mal- 
D E c H E M Chcualier,  Seigneur  de  Grimâtes  & de  Molbc- 
que.  Capitaine  d'vne  Compagnie  d'infanterie  Luxem- 


malde- 

GHEM. 

Dot  1 U 
croix  de 
gucullcac- 
com^gnée 
d'vDC  ourle 
de  U.  mer- 
Icctes  de 
nierme,bri- 

n dWoe 
lenee  d’ot 
fut  Te  mi> 
lieu  de  U 
noix. 


bourgeoife  hors  de  T crcc , & premier  Bourgmaiftre  du 
pays  du  Franc, fils  de  Philippe  dcMaldcghcm  Chcualier  Sei- 
gneur de  Leyfchot&  de  Martine  deBoneemDamc  hcritic- 
re  d'Auelghein.  Duquel  mariage  font  fortis  cinq  fils,  allâ- 
uoir  Nicolds  & Guijfainde  Maldeghem  gemcauxncz  lexii. 
iour  dcM.iy mille  fix  cents  douze, Fi-^nfo»  ne  le  1 1 1.  de  Se- 
ptembre mille  fixcents  treize,  G«t//4«»if-Roifrrnélcxxv[. 
iourdumoisd'O  £Iobre  mille  fix  cents  dix-huit , &;  Philigpe- 
leande Maldeghem  né  le  xii.  iour d’Oélobrc mille  fixcents 


10.  Iaqveline  de  Montmorenc  y print  nailfancc  le 
XXI.  iour  d’Auril  mille  cinq  cents  foixante  dix-neuf,  & par 
traitédu  xvin.delanuicr  mille  fixcents  dix  a elle  conjointe 
auec  PoNTVs  de  Divion  Cheualicr,  Baron  de Bacn- 
ghicn.  Seigneur  d'Eftraiellcs,  fils  de  François  de  Diuion  Sei- 
gneur d’Ellraiclles,  deCanteraine,  &dc  Bacnghicm,  Co- 
lonel de  dix  Compagnies  de  gens  dcpicd,S:d'Yolante  de 
Vcnduillc  Dame  de  Gouurcgnics  & de  Grummery.  Au- 
quel 
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DIVION. 

P'argeoc 
au  Ijoade 
gueuUe  U- 
tai  it  laa> 
guè  d'or» 
ayant  la 

Îjueuc'  paT» 
ce  en  laa* 

quel  Pontus  cllea  porte  en  mariage  la  fcigncuriedeBeauf- 
fart  entre  autres  chofes.  Et  d’eux  font  venus  trois  (ils  & 
deux  filles;  fçauoir  eft  Charles-François  deDiiiion  né  l’an  mil- 
le fix  cents  epinze  ylean-Bapeifie  venu  au  monde  l’an  mille 
fix  cents  dix-fept , Ignace-Dominique  né  au  mois  d’Oélobte 
millefix  cents  vingt, ./rfnwf-Hi^po/yffnéclcvi.dcNoucm-  ' 

breM.DC.xi.&rcccuéChanoineflc  àDenain  Icxx.d  Ofto- 
bre  mille  fix  cents  vingt  & vni  & Clare-Yolante  deDiuion 
née  en  luin  mille  fix  cents  douze , trcfpalTée  à l’aage  de  neuf 
ans.  La  Famille  de  Diuion  originaire  du  pays  d’Arthois  eft 
tres-noble  & ancienne,comme  fait  foy  l'alliance  contraiftéc 
parAnthoine  deDiuion  Cheualierauecvne  fille  del’illuftrc 
MaifondeMaillydesTanmilletrois  cents  vingt-neuf.  Ilfc 
nouue  au(fi  mémoire  de  Hugues  Seigneur  de  Diuion  & 
d’Aix  enBoulonnois,  par  Aéte  de  l’an  mille  trois  cents  qua- 
tre-vingts dix-huit. En fiiitedequoy  Marguerite  deDiuion 
heritieredecesmefines  Seigneuriçs,eftantveuuc  de  Charles  ' 
Seigneur  de  Longueual  Cheualier,  vendit  fa  terre  de  Diuion 
à lean  Seigneur  dcRanfficourt  l’an  mille  quatre  cents  qua- 
rante-trois. Et  de  plus  , ya  preuuequc  lean  de  Diuion  Che- 
ualier fut  Gouuerncur  general  du  pays  d’Arthois  enuiron 
l’an  ipille  quatre  cents  îoixantc. 

FILLE  NATVKELLE  DE  CHARLES 

de  Montmorency  Seigneur  de  Heuuiïïe. 

10,  Margverite  de  Mo  ntmorhncy  Religicufeaux 
Grifes Scurscnl’Atre  deS.CatherineàTournay,eft  encore 
auiourd'huy  viuanie. 
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30.GFILLJVME  T>E  MONTMORENCT 

Sei^ettr  de  Neuuille,  de  Alercatel,  nÂmongies,  RuJ?i- 
gnies,  Houchin,  Blequin,  ReaurepMre  ,Coeuillerie,  ^c. 


Chapitre  VIII. 


i6or. 


MON- 

TOYE. 


Le  XVI.  de  luin  mille'  cinq  ccnis  foixance  quinze  fût  le  iour 
de  fa  naiffance,  & le  xvji.  de  Feurier  mille  fix  cents  deux,  il 
efpoufa Dame  Marie  deMoktoyeV icomtefle  des  ville  & 
terroir  de  Roullers,filled’Adrian  de  Montoye  Cheualier  & de  Mar- 


Efcanclé 
aui.  &4. 
<i'amr  à lo. 
/ocillcsdc 

fijtrilcs,  üB 
icr/c  d'ar- 
gent en  pal 
J.&  4.}  au 
chef  d'ot 
chargé 
d'vu  T.  o« 
croix  de  $. 
Anihoioe, 
qui  cftM6i 

tOfCtCQ  ). 
& 4.  de 

{'uculle  ik  ). 
j'Oni  d’or, 
«tmcx^Uni* 
pafTez,  6c 
couronoox 
d'azur.qui 
cil  Liede» 
kerke. 


guérite  de  Quartoubl^  De  laquelle  Dame  il  a plufours  icuncs 
enfans  nommez  cy  delToubs , & porte  les  Armes  de  Montmo- 


rency briféesd’vne  lozengc  d’or  au  milieu  delà  croix,commcayanc 
l’ainceflc  de  la  Branche  tîeCroifillcs. 


ENFANS  DE  GVILLAVME  DE  MONT- 
morency  Seigneur  de  Neuutlk,  & de  Marie  d b 
MoNTOYEyi  femme. 


II.  Georges  de  Montmorency  nafquit  le  v.  iour 

d'Aouft  mille  fix  cents  fept,  & rcccut  ce  nom  de  Georges 
de  Montmorency  Baron  deCroifillesfon  grand  oncle. 


\ 


II.  Adrian  de  Montmorency  print  naillànce  au 
mois  d’Auril  mille  fix  cen  ts  dix. 

ZI.  Clavde-Lovys  de  Montmorency  nafquit  au 
mois  d'Aouft  mille  fix  cents  quatorze. 


Iean- 


— — Oigitizec)-bv-Ct>«gte-  - 


DE  MONTMORENCY,  LIVRE  VI.  485 

II.  IeaN'Baptiste  de  Montmorency  vint  sunewh.- 
inondcran  mille  fix  cents  dix-neuf  au  mois  de  luin. 

II.  MaRGVÏRITE-IeaNNH  de  MONTMORENCVnc'c 
au  mois  de  May  mille  fix  cents  cinq. 

il.  Vrsvle-Amelbergvb  de  M ontmorbnc y. 

tt.  Marie  de  MoNTMORENCYncc  levingt-quattief- 
meiour  de  Feuricr  mille  fix  cenCsdix-fcpt. 

il.  IaoyeliNe  de  MontmorE  NC  y née  l’an  mille  fix 
cents  vingt  & vn  au  mois  de  May. 

LES  SEIGNEVRS  DE  HVBERMONT. 

ip.  ‘BAFDOVIN  DE  MON^MOREN^ 
cy  Cheindür  Seigneurde  Huhermont , de  Launaix, 

Lannon,  Guignies,  Aiarets, 

Chapitre  IX. 

Entre  les enfans de  Bavdovin  de  Montmorency 
Seigneur  de  Croifilles  ,&  de  Catherine  de  Rvbem- 
pre'  làlecondefemmc,  ceftui-eyfut  le  troificfme,  &parpartagc 
fait auec fes frères , la  Seigneurie deHvBERMONT en tr’autres luy 
efeheut.  lAt^Es  de  Montmorency  fonfrere  Chanoine 
en  lEglifede  T ournay  luy  donna  aulli  les  terres  de  Launaix,  & Lan- 
non.auecleursdependanceSjpour  cniouyr  apres  fon  trcfpas.  Au 
moyen  dequoy  il  paruint  à l’alliance  de  Marc  vérité  D’ON-f^si»»* 
GNiEsDameduaitlicud‘Ongnies,de  Middclbourg en  Flandres, 


ON- 

GNIES. 

De  tynople 

àlafallc 

d'hexnuaeY. 
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HVEER-  de  Vvatenc,  HauefKcrKc,  Bethcncourt,  &Linfcllcs,  VicomtcfTc 
MONT.  d’Ypre.  Laquelle  cftoit  fille  de  Philippe  Seigneur  d'Ongnics,  6c  de 
Vvatenc,  6c  de  Marguerite  de  Hames  VicomtcITc  d’Ypre,  Dame 
de  Middclbourg,  6c  de  Bethcncourt,  ôcauoit  efpoufc'cnptemictcs 
nopccs  Richard  de  Merode  Chcualier  Seigneur  de  Frentz. 

A V contrad  de  ce  mariage  faitlc  x x i.  iour  de  Nouembre  l’an 
J 58;-  mille  cinq  cents  quatre-vingts  cinq  afliftetent  François  Schou- 
tccte  dit  d'Erpe  Chcualier,  Seigneur  d’Erpe,6c  de  Laernc,beaufrc- 
redeBAVDOvm  de  Montmorency  Seigneur  de  Huber- 
mont,  Adrian d’Ongnics  Chcualier  Scigneurdc  Vvillcrual, grand 
Bailly  des  bois  6c  rorefts  du  pays  6c  Comte'  de  Hainaut , cou- 
fm  de  Marc  VERITE  d'O  n cn  ies  , 6c  Hierofme  de  France 
Chcualier  Seigneur  delà  grande  Vaquerie , Confeiller  6c  Maiftrc 
des  Requeftes  duRoy  en  fon  grand  Confcil.  Il  mourut  à Douay 
le  fcizicfme  iour  de  Décembre  tnillc  cinq  cents  quatre-vingts 
treize, ayant  efleu  fa  fcpulturc  cn  l'Eglifc  de  l’Annonciade  à Bé- 
thune; 6c  lailTa  vcuue  Marguerite  d’Ongnies  fa  femme, qui  décé- 
da le  XX.  de  Mats  mille  fix  cents  deux,  6c  fut  enterrée  à Chaftcli-  ' i 
ncau  prés  de  Richard  de  Metode  fon  premier  mary.  ] 

ENF^NS  DE  BJVDOyiN  DE  MONT-  'j 
moreruy  Seigneur  de  Eiuhermont  ,0'it  Margveri-  I 

T s d’O  f>GV  ISS  fa  femme.  I 

io.  Marc  de  Montmorency  Chcualier  Scigneurdc  II 
Hubetmont , de  Launaix,  Lannon  , Guignies  , Marets,  '] 
6c  Linfclles , ttefpaffa  à Padoue  en  1 talie  le  x x.  iour  de  Dc- 
1^60.  cembrcmillcfixccntsdix,àfonrctourduvoyagcdeHicru- 
falcm, fans auoirefté marié.  Il  pottoit  les  ArmesdeMont-' 
morcncy  rompues  de  l'EfculTon  d'Ongnics  fur  la  Croix. 

ao.  Margverite  de  Montmorency  dccedée  en 

bas  aage.  j 

I 

I 


POSTERITE‘ 
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CROISU. 

•POSTERITE  NATURELLE  DAN- 
(hoirie  de  Adontmorencj  Sei^urde  CroifiUes, 

Chapitre  X. 

ON  a vcu  cy  dcuant  qu’A  nthoinede  Montmoren- 
c Y Seigneur  de  Croililles  laiflà  pluficurs  enfirns  narurcls.L’aif- 
nefutARTvsDE  M o N tmore  N c vBailly  duvillagcdcHcm,  18. 

lequel  princpourfeminc  A NTH  oi  N ETTE  Vile  a in  fillcna- 
mrcllcd'Adrian  VillainChcualierScigncurdc  RafTengliiem,  & en 
eut  cinq  fils  & deux  filles.  Lcprcmicrdcsfils  appelle  A D R i a N de  19. 
Montmorency,  du  nom  de  fon  ayeul  maccrncl.  Ledeuxief- 
meCEOR  GEs  DE  MoNTMORENCY,Ecclcfiaflique. Letroi- 
CcfraclEAN  DE  Mo  NTMoREN  c yScigneur  de  Dclfc  marie  à 
N...  DE  Bampoele,  d’où  font  nez  Pierre&Iean  de 
.J  Montmorency.  Le  quatricfmc  A NTHoiNB  de  Mont- 
• MO  R EN  c Y perc  d'vne  fille  nommée  Ieannede  Montmo- 
rency. Et  le  cinquiefme  Maxi  m i l i a n DE  Montmo- 
RENCY,quid’ADRiENNE  DE  HvELEfafcmmcaprocrcécn- 
Bt  autres  filles  P H I L I PPE  DE  Montmorency  coniointe 
pat  mariage  auec  N. ..Coromeo  Auditeur  de  la  C aualcric au 
Pays-bas.  Lesfeurs  deccscinq  fils  furent  Helene  d e Mont- 
MOREN  CYmercdelcan  deChaftclet  MaiIlrcdHofteldc  Geor- 
ges de  Montmorency  Baron  de  CroifiUes,  & Anthoinette 
DE  Montmorency. 

Le  fécond  fils  naturel  dumefme  Anthoinede  Montmorency 
SeigneurdeCroifillesnomméHvBERT  Dr  Mont.morency  18. 
s'alliaauecMARG  VERITE  Dv  B acc^,  laquelle luyprocrca trois 
cnfansmalles.  L'aifneappellcC  H AR  LES  de  Montmorf.n-  19. 

CY  cfpoufaYsABEAV  DES  R O S I E K ES  veuue  dc  Guillaume 
Billau  , dont  idit  Ieanne  de  Mont  mor  e ncy  femme  dc 
Philippe  Prevdhomme  Cheualier  Seigneur  dc  Bafinghcm, 
filsdelcan  Preudhomme Seigneur  dc  Hallies  &d'Aiiappcs,  d’An- 
, nede  Thouarts.  Le  fécond  fils  A NT  Hoi  N E de  Montmo- 
1 RE  N c YSeigneurde  FauquilTarcfut  marie  deux  fois.  Car  en  pre- 
mier lit  il  s’allia  auec  Ieanne  Dv  Bosqvel  fille  dc  Hugues, 
puiscndcuxicfmcauccM  ARGVERiTE  de  Baveeer  m f z fil- 
lede  Ican  Seigneur  de  Bauiîcrmcz  & dc  Catherine  dc  la  Lacheric. 
Dtfquellcs  femmes  n’ayant  aucuns  enfans,  il  donna  fa  terre  de  Fau- 
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• quiirartàladcrnierequitrcrpafla l’anmillccinqccntsquatrcvingts 
cinq. EtlctroificTmefut Ieak  de  MOHTMORENcydonton 
ne  l’alliance  ny  les  qulicez.  y 

Les  Memoiresdufeuhem de Villers portent, qu’ANTHOi  neJ 
DE  Montmorency  Seigneur  de  Fauquiflârc  flloit  fils  de  I e amI 
auflî  Seigneur  de  Fauquiflart , de  Malquiflart,  Pont  d’Ellerre,  Pont^ 
à le  Gorghe,Pont  de  le  Metrc,&  Bac  lut  mer,  & de  1 e a mn  E M a R-  ; V 
TiNÛfOTme:  quelEAN  acHvBERT  DE  Montmorenc  v’* 
auoientpourfrereGv Y de  MoNTMoRENCYperedeCHAR-  '-J 
LES  maticàYfabcaudesRorieres:&quetoustrois  eftoient  enfans  * 
naturelsdePHiLippE  de  Montmorency  Seigneur  deCroi- 
filles  8c  de  Courtières, Chambellan  de  Philippe  le  Bon  Duc  de  Bout- 
gongne.  Mais  le  temps  8c  les  degrez  généalogiques  n’y  conuicn'J 


gongne. 
lient  pas. 


,'tii 


SECONDE  PARTIE 

DV  LIVRE  VI. 


LES  SeiGNeVRS  De  BOVRS  £*r 
de  Courrierei. 

Depuis  Tan  m.  ccccis.vii.  iufyuesÀ pre/ént^ 


I 

Les  Seigneurs  de  Bours  puifnez  de  la  Branche  de  Croiniles  prin- 
rent  pour  brifcurc  vn  Croiflknt  d’argent  fur  le  milieu  de  la  Croix 
des  Armes  dcMONTMOR.ENCY,&lc  Seigneur  de  Couriicresy 
niifl  vnc  Elloillc  d’argent  dc£x  raie. 
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Hvevti  SC  Montmoremct  Seigneur  de  Bouts  & de 
Courrier  es. 


^llCOlAf  DS  llAN  DI  MoNTMOAINCY 
M O N T M O-  Seigneur  de  Courrictes,ChcuaIier  de 
RiNCT  Saga.  UToifond'or. 
de  Bours.  ) 

I N..  «DI  M O H T.  mort  en  bas  sage. 


Masii  DS  Mont*  m 

MOKEKCY. 

I A tLIMt  DA  ’ t4 
M O N T M O fc  ■ N C Y.  « 


l8. 


GAlItritlOe  MoWTMO*  C h a ISTOFt  s OI  MoMT*  lAIXyt^lMS. 


niMCY  SeigneUf  de  Bours.  moabncy. 


19. 


IiAM  DE  Montmo*  Clavdi  di  Amthoinitte.  Anne. 


to. 


R i NC  Y Seigneur  de  Bouts.  Momtmoiu 


Daniii  de  Iosias  Bsniamin  Ci  dion.  Htr  foltts.  L.ovysi.  Pieruc 


Mohtmor.  de  M.  de 
Seigrteur  de  Seign.  moasncy  Elizdjeth. 

Guechird.  de  Baron  d*£f-  •*** 

Bouts,  qaencoutc.  A n m 1.  laqucUne. 


il  an  obFaan.  Daniii,  Kippolicc.  Magde> 
Mont.  foti.  de  Mot-  pierre. 

CoQue  de  N.&N.  moaen-  Anne. 

Bouts.  filles.  c Y.  Benumin.  Marie. 


DI  Mont* 
Michelle,  m or  e n c v 
Seigneur 
Souuerainc.  d'Aqueft. 


PANtEl  DE  ItAM. 

Montmo- 
rency. Eliza- 

SETH. 


16  HVGVES 
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i5.  HVGVES  DEMONTMQ, 

R E N G Y CHEVALIER  , SEIGNEVR  DE 
'Bouts,  de  Courrieres , çf  du  Gaure  de 
Douay. 


) 

\ 


Chapitre  premier. 

E dcuxicfmc  fils  de  Ph  iLi  PPE  de  Montmo- 
E NCY  Seigneur  de  Croifillcs&  de  Courrieres  , & [‘f;**’’ 
de  Marcverite  de  BovRsfapreinicrefem- 
mc  , futHvcvES  DE  Montmorency,  le- 
quel eue  en  partage  les  terres  deBovRs  & de 
Courrieres, auec le  Gaure  ouGauenedeDouay.  Ilpofa  pour  bri' 
fenrçvnCroiflitntd’argentfur  le  milieu  de  la  Croix  des  Armes  de 
Mo  ntmoren  c Y,&efpoufa  en  premières  nopccs  Mar  gve- 
H I T E d’O  n c N I e s fille  de  Baudouin  d'Ongnies  Cheualicr,  Sei- 

ON- 

' UNIES. 

De 

9 lifjfle 
d'bexRutan, 


^ Vryet  lé 

T Mé  de  tm 

fncurd'Eltrces  & dcGrufon,Gouucmcur  de  Lille,  &d‘Yfabcau 
cHalluinfafccondcfcmmc.  Laquelle Margucricc  cftant  dcccdcc 
aiujuluyjilferemariapourlarccondcfoisàlossiNfi  de  Saint 


SAINT 

OMER. 


D'ixur  à U 
4'm. 
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. OMERfiIlcdcIortcdeS.OmerChcualicrScigncurde  Morbeque,' 

& dcicannc  hcritieredcHondccoutre,  fille  de  laques d^Hondc- 
coutre  & d’Anaftafe  de  Pouques. 

Ce'tHvcves  Seigneur  de  Bours  fauorila  Lovys  d e 
Montmorency  Baron  de  Fofleux  (ôncoufîn  germain  en  la 
difpute  furuenuë  entre luy  8e  Gvillavme  de  Montmo- 
rency fon  frété, apres  la  mort  de  I e a N Baron  de  Montmorency  - 
’ leur  perc.  Se  viuoit  encore  l'an  mille  quatre  cents  quatre  vingts  dix-  ' 
ncut.  Auquel  an  il  aflSfta  Marie  Se  Margverite  d b 
Montmorency  Tes  niepeesà  l’accord  qu’elles  firent  auec  A n- 
thoine  de  Montmorency  Seigneur  de  Croifilles  leur 
frère, pourlesdroits  qui  leur  appartenoient  en  lafiiccefiion  de  dé- 
funts M a R c DE  Montmo  RENC  y Chcualiet  Seigneur  de 
deCroifilles,  deVvancourt,Molimont,Amongies,  Seautrester- 
res,Se  dcM  ARIB  de  Hallvi  n leurs  perc  Se  mere.  Mais  peu 
aprcsilmourut , lailTant  vcuucloss  I N E de  S.  OMER&deu- 
xicfmc femme, oui  elf  rcprefentccauecluy  dedâs  vneverriere  qu’ils 
firent  faire  en  rtglifeparrocliialedeMorbeque.en  la  ChapenedcT 
S.  Firmin.  Elle  reprint  depuis  alliance  auec  lean  de  Flandres  Sci-  “ 
gneur  de  Orincham. 


ENF^NS  DE  HVGyES  DE  MO  NT  MO-,  f? 

rficjt  SeignturdeBaurs, ür  Jf  Marc  VERITE  d’O  N-  . 

GNlEs  fafremierf  femme, 


* r EN. 
c O V RT. 

D’AfpPBf  A 

1 rAlIoOe 
^it  n m 

d'oi. 


PrroQrt, 

H»- 


Marie  DE  Montmorency  filleaifnc'efutmarieei 
àlEAN  DE  Rienco  vRTChcualier  Seigneur  de  Rien- 
court  Se  de  Franqueuille,  fils  de  lean  de  Riencourt  Seigneur 
de  Franqueuille,  Se  de  Marie  d’Amiens.Duquel  mariagenat 
quirent  H v c v es  Seigneur  de  Riencourt,  Se  de  Franque- 
uillcalliéà  MariedcLamet.SeCATHERiNE  de  Ribn- 
covRT  coniointcauec  rtonis  de  BovRNELCheua- 
lier Seigneur dcNamps,de  Lambercourt, Se  d'Efteenbeque 
fils  de  Guillaume  de  Boumel  Seigneur  de  Nâps,  d’Efteenbc- 

que  Se d'Efcamca,Gouuerneurdela Comtede Guines,  Se  de 

leannede  Galonné  fa  féconde  fanme.  Ceux-cy  procréent 
entre  autresenfans  H vevEs  de  Bovr  n t i.  Clicualicr 
Scigneurd’Efteenbeque,  GouuemeurdeBapaunies: auquel 
Iean  de  Mo  ntm  o RENC  v BarondeCourrieres,Clie- 
ualier  de  l’Ordre  de  b Toifon  d'or,  en  confideration  des 
amitiez  qu’il  auoit  teceuës  de  luy,  légua  par  fon  teftament 
fait  l’an  mille  cinq  cents  foixante-trois,lcs  fruits, profits.  Se 
reuenus  de  trois  ans  de  tous  les  fiefs,  terres,  Se  Seigneuries 

qu’il 


■y  C-ro 
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qu'ilauoic  aux  villages  & terroirs  deCourricrcs,cl’Oiirgcs«  bovm- 
Maifnil  fur  Riclle,  & du  Qucfnoy,  auec  vn  quint  d’iccllcs 
tcrtcsàpcrpctuite.  Aumoycn  dequoy  la  terre  & Seigneurie  • 
de  Courrieres  entre  autres  cllanc  demeurée  à ce  Seigneur 
d'Efteenbeque  Si  de  Monchy  ,il  la  donna  à M a R i e de 
MAvviLLEfa  féconde  femme,  oupluftoft  Maximilian 
dcBoumcl  Seigneur  deMonchyfilsdcluy  icdclaDamcde 
S.  Lcgicr  là  première  cfpoufc  la  céda  à ccttefiennebelleme- 
re pour  les  grands  deniers  du  douaire  que  fon  perc  luy  auoit 
conftitue.  Et  elle  la  porta  depuis  en  mariage  à François 
d'Ongnics  Chcualiet  Seigneur  de  Couppignies  fon  deux- 
lefmc  mary. 

17.  lAQVEHNEDEMoNTMORENCYGauenieredcDouay 
cfpoufa  I E A N Seigneur  des  Marcts  en  Normandie,  &c  de  la 
. Motre,duquel  ellcn’eutaucunehgnée. 

ENFJNS  DE  HVGVES  DE  MONTMO- 
r(ncjSeigneurdeBours,e;ydtlossiS  deS.Omer 
Jk  jeconie  femme. 

Nicolas  de  Montmorency  Chcualier,  Seigneur 
de  Bouts, & de  Gucchart,  continua  la  poftentc. 

Iban  de  Montmorency  Seigneur  de  Courrieres, 
d’O urges , Mefnil  fur  Rielle,  & Quefnoy,  Chcualier  de  l’O r- 
dre  delà  T oifon  d’or,  Confeillcr  Sc  Chambellan  de  Philippe 
J I.  Royd’Efpagne,  Gouucrivcur  de  Lille,  Douay,  & Or- 
chics,  grand  aclouucrain  Bailly  d'Alloft,&;  Capitaine  de  la 
Motte  au  Bois, aura  fon  cloge  particulier  à la  fin  de  ce  VI. 

Liurc. 


17.  François  de  Mo  ntmorency  grand  Aumofnier 
de  l'Empereur  Cliarlcs  V. 

17.  Mariede  Montmorency, 


■ Qilq' 
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//.  NICOLAS  ‘DE  MONTMORENCT 

ChtHalier,  Seiffteur  deBonrs  ^dtGuechért, 
Chapitre  II, 

PAr  contrat  de  l’an  mille  cinq  cents  douze  il  s’allia  auec  A k- 
Hi  Rovha  VT  fille  d’Alloph  Rouhaut  Seigneur  de  Ganui- 
ches,  & de  laqueline  deSoiflbns.  Laquelle  Am  m e eftant  demeutec 


»544' 


RO  V- 
HAVT. 

De  Cable  a 
lieui  leo> 
patdtd'or. 


veuue  de luy  eut  procès  contre  Louys  Seigneur  fie  Baron  d'Orbec, 
comme  fécond  mary  delaquelme  de  ioi/Tons  fâmcre^l'an  mille 
cinqccnts  quarante  quatre,  ,|^ 

ENFJNS  DE  NICOLAS  DE  MONT- 

morency  Seigneur  de  Bouts  ,& HZ  Rovhavt 
fa  femme. 

18.  Gabriel  de  Montmorency  Clieualier, Seigneur 
de  Bouts,  duquel  fera  parlé  cy-apres. 

18.  Christophle  de  Montmorency  decede  à Ro- 
me fans  poftetitc'.  ' ' 

18,  Iaqveline  de  Montmorency  fut  l’vncdes  Da- 
mes d’Alienor  d’Auftriche  Royne  de  France,  & efpoulâ 
Qventin  GovRLi,ditDE  Go  VRIAY,  Seigneur  de 
Monfutes,  5:d’Azincomt,fils  dcFrançois  Gourle  Seigneur 
de  Monfuret  & de  Pende,  & de  Françoife  heritiere  d’Azin- 
court.  Delaquellealliancc  cftprocedeLov  ŸS  de  Govr- 
L A Y Seigneur  d’Azincourt  marie  à Michelle  de  Haplain- 
court.  Caciques  Mémoires  nomment  cette  laqueUne  de 
Montmorency  A N N e , & la  donnent  pour  femme  à laques 
de  Moulures  Seigneur  d’Azincourt  i faifiwts  cfpoufer  laquc- 

linc 
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lincde  Montmorency  (à  tanteàQucntin  de  Gourlay  apres  la  bovrs. 
mort  du  Seigneur  des  Marelb  fon  premier  mary.Mais  il  lèm- 
ble  y auoir  en  cela  de  laconfufion , pour  ce  que  la  terre  de 
Monfures  appartenoit  à lofle  Gourle  aycul  de  Quentin, 
comme  lîlsdcColart  Gourle  Seigneur  de  Monfures,  & de 
Marie  de  Broullart  feurvterine  dcGviLLAVME  Seigneur i»» 
de  Montmorency,  defquels  a efté  faite  mention  au  dernier  » 
Chapitredu  III.  Lime. 


li.  GABRIEL  De  MONTMOReNCr 
Cheualier,  Seigneur  de  Boitrs , de  Guechart , 
fg^deVilleroye. 

Chapitre  III. 

J N le  trouuc  dénomme  au  procès  qu’A  nme  RovHAvTlà 
, merc  eut  contre Louys  Baron d’Orbec l'an  millecinqcentSpi“"i«V. 

, ooarantc  quatre.  Auquel  temps  il  ne  portoit  encore  quclc  tiltre  » 5 4 4- 
t a'Efcuyeràcaulè  de  fon  leuneaage.  Mais  depuis  il  fut  faitCheua- 
i lier,  ficcfpoufa  Michelle  de  Bayencovrt  fille  de  Pierre 

* BAYEM* 

COVKT. 

EfemeU. 
sa  ttt  4-dc 

ftlJKdCOIIfC 

^ cft 
d’ftigcat  k 
f.  loiin  de 

lOCS  coljii* 
loir^  I , 

(iuianan, 

^la  eA  d’oc 

deBayencoutt  Seigneur  de  Bouchauanes , Gouuernciir  de  Dour-‘„^,^'^ 
lenSj&dc  leanncdc  Calonnc.  Laquelle  Michelle  fe  remaria  apres 
û mort  à Anthoine  Mittc  de  Miolans  Seigneur  de  Cuzicu. 

ENFdNS  DE  GABRIEL  DE  MONT- 
morency  Seigneur  de  Bouts,  de  Michelle  de 
BayEN  cOyRT  pt  femme. 

19.  Ibah  DS  Montmorency  Cheualier,  Seigneur  de 
Bouts,  continua  la  lignée. 

19.  Clavde  de  MoNTMoRENfcYmourut  PagedeHenry 
III.  Roy  de  France  & de  Pologne. 
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ïôvTT.  19.  Anthoinette  de  MoNTMORiKcyfutconiointe 

en  premières  nopccs  auecAH  THOi  N E DE  SorelCKc- 

$ O «.  E L.  uaUer  Seigneur  Je  Sorel&  d’ Veny.filsdeFlorent  Seigneur  de 

Dcgoniik  SorclaeaAnned’Auxi.PuiseUcIeremariaàTiTVS  db  S. 

• >.  u°-  SiMoH  ChcualiadeTOrdreduRoy  SeigneurdcS.Simon> 

de  Pons , Auaoes , ûc  Armes , V icomtc  de  Claftre. 

f«r«9ttc. 

Anne  DE  Montmoremct  mouruc fànsauoir  efte 
mariée. 

De  6bk  * 
l«  cretx 

Je  QMlijptes  Mémoires  éÀiouJltnt  G Xi  K ittlt  DE  Montmo- 
JC09111IIÇ1  kency  femme  duSeieneur  Je  BoKchxKitnes, mi  ferait  IoIÎxi  fort  cott/tn 

de  guculle.  J O,  j * 1 * ■' 

germdin^  dont  Jtrd  farU  cy  dt[foubs.  Car  Antmine  de  Bayencourt  Sei^ 
gneurde  Bottehauanes  ejlott  fon  oncle  auoit  four  femme  leuHeline  de 

HafltuncoHTt.  Mau  U parenté  efoit  trop  proche  enireux  pour faire  croire 
telmanage.  Etd'atlleursle Seigneur deCourrieresne donnantenfhn  tefla~ 
ment  que  deux  feurtàlean  de  Montmorency  Seigneurs  de  Bouts,  i 
que  cette  Cahrtelle  ou  Anne  fafeurfuffent  mortes  dejlors. 


19.  îEyiN  DE  MO  JSirMO  RE  NCT 
I.  du  nom  Cheuatier,  Seigneur  de  Bouts,  de 
Cuechart,  çÿ  de  Villeroye. 

Chapitre  III I. 

S On  grand  oncle  paternel  lEAti  de  Montmorency 
SeigncurdeCourrieres.Cheualierdel’OrdredelaToifon,  luy 
donna  par  Ion  teflament  fait  l'an  mille  cinq  cents  foirante  trois 
156  5.  vncrentede  cent  liures  de  quarantegrosàprendrefiirla  terre d’Al- 
loftàcôditiô  qu'il  viuroiten  la  Religion  Catholiquc,Apoftoliquc, 
& Romaii^e.  Et  apres  la  mortd'Antnoine  de  Baycncourt  Seigneur 
de  6ouchauaneslononclematernel,il  debatitauin  la  donation  des 

teires  Sc  feigneu ries  de  Bouchauanes,Quincy,Courfon&Vvcr,que 

ledit  Anthoine  auoit  lailTe'es  par  contrat  du  xviii.  iour  d'Aouft 
’ millecinqcéts  foirante-diràlofiasdeLametfon  ncueu8cfillol,fils 
d'Ifabeau de Bayencourt  fa  feur  & de  Chrirtople  de  Lamet  Cheua- 
lier.Vicomtcde Laon, Baron  de  Refours, Seigneur  de  Pimeu,  à la 
charge  de  prendre  les  nom  & armes  de  fa  Mailôn.  Mais  le  procès 
cftantparuenuàlaCour  de  Parlement,  elle  le  iugea  mal  fonde  en 
fespretenfionsS:  demandes  par  Arreft  du  iv.  lourde  luin  mille  cinq 
1579.  cents  foirante  dir-neuf 

II 
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Il  print  en  mariage  Bernards  Gaillard  Elle  de  Mi-  bovrs. 

chel  G aillard  Chcualier,  Seigneur  de  Chailly,  de  Longjumeau  & du 

Payer, & de  Louyfe  de  Sains.  Lequel  Michel  clloit  filsd’vn  autre  Mi-  ^ * J p 


chel  Gaillard  Cheuaher  Seigneur  des  terres  fufdices,Paneticr  ordi- 
naire du  Roy,  & de  Souuerainc  d’Engoulefme  fille  naturelle  de 
Charlcsd'Orlean$Comted’Engoulefme,pereduRoy  Franfois  1. 
Ecdccefte  Dame  luy  nafquit  vn  fort  grand  nombre  d'enfans  nom- 
mez cy  deiToubs.  En  Ton  ieune  âge  il  auoic  ellé  Page  de  l’Empe- 
teut  Charles  V. 


ElaritU, 
AV  I.&  4. 
de  GiiiUid, 
(}ai  dk 
a t.T. 
dcKimilkt 


\ X ftffO* 

<)D«udcfr* 
nopk  tf- 
£roatet  «■ 
dfirouht;aii 
t de  <.d  Eu- 
gouidînr, 

?ui  cil  de 
rance  au 
lambel  d'ai' 
«'cat  de 
^iccet , & 
vne  barre 
dr  tneCne. 


EN  F A NS  DE  IRAN  DE  MONTMO- 
rtney  Seigntur  de  B^urs , (y  de  Bernardb 
Gaillard  ftfemme. 


10.  Daniel  de  Monthorehc  y SeigncurdcGucchard, 
Lieutenant  de  la  Compagnie  de  Henry  de  laT  our  V icomte 
dcTurennc, depuis  Duede  Bouillon,  Marefchal  de  France, 
fut  tué  au  ficge  de  Chartres  l'an  mille  cinq  cents  quatre- 1591. 
vingtsvnze.euantâgédevingt-quatreans,  & nonmaric. 


20.  losiAS  DS  Mont  MOR  EN  c Y Cheualier  Seigneur  de  • 
Bours.CapitaineauRegimentdesgardesdu  corps  du  Roy, 
aura  Ton  Chapitre  cy-deffoubs. 


xo.  Gsdeon  de  Montmorency  mourut  en ieunclTc. 


20.  Bbniamin  de  Montmorency  Baron  d'Efquen- 
court , duquel  fera  faite  plus  ample  mention  apres  lofias 
fon  frere. 


. Iran  de  Mo ntmorency  Seigneur  de  FlelTelles  ef- 
poufaenpremieresnopcesMAGDELENE  de  BovriL-^^^ 
LAC  fille  de  leandeBoutillac  Seigneur  d’Arfon,  & d'Hele-iÆm 
ncderEllendard,quincluylaiflaaucunc  lignée.  Puisils’eftf',,*”!^ 

RRr 


\ 


1 0 V & s. 


AfFAl. 

TADY. 

D'MUt  à 
Tac  toar 
4'or  chir- 
g«Jc  ). 
«outofkacs 
l'vne  Tut 
riuue. 
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remarie  à Marc  VERITE  des  Ch  amps  fille  du  Sei- 
gneur de  Vaux. 

AO.  Georges  de  MoNTMORENCYSeigneurdcCrefly, 
Capitaine  d'infanterie  pour  les  Eftats  de  Hollande,  cll  con- 
joint auecLAVRE  Affaitady  fiUede  Cofine  Afl’aitady 
Baron  de  Ghillelle$,&  de  Margucritede  Herftal. 

AO.  Pierre  DE  M o n T m o r s n c y Seigneur  d’Aqueft,  ou 
d'Aqué, duquel  fera  aulli  parle  cy -apres. 

AO.  Anne  de  Montmorency  Seigneur  du  Hamel  fut 
tue  en  duel. 


AO 


•MEIVN. 

D'jTur  à 7. 
brrit  d'or, 
au  chef  de 
Mjcûnc. 


Hippolyte  de  Montmorency  a elH  mariée  deux 
fois.  Car  en  premier  lit  elle  cfpoulà  P 1 e R R e d e M f l v n 
Prince  d’Efpinoy,  Marquis  de  Riehebourg,  Baron  d'An-  ' 
tlioing,  Scnefchal  de  Hainaut,  fils  de  François  de  Melun  • 
Prince  d'Efpinoy  & d'Yolantc  de  V vercliin  Sciïcfchalc  de 
Hainaut.  Duquel  manage font  nez  cinq  fils  Si  deux  filles. 
L’aifnc  des  fils  appelle  Gvillavme  de  Mblvn  Prince 
d'Efpinoy,  Scnefchal  de  Hainaut,  Conneftable  de  Flandres, 
Cheualier  de  l'Ordre  de  la  Toifoii  d'or,  nafquit  l’an  mille 
cinqcents  quatre-vingts,  R-print  pour  femme  le  xvii.iour 
d’Oaobrc  mille  fix  cents  douze  Marie  Nunoia  de  Vvit- 
them  MarquifehcriticrcdeBcrglies  fur  le  Zoom,  ComtclTc 
de  V valhain , Batonneife  de  Bauterfem , veuuc  de  Herman 
Comte  de  Berghes,  Cheualier  de  laToifon  d'or.  Laquelle 
cftant  morte  l'annee  fuiuantc  en  luillct,il  s cl}  remarie  pour 
la  Iccondc  rois  1 an  mille  fix  cents  ejuinze  aucc  Ernclline  d’ A- 
renberghe  fille  aiCicc  de  Charles  Comte  d'Arciibcrghc  & 
d'Anne  deCroy  Duchcfrch-criticrcd’Arfchot.  Lcdcuxicfmc 
fils  nomme  Henry  de  Melun  eut  pour  parrain  le  Roy  Henry 
nil.  & a elle  tue  en  duel.  Le  troifiefine  appelle  auIIi  Henry 
deMelun  du  nomdeHenrydc  Bourbon  Duc  de  Montpen- 
lier  mourut  aumoisde  luin  l’an  mille  fix  cents  vn,  fans  auoir 
efte  marie.  Le  quatricfme  Mathius  de  Melun  décéda  en  bas 
aage  despiqueures  que  luy firent  les  moufehes  àmicl.  Le  cin- 
quicfme  de  Melu^i  filleul  de  Henry  Duc  de 

Montmorency  Conncftablc  de  France  elU  prefent  Vicom- 
te de  Gand,  Seigneur  de  Sauthy,  & autres  terres,  & porte  les 

Armesde  Melun  btifecsd’vnceftoille  dchuit  pointaaucan- 
tondexttedu  chef,  jinne  de  Melun  première  fille.  Dame  de 

la 
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la  fcrenilTimc Infante  efpoufa  le  v.  iour  de  Septembre  mille  sov?,  1 
fix  cents  vnze  Alexandre  Duc  de  Boumonuille,  Comte  de 
Hcnnin-Lietard,  Baron  de  Diuion,  fils  d'Oudard  de  Bout- 
nonuilleChcualier,  Comte  de  Hennin , & de  Marie-Chre- 
ftienned'Egmontveuue  du  Comte  de  Hochftrate.  Et  la  fé- 
condé nommée  Hiffolyte  de  Melun  aufli  Dame  de  la  fere- 
nillime  Infante  a elle  coniointc  auec  Philippe  d'Arenber- 
ghe  Baron  de  Zcuenberghe  à prefent  Duc  d’Arfehot,  fils  de 
Charles  Comte  d'Arenberghe  & d'Anne  de  Croy  DuchclTc  • 


d'Arfehot , &c  dl  morte  le  x v 1.  iour  de  Feurier  mille  fix  cents 
quinze,  lailTantdeux  filles  feulement  à fon  mary.  En  fecon- 
desnopcesHiPPoLYTE  de  M O n tmo RE n c Ymcrcde  & d'iuut  dt 
tous  ces  enfansreprint  alliance  auec  François  de 
Fontaine  Cheualier  Seigneur  d’Oignon,  & decedi au 
mois  de  luin  mille  fix  cents  fcizc  *i«oiict. 


10.  Elizabeth  de  MONTMORENCYfutconiointcpat®*'-^®'- 
mariageaucc  Iea  N de  Bello  y Cheualier,  Seigneur  de 
Pont  de  Meez  près  d’Amiens.  gntiuli. 

io.Iaqveline  de  Montmo  rend  Ymourut  à marier. 

10.  Lovyse  de  M o n t m o r e k c y trcfpafla  auin  (ans 
auoir  efté  mariée. 


10.  Michelle 

D E 


DE  Montmorency  femme  d’O 


DARD 

ccul. 


NE. 


Font  AI  N ES  Cheualier,  Seigneur  d’Eftur- 

° D oi  ■). 

efcuirous 

de  VJll  , 

t'ordsz  de 

10.  SoVVERAlNE  DH  M O N T M O R E N C Y rcccut  ce  nom 


enmemoircdcSouucraine d’Engoulcfmc fa  bifaycule mater- 
nelle, & mourut  fans  lignée. 
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joo 

BOVRS. 


20.IOSIyiS  DE  MONTMO%ENCr 
Chtuaher , Seigneur  de  Bours  J çj*  de  Guechart, 
Capitaine  d‘'vne  Compagnie  au  Régiment 
des  Gardes  du  “Roy. 

IL  cfpoufa  en  premières  nopces  Marie  de  Grovches  fille 
deHentydc  GrouchesChcualicc.Scigneurdc  Gtibouiul,  & de 


r.R  ov 

CH  El. 

D'orâ  %. 
CifTcs  de 
gueulU  . 


ClaudcGirardfilIcdcIean  Girard Cheualier  , Seigneur  de  Bafogesj 
3c  de  Valcntine  Lorfeure.  Laquelle  Marie  eftoit  leur  de  Robert  de 
Grouches  Clicualicr  Seigneur  de  Gribouual,  3c  de  Magdcicnc  de 
Grouches  mariccàLouys  dcMornay  Cheualier,  Seigneur  de  Vil- 
larccaux, d’Omeruillc,  Chaufly , & Mercy  : 3c  auoit  elle  conjointe 
par  première  alliance  aucc  François  de  PaillardChcualier,  Seigneur 
deChoqueufe. Mais  losiAS  de  MoNXMORENCYfonfccond 
mary  la  i'uruefeut.  Et  apres  la  mort  d’icclle,  ilrcpnnt  pour  femme 
Dame  Lovyse  Hotman  vcuuc  de  Catlicrin  d' Aumale  Cheua- 
licr  Seigneur  dcNamprd,  Lieutenant  des  cent  Suifles  de  la  Garde  du 


n oT- 
M A N. 

Emmanché 
d'argent 
&de  guca]« 
Ict  de  dix 
piccet. 


✓ 

Roy,  &rvn  des  Gcntilshoitunes  ordinaires  de  faMaifon  : laquelle  il 
lailTa  rnete  de  deux  filles , 3c  grofic  d’vn  fils,par  fon  deccs  auenu  le  x x. 
t 6 I S.  lourde  luillet  mille  fix  cents  feize. 

Fils 
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FILS  DE  lOSIjéS  DE  MONTMOREN- 
^SeigneurdeBourSi^iie  MAnii  DK  Grovches 
Ja  frtmiere  femme, 

15.  Ieah  de  Mont  N O ren  c y Scicneur  de  Bours  fut  des 
lige  de  quatorze  ans  ordonne  Enlcigne  de  la  Compagnie 
de  1 os  I A s fon  pere.  Apres  le  trefpas  duquel  on  luy  pour- 
ueut  de  tuteur  à caufe  de  fa  minorité'  par  l'auis  de  P 1 e R R e 
DE  Montmorency  Cheualiet  Seigneur  d'Aqueft  fon  • 
oncle, &d'OudarddcFoataiü  es  Cheualier  Seigneur  d’Eftur-’^®”°' 
gcul,  mary  de  Michkllr  de  Montmore  ncy  là 
tante.  Depuis  il fiit  parlcde  le  raaricràLovysE  d'Av- 
MA  LE  filIedcCatherind'Aumale  Seigneur  de  Nampfcl,  & 
deDameLouyfc  Hotmanlà  belle  mere.  Mais  il  a clié  noyé 
par  accidentranmillelix  cents  vingt-deux, auantraccomplif- 1 £ 1 
Icmcnt  de  ce  marbre; 

ENFjiNS  DE  lOSIJS  DE  MONT- 

mtreruy  Seigneur  de BoMrs,<ydeL  O yy  it  HoT- 
~ MAH  f* Jeconde femme. 

àil  François  DE  Montmorency àprefent Seigneur 
de  Boucs,  né  depuis  la  mort  de  fon  pere. 

ài.  N...  DE  Montmorency  filleailnée. 

Al.  N...  DE  MoNTMoRENCYfccondelîllcotdonnéeàcftre 
Religieufc 


RRr  iij 
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20.  BENJAMIN  DE  MONTMOREN- 


I 


ENFANS  DE  BENIAMIN  DE  MONT- 
morcnçySeigneurd'Efijucncoun.c^deCl  AV  DE  d’A-  ‘ 

V£ROvLTyi  première  femme. 

II.  Danibl  de  Mo  ntmo  RE  MC  vporteletiltre  de  Sei- 
gneur d’Efqucncourc. 

II.  HiproLYTE,  Pierre,  &Bbhiamin  de  Mont- 
more  n c y dccedcz  en  icunclTe. 

ri.  MaCDELENE  de  MONTMOREKCYalliecàljAAC 

LE  F 0 V R N 1 E R Seigneur  de  Neufuille. 

ti,  Anne  de  Montmorenc y nonencore mariée 


cy  Cheualier,  Baron  eC Efepuencourt. 

CHAPtTRE  VI. 


«ici  ptcc<t, 
Jiicamoa 


FaITc  d’ot 
de  Cible 


A V E- 
RjO  V LT. 


FILLE 
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BOVRS. 

FIILLE  DE  BENIAMIN  DE  MONTMO- 
rcnrj/ Baron  d'Efjuencourt,  cir  de  Makik  le  Pré- 
vost yi  fécondé  femme. 

II.  Marie  de  Montmorency. 


20.  T>  JE  RR6  DE  MONTMORENCT 
Cheualür,  Seiffoeur  d'^quefi. 

Chapitre  VII. 

ILtientlefepticfmcranc  cntrelescnfansdclEAN  de  Mont- 
.M  OREN  CYScigncurdc  Bours&  deBcrnardc  Gaillard  fa  fem- 
me, &;  cft  allie  par  managcauccIvDl  T h LE  Fovnier  fille  du 
Capitaine  Fournier  d‘Abbeuillc,&  feur  d'Ifaac  le  Fournier  Seigneur 
de  Ncufuilicmatyde  Macdel  ENE  DE  MoNTMORENCYfa 
niepee , de  laquelle  il  a deux  fils  & vne  fille,  nommez  cy-apres. 

ENFANS  DE  PIERRE  DE  MONTMO- 
reruj Seigneur d'Aquef,^^  de \vm-c H LE  FovR- 
N ISK  fa  femme. 

ai.  Daniel  de  Montmorency. 

II.  Iean  de  Montmorency. 

il,  Elisabeth  de  Montmorency. 
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COVR- 

RIERES. 


//.  lE^N  <DE  MONTMORENCr 
Seigneur  de  Courneres , d'Ourges,  Adefnil fur  Rielle , çg“ 
Quefnoy,Cheuaher  de  l’Ordre  de  la  Toifon  d'or,  Afai- 
ftred'Hoftel  de  [Empereur  Charles  V.  ConfetUer  Cham- 
bellan de  fa  Àdajefé  Impériale , çf  de  T^hilippe  II. 
d‘ S/pagne,  Gouuerneur  de  Lille,deDouay , ^ d'Orchies, 
grand  fouuerain  Bailly  dsAlloll,  (^Capitaine  du  chst- 
fieau  de  la  Afotte  au  bots. 


Chapitre  Vlll. 


1515. 


V*l  »f 

'5M- 

1540. 


TauiJLim' 


-.1  eiefs 


1546. 


'ttfeeferm 

**tm  I 

W.  ttltH. 
à<  Pêjt 
héi 


> 55  }• 

t^arJ  ’i  em 
ta  drfetf, 
eUi  Péu 

A«> 


«5  55- 
1558. 


T r*it*  de  U 
P tape  fu- 
Utbede 
ftmpirtmt 
i.Uartt$  y. 


CE  Seigneur  cftoit  fécond  filsdc  H VG  vEs  de  Montmo- 
rency Chcualier,  Seigneur  de  Bours  & de  Courneres,  & 
delossiNE  DE  S.  O MER  fâ  fecodefcmme,&eutpourpartage 
lâtcrrcdcCoiirrieres  cmreautrcs,foubsletiltre  delaquellcilfchft 
renommer.  L'an  mille  cinq  cents  vingt-cinq  l’Empereur  Char- 
les V.  l'innicua  Capitaine  & fouuerain  Bailly  du  chaiVeau  de  la 
Motte  au  bois  de  Niepe,  par  Lettres  cxpediecsà  Bruxelles  le  dernier 
lourde  May.  En  fuite  dequoyil  le  lift  aufli  fon  Mailtre  d'Hoftcl, 
comme  on  rccognoift  par  d’autres  Lettres  de  l'an  mille  cinq  cents 
trente-quatre.  Le  créa  Capitainedes  Atchersdcfa  garde;puis  haut 
Bailly  cie  la  ville  ic  CliaftclleniedeCafl'cl  le  x.  lourde  luillet  mille  ■' 
dnqccntsquarante.L’honorade  rEftatdeConfciller&  Cliambcl- 
lan  -le  fa  Maifonl’an  mille  cinq  cents  quarante  fix,&aumclmc  teps 
l’eflablit  haut  Bailly  de  la  ville  & pays  de  Dendremonde  par  Lettres 
duxxx.  lourdeluin.  l’eu  apres  illepoutueut  encore  de  l’office  de 
fouuerain  Bailly  de  la  Comté  d’AlloltSc  villedeGranmontj&foubs 
ccttequalitclcdeputaauccLamoral Comte  d'Egmont  & Charles 
Comtede  Lalain,pour  traiter  du  mariage  de  Ph  1 lippe  Prince 
d’Efpagnc  fon  fils  auec  Marie  Royne  d’Angleterre  l'an  mille  cinq 
centscinquante-trois.  Bref  pour  comble  degloirc  & d’honneur  il 
l’airociaàrOrdtcdcsChcualiersdelaToifon  d’orau  Chapitre  tenu 
à Bruxelles  l’an  mille  cinq  cents  cinquante-cinq.  D’où  vint  qu'aux 
obfeques  de  cét  Empereur  célébrées  depuis  à Bruxelles  le  xxix.  iour 
deOecembremillecinqcentscinquante-huit.il  rintranc  entre  les 
autrcsChcualiers  de  l’Ordre, portan  t le  Guidon.Et  le  Roy  Philip. 

PE  IL  ayantfuccedéauxEftatsdefonpereneluy tefmoignapascn- 

core  moins  d’artééfion.  Carnon  feulement  il  le  continua  en  la  di- 
gnité de  Confeiller  & Chambellan  de  fa  Maifon,  fie  en  la  charge  de 


BailU 
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Bailly  de  la  Comte  d’Alloft;  mais  de  plus  il  luy  conféra  Tanmil-covR- 
le  cinq  cents  cinquante  neuf  le  Gouuemement  de  Lille,  de  Douay, 
le  d’Orchies,  qui  eft  l'Vn  des  plus  honoiables  de  tous  les  Pays  "C**  '- 
bas. 

Ch  Seigneur  de  Coutricresprintalliancede  mariage  aueeP  hi- 
LiFPH  DE  Lanno Y fille  Itheritiercde  Ferry  de Lannoy  Sei- 


gucuUe. 


gneurdeFrefnoy,CheualierdelaToifond’or,&de  Marie  delauf- 
ledite  de  Mallaing,  delaquelleil  neprocrea  qu’vn  fils , qui  mourut 
deuantluy.  Patquoyfevoyantfanslignce,&fortâge',ifrefigna  le 
BailliagedelaComtéd'AlloftàMaximilian  Villain Baron  dcRaf- 
fenghicnle  xvn.  iourd’Auril mille  cinq  cents  foisantc-deux.  Puis  6 t. 
fur  la  fin  de  fes  iours,  cftant  atrefte  de  maladie  en  fa  Maifon  de  Cour- 
tieres , il  y fill  fon  tefiament  lexxi.  iour  de  luillet  mille  cinq  cents 
foixante-trois  : par  lequel  il  efleut  fa  fcpulture  en  l'Eglifc  parro-  • 5 < } ■ 
duale  de  faint  Piat  dudit  Coumeres  , en  la  Chapelle  qu'il  y suoitp^^^^ 
commencé  à faire  conliruire , voulant  au  cas  qu'à  fon  decc's  elle  ne  p'e-  )»' 
fiift  parfaite  & acheuc'e,que  fes  exécuteurs  en  accomplirent  le  ba- 
ftimenc&ladotation  de  (es  deniers.  DonnaàlEAN  de  Mont- 
MOEBNC  vSeigneurdeBours,  fiisvnique  de  défunt  Gabriel 
DE  Montmorency  fon  nepucu , pour  l'amour  & affeâion  na- 
turelle qu’il  luy  portoit , vne  rente heritiere  decen  t liures  de  quaran- 
tegios,qu'ilauoitdroitde  prendre  fur  la  terre  d’Allofi  au  rachapt 
du  denier  feize,  procédant  des  deniers  de  la  vente  du  Gauene  de 
Douay.  Et  par  dclTus  ce  luy  lailTa  encore  la  fomme  de  mille  liures 
pourvncfois.à  condition  que  fil  decedoitfans  enfans  légitimés, 
icelles  donationsàluy  faites  appartiendroient  à fes  deux  leurs  par 
égale  portion.  Légua  àHvcvEsoB  Bovrnel  Cheualicr  Sci- 
gneurd’Efteenbeque.Gouucrncur  de  Bapaumes,  fon  neueu,  les 
nuits,  profits  Icreuenus  de  trois  ans  auecvn  quinten  propriété  de 
tous  fes  fiefs,  terres,  & feigneuries  de  Courtières,  d’Ourges , de 
MefnilfurRielle,  & duQuefnoy.  Ordonna  que  la  fomme  de  mille 
liures  fuft  pyéeà  FernandSe  U Barre  Seigneur  de  Mouferon , fouuc- 
rain  Bailly  de  Flandres,  fuiuant  lapromelTc  qu'il  luy  en  auoit  faite 
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par ccnain accord.  DonnzkMar^ueritt  Je Lannoyicat  natorcllcdc 
feue  Madame  fa  compagne  la  foniinc  de  trois  cencs  liurcspour  vnc 
fois.  Et  fiit  aulU  diucn  beaux  legs  tant  à Nicolas  de  VvincK  fon 
Maillrc  d'Hoftel , qua  fesautres  OiEciers  & Domeftiques.  Pour  l’c- 
xccution  de  toutes  Idrqucllcs  choies  ilnomma  icclleutPHiupPE 
DE  Montmorency  Seigneur  de  Hachicourt,  Chcualicr  de 
l'Ordre  de  la  T oilôn  , Se  Chef  des  finances  du  Roy  Catholique 
fon  couCn , Adrian  Clément  Maiftrc  en  la  Chambre  des  Com- 
tes àlàlle,  Ican  de  Lattre  Seigneur  d'Oudenhoue  fon  Lieutcnanc 


en  la  Gouuernancc  deDouay,&  Anthoine  d'Ablaing  Confeiller 
".  de  “ 


refident  en  la  mcfme  ville  de  Douay  : qui  luy  firent  clleuer  vnc 
magnifique  fcpulturc  de  marbre  en  fa  Chapelle  de  Courrieres, 
telle  à peu  apres  quelle  a peu  dire  reprcfcncec  par  la  figure  fui- 


iiante. 
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covR.  L’infcription iointcàccttc tombe  n’cft  pasgrauc'e  defTus  ny  à l’en- 
RiEREs.  vn  petit  quatre  de  marbre  noir  attache  contre  la 

muraille  oppoflte.  Il  portoit  les  Armes  de  Montmor,en  c Y, 
chargées  d’vne  Eftoille  d’argent  de  fix  raiz  au  milieu  de  la  Croix,  , 
pour  brifeute.  f 

FILS  DE  IEj4N  DE  MONTMOREN- 

fjf  de  Co«m>r«,  (ÿ- de  P H ILI  PPE  DE  Lan- 

N O Y yi  femme. 

ai.  N...  DE  Montmo  RENCY  décéda  enieuneife  auant  le 
Seigneur  de  Courtières  fonpete,fansauoir  efté  marié. 
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montmorency. 

LIVRE  SETTIESME. 

PREMIERE  PARTIE 

LES  SEigNEVRs'  J VVR^IMESNtL, 
de  Coujfainuille,  Bauhigny,  ‘Bestejueual,  EAKbonne, 
Trefrae,  (ÿ  Adaffiers. 

Depuà  (aji  m.  c c c X l.  iufques  à frefent^ 


Mathiev  de  Mohtmorbncy  I.  du  nom  Seigneur  d’Au- 
uraimcGiil  & de  GoufTainuilIc  en  partie  adioulb  aux  Armes  de 
Mo.ntmoREHCY  pour  marque  & différence  de  puifné  vn  lambel 
I d'argent  de  trois  pièces  , qui  fut  retenu  par  ù poiterite'. 
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T ablc  généalogique  de  la  I.  Partie 
du  Liurc  VII. 


1 E A M 1.  du  nom  Seigneur  de  Montmorency  » d'Argenten» 
&de  Oamuiile. 


*5*  C II  A R L ■ s Seigneoc  de  Mathiiv  diMontmo-  It  an  di  M.  Euefque 
Montmorency  & de  Dim*  aimcy  I.datiomScigDcut  tTAu*  d'Oilenu,  Seien.d‘Ar« 
uil!e,Marerchal  de  Fran>  uranuefhil,  & de  CoiHUinuUle  genccn&de  Mafflices 
ce.  en  partie.  eu  partie. 

( ^ ■ 

^4*  M ATHiav  DB  Montmoaincy  Hvgvis  te  an  Dt  Mont**  Lvcbdb  M. 
ll.duitom,Seign.d’Auuraimeüiil»  db  M.  uoatNCY  Sei<  Abbeflè  de 
de  Gouflâinoiile  en  partie  »Baabi-  Euefoue  gneur  de  MaiBien  Maobuinbo. 
gnyidcBouqucuai.  d'Oifcaïu.  vn  partie.  YsabiloiM. 


r t * 1 

''  CuARLEs  DB  Montuoasncy  Scigneuf  dc  Goo(Iàinui)lc  cn  putic,de  Booipie- 
ual,  Eaubonne,  dcTccfincs,  ConfcUlerdc  Maillced*Hoftc!du  Koy. 


I aqjtb  LINS,  ou  Ia*  Cathbainb  db  MARGVBAirB  Ibanni  ob 

Q^BTTB  DI  Mont-  M. Dame  de  Gouf>  diMontmor.  M.  Religieu- 

moainct  Dame  de  (aioaUlc.  Dame  de  rific-  Te» 

Seuigne.  Adam. 
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i3.;mathiev  de  mont- 

* MORENCY  I.  DV  NOM  CHEVA- 
Uer,  Seigneur  diAuuraimefnil , (ÿ  de 
Gouffainuille  en  partie-. 

Chapitre  Premier. 


Ntre  IcscnfansdclEAN  I.dunoraSeigncurdcJ','|j;^'^ 

MoNTMORENCv.deDamuille, & d’Argcntcn, v i. 
^&dclEANNECALLETOT  Dame  de  Rocheforc  i?i^. 
&deBcmeualfafemme,M ATHiEv  de  Mont-’’*'*”' 
MORENCY  tint  le  troifiefine  rang.  Charles 
Scigncurde  Montmorency  fon  frcre, grand  Pane- 
tier&Marefchal  de  France,  luy  alTignapour  partage  la  terre  & fei- 
gneuriè  d’Auuraimelhil  entr’autres,  auec  mille  trois  cents  liurcs 
parills  fur  les  terres  & heritagcsde  G v y Seigneur  de  Gouflainuille,  Pren». 
par  Lettres  pafleesi  Paris  le  xviii.  iour  de  lanuier  mille  trois  cents 
quarante  trois.  A raifon  dequoy  les  fucceiTeurs  dcMATHisv  ad-  O 4 }• 
ioufterentdepuisà  leurstiltres  celuy  deSeigneursdeGoulTainuille 
en  partie , &eurent  de  grands  dilferentspour  leurs  droits  contre  les 
heritiets  & bicns-tenans  de  Guy,  comme  fera  remarqué  plus  parti- 
culicronent  cy-apres. 

Ce  Seigneur  d’Auuraimelhil  print  alliance  auec  Aigle  nti- 
NE  DE  Vemdosmb  fille  de  lean  de  Vendofme  Cheualier  Sei-  ^ 
gneurdelaChartre  & deLaflày.puilhé delà  Maifon  des  anciens dosme 
ComtesdeVendolme,&  de  Philippe  Dame  de  la  Fené-Arnaut 
de  V illepreux  fa  femme , qu’aucuns  Mémoires  furnomment  de  Me-  swiJin  s” 
lalcnt.  L’an  mille  trois  cents  cinquante &vn  il  afliftaaufli  au  con- à-" 
traademariagedeMAR  GVERITB  de  Montmorency  fa'‘“îj“‘‘ 
niepee  auec  Robert  d’EftouteuilIe  Seigneur  de  Vallemont  & de  * 
Hotot.  Et  neuf  ans  apres  il  mourut  le  iour  delà  fefteS.  Pierre  en  ,j  j,_ 
iuin,ayanteQeufafepulture  en  l'Eglife  parrochiale de  S.  Barthele-f'^uon, 
mydeTaueray,odl’on  voidencoreauiourd'huy  fatombe  prés  dei’iï 
laChaireduPredicateur.auec  l'EfculTon  des  Armes  de  Montmo- 1 j 6 o, 
lencybriféesd’vnlambeldetrois pièces, éedeuxAnges  tenants  des 
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ü O V $-  cnccnfoirs.  Quelques  Eferits  portent  qu’A  iclbntihe  d»  * 
v*LLE  Vendosme  fon  efpoufcjinalappellceeniceujiEsciA  voiNE,  ■ 

fut  enccrrcc  cnrEglifcdeS.Leu.  j 

ENf^NS  DE  MATHIEV  DE  MONT-  % 

morrney  Seigneur  cFjuuraimefnil,  Aie  LE  H riHE  J 

DE  VENDosMEyi /èmme.  1 


Charlit  i* 
U^êmgày* 

Afutstn 
4t  l'Egltfi 
i’OrUéiit. 


14-Hvgves  de  MoNTMORENcyfilsaifiiéfutpoumcude  (i 
TEuefehe  d'Orléans  par  larefignationqueluy  en  fïfti  B AM  \ 

PE  MontViorency  fon  oncle,  enuiron  l'an  mille  crois  / 
cents  foixante,  du  confentementduRoylean  lors  prifbn- 
nier  en  Angleterre.  Ceque  le  Pape  Innocent  VI.  confirma  ïi 
aufli  pat  Bulle  expreffe.  Mais  il  y a grande  apparence  qu'il  de-  î i 
cedadeuant  qu'efttcconfacré, attendu  qu'au  melmelean  de  f J 
Montmorency  mort  l'an  mille  quatre  cents  foizantc-  qoB-  f ' 
trefucceda  en  cét  Euefehé  Hugues  Faidici,  comme  portent  ' i 1 
certains  Aûcs  de  S.  Aignan  de  Mehun.  V j 

14.  Mathiev  de  MoNTMORENCYlI.dunomSeigneut  \ 
d'Auuraimefnil,de  GoufTamuille,  Baubigny , & Bouqueual,  i 
continua  la  lignée.  / j 
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lier  fut  Seigneur  de  MatHiers  en  panic  apres  la  mort  de  v 
Iean  de  Montmorency  Euefque  d'Orléans  fon  C. 
oncle.  De  laquelle  terre  il  fifthommageàPcrrencllc  de  Vil-  “ 
liers  Dame  de  Montmorency  & de  Villiers  le  fec, comme  tu- 
trice de  I A Qv  E s Seigneur  de  Montmorency , & autres  fes 
en  fans,  l'an  mille  trois  cents  quatre-vingts  quatre.  Depuis  il 
cfpoufa  1 E A N N E DE  V E N D B R E S SE  fille  de  Iean  de  ï 
Venderefle Seigneur  de  Marfontainc  Chciulier,  Bailly  de  1 
T royes  : du  confen  tement  de  laquelle  il  vendit  deux  cents  li-  .] 
uresderente  fur  famefmefeigneurie  deMafflenàRichard 
dcLallier  bourgeois  de  Paris,poarleprix  & fommedequin-  j 
xe  cents  liures  tournois,  parcontraftpalTcleSamcdy  xxui.  j 
iour  de  N ouembte  miHc  trois  cents  quatre-vingts  dix-huit.  ' 

Il  intenta  auffi  procès  pour  l'office  de  Bailly  de  Meaux  con-  | 

tre  laques  d’Orleans,qu’ildifoitrauoirachepté  de  Philippe 
de  Poitiers  Cheualier  douze  cenn  efeus,  contre  les  ordon- 
nances. Mais  pr  Arreft  du  Parlement  de  Paris  prononcé  l’an 
mille  quatre  cents  treize,  il  futdedatc  non  reccuablc  en  (à 
dcinande.  Et  enuiron  le  mefme  temps  il  vendit  là  terte  de 

Maffiiers  j 
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Mafîiicrs  à Guillaume  Sanguin, qui  rn  entra  en  la  foy  de 
Philippe  de  Melun  Dame  de  Montmorency , comme  vul'e 
ayant  le  bail  de  lean  Seigneur  de  Montmorency  fon  fils,  le 
XX.  lourde  May  mille  quatre  cents  quatorze.  Ünnçtrouuc  1 4 1 4T 
point  qu’il  aitlailTc  aucuns  enfans.  11  pottoit  pour  brifeurc 
le  quartier  dextre  des  Armes  de  Montmorency  d’.irgcnt  fans 
Aiglettcs. 

Ysabblle  DEMoNTMoREKCvfut  mariee  à Gve-  loriuz! 
RiK  DE  Lorriz  ditLASCELoT  Cheualicr,  fécond  ^ 
filide  Robert  de  Lorriz  Chcualier  Se  Chambellan  du  Roy  (jncdaior 
lean,  Seigneur  d'Ermenonuille,  de  Heaurain,  3c  autres 
lieux,  Sc  de  Perrenelle  des  Elfars.  Dequoy  yeutcontraftpaf- 
fé  en  prefeneeduRoylequatriefinciourd'.^oull  mille  trois  ■ 
centscinquante-trois,  par  lequel  Robert  de  Lorriz  promift 
alTcoirà  Guérin  fon  fils  enfaueur  de  cette  alliance  mille  li- 
ures  parifis  de  terre  à Lufarches  5:  aux  enuirons:  donnant  ' ^ ^ 
fes  terres  de  Beaurain  & d'Ermenonuille  à lean  de  Lorriz 
fon  filsaifné,  dontil  fiftaufli  lors  le  mariage  aucc  Marie  de 
ChaRillon.LeditGuerindc  Lorriz, appelle  par  erreur  lean  Prciixi 
en  quelques  Regillres  de  la  Cour  ( fi  ce  n’ell  que  lean  fon 
frereait  efpoufc  depuis  celle  qui  luy  auoit  efte  accordée,  & 
luy  Marie  de  Chaliillon  ) mourut  enuiton  l’an  mille  trois 
cents  quatre-vingts , lailTant  veuuc  Ysabelle  db 
Montmorency  fa  femme , 3c  des  enfans  mineurs  en 
(à  garde. 

LvcedeMontmORENCY  Rcligieufe  en  l’Abbaye  de 
MaubuilTon  diteNoftreDame  laRoyale  prés  de  Pontoife, 
ayantvefcuquelquetcpsfortreligicufemcnt,futfaiteThre- 1 j g g.' 
foneredela  mefme  Abbaye  l'an  m.ccclxxxviii.  Laquelle 
charge elleadminiftraauecvnegrandedifcretion  8c  honne- 
fl:etc,i'efpace  de  xx. années.  E t apres  le  deccs  de  I cane  d'Y uty, 
foubs  laquelle  elle  auoit  elfé  reccuc  8c  fait  profelTiô,  vne  pat- 
tiedesReligieufcsreneurcnt  AbbelTcen  fon  lieu.  A rai&n  de- 
quoyelle  eut  procès  au  ParlemcntcôtreCathcrincd'cftou- 
teuillcfille  de  Marguerite  de  Montmorency  fa  coufme,  8c 
feur  de  lean  Seigneur  d’Elloutcuille,  de  Vallemont,  &dc 
Hotot,quifediIoicauIfi  Abbcifc  dcccMonaftere.  Mais  par 
Arreft  dcl’an  M.ccccix. l’Abbaye  fut  mife  enlamain du  1409. 
Roy,fansquelapoflcflionendemeuraftà  l’vnc  nyàl’autre. 
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14.  AUTHIEF  De  AIONTMOKENCT^ 
Il.durtcm  Cheualkr,  Seigneur  d’ yfuuraime/hilj de 
GouJfiHnutllet  Boue^ueual,  ^ "Baubigny. 

Chapitre  II. 

Tl  demeura  leune  auec  Ifan  de  Montmorency  Ton  frère 
au  bail  & garde  tant  d'Y  s A Br  AV  de  Montmorency 
fa  feur  mariée  à Guérin  ou  leandcLorriz,cjue  deCHAR  les  Sei- 
gneur de  Montmorency  lonoiule,&:  de  Robert  de  Lorris''cigncur 
d'Lrmenonuillc  pere  de  Guérin.  Lcfouel»  en  celle  qualité  eurent 
proies  .au  l’arlcincnt  de  Pans  l'an  mille  trois  cents  loirantc-cinq, 
cotre  Guillaume  de  C.outlainuilleEfcuyer,  & Damoifelle  Agnes  de 
Goullâniuilkla  leur,  comme  heritiers  de  défunt  Guy  Seigneur  de 
GouirnmnlleCheuaher  leur frereùcaufe  des  droits  que  feu  Ma- 
THii-s’  Et  Montmorency  auoit  en  cette  Seigneurie.  Mais 
qu.atrc  ans  apres  Charles  V.  Roy  de  France confiderant  les  bons, 
grands  5c  agréables  leruiccsquclcspredcceircurs  & parents  de  Ma- 
thi  I V tilsdcecM  ath  iev  de  M.  o n t m o r f n c y Clieualier, 
5cd'.àiglciitinedc  Vcndolmelafemmcauoicntfait  au  temps  pafle 
fcspredcceireurs  Roysde  France  5c  àluy,  5c  aufli  pour  contempla- 
tion de  Ibn  ame  &;  Ical  Cheualicr  & Confeillct  C h a R l e s Sire 
de  Montmorency  fon  compcrc.onclcdumcfmcMATHiTV 
le  fils,  qui  furccl'auoit  humblement lupplié, il  oûroya  àiceluy  fils 
dcgraceôc  aucYoïitc  Royale,  iaçoit  qu'd  fuft  mineur,  ôc  conftitué 
aux  VH.  an  defon  âge,  dirpciifcdcpouuoirtenir5cgouuernerà  l"a- 
ucnir,  touslcs  chalfcaux,  villes  ,fortcrcircs,  5c  lieux, fiefs, articre- 
fiefs,  terres,  poirclhons,  rentes  & reuenus  cjuclconqutsà  luy  appar- 
tenants par  luccellloii  de  pere  6c  de  m etc. 

L an  inillctroiscentsfoixante-quatorzcilrcccutàfoy  8c  hom- 

magcRobcrtd'Aunoyd.t  le G.illois,Chcualicr  Seigneur  d'üruille 
5c  Içannc  la  Thiaife  fa  première  femme,  de  certain  fief  qu’ils  te- 
noinit  de  luy.  1 1 par  accord  fait  le  xix.  iourdc  Mars  mille  trois 
■ centsfoixante  dix-huit  l’Abbc  8c  les  Religieux  du  Va!  luy  rcftituc- 
rent , 6c  à I e a n de  Mo  nt.morency  fon  frère  , les  cens  Se 
rentes  de  Maffliers,  que  C H ar  les  Seigneur  de  Montmorency 
leur  oncle  auoit  donnez  à icciix  Religieux.  H aflilla  aulli  auec  le 
mdmc  1 EA  N fon  frcrcditEIclaborSeigncurdc  M.rffliersàl'aélcde 
tutclcdcscnfansdcCharlcsdc  Soicourt  Seigneur  JcMon  v.Scd'Yfa- 
beau  de  Chalf  lilon  Ion  r|poufc,fillc  de  C harlcs  Seigneur  de  Chaftil- 
loii  grand  Maillrc  5c  fuuucrain  Réformateur  des  eaux  ôc  forefts  de 

France, 
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France,  qui  crtoitfîlsd’YsAnE  AV  de  M o n t m or  î n C y leur 
tante,  & de  Icaii  Seigneur  de  Chanillon  fouucrain  Mailhc  d'HoIlcl 
de  France.  Auquel  Aüe,  date  de  l’an  mille  quatre  cents  trois,  il 
prendla  qualité  de  Seigneur  de  Gouilainuille.commcil  fait  en  plu- 
lieursautres, notamment  en  vn  I ugc  du  x x.  lour  de  lum  .sa.ccccxi. 

I L efpoulà  Ieanse  BRAQj,’E,qui demeura  veuiie de luy en- 
uiron  l'an  mille  quatre  cents  quatorze,  ayant  la  garde  deC  h Ar- 
les DE  MoNTMORENt;Y(bnlils,dontfcraparlcplus.rmplc- 
mcntauCh.ipitrepro,hainiiicviuoit  encore  l'an  .Mccccxxiv. 
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//.  CH^  R L ES  '■D  E MO  NT  AI  O R ENC  T 
Chtu.ilu  r,  Seigneur  de  ConJf,tmtiille , de  Banlng^ny , Bon- 
aueu.tl , E.néonne,  Trefmes , (ÿ  Silly,Confeillcr , Cham- 
bellan (^Aiai^re  d’Hoflel  d'MrUt!  de  Bretagne  Comte  de 
H.tchemont,ConneJlAle  de  France,  f>nu  du  R oy  Jean. 

Chapitre  111. 

CE  ScigneurfilsvniqucdcMATHiEV  DE  Montmorency  II. 

dunom'"clgneurdcGoulTainuillc,&dc  Ieanne  Braqvf, 
ferait  longuement  Amis  de  BretagneComtede  Richcm<mt,dcpuis 
Conneftable  de  France  & Duc  de  Bretagne.  Car  il  fut  vn  de  ccu.v  qui 
l'aillftoiait quand  il  elpoutaà  Ncracleanne  d'AlbrctfilledeCliar- 
IcsIl.Scigneur  d'Albret.lc  iour  de  la  Décollation  de  S.  Ican  mille  i 
quatrecents  quarante-deux. Ecparvn Compte  de  laï reloreric  du  e- 
mcfineArtus  rcndule  xi.  iourd’Auril  millcquatrc  cents  quarante 
cinqonapprcnd  qu'il  dfoitlorsConfciller, Chambellan  ,&  Mai- 
ftrcd'HofteldefaMaifon.auccGillesdc  S.  Simon,  Henry  de  Lan 

nay.icleandeSaulmcrcs.  

Il  fallia  par  maruge  uIeanne  Ratavt  hile  de  Bertrand  estait. 
Rataut  ChcuâlierScigneurdcCurçay,&de  Marguerite  Rouluut. 

Lequel  Bcrtrandauoitcupourpcre Guillaume  Rataut  Scigneurde 
Curçay , & pour  mere  Marguerite  de  Cramaud  niepcc  de  Simon 
de  Cramaud  Cardinal,  Atcheucfquc  & Duc  de  Reims,  Pair  desiwnat 
France.  Le  temps  prehx  de  cette  alliance  n'cft  pas  cognu  i mais 
bienqu’en  fuite d'iccllc  Charles  de  MoNTMoRENCYSei- 
gneurde  Gouflainuillc  eut  de  grands  procc'sau  Parlement  contre 
lean  d’Aulnoy  dit  le  Gallois  Seigneur  d'OruilIc  & de  Louurcs  en 
Panfis,  auquel  à caufe  delaqucline  de  Paillard  là  mere  femme  de 
Charles  d’Aulnoy  eftoit  cfchcuc  la  moitié  de  la  fcigneuricdcGouf- 
làinuille.  Car  Philebert  Seigneur  de  Paillard  Prefident  au  Parle- 
ment, & Ieanne  de  Dormans  fa  femme,  pere  & mere  de  laqueline, 
l'auoicnt  acquife  de  Philippe  de  T rie  &:  d'Agnes  de  Goullàinuille 
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fa  femme,  commelon  apprendd'vn  lugcraentde  la  Cour  tcndule 
premier  iourdcFeuricr  mule quatrcccnts  quarante-huit. 

Le  mefmcCH  ARLE  s de  M on  tmor  en  c y apresla  mon 
d'Artus  Duc  de  Bretagne  fon  Maiftre  fut  aufli  Confcillcr  & Mai- 
ftre  d'Hoftcl  du  Roy  lean,  ainfi  que  tcfmoigne  vnTiltre  du  Prieure 
duMcfnel  autrement  dit  de  laCoudroyc,palfeau  mois  de  luin  mille 
quatre  cents  cinquante-neuf,  où  il  fe  qualifie  d'ailleurs  Seigneur 
de  Baubigny , de  Bouqueual , & d'Eaubonne.  Et  par  d'autres  A dfes 
on  void  qu'il  eftoit  pareillement  Seigneur  de  T relmes,&:  de  Silfy.  U 
mourut  l'an  m.  c c c c lx  i.  laiiTant  vcuue  & tutrice  de  fes  entans 
Ieanne  Ratavt  fafemme,  qui  en  cette  qu.ilitc  pourfuiuit  les 
procès  pendants  au  Parlement  entre  luy&  Icand'Aunoy,  es  années 
M.cccc.Lxii.&LXiv.  Elle  viuoit  encore  fort  âgée  l’an  mille  quatre 
cents  quatre-vingts  vnze. 

ENFJNS  DE  CHARLES  DE  MONT- 
morincy  Seigneurie  Gouff.tinuiüe , cïr  de  1 E A N N E 
Ratavt  fu  femme. 
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15.  Iaqj'ftte.ou  lAdyEtiNE  DE  Montmorency 
fille  aifncc  fut  mariée  enuironl'an  M.ccccLxn.àG  vi  LL  a v- 
ME  DE  Sevicne  Chcualicr,SeigneurdcSeuigné,d’Oli- 
uet,&  des  Rochers.qui  depuis  au  nom  d'elle  eut  procès  con- 
tre Philippe  d'Aunoy  Seigneur  d’Oruille,  & C atherine 
DE  Montmorency  fa  femme , pour  ce  qui  luy  pou- 
uoit  appartenir  en  la  fuccefiion  de  défunt  Charles  de 
Montmorency  leur  pcrc.  Et  par  Arrcft  donné  au  Par- 
lement de  Paris  l'an  M.  ccccx  CI  I.  il  obtint  adjudication 
de  quatre  cents  liutes  de  rente  fur  tous  les  biens  d'iccluy.  De 
ce  mariage  nafquirent  plufieursenfans,  & entr’autres  vnc 
fille  appellee  Ieanne  de  5f»;_ç«édunom  de  Ibnayeulc  mater- 
nelle, qui  fut  coniointe  aucc  Guion  BulTon  Seigneur  de 
Gazon,de  'Villainc,du  Val,  & de  Cheuigne. 

15.  Catherine  DE  Montmorency  Dame  de  Gouf- 
fainuille,  deTrefmes,  fie  Silly,aurafon  Chapitre  cy-delTous. 

15.  MaRCVERITB  de  MONTMORENCYefpoufaAN- 
t H 01  NE  DE  ViLLiERsCheualierSeigncurChaftellain 
de  l'Ifle-Adam,  de  Nogent,&  Valmondois,  fils  aifnc  de 

laques  de  Villiers  Seigneur  de  rifle- Adam,  Chcualier,Con- 

fcill  er  & Chambellan  du  Roy,  Senefchal  de  Boulonnois , fie 
Garde  de  la  Preuollé  de  Paris,  & de  Ieanne  dcNeelle  la  fem- 
me. Lequel  Anthoine  eftoit  parent  d'elle  du  fixiefme  au 
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<|iurc  dcgrJ,  comme  petit  fils  de  Ican  de  Villiers  Seigneur  de  c o v v- 
ri lie- Adam,  Mircfchal  de  France,  qui  auoit  eu  pour  mere 
IcanncdeChallillon  petite  fillcd'YsAU£  AV  de  Mont-v.^i,, 

M O R E N c Y &:  de  Ican  Sciirncur  de  Chaltillon  irrand  Mai-  f'*'-''' 
lire  de  France.  Lcconcraddclcur  mariage  turpairc  le  xi  i. 
lourde  Fcunermillctroisccncsfoixante-d'x,&  d leeluy  vint  "wfji  1. 

. feulement  vue  fille  appcllee  G.tl>ricl!e  de  l^'iltiers.  L.iquellc 
cllant  demeurée  en  la  garde  d'Aiithomc  de  V lüiers  fon  père,  " « 
ilretiraaunomd’ellela  Seigneurie  de  Daniuillc,  que  Iean 
I l.dunom  Seigneur  de  Montmo'cncy  auoit  venduea  Ican*'''* 
de  Hangert  Seigneur  de Gcnlis.maislal.mladepui'.à  Nico- 
las d'Anglure  Seigneur  de  Bourlaiiiiour  à Mafiicrite  de 
Montmorency  la  femme  , cc.mnu  pins  pio,  lus  parens  du  ‘f 
vendeur, qui  latranfportcrent  en  c(<  Fan;;.-  d aurre.s  terres  à £•<  i is. 
Guy  l’ot  Gomtede S.  l’ol pered  .\iiut  l’or  aüieea  Guillau- 
me  Seigneur  de  .Montmorency  &.  <ri:f.oae:i , a.::l:  quei'ay 
défia  remarque  ailleurs,  l araclme  GabneÜc  de  v illiers  fut 
mariee  par  traite  de  l'an  mille  troiscciit,  quatre  -vingts  Icpt 
àFranyoïsduFauScigneurde ’s'âtelaii  lil'ilelevi  .Seigneur 
du  Fa'vi,  Se  de  Icannc  Brad.f'cr.  Mais  elle  ;,u>i  .ait  quelque 
tempsapres  fans  ligiv.-c.  Et  quanta  .\iitlu>me  .1  ; \ulliers  Ion 
perc.cllant  veuf'deM  A 1;  us  1' R I r t ii  t .M  .1 N t.mo  R e N- 
c Y fa  femme,  il  reprint  vue  aune  aili.mee  -me  Agnes  du 
Moulin , dont  il  eut  entre  aunes  eiiGns  Charles  Je  I''illiert 
I Eucfque  & Comte  de  Be.uuuis,  l’air  de  rraïue.  Seigneur 
Chaftcllaindcl  lflc  Adam,  qui  doiii  la  toutes  festerresi  .\ri- 
; NE  DE  Mont.'uOrfncy  Ion  parent.  11  rill  fon  ttlU- 
' mcntleprcmicriourdc  Fcuricr mille cmqccnts  trois,inou- 
rutlannee  fumante  le  XXV.  iourd'Aüult,ic  fut  aitcrtcen  l'E- 
glife  dcl’.\bbaycduVal. 

IJ.  Ieanne  de  MoNTMORFNCYfutRcligieufccnl'.Ab- 
bayedc  Longehamp  presdefamt  Lloud. 

C^rHER  INE  DE  MO  N TAfO  R EN- 
cy  D.vne  de  Ccujfiimiille,  de  Drcfmes,  Sdly. 

Chapitre  IV. 

JEanneRatavt  mcrc  de  cette  Dame  l'a  maria  l'an  mille  qua- 1 4 6 E . 

tre  cents  foixante-Iiuit  a Philippe  d'Avnoy  Seigneur  de 
Chiure  fils  aifiic  & principal  heritier  de  Ican  d'Aunoy  dit  le  Gai-  ÂvnÔy” 
lois  Chcualicr,  Seigneur  de  GoulTainuillecn  partie,  d'O raille,  de 
Louurcs  en  Parifis,  Villeton  ,&  Chcnncuicrcs,  i,  d'Ylabeaudc 
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Rouuroy  foncfpoufc.  Au  moyen  duquel  maruigc  non  feulement 
la  Seigneurie  entière  deGouflainuillefutrcünicdepuisjmaisaufli 
lesdiftcrents,qui  s’cfloiétmeuspouricclle,  demeurèrent  appaifez. 

Ils  procréèrent  cnfcmblettois  fils  &plufieurs  filles,  dont  fera  faite 
mention  cy  delToubs;  & apres  leurs  dcces  furent  inhumez  en  l'Eglifc 
de  Gouflainuillc,  où  fevoycntleurs  tombes,  epitaphes,  & armoiries. 

L'a  I s n e'  de  leurs  fils  appcllé  Charles  A' Aunoy  dunomdeCHAR.- 
LEs  DE  Mo  NTMOREN  c Y fon  ayeul  maternel,  eftudiant  en 
l' Vniuerfitc  de  Paris  l’an  mille  quatre  cents  quatre  vingts  vnze,  ob- 
tint de  Içanne  Ratavt  fon  ayeule  les  droits  qu'elleptctcndoit 
csheritagcVdcla  Grange-Ratautalfiscn  laComtede  Poitou, par  le  ? 
deccsdedefuntsBruianddeCarcy  & d’Annette  Rataut  (à  femme,  a 
l’encontre  de  Louyfc  Chenineveuue  de  feu  Robert  de  Conigant, 
EllicnncdcConigant  Chcualler, François  & lean  de  Conigant  fes  . 
frétés.  Maisbientoftapresildcceda  fansauoit  elle  marié.  Le  deu- 
xicfmc  fils  nomme  Artut  d'Aunoy  Prothonotaire  du  fiegc  Apo«  ^ 
llolique.Seigncurd'Onulle&dc  Louuresen  Parafis  apres  lcdccés 
de  Philippe  d’Aunoyfon  pere,  viuoit  l’an  mille  cinq  cents  vingt».  ? 
fept.  Et  le  troificfme  dit  y/«f/;oi»fd’ Seigneur  de  Goullàinuil-  \ 
le,  fut  Chanoine  des  Eglifes  de  Beauuais  fie  de  Laon.  leannt  d’Au-  •/  q 
nyraifnéedcsfillesfuccedaàla  principaleparticdesbicnsdefes  fre-  ( 
rcs, fie  lailfades  enfans  dont  la  poftcrité  Ura  déduite  cy-apres.  La  , 
fcconde/ayKf/iiif  A’Aunoy  cfpoufa  lean  de  Maricourt  Seigneur  de  / 
Moncy  le  Chaftel  en  Beauuoifis.  La  tioiCicfmc  Anne  d A unoy  fat  . l 
coniointcauec  Pierrclc  MaircElcuycr,  Seigneur  de  Patifi-fontai-  t 
ne.  Perreffe d’y4«no)iquatriefmefilleeutpourmary leanleBoutcil-  t 
IcrScigneurdeMonq’le  vieil , Moncy  le  neuf , Vineuil,  fieautres  ' 
hcuxid'oùfontdcfcenduslesBarôsdcMoncyle  vieilficdc  Vinucil 
auiourd'huy  viuants.  La  cinquicfme  fut  Marie  dAunoy  alliée  auec  • 
Anthoincd’Eftrccs  Chcualier,  Seigneur  de  Berne.  Louyfe  dAutuy 
fixiefmeprintl'habitdcReligieufeenl’AbbayedePoifl'y.  Etlader- 
uiere  eut  nom  Germaine  d’Aunoy , de  laquelle  ie  n’ay  point  fccu  le  i 
mariage.  j 

Ieanne  D’AvNoYfilleaifnéedePhilippe"d'Aunoy,fiedcCa-  y J 
therinede Montmorency,  fut  DamcdcTrclmes,deSilly,fieautres  • 
terres,  fie  cfpoufa  T hibavt  BAiLLETSeigneurdcScaux,  Con- 
fcillerdu  Roy  en  fes  Confeils,fie  Prefident  au  Parlement  de  Paris,fils  ] 

deleanBaillctConfeillerduRoyficMaillrcdcsRcqucftcs  ordinal-  1 
te  de  fon  Hollcl,  fie  de  Collette  de  Frefnes.  Dclaqucllealliancenaf  1 

quircntvn  filsfiedeux  filles,aflauoicRf«fB4i//ef  qui  continua  b li-  \ 
gnemafculine,  Anne  Bailler  dont  la  defeente  fera  rapportée  apres  ; 
celledcfon frète:  fie  Afarie  Bailler  mortcfansauoirclfcmariéc.RE-  j 

ME'BALLETSeigneurdc  Seaux, dcTrcfmcs,fiedeSilly,  Confcil- 

1er  du 
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1er  JuRoy  cnlbnConfcild'Eftac,  &Tccond  Prcfidcnt  en  fâ  Cour‘'°''s- 
de  Parlement,  princ  pour  femme  Yfabeau  Guillard  fille  ti’Andrc'* 

Guil  lard  Confeillcrdu  Roy  en  fon  Confcilpriué,qui  cftoit  fils  de 
Charles  Guillard  Prefidcnt  au  mcfme  Parlement.  Dclaqucllefcm- 
meillaiflâvnfils&trois  filles.  Le  fils  appelle  André'  Baillet 
Seigneur  de  Seaux.de  T refines,  & de  Silly,  Gentilhomme  ordinaire 
de  la  Chair  bre  du  Roy , & Bailly  du  Palais  apres  G V I L L A V M E D B 
MoNt.worenC  V Seigneur dcThorc, fut coniointauec Catheri- 
ne Luillier  fille  d'Eutlache  LiiillierConfeiIlcrduRoy,&  Prcfidcnt 
enfaChambredcsCôptcSjdclaquelleiln’eutpointd’cnfans.L’aif- 
necdcsfillcsnommee Re  N E B Baillet,  DamedeScaux  .iprcsla 
mort  d'André  Baillctfonfrere.futmariéeàleandeThou  ' cigneur 
dcBonncuil,ConfcillcrduRoy&  MaillredcsRequcftcs  ordinaire 
dcfonHoftcl,filsaifne'deChriftophledcThouChcualiet.  Gonlcil- 
Icrdu  Roy  en  fes  Confeilsd’Eftat  & Priue,  & premier  Prcfideijt  en 
là  Cour  de  Parlement  de  Paris,  Seigneur  de  t cli,  de  Bonncuil,  & au- 
tres terres.  Duquel  mariagefont  venusvn  fils.  Se  trois  filles  entr'au- 
tres  ; c’eft  artàuoir  René  de  TW  Cheualier,  Confeillcrdu  Roy  en  fes 
Confeilsd  ERatSe  Pnue,conduclcurdcs  Amba (fadeurs  vers  fâ  Ma- 
jefte,SagneurdcBonneuilSede  Celi:  Renée  de  TW  fem  me  de  lean 
de  Bo  urneuf  Cheualicr,Confcillcr  du  Roy  en  fes  Côfeils,S:  premier 
Prefidentau  Parlement  de  Bretagne,  Seigneur  de  Culfé.  Ifabeaude 
TWalliécàlcandeLôgucualSeigneurcle  Manieâp;  &i.LiqueUncie 
Thou  coniointcauec  Frédéric  de  Hangeft  aulli  Cheualicr,  Seigneur 
d’Argenlieu.  Ysabeav  Baillet  leur  de  Rence  eut  la  terre  de 
Silly,&printallianccauecNicolas  Potier  Seigneur  duBlicmaifnil, 
ConicillerduRoy  en  fon  Confeild’Eftat.fecond  Prcfidcnt  au  Par- 
lement de  PatisjSi  Chancelier  de  la  Roync  Marie  de  Mcdicis  mcrc 
du  Roy, lequel  a procréé  d’elle  cinq  fils  & deux  filles.  Le  premier  des 
filsnomme  René  Potier  F.ucfque  & Comtede  Bcauuais,Paitdc  Fran- 
ce eftdeccdé.  Lcfccond5er/MrdPot;rr,Scigncur  de  Silly  première- 
ment Confcillerdu  Roy  au  Parlement  de  Paris,  puis  MaillrcdcsRc- 
queftesordinaircdcfonHoftcljScdc  là  Prefidentau  Parlement  de 
Brctagne.cftaulTimortlaiffantvn  fils  qui  l’a  peu  furuefeu  Le  troi- 
fiefmc  appelle  Aéieo/<«  Potier  Seigneur  a'Anqucrrcefl  à prefentCô- 
feilIcrduRoy  en  fon  Confcild'ERat,  Prcfidcnt  en  la  Cnambrc  des 
Comptesde  Paris.fi  SecrctaitcdcsCommandcmétsdc  fa  Majellé. 

Le  quatricfmc /^ndré  Potier  Seigneur  de  Nouiom  eft  pareillement 
Confcillerdu  Roy  8c  Prefidcnt  en  fa  Cour  de  Parlement  de  Paris. 
jiugufiin  Potier cinquicfmcafucccdéàRcncPoticrfonfrcre  en  l’E- 
uclché  & Comtede  Bcauuais,  SecRoutre  cela  grand  Aumofnierde 
laRoync.  L’vnedcs  fillesacRc  mariée  à NicolasHcnncquin  Con- 
fciller  du  Roy  Sc  MaiRtc  des  RcqucRcs  ordinaire  de  fon  HoRcl,  Sci- 
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dcfon  HoftcljS'.  de  Boinuille,&  l'autre  dite  MiigdelenesuS'.de^vr 
iéual.  Bref  Charlotte  Raillet  troifiefmc  fille  de  Rciic  Rail- 
let  Selsyn  eut  de  Seaux  fut  Dame  dcT  rc(mcs,&  cfpoufa  Louys  Potier 
Seigneur  de  Gcurc,Confeillcr  d'Elfat,  & Secrétaire  des  Commah- 
dcments,quiacud’elletroisfils,dontraifne  ell  RenéPoiier  Comte 
deT refmes , Cheualierdes  Ordres  du  Roy,  Lieutenant  pour  fa  Ma- 
)cllecn Champagne  , & Couucrncurde  la  villcdeChaalons.alÜcà 
Anthoinette  de  Luxembourg.  Le  fccoml  appelle  Bernard  Potier 
Seigneur  de  Blerencourt,  Lieutenant  general  dclaCaualerielcgc- 
re,&  Gouuerncur  de  Peronne,  Monrdidicr , & Royc,  a efpoufé 
Charlotte  de  Vieuxpont  Danicd' Annebaut.  Et  le  troihcfmc  adn- 
elmnc  PonVr  Seigneur  de  Seaux,  Conleillcr  d’Eftat,  Secrétaire  des 
Commandements,  S;  Greffier desOtdrcsdu Roy,  mourut  l'an  M. 
DCXXI. 

QvANTaANNE  Baillet  hile  dcThib.rud  BailletPrcfidct 
au  Parlement  de  Paris,&  de  leâncd'Aunoy,cllcfutmarieeàAymard 
NicolaiCheualierScigneurdeS.  Victor,  Sc  premier  Prefidenten  la 
Chibre  des  Comptes,  auquel  Anthomcd'Auiioy  oncle  decette  Da- 
me donna  la  Seigneurie  de  Gounamuille.Et  de  leur  mariage  fortirét 
quatre  cnfans.c'eft  affiauoir  j4mbome  Nieolai,  qui  continua  la  ligne'e 
malculinciT/îiiW  A^irolrfi  Seigneur  de  Bournonuillc  pere  d'Anne 
Ntcolai  marice  à Louys  de  Vaudetar  S’,  de  Pouilly , Renie  Nieolai 
alliée  en  premières  nopcesau  Seigneur  d' A iTy  (urnômeHcnnequin, 
en  i.  à lean  l'Huillier  Seigneur  de  Boullencourt,  Se  leanne  Nieolai 
coniointeauecN....  duTilIct  Seigneur  de  laBuiliere.  Anthoi- 
NE  Nicolai  Chcualier, Seigneur  de  Goufl'ainuille,  Sc  premier 
Prelident  en  la  Chambre  des  Comptes, a laiiTc  pour  fils  vniqjue  MeC- 

firelEAN  Nicolai  Chcualier,  aulli Seigneur  de Gouflainuillc, 

& premier  Prelident  en  la  Chambre  des  Comptes.  Duquel,  & de 
Dame  Marie  de  Billy  foncfpoufc,  font  nez  trois  fils  ôedeux  filles. 
L'aifnedcsfilsappcllcy^nr/ioine A/ifo/di  fieurd’Y uor  cil Côfcillcr  en 
la  Gourde  Parlemenr,&:  receu  en  lachargedepremier  Prelident  en 
laChambredcsComptcsàfuruiuancedefonperc.  Le  fccondnom- 
mcLew^r  TVicolaifieurdc  Prellc.s,ell  Guidon  de  la  Compamiie  de 
gensd'armesdu  Roy.  Et  le  troificfmc  Aymard  l^ieolai  licur  de  Bcr- 
nay,  Lieutenant dugrand  Maillrc  de  rArtillcric  en  l'Arfenaldc  Pa- 
ris & Idcdc  France,  üimc  Marie  Nieolai  première  fille  a cfpoulc 
Mdlirc  Pierre  de  Roncherolles  Chcualier,  Baron  d'Efeouy  & du 
Pont  faint  Pierre.  Et  Dame  Renée  Nieolai  fa  leur  cft  marice  à Mcl^ 
fire  Mathieu  Mole  Seigneiirdc  Lacy,  acdcChampljtrcux.Con- 
IcillerduRoy  en  fcsConfcils , & fon  Procureur  general. 


SECOND  E 


Digitized  by  Google 


SECONDE  PARTIE 

DV  LIVRE  VIL 


LES  S eic  N EV  RS  DE  ^EAVSJVLT 
de  Bretueil,  du  ‘BLufü  Cucheteu , de  Con- 
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EH.AK.D  DE  Montmorency  chcfdccette Branche  bnûfcs 
Aimes d’vn  francquartier  d'argencà  vne  Eftoilledc  fable  de  cinq 
raiz.  Brifcure  quetroisdefcsfucccncurstctinrcnc.maislcdcrnierla 
changea, adiouftant  aulieu  du  franc  quartier  l'EfculTon  maternel 
de  Harcourt  fur  le  milieu  de  la  Croix , ainlîque  fera  remarque'  en 
fon  lieu. 
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T ablc  généalogique  de  la  II.  Partie 
du  Liurc  VII. 


MArniKv  111.  Seigncucdc  Montmorency. 


M ATH  ts  V IV.ScigneurdcMnm-  Eraro  oi  M oh  t uor  i m c y Seigneardt 
rnorency  grard  CH«.nbcIIaii  6c  A4-  Conflant  & de  M.iAlicta,  grand  4e 

n\.taU!c  France.  France. 


Ieah  oe  M os  T.  E r a r d Mathuv  Hervi^  Iian-E-  IfANMK. 

l.dn  nom, Seigneur  Sogn.  de  Seign.de  Seigneur  rard  Sci- 

(ic  BeauCtuIt  de  de  Chccify  <Se  M.dlirtc  de  Beau-  gneur  de  A cm  la. 

Bcetueil.  deCamcly.  &dcM6-  mancel.  rouitne- 


tCAK  DE  MoKTMO.  PtASCHC  CI  PHtLtrPE  DU  llAHMI. 


Mvc*’is  DE  Most-  Iran  de  MAReveaiTE  Pierrids  Momt. 

ai  O R E s c Y Seigneur  Mostmo*  de  Mostmo-  MoRtscr  Scignenr 

d«Dcanrauc& de  Bte-  Rtscr,  RivcvAbhelIè  du  PleŒs.C  icbeleu. 

rncil,  Conièiller  d:  Ieamni  db  de  f oticeurauc. 

Chaicl>cll.iji du  Roy.  Most  «or..  | 


Uas  de  Mot-  Am-  Cathirime  Blaschi  oi  Isahse  di  Mont- 
M ORf  NCV  III.  T no  I-  D B .M.  hcrî-  M O N 7 M O R I N CY.  MORINCYDatnt 
dunom.Seigneur  N I.  tiere  de  6re>  M a R gt  ■ r i t i.  du  PlailEs-Ca^ie- 
de Reauiiiuc de  de  H v-  tueil  d;  de  Marie  AbbelTcd*  leu. 

Dretucii.  cvts.  Bcaufaulc.  l’enteurRur. 
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a.  ERARD 


II.  ER  A R.  D DE  MONTMO- 

RENCY  CHEVALIER  SEIGNEVRDE 
Confians , de  Alaffiers , Boify , Chauffeur,  'Aforrfoult, 

ConfeilUr  du  Roy  grand  Efehanfonde  France. 

Chapitre  premier. 

E la  Brancheproduitcp.-irMATHiEv  de 
M O R E N c y Seigneur  aAuuraimcfnil  & de  G oulTain-  do- m tj 
uillconremonteàccIlcD’ERARO  db  Montmo-,,',.”''’**' 
R EMC  Y fongrandonclc.  IlefloicfilspuifncdcMA- 
T H I E V III.  Seigneur  de  Montmorency , & de  1 ea  k- 
NE  DE  Br  lEN  N Ffafemme,&  rcceucau  baptcfmc  le  nom  d'E- 
KARDcnmemoired’ERARO  de  Brirnne  Scigneurde  Rame- 
ra Ion  ayeul  maternel.  Mat  h ie  V 1111.  “^eigneurde  Montmoren- 
cy erand  Chambellan  de  France  fon  frere  le  maria  l’an  mille  deux 

' ° ■ r ' t I coNcvE 

cencsquatre-vmgtslixal  EAN  N E DE  Loncveval  Dame  dey^i^ 

FtemmeruilleôcucCroiflycn  Brie , fille  d’Aubert  Seigneur  de  Lon- 
gueual&  de  Fremmeruille  Cheualier  célébré  occis  en  la  guerre  d* Ar- 
ragon,  & d’Anne  de  Meullen  t Dame  de  CroilTy  fa  femme.  Laquel-  *1"^. 
le  leanneauoitpourayeul  Guillaume  Seigneurde  Lorigueual,  <-  ha- 
ftellain  dePetonne,pourtantclcannedeLongucualfcmmedeRe- 
naudde  Montauban  Seigneur  de  Bafentin  ic  d’Auerdoin , Pair  de  la 
Comté  de  Boulonnois:  &pour  frere  vn  autre  Aubert  Seigneur  de 
Longueualdetneuiéieuneenla  garde  de  Catherine  de  Longucual 
fa  feuraifnee.  En  traitant  ce  mariage  lemefme  Mathibv  IIII. 
promiR  afllgner  à E R A R D cinq  cents  liures  parifis  de  rente  pour 
là  paniede  terre  de  freraige , auec  le  manoir  entier  de  Connans: 
félon  la  prifee  qu’en  feroient  Anfel  le  Pouteiller,  lean  de  Denify, 

Adam  de  Blemur , & Guy  deNeiry,  Cheualiers.  Et  i>our  feureté 
dequoy  illuy  donna  pleges  Baudouin  de  Guines,  MatnieudcTrie, 

& lefufdit  lean  de  Denily. 

En  fuite  des  nopces  Erar  D de  MoNTMORENCVobtint 
pour  la  renteàluy  promife  partie  des  Seigneuries  de  Conflans&  de 
Maffliers,  celles  de  BoilTy,  de  Chaulfour , & de  Monfoult,  & la  qua- 
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ârÂvT  tricfmcpartieikUtcrrcdcfaintMarcclaflifcàfaiiuDcnys.  Lequel 
quitt  luy&lEiKNEDE  LoNcvtv/Lfa  femme  vendirent  dc- 
i!7-  puisàMATHiBv  Seigneutdc  Montmofency j pout la  fommc  d& 
cinqcentsliures.par  Lettres  palTees foubs  les  feauxde  leurs  Armes 
12.90.  luilletmille  deux  cents  quatre-vingts  dix.  Et  peu  de  temps  apres 

ilseurentdift'erentpourlàMaifon  & terredeHam contre  Catheri- 
ncde,Longucual  comme  ayant  le  bail  d'Aubert  heritier  de  Longue- 
ualfonfferc.  Maispar  Arreft  prononce'  au  Parlement  de  la  Touf- 
1195.  faints  mille  deux  cents  quatre-vingts  treize , la  polTefllon  en  fut 
admgee  à Catherine  auec  les  fruits. 

Le  mefmc  Er  AR D de  Mo  ntmore  n c y fe  trouucnom- 
mcentrcles  Barons  &:  Cheualiers  que  le  Roy  Philippe  le  Bel  manda 
I 3 O J.  Icv.iourd'Aouftinillcttoiscentstroispoutfe  rendreà Arras,  Sc de 
la  marcher  contre  les  Flainens.  D'où  l’on  peut  aucunement  inferer 
qu'il artifta enlabatailledeMontcn  Pcullegaignce  futeux  l’anfui- 
1304.  uant.  Il  fut  aufli  l'vn  des  pièges  que  Charles  de  France  Comte  de 
Valoisdonnaà  GuillaumcComtcdeHollande,  pour  les  conuen- 
pin"’,  tions  du  mariage  de  1 canne  de  'V alois  la  lîllc.lc  xix.  iout  de  May  mil- 
IJ05.  Ictroisccntscinq.  Etenuitoncctcmpsayantpcrdu  Iran  N E de 
Longveval  Ion  cfpoufc,  il  reprint  vne  dcuxicfmc  alliance  auec 

CLEMENCE  DE  M V R E T ifluc dc l’ancicii  cftoc  dcs  ScigncuTS 

c U E RI.  Chcrify  & de  Muret , qui  .luy  apporta  pluficurs  belles  & riches 
si^-M  V-  Seigneuries  demeurées  depuis  en  la  Mailon.  Car  elle  cifoit  heti- 
ticrede  Beaufauten  Normandie,  de  Fourmcrics  & de  Bcauman- 
Mi'Aîm.  Chartcllenicdc  Gcvbcroy  ,dc  la  Falaifc  en  la  Baronnie  de 

Pieiioti,  Boues,  deChcrify  & de  Camcly  au  diocefc  de  Soillôns,  & de  Brc- 
)<:.  tueil  en  Bcauuoilis. 

1509.  Il  ya  Lettres  du  mois  de  lanuicr  mille  trois  cents  ilcuf,  par  lef- 
quellcsilstranfigcrcnt  cnlcmblc  de  certains  difeors  auec  HHcnnc 
du  PlailhcrAbbedcnolfrc  Damcdc  Brctucil.  Etl'annce  d’apres  ils 
1310.  confirmèrent  aux  habitans  de  cette  mcfmc  ville  les  franchifes  & li- 
r»8-  II»,  bertez  que  leur  auoient  ocfroyccs  autresfois  Gauthier  de  Rilncl  6c 
AmicicUamede  Brctucil  là  femme.  Comme  aulli  par  contradl  de 
1314.  l'anmilletroisccntsquatorzc  ils  pacifièrent  les  contentions  meuës 
Pioion,  cnttceuxSi:  les  Abbë&  Religieux  de  faintLucian  dcBcauuais  pour 
J J , g l'AnoucricdcFroilTylaville.  Puis  l'an  mille  trois  cents  dix-huit  ils 
vendirent  pour  lepcixdemillccinq  cents  liurcs  Parifisaux  Doyen 
&Chapicredc  l'Eglife  de Noyom,  diuers  droits, cens,  & reuenus 
t*s  i4«-  qu'ilsauoient  en  la  Preuofte  de  Chauny  es  villages  de  Crelpigny , de 
Caillocl , & autres  lieux  : fuiuant  la  pcrmillion  impetréê  du  Roy 
Philippe  le  Long,  par  LcttrcsdonnécsàParisau  moisde  May  mille 
troiscentsdix-fept.  En  cous  Icfqucis  Aâcs,  Lettres,  & Contraiffs, 
Erard  PE  MoNTMORENCYclfqualificd’ailleursEscHAN- 

ÇON 
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çoN  DB  France,  Chevalier  et  Conseiller  dvbeav. 
R O Y.  DignitcEî  dont  fa  vertu  iointcà  la  fplendcur  de  fa  Faniillc,&  s * v t 
les  grands  fcruiccs  par  luy  rendus  à cette  Couronne,  luy  firent  mé- 
riter l'honneur. 

L’a  N fufditmilletroiscentsdix-lcpt  il  futdcrechefm.andepour  ^ . 
affifterleRoy  contrelcs  Flamens,aucc  quinze  hommes  d'armes.  Et 
depuis  par  le  commandement  de  Charles  de  France  Comte  dcV'a-’’*' 
lois  & d’Anjou  il  s'employa  pareillement  auec  Bovchard 
DE  Montmorency  fon  coufih  j & Florent  de  Luilly  Scign  eur 
de  Rumigny  près  d’Amiens, pourappaifer  la  guerre  meuë  entre  lean 
dcLeuis  Seigneur  de  Mirepoix  Marefchnl  de  la  foy,  & Thierry  de 
Mauny  Cheualier,  à caufe  de  l'occifion  dé  Ican  dit  le  Borgne  de 
Mauny.Dequoy  yeut  Lettres palfccsàlargeau  le  Dimanche  apres 
la  fefte  de  S.Denys  mille  trois  cents  vingt- qu.atrc.  Bref  le  mcfmc  1314. 
Comte  deValoisauoitfon  mérité  en  telle  eftimc.qii’il  daigna  bien 
felbuuenirdeluyà  famort.&l'honorerdc  quelques  legs  particu-  rirmw. 
liers,ainfiqu’enfeigne  fon  teftament  fait  à Villiers- colle- Rez  l’an 
mille  trois  cents  vingt-cinq,  len’ay  point  remarque  le  t'cmps,au-,  j 1 5, 
quel  il  décéda,  mais  feulement  qu’il  tailfavcuueCLE  me  NC  E de 
M V R ET  fa  fécondé  femme,  6c  eut  pour  fuccefl'eur  en  l’office  d’Ef- 
chançondc  France  GilIcsScigneur  deSoccourc  Cheualier. 

ENFJNS  D-ERAKD  DË  MONT  MO- 
mey  Seigneur  de  Conflans  ,û"dflEANNE  de 
LONGVBVALyi  première  femme. 

iz.  Ieannb  de  Montmorency  fille  aifne'e  fut con- 

jointe  auec  Hervb'  de  Leon  Cheualier  Seigneur  de  >- bon. 
NoionfurAndellc,i(rudelanoble  Famille  des  Vicomtes  de 
Leon  en  Bretagne  : lequel  auoit  pour  frere  Guillaume  de “• 
Leon  Seigneur  de  Haqucuille  pere  d'autre  Guillaume  Sei- 
gneur de  Haqucuille  es  années  mille  trois  cents  cinquante- 
deux  &cinqviante-neüf  :6c  eftoienttousdcuxfilsdeHerué 
deLeonChcualierSeigneuren  partie  de  Chaflcau-neuf  en 
Timcrais6cdcScnoncncs,lequelauec  Mahaud  dcPoilfy  fa 
femme  tranlporta  tous  les  droits  qu’il  àuoit  efdites  terres  6c 
chafleauxau  Roy  PhilippeleHardypour  quatre  cents  liures 
de  rente,  l’an  mille  deux  cents  quatre-vingts  vn  au  mois  de 
Scptembre.Le  contraâdemariagede  ce  Seigneur  de  Noion 
fe  fift  à Neuf-chaftel  de  Drincourt  le  iour  de  la  fefte  làint 
Auduen  l’an  mille  trois  cents  fept.  En  fâucur  duquel  Eraro 
de  Montmorency  Cheualier  Seigneur  de  Conflans'^ 
promift  donneràlEANNE  de  Montmorenc  y fa 
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fille  le  chaftcl  de  Frcmmcruillc  ou  Frcincnuille  auec  cinq 
cents  liures  de  terre  au  plus  prés  d’iccluy  ; crois  mille  liures 
parifiSjefquelles  Aubert  deLongueualClicualier&plufieurs. 
autres  luy  eftoient  obligea,  pour  eftre  conuertiesen  hérita- 
ges par  Anlcl  le  Bouteiller  Cheualier,  Seigneur  de  Luzar- 
ches,  au  pris  de  trois  cents  liures  de  renteàParifis;  & lecha- 
fteaudeCroifTyenBrie  auec  toutes  fes  appartenances.  Lcf- 
quclleschofcsvenoicntàlamefmelïARNB  de  Mont- 
more  NC  V delafucceflton  dcIcannedeLongucual  fame- 
re.  Hemc'  de  Leon  & elle  procréèrent  entr  autres  fils  Herué 
de  Leon  Cheualier  Seigneur  deNoion  ,qui  eut  pour  femme 
Marguerite  d'Auaugour  tante  de  leanne  Dueneflè  de  Bre- 
tagne conjointe  auec  Charles  de  Chafiillon  dit  de  Blois. 
D’eux  nafquircnt  plufieurs  enfans  demeurez  ieuncs  en  la 
garde  de  Marguerite  leur  mcrc  l'an  mille  trois  cents  cin- 
quante & vn , particulièrement  Jeanne  ie  Leen , mariée  de- 
puis à lean  Vicomte  de  Rohan, fils  d’Alain  VII,  Donc  iflif 
yJlain  VIII.  Vicomte  de  R ohan  & de  Leon , qui  vendit  ^ ^ 
Guy  Seigneur  de  la  T rimouille  la  rixicfme  partie  de  lamoitié 
du  port  & trauersde  Conflans  prouenancdela  fucceflion  de 
leannedcMontmorcncy  (4 biiaycule, l'an  mille  trois  cents 
quatre-vingts  huit.  D'Alain  VIII.  VicomtedeRohan&  de 
Beatrix  de  CliiTon  fà  femme  fortit  yllain  IX".  Vicomte  de 
Rohan  & de  Leon,Comte  de  Porhoet,  Seigneur  de  la  Gaf- 
nachc  8c  de  Bcauuois  furmer,  qui  print  alliance  auec  Mar- 
guerite dcBretagne  fille  de  Ican  V.  Duc  de  Bretagne  & de 
leanne  de  Nauarre , & en  eut  deux  fils  & trois  filles  : fçauoir 
eft  v^/aindeRo/ian  Prince  de  Leon , qui  d’Voland  de  Laual 
fonefpoufcnelaüTaqu’vnefille  nommée  leanne  de  Rohan 
dccedcc  à marier:  autre  4^  lain  .Xidu  nom  Vicomte  de  Ro- 
han & de  Leon,pcre  de  lean  V icomte  de  Rohan  & de  Leon> 
Comte  de  Porhoet  & de  laGafnache,  duquel  font  dclcen- 
dus  les  Ducs  de  Montbafon  kde  Rohan.  Les  filles  furent; 
leanne  de  Rohan  mariée  à François  Sire  de  Rieux;  Catherine 
de  Rohan  femme  en  prcmierlicde  laques  de  Dinan  Baron 
de  Challeaubrient,puis  de  I can  d’Albret  V icomtede  T artas, 
donc  vint  legrand  Alain  Sire  d’Albret  perc  delcan  d’Albret 
Roy  de  Nauarre  trifàyculdu  Roy  Louys  XI  II.  & Marguerite 
de  Rohan  alliéeà  lean  d’Orléans  Comte  d’Engoidelme,  au- 
quel elle  procréa  Charles  Comte  d'Engoulcfine  perc  de 
François  i.  Roy  de  France. 


II.  Agnes  de  Montmorency  efpoulà  Philippe 

d'Avnoy 
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d'A VN  O Y Seigneur  de  Grandmoulin  fils  puifnc' de  Gau-  beav. 
lier  d'Aunoy  Clicualicr  crcs-rcnonimc  au  temps  du  Roy 
Philippe  le  Bel  : & en  eut  entr'autres  enfans  Phili^peiCÂnnoy  avnoy.' 
II.  du  nom  Seigneurdc  Grandmoulin  & de  Villcron,  Mai-  c’or  a» 
ftred’Hoftel  duRoy  Charles  V.& Capitainede  Meaux, qui 
au  lieu  d’vnc  Eftoilic  ou  mollette  adjouftu  fur  le  quanton  ”'■» 
dextreduchefdefes  Armes l’EfcufTon  entier defamtre, fça- 
uoircft  de  Montmorency  au  franc  quartier  d'argent  à vnc  '' 
Eftoilic  de  fable.  De  luy  Scd'.^gncs  cic  Villiers  Ion  clpoufc, 
qui  gifentcnl’EglifedcMoncylcncuf.où  ils  fondèrent  la 
Chapelle  de  fainte  Opportune,  nafquircntpluheurs  enfans, 

dont  vnc  fille  appellec  Marguerite  d^unoy  clpoufa  le  Sei- 
gneur de  Villiers  le  Bel.  L’aifnc'  des  fils  fui  Roterr  d'Aunoy 
dit  le  Galloi5,Chcuâlicr,Confcifter&  CLambcllan  du  Roy 
Charles  VI.  quiacquift  la  feigneurie  d Ornillc,  & eut  deux 
femmes,  l’vne  nommée  Icanne  la  T hiaife , la  féconde  Ma- 
haud  de  Saimpy,  delaquellcil  procréa  Charles  d'Aunoy  dit 
T . le  Gallois  Seigneur  d’Oruillc>dc  Louure  en  Parifis,  & de 
L Villeron.Dcceftuy-cy,& de  laqueline  de  Paillard  là  femme 
Dame  en  partie  de  Goufrainuilîe.fortircnt  lean  d’Aunoy, & 
la  Dam  e de  Hubercourt.fMB  d'Aunoy  dit  le  G allois  Seigneur 
d’Oruille,deGoufrainuille,  Louurcs,&  Villcron, clpoufa 
YfabeaudeRouutoyfilledc  Gautier  de  Rouuroy  Seigneur 
de  S.  Simon  & de  RafTe,&  de  Marie  de  Sarcbruchcidc  la- 
quelle il  lailTa  Philippe  d’Aunoy  dit  le  Gallois  marie  à Ca- 
therine DE  Montmorency  Dame  dcTrcfmes, 
de  Silly,&  de  Goulfamuille  en  partie, comme  a efté  dcfia  re- 
, marque  cy-dcuantiâ:.</i'r«f  (f/^*»«_yChanoincde  la  fainre 
ChapcllcdcParis,lcquelquitcantlesArmcsd'Aunoy, retint 
feulement  l’EfculTon  de  Montmorency  porte  par  fes  prede- 
celTcurs  au  quanton  dextrcduchcf.&îe  brifa  au  quartier 
feneftre  des  Armes  d'Yfabeau  de  Rouuroy  la  mcrc , qui 
eftoient  de  fable  à vne  croix  d’argent  chargée  de  cinqco- 
quillcsdc  gueulles,felon  qu’on  les  void  tant  en  l’Eglik  de 
GoulTainuillcoùilgift.quc  fur  l’entrec  d’vnc  maifon  alTifc 
en  la  court  du  Palais,  oùlogeoit  feu  M.  Gillot  Confeillct  au 
Parlement. 

O VTRE  les  deux  filles  precedentes d'ERARD  de  Mont- 
MORENCYacdefaptcmiercfcmme,ily  en  eut  encore  quelques 
autres > comme  l’on  apprend  du  rraité  de  mariage  de  l’aluiec  auec  i4° 
Hcrue'dcLcon.Maisicn’enayttouue  les  nomsny  lesalLances, 
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EHfJNS  DEKAKD  DE  MONTMOREN- 

Clemekce  DT  MvKETDamrdeBretueil 
(ÿ"  de  Beaufault  Ju  fécondé  femme, 

Ti.  Iean  de  Montmorency  I.  du  nom  Seigneur  de 
Beaufault  Sc  de  Brctucil,  continua  lapoftcritc. 

II.  Erard  de  MoNTMoRENcyfutChanoinedeRouen 
& de  S.  Quentin,  & eut  en  partage  les  terres  de  Cherify  Sc  de 
Camcly,  pour  lefqucllcs  aptes  fa  mort  aucnuel'an  mille  crois 
cents  cinquantc-huitjfemeut  vn  grand  procésauParlement 
cntrclEAN  DE  MoNTMORENCYll.dunom Seigneur 
de  Brecucil  & de  Beaufault  fon  nepucu,&:  1 E A n-£r  ARO 
DE  M O N T .M  O R E N C Y fon  frète,  duquel  fera  parle  cy- 
apres  plus  particulièrement. 

II.  Mathiev  de  Montmorency  Chcualier  Seigneur 
dc(~  onflans  &deMaffliers,la  lignc'e  duquel  feradelcriteàla 
fin  de  cette  II.  Partie. 

II.  Herve  de  MoNTMoRENCYainfiappellc'dunoinde 
Heruc  de  Leon  fon  beau  frère,  fut  Seigneur  de  Beaumanccl, 
Sc  deceda  fans  enfans. 

11.  Iean-Erard  de  Montmorency  Chcualier  ob- 
■ tinclafeigneuricdc  Fourmeries  au  prix  de  deux  cents  qua- 
rante liutes  de  rente,  5c  apres  le  trelpasd'E  R a RO  DB 
M o N T .M  o R E N C Y fon  frcic  querella  longuement  les  ter- 
res de  Quicrify  Sc  de  Camely  prenncrcmcat  contre  Ie AM 
DE  KIontmorency  Seigneur dcBcaufaultfon nepueu, 
puis  contre  H VG  V ES  de  NIontmorenc  y defesfre- 
res  Sc  feurs  enfans  de  1 E a N.Surquoy  fc  ttouuct  deux  Arrefts 
rendus  au  Parlement  de  Paris  csannràmillectois  cents  Ibi- 
.xante,  Sc  foi.xante-trcize.  Il  efpoufa  vne  Dame  nommée 
Elizabeth  en  deux  autres  Arrefts  de  la  Cour,  laquelle 
ertoit  veuuc  de  luy  l'an  milletrois  cents  quatre-vingts  deux. 
Maison  ncvoidpointf’ilenlaiiradescnfans,ounon. 

II.  Blanche  de  Montmoren  cy  fut  mariccàG  vil- 
lavme  le  Bovteiller  III.  dunom  Chcualier, Sei- 
gneur de  Chantilly,  auquel  elle  porta  en  mariage  deux 
cents  liurcsdcrcntcfurleport.traucrsSc  péage  de  Conflans 

làincc 
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(aime  Honorine;  dont  ils  faccorderent  anec  Guillaume  b eav. 
Euefque  de  Paris  pour  le  rertbrt  & fouuerainccc' , le  x > i.  iour  ‘ 
de  Marsmillc  trois  cents  quarante.  Et  lanne'e  d'apres  le  mef.  * 
me  G V I L L AV  M E Seigneur  dcChantilly  alTigna  fur  le  quart 
deladifmede  Mailly  douze liuresderente pour  la  dotation 
delà  Chapelle, que Ican  leBoutciller  Seigneur  de  Chantilly 
fonayeul,  âcIeanned’Aunoy  Dame  enprtiedcMoncy  le- 
neuf  fonayeule,  auoient  ordonne'  dire  fondée cnleurHo- 
llel  de  Chantilly. 


M.  lEAN  ‘DE  MO  NDMO%E  Ncr 
I.  du  nom , C heualier  Seigneur  de  ‘Beaufault,  de 
Bretued , de  U FaLtifè,  des 
Dourneües. 

Chapitre  II. 

L’a  K mille  trois  cents  vingt-neuf  le  Roy  Philippe  de  Valois  1 3 1 y. 

l'enuoya  auecleSired'Ancenisversleieune  tdouatdlIl.RoyJ?*'^"'^'' 
d'Angleterre,  pour  le  femondre  de  luy  venir  faire  hommage  des  f<> 
fcigncuries  qu'il  tenoit  en  ce  Royaume.  Et  depuis  il  eut  procc's  au  xxr 
Parlement  tant  en  fon  nom  & de  fes  frères , Erard,  H e r ve', 
Mathiev&  Iean-Erard  de  Montmorekcy,  ellans 
en  bas  âge,  que  coniointement  aucc  Herve'de  Leoh& 
liANWEDEMoN'TMoRFNCYfa  femme,contrc  Ican  Seigneur 
deLongucualChcualier,3c  Aubeitde  Longucualfonfrcrc  jàcaufc 
de  cercaines  fommes  de  deniers  drues  pat  défunt  Aubert  Seigneur 
dcLongucualà  Erard  de  Montmorency  SeigneurdeCor.- 
flans  le  ur  pere  Ce  qui  fapprend  de  deux  Arrefts  interuenus  fur  ce 
fubict  CS  années  mille  trois  cents  trente-deux  &i  trente-cinq.  Mais  1331. 
auant  que  la  caufe  peuR  dire  iugée  difhnitiucmcnt,il  mourut,  1 3 3 7. 
ayant  fait  fon  teftament  au  mois  de  Décembre  mille  trois  cents  ""‘'““J,' 
trente-fept,  duquel  il  nomma  exécuteurs l’Abbe' de  Bretueii,  B ov-  — 
CHARD  DE  MoNTMoRBNCYCheualierfoncoufin,ERARDTov»- 

&MATHIEV  DE  Montmoren  CY  fes  frères, &MadamcfaNHLE. 

femme.  D'or  i <. 

Cette  Dame  dloit  Ieanne  de  la  Tovenelle  fille^'“j''‘ 
hcriticrc  de  Robert  Seigneur  de  la  Tournelle  Chcualicr,&  de ■ aï-». J-o, 
Marie  de  Ferrictes  fon  efpoufe',  qui  ,fc  remaria  en  fécondés  nop-  DElln  de  (k* 
ces  à Florent  de  Varennes  Chcualier  .Seigneur  de  Granduillc. 
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histoire  de  la  maison 

apres  la  mort  delEAN  de  Montmorency  Seignevu 
de  Bcaufaut,  la  mcfmc  1 E a N N e demeurée  merc&  tutrice  d’va 
fils  vnique,  duquel  fera  traité  plus  particulièrement  cy-âpres,  re- 
ptint  au<n  alliance  auec  le  Seigneur  dT.lIouteuille,  nommé  N i- 
COLAS  en  quelques  Mémoires,  dont  elle  eut  Nicolas .d'Eilou- 
teuille  Cheualier  Seigneur  d'Anfeboft , qui  plaidoicl’an  mille  trois 
cents  foixantc-treizc  comte  H VG  VES  DE  Montmorency 
Seigneur  de  Beaufault.&i  de  Bretueil,  pour  certaines  terres  alETes 
àRaulotjMontdidicr,  &i  Mauuiller,  pour  le  fief  delaToumelle, 
& pour  autres  terres  fituces  au  Bailliage  de  V crmandois. 


rs.  IE<iAN  MO  NT  MO  R E JN  CT 

II.  du  mm  CheuMter  , Seiineur  de  Beaufault , de 
Bretueil,  de  l.t  F.tlaife,  desToumeUes, 

(f  du  "VlefU-  Cticheleu. 

Chapitre  III. 

Cl  E Seigneur  fils  vnique  de  I fan  deMontmorhncY 
J Seigneur  de  Bretueil  & de  Bcaufault,  Se  de  1 F an  N e Dame 
delaToumelle  là  femme,  demeura  icunc  en  la  garde  d'iccllc  Da- 
me là  mere  iufqucs  à l'an  mille  trois  cents  cinquante  ou  enuiron. 
Auquel  an  ayant  attaintl’àgc  dem.iioritc,  il  reprinc  auec  Margue- 
rite d'AuJugour  veuue  dcHeruc  de  Lcon,  A;  tutrice  de  leurs  en..! 
fans,  E R A R D , HeR  VE,  & M A T H I E V DE  MoNTMO- 
RE  NCY  frères,  fesoncles,  leproccs  pendant  entre  eux  d’vne  part, 
& lean  de  Longueual  Cheualier,  3c  feu  Aubert  de  Longueual  foa 
frcrc,d'autrc  partàcaufc  des  fonimes  de  deniers  deues  par  Aubert 
Seigneur  de  Longueual  leur  pere  à Erard  de  Montmo- 
rency. Ilfutaulli  l'vn  des  Barons  de  Vermandois, que  le  Roy 
Philippe  de  Valois  manda  en  ce  temps,  pour  le  venir  feruir  contre 
les  Anglois.  ft  l'an  mille  trois  cents  cinquante-huit  ayant  alTiflé  à 
la  pnf:  de  la  ville  de  S.  Vvalcry , il  fc  retira  fur  les  champs  auec  la- 

3ucsdc  Bourbon  Comte  de  la  Marche  3c  de  Ponthieu.Conneftablc 
c France,  Guy  de  Chaftillon  Comte  de  S.  Pol,  lean  Seigneur  de 
Challillon,  Oudard  de Rcnty, Baudouin  d'Enncquin,lcs  Sires  de 
Poix  3c  dcHcilly,3c  autres  Barons  3:  Cheualicrs,  pour  combattre 
quatrcmillcN'auarroisquePhilippcdcNauarrcamcnoitaurecours 
de  cette  place. 

iLcfpoufa  Ysabeav  de.  Neelle  fille  de  lean  de  Neellc 
Seigneur  d'Offemont,  3c  petite  fille  de  Guy  de  N celle  Seigneur 
d'Ôiîcmont  3c  de  Meilo.  \rlarcfchal  de  France, 3c  arricre-mlc  de 
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1 tan  de  N celle  Seigneur  d'O  ffem  ont.qui  luy  donna  en  faucur  de  ce  » r * v- 
mariage  la  fomme  de  douze  mille  cinq  cents  liurcs  à prendre  fur  la  s*'’'*'- 
terre  & reuenue  de  Neclle.  Pour  laquelle  fomme  I k a n de  Mo.nt-  “! 

moR  E N c Y fon  mary  & elleaccordcrent  auec Charles  Comte  de 
Dammartin  & leanne  d’Amboife  Dame  de  N celle  fa  femme  le  x vi. 
iour  de  Décembre  mille  trois  cents  foixantc  neuf.  Elle  apporta 
aulfi  àla  Maifon  de  Beaufaut  la  terre  du  Plaillts  lés  Ligny  furnomme  * 3 ^ • 
Cachelcu,  qui  eftoit  venue  de  la  Famille  de  Thorote  en  celle  de 
Neclle.Ételtantdcmcurccvcuucranmilletroiscentsfoixante-trci- 
zc,  elle  bailla  quittance  gencraleà  lean  dcNecllc  Seigneur  d'Offe-  1375. 
mont&  dcMcllo  fon  ncpucu,dc  tout  ce  qui  luy  auoit  efte  promis 
au  traité’  de  fon  mariage  p.ir  lean  de  Neclle  Seigneur  d’Oflemont  ' 
fonpcre.lexiii.iour  d'Auril  mil  trois  cents  foixante-quatorze.En 
fuitcdequoy,poutlesbons&agrcablesferuicesquefonfTcre  lean  • 3 7 4Ï 
deNcclleditHerpin  Cheualier  Seigneur  de  S.Ctelpin  au  bois  luy 
auoitrendus,  elle  luy  donna  d’ailleurs  par  Lettres  du  xvi.  ioui  dcp.j, 
lanuicr  mille  trois  cents  foixantc-feize,vn  fief  leantàFouchettes 
que  défunt  lean  Griuclle  tenoit  d'elle  en  foy  & hommage  à taufe  ‘57^ 
défi  terre  dclaChaftcUcniede  Neelle,confifqué&forfaitpariuge- 
mcntctiminel  donné  contre  luy. 

EN  F J NS  DE  JEAN  DE  MONTMO{ 

rency  Seigneur  de  Beaufaut  II.  de  te  nom,  CT 
d’YsABEAVDE  NEELLE  ' 
fa  femme. 

14.  Hvgves  de  Montmorency  Seigneur  de  Beaufaut,’ 
de  Bretueil,  & des  Tournelles,  Cheuauer,  Confeillet  & 
Chambellan  du  Roy  Charles  V I.  aura  fon  Chapitre  cy- 
apres. 

*4.  Pierre  de  M Ontmorenc  y Cheualier  Seigneurdu 
Plaiflîs-Cacheleu, duquel  & de  (à  lignée  fera  aulti  traité, 
apres  auoir  deferit  la  dcfcence  dcHveVEsDE  Mont- 
morency fon  frere  aifnci  ^ 

14.  Ieande  MoNTMoRENCYfutauecfesfeurscnlagat-p^^^^ 
de&.adminifttation  d’YsABEAV  de  N e elle  fa  mere,  pig.j,*'. 
puis  en  celle  de  Hvgves  de  Montmorency  Sei- 
gneur deBeaufaut  fon  frere.  Qui  eft  tout  ce  que  l'on  trou- 
uc  de  luy. 

14.  Ieanne  de  Montmorency  fut  mariée  deux  fois.''"™;,. 
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HISTOIRE  DE  LA  MAISON 

Car cnprcmictesnopccsclle  cfpoufa  Robert  dbHei- 
LANDE  Clicualicr  Seigneur  de  Hellandcen  Caux  & de 
Lambcruillc.  Duquel  mariage  forcirent  deux  fils  & vne  fille: 
c cliiffaüoit Robert Jr  H eüande  Cheualicr,  qui  d'Ilàbeau  de 
Menoufafcmmefillcdclean  deMenouChcualierne  laiflà 
qu'vne  fille  nommer  leanneieMelUnde  morte  (ans  cnfâns; 
G«iffAumcdrHf//Wfptemiercment  Archidiacre  cnTEglife 
de  Rhcims,  puis  Euefque  & Comte  de  Beauuais,  Pair  de 
¥tincc  :&:IfdbeaiiJeHeUande  ainfiappellcc  du  noind'Ylà- 
bcau  dcNeellcfonayculematetncllc,  conjointe  aucc  lean» 
Seigneur  de  Clerc  en  Normandie  IV.  de  ce  nom,  fils  de 
Gcorge,sdcC!cre  1,  du  nom  Seigneur  de  Clerc,  de  Beauuais, 
de  la  Croix  S.  Leufroy,  & autres  terres,  &de  Icatmede  Mal- 
Icmains  fafemmerd’oùfontdefccnduslcs  autres  Seigneurs 
dcClerciufqucsàmaintcnant.  En  fecondesnopceslaraefitic 
Ieanne  de  Montmorehc  y feremariaàlBAN  db 
RainevalC  heualicr  Seigneur  de  Mcraucoort  & deTro- 
nav,  duquel  eftant  dcmcurecvcuuc,  elle  fut  pour  Ton  grand 
âge  en  la  tutcle  de  Mathieu  de  Royc  mary  deCAT  H E R in  B 
DE  Montmorency  fanicpce,quiauoit  efie'allie'e  au- 
parauant  auec  le  Seigneur  de  famtc  Bcuuc,  ainfi  que  fera  dc- 
ebre  cy-apres. 


14.  Margverite  de  Montxiorenc  y printl’habitdc 
Rcligicufc  en  rAbbaycdcFonteurault.dontcllefuteftablie 
gra  n d c Ccllcticrc.puis  efleue  Abbcfl'c  l'an  mille  quatre  cents 
trente-quatre,  pour  l'infignc  pieté  & autres  vcrms,quib  ren- 
doient  recommandable.  Mais  en  lamefmc  année  de  fonde* 
âion  clic  mourut  le  quatridhic  iourduraois  d’Auril. 


r^.  HircVES  DE  MONTMORENCT 

Seiffiettr  de  Beaufault,  de  Bretueil,la  Falaife  (ÿdes 
Toumelles,  Cheualier , ConfeiUer  çg*  Ch.tmhcl- 
Im  du  Roy  Charles  VI. 


Chapitre  III I. 


rtotufi,  "f^  E s fon  icuneSgcil  eut  different  contre  Nicolas  d’Eftoutc- 
pi»*i49.  _L/uillcSeigneurd'Anfeboftfrcrevterin  del  EAN  de  Mont- 
morency fonpcre,pourlafucccflion  de  feue  1e  an  ne  DE  LA. 
Tovrnelle  leur  mere,  comme enfeignent deux Artefts  de  Tan 
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milletroisccntsfoixante  treize.  Etdcpuisil  reprint  auflî  le  procès  bTTv~ 
intente'parlefeu  Seigneur  de  Beaufaut  fon  pere  contre  Iean-E-**''^’ 
RÀRD  DE  Mo NTMOR EN  C Y ChcualicrSeigneut  de  Fourme- 
lies  fon  grand  oncle, à caufe  des  terres  deCherify  & de  Caincly , qui 
auoient  efté  baillées  en  partage  àEicARODe  Montmoren- 
cy Chanoine  de  Rouen  & de  S,  Quentin.  Cequc  tefmoignent  les  p»s”lU. 
Elcn cures  fournies  réciproquement  à la  Cour  fut  cette  matière,  3clcs  * 
Lettres  impetrées  du  Roy  Charles  V.  l’an  mille  trois  cents  foirante  1579. 
dix-neuf  pour  enquérir  encore  fur  certainsarticlespatticulicrs. 

I L s'allia  par  mariage  aucc  I E A N N E de  H arco  VRTfilleH  a r- 
aiCice  de  Guillaume  de  Harcourt  Cheualicr  Seigneur  de  la  Fcrté-  covat. 
Y nibaut,dc  Brinon.Noans.Montfort  le  Rotrou,  Vibraye,  A:  autres  Dcgocdi., 
terres, &delaDamedeCernonfa  première  femme.  Laquelle  Iean- 
HEauoitpourfeurs  Marguerite  de  Harcourt  femme  de  leî  Seigneur  « 
de Ferricres  Cheualier,  & Mariede  Harcourt  mariée  à Nicolas  d'E- 
ftouteuilleditCollartSeigneutdcTorcy.Etparlc  partage  quelles 

(firent  enfemble  de  cous  les  biens  & héritages  de  feu  Guillaume  de 
Harcourt  leur  pere  l’an  mille  quatre  cents  vn , les  Seigneuries  de  Bri- 
non.de Noans,  Boucan,  &Trcmblcuy,afrifesaupaysde  Soloigne, 
i|-  «fcheurentàH VGVES  DE  MoNTMORENcySeigncurdeBcau- 
1»  feultmaiydelBANN  E.aueclacerre&lechafteau  d'Aucry  pour  la 
gr.prerogatiucd'ainccfrc.  LcSeigncurdeFerrieres&fafcmmc  curent 
J^lcs  terres  de  Mon  tfort,  de  V ibtay  c,  & du  Bois  de  l’Eue  ou  l'Egue,  fi- 
^^ees  en  la  Comté  du  Maine  Et  au  Seigneur  deTorcy  demeura  la 
fiJttne  & Chaftcllenic  delà  Fertc-Y mbaut  allîfc  en  la  Comté  de  Blois. 

; . Idaispcuaptes  Mariede  Harcourt  fon  cfpoufe  eftant  decedéc  fans 
«fins  de  luy,  débat  s’efmeut  entre  les  Seigneurs  de  Bcaufault  & de 
îénierespourlafucccfriond'icelle.  Surquoy  fut  prononcé  Arrcft 
anParlcmentle  vu.  iour  d'Auril  mille  quatre  cents  deux  portant  '4oi'- 
qnihpartageroient  enfemble  la  Fette-Ymbaut.  wuî.' 

Gît  Hvcvesde  MoNTMoRENCYScigneurdcBeaufaut 
&de  Bretueil  fut  Confeiller  & Chambellan  du  Roy  Charles  V I. 
i dcmourucle  fécond  iour  de  May  mille  quatrecents  quatre, ayant  I4  04. 

I cflenfefcpulturc  en  l'Eglife  Abbatiale  de  Bretueil,  où  1 e a N N e de. 
Harcovrt  faveuueluyfiftdtdTcrvnetombeelIeuéeaucc  {alla- 


Prciiurt, 
l«B*  l}7- 


tuéà  cofté gauche  du  grand  Autel,  & au  bas  d'icelle  vne  plate,  fur  la- 
quelle  cil  graue  fon  Epitaphe.  1 1 donna  à cette  Abbaye  douze  muids 
de  bled  de  rente  fur  le  moulin  d’OrgilTcl,  ainfi  que  porte  le  Liure 
des  Obics. 
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ENFàNS  de  hvgves  de  montmo^ 

rtncy  Sapeur  de  Beaufkut  de  Ieahne  DeHar- 
CO  V RT  fa  femme. 
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15.  Ieande  Mo  ktmoren  c y Ill.dunomfucceda  à Ion 
pcrc  aux  Seigneuries  de  Bcaufauk,dcBretueil,Sedcla  Falai- 
Ic.  Et cftaïuàAmicnsle XXIII.  iour  de  luin  vcillcde  S.  Ican 
Baptifte  mille  quatre  ccts  quatre  il  rclcualcchafteau,ville,& 
terre  de  la  Falaife  tenucen  pairiedu  challcau  & feigneuric  de 
Boue.  Auquel  temps  il  ne  prenoit  encore  que  la  qualite'd'Ef 
cuycrjàeaufcdefonicuneâge.  Mais  dcpuisil  fut  honore  de 
l'ordre  de  Cheualerie  fuiuant  rvfage  pratique  lors.  Car  ayant 
elle  enuoyc  l'an  mille  quatre  cents  vnze,  aucc  le  Connefta- 
blede  France,  Ican  de  Luxembourg  , & autres  Seigneurs, 
pour  renforcer  le  ficgc  tenu  dcuantlcchaftcau  dcDamfrôt, 
Enguerrande  Monllrelct  remarque,  quefurle  point  du  cô- 
bat  liure  aux  ennemis  qui  vcnoicntlccourir  la  place,  y furent 
faitnouuc.aux  Chcualierstantpar  le  Conneftable  qu’autres 
fign-ilez Seigneurs, lcandcLuxcmbourg,lEAN  de  Beav- 
s A VT,  Raulicquinfilsdu  Vidamcd'Ainiens,&  R«nautd’A- 
zincourt.  Où  par  Ican  de  Bc.aufaut  il  ne  dcfignc  autre  que 
I E A N DE  MoNTMORENCY,qu’ilauoitappcllc{lmple- 
mentauddTusLE  Seicsevr  de  Beavsavt.  Toutes- 
foisen fuite  de  cette  action  célébré  , foit  qu’il  prodiguai! 
trop  légèrement  fon  bien,  ou  qu’il  cull  faute  de  prudence 
pourlegouuerner,ilfùtmiscn  U tutclledeC AT  h erin i 
DE  Montmorency  fa  feur  aifne'e,  & de  Mathieu  de 
Royc  fon  dcuxicfme  mary.  En  laquelle  tutelle  il  viuoit  es 
années  millequatreccntsvingt-trois&: vingt-lix.  Il  fucceda 
aulTi  en  la  Challcllcnie de  la  Fcrtc-Y mbaud a 1 canne  de  Har- 
court là  mcrc.  Et  quelque  temps  apres  il  deceda,  fans  auoir 
elfe  marie , lailTant  hcritiere  de  toutes  fes  terres  Catherine  de 
Montmorency  fa  feur.  Scs  Armes  fevoyent  fur  le  vieil  por- 
tail du  chafte.au de  Brctueil,brifccs  au  milieu  de  la  Croix  de 
l’Efcuflon  de  Harcourt  au  lieu  du  franc  quartier  d’argent  à 
vnc  Eftoille  de  fable  porte  p.ar  fes  dcuancicrsjtymbrcesd’vn 

lyon  accollé,  & fouftcnucs  par  vnc  Aigle  Sc  vn  Sauuage. 

if.  Anthoine  de  Montmorenc vditDE  Beavsavt 

_ Chcualier,  vendit  l'an  mille  quatre  cents  feize  comme  procu- 
reur de  icannede  Harcourt  fa  mcrc  deux  ccntsliurcs  de  rente 
fur  la  feigneuric  de  la  Fené-Ymbaud,  aux  Thteforiet  & C ha- 

pitre 
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pitrcde  la  faintc  Chapelle  du  Palais  de  Bourges , 8e  autres  • 
deuxeents  Hures  à Robert  d Eftampes  Seigneur  de  Salbris  8e  * * 
d'Ardelot  pourlc  prix  de  deux  mille  deux  cents  cinquante 
Hures  tournois.  Depuis  il  fuiuitlepatty  de  Charlesde  France 
Dauphin  de  Viennois , 8e  fut  vn  des  Gentilshommes  qui  al- 
lèrent fecourir  la  forterelTedelaint  Martin  le  Gaillard  adte-  un/M» 
gée  parles  Anglois  l'an  mille  quatre  cents  dix-neuf.  A h 
quelleentrcprife  il  fe  porta  fi  brauement,  qu'ily  fut  fait  Chc- 
ualictauec  Gillesde  Rouuroy.  Il  affilia  aulli  à la  bataille  de  1 ^ i ÿ. 
VernuciljOÙilcombatitpourlcmefmeCharles  lors  Roy  de 
France  V 1 1.  dunom,l'an  mille  quatre  cents  vingts-trois. 

Mais  par  vn  fort  commun  à plufieurs  Princes  8e  autres  Sei- 
gneurs , il  y fut  tue , ainfi  que  remarquent  Enguctran  de 
Monftrelct , 8e  lean  Chartieren  l'Hiftoire  du  Roy  Charles 
V 1 1.  où  neantmoins  il  eft  quaHiîé  par  erreur  S i R ■ de rm/’T,"  ■' 
Beavsavt.  * *7i?/îr’ 

i 

ly  HvcVES  de  MOKtMORKNCY  ditDE  BEAVSAVrîlrw’ 
allaaufecoursdelaplacede  S.  Martin  le  Gaillard auec  A N* 

T H O I N E fon  firere.  Et  l’ayant  aulli  fuiuy  depuis  à 1a  bataille 
de  V ernucil,  il  y perdit  la  vieauec  luy.  rum- 


15.  Catherine  de  Montmorency  Damede  Beau- 
fauic  8e  de  Bretueil  parla  mort  de  fesfreres , aura  Ion  Eloge 
au  Chapitre  prochain. 


15.  Blanche  de  MoNTMoRENCYefpoufa  Robert^q'^Ÿ 

DE  H AR  CO  VRT  Chcualier  Seigneur  de  Beaumailhil,  du- 
quel cllcn'eutpoint  d'enfans. 

fei  «foc 
limbel  i'*- 

i>  Marie  db  Moktmorfncy  ditcDE  Beavsavt, 

receueReligicufeà  Fontcuraulc  des  fa  plus  tendre  ieunelfe,  cane , chu* 
fût ellablie Prieure deTuffon  incontinent  apres  quelle  eut 
attaint  l'âecd'adolcfcence.  Delà  on  l'inflitua  Cellericre  de 
S.Bcnoill,  ôc  Gouucrnaatcdcs  Infirmeries,  comme  enfei-  i«6*  «>• 

{;ne  vn  Arrclldcranmille  quatre  cents  quarante-cinq, auec 
eMartvrologedu  Monaftere  dcFonteuraut.  Et  en  fin  cftât 
âgcedcfoixantcanSjOuenuiton, elle  fut  efleué  par  lavoye 
du  S.  Efprit  Abbeffe  du  mefme  Heu  de  Fonteurault.  Laquel- 
le Abbaye  elle  régit  dignement  8c  picufemcntiufqurs  à l'an 
millequatre  cents  foixante  8c  vn,  que  Dieu  tira  fon  ame  du 
corps  pour  en  accroiilre  la  compagnie  des  bien-heureux,  le 
Vendrcdyxii.iourdumoisde  Feuricr. 
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15.  Makcverite  de  Montmorency  allice  en  pre-' 
miercEnopccsà  lean  Setgncui  des  Autels  Se  de  Villien  au 
Bocage,  puisa  lean  Seigneur  de  Beeloy  Se  deCandas,  femble 
auoir  eAéauili  feut  des  precedentes.  D'autant  quelle  fe  trou- 
ueauoir  cuprocez  l'an  mille  quatre  cents  vingt -Tiz  contre 
Iean  de  MONTMORENcySeigneurde  BcaufautSede 
Bretueil,  peut  eflre  pourfes droits  Se  poruons héréditaires; 

VneGenealogieancienne  adioudeencoted'ailleun  vn  filsThre- 
forier  en  l'E^lfe  Epifcopale  de  Beauuais,  lequel  elle  nomme 
Anthoine  de  Mont  MO  RE  NC  y.Maisicu'cn  trouue  aucu- 
ne preuuecenaine. 


//.  CyiTHERINE  DE  MONTMORENCr 

Dame  de  Beau  faut , de  Bretueil,  (ÿdela  Falatfi. 

Chapitre  V. 

T7 Lie  eftoitfilleaiCic'ede Hvcves  de  Montmorency 
Seigneur  de  BcaufaucSedeBrecueil,SedclEAN  N E de  Har. 
c O V R T fa  femme.  Se  eut  deux  maris.  Car  en  première  alliance  elle 
efpoufaLAVRENs  de  Sainte  Bevve  LhcualierSeigneutde 
fainte  Bcuue.de  Montigny  fur  Andelle,  Se  de  C uucruille.filsde  lean 
de  faintcBeuuedit  Tiercelet  Cheualier.premieremet  Seigneurd'A- 
blefchcs,puisdefainteBeuueSc  de  Cuueruille  par  le  deces  Je  Ro- 
bert de  làinte  Beuue  fon  frcreaifne',  mort  fans  lignée  de  Marguerite 
dcNaancfafemme.  Duquel  Laurensde  fainte  Beuue  elle  demeura 
vcuue  lao  mille  quatre  cents  feize  ayant  de  luy  vne  fille  appelle'e 
Marie  de  fainte  Beuue,  qui  fut  mariée  depuisà  Robert  d'EftouteuiU 
leChcuallerSeigneurd■Anfebo^l,dontnafquirent/f4Bd■£yîo«ff*^/- 
le  mort  fans  enlàns,  Catherine  d'EJlouteuiUe  femme  de  Charles  de 
fainte  Maure SeigiicurdeNeelle,.<tfnrWnrrre  ttEflouteuille  conioin- 
te  auec  Georges  Hauart  Seigneur  delà  Rofierc,  Maiftte  d'Hoftel  du 
RoyChatles  V^ll.Sc  Bailly  de  Cavix,  6c  Marie  dEfioutemllealliécï 
lean  Seigneur  de  la  Heure. 

En  Ic^condcs  nopces  Catherine  de  Montmorency 
fcremariaàMATHiEv  de  Royb  Cheualier,  Seigneur  de  Roye, 
de  Gctmigny,  Muret,  Buzancy,  Launoy  , Efpaigny,  le  Plaillis* 
Blé  aux  C onnins,  & autres  terres,  qui  de  Marguerite  de  Guiftellcs  (à 
première  femme auoit  lors  »n  fils  6c  deux  filles:  c’eft  alTauoir  Guy 
Seigneur  de  Roye  6c  de  Gcrmigny  apres  fon  pere,  décédé  depuis 
làus  lignée  : Maticdc  Roye  conioince  auec  Pierred’Orgemont  Sei- 
gneur 
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gncurdcChancilly  & dcMontjay,  & Marguerite  de  Roye  alliée  à » tAv-^ 
Vvalcran  dcSoiflbns  ‘îeigneur  de  Morcul.  Ce  dernier  mariage  fc 
fill  l'an  mille  quatre  cents  vingt  quatre  à condition  que  les  enfans  r»i  i‘o. 
qui  naillroient  d'iccluy  auroyent  pour  leur  part  & portion  des  * 4- 

héritages  paternels,  les  cliadcaux , terres  Se  feigncurics  de  Muret, 
Males-Crotcs,  Nantucil  foubs  Muret,  Launoy  , & Buzancy.  En 
fuite  dequoy  M a T h i E v de  R 0 y e & cette  Dame  (à  féconde 
efpoufe  curent  la  tutcle  dclEAN  de  Mont.moRENCY  Sci-p«g. )to! 
gneur  de  Bcaufaut , de  Brctucil , & de  la  Ferre- Y mbaud,  à caufe 
de  fon  peu  de  fens.  Et  finalement  elle  luy  fucceda  en  toutes  les 
terres, cllant  demeurée  vcuuevnpeudeuant  l'an  mille  quatrccents 
quarante  trois.  Ce  qui  luy  accumula  diuers  procès  tant  contre  Guy  ‘ "I  ^ F 
de  Roye  filsaifné  de  fon  feu  mary  à raifon  de  foi;  douaire  adigné  fl"”'* 
furEfpaigny,Blc  .aux  Connins,  de  autres  lieux,  qucconttc!csThrc-‘“ 
forier&Chapitrcdcla  laintcChape'i|^dc  Bourges , 3c  contre  Ro- 
bcrtd  ElbmpcsClicualicr  fils  & heritier  principal  de  Robert  d'E- 
(lampes  Seigneur  de  Salbris,  pourles  rentes  conilicuées  par  Icanne 
de  Harcourt  làmcrefurlaScigncuricdc  la  Ferté-YmbauJ;  comme 
l'on  apprend  de  quelques  Arrefts  du  Parlement  rendus  es  années 
millcquatrcccnts quarante  fept.  Se  quatre  cents  cinquante.  Mais  '4  47' 
dcpuisafind'acquiterlcfditcs  tentes  elle  delailla  cette  terre  de  la  Fer-  ^ 
tc-Yinbaud  au  mcfmc  Robert  d Ellampes. 

De  fonallianccauccMATHlEv  de  l\OYt,  w'un  Icah  Je  R<ye 
filsvnique,qui  luy  fucccdaaux  Scigncuriesdc  Beauiault  &:  de  Bre- 
tueil  l'an  mille  quatre  cents  cinquante-quatre.  Ftpar  la  mort  de  >4  54  . 
Guy  de  Roye  fon  frère  paternel  il  deuint  aulli  Seigneur  de  Roye, 
de  Germigny,  3c  autres  riches  terres.  Aulquellcsil  conioignit  d'ail- 
leurs celles  de  Muret,  de  Buaancy,  3cdcLaunoy  ,àluy  venues  de  la 
fucccfliondcfonpcrc.  Tellement  qu’il  fut  vn  des  plus  grands,  3c 
pluspuilfants  Scigneursde  toute  la  Picardie.  De  luy  8c  de  Margucri- 
tedu  Boys  fa  femme  vint  entr'autres  enfans  Jmhoine  de  Roye  Che- 
ualicrScigneutdcR,oyc,dcGcrmigny,  Muret,  Beauiault,  Bremeil, 

8c  autres  lieux,  lequel  cfpoufa  Catherine  de  Sarcbruchc  Comtefl'c 
de  Roucy.dcuxicfmc  fille  de  R obert  de  Sarcbruchc  Côte  de  Roucy 
8c  de  Braille,  3c  dcMatied’Amboifci  8C  futtueàlabataillcdc  Mari- 
gnan  l'an  mille  cinq  cents  quinze,  ayant  eu  deux  fils  3c  deux  filles  de 
fon  mariage,  c'eftaffauoir  C/iar/er  de  Roye  qui  continua  la  lignée, 
leande  dcccdéicuuc,  nne  Se  Marte  Je  Roye  pztallcmenc  mot- 
tescnbasàge.CharlcsdcRoyeCôtcdcRoucy,  Seigneur  de  Roye, 
de  Muret,  Bcaufaut,3c  Brctucil,  futalliéàMagdclenedcMaillyDa- 
mcd.cConty,fillcdc  Ferry  de  Mailly  Baron  deConty,  8c  dcLouy- 
fc  de  Montmorency'.  De  laquelle  alliance  fortirent  feulement 
deux  filles, l'aifnéc  ditcEleonor  de  Roye  Dame  de  Muret,  de  Bre- 
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tueil,&  autres  terres,  coniointcauecM.  Louysde  Bourbon  Prin- 
ce de  Coude,  dont  cftdefccnduM.Henty  de  Bourbon  II. dunom, 
àprefent  Prince  de  Condc;&la  féconde  Charlotte  de  Roye  Com- 
telTcde  Roiicymarie'e  à François  III.  Comte  de  la  Rochefoucault, 
qui  en  eut  C hatlcs  de  la  Rochefoucault  Comte  de  Roucy,  pere  de 
François  delà Rochefoucautauiourd'huyComtedeRoucy,  & de 
Catherine  de  la  Rochefoucaut  roariee  à Louys  de  Champagne 
Comte  de  la  Sufe. 


14..  T»  I ER  R E D E MO  N T MO  R ENC  T 
Cheualier, Seigneur dulPlefü-CacheUu , du 
fief  de  U Alotte. 

C P I T R s VI. 

Le  dcuxicfmcfils  delEAK  db  MoNt  m ORE  n C y 1 1.  du 
nom  Seigneur  de  Beaufault&d’ Y sabeavdeN  EELLsIon 
efpoufc,fut Pierre  de' Montmorency,  lequel fuccedaà/à 
mere  en  la  Seigneurie  du  PleirisCacheleu,&  adiouflafurlemilieud* 
la  Croix  defes  Armes  vncEftoilIcou  Molette  de  fable  pour  diffé- 
rence de  puifne.  L’an  mille  trois  cents  foixante  dix-  n euf  il  fc  ioignit 
auecH'vG  VE  s db  Montmoren  c y Seigneurdc  Beaufautfon 
frereen  la  pourfuiteduptocés  entrepris  pour  lesterres  dcCherify& 
de  Camely  contre  Iean-Erar  D de  Mo  ntmo  ren  c Yleut 
grand  oncle.  Et  deux  ans  aptes  il  rendit  aueu  à l'Euefque  de  Noyom 
d vnfief  contenant  la  place  où  fouloit  eftte  fa  Maifon  du  PlclIU, 
auecquelques  bois,  terres,  prez,  cens.  A:  rentes.  Il  auoUa  auffi  le  ma- 
noir & fief  que  fouloit  tenir  feucM  A dame  DE  BEAVSAVTlà 
mere  aBîsau  lieu  dit  la  Motte  prés  le  Pleffis  Cacheleu,  accompa- 
gne d'vn  iardin , viuier , pré,  terres,  8c  autres  dépendances, de  Jean- 
ne de  Sains  Dame  de  Laigny,  veuuc  de  lean  de  Roye  dit  le  Baudrin 
Cheualier.Seigneur  du  mefmelieu  dcLaigny,tantau  nom  d’elle,que 
comme ayantlebail  8c  gouuernement  de  leandeRoye.  Ylabelsc 
GuillemetedeRoye  fes  enfans;  ainfi  que  tcfmoigne  le  dénombre- 
ment de  la  terre  de  Laigny  baillé  par  cette  Dame,  à l'Euefqucde 
Noyom  le  vingt-quatriefmc  iour  de  Décembre  l'an  mille  qua- 
tre cents  vn. 

La  première  femme  de  ce  Pierre  de  Montmorbn  c y ' 
Seigneur  du  Pleflis  Cacheleu  fut  Marc  vérité  de  Domhart 
DamcdeDèmartfurlaLuce,laquelleauoitdcfiaeu  d’vn  autrema- 
rÿ  vn  fils  appelle  Guillaumcdc  V illien  Efcuyet,qui  luy  fucceda  en  la 

terre 
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terre  de  Dommarc.  Elle  procréa  aufli  vne  fille  du  fécond  nommée 
Ieanne  de  M ont  MO  RE  NC  Y,de  laquelle  fera  faite  plus  am- 


ple mention  au  Chapitre  prochain.  Et  apres  Ton  dcccs , le  mefinç ^ — • 

Pierre  de  Montmorency  fe  remaria  pour  la  dcuxicfme^y^’JJj' 
fois  à Marie  de  Qyi  n cive  m poix  vcuue  de  lean  des  Qud'-i'oix. 
nesdicCaradosCheuahcr,  aucc  bquelle  il  eut  procès  au  Parlement  ^ 
es  années  mille  quatre  cents  vingt  trois  & vingt-quatre,  contre  Ican-  Tomtiie, 
ne  de  Sains  Dame  vfufmiticrc  de  Laigny , lors  Icmme  en  fécondes 
nopccsdcHugucsdcSapignicsCheualier,àraifon  defoixantc  douze 
liurcsparifisclcrcnte,&:dcccrtainsarreragesd'icelles.  1414- 


Preuuct , 

- r>g- 1‘«- 


//.  JEu4NNE  DE  M0NTM07{jE NCT 
Ddmt  du  T/^Af  CacheleUj^du  fefde  la  Adotte. 

. Chapitre  VII. 

CETTEDamefille&heritieredePiERRE  de  Montmo-p,„„„_ 

R E N C Y Seigneur  de  PlelTis  Cacheleu  .ôcdeMARCVERiTE  F'»-  >“• 
DE  Dommart  fa  première  femme,  clpoulâ  Ren  A VD  DEj^'^^;j — 
LONGViVALChcualierSeigneurdeThenelIcs,  & de  Maifons  lés  gvevai. 
Ponthieu,  Chambellan  du  Roy  Clurlcs  VII.  Sc  Bailly  d’Amiens. 

Lequel  en  fiiitedu  mariage  paya  aux  Doyen  & Chapitre  de  l'Eglife 
de  Noyom  certaines  rentes  que  lean  Chaftcllain  de  Noyom  & de 
Thorote  & Ade  fon  efpoufe  leur  auoient  léguées  autrestois  fur  la 
tenedu  Plellis  Cacheleu,  comme  porte  l'extrait  d'vn  compte  rendu  î*V/s. 
aumeime  Chapitrcl'an  mille  quatre  cents  trente-huit.  Il  rccognut 
aufli  tenir  à caufe  de  cette  Ieanne  de  Montmorency  fa  F"""”  • 
femme  , la  Seigneun due Pleiris,qui auoit appartenu ^ defiint  Pier- 
re DE  Montmorency,  üel'Eucfché,  Comté,  5t  Paierie  de 
Noyom  : ainfi  qu’on  void  par  le  dénombrement  qu’en  bailla  au  Roy 
leandeMalIyEuefqucSc  Comte  dudit  Noyom,  Pair  de  France,  lex. 
lourd' Auril  mille  quatre  cents  foixante  quatre.  1444. 

De  Jeuralliancenafquirentvnfils&vne  fille  entr'.iutres,c'cll  af- 
iâuoirArtus  de  Longueual,  qui  continua  la  lignée  mafeuline,  & la- 
quclincdeLôgueuardontla  defeentefera  delcritc  apres  celle  de  fon  rtciran, 
frere  jirtusdeLon^eudl  Cheualier,  Seigneur  de  Thenellcs,  de  Mai- 
fons,  de  Rigny,Gratibus,Vauuillicrs,  Aucleiges,  & Cillÿ,  & Bail- 
ly d'Amiens  apres  Renaud  de  Longueual  Ion  pere , fucceda  à 
Ieanne  de  Montmorency  G mere  aux  terres  du  Plef- 
fis  Cacheleu  & du  fief  de  la  Motte.  A raifon  dequoy  il  paya  l'an 
mille  quatre  cents  foixante  quinze  les  rentes  deucs  fur  les  mefmes  1 4 7 5- 
terres  aux  Doyen  & Chapitre  de  Noyom.  En  premières  nopccs  il 
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s’allia  à leannedc  Conray,  dclaqaelleil  eut  Robert  de  Longueual 
mentionne  cydcflbubs.  Puis  il  fe  remaria  à Françoife  du  Brueil  mal 
no  mmée  leannc  en  vne  fentence  rendue  par  Gilles  de  Ferricre 
Preuoftdu  RoyàNoyoml’aninillccinqcentsfu£,dontiflitGer<«(d 
de  decede  fans  enfans.  Robert  de  Lo»g«e«4/ Seigneur  de 

Thenelles,  de  Bucquoy,du  Pleflis  Cachcleu,&  du  fief  de  laMot- 
tc,  fut  pere  de  lean  de  Longueual  Seigneur  des  mefmes  terres.  Du- 
quel  & d'Anthoinette  d'Aurigny  fa  femme  nafquit  autre  lean  de  ' 
Longueual  Seigneur  de  Thenelles  & du  Plellîs  Cachelea  Ceftui- 
cy  cTpouGi  Bonne  d’Effourmel,  dont  vint  vnfcul  fils  appelle  Louys 
de  Longueual  Seigneur  de  Thenelles  , qui  fut  conioint  auec  Vval- 
burge  de  Vviflbcq.  Et  d’eux  eft  i(Tu  Ânthoine  de  Longueual  Sei- 
gneur deThcnelles  alliéà  llabeau  de  Margiual  fille  du  Seigneur  des 
Autels  6e  de  Sufannede  Halluin, d’où  font  nez  lulian  de  Longueual, 
François,  8e  Charles  de  Longueual. 

Qy  A N T à Lujueline  de  Longueual  fille  de  Renaud  de  Longuc- 
ual  Seigneur  de  Thenelles , 6e  oc  Maifons  ,6edelEANNE  de 
Montmorency  Dame  du  Pleflis  Cacheleu , elle  fut  mariée  < 
par  contraéf  du  xx  1 1 u.  iour  de  Nouembrcmille  quatre  cents  cin- 
quante deuxaPerceual de CheualierSeigneurdudit  Bcl- 
Icfouriere  6e  d'Ytre  , depuis  Confeillet  6e  Chambellan  de  Charles 
DucdcBourgongne  , 6e  de  Maximilian  Archiduc  d’Auftriche , fils 
aifné  de  lean  Seigneur  de  Bellefouriefe  Cheualier,  6e  de  leannc  de 
Landas.  Duquel  mariage  fortirent  Michel  de  Bcllcfourierc  men- 
tionne cy  deflous , Pierre  de  Belle fouriere continua  la  poRerité, 

6e  Jeanne  coniointe  auec  lean  de  Sains  dit  l’Aigle,  Cheualier,  Sei- 
gneur de  Caucron.  Michel  de  Bellefouriere  Cheualier,  Seigneur  de 
Bcllcfourierc, d’Ytre, ôedcNoyellc-Godault,  Confcillcrôe  Choin- 
bellan  -du  Roy  Charles  V 1 1 1.  6e  pour  luy  Gouucrncurdc  Lens  en 
Arthois,elpou(à  leannedc  Ncuuillc  fille  de  lean  de  Ncuuillc  Che- 
ualier  Seigneur  de  N euuille  5e  de  Boubers , 6e  d’ Yfabeau  de  Ligne  : de 
laquelle  iln’cut  point  d’cnfàns.  Et  apres  fa  mort  elle  reprint  alliance 
auecGillebendc  Lannoy  Cheualier  Seigneur  dcVvillcrual , fils  de 
Philippe  de  Lannoy  Seigneur  de  V villerual,6e  de  Marie  de  Cliallillon 
Dame  de  Rollcncourt.  Pierre  de  Bf//f/ô«rierf  fécond  fils  de  Pcrccual 
Seigneur  de  Bellefouriere  6e  de  laquelinede  Longueual, fut  premiè- 
rement Seigneur deThun, puis  fucceda  à Michel  fon  frère  aifhéaux 
Seigneuries  de  Bellefouriere,  d’Ytre,  6c  de  Noycllc-Godaulc.  Ef- 
poulâ  Magdclcne  de  Coucy  fille  ailhéede  Raoul  de  Coucy  Cheualier 
Seigneur  de  Veruin,  6c  d’Helenedela  Chapelle.  Duquel  mariage  il 
laifladeux  fils  6c  trois  filles,  c’eft  aflauoir  Charles  6c  Claude  de  Belle- 
fouriere, mentionnez  cy- apres:  Louyfe  de  Bellefouriere  coniointe 
aucclaqucsdc  Moreul Cheualier  Seigneur  du  Frcfhoy,  6c  dcTan- 

ques 
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ques.qui  cneutfr<^»fo;V<^^  Moreul  Chcualiet Seigneur  du  FrcCioy, 
peredu  défunt  Seigneur  dcTanques,  i'Artus  de  Moreul  Gheualier 
Seigneur  de  Caumclhil,  Gouucrneur  de  Rue  , 8c  d' Amhoinette  de'- 
Moreul Æéeà.  Louysde  Boutnonuille  Seigneur  du  Quefnoy  : Mag- 
delene  de  Bellefouriere  premièrement  Religieufe  en  l’Abbaye  d’Ori- 
gny , puis  Abbefle  du  m eGne lieu  : 8c  A nthoinette  de  B ellefouriere  auffi 
Religieufeenlavillede  la  Ferc. 

Charles  de  Bel  le fovriere  Chcualiet  Seigneur  de 
Bellefouriere,  d' Y tre,deNoyclle-Godaulc,Cainy  legrand  8c  le  petit, 
Olezy , 8c  autres  terres , fils  aifne'  de  Pierre  de  Bcllcfouncre  8c  de  Mag- 
delenede  Coucy , fut  Confeiller  8c  Chambellan  du  Roy,  8c  Gouuer- 
neurpourlàMajeftccnlavillede  Corbie.-fift  fonteftament  l’an  mil- 
le cinq  cents  foixante  fept , 8c  laiiTa  deux  fils  8c  deux  filles  de  Cathe- 
rine de  Saintau  fon  efpoufc.  L'aifné  des  fils  nomme  Pontus  de  Bcl- 
lefijuriere continua  la  lignée.  Ledeuxicfme  Robert  de  Bellefouriere 
Cheualier  eut  pour  partage  la  terre  8c  feigneurie  d’Olczy  , fut  Ca- 
pitaine d’vne  compagnie  d’hommes  de  cncual  , 8c  Gouucrneur  de 
Bouhain,  8c  mourut  deuant  Cambray  l’an  mille  cinq  cents  quatre- 
vingts  quatorze,  n’ayantaucuns  enfansde  Magdelene  d’Elbmpes  là 
femme,  La  première  fille  eut  nom  Anthoinette  de  Bellefouriere.  Et 
lafecondedite>#</n>7»nf  fut  mariée  à Charles  de  Chaftellet  Cheualier 
fils  d'autre  Charles  8c  d'Anthoinette  de  Moyencourt.  Pontus  Seigneur 
de  Bellefouriere,  d'Y  tre,  8c  dcNoyelle-Godault , Cainy  legrand  8c  le 
petit , Cheualier  del’OrdrcduRoy,Gcntilhommcdefa  Chambre,  8c 
Gouuemcur^urlaMajcfiéenla  ville  de  Corbie,  vendit  laterrede 
BellefouriercaClaudedeBellefouriercfon  oncle , 8c  print  pour  fem- 
mcFrançoifcdcSoyccourtfillcaifnée8cheriticreprincipale  de  Fran- 
çois Seigneur  deSoyecourt,  deTilloloy,  8c  autres  terres,  8c  deChar- 
lottedcMailly.veuuc en  premières  nopccs  de  McHîrclean  de  Thais 
Colonel  de  l'infanterie  Françoife.  De  laquelle  Dame  il  a lailTc  deux 
fils, ccftallàuoitAf4xi«i7i4»</fBf//fyô«ri>rfCheualieràprefent  Co- 
te deTilloloy,  Seigneur  de  Soyecourt  8c  autres  lieux , allieà  Dame  lu- 
dith  de  Mcfmes  hile  de  Mellire  Ican-Iaques  de  Mefincs  Cheualier 
SdgncurdcRoilTy.ConfeillcrduRoy  en  fes  Confcils  d'Eftat  8c  Fi- 
nances, 8c  feut  dcMelfireHcnty  de  McfmcsCheualier.Seigneutd'lr- 
ual,Balagny,Maurup,8c  Pargny,ConfeillerduRoycn  fes  Confeils 
d'Ëfiat  6c  Priuc,  8c  Prefident  en  là  Cour  de  Parlement  de  Paris.  Le 
deuxicfmefilseftGrt/royde  fifl/ryôxrifreCheualietScigncut  d’Ytrc, 
de  Cainy  legtand8clepetit,coniointauecEleonorde  Boumonuille 
fillede  LouysdeBoumonuillc  Cheualier  Seigneur  du  Quefnoy,  8c 
d‘AnthoinetcedeMorcul,del.aquelleila  crois  enfans  nômezAnhus, 
Thibaud,  8c  Anthoinette  de  Bellefouriere. 

Clavde  de  Belleeovriere  cheualier.  Seigneur  de 
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PLESSIS  Thun  & de  Bcllcfouricrc  par  acqueft . fécond  fils  de  Pierre  de  Belle- 
CACHE-  foyfjjre  Se  de  Magdelenede  Coucy  marie  deux  foisda  premicrcà  Ma- 
rie  de  S.  Blaife  du  pays  de  Champagne,  qui  neluy  procréa  point  d'en- 
fans:  Se  là  fécondé  à Marie  des  V vaftines  veuue  d' A n thoinede  H atarr 
Cheualier,  VicomtcdeHarlcu, de  laquelle  il  eut  deux  fils, quifuiuér, 
Se  deux  filles  appcllècs  Françoife  Se  Marie  de  Bellefouriere  decedc'es  à 
marier.  L'aitnéda  dh  nomme MaximilandeBellefoiiriere  Cheualier 
Seigneur  dcThun, fut  Capitaine  dVneCôpagnic  de  Caualcric  foubs 
MonficurdeBalagny,SeefpoufaLouyfeaeBirnimicounfillc  Se  he- 
riticre  feule  de  Georges  de  Bernimicoun  Seigneur  du  Mefnil  Se  de 
Mariede  Pingrct.  Duquel  nunage  font  venus  Robert  de  Bellefouriere 
Cheualier  SeigneurdeThun  conioint  aucc  MargueritedeV  vigies  fil- 
le de  Charles  de  V vigies  Seigneur  de  Meuue , Se  do  Marie  de  V cdvvil- 
le  : Marie  de  Bellefouriere  femme  de  Charles  de  Bonmarchés  Sei- 
gneur de  la  Brielle,  Se  Françoife  de  Bellefouriere  morte  Religieulc  à 
Boutbourg.  Le  fécond  fils  de  Claude  Seigneur  de  Thun  Se  de  Bellc- 
fouriere,ell  Menire/e.în</fBf//e/o«rifrf  CncualicrScigncutde  Bellc- 
fouriere,dc  Rotz,  Vvarendiu,  Sailly  Se  Courcellesaubois,  qui  aprins 
alliance  auec  Dame  Anne  de  Nedonchel  fille  de  François  de  Nedon- 
chel  Cheualier  Seigneur d’ibergues,  Se  d’Ylabeau  du  Biés.  Duquel 
mariage lontiflus  /llexandredeBellefouriere,ic  MagdelenenanécVan 
millefix  cents  vingt-deux  à Mellire  Robert  de  Lens  Cheualier  Sei- 
gneur de  Blendccques,  de Halleiues,  Se  autres  Üeux,  fils  d'Oudard  de 
Lens  CheualiecScigacurdeBlendecques , Se  de  Marguerite  de  Ne- 
donchel.  : , 


n.  AIATHIEV  DE  AdONTMORENCT 


Cheti.ilter  Seigneur  de  Conjlans  en  partie,  du  chajteau 
de  Alaffiers,  deAdonfoult,  ç^de  S.  Fregel. 


Chapitre  VIII. 

d”7im7t  TTNtre  lesenfansD’EnARD  DE  Montmorency  Sd- 
de'à’et'fii  gneur  deConflans,  grand  Efehançon  de  France,  S:  de  C L e- 
p«iic,pig!  MENCBDE  Mvret  Dame  de Beaulâut  Se  de Bretueil  fa  fccon- 
p7ù.«.  dccfpoufe,  Mathiev  de  Mo  n tmoren  cy  tintletroificfmc 
^ cutpour  partage  deux  cents  liures  de  rente  fur  les  terres  Se 
s'oiTT  ^l^f<^“^<f<^C°nfl3nslaintcHonorme, SedcMafiliers.  11  fut  aulli 
‘ Seigneur  de  Monfi}uIt,Seeneorc  de  S.  Fregcl,  ainfique  tefmoignc  le 
baDjei  de  Roy  Philippe  de  Valois  par  des  Lettres  de  l’vnziefmc  iour  de  Juin 
jV.*“‘‘'''^niilIetroisccnts  einquante.  Auquel  temps  il  auoit  le  bail  de  fes  en- 
Preeuc,  fassproCTeez  d'Y  S A D E A V D B SoiSY  fonefpoufc  DamedePou- 
tv-if-  Chaftellenie  de  Mery  fut  Seine.  T erre  que  Charles  Dau- 

phin 
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phin  de  Vicnnoisjdcpuis  Roy  de  France  V.  cinquiefmedu  nom.ac-  « * r- 
quill  d’eux, 6c  l’employa  à la  dotation  de  la  (aintc  Chapelle  du  Bois 
dcVincennes. 

Chttï  Dame  eftantmortedeuant  M ATHiEv  de  Mont-^"“’^ 
MORS  NC  Y fon  maryenuiron  l’an  mitlccrois«ents  quarante  qua- 
tre, elle  rcccut  fepulture  cnl’hglifede  nollte  Dame  du  Mefnil  dite 
des  Bons-hommes  près  de  Maffliers,  où  fe  voyent  fur  fa  tombe  les 
Armesde  Montmorency  au  franc  quartier  d’argentà  vnc  L ftoille  de 
ûble,  Si  la  croix  baftonnéc  ou  lozengée  pour  marque  de  puifnc. 

Celles  de  Soify  y font  paceillcmentrcprefenteesayants  trois  bendes 
&vnchef.  . • 

EN?  ANS  DE  M ATHIEV  DE  MONTMO- 

ren^  Seigneur  de  Mufftiers  .jird'ysABEAv  DE 
Sois  Y f<t  femme. 

IJ.  Blanche  de  Montmorency  fut  marie'e  à G vy 

DS  CovRLANPoN  Cheualier , qui  pour  la  part  d’icellc  c o v r- 
enlafuccefllondefcu  M ATHIE  V deMontmorency^*^' 
eut  diucrs  reuenus  fur  la  feigncuric,  port,  6c  trauers  de  Con- 
flansliinte Honorine, àMonfout,Bethemont,8c  Scucourt, 

6cla  moitié  du  challeaude  MafBiets,  dont  il  rendit  aucu  à 
Charles  Sire  de  M ontmorency  le  v 1 1.  iour  de  lanuicr 
mille  trois  cents  foixante-fept.  Mais  depuis  il  vendit  à Ai-  i j 6 7. 
mery  de  Maignac  F uefque  de  Paris  la  part  qui  luy  apparte- 
noitauchalfcloutouraeConBans,6cenlaplace&  moted’i-  rrmiK», 
celuy  : comme  enfeigne  l’accord  fur  ce  fait  entre  le  mefme 
EucfqucôcMonfieurC  H ARLES  de  Monxmoren- 
c Y l’an  mille  trois  cents  foixante-treize.  H?}. 

13.  N. ...  DE  Montmorency  eut  pour  efpoux  Simon 

de  la  Qy EVE  C heualier, auquel  elle  porta  en  mariage 
l’autremoitiéduchaftcaudeMafniers  auec  diucrs  héritages  ^ 
fimezà  Monfoult,Bcthcmont,  8c  Scucourt , dont  il  bailla 
aufliaueuàC  h arle  s Sire  de  Montmorency  Icix.  iour  de  p,aun, 
lanuicr  mille  trois  cents  foixante-fept.  ’*’• 

IJ.  Philippe  de  Montmorency  fut  premièrement 

aubail  6c  gardede laques  de  Bccloy  Cheualier,  qui  au  nom  p,cmn, 
d’elle  auoüa  tenir  de  Monfîcur  de  Montmorency  l’an  mil-'"*''*’ 
le  trois  cents  foixantc-fix , neuf  liures  de  cens  à Scucourt, vne 
maifon  à MafBiers  prés  l’hoif  el  de  Guy  de  CourIandon,trois 
arpensde  preà  Monfoùlt  tcnantsàSimon  de  la  Queue, 6r 
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MAF-  vn  fief  à Ferri  crcs  en  Brieaucciufticchautc, baffe, & moycn- 

RiïRS.  ne,  & chaffe partons  les  boisqui  furentà  feuMeffire  M a- 

THiEv  DE  Mo  NTMOR  EN  C Y Scigneurducliaftcaudc 
Mafflicrs.  Depuis  la  mefme  Philippe  efpoufa  Casse 
DE  Bovconviller  Chcualier  SeigncurdeBouconuil- 
i'ôvI  1er,  qui  fut  Maiftre  d'Hoftcl  du  Roy  Charles  VI.  & rendit 

coNviL.  pareillement  aucuau  Seigneur  de  Montmorency  de  ce  qui, 
appartcnoitàlafrmmeaulicudcSeucourt,&decequcGuy 
r-nnit».  deCourlandon  luydcuoit  encore afleoir pour  caufe  de pat- 

rfge,  pat  Lettres  du  xx.  iour  de  Feurict  mille  trois  cents  foi- 
1J7  9.  xantc-dix-ncuf.  , 


IJ.  Jeanne  de  Montmoeb  ncj>  altie'e  par  mariage  à 

MONT-  Iean  de  Monta VGLANTClieualiet,eutauffiparten 

GLANT  ■ latetrc  dcCorrflans,&  auport,trauers,&pcagedece  lieu. 

Laquelle  parc  Ion  mary  vendit  à Aimety  de  Maignac  Euef- 
que  de  Par. 
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LES  SEiqNEVRS  ‘DE  S.  LEV,  DE 

3'^ngis,Dtted,U  Houjfayt,^Changy. 

Defuû  /’<»» M. c c L. iufques  à Can  y&.cccc. 


Cevx  de  cette  Branche  briferent  l’Efcuflbn  de  Montmork  K- 
CY  (Tvn  franc  quartier  d’hermines,  pour  faire  dittcrcncecntre  eux 
& les  Seigneurs  deMONTMoRESc  Y leurs  aifnez.qui  ont  touf- 
iours porte  les  Armes  plaines.  Ceque  Ican  le  Feronne  fçaehant  pas 
diltinguer,a  donné  par  erreur  à quelques  Seigneurs  de  Montmo- 

rcncyle mcfmc quartier d’hcrmincsipour lauoirveureprcfcnté  fur 

les  combes  des  Seigneurs  de  S.  Leu  & de  Nangis  de  la  Maifon  de 
Mo  NTMORENCY,  qui  font  enterrez  en  l’Eghfc  de  fainte  Catlic- 
rinedu  Val  des  Efcoliersà  Paris. 
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lo.BOVCHARD  DE  mont- 


morency 1.  IJV  N.OM  CHEVA- 
Uer,  Seigneur  de  S.Ltu,^ deT^ucil. 


Chapitrb  Premier. 

’V  N des  fils  de  B O vc  H A RD  VI.  du  nom  Seigneur  ckl^i 
de  M ontmorency,  & d’Y  sabeavdeLaval  fon 
efpoufe.futBo  vcH  AR  D de  Montmorency, 
cjui  demeura  ieun  e en  la  garde  de  fa  mcrc,auec  fes  frc-  p,r„uci . 
rcsScfeurs,  l'an  mil  deuxcentsquanintc-quatre.De-'’'°° 
puis  Math  I ev  111.  Seigneur  de  Montmorency  fon 
frercaifncluy  donna  en  partage  les  terres  & feigncuries  de  S.  Leu  Se. 
dcDucil,aiicc  autres  biens  &;  reuenus.  Et  foubs  ce  tiltre  il  cfpoufii 
enuiron  l’an  nulle  deux  cents  foixance  Philippe  Britavt  ' o- 
DamcdcNangisen  Brie,  filledcIcanBritautChcualicrSeigncurdc  bri- 
Nangis  Se  de  Fontaines,  Conneftablc  du  Royaume  de  Sicile,  & ta  vt. 
grand  Panccicr  de  France  ; lequel  auoit  eu  pour  pereFdenry  Btitaut  Dtgu»ai- 
Cheualier  Seigneur  de  Nangis,  fils  de  Pierre  Briiaut,  Se  pour  femme 
en  premières  nopces  Marguerite  de  Nemours  Dame  de  Fontaines, 
feut  & heritiere  en  partie  de  Pierre  de  Nemours  Cheuaher  Seigneur 
de  la  Chapelle-Gautier  & de  Fontaines,  Chambellan  de  France; 
puisil  s'eftoit  remarie  en  fécondé  alliance  à Heluide  de  Bormonc, 
qui  viuoit  encore  auec  luy  l’an  mil  deux  cents  foixantc-quinze.  >17;. 

De  l'vne  de  ces  deux  femmes  nafquit  Philippe  Britavt 
hetitierede  N angis,  nommée  auec  Bovchard  DeMontmo- 
REN  CT  fon  mary  dans  vn  Tiltre  dcÜan  mille  deux  cents  foixantcwiro’. 
dix-neuf, par  lequelilconfirmaàl'AumolhicrdcS. DenysenFran-  ' ^7 ?• 
ce  certains  héritages  mouuants  du  fief  d'elle,  que  lean  dc'Grandpuy 
ChaiioinedcScnSjfilsdeGilesdeGrandpuyCheualier,  auoit  ven- 
I dusaudit  Aumofnier.Etquelquctempsapres  il  feruitCharies  Roy 
dcHierufàlem  & de  Sicile,  Duc  de  l'Apouille,  Prince  deCapoue  Se 
d'Achaie,Comted'Anjou,dePtoucnce,ForqualquicraeTonncrre,  p.  ipTj-. 
en  la  querelle  qu'il  eut  contre  Pierre  Roy  d'Atragon  vfnrpatcur  du 
Royaume  de  Sicile.  Car  en  l'aâe  des  conucnances  que  ces  deux 
Roysaccivderait  lepremier  iour  deluin mille  deux  cents  quatre-  118}. 
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J.  tïv  vin^ts trois, pour exccutcr le cpmbatarrcftc entre  euxprésdeBour- 
dcaux.allillcz  chacun  de  cent  Gentilshommes,  Bovchard  de 
Montmorency  fut  vn des  quarante Chcualicrs, qui  s’oblige- 
rentàrobfcruationd’icellesdc  la  part  duRoy  Charles.  Mais  fur  la 
* ^ 84.  fJnJjcctteanne'cil  mourut  en  SicilcàlafuitedutncfmcRoy,&Iaif- 
favcuucP  HiLiPTE  BRiTAVTfoncfpoufc,  laquelle  afin  de  n’e- 
ftre  tenue  au  payement  defes  debtes,  renonça  aux  biens  meubles 
communs  entre  eux  ,&  au  bail  du  fils  mineur  quelle  auoit  de  luy. 
Surquoy  fut  rendu  Arreft  en  fa  faucur  au  Parlement  delà  Pentec*ftc 

l'an  milledcMX  cents  quatre-vingts  quatre. 


n.BOyCH^R^D  DE  MO  JsTTMO R E NCT 
IL d»  nom  Chett/üier,  Seipieur  de  S.  Leu,  de  Nangie; 
(ÿdeDueii^rand  Panetter  de  France.  ' ' . 

Chapitre  II. 

r 

CE  Seigneur  non  feulement  fucceda  aux  terres  de  S.  Leu , de 
Oueil,  & de  Nangis,  comme  fils  vnique  de  Bovchard  de 
Montmorency  & de  Phi  lippe  B ri  ta  vt, -mais  aufli  par 
fes  bons  & fiJellcs  feruiccs  il  mérita  d’eftre  honore  de  Itftar  de 
grand  Paneticrdc  France,que  Ican  Britaut  fon  ayeul  maternel  auoit 
, J , 8.  exercéanparauant.Esannéesmillctroisccntsdix-fcpr,& troiscents 

dix-huit, ilfutmandéaueclesPrinces&Grandsdu  Royaume  pour 
f.  14017*.  Flandres  le  Roy  Philippe  le  Long, qui  en  fuite 

luy  donna  certaine  quantité  de  bois  en  la  foreft  Je  louy,  par  Lettres 
s ) 1 1.  du  X 1 1 1.  iout  de  luillct  mille  trois  cents  vingt-deux.  Charles  de 
rrcimc  FtanceComtede  Valoisl’efleutpourefttc.vndesexeeuteurs  de  fon 
p*s  r '■  teftament  fait  à V illiers-  col-de-Reft  le  x v 1 1.  iour  de  Septembre 
• 5 i 5-  mille  trois  cents  vingt-cinq.  Et  ayant  chaifé  fur  la  Baronnie  de 
P,g.  Mo  N TM  O R E N c Y if  recognut  volontairementau  mois  de  Feuricr 

*31.  £.  mille  trois  cents  vingt  llx,  que  ce  nauoit  pas  elle  pouraucun  droit 
qu'il  y euft , ains  par  U fouffrance  de  feu  fon  tres-honorè  Seigneur  (ÿ- 

Coiiyîn  IeAH  Sire  DE  Mo  NTMOR  ENCY.  --  A 

ÉNcemcfmctempsiloâ:toyapatcilleipentfranchifcdcgarcnne 
àlaCommunaute'dcshabitansdefa  ville  de  Dueil,  moyennant  dix 
fols  parifis  pour  chacun  arpent  d'heritagcCcqu'il  fift  confirmer  au 
1 3 1 7.  Roy  Charles  le  Bel  par  Lettres  données  au  Louure  prés  de  Paris  l’an 
1518.  mille  trois  vingt-fept  au  mois  dcDecembrc.  Et  l'année  fuiuantc  il 
accompagna  le  Roy  Philippe  de  Valois  à la  bataillede  Caffel.où  il 
fut  blelTc  au  pied  encoftibatant.  PuisauretourlâMajcnj;  l'enuoya 
r Ambailàdeur 
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AmbafTadcuc  en  Angleterre,  pour  difpofcr  le  icune  Roy  Edouard,  à 
luy  venir  tendre  hommage  des  terres  qu’il  tenoit  de  fa  Couronne. 

En  quoy  il  trauailla  fi  heureufement,  quel’an  mille  trois  cents  vingt 
neuf  Edouard  vint  en  petfonneiufquesà  Amienspours'acquiterde 
ce  deuoir. 

D‘  A V T R ï part  il  y a Lettres  du  Mardy  deuant  la  mi-Aouft  mille 
troiscentstrcnte-trois,parlaquclleceBovCHARD  db  Mont- 
M O R F M c y Cheualier,  fire  de  S.  Leu  Je  de  Nangis , Patmetier  de 
France, admortitccrtainshcritagesall'is tant  en  laruedu  Monftier 
de  S.  Leu,  qu’enautres  fiés  licfs,  pour  la  dotation  d'vneCh.ipellcnic 
queMaillrc'can  delaChamucte  Chancelier  de  l'Eglifc  de  Meaux 
auoit  intention  de  fonder.  Cequ'il  firtauHiconlirmerà  Cha  r les 
fire  de  Montmorency  fon  couhn.  Etau  moisde  Décembre  enfumât 
il  obtint  Arrcrt  de  la  Cour, par  lequel  i raifon  de  fon  office  de  P a N- 
NETIER  DE  Fr  ANC  EÜ  futmaintenuen  lapolfcllion  6c  faifinc 
d’auoiriurifdiftion  fur  tous  les  Boulengers  demeurants  dedans  Je 
dehors  les  portes  de  la  ville  de  Paris;  de  cognoillre  des  entreprifes, 
iniutes.  Je  violences  commifes  tant  par  eux  que  par  leurs  valets:  exer- 
cer balTcIuftice  fur  eux.  Je  leuer  amendes  en  cous  cas,excepte2  fait 
de  fang,  Je  queflion  de  propriété  linftituer  Je  auoir  vu  Lieutenant 
deirouDsfov,faircairembler  les  mcfmes  Boulengers,  pour  eflire  cer- 
tains preud'bommes  de  leur  corps,  vulgairement  dits  lucer*  vifitet 
leur  pa  A par  foy,  par  fon  Lieutenant , ou  par  iceux  lurez,  Je  en  auoir 
la  cognoiifance,  la  correcfion , Je  les  amendes.  Tous  lefqucls  droits 
le  Procureur  general  du  Roy,  Je  les  Preuoft  des  Marchands  Je  Ef- 
cheuins  de  la  ville  de  Paris, luy  difputoient. 

I E n'ay  point  ttouuele  nom  de  la  femme  qu’il  efpoufà , mais  bien 
quelleeftoit  DamedelaH  O v s s A YEenBrie.terreponcdee  quel- 
quetemps  auparauanc  parla  Maifon  de  Garlande. 

ENFJNS  DE  BOVCH4KD  DE  MONTMO- 
rctuy  II.  du  nom  .Seigneur  de  S.  Leu,  CT  de  la  Dame  de  la 
HovssAVE/i  femme. 

IX.  BovChard  DE  Montmoren  c Y 111.  du  nom  Sei- 
gneur de  S.  Leu,dcNangis,  Je  delà  Houllàyc  , continua  la 
figncc. 

IX.  Gvillavme  Je  Philippe  de  Montmorencvp,™»,, 
Chanoines  en  l’Eglifc  Epifcopale  de  Meaux,  à laquelle  ils 
donnèrent  certaines  rentes  pour  celebrer  leurs  anniucrlai- 
ics,femblent  auoit  elle  ficics  dcBovCH  ard  111. 
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■ II.  Philippe  DE  M o N t M o R e N c y ainfi  appellce  en  me. 
moirciic Philippe  BRiTAvrOamedcNangisfonay- 
culc,  eut  en  parcage  la  terre  d'Aprelcuue  au  diocefe  de  Sens, 
&fuCinariccàlEAN  de  MovvChcualier, Seigneur d'Auf- 
fonuillier.  Duquel  eftant  veuue  l’an  mille  trois  cents  qua- 
rante -neuf,  elle  impetra  dû  Roy  Philippe  de  V alois  l’amor- 
tilTcmcnc  de  certaines  terres  fituees  près  Aprefcuue,  pour 
fonder  vne  Chapelle  en  l’Eglifc  Royale  de  Maubuiffbn  prés 
Pontoife.  Fondation  que  MargueriteAbbefledeceMona- 
fterc  accepta  par  Lettres  du  viii.  lourde  luinmillc  trois  cents 
cinquante &:vn,où  elle qualifiecccte P H l lippe  fa  couiînc. 

Et  l’année  fuiuanteC  h A R LE  s Sire  de  Montmorency,  vou- 
lant defeharger  fa  ScignéuriedeMo  N tmorinc  y de  ce'  ' 
quelle  y auoit&prenoit,  luy  bailla  en  efehange  la  terre  de 
Gouuillcallifccn  la  Duché  de  Normandie. 


TJ.  BOFCH^RD  T>E  MOJSlTMORENCr 
ni.  du  nom.  Seigneur  de  S.  Leu,  de  Nangts,(f  de  la  Houf- 
faye , £heii.dier,  Confeillerdu  3^ , Inquijiteur  fur  tous 

Us  AEatJlres  des  Eaux  de  France. 

Chapitre  III. 

« 

‘T  LportaprcmictementletitredelaSeigneuriedelaHo  vss  AYE 
i7‘-  J qui  luy  efeheut  par  le  décès  de  fa  merci  & en  cette  qualité  eft  &icc 
mention  de  luy  en  pluficurs  Arrefts  du  Parlement,  dont  l’vn  tefmoi- 
guequ’il  fut  au  voyage  entrepris  en  Flandres  à caufe  de  la  guerre  de 
“ 9-  Brabant.  L’anmillctroiscentsviiigtncufle  Roy  Philippe  de  Va- 
loisl’cmployaauccleScigneurdcSpecourt, PiertedeRoye,  Pierre 
r.ig-  (7j.  de  Cumuercs,  S:  Ican  du  Chalfclicr  Cheualiers,  pour  informer  con- 
tre Robert  d’Arthois  Comte  dcBeaumontlc  Roger.  En  fuite  dc- 
quoy ilfut  fait  Confciller  de  fa  Majellc,  &:  cftabîy  auec  le  mefmc 
Pictrcde  Royclnquifiteurfurtousles  Maillres  des  Eaux  de  France, 
commcronàpprendd’vnefentencc  rendue  par  eux  le  leudy  veille 
1330.  de  S.  André  Apoïïrc  l'an  mille  trois  cents  trente,  fur  certain  débat 
meu  entre  Nicolas  du  Bois  marchand  d’vnc  des  ventes  de  la  forefl 
de  Biete,  & le  Procureur  des  Rehgicufes  Dames  l’AbbelTc  3c  Con- 
uent  du  Lys  noftrc  Dame  lés  Melun. 

L E Roy  i^antà  Roüenaumoi's  de  Septembre  mille  trois  cents 
1J55-  tfencc-cinqmaiidaparcillcment&commiftàccBoyCHARD  de 
Most.morency  fon  Confciller , & à Ferry  de  Piqueny  ôc  leau 
. de 


DE  MONTMORENCY,  LIVRE  VII.  5^1 
de  ChaftillonChcualicrs,  qu'ils  terminaflent  par  voyc  amiable  les* 
difcorsmeusciitrcrAbbe&lcConucnt  Je  Pruilly  d'vue  part,  & le 
Sirede  Soccourt  & de  Moiuigny  Eft  hançoii  de  France  d'.autrc.  Et 
parLertrcsdonnccsàMaubuiironles  Pontoifcaumoisd’ Autil  mil- 
ictroisccntstrente-neuf,  fc  voijquc  le  mcfmc  Bo  vchaRD  vi-  i 5 5 
uoit  encore  lors.  Mais  bien  toll  apres  il  décéda,  & fut  inhume  en  l'E- 

glilcdcfaintcCatlietinc  du  ValdesEfcolicrsà  Paris,  lailfant  venue 

IeanneDame  de  CHANGYfafcmme.  Laquelle  tant  en  Ton  *^  ***’'■• 
nom,  que  corne  ayant  la  garde  des  enfans  d'elle  & dudit  feuBov- 
CHARD  DE  Montmorency  fils  de  Bovchard  'rcooe». 
de  Montmorency  Pannetier  de  France,  fut  adiour-f*,;”*' 
née  au  Parlement  l'an  mille  trois  cents  quarante  quatre  aucc  lean  • } 44. 
de  Beaumont  fils  & heritier  de  défunt  lean  de  Beaumont  fouucrain 
Mailfrcdel'HoltelduRoy,  leandeChaftillonChcualicr  cy-deuât 
Queux,  le  Seigneur  Je  Soccourt  Efehançon  de  France,&:  autres  Of- 
ficietsdela  Maifondu  Roy:  pourveoir  iuger  l'Enqucfte  faite  entre 
le  procureur  des  Efeheuins  üchabitans  du  ban  de  l'Archeuefque  de  la 
ville  de  ReimSjSc  des  autres  bans  tant  delà  mcfme  ville,  que  des  au- 
trcsvilles&:Ch.il1:eIlcnicsdel'Archcucfquc,qui  clloicnt  tenues  de 
contribuer  aux  frais  & dcfpensdu  facre  &:  couronnement  du  Roy, 
<i'vncpart,8clc  Procureur  general  de  fa  Majefté,  les  Panctier,  El- 
chançon.éc  Queux  de  France,  & autres  Officiers  de  la  Maifon 
Royale  . d'autre  part. 

Cette  Ieanne  de  Chan  gy  rendit  d'ailleurs  aucu  de  la 
Maifon  deNangisà  la  R oync  Blanche  à caulc  du  chalfcau  de  Me- 
lun,par  Lettres  palTéesdclToubsfonfcellexxix.  lourde  Septembre 
mille  trois  cents  cinquante  trois.  Auquel  temps  clic  auoit  encore  la  1555? 
gaidcdcfes  en  fans.  Et  citant  dccedcccnuironl'an  mille  trois  cents  i j 6 1 . 
loizâtc deux.cllc fut cnlcuclie auprès dcBovCHARD  de  Mon t- 
MD  R E N c Yfoncfpoux.cill'^life  delàintcCathcrincde  Paris,  où 
fcvoidlcuttombcauecrEfculTon  des  Armes  de  Montmoren- 
c Y brizé  d’vn  quartier  d'hermines. 

ENFANS  D E BOFCH^RD  DE  MONT- 
morency  III.  du  nom , Seigneur  de  S.  Leu,  Cr  de  I E A N N e 
DE  CHANGY/â femme. 

I).  Iean  DE  MoNTMORENCYl.dunomChcualicr,Sci-T'‘'"'>* 
gneur  de  S.  Leu,  de  la  HoulTayc,&  de  Nangis,  efpoufa  Mar- 
gverite  D'ANDREzrL  fille  de  Ican  d'Andrczcl  Chc-^^^ 
ualier.  Seigneur  d’Andrczcl  & dcT  ournenfuye,  grand  Chi-  d or  *o 
bellan  d ürlcanois  & de  Valois.  Aucc  laquelle  Marguerite  il 
eut  procès  l’an  m.  CCCLxvii.  contre  Ieanne  dcMclligny  1367. 
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Dame  de  Rochefott  & du  Puifet, fécondé  femme  de  ce  Sei- 
gneur d'Andrezel, à caufe  defbn  doiiaire.Etl'annéc  fuiuante 
il  plaida  aullicontrclc5Threforicr&  Chanoines  de  la  Cha- 
pcllcdu  Viuiercn  Brie, pour  raifondclaterredeVillegcnart,' 
prétendant  qu'elleappartenoit  à la  mefme  Margverite 
fa  femme,  .duquel  temps  il  rendit  d’ailleurs  aueu  de  la  Mai- 
foii&chaftclücS. LeuàCHARi,  es  firc  deMontmorency 
foncoufm.  Maisdepuisil  ttefpaffa  fans  enfansle  iour  deS. 
Barnabc.Apoftrcl'an  mille  trois  cents  foixantc  dix-neuf,  & 
fut  cuterteen l'EglilcdcfainteCathcrinedc  Paris  deuant  le 
grand  Autel, foubs  vnctombe  plate  décorée  de  quatre  Ef- 
culfons.dont  les  trois  font  de  MoNT.vtORENCY  au  franc 
qiurtier  d’hermines,  fie  le  quatricfmc  cfcartelc  des  Armes 
d’Andrezel.  Quanta  Marcveritf.  d'Andresel 
fa  vcuuc,  elle,  fc  remaria  à Lovys  de  Varennes 
Chcualicr,auec lequel  ellcgiftenlafufdite  Eglife  de  fainte 
Catherine  : cftant  dccedee  feulement  le  Lundy  xvi.  iour 
d’Aoullmilletrois  cents  quatre -vingtsfeize. 


IJ.  G^'llLAVME  DE  Montmorency  prcmicrcmétSei- 
gneurdeChangy  & dcChâplcuois,puisdeS.  Leu,  dcNâgis 
&delaHou(rayc,patlamortdelEAN  de  Montmoreh- 
c y fon  frcrc  aiCic  , aura  fon  Chapitre  particulier  cy  aptes. 

13.  Ieanne  EE  M ONTM  OR  E. NC  Y mourut  à marier,  & fut 
inhume'eauCloiftrcde l’Abbaye dcS.  Aiuhoine  des  Chîps. 

'I 

/J.  CyiLL^V^AIE  DE  MO  N T MO  R EN  C T 

Cbeualier , Seigneur  de  S.  Leu, de  Elangù  Houjfaye, 

Ch.mgy , çÿ*  Champteuofs. 

Chapitre  IV. 


LEs  Seigneuriesde  Changy  & dcChampleuois  efcbeure'cprc- 
micremétàceG  VILLA VME  de  Mo  ntmor  b n c Ydeux- 
P-jioif,.  iefmefilsdeBovCHARD  DE  M ontmoren c vScigneurde S. 
Leu.de Nangis,& de laHoulTayc,&dclEAN  ne  DameoE  Chan- 
gy fa  femme,  par  partage  fait  auec  Iean  de  Mont.morency 
ffcreaifnc  l’an  M.  C ccLx.  ou  enuiron.  Auquel  an  on  rrouuc 
«f  qu’il  fut  vn  des  hoftages  baillez  au  Roy  d’Angleterre  pour  la  dcli- 

iJ"  T,  urancedu Roy  Ican.a'uccC h ar  les  Lrcde  Montmorécy foncou- 
hn,&  autres  Chcualiers  de  renom.  Mais  depuis  il  deuint  aulll  Sei- 
gneur des  terresde  S.  Lcu,deNangis,&de  laHoulIiiye,parla  mort 

de 
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dcfon  frercaucnucran  M.  ccCLxxi  x.  Et  par  l’aucil  que  Gauthier  t lev, 
duChaftclChcualicr  Seigneur  de Maugis  rendit  defa  terre  & fei- 
gncuricduChaftcl  presNangisIe  x.iour  de  Feuriermille  trois  cents 
quatre  vtngts  quatre , eft  porre  qu'il  tenoit  de  luy  en  amerefief  fa 
Maifon  de  Changy  auec  les  appartenances  d'icelle. 

Son  cfpoufe  fut  1 e a n n e Dame  d’A  n d r e z e l feur paternelle  andke- 
dcMARGVERiTE  D'An  DRE  Z E L maricc  à fon  frerc.  Deuant  la- 
qucllelcanneilmourutleDimanchc  apres  la  fefte  des  Roys  mille  o-ot  u 
troiscentsquatre-vingtscinq.&reccut  fepulture  prés  de  Ion  mef- 
mefferc,  en  l'Eglifcdc  lainte  Catherine.  Sa  venue  eut  la  garde  de  i j s j. 
leurs  enfans  iulquesà  l'an  mille  trois  cents  quatre  -vingts  vnze, qu'ci- 
le  décéda  aufli  le  Mercredy  apres  la  fefte  de  la  Touflaints.  Et  à fes  J’* 
obfcques  célébrées  en  ladite  Eglifc  de  lâintc  Catherine  allifta  1 a-  i'*g.  iU. 
(jvEs  Sire  DE  Mon  tmorenc  y,  auec  plufieurs  autres  Sci- 


ENFyiNS  DE  GVIllAVME  DE  MONT- 

mtrencySeignturdeS.LeH,crde  \t.MH  NB  d'A  N DR  e- 
ZiLpt  femme.  ^ 


M.  lEAN  DE  MÎ)  NTMORBNCY  11. dunom  Seigneur  dcS  . PlTBOei, 
Lcu,dcNangis,la  Hou(raye,&aucreslicux,futbaiIléeligar- 
de  apres  la  mort  de  là  mcrc  à Louys  de  Varennes,  quiauoit 
cfpoufe  Margucritcd'Andrczcl  fa  tante.  A caufe  dequoy  fe 
mcutprocésau  Parlement  l'an  mille  crois  céts  quatre-vingts  1)96. 
feize  entre  le  m cfme  Louys  de  V arcnncs,&  les  maris  des  leurs 
dclEAN  DS  MoNTMORENCY.Lcqucldepuiscftantcn'’*s- *'* 
âge  s'allia  par  mariage  auec  Y s abeav  de  V illesavve- 
STR  EDamcduditlieu  & de  Prouilly.  Mais  il  mourut  fans 
lignée  d'elle  enuiron  l'an  mille  quatre  cents  deux , lailTant  1 4 0 z. 
fcsfcursheriticrcsdc  toutes  fes  terres. 


«4-  Ieanns  de  Mon  tmorenc  y fillcaifriée  fut  mariécPr™", 
deux  fois.  Caren  premières  nopccs  elle  efpoufa  G a v C H E R fi? 

DE  T H O R o T E Seign  cur  du  Chaftellier , auec  lequel  on  la  thoxo- 
trouuenomméccnquclqucsArrcftsdelaCour  de  l'anmilIcTE. 
quatrcccntsncuf,  &:  autres  fuiuants.  Et  de  ce  mariage  ellci409. 
cutldijMes  dieThorote ,Iean , autre  leem,  Den  yse,  Ifateau, 
Catherine  de  Thorote,Sciauesaifini, dont  les  vns  demeu- 
rèrent en  fa  gardeapreslamortdeleurpcrc.  le  n'ay  rien  ap- 
prinsdcrclfatôcfuccésdcsfils.MaisparvnArreftderanmil-|  ^ ^ 
le  quatre  cents  feize  on  void  que  l'vne  des  filles  eut  pour  ma- 
ry  G V Y d'Andrez  el  Chcualier.  VnAûedcran  mille r‘s 
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quatre  cAts  vingt-trois  enfeignc  que  lean  de  Cramailles 
Cheualicrentfpottfavncautvc.à  caufe  de  laquelle  il  entra 
lors  en  la  foy  du  Seigneur  de  Montmorency  pour  la  moitié 
parindiuisdclatcrre&')cigncutiedcS. Leu  IcsTauerny.  Ec 
par  vn  ArrelVpoftericur  s’apprend  que  Denyfc  deThorotc 
DameherrticredeS.  Leu  fut  coniointc  premièrement  auec 
JeandsPakk  o isEfcuyer,  puis  auec  GuillaumcdesPrez 
Cheualicr,defquels  n’ayant  aucune  lignée  ellclailTa  pour  hé- 
ritière DiMYSE  deMoKTMorfncy  Dame  de  Grif- 
fe «e  de  Viliers  fa  patente.  Maisl  BAN  Sire  de  Montmoren- 
cy ellant  rcftably  en  fes  Seigneuries  apres  le  Sacre  du  Roy 
Charles  VIL  ils’cmparade  la  terre  dcS.Lcumouuantede 
luy,par  faute  d'hommages  ôcdeuoifs  non  faits:  & futmaita- 
tenu  en  la  pofTcflion  d’icelle  contre  Guillaume  des  Prcz.qui 
en  pretendoit  l’vfufruit,  par  Arreft  donne  le  i.  iourd’Auril 

mille  quatre  cents  quarante-neuf,  auant  Talques  En  fécon- 
dés nopecs  11  ANNE  DE  MoNTMORENCYrepiintallian- 
ceaucc  Ev  STACHB  DB  Gavcovut  Cheualier  Sci- 
■meur^Vity, Chambellan  &:  grand  Fauconnier  du  Roy, 
fcque^oitffls  de  Raoul  de  Gaucourt  Cheualier,  & d’ifa- 
heau  de  Cramailles  remariée  à Hugues  de  Challillon  Sei- 
gneur de  Germaines,  & auoit  pour  frcreaifné  Raoul  de  Gau- 
court Cheualier  Seigneur  de  Maifons  fur  Seine,  Gouuerneut 
de  Dauphiné,  & grand  Maiftre  de  France.  Ils  viuoient  cn- 
femblc  es  années  raille  quatre  cents  quinze  ôc  quatre  cents 
feize. 
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14.  Denysede  Mont  MO  rekc  y eut  piour  partage  la 
Seigneurie  de  S.  Lcuentr’autres,Ôt  futalliee  à Ga  VT  1 er 
Sire d’A RzlLllERES  C heualier , qui  an  nom  d'icellc  fift 
hommage  du  chafteau  de  S.  Leu  à 1 a qv  e s Seigneur  de 
Montmorency  lexx.  iour  deluin  mille  trois  cents  quatre- 
vingts  dix-huit.  Maisdepuis  eftantdecedée  fans  hoirs  de  lôn 
corps , cette  terre  de  S.  Leu  retourna  aux  fetnmes  de  lean  de 
Cramailles  Si  de  lean  de  Parrois  fesniepccs,fur  lefqucllcs,  & 
leurs  heritiers,  ou  ayant  caufe,  elle  futadiugée  finalement  à 
Iean  Sire  de  MoNTMORENCYpatfautededeuoirs 
non  payez,  commea  eftédefiadit  cy-deuant.Quantàla  Sei- 
gneurie deNangis,clleeR  tombée  pat  fucccffion  de  temps 
en  la  Maifon  de  Brichanteau , qui  la  polTedc  auiourd’huy 
foubs  le  liltte  dcMarquifat.  Et  celle  delà  Houlfaye  cft  ve- 
nue àla  Famille  de  Manceaux,  qui  en  iouyft  aulll  mainte- 
nant. 
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PREMIERE  PARTIE. 


LES  SEICNEVRS  DE  LAV<UL, 
JfZJitré,  de  GAure , Comtes  de  Cafeirt^. 

Depuis  Im  a.  ccxxxi.  iufquesi  tan  m.  cccclxv. 


GvY  D«  MoNTMORTNCYfils  de  Mathiev  II.  Scfgncur 
de  Montmorency  Conncftable  de  Francc,&d  EMMEhcricicrcdc 
Laval  là  fécondé  femme,princlcfurnomde  Laval  porte'  de- 
puis par  tous  Tes  defeendants;  & retint  neanimoins  les  Armes  de 
Montmorency  qu’il  chargea  de  cinq  coquilles  d’argent  fur 
la  croix  pour^feure  & marque  de  puifne'  : les  pleines  Armes  edants 
demeurées  à i'aifné  Seigneur  de  Montmorency. 
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RENCY.DET  DE  LAVAL  VII.DV  NOM, 
Cheuatier,  Seigneur  de  La$tal , d<i4^uigny,dt  Hereu- 
uîUe,  j^ttichy  fur  yiifne,f^c> 


Chapitre  Premier. 

VsciyBS  icy  fe  font  cftendiu  les  Dcfcendancs  de  vo^  u 
Bovchard  VI. du  nom  Seigneur  deMONT-  ut 
'(oRENCvfilsaifhédeMATHiEvII.  Connefta- 
iiledeFrance,& deCERTR  VDE  DE  Neelle 
là  première  efpoufe.  Maintenant  i!  faut  déduire  la 
Poikrîte  dcGvv  de  MoriTMoRENcyfilsdu  mefine  Ma- 
t/iieu  11.  & D F.  M M E Dame  de  Laual  là  deuxiefme  femme.  Ce  f*t- 
G vyprinf  Icfiunom  maternel  de  Laval,  porté  depuis  par  tou- 
tes les  Branches  qui  font  procedees  de  luy.  Et  neantmoins  pour 
marque  de  l’illuftre  Maifon,  dont  il  tiroit  fon  origine  paternel- 
le, il  retint  les  Armes  de  Montmorency .lefquelles,  comme puifné, 
il  btilà  de  cinq  coquilles  d'argent  fur  la  croix.  Quelques  vns  fe 
fondans  fur  l'Hiftoirc  de  Pierre  le  Baud Chantre  3c  Chanoine  de 
l’Eglifc  Collegiale  de  Laual , ont  elcrit  que  par  le  deccs  de  lèsfre- 
res  il  deuint  Seigneur  de  Montmorency,  & que  de  l'vn 
de  fes  enfâns  puifnez  font  venus  ceux  qui  ont  poflèdé  depuis  cec* 
te  Seigneurie,  l'aineelTe  cftant  demeurée  aux  Seigneurs  de  Laual 
& de  Vitré.  Mais  il  y a deux  arguments  ou  raifons  inuincibles,  qui 
demonftrcnt  le  contraire  Le  premier  eft,  que  Bovchard  VI. 
Seigneur  de  Montmorency , qualifié  ôc  recognu  fils  aifné  de  Ma- 
th i e v 1 1.  par  diuerfes  Chartes  rapportées  en  leur  lieu,  continua  la 
ligne  mafeuline,  ainfi  qu’a'cfté  prouué  au  Liure  III.  de  cette  Hilloi- 
re.L'autteque  le  mefme  B o v c H a R D,&fes  defcendâts,qui  luy  ont 
fuccedé  en  la  Seigneurie  de  Montmorency,  ont  toufiours  porté  les 
Armes  plaines  deués  par  preci|>ut  aux  aihiez,  comme  Ion  aveu  au 
commencement  du  Liure  I.  La  où  G V Y DE  La  val &tousfes 
fuccclTeurs  les  ont  chargées  de  cinq  coquilles  d’argent  fur  la  croix, 
pour  différence  3c  marque  de  cadets.  Différence  de  laquelle  fetrou- 
uentaulIipluIîcurscxemplesend'aucresFamilles.  Car  les  Seigneurs 

AAaa  iij 


f^v  Google 


55*  HISTOIRE  DE  LA  MAISON 

lAVAt.  dcGenlupairnez  'dblaMâifon  de  Hangcft,  dont  les  Armes  font 
d'argciitàla  croi^dc  gucullcs.adiouftercnt  pour brifeure cinq  co- 
quilles d’or  fur  lacfoix.Lcs  Seigneurs  de  Curçay  cadetsde  la  Famille 
des  Oudars.qui'portoic  d’orlla  croix  de  gueulles,  rompirent  la 
croix  de  cinq  co^âl«  d’argent  à di^crence  des  Seigneurs  de  V er- 
rieresen  LoJunois  leurs  aifnez.Et  que  les  cinq  coquilles  fbientbri- 
fcurcdepuifnc  cirU  Mailon  de  Montmorency, on  l’apprend 
de  ce  que  M ATk  i‘e  V de  Montmo  r e N CT  Comte  de  Pon- 
thieufccondfilsde  Mathie  v II.  Seigneur  de  Montmorency  les 
portaptcmicrqucG  V YScigneurde  Laualfonfrcre,  Mais  apres  (bn 
decc'sfansligncCjlcmcfmcG  VY  fon  cadet  luy  ayant  fuccedé  en  la 
feigneuricd’.Attichyjil  print  aufli  la  brifeure  qu’il  auoit  choifiCjCOin- 
rac  a elle  iullificau  commencement  du  Liurc  1. 

Ce  G V Y doneques  VH.  du  nom  Seigneur  deLa  va  i.  obtint 
del’hercditt  de  l'on  perc  la  fcigneuric  d’Aquigny  en  Normandie, 
ccllcsd’EfpmcullurSeine.&del’ÜlcS.Denys.qu’ildonuadcpuiscn 
dotàlEANNS  DE  MoNTMoRENCvfalcur.celledeHerou- 
uillc,&  quelques  autres,  par  partage  fait  auec  les  ftetes  l‘an  mille 
11JI.  deux  «nts  trente  & vn.  En  fuite  dequoy  E MM  E DELAVAtla 
y^'tafi.triere  luy  ayant  aufliquittéle  tiltreiSclaiouilTanccdelafeigncuricde 
L A V AL,ilefpoufa  Philiepe  de  V i T re' fille vnique d’André, 
iiw  Seigneur  de  V itré.deChaftillonen  Vendelays.&autresfeigncuries, 
Sede  'Catherine  de  Bretagne  fa  première  femme, feur  d’Alix  Du- 

'îl: chelfcdc  Bretagne  coniointc  auec  Pierre  de  Dreux  dit  Mauclcrc, 

Princedcla  MaifonRoyaledeFtancc.Lecontrai5dcmariagcfcfill 
“ ijon  mille  deux  cents  trente-neuf  en  prefence  de  laques  de  Cha- 
rnuun,  ftcaugonthier  Sire  de  Nogent  le  Rotrou,  & autres  Seigneurs.  Et 
par  les conuentions  d’iccluy André  de  Vitre  donna  à P hilipps 
fafillelafeigncuried’Aubignc,aueccoucccqu’ilauoiteu  en  dot  de 
Catherine  de  Bretagne.  Accordant  en  outre,  qu’au  cas  qu’il  n’euft 
auîunhoirinallcdcT  HoMASSE  de  Mathbfhlon  fafecon- 
de  c(poufe,la  mefinc  Philippe  feroit  heritiere  de  toutes  fes  villes, 
chafteaux,  &;  fcigucuties.  Ce  qui  auint  depuis  par  la  mort  d'André 
de  V itré  dit  Icicune , fils  vnique  de  luy  & de  laditeThomafTc. 

Cependant  Gvy  d e Laval  mary  de  Philippe  de  Vitré 
confirma  àl’Fglife  de  S.  Martin  de  Montmorency  ladilmcdestct- 
resdeHs  R O vvi  LLE,  qucfcspredcccllèursy  auoient  oétroyéc,par 
Lettres  pafTéesauraois  de  Mars  mille  deux  cents  quarante-quatre. 
Et  aumcfmc  an  il  approuua  paceilicmcni  le  don  que  M a t h i e v 
de  Montmorency  Comte  de  Ponthicu  fon  frère  fill  à l’E- 
glifcdc  S.  Dcnys,dclacinquiefmcpartiequ’ilauoit  enlamoiticdcs 
bois  de  MafHiers,6c  de  l’cftangdc  Behu.  Quelque  temps  apres  il  con- 
céda  auec  E M M E de  LAVALramcrc  plufieutspriuileges&fraM- 
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chifcs  à l’Abbé  & au  Conucn  t de  Noftrc  Dame  de  Clermont , & ac-  v a i. 
compagnalcScigncurdc  Vittéfonbeau-pcieau  voyagede  la  terre 
iàintcl'an milledcux cents quarantc-fept.  D'oiicftantdc  retour,  il  '*-47> 
fuccedaà  M a t h i e v fon  frere  en  la  feigneurie  d’Attichy  fur  Aifne, 

& en  cette  qualité  ratifia  Icsaumofnes  ociroyécs  parluyaux  freres  Pinran, 
de  la  Bonne-Maifon  de  l’Ordre  de  Graramont  demeurants  en  la 
foref^d'Erloy  prés  de  Choify,  au  mois  de  Mars  l’an  mille  deux  cents  1151. 
cinquante  &:vn. 

D’avtre  cofté  Philippe  de  V i t R e' fa  femme  deuint 
heritieredesfeigneuriesde  Vitré, dcChafHllon,Marfillc  & autres, 
parletrefpasd'Andréde  Vitrefonieune  frere,  qui  mourut  à marier 
le  XV.  lourde  Mars auditan  milledeuxcents cinquante  &vn.  Mais 
clic  ne  iouyt  pas  longuement  de  cette  grande  & riche  luccclEon. 

Car  deux  ans  apres  clVant  tombée  envncgricuem3ladic,cltcordon- 11  ij. 
naGvv  de  LAVALfônmarygardicn  de  fes  tciTcs&chartcaux, 

& des  enfans  qui  eftoient  nez  d’cux,8cluy  donna  laChaRcllcnic  de 
Marcillcauccfcs  appartenances.  Puis,  pour  auoir  confcil  de  qucl- 

3UCS  excellents  Médecins,  elle  fc  fift  apporter  à Paris , où  en  fin  elle 
ccedale  XVI.  iour  de  Septembre  milledcux  cents  cinquantc-qua-  1154. 
trc.  Parquoy  festerres  demeurèrent  és  mains  de  G vy  de  LavaL, 
qui  depuis  fc  remaria  en  fécondes  nopccs  à T h o m a s s E de  M a-  mathe- 
THEFELoN  Dame  de  Marcuil.,vcuue  d’André  Seigneur  de  Vitré,  félon. 
duquel  elleauoit  cinq  filles,  aflauoitIcanncdcVitrc, Philippe  de- 
puis  Religieufe  en  l’Abbaye  de  Longchanip , Eullachc  mariée  à craiflon. 
Oliuier  de  Machccoul  Chcualicr  Seigneur  de  Machecoul  & de  la 
Benaftc,  Alix  femme  de  Fouques  Seigneur  de  Mathcfclon,&  Mar- 

ficritc  que  Pierre  IcBaud  fait  par  erreur  cfpoufcdu  fufdit  Oliuier. 
tlcDimanchedcuantlafcIfcdc  S.  Thomas  mille  deux  cents  cin- * x 5 S- 

£nrc-fix , le  mefmc  G v y recognut  eftre  tenu  de  liurer  fon  cha- 

udeLAvAL  3grandc&pctitcforce,àChatlesdcFranccComcc  w i*j- 
d’Anjou  Sc  de  Ptouence  frere  du  Roy  S.  Louys.  Lequel  Comte 
Charles  il  accompagna  d’ailleurs  à la  conqucftedcla  Pouille  &de 
Sicile  l’an  milledcux  cents  foixamc-cinq.s’eftant  croifé  à cét  effet  1x65. 
*uec  les  Comtes  de  Flandres  ac  de  VcndoCnc,  Guillaume  de  Beau- 
mont, & autres  Seigneurs.  V , 

Mais  auant  tpiede  fortir  de  France  il  difpofa  de  fes  alTaircs , & 
fin  Ion  teftamenta  Lyon,par  lequel  il  tecommandaaMaurice  Euef  JJ*,’,”’ 
que  de  Rcnncs,à  l’Abbé  de  Clermont  de  l’Ordre  de  Ciftcaux,  au 
Prieur  de  fainte  Carheiine  de  Eaual,  à Hardouin  Seigneur  de  Mail- 
lé,àThomafre  de  Mathefelon  fa  femme, à G vyon  de  Laval 
fon  fils, à Geofroy  de  Montbourcher,&:  Raoul  du  Mas,  Cheualiers, 
&àIcandcMonfurfonCletcTbrcforicr  de  l’BgUfc  de  Vitré, qu’il 
nomma  fes  exécuteurs, de  payer  toutes  fes  debtcs,Sc  de  faire  les  tefti- 
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l'.wAU  tutions&  amendements  ncccflaircspourlclalucclcfon  ame.  Vbu*; 
lut  que  Philippe  fille  dcThomalTc  fa  femme  euft  trois  cents  liures^ 

& Eullachc  leur  d'icelle  quatre  cents  liurcs,  en  recompenfe  de  ce 
qu'ilauoit  prinsdli  leur.  Commanda  que  le  tcllament  de  Hauoife 
deCraon  mère  d'K  m M E Comtefl'e  d'Alençon  Se  Dame  de  Laual  fa 
mere,  fieceluyde  feuéP  H IUPPE  de  V i t r e' fa  femme, fuflent 
nccomplis.  Ordonna  que  G v y on  fon  fils  aifne'  eull  les  terres  & 
Baronnies  Je  Laual  & de  Vitrc,àlacliargcd'alligneràE  m mett  b 
(à  feurpuifnéc  trois  cents  liurcs  derenre  cnmariagc,ou  plus  grande 
fomme  fil  conuenoit:& qu'à  M ath  i e v & Bo  vc  H ar  d de 
La  V AL,  & aux  autres  enfansdeluy  & deThomalfe  de  Mathefclon 
•fa  féconde  fcmmc,demcurairent  les  terres  & feigneuries  qui  luy 
clloiartcfchcucs  en  France  tancducoftc  de  fonpere&:  de  fa  mere, 
rrcmi«  que  de  celuy  dcM  ATH  I E V de  M on  t mo  r e n c y fon  frere, 
f.iS7-  )«•  tenues  cnfiefdcl'Euefchede  Paris  & de  la  Baronniede  Mo  ntmo- 
u E N C Y.  Ilpourueutaufliparlainefmedifpofition  au  douaire  de  fa 
femme  T homall'e,&  fiftpluficursautrcsconllicurions&  ordonnan- 
ces,qui  fe  pcuucnt  voit  ailleurs.  En  fuite  dequoy  il  accomplit  Ibn 
voyagedcla  Pouille&:deSicile,oüil  rendit  de  bons  feruiccs  au  Cô- 
te Charles.  Et  citant  de  retour  en  Francc,il  y mourut  finalement  l'an 
:i66.  mille  deux  cents  foixantc-fix  oufept,  laiflàiu  vcuue  T Ho  masse 
DE  Ni  AT  H E r E LO  N lôn c^oufc.Laqucllceut  depuis diuers procès 
au  Parlement  contreGv  Y Seigneur  de  Laual  fonbeau-fils,  Sccon- 
Traaa,  tre  LE  Seignevr  d E M O NT  M o R E N C Yÿ  Dout  1’aflîgnation. 

defondouaire  en  la  terre  d'Attichy:  comme  enleignent  IcsArrcfts 
1168.  prononcez  là  delfusés  armées  mille  deux  cents  foixantc-fept,  &foi- 
xantc-huit.  ' 

D’ovileft  aifeà  recognoiftre,  que  les  Seicnevrs  DE 
MoNTMoRENCYnc  font  point  defeendus  de  Mathibv  fils 
PMioti,  de  ladite  ThomalTe  &de  G v y Vil.  Seigneur  de  Laual  fon  mary, 

P'?.  11;.  qu'aucuns  ont  voulu  inférer  de  cette  claufc  teftamentaitc  du 

mefmcGuy,EtJîviel  dr  communs  T homasse  ma  femme  aj/e 
, for  fon  douaire  de  ma  terre  de  France , dr  for  fa  pâme  de  tous  les  con- 
^uefis  faits  durant  le  mariage  d'entre  moy  jy  hé  en  quelque  lou  que  ils 
payent  ,&for  efehanges,  dre.  gy  mefmement  for  la  partie  de  i héritage 
drdouhien  faitappartenant  gy  qui  paifpnt  appartenir  à MAHs’tyà 
Bovchart,  ^ autres  enf ans  fix  à icelle  Thomajfe  gy  de  may , toute 
ma  terre  que  ie  ay  en  France,  ou  puis  auer  de  l'efehaitte  de  mon  fere , gy 
de  ma  mere,  gydemes peres,  ès  fees^  dr  es  tenues  de  l'Euefque  deParis, 
gy  la  feinione  de  Mostmokeh  cy,  en  quelque  lieu  que  ce  fois,  à 
tenir  gy  forpàer  heritaument  ou  nom  de  celle  Thomajfe,  gy  des  enfant 
deuant-dtx.  Carcommenteft  cequeGvYSeigncurdcLaualeuft 
-dorme  à Thomafle  fa  fécondé  femme,  & aux  enfans  d'eux,  la  fcl-  ' 

gneuric  ' 
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gneuricdcMoNTMORENcy,  qui  ne  luy  apparcenoit  pas , ains  à i-  * v a l. 
MATHiEvllIdu  nom  fon  nepucu,  ainfi  qu’a  cftciullifiéau  Liurc 
III. des  PreuucsîOus’illadonnaàThomairc&àfcsenfans,  qui  fut 
kSEiGstvRDE  Montmorency, contrclcquelcllcplai- 
dadrpuispourauoirfon  douaire? 

Le  vray  fcnsdoncdeccttcdonationeft,qucGv  y laillàà  ladite 
ThomalTc  & aux  ficns  les  héritages  qu’il  auoit  en  France , Içauoireft 
diuers  reuenus  (iir  le  port  & trauers  de  la  feigneune  de  Conflans 
fainte  Honorine  mouuants  ic  tenus  en  fief  dérEuefehé  de  Paris: 
qui  luy  eftoient  efeheus  en  partie  de  la  fucceflîon  deMaxHiEv  II. 
Seigneur  de  Montmorency  Ion  pcre,&  en  partie  des  conquells  faits 
par  £ M M E Conucircd'Alcnçon,ScDame  de  Laual  lâincre.  Item 
iafeigneurie  d’Attichy  fur  Ailhc  à luy  venue  par  la  mort  de  Ma- 
THiEv  DH  Montmorency,  qu’ilappcllc/fryrerff  au  pluriet 
fumant  la f’açondeparlcrvfitéelors.îur laquelle  comme  eftant  en 
La  TERRE  DE  M o N T M O R E N c Y , c’eit  à dire  au  fief  de  cctte 
Baronnic,elIcpourfumit!adeliurance  de  fon  douaire  en  la  Cour  de 
Mathiev  III.  Seigneur  de  Montmorency.  Et  que  cela  foit  tres- 
veritable,on  l’apprend  encore  non  feulement  de  ce  que  l'an  mille 
deux  cents  foixante  douze  la  mclmeTHoMASSE  Damcde  Marucil 
veuucdc  G VY  DE  Laval  Chcualier, ayant  la  gardede  fesenfans 
mineurs,  confirma  à Guy  Mauuoifin  cheualier  Seigneur  de  Rof- 
iiy  5c  à fes  heritiers,  XL.  hures  de  rente  que  feue  E M m e Comtefle 
d’Alençon , Dame  de  Montmorency  Sc  de  Laual , auoit  donnez  à 
Guy  Mauuoifin  ( heualierpcredecc  Seigneur,  àprendre  fur  les  ac- 
quefts  par  elle  faits  en  la  terre  de  Conflans:  mais  aufli  de  ce  que  de- 
puisBovCHARD  DE  Laval  fils  de  Thoraartè  5c  fes  defeen- 
danBont  polTedc  longuement  Ice  acquefts  fufdits  auec  la  feigneurie 
d’Attichy,coramcfera  remarque  plus  particulierementau  Liure  X. 
decettcHiftoire.  Voire  l’opinion  de  Pierre  le  Baud  ne  fembic  pas 
auoirellé autre,  quelque  cnofe  qu’on  luy  ait  voulu  imputer.  Car 
voicy  comme  il  en  parle  au  Chapitre  XLIX.  En  après  mowrut  ledit 
Monfe'ijneur  G v Y Seigneur  de  Laual  VIL  de  ce  nom, lequel  ordonna 
far  T efiament  ijueles  terres  deLaualürdeyitré, CT  leurs  appartenan- 
ces demeurajfent  à M onfieur  G\\ fon  fils  aifnijgp-  que  les  autres  terres 
qu’il  auoit  en  France,  à luy  Venues  çjr  efcheuës  tant  de  la  pare  de  Monpeur 
de  Montmorency  fon  pere,  que  de  celle  de  fa  mere , fuffent  à M A H a' 
CSrÀBovCHARDjtJr/fJ  4«ty«  enfans.  Etainfi  fut  fait. 
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ENFANS  DE  GVY  DE  MONTMOREN- 

ty  Seigneur  DE  Laval  VII.  du'ntm,  gp-  de  Phi- 
LirrE  deVitr  Z'fa  première  femme. 

10.  G V Y VIII.  du  nom,  Cheualicr,  Seigneur  de  Laual  & de 
Vitre',  Comte  de  Caferte,  continua  la  ligne  aifnée  de  fa 
Branche. 

lo.  Catherine  DE  Laval  ainfiappellc'e  du  nom  deCa-  | 
ihcrine  de  Bretagne  fon  ayeule  maternelle  fut  mariee  l’an  ! 
mille  deux  cents  loixante-cinq  à Herve'de  Leon  Che- 
ualicr, fils  de  H crue  Vicomte  de  Leon  en  Bretagne , auquel 
elle  porta  en  dot  pluficurs  héritages,  notamment  la  terre  de 
Landauran.  Et  d’eux  nafquit  vnc  fille  nommée  Em  m et- 
TEDE  Leon,  coniointc  aucc  Pregent  Vicomte  de 
Coaymon  : à laquelle  G v y VllI.  Seigneur  de  Laual  fon 
oncledonna  tout  ccqu'ilauoitcnlafcigncuriedcGuyd’A- 
uaueouren  Goello. 

O 

10.  Emmette  DELAVALfeurdc  Catherine  eut  trois  cents 
liurcsdercnte  fur  les  terres&  Baronnies  de  Laual  & de  Vi- 
tréjfiiiuant  l'ordonnance  que  GvyVII.  Seigneur  de  Laual 
fon  perc  en  fiH  par  fon  tcltamcnt.  Mais  on  ne  trouue  point 
auec  qui  elle  fut  alliée. 

ENFANS  DE  GVY  VII.  SEIGNEVR 
de  Lautd,  Cf  ^ T HoMjiS  St  deMathe- 
p e L o N yï  fécondé  femme. 

lO.  Mathiev  de  Laval  nommé au  teftamcntde  Gvr 
DE  Montmorency  Seigneur  de  Laualfon  perc,  cftoit 
encore  en  la  garde  & adminillration  de  T uomasse  Da- 
me de  Mareufl  fa  incrc  l'an  mille  deux  cents  foixantc-douze, 
à caufe  de  fon  basàge.  Parquoy  il  ne  peut  cftrc  prins  pour  le  | 
Seigneur  de  Montmorency,  contre  lequel  la  mcfme 
Thomafle  fa  mere  eut  procès  apres  la  mort  de  G v y de 
Laval  fon  mary.  Et  ainfi  les  Seigneurs  de  Montmorency 
ne  font  point  defeendus  de  luy  félon  l’opinion  vulgaire, 
dont  on  a fait  Pierre  leBaud  autheur.  Une  fc  lit  rien  néant- 
moins  de  fon  mariage,  ny  de  fa  pofterité.  Ce  qui  me  fait 
croire  qu'il  mourut  depuis  fans  lignée. 

10.  Bovchard  t 
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lo.  Bovchard  db  La  val  Chcualier  Seigneur  d’Attichy  iAVAi_ 
fur  Aifne,  fift  Branche  qui  fera  deferite  au  Llure  X.  de  cette 
Hiiloirc.aprcsccllcsqueproduillt  G v y VllI.  Scigneurde 
Laual  fontrercaifné. 

10.  Gvy  db  Lav a l fuccedal’an milletroiscentsvingr-qua-î^'^*^*’ 
tre  en  l'Euefche  de  Cornouaille  à vn  nomme  Bernard  de  csttugm. 
l'Ordre  de  S.  François.  Et  quelque  temps apresil  fut  tranf- 
feré  à l'Euefche  du  Mans,  lequel  il  gouuernoit  encore  l’an 
millctroiscents  trcnte-cincj, comme  enfeignent  les  Lettres 
depermiflion  que  luy  oûrovalors  le  Roy  Philippede  Va- 
lois,detranfporteraux  Doyen  & Chapitrede  l’Eglifc  d'An- 
gers dix  liures  de  rente  qu'il  auoit  fur  certains  héritages  allïs 
a la  Flèche  & ailleurs.  11  eut  pour  fuccclfeur  en  cet  Euefehe 
Geofroy  delà  Chapelle  oncle  de  Pierre  de  la  ForeftArchc- 
uefquedeRouen,Cardinal,  &:  Chancelier  de  France. 

10.  Gvillavmb  de  Laval  eftably  l’an'M.cccx vin. 
pour  faire  la  foy  & hommage  à Louys  Comte  de  Clermont, 
au  nom  d'Aliie  Dame  de  Neclle  & de  Marie  ComtelTe  de 
Boulongne  & d' Auuergne  fa  fille,  de  ce  quelles  tenoient  en 
la  terre  de  Rcmy.fembte  aulTi  auoir  elle  frere  des  precedents, 

& ne  prenoit  encore  que  la  qualité  d'Efeuyer  l'an  mille  trois 
cents  vingt-trois. 


10.  evr  VIII.  CHEVALIER,  SEIGNEVR 
de  LAualydeVitré,\^hafitUon  en  Vendelays,ydqui~ 
e/duùt^é.  Loue',  {5*  Oliuet,  Comte 
de  Cafirte. 

Chapitre  II. 

CE  Gvy  VIII.  fucceda  dés  l'an  mille  deux  cents  cinquante-  i a 5 4. 
quatreà  Philippe  de  V itre' fa  merc  aux  terres  Se  fei- 

fncutiesde  Vitré,  de  C haftillon  en  V endelays , Aubigné,  & autres. 

t quelque  temps  apres  il  print  alliance  de  mariage  auec  Ys  A B e A v 

DE  Beavmont  fille  vniquc  de  Guillaume  de  Beaumont  Cheua- J, 
lier  Seigneur  de  Pacy  fur  Marne,  de  Villemonblc,  & autres  terres 
aflifes  en  France, en  Boutgongne, Champagne  5c  Anjou,  lequel 
ayant  afliUd  depuis  C hatles  dcFrance  comte  d'Anjouà  la  conquefte 
delà PouilleacdcSicile,yfutpour  recompenfe  defes grands  ferui- 
ces  inuclly  de  la  Comté  de  Calertc.  Le  mcfmc  Gvy  hérita  aulll  dts 

B B b b i j 
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iAVAL.  terresdeLAVAL &d’A(juignyp3rlamortde  Gvy  de  MomT* 

MoR  EN  c Y fon  pcreaucnuelan  mille  deux  cents  foixante-fept  au 
^ plus  tard.  En  fuite  dequoy  il  fe  croifa  pour  accompagner  le  Roy  S. 
r.btmd  Louysau voyage  deThunesl’an  mille  deux  cents foixante-dix.  Ec 
O.  àfontetourle  Roy  Philippe  111.  le  manda  pour  luy  rendre  leferuicc 
Kfl.V  4tt  deu  à caufe  de  fa  feigneurie  d’Aquigny  fituc'c  en  la  Chaftellenie  de 
Gifors,  contreRoger-BernardComtedeFoix  rebelle  àfaMajeftd. 

Puis  il  entra  encore  en  polfeflîon  de  la  Comté  de  Caferte  eC~ 
cheuëà  Ysabeav  D e BeavMo n t fa  femme.  Auec  laquelle  il 
confirma  au  Prieure  fie  ConuentdenoftreDamcd’Aurillyde  l’Or- 
drede  S.Auguftin fondéparfeu GuillaumedeBeaumontpered’elIc 
levillageôc  terre  de  S.MartinduBois,qu’ilyauoitdonnédefon  vi- 
x<”  uant  .-ainfiqueportent  les  Lettres  de  cette  confirmation  expcdices 
IX,  y Z.  mois  de  May  l’an  mille  deux  cents  foixante&  douze. 

D'avtre  part  CharlesRoy  deSicileayantguerrecontrePicrrc  ' 
Royd’Arragon.qui auoitvfurpé  fon  Royaume, mandaG  v Y Sci- 
A./.W  gneur  de  LaualSc  de  Vitré,  pour  l’aller  feruir  defaComtédeCafer- 
te.  Ccqu’il  fiftmenantauec  foygrand  nombre  de  fes  fujets,  & fut 
vn  des  principaux  qui  fcrendircntaBourdcauxTan  mille  deux  cents 
1 i g J.  quatre-vingts  trois,  pour  eftre  au  combat  arrefte  entre  les  deux 
Roys.  Maisl’cnnemy  de  Charles  ne  s’y  trouuapas.  Parquoy  G vr 
reuint  en  fes  terres , où  cftant  veuf  d’ Y labcau  de  Beaumont  Dame 
fort  pieufe  & charitable,  qui  fut  enterrée  en  l’Eglife  Abbatiale  de 

Clermont  prés  Laual,il  fc  remaria  en  fécondés  nopcesàlE  AN  N e 

BEAv.  CE  Brienne  ouo’AcRE.diteDE  BEAVMONT,fiUedeLouys 
MONt.  de  Brienne  dit  d’.Acre,&  d’Agnes  Vicomteffe  de  Beaumont  fôn  cf~ 

D’ajarm  poufc,qui  patcontradl palféle Lundy apres l’oébue dclaT ouflàints 
f quatre-vingts  fix  luy  donnèrent  en  mariage  la 

xe  feignearie  de  Lo  vb'  au  Maine  auec  plufieurs  autres  héritages  & 

Jrîdewef-  , 1 * I „ - , O 

me.  reuenus.  Elle  auoit  eu  pour  ayculs  lean  de  Brienne  Roy  d’Acre,  3c 
Berengnere  deC.aftille  là  fécondé  femme;  pour  tantes  Ylàbeau de 
Brienne  Royne  de  Hierufalem  alliée  à Federic  H.  Empereur  d’A- 

lemagne,  & Marie  de  Brienne  femme  de  Baudouin  de  Courtenay 
Erop'fcur  de  Conftantinople  : pour  oncles  Alfonfe  de  Brienne 
Comte  cfEu.grandChambrier  de  France, & lean  de  Brienne  grand 
Bouteiller.  Son  frere  eftoitican  Vicomte  de  Beaumont,  lequel  ef- 
voyex  Cf.  po“f®  Icanne  fille  & héritière  de  Geofroy  Seigneur  de  la  Guierchc 
& de  Poencc , & d’Emmerte  de  ChalVeaugonthier  niepee  de  G v y 
WM»'  y]j_  Seignçuf  Laual.  Ses  feurs  Marguerite  de  Beaumont  con- 
iointeauec  Boemond  Prince  d’Antioche,  & Marie  de  Beaumont 
fcmracdeHenry  Seigneurd'Auaugour,dcGoello  & de  Mayenne. 

Ce  qui  monftrealTez  la  grandeur  a vne  telle  alliance.  De  laquelle 
G V Y Seigneur  de  Lawd  ayant  eu  plufieurs  enfans , il  leur  donna 

pour 
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pourpanagedcfafucceflionlcsChaftelIcnieSjterres.i:  Seigneuries  laval. 
d’Aubigné,  de  Challillon  en  Vendelâys,d‘01met,  Courbcuicllc, 

Mellay,  Montfeur,  Hernies,  Brce,  & autres,  dont  l’alliettc  leur  fut 
faite  l'an  mille  deux  cents  quatre-vingts  douze  par  Geofroy  Sei-  i j,  5 a. 
gneurdeChafteaubrient,enprefenee  de  Henry  Seigneur  d’Auau- 
gour,dcThibaud  Seigneur  de  Mathefelon,  Geofroy  de  Vendof- 
me  Sieigneur  de  Laffay,  Guillaume  Seigneur  de  Doncelles,  & autres 
Chcuaïiersleursparens  & amis. 

DEVxansaprcslemefmeG  vyeftanrfurlepôintdes’acheminer  1194, 
enGafcongneauecCharlesdeFranceComte  de  Valois,  il  fift  fon 
teftament  le  Mardy  apres  la  fefte  de  la  Puritication , par  lequel  il  or- 
donna entr  autres  chofes,  que  les  emprunts  & foages  qu’il  auoit  le- 
uez  fur  feshommes  pour  les  voyagesdeTliunesSc  de  Bordeaux, leur 
fuflcntreftituez.  < elafaitil  parntallillcde  bonnombredeCheua- 
liers,  &letrouuaaufiege  & prinfede  Rions  l'an  mille  deux  cents*  a 9J. 
quatre-vingts  quinze.Puisilallaauecrarmée  deuâtiaplacedc  (aint 
Seuer,oùil  demeura  quelques  mois.  Maisauant  quelle  peull  edre 
prinfe,  vnegrieue  maladie  le  faifit,  de  laquelle  il  vint  mounràl'lfle- 
lourdain  le  Lundy  apres  l'Alfomption  de  noRreDame.  Ce  que  fes 
domediques  voyants,  ilsenterrerent  fes  entrailles  en  l’.^bbaye  do 
noRreDamcdelaRealdeuantl’Autel  de  faintGatian,  où  fon  fils 
Gvy  IX.  ScigneurdeLaual  fonda  depuis  vneChapellenie  perpe- 
tucllç,&  rapportèrent  fon  corps  en  l’Abbaye  de  Noftre  ISamc  de 
Clennont,oùilreccuc  fepulture auprès  d’Yfabeau  de  Beaumont  fa 
première  femme. 

ENFJNS  DE  Gl^Yym.  SEIGNEUR  DE 

jLs«M/,Cÿ*D’YsABBAV  DE  bi  MO  HT  fa  f ré- 

méré femme. 

IL  Gvy IX. dunomSeigneuTdeLaual,de Vitré,&d’Aquigny, 

Comte  de  Caferte,  aura  fon  Chapitre  particuUet  cy  def- 
foubs. 

II.  Gvillavms  de  Laval  ainfî  appelle  en  mémoire  de 
Guillaume  de  Beaumont  fonayeul  maternel,  fut  Seigneur 
de  Pacy  fur  Marne  apres  lamort  d’Yfabeau  de  Beaumont  là 
mere.  Mais  eftât  dccede' fans  enfans , cette  Seigneurie  retour- 
na à G v y Seigneur  de  Laual  fon  ffere  aifné.  Il  fut  inhumé 
cnl’Abbaye  de  Clermone 
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ENFyiNS  DE  QVY  VIU.  SEIGNEUR  DE 
LdHol , ^ de  Ieannk  d'A  c r e dite  de  B e a v- 
M O M T pt  fécondé  femme.  < 

II.  AmDre'de  LAVALCheualierScigncurdeChaftillonen 
Vcndclays.deCourbeucille,  Momlcur,  Mcllay,  & aucru 
terres, donna  commenccmentà  diuerfes  Branenes,  qui  fe- 
ront rapporte'cs  aux  Liutes  IX.  te.  X.decctteHiftoire. 


II.  Gvyde  Lava!  Seigneur d'OHuet  brifâfes Armes  dVne 
bordure  de  fable  befantee  d’argent,  & mourut  fans  lignée. 
QuelquesvnsleprennentponrG  vy  de  Laval  Euefquc 
du  Mans  Ton  oncle. 

II.  Lovys  DE  Laval  CheualierSeigneurd'Aubigne,receut 
ce  nom  en  l'honneur  de  Louys  de  Bnenne  Vicomte  de  Beau- 
mont fon  aycul  maternel.  U SorifToit  es  années  mille  trpis 
cents  vingt,  & vingt  trois.  Mais  il  ne  laiffa  aucune  lignée. 


tnciM  ”■  Thibavd  de  Laval  Seigneur  de  Louéfuttuéalaba- 
taille  de  Poitiers  l'an  mille  trois  cents  cinquante  fix,  te  inhu- 
mé  dedans  l'Eglife  des  frétés  Prefeheurs, en  la  Chapelle  delà 
Magdelelenc. 


IL  Mathiev  de  Laval  Seigneur  de  BtéeAt  de  TroncaU 
lou,  mourut  audi  fans  enfans. 

II.  Philippe  Di  Laval  Damede  Princéeljpoufa  Gvil- 

voTia.  LAVMB  LE  VOYER  Cheualicr  Seigneur  de  Paulmy  en 

tMifmii  Touraine,  fils  de  Pierre  le  VoyctSeigneutdePaulmy,Capi- 

n/4  ctf-  tainede  Loches,  & de  Philippe  de  G ennes. 

U.  Agnes  te  Catherine  ob  Laval  furent  Rcli- 
gieufes. 


II.  GKv; 
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LAVAt 

//.  crr  IX.  CHEV ALIER  , SEiqNBVK 
de  Laud,  de  Vttré,  çf  d' Aqutgnj,  Comte 
de  Cafèrte. 

Chapitre  III. 

IL  fucccdaàG  v y VIII.  fon  pcrc  aux  Seigneuries  de  Laual,  de 

Vitre,  & autres,  & s’allia  par  mariage  auet  Beatrixde  Gav-  cavre. 
RI,  fille  vnique  de  Rafe  Seigneur  de  Gaure , d’Orcheghem  & de  Dtsomi- 
Morliem  en  Flandres , & de  fa  première  femme.  C ar  de  la  féconde 
appellce  Aliéner  de  Fauquemberguc  fille  de  Guillaume  Comte 

rr  T M • S /*  .e-»  1 lûnetdon 

de  Fauquemberguc,  ChaltcIJain  de  laint  Orner  , il  eut  vue  au-  ou  rdon 
tre  fille  aulli  nommée  Beatrix  de  Gaure , qui  fut  coniointc  auec  «U  lyon 
Robert  dit  Moreau  Seigneur  de  Ficnnes , Conneftable  de  Fran- 
ce.  Mais  elle  mourut  fans  enfans , & par  ce,  moyen  la  feigneurie  ' 

deGaure,  & fesappartenances.demeurerent  depuisàla  poftetitc  de  tw. 
Beatrix  l>amedcLaual,&deG  v y IX.  fon  mary.  Ce  Seigneur 
afilftaau  mariage  accorde  le  lourdes  Brandons  l’an  mille  deux  cents  ‘ ^ 
^juattc-vingtsleize  entre  leande  Bretagne  filsaifned’Artus  de  Bre- 
ragneComtede  Richemont& de  Marie  Vicomtdfcde  Limoges 
d’vnepartjêc  Yfibeaudc  Valois  fille  de  Charles  de  France  Comte 
de  Valois, d’.Alcnçon &dcChartre,  d’autrepart  futplege  pour 
la  feuretc  des  conuentions  auec  Henry  d'Auaugout  Seigneur  de 
Goello  & de  Mayenne , Geofroy  Seigneur  de  Chafteaubrient,  & 
leande  Beaumôt Seigneur  de  Poence  &dclaGucrche,Cheualiers. 

L E mcfme  G v y accompagna  le  Roy  Philippe  le  Bel  en  l’expe-  , j g ^ ’ 
dinonentreprife  contre  les  Flamcns  l’an  mille  trois  cents  deux , le 
trouuaàlabataillcgaignéefurcuxàMonten Peulle; dccontinuade ^ ^ ^ 
fauirentoutcslcsautrcsgucrrcsdcccpaysiufquesàl'an  mille  trois  ' ^ 
cents  vingt,  que  la  paix  fut  faite.  Au  moyen  de  laquelle  il  entra  en 
iouylTantedela  Seigncuriede  Gaure,  & desauttes  héritages  appar- 
tenantsàB  eatrix  fa  femme.  Mais  trois  ansapresilmoutut  enfa  *5^:  I" 
Maifon de  Landauran.&rcceutfepulture  en  l'Abbaye  de  Clermôt 
auecfesptedecelfcurs.  Pierre  le  Baud  remarque  qu’il  futfurnomme 
lA  Croix-d  e',  pour  ce  queteleftoit  fon  ferment  ordinaire. 

ENFdNS  DE  GVY  IX.  SEIGNEER  DE 

L4«4/,eJrdeBEATR  IX  DE  G AvKifaftmme. 

la.  Gvy  X.  du  nom  Seigneur  de  Laual,  de  Vitré,  Gaure,  fie 
Aquigny  , Comte  de  Cafertc,  duquel  fera  parlé  plus  am- 
plement cy-apres. 


L*V  A L. 
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iz.  Pierre  de  Laval  EucfqucdcRcnncs,  mourut  le  xi. 
jour  dclanuicr  mille  troiscents  cinquante-fepe. 

it.  Rase  de  Laval  ainfi  appelle  en  mémoire  de  Rafe  de 
Gaute  fon  ayeul  maternel  , fut  Seigneur  de  Morhem  en 
Flandres,  & s’allia  auec  l'heriticre  de  Zazcnbergue,ou Fau- 
qucmberguc. llpottoit les  Armesde  Laual  entourées  dvnc 
bordure  Cl  argent  pour  différence , & floriffoit  es  années  mil- 
le trois  cents  quarante  & quarante-huit. 

iz.  Ibak  de  La  val  Seigneurde  Pacy  lairtâpoftetité,  qui  ^ 
fera  déduite  en  la  IL  Partie  deceLiute  VIII. 

iz.  Fovc^es  DE  Laval  Seigneur  dcChallouyauSc  autres  , 

terres, donna otigineàlaBtanche  des  Seigneurs  dcRaizdu  1 
nom  de  Laual /qui  fera  aulli  tapportecapres  cclledc  leande  | 

Laual  fonfrere.  * 
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Ysabeav  de  Laval  fut  coniointe  auec  Iean  db 
Lohbac  Cheualier,  Seigneurde  Loheaefiede  la  Rochc- 
bernatd,  fils  d’Eudon  Seigneur  de  la  Roche-Bernard,  fiede 
Hermine  Dame  de  Lohcac.  Elle  mourut  icunc  l’an  mille 
trois  cents  vingt-deux  , & fon  mary  ayant  fuiuy  depuis  le 
party  de  Charles  de  Chaffillondtt  de  Blois  contre  Ican  de 
Bretagne  Comte  de  Montfort , fiit  tué  au  ficge  de  la  Roche» 
Derien  le  vingtichne  iour  de  luin  mille  trois  cents  qua« 
rante-fept.  Vil 


iz.  Catherihe  de  Laval  efpoufa  Gérard  Cha-1'. 
BOT  IIII.  dunom  Seigneur  deRaiz,&eut  pour  doc  cinq 
cents  liures  de  rente,  que  Rafe  & Ican  de  Laual  fes  freres 
promirent  de  luy  aflignet,  comme  procureurs  de  Guy  IX. 
Seigneur  de  Laual  leur  petc. 

iz.  Ieanne  DE  Laval  fut  Religieufe  à faint  Georges  de 
Rennes, & depuis  eflcucAbbefle  du  mcfme lieu.  Mais  elle 
ne  voulut  confencit  àl’eleâion. 


it.  G v Y 
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is.  GFT  X.  CHEF^LIER,  SEIGNEUR 

d(Lai*jd,deVitré , (jaure^  ^tjuigny. 

Comte  de^C^ferte. 


Chapitre  IV. 

SON  pcrelcmariadcfonvinantàBEATRix  DE  Breta  gn  e 
dcuxicfmc  fille  d'Artus  Duc  de  Bretagne,  &d'Yoland  de  Dreux  g ne. 
ComttlTcdc  Montfort  fa  féconde  femme.  Laquelle  Beatrix, Prin- 
celTcdu  fang  Royal  de  France, parcontraél  de  l'an  mille  trois  cents 
quinze  luy  apporta  en  mariage  la  Seigneurie  de  Hede,&  deux  mil- 
le liures  de  rentefurles rcuenusde  laComte'de  Champagne,  dont 
le  Roy  promift  de  faite  faire  le  payement  par  fes  Officiers  & Re- 
ceucurs. 

Dep  VIS  ayant  fuccede'  aux  Seigneuries  de  Laual,  de  Vitré,  & 
autres, ilaccompagna  lean  llI.Duc  de  Bretagne  fon  beauftere  au 
voyage  qu’il  fift  poutfecourirTournay  auec  l’armée  du  Roy  Philip- 
pe de  V^ois  l’an  mille  trois  cents  quarante.  Et  durant  les  guerres 
quis’efmeutcntapreslamortdecc  Duc  entre  lean  de  Bretagne  Co- 
te de  Montfort,  & Charles  de  Blois,  pour  la  Duché de  Bretagne,  il 
fuiuitcoufioursleparty  de  Charles.  Lequel,  entr’autresaduentutes, 
ilaccompagnaà  la  bataille  donnéedeuant  la  Roche-Detien  au  mois 
dcluin  mille  trois  cents  quarante-fept:  mais  à fon  grand  malheur.  1547. 
Catil  y mourut  auec  Geofroy  Seigneur  de  Chafteaubrient,  & au- 
' ;»fes  Chcualiets  de  marque,  & hit  fon  corps  porte  en  la  ville  de  Vitré, 

• odBEATRiXDE  BRETAGNE  fa  vcuucle  fift  entcrrcr,dedans  le 
docur  dcl’Eglife  Collegiale  de  la  Magdclene.  Elle  vefeut  en  vi- 
lilitéiufques  a l’an  mille  trois  cents  quatre-vingts  quatre,  auquel 
eftantâgecde  quatre-vingts  neuf  ans  elledeceda  le  Vendredy  d’a- 
presla Conception  Noftre  Damc,&  fiit inhumée  en  l’Abbaye  de 
Clennont. 

ENTANS  DE  GVY  X.SEIGNEVKDE 

Loudi  CrdeBt/LTRIX  DE  BRETAGNE/à/fTOme. 

IJ.  Gvy  XL  dunomSeigneurdcLaual&deVitré,duquelfe- 
ra  fai  te  mention  plus  ample  au  Chapitre  fuiuant. 

13.  G V T XII.  SeigneurdeLaual&deVitrécontinualalignée. 

15.  Catherine  DE  LAVAL,appellée  Beatrix  en  queU 
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qucsArrcftsduParlcmcnt, cfpoufaOLiviER  de  Clis- 
so  N Cheualier Seigneur  de  Cliflbn,dc  la  Gafiiache,  Pal- 
luau,Chaneaumur,  & Beaimoirfur  mer  , ConneftaWe  de 
de  France,  auquel  elle  porta  en  dot  la  Seigneurie  de  Vili»- 
monble  auec  deux  mille  liures  de  rente  lut  la  Recepte  de 
Champagne,  efehangees  depuis  pour  laComté  de  Porhoct. 
Et  par  le  cotraift  de  ce  mariage  le  Seigneur  deCliflbn  accorda 
à Guy  XII.  Sirede  Laualhere  de  Catherine,  de  porter  lès 
Armes  efcartclces  de  Laual  &:  de  ClilTon,  en  recognoilTance 
&memoired’vne  fi  grande  alliance.  De  laqucllenafquirenc 
feulement  deux  filles,  c'eft  alTauoir  Beatrix  de  Clijpm  con- 
iointeauec  Alain  VIII.  V icomte  de  Rohan  ,& A/uwKerire 
deCli/fon  femmede  leande  Bretagne  Comtede  Pentneurc, 
fitsaifncde  Charles  de  Blois  Duc  de  Bretagne. 


IJ- 


CVT  XL  CHEVALIER  SEIÇNEy, 
deLamal  ,de  Vitré,  üaure,  y aAqttiptj, 

Comte  de  Ca/èrte, 


Chapitre  V. 


PA  R traite'  fait  le  leudy  apres  la  my-  Carefme  l’an  mille  trois  dts 

r r ^ 


_ trente-huitil  efpoulà  Ysabeav  de  Craon  fille  de  Mav- 
Loitnec  ® Seigneur  de  Craon,  Sc  de  Marguerite  de  Mello,  & feur  d'A- 
Seigneur  de  Craon,  duquel  elle  fut  depuis  hcriticre.  Piei^  i 
“■  rcdeCraonSeigneurdelaSufeacde  Chantocé,  & Guillaume de| 
Craon  V icomte  de  Challeaudun,  Seigneur  dclàinte  Maure,  oncles.# 

de  cette EJame.alTifterent à fon mariage, auec  A mauryfon  frere,acS 

le  V icomte  de  Beaumont.  Et  du  cofte  deGvydeLAVALy  furent^ 

aufliprcfentsRafe,lcan,&FouquesdeLaualfes  oncles.  , 

Le  mefmeGvy  porta  les  armes  pour  Charles  de  Blois  Duede’ 
Bretagne,  & fut  prins  prifonnier  à la  bataille  de  la  Roche-Derien, 
oùil perdit fon  pere.l'an  mille  trois  cents  quarante-fept.  Parquoy.?'  ‘‘ 
eftantdeuenu  Seigneur  de  Laual  & de  Vitré  XI.  du  nom,  Bratrix  i 
de  Bretagne  fa  mere  le  deliura  peu  apres  de  prifon,  moyennant  vnc 
* 5 4 grandeiommededenicrs.  Mais  l'année  fuiuante  il  mourut  fans  li- 
gnée en  fon  chafteau  de  Vitré  leiour  & fefte  de  S.  Maurice,&  fut  en- 
terre en  l'Eglife  de  la  MagdeleneprésdcG  vyX.fon  pere:  lailTant 
veuue Ysabeav  de  Craon  fafemme,quieutpourdoüaircles 

Seigneuries  d Aquigny  & dcCrcuecœur  en  N ormandie,  & fc  rema- 
ria en  fécondés  nopcesà  L O v y s Seigneur  de  Suilly,  fils  de  lean  aulfi 
Seigneur  de  Suilly,  & de  Marguerite  de  Clermont  de  la  Branche 
Royale  de  Bourbon. 

IJ.  G V V 
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tS-  GVT  XII.  SEIGN6VR  DE  LAVAL, 
de  Vitré,  (fde  Gaure,  Gouuerneurde  Rretugne 
en  labfence  du  Duc. 

Chapitre  VI. 

ILfuccedaiG  v y XI.  Seigneur  de  Laual&  de  Vitre  fonficre  l’an 
nulle  trois  cents  quarante-huit,  & au  mefmean  print  alliance  ‘I  * 
auec  Lovyse  d e Chasteavbrient  feur  & heritiere  decHAt. 
Geofroy  VIH.  Seigneur  de  Chafteaubrient,  de  Candc'.Chalaiii,^®*''' 
Lion  d'Angers , Chanfeaux , & autres  terres.  Durant  lequel  mariage 
laguerrefc  continuant  entre  Charles  de  Blois  Duc  de  Bretagne,  & Dcf«ul- 
lean  de  Bretagne  Côte  de  Montfort  fils  du  premier  lean  & ik  lean- 
ne  de  Flandres,  arriua  que  Charles  fut  tucàla  bataille  d'Aulroy  l'an 
mille  trois  cents  foixante  trois.  Parquoy  le  Comte  lean  demeura 
Duc  de  Bretagne.  Mais  peu  apres  les  Barons  du  pays  s’efleucrent 
contre  luy,  à la  follicitation  du  Roy  Charles  V.  & le  contraigni- 
tentdcferetireren Angleterre.  A quoy toutesfois  Gvy  XII. Sei- 
gneurdcL.iual  &de  Chafteaubriciitnc  voulut  point  confentir.ains 
filltantparfcspoutfuitcs  qu’il  réconcilia  le  Duc  auec  le  Roy,  & fut 
vn  despfeges  du  traite  de  la  paix  accordée  entr’eux  le  xv.  iourde  lan- 
uier  mille  trois  cents  quatre- vingts.  Puis  Lovyse  deChasteav-*!*®’ 
SRIE  NTfafemmceltammortcle  Vendredy  xxv  1 1.  iout  de  No- 
uembre  mille  trois  cents  quatre-vingts  trois  fans  luy  laifTer  aucune  ‘ I * T 
bgne'eviuantc,ilfcremariaàl  E AN  N E D E Laval  veuucdeBer- 
oand  du  Guefelin  Duc  de  Moline  3c  Comte  de  Longueuille.Con- 
Dcfiablcde  France,  fa  patente  au  troificfme  degré.  Car  elle  auoit 
pour  pcrc  lean  de  Laual  Seigneur  de  Chaftillon  en  Vendelais,d’Au- 
bigné,  Montfeur,  01iuet,&  Mellay,  fils  d'André  de  Laual  Seigneur 
desmcfmes  lieux,  qui  cftoit  onclede  Guy  X.  Seigneur  de  Laual  perc 
de  Guy  XII.  Lecontratbs’cnpafTalexxviii. iourde  May  mille  trois 
cents  quatre-vingts  quatre,  en  prefencede  Guy  de  Laual  Seigneur  ‘ 5 * 
de  Pacy.de  lean  &ThibauddcLaual,  Guillaume  de  Mathcfelon 
Seigneur  desRochers,  Robert BufTon , Robert  d'O.leandefaint 
Didier,  Ciieualiers.  Et  apres  la  difpenfe  impetrée  du  Pape  Clé- 
ment àl'inflanceduRoy  Charles  V I.  les  nopces  furent  folcnncl- 
Icment  célébrées. 

Cette  Dame  auoit  hérité  des  terres  de  Tinteniac,  de  Becherel, 

& de Romille .parle décès d'Y fabcau dcTinteniac fa mere, & cftoit 
Comteircviufruiticrcde  Longucuilleàcaufc  defa  ptcmicrcallian- 
cc.  EllcobtintparcillcmencdcpuislcsSeigneuriesdc  Chaftilloncn 

rccc  ;• 
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V endclais,  d' A ubigné,  & autres  nommées  cy  douant,  Icfquellcs  fou 
père  luy  laiflalan  mille  trois  cents  quatre-vingts  dixhuit.  G v y X 1 1. 
Seigneur  de  Laual  fon  mary  fift  foy  & hommage  à I a qj  e s Sei- 
gneur de  Montmorency  des  fiefs  qu’il  renoit  de  luy  à Hcrouuillc, 
le  XV.  iour  de  luille:  l'an  mille  quatre  cents  trois , & trcfpafla  le 
Lundy  XXIV.  iour  d'Auril  mille  quatre  cents  douze,  remportant 
la  loüangcque  Pierre  le  Baud  luy  donne , tl'auoir  cjlé moult prodhom- 
me  ters  Dieu  & tes  hommes.  Car  il  ejloit  merueilleufemem  deuot  aux 
Egtifes,&aumof tuer  aux  fauurcs.  Il  difoit  chacun  iour  jes  Heures  Ca- 
noniales ,(^ayma  les  bons  Chantres  & Mujlciens , donc  il  entretenait 
plufieurs  dfes  dejjtens  ,<iui  chacun  iour  difoientle  feruice  deuam  luy  en  fa 
Chapelle,  rlujsi  ayma-il  le  bien  du  commun  peuple  , letjuel  tl garda  zSf 
défendit  à fon  pouuoir  d'opprejsion  tant  cjUtl  \efjuit.  Et  apres  fa  mort, 
à di^erencedefes  predeceffeurs,il  fut  furnommè  Gs 'i  si  Ditv  M E 
DOINT  bonne  Vie,  pource  cjue  tel  ejloit  fon  ferment.  Il  rcccuc 
fepulture  en  l’Eglifedes  Cordclicrsde  LaualpaiTuyfondecàl’ho- 
iieur  de  faint  Scballicn . Et  quant  à 1 E A N N E de  Laval  fon  _ 
cfpoufe  , elle  Iclurucicut  plufieurs  années , ellant  morte  feule- 
ment le  xxvii.  iour  d'OcloDrc  mille  quatre  cents  trente-trois. 


ENFANS  DE  GVY  XII.  SEIGNEVK 
Laual  ,&  de  liKUUi  de  L a v a t fa  fé- 
condé femme. 


DE 
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Gvydb  Laval  Seigneur  de  Gaure  cheut  à la  renuerfè 
dcdansvnpuitsdefcouucrt,ainfi  qu’il  iouoitàla  paume.  De 
laquelle  cneute  il  mourut  huit  iours  apres,  aifauoir  Icxxv. 
de  Mars  mille  quatre  cents  trois,  ellant  lors  fiancé  à Ca--  i 
TH  ER  INB  d’Alençon  fille  de  Pierre  Comte  d’Alençon  ; 
&dc  Marie  de  Chamaillart  VicomteiTc  de  Beaumont,  qui 
futmariéedepuis  en  premières  nopcesà  Pierre  de  Nauarre  ' 
Comte  de  Mortaing,  & en  fecondesà  Louys  Duc  de  Ba- 
uiercs,Comte  Palatin  du  Rhin,  frere  d’ïfabeau  de  Bauic- 
res  Royne  de  France.  Il  fut  enterre  en  l’Eglilc  des  Frères 
Mineurs  de  Laual. 


14.  Anne  de  Laval  heritiere delà  Branche, aurafonElo- 
gc  cy-delToubs. 


14.  ANME 
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lAVAL. 


i4-.  tiANNE  T)^ME  ‘DE  L A L, 
de  Vitré,  Çaitre,  Aquigny,  Chajhllon  en  Ven- 
deUys , iAubigné,  Ttnteniac,  Becherel, 

RomdU,  çfc. 

ChapitreVII. 

GV  Y XII.  Seigneur  de  Laual  SedeVitre  pere  de  cette  Dame 
luy  clioifitpuur  ra.iry  Iean  de  Montfokt  Seignèur  de 
Kcrgorlav.tîlsailnc  de  R.aoul  VIII.  Sire  de  Môcfort  en  Bretagne, de 
G. ici,  Loheae , & la  Kodiebcrnard,  & de  kanne  Dame  de  Kergor- 
lay.  Lrparlccontraddcinariagct’aitlcleudy  xxii.  lourde  lanuicr  ' 
mille  quatrecents  quatre  en  prefencedelcan  Duc  de  Bretagne,  de  ' 

Ion  Chancelier,  du Scncfclul de  Rennes, &dcplu(îeurs  autres  per-  a» 
Tonnes  de  qualité' , le  incline  Gvyde  Laval  confderanc  la  ms. 
noble  0“  ancienne  Iirne  des  Barons  hannerets  Seigneurs  de  Lava  i‘di 

auoitdure  en  fiiccedantlesvns  aux  autres  direBement  en  lignema/le  de""  * 
temjis  f ancien  qu  tin  eftou  d'hommeviuant  mémoire  du  contraire  ,reme-‘^""^‘” 
morant  fouuentesfois,  ty  trijlement  en  fon  cttur  jjr  petifee  recenfant  la  pri  - 
uarion  ou  Meufucte  de  fon  très -cher  y tres-atme  fis  Gv  \ DE  Laval 
Seigneur  deCaure,  par  le  décès  duquel,  (y pour  les  longs  iours  dudttStre 
^ de  Laual,  tl  nauoit  aucune  ejjierancede  tamau  auotr  autre  lignée  de  fa 
Idiair,  qui  peuf  ladite  ligne  perpétuer,  ny  la  hanniere,  nom,  cry,  y Armes 
’ ils  Seigneurs  de  Laual,qutde  tout  âge  auoientvefcu  chacun  en  fon  temps 
■ mtatyloyaument,en  la  feauté,  amour , obèiffance,  <y  recommendation 
itleurs  Seigneurs  y Princes  fouuerains  ,yàla  louange  y bonne  recor- 
détion  du  peuple  y fubiets  de  leurs  pays  ,fubffer  ne  continuer.  Non  vou- 
lant fa  ligne, ne  labonne  mémoire, Vaillance  de  luy  y de  fes  predccejfcurs, 
qui  prerogatiuement  és  pays  d Anjou,  du  Maine,  y de  Bretagne, 
auoiem  eu  honneur  és  temps  pa[fe:^,  ejlre  efieince  ne  mife  en  oubly.  Par 
l’aduü  du  Roy  DE  H 1 ER  vs  a LE  M ET  D E Sicile, du  Duc  de 
Bretagne,  y auec  les  Seigneurs  de  Chafieaubrient,  de  Qui/icin  ,de  Com- 
bour,yde  plufieurs  autres  Seigneurs, attendumefme  que  leditlE  A N DE 
MoNTFort  efoit  venu  y defeendu  de  la  ligne  y maifon  de  Laual, y 
l'auoit  requis  dudit  mariage,  confderant  ledit  de  Mont  fort  la  noble  ligne 
dudit  Seigneur  de  Laual,  y le  grand  honneur  qu’il  luy  fai  fait  de  luy 
tailler  fa  file  parmanage.il  accorda  audit  Ie  KH  DE  Montfort 
faditeflle  AüHh  DE  Lliw  KL,  à lacbarge  que  ledit  de  Montfort  fe- 
rait tenudelaifferfm  nom,  cry,  Armes , y celles  de  fon  pere  les  bailler 
y apigner  àCHKKLEi  DE  MostrEOUT  fon  fiere  puifnésypor- 

CCcc  iij 
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L4VAL.  ter^Ÿrcndrekl'autnirknom,CTy,  & Armes  de  Kw  h L,c’ejl  afjauoir 
G VY  Sire  de  LnVAL,&lecryCrpUmesArmesdeLaual,  ey-le 
tyml>re,dinfiqueles  forme  leStrede  Launl,ftns  rteny  adioujler  ny  di- 
minuer, tant enhannerees, fanons,  efcuffons , tunique , heaume, féaux ,/t- 
gnets,  lettres,efcritures,  contrats,  frocés,  allés  itidiciaux , couuertures  de 
cheuaux  armoiex.  def dites  Armes,  qu'en  autres  chofes.  Et  les  feroittenu  gy 
fromif  porter  en  batailles,  conuou,  en  toits  faits  d'armes , ey  en  tous  autres 
lieux  créai,  où  noble  fouuoit  & deuoit  eflrefarè,  ou  deuott  vfer  de  fes 
Armes.  Et  en  fes  lettres,  ou  en  autres  quelconques  lettres  qu'il  ferait  ou  con- 
fentiroit  faire  four  quelconque  chofe  que  ce  fuft,  dirait  Cr  ferait  mettre 
Gvy  Sire  de  Laval  et  de  \ Item  pareillement 

feraient  tenusles  porteries  enfansqui  if  iraient  dudit  mariage  ,Cr  autres 
defcendants  perpétuellement  d’eux  en  ligne  majle,c‘efl  affauoir  celuy  qui 
reprendrait  l'aineeffe  les  plaines  Armes,  Cr  lespuifnex  a différence  félon 
quilejloit  accoujlumé.  Et  feraient  tenus  lefdtts  enfans  de  leiurer  pro- 

mettre incontinent  (y  fi  tofl  qu’ils  feraient  âge^  de  quatorze  ans,  gy  le 
iurer  deuant  le  luge  ordinaire  du  Maine,  prcfensdeuxTabeüions  outrdu 
agree^des amis  du  lignage  de  Louai.  Item  gy  ni  que  d’iceux  mariex 
ny  aurait  enfans  m^les , parquoy  leur  fuceefsion  efcheuflàfille , icelle  fille 
marieraient  gy promettraient  mariera  homme  qui  portafl  le  nom,  cry , gy 
Armes  de  Laual,fouhs  telles  gy  femblables  maniérés  gy  peines^  contenues 
audit  traité, gy  non  autrement. 

E N fuite  dequoy  IiAN  deMohtfort  futur  effoux  iura  fur 
les  faintes  Euangiles  gy  benoifl  corps  de  noflre  Seigneur prefent  gy  confa- 
cré,de  tenir  gy  garder  le  contenu  cy-deffus,  'voulant  que  fil  faifoit  le  con- 
traire en  quelque  maniéré  quece  fufl,il  fuft  tenu  pour  parjure  gy  infâme, 
priué  gy  dégradé  pour  ce  mefme  fait  de  tout  honneur  gy  noble ffè,  gy  qu’il 
fufl  tel  publié  en  tous  lieux  gy  places  à larequefle  de  chacun  de  lalignede' 
Laual  lufques  au  feptiefme  degré,  ou  autres  prochains  du  lignage  de  ladite 
Damoifelle  Atf  H i DE  LAVXL,qutce'Voudroientrequeriroupour- 
fiiure.Entelcasque  fi  ledit  futur  effoux, ouïes  enfans  qui  d'efeendroiene 
dudit  mariage,  ou  autres  defeendans  in  infinitum  d'eux  en  ligne  mafle, 
f efforçaient  d'enfraindre  lefdites  promeffes , gy  delaiffer  le  nom,  cry , gy 
Armes  de  Laual,que  celuy  qui  ferait  ledit  defaut  encourufl  en  cent  mille 
hures  fartfis  de  peine  à appliquer  moitié  au  Roy,  gy  moitié  à Mejiire 
Gvy  de  Laval  Seigneur  de  Montjean  fil  efloit  en  vie , ou  à fes  he- 
ritiers mafles,  ou  autres  du  lignage  de  Laual  tufquesau  feptiefme  degré, 
quivoudroit  pour fuiure  ,gy  prendre  lenom, cry  ,gy  Armes  de  Laual.  Et 
outre  perdrait  la  tierce  partie  de  fonbien,quiafpartiendroit  à celuyquien 
ferait  ladite  four  fuite.  Eta  faute  d'en  faire  pour  fuite,  donnait  ledit  tiers 
au  Roy  de  Sicile  Ducd'Anjau,gy  auDuc  deBretagne,qut  efioieiit,ou  fe- 
raient lors.  Itemquelors  quils  feraient  hommage  aux  Ducs  de  Bretagne, 
d‘ Anjou,  gy  du  Maine, ils  feraient  tenus  le  iurer  gy  promettre  :gy  tant 

qu’ils 
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qu'ils  feraient  refufans , ne feraient  tenta lefdits  Ducs  de  Bretagne,  d'An-  t AV  A L. 
jau,&dHMaine,lesyreceuoir,nyleslai{feriauyrdu  reuenu  deleurfdi- 
tts  terres  tufqtses  à ce  qu’ils  euffent fait  ledit  ferment. 

PovR  accomplir  donc  les  conditions  de  ce  traite,  qui  fut  veri* 
fie  en  la  Cour  de  Parlement  au  mois  de  lanuiermillcquatrccencs  1405.' 
cinq,lc  mefme  I E A N DB  Mo  NTïO  RT  ayant  fuccedéaunom 

(d'ANNE  DE  Laval  fa  femme  a toutes  les  feigneuries  de  G v y 
XII. l’aninillequatre cents  douze, printlenom  deGv  y XllI.Sire  J 4 1 
de  Laual  &:  de  V itre' , foubs  lequel  il  gouuerna  fes  fubiets  l'efpace 
detroisans  feulement.  Catapresauoir  e(fé  vifiter  pat  deuotionles 
ûints  lieux  de  H ierufalcm  & de  la  Paleftine,  il  mourut  à fon  retour 
dedans  Rhodes  l’an  mille  quatre  cents  quinze,  & y fut  honorable-  * 4 > J- 
ment  enterre  par  les  Cheualiers  de  là  compagnie.  Mais  Anne  ds 
La  V A L fa  vcuue  le  furuefeut  cinquante  ans  en  continence  perpé- 
tuelle, n'elfant  morte  que  l'an  mille  quatre  cents  foixante-cinq,  le 
^ RXv.  iour  de  lanuicr. 

K De  leur  alliance  fortirent  trois  fils, & deux  filles,  c'cftalTauoir 
•’  Gvy  XIV.  Seigneur  de  Laual,  qui  continua  la  pofteriié:jrf»dré  de 
. Latkd  Seigneur  de  Loheac,  Admirai , puis  Marefchal  de  France, 
&Cheuan«:  de  l'Ordre  de  S.  Michel  inuitué  dt  fon  temps,  qui  fut 
conioint  anec  Marie  Dame  de  Raiz,  de  laquelle  il  n'eut  point  d'en- 
&mourut  l’an  mille  qu.atre  cents  quatre- vimgts  fixiLouys  de 
d Seigneur  de  Chaftillon  & de  Compcr,fuccelimemét  Gouuer- 
de  Dauphine',  de  Gennes  en  Lombardie,de  Paris,  & de  Cham- 
,e  fie  Brie,  aufliCheualier  de  l'Ordre  de  S.  Michel,  fie  grand 
y des  Eaux  & Forefts  de  France,  decede  encore  fans  fignec 
;îour  d' Aouft  mille  quatre  cents  quatre-vingts  ncxsî ileanne 
l promife  à Richaref  de  Bretagne  Comte  d Ellampes  frère 
V I.  Duc  de  Bretagne,  mais  marie'e  l’an  mille  quatre  cents 
quatreiM.  LouysdeBourbonComtedeVendofmc.'&C»*- 
ir  de  Laiwi  femme  de  Guy  de  Chauuigny  Seigneur  de  C hafreau- 

I U^'Yiromtede  Broce. 

/ XI  V.dunom  Seigneur  de  Laual,  de  Vitré,Gaure,Aqui-  ij. 

■ gnÿ,flêTinteniac,fucccda  àRaouIdeMontfortfonayeul  paternel 
aux  terres  & feigneuries  de  Montfort,  de  Gael,  de  Brecelian,  la 
Roche-Beinard,  Plelen,&  autres;  & obtint  tant  de  faueur  du  Roy 
» Charles  Vil.  qu’il  erigea  lâBaronnie  de  Laual  en  Comté  le  xvii. 

kioar  de  luillet  l’an  mille  quatre  cents  vingt-neuf.  Il  fut  accorde 
aucc  Marguerite  de  Bretagne  fillepuifnée  de  lean  V 1.  Duc  de  Bre- 
‘.tagne  & UC  icanne  de  France  feur  du  mefme  Roy  Charles  V 1 1. 

■'^''\iais  cette  PrinceiTc  dfant morte auant  la  célébration  dcsnopccs, 
ilefpouia  depuis  Yfabeau  de  Bretagne  feur  aifnée  d’icelle,  aupara- 
iianr  recherchée  par  Louys  III.  Roy  de  Hierufalcm  Si  de  Sicile, 
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Duc  d'Anjou,  qui  luy  procréa  trois  fils , & fcpt  filles.  L'aifné  des  fils 
appelle  G v y X V.  Comte  de  Laual  fera  mentionné  plus  ample- 
ment cy-aptes.  Le  deuxicfme  fur  Uan  dt  Laual  Seigneur  de  la  Ro- 
che Bernard,  qui  continua  b lignée.  Et  letroifirfmc  Piemde  La- 
ual  Archeuefque&Duc  de  Reims,  premier  Pair  de  France, Légat 
du  faint  iiege,  Commendataire  de  l’Euefché  de  S.  Malo,  & des 
AbbayesdeS.  Meen.de  Gacl.de  S.  Michel  cnrHcrm,  de  S.  Aubin, 

&dc  S. Nicolas  d'Angers. mourut  l'an  mille  quatre  cents  quatre- 
vingts  treize.  La  prcmictc  des  filles  nommée  Yoland  de  Laual  eue 
pour  premier  mary  Alain  de  Rohan  Vicomte  de  Leon,  & pour 
deuxicfme  Guillaume  de  Harcourt  Comte  dcTancaruillc  fie  de 
Montgommery,  Seigneur  de  Monftreul-Bellay.  La  féconde  nom- 
mée Françotfe  de  L4k.j/ ne  vefeut  que  quatorze  iours.  Latroificfme 
leanne  de  Louai  futalliécàRcnéRoy  dcHicrufalem&deSicilc.Duc 
d' .Anjou,  par  contrat  de  l’an  mille  quatre  cents  cinquante-cinq, 

& dcccda  fans  enfans  l'an  mille  quatre  cents  quatre-vingts  dix- 
huit,  ayant  inrtituc  fon  heritier  Guy  XV.  Comte  de  Laualfon  frè- 
re, & à defaut  de  luy  Nicolas  de  Laual  Seigneur  de  la  Roche-Ber- 
nard fon  nepueu.  La  quatricfmc  appellée  Anne  de  Laual  mourut 
à l’âge  de  fix  fcpinaines.  La  cinquicfinc  Jrtufe  de  Laual  dcccda 
aufli  eftant  fiancée  au  Comte  de  Geneue  frère  du  Duc  de  Sauoyt 
hiCixicÇmcHelenedeLaual  cfpoufa  Ican  de  MalcrtroitScigncurdc 
Déniai  SedeCombour,  fils  de  Geoffoy  de  Malcllroit  Seigneur  de 
Combour,&deValcncc  Dame  dcChalfcaugiron  &dcDerual.  Et 
la  feptiefmeLoiyi/f  de  Laual  fut  femmede  Ican  de  Bretagne  Comte 
de  Pentheurc.  Gv  y XIV. Comte  de  Laual  leur  père  eftant  veuf 
d'Yfabeau  de  Bretagne  fc  remaria  en  fécondes  nopccs  aucc  Fran- 
çoife  de  Dinan  Dame  de  Chalfeaubricnt,  de  Candé,  Vioreaa, 
Montafilant,  Bcaumanoir,  & autres  grandes  &:  riches  feigneufies, 
fille  vnique  de  laques  de  Dinan  Seigneur  des  mcfmcs  terres,  & de 
Cathetinede Rohan, &VCUUC pour  lorsdeGillcsdc Bretagne  frète 
des  Ducs  François  &:  Pierre.  De  laquelle  Dama  il  eut  encore  crois 
fils.c’cftaifauoir  Pierre  de  Seigneur  de  .Montafilant,  dcccdé 
fans  anoit  cfté  marié  : François  de  Laual  Seigneur  de  Chafteaubrient, 
qui  lailfa  poftcritédcfcticcàlafindeccChapitrc;  & laijues  de  Louai 
Seigneur  de  Bcaumanoir.pere  de  de  L<»«4/  mort  fans  lignée 

l'an  mille  cinq  cents  vingt-deux.  Le  mefme  G VY  XIV.  fonda  l’E- 
glifedc  S.  Vcnctand  de  Laual,  & mourut  le  deuxicfme  iour  de  Se- 
ptembre mille  quatre  cents  quatre- vingts  fix. 

G V Y XV.du  nom  Comte  de  Laual  & de  Montfort,  Seigneur 
deVitré,de  Gaurc,  & delaGuierche,  Baron  d’Aquigny  en  Nor- 
mandie. futnommé  Françoisaubaptelme,  lequel  nom  il  changea 
en  ccluy  de  Guy  apres  la  mon  de  fon  pere.  11  Icruit  fidellcmcnt  le 

Roy  ' 
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Roy  Louys  XI.  qui  des  l’an  millequarrc  cents  foixante  & vn  luy  iavai; 
lift  cfpourcr  à Tours  Catherine  d'Alençon  fille  de  Iran  II.  Duc 
d’Alençon  & de  Marie  d'Armagnac:  & l’cftablic  Capitaine  & 
Gouucrncur  des  ville  & chafteau  de  Melun.  Puis  foubs  le  Roy 
Charles  V II  1.  il  fut  créé' grand  Maiftrc  d'Hoftcl  de  France.  Bref 
1 anM.  ccccxciv.il  lift  Ton  teftament,  par  lequel,  ayant  pctdu  au 
berceau  Ican  de  Laueil  fon  fils  Vniquc,ilinftitua  fon  heritier  A^ica- 
Usie  L<iual(on  nepueu,  ic  mourut  l’an  mille  cinqcents.  CeNico- 
UsdeLaual  lors  Seigneur  de  la  Rochc-Bernard&  Comte  deCafer- 
te.cftoitfilsvniquede  leandeLaual  Seigneur  de  la  Roche-Bernard, 
decedcranM.cccCLXxvi.&deleanncduPerierComtefledeQuin- 
tin.  Et  apres  la  mort  de  Gvy  X V.  fon  oncle, il  s’intitula  Gvy  XI V. 

Comte  de  Laual,  de  Montfort,& de Quintin,  Seigneur  de  Vitrd, 
deG.aure,&de  la  Roche-Bernard,Barond'Aquigny.llfutGouuer- 
ncur  & Lieutenant  general  pour  le  Roy  François  I.aupays  & Duché 
dcBrct.igne,&  Admirai  clu  mefmepays,  & mourut  te  x x.  lourde 
May  .M.Dxxxi.laiftantpIufieursenfansde.trois  femmes.  Car  la  pre- 
mière appellee  Charlotte d’Arragon,fille  deFederic  d'Arragon  Roy 
de  Naples,  luy  procréa  crois  fils  & deux  filles  ifçatioircft  Giyi  de  La- 
ualtrerpalTe  en  bisî^c ,Françoit  de LtnulCom:c6c  Montfort  tue' à 
la  loucncc  de  la  Bicoque  alliftanc  AnnbdeMontmorîncy  j 
Marelchalde  France, Leijyr  de  E^Kalaufii  décédé  en  ieunefTc.CtfrierL 
nedeLaual dont  lapoftericé  feradefcritet^-apresiS; //«nedeLowI 
mariée  à François  Seigneur  de  laTrimouille,  Prince  de  Talmont,  ’ 
Coince  de  Benon  & de  Guincs,  Vicomte  deThouars.  De  la  fécondé 
ttmmedumefraeG  vy  XVI.  Comte  de  Laual,  nommccA  N N B 
SBMoNTMoRENcy,  nafquirent  vn  fils  & deux  filles.  Le  fils  fut 
1G».T  XVII.  du  nom  Comte  de  Laual,  duquel  fera  traité  plus  au 
long  cy-apres.  L’aifnec  des  filles  dite  Catherine  de  Laual, ou  Afar- 
purite  félon  aucuns,  cfpoufa  Louys  de  Rohan  Seigneur  dcGue- 
mené,  & de  Montbalbn,  donteft  defeendu  Hercules  de  Rohan  à 
prcfentDucde  Montbafon,Pair  de  France.  La  dcuxicfme  Annede 
Laual  fut  comointc  auec  Louys  de  Silly  Seigneur  de  la  Roche- 
guyon,  auquel  elle  porta  en  dot  la  Baronnie  d’Aquigny  du  cofté 
paternôl,  &:  lucceda  à François  dï  Montmorency  fon 
oncle  en  la  fcigneuriedcla  Rochepot  crigée  depuis  en  Comté.  Bref 
la  troifiefme  femme  de  Gvy  XVI.  nommée  Anthoinette  de 
Daillon  , fille  de  laques  de  Daillon  Baron  du  Lude,  Senefchal 
d'Anjou,  & de  leanne  d’Illiers,  luy  donna  encore  vn  filséc  trois 
filles,  c’eft  aftauoir  François  de  Laual  mort  en  bas  âge,  Loujife  de 
Laual  aulli  dccedée  ieune,  & Charlotte  de  Laual  alliée  à Gaf- 
pard  de  Colligny  ■Seigneur  de  Chaftillon  , Admirai  de  Fran- 
ce qui  eut  en  mariage  les  terres  de  Tinteniac  & de  Bechercl.  Il 
’ ^ , DDdd 
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lAVAL  laiflâ  de  plus  vn  fils  naturel  appelle'  Frauçoude  LiUdl,  qui  fut  Euef- 
que  de  Dol,  & mourut  le  n.  iour  de  luin  mille  cinq  cents  cin- 
quante-quatre. 

ig.  G V Y XVII.  du  nom  Comte  de  Laual  & de  Montfort,  fils  de 
Guy  X V I.  & d’Anne  de  Montmorency  fa  fécondé  efpoufe,  fut 
nomme'Claudeaubaptefme,  & demeura  ieime  en  la  tutcle  de  Ican 
de  Laual  Seigneur  deChafteaubticnt.&d’Annede  Montmorency 
MarefchalSc  grand  Maiftrc  de  France  les  oncles.  Depuis  il  fut  créé 
Cheualier  deFOrdredu  Roy, &print alliance  auec  Claude  de  Foix 
fille  d’Odet  de  Foix  V icomte  de  Lautrcc,  Gouuerneur  de  Guienne, 
& de  Charlotte  d’Albret  Dame  d’Orual.  Mais  il  trefpafTa  (ans  lignée 
d’elle  l’an  mille  cinq  cents  quarante-fept.  Parquoy  les  Comtez  de 
Laual  ôc  de  Montfort,  & les  autres  fcigneurics  de  la  Maifon  de 
Laual,  tombèrent  derechef  en  filles.  Car  elles  efeheurent  aux  en- 
fans  de  Catherine  de  Laual  feur  aifnce  du  mdme  Guy  XVII.  La- 
quelle Catherine,  nommée  leanne  de  Louai  en  quelques  Eferits, 
futmariee  l'an  mille  cinq  cents  dix-huit  à Claude  de  Rieux  Chc- 
uaIier,Sire  deRieux,  deRochefott,  &d’Anccnis,ComtedcFdat- 
court , & eut  de  luy  deux  filles  feulement  appellées  Renée &c  Claude 

ij.i  deRieux.  Rekee  de  Rievx  fuccedaà  G vy  XVII.  fon  on- 
cle en  tous  fes  biens,  &print  lenom  deG  vi  on  ne  XVIH.Com- 
tefle  de  Laual,  eflant  mariée  dés  l’an  mille  cinq  cents  quarante  à 
Louys  de  S.MaureMatquisdeNeelle,ComtedeIoigny.Maiselle 
décéda  fans  enfans  l’an  mille  cinq  cents  foixante-fept.  Et  quant  à 
Claude  de  Rieux  fa  feur,  elle  fiitconiointe  auec  FrançoisdeColli- 
gny  Seigneur d’Andelot,  Cheualier  de  l’Ordre  du  Roy,  & Colo- 
nel de  1 Infanterie  Françoife,  dont  ifllrent  Paul  de  CoUtgny  men- 
tionné cy-apres:  Françoii  de  Cotigny  Seigneur  de  Rieux  mort  à la 
défaite  du  Régiment  de  Tietcelin  auec  deux  autres  fiens  freres, 
l’an  mille  cinq  cents  quatre-vingts  fix,nc  laifTant  point  d’enfans 
deleanne  delà  Mothefa  femme  :&  Marguerite  de  Coü/^^  alliée  à 
lean  T ournemire  Seigneur  de  Mommoreac. 

10.  Pavl  DECoLLicNYComtcdeHarcourtfucccdaàGvioN- 
NE  XVIII.  ComtefTedeLaual  fa  tante,  & print  le  nom  de  Guy 
XIX.  Comte  de  Laual,  de  Montfort,  & deQuintin,  Seigneur  de 
V itré  6c  de  la  Roche-Bernard, 6c  s’allia  par  mariage  l’an  m.dlxxxiii: 
auec  Anne  d’AllegrefilledeChriftofled’Allegre  SeigneurdcS.luft, 
de  laquelle  il  n’eut  qu’vn  fils.  Et  aptes  fa  mort  auenue  l’an  mille 
anq  cents  quatre-vingts  fix  elle  fe  remaria  à Guillaume  de  Hau- 
temer  Seigneur  deFeruaques,  Marefchal  de  France.  Ce  fils  fut 

11.  G V Y XX.  du  nom  Comte  de  Laual,  de  Montfort,  Quintin,  6c 
Harcourt,  Seigrieut  de  Vitré,  de  la  Roche-Bernard,  6c  autres 
grandes  tetres.  Lequcls’ellantachcminéàla  guerre  de  Hongrie,  y 
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fut  tue  en  la  fleur  de  fon  âge  le  xxx.  iour  de  Décembre  mille  fu  i*val. 
cents  dnq,  & a eu  pour  fucceiTcur  aux  riches  biens  de  la  maifon 
de  Laual  Henry  Seigneur  de  laTrimouille,DucdeThouars,  Pair 
de  France,  PrinccdeTalmont,ComtedeGuines,dcBenon, &de 
Taillcbourg  , comme  defeendu  à: Anne  de  LauA,  feur  puifnéc  de 
Cj//ifri»edeLa«<t/DamedcRicux.CarcetteAnncdc  Laual &;  Fran- 
çois Seigneur  de  laTjimouillefon  mary  procréèrent  entre  autres 
enfans.  Louys  Seigneur  de  U TrimouiBe,  Duc  deThouars,  Pairde 
France,  qui  de  Ieanne  de  MONTMORENCvIà  femme  eut 
Cl jude Seigneur  de  laTrimouiBe, Duc  de  Thouars,  & Pair  de  France, 
pere  de  Henry  Seigneur  de  UTrtmouille  Duc  deThouars,  à prefent 
ditGv  V XXI. du  nom Comtede Laual, deMontfort,  &deC3yin- 
tin.  Baron  de  Vitré. 

Reste  à parler  de  François  de  Laual  Seigneur  de  Chafteau-  i6. 
brient,&  de  (a  pofteritc.  Il  elloit  deuxicfme  fils  de  Gvy  XIV. 
du  nom  Comte  de  Laual  & de  Montfort , & de  Françoife  de  Dinan 
fa  fécondé  femme,  à laquelle  il  fucceda  aux  feigneurics  de  Cha- 
fteaubrient,  deCandc,  Chanfeaux,  Vioreau,  Moiuafilanc, Beau- 
manoir  & autres  terres.  11  print  en  mariage  Françoife  de  Rieux 
DamcdeDerual,  deRougé,  Maleftroit,Cnafteaugiron,& autres 
feigneuries,  fille  vnique  de  lean  Site  de  Rieux  & de  Rochefort, 
Marcfthal  de  Bretagne , & de  Françoife  Raguenel  dite  de  Male- 
ftroiti&  mourut  à Amboife  le  v.  iour  de  lanuier  mille  cinq  cents 
trois,  laifTant  d’elle  deux  fils,  fçauoir  edlean  de  Laual  Seigneur  de 
Chafteaubrient, duquel  fera  parlé  plusau  longcy-deffoubsific  Pierre 
de  Laual  Seigneur  dé  Montafilant  & de  Beaumanoir  allie  à Fran- 
çoife Tourncminc  fille  vnique  ichcritierc  de  GeorgesTournemine 
Baron  delà  Hunaudaye,  & de  Renée deVilleblanche,  de  laquelle 
il  n'eut  point  de  lignée,  cftant  mort  à l’âge  de  trente  ans  l'an  mille 
cinq  cents  vingt-quatre.  Quelques  Mémoires  adiouflent  vn  troi- 
ficfmcfils  nommé  François  de  JLitKitl  Seigneur  de  Malcflroit  decede 
aulTi  fans  enfans. 

1e  AN  DE  La  VAL  Seigneur  de  Chafteaubrient,  de  Candé,  17. 

V iorcau,  Chanceaux,  & autres  terres,  qui  luy  efeheurent  tant  du 
colle  paternel  que  maternel,  fut  Chcualict  de  l’Ordre  du  Roy, 
Gouuerneut  3c  Lieutenant  pour  fa  Majefté  au  pays  & Duché  de 
Bretagne  apres  Gvy  XVI.  dunom  Comte  de  Laual,  & cfpoula 
Françoife  de  Foix  hlled’Odctdc  Foix  Vicomte  de  Lautrec,  Gou- 
uerneur  dcGuicnne,  8cde  Charlotte  d’Albret  Dame  d’Orual.  De  ' 
laquelle  Françoife  il  n’eut  qu’vne  fille  nommée  Anne  de  Laual  mot- 
te en  bas  âge  l'an  millccinq  cents  vingt-deux.  Parquoyfc  voyant 
dertitué  de  lignée  par  ledecés  de  fon  cfpoufc  auenu l'an  millccinq 
cents  trentc-lcpt,  il  vendit  & aliéna  plufieurs  de  fes  feigneurics, 
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& cndonna  d'autresà  fcsamis.  Entre  Icfqucls  Anne  ScigncurD* 
M ONTMO  R EN  c YjConneftablc  de  France,  obtint  de  luy  celles 

de  Challeaubticnt,  deCande.Chanfcaux.Dcrual.Vioreau.  Nozay. 
Ifle,  Rouge,  & autres , en  vertu  de  la  donation  qu’il  luy  enfift  le 
v.iourde  lanuier  nulle  cinq  cents  trente-neuf,  comme  a efte' défia 
remarque  ailleurs.  11  tefta  le  xxi.  de  Feuricr  mille  cinq  cents  qua- 
rante deux,mourut  peuapres,  & fut  enterré  en  l'Eglifc  de  S.  Nico- 
las de  Cballeaubrient.  . 
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Iean  de  L AV  al  Seigneur  dePacybriralesArmcs  de  Lauald’vn 
fiancquartierdegueullesàcroislionceaux d'argent.  Et  Fovqjes 
DE  Laval  Ton  frète  Seigneur  de  Chalouyau  mid  fur  le  franc 
quanier  de  gueulles  vn  lyon  d'argent  feulement  pour  différence. 
Ce  qui  fut  auffi  obferué  par  Gvv  de  LAVALlbnüls.  Mais  le 
fils  de  G V 7 efiant  paruenu  à la  Seigneurie  de  Raiz , il  en  print  le 
norn&  les  Armes,  retenues  depuis  par  fesdefeendanrs. 
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G VT  X.  Seigneur  de  Iean  di  Layai  Sô- 
Lauâl  & de  Vicrè.  gneur  de  P»cy, 


G»y  DI  L*v*iSeignrotde 
Picy,  dcToutnebtUe,  te  dcLù- 

:ü:!1j — , 

LovTst  DI  La-  Philiy- 
vAt  Dame  de  Pa-  99  La- 
cy  & de  Ltigné  le  t ai. 

Bigot. 


Fovqjti*  d*  Lavai 
Seigneur  de  Chalouyâiu 


Gvt  DI  LavaiMaaV»  01  PHIlIPT» 
die  Bavmoa  Sei- L AV  A i.  oi  Laval* 

gneur  de  BU(on. 
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Fov<Lv»»  »■  gvt  Oi  tAVALSeigne» 
Lavai.-  de  BUfon , de  Raîz,  & de  ta 

Sulê. 
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Gilles  de  L at  a i Sdgneotdc 
Kaiz,&  de  BUlbu,Mirercluldc  Frtnee. 


i6.  Maaii  01  Lava  t Dîme  de  Rata, 
morte  fins  bgnde. 
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Kiwi*  di  Laval  SeigoeordeU 
Sufe»  puis  de  Rais. 


IiAMMi  DS  La  VAL  DimedcRux^ 
de  de  la  Sofe. 


J A V 


: 'o-j  ; V '*;-(•.( 

’jü.-.i't  ■ Tlil  J !-rVl.  r'.O  Vl'  ïiol  J A-/*  J 

-.l'O'j  .'.-wi-.  J.'  À jio^aL  lioijl  ny«1fi;-r;. 

' >v>. . 3-T  y V iBtj  it^Jo  iJli  "'il  iiir 

ni  ’oivji.afî  V tnii’  i-.?.  tüwnsKHfi  Jfirji 

.iînEL/iij’inS  . ni  w.tj'  2imj3u*W<l®~i  • J £ ^ JsJ 

(il  bhti’à,  ' 


,-.U 


Digitized  by  Google 


12.  lEAN  DE  LAVAL  che- 
valier, SEIGNEVR  DE  PACySVR 
Aîame,  de  Toumebelle  prés  de/ingers,  çf 
deChallonges. 


Chapitre  premier. 


f 

[ 

I 


Ntrb  lesenfansmaflcsdeGvv  IX.  Seigneur  de  vo7ncr 
Laual&deVitre,&dc Beatrix  de  Gavre  <à ^‘^'“'{5^ 
femme  ,Iiak  de  Laval  fut  le  quatticfme , & *;  S'uru- 
rucpourfiartageles  Seigneuries  de  Pacy  fur  Marne, 
de  Chailonge,  Toumebelle,  & autres.  Pierre  le'**’ 
Baud  a laifle  par  efent  que  dés  l’an  mille  trois  cents  r j i j . 

treize  leprcmieriourd’Auril  il  efpoufaà  Angers  1e  AK  NE  de  Che- ■. 

M iîi.E'  fille  de  Pierre  Seigneur  de  Chemillc  & de  Mortagne,  en  ^ j. 
prefcnce  d’Alam  de  Chafteaugiron  Eucique  de  Rennes,de  G eofroy 
Seigneur d'Ancenis,  de  BriendScigneurdeMontejan,  de  Fouques 
Seigneur  de  Mathcfelon , de  Guillaume  Seigneur  de  Mauleurier, 
d’André  &Louys  de  Laual,&  du  Seigneur  de  Loheac.  Cequ’eftâc 
véritable , il  faut  qu'il  ait  eu  deux  femmes,  dont  la  fécondé  feulemcc 
luy  donna  des  ennns,  contre  l’opinion  du  mcfme  Hiftorien,  qui 
obmctvndcgré  ence  lieu;  faiGuit  Lovyse  de  Laval  Dame 
duHommctfillede  leandcLaual  &deleanne  deChemillé,  là  ou 
elle  n'eiloit  que  petite  fille  dudit  Ican  & d'Aliehor  le  BI' 

gOt  foncfpoufe.  

Cette  Aliekor  donc  fille  vnique  & hcriticre de  Jean  le  t e 1 1- 
Bigot  Seigneur  de  Laigné  le  Bigot  en  An  jou , des  Eftres,  de  la  Berar-  ° 
dicrc,&aucres  terres,  rut  alliée  par  mariagcànoftrel  e an  de  La  ■ D'jrent  1 
VAL  Seigneur  de  Pacy,  auec  lequel  elle  viuoit  l’an  mille  trois  cents 
quarante,  & eut  de  luy  vn  fils  entr’autres  nommé  Gvy  de  La-ij^o, 
VAL,  dont  fera  traité  auChapitre  prochain.  Ily  a Lettres  du  Roy 
Philippe  de  Valois  expedieesa  la  Sufe  au  Maine  l'an  mille  trois  cents  1)45. 
quarante- cinq  au  moisd’Aouff,  parlefquellesenconfideration  des 
trâns  & agréables  fcruices  que  celEANDE  Laval  auoit  faits  à 
Charles  deBlois  Duc  de  Bretagne  fon  nepueu , il  luy  donna  pour  117  ««>.• 
luy  & feshoits  procréez  en  loyal  mariage  la  moitié  de  la  terre  que  feu 
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p*cY  Ican  de  Bretagne  Comte  deMontfon  auoit  à faintPere  en  Rair, 
tenue  du  Duc  de  Bretagne.  Alacharge  ques’il  mouroit  fans  auoir 
hoirdefon  corps  elle  viendroit  apresion  décès  aux  en  Fans  de  R a s-> 

SE  DE  Laval  Cheualicrfonfrere,  s’il  en  laiflbit  aucuns.  Il  afli- 
• } 4 * • lia  aufl'i  l'an  mille  trois  cents  quarante-huit  à l'accord  que  G v y 
XII.  Seigneur  de  Laual  bd  aucc  Yfàbeau  de  Craon  vcuue  de  Guy 
XI.  fon  frere  l’an  nulle  trois  cents  quarante-huit  en  la  ville  de  Cha-,  | 
(leaugonthicr. 


rj.GFT  DE  LAVAL  CHEVALIER 
Sei^eurdeTacy  fur  Marne , de  Tburneèelte,  Lai^é 
le  Rigot,  les  Efires,  ç^la  Rerardiere. 

Chapitre  II. 
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IL  fucceda  en  toutes  les  terres  delEAM  DE  LAVALSeiOTcur 
de  Pacy  & d’Alictte  le  Bigot  l'es  pere  & mere,  comme  leur  hls  v ni- 
que, & fut  prefent  au  traite  de  mariage  de  G vy  XII.  Seigneur  de 
Laual  auec  I cannede  Laual  Dame  de  Chaftillon  fafecondc  femme, 
fait  le  XXVIII.  iour  de  Ma)  nulle  trois  cents  quatre  vingts  quatre. 
Quelque  temps  apres  il  rendit  aueu  de  fa  terre  de  Challonge  près 
Challellays,  & de  celle  de  Tournebelle  prés  Angers , à Marie  de  Bre- 
tagne Royne  deHierulalem&de  Sicile,  Duchelfe d’Anjou,  ayant 
la  tutelle  de  Louys  Duc  d’Anjou  fon  fils,  comme  l’on  apprendd’vn 
A(Se  de  l’an  mille  trois  cents  quatre-vingts  fept. 

Son  efpoufe  fut  Ieanne  de  Monta  vb  an  , laquelle  il 
lailfa  mere  & tutrice  de  deux  filles,  l’an  mille  trois  cents  quatre- 
vingts  fcixe. 

FILLES  DE  GVY  DE  L^VAL  SEIGNEVR 

dePacy.&del^Ainii  deMout  B AV  fafemme. 

14.  Lovysb  DE  LAVALDame  dePacy,deChallongc,  Lai- 
gncle  Bigot, les Edres,la  Bcrardiere,  & S.  Pere, fut  mariccà 
Iean  de  ViLiiERS  SeigneurduHommet,  Connefta- 
bIchercditairedeNormanaje,aucclequclelIe  viuoités  an- 
nées mille  quatre  cents  fept  Sc  quatre  cents  treize  ; & eut  de 
luy  vn  fils  vniqueappellc  leande  VüIiersSàgnaudu  Hom- 
mct,£cde  toutes  les  terres  fufnominées:  qui  de  Catherine 
TelTonDameduGripponfa  feminelailfa  quatre  filles,  c’eft 
allàuoir  Marie  de  VilÊers  aifiicc , Dame  du  Honunct , de  la 
Berardiere,de  Baluçon , & de  fainél  Pere,  mariée  àGilles 

de 
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de  Tourncminc  Seigneur  de  la  Hunaudaye.  La  fécondé  pact. 
Jeanne  de  Vilhers  Dame  duGrippon,  femme  de  René  de 
Fefchal  Cheualicr , Seigneur  de  Matboüc'.  La  troificfmc 
Magielene  de  V itlîers  Dams  des  Elhes  ,conjointcaucc  Vin- 
cent du  ChaftciÜer  Vicomte  de  Pommerith,  Baron  de  Mar- 
ce'.SircdeLefnen  & de  Miniac.  Et  la  demierc  Marguerite 
de Ki//<fr/DamcdcLaigncleBigot,alliccàBcrnardin  de  la 
Toufehe  Cheualier,  Seigneur  de  laToufclic  & d'Aurigiiy. 

14.  Philippe  DB  Laval  feur  de Louyfe  efpoufi  le  Sei- 
gneur de  Monrauban  fumant  le  direde  Pierre  le  BauJ,  qui 
parcrreurlcs  faittillcsdclcandc  Laual  Seigneur  de  Pacy  & 
de  Icanne  de  Chcmillé. 


LES  SEIGNEVRS  DE  RAIZ  ET  DE  LA  SVSE.  nTI~ 

IJ.  FOV^ES  DE  LAVAL  CHEVALieR 

Seigneur  de  Chalouyau,  autres  terres. 

Chapitre  III. 

CESeigneureftoiteinquiefme  filsdeGvY  I X.  du'nom  Sei- 
gneur de  Laual,  & de  Beatrix  de  Gaure  fan  efpoufc,  & donna 
commencement  à la  Brâclie  des  Seigneurs  de  Raiz&  de  la  Sufe  pro- 
cédée delà  T igc  de  Laual.  1 1 cur  pour  partage  pluficurs  riclies  terres, 
entre  Icfqucllcs  fut  celle  de  Clialouyau  fituee  en  Bourgongne.  Se 
irouua  au  contrad  de  mariage  de  Guy  XI.  Seigneur  de  Laual  fon 
’ nepueuauec  Y fabcau  de  Craon  l'an  mille  trois  cents  trente-huit.  Fut  ' J } S- 
prinsprifonnierauccquatre  cents  CheualicrSjdefcndantlc  party  de  ^ 
Charles  de  Blois  Duc  de  Bretagne,  qui  en  receut  beaucoup  de  faf- 
chérie, à caufe  de  l'eftime  qu'il  faifoit  de  fa  valeur.  Et  depuis  il  rame-  ci,ri„e, 
na  àl'obeïll’ance  du  R oy  & du  mcfme  Duc  Charles  Raoul  le  Caours 
célébré  Cheualier  Breton,  qui  tenoit  pour  le  Comte  de  Montfort 
lesforterdfesdeBeauuoirlur  mer,  dcLamp.an,  de  l'ifle-Chauuct, 

& de  Boüin,  par  traité  fait  auec  luy  aumoisde  Septembre  l'an  mille 
trois  centscinquante.  * î S °- 

Il  efpoufa  Ieanne  CHABOrditcDE  RAiz,(iIledcGcrard  rÂiz. 
Chabot  II  I.  du  nom  Seigneur  de  Raiz,  de  Faleron  ,& de  Fredefons, 
ArdeMariedePartenayla  femme  malappclléc  Clémence  en  quel-  ci<â”jc“ 
qucsEfcrics. Laquelle leânccftoitvcuuedelean  delà MuccEfeuyer, 
Scigneurdela  .VlucePont-Hus, &auoitpourfretcGcrard  Chabot 
V.du  nom  Seigneur  dcRaiz  allié  à Catherine  de  Laual  feur  de  Fo  v- 
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SAFFRE'. 


U 
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jg«  HISTOIRE  DE  LA  MAISON 
QV  E s.  Elle  mourut  l’an  mille  trois  cents  quarante  & vn , & fut  en* 
terrccenrEglife  dcBuiây,  lailTant  vcuflc  mcfme  Fov(jves  de 
La  van  Ton  mary,  qui  viuoit  encore  l'an  mille  trois  cents  cinquan- 
te-huit. 

ENCANS  DE  FOVQVES  DE  LAJAAL  SEI- 
gneur  de  Chalouyau  ,Cr  de  Ieanne  DE  Raiz 
fa  femme. 

15.  Gvy  de  Laval  furnomméPrumorChcualier, Seigneur 
deChalouyau&  de  Blaion , continua  la  pollcritc. 

13.  Marie  de  LAVALfutmarie'eàGviLLAvMS  Sav  va- 
CE  Seigneur  du  PlclTis-Gucrrif,  duquel  elle  eut  Eon  Sauua- 
ge  Seigneur  du  Pldlis-Guerrif,  & Jeanne  Saunage  femme  de 
Gilles  ClcrenbaudScigneurdc  laPlelTe. 

13.  Philippe  de  Laval  efpoufaALAiN  de  Saffri' 
Cheualicr, Seigneur  de  Safîré  & de  Syon,  dont  ifllt  Fouquesie 
SaffréconioincMicc  ÜliucdeBourgon.  Etd’cux  vint/eanot 
de  fillcvniqucallie'eàlcan  deTourneminclI.duuora 
Seigneur  de  la  Hunaudaye. 


IJ.  gVT  DE  LAVeeAL  DIT  BRVMOK 
Cheualitr,  Seigneur  de  Chaloujau , de  Blafon , ^ 
de  Chemilier. 

Chapitre  IV. 

S O N pere  le  mana  de  fon  viuant  àIeanne  de  Montmo- 
RE  N CY  fille  de  C H A R l ES  Sirede  Montmorency  Marefclialdc 
France,  & de  Ieanne  de  Roucy  fa  fécondé  femme , par  contra dFpaf- 
fé  le  iour&fcfte  de  famt  Michel  l’an  mille  trois  cents  cinquate-huit. 
Laquelle  I e ah  N e luy  apporta  en  dot  les  terres  de  Blafon  &c  de 
Chemilier  en  A njou,  venues  du  cofte  de  la  mcrc;  bien  qu’au  traité  de 
fon  mariage eufleftéconuenu  qu’ellcauroitla  Seigneurie  de  Dara- 
uille  en  Normandie.  Maisquelquetempsapreselledeceda  lans  en- 
fans.  EtGvY  DE  La  V ALfonmary,quidaneuradcpuisSeigneur 
de  Blasé  & de  Chemilier  par  donation  ou  parachapt,  reprintalliace 
auccT  iPH  AINE  DE  H vssoN  3utreme,nt  diteEsTiE  N nette, 
Dame  de  Dufee',  fille  de  Fralin  de  Huflbn  Chcualier,  Seigneur  de 
Dufcé,dcChamp-Seruon,  & de  Charancé  en  Normandie,  &:  de 

Clémence 
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ClcmcnccduGuefclin  fcur  de  Bertrand  du  Gucfclm  Conn diable  ^ 
de  France. 

Ce  g V V furnomme'  B R v m o R p.ir  fobriquet  de  guerre  fut  vail- 
l.intChcualicr,  & rendit  de  bons feruiccs  aux  Roy.sde  France  con- 
tre les  Anglois&  Nauarrois.  Tcllcmentcju'vn  iourdlant  aile  cou- 
rirdcuantEureuxauccvnecompagnie  deBretons , ily  eut  vn  nidc 
combat  entre  luy  & Guy  de  Grauille  Capitaine  de  la  place.  Mais 
d'autant  qu'il  fe  trouua  leplusfoible  en  nombre  d'hommes,  il  de- 
meura en  fin  prifonnier  descnncmis,&;  l'edoitranmille  trois  ccntsi3  6 jf. 
foixantc-quatre.CarlabataillcdeCocherel  ayant  elle  lors  gaignee 
par  Bertrand  du  GuefcÜn,  & Guillaume  de  Grauille  perede  Guy 
prins  en  icelle , ils  furent  efehangez  l'vn  pour  l'autre.  Depuis  il  con- 
tinua encore  de  porter  les  armes  contre  les  mefmes  .Anglois.Et  apres 
fon  deccsauenuVan  mille  trois  cents  quatre-vingts  trois,  T iP  h ai-  , j g j, 
NB  DE  HvssoN  fa  vcuuefc  remaria  à Raoul  de  Meullent  Chc- 
iialier  Seigneur  de  Courcculle,auec  lequel  elle  viuoit  es  années  mille 
trois  cents  quatre-vingts  fept  & quatre-vingts  huit , & eut  de  luy  i}*7* 
cntr'autresenfansleannede  Meullent  alliée  en  ptcmiercs  nopcesà 
Cm  llaume  de  Briqueuillc,  puis  à Henry  Carboiinel , Chcualien. 

ENFJNS  DE  GVY  DEL  AVAL  SEIGNEVR. 
deBlafon, CrdeT  iPH  AiKE  DE  HvssoN/i 
féconde  femme. 

14.  Fovqjsde  Lava  l II.  du  nom,  fut  quelque  temps  en  la 
tuteledeTiphainedeHu(Tonlàmere,&mourut  l'an  mille 
troiscentsquatre  vingtsdixhuit.faiisauoirellemané.  *3* 

14.  Gvy  de  Laval  41. dunom,  ScigneurdeBlafon,  8c pre- 
mier Seigneur  de  Raiz  defa  Branche.con  tinua  la  poltcricc. 


14..  Gf^r  T>E  LAVAL  CH EVALÎE%^ 

Seïffiturie  Raif^,(^de‘Blafon. 

Ch  apitr  e V. 

L’An  milletroiscentsquatrc-vingtsdix-huicil  heritade  Fov- 

QVES  DE  LAVALlonfrereailné.  Etdeuxansapresleanne  1400. 
Damedc  Raiz  dite  la  Sage  le  déclara  Ion  vray  8c  légitime  heritier, 
commedefcendudclcannede  Raiz  furnomméc  la  Folle,  8c  de  Fou- 
ques  de  Laualfon  fécond  mary  ;à  condition  qu'il  prendroit  le  nom 
ôc  les  Armes  de  Raiz.  Laquelle  déclaration  il  acceptalcpenultiefrn* 

EEcc  ij 


ItAl  Z. 
140t. 


WAON. 

Loien^i 
d'o(  êc  4e 
goV'le». 

1416. 
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5gg  PÎISTOIRE  DE  LA  MAISON  _ j 
iourde  Septembre  mille  quatre  cents  vn.  Neantmoins  la  meline  I 
leanncDamcdeRaizfedcfditdepuis.at  adopta  pourfon  hcritiere  t 
Catherine  de  Macbccoul  fa  coufincDame  delà  Sufe&dela  Benaftc, 
paraêledu  ziv.  iour  de  May  mille  quatre  cents  deux.  Cequihft 
naillrc  vn  grand  different  entre  G V Y de  LAVAL&IcandeCraon 
Seigneur  de  Champtoed  & d'ingrande  fils  de  Catherine, comme 
ayant  le  dtoitde  famere.  Mais  en  fin  pour  le  terminer,  G v y print 
en  mariage  Marie  DE  Craon  fille  aifnée  de  lean , qui  luy  traf- 
porta  fes  pretenfions  en  faucur  de  cette  alliance  l’an  mille  quatre 
céts  quatre.  Etparainfi  il  demeura  paifiblepiofrefreur  de  la  Seigneu- 
rie de  Kaiz  & de  toutes  Tes  appartenances. 

Il  mourut  ai  la  ileurde  fonàgeauant  l'an  mille  quatrecentsfeize, 
&laifTadcuxfils  de  Marie  de  Craon  là  femme. 

ENF/INS  DEGVYDE  SEIGNEUR. 

Mar lE  as.  C%kov  fafemme. 

15.  Gilles  de  L AVALSeigoeurdeRaiz,MarefckaldeFcaa- 
ce,  aura  fon  Chapitre  cy-apres. 

15.  Rcne'de  La  va  L Seigneur  delà  Sufe,  puis  deRaiz,  du- 
quel fera  aulli  traité  en  fuite  de  fon  frère. 


//.  GILLES  DE  L<iAV^L  DIT  DE  ! 
Cheualier,  Seigneur  de  Réit,,  de  "Blafin , U BertÂ-  ^ 
fie,  le  Coufiumier,  Boumeuf,  IJIedeBomn,  IngrandU,  çf 
Chantocé,  AI*refchal  de  Frdnce. 

Chapitre  VI. 

CE  Seigneur  demeura  ieune  en  la  tutele  de  lean  de  Craon  fon 
ayeul  maternel,  auquel  il  fucceda  depuis  es  terres  deChanrocé, 
d'ingrande, la BenaRe,& autres,  llfuiuitlesarmesfoubslacondui- 
ted'ArtusdeBtetagneComtedeRichemont,  &feruit  fi  dignemét 
leRoy  Charles  Vit.  en  la  dcfenfeduchafleaudeSille  le  Guillaume 
afliege'  par  les  Anglois  l'an  mille  quatre  cents  trente  fit  vn , & en  di- 
uerluautresoccafions,  que  pour  recognoiffancc  de  fes  mérités  le 
mefine  R'oy  le  créa  MarcrcluI  de  FrancM'an  mille  quatre  cents  tren- 
te-fept.  L'Hiftoireluy  donnel'elogcd'hommc de  grand  efprit,  & 
de  bon  entendement.  Mais  il  fc  laiffa  deprauer  par  ecrtains  bom-  ' 
mescftrangersadonnczauxfeicncescurieufes,  de  telle  forte  qu’e- 
ftantaeeule  & conuaincu  de  fortilcges  , cnchantcmcns,  & autres 

' crimes. 
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crimes,il  fiit  pour  cc  condamne  à mort, & exécuté'  en  laprée  de  Biece  » a 1 2. 
près  lavülcdc  Nantes  le  xxv.  iour  de  Décembre  mille  quatre  cents  > 4 4 o. 
quarante, apres  auoir  vendu  &diflipc'vncgrandcpartiedcfon  bien. 
Carlean  Duc  de  Bretagne  acquift  de  luy  entre  autres  chofes  cinq 
cents  liurcs  de  rente  fut  la  feigneurie  de  Boutneuf  en  Raiz  pour  la 
fommede  dixmilleefcusd’or  vieux, les  terres&feigneuriesdcChan* 
toce&  d'Ingtandc  pourcent  mille  efeus  d'or,  & la  feigneurie  de  la 
Benade  pour  dix  mille,  efeus. 

D'es  l'an  mille  quatre  cents  feize  il  y auoit  eu  traite' de  mariage 
faitentreluy  &1e  A une  Pa  VNELfille&heriticre  principale  de 
Fouques  Paynel  Cheualier  Seigneur  de  Hanabuye  & ae  Biiquebec. 

Mais  cette  ieunc  Damoifelle  citant  decedee  auant  la  cclebrationdes 

nopccs.il  cfpoufa  par  autre  traitedudernicriourde  Nouembre  mil- 

IcquatrecentsvingtCATHiRiNE  de  T ho  v a r s aulfi  fille  & tho  v- 
hcriticre  principale  de  Klilcs  de  Thouars Cheualier,  Seigneur  de^*^*- 
Poufaugcs,dcCn3banays,& deConfolant,&dc Beatrix dcMonte-  Daim  fc. 
jan  fa  femme.  Laquelle  Catherine  eftant  demeurée  veuue  de 
luy  fe  remaria  en  (ccondcs  nopces  à lean  de  V endoünc  Cheualier, 

Vidaine  de  Chartres.  fueuiiM. 

FILLE  FNIQ^VE  DE  GILLES  DE 

ignevr de Rai^.CiT'dr Catherine  os  ; 

Thovars  ft femme.  S 

», 

t6.  Marie  de  Laval  DamcDB  R ai  z.fiit  mariée  deux 
_ fois. Car  en  premières  nopces  elle  efpoufiiPR  B GEHT  db 

CoiTiv  Y Seigneur  de  Taillebourg,  Admirai  de  France,  & côTfJ 
en  fécondés  André'  de  L aval  Seigneur  de  Lo- vt. 
hcac,aulli  .Admiral,puis  Marefchal  de  France.  Ücfquelsdeux 
macis  elle  nVut  aucune  lignée,&  mourut  le  i .iour  de  N ouem-  « ^ 
bre  mille  quatrccentscinquantc-huit.ayantcflcufafepultu- 
re  cnfEglifcpriorale&parrochialedcnoftreDamedeVi- 
tré.  Pregent  de  Coitiuy  fon  premier  cfpoux  eut  pour  heritiers 
trois  liens  freres.alfauoir  Alain  de  Coitiuy  Cardinal  d’Aui- 
gnon,  Oliuier  de  Coitiuy  Senefchal  de  Guienne  conioinc 
auec  Marie  de  Valois  fille  naturelle  du  Roy  Charles  Vil.  & 
Chrillophle  de  Coitiuy  Efcuyet  d'EfcuytiedumefmeRoy.  , 


5,0  HIST.DE  LA  MAISON  DE  MONT.LIV.VIII. 


,j.  RENE'  DE  L<iAy<iAL  DIT 

Raiz^  Seigneur  de  U Sufeçÿde  Raiz,. 


DE 


i: 


Chapitre  VII. 

■ L cftoit  fécond  fils  de  G v y D e L a val  dit  de  R.nz  3c  de  Ma- 
^ rie  de  Craon  fa  femme,  & POft*  premièrement  le  tiltre  de  Sei- 
gneur delà  Sufe,  terre  qui  luy  efeheut  pat  la  mort  de  lean  deCraon 
fon  ayeul  decede  l’an  mille  quatre  cents  trente-deux.  Maisdepuis  il 

fucccdaaulfienlafeigncuriedeRaiaàM  ARIE  de  LAVALfaniep- 

E fut  Anne  DECHAMPACNE,quile  furuefeut 

vingt-feptans.Cariltrefpalfal'anmillcquatrc cents  lôixante-qua- 
torzcj&ellefculementl'anmillecinqccnts  vn  payant  ordonne  par 
gconte  «.  fonteftamcnt.dontellccommilirexecutionàBrandelisdcCham- 
Srfïi'*  pagne  Seigneur  de  Bafoges  fon  neueu,  d'eftre  enterrée  en  l’Eglifc  de 
S.  François  de  b Fléché. 


iJliuu  <k 
l^ueaUesai* 
ait  iunpaT 
cou- 
foooé  d'or. 


CHAVVI. 

CKY. 


D'4^01  à 
TncâTcfb' 
fetée  de 
.cBcallet, 
liai  nom- 
bte  , au 
label  d'ai* 
^At  de  J. 
piectt.  ’ 


FILLE  VNJQ^E  DE  RENE  DE 
LmoI  Seigneur  de  U Sufe  & de  Rai::' > ûrd'A  N NE 

DE  Champ ACNEyi/emme. 


i6. 


Ieanne  DE  LAVALditedeRAiz,DamedeRaiz8cdc 
laSufe,fut  coniointcauec  François  de  Chavvicny 
VicomtedeBrofle.fils  de  Guy  deChauuigny  Seigneur  de 
ChaReauroux , & Vicomte  de  Brolfe , fie  de  Catherine  de 
Laual.  De  laquelle  alliance  nafqmt  vn  fils  appelle  .//«dré  de 
Chduuigny  Seigneur  de  Ralz  3c  ûe  la  Sufe  apres  (a  mere,qm 
ne  lai  lia  aucuns  enfâns  de  Louyfe  de  Bourtmn  fon  efpoulc. 
Parquoy  plufieurs  grandes  contentions  f’efmeurent  entre 
diuers  Seip;neurs  pour  b polfeflTion  de  b feigneuriede  Raiz. 
Et  quant  a celle  de  b Sufe,elle  retourna  aux  defeendâs  d' Am- 
broife  de  Craon  feur  puilhée  de  Marie  de  Craon  Dame  de 
Raiz , & de  lean  de  Champagne  fon  mary,  qui  la  polfedcnt 
encore  maintenant foubs Icmcre  deComti^ 
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PREMIERE  PARTIE. 

LES  SEIGNEVRS  E>E  CH^STILLON 
en  VenàeUys,  deAnhigni,  de  Tmtenüc. 

E T 

LES  SEIGNEVRS  ‘DE  LOVE,  DE 
MaiSé,  (fdeBreJfuire,  Vicomtes  de  Brojfe, Comtes 
de  Ioiffty,(ÿ  Marquis  de  NeeBe. 

Defuis  [an  ii.  c c x c 1 1.  iufques  à fan  m.  d x c. 


r'i'x 


i 

? 

S 

iîl 

m 

André'  de  LAVALSeigneardeChaftiltonadiouftapourbri- 
fcuTC  au  franc  (panier  de  fesAnucsl'EfcufTon  de  Beaumont,qui  cil 
d’azur  aulyon  d'or  femc  de  fleurs  de  lys  de  mefine.  Brifeure  qui  fût 
retenue  par  Iean  de  Laval  fonflls  aifné , & apres  luy  par  les 
Seigneurs  de  Loué,  iufques  à ce  que  les  plaines  Armes  de  Laual  leur 
cfcncurent, comme  fera  remarque  en  Ton  lieu. 
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Amoub*  St  Lavai  SeiraeurdeChiftiilonâcdeLoué. 


IcAN  OB  LavalScî-  g vr  si  L a vAiSd'  Marxb.  Aaites  fil- 

eneur  de  CKaAiilon  fie  gneur  de  Loué , de  Be»  Ibamkb.  les. 

d'Aubigné.  otys»  fie  de  B tée. 


Il  A NMi  DB  Laval 
Damede  OuAilionfie 
de  Tunenue, 


IBAN  oiLavai  Thibavo 


— - ........  

Seigneur  de  Loué  LAvAiScig-  de  S.  Seign.  de  Pomme* 
fie  de  Beittys.  Aubm,ficdc  Loué,  rtax  fiede  Moujao. 


Gvy  DS  Laval  Tuibavd  db  Iban  de  La«  Ahnb.  Maaii. 

iLdo  nom  Seigneur  Laval  Seign.  vALSeigneuede  Ibamni. 
de  Loué.  de  S.Aubüs*  Btée. 


Anorb*  GillesobLa.  PtiAtt  db  Rbnb' Seig.  Frak^is.  Harooti* 
DE  Laval.  VAL Euef^ede  LAVAiSeign.  deUFaigne.  Marie,  me. 

Sécs.  de  Loué.  Lovysb.  Iianri. 


Gillis  oi  Laval  Gvy  db  Laval  François  Abbé 
I.  dunom  Seign.  de  Seigneur  de  Lezay.  de  ClermonL 
Loué  fi^deBreHuire. 


Rehb'  DiLAVALl.du  Gillis  oi  Lav  al.  II.  du  nom 
nom  Baron  de  BielTuire  fie  Seigneur  de  Loué,  Baron  de  Maillé , Vi* 
de  Maillé.  comte  de  Btofle. 


M ARQJISI. 
Hardovine. 


Anne  di 
Laval. 


Ibam  >■  Lavai  Mariims  dcNecUe.  Raxt'et  LA.ALll.au  Gairixlil 
ComtedeIoigny,&<itM.illé,Vic8imeae  nom,ScigncuraeLoua,Ba-  Ah  me  ‘ 
Brone,Baion  de  BtdTuire.  ton  de  I e A h h t. 


Gvy  ob  Laval  Lovysb  db 
Marquis  de  Ncelle,  Laval. 

Comte  de  loigny  fie  Cnarlis. 
de  Maillé.  Marcveritb* 


Lovti  db  Lavai 
décédé  cobAsage. 


II.  ANDRE' 
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( ,1.  A N D R E'  D E LAVAL 

, CHLVALIER,  SEIGNEVR  DE  CHAS- 
j tillon  en  V tndelays  , d’itAubigné , de  Loué, 

j ALontfeur,  Oliuet , Aleüay , Cour, 

beuetlle , ‘Boyere, 

Chapitre  Premier. 


< UaS. 
liûLüN. 


E troificfmc  fils  de  G v y VIII.  Seigneur  de  Laual 
&dcVitre,maispremicrde  I FAN  N E de  Beav- 
M O N T fa  fécondé  cfpoufe,  fut  A n d R é'  d e L a- 
VAL,  qui  eut  pour  partage  les  terres  A:  feigneuries 
’ de  Chastillon  en  Vendelays,  de  Montfeur, 
Mcllay  , Courbcueillc,  A:  aunes,  fuiuant  l'alllctte 
qucluvcn  hft  le  Seigneur  de  Laual  fonpercaucc  le  confcntcmcnt 
de  Cv  V fou  filsaifnc,  par  Lettres  pairceslau  mille  deux  cents  qua- 
tre-vingts douze.  Etdepuislesfeigneuriesd'üliuct,d’Aubigne,& 
de Lov E,  qui  eftoient  efchcucs  à fes  frères  puifiiez , luy  reuinrent 
. ïolï  par  leurs  décès. 

^ Il  prme  alliance  de  mariage  aucc  E vsT  A c H E de  Bavs- 
ÏAY  fille  ailhèe  de  Hugues  furnommcle  Grand  Seigneur  de  Bauf- 
fiycn  Lodunois,  Aipourlorsveuue  dcGuillaume  d'Vfagcs  Che- 
ualier.  Laquelle  Dame  luy  apporta  entre  autres  biens  & héritages  la 
terre  de  Benays  prés  Bourgucil  cnToutaine,&  neufccts  liurcstour- 
nois  de  rente  fur  les  émoluments  des  Chalfellcnics  de  Langes  & 
de  Chinon,  que  le  Roy  Charles  le  Bel  confentit  leur  eftre  payées 
par  la  main  de  fon  Receueurde  Touraine  dlantà  Paris  l'an  mille 
trois  cents  vingt-quatre  au  mois  de  Décembre.  Elle  cftoit  venue 
de  luy  l’an  mille  trois  cents  cinquante  fur,  comme  on  apprend  de 
l’aélcdupartagcquelcuren&ishicnc  entre  eux. 


Vo)f«  le 
Liutc  pie* 
cedciiT. 


il  92.. 
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ENFANS  DJ  ND  RE'  DE  LJ  VAL 
Seigneur  de  Chafliüon ,Crd'EvsTACHZ  de 
Bavssay  fd  femme. 

it.  Iham  de  Laval  Chcualicr,  Seigneur  de  Chaftillon^ 
d'Aubignd,  Tinceniac,& autres  terres,  aura  fonElogc  cy- 
deflbubs. 


II.  Gvy  de  Laval  Cheualier,  Seigneur  de  Lo  VE',  de 
BenaySj&dcBrce  conunua  lapoflcritc. 

11.  Marie  de  Laval  mariécàlACLyss  de  Svrgeres 
Cheualier,  Seigneur  de  la  Flocelicrc,  eut  en  mariageles  ter- 
res de  Bonneioy  6c  de  Codroy , auec  deux  cents  liurcs  de 
rente,  & trois  mille  francs  en  deniers.  A raifon  dtfquclles 
choies  elle  platda  depuis  contre  1e /N  de  Laval  Sei- 
gjicutdcChaftillonfonfrcreaifné,&:  contre  Iean  N e Da- 
me DE  Laval  fille  & hetiticre  d'iceluy,  es  années  mille 
trois  cents  quatre-vingts  cinq,&  quatre-vingts  dix-huit. 
Mais  en  fin  laques  de  Surgeres  Seigneur  de  la  Flocelicrc  fon 
fils  en  tranfigea  auec  Gvy  Seigneur  de  Laual,  & lamcCnc 
leanne  fa  femme,  le  xxix.iour  d'Aoull  mille  quatre  cents 
cinq. 

II.  Ieanne  de  Laval  efpoufa  Gvillavmb  Fellh-^ 
Ton  Cheualier  Anglois,  auquel  elle  porta  trois  cents  liurcs 
de  rente  en  dot,  & eut  de  luy  trois  fils,  appeliez  Dunftan, 
Iean , 6c  R.obcrt  de  Fclleton. 

II.  N de  La  val  fiitconiointeauec  g vy  l’Arche- 

VHSQyE  Cheualier  Seigneur  de  Soubife  &dcTaillebourg,' 
qui  n'en  laillà  point  d'enfans. 


Vne  ancienne  Plaidoyerie  faîteau  Parlement  l'an  mille  trois  cents 
quatre-vingts  cinq  tefmoigne  qu'il  yeut  encore  deux  ou  crois  fil- 
les, d’AH  Dr  e'  de  Laval  & d'EvsTAC HE  de  Bavssay 
[afemme.  Maisicn’en  ay  trouue'lesnomsny  Icsallianccsiflce  n'cft 
queMARQvisE  de  Laval  alliée  enuironcetempsà Guy Sci- 
jneur  dcGoulaines,  ait  cftél'vne  d'icelles. 


II.  fEJJV 
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C HAS- 

rj.  JE<tAN  DE  CHEVALIER 

Seigneur  de  Chafiillon,d'aAubigné,AIontfeHr,Ol‘ti(t, 

Courhemlle/rmtemÂC,Becherel  Romilié. 

Chapitre  IL 

PA  R le  partage  que  cc  Seigneur  fillauecGv  Y de  LAVALfon 
frerepuifncjduconfentement  d’EvsTA’cHE  de  Bavssa  y 
Icurmere.leVendredy apres lafeftedeS.  Nicolas  dcMayl’an  mille  i j , g 
trois  cents  cinquante-Ilx,  les  Chaftellenies,  terres  &fcigncuries  de 
Challillon  en  Vendelays,  d' Aubigne , de  Monticur,  O liuet , Cour- 

beuillc,  & Boyere  , luy  demeurèrent.  Eten  fuite  il  cfpoufa  Y s a- 

BEAv  DE  T INTENIAC  fille vnique de lean de Tintciiiac Chcua- TINTE, 
lier  & de  I eanne  de  Dol,qui  luy  apporta  aufli  les  feigneuries  de  Tin-  ^ * c. 
teniac,de  Bechercl,&  de  Romillc.  d ,rg«nr  s 

D V R A N T les  guerres  & diuifions  de  Bretagne  il  tint  toufiours 
IcpartyduDuc Charles deBlois&defesenfans.&ayant  elle  phns 
prifonnier  à la  bataille  d’Aulroy  l'an  mille  trois  cents  foixantc  qua-  gnniiicm» 
tre,  paya  plus  de  quarante  mille  efeus  de  rançon,  dont  Hugues  de  “ '“g'*'' 
Gournay  en  eut  trente  mille  pour  fa  part.  Neantmoinsil  ne  laiffa  * * 
pas  d’augmenter  les  terres  de  bons  tcuenus , & de  faire  pluficurs 
grands  biens  aux  Eglifes.  Entre  lefquels  il  encdi^vnc  toutdeneuf 
a l'honneur  des  trois  Maries  en  fon  challeau  de  Montfciir,où  il  inifl 
desChanoinesauec  vn  Cheuecier,  les  dotant  de  pluficurs  rentes  & 
poireflions.  Et  apres  fon  décès  auenu  l’an  mille  trois  cents  quatre-  i3  9®' 
vingts  dixliuitil  y receut  l'honneur  delà  fcpulture. 

FILLE  VNIoyE  DE  lEAN  De' 

Land  Seigneur  de  ChapHlon  ,cJrd'YsABEAV  DE 
TinteniaC  fa  femme. 

IJ.  Ieanne  de  L a V a l Dame  de  Cli.ifhllon , d’Aubigné, 
Montfeur,  Oliucr.Tinteniac,  Bcchcrcl,  & autres  terrespof-  . 
fedecs  par  fes  perc  & mete,  eut  deux  maris.  Le  premier  fut 
tres-preux  & vaillant  Cneualicr  Bertrand  dv  Oves- 
C U N.DucdcTriftemarc&de  Molinc  en  Efpagnc,  Comte 
de  Longucuille,  Seigneur  de  Broon  & de  Sens,Conneftableiiw«*dtor 
de  France  ; lequel  efloit  filsaifnè  de  Robert  du  Guefelin  Chc-  a" 

ualier  Seigneur  de  Btoon,  & de  Icannc  Malemains  Dame 
deSensi&  auoit  efpoufc  en  premières  nopccsThicphamc[J“<“'' 
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Ragucncl  fille  de  Robert  RaguenclCheualier  Seigneur  de 
Chaftel-Oger,  & de  leanne  de  Dinan  Vicomtefle  de  la  Bel- 
licre.  Mais  il  ne  laiflà  aucuns  enfans  de  ces  deux  mariages, 
bien  qu’aucuns  aient  eferits  qu’il  eut  deux  filles  alliées  es 
Maifons  de  Montauban  & de  Lude.  Et  apres  fa  mort  arriuce 
le  XIII.  iour  de  luillet  mille  trois  cents  quatre-vingts,  1 E a N- 
NE  DS  L AV  A L fa  fécondé  femme,  qui  iouyr  depuis  de  la 
Comtede  Longueuille  fa  vie  durant  à tiltre  de  douaire,  fe 
remaria  en  fécondés  nopces  à G v y Xll.  Seigneur  de  Laual 
fonparentau  troifiefmedegré,fuiuantla  dilpenfe  obtenue 
du  Pape  1 an  mille  trois  cents  quatre-vingts  quatre , ainfi 
quacllc  défia  die  au  Liure  precedent.  Elle  fonda  auec  luy 
l’Eglilc  des  Frétés  Mineurs  de  Laual , & mourut  le  xxvii. 
iour  d O clobre  mille  quatre  cents  trente- trois. 


li.cvr  DS  L<tAV<^L  J.  Dr  NOM, 

(lieualier,  Seigneur  de  Loué,  de  Benajs , 

Brée  S.^ubin. 

Chapitre  III. 

ILeftoitfccondfilsd’ANDRE  DE  LAVALSeigncurdeClia- 
Ihllon,  & d'Ev  sTACHE  de  Ba  vss  ay  là  remme,  & eut 
en  panage  les  leigncuries  de  Love',  & de  Benays,  aufquellesil 
ioignit  d'ailleurs  celle  de  Brce  apres  la  mort  deMATHiEv  de 
La  VAL  fon  oncle.  L'an  mille  trois  cents  foixante  dix  le  Roy  Char- 
les V.  le  commiftauecl  E a n de  Laval  feigneur  de Chaftillon 
fon  frercjà  la  garde  des  chafteaux  de  Baufliiy  & de  Balon.  Et  quelque 
temps  apres  il  fonda  enl’Eglifede  Benays  quatre  Chanoines  régu- 
liers & vn  Nouice, tirez  de  FAbbayede  noftrc  Dame  de  la  Rcau  efio- 
cefedcPoitiers,dontrvnferoitPrieurCurédu  lieu.  Dequoyy  eut 
Lettres  expedic'es  le  xv.  iour  de  May  mille  trois  cents  foixante- 
dixhuit. 

Son  efpoufefut  Ieanhe  de  Pommerevx  Dame  heri- 
tierede  Pommeteux  Si  de  S.  Aubin,  auec  laquelle  il  vefeut  iufques 
àl’an mille  trois  cents  quatre-vingtsfu.  Car  il  décéda  lors  le  Mcr- 
credy  vu.  iour  de  luin,  & fut  inhume  dans  le  Chœur  de  l’Eglifc  de 
Benays,  foubs  vn  tombeau  efleué,  couuert  d’vne  table  de  cuiurc,  en- 
richie des  effigies  de  luy  & de  1 e a N N e de  Pommerevx  là 
femme,  laquelle  y gill  audi  .mais  fans  aucun  e date  de  fa  mort.  Leurs 
Armes  y font  pareillement  grauc'es.alfauoir  cft  celles  de  G vy  de 

Lava  l 
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Laval,  brifc'cs  au  franc  Quartier  de  l’EfcuITon  d’Euftachc  de  lovi'. 
Bouflay  famere,àdifferenceaefonfrcreaifnc,qui  porcoitpourbri- 
fcurcrEfcuflbn  de  Beaumont  le  Vicomte  :5e  celles  de  Pommereux 
compofeesdedixannelcts,dont  leblafonfcvoid  en  vne  vitre  op- 
pofite. 

ENFANS  DE  G^Y DE  LAVAL  SEIGNEVR 
deLoué  l.  dunom.ü’delEAHSi  DePommeREvx 
fd  femme. 

IJ.  Iban  DE  La VALCheualierSeigncur deLouCjdcBcnays, 

5e  de  Bre'e,  fut  marie  deux  fois.  Car  en  premières  nopces  il 
efpoufa  la  Dame  hcritierc  de  Beaupreau  furnommee  Cot- 
te RE  A venquelques  .Mémoires,  5ecnfccondes  Mahavd  £^777. 
LE  Vayer  Dame  de  la  Clarté,  de  Bretignolcs,  delà  FreC- ER. 
naye,6eduPlellis  Raffrc, fille  de  Icanlc  Vaycr,Cheualicr  Sei- 
gneur des melmes  terres, 5e  vcuuedeHardouin  Seigneur  de 
Maille, enTouraine,àcaufedelaquelleil  eut  le  bail  d'autre 
Hardouin  Seigneur  de  Maillé  mineur  d'âge  l’an  mille  Rois  1 j 9 5.' 
cents  quatre-vingts  douze.  Ce  quifembleauoirdonncfub- 
ietà  l'erreur  de  Pierre  le  Baud,  qui  luy  attribué  pour  troifief- 
me  femme  la  fille  du  Seigneur  a Vfage,veuue  <fu  Seigneur  de 
Maille.  Quoyquccefoitilnc  procréa  aucune  lignee.  Et  fe 
trouucqu’ilaugmentalafondationde  l'Eglifedc  Benaysde 
trois  Religieux  Prellres.  Portoitles  Armes  de  Laual  brifées 
de  l’Efeuflon  de  Beaumont  le  Vicomte  au  franc  quartier, 
ainfiqu'auoitfaicleande  Laual  Seigneur  de Chaftillon  fon 
onde. 


13.  Thibavdde  Laval  CheuâlicrSeigneur  de  S.  Aubin, 
fuccedaà  fon  frere  Iran  de  Laval  aux  Seigneuries  de 
Louc,deBenays,  5c  de  Btéc,  5c  continua  la  pofterité,  com- 
me fera  dit  cy-aptes. 

15.  G VY  DE  La  VAL  Cheualier  Seigneur  de  Pommereux,  ac-  , 

quift  de  Pierre  de  Vcndofmc  Cheualier  Seigneur  de  Segré 
trois  cents  liutes  de  rente  annuelle  fut  la  terre  de  Segrc  pat  cô- 
tracldupcnulcicfme  iourdeluinmillequatrecentsfcpt.Dc- 1407. 
uant  lequel  temps  il  auoit  prins  alliance  auec  Margveri- 
TE  Mâchefer  fille  vnique de  Geofroy  Mâchefer  Che-fjR. 
ualiet  Seigneur  de  la  Macheferriere , de  Monte|an  , 5c  de 
Bourjau.  Et  à caufe  d'elle  il  fe  qualifia  depuis  plus  ordinaire-  * 

mentScigneurde  Montejan,  comme  on  recueille  du  traité 
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HISTOIRE  DE  LA  MAISON 
de  mariage  d’A  N N B de  Lav  atauec  leandcMontfort, 
où  mention  eft  faite  de  luyfoubs  ce  tilcre.  Ellcauoit  cfpoufc 
en  premier  lit  lean  de  Landeuy  Chcualicr.don  t ne  luy  eftoiét 
demeurez  aucuns  enfans.  Et  citant  mortefansen  auoirnori 
plus  de  G VY  DE  LAVALfon  fécond  cfpoux  , Marie  Pc- 
pinc  luy  fuccedaqui  fut  coniointc  premièrement  aucc  Ican 
de  Landeuy  heritier  du  precedent,  puis  auec  lean  de  Fcfchal 
Chcualier,  Seigneur  de  Thurë.  Cependant  Gvy  de  La-- 
V A L fc  remaria  en  fécondes  nopccs  aucc  Catherine 
Tvrpin  fille  de  Lancelot  T utpin  Chcualier  Seigneur  de 
Criflë&deVihers.&deDEN YSE  de  Montmoren- 
C Y , par  contraët  palTé  l’an  mille  quatre  cents  vingt  & vn . 

En  fuite  dequoy  YolandRoync  deHicrufalcm&dc  Sicile, 
Duchcired'Anjou,remployaaufliaucc  Hardouin  Euefque 
d’Angers,  Ican  de  Craon  Scigncurdc  la  Sufc,Triftan  delà 
Iailtcfongrandmaiftred’Holtcl,& Ellicnne  Filîallrc  luge  ' J 
d’Anjou,pour  traiter  le  mariage  dcLouysRoy  de  Hicrula- 
km&  de  Sicile,  Duc  d’Anjou,  Comte  de  Prouencc,dcFor- 
qualquicr , & de  Piémont,  fon  fils,  aucc  Ifabcau  de  Bretagne 
fille aiOicc de  lean  DucdcBrctagnc  & de  leanne  de  France 
feurduRoy  Charles Vll.l’anmillcquatrcccnts  vingt-qua- 
tre. Maislctraitéquienauoit  cite  jade  longtcmpscommé- 
cé,  n’eut  point  de  lieu , ains  lamcfmc  Ifabcau  cfpoufa  depuis 
Gvy  XIIlI.SeigncurdeLaual&  de  Vitre',  EtquantàGvY 
DE  LAVALScigneurdcPommereux.ilmourutfans  lignée 
l’an  mille  quatre  cents  trente,  lailTant  vcuue  C A T H E R I N E 
T vRPiN  fafccondcfcmmc,quifoubsccttequalitéfiftpar- 
tage  aucc  AnthoineTurpin  Chcualier,  Seigneur  deCrifle  &: 
de  Vihets,  fon  frcre,l’an  mille  quatre  cents  trente  & vn.  Puis 
elle  conuola  en  fécondés  nopccs  auec  Guy  Seigneur  de  la 
Rocheguyon,  duquel  elle  eut  Marie  hcritierc  de  la  Roche-  , 

guyon  mariée  en  premier  lit  à Michel  Seigneur  d’ElIoutcuil- 
Ic,  &endeuxiefineà  Bertin  de  Silly.  Ce  Seigneur  de  Pom- 
mereux  portoit  de  Laual,au  franc  quartier  d’or  à lacroix  an- 
crccdeguculle,  qui  eft  l’EfcuITon  des  Armes  dcBaulEiy  , à 
vnebordure  delàblc. 


QvBLciYBs  Memoircsadioullenticy  vn  quatricfmc  filsappcl- 
léANTMOiNE  DE  L AV  A L Seigneur  du  Boisdauphir, , pcrc  dc 
Ibanne  de  LAvALDamcduBoifdaupliinraariccàlcanPoin- 
teau  Seigneur  de  la  Puintclicrc,  d’où  vint  icanne  Pointeau  Dame 
delà  Pointelierc  Sc  du  Boifdaupliin  coniointc  aucc  I can  Scigncurdc 
Maimbicr, quicutd’cllcA  N N E de  MAiMBiERDameduBoif- 
dauphinfemmede  Thiba vD  de  LAVAl.Scigncurdcfainc.^u- 

bin. 
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bin.  Mais  leccmps  & Ictrop  grand  nombre  de  degrez  yrcfiftcnt.  love-. 

En  ce mcfme temps viuoitP III LIPPE  de  Laval,  Capitai- 
ne du  chafteau  d'argen  ton  pour  Guy  Seigneur  du  lieu  l’an  mille  trois 
cents  quatre-^ngts  neufi  parauenturc  frerenaturcldcs  precedents. 
Aui'quelsilyaauili  des  Mémoires  qui  donnent  quelques  feurs,dont 
l’vnepeutbicnauoircftc  Ydoine  de  Lava  l maiice  à Iean 
DE  R O c H E c H O V A K T,de  la  Branche  des  Seigneurs  de  Charrots 
& du  Bourdet. 


iS-THI  B y^VD  DE  LAVAL  CHEVA- 
liei.  Seigneur  de  Loué , de famt  nAubin  , Benajs , 

Confeiiler  (f  ChambellAn  du  7{oji  Ch  Arles  VI. 

C H A P I T R E IV.  ; 

CETHlBAvDdeuziefmefîlsdeGvY  DE  LAVALl.dunom 
Sirede Loué, &delEANNE  de  Pommerevx fon efpou- 
fe,fut  premièrement  Seigneur  de  (âint  Aubin  ; puis  il  fucceda  i 1 ean 
DE  Lava  L fonfrere,  aux  terres  de  Loue  & de  Benays.  L’an  mille 
trois ccts quatre  vingtsquatreilafliltaautraitcdemariagcde  G vy  1 58  4. 
XII.  SeigneutdcLaualaucclEAN  N E de  LAVALDamedeCha- 
ftillon  & deTinteniac.  Et  quelque  temps  apres  il  défendit  la  ville  & 
le  chafteau  de  Montfort  pour  Anne  Dame  de  Laual  & fon  fils  ,',(â  Hif. 
Gvy  XI' II.  du  nom,  contre  Charlesde  Montfort  oncle  paternel 
dumerme  Gvy,  lequel  tint  longuement  cette  place  afliegcc.  11  fer- 
ait auftî  le  Roy  Charles  Vf  qui  le  fift  fon  Chambellan  ,&foubscet- 
Cequalite'achetadeluy  trois  cents  quarante  deux  liures  dix  fols  de 
Rntecïu'ilprcnoitfurleThrcfordefaMajeftc,  pour  le  pris  de  deux 
mille  deux  cents  efeus  d’or,  par  Lettres  paffccsa  Paris  Icxxiii.  iour 
dcDcccmbrcmijlequatrecents.  En  fuite  dequoy  T hibavd  euti4oo.’ 
diuers  proce's  au  Parlement  contre  G VY  DE  Laval  Seigneur  de 
Pommeteux  fon  frère,  es  années  mille  quatre  cents  huit,  &c  qua-  1 4x4^ 
tte  cents  vingt-quatre. 

Il  contraiâamariageauec  Ieanne  de  Maille' fille aifnee 
de  Pean  de  Maillé  Cheualier  Seigneur  de  Brezéen  Aniou  & de  faint 
Georges  du  Bois,  laquelle  cftoit  veuue  & tutrice  de  leurs  enfans  l’an  ^ 
mille  quatre  cents  trente  trois.  Apreslamortdelcan  de  Laual  fon 
frère  aifne , il  quitta  la  brifcurc  l’Efcuftbn  de  Baulfay , qu’auoit 
porté  fon  pcrc,pour  prendre  celle  de  l’EfculTon  de  Beaumont  le  V i- 
comte. 

gucuJlci. 


éOO 


HISTOIRE  DE  LA  MAISON 


ENFANS  DE  THJBAVD  DE  LAl^AL  SEL 
■ gntur  ie  Loiù , iy  de  Ieanne  de  Maille' 
fa  femme.  ^ 

14.  Gvy  de  Laval  IL  du  nom  Seigneur  de  Loue,  de  Be- 
naySjlaFaigne , 8c  Marcillc,  aura  fon  Chapitre  particulier 
cy-defloubs. 

14.  Thibavd  de  L a val  Seigneur  de  faine  Aubin  donna 
commencement  à la  Branche  aes  Seigneurs  du  Boisdauphin, 
qui  fera  deferiteau  X.  Liure  de  cette  Hiftoire,  Partie  II. 

14.  Ieande  Laval  Seigneur  de  Brcelairtiaufllpofteri  te', 
cjuc  ic  dcduiray  apres  celle  de  Thibavd  de  Laval 
Ion  frété. 


xvRPiN.  >4-  Anne  de  Laval  fut  coniointe  auec  Gvy  Tvrpin 
' Cheualier,  & luy  porta  en  mariage  la  terre  delaBafeque  en- 
aletStsi  tfautres, de  laquelle  il  bailla  dénombrement  comme  mary 

jçBucut  ^ Dame,lcxxiii.  lour  de  Feuricr  mille  qua- 

tre cents  vingt-neuf. 
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LIERS. 

De  j;iJeul* 
In  a crois 
cjuiotcl'uni' 
]c\ . CM]  an* 
i;rniiuei 
d'ot. 


14.  Ieanne  de  Lava  l maric'e  à G villavmi  III.  du 
nom  Seigneur  de  Covrceliers,  eut  trois  filles  de 
luy, dont!  vneelpoufa  N. ..  de  Fclchal  Seigneur  de  Thuré 
fumantvne  ancienne genealogie de  la  Maifon  dcLaual. 

14.  Marie  DE  La  val  , qu’aucuns  pat  erreur  font  fille  de 
Rene  de  LAvALScigneurdcRaiz&dela  Sufe  , & feur 
de  I E AN  N E Dame  de  Raiz  alliée  à François  deChauuigny 
Seigneur  de  Chafte.iuroux  , fut  femme  de  Pierre  de 
Champagne  Cheualier  de  l’Ordre  duCtoilIant,  Sei- 

fneut  de  Coulanes,  de  Vaucelles , & de  Rauault,  fils  de  Ican 
c Champagne  Cheualier  Seigneur  des  mefmes  lieux,  & 
d'Ambroife  de  Craon  .-ainfi  quetefmoigncvnc  Généalogie 
delà  Maifon  de  Champagne. 


Quelques  Mémoires  mettent  icy  au  lieu  dcTHiBAVDDE  La- 
va L Seigneurdc  faintAubin  , vn  autre  Th  ib  a vu  de  Laval 
Seigneur  de  Forges , de  la  Roufllcre,  & des  T oufehes,  auquel  ils 
donnent pourenfansLovys  de  Laval  Seigneur  de  Forgesôc 
dclaRouirieredecedcfanslignce,8c  Iean NE  de  LAVALmaricc 

à Guil- 
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àGuillaumcCornilbu  Seigneur  de  la  Vieuedurt.  Mais  fi  cela  cft,  il  lovr 
faut  qu'il  y ait  eu  en  mefme  temps  deux  T h i h a v d s fils  de  T h i- 
BAVDDE  Laval  Seigneur  de  Loue.  Car  le  Seigneur  de  faint 
Aubin  n'clloit  filsde  G v y Il.Seigneurde  Loué,  comme  portenc 
les  mefmcs  Mcmoires.ains  fon  frété  puifiié. 


14..GVT  DE  LAVAL  IL  DV  NOM,  SEI- 
gneur  de  Loue,  de  Benays  , Montfahert , U Faigne,  Çÿ 
Marallé,  Cheualier  detOrdredu  R oj  de  Sicile, grand  V e- 
neur  (^^and  Chambellan  de  fa  Majejié  ,^fonGouuer- 
neur  Senefchal  au  fajs  d'Anjou. 

Chapitre  V. 


AV  commencementilferuitle  Roy  Charles  VU.  qui  lepour- 

ueutd’vn  Ellat  de  Chambellan  en  (à  Maifon  l'an  mille  quatre  1 43 
cents  trente- fix.  Mais  depuis  il  fe  mift  à la  fuite  de  René  Roy  de 
Hicrulalcm  & de  Sicile , Dued'Anjou , de  Bar,  & de  Lorraine,Com- 
tc  de  Ptouencc , de  Forqualquier,  & de  Piémont , qui  l'honora  fiic- 
cefliuement  deplufieurs  autres  grandes  charges  & dignitcz.  Car  cô- 
Cdcrantlcs louables  & tres-recommandables  feruiccs  que  ce  G v y 
SE  Laval  Seigneur  de  Loué  fon  Confeiller  & Chambellan  luy 
£ùfoit  refidant  continuellement  prés  de  fa  perfonne,  & voyant  par 
apericnce  fon  fcns,indullne,&:fuffi{ancc  en  l’art  de  V cnerie,il  l’efla- 
UitS;  ordonna  premièrement  fon  grand  Veneur  en  fes  pays  d'An- 
jou,de  Barrois,  Lorraine  Sc  Prouence;  pat  Lettres  expédiées  au  châ- 
teau (T  .Angers  levi.  iour  de  Décembre  mille  quatre  cents  quaran-  < 4 4 I- 
îe-ciiiq.  T rois  ans  apres  ayant  inftitué  l'Ordre  duCroilfant,  pour  y 
affocicr  certain  nombre  de  Cheualiers,  il  Icchoifitpoureftre  vnd'i-  , . , g 
ceux  le  XVI . iour  de  Mars.  Luy  donna  l’office  de  fon  prem  iet  & grand 
Châbellan  vaquant  parla  mort  du  Seigneur  de  Beauuau,l’an  mille  i ^ 6l. 
quatre  cents  foixante-deux.  Et  depuis  le  fift  Maiftre  de  fes  Eaux  & 

Forefts.  Brcfl’Eftat  deSenefchal  defespays&Duchéd’Anjou,quc 
ttuoi  t & exerçoi  1 1 ean  de  Lorraine  fon  coufin , cftan  t venu  à vaquer 
parlcdcccsd’iccluyranmillcquatrcccntsfoixantcdouzc,illcluyo-  ’ 4 7 
âroya  encore  pour  plus  ample  tecognoillàncc  de  fes  mérités  , le 
XXIV.  iour  de  Feutier. 

Ce  Seigneur  de  Loué  efpoufa  Ch  A RLO  TTE  de  Sainte 

Ma  VR  E fille  dclcandcfaintc MaureCheualicr,ComtedeBcnon,  sainte 
SeigneurdcMontgauguier&dc  Neellc,  & delcanne  des  Roches  mavxb. 
hcriticre  de  lean  & de  Béraud  des  Roches  fes  frères , cous  enfans  de  eccamii 

G„  «II.  d'tf- 
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Ican  des  Roches  Cheualicr  Seigneur  des  Roches  & de  U Faigne  * 
Baron  dcIaHaycen  Anjou,  & dcicannc  de  Beaupreau  la  femme. 
Lai^uelle  Charlotte  defainte  Maure  elfoit  demeurée  icuneauec  Icî 
de  laintc  Maure  fon  frère  en  la  tutele  d'Arnaud  de  fainte  Maure 
Chcualier  Seigneur  de  Pufac,  qui  au  nom  d'eux  fift  le  vingt  hui- 
tiefmc  iour  d'Auril  mille  quatre  cents  vingt-cinq  les  ferments  de 
feaute  ligedeusàla  Roync  de  Sicile,  Se  au  Roy  fon  fils,  pour  rai- 
fondela  terre  & appartenances  de  Brin  fur  Autyon  tenue  d'eux  au 
regard  du  chafteau  d'Angers,  & des  terres  de  larze  ic  Longue  au 
regard  du  ch.iRcaudeBauge,  ic  dclatertedela  Faigneau  regard  du 
chalIcauduLoir.  Maisincontinent  que  la mcfme  Charlotte 
eut  attaint  l'âge  capable  du  mariage,  elle  fut  donnée  pour  elpoulc 
à no(f  re  Gvy  de  Laval,  auquel  elle  apporta  en  doc  la  S ci- 
gn curie  de  la  F a i c n e entr'autres  héritages.  Et  depuis  elle  fucce-, 
da  aufli  à Marie  de  fainte  Maure  fa  tante  decedée  fans  enfans  de 
Pierre  de  RochctoufrcChcualicr  fon  mary. 

G(VY  de  LAVALmourutlcxii.ioutde  Décembre  mille  qua- 
tre cents  quatre-vingts  quatre  , i:  fut  enterré  dedans  l'Eglifc  de 
Benaysloubs  vne  tombe  cllcuée,  fur  laquelle  fe  voycnc  fes  Armes 
brifccs  au  premier  quartier  de  celles  de  Beaumont  le  Vicomte. 
Charlotte  DE  sainte  Mavre  làfemmey  receut  auIGIc- 
pulcuccauccluy, chant  decedée  le pcnulticlinc iour  d'Aoufl  mille 
ccccLxxxv.Ét  fur  la  mcfme  combe  font  grauées  les  Armes  quel- 
le porcoit  : fçauoir  ch  cfcartclé,au  prcmicrdclàintc  Maure, aufe- 
cond  de  Flandres,  au  ttoificfme  dciaHaye,auquacrielmcdcs  Ro- 
ches , fur  le  tout  d' A mboil'c,  efcartclé  dedeux  léopards. 


ENFjiNS  DE  GVY  DE  LAVJL  II.  DV 
nomSeigneurde  Loué,  Crie  Ch  AK  LOT  r s DE  sain- 
te Ma\KZ  fx  femme. 


André' DE  Laval  premier  hls  mourut  dcuancperc  & 'v 
mere,  fansauoir  ehé  marié. 


Gilles  de  Laval  fût  premièrement  Vicaire  general 
de  Philippe  de  Luxembourg  Euefque  du  Mans , durant  fon 
abfçnce  hors  de  fon  diocele.  Puis  l'an  mille  quatre  cents 
foixantc  dix-huit  il  obtint  ptooiflon  de  l'Euclché  de  Sces 
par  le  moyen  de  Ican  de  Daillon  Seigneur  du  Lude  fon 
beau  frère.  A raifondequoy  il  eut  depuis  vn  grand  procès 
tant  au  Parlement , ^'au  grand  Confcil  du  Koy , contre 
Ehienne  Goupillon  loy  dilantEucfquedumcfmcEucfciîé. 
Maisà  la  En  apres  pluueurs  procedures  la  pohcilion  paifl- 
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blc  luy  en  demeura.  Il  céda  fon  droit  d’aioc'efle  à P l e R-  J- ° v t. 
RE  DE  Laval  fon  frète  puilhc  l’an  mille  quatre  cents 
quatre-vingts  deux  , du  confentement  de  Gv  Y de  La- 
va l & de  C h ar  lotte  DE  Sainte  MayreIcuis 
pere  & mere,  qui  luy  donnèrent  les  terres  & Seigneuries 
de  Montfabert , de  la  Macheferriere  prés  de  Bcaurort,  & 
du  Paruis  en  la  BaronniedeCraonidont  les  deux  dernieres 
deuoient  luy  appartenir  comme  au  premier  ne  par  ordon- 
nance dcleurs predeccircurs.il  mourut  l'an  mille  cinq  cents 
& vn. 

15.  Pierre  de  La  val  Chcualier  Seigneur  dcLoué.deBc- 
nays,  & autres  terres,  continua  la  ligne  ailhee. 

15.  Rene'de  Lava  l eut  en  partage  la  tctrc,Scigncurie,  & 
ChaftclleniedelaFaigneanifeaupaysdu  Mainc,&  lift  Bran- 
che particulière  qui  fera  rapporcéeau  Liurc  X.dc  cette  Hi- 
ftoire.  Partie  1. 

15.  François  de  Laval  Cheualier  fut  Seigneur  de  Mar- 

cillc  & dcSaumouiray,ôe  elpoufaen  premières  nopces  C a-  - 
theRine  de  Batarnay,  appclle'e  Fr  anço  isEen  N*  y, 
quelques  Mémoires,  de  laquelle  il  n'eut  point  d'enfans  : bien 
qu’aucuns luydonnentvnnls  nommé  lEA N de  Laval 
Seigneur  de  Marcillcapres  luy  ,m.aisdecedc  fans  lignée.  En  ■ 

fccondesnopccsilreprintallianceauccMARiE  DE  Rons-sart. 
sart  lîlled  Oliuicr  de  Ronlfart  Seigneur  delà  PolTonnicrc 
&;  de  leanned’lllicrs.ée  feur  de  Louysde  Ronlfart  Cheualier 
Seigneur  de  la  Poifonniere  & de  la  Chapelle  langaim,  Con- 
fciltcrie  Maiflred'HoftclduRoy.-laquellecIlant  demeurée 
veuuedeluy  peuapres  l’an  mille  cinq  cents  trente,  fe  remaria 
à Bernardin  Seigneur  de  Marcé  & du  T attre  1 1 fut  inhumé  en 
l'EglifcdcBcnaysauecCATHERiN  E de  BATARNAvfa 
première  efpoufe.cn  vne  Chapelle  qui  aefté  ruinée  durant  les 
premiers  troubles. Pottoit  pour  brifeurevne  bordure  defa- 
dIc  chargée  de  befans  d’argent. 

13.  Mar  ie  de  L av ALaifnccdesfillescfpoufaranmillcquatrc Bail."’ 
cents  cinquante-neuf  Iean  de  Daillon  Seigneur  du  lo  n. 
Ludc,lequelayantelténourry  auecleRoy  Louys  X I.  gai-  Daiaràu 
gna  tellement  les  bonnes  grâces  de  ce  Prince,  qu'il  l'eflcua  à 
de  grands  honneurs.  CarillelîllfuccelTiuemct  Gentilhom- 
me defa  Chambre,  Capitaine  de  fa  Porte,  & Gouuerncur 
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des  pays  d’Alençon , du  Perche,  d’Anhois , Sc  de  Dauphiné. 

L'an  mille  trois  cents  foixan ce  dix-huitil  cutprocés.acaulc 
dcMARiE  DE  Lav ALÙfemmcjContrcCharlcsdefiintc 
Maure  ComtedeNeelle,  pour  le  payement  de  trois  cents  li- 
uresde  rentcannucllequipouuoient  appartenirà  feu  G v y 
DE  L A V AL  Seigneur  de  Loue',  3c  à Charlotte  de fainte 
Maurefon  efpoulc,  par  partage  fait  auec  lean  de  fainte  Mau- 
re frered’icelIe&pereduComte  Charles,  en  tous  les  biens 
& terres  de  défunts  leurs  pere&raere,Iîtuczaupays  de  Frî- 
ce, Bailliage  deV  erraandois,  & ai  Heurs.  Mais  deux  ans  apres 
ilinourucaRounillon,laiiraneladiteM ARiE  DE  Lava  Le, 
vcuue,  & mere  de  quelques  enfans,  don  t elle  eut  la  garde  iu  t ^ ' j 
quesàTanmillequatrecenrs  quatre-vingts  huit,  quelle  de:-  y./ 
céda.  Etapres  fa  mortils  paflerenten  la  tutelle  de  P i £ R R £ 

DE  Laval  SeigneurdeLoucleuroncle,  ainfiquetcfmoi-’’** 
gnentdiuers  Arrclls  du  Parlement.  L'vn  d'iceux  Fut  laques 
Je  DailUn  Cheualier  Seigneur  du  Lude,  de  Sautere,  & de 
Launay-Gobin,  Senefchal  d'Anjou, quis’alliaà  Icaiinc  Da- 
med'llliers  lies  autres  Loi^yê&: /canne  de  Dailloti. 


Da-i^^ 


Lovysb  de  LAvALfiit  mariceàlEAN-LovYs  DH, 
Bovlliers  Vicomte  de  Demont,  Seigneur  de  Ccntal,^ 
fllsde  Louys  deBoulliers  Vicomtede  Demont  Si  de  Rcilla- 
ne.  Seigneur  de  Cental.&d’EleonordeSaluccs,  lequel  eut 
d'elle  fept  hls  & trois  hiles,  & iîllfon  teHament  au  mois  d'O- 
éfobrel'an  mille  quatre  cents  foixante- quinze. 


Hardovine  de  Laval coniointe auec  Iaqves  db 
Bb  avv  AV  Cheualier  Seigneur  de  Tigne'&deTcrué.troi- 
rtefmelîlsde  Bertrand  de  Beauuau  Baron  de  Precigny,  & de 
Françoife  de  Btezé  là  fécondé  femme , n’eut  aucuns  enfans 
de  luy  : & fiit  là  fuccelTion  recueillie  par  Charles  de  Beauuau  ^ 
fon  ftere.  ’ 


N...  DE  Laval  femme  du  SeigneurdelaNouc. 


Ieannedb  Laval  Abbeffe  d’ElHual  en  Charme,  de  la- 
quelle fe  trouue  mention  au  procès  verbal  de  la  Couftume  du 
Maine  faid'an  millecinq  cents  huit. 


15-  pierre 
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LOVE". 

ij.TIERRE  DE  L<iAU'zAL  CHEVALIER, 
Seigneur  de  Loué , de  BenAjs,  Montfibert, 

’BreJfuire , q’c. 

Chapitre  VI. 

En  faucur  dcl’alliancccjucccSdgncurprim  .lucc  P hilippe  beav. 

DE  Be  A VMo  N T fillcaifncc& principale  hcriticrc  de  laques 
de  Bcaiimonc  Cheualier  Seigneur  de  Brefluire.dc  la  Motre  làinre 
Hcraye,la  RocherufEn,  Lezay , & la  Haye  en  Touraine , Sencfchal 
dePoitou,  Scdelcanne  de  Rochechouarr,  CiLl-rs  de  L av  al 
Eucfque  de  Scesfon  frere  aifné  luv  céda  & dclaill’a  fon  droit  d'ai- 

— * ' , |>agoct4Ti» 

neefle.  Moycnnam  quov  G V Y de  Laval  Scicncur  de  Loue  &««*«  Je 
Charlotte  de  sainte  Ma  vre  leurs  pcte&mcrc  donne- „a„gc„r. 
rent  au  mcfme  Euefque  la  terre  & feigneurie  de  Montlabett  ou 
Moiflaubert.aucc celles  de  la Machcfcrrierc  & du  Paruis,dont  les 
deux  detnieres  deuoient  diteâemcnt  luy  appartenir  en  auantage 
comme  au  premier  ne',  par  ordonnance  & conlHrution  de  leurs  pte- 
dccclTcurs.  A la  cha^e  qu’aprrs  fon  deccs  elles  rctourneroient  à 
Pierre  de  La  val,  quipourlorsneprcnoirquclaqualitcdc 
Seigneur  de  Marcillé,  comme  enfeignentles  Lettres  fur  ce  palTces  à 
Saumurlcxiv.iourdeDecembtemillc  quatre  ccntsquatre-vingts  1481: 
deux.  Maisdepuisfuiuantcc'taccotdilfucccdaàGvY  de  Laval 
fonpcreauxfeigneuriesde  Loue',  de  Benavs,&  autresi&àG  i lle  s 
DE  Laval  Ion  frété  en  celles  de  Montlabcrt,la  Macheferticre,  & 
le  Paruis. 

Lan  mille  quatre  cents  quatre-vingts  huit  il  fut  donne  pour  i 488. 
tuteurauxenfans  de  Marie  de  La  val  fa  feur,  Sc  de  lean  de 
Daillon  Seigneur  de  Lude.  Et  trois  ansapres  il  alliftaaumariagc  de  i 4 9 i. 
laques  de  Daillon  aifné  d'iceux  auec  leanne  d’illiers  fille  aifnée  & 
heritietc  principale  de  Ican  Seigneur  & Baron  d’illiers  & duChefne 
, doré, & de  Marguerite  de  Sourches.  Il  eut  aufli  la  garde  auec  Fran- 
çois DE  Laval  fonfTcre.deFrançoifedcMaillémincured’ans 
fille  de  François  de  Maillé  Cheualier,  qui  auoit  eu  pour  pere  feu 
Hardouin  Seigneur  de  Maillé,  & pour  frète  ailhé  feu  laques  de 
Maillé, duquel  il  eftoit demeuré heritier, commefon apprend d'v- 
nc  Enquefte  iugée  au  Parlement  l'an  mille  quatre  cents  quatre-  ,499. 
vingtsdix-neuh  Son  Epitaphe,  qui  fevoid  en  vers  François  dedans  > 

l'Eglifc de Benays, contient  qu’il  vefcutquatre-vingtsans,pcndant 
Icfquelsil  ne  iura  iamais  autrement  que  Fai  s vevaDiev,&  i' 
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lovt'  rnourutlcdix-huitieCnciourd’0£IobtcfcftcdeS.  Luc  mille  cinq 
' 5^  cents  vingt-huit,  ayant  cfte'  ptes  de  cinquante  ansauecP  hilippe 

DE  BBAVMONTlà  femme , qui  eftoit  dccedc'e  trois  ans  dcuant 
luy.  Ilptint  les  Armes  plaines  deLaual,  corame'àluy  efchcucs  par 
l'extin<àion  delà  ligne mafculine  des  Seigneurs  deLaual  aifnez  de 
cette  famille,  qui  faillit  à A N n e Dame.&  Comteflede  Laual  dc- 
ccde'el’an  m.cccclxiv. 

ENFJNS  DE  ‘PIERRE  DE  LAW'AL 
Seigneur  de  Loué,  eÿ- de  Philippe  de 
B £ A V M O N T yi  yènime. 

t&,'  Gilles  de  Lava lI.  du  nom  Cheualier, Seigneur  de 
Loue,  de  BrelTuire,  Maillé,  la  Motte  faintc  Herayc , la  Haye. 
& Pontchalf  eau , duquel  fera  parle  plus  amplement  au  Cha- 
pitre prochain. 

lé.  G vY  DE  Laval  Cheualier  Seigneur  de  Lezay,  lailTa  li- 
gnée, qui  fera  déduite  en  la  1 1 . Partie  de  ce  Liure,  apres  celle 
de  Gilles  de  La  val  fon  frère  aifné. 


DV  SEL. 
lAY. 
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16.  François  de  Laval  Abbé  de  Clermont. 

lé.  Marqvise  de  LAvALefpoufa  Rene'  dv  Bellay 
Cheualier,  Seigneur  de  la  Lande  & de  la  Foreft  fur  Scure, 
duquel  elle  eftoit  veuue  l’an  mille  cinq  cents  trente  & vn.  Le 
Roy  Louys  XI.  l'auoit  voulu  marier  auec  Gvy  Goyoh 
Seigneur  de  Thorigny  fon  Confeillcr  & Chambellan , fils 
de  Bertrand  Goyon  Cheualier  Seigneur  de  Matignon,  &: 
Baron  de  Thorigny  en  Normandie  : comme  l’on  void  par 
Lettres  quefaMajefté  enefcriuità  M ari  E D e L ava  l Da- 
me du  Ludeila  priant  que  cette  alliancefeconcluft,  & qu’il 
leur  feroit  tant  de  biens  à l’vn  fie  à l’autre,  qu’ils  en  dcincu- 
reroientcontens.  Mais  fi  ellefaccomplit,  la  mcfmcM  a r- 
Qv  I s s eut  deux  maris.  Carileft  certain  qu’elle  fut  aufli  con- 
jointe auec  Rene'dv  Bellay,  auquel  elle  procréa 
entre  autres  enfans  laques  du  Beüay  Seigneur  de  la  Forcll  & 
de  Commequiers,  Gouuemcur  d’Anjou,  Eufiache  du  BetUy 
Euefquedc  Paris,  &/r.innedi<  Bellay  alliée  en  premières  no- 
pccs  auec  T riftan  de Chaftillon  Seigneur  d’Argenton,  puis 
auec  Charles  du  Boufehet  Seigneur  du  Puigrcfficr. 

lé.  Hardovine  DE  Laval  femme  d’EDMOND  de 

Fon- 


Digitized  by  Google 


DE  MONTMORENCY,  LIVRE  IX.  607 

Fohseqves  Clicualier  Bâton  de  Surgcrcs,  fils  dcRodc-  tovo’- 

ricdc  Fonl'equcs  Chcualicr  Efpagnol , & de  Louyfc  de  Cler- 

mont  heritierc de  la  Baronnie  de  Surgeres,cut  deluy  deux  ' 
fils.alTauoir  Rene  deFonfeques  Baron  de  Surgcrcs,  & lean  de  ^ 
Fonfetjues  Eucfque  de  Tulles.  Rene'  de  F O n s e qv  e s 
fut  marie  deux  fois,  l'vneàRctKc  de  Partenay  delà  MaifonJ"»”  s- 
de  Soubirc,l’autrcà  Anne  de  CoITe  leur  de  C harles  Comte  de  CBfuJlct  CO 
Cofle,  Marcfchal  de  France,  de  laquelle  luy  nafquircnt  Char- 
les  de  Fonfeauesjôc  Helene  dite  de  Surgeres  cclebrce  pat  les  vers 
dePierredeRonfard.  Charles  de  FoNSEQvEsChc-*"'- 
ualier  de  l'Ordre  du  Roy,  Confeiller  en  les  Confeils  d'Eftat 
&priué.  Capitaine  de  cinquante  hommes  d’armes  de  fes  or- 
donnances, Baron  de  Surgcrc$,erpou(a  en  premières  nopccs 
Françoife  du  Boufehet  fille  de  Lancelot  du  Boufehet  Sei- 
gneur de  fainte  Gemme,  puis  Efther  Chabot  fille  de  Charles 
Chabot  Seigneur  de  fainre  Foy  ,de  laquelle  il  a laiflc  deux 
fillesaflàuoirHfloif  de  FoM/è^wer  mariée  l’an  M.  DC.  à Ifaac 
dclaRÔchcfoucautBarondc  Monccndrc,&  Diane  deFon- 
feques  conjointe  l’an  mille  (ïx  cents  quatre  auec  1 ean  Chalfai- 
gnerCheualier  Seigneur  de  la  Rochepofay,  Baron  dcPruil- 
Ty , Malleual  Sc  ToufTou,  Gouuerncur  de  la  haute  & balle 
Marche, frère  de  Henry- Louys  ChaRaignei  Seigneur  d'A- 
bain  à prefent  Eucfquc  de  Poitiers. 


iS.  GILLES  De  LAVAL  I.  DV  NOM 

(heutdier , Seigneur  de  Loué  de  Benays  ,’Baronde‘Bref- 
frire,  de  Mutilé,  Rochecorhon,  U Haye  en  Touraine,  la 
S Motte Jainte  Heraye,(ÿTorttchafieau,Vicomtede Broce. 

Ch  apitrh  VII. 

^ T L efpoufa  l’anmillecinq  cents,ou  enuiron,  Fran  çoisE  DB1500. 
JL.  Maille'  fille  aifnéc  & heritiere  principale  de  Fpuiçois  de  — 
Maille'  Cheualier,  Baron  des  Baronnies  de  Maillé,de  Rochecorbon, 
la  Haye  en  Touraine,  la  Motte  fainte  Heraye,  Pontchafteau, 
comte  deTouts  & de  Broce,& de  Marguerite  de  RoRan  fâ  femme.  <it  <. 
Lequel  François  cftoit  fils  de  Hardouin  Seigneur  de  Maillé,  de  Ro-  ï™ 
chccorbon,  la  Haye,  & autres  terres,  & d’Anthoinette  de  Chauui- 
gny  Vicomtefle  de  Broce,  & auoit  fuccedé  à laques  de  Maille  fon 
frcrcaifiicmortfansenfans.  Lamcfme  pRAKçoiSEauoitvnefeut 
puifhcc  nommceaulE  Ftançoife  de  Maillé,  qui  fut  coniointe  auec 
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François  de  Batamay  Baron  du  Bouchage  & d'Authon , & eue  en  t 
partage  la  VicomtédeTours,auec  les  terres  de  Ruillé  & delà  Fer-  4 
nere,  pour  la  garantie  defquclles  fc  meut  procès  entre  fon  mary  & j 
Gilles  oe  Laval  Seigneur  de  Loué  l'an  mille  cinq  cents  qua-  jj 
totze.  B 

Ce  Seigneur  de  Loué  & Fr  AN  ço  isB  de  Maille' fon  ef-  * 
poufeviuoient  encore  cnfemblementl'an  mille  dnq  cents  trente-  ' 
quatre.  Mais  peuapresFrançoife  de  Maillé  dlanc  decedée,il  fe  rc- 
mariaàRENfc'E  BARLoT,ouBARioT,quilcruruefcut,&iouyf- 
foitparvfufruitdelaRaronnicdelaMottelainte  Herayccs  années  i 
mille  cinq  cents  cinquante  deux  Sc  cinquante-neuf.  | 

ENFyiNS  DE  GILLES  DE  LAI^JL 

I.  du  nom  Seigneur  de  Loué,  {ydeFRANçOiss  ,ij 

DE  MAlLLE'yi  femme.  H 

17.  Rene'De  La V AL  I.  du  nom  Cheualier,BarondcBref-  1 
fuire,  de  Maillé,  & la  Motte  làintcHcrayc,  V icomte  de  Bro-  ‘v 
ce , aura  fon  clogc  cy-apres.  ‘ 

17.  Gille  s DE  La  VAL  Il.dunom.premiereracncSeigncur  J 
de  la  Haye  & de  Rochecorbon , puis  de  Loué,  de  Mailie,  J 
Bre(Tuirc,Benays,&  autres  tcrrcs,continualalignéc.  ■ 

17.  Anne  de  LAVALfutmariéeàPHiLippE  de  Cham-  | 
SES  BarondeMontforcau,duPetitchafteau,&delaGreuc,  | 
Seigneur  du  Lyon  d'Angers  Sc  de  Chalain , fils  de  Ican  de  \1j 
Cliambes  Baron  de  Montforeau,  & de  Marie  de  Chalbeauüi  ' . 
brient.  Et  par  le  traité  de  fon  mariage  accorde  le  xvm.  iour 
de  lanuiermillecinq  cenrs  trente,  Gilles  de  Laval^ 
Seigneur  de  Loué, Baron  de  BrelTuire,  Maillé, la  Haye,  ief  * 
Pontchafleau,&FR ANçoiSE  de  MAiLLE',fcspcrcic'^ 
mere,promirentdeluybaillercndotles  terres  du  Percer  de 
PregaUe,de  Mazieres  en  la  paroilfe  du  Lyon  d'Angers , Blâ- 
dannay  en  laparoilTcdeS.  Manin  duBois,  bPreflonnicre 
en  la  paroiife  dcMonftreuilfurMayne,&:Grigné  en  la  pa- 
roilTede  Neuuille, aueela Baronnie  de Pontenafteau  tenue 
duchafieau  de  Nantes,  racheptable  de  vingt-cinq  mille  li- 
ures. A quoy  furent prefents  Guy  Comtede Laual&  de  Môt- 
fort,Gouucrneuric  Lieutenant  general  pour  le  Roy  en  Bre- 
tagne,FrançoisdcVendofmeVidaniedcCliartrcs,Princc  1 
de  Chabanais,  lean  de  Bueil  Comte  de  Sanccrtc,  François  de  'i 

■ Batarnay  Seigneur  du  Bouchage.laquesdeDaillon  Baron  du  : 

Lude 
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LudcjScncfchal  d'Anjou,  Ican  dcDaillon  Baron  d’illicrs,  love'. 
Louys  d'Ertiflâc  Seigneur  dudit  lieu,  lacjuesTurpin  Baron 
de  Vihers,  Edmond  dcFonfequesBaron  de  Surgcrcs,  Phi- 
lippeAbbc de Bourgueil, François  du  Bellay  Seigneur  de  la 
Lande, Louysdu  Bellay  Seigneur  deCommequiers,  Fr  a n- 
çois  DE  LAVALSeigncurdcMarcillc, Ieam  de  La- 
val Seigneur  de  Boifdauphin,Gv  y de  LAvAtScigneur 
deLezay,LovYS  de  Laval  Seigneur  deBrce.Iaqucsdu 
Plancis  S cigneur  dudit  lieu , André  d Auerton  Chancelier  en 
l'EglifcdcTours,  Anthoinc  d'Auerton  Seigneur  de  Chaui- 
gné,René de  Sanzay  Seigneurde  Paint  M arfault, laques  d'A- 
uerton Seigneur  du  bourg  d'Auerton , François  d’Auerron 
Seigneur  de  Blain,  Charles  Tiercclin  Seigneur  de  la  Roche- 
dumaine,  Louys  Gaftineau  Gouuemeur  de  Bayonne,  Fran- 
çois d'Hommes  Seigneur  dudit  lieu,  lean  de  Sauonnieres 
Seigneur  de  la  Bretelche,  Gilles  Sanglier  Seigneur  du  BoiP 
rogues , René  de  Gaudonnoyc  Seigneur  de  ParpaiPe,  Fran- 
çois de  Tillac  Seigneur  dudit  lieu  ,Iean  d'EPpinay  Seigneur 
du  Bois  d’Illiers,  laques  de  Fay  Seigneur  de  Baucheron,  & 

René  HauiPard  Seigneurde  Bouchillon. 


't/.RENE'  DE  I.DV'  NOM. 

Baron  de  'Brejfuire , de  Maillé . gj*  de  la  Motte 
fainte Heraje .Vicomte  deBrofee. 

I 

Chapitre  VIIL  , 

SE  s pete  & mere  le  marièrent  de  leur  viuant  auec  I e a N N e de 

B R ETACtTE  Peur  de  lean  de  Bretagne  Comte  de  Pentheure®*^'’’^' 
& de  Perigort,  Vicomte  de  Limoges  & de  Bridiers,  Baron  de  l'Ai- 

flc,Bou?Pac,  Chantoccaux,  ChàdPeaumut,  Fourras,  des  EiPars, 
alluiau,  Ryé,  AiPenay,  d’Argenton,  Villentras,  & de  laMottc: 
lesquels elloient  enfansdeRenéde Bretagne Cheualier, Comte  de 
Pentheure,  & de  leannedeComminesPa  femme.  Etparlecontraél 
de  mariage  paiPeauchafteau  des  ElTars  le  II.  ioutdeMars  mille  cinq  15}!. 
cents  trcntc&vn,fut  accordé  quel  eamne  de  Bretagne  ap- 
porteroitiRENE*  de  Lava  l fon  futur  mary  vingt  mille  liurcs 
qucHclcncdeChambesDamcd'Argenton  luyauoit  données, auec 
mille  liures  tournois  de  rente  fur  la  moitié  de  la  terre  & feigneurie 
d'Argcnton,horfmis  Icchallcau  & lesprefcloftures  du  lieu, Ta  moi- 
tiede  Vauzelles,delaVachereirc,&delaCarric.  Moyennant  quoy 

HHbh 


«10  HISTOIRE  DE  LA  MAISON 
lovE'.  ils  renoncèrent  aux  fucceffions  efcheuësà  la  mefme  I E a N N e tant 
de  pere  & de  mere,  que  d’ayeul  & d'ayeulc,  & de  feu  François 
de  Bretagne  frète  d’icelle,  au  profit  de  Jean  de  Bretagne  Comte 
de  Pentheurc,  & des  fiens.  A condition  que  fi  Re  NE*  de  La- 
va Lmouroitle  premier, elle  auroit  feulement  douze  cents  liures 
de  douaire  par  chacun  an 'fur  leschafteau,  terre,  feigneurie,ac  Vi- 
comte de  Broce,fes  appartenances  & dépendances,  ou  fut  la  fei- 
gneurie  de  Rochecorbon.  Condition  qui  eut  lieu  bien  toft  pat  la 
mortdeRENE'  de  LAVALfonmary.CarayantfuccedéàFRAS- 
ç O 1 s E DE  M A I L L e'  fa  mere  aux  Baronnies  de  Maillé  & de  la 
Motte  famteHeraye,  & à la  Vicomté  de  Broce,  il  décéda  deuant 
Gilles  de  Lava  l ScigncurdeLouéfonpere,&laiiral£A.MNS 
DE  Bretagne vcuue. 


77.  GILLES  De  LJV^L  IL  DF  NOM  1 
Qjeualier, Seigneur  de  Loué  çÿde  Benays, Baron  de  AîaiHé,  . 
Brejfuire,  la  Haye,  g*  Rochecorbon,  Vicomte  de  Broce.  j 

! 

Chapitre  IX.  j 

IL  fut  premièrement  Seigneur  de  la  Haye  & de  Rochecorbon  [ 
par  IcdecesdcFRANçOisR  DE  MAiLLE'famere.Etencette  ; 
qualité  il  efpoula  l'an  mille  cinq  cents  trente-fix  Lovyse  de  | 
MAVRE  MAVREfapatcnte,filledeIeandefainteMaureCheua-  j 

licr.ComtcdeNeellc&de  loigny, &d’AnnedeHumicrcs, Cefeut  ■ - 
de  Louys  de  lainte  Maure  Comte  de  loigny,  premierMarquis  de 
Neelle,  allie  en  premières  nopcesà  Rencede  Rieuxditc  Gtiionne  j 
XVIII.  Comtellcdc  Laual  & de  Montfort,  puis  à Magdeicne  OU-  ^ 
uier  fille  de  François  OliuierChanceliet  de  France.  Mais  quelque  1 
temps  aptes  ildcuinthetitierfeulde  Rehb'  de  Laval  fon  frété  ' 
aifné,&;  deGiLLES  de  La  VALSeigneurdeLouéfonperc,auf- 
quels  il  fucceda  tant  és  feigneuries  de  Loué  & de  Benap , que  Ba- 
• 5 5 O.  tonnies  de  Maillé,  Brertuire,  3c  la  Motte  fainte  Heraye,  3e  en  la  Vi- 
comtédeBroce.enuironl’anmillecinq  cents  cinquante. 

Il  laiflà  plufieurs  enfans  deLovvsE  de  sainte  Mavre 
fa  fcmme.dont  les  naillànces  3e  les  noms  fe  trouuent  au  papier  ba- 
il 5 9-  pfiûnaldcl’Eglife  de  Maillé;  citant  mort  enuiron  l'an  mille  cinq 
cents  cinquante-neuf. 


enfans 
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ENFJNS  DE  GILLES  DE  LAVAL 

II.  du  nom  Seigneur  de  Loué , Baron  de  Maillé , gy  de 
Lovysb  de  saikte  Mavrb 
pt  femme. 

i8.  Iean  de  L a val  ChcualicrdcI’OrJrcduRoy.Gcntil- 
hommcordinaire  defa  Chambrc.Marquisde  Nccllc, Comte 
de  Ioigny,&  de  Maillé,  Vicomte  de  BroiTc,  Seigneur  de 
Loué,Baron  de  BclTuire,  aura  Ibneloge  cy  apres. 

i8.  Reke' DE  La  V A L II.  du  nom  Chcualier,  Seigneur  de 
Loué,  Baron  de  Maille  & de  la  Motte  fainte  Heraye,Cha- 
RellaindeRochecorbon,dc  Bcnays,&dcs  EIcIulcs, duquel 
fera  aulli  traitéapres  Iean  de  Laval  fon  frere. 

i8.  Gabrielle  de  Laval  fille  aifnée  nafquit  lex xi x. 
lourde  lanuicrmille  cinq  cents  quarante,  entre  fepe  & huit 
heures  du  matin,fut  baptizée  en  l’Eglife  de  Maillé,  & eut 
pourparrain&marrainesGabrieldeClcrmont  Euefque  de 
Gap,LouyfedeClermontDamedu  Bellay,  & Claude  de  la 

laillefemmedeMonficur  dcTeligny.  Depuisertantparuc- 

nue  en  âge,  elle  efpoula  Fr  A N çois  avx  Espa  vles  pavlis." 

^ Cheualier,Sei^eur  de  Pizy,de  Prelles,&  de  Ferrieres,  dont 
eftné  Rene  avx  E spavles  à prefent  Marquis  de 
Neclle,quiaprinslcnom&lcsarmcsdeGvY  de  L a va  l 
fon  coufin , & s’cll  allié  à Marguerite  de  Montluc  fille 
de  Iean  de  Montluc  Seigneur  de  Balagny,  Marefchal  de 
France. 

i8.  Ankb  de  Laval  vint  au  monde  le  XXV.  iourdcluin 
millecinqcentsquarantc-trois.&receut  Icbaptcfme  cnia 
fufdite  Eglife  de  Maillé,  ayant  pour  parrain  & marraines, 
Pierre  de  Laval  Seigneurdc  Lezay,  Fr  a n çoise 
DE  Laval  fafeur,&  Françoifedes  Arpentiz.  Son  mary  a 

cftcCLAVDE  DE  C H A N D lO  Chcualicr  de  l’Ordre  du 

Roy.Gentilhommeordinairc  de  fa  Chambre, Seigneur  de 
Bully  en  Bourgongne,  fils  d’Anthoine  de  Chandio  aufli 
Cheualicr  del'ÜrdreduRoy , & Lieutenant  delaCompa-  uni  n» 
gnie  d'hommes  d’armes  de  Pierre  duTerrail  dit  le  Cheua- 
lier  Bayard.  Auquel  Claude  elle  porta  entre  autres  héritages 
laterredeSaumouflayproucnue  delafucceflion  depRAN- 
çois  DS  Laval  ScigneurdeMarfillélongrandoncle. 
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NEBLLI,  Ij.  Ieanne  db  L A V A l née  le  III.  iouF  de  Septembre  mille 


cinq  cents  quarante-neuf  fut  aufll  bapnfée  en  l’tglil'e  de 
Madlé,  où  J^nfieut  le  Cardinal  de  Lorraine,  Madame  de 
Can3ples,&MadamoifclledcLu(re  la  tinrent  fur  les  fonds. 
Et  depuis  elle  a elle  alliée  pat  mariage  auec  François 
DE  Sen  NET  AIR  E Seigneur  dudit  lieu  & de  la  Ferté-Na- 
bett.Confcillct  duRoy  en  fesConfcils.Chcualier  des  Or- 
dres de  fa  Majcfté,& Capitaine decinquante  hommesd’ac- 
mes  de  fes  ordoiuaanccs. 


de  Neelle,  Comte  de  loigny , de  MaiUi , ytcomte  de 
'Broce,  Set^eurde  Loué, Baron  deBreJfuirt,de  U 'R^he- 
chabot,  delà  Motte  famte  Heraye,^  de [ IJle  foubs  Mont- 
real, Cheualier  de  t Ordre  du  Roy,  Gentilhomme  ordinaire 
de  fa  Chambre,  Capitaine  de  cinquante  hommes  d’armes 
des  ordonnances  de  fa  Majefié,^  des  cents  Gentilshommes 
de  fa  Maifon. 


LOvyse  DE  Sainte  Mavre  meredecc Seigneur  ac 

chade  luy  le  xxv.  iour  d’Auril  fefte  de  faint  Marc  l’an  mille 
cinq  cents  quarantc'dcux.  Et  furent  fes  parrains  & marraine  Maillrc 
larcent  Garreau  Doéfeut  en  Théologie,  Prieur  de  faint  Venant, 
Gilles  de  La v al  Seigneur  de  Loué fon  apul,  & Ieanne  de 
Bretagne  Dame  de  BrelTuire  femme  deRENE  DE  LAVALfbti 
oncle.  Depuis  il  fucceda  non  feulement  àGiLLESDE  Laval 
fon  pere, âcàRENE'  DE  Laval fon frere  puifné aux fcigneurics 
& Baronnies  de  Loué,  de  Maillé,  Brefluire,  la  Motte  faintcHcraye, 
& Vicomte  de  Broce;  mais  outre  cela  il  deuint  hériter  du  Marqui- 
fat  de  Neelle,  Comté  de  Ioigny,&  autres  terrc.s,parledccésde  Char- 
les de  faintc  Maure  fon  coufin  germain , fils  vnique  de  Louys  de 
fàinte  Maure  premier  Marquis  de  Neelle,  & de  Magdelenc  Oliuicr 
fa  deuxicfmc  femme , qui  mourut  à Paris  le  ii.  iour  de  Nouembre 
mille  cinq  cents  foLcante-leize.  Le  Roy  Charles  IX.  l’honora  aufli 
du  Collier  de  Cheualeriede  fon  Ordre,  le  fift  Gentilhomme  ordi- 
naire de  la  Chambre , & luy  donna  la  charge  d’vne  compagni  c de 
cinquante  hommes  d’armes  de  fes  ordonnances.  Et  loubs  le  Roy 
Henry  lll.  il  fut  d’abondant  iniHtué  Capitaine  des  cents  Gcntils- 
hoinmes  delà  Maifon,  âc  créé  Comte  de  Maillé. 


iS.IE^N  DE  LAVAL  MARDIS 


Chapitre  X. 


I L 


DE  montmorency,  LiVRE  ÎX.  ét) 

1 L fallia  en  premières  nopces  aucc  Renee  deRohan  fille  neelli. 

deLouysdeRonanV.dunomScigneurde  Guemené, deMontba- 

fon,&  de  Montauban,&  de  Catherine  ouMarguerite  de  Laual  fille 
aifneedeGuy  XVI.  Comte  de  Laual  &:  d’ANNE  de  M o n t m o- 
R E N c Y.  Laquelle  Renee  auoit  elle' matiee  premierementà  Fran- 
çois  de  Rohan  Seigneur  de  Gic  & du  Verger,  puis  à Rene*  db 

LAVALSeigneur  de  Loué.  Etapreslamortd’icellelEAN  de  La 

VAL  Marquis  de  Neelle  fon  troifiefme  mary  reprint  vnefcconde  “y g*' 
allianceauecpRANçoiSE  DE  Biracve  fille  deRcnédeBita- 
gue  Patrice Milanois,  Gouuetneur  & Lieutenant  general  pour  Ie,“(î?“j,* 
RoyCharlesIX.  enfespaysde  Lionnois,Forcfts,&:  Beaujolois, de-  j 
puis  Chancelier  de  France , & en  fin  Cardinal.  Il  mourut  lex  x.  <io«ueaef. 
iour  de  Septembre  mille  cinq  cents  loixante  dix-huit,  fie  fiat  fon 
cœur  enterrédedansrEglifedelàinteCatherincdu  Val àPatis,en 
la  Chapelle  du  Cardinal  de  Birague.par  le  foin  qu’en  eut  Fran-  157  J. 
çoiss  DE  Biracve  fa  venue , ainfi  que  teCnoicne  l’infcri-  * 
ptionLatinequis  y void  encore  maintenant. 

ENFANS  DE  lEAN  DE  LAl^AL  MAK- 

qHis  de  Neelle,  Cr  de  R E N e e de  Ro  han  ft  : 

fremtere  femme. 

19.  Gvy  de  Laval  MarquisdeNeelle,  Comtedeloigny 
fie  de  Maillé, duquel  fera  faite  mention  plusample  au  cfna- 
pitre  fumant. 

19.  Lovys  de  L AVAinafquitau  challcaude  Maillé  leDi- 
manchepenultiefmeiourde  May  mille  cinq  cents  foixante 
huit,fieratbaptizéleLundy  xxi.  iour deluinenl’E'glife des 
Chanoinesdumefmelieu.oüileutpourparrains  fie  marrai- 
ne Louys  de  Nucheze  Cheualier,  Capitaine  de  cinquante 
hommes  d’armes.  Chambellan  ordinaire  du  Roy,  Seigneur 
delaT  te(Te,laques  YforéSeigneur  de  Ballan,fie  Gabriel- 
Ls  DE  La  VAL  fatante,mariée  depuis  au  SeigneurdePi- 
zy.  Mais  quelque  temps  aptes  il  mourut  ellant  encore  en 
bas  aage. 

19.  Charles  de  LAVALnéauchafteaudelaChetardicte 
prés  de  Cleray  le  vingt  feptiefmc  iour  de  luin  mille  cinq 
cents  foixante-dix , reccut  le  baptefme  en  la  Chapelle  du 
mcfme  lieu  le  Dimanche  dix-ieptiefme  iour  de  luillet 
enfuiuant.  Et  furentfes  parrains  fie  marraine  Guy  de  Dail- 
lon  Comte  du  Lude,  CheuaUer  de  l’Ordre  du  Roy,  Ca- 
ïd Hhh  iij 
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NEELii  pitainc  de  cinquante  hommes  d'armes , Lieutenant  gene- 

ral, & Gouuerneur  de  Poitou,  G v Y de  Laval  Ton 
frere  aifiic , depuis  Marquis  de  Neelle,  & Anne  de  Batar- 
nay  ComtelTe  du  Lude.  Mais  il  décéda  aufli  bien  toll 
apres. 

FILLE  DE  lEAN  DE  LAVAL  MAKQVIS 
dcHtellc,  & de  Françoise  de  Biracve 
Jk  fécondé  femme. 

19.  Margverith  de  La  val  mourut  ieune,&  fût  inhu- 
mée dedans  l'Eglife  de  lâintc  Catherine  du  Val,  enla  Cha- 
pelle de  biraguc._ 


ij,.  GVT  DE  LAVAL  MARQVJS  ’D  E 
JS  celle.  Comte  de  leigtiy,  de  ALaUlé , Vicomte  de  Bro- 

ce  , ‘Baron  de  BreJJutre  , çf  de  la  Adotte  fainte  Heraje, 
Seigneur  de  Loué yChafiellain  de  ‘R^hecorbon  ydeBenajs, 
des  Efelufes , gentilhomme  ordinaire  de  la  Chambre 
du  Roy  ; Capitaine  de  cinquante  hommes  d'armes  de 
fis  ordonnances. 

Chapitre  XK 

IL  print  naiflance  le  Samedy  vingrhuidHcfme  iour  de  luillcc 
mille  cinq  cents  foixantc  cinq,  3c  fut  baptizé  leLundyvingt- 
troifiefmc  de  Décembre  mille  cinq  cents  foixantc  fix  en  l’EgUlc 
denodre  Dame  de  Maille,  où  le  tinrent  fur  les  fonds  Simon  de 
Maille  Archcucfque  dcTours,  PiER  RE  DE  L a v A L Seigneur 
de  Lezay  ,&Rene’edb  Laval  fa  fille  aifiir'e,  qui  tous  enfetn- 
blc  luy  donnèrent  le  nom  de  G v Y.  Depuis  ayant  fuccede  à 
Iean  de  Laval  fon pere en  toutes  fes grandes 3c  riches  ter- 

res,  ilfutaulli  créé  Gentilhomme  ordinaire  de  la  Chambre  de 

H V-  Henry  111.  Roy  de  France  6c  de  Pologne  , 3c  Capitaine  de  cin- 
R A VT.  quinte  hommes  d'armes  de  fes  ordonnances. 

Dotài.  Son  cfpoufc  fut  Anne  Hvravt  fille  de  Philippe  Hurauc 
Chcualier,  Comte  de  Chiuerny  6c  de  Limoux,Gouuetncurd‘Or- 
f»Sj'^  '‘*lean$,8c  des  pays  Chartrain,  Blaifois,  6c  Loudunois,  Confciilcr  du 
âl  P’"!-  Roy  en  fes  Confeils , Chancelier  de  France , 6c  des  deux  O rdres  de 
"•  fa 


' Jrti 


DE  MONTMORENCY,  LIVRE  IX.  615 

faMajefté,  & d’Anne  deThou  fa  femme.  Laquelle  Anne  Huraut  msi-i-e. 
funiclcuc  pluficurs  années  fon  mary.  Carcllant  more  d'vne  blcf- 
feure  qu'il  reccucà  la  bataille  d'Yury  l'ai)  mille  cinq  cents  qua- 
tre-vingts dix  , combatant  pour  le  fcruice  de  Henry  1111. 

Roy  de  France  & de  Nauarre,  elle  fe  remaria  premièrement  auec 
Anne  d’Anglute  Seigneur  de  Giury  , qui  en  eut  vn  fils  décédé 
ieune.puisauec  Arnaud  le  Dangereux  Chcualier,dontvintp.areil- 
lemcnt  vn  fils , qui  a efié  Comte  de  Maillé.  Et  quant  au  Matqui- 
£it  de  Neelle , il  parti  à RïN('  avx  Esfavles  Seigneur  de 
Pify,  comme  heritier  ptefumptif  de  G V Y DE  Laval  fon  cou- 
fin  germain , par  le  décès  duquel  fans  enfans  les  Armes  plainesde 
Laual  efeheurentau  Seigneur  de  Lezay. 


tS.  RENe  BE  L^V<iAL  II.  DV  ElOM 
ChtMMher,  Seigneur  de  Loué,  Baron  de  Adadlé, 

ChafieUain  de  Rochecorhon , de  Benajs , 

(ÿ  des  Efelufes. 

Chapitre  XII. 

CE V X qui  ont  eftime  que  ce  Re K e'  de  Laval  eftoit  fils 
aifiié  de  G I L LE  s de  La  val  Il.dunomSeigncurdeLouc, 
&deLovvsB  DE  SAINTE  M AV  R E , fe  font  trompez.  Car  il 
dloit  le  fécond  ,&  nafquit  quatre  ans  apres  I E A N de  Laval 
fon  frere  , artauoir  le  troifielme  iour  de  Feurier  mille  cinq  cents 
quarante  flx.  Scs  parrains  & marraine  furent  Ican  de  Daillon  Sei- 
gneur du  Lude , René  de  Batarnay  Seigneur  du  Bouchage , & 
Françoise  de  Laval  DamedcRanfouin.  L’an  mille  cinq  1 9. 

cemseinquante  neuf  ou  enuiron,  il  obtint  delà  fuccertion  de  fon 
perdes  Seigneuries  de  Loue , de  Benays , Rochccorbon,  & des 
Efelufes , 5c  la  Baronnie  de  Maillé,  qui  luy  furenr  artignccs  pour 
paruge.  Et  enuironle  mcfme  temps  ilcfpoufi  Re  NEE  de  Ro-*o”*n- 
H A H fille  de  Louys  de  Rohan  V.  du  nom  Seigneur  de  Guemené  ^ 
5cdc  Montbafon.  Mais  ils  nevefeurent  pas  longuement  enfem-fa?^ 
blc.pourcequ’ildecedaleleudy  huiélicfme  iour  d’Oétobre  101110"“''“*^“’ 
cinq  cents  foixante-deux , 5c  fut  enterre  dedans  l’EgUfe  de  N oftre 
Oame  de  Maillé.  En  fuite  dequoy  fa  vcuue  fe  remaria  à I s a N D E 
Laval  fon  fiere  5c  heritier , conune  a elle  dcfia  du. 


6i6  HIST.  DE  LA  MAISON  DE  MONT.  L.  IX, 


LOVE' 


FILS  DE  RENE-  DE  LjIVAL  SEIGNEVR 

deLout,(^<U  Rekee  DE  Rohan/4 
ftmme. 


19.  Lovys  de  Laval  appelle  par  erreur  G w en  quelques 
Mémoires,  nafquic  le  penulticlinc  iour  d’Aouft  mille  cinq 
cents  foixance-deux , entre  quatre  & cinq  heures  du  foir , fut 
baptizcen  l'Eglifede  la  Rocheguy  on,  & eut  pour  marraine 
Anne  de  Laual  Dame  de  la  Rocheguyon  , pour  parrains 
Henry  & Anthoine  de  Silly  fesenfans.  Mau  bien  peu  de 
temps  aptes  il  décéda.  ’ 


SECONDE 


SECONDE  PARTIE 

D V'  LIVRE  IX- 


LES  SEIGNEURS  T)E  LE\AT,ET  DE 
Trtues  en  <iAnjou. 


CvY  DE  Laval  Seigneur  de Lnay  adioufta  pour  brifeure  au 
bisdc  la  Croix  des  Arm  es  de  Laual , vn  fer  de  lance  d’argent  prms  de 
r^foilîon  de  Bcâumonc  Brefluire  , en  nicmoirc  de  Philippb 
DI  Beavmo  NT  iâmere.  Laquellebrileurcfes  delccndants retin- 
rent mfqucs  à l’an  M.  Dxc.  quelet  ArmesplainesdeLaualefcheu- 
lentiPiERRE  de  Laval  BarondcLczayparlamottdeGvY 

D£  Laval  Marquis  de  Neelle  dernier  malle  de  la  Branche  de 


Depuis  fan  M.  dxx.  iuftjues à prefent. 
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GiLiBs  PB  Laval  Seigneur 
de  Loue. 

G V r PB 
Lezay. 

Layal  Seigneur  de 

J 

f 

PiiRAi  PI  Laval  I. 
du  nom  Seigneur  de  Lezi/. 

J 

pAANÇOtSB  PB  La» 

VAL  Coin tciTcdeUSulc. 

Pmi  LiffB. 
Rbm  b%. 

PtiA-Ai  PB  L aval  11.  duoom  GvY  oi  Rini’i. 
Seigneur  de  Lezay  & de  Tceoci.  Laval.  Clavpi. 

. J 

G V 1 0 N H b. 

i6.  CVY  DE  LAVAL  CHE- 


VALIER.SEIGNEVR  DELEZAY,  DE 
'Brehabert,  de  la  Afachefariere. 

Chapitre  Premier. 


[Ntre  Icscnfans de  Pierre  de  Laval  Sci- 


Voytt  le 


gneur  de  Loue,  & de  Philippe  de 
jrjj^^l’MONT  Damcdc3rc(ruircfafcmmc,G vv  de  La-  ^teceiéte, 
ML  fuclcdcuxtcrmc.&obuntpourpartagclatcrre p’S-'®*' 


[pour  partage  la  t( 

-le  Machcfemerc , auec  les  deux  tiers  de  la  Sei- 
gncmicue  i-£  z a v,  qui  appartenoientà  fa  mere,  par  reprefenu- 
tton  de  laques  de  BeaumontSeigneurdcBrciTuirefoiipere,  fîlsaif- 
ne&pnncipalhcritier  d'André  Je  Beaumont  Seigneur  de  BreiTuire, 
&dclcaiincdeTori.iy  Damcde  Lezay.  Car  quant  à l’autre  tiers  de 
lamelmeSeigncurie,  ilefeheutà  leande  Roenechouart  II.  du  nom 
SeigneurdeMortemar,commei(Tude  ladite  leannc  de  Torfay  & 
dclcan deRochethouart fonfccondmary.MaisG V Y de  Laval 
l'achcpta  de  luy , & par  ce  moyen  demeura  feul  Seigneur  de  Lezay. 
llacquiftaullîla  Seigneurie  de  Brehabert  en  Anjou, oùil  lift  ballir 
Il  Viaifon  qui  s'y  voidàprefent. 

I L feruitle  Roy  François  1.  aux  guerres  de  Milan,  & fut  prins 
ptifonnicrà  la  iournee  de  Pauic  l'an  mille  cinq  cents  vingt  cinq.  i ; x yT 
Mais  ayant  compiofcdcra  rançon  la  nuit  fumante,  il  s’en  reuint  en 
Francc,oùilefpoufaCLAvDE  de  la  I ai  lle  fille  de  René  de 
la  Taille  CbcualierSeigneur  dudit  lieu  &;  delà  Rochetallebot,& de 
leannc  de HerifTon  Dame  de  NaufTay  8c  du  Plcflis-Bcnart.  Laquel- 
le cftant  demeurée  vcuue  de  luy  fe  remaria  en  fécondes  nopces  à 
CiAvDE  DE  LAVALScigncurdeTclignydcIaBranchcduBoif-^'^JJ]’^* 
dauphin.  Ilelfoitprcfcntaucontraéfdcmanagcd’A NN  E DE  LA-^‘“<m- 
VALfaniepcc8cdePhilippcdcChambcsScigneur  de  Montforcau 
l’an  nulle  cinq  cents  trente.  • 5 5 o’ 
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cham- 
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frctÿ  d’ai- 


pinc  ciur* 
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ijou  aau- 
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ENF^NS  DE  G VY  DE  L y1  VA  L SEI- 
gneur  deLc^aj  & de  ClAyDS  DELA  Iaillb 
- fa  femme. 

17.  Pierre  de  Laval  I.  du  nom  Chcualier,  Seigneur  de 
Lezay, continua  la  pofterite'. 

17.  Françoise  de  La vALfutpremicremctaccordeeauec 
Rlne'  de  Laval  Chcualier  Seigneur  du  Boifdauphin,& de 
Brefteau  II.  decenom,  par  le  confentement  de  Clavdh 
DE  LA  Iaile  famcrc,  & de  Ieanne  de  Hérisson 
Dame  dcNauilàyfon  ayculc  maternelle,  laquelle  en  con- 
tcmplationde  ce  mariage  promift  luy  donner  la  terre  & Sei- 
gneurie de  Screnes  fituce  en  Berry.  Mais  depuis  elle  cfpoufà 
NicolasdeChampacne  Chcualier  Comte  de  la  Sufe, 
ScigncurdclaChapclle  Rainfouin.Barô  dcCoulanes,  Lou- 
plancs,Villaincs,la  Va/rellc,&laChafligncre,  fils  de  Bau- 
douin de  Champagne  Seign  eurdcBafogcs,  de  la  Sufe,  dcTi- 

gne,  & de  Vaucellcs,  Confeillcr  & Chambellan  des  Roys 
Louys  X 1 1.  & François  1.  Duquel  Comte  de  la  Sufe  elle 
demeura  vcuuc  l’an  mille  cinq  cents  foixantc-fept,  ayanede 
luy  deux  fils  & vnc  fille  : c’ert  afTauoic  Louys  de  Champagne 
incntionné  cy  deifoubs,  Brandelu  de  Champagne  Marquis 
de Villaincs,ChcualicrdcsOrdrcsduRoy,  & Capitainede 
cinquantchommcsd’armes, allicàAnncdcFefchal,&  Per- 
ronnellede  Champagne  femme  de  laques  Comte  de  Mont— 
gommery.  Lovys  de  CHAMPACNEComtcdeiaSu- 
re,ScigncurdclaChapcllcRainfouinSc  autres  terres, Chc- 
ualicr des  Ordres  du  Roy , Confciller en  fes Confcils , & Ca- 
pitaincdccinquante  hommes  d’armes  des  ordonnances  de 
fa  Majclte , fut  marié  l’an  mille  cinq  cents  foixante-douze 
par  Françoise  de  La  val  là  mere  auec  Magdelcnc 

de  Melun  fille  de  Charles  de  Melun  Chcualier , Baron  de 
Normanuille, Seigneur  de  Louuigny  en  Bric , & de  Marie 
de  Lurefa  femme,  par  l’auis&confcil  de  laques  du  Brouil- 
lacouBroullart  Chcualier  Seigneur  d’Ilfy , <ic  Ican  de  BaC- 
fes  Abbe  de  Corneilles,  Rcn#^  Bellay  Chcualier  de  l'O  rdre 
duRoy,&  François  de  Béthune  Seigneur  de  Rony,&  cn- 
corcaucclcconfcntcmctdcFRANç'ois  Üvcde  Mont- 
morency, Pair  &:  Matcfchal  de  France, & de  Galpard 
Comte  de  Colligny,  Seigneur  de  Cluftillon,  Admirai  de 
France.  Et  de  cç  mariage  font  nez  Lovys  de  Cham_ 
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pagne  1 1.  du  nom  Comte  de  l.i  ?ufc  conioint  aucc  Char- 
lotte  de  la  Rochefoucaut  leur  de  M.  le  Comte  de  Roucy, 
Catherine  de  Champagne  femme  du  Baron  de  la  MoulTaye 
en  Bretagne,  Françoife,  & Marie  de  Champagne. 

17.  Philippe  de  Laval  Religieufe  Prieure  au  Conuent 
de  la  Patience  en  la  ville  de  Laual.  A laquelle  Philippe  de 
Beflay  fa  marraine,  veuue  d’Anthoine  Radin  Chcualier,  Se- 
nefchald’Agenois,  Seigneur  du  Puy  -Caluaty  Scd'Azayj  Ca- 
pitaine des  gardes  du  corps  du  Roy,  légua  cenaine  fomme 
de  deniers  par  fon  tedamentfaitle  vil.  lourde  lanuier  mille 
cinqcentscinquance-trois. 

17.  Rehee  de  LAVALauffi  Religieufe  au  Conuent  de  l'An- 
nonciadeà  Bourges. 


ip.TIERRE.  DE  LAVAL  I.  DV  NOM 
ChtHalier, "Baron  de  Lez,vy,  Seigneur  deBrehabert,de  la 
Oietardtere,  U Fribodtere,  Moire, le  V erger,U  Mâchefer- 
riereyMouillebert,  la  Craltere,p^  Chene. 

Chapitre  II. 

CE  Seigneur  fut  efleud  en  laCour  du  Roy  Henry  IL  & eftant  ïTâT” 
paruenu  en  âge  print  alliance  auec  lAqvELlNE  Clere  M- rem- 
ua v T tillcaiGicc  & hcritiereprincipalede  laques  Clerembaut  Che- 
ualicr  Seigneur  de  la  Pleirc.St  de  Claude  d'Auaugour.Lccontraâfe  andéJ-ir. 
finie  V.  lourde  luillct  mille  cinq  cents  cinquante,  en  fuite  duquel 
cllc^portaà  Pier  re  de  Laval  fonmarylesfeigncuriesaclai"“- 
Plc(lc,du  Pleflis,&de  la  Foteft  Cletcmbaut,  de  S.Geruais,Cha-  ' H°*. 
mail,les  Salines  furmer,laBigeotiere,Ia  Ferriere,Treues,6c  Mont- 
teueau. 

I L fut  prinsprifonniet  par  ceux  de  la  Religion  prétendue  près 
dcramaifondelaChetardiere  enTouraine,&mené  à laRochelle, 
où  il  paya  rançon.  Mourut  au  mefme  lieu  de  la  Chetardiere  en 
May  mille  cinq  cents  quatre-vingts  deux,  ficreccutfepulture  cnl'£-i  5tx< 
gliledeCletayenTouraine,  dont  il  eftoit patron. 
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GILLIER. 

D'ori  TQ 
chetuoQ 
d*at«r  *c« 
eem^goi 
de  j.maeJei 
de  gucul- 
lc<,a.  ea 
chef,  A:  I. 
(B  pouce. 


ENFANS  DE  PIERRE  DE  LAVAL 
SeigntMrie  Lc^ty  Lie  ce  nom,  iy  ie  \ kQVS.l.\tit.. 

ClerEMBAVT  fa  femme. 

■ g.  Pierre  de  Laval  II.  du  nom  Chcualier,  Baron  de 
LezayâcdcTrcucs,  Seigneur  de  Brehaberc,&  autres  lieux, 
aura  ton  Chapitre  cy-delToubs. 

Ig.  Gvy  DE  Laval  mourut  en  ieunefle. 

ig.  Renee  de  LAVALlilleaifne'eefpoufalexx.iourdcNo- 
uembrcmille  cinqcéts  foixante-quinze  Ren  e'  d e Bovil- 
le'  Comte  de  Creance,  Seigneur  deChanteloup,  Confciller 
du  Roy  en  (es  Confcils.C  heualier  des  O rdres  de  fa  M ajefte. 
Capitaine  de  cinquante  hommes  d'armes,  & Gouuerneur  de 
Perigueux  ; & a eu  de  la  fuccclTion  de  fes  pcrc  & merc  les 
terres  de  Mouillebert,  de  S.  Pierre  de  Mauhmart , & de  la 
ForcIbClerembaut,  auec lamoitiéde  la  VicomtcdcMont.» 
reucau.  , 

ig.  Clavde  de  La  V AL  Dame  du  PUnis-Clerembaut,  de 
S.  Geruais,  Chamail,  &:  des  Salines, a elle  coniointe  aucc 
Rene'  Gillier  Cheualier,  Baron  du  Puigarreau , Sei- 
gneurde  Mcrmânde.FayelaVincufe,  & Seamx,hisde  Bo- 
nauenture  Gillier  Cheualier,  Seigneur  des  me&nes  terres, 
Maiftre  d'Hoftel  ordinaire  du  Roy,  par  contra £I  paflclc  xv. 
iour  de  Feurier  mille  cinq  cents  quatre-vingts  deux. 

ig.  Catherine  & Gvionne  de  Laval  decederenc 
en  ieunelTe. 


Ig.  PIERRE 
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LEZAT, 

, S. 'PIERRE  DE  II.  DF  NOM 

Cbcualter,  B^tron  de  Eel^y  çj*  de  Trettes , Seigneur  de 
"Brehjbert , de  U Tlejfe , ta  Bigeotiere , Moire , ^c.  Capi- 
taine de  cinquante  hommes  d armes  des  ordonnances  dtt 
Roy. 

Chapitre  III. 

IL  alla  apprendre  Tes  exercices  en  Italie,  & cflant  de  retour  on 
France  l'an  mille  cinq  cents  quatre-vingts  cinq , accôpagna  le  ' 5 8 5; 
D'Jcdc  loyeufe  aufecoucsduchalteau  d’Angers.  De  là  il  aHilta  àla 
bataille  de  Coütras,  & auec  vne  compagnie  de  cinquante  hommes 
d'armes  fut  trouucr  au  ficgedeBeaune  leRoyHenry  IV.lequel  il 
faïuit  toufiours  depuis  iulques  à la  paix  conclue  à Veruins. 

Par  traité  de  l'vnziefmc  iour  de  Mars  m.  D.  xcn.il  ef-  > 5 ? 
poufa  Ysabeav  de  Rochechovard  fille  de  René  de  roche- 
Rochechouard  Baron  dcMortemar,  Conlèillerdu  Roy  enfcs‘-”°''‘ 
Confeils  d'Eftat  & Priué,  Cheualicrdes  Ordres  delà  Majeltc,  & de  * * 
IcatmtdeSaulxdcTauancs,  fillcdeGafpard  deSaulx  Seigneur  de 
Tauancs,Gouuerncur  de  Prouence, Admirai  des  mersde  Lcuant,&  a> 

Marefchil  de  France.  Laquelle  Ys  a B e a v fut  dotéede  cent  vingt  Lf*'.'”  *" 
mille  Iiures  en  deniers,  & a lailTc  plufieurs  enfans  de  ce  Seigneur, 
qui  cfi  encore viuantauiourdhuy,&  porteles Armes  plainesdeLa- 
ual  à luy  efeheues  par  le  deccs  deGvY  de  Laval  Marquis  de 
Ncclle  dernier  mafle  de  la  Branche  de  Loué. 

ENFANS  DE  PIERRE  DE  L^I^AL 
II.  du  nom  Seigneur  de  Leiçrfy,  eJr  d’YsABEAV 
DE  ROCHECHOVARD/Â/fOTme. 

19.  Hilaire  de  LAVALMarquisdeTreueseRantfortyde 
l'Academie  fuiuit  leRoy  Louys  XIII. à lalournéedu  Pont 
de  Sée,  & au  voyage  de  Beam , & depuis  f eft  trouué  au  fiege 
deS.  lean  d’Angely,àIadefaitedeRié,&:àlaprinfedcRoy- 
an,  defainte  Foy , & de  Negrepelifle. 

19.  G V Y D E L A V A L Barbn  de  la  Pleflê. 

19.  Gaspar  de  Laval  mort  en basâge. 

i9.TbahnE'Iaqvbline  de  L a V a l eft  alliée  à h 
M o R AT  d'A  c I g n e Comte  de  Grandbois , fils  de  lean 
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Il  Z AT.  d’Acigné  Chcualicr , Baron  de  la  Rochcjagu,  & de  Grand- 
bois,  Vicomte  de  Quemper  8c  de  Ploretn,  Scigneurde  la 
T oufche,de  la  V ille-  Marion, deT onquidy , & autres  terres, 
& de  leannede  Bueil  Dame  de  Sarigney  & de  Clefs. 

IJ.  IvsTiHE  DB  La  VAL  mourutran  mille  fu  cents  deux,' 
eftantNouicc  en l'Abbayedela  Regrepiere. 


19.  Catuerihb  de  L a V a l premièrement  Religieufe en 
l’Abbaye  de  fàinteCroix  de  Poitiers,  & à prefent  Prieure  du 
Conuent  delà  Fidelité  fonde  par  Tes pere  8c  mere  au  lieu  de 
T tcues,  diocefe  d’Angers. 


19.  Gabriellb  d e La  val  aufll  Religieufe  ptemiercmenc 
à S.  Pardouen  Petigort,  8c  depuis  au  mefmc  MonaAcre  de 
la  Fidelité  àTteues. 
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17.  Lovys  DI  Laval  Hvcvit  oi  lAOjrit  Iaqjis  Scû  ,FAANçotiB. 
Scicneuc  de  U Faigne,  Laval  Seign.  Seigneur  gneuc  d'Au*  Iaq^ilimi* 
de  U Roüere , & de  d‘Auclujs&de  de fiufiu.  utUieisde  delà  MAODiLiMf^ 
Vee.  Tatogny.  Faigne. 

I , 

il.  Loyth  ei  La-  IiAH  DI  Lavai  Aoûts  Rihs'  01  La-  Stxamhb.' 
YALDimt  iltUFu-  Scigncttr  il'Aoe-  enbn.  vai  Seigneur.  ‘ 

gne.de U Roiicte,5c  layiicdeTud-  d'AuuiUietu  Eiszauitm. 

de  Ver.  gnjr.  'i' 

< ^ ^ 

ff*.*'*'- f-*''V.Seigneai  CHAAits  Hvev,,  ns  Lavai  Macde- 
deUfagne.fA^uys,d.T«iignr.  Seigifr  de  U S«goeut  de  Mond-  iiki. 
Gouimy,  de  Fiefiujr.  Rofiete.  gnr. 


'?• 
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10.  N...  D>  Lavai.  N..deN..Di  Lavai.  FAANfoit  ui  Iavai.. 


«5-  RENE' 


QiQrt&ed  by  Google  ' 


N a veu  au  Liurc  precedent,  (jue  G v Y de  L ava  t 'r- 

II.  du  nom  Seigneur  de  Loue,  & Ch  arlo  tte 
DE  SAINTE  Ma  vr  E là  femme  eurent  pluficurs 
fils,  dont  l'vnfut  Rene'  de  Laval.  Ceftuicy 
obtint  pour  partage  la  terre,  feigneurie , Sc  Chaftel- 
......V  U.,  la  F A I G N E au  pays  du  Maine,  par  accord 

pj/Tci  Sainiur  le  x i v.  lour  de  Décembre  l'an  mille  (quatre  cents  ■ 4 » i. 

Quatre-vingts  deux  entrefes  frères  & luy.  De  laquelle  Icigncurie  il 
Il  hommage  l'an  mille  quatre  cents  quatre-vingts  cinq  au  Duc  '4*5. 
d'Anjou , Comte  du  Mainc.à  caufedefon  chafteaudu  Loir.  1 1 aflifta 
lulliau  contradl  de  mariage  de  laques  de  D.iillon  Seigneur  du  Lude 
fonnepueuauec  le.-uined’lllierslexviii.  iour  de  Mav  mille  quatre  '491. 

^ttats  quatre-vingts  vnze.  Et  peu  de  temps  apres  if  efpoufa  A N- 

^HOl  nette  de  h AV  ar  t troificfmcfillc  acheritiere  en  par- 
* tic  de  Georges  de  Hauart  Seigneur  de  la  Rofierc,  d'Argueil , la  p, 
-Puifaye,  Ver,  Gemagcs.i:  la  Coudraye,Viconuede Dreux,  Senef-  > "«f 
chai  hcredital  du  Perche,  Confeiller&  Maiilrcdes  Requclles  ordi- 
luircdel'Holleldu  Roy,  & d'Anthoinctte d'LltüuteuilleDamr.^^,*;”. 
(fAnfcboll,dcCcrnon,&dc  Montigny.  Le  traite  fc  fillà  Argueil 
hiwicfinc  iour  de  Feuricr  mille  quatrecents  quatre-vingts  quator-  f“”«- 
ac.enprcfcnccdcG  ILLES  DE  Laval  EucIqucdeSccs,  Seigneur  ‘ 4 94- 
dcMontlâbcrt,  frère  aifnedu  Seigneur  de  la  Faigne,de  Guilîauinc 
de  Uriqueuillc Seigneur  de  fainte  Croix,  de  Cnarles  de  Boulain- 
uilIierSeigncurduaitheuatdeRicu, maris  de  Ieanne&  de  Cathe- 
rine de  Hauart  feurs  ailiiees  d’Anthoincttc.  En  fuite  dequoy  les 
mcfmes  Seigneurs  de  Briqueuille,  de  Boulainuillicr,  & delà  Fai- 
gnc.pirtagcrentcntre  eux  les  bici»  de  feu  Georges  de  Hauait  pere 
de  leurs  temmes,  le  dernier  iour  de  May  nulle  quatre  cents  quatre-  149  a. 
vingtsfcize.  De  forte  qu'au  Seigneur  de  Briqueuille  efeheut  la  Pui- 
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FAiGNE,  faye.  Charles  de  Boulainuillier  Paneticr  ordinaire  de  Monfieur  le 
DucdcBourbonnois&d’Auucrçne  eut  la  Vicomtcde  Dreux aucc 
la  feigneuriede  la  Coudraye.  h c a R e n a'  de  Laval  demeura  la 
moiric;  pariiidiuis  delà  terre  & Chailellenic  de  Ver  auec  Tes  appar- 
tenances. 

Anthoinette  d’Eftouteuille  mere  des  fufdites  Darnes 
jouyflbit  lors  pardouaire  des  terres  de  Gemages  & de  la  Roficrc. 
Mais  clic  mourut  bien  roR  apres,  &:  fa  fucceflion  efeheut  aulTi  à fes 
filles, qui  la  partagèrent  le  xvii.iour  de  lanuicr  mille  quatre  cents 
■ quatrc-vingtsdix-huitparLettrcspartctsdcuantLouysdcHedou.-  * 
uillcv-hcuaTicr  Seigneur  de SandricourtSc  de  Fremicourt,Confcil- J 
IcrSc  Chambellan  du  Roy,  Sc  fon  Bailly  de  Caux.  Auquel  temps  J 
Rene'  de  Laval  clloit  deccdé,ac  auoit  laifl'c  vcuuc  A n T h o i-  a 
NETTE  DEHAVARTfon  cfpoufe,  qui  le  furuefeut  iufqucs  à l'an  n 
mille  cinq  cents  vingt-fix. 

ENFANS  DE  RENE  DE  L A y’A  L] 
Seigneur  de  U Faigne  I.  du  nom , ürd'A  N T H O l- 
NHTTBDE  H AV  *KT  fa  femme. 

i6.  Rene’  de  Laval  II.  dunomChcualier,  Seigneur  de  la^ 
Faignc,dcVcr,ScdelaRoficre,contmualapoftcritc.  ‘ ' 

■6.  Macdelene  de  Laval  fut  mariée  àGvillavmx* 
DE  PrssELEV  Chcualier  Seigneur  dcHcilly,  fils  de  Ican, 
de  PilTclcu  Seigneur  dcHcilly,  Sc  de  Marie  d'Argicourr  fy 
première  femme. 


PISSE- 

LEV 


i6.  RENE'  DE  L<eAV<iAL  II.  DV 

(hestalier,SeigneMrdela  Faime,de  V^erJaRofierc, 
JWonti^j,  çf  la  'Puifaje. 

Chapitre  II. 


5 ' S. 


IL  nafquit  au  chaRcau  de  Montfabert  l’an  mille  quatre  cents  ejua- 
tre-vingts  quinze.  Et  peu  apres  ayant  perdu  Renb'de  La- 
va l fon  pere  il  demeura  en  la  tutelle  d’ANTHOiNETr  e de 
Ha vARTfamere.  L’an millccinqçcnts quinze  il  fetrouuaà  la  ba- 
uillcdcMarignan,  cRant  agi  de  vingt  ans  feulement.  Puis  au  rc- 
tourilprint  alliance  de  mariage  auec  Mar  i£  de  Bvssv  fille  Sc 
hcriticrevniqued’Artus  de  BulTuCheualicr, Seigneur  de  Buflu  ^ 

Tartigi^y^ 


bîgitizedtoy  G< 
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Tartigny , SccTAuuillicrsj  fie  de  Magdelcnede  Doneqoerre.  Du-  fAicNt- 
nnt  lequel  mariage  les  terres  de  la  Roficrc,  de  Frefnay  le  Samfon,& 
delà  Puifaye,  luy  efeheurent  auflt  par  fupple'mcnc  de  partage.  La  1 j j i 
mortlefurptint  an  chalFcau  de  Maille  l'an  mille  cinq  cents  trente- 
deux  , Se  fiitfon  corps  inhumeen  l'Eglife  de  la  Puifayeau  pays  Char- 
tram. 

Qvaht  àMaRie  DK  Bvssvfa  femme,  elle  fe  remaria  pour 
lifeconde  fois  aucc  Charles  de  Teligny  Chciulier  Seigneur  de  la 
Salle, Gentilhommedela  Chambre  du  Roy,&Soullieutenant  de 
Il  Compagnie  de  Monfeigneurle  Dauphin,  lequel  elle  furuef- 
flii  aufli , fie  mourut  feulement  l’an  mille  cinq  cents  lôixante- 
douze. 

ENFANSDE  RENB  de  SEIGNEl^R 

deUFaigne II.  du  nom, (y  deMARIE  DE  Bvssv 
ft  femme.  ' 

1;.  Lovys  de  Laval  Cheualicr  Seigneur  de  la  Faigne, 

; la  Rofiere,  V er,  fie  la  Puifaye , aura  ion  Chapitre  cy-def- 
;Joubs. 

17.  Hvgves  de  La vALCheualier,  Seigneur d’Aueluys  & 
dcT artigny , duquel  fera  parlé  plus  amplement  apres  Louys 
deLaual  fonfrere. 

17.  Iaqvssde  LAVALl’aifncnafquitàPontbelainranmil- 
Iccinq  cents  vingt-  fix , 8c  eut  pour  parrains  laques  de  Dail- 
lonScigneurdui  Lude,  ficlEAN  de  Laval  Seigneur  du 
Boifdaupitin,  fie  pour  marraine  Françoifede  Mczanger  Da- 
medcMangé.  llfut  Seigneur  de  Buniificd’Ancrebellcmer 
par  la  donauon  que  luy  en  lift  Marie  de  Bvssvlàme- 
te  l’an  mille  cinq  cents  foixante-dçux.  Et  cfpoulà  Marie 
DE  V1LLIERS  Dame  de l’ERang , fille aiince  de  1 ean  de 
Villiers  Seigneur  de  l’Eftang , fie  de  Marguerite  de  Mezietes 
femme  en  Iccondcs  nopccs  de  I A cjv  E s de  Laval  fon 
frerc’puifnc.  Mais  il  mourut  fans  enfans  de  cette  alliance 
l’an  mille  cinq  cents  Ibixante  dix-neuf. 

17.  Iaqvesde  Laval  le  ieune  Seigneur  de  la  Faigne  fie 
d’Auuilliers  lailTa  lignée,  qui  fera  déduite  apres  celle  de 
Lovys  fiedeHvGVEs  DE  Laval  fcsfreresaifnez. 

1 ■ 

17.  Fran  ÇOISK  DE  LAVALne'eauchafteaudelaFaignel’an 
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millccinq  cents  vingt,  &baptizcccnrEglifcdefaint  Pierre 
de  Pontbelain.futcôiointc  en  premier  mariage  auecG  for- 
ces deCasenove  Chcualier,ScigneurdeGaillard- 
bois.duqucl  elle  eut  vn  fils  tue'  ieune  au  Iiege  de  Rouen , & 
quatre  filluj  feauoir  eft  Françoise  de  Cafenoue  mariée  à Clau- 
aedu  Plellis  Seigneur  de  la  Chollcticre,  Marguerite  de  Cetjè- 
noue  ,Ieanue  de  Cafenoue  femme  de  Thomas  de  Herlanges 
Seigneur  de  Fontaines,  & Gakrielle  de  Cafenoue  alliée  à An- 
thoinc  de  BulTu  Seigneur  de  Mutanuillcr.  En  fécondes 
nopcesJamefmeFRA  N çoisE  de  LAVAL,quieRoitdc- 
meurécveuuedesl  an  mille  cinq  cents  cinquante  cinq,  fe  re- 
inariaàG  A BR  1 E L de  S.  PERiERSeigncurdeMaupcr- 
tuis,quiaunom  d'elle  tranfigea  auec  H vGVEs  de  L a- 
V A L Ion  frere , touchant  la  (ucccflion  de  feu  R e n e*  de 


La  vALSeigneur  delaFaigncIeurpcrcl’anmillecinq  cents 
foixante-huit. 


f OVRA- 
TEAV. 


CEI- 
LAI  N. 


lAQyEiiNB  DE  Laval  eut  pour  premier  cfpouxl  eau 
de  Fovrateav  Seigneur  de  la  Fouratierc  en  Anjou, 
dontillit  Marie  Fo«rdff4«coniointcauecCharlcsde  Souui- 
gny  Seigneur  delà  RochcboilTeau.  Puis  en  fecondcsnopces 
elle  fe  remaria  à Ie A N deGellain  Seigneur  de  laine 
Matd,auec  lequel  elle  viuoit  l’an  mille  cinq  cétsfoixantc-fut. 


*7 


N O R- 
HANVlt 
LE. 


Macdelene  de  Lavai  clpoufaPi  er  r e de  Nor- 
MAN  VILLE  Chcualicrderordredu  Roy.  Gentilhomme 
ordmairedefa Chambre,  Seigneurde  Boucault, duquel  clic  n 
eut  entr  autres  enfans  Adrian  de  Norman uille  Cheualicr  Sci-'w 
gneurde  Boucault, mentionnc'envn  Aûc  del'an  mille  cinq  S 
cents  quatre-vingts  dix-fept.  ^ ’ 


LOVrs  DE  LAVAL  CHEVALIER^ 

Setpteur  de  la  Faignejela  ‘E^ere,  Ver,  % 

(ÿla  T^nifaje.  ' 


Chapitre  111. 


Seigneur  fiit  produit  au  monde  par  Marie  de  Bvs  s v 
V^Umerel  mmillecinq cents vingt.dcmc,&  eut  pour  parrains 

«cleanBlocet  Seigneur  deTorcy.  Depuis,  eftancparuenu  en  âajê 

nubile. 
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nubile, il contraiRa mariage auccAL  lENoR  de  CastillioIU-faicni. 
le  &: héritière vniquede  Leonard  deCaflilliu  Seigneur  de  la  tierce  castil-' 
partie  de  BaulTay,  fie  de  Mathefclon,  Bailly  & Gouuemcur  d’Fftam-  l i o. 
pes,  &de  Ftançoifede  ChaRcaubrient.  Et  en  fuittedccctteallian- 
ccilacquiRdc  François  de  ChaRcaubtient  Chcualier  Seigneur  de  «n  «c«. 
iaintelameoncledela  meGne  Ali  e N OR,  &deleannedeTuccIâr,*^w" 
fcmme,latcrre  tk  Seigneurie  de  Mernay  en  la  parroiRc  de  Luchc. 
Pourraifon  duquel acqucRy  eut  depuis  tranfaâion  paRce  le  Mer- 
credy  vi.  iour  de  Juillet  mille  cinq  cents  quarantc-fept  entre  lean  «râ  mrn 
de  Villien  Seigneur  de  l’ERang  comme  curateur  de  Charles  de£P^ 
BeaumanoirScigncurdeLauardin&deTucéGlsdelcannc  de  Tu- 1 j 47. 
cetufditcd’vne part,  & Alieno R de  Castillio  tutricede 
Lovyse  de  LAVALfafilled'autrepatt.  Cequi  tclmoigne  que 
Lovys  de  Lav AtSeigneur  de  la  Faignefon  mary  dcccda dé- 
liant qu'auoirattaintvingt-cinqans. 

Elle  Te  remaria  en  fécondes  nopccsà  René  de  Rance  Seigneur 
(f  A igulon,dont  cR  venu  Maximilian  de  Rance  Cheualicr  Seigneur 
il'AiguTon  auiourd'huy  viuant.  Et  en  troilicrme  lit  elle  cl^ufa 
Claude  Fauconnier  Seigneur  du  Brueil , duquel  elle  eut  encore  plu- 
Geunçnfaiis , cous  morts  fans  lignée. 

FILLE  VNIQYE  DE  LOmrS  DE  LAVAL 
Seigneur  deUFoigne,  d'Alienor  de  Castil- 
Lio  Jk  femme. 

it.  Lovyse  DE  Laval  Dame  delà  Faigne,  de  la  Rofiete, 

Ver,  la  Puifaye,  fie  autres  terres,  demeura  fort  ieune  en  la 
garde  d’A  LIE  N OR  DE  Castillio  fa  niere.  Et  apres 
qu'ellefe  futrcmariéeauSeigncurd‘Aigufon,Chârles  Tier- 
cclin  Seigneur  de  la  Rocheoumaine,  Cheualier  de  l’Ordre 
du  Roy , Capitaine  de  cinquante  hommes  d'armes  de  fes  or- 
donnances, & fon  Lieutenant  general  à MouGan,  fut  fon 
tuteur, comme  enfeigne  vn  accord  qu’il  fiR  en  cette  qualité  le 
Mardy  vingtdeuxiefme  iour  de  luillcc  mille  cinq  cents cin- 1555. 
quante  cinq,  auec  FdvcvES  DE  La  v al  Cheualicr  de- 
mcurantàMontbaudry,! aqves & Iàqves  de  Laval 

Efcuycrs  fcsfrercs,  Fr  an  çoise,1a(jveline,&Mac- 

DELENE  DE  L aval, leurs  feurs,touscnfans  4c  heritiers  en 

partiede défunt Re ne’  de  LAVAtCheualierSeigncurCHAS- 

dcla Faigne  ,ayeul  de  Lovyse  de  Laval,  C*' 
inecutdcuxmariSjdontlcpremierfutF  R AN  çors  Chas- 
TAIG  NERCheualier  Seigneur  de  Talmont,  Confeillcr 

MaiIltcd’HoRel  ordinaire  du  Roy,  Elsaifné  4c  heritier  prin-  ‘r 


/ 
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cipal  de  Ican  Challaigncr  Chcualier  de  l'Ordre  du  Roy, 
Gcncilhommeordinairede  fa  Chambre,  Seigneur  delà  R o- 
chepofay,  & de  Claude  de  Monticon  Dame  de  Touftbu, 
d’Aoain , & de  la  Motte.  Le  traite  de  leur  mariage  fe  fift  au 
chafteau  de  Mathefelon  le  vingt- feprit^me  iour  de  Septem- 
bre mille  cinq  cents  foixante-lix.  En  fuite  duquel  le  tnclrne 
François  Chastaigner  fucceda  à fes  perc  Si  mere 
aux  Seigneuries  de  la  Rochepofay,  &dcTouric)a,fut  créé 
Cbeualier  de  l'Ordre  du  Roy  ■,  Si  Capitaine  de  cinquanic 
hommesd'armes  de  fes  ordonnances,  &:  mourut  àNancucil 
le  Haudouin  en  la  Maifon  de  Gafpar  de  Scliomberg  Com  te 
deNantueilfon  beaufrereranmillecirqcentsfoixante  dix- 
neuf,lai(rmtvnfilsnommc  Reaé  Chafiaigner  heritierdefes 
biens  en  la  tutele  de  Louys  Challaigncr  Chcualier  de  l'O  r- 
dre  du  Roy  , Seigneur  d'Abain,fon  oncle.  Mais  depuis  il 
mourut  à Chartres  l'an  mille  cinq  cents  quatre-vingts  vii- 
ze  âge  de  treize  ans  feulement , Si  eut  pour  heritier  princi- 
pal le  mefme  Seigneur  d’Abain.  En  fécondés  nopccs  L O v Y- 
SE  DE  La  VAL  mcredecc  ieunc  Seigneur  reprintallianec 
auccPiERRE  DE  Montm OR E N cvChcualier Seigneur 
de  LaurcfTc,  auquel  parcontradlduvingtquatriefineiourdc 
Feurier  raille  cinq  cents  quatre  vingts  quatre  elle  donna 
les  terres  Si  Seigneuries  de  Ver  & de  la  Gaule , tenues  en 
fief  du  Roy  à caufe  de  fa  groffe  çour  de  Chartres.  Et  de  ce 
dcuxicfme  mary  luy  nafquit  aullivn  fils,  qui  dcccdaenbas 
âge.  Parquoy  apres  quelle  eut  termine  le  cours  de  fa  vie, 
les  SeigneuncsdeIaFaignc&  delaRofier'e  retournèrent  à 
lAtivEs  DE  Laval  Seigneur  de  BufTu  & d’Auuillict 
fon  oncle , comme  fera  dit  cy-aprc$. 


i 

I 


//.  HrCf^ES  DE  L^V^L  CHEl^^- 
lier  detOrdre  du  jSeincMrd'eAuelujs,deTar- 
(ÿ  de  Frefnay  le  Samfon. 


Chapitre  III I. 

IL  eftoit  fécond  fils  de  Rene’  de  Laval  II.  du  nom  Sei- 
gneur delà  Faignc,&  de  Marie  de  Bvssv  fa  femme,  naC- 
quit  l'an  mille  cinq  cents  vingt  quatre.  Si  eut  en  partan-c  IcsSci— 

gncuricsd’Aucluys,dcTartigny,&ch:  Frcfiiaylc  Samfon.  Son  cfl 

MEziE-poufefut  Marie  de  Mbzieres  fille  de  laques  de  Mezier  es 
*“•  SeigncurdcMontcucil,dcMontbaudry,  Flouillc,  Si  Montigny  ^ 

ài  de 
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& de  Marie  dcT rouflcauuillc  , Se  fcür  de  Marguerite  de  Mcziercs  faicnk* 
mariceàl  A QVES  DE  Laval  Ton  frere.  Laquelle  Marie  luy  ap- 
porta en  dot  la  Seigneurie  de  Monebaudry  en  la  parroilTe  de  làint 
Martin  du  vieil  Vernueil  auPerchc,oùilelUblir  là  demeure  ordi- 
naire,comme  on  recueille  d’vn  Afte  de  l‘an  mille  cinq  cents  cin-  ' I5P 
quantecinq.  Il  tranfigea  auec  lAr^vEs  de  La  val  Seigneur 
d'Auuillicrs  fonfrerc,& lesenfansdeFRA  N (OISE  de  Laval 
leurfeur,lepremier  iour de  lanuicr mille  cinq  cents  foixante  qua-  117  4* 
torze,  pour  raifon  des  meubles  de  Marie  de  Bullu  Ici^  mere.  Mais 
quclquctempsaprcsilmourutjlaiirantplulîeursenfans  à Mari  b 
DE  MeziEREsfaveuue,  donc  l’ailhefutlEAN  de  Laval, 
quifuit.  Caries  noms desaucresnefonc  venus  à ma  cognoilfance. 


//.  L<iAVAL  CHEVA  LI  ER. 

Seigneur  de  Tnrtigny,  et^uelujs,  Cottrn.-iy  le 
Guérin,  Frefnay  le  Samfbn. 

Chapitl. B V. 

Dt's  Tan  mille  cinq  cents  cinquante  fept  il  fur  émancipé  par  prvnz- 
Hvgvbsde  L a V a l Ton  pere.  Et  depuis  il  print  alliance  c e'. 

auecCtAvDB  DE  Pr  VN  ELi' hile  d’André  de  Prunclc  (hvua- 
licrScigneurdeGazeran,&deMarguerite  le  Veneur:  de  laquelle 
ilaeutroisfil$& vnefillenommczcy-dciroubs. 

ENFjiNS  DE  lEAN  DE  LAyAL  SEl- 

gneurieTdrùgny,  de  ClAVDB  DE  PrvNELb' 
fd  femme. 

\g.  Gabriel  de  Laval  Cheualier,  Baron  de  la  Faigne, 
Seigneur  d’Aueluys,  de  Tartiçny,  Gournay  le  Guérin  , Se 
Frcfiiay  le  Samfon,mcntioiuic  plus  amplement  au  Chapi- 
pitre  prochain. 

19.  Charles  db  Laval  Seigneur  delà  Rofiere. 

19.  Hvgvbs  db  Laval  Seigneur  de  Monrigny,  duquel 
feraauni  parlé  cy-apres. 

19-  Magdelbhbde  Laval  mariée  au  Seigneur  de  Ser> 
uiercs  en  Normandie,  ilTu  de  la  Maifon  de  Nonanc. 


LLII 
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FAICNI- 


ip.  GiiABRIEL  DE  LAVAL  CHEVALIER, 
BarondeU  Faipte,  Seigneur  d’oAuelujs , de Tdrtignj, 
GoumajU  Guérin, Frefnaj le Samfon. 

Chapitre  Vk 

Le  s fcigneuricjd’Aueluys.dcTarrigny,  Frefnay,  & Gournay, 
luyToncefcheuesdela  fucccflîon  de  I E A H de  Laval  fon 
pcrc.  Aufquellesilaadjouftéia  BaronnicdclaFaigncau Maine,  par 

' racquifitionquilcnafaitcdcsheriticrsdelAQy ES  deLavalAji» 

viole. grandonclc.  Ets’eft  allie  par  mariage  aucc  Da ME  Anne  Vio- 
filledc  Pierre  Viole  Seigneur  d'Athis.ConfeillcrduRoy  en  fbn 
chcaiofls  Confeild'Eftat,&  PrclîdentenfaCour  de  Parlement  de  Paris,  & 
bnfci  pai  de  I canne  Bénard.  Efl  encore  viuancauiourd’huy. 

ENFJNS  D E GJBRIEL  DE  LAVJL  SEI- 
gntur  de  UF<tigne,&D'A  N N E V i O L E pt  femme. 

to.  N...DE  Laval. 

ro.  N...  DE  Laval.  > 

10.  N...  DE  Laval. 


/p.  HVGVES 


D E LftAVeiAL 

de  Aiontignj. 

Chapitre  VII. 


SEIGNEHR 


CEdeuxiefmefilsdclEAN  de  Lav ALSeigneurdcTartigny 

&dcCLAVDS  DE  PRvNELs’aeu  pour  panagelaSci- 
CAR n Montigny,  venue  de  l'hcreditc  de  Marie  de  Mczicrcs 

fonayeule.  Et  cftconiointparmariageauec  Michelle  de  P e- 
!k™Td-a-  H-ICard  fille  de  Nicolas  de  Pcricard  Seigneur  de  làint  Efticanc, 
^ ''ni'  il'  Chantelou.  De  laquelle  il  a vn  fils  entr’autres  icy 
Rcancrc  dt  nomme. 

^ uUc  ro 

pcKBtr,  au  • 

chef  d'axuf  chargé  ic  ).  eftoiün  d'ei. 

FI  Z.  S 
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<JI 

fAlGNS. 

FILS  DE  HyGVES  DE  LAVAL  SEI- 
gncHT de Mcntiptj , cjr  (IcMlCH ELLE  de  Peb.1- 
CA|io  fa  femme, 

to.  François  de  Laval. 

//.  IjiQ^ES  DE  L<eAV<iAL  CHEVA- 
Utr, Seigneur  de  U Fnigne , dAumtliers, 

0*  de  Aîontcued. 

Chapitre  VIII. 

T^Ntre  les  fils  de  Rene' de  Laval  II.  du  nomSeigneut 
■t^delaFaigne  ,&de  Marie  de  Bvssv  fa  femme,  Iaqves 
de  Lava  Lie  leunetint  lequatriefmeranc.  Ilnafquitàla  Puilàyc 
l'an  millecinq  cents  vingt-huit, fut  tenufut  les  fonds  de  baptefme 
pat  laques  de  Silly  Eucfque  de  Secs,  Louys  Seigneur  d'EllilIac,'& 
Denylcde  la  Batte  Dame  de  V illebon , Si  eut  en  panage  la  feigneu- 
ned'dauilliets,auec  vnepattiede  celledela  Faigne  , dont  les  au- 
tres pattsptincipales  luy  reuinrent  aptes  le  decesde  Lov  vse  de 
LAvALuniepee.  

iLcfpoufa  Margverite  de  MEzisREsDamedeMét-”*^'*- 
cueil , par  contrat  pafle  le  x x 1 1.  iour  de  lanuier  mille  cinq  cents 
dnquantequatre,  en  prefence  de  Hvcves  & de  1 AQVES  DE 
LavalTcs  frétés  Seigneurs  de  la  Pui&ye.BuITu.&Frefnayle  Sam- 
fon,  & de  Pierre  Seigneur  de  S.  Cler.  Laquelle  Marguerite  eftoit 
lors  veuue  de  lean  de  Villiers  Seigneur  de  1 Ellang , donc  elle  auoic 
troisfilles.fcauoiteftMariedeVilliers  mariceà  lAQVBs  de  La- 
va L l’aifné  Seigneur  de  Bu(ru,FtançoifedeVilliers,ac  Marguerite 
de  Villiers  femme  de  laques  du  Bois  Seigneur  de  la  Motte  de  Fauie- 
res.  Ce  Iaqves  de  Laval  Seigneur  de  la  Faigne  Ton  fécond 
mary  luy  procréa  aufii  vn  fils  & deux  filles,  &;  mourut  deuant  elle. 

ENFANS  DE  IJQVES  DE  LAVAL  SEI^ 

pieur  de  UFtùgne  ,cr  <ieM  AKc\SKin  DE  Me-  

Z 1 E R x s /d  femme.  l hospi. 

tai. 

i8.  Rbne'  de  Laval  Seigneur  d'Auuilliers  a elle  conioint  d, 
auecCATHERiN  E DE  l'H  O S P IT  A L vcuue  de  lean  Ba- 
ron  d’Otbec,Sc  filledcIeanderHofpitalComte  deChoify, 

LLll  ij 


6}«  HIST.  DE  LA  MAISON  DE  MONT.  L.X. 

r/ncNE.  Confeiller  Sc  Chambellan  du  Roy , Capitaine  de  cinquante 

hommes  d’armes,  Gouucrneur  de  la  perfonne  de  M.  Fran- 
çois deFrance  Dued'Anjou,  & Superintendant  defàMai- 
&n,  &;  d'Eleonord  Stuart.  Mais  il  n'en  a point  lailTc  d’en- 
nns.  X 


«LLON- 

VILLE. 

à 

a.  ùae*  de 
Û2»)c. 

1587. 


15?  »• 


18.  SvsAMNE  DH  LAVALefpoufaMeflireEspaiTD'At- 
Lot)vlLLECheualier,Seigneurde  Louuille,dc  Ideruillc, 
& Lenefuillc  en  partie,  hls  de  Ican  d'Allanuille  Cheualier 
del'Ordre  duRoy,  k de  leanne  de  la  Rochette  Dame  de 
Bruicre  le  chaRel,  par  traite  fait  le  xi  1 1.  iour  de  May  mille 
cinq  cents  quatre  vingts  fept,en  prefcncc  de  François  de 
Molicart  bcaufreredumt  Seigneur  de  Louuille,  de  Girard 
& Charles d’Allonuille,  de  Cmarlcs  d'Authies  Cheualier  de 
l’Ordredu  Roy,  Seigneur  de  Villebeton,  de  Marie  de  Me- 
zieres  veuue  deHvGVEs  de  Laval  Cheualier  de  l'O  r- 
dre  du  Roy,  Seigneur  deTartigny,delean  deLaual  leur  fils 
Seigneur  de  Tartigny& de  G oumay  le  Guérin, & de  Ma- 
thurin  des  Guets  Seigneur  de  Soret.  Elle  mourut  l'an  mille 
cinq  cents  quatre-vingts  douze,  laillknc  deux  fi  Is  en  la  garde 
d'E  s P R I T d'A  L l o N V I l le  leur  pere  : c’eft  alTauoit  laanfs 
d'AUonuillt  à prefent  Seigneur  d'Auuillier.s , & René  Jfjil- 
/0»Ki//eScigneurdelaRofierc.  LcmermeEfpritd'Alloniulle' 
s’eft  remarié  en  fécondés  nopcesà  Sufanne  du  Bois  fille  de  la- 
ques du  Bois  Seigneur  de  la  Motte  de  Fauicrcs , & de  Mar- 
gueritede  Villiers. 


18.  Elizabeth  de  LAvAiareceupourmaty Gabriel 
Dv  Boc^et  SeigneurdeiaGadeliere.&cft  encorevi- 
uantc. 
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Les  SEJÇNSrRS  T)E  s.  ^VBIN  ET 

de  Bo^ddufhin,  Uicomtes  de  BreJleoH,  g* 
Aitrquit  de  Séàlé. 

ET 

tes  seig NevRs  ds  BRee,DEs 

Hayes-Cafcelin  ,(f  de  ChentjeMX.  - 

*Depuù  tsn  m.cccczi-  iuftjues  À prefent 

r " ■■ 

I 

• 

' ■ . . . » 


Thibavd  db  Laval Sciracurdc s. Aubinportoic IcsArmu 
de  Laïul.  auec  vne  bordure  de  uble  chance  de  cinq  lyonceaux  d'ar- 
gent, ayante  les  pieds  tournez  vers  l'ElralTon,  pour  diftêrence  de 
puilhé.  Et  aptes  luy  les  Seigneurs  de  Boifdauphin,  aufquelsil  donna 
commencement , ont  retenu  la  meGne  brifeure  iufques  à prefent. 
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Gv Y DI  Laval 
Seigneur  de  Loué. 


Thi»av»  m Lav‘Ai 

Seigneur  de  S.  Aubin. 

L_ 


IiAw  DI  Laval  Scr: 
gneor  de  Bréc. 

i— K— 


RlMf*  DI  LAVALl.du 
nom  Seign.  de  Boifdauphin» 
de  S.  Aubin,  d'Auloap,  Âc  dei 
Coudrayes. 


“ I — 1 

OAiAiitiA  oïL.  Lovvs  ot Laval  1 sanmi  di 

Yolaht.  Seign.deBrde,des  Laval. 

Faamçoisi*  H^yca-GafleUo^dc  FAAMçoist. 

Lovysi.  deChanzeeox.  Gviommi. 


t M 4 I 

pAAMqois  DI  IiAM  DI  Lavav  Scisn.  Lovti  db  Laval  n.'donofn 
Laval  Scigoeor  deBoirdauphindedeS.Aa-  Seigneur  de Btée»da  Hayes,& de 
de  Boifdauphin.  bin.  Vicomte  de  Brcftcan.  Chanxemt, 


Rewt'  DI  Laval  II. du  nom  Clavdi  db  Laval 
Seigneur  de  Boifdauphin  de  de  Seign.  de  Telignjr. 
S.AubiojVicomce  de  Breftean. , GouueacttrdePani. 

J 

Habdovin. 

Amhi. 

Catmiaimb. 

Hibilomtkb. 

Vu  B AIN  DB  Laval  SeîeneurdeBoirdaophin. 
Comte  dcBrefteau,  Macelchal  de  France. 

, 1 

Anmb  db 

VeB A IKS 

Lava  U 

Bi  Lavai. 

B 

PuiixpbI'Euanvi  L DB  Laval  Mar^oii  de  Sablé.  N ..de  N.,  db  Laval. 


14.  THIBAVp 
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14.  thibavd  de  laval 

CHEVALIER,  SEIGNEVR  DE  SAINT 

üAubin,  des  Coudrajcs. 

Chapitre  Premier. 

E fccond  filsdeTniHAVD  de  Laval  Seigneur voja  fc 
de  Loué , & de  1 e A N N e d'e  M a i i l e'  fon  eïjjou-  iiTl  p.g. 
fc.futT  HiBAVD  DE  La  VAL,  auquel  lesfeigneu-"”®’ 
ries  dcS.Aubin&desCoudr.'iycs  efeneurent  en  par- 
tage. Il  florifloic  l'an  mille qu.itre  cents  quarante,  & 1440.' 
vers  le  mefinc  temps  efpoulà  Anne  de  Maim-  ïTÂTîT" 
8i£»Dainc  de  Boifdauphin,  d’Aulnay,  & autres  terres  eftimees®*®*' 
ra/oirmillcoudouzecentsliuresde  rente.  Laquelle  Anne  apres  le 
dcccsdc  Jean  Seigneur  de  Maimbier  & de  leanne  Pointeau  Da- 
me de  Boifdauphin  fes  perc&mere,luy  fut  donnée  poiirfemmc  en 
tonliderationdcfon  illulhe  excraclion,pari’auis&:confcildcGuy 
.tbbede  S.  Aubin  d’Angers, de  Huet  de  Bail  Eftuyer,  d'.Anthoinc 
JcBaïf  C heualier.  Foulques  le  Maire  Chcualicr  Seigneur  du  Ro- 
cher,mary  d'Oliue  de  Maimbier  , René  Je  Maimbier  Cheualier, 
lein  de  Boutigné  Cheualier , Pierre  delà  Rouuerayc  Seigneur  de  la 
■Motte- Fcrchaut,  lean  le  Clerc  Seigneur  de  Iuigné,Guillemettc 
Poiiitellc  Dame  de  luigne',&:  Marguerite  Pointelle,  tous  parensSc 
alliezdelamcfmeAKNE  DE  Maimbier. 

Thibavd  de  Laval  fon  mary  deceda  l'an  mille  quatre  i 4 « i. 
cents  (bixantc&vn, ayant  d’elle  plu(îeursenfans,qui  palferent  en 
h»ardc  8c  tutelle  de  Rencde  Maimbier  Cheualier,& de  Guillaume 
d'.Mliet  Preftre,  apres  que  leur  mere  le  fut  remariée  à vn  nommé 
Adam  le  Roy  Efcuyer.  Car  on  trouuc  qu'en  cette  qualité  ils  plai- 
doient  au  Parlement  l’an  millequatre  cents  foixante-cinq  contre  , ^ g j 
cét  Adam  le  Roy  8cAnne  de  Maimbier  fa  femme , a raifon 
de  certain  accord  fait  en  faueur  du  mariage  dcGABRiELLE  de 
Laval  fille  aifnécdupremierlitd’AN  N E,à  la  pourfuitc  de  G v y 
de  Laval  Cheualicr,Seigneutde  Loué,  frète  aifnc  deThibaud 
de  Laualful'dit.Sc  des  Seigneurs  de  Champaigné,  de  la  Theauderie, 


640  HISTOIRE  DE  LA  MAISON 
■ OIS-  de  Vaux,  dcFontaincs,dcIuignc,dclaBorrcliere,&autrcs  parents 
“ * delà  mefinc  GABRiELLECanc  paternels  que  maternels. 

nNFANS  DE  THIBjiVD  DE  LJ  VAL 
Seipieurde  S.J»l>m,&'ifAîftiB  OE  Maimoier 
Jk  femme. 

15.  Rene'  de  La  val  I.dunom,  Seigneur  de  s.  Aubin,  des 
Coudrayes,  & de  Boifdaupbin.duqucTfera  parle' au  C hapirre 
fuiuant. 

15.  Gabrielle  de  Laval  fût  aifne'e  des  filles.ainfr  que 
porte  vn  Arreft  de  l'an  mille  quatre  cents  foixante-cinq. 
Mais  ie  n’ay  rien  leu  de  fon  alliance. 

15.  Volant  de  Laval  cfpoufa  Mace'  de  Sovvre' 
Chcualier,  Seigneur  de  Geuraife,qui  viuoitl'an  mille  qua- 
rre  cents  quatre-vingts  vnze.  Et  de  ce  mariage  nafquit  en- 
tre autres  enfans  Jnthoine  de  Souuré  Seigneur  de  Geuraife, 
qui  par  contrat  de  l'an  mille  cinq  cents  oix  f’alliaàFrançoi- 
Ic' Berziau,  Klle  aifnée  de  laques  Berziau  Seigneur  deCour- 
tenuau  & de  la  Sale,  Secrétaire  des  Commandements,  & 
ControollcutgcneraldesguerresfoubslesRoys Louys  XI. 

& ChatlesVIII.  &deIeanlledcVilliersfone^poufc,&heri- 
tiere  principale  de  lean  Berziau  Seigneur  de  Courrenuau, 
Bailly  3c  Capitaine  de  Chartres  fon  frere.  Par  la  mort  duquel 
cIleapportalafeigneuriedcCourtenuauàAnthoinedeSou- 
urc  fon  mary.  D’eux  fortit  /e<«»dfSo»«réSeigneurdudit  lieu  ' 
&deCourtenuau,coniointauecFrançoifeMartelidont  cft  ’ 
iifu  GittesSeigneur  drSoKHrr,Marquisde  CourtcnuaUjCon-  ' 
fcillerdu^oy  en  fes  Confeils d'Eftat  & Priué,  Cheualier  de  ' 
fes  Ordres, Capitaine  decinquantehommesd'armes.Gou-  ’ 
ucrncut&  Lieutenant  general  pour  fa  Majcfté  enTourainc,  • 
& depuis  Gouucmeiur  de  Monfeigneur  le  Dauphin  à pre-  • 
fent  Roy  de  France  & de  Nauarre  Louys  XIII.  & Marcf-  ' 
chaldcFrance.  Qui  de  Françoifede  Bailleul  fa  femme  a eu  ! 
Ie4H  de  Souuré  Marquis  deCourtenuau,  Cheualier  des  Or-  ï 
dres  du  Roy,  premier  Gentilhomme  de  fa  Chambre,  &c 
GouuetneurdcTouraine.<jiDer</fSo»<«rf  Euefque  deCom- 
minges,  Abbe'  de  S.  Florent  de  Saumur  Sc  dcS.Cale's,  Sc 
Magdelene  de  Souuré  femme  de  Philippe-Emanucl  de  LauaJ. 
Marquis  de  Sable. 

•J.  Fr  AN  çois  B 


SOVVRE'. 

D’nac 
baiiitcs  on 
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15.  Fkam’çoisb  DE  Laval  eutpournuty  Bertrand"®"*- 
H AVSSARD  Cheualicr,  Seigneur  de  Bourg,  donc  vinrent  pHin. 
Rtné  HMjJitrd Seigneur  d^ourg,  PcroimelleHttujptrd  fem- 
me de  Bertrand  du  Guefclin  Seigneur  de  la  Roberie , & 

Louyfe  Hdttfftri  alliée  à Renc'  le  Petit  Seigneur  de  Vau- 
guyon. 

IJ.  LOvysé  de  Laval  femmedeG ÿy  de  B r E^iChe- 
ualier,  Sàgneurde  Montcheurier  prts  Laual,  fit  de  Fouilloux, 
eut  deluy  quelques enfàns,  qui  clloient  en  fa  garde  « années 
mille  quatre  centsquatre-vingts  fdze,  & quatre-vingts  dix- 
neuf.  Quelques  Memoireslafont  lîlledeRE  ne*  DE  La- 
va L Seigneur  dcBoifdauphin,  & non  {afeur.  Mais  le  temps 
ne  (embie  pas  s y accorder. 


RENE"  DE  L^VAL  I.  D V NOM 

Cheualser  Seigneur  de  Boi/Jauphin , Je  S.  Aubin, 
des  Coudrayes , Aulnay,  (ÿ’Tre-’ 
cignéenAniou, 

CuAMtRE  II. 

PA  R contraâpaiTe'  l’an  mille  quatre  cents  foixante  dix-huit,  il  *47>* 
print  alliance  auec  G VIO  NNE  de  Beav  va  v hile  de  Ber- beav- 
trandde  BeauuauCheualier Seigneur  de  Precigné,&d'lde  du  Cha- 
(IcUetlâ  troifiefiné  femme.  Laquelle  G v 1 0 N N s lors  venue  de  lu- 
uenel  des  VrCns  Seigneur  de  la  Motte-loulTerand , apporta  en  dot  3™ 'mîià 
sRene'  de  Laval  fonfecondmaty les  feigneunes  de  Pred-j^^î'.K 
gné  en  Anjou  & de  Louaille'. 

L'a  n mille  q^tre  cents  quatre-vingts  cinq  ce  mefme  R E N e* 
Seigneur  de  Boiidauphin  fut  prefent  auec  Bertrand  HaulTard  fon  dioui. 
bau-frere  au  traité  de  mariage  de  I B A N N E de  LAVALfacou-*4ÎS- 
hne&  de  loachim  Sanglier  Seigneur  du  Bois-Rbgues.  Filf  fon  teha- 
mentranmillecinqcencsquaae,&peudetempsapresdcceda.  ' ) ®4* 


ENFANS  DE  RENE’  DE  LAVJL  I. 
du  nam  Seigneur  de  Boifdauphin,  eJrdeGvroNNB 
DE  Bt,K\yK\ptfemme. 

15.  François  de  Laval  Seigneur  de  Boifdauphin  en  l'an 

mille  cinq  centshuit, comme  teunoigne  le  Procès  verbal  de  ' I ° ‘ 
la Couhume d'Anjou , efpoufa  Marcverite  d’Asse' assi'. 

MMmm  . \ 
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dclignée.  Quelques GcnealogicsdclaMailon  de  Laual  por- 
tent qu'il  eftoit  frère  puifné  deRsNE'DE  Laval  Seigneur 
de  S.  Aubin  & de  Boifdauphin , & que  de  luy  & de  i e a n m e 
PoiNTKAv  Daine  de  la  Pointclietc  prés  Sablé  nalquit  1e  a N 
de  Laval  Seigneurde  Boifdauphin  qui  fuit.  Mais  les  preu- 
ues  de  Cheualeriede  M.  le  Marcfchal  de  Boifdauphin  aiTeurent 
que  lemefaielcande  Lanal  eftoit  fils  de  René. 

t6.  Ibah  de  Laval  Seigneurde  Boifdauphin,  de  Precigné 
en  Anjou,  Aunay.S.  Aubin,  &des  Coudrayes,  continua  la  . 
pofteritc. 


i6.  lEAN  DE  LAVAL  CH  EVALl  E'E.. 
Vicomtt  de  Brefteau , Seigneur  de  ‘Boifdauphin , de  ‘Preci~ 


s.MARS.  ^>(ESeigneutfutconiointparmariageauec RENEE  deS.Mars 

V ifille&theritieredeMathutindeS.  Mars  Cheualier,  Vicomte  de  ^ 
Btefteau , Seigneur  de  S.  Mars , de  la  Mouife , Rouperroux  , faintft 
GeorgesduRo(ày,8c  Maugafteau,  & de  leannede  Brifay.  Toutes 
lelquelles  feigneuries  efeheurentà  ladite  Dame  apres  le  dcccs  de  fou 

I ji  9 , pere,quiviuoitencore  l'anmillecinqcentsdix-ncuf.  Iean  de  La- 
va l fon  mary  fonda  auec  elle  vne  Chapellenie  en  l'Eglifcdc  faint 

1 51  6.  PicrredePrecignéranmillecinqcentsvingt-fix.Fiftfoy&horama^ 

, 5 J O . gc  pour  le  fief  de  S.  Mars  l'année  d'apres.  Et  l'an  mille  cinq  cents 

frentcalliftaaumariagc  d'ANNB  de  L a v a l & de  Philippe  de  - 
Chambes  Seigneur  de  Montforeau. 

> 55  5-  ReneedeS.  Mars  fafcmmetrcfpalTal'an  mille  cinq  cents 
trente  trois , & par  fon  teftament  le  cliargea  d'augmenter  le  reuenu 

'J  delà  Chapelle  de  Brefteau.  Ce  qu'il  accomplit  l'an  mille  cinq  cents  * 


gné  en  <iAniou , de  S.  oAubin , cAulnay , Louatüi , les  Cou~ 
drayes,S.Mars , la  Mouffe,  ^ Maugajleau.  *<,• 

Chapitre  III. 
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de  S. Aubin,  & des  Coudrayes,  duquel  fera  faite  mention  bois- 
plus  ample  cy-apres. 

17.  Clavde  d e La  V a l furnommé  le  gros  Bo  I sd  av- 
P H I N,  Chcualier  Seigneur dcT eligny  près  Montmirail,  Se 
de  MaugaRcau,  enlaparotircdeSton,hit  MaiRre  d'HoRel 
ordinairede  Monfeigneur  le  Dauphin  Ris  du  Roy  François 
1.  & Gouucmeurde Ta  ville  de  Paris,  & cfpoufa  Clavde 
DE  LA  I AILLE  veuucdc  GvŸ  DE  L A V A L Scigneut  dc 
Leaay.  Mais  n'en  ayant  point  en  d'enfans,  il  fe  RR  d'Eglife, 

& obtint  du  Roy  Henry  11.  l'Archeuefehéd’Embrun. 

17.  Hardovinde  Laval  nomme' aueefesfreres  entrois 
AiRcs  des  anne'es  mille  cinq  cents  vingt-fu , cinq  cents  tren- 
te-trois, Sc  trente-neuf,  décéda  depuis  fans  auoir  eRc  marié. 

17.  Catherine  DE  L a v a l Fut  mariée  deux  Fois.  Car  en 

premières  nopces  elle  efpoufa  François  dv  PvY-DV-f’'tDV. 
F O vi-heualier.  Seigneur  dudit  lieu.  Capitaine  des  ville  & 
chaReau  de  Nantes,  duquel  elle  eut  deux  Ris,  & vnc  fille,  peignai, 
c'ell  alTauoir  René  Puy  iu-¥oH  Seigneur  dudit  lieu  & de  ciad-B.  ' 
Combronde,  allié  à Catherine  dc  la  Rochefoucaut,  Eufehe 
du  P«y-d«-Fe* Seigneur  delà Srueric:&  Fr4»içoi/è  </«  Puy- 
du-Fou  mariée  premièrement  à François  Thierry  Seigneur 

duBois-Orcan,puisàRobertdcMontalais,Sc  pourlatroif- 

iefmc  fois  à I ean  dc  Beaumont  Seigneur  du  Puigay.  Le  deux-  * il  i ». 
icfmc  mary  dc  Catherine  de  Laval  fut  LovySj,,^j^ 
d’A  i LL  y Baron  de  Piqueny , Vidamc  d'Amiens,  Seigneur 
dc  Raincual,&autrcs  terres,  qui  mourut  fans  enfansàTa  ba-  « 
taille  de  ûint  Denys  l’an  mille  cinq  cents  foixantc-fept. 

17.  Anne  DE  Laval  flitconiointeaueclEAN  de  Ch  am-cham. 
PAGNE  Chcualier,  Seigneur  dudit  lieu;  de  Pcfchefcul , & pagne.  , 
dc  Baillcul,Rls  dc  Pierre  deChampagne  & d’Anne  dc  Fro- 
mentieres.  Et  dc  ce  mariage  vint  Hardouine  de  Champagne 
première  femme  dc  Philippe  dc  ChaRcaubrient  Seigneur 
des  Roches-Baritaut,  qui  en  eut  Philippe  de  Chapeaubrient 
mariécà  Gidebett  Seigneur  du  Puy-du-  Fou. 

17.  Hibronyme  de  Laval  RcligicufcàBelomer. 


MMmm  i) 
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CapitaincdcsvilIc&chaftcaudeNantcs.bcaufrcrcdu  inefme  Sei-  b o 1 1- 
gncur.  ttdcccttedcrniercfemmcluynafquirciitvn  hls&:  deux  fil- 
les  qu'il  lailTa  en  basâge,  citant  furprins  de  motcl'an  mille  cinq  cents 
cinquantc-l'cpt.  ” ' ' 

FILLE  DE  RENE'  DE  LA  VA  LU.  D V 
nom  Seigneur  de  Boifdaiiphin  ,{ÿ"  de  Catherine  de 
B A I r /i  première  femme. 

I*.  Françoise  DE  La  va  tfiit  mariée  en  premières  nopccs 
àHENRY  DE  Lenoncovrt  Seigneur  deCoupuray 
filsdeHenry  Seigneur  de  Lenoncourt,  Comte  de  Nantucil,  eovRT. 
&de  Marguerite  de  Broyés,  duquel  elle  n'eut  point  de  li- 
gnée, l’uisellcconuolaen  fécond  lit  aucc  Lov  y s de  R 0-  ROHAN. 
H AN  Vl.dunom  Princede  Guemené,  Comte  de  Montba- j,, 
fon , Sencichal  d'Anjou  & de  la  Flcchc,  veuf  de  Leonor  de 
Rohan  fapteraicreremme.  Delaquellcalliancenefortircnr  ” 
encore  aucuns  enfans. 

ENFANS  DE  REND  DE  LAVAL 
II.  du  nom  SeigneHrdeBoif<Uuphin,^de\ f.AS  K E DE 
LenonCOvRT  ft fécondé  femme. 

18.  Vrbain  DE  La  VAL  Seigneur  de  Boildauphin , Comte 
de  Brefteau,  Marquis  de  simlc , CheuaÜcr  des  Ordres  du 
Roy,  Gouuerncur  d'Anjou,  & Marcfchal  de  France,  du- 
quel fera  traité  plus  particulièrement  cy-defToubs. 

18.  Anne  de  Laval  alliée  àGEORCEs  de  ÇREgvY 

Chcualicr  Seigneurde  RilTc,  fils  aifné  dcGcorges  de  Crequy  creqvy. 
SeigncurdeRifTé&deBaigncux.Conreillcr  & Chambellan 
de  Monfeigneur  le  Duc  d'Anjou , & de  leanne  de  Humicrcs. 
Delaquellcallianccfottitvnfilsappcllé/rnnfde  Creejuy  Sci- 
gncurdcRilTe,coniointauecCatherinc  le  Roy  fille  du  Sci- 
gneurdc!aGrangeGouuerneurdeMoulins,dont  vint  Vr- 
CreyigiSeigneurdcRifrcmort  fans  enfans  AcMane 
Vigner  foncfpoutefilledclaques  VignerConfcillcrduRoy 
en  fon Confcild'Eftat, Bacon defaintLiebaut,  &dc Marie 
de  Megrigny. 

18.  Vrbainf.  de  Laval  femme  de  Philippe  de 
Creqvy  Chcualicr, Seigneur  des  Bordcs.frerc puifhéde 
Georges  de  Crequy  Seigneur  de  RifTc  mary  de  fa  leur. 

M M m in  iij 
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BOIS- 
DAV- 

PHIN.  VR'BAIN  T>E  LüAVAL  SEIGN EVR. 
de  Boifdauphm,  Comte  de  'Brefieau,  Adarquh  de  Sablé, 
Seigneur  deT^recigny  ,d'Aulnay  , Louaillé,  faint  yluhin, 
(ÿdes  Coudrayes,  Cheualier  des  Ordres  du  Confeil~ 
lerertfes  Confeils  d"  EJlat  (f'Priué,  Capitaine  de  cinquan- 
te hommes  d’armes  , Afarefchat  de  France,  Gouuerneur 
Lieutenant  general  pour  fa  Adajefé  en  fes  pays  gÿ* 
Duché  d Anjou. 

Chapitre  V. 

CE  Seigneur  a rehaulTc  le  luftre  de  fa  Branche  de  plufieursgrâds 
ô£rareshonneurs,qu’ilameritezpar  fes  bons  & notables  fer- 
uiccs.  Il  fift  fes  premières  armes  au  fiege  de  Liuron  l'an  mille  cinq 
' 57  5-  cents foixantequinze,  ayant  la  chatgéd'vne  compagnie  de  genf- 
d'armes , qui  luy  fut  commife  par  la  mort  de  fon  oncle  de  Lenon- 
court.  DeuilramenalaFereàl'obeilfancedu  Roy  Henry  III.  d'où 
elle  auoit elle diuertie,combatit  des  premiers  contre  les  ReÜlres  à 
Montargis , & à Auneau , & contribua  plufieurs  autres  effech  de  la 
valcur&defonzeleà  la  defenfedcla  Religion  Catholique.  Puis  le 
Roy  Henry  1111.  ayant  elle'  recognu  par  la  meilleure  partie  de  fes 
fubiets.ilremiflaullientrclesmainsdefa  Majellé  les  places  de  Sa- 
‘5 *5-  blc  de Chaileaugonthier  l'an  mille  cinq  cents  quatre-vingts 
quinze.  Au  moyen  dequoy  il  gaigna  tellement  la  bicnueillance  fie 
l’aifccliondc  ce  Prince,  qu’il  fut  des-lors  alTocié  parluyà  l’Ordre 
dcChcualctiedu  faint  E(prit,&  quatre  ans  apres  elleucà  la  dignité 
1599.  de  M.ircfthal  de  France.  Bref  il  a ellé  encore  honoré  de  l'Eflat  de 
Gomu-rncur&  Lieutenant  general  du  pays  6c  Duché  d’Anjou,  Ci 
■Vicomte de  Btefleauerigéecn Comté,  ôclaBaronniedeSablé.qu’il 
acquilH’anmillecinqcentsquatrc-vingts  treize,  dccoréeen  làfa- 
ueurdu  tiltredeMarquifat. 

cle”  iLs’ellallieparmariageauecMAGDELENa  DeMontecler 
DamcdeBourgon,d’Airon,deBoisau  parc,  6c  de  la  Challellcnic 
Detucui  deMontandinau Maine,  filleaifhéc  & principale  heritiere  de  Rc- 
air  né  de  Montecler  Seigneur  de  Bourgon  6c  de  Montaudain,  6c  de 
ClaudedesHayesOamedeFontenaillesenla Baronniedela  Fertc- 
Bemard.  Laquelle  Dame  cil  decedée  lexvii.  lourde  May  mille  lùc 
cents  douze. 

1 y;  . 
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ENFJNS  D'VKBAIN  DE  LAVAL  SEI- 

gneur  de  Boifdauphin  .{jrdfMACDILENB  DE 
M O NTECLER  fa  femme. 

19.  Pu  1 lipfe-E  M AN  VE  L DE  Laval  Marquis  de  Sabica 
erpoufé  M ACDE  LENE  DE  S O V V RE' fille  de  Gillcs  dc  Sou- 
ure  Marquis  deCourcenuau,  MarcTcbaldc  France,  delaqucUcil  a 
quelques  enfans. 


SOIS- 
DA  V- 
rHiN, 


SOVVKS'. 

D’siat  î f. 
baa4e»  ou 
cotucct 
4' oc . 


17.  N...&N..,  DE  Laval  dcccdczcn icunclTe. 

LES  SEIGNEVRS  DE  BRE'E. 

t4.IE.AN  DE  LAVAL  CHEVALIER, 

Seigneur  de  'Bree. 

Chapitre  VII. 

CE  SeigneureftoitrroificfmefilsdeTHiBAVD  de  Laval 
Seigneur  de  Loué,  &delEANNE  de  Maills'Isi  femme, 
&eucpour  panagela  Seigneurie  de  Brce.aucc  le  chaReau  deTron- 
calou,  ic  la  Mailon  de  Montejan  qu’il  vendir.  1 lelpoulà  F r a N ç o i-  ^TscêT 
SE  Gascelin  DamcdesHaycs-Garcclin,dcClianzcaux,& deLiN. 
la Chetardic,&viuoic encore  l'an  m.  CCCclxxxv. 


ENFANS  DE  lEAN  DE  LAVAL  SEIGNEVR. 
deBrffjCÿ-deFRANçoisE  Gascelin ftfemme. 

15.  Lovys  de  Laval  Cheualier,  Seigneur  dc  Brée,  Sc  des 
Hayes-Gafcelin,  duquel  fera  parle  cy-apres. 

1 PANNE  DH  Laval  fille aifnce eut  deux  maris.  Catenpre- 
raiercsnopecsellecfpoufaPiERRE  DE  Hérisson  Cheua- 
lier.  Seigneur  du  Plcrtis-BuretScduPlcffis-Bcnard,  auquel  Iean  jq 
de  LAVALSeigneurdeBtéc,&  FrançoifeGafcelinpereS{merep.^_^^_^^^ 
dc  laditcleanncptoraircntdonncrlcsterrcs  & Seigneuries  de  Fou- 1 Hmiioi» 
gerolles,  & dcFrcGics , par  traité  fait  le  dernier  iour  d'Autil  M. 
c c c c L Z X X I.  Et  dc  ce  mariage  nafquit  vne  feule  fille  appcllée 

leannede  Herijfon  mariéeà  Renc  dc  la  laillc  Cheualier , Seigneur 

dc  la  lailie  & dc  la  Roche-T allcbot  : dont  vint  Claude  de  la  laille  * * ^ 

alliécàGvY  de  LAVALSeigneutdcLezay.commcaeftéditcy-  » 
dcuant.Eni.nopccsli  mefmc  Iean  ne  de  Laval  reprint 
alliacé  auec  Ioachim  Sanglier  Cheualier  Sci<;neut  du  Bois- *“'* 

® 4 «rf  cbt 
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BKEE.  Rogues,parcontraû paflc le xx v i. iour d’Auril  m.  ccccuorxv. 

Lequel  loachim  eftoit  lors  veuf  de  leanne  Bonnette  fille  d'Arius 
Bonnet  Cheualier,  & de  Catherine  Oudarde,  Seigneur  & Dame 
de  Boiilié  & du  Retail , dont  il  auoit  vne  fille  vnique  nommée 
cîÿdu.  Renée  Sanglier.  Et  de  fon  fécond  mariage  il  procréa  entre  au- 
a'x'"''  enfant  Gillet  Sanglier  Cheualier,  Seigneur  du  Bois-Rogucs, 
(M.  tf  qui  tranfigea  auec  leanne  de  Heriflbn  Ta  feur  vterine,  veuue 
Je  René  Seigneur  de  la  laille , pour  la  fucceirion  de  I e a m n b 
DE  Laval  leur mete , le  treziefmc  iour  de lanuier  mille  cinq 
cents  vingt.  Ce  Gilles  Sanglier  hérita  depuis  des  terres  de  Brée, 
des  Hayes-Gafcelin , & de  Chanzeaux , par  la  mort  de  L o v y s 
DE  Laval  fon  coufm germain  décédé  fans  lignée , 3e  s'allia 
auec Françoife  du  Puy  fille  de  lean  du  Puy  Cheualier,  Seigneur 
du  Coudray,  de  laquelle  il  eut  deux  filles  feulement , ' alTa- 
uoir  Renée  S<(»gI(crfemmed'AnthoinedeSillans  Baronde  Ctcuil- 
ly  en  Normandie.  Renée  Sanglier  Dame  du  Bois  Rogucs,  des 
Hayes-Gafcclin , 6e  de  Brée,  fut  alliée  à Claude  de  Cnallillon 
Cheualier , Baron  d'Argenton , par  contraâ  palTé  le  Vendredy 
1 1 1 1.  iour  d'Aoull  m d lix.  Et  de  cette  iüliance  nafquirenc 
entre  autres  enfâns  Charles  de  ChaJHUon  Baron  d'Argenton,  qui 
vendit  la  terrede  Brée&  le  chafieau  de  Tronalou  au  Seigneur 
de  la  Courbe  l'an  M.  d C.  & Gilles  de  CbapHlon  premieremcnc 
Seigneur  du  Bois-Rogues,  puis  Baron  d'Argenton, par  le  décès 
de  Ion  frere  aifné.  Lequel  Gilles  a lailfé  de  Dame  Marie  de  V i- 
uonne  (à  femme  Jndrè  de  ChaJhlloH  à prefent  Bàron  d’Argcn- 
ton  , François  de  Chapllon  Seigneur  du  Bois-Rogucs,  & qucl- 
ques  filles.  . ■ 

EVEIL. 

ETcHidf,  15.  Françoise  DE  Laval  femme  d’E  m o n d de  BveilCIic- 
<1  ai'ot  jÙ  ualier,  Bacon  de  Mermande,  Seigneur  de  la  Roche-Elermau  &:  de 

FayelaVineufe,quimourutauvoyagequelcRoyCharles  VIII. 
fiftàNaplcs.  Elleviuoit  encore  l'an  mille  cinq  cents  neuf,  ayant 
éowKmi.  le  bail  de  leurs  enfâns,  dont  l’vn  fût  Lotiys  de  Btteil  Baron  de 
Eicjirâg:  Mermande, décédé  depuis  fànsauoir  cllé  marié;  l'autre  Yfaheatt 

ï JiSiiin  henticrc  de  Mermande  6e  de  Faye,  coniointc  auec  loa- 

îonS°“  GillierCheualier,  Seigneur  du  Puygarreau. 

d'otifàrlc  ' 

tMccne.  iç.  Gvionnb  de  LAVALfutmaiiéeàFRANçois  dv  Ples- 
s I $ Seigneur  de  Richelicu,par  contrat  paffé  le  XXV.  iourdilâuicr 
M.  CC  CC  Lxxxix.  enprefencede  loachim  Sanglier  Seigneur  du 
Bois-Rogucs , lequel  y alTifiaau  nom  & corne  bail  dcLovvs  de 
Laval  Seigneur  de  Brcc  frere  de  la  mcfme  Guionne.  De  ce  ma- 
riage vint  entr'autres  enfâns  François  du  Plejiis  Seigneur  de  Ri- 

chclicti. 
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chelieualliéà  Fnn(oiTc  le  Roy  fille  de  Guion  le  Roy  Cheualie^  Sei-  — 

eneur  du  Chillou,  V ice-  Admirai  de  France,  petit  fils  de  Guillaume 
le  Roy  Sdeneurde  Chauigny,  &:  de  leanne  de  Dreux  PrincclTe  du 
iâneRoyal.  Ce  Guion  le  Roy  n’eut  que  crois  filles,  l'aiinéedefquel- 
le$ratila^ceFran(oire;IarecondeNicolelcRoy  mariée  en  premiè- 
res noces  à Frâÿois  Rafin  Senefchal  d'Agenois,  puuà  Anus  de  Cof- 
(e  Sdgneur  de  Gonnor,  Marefchal  de  Fran  ce:  & la  troifiefinc  fut  vnc 
autre Françoife le  RoyconioinceauecRené  de  Maillé  Seigneur  de 
rillene.  De  la  première  Françoife,  Sc  du  Seigneur  de  Richelieu  Ton 
mary,vinrcncIo«yrdMP/ç/?i(Scigneucde  Richelieu: N...  du  Plef- 
fis  Mailhe  de  Camp,  qui  apres  s'ewe  fignalé  en  Piémont , fut  tué  au 
(iege  du  Haute, & plulieurs  autres  enfans:  l’vn  delquels  fe  fiftaulE  e- 
(hmer  par  les  armes,  vn  autre  nommé  laques  du  Plepu  fat  Euefquo' 
dcLuçon.vnautreAbbédeNieuilAc  deCoulTay.  Loi^s  du  Plepit 
Seigneur  de  RicheUeu  efpouTa  Françoife  de  Rochcchouatd  fille 
d'Anchoinede  RochechouardSeigneurdeS.  A mât,  Senefchal  d'A- 
genois, & de  Catherine  de  Barbazan.  Et  de  ce  mariage  nafquit  Fri- 
çoir  du  Plejîé  Seigneur  de  Richelieu , Cbeualier  des  O rdres  du  Roy, 
grand  Preuoll  oc  France,  & Capitaine  des  gardes  du  corps  de  la 
Majcfié,  qui  pendant  favie  fut  employé  en  diuerfes  commilfions 
ires-honocabics.  Il  peint  alliance  auec  Sulânne  de  la  Porte  de  Ve- 
zins,  de  laquelle  il  a eu  Henry  du  P/ç/Iir  Seigneur  de  Richelieu, 
Marcfclial  de  Camp,  mon  fans  enfaiu  : jilfonjedu  PleRu , qui  deft- 
gné  Euefquede  Luçons'elf  teniaCfameax-.Jrmuni-tetm  du  Plef- 
Cardinal  de  Richelieu,  duquel  la  vertu  & le  mérité  efclatenc  da- 
uantageque  la  pourpredont  ifeft  ceuelht:  Frunçoife  du  Plejiii  mariée 
au  Seigneur  du  Pont  de  Courlé:  & Nicole  du  Ptejîü  femme  d’Vr- 
ban  de  Maillé  Cheualier,  Marquis  de  Brezé.  Il  m’eull  cfié  aile  de 
prendre  lafuittedcccttcMaifondeplushaut.nouuant  des  Tiltres 
& Adueus  de  l'an  m.  C c x c v 1 1 1.  au  nom  d’vn  Jrnoul  du  Plejik 
£fcuyer:vnconna£I  de  mariage  de  l'an  M.  ccclxxxvi  11.  entre 
Suuuagedu PleJiisFfcaya ,ScY fabeaufilleduSeigneurdcla  Mone 
augroin.&dcBclarbre:  celuyde  Geofroy  du  Plepis  Efcuycr,  & de 
PenineClerembaud  Dame  ilTuëd'vne  ancienne  & illulbe  Famille, 
donc  la  Branche  aifiiée  fondit  depuis  en  la  Maifon  de  Laual:  vne 
tranlàétion  que  cette  Petrine  comme  femme  dudit  Geofroy  fifl 
auec  Louys  Clerembaud  fon  fiere  l'an  m.cccclvii.  vne  autre 
paclaquelleFr,(Rçais&Pirrrr  du  P/ry!ir frétés  tranfigaent  pour  la 
tticceüiondcs  mefraes  Geofroy  du  Plellis  Si  Pertine  uerembaudfà 
femme.  Et  ce  François  fut  le  pere  de  celuy  quiefpoufàGvioMMB 
DE  Laval.  Plufieurs  autres  Tiltres  & A âes  precedens  ce  que 
delTus  m'eufTenc  donné  lieu  de  remonter  en  cette  Genealogie  vers 
fonorigine,  & n'en  obmetere  aucun  degré  fucceflif.  Mais  ce  m’eft 
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BMI.  l’auoirfiit  ainfi  depuis  l’alliance  prinfe  en  la  Maifondc  L A- 

V A Liquieft  ccquim’adonn^  fubictd'cn  parler. 

ij.LOf^TSDE  LjiVyiL  CHEVALIER, 
Seïpteur  de  Brie,  des  Hsyes-Cafcelm,  q^c. 

Chapitre  VIII. 

PE  V apres  l’an  M.  cc  cc  ixxxt.  ilfuccedaàFR  ançoi  se  Gas- 
csLiN  famereaux  ScigneuricsdesHayes,dc  Clmzcaux,&  de 
1485.  l*Chetardie.  Etpar  rraitcfaitlexxvi.iourd’Auril  M.  cccCLxxxv. 

■ il  print  alliance auec R i me'e  Sanglier  fille  vnique  de  loachira 
clTer  Seigneur  du  Bois-Rogucs,  & dclcanncBonnct- 

' ce  £1  première  femme  a laquelle  il  allîgna  douaire  fur  fes  Maifon,tcr- 
& Seigneurie  de  la  Chetardie.  Ce  qui  fut  accordé  en  prcfence  de 
ab!cà”ii  1e  A N OE  La  VAL  Seigneur  dcBréelbn  pere,  ayant  lors  le  bail  Se 
'*^*'*'°'  adminiftrarion  delà  perfonne Sc  defes biens  maternels, de  lean  deTi- 
gncd;rdcBcauuau,ScigncurdcTignc,dcRENB*  de  LavalScI- 
giicur  de  S.  Aubi  n Se  de  Boifdauphin,  de  Bertrand  Haullàrd  Seigneur  de 
Bourg, Se d Anthoine  Cluullbn Seigneur  deJa  Rambaudicrc. 

. LEinefraeLovYS  DE  Laval  ef^nt  alTailIy  de  maladie  fill 
1 49  4.fontcftamcntlc  vu  I.  lourde  Mars  m.  ccccxci  v.  par  lequel  il  lé- 
gua les  difmes  des  Hayes  Galcélin  Sc  de  Chanzeaux  pour  fonder  vnc 
Chapcllcaudit  lieudes  HayesrdonnaàpRA  NçO  isE  de  Laval 
fa  leur  Dame  de  Mermandc  la  fcigncuric  des  Hayes  Gafcclin , Se  or- 
donna fes cxcciireurs  Rbne'de  Laval  Seigneur  de  la Faigne,  & 
François  de  Laval  Seigneur  de  Marfille,  D'où  l’on  peut  re- 
cueillir qu’il  n’auoir  lors  aucuns  enfans  de  Renee  SANCLiEalà 
femme.  Mais  depuis  il  luy  en  nafquitvn  nommé  cy-deflbubs. 

FILS  Dfe  LOVYS  DE  SEIGNEV'R. 

de  Bref , dr  de  R E N e'e  Sanglier  pt  femme. 

i<.  Lovys  de  L AV  al  Seigncurdc  Brée,  Sc  des  Hayes-Galcclin^ 
alliftacommeparentaurraitédematiagecTANNE  de  Laval 
fille  du  Seigneur  de  Loué  aucc  Philippe  de  Chambes  Baron  de  Môt- 
15  LO.  foréau  l’an  M.  D.  XXX.  Depuis  il  elpoulà  Anne  Acarie  , de 
ÂcÂiui~  laquelle  n'ayant  point  laiflc  de  lignée,  GillbSanglier  Sei- 
gneur du  Bois-Roguesfoncoufin  luy  fiicceda  en  lès  principales  ter- 
res. Erquant  àA  N N E làvcuuc,  elle  fe remaria  en  fécondés  nop- 
ces  à loachim  Seigneur  de  Daillon,  duquel  elle  n’eut  point  aufTâ 
d’enfans.  Elle  filf  fon  tcllamcnt  le  n.  iour  d'Auril  m.  d.  lxi  i t. 
où  le  void  que  lean  Acarie  C heualier, Seigneurdu  Bourdet , de Ctc- 
zanne,  Sc  de  Ncufùy,fût  fon  haitier. 
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Les  Seignéurs  d’Attichypotfoicht'DB  Lavai, au pteiriier quar- 
tier d’argent  chargé  dVnlyon  de  gueuUes,  pour  brilcure  ou  difFe- 
tence  dcpuilher. 
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Heapin  DI  Frlai  Ikam  DI  Lavai  Gvy  di  Bi&trak  si  Laval. 

Laval  Sei>  Seigneur  d'Arcichy  » de  U LavalScî.  Sanctiimi. 

ffneuc  d'At-  Mueoiailbn,  & deCKin*  deCoymeIdc 

ochy,  filly.  deMery.  MAAAVialTi- 


G VT  DI  L AV  AL  I.donoiB  SeigDeucd’Actichy.deUMaJeauilbnjChanoUy.Noin- 
tcltS.  Aubin  .&  Coaflins. 


< . 1 

l«^  Gvy  de  L a v a l II.  dunom Seigncord’Attichy ,dcuMi‘  FaLai  Iian 
lemâifbn,deNoùirel,S.Aubin,Orly,6eauuctger.  ^ Layal. 


10.  BOVCHARD  DE  LAVAL 


CHEVALIER,  SEIGNEVR  D’ATTICHY 
fur  <tAtfne,  de  U AlaUmaifon , çj*  en 
partie  de  Confiant. 

Chapitre  Premier. 


J A dcmicrc  Branche  delà  Famille  t> B Laval  ilTuë 
de  celle  de  Montmorency  eft  des  Seigneurs 
d’Attichy  fur  Aifne&  de  Chantilly.  Elleprintorigi- 
nedeBovCHARD  de  Laval  fîlsde  Gv  y DE 
Montmore  NCY  ditDE  L A V A L VIL  du  nom 
Seigneur  de  Laual  & de  Vitré,  & deThomafle  de 
Mathefelon  fafeconde  fc.nmc.  Lequel  Bovchard  apres  lamort 
deMATHiEv  DE  Laval  fon  frereaifnédcraeurafeulScigneur 
d'A  ttichy , de  la  Malemaifon , Sc  en  partie  de  Conflans  fâinte  Hono- 
rine; &par  Arrcft  rendu  au  ParlementdeTouffaintsl'an  milledeux 
cents  quatre-vingts  huit  fut  renuoyé  en  la  Cour  du  Seigneur  de 
Montmorency  pour  plaider  fur  la  propriété  de  haute  iuftice 
dont  les  Doyen  & Chapitre  de  Noyom  fail'oient  demande  en  iâ 
terre  d'A  ttichy. 

R AO  V L dit  Herpin  Sire  d'Erquery  Cheualicr,  grand  Panctier 
de  France,  luy  donna  en  mariage  Beatrix  d'EroveryIà 
fille, 8c  auec  elle  plufieurs  héritages 8c  reuenus, nommément  cent 
liures  parifisderenteàprendte  furlcsgrenicrsdeCrefpy  en  Valois, 
que  le  mefme  Bovchard8c  Beatrix  fa  femme  vendirent 
depuis  à Charles  de  France  Comte  de  V alois  pour  la  fomme  de  neuf 
cents  liures  parifis,  par  Lettres  paffccs  le  Icudy  auant  la  Natiuité 
lâincican  BaptilFcmillc  crois  cents  Icizc.  Il  décéda  deuant  elle,  la 
laifrantmcredcplufieursenfans,aufquclsERARD  de  Mont- 
morency Seigneur  de  Conflans,  André'  DE  LAVALSei- 

fneurdeChaftilIon,  ScHerpin  d'Erquery, Chcualiers, furent  or- 
onnez  curateurs  par  laCour  de  Parlement  le  xvit.  iour  de  Décem- 
bre mille  trois  cents  vingt.  Elle  auoit  pour  frères  Louys  d’Erquery 
Eucfquc  de  Coulfanccs,  8c Simon  Sire  d'Erquery  Gouuemcur  8c 
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Âtt~  Lieutenanc  general  du  Roy  en  Languedoc , 

CHY.  ditHerpin  Sire  d'Erquereic  de  Chantilly, de 
nted'Erquety  decedez  fans  lignée. 

ENFANS  DE  BOVCHAKD  DE LAWAL 
Seigneur  d'Aetichy  ,cr  de  RÎatkix  D’Erqvery 
Jd  femme. 

II.  Hbrpin  de  LavAtainfi  appelle' enmemoiredeRaouI- 
Herpin  Sire  d’Erquery  fon  ay  eul  inaternel.fucceda  à fon  perc 
aux  feigneuries  d*Attichy  Sc  de  Conflans,  & mourut  fans  - 
auoir  eue  marie. 


qui  fîit  perede  laques 
Icannc,  6c  de  Marguc^ 


II.  Iean  de  L AVAiSeigneurd’Attichy,delaMalcmaifon, 
Nointcl,  S.  Aubin,  & Conflans,  ne  fut  point  aufli  marié,  fie 
fequalifioit enfestitres  Frerh  Iean  de  Laval,  peut 
eftreà  caufe  qu’il  eftoit  Cheualier  de  quelque  Ordre,  Milice, 
ou  Confrairie.  L*an  mille  trois  cents  loixate  6c  vn  laques  dit 
Herpin  Seigneur  d'Erquery  fon  coufin  germain  luy  donna 
fes  terres  6c  feigneuries  de  Chantilly  6c  de  Moncy  le  neuf, 
qu’il  auoit  eues  par  tranfport  de  Guillaumcle  Boutcillcraufli 
(on  coufin.  Ceque  Louysd’Erqucry  Euefquc  de  Coudonces 
oncle  & heritier  de  laques  confirma  le  dernier  iourd’Aouft. 

Il  viuoit  encore  l’an  mille  trois  cents  ijuatre-vingts  fix,  Sc 
portoit  de  Laual  au  quartier  d'argent  a vn  lyon  paUànt  de 
fiible. 

i 

U.  Gvy  de  La  val  Cheualier,  Seigneur  de  Coymel  & de  j 
Mery,continualalignce.  fc 

— — ■ y* 

Bertrand  de  Laval  Cheualier  efpoufa  Marir 

GuoniU  de  Be  avmont,  dite  de  Franconviile,  auec  la- 
quelle  il  fc  trouuc  nomme  en  deux  Aéles  des  années  mille. 
ao.pKcei.  jfojj  £jf,s  foixante  dixfept,  6c  quatre  vingts , & mourut  fans 

enfans.  Il  portoit  de  Laual  à vn  Lyon  de  fable  au  premier 
quanton. 


II.  Sanctismede  La  val  mentionnée  en  vn  Arreft  de 

ROCHE-  l'an  mille  trois  cens  vingt-deux,  auec  fes  freres  6c  fa  fœut. 

CVTON. 

*'•  Margverite  DE  LAVALfutmariceàPHILIPPE  D K 
lTriSiî“  LA  Ro  c H E cheualier  Seigneur  de  Vaux , de  Beauregard, 
Chantcmcrle,  Maudeftour,  6c  autres  terres,  fils  puilné  de 

Guy 
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Guy  Sdgncurdcla  Rochcguyon.  Duquel  mariage  nafqui-  atti- 
rcntquaticfilles,r(auoircl\£Mm'xdei4  Rofie alliéeà  Picirp*' 
dcToumcbu,  quincn  eut  poifitd’cnfai«,,A/4nf 
de  U Roche  moncs  (ans  alliaincç,.&:  leanne  de  U Roche  hcri- 
dcic  de  Vaux,  & des  fiucccs  (figncurics  déclarées  ^-deffus, 
laquelle  e(jx>u(âenpremiaes  nopces  lean  de  Chambly  Che- 
ua!icr,dit  IcHaze,  Maidred’HÔllclduRoy , pais  en  fécon- 
dés Guy  Seigneur  dclaRochcguyon  Chcualicc,  ConfeiUerSc  STÏi» 
Chambellan  du  Roy,  fiegrand  Pannetier  de  France  , fils 
Guy  Scigneurde  la  Rochcguyon  aufli  Confeillct  S:  Cliam- 
bellan  du  Roy , & de  Icannc  Bercran , moyennant  dirpcnfe  fUi! 
obtenue  du  S.  Siege,  pour  ce  qu'ils  clloicnt  proches  parents. 


//.  err  DE  LAVAL  CHEVALIE%, 
Scieur  de  Coimel  gj*  de  Alety  en  'Picardie^ 

Chapitre  II. 

f 

IL Aoit troifiefme filsdcBovCHAno  DE  Laval  Seigneur 
d’Attichy,  & de  Beatrix  d'Erovert.  Eut  en  partage  les 
terrcsdcCoymcllésMôtdidicr,5cdcMcry  à deux  lieues  de  là.  Scruit 
le  Roy  Philippe  de  Valois  en  fes  guenres  contre  les  Anglois , Sc  fut 
tue'combatant  pourfonfcruiccàla  bataillede  Crccy  l'an  mille  crois  i 5 4 
censquarante-fix.  Onnetrouuepoinclcnom  de  (à  femme, ains  feu- 
lemcntqu'ilfiic  pcrcd'vnfilsappellé  G V Y DE  Laval,  duquel  fe- 
ra parle  plus  amplement  au  Chapitre  prochain. ... 


U.  GVT  DE  LAVAL  CHEVA  LI  E% 
Seigneter  d'sAttichy,  de  U ALalemaifott,  de  Chantilly, du 
petit  fief  de  Morny  le  neuf,  de  Nointel,  S.  <tAubin,  Con- 
fions,Coimel,  çf  Aierj.  ' 

H A- 

Chapitre  III.  's t i l- 

) LON- 

FRere  Irak  de  Laval oncledcceGuyrayantcuIongue-J’‘*-p*i* 
mcntcn(âgardc&cutcle,lcm3riaaucclsABEAV  de  C h a- ehrf’â'.*" 
stillon  DaractfOrlycn  Bric,‘du  Verger  en  Vermandois,  & du‘ï”f||^,^ 
cha(lcaudeS.Icandcsdcuxlumcaux,fillcdc  lean  ScivncurdcClM- 


S. 


> 
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<tti.  ftillon,  fouucrain  Maiftre  d’Hoftd  de  France.  En  feueur  duquel  ] 
marùgc  il  luy  nanfporta  la  propriété  de  fes  terres  d’Attichy,  de 
^*“"“**y  > •»  Malcmaifon,  Nointel.  S.  Aubin , Sc  "î 

Conflans.enretenantàfoylcviage.ouvfufiuidl.  Et  enfuite  G VY  j 

Laval  auoüa  tenir ivnc  foy  & hommage  de  Charles 
"ui’.r*’  ^ Montmorency  les  Setgneuriesd’Atrichy  flcdela  Malcmaifon, 
ou  il  auoit  chafteau  & Chaftellcnic.  par  lettres  du  Mardy  vinet- 
1 J 7 a.  dcuxiefmc  iour  de  Mats  mille  trois  cens  foixante  douze.  Com- 
me auffi  il  rendit  aueu  de  la  tenc  de  Nointel  au  Duc  de  Bourbon 
à caufe  défon  chafteau  dcClermont  en  Bcauuoifis  : deccllede  làint 

Aubin.au  Seigneur  d’Efpineufe$;dcConflans,où  il  auoitchâftcau,  ' 

cens,  détentes,  aucc  partie  du  portdc  péage, àl’Euelquedc  Paris;  & 
de  la  fcigneutic  de  Chantilly  au  Roy  , à caufe  de  fon  chafteau  de  * •é 
Senlis.  I 

Mais  incontinent  apres  la  neceflité  des  af&ircs  contraignit  le  1 
rocfnic  G V y d'engaget  6c  aliéner  vne  bonne  partie  des  fufdites  ter-  . -■ 
rcs.CarilvcndicàG  uillaumc  de  Sens  Aduocat  du  Roy  au  Parlement 

cent  hures  de  rente  fur  icelles  pour  le  prix  de  mille  francs  dor  du  . 
coin  du  Roy , le  Mardy  vingt-deuxiefmc  iour  de  Mars  mille  trois 
' J 7 7-  cens  foutante  dixfept;  6c  autres  vingt  Lûtes  de  rente  pour  la  fomme 

de  deuxeents  francs  d'ot  le  v 1 1.  iour  tTAuril  enfuiuant.  Lclquelles  à 
venditions  furent  apptouuces  par  Frère  Ieande  Laval  fbn  ■ 
oncle.acIsABEAv  DE  Chastillon  fafemme.  11  vendit 

Earallcment  deux  cens  hures  de  rente  fur  fes  fcigncurics  de  S.  An-  1 
in.dcNointel,  6c  d’Attichy.à  Gilles  Seigneur  de  Ncdonchcl  Chc-  J 
^er,  ôc  à leanne  de  Lambcrfat  fa  femme,  pour  le  ,.rix  de  mille  ^ 

fancsdor,ducoin,poids,6caloyduRoy:parcontraapairc'fou$  le  -V 

feel  de  la  Pteuofte  de  Paris  le  Dimanche  x v i.  iour  de  Feurier  mille  ^ 

ijgi.  ttoiscen$quattevingcsvn.Etcnfin,parautrcaaeduLundyxxvm. 

i ) S 6.  iour  de  May  mille  trois  cents  quatre  vingts  fût  il  vendit  encore  à ' 

Pierre  d’OtgemontChcualicr.SeigneurdcMctyfurOifc.Confcil-  J 
lcrduRoy,lcchaftcau6clachaftellcniedcChanrilly,latoutdeMont-  ' 

mehant,  6c  lepetitfîcf  de  Moncy  le  neuf,  aucc  toutes  leurs  appartc- 

nances,  pour  la  fomrhe  de  huid  mille  liures  tournois  francs  dor  du  " ‘ 

coin  du  Roy. 

AvQVELtempseftantveufdYsABEAv  DE  Chastillok 

& frmnw  ilrcprintvnefccondeallianceaucc  Adb  DE  Mailly  i 

hile  de  Gilles  de  Mailly  Chcualier , laquelle  eftoit  défia  veuuc  de 
deux  maris.  Car  en  premières  nopccs  elle  auoit  elpoufé  Aubett  de 
Han^  Seigneur  de  Gcnlis,  qui  eftoit  décédé  fans  enfans , laiflant 
pourheritiers  Mathieu  5c  Aubert  de  Hangeft  dit  Flamen  fes  frétés. 

. 'U' *^oit  remariée  à Ican  de  Ncelle  Seigneur  d'OlFemont 

dont  elle  auoit  vn  fils  entre  autres  appcUé  Guy  de  Ncellc  Seigneur 
^ d'Oilemonc 
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d'Offcmont.quififl:  accord auecla  mcfinc  Adb  de  MAiLLYlà*'''^'- 
mcrc,  & noftrc  G v y D e L a v a l fon  troifiefmc  mary , pour  le 
dfoiâ:  de  douaire  à elle  ailigné,  le  x.  iour  de  Nouembre  mille 
trois  cens  quatre  vingts  vnze.  Et  apres  la  mon  dudit  Guy  elle  eut  1 5 > i. 

aullïdoiiairerurres  bicns,dontelleiouytiurqucs  à l'an  raille  quatre 
cents  dix.  CatcUedeccdalors.&futinnumécenrEglifcd’Orcarap 
près  Noyom,aucc  lean  de  Neclle  fon  dcuxicrmcraary . 

ENFJNS  DE  GP^Y  DE  L A A L 
Seiffieiird'Ani(hy,(yd'YsABtAV  de  Chastil- 
10  N /k  première  femme. 

IJ.  Gvy  DE  Laval  ii.  dunomChcualier.Scigncurd’Atti- 
chy , de  la  Malemaifon , ôi  autres  terres,  aura  fon  Lloge  cy 
delToubs. 

ij.  FrerbIean  de  Laval  nomme' en  vn  Arrcftde l'an 
-■mille  quatre  cents,  ne  fut  point  marié. 

. 

iS-GVT  DE  LAlTjiL  II.  DV  NOM 
Cheualier,  Seigneur  d'Attichy,  de  l.i  Malemaifon , de 
Nomtel,  S.  Aubin , Coimel,  Mery , Orly, le Ferger, ^ S. 
le^n  des  deux  lumeaux. 

Chapitre  IV. 


IL  fucceda  fcul  en  tous  les  biens  de  fes  pcrc  & mcre,4e  efpoulâ  '''**■••-*• 
Ieanns  deNeelle,  dite  de  CLERMONT,iilledcIcan^f^ï 
de  N celle  Cheualicr  Seigneur  d'Oifemont,  & d' Ade  de  Mailly,  aucc 
bqucllc  il  vendità  Guy  de  Neclle  Seigneur  d’Oifemont  fon  frète 
cent  vings  liures  de  rente  qu’il  leur  dcuoit,par  lettres  du  cinquicfme  >»'• 
lourd’AouIf  millequatreccnsquatre.  Il  venditaulliàAnthoincdc>404- 
Craon  Cheualicr  fie  Chambellan  du  Roy , fa  terre  du  Verger,  ou 
Bcaunergcr  en  V crmandois,du  confentement  de  la  mcfme  1e  a nn  e 
DE  Neellb  fàfcmme,  qui  renonça  lorsauJuüaire  quelle  y pou- 
uoit  demander.  Neantmoinsaprcsiamortdc  Gvy  fonmary,auc- 
nuc  l'an  mille  quatre  cents  huit , elle  plaida  contre  l’achcptcur  pour  1 4 o 8. 
larauoir.  Et  d'autant  qu'il  dloitdecedefansenfansdeleur  mariage, 
lcsterresd‘Attichy,delaMalemaifon,5cautrcsducoftc  3c  lignede 
Laual,  efeheurent  àGvYDE  laRocheüIs  aifnc  de  Guy  Sci- 

OOoo 
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*TTi-  gncur  de  la  Rochcguyoïi  Chcualier,  Confciller  & Chambellan  du 
Roy,  comme  heritier  de  feue  leanne  de  la  Roche  fa  merc, fille  de 
Philippe  de  la  Roche  Seigneur  de  V aux,  ficdeMARcvERiTS  de 
Laval. 

QvANTalEANNE  DE  Neelle  demeurée  veuuc  de  Gvy 
DE  Laval,  elle  reprint  depuis  alliance  auec  Mathieu  d'Atly  dit 
Sarrazin  Chcualier,  Seigneur  du  Qucfnoy  fur  Arènes  ; puis  auec  Ican 
de  Donquerre  £fcuyer,fc  en  fin  auec  Ican  dcHumieres  Chcualier. 
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LU  SEICNEVRS  DE  MARLT,  DE 
AîonfireutL-Bormin , Alondemüe,  T^icaumlle, 

Depuùlan  m.  c lz.  iufques  À tan  m.ccclx. 


^ Les  Seigneurs  de  Mârly,  dont  la  Branche  fortit  de  la  Touche  de 
Montmorency  auant  que  les  Alerions  des  Armes  de ceccc 
Maifon  fulTent  multipliczàfcize,porcercnc  couTiours  d'oràlaCroix 
■ dcgueullcs  cantonnée  de  quatre  Alerions  feulement,  qui  eftoient 
les  primitiucs  Armes,  commea  elle  vérifié  au  Liure  I. 
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Mathiev  I.  SeigoemdeMonccnoteitcy, ConocAable de  France* 
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Bovchaao  V.  Seigneur  de  Monu  Mathiev  de  Moktuoabm 
raorency.  Seigneur  de  Marljr  I.  du  nom. 
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fiov  CH  A R D I.danom  Mathiev  de  Gvillavme  de  MAnevEtiTM 
Seigneus  de  Matly  &dc  MarlyScÎ'  Mariy  Chanoine  de  Vicomteflê  de  ' - 
Mondreuil-Uonnui.  gneurdeLay.  noftee  Dame  de  Parts.  Kaibonne. 


9,  Tiiiiavd  PtEAKiSd-  Matmmv  DI  Bovchaad  Il.danomSn- 

Di  Maalv.  gneutdcMitljr.  Maait.  gneur  de  .VlAtly 

r i 

I0_  M A T IM  1 r II.  da  nom  Seigneur  T r 1 1 a V o di  Maalv  Yiaaia v 01  MaaltT 
de  Miiljf , ClumbeUjn  de  France.  Seigneur  de  Mondeuille.  Dime  de  Miicpoil. 

r 

• •'•■‘•“"O'nSeigncurdeMarlx  Bovchaad  da  MaaltJ 

&dc  Picauuule. 

I 

- - 

'!•  ^';8’’''''‘<'MatIy&  Mathiivdi  Ii  ah  di  M aa  ir  SeieD 

de  Vilmondoij.  Maalt.  de  Picauuilli. 
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7.  MATHIEV  DE  MONTMO- 

RENCY  I.  DV  NOM  CHEVALIER,  SEI- 
pieuT  de  Alarly,  deVernuetl  au  pays  Chartrain,  gj*  de 
Alonfirued-^onmn  en  'Poitou. 


Chapitre  premier. 

Près  auoir  dcfcrit  aux  trois  Liurcs  precedents  la 
Famille  de  La  val  fottie  en  ligne  mafeuline  de 
GvY  de  MONTMORENCyAIs  dcMATHIEV 
IL  Seigneur  de  Montmorency , Conncftable  de 
France,  & d'EMME  heritiereDB  Laval  (à  fecô* 
de  femme , l’ordre  généalogique  conduit  à M A- 
MoNTMORENCYoncledu  mefme  Conncftable. 


rHlttsDE 


Voycx  le 


lldloirfilspuilncdcM  ath  1 e v I.  Seigneur  de  Montmorcncy,& 
d'ALiNE  d’A  N LETER  R Efa premierccfpoufe, &porta  premic-f*K- is».  ' 
ronent  le  tiltre  de  Seigneur  d’Attichy  fur  Aifne  par  partage  lait  auec 
IcsfferesL'an  mille  cent  foixante.  Mais  l’vn  d’iceux  appelle  T h i- 1 1 é o. 
lAVD  DE  MONTMORENCYSeigneutdeMarlypresfaintGer-’’'""*- 
■ainenL.iye.s'eftantfaitReligieuxcnl'Abbayedu  Val  ,il  Wfuc-!>î.  ’ 
en  la  terre  de  M A R L Y , dont  fa  poReritc  prin  t depuis  le  furnô. 
lede  Vcmuei!  au  pays  Chartrain  luyefcheut  pareillement,  auec 
-Iquesautres  héritages  & reuenus.  Et  d’ailleurs  le  Roy  Philippe 
'ullcluy  donna  les  Seigneuries  de  Monftrucil-Bonnin  en  Poi- 
u,  & de  Picauuille  en  Normandie , pour  recompenfc  des  bons 
"ces  qu’il  rendit  à fa  Majcilé  contre  les  Anglois  & Normans. 

L’a  N milleccntquatre-vingtsneufil fut  ordonne  exécuteur  du  i , 
tcftamentdeBovCH  ARD  V.  du  nom  Seigneur  de  Montmoren- RronKi, 
cy  fon  frere  aifné  ; pour  le  falut  duquel  il  fonda  l’année  fuiuante  vn 
anniuerfaireen  l'Eglife  Collegiale  de  faint  Martin  de  Montmoren-  1190. 
cy.  Ec  au  mefinc  temps  il  accompagna  le  Roy  Philippe  au  voyage 
delà  terre  Sainte,  ainfi  que  Rigordus  tefmoigne.  Car  il  eferit  que  ce 
Frinccayant  célébré  la  telle  oc  Noël  à Mefline  en  Sicile  donna  de 
grands  prefents  aux  Cheu.aliets  de  fa  terre,  qui  auoient  perdu  leurs 
bagages  durant  la  tempcllc  de  la  mer:  fçauoirell  mille  marcs  d’at- 
gcntauDucdcBourgongnc.auCoratedcNcuers  fixcents,àGuil- 
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laumedcs  Baaes  quatre  cents;  àGuillaume  de  Mello  quatre  cents 
vnces  d’or  ,à  l’Euefque  deChartres  trois  cents,  & àMAXHiEv  de 
Mo  N TMORE  NC  y trois  cents.  Lequel  Mathiev  ne  peut  eftre 
rapporte  à autre  qu  a ceSeigneur  de  Marly,  d'autât  queMATHiEv 
1 1.  Seigneur  de  Montmorency  fon  nepueu  cftoit  trop  ieunc,  po 
s’acheminer  à vne  telle  expédition.  , f 

LEinefmcSeigncurcftantderetouranifta  auITile  Roy  cnl’ar-; 
mee  qu'il  mena  l'an  mille  cent  quatre-vingts  treize  au  pays  de  Caux  ■ 
•«  P°“''  combatre  Richard  Roy  d’Angleterre,  Duc  de  Normandie/^ 

l.  ••lit..  A*  K . /Tt f.  A t I: /*_ f » - C fl 
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courage  luy  acquirent  cette  gloire,  qu’apres  auoirreceuvncoupdêl 
lanceautrauersdescuilTesdelamaindeRobcrt  Comtede  Leiceftt^ 
clhmc  le  plus  brauc  Chcualier  des  ennemis,  il  luy  darda  la  fienne  dc^ 
dans  le  milieu  de  la  poitrine  auec  vn  fi  grand  effort,  qu’il  le  con  trapf 
gnitdetoinberpartetre,&ferendrefon  prifonnier.  Mais  comme 
le  lort  des  armes  cftiournalier,leconttaireluy  arhua  l’an  milleccnt 
« I 9 8-  quatre-vingts  dix-huit.  Carparmy  les  Cheualiersdc  plusillu/te 
cxtfïï^ion  , qui  demeurèrent  prifonniersàla  bataille  gaigncc Ion 
cmify,'  par l'Anglois entrcGifors & Courccllcs,  Guillaumele Breton  , Ri- 
gordus,& autres  Hiftotiens  François  le  nomment  le  premier.  Et  les 
i,  Efcriuainsd,Anglctcrrcadiouftcnr,qu’ilfut  iette dedeflus  fonche- 
xj*xxiîc  ualaterrc  delà  propre  mainduRoyRichard,quileprintaucc  Alain 
‘^'Ro“<7.Fouqu«deGuillerual,  fleautres  nobles Baronsdu  Roy- 
aumede  France. 

1 L eut  pour  femme  MahavddeGarlande  fille  de  Guil- 
iw?*"  laume  de  Garlande  Chcualier  Seigneur  de  Liury , & d’Idoine  de 
u7.ul^  ^ Laquelle  M a h a v d cftoit  vcuuc  en  premières  nopccs  de  Hu- 

Seigneur  de  Galardon,  comme  enfeigne  vne  Charte  de  l’an  î 
milleccnt  quatre-vinCTstreize,  contenant  certain  accord  fait  par  j 
deuant  Renaud  Euclque  de  Chartres  & Alix  ComtefTe  de  Blois, “j 
furie  different  mcucntrclcs  Abbe'  & Religieux  de  lolàphac  d’vnc 
part,&cctteDamecfpoufcdcM ATHiEv  de  MontmoreK- 
C y d’autre,  pour  le  moulin  de  Galardon  aflis  au  lieu  nommd  Richc- 
bourg,queHuguesdcGalardonfon premier  mary  & clic  auoicnf 
acquis  cnlemblc.  Elle  donnaauffi  duconfentement  du  mcfincM  A- 
T HiE  V quelques  rentesà  l'EglilcdcNoftreDame  deGournayfur 
Marne , pour  célébrer  l’anniuerfaire  de  Guillaume  de  Garlan  de  fon 
perc  i a les  prendre  chacun  an  fur  vn  fouraflis  en  la  ville  de  Paris,  qui 
r*t.  !»»•  luyauoitcftcbailléen mariage.  A quoy  furent  prefents  Robert  Sc 
Thibaud  de  Garlande  fes  frères,  Adam  fon  Chapcllain,  Pierre 
PricurdcGournay.  Barthélemy  Soufpricur,& autres.  Etpar  Lettres 
duRoy  Philippe  Auguftccxpcdiéesà  Paris  l’an  mille  cent  quatre- 
vingts  dix-fcpt,onvoidquequandl’Fglifc  dcNoftrc  Dame  de  Li- 
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de  montmorency,  livre  XI.  S€} 

uryfucdcdicc.MATHiEvSciçncurdc  MARiYydonna  cinqar- 
pcnsdc  vi^ne  lîtucr  à la  ChapclYc,  & vu  four  aflis  à Paris  pr«  de  S. 
Mciric.  L an  millcdcux  cents  deux  il  aumofna  pareillement  aux  Re- 
ligieux del'AbbayeduVal  xt.  folsdereiitefürles  cens  qu’il  auoità 
GonnefTe.duconfentcmentdeMAHAVD  de  GARLANDEfa 
femme.  Aueclaquelle  il  bailla  d’autrcpartcnftcf&  hommage  lige 
à r-  udesde  faint  Même  quelques  vignes  qui  luy  appartenoient  à Di- 
ucs,  pour  en  iouyrfa  viedurant.  Et  l'vn  & l'autre  tranfporterent  en- 
core leur  vigneappcllée/fC/wATrfKwoi/w  fituéeà  Paris, àdes  hoftes 
paniculierspour'ybaftirdesmaifons.  A condition  que  ceux  quide- 
meurcroienten icelles  feroient  parroilliens  de  l’Abbc  & des  Cha- 
noines de  fainte  Geneuieue  , & payeroient  toutes  les  difmestanc 
grandes  que  petites  à leur  Chapellain  de  faint  Ellicnnc  du  Mont. 
Moyennant  quoy  l’Abbc  Sc  leConuent  fufditleur  oâroycrcnt  l’ac- 
«oini-mcnt  uucens  des  demeures  qui  y feroient  conflruitcs , & la 
moiticdcslos  3c  ventes,  du  tonlieu,  toage , forage,  iullice , 6c  autres 
(ltoits&dcuoirsaccouftumcz:exccptcqu’ilsncpourroicnt  rien  le- 
ncrcnlarucparlaqucllconalloitduMontàlanuicrc  de  Seine,  ny 
en  celle  qui  conduifoit  parla  rue  Garlande , ainlï  appclléc  du  nom 
dcspttdecciTcurs  de  M a h a v D,iufqucs  au  pas  de  faint  Iulian  Icpau- 
arc, qëcRoit  la  borne dubourgdefaintc  Geneuieue. 

CiPïK  DAN  Tàl'cxhortation  de  Pierre  de  Chappes  Cardinal, & 
de  Fouques  de  Nuilly,  pluficurs  Comtes  & grands  Seigneurs  de 
Champagne,  de  France,  6c  de  Flandres,  fe  croifercnt  pour  mener 
iracnouucllcarmcc  en  laterre  fainte,  dontThibaud Comte  de  Châ- 
paenc  8c  de  Brieentreprint  la  conduite.  Et  entre  les  plus  renommez 
dtuFranccûuirefolurcntdes’y acheminer,  Geofroy  de  Villehar- 
ilouin  Marcichal  de  Champagne  nomme  noftrc  Mathiev  de 
^0  NTMO  RENC  Ylcprcmicr,auccGuyCha(lcllaindcCocyfon 
•’Bcpucu,  Robert  Mauuoifin,  Dreux  de  Crcflbncflart , Bcrn.ird  de 
Morcul,Fngucrrandc  Bouc,8cRobcrt  fon  frère.  Mais  auant  que 
l’armcc  panift,  le  Comte  Thibaud  chef  d’icelle  mourut,  lai  liant 
enceinte  BlanchedcNauarrcfafcmmc,quiauoitdcfia  cudcluy  vne 
fillc.CcquevoyâsM ATHiEv  de  MoNTMoRENCY,Simondc 
Montfort , Geofroy  de  loinuillc  Scncfchal  de  Champagnc,&  Geo- 
fToydcVillchardouin,plusalFcâionnczàccttc  expédition  que  les 
autres,  ils  f en  allctcnttrouucr  Eudes  Duc  de  Bourgon^jne,  pourle 
fupplierd'cn  prendre  la  chargeaulicudu  dcfiint.  Puis  a fon  refus  ils 
cnpncrcntTnibaudComtcdc  Bar-le-Duc,  qui  ne  voulut  point  y 
entendre  non  plus.  Parquoy  de-là  ils  aircmblcrcnt  les  principaux 
d'entre  IcscroifczàSoilTons,  où  Boniface  Marquis  de  Montferrat 
accepta  dccbnduircl’cntteptifc. 

Estants  arriuez  à V cnife  fur  la  fin  du  mois  d’O  âobre  mille 
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dcuxcentsquatrc.M  ATHiEv  de  Montmoren  c Yy  dcmcul 
ranialadcaucc  I-fticnncdu  Pcrthc.  Mais  peu  apres  il  recouura  fa 
faute', &s‘cnallarejoindrerarfne'e,quiauoitmisleficgedeuant  la- 
dreslciour  defaint  Martin.  On  le  choifitauflï  pour  mener  la  cin-^ 
quicfmcbatailleauccEudesdcChanlitc.quandrannécfucmifc  en 
ordonnance  de  combatdeuant  Conftantinople.Et  fur  le  confcil  qui  ' 
fcprintd’enuoyervnc  Ambaffadcdansla  ville, par  deuers  l’Empe- 
reur 1 faac , qui  tenoit  le  Palais  de  Blaquerne , il  fut  encore  efleu  chef 
d'icelle  auec  le  Marefchal  de  Champagne.  Bref  le  meûne  Marcf. 
chai  remarquant  la  mort  de  ce  braue  Seigneur  auenuc  incontinent 
apres , il  en  déplore  la  perte  auec  vn  eloge  tres-honorablc  & glo- 
neux.  Car  il  dit  quc/orrrf«i«f  Vnr  mouUgrani  mifiUtntHretnloJl,  ÿ”l 

Mahivs  de  MoMMORENCi,yHi  erevN  des  meillors 
Chevalier  del  Roiavme  de  France,  et  des  pivs;; 

PRISIEZ, ET  DES  PLVS  A MEZ,  fumors. Et ce  Fusant dielt gritni  . 
domages  Vm  des  greignors  ^ui  auewfl  en  l'oJl,d'vn  fol  home.  Et  ^ en- 
terrex  à V»f  YgUfe  ie  Monfeignor  faine loan  de  l’OJj>ttal  de^Iertifalem. 
Hugues  Comte  de  S.  Pol  fait  aufli  mention  de  luy , comme  d’vn 
des  principaux  Seigneurs  de  l'armée  Chreftienne,  en  lEpiftre  quil 
cicriuitlors  à Henry  Duc  de  Louuain  touchant  la^conqueftc  de 
Conlhntinople.EtquantàMAHAvD  de  Car  lande  lafcm* 
me,  elle  le  furuefeut  quelques  aiuiecs. 

ENFANS  DE  MATHIEy  DE  MONTMO- 

rency  /.  du  nom  Seigneur  de  Marly , dr  de  M A H A v D 
DE  GaRLANDE  fa  femme. 

t.  Bovchard  de  Montmorency  I.  dunom.Che- 
ualier.  Seigneur  de  Marly  & de  Monftrucil-Bonnin , con-i 
tinuala  pollerité. 

8.  M ATHIEV  DE  MARLYCheu.tlierSeigneurdeLay,cfJ 
poufaM  ABiLE  DE  CHAsTBAVFORT,aucc laquelle  ilfe’ 
trouuenomméen  vneChartedcl’an  mille  deux  cents  dou-' 
ze , don  t l'original  eft  en  la  Chambre  des  Comptes  de  1 ’Egli- 
fe&  Chapitre  de  Chartres.  Il  approuua  aulTi  du  confciite- 
inent  delamefme  MABUEfalxmme  la  vendition  de  cer- 
tains herita^csfituczà  Lay,  que  Guillaume  de  Poifly  Che- 
ualiet  RRà  1 Eglifc  de  S.  Viâot  de  Paris  l'an  mille  deux  cents 
vingt<inq.  Donna  à l’AbbayedcNoIlre  Daine  du  Val  xx. 
fols  parifisdcrctclurlcsrcucnusqu'ilauoitàMcullent,  pour 
le  falutdcsamesdeluy,deMATHiEv  de  Mo  ntmoren- 
CYfonpere,&:deGviLLAVME  de  Garlande  fon 

oncle. 


DE  MONTMOREMCY^LIVRE  XI.  <65 
. oncle, par Lcttrctcxpcdiccs au  mois  d‘0£lbbrc.  Et  quacrc 
ansaprcs  il  auâotilà  encore  l'aumorne  de  x l.  fols  par  an  que 
Guillaume  de  PoiflyCheualicraflignaa  lalurdicc  Eglifedc 
S.  Vidlor  fur  les  cens  qui  luy  appartcnoiét  es  terroirs  de  Mon- 
chet.de  V ille  luiue,de  Ciuilly, d'Orly,  dcLay,  & de  Cacliat, 
& entre  Bieure  & le  Bourg  la  Roync,  & au  Chardonnet  près 
de  Paris.  Auquel  temps  d'ailleurs  il  futenuoyeen  Liguedoc 
par  le  R oy  S.  Louys  pour  traiter  de  paix  aucc  Roger-Bernard 
Çomte  de  Foix,  Vicomte  de  Caftelbon,  qui  foubmir  au  vou- 
loir&  mifericordc  du  Légat  du  Papc,&  du  Roy, fes  deux  frè- 
res Aimery  ic  Loup  de  Foix, en  prcfence  de  Guillaume  de 
Chauuigny  Seigneur  de  Cliaftcauroux,  de  Hardouin  Sei- 
gneur de  Maille , de  Guy  de  Leuis  Marefchal  de  l'armec , Lâ- 
. bert  de  Limoux,  Pierre  de  V'oilins,  loubert  de  lâinte  Maure, 
Robert  de  Bornés , Geofroy  de  Pruilly,  ic  André  de  Chauui- 
gny, Cheualiers.  L’an  m.  c c x x x.Thibaud  Côte  de  Châpa- 
gne&  de  Brie  voulant  l'attirer  à fon  Icruiceluy  donna  pour 
luy  & fes  hoirs  quarante  liurées  d e terre , fçauoir  cR  xxv  1 1 1 . à 
Cnarmentré,  en  la  terre  quiauoit  appartenu  à Thomas  de 
Coucy,&xii.en  fes  cenliuesde  Meaux.  Le  Roy  S.  Louys  le 
'manda pareillcmét à Chinon l'an  M.  C C XL  1 1.  pourl'alliftcr 
contre  Huguesde  Lezignem  Côte  de  la  Marche  & d'Engou- 
Icfmc.Etl'anM.  ccxlvi  i.luy  & M abi  lf  fon efpoulccô- 
fîrmcrentàl'Abbayede Port-Royal,  & aux  Rcligicufcs  d'i- 
celle, tout  ce  qu'elles  polfedoientàChaagncy,  à Broelin  ,3c 
en  leurs  autres  nefs.  1 1 ponoi  t les  anciennes  A rmes  de  Mont- 
morency brifées  fur  la  croix  d'vnc  firctucc  ou  balloniAre , à 
différence  de  fon  ailhé. 
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G VILLA  VME  D E MARLYainfiappellédu  nom  de  Guil- 
laumcdeGarlandefonayeul  maternel,  futChanoineen  l'E- 
glife  de  N ollre  Dame  de  Paris,comme  l'on  apprend  du  Mar- 
tyrologedel'AbbayedeS.Geneuicuc,àlaqucllcBovCHARO 
&MATH1EV  DE  M ARLY fcsfreresdôncrentccntfolsdc 
rentefurlesccnsqu'ilsauoiétauClos  Mauuoifin,pout  célé- 
brer fonanniuerfaire  lexxv  1 1 i.iour  du  mois  d'Aoulf;3c  d'vne 
ChartedeMATHiEV  de  MARLYdatcedel’anM.CCxxxi. 
par  laquelle  il  recognoifl  que  le  Chapitre  de  Paris  prenoit 
foixâtcfolsparifisfurvnemaifonfitucc  près  defaint  Merric, 
qui  luy  auoient  eRé  aflignez  pour  l'anniucrfàire  du  mefme 
Gvillavmb  de  m a r l y fon  frère. 

Marcverite  de  m a r l y fut  coniointe  parmatiage 
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HISTOIRE  DE  LA  MAISON 
àuccAiMER  YVicomtc  de  Narbonne  fîUdc  don  Pedro  de 
Lara  Côte  de  Molinacn  Efpagne.&deSaiichc  de  Nauarre 
fille  de  Garde  Roy  de  Nauarre,  & d V rraque  d' Arragon  fa  fe-  j 

code  fcmme.Lcquel  Côte  Pedro  eftoit  fils  dedon  Henrique  ! 

Comte  de  Lara,  Ard'Ermcfendeheritieredcla  Vicomte  de  ' 
Narbonne, &aiioitvnefcur nommée  Mofjilde,  qui  fcmble 
efireMahaldeouMahaud,marie'eàAlfonfe  I.  Roy  de  Por- 
tugal. Et  parce  moyen  la  Maifon  de  Mon  tmo  r fÎn  c vfe 
veid  derechefalliée  auxCouronncs  de  Nauarre,dc  Portugal, 
ac d'Arragon.llya  Lettresde  l'aii  nulle  deux  cents  trenteôc 
vnauChartulairedel'Abbayc  delâintc  Genouieue,portans 
uccette  Margvzrite  de  M a r l y donnaàl’EgÜfe 
e Port-Royal, auec  Icconfentementd’A  l me  R y Yicôcede 
Narbonne  fon  mary,  quinze  hures  tournois  à prendre  cha- 
cun an  fur  la  terre  de  fon  mariage  afiife  en  France  dedans  la 
ville  de  Paris,  fçauoircft  dixliuresauClos  Mauuoifin,&cct 
folsfur  les  reuenus  du fel  quelle  auoit  droit  deprendreau 
port  dclamefmcville.  Cequi  fut  aufli  ratifie  par  Pib  r»e 
Seigneur  de  Marly  fon  oncle,  Mathiev  de  Marly 
fon  frere,  ScBovchard  Seigneur  de  Montmorency  fon 
coufin  , es  années  mille  deux  cents  fiçntc-trois  & trente- 
quatre.  Mais  outre  tels  reuenus,  qui  cftoicnt  grands  pourlc  J 
temps,  clic  porta  encore  en  doc  au  Vicomte  A l m E R y la  ter-  ^ 

rede  VcrnueilaupaysChartrain,auccplulicursautrcs  héri- 
tages. Etdeleuralliance  nafquirenc  deux  fils  & deux  filles,  ; 
fçauoireft-<^m4«^  Vicomte  de  Narbonne,  duquel  illirent 
%depuis  les  autres  V icomtes,  Jimery  de  Narhonne  Seigncurdc  / 
^ernueil.&Chanoineen  PEgliledeChartrcs,  Nar-  t 
iorme  Religieufe à Port- Royal,  & Ermengardr  de  Narbonne 
marice  à Roger-Bernard  Comte  de  Foix , duquel  mariage 
font  defeendus  lesaucres  Comtes  de  Foix , Sc  quelques  Roys 
de  Nauarre  , iufques  àLovvs  XlII.à  prefent  Roy  de 
France  & de  Nauarre,  Comte  de  Foix. 


S.  'BOVCH^R‘D  1.  DF  NOM  CHEJ^A- 
lur.  Seigneur  de  Marly , de  Monfireuil  Bonnin,Sai/'- 
fac,faint  Martin,  (f'Picauuille. 


Chapitre  11. 


-JJ Bovchard  s’allia  par  mariage  auec  Mahavo  de 

V->Chateavfort  feuraifnéede  MABiLEfcmmedcM  a- 
EORT.  thiev  de  MARLYScigncurdeLayfonfrcrciduconfentcmciit 
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dclaqucllc  il  odroja  à l’Eglifc  de  laint  Denys  toute  la  feigneuric  mariv. 
qu'ilauoitàRueil.idcfierquePierrcdcCorbcuoie  tenoit  de  luy, 
pat  Lctetcspaffecsau  mois  de  luin  l’an  mille  deux  cents  neuf.  Ce  ‘ 
que  Mathi  E V Seigneur  de  Montmorency  fon  coufin  germain 
aucLorira,& promillg.uanciràla  mefmcEglife.  Dc-là  il  s'achemi- 
na au  fecours  de  l’armée  Chreftienne  en  Languedoc,  oùSimonC6-:^7"J 
tede  Montfort  Chef  general  d icellcluy  doua  les  chafteaux  de  Saif- 
làc&dc  (aint  Martin  audiocefe  de  CarcalTonnc.  Maispeu  apres 
pourfuiuant  les  ennemis  iufquesà  Cab."  ret,  autre  challcau  proche  de 
Carcartbnne,  dont  leSeigneur  appelle  Pierre-Roger  elloit  héréti- 
que , &:  ennemy  de  l’Eglile,  ceux  de  la  garnifon  lefurprirent  par  em- 
bufehe,  & l’cmmenerent  prifonnier  dedans  leur  fl  rtcreirc,  où  il 
dcmeural'efpacedc  feizemois. 

Estant  deliuredeprifon,  il  s’alla  ranger  pre's  la  Comtenc  de 
Montfort  fa  coufmeàlaVaur,&  elloit  auec  elle  l’an  mille  deux  cets  cAi»  "’ 
vnze,quâd  le  Côte  Simon  luy  manda  qu’il  fe  haftaft  de  le  venit  trou- 
ucràCallelnau,  pourccquc  le  Comtede  Foix  auoit  occupé  fon  cha- 
llcau de  S.  Martin , & autrcsplaccs  voifînes.  Sur  lequel  mandement 
Bovch  ARL'particdela  Vaut,  &pairanc  par  Saiilâc  fc  rendit  en 
diligence  à Caftelnan.  De  forte  qu’il  fut  vn  des  principaux  de  l’ar- 
mcc,  qui  combatirent  en  fuite  contre  le  Comte  de  Foix  prés  de  faint 
Martin,  & remportèrent  fut  luy  vne  glorieufc  vidoire.  L’Hifto- 
ricndutempsdonnantcetteloiiangeàlapietc.quauantle  combat 
ilvouIuccntcndrelaMcIfe,  üRconfcniondclrspcchcz,  & rcceut 
deuotement  la  communion  du  Corps  denoftre  Seigneur,  auec  Guy 
de  LeuisMarefchal  de  l’armée.  Ilallillaaunilors  au  fiege  misdeuât 
dTillc  dcTholofe,ainfi  qu'on  recueille  d'vnc  Charte  del’Euefque 
dcCahors.parlaquelleilnllfermentdefîdelicéà  Simon  Comtede 
Montfort,  Vicomte  de  Beziets&  de  Carcalfonne,  icreprint  de  luy 
afief  la  Comté  de  Cahots,  qu’il  tenoit  auparauant  de  Raimond 
CôtcdcTholofe.  Car  cette  Ctuttefut  expédiée  le  xx.  iour  deluin 
«ifiege  de  cette  ville,  en  prefence  de  l’Euclque  d’Vfcs  4:  de  l’Abbé 
deC liteaux,  Légats  du  (Tege  Apoftolique,  deFouques  Eucfque  de 
Tholofe,dél’AbbédeS.Anthoinede  Pamicrs,deThedifius  Cha- 
noine de  Gennes.deBovc  h ard  DE  MARLY,quieltlenoftrc, 
dcFerryd’l(fy,ThibauddeNeuuille,  Rotrou  de  Montfort.Thi- 
bauddcRochefortjCheualiersjdefrere  Aimcry  MoynedeGrand- 
fclue,  frereNicolas  Moyned’Obazine,&  frere  Do  m i N l qv  e Pré- 
dicateur. Et  les  Lettres  du  don  que  le  Comte  Simon  fill  des  cha- 
llcaux  de  Pezenas  8c  deTomesà  Raimond  de  Cahots  8c  àfes  fuccef- 
Icurs  1 c .\  V.  iour  de  Mars  audit  an  mille  deux  cents  vnze , portent  en- 
core q UC  ce  fut  par  l’auis  8c  confeil  des  grands  Seigneurs  de  fa  Cour, 
fçauoir  cil  de  Robert  Mauuoifm,  deGuydeLucy.Bo  vc  h a R d 
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MARLY.  ug  Mariy,  I can  (Je  Monceaux , & Ferry  d’Irty. 

Macs  l'ann<:cfuiuante  lemefinc  Bovchard  reuineen  Fran- 
ccquec  M A T H i E v D E M A R L y fon  frere , qui  l’auoit  accompi- 
prenoci,  gnt  en  cette  expédition.  Car  on  trouue  Lertres  d'eux,  & de  M A- 
îff.  '”’  HAVD  «cMabile  de  CHASTEAVFORTlcurs  fciTimcs,  paf- 
fe'esà  Mcleun  au  Palais  du  Roy  Philippe  Augufte,  en  prcfence  de  là 
1 1. 1 1.  MajeU(i,aumoisdcluin  mille  deux  cents  douze;  par  lerqucllcs  ils 
quittèrent  au  Chapitre  de  Noftrc  Dame  de  Chantes  le  droit  de 
voierieouiuftice,  qu’ils  difoient  auoir  en  certaines  terres  de  cette 
Eglife.  A quoy  Bovchard  Seigneur  de  Marly  fift  confentir  T h i- 
BAVD,  Pierre, Mat  HiEV  , & Bovchard  de  Marly 
fesenfans  ,Mathiev  fon  frere  n'ayant  point  lors  de  lignée.  Le 
Philippe  l’employa  pareillemcntau  traité  des  treues  accordées 
1Z14.  cntrcluy&lcanRoy d'Angleterre, DuedeNormandie,  l’an  mille 
dcuxccntsquatorze,lec6mettantpoureniurerlcs  articles  aunom 
delaMajcfté,aucc  Vrfion  fon  Chambellan,  Gaucher  de  Challil- 
lon  Comte  defaint  Paul,  Robert  Comted’Alençoa,  Guy  de  Dam- 
picrre.Guillaumedes Barres , Guillaume  de  Chauuigny,  Thibiud 
de  Blazon,  luhel  de  Mayenne, Hugues  de  Bauccy,&  autres  notables 
Cheu.alicrs.  Quoy  fait,  il  s’en  retourna  au  feruice  del’Eglife  contre 
r.».  no.  les  Albigeois,  & eftoit  en  lavilledc  Montauban  le  vm.  iourdcluin 
>ti  5.  miilcdeuxccntsquinze,auecGuydeMontfort,  Guillaumede  Ma- 
ri gny,Thibaud  deNeuuille,  GauthierGafteblc,Bcrnard  lourdain 
del’lfle,  Eudesde  Montant,  Eudes  dcPardaillan,&  Giraud  de Ca- 
fobon, lorsque  Giraud  Comte  d'Armagnac&  dcFefcniàc  reprint 
cnHcf  & hommage  de  Simon  Comte  de  Montfortlcs  Comtczde 
Fezenfae  & d’Armagnac,  la  Vicomté  de  Fezenfaguet , & tout  ce 
qui  luyappartenoità  Magnoac, excepté  ce  qu’il  tenoit  enalcu  dc- 
(lans  la  ville  d’Auch. 

Qve  Lejv  E temps  apres  il  donna  au  Chapitrede  l’Eglife  de  Pa- 
ris foixantc  lois  derente  fur  le  cens  qu’il  auoit  à faint  Merric,  pour 
cclebrer  l’anniuerfâire  de  Gvillavme  de  M a r l y fon  frere 
Chanoine  en  lamefmcEglifejparChartepalféeaumois  de  Nouê- 
liii.  bre  mille  deux  cents  vingt &vn.  Quittaàl’EglifcdcfaintDcnysle 
J’i™,'»,’  ^’<=f‘l’Afnicrcs,queSimon  & Pierre^  Villed’Auroifrercs, difoient 
tenir  de  luy  : promettantdele  garantir  contre  fon  frere , £à  feur, 
fafcmme,&fesheriticrs.Etoiftroyaà  l’Abbé  & au  Conuent dudit 
lieu  tout  le  droit  qu’il  prctendoitfurl’eau  de  Seine  depuis  la  mala- 
detiedcCharlcucnneiufquesauruiireaude  Chambéry , du  confen- 
, tementde  Maha  vD  faremme.&defesfilsTH  ibavd  de  Mar- 
lol'”  lY  Chcualier,&PiERRE.  Dequoy  il  leur  deliura  Lettres  feellées 
1 1 Z 4.  dufeaudefes  Armesaumois  de  luin  M.  ccxxiv.  Et  afin  qu’ils 
neformalfcntaucundoutede  ce  qu’en  la  fubfcription  dejbn  fecl 

ilclfoit 


Digitized  by  Google 


DE  MONTMORENCY,  LIVRE  XI.  669 

ilcHoic  nomme  Bovc  HAR  D de  Moktmorbncy,îI  leur  marly. 
protefta  que  iamaisiln'auoitvfcdc  feel,  oüla  mcfme  fubfcripcion 
ne  fuft.  Il  fiftaufli  pluficucs  dons  aux  EglifcsdcS.  Vidor,  de  laintc 
Gcncuieue.de  S. Germain  des Ptez,&  de  S.  Manin  des  Champs  es  P 
années  mille  deux  cents  vingt-cinq , & vingt-fix  : & céda  au  Roy  u ^ , 
Louys  VIll.  pcrc  de  S.  Louys  le  droit  qu’il  auoit  de  chafler  en  la  ^ 
forell  de  Cruye  aux  cerfs,  biches,  porcs-Iangliers,  cheureuls,  & 
daims.  Auquel  temps  d'ailleurs  il  fut  vn  des  Barons  de  France,  qui 
confcillcrentàceRoy  d'entreprendre  en  perfonne  levoyage  de  la 
terre  des  A Ibigeois  : promettant  fur  fa  foy  de  l’aider  & alliiter  iuf-  f'—™.  ' 
quesàla  fin,commcil hH. Caril  l'accompagna aunegemisdeuant 
Auignon  l’an  mille  deux  cents  vingt- flx,  fit  de  là  en  Languedoc.  1 1 1 fi. 
Maisfeftant  mis  en  chemin  pour  reuenir, il  mourut  deuant  que  le 
Roy  peuftamuerà  Montpenfier.  Ce  qui  apporta  vnextreme  cnnuy 
ï fa  Ma)ellc,&  fût  vnc  grande  perte  pour  la  France,  tefmoin  ce 
qu'enacfcntPhiUppcMoufqueAutheurdufieclcencesvets.  Hi/im  j, 
Simoru  BOCARS  DS  MarLI, 

Dont  U cofe  point  n'atitli. 

il  rjloit  fagts  cir  pretu. 

Ne  de  ft  mort  ne  fit  nus  pretu  * , 

Se  çoH  ne  fuit  Dieu  li  fut. 

Quar  il  auenoit  tien  fd  jnt. 

Ee  tjuant  li  Roit  td  oi  dire. 

S’en  fd  Jt  pldint  d^dnniti  & d'ire 
C'en  ne  le  portit  dconter. 

Et  mdus  ferait  del  dcottter. 

ENRANS  DE  BOVCHARD  I.SEIGNEyR 

de Mdrly,Cr de M A» A9D  DE  Chastbav- 
FORT  fd  femme. 

9.  T H IB  AV  D DE  M ARLY  Cheualier,  nomme  en  diuers  PicMM, 
Adesdes  années  mille  deux  cents  douze,  vingt-quatre,  fie 
vingt-cinq,  mourut  (ans  auoirefté  marié. 
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9.  Pierre  de  MARLYCheualiet,  Seigneur  de  Marly  fie 
de  Monllreuil-  Bonninsduquel  fera  prié  plus  amplement  au 
Chapitre  fuiuant. 

9.  Mathibv  de  M ARi  y mentionné  auec  fes  freres  en 
vne  Charte  de  l’an  mille  deux  cents  douze,  viuoit  encore  l’an 
mille  deux  cents  ttcntc-quatrt 

9.  BovchardII.  du  nom  Cheualier , Seigneur  de  Marly, 
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dcMonflrcuil-Bonnin,&dc  Picauiullc,  continua  la  lignée, 
comme  i’era  remarque  cy-apres. 
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9.  N...  DE  MARtymariéeàGviLLAVME  l’Estendart 
Chcualicr,  qui  ferait  Charles  de  FranccConite  d’Anjou  en 
fes  guettes  de  Sicilc,ainfi  qu'a  remarque  Guillaume  de  Nan- 
gis  en  la  vie  du  Roy  S.  Louys. 


TIERCE  DE  MJRLT  CHEVALIER] 
Seigneur  deAdarlj  ç^de  A-Ionjirueil-Bonnin. 

Chapitre  III. 
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ON  trouuc  mention  de  luy  en  qualité  de  Seigneur  de  Mon. 

Ihucil-Bonnin  dans  vn  accord  que  Hugues  de  Lefigacm 
Comtedela  Marche  &d’£ngoulefme  filîauec  les  Prieur  flcCmpi- 
tre  de  l't  'glifc  de  faintcRadcgonde  de  Poitiers  l'an  mille  deux  cems 
trente-deux.  Et  comme  Seigneur  de  M a R t y il  conlîrma  à l’Abbé 
üeauConucntdc  S.Denysrcdroitquc  Bovchard  fon  perclcut 
auoit  quitte  en  l'eau  de  Seine  depuis  la  maladerie  de  Charleuennc 
iufcjues  auratllcau  deChambery,  par  Lettres  cxpedie'csau  mois  de 
luin  mille  deux  cents  trente- ejuatte.  Ce  que  ratifièrent  pareillement 
1 E a N N E là  iemme  loubs  le  leel  de  Guillaume  Eucfque  de  Paris,  Sc 
Bovchard  Seigneur  de  Montmo  renc  vfon  coufin. 

D'avtre  part  ce  Seigneur  fut  vn  des  Barons  duRoyaumeque 
le  Roy  S.  Louys  manda  à S.  Germain  cnLaycl'an  mille  deux  cents 
trentc-fix,pour  le  feruir  contre  Th. baud  Roy  de  Nauarre,  Comte 
de  Champagne  &:  de  Bric,  qui  failoit  mine  de  vouloir  remuer.  En 
fuitedequoy  IcmcfmcThibaud  ayantmis  bas  les  armes, il  luy  ven- 
dit auecBovc  h ard  de  M arl  y fon  frère  quarante  liutes de 
rentcqu’ils  prenoient  fut  le  rcuenu  des  foires  de  Champagne, pat 
Lcttrcsdcl'.inmilledeux cents  trente-huit.  Etpourl’affedbioii  & le 
refpcûqu’ilportoitàl'Abbe'&auConuent  de  faintc Geneuieuede 
Paris,  il  leur  permift  l'an  mille  deux  cents  trente-neuf  de  pouuoir 
mcttrcplus  basla  chaulTccdclcur  Ellangdu  Vau  de  Galie,  coutes- 
fois  ic  quantes  qu’ils  voudroient  le  rcnouucllet  & l'accroiftre.-pour- 
ucu  que  cela  ne  donnait  aucun  empefchcment  aux  palTans.  Mais 
bien  toit  aptes  il  mourut  fans  lignée,  iaiifant  pour  heritier  Bov- 
chard Ibn  frère. 


9.  BOVCHARD 
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Ç.  BOVCH^AKD  II.  DV  :i^OM,CHE. 
u.ilifr.  Seigneur  de  Adarly,  de  Aionfireud- 
• Bonn  in,  de^BicauHiUe. 

Chapitre  IV. 

L’An  mille  deuxcencstrcntc-quarrcil  confirma  la  donacion  1 i j 4.’ 
qucM  ARGv  ERiTB  DE  M A R L Y fa  tante,  & Aimcry  Vi- 
comte  de  Narbonne  mary  d'icellc  auoicni  faite  à l’Eglifcde  Port-*”*’’”' 
Royal  Et  depuis  ayant  fuccede  à P i E R R E Seigneur  de  Marly  fon 
frété, il doniiale moulin  de Malportà  leandeBuchiual  &à  (es he- (..j, 
ntiers,  pour  les  bons  & fidelleslcruicesqu'ilcnauoit  receus.à  lete- 
nirdc  luy  en  fief  S:  liommagc  lige.  Ccquc  conicntit  Ac  n es  fon 
cfpoufc  au  mois  de  Feurier  mille  deux  cents  quarante.  II  fut  aulli  1140. 
l'vndes  Seigneurs  que  le  Roy  inandaàChinon Van  mille  deux  cents  tas 
(joaran  te- deux,  pour  aller  contre  Hug;uesde  Lezignem  Comte  de 
UMarche.  U'oùeftantde  retour,  il  vendit  à l'Abbe&  auConuenC 
dcbtnt  Denys  tout  ce  qu'il  auoit  au  moulin  de  Malport  fituc  près  la 
vJledcCroilTy.auccIcconfcntcmcntdcIafufditeAcNEs  fa  fem- 
mc,par  Lettres pafleesaumoisde  luillctmillcdeux cents  quarante- 1 144.’ 
ipiarrc. 

1 L viuoit  encore  l’an  milledeux  cents  foixantc, comme  on  .ap-  i a é o. 
prend  d'vn  compte  rendu  lors  à Alfonfe  Comte  Je  Poitiers  & de  ‘‘'8  4». 
Tolofe,&cftoicmottranmilledcuxcentsfoixantc-fcpt,ay.intlaif- 
féquelques  infans  nommez  cy  deffous. 

EN  FJ  N S DE  BOVCH  JKD  II.  SEI- 

pteiir  de  Marly,  (y  d\\  CHZsft  femme. 

10.  M AT  H I Ev  11.  du  nom  Chcualicr.Scigncurdc  M.irly, grand 
Chambellan  de  Fraace,autafon  Eloge  cy-apres. 

10.  Thibavd  de  Marly  Chcualict,  Seigneur  Je  Mon-p^^^ 
dcuillc,  eft  nommé  en  l'Eftat  des  Clicualicrs  de  l’Hoftel  du  P's 
Roy  S.  Louys,  qui  fe  croiferent  pour  l'accompagner  au 
voyage  deTnuncs  l’an  mille  deux  cents  foixantc-dix,  ayant  ,170. 
dix-Icpt  cents liuresd’apointemenr.llaflillaaulliau  traite  de 
mariage  de  I s an  ne  de  Le  v i s fa  niepceauecMATHiEV 
IV.  Seigneur  de  Montmorency  l'annnllcdenx  cents  foixan-  1177. 
te  dix-Iept.  Et  auoit  le  bail  des  entans  de  M a T H l E v Sei- 
gneur deMarlyfonfrereranmilledeux  centsquatre-vingts  la  8 a. 
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dcuxjcommcon apprend d’VM  Aclcfcellcdc l'on  feel.odcft 
reprefente  l'EfculTon  des  Armes  de  Montmorency  àquatre 
Aiglcttcs.ayantlacroix  frctecpourbrircurc. 

10.  Ysabeav  de  Marly  cfpoufàprcmicreiTicntRoBERT 
DE  Pois  sy  Seigneur  de  MaluoiIine,fîIsdc  Guillaume  de 
PoilTy  Chcualicr,qui  luyalTigna  pour  douaire  cinq  cents  li- 
urccs  de  terre  Iciour  de  leurs  elpoulailles.  Mais  bien  toft  apres 
le rnefme Robert  mourut , & elle fe remaria i G V v de 
Levis  Chcualier, Seigneur  de  Mirepoix,dcFloren(ac,Sc 
de  Montfegur,  Mareicnal  de  la  Foy,  qui  en  eut  plufieurs  en- 
fans, c'ellalLiuoir/frfndeLexK  Seigneur  de  Mirepoixallicà 
Conllancc  de  Foix  fille  de  Roger-  Bernard  Comte  de  Foix 
& de  Marguerite  de  Hcarn,£«y?.<c/?f  de Le««  Seigneurde  Flo- 
renfac,  Pierre  de  Letiif  Euefque  de  Bayeux , Françait  de  Lena 
Seigneur  de  la  Garde  & de  Montlegur,/eunnf  de  Leuis  fécon- 
dé K-mmc  de  Mathiev  IV.  Seigneur  de  Montmorency, & 
Yftlieau  de  Lems  conioince  aiicc  Renaud  Seigneur  de  Pons 
&:  de  Bergerac. 


ro.  MATHIEV  IL  DV  JSOAf,  CHEVA- 
lier,  S tireur  de  Murly , ^r.md  Ch.'.mbell.m 
de  France. 

Chapitre  V. 

IL  y a Lettres  Je  ce  Seigneur  pour  P.Abbc  & le  Conuen  t de  Noftrc 
Dame  du  Val  datcesdel’an  mille  deux  cents  foLxance-fcpt.  En 
(uite  dequoy  il  fut  honore  de  l’Eifat  de  Chambellan  de  France, 
comme  l'on  apprend  d'vn  ancien  Regiltre  du  Thrcfor,qui  porte 
que  l’an  mille  Jeux  cents  (bixance  douze  leMercrcdy  apres  laDc- 
colation  de  S.  Ican  ,fur  ordonné  par  denant  le  Roy  à Notent  l'Erem- 
heripreJentsMonfeigneiir  lA  bbè  de  S.Denys,MonfcigneHr  lean  d' Acre 
Bonteillerde  France,Monfeur  Erart  de  Valéry  Chamkerier  dcFrance, 
MonJïeurM  lE  v de  M al  L y Chambellens de France,(^ plajienri 
autres,  Qj^sjuiconques  ferait, ou  aurait  fait  homage  au  Roy,  tjui  ores  efloit, 
dont  il  nefuflpM  en  ïommage  le  Roy  Lov  YS  fon  pere,  tjue  h plus  p-tuuret 
homs  Cheualier  payerait  "vingt  fols  parijts  au  Mejlre  Chamtellens  de 
France,  0"  à tous  les  autres  Cl’amhellens:  0“  li  maiens  homs  à près  de  cent 
liures  de  terre,de  qui  ijue  il  les  tiengnijl,  payeroit  cinquante  fols parij!s,0 
nldecinqcentsliuresderente,de  qui  que  il  les  tiengnijl,  paierait  cent  fols 
parijîs:0  liBaron,0  h Euepjue,0ti  Archeuefque,0li  Abhé.fuffentde 

Normandie 


Digitized  bv  Gooqh  . 


DE  MONTMORENCY,  LIVRE  XI.  67) 

t'^ormandie,on  d'ailleurs, paieroiem  dix  Hures parifis  aux  Chambellens  marit. 
deffufdits. 

L E meCne  M a T h i e v Seigneur  de  Mari  y,  &Marcveritb 
fa  femme,  admorcirent  au  mois  d' Auril  m.  C C L x x i v.  la  vendicion  1 1.  ^ 
faire  par  Pierre  de  Garencieres  Efcuyer  aux  Doyen  & Chapitre  de  pi™k«. 
l’Eglife  de  Chartres,de  toute  la  difme  qu'il  auoit  en  la  parroilTe  & au 
tcrroirdcGarencieres.Etl'annéefuiuanteilratifiaauni  la  vente  de  1 1 ^ j. 
la  iullice  & dufotagede  Choify  & deT  rianoii,&  dulief  deMuceloc, 
faiteàl'Abbc&auConuent  de  fainte  Geneuieue  par  lean  & Gilet 
de  VerlàillesEfcuyers.  Toutes  lefquclles  chofes  cltoicnt  tenues  de 
loyen  fief.  Moumtpeuauant  l'an  si.cclxxxii.  & eut  pour  fuccef-  • a 8 a. 
feur  enrEllatdeChambellandeFrance  M at  h i e v I V'.  Seigneur 
dcMontmorency.marydelEAN  N E de  Levi  s fanicpcc. 

EHFJNS  DE  MATHIEV  IL  SEIGNEVK 

de  Marly, (y  ielAiiKcyfH.nl  fa  femme. 

II.  Mathiev  IH.dunomCheualier,SeigneurdeMarly,du- 
quel  fera  faite  mention  plus  particulière  au  Cliapitre  pro- 
chain. 

II.  Bovchard  de  Mar  ly  nomme  en  vn  Aâc  de  l'an 
mille  deux  cents  quatre-vingts  douze. 


ti.Af^THIEr  III.  NOM.CHE- 

ualUr,  Seigneur  de  Adarly  (ÿ  de  TtcauuHle. 

ChapitreVI. 

SO  N pere  lelailTaieunefoubslatutelledcTHiliAVD  DE 

L Y Seigneur  de  Mondcuille  Ton  oncle,  qui  en  auoit  le  bail  l'an  p**  4“- 
U.cc.Lxxxii.Depuisayantattaintâgedeportetles  armes, il  ferait  ‘ a * a. 
le  Roy  Philippe  le  Bel  en  fes  guerres  de  Flandres.  Car  on  le  trouue 
nomme  entre  les  Barons  & Cheualiers,  aufqucls  ce  Roy  addrelfa  ilfZ'ta. 
Lettres  au  mois  d’AouIf  m.  CGC  1 1.  pour  fe  rendre  à Arrisà  laquin-  1 j o a. 
zainede  la  my-Aoulf,&delàmarcher  cotre  les  Flamensquiauoient  1 j 1 o. 
adiegcla  ville  de  Lille.&ptinsgrandepatticdupaysd'cnuiron.L'an 
mille  trois  cents  dixileutprocescontrc  lean  dcVendoCne  pour  la 
thaflcdelaforeftdcFrefne.EtaumoisdeNouembre  m.cccxviu.  • } i 
lcRoy  Philippelc Long lemandadetechefaueclesBaronsfic autres 
nobles  de  la  Vicomte  de  Pans,  à dire  en  cette  ville  de  Paris  aux  [y/"'* 
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odiues  de  la  Chandeleur,  pour  l'accompagner  de  là  contre  les  Fla- 

mens. 

Il  efpoufa  Ieanne  DBL'IsLEde  l'iliullce  Famille  de  l’ifle- 
Adam,qui  luy  apporta  en  mariage  la  terre  de  V almondois,&:  viuoit 
encore  veuue  de  luy  l’an  mille  trois  cents  quarante  & vn. 

ENFANS  DE  MATHIEV  III.  SEIGNEUR 

deM<trly,0‘de  Ieanme  de  L’Isle  fa  femme. 

II.  Lovys  de  Marly  Cheualier,Scigneurde  MarlySi  de 
Valinondoi$,Chaflcllain  de  Mangny , aura  Ton  Chapitre  à 
partey-deffous. 


II.  Mathiev  deMarly  Cheualier,  nomme'  en  quelques 
Arrefts  des  années milletrois  cents  quarante  & vn,  quaraocc 
quatre, Sc  cinquante  & vn,  mourut  lâns  lignée. 


REVEL. 

T J0C  4’ot 
fc  4*iitu  de 
t.  pKce$> 


II.  lEAN  DE  Ma  RI  Y Cheualier,  Seigneur  de  Picauuillc, 
printpourfcmmcMAHAVD  de  REVEL,auecl.aquellcil 
viuoit  l'an  M.CCClIl.  Mais  peu  apres  il  décéda  fans  enfans, 
lailTant  hetitiet  Lov  y s de  M a r l y fon  frere  aifné.  Et 
quant  à Mah  avD  ion  efpoufc  elle  le  remaria  à Ican  de 
Meudon  Cheualier,  qui  plaidoit  pour  le  douaire  d’icelle  l’an 
M.CCCLXI.  contre  Bertrand  &Thibaut  de  Leuis  Chcualicrs, 
frères,  hetitiersde  Lovys  Seigneur  de  Marly. 


JJ.  LOrrs  DE  MARLT  CHEVALIER' 
Seigneur  de  MaHy^e  VMmondoü,çÿde‘VicauHiIIe, 
Chajlellain  de  Aiangny. 

Chapitre  VIL 

ON  trouueceLovŸs  Seigneur  de  Marly  nommé  auec  Ma- 
thiev&Iean  de  Marly  fes  frétés,  SclEAKirB  de 
L'I  s L E leur  mete,  en  diuers  Arrefts  rendus  au  Parlement  es  années 
1541.  tnille  trois  cents  quarante  & vn,  quarante-deux,  & quaritc-ejuatre. 

d.  Et  parvn  autre  del'an  mille  trois  cents  cinquante&vn  l’on  apprend 
, j"',  qu’ileftoitChaftellaindelaChaftellenicdeMangny,acquc  IcsSei- 
’ ■ gneurs  de  Marly  fcsptedecefleursauoient  fonde  & doté  de  leur  pa- 
trimoine l’Abbaye  de  Port-Royal.  Luy  3tlEA  N DE  MARLYSei- 
gneur  de  Picauuillc  fon  frere  vendirent  parcillcmcnc  au  Roy  lean 
hures  quatre  fols  de  rente  annuelle  qu’ils  auoient  fur  la 
Recepte  de  Chantes,  pour  la  fommedeneuf  cents  foixantc  liurcs 

tournois. 
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tournois.  Dequoy  y eut  Lettres  pallecs  le  iv.iour  dcNouembre  m.  mamy. 
ccCLii.  PuisiiruccedaàceluAH  0£  Marly  fonfrcreenlafei- 

n'eft  exempt  de  la  mort,  luy  mefme  décéda 
auïïi  lâns  lignee  enuiron  l’an  M.cccLvi.lexxvi.  iour  du  mois  de  1 j 5 
Mars , comme  porte  le  Calendrier  de  l’Abbaye  du  Val,  où  il  cR  qua- 
j lifié  Seigneur  de  V almon  dois.  T aie  qui  par  là  mort  retourna  à ceux 
delamaifonderille.  Et  quant  aux  feigneurïcsdeMarly  & de  Picau- 
uille,  elles  efeheurent  à Bertrand  & T hibaud  de  Leuis  Cheualiers, 
dont  lapoReiicéles  atenuesdepuis  fon  longuement. 


SECONDE  PARTIE 

DV  LIVRE  XI 

^ LES  CHjiSTELLjilNS  DE  g ISO  RS. 

Seipieuride  B*nterlu,  (ÿ  autres. 

Depuis  I an  m.  l x.  iufjues  à lanu-ccxt. 

\ 


gneurie  de  Picauuillc. 
Mais  comme  nul 


aciq  q ij  . 
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4.  GEOFROY  DE  MONT^ 


MORENCY  CHEVALIER, 
nommé  It  Riche. 


SV  R- 


Chapitke  premier. 

' L y a vne  Chane  au  Thrcfor  du  Prieure  de  S.  Mai- 
y.  cindes  Champs  de  Paris  , par  laquelle  certain  Che- 
ualiernommé  Foulques  donna  à cette  Eglife  le  fief  ’’’ 
qu'il  tenoit  d’elle  en  la  ville  d’Anet,  enuiron  l'an 
Emilie  quatre  vingts,regnantleRoyPHiLiPPE  I.  . , 
en  preTence  de  Hbrve  di  Montmorincy» 
dcHuguesComtedeDampmaTtin,deGEOPRO  Y de  Mont- 
MORiHCY,&autres permîmes dequalité.  Lequel  GeopRoy 
fcmble auoir efté üere  deHRRva'.&deTHiBAVD  Seigneur  de  n. 
Montmorency, bienquelaCharteneleponepas.  Carlesanciens t**-’*- 
nerefoucioicncgucrcs  dcremarquerlesparcntcz  & allianccsdes  Fa- 
oulles.  llefpoula  vne  Dame  appell^e  Rick ild  e abondante  en 
biens  &ricnes Seigneuries.. P'ou vint  que  luy  mefme  fut  furnom- 
né  depuis  Geofro  Y le  Riche)  tout  ainfi  qu’ADAM  de 
C RI  $ F Y,  <jui  viuoit  defon  temps,  obtint  pareil  furnomà  caufede 
(sgrandesnchefTes.  Cequiferecueillededeux  Chattesde  l’Abtiaye 
dclMartindePontoife,contenaritsla  donation  que  ce  Seigneur  îîj'.’'*’ 
bHàl’Abbé Gauthier,  dei'EgUre  du  Tour  proche  de  Momtmo- 
Uh  c Y,  dediéeà  l'honneur  de  S.  Prix,  auec  le  confenteraent  de 
RichildbIÂ  femme, & de  leurs  enfans  nommez  cy-deiToubs. 

ENFjéNS  DE  GEOFROY  DE  MONT- 
mortney  furnommé  U Riche  , ly  de  RiCHILDB 
yi  femme. 

5.  H E R V b'  mentionnié  en  vr.e  Charte  de  l'Abbaye  de  Colôbs, 
auecHBRVB'  de  FAoNTMORBNCYSeigneutdeMarly, 
Geofroy  de  Chaum.ont , it  autres  Seigneurs,  mourut  fans 
auoir  efid  marié. 
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GisoKs  T H 1 B A V D furnommé  P a y s n ChcuAlicr,Challellain  de 


/.  THI‘B^V‘D  SFRNOMME'  T>ATEN, 


CE  Sei^eurforcifuIechafteaudeGirors  en  la  Comté  du  Vv& 
xin.ouilpoflcdoicpluficurs  fiefs  &:  grandes  terres,  & fuiuitaa 
commencement  le  party  du  Duc  de  Normandie  Roy  d’Angletcr- 
re  contre  Philippe  I.  Roy  de  France.  Maisayanceflcraitprifonnict 
envne  rencontreauec  Giflcbert  de  l'Aigle,  & autres  Barons  Nor- 
mands,par  Louys  IcGros  fils  du  Roy,  & chefgeneralde  Ton  armée, 
il  demeura  toujours  depuis  fermeau  fcruice  de  fa  Majeftc.  Deforic 
I O ÿ 7.  quel’an  millcquatre'Vingtsdix-fepc,cftant  tombé  entre  les  maini 
des  Normans,  qui  le  prinrent  en  vne  autre  efcarmouche , auec  Geo- 
orAr»  ftoy  d'Aufreuille,  Gerouidd'Ebremou,  Sc  autres  vaillants  Cheoa- 
jf,;,»i>s.  licrsdu  Vvexin,ilfuccondamnépareuxàvnegrofre  rançon.  Et  «i 
^“x“.  fuitcHenry  1.  Roy  d'Angleterre,  Duc  de  Normandie,  luy  cnleia 
uiup'  letres-fort  chafleaudcGiforsàl'entréedu regnedeLouys  le  Grcos. 
1 1 1 o.  Ce  qui  fift  naiftre  vne  violéte  & fiicicufe  guerre  entre  les  deux  Ro^'s. 
Bref  continuant  en  l'affcâion  & fidelité  qu'il  auoit  iurée  à ce*re 
Coutonne,&  en  rendant  des  preuues fort  genereufesaux  occadoti^ç 
• • 1 4-  principalement  és  années  mil! eux 


raefmeHenry DucdeNormandicle  priua  de  t( 
honneurs  qu'il  tenoit  de  luy  en  fief. 

iLs'alliaparmariageàvne  Dameappellée  Matiloe  ou  K/iA- 
H AV  D, de  laquclleeft  faite  mention  envnTiltrede  l'AbbayedeS. 
rreu.a,  *1®  Pontoife,  & eut  d'elle  plufieurs  fils  ae  filles.  Quelques 

r>(  4>4.  ChartcsancicnneslenommentaufliPA  VE  N UE  N eavf LE,peut 
effreàcaufeque  latetredeNeaufieluyefcheut  du  cofté défit  mere. 


ENFANS  DE  THIBJF'D  DIT  PAYEbT 
ChaJlelUindeGifors , &•  de  M AT  ItD %ft  femme. 

6.  Herve'de  Gisor  sferuit  leRoy  Louys  le  Gros  à l'e- 
xempIedeT hibavo  fonpere,&fue  prinsprifonnier  l'an 
mille  cent  dix-neuf,  combaunt  pourfaMaieib;  auec  Bo  v- 
CHARD  SeigneutDE  Mo  ntmorenc  Y,  contre Hcn- 


Gifors,  dont  il  print  le  furnom , continua  la  poflaité. 


ChtHolUr,  Chafiellain  de  Çifors. 
Chapitre  II. 


ou  défit  femme. 


tm.Xtt.  dé 


ryL  Roy  d'Angleterre , Duc  dcNorniandic;quilcsdcltura 

ncMC* 
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ncaïunioins  tousdcuxgratuitcmcnc.pourccqu’ilscftoicnt  cisom. 
valTaux  de  (a  Couronne  aul]i  bien  que  de  celte  de  France. 

Mais  depuis  voyant  que  lemefme  H e R v e'  pcrfiftoit  enl’o- 
beiïIànceduRoy  LouySjill'exheredaauecfonpcre,  & inue- 
ftit  H VG  V E sfonfrcrepuifncdesfiefs  quel’vn  Si  l'autre  te- 
noient  deluy. 

6.  Hvgves  d e g isors  Chcualier,duquclfcraparlcplus 
amplement  au  Chapitre  prochain. 

é.  Thibavd  de  Gisors  Cheualier  confirma  à Thibaud 
Abbc  de  S.  Martin  de  Pontoife  les  donatiôs  que  G e o F r o y 
lE  Riche  fon  aycul , & Richilde  femme  d'iceluy 
auoientfaitesàcetteEglife.parCharteoùil  eft  qualificfils 
de  Payeh  de  Gisors  4:  de  M atilde.  Il  donna 
audià  l'Abbaye  defiu'nt  Denys  l'Eglifedc  Chars.aucc  le  con- 
fentenunt  deRotrouArcheucfquedeRoüen.qui  en  confir- 
ma l'oaroy  l'an  mille  cent  foixantefeize.  Et  eut  pour  efpou-  1 I 7 <• 
fe  vneDamc  nommée  Rohaidis.  Maison  ne  trouue 
pointdepreuue  certaine  qu’il  en  aitlaiflclignce. 

6.  Marcverite  de  Gisors  futmariceàG  villavmetrie. 
furnomme  Aigvillow  *;eigneur  de  Trie  , qui  fe  croifa 
pour  faire  le  voyage  delà  terre  Sainte  auec  le  Roy  Louys  le  r'{  «'*• 
leunel'an  mille  cent  quarante  fcpt,&:  cutdc  luy  vn  fils  &: 
quatre  filles,  c’eft  afTauoir  Engutrran  Seigneur  Je  T ne,  duquel 
dcfcenditlafameufe  &renommec  Maifon  de  T rie.  Oife  de 
Tnf,/doi»e  femme  de  Guillaume  de  Garlande  Seigneur  de 
Liury,  JJUUU  ,Sc  Matilde  de  Trie.  Ertant  proche  delà  mort 
cIleappellaàfoyGuillaumeAbbedcS. Martin  de  Pontoife, 
pour  fe  recommandera  fes  prières , 8c  laifTaàfon  Eglife  vingt 
folsdercntcafin  d’yeftrcentertce.  Ce  quefes quarte filles,8c 
Thibavd  de  GisoRsfonfrereamRorifcrrntleiourdc 
fes  funerailles.Et  quelque  temps  apres  Enguerran  Seigneur 
de  T rie  le  confirma  pareillement. 

6.  Matilds  de  GisoRsfemme  de  Richard  de 
Montmorency  Cheualier,  Seigneur  de  Banterlu  , du- 
quel fera  faite  mention  plus  particulière  cy-apres. 

6.  Richilde  DE  Gisors  nommée  auec  Hvgves  8c 
Thibavd  de  Gisors  fes  freres  en  vne  Charte  de 
l'Abbaye  de  faint  Martin  de  Pontoife.  ‘ i"s  «h- 
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6.  hvgves  de  GISORS  I.  DV 

nom , Cheualier. 

Chapitr'i  III. 

IL  eftoit  fécond  fils  dcT  hiba  vofumommé  Payen  Cliaftel- 
lain  de  G ifors,  ScdcMATiLDE  là  femme , & fuiuic  le  party  de 
Henry  I.  Roy  d'Angleterre,  Duc  de  Normandie,  contre  le  Roy 
oritritMm  LouysleGros.  Car  Orderic  Hiftoriendefon  rempseferit  que  l’an 
millccent  vingt- quatre  il  feruitee  Ducenfes  guerres  auec  Efticn- 
w »?*•  ue  Comte  de  Mottaing.  En  confideration  dequoy  le  mefinc  Duc 
l'inucftitdctousles  fiers  Schonneurs  qucT  hibavd  fonperc,& 
PmiiKs.  Herve'de  g I s o r s fon  frere aime' renoient  de luy.  Sonef- 
poufe  futvneDameapjpelléeMATitDE,laquelleaniftaàfesob- 
fequescelebre'esen  l'Eglifc  de  faint  Martin  de  Pontoife  le  iour  & 
fcltede l'Annonciation  deNoftreDame.  Etauant  (^e  l’on  enter- 
raft  le  corps  elle  donna  à cette  Eglife  la  difme  de  la  moulture  des 
moulins  cle  G ifors  &deBefu,pourlefalutde  l’amedu  défunt,  pat 
le confentement  de  T hibavd  de  Gisors  frere  d'iceluy , & 
deRiCHiLDifa  feur  : en  ptefence  de  Hugues  V icOmte  de  Chau- 
mont , de  Hugues  de  Marines , & de  Thibaud  fon  fils  , de  R i- 
CHARD  DE  MoNTMOREKCYSeigneurdeBanterlu,Guillau- 
me&  Hcmé  fes  frétés,  de  Gautier  de  Marines , Girard  fils  de  Gi- 
rardde  Charz, Dreux  deConflanz,  Gautier  fon  frere,  & autres  Sei- 
gneurs, qui  fecrouuerentaux  mefmes  funérailles. 


ENFANS  DE  HVGVES  DE  GISORS 

& delAKTlLOt.  fd  femme. 

7.  Iean  de  GisoRsCheualier,Seigneurde plufieurs  teri 
resau  pays  Vvexin,  autafon  Chapitre  cy-apres. 

7.  Idoine  DE  Gisors  mentionne'een  vneCharte  de  S. 
Martin  de  Pontoife,  auec  M ATI  LDB  là  mere  veuue  de 
Hvcves  de  Gisors, Thibavd  de  Gisors  Ibn 
oncle, &Iban  de  Gisors  fon  frere. 

7.  IEAN 
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7.IEAN  DE  GISORS  CHEVALI ER^SEI- 

ffteur  de  plufieurs  terres  au  Vvexm. 

C H A%  1 T R E 1 1 1 1. 

PA  R vn  ancien  dénombrement  des  fiefs  que'cc  Seigneur  auoüa 
tenir  du  Roy  Philippe  Augufte  enuiron  l’an  mille  deux  cents 
on  recognoift  qu'il  auoitfoubsloy  grande  quantité  de  nobles  vaf- 
faux,  entre  lelquels  eftoient  Pierre  Mauuoifm, Roger  de  Maule, 
CafTedeThorore, Gautier  de  Montfaucon,  Gautier  de  Marines, 
PierredeFayeljM ATHiEV  de  MonTMORBNCY,Picrred'A- 
uefnes , Hugues  de  Rond  , Mathieu  de  Gamaches , Philippe  de 
Blarru,&  autres.  Il  viuoit encore  l'an  mille  deux  cents  fix,  & n'ay 
point  trouucle  nom  de  la  femme , ains  feulement  qu’il  en  eut  vn 
filsicy  nomme'. 

f/LS  DE  lEAN  DE  GISORS  CHEVJEIER. 

(.  Hvcvesde  GisorsII.  du  nom  Cheualiei  lîfl  quel- 
ques biens  à l’Abbaye  de  S.  Denys  au  mois  de  Feurier  mille 
deux  cents  vingt-Gx,  & femblc  auoir  ellé  perede  G v i L l a v- 
MS  DE  G ISO  R sCfaeualier  mentionne  auec  Ieann  E Ton 
cfpoufe  en  vne  Chane  de  la  mellne  Abbaye  de  l'an  mille 
deux  cents  quarante  quatre. 


GISORS. 


1 1 O o. 
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J.  oAL^ERIC  DE  MONTMOT^ENCr  i 

Qheualier,  Conneflabletj^  France,  (ffa 
pofleritT 

CHAF1TR.B  IV. 

S O V B S le  regne  de  H e K *.  y I . fils  du  Roy  Robert  florit  vn  Sei- 
gneur delà  Maifon  de  Montmorency  nommé  Albbric, 
qui  fembleauoir  elle  filsde  B o v c h A R D 1 1.  dunom  Sire  de  Mont- 
morency. Et  bien  qu'il  fuft  cadet , neantmoins  apres  la  mort  de 
Bovchard  111.  fonfrete aifnéJeRoy  H ENR Y lechoifiten- 
tre  pluficurs  autres  Seigneurs  de  fa  Cour  pour  exercer  l’office  de 
Conncllable,  quidcllorseftoitrvne  des  cinq  grandes  dignitez  de 
l’Ellat.  mais  non  la  première  comme  ellea  elle  depuis.  Car  la  Char- 
te, p.ar  laquelle  ce  Roy  dota  l’Abbaye  de  faint  Martin  des  Champs 
dePatisl'an  mille  foixante,  ellfignée  de  Baudouin  Chancelier, de 
Renaud  Chambrier.de  Thibavd  de  Montmorency, 
d’A  L B F.  R I c Conncllable  fon  onc/r,  de  Guillaume  Scncfchal,  &de 
Hugues  Boutcillcr. 

Ce’t  Alberic  futperedeLANDRY  &d'ARROvLD  DB 
Montmorency,  félon  que  tclinoigne  vne  Charte  de  la  fufdi- 
te  A bbaye  de  faint  Martin , lors  réduite  en  Prieure  de  l’Ordre  de 
Cluny.  Etparvne  autre, quifevoidauChartulaitcde  la  mefmeE- 
glife,ARRoviDy  donna  vne  tetreappellec  Montzeleux , fituée  à 
Cebrent,  auec  toutes  fes  appartenances,  du  confentement  d’O- 
D ELI  NE  fa  femme,  ScdcLANDR  y fon  frere.  Ce  que  confirme- 
rcntaulli  Alberic  & Robert  de  Mon  tmore  n c y cn- 
fans  d’ARRovLD,  Iciour  quclcurpercfur  enterré  en  cettcEglife, 
Mais  ien’ayleu  autre  chofe  d’eux  ny  de  leur  poflcrité,  finon  qu’en 
diuerfes  Chartes  du  Roy  LouyslcGros  dcpuisl’an  mille  cent  vingt 
dcux,iufquesàmillecent  vingt-neuf,  fetrouue  fouferit  entre  les 
cinq  premiersOfficicrsdelaCouronncvnALBERic  Chambrier, 
quipeut  bien  auoir  ellé  A LBERic  DE  M ohtmorbn  C Y fils 
d'Arrould.&petit  fils  d’A  LBERIC  Conncllable. 


5.  FoycAyD 
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S.  FOFCyfFD  B £ MONTMORENCT 
CheuAlier , Seigneur  de  ‘Banterlu , (ÿ  fes 
dejcendants. 

Chapitre  V. 

ILcft  faicmcntiondeccChcualicrcn  vue  Charte  du  Prieure  de 
faine  Mamn  des  Champs , portant  qu'il  eut  vn  (ils  appelle 
Thierry  viuantautempsde  Herve'  Seigneur  de  Mont- 
mor  ehcy,  deCEoFROY  deMontmorencv  fumom- 
mcLE  Riche,  de  Landry  & d'Arrovld  de  Mont- 
morency enfans  d'ALBERiC.  Ce  qui  méfait  prefuiner  quei°'",{* 
FovCavd  eftoit  de  la  Maifon  de  Montmorency,  fieparaduen- P's-*' 
ture  frere  du  mefme  Alberic.  Tant  y a que  T h i e R R y Ion  fils  fur- 
nommé  de  Montmorency  par  vne  Charte  de  l'Abbaye 
dcCiinc  Martin  dePontoife  procréa  detixenfins  en  loyal  maria- 
ge, c’ell  alTauoit  Richard  duquel  fera  parle  plus  particulicre- 
mcntcy-de(Toubs,&:FovCA VD  de  Montmorency  Chc-r««“«, 
Da/icr,'qui  donna  l'Eglife de  faine  Leu  prés  Tauerny  à l'Abbayede 
ûint  Martin  de  Pontoife  au  temps  de  Thibaud  Abbe  d’icelle  , en 
prefencede  Geofroy  Archeuelque  de  Rouen. 

Richard  de  Montmorency  Cheualier,  Seigneurde  5. 
Banterlu,  efpoufa  Matilde  de  GisORs’fillcdc'ftibaud- 
PayendeGilon,ditau(IiPayende  Ncaufie,  &de Matilde  fa  feni- 
Bc,  âcdonnaàlàinc  Martin  de  Pontoife  l’Eglife  de  Noftre  Dame 
de  Moncelles , du  confentement  deFovCAVD  fon  ftere.  Il  ap- 
ptouua  fcmblablemenc  la  donatibn  de  l’Eglife  de  faine  Leu  faite 
pat  IcmefmeFovc  AvD.eftanten  fon  challeau  de  Banterlu  : & 
ToulutqueMATiLDB  fa  femme,  ic  leurs  enfans  l'audortfalTent. 

Ce qu aucuns d’iceux  executerent  deflors,  en  prefcnce  d’Eudes  de 
Banterlu , de  Raoul  de  Clery,  Barthélémy  de  Montmorency,  Payen 
nepueude  Hugues  d'Argentueil , Baudouin  3c  Alberic  Efcuyers 
de  R i c H A R D , de  Fouener  fon  Mailhe  d’Hoftel , & d’Eftienne 
Cheualierneueu  d’Eudes. 

Les  enfans  donc  qu’il  eut  defon  mariage  furent  quatrefils,3c  g, 
deuxnlles.L'aifnédesfilsappelléTHiFRRY  de  Montmoren- 
c Y confirma  à l’Abbaye  de  laint  Manin  de  Pontoife  tout  ce  que  Pt««on. 
Richard  fon  pere,  & Fovcavd  de  MoNTMoRFNCvîîf;*'* 
fon  oncle  y auoient  donné,  & mill  la  Charte  de  la  confirmation 
fur  l’Autel  principal  de  l’Eglife , eftant  aflillé  de  Barthélemy  de 
Montraorenev, de  Gautier  fils  d’Eudes  de  Banterlu,  de  Gautier  de 
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■ANTEK- Groolcy, Gautier  de  Courcclles,  Baudouin  de  Gonneffe  Efeuyer 
de  Richard,  & Gautier  filsdeGuydel’Ifle.Maisdepuisildcc^ 
da  fans  laiücr  aucune  lignée.  Le  deuxiefmc  fils  nomme  Richard 
DE  Montmorbhcy  11.  dunom,  fucceda  àfonpcrçen  laSci- 
gneuricdcBanterlu.  Letroificfme  fûtG villavme  de  Mont- 
morency,mentionnéen  deux  Chartes.  Et  IcquatriermeappcI- 
Ic  Herv  e' dunomde  Herve'de  G is  or  s fon  oncle  mater- 
nel. Bref  les  filles  Matilde&Agnes  fctrouuent  aulli  nom- 
mées auec  leurs  frétés.  Qui  eft  tout  ce  que  i’ay  peu  rcmatquei  de 
cette  ancienne  Branche. 
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LES  SEICNEV%S  DE  MONTEHERT 

0*  de  ^r*j , Vicomtes  de  Troyes. 

ET 

LES  COMTES  DE  ROCHE^ORT, 
Sei^urs  de  precy,  de  Gour^ay , (ÿde 
Commets. 

Depuis  fan  m.  iufques  à fan  m.  ^ x x x. 
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Bovciiaud  Ldu  nom  Seigneur  de  Montmorencyde de Bra/. 


Bovciiaro  II.  Seigneur  de  Mont- 
morcncyp  dcd'Efcouai. 

I 

T H 1 1 A Y D Seigneur  de  Bray  & de 
Moutihery. 

f 

G T Y I.  Seigneur  de  Monühery  & de 
Bray.  j 

( — 

ThIBAVD  01  M on  t l h izt. 
— 

M 1 L BS  Seigneur  de  Gv  y dit  ti  Rotci  Côte  Gvillavmb.  Miibsknoi. 
Momllury&deBray»  de  Kochefon  Seigneur  de  Miimbmoi. 

Vicomte  de  Troyes,  Ccecy,dcGournay,dcCô-  EtizAimi. 

fumomroé  liGaano.  mecs,  Scncfchal  de  Fr.  Alix. 


6vy  ILSeigti.  Mil  is  RlNAVoTair^  ^vrlI.Côte  HvcvssSei- 


de  Momlbery  Seign.  Vicôte  & bavd. 
(urnommd  de  Bray.  Eoefq.de  Mar« 
T RO  V s SI  k Troye».  cyi- 

Tl. 


1 


Lyciami. 
deRochcforr>  grtevr  de  Crccy  B i o t i. 
Seigneur  de  de G6meu« Se>  Biatrix. 
Geunuy.  nefchaldeFcâcc. 


r " “ \ 

Elizabith  Dame  de  Montlhery  mariée  iPHitiPpiDi  Faancb5Is  du&oy 
Pkilippe  l.dcdeBertradede  Montfort  ComceBed’Anlou. 
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2.  THIBAVD  SVRNOMME' 

FILLE-ESTO  VPE,  SEIGNEVR  DE 
"Bray,  de  Alontlhery,  Foreflier  du 
Boy  Robert. 

Chapitre  Premier. 


V temps  des  Roys  Humics  Capcc  & Robert  viuoit 
T HiBAvD  Seigneur  de  Bray, lequel  femble  auoir 
ede  fils  de  B o v c h a R D I.  du  nom  Seigneur  de 


VlONTMORENCY&dc  Bray, &d’lLDECARDl 
I ioncrpoufclillcdeThibaud  le  vieil  Comte  de  Char- 
trcs&Ot.  u.a.:>,chrf  delà  Maifon  des  Comtes  de  Champagne  & de 
Bric, depuis  Roysde  Nauatte,  pour  les  coniedhitcs  & rations  re- 
marquées au  commencement  du  Liure  II. de  cette  Hirtoire.  Il  fut 
furnomme  F i L L e-est  o vPE,apparcmment  à caufede  Tes  blonds 
cheueux,  tout  ainfi  que  Guillaume  11.  Duc  de  Guienne  & Comte 
de  Poitiers  obtint  pour  mcfme  fubiet  le  fumom  de  Teste- 
d’e  ST0VPE;&  Guy  I.  Comte  de  Rochefort petit  fils  deTHiBAVD 
ccluvde  Ro  VG  Fjàraifon  de  fa  touffe  cheuelure.  Le  Roy  Robert  ‘ 
le  fin  Ton  Focclfier,  ou  Garde  de  Tes  Forefts,  office  qui  auoit  touf. 
jours  elle' commis  aux  plus  grands  du  Royaume.  Car  on  lit  que  des 
le  régné  de  Dagobert  Mavrontvs  filsdefaintc  Ridlrude,  qui 
pour  fon  infigne  nobleife  auoit  beaucoup  de  pouuoir  flctfaudlo- 
ritc  à la  Couriciloit  Difpofiteur  & Gardien  des  foreils  appartenan- 
tesàce  Roy.  Et  depuis  les  Forelliers  de  Flandres  predeceffeun  des 
Comtes  exercèrent  pareille  charge  en  leur  quartier. 

O N trouuc  d'abondant  que  ceT hib  a VD  fortifia  la  tour  ou 
chafteaude  MONTLHBRvà  fept  lieues  de  Paris,  & qu'il  futpete 
de  deux  enfans,dont  les  noms  (ont  exprimez  cy-apres. 


Ve^  h 
Châf.f.  ét 


amLimV. 

ChJUFU, 


HmMfm 

mUmj.àt 


âmttm 

té. 


HISTOIRE  DE  LA  MAISON 


MONT- 

LHERY. 


1053. 


tuuttmr 

d-Âum*tMm 

Lmr»  y. 
chJCLyn 
tt  U 

tmUiu  4é 

1043. 

I 0S7. 

AmLm.  II. 

t*ttt 

»77** 


Chêrtalmm 
4t  Imt. 
X**/. 


Ch€^mU$Tt 
é4  Ligftm. 


C!Varfv/«i> 
ntdrMmr- 
XmJ  €tdt 


ES¥JNS  de  THIBAVD  SEIGNEUR 
Je  Braje  (jr  Je  Montlhery. 

5.  G V Y 1.  du  nom  Chcualier,  Seigneur  de  Montlhery  & de 
Bray,  continua  la  poilehte'. 

3.  Thibavd  de  MoNTLHERYmentionnéparvneChat- 
teanciennedatécde  l’an  xxi.du  régné  de  Henry  1.  qui  re- 
uicnt  àl’an  millecinquante  trois,  àcomptcr  du  temps  de  la 
mort  du  Roy  Robert  fon  pcrc. 


3.  GVT  I.  DU  NOM  CHEVALIER, 

Seigneur  de  Montlhery  g*  de  Braj. 

Chapitre  II. 

T L fut  en  grande  eftimeSr  réputation  auprès  du  Roy  Henry  I.& 
1 pendant  fon  régné  efpoulà  vne  Dame  nommée  Hodiixhz 
hentieredesfcigneurics  de  laFettc  fit  de  Commets,  laquelle  auoit 
pour  pere  Guillaumede  Commets  Sencfchal  de  France,  nommé  en 
deux  Chartes  des  années  m.xuii.&m.lx.  Il  fcruitauITi  le  Roy  Phi' 
lippe  I.cndiucrfesoccaflons,  & tenoit  des  premiers  rangs  entre  les 
Scigneursdefâfuitcésannéesmille  foixanic-fcpt,  Ibixante-neuf,& 
foixantc  & vnze.ainll  qu'on  recueille  des  IbuDfcripdons  de  quel- 
ques Aéles  anciens  rapportées  ailleurs. 

A L Afollicitationdc  HodierneCi  femme  il  donna  à l’Ab- 
baye  de  S.  Pierre  de  Bourgueil  fondée  par  £ m M e de  Char- 
tres Ducheffe  de  Guyenne  , les  Eglilcs  de  Cheureufe  aucc  leurs 
appartenances,du  confenteraent  deMiLES&deGvvDEMoNT- 
LHERY  leurs  enfans,  Raymond  ellant  lors  Abbé  de  ce  Mona- 
ftere.  Et  d’ailleurs  lafainteviedcHuguesI.  AbbédcClunyl’cfmeut 
à enuoy  et  deuen  luy  cette  Dame  demander  des  Religieux  de  fa  Con- 
grégation , pour  les  diablir  en  l'Eglifc  de  Longpont  proche  de 
Montlhery.  Cequ’il  impetra  auec  peine  & difficulté  au  temps  que 
nuis  Moynes  de  l'Ordre  de  Cluny  n’eftoient  encore  arriuez  cai  ce 
quartier  de  la  France,  poury  faire  leur  demeure.  Puis  à fa  pricre  G eo- 
rroy  Eucfquc  de  Pans  confirma  leur  cftablilTemcnt,  & toutes  les 
polTclIions  qu'il  leur  aflignoit  pour  leur  entretien.  Bref  eflanc  fut 
fes  vieux  iours,  il  s'y  rendit  luy-mefme  Religieux  foubs  le  Prieur 
Ellicnne,&auiour  qu'il  print  l'babiticur  donna  encore  lemoulin 
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de  Grocel, par  Charte  que  MiLEs&Gvyfcs  enfans,  Sc  Ho  d i e R-  mont. 
B E fa  femme,  pofereat  de  leurs  propres  mains  fur  l'aurcl.  ihert. 

ENFjiNS  DE  GVY  I.  SElGNEyR. 

de  Montlhery  .^rdfHODlERNE  DE 
Commets  fr  femme. 

4-  Miles  dit  le  Grand,I.  dunom,Seigncurde  Mont- 
lhery&deBray,VicomtcdeTroyes,aura  fon  Chapitrecy- 
apres. 

4.  Gvy  de  Momtihery  furnommé  le  Rovce,  Se- 
nefchal  de  France,  Comte  de  Rochefort  en  Yucline,  Sei- 
gneurdeGoumay  furMame&dcCrccy  en  Brie,  duquel  la 
hgnee  fera  deferire  apres  celle  de  M 1 l e s fon  frété  aimé. 

Gvillavmb  Seigneur  de  Commets,  fut  ainlî  appelle' en 
mémoire  de  Guillaume  de  Commets  fon  ayeul  maternel, 

& mourut  làns  enfans. 


4- 


Milesende  de  Mohtlher  y femmede Hvcyes 
Comtede  Rethelf , de  laquelle  Cuillaume  Archcuefque  de 
deTyr  efcrit,que  fes  feurs  eftoient  en  tel  nombre,  qu' elles 
auoicnt  produit  de  fon  téps  vne  rres-grande  multitude  de  Hls 
& de  filles,  corne  fçauoienr  ceux  qui  recherchoient  auec  vne 
exa£f  ediligence  les  genealogiesdes  Princes.  Du  Comte  Hu- 
gues (011  mary  Je  d'elle  nafquirentcinq  enfans,  c’eft  alTauoir 
Bandomn  de  Bourg  dit  Aiguillons  Roy  de  Hicrufalem  II.  du 
nom , marié  à Morfie  d'Armenic , Memaffes  Comte  de  Re- 
theft  décédé  fans  lignée,  Geruais  Archeuefquc  deRheims, 
puisaulli  ComredeRecheIl,il^4Wdr  mcredeCuirierCha- 
lfcllain  de  Vitry,  Je  Comte  de  Retheftapres  fes  oncles,  18c 
/dodiemeconioinreauecHerbranddeHerges. 


ÂMlm.  tB. 
dt  fm  Hifi. 
du  Qmtrm 
(m»u,  tk. 


4.  MilesenDe  la  ieune  furnommée  Chere-voisine 
par  vne  Charte  du  Prieuré  de  Longpont,  Je  dans  la  Conti- 
nuation deTHilloirc  d'Aimoinus  Bonn  e- voisine,  ef- 
poufa  le  Seigneur  de  Pons  fur  Seine.  Où  clhmr  elle  donna  ■ 

aux  Religieux  deNoftre-DamedeLongpontlaterrcqu'clle 
auoit  à V et,  du  confentement  de  Philippe  lors  Euefque  de 
T royes  fon  fils. 


4.  EiizaeethoeMon  tlher  y fiitalliée^IosCELiN 
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SvcER.  Abbéde  S.Denysluy  fairrcproched'auoirexcicediucrs  mont- 
troublcs  A:  catnulces  dans  le  Royaume,  au  moyen  de  la  grande  puif- 
fance  Se  auâoricéqu’ilvauoit.  Et  par  les  Chartes  deLongpont  on 
apprend  qu’il  fe  croilà  l'an  mille  quatre-vingts  feizepour  aller  au  ct«! 
voyage  de  Hierufalem,  où  il  mourut,  lailTant  veuue  la  VicomtelTc  > 09  (■ 
Lithvise  fa  femme. 

ENFJNS  DE  MILES  I.  SEIGNEUR.  DE 

df  Montihery,  Cr  df  L 1 T H v i s E Vicomttffc 

de  Trtyei  ft  femme. 

• • 

5.  G V Y fumommé  T rovsselII.  du  nom  Seigneur  de 
Montlhety, duquel  fera  parlé  plus  amplement  cy  -dclfous. 

f.  Thibavd  de  MoNTLHERydit  LA  Bon  nommé 
en  la  Continuation  de  THiRoire  d'Aimoinus,  & dans  vne 
' Charte  de  l'Abbayede  Bourgueil. 

J.  M ILES  ScigneurdeB  R A Y Il.dunom  appellét  B Ievne»»/"  "i* 
àdilTcrence de fon  pere, efpoufa  la  feur  de  T hibaud  Comte  U Cr*4 , U 
— de  Champagne  & de  Chartres;  mais  fut  depuis  fcparé  d’elle 
1 à caufe qu'ils elloient parents.  Il  jouytaulTidela  Vicomté  de 
T royes.  Je  ayant  elle  prins  à Challcaufortpat  Hvcves  de 
Crecy  fon  coufin  futproditoirementfulfoqué  des  pro- 
pres mains  d'iceluy,  & fon  corps  enterré  au  cloillre  de  l’E- 
glife  de  Longpont,auec  vne  pompe  fort  folemnelle.  Car 
nonfeulementleRoy  Louys  le  Gros  honora  les obfeques  de 
faprcfence,mais  aulfi  pluueurs  Prélats  & grands  Seigneurs  ’’ 
y allitlcrent,  dontlesnoms  fontezprimez  daiu  vneCharte  etmUrt 
de  ceMonallere,  c’eft  alTauoir  Giflebert  Eucfque  de  Paris, 

Bemier Doyen, &E(licnnc Archidiacre,  Ren  avd  fireredu 
défunt  refidant  lorsàTroyes,  MaiulTcs  Vicomte  de  Sens, 
ManalTes  de  Villemaur, Simon  de  Broyés,  Guy  de  Dam- 
pierre,  Hugues  de  Plancy,Clerembaud  de  Chappes,  Teuin 
de  Forges,  Thomas  de  Bruieres,  A;  autres. 

5-  Renavd  de  MoNTLHERYfùtpremierementPreuoft 
en  l’Eglife  de  S.  Pierre  de  T royes,  puis  il  fucceda  à M i l e s 
DE  B R A Y fon  frere  en  la  V icomté  de  cette  ville , dont  il 
efloitpoireffcurl'an  millecent  vingt,  comme  cnlcigne  vne  i i z o. 
Charte  de  l’Abbaye'  de  Moullierramé , par  laquelle  il 
donnalors  à Gauthier  Abbé  du  lieu  fa  part  de  la  lullice  du 
village  de  S.  Martin  pour  le  falut  desaroesdeMiLEsAcde 

SSss  ij 
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Litvide  fcspcre  & mere,  dcMiLEs  fon  frcrc.icdc  1»  | 

Cenne.  Finalement  apres  le  decésde  Philippede  Pons  Eucf-  ' 

quedeTroyes  foncouGn,!!  obtint  la  prouifion  de  l’Euef-  "j 
cné,  duquel  toutesfois  fon  vieil  âge  ne  luy  permill  pas  de  1 
iouyr  longuement. 

J.  N....deMomtlhery  eut  pour  mary  le  Seigneur  d b 
Broies,  dont  nafquit  Simon  de  Broyés , qui  aililla  à l'en- 
terrcmentde  Miles  DE  Bray  fononcle.  | 


jfmZm.Èi, 


5.  N — DE  Montlhery  efpoufaTHiBAVD  de  DaM' 
FIER  RECheualier,  auquel  elle  procréa  entre  autres  en  fans 
Guy  Seigneur  de  Dampierre,  & vne  fille  coniointe  auecvn 
notableChcualierappelltiGcofrby  dedans  vne  Charte  an- 
cienne. De  Guy  de  Dampierre  vint  Guillaume  Seigneur  de 
Dampierre, Conneftable  de  Champagne,  qui  fût  pere  de 
Guy  il.  Seigneur  de  Dampierre  marié  a l’heritiere  de  Bour- 
bon. Et  du  mariage  de  c eux-  cy  fortirent  virchemhaud  Sire 
de  Bourbon  Conneftable  dcChamp^e,grandanccrtrt(le 
la  Maifon  Royale  de  Bourbon  ;&  Guillaume  de  Dampierre 
Comte  de  Flandres,duquel  font  ddlcndus  les  autres  Com- 
tes de  Flandres  à prefent  Roys  d’Efpagne. 

5.  N....  de  M O NT  LH  ER  Y fut  coniointe  auec  le  Seigneur 
DE  PiANCYen  Champagne,  d’où  nafquit  Hugues  de 
Plancypcie  de  Miles  Seigneur  de  Plancy,  lequel  cft  quali- 
fie par  Guillaume  Archeuefque  deTyr,  coufm  de  Henry 
Comte  de  Champagne  & de  Brie,  & d’Amaury  Roy  de  Hie- 
rufalem  petit  fils  de  Baudoum  de  Bourg  Roy  de  Hicru- 
falem. 

5.  N...  DE  Montlhe  RY  allic'e  auSeigneur  d'ER  V Y,  eut 
deluy  entre  autres enfans  Miles dEruy, comme  tcCnoignc 
leContinuateurderHiftoire  d’Aimoinus.  ° 


4 
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5.  Marcverite  DB  MoNTLHERYftmmedcMA-  '- 
NASSES  Vicomte  de  Sens  frere  de  Hilduin  Seigneur  de  ' 
Martolles  en  Brie,  luy  procréa  Salon  Vicomte  de  Sens , d u-  ' 

quel  aefté parlé  au  LiurelI.decetteHiftoirc.  ,J 
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MONT- 

LHBRT. 

/.  crr  II.  SVT^NOMME'  TROVSSEL 
Seigneur  ieAdontlhery. 

Chapitre  lY- 

T O VT  E s les  Hiftoires  Se  Chartes  anciennes  le  fumomment 

T R O VS  s el,8c  parlent  de  luycommed'vn  Seigneur  dettes*  0,^1,  <• 
grand  pouuoir.  Lan  millequatre-vingtsreize,  il  print  la  croix  auec 
Hugues  de  France ComtedeCrefcy,  ÉftienneComte  de  Blois,  8c 
aucres,pour  aller  en  l'expédition  dcHicrulâlcm.  D’oùne.intmoinsi<er.r^ 
ilrcuintairczcxtraordinaireraent,s’ertant  fauucpardcnus  les  murs 
dclavilIed’Antiochc,quelesenncmisauoientamegc'e.  *%• 

L AChronique  de  l'Abbaye  de  Morigny  nomme  fa  femme  Ade-  * 

i Al  s,  rapportant  qu’il  donna  du  confentement  d'icelle,  &duVi-^^^_^ 
comteMiLES  ronpere,lesEglircsdelaFenéBaudouinàce  Mona-  * «"■l'v 
ftcrc.  Mais  par  vne  Charte  du  Prieuré  de  Longpon  telle  edappellée 
M A B I L E.  Ce  qui  me  But  croire  ou  qu'elle  auoit  deux  noms  fui- 
uantla  coullumc  alTez  frequente  pour  lors,  ou  bien  qu'il  fut  marié 
deux  fois.  Tanty  a qu'il  lailTa  vne  hile  de  fon  mariage , dont  le  nom 
fuit,  wi 

I 

FILLE  DE  Cyr  II.  SURNOMME 
Trovssil  Seigneur  de  Montlhery. 

6.  Elizabeth  heritiere  de  Montlhery  alliée  à Ph  il  ippe  i, 
DE  France  Comte  de  Mante,  hls  de  Philippe  I.  Roy 
de  France,  8c  de  Bertrade  de  Montfort  Comtelle  d'Anjou.  »«• 
Lequel  Philippe  chant  à Montlhery  la  première  année  de 
fon  mariage  conhrma  à lapticredcHcnry  Prieur  de  Long- 
pont  touteslcs  terres  que  l'Eglifc  de  Lôgponr auoit  tenues 
iurquc$alors,en  prefcncedcRichatd  fon  Maihre,d'E(licn- 
nc  Chancelier  de  France , de  Fouques  de  Vitry,  Guy  de  Li- 
nays,  8c  autics  Seigneurs.  *' 


HISTOIRE  DE  LA  MAISON 


694 


roiT. 


4..  GVT  SVRNO  MME  LE  ROVÇE, 
Senefchal  de  Frsnce , Comte  de  Rocheforten  Tueltne, 
Seigneur  de  Coumaj  fur  Marne,  jy 
. de  Crecy  en  Rrie.  ^ 

Chapitre  V. 


IL  cftoitdcuxicfme  fflsde  G v y I.  Seigneur  de  Montlhery  & de  ] 
Hodierne  de  GoMMETsfafcmme,  commeenfeignent  1 
leiChartesde  S.  Pierrede Bourgucil & de  Longpont  alléguées  cy-  M 
douant  : & obtint  le  furnom  de  R o v c e ,à  cauïcqu’ilauoit  leschc-  ” 
roux.fclonqueremarqueAlbertd'AixAuthcurdu  temps.  Le  -I 
W.-  R<w  Philippe  I.ayantefgardàfavaleur  &àlanoble(Tedefon  fang. 
le  firt  Senefchal  de  France,  qui  eftoit  pour  lors  la  première  dignité 
du  Royaume.  Et  apres  l'auoir  exercée  quelque  temps  auec  beao- 
coupd  honneur  & de  gloire,  il  la  remiftentre  les  mains  defa  Maie- 

'<  Ifepourfairclevoyagedclaterrefainte.oùilspcheminaran  mille 


Cf»t 
I O 


r • «ntiiciuinaian  miiic 

9«.  quatre-vingts  Icizc.  Maisil  ne  fut  pas  pluftoll  de  retour,  que  leRoy 
luyrcllituala  mcfmc  charge,  voulant  quil  ptefidaft  derechef  aux 
affaires.  Ce  qui  adonné  fubietà  SugerAbbéde  S.  Denys  de  le  re- 
commander en  plufieurs  licuxdefonHiftoire,commeSeigncurde 
grande  prudence  8c  confeil,  Cheualier  braue  & vaillant  entte  tous 
ceux  de  fon  fiecle,  & petfonnage  ttes-alfeiaionné  au  bien  de 
’ l'Eftat. 

^ "’srié  deux  fois , l'vne  à certaine  Dame  appelle'e  A D e l- 

s,  auec  laquelle  il  fonda  le  Prieure  de  Noftre-Dame  de  G our- 
nay  fur  Marne  : l'autrcà  Elizabeth  Dame  de  Crecy  en  Bric  " 
veuucdcBoyCHARD  II.  Comte  de  Corbeil,  duquel  elle  auoit 
vnfilsnomméEvD  BS  heritier  de  cette  Comtc.Oul 'il  n’eutqu’v-. 
ne  femme,  elle  portoit  les  deux  noms  d’ Elizabeth  8c  d’A— 
delhais.  Cequin'eftoitpaslors  fansexemple.Etde  là  vientquci 
Suget  parlant  d'Eudes  Comte  deCorbeil,  l’appelle  frerede  H v-1 
evES  DE  C REC  Y,  qui  eftoit  l’vn  desfils  3eGv  Y. 


ENFJNS  DE  CVY  I.  COMTE 
Rochefort , Senefchal  de  France. 


DE 


G V Y 1 1.  du  n^om  Comte  de  Rochefort.  SeignœrdcGour- 
nay,  appellé  fils  de  G v y l e R o v c e en  thuerfes  Chartes 

tant 
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tant  du  Prieure  Je  Longpont,  que  d’ailleurs, mourut  ûns  hoch»- 
enfans. 


H VOTES  Seigneur  dcCrecy.dc  Commets,  & de  Cha'  ,.^„„  4, 
fteaufort,  maintint  quelque  temps  la  defenfe  &c  l'honneur 
du  Royaume  auec  Guy  Comte  de  Rochefort  fon  pcrc.  Ce''"*- 
qui  donna  occafion  au  Roy  Philippe  I.  deluy  conrerer  pa- 
reillement l'Ellatde  Senefchal  de  France,  dont  il  faifoit  la 
fondhon  l'an  mille  cent  fept.  Mais  depuis  Anfeau  de  Car-  1107. 
lande  Ton  beaufrerc  en  fut  pourueu  par  fa  demilliun.  Il  ef- 
poulâ  la  fille  d'AMAVRV  de  Mo  ntport  appellceLv- 
c I A N E en  vne  Charte  du  Prieuré  de  Longponr,  8c  apres  la  * 
mort  de  Ml  LES  de  Bray  foricoufm,  delaquclleacfté|^*'^J^^ 
parlécy-deuant,  il  quitta  le  monde  pourfe  faire  Religieux 
a Cluny  enuironl'anmillecent dix-huit, nelailTaiu aucuns , 1 1 g. 
enfans  de  fon  mariage.  Deforte  qu'en  luy  finit  lapollcrité 
mafculinc  de  T h i b a v d furnomme  F i l e-e  s t o v- 
PE  Seigneur  de  Bray  8c  de  Montlhery,  Forefticr  du  Roy 
Robert.  * 


5?y^LvciAHi  DE  Rochbport futefpoufccfolenncllement 
■parLovYS  le  GRosfilsduRoy  Philippel.pourla gran- 
de amitié  que  ce  Roy  portoit  àG  v y Comte  de  Rochefort 
fon  Senefchal.  Maisauantlaconfommation  dumanage,on 
vetifia  qu'ils  cRoient  parents.  Cequicaufala  dilfoluuonde 
telle  alliance.  Et  depuis  L v c t a m e receut  pour  mary  G v 1- 
CHARD  Seigneur  de  Beaujeu, duquel  elle  eut  Humbert 
aulli  Seigneur  de  Beaujeu. 

J.  Biote  de  RocMEFoRTconjointeauecN... Vicom- 
te de  GaRinois,  dont  vint  Guy  fuccelTeur  de  fon  pere  en 
cette  Vicomté. 

5.  N. ..  DE  Rochefort  alliécà  A N s H A V de 

lande  Senefchal  de  France,  procréa  de  luy  vne  feule  fill" 
heritiere  des  Comté  de  Rochefort,  8c  feigneuriesde  Gour- 
nay  fur  Marne,  8c  de  Commets,  lefqueTlcs  elle  porta  pat 
mariage  en  la  Maifonde  Montfo  rt. 

J.  Beatrix  de  Rochefo  rt  Dame  de  Crecy  en  Brie 

parla  profeflion  monaRique  de  H VGVEs  de  Crecy 
fon  ftere  eut  deux  mans.  Car  en  premières  nopccs  elle  ef- 


Op^ir  m 
ImXt  tU 
fm  Mtfi  tt 
im/fŸ  tm  U 

Ifmyi  It 
dru. 


Voyei  Ij 
J4bW  d'IJ. 
de{>«ide 
D«m«  de 
Moaemo* 

rcacy , an 
lia.  Il  de 
mtr  HiJè. 
Cibl. 


éÿfi 

ftOCH£- 

FORT. 


r«r* 

t'Htfi.iÊ  U 
M^nt  it 
Chifiitm 
Lim.  U.  Ck. 
XI, 


HIST.  DE  LA  MAISON  DE  MONT.  L.XII. 
poula  Mahasses  Seigneur  deTournchcm  en  Brie,  donc 
i/Iirenc  trois  fils,  allàuoii  Gitjy  Seigneur  de  T ournehun,qui 
vendit  cette  terre  à Guy  de  Garîande,  Huruts  & Iran  de 
ToHmehem,  tous  morts  (ans  lignée.  Puis  elle  fc  remaria  à 
Drivx  I.  du  nom  Seigneur  de  Pierrefons,  auquel  elle 
donna  entre  autres  enfans  Adb  de  Pierrefons  hc- 
litiere  de  la  Seigneurie  de  Crecy  coniointe  auec  Gaucher 
Seigneur  de  Challillon  fur  Marne. 


F I N. 
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FAVTES  ET  GEMISSIONS  SVRVENVES 
en  l'Hilloircdcla  Maifon de  Montmorency. 


é.  tipit  li.  dt  ccatJi/<7,  de  ceux. 

Pég.  7.l.Jtnn*rt  itprtt  figiultt,  -viu  tHtpiU. 

/.4. auquel  icfnpsilfa]foft*/^^auquelfentpf  cét Empereur (aifoit. 

St,  l.  J.  ékfrtx  aucc»  Mlienfin,  I uy. 

2a. /./.excepté  qu'tl  y adiouftadcr  fleun  delyi  depuyi  quM  (ut  Oumbelliodc 
France,  (élon  U couAumcobreniée  parle»  Oficicrtde  la  Couronne  de  ce  rempi-U.  Con- 
neftnblcs>Marefchaux.6t  autre»,  excepté  que  félon  la  couftume  obferuée  par  les  Of- 
ficten  de  la  Couronne  de  ce  tefMi-U.Connedablei^Marc/cJuux , & autres.  >l  y àéfOüCU 
des  Beur»  de  lys  depuis  qu'd  (ut  Chambellan  de  France. 

jx.  L xt,  doru  rannquitèiê  rcmaroue  encore  dés  letemps  du  Roy  Philippe  deVa- 
Imuu petit  (eau de  Charles »&c.  /^a.«clonc  ranciqutrè  fe  remarque  aulfi  des  te  temps 
daRoy  Charles  le  Bel  auTombeau  de  lean  1.  Seigneur  de  Monrmoretscy  fiUde  Mathieu 
lül.  Chamb^landc  Pfioce.lcqucl  fera  reprcfcniecy- apres  au  Lrure  lll.  aupccu  feaude 
ü»  (Ut  Châties  Seigneur  de  Montmorency,  ^and  Panenct.puis  Marefchal  de  France 
bob»  le  règne  de  Philippe  deValon«rapponccy>dcuasst4  & à quelques  Eicullons  de  (à^ 
kpulcure.dcc. 

2/.  mille  trot»  cents  quarante.  UftX^,  mille  trois  cents  quarante**  Ex. 
fâg.  ét.Ln.mprts  de  (a  Cooroiusc . Et  thc  Charte  de  l'Abbaye  de  S.  Béni* 

Bc^DifontetmoigncaufltquelemefmeB  oxc  H Anofut  vndespnncipauxSeigneurs  ^ fAUst* 
Ffie^uquiaÜifterent  leRoy  Robert  en  la  guenede  Bourgongne.  Car  eue  portequecc  d$s.ê*m- 
VsKcefianr  aufiegeduchaAcautTAualonlexxT.  iourdu  morsd'Aouft  Tan  mille  cinq.  U gm. 
csnhta»aM'Egli(cde  S.  Bcnigae.ceruioci terres  & polTclEotu.élapriered’Eudet  Vi*  i ooy. 
tamade Bcaune.  en  prelcAce  des  Prélats. Comte».  5c  Baronsqui  l'accompagnoient . c’e(é 
a^acs^vautiet  EuefqM  d'Autbun. Touques  Euefque . Oitoo  Comte. Guy  Comte. 
((■ceaitPiiiiiii . Raoul  Comte.  Renaud  Comte.  Boy  c it  a n o SeigutarÀt  Manmarmy. 
iiMcs  Vscointc.M  ais  1e  reRe  dcsadbom  de  la  vie  de  ce  Seigneur  eft  demeuré  lucognu.&c* 
y/.  «a/-2.Natbtcu  i.  Comte  de  B./^a.Mathieu. 
fxg.sêé.  t.  U.  prés  de . tfMtx.  de. 

iêt.l.4.titUfsi,RoftK,A  DU  iU.dr/7i«raw^e/R/.RoyrteADiit.  il. 

S07J.  tj.êfrts  Comte  de  Dreux.  sMxi^xx. . & Philippe  do  Dreux  Euefque  de 
t-louuaii. 

^ fj^.tts.  ra/. O. femme d’AKbnfe  ITII./iyT^d'AlfonfeVllI. 

sxi.  1. 14.  enfin»  dcThomaaChaAcllain  de  Bruges  en  Flandre».  BcdVnefeurd'Y- 
nvornte  deSoUTons./^irZ.enfans  de  lean  ChaftelUinde  Bruges  en  Flandres, ficd'EU- 
ibcthdeLarabcrfittfoae^ufe. hUcdchecitiercdVne  (cor dTua Comte  deSotBoeM.  « 

Plrignnir  de  Ncdle. 

■'  Pag.  r/f./.  dbmar»,  du  Roy  Looys.  /*yFe  du  Roy  Philippe  Augufte. 

fég.ty,Lt.éfrr$  àlidu  roerme Guy. aÿôca^ comme  auBi  faute  d‘auoir.<ÿ-er 
itfytut  éUfmJtU  itgnt. 

Pi^.i//./.F.Da  mariage  daGuyn./ÿa^.DumariigedeCuy  III. 

Pi^.  XX4.  /.  si.  éfrts  Geofroy  de  Chamy.  6c  que  par  U mort  du  mefme  Geofroy 

somée  à Calais  Tan  nulle  trou  cents  <nurante>fept  il  deroeura  fcul  Gouuemcttr  de  tout 
^Xj  ^ moyennant  ce  il  fe  defchargea,5(c. 

jt.JeUmt^fégt t*4  Geofroy  deChamylcieone.a^iinr^^leieune. 

Pq(.  i 60  U4.  (x  fermne,  les  coruienanccs.  /rfa^  (a  femme.  L« conuenances,5ce. 
fsg.xtij xf.Ro%t%t  Dt  MouTMORiKcr  Seigneur deVvimes& deLict»* 
foanjifiljic  deitencourMp  drimjAva  mUfégt 

$A»xAy  ea  Momtmo  RaNCYcfpoulâloarhimdeHaneeBfeigoenr 
dcMoyencourt.ifdiai^a?  4 Ufim  4»  t AnicU.  Ce  Seigneur  edanr  Capitaine  ^ cinquante 
hommes  d'armes  cnlavilledc  S.Polpour  Icfeniiccdu  Roy  de  France,  y (ut  nié  auec  ta 
ften  ferre  Tan  mille  cinq  cents  trciite-fepy>  quand  Tarracc  de  TEmpereur  Charles  V.  U 
ptntc  '.comme  ciexiaem  Arnaud  du  Ferron.Iean  Boucher.  Bcauites  HiAoriens. 

*Paj^^|./«r/«/fr.bquctd‘ Aumoot  Cheualicr  Seigneur  d'Aumont  6c  autres  lieux  tifh.» 
liqtiesd’Aiimont  Cheualicr  SeignetU’d'Aufnont.deCbappcs.&  de  Clecy.clp.  Catherine 
d Éilrabonoe  Dame  d*E(liabonne  6c  de  Coulches.  • 
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iff  L JS-  6c  de  Catherine  de  U Baume  Comteflc  de  Chaftcauuillain , Dam»  àe 
GfaSey*/i/#7,^deOthennedela  Baume  leur  de  loechim  de  la  Baume  piemier  Comte 

de  Chaieauuiilain.  Seigneur  de  Grance7»dcThd,&c. 

J7J.  /.  >.  Caihetine  de  Laual  tue  con»omte  aucc  le  Seigncxir  de  Guemeni  » hfe^ 
Catherinede  Laaal,noram^e  Marguerite  en  quelque»  Mcmoire<,tut  con/ointeauec  Louyt 
de  Rohan  Seigneur  deGueroeni  & de  Mooibarun,d<mtcR  descendu  Hercules  de  Rohoa 
i prefent  Duc  de  Monibafon.Paic  de  France. 

}7$./.i6.  ülietgue.  Croc,  BorouU,/iyî^  Olierwe,  Croc,BODfolz>  ^ 

fég.  j7>.  t.6.  pour  meme,  ijaifim 

i$i.i.6,dtUfintGa  liol>agca&»/iyr^.enhoftage,&. 

iZS.t-\^àe  FrançoiideToumon  Archeucfquede  Bourges,  CbanceHer  de  France» 
£^c,dc  F.  de  Tournon  Aieheu.  de  Bourges , do  Chancelier  de  France.  /.  drr».  Ce 
accplu,/»/ê7.  accomplit.  • 

V*i£  i9oXjO.  batila  en  la  main,  UJit^  miB  en  la  main. 

féf.iyi  t.xy  de  Candide  de  Chailoccaux,/i^c»dcde  Chanfeaut. 

4.05./.  ).  Laquelle  Auoife  eftant  decedée  fans  enfant,  Laquelle  Anoirc  dif^Ksfa 
de  1a  Comti  de  Dammartin  en  faneur  d' Anthometre  de  Chabanct  fa  leur,  qui  Uiitn  pour 
hcruieredc  cecre  Comté  Fran^ife  d'Anjou  fa  fiile  mariée  deux  fbi$,drc. 

Pé^.  407./  a (^).<rpraj,pauconclue  les  fécond  & rroifîefme  iourx  (TAuril  mille  cinq 
cenu  cinquante  neuf.  Sur  laquelle  paix  de  fur  lerctourd’ A uNt  l>i  Mok^> 

M O a I N c r pierre  de  RonUrd  fift  vn  excellent  Pnemê  addredé  à Odet  de  Collignf 
Cardinal  dcClufttllon.comenant  cncrcauttealouangesdcfc  grand  Conncilablc  cellcsqui 
fuiurnt. 

2^  , M«if  O D I T , f «e  fr  mtjmt  jlintitmênfirtférfpit.&féniurf  4e  tiefi 

Defiin,  FeutrUgnerreJUx pieJi  Um^eft. 

Qiii  H$m  fit  mél-heMrtMX  sux  mitrt  deftim  Tdnt  Uefi  de  U Frétrer  0 hn 4r$ù  efltiii, 
(iMentifty  NentU  eenfifêdfhmfydi  flertdf}  ' 

Luyme/mexefire  djud  enre’^'^éntet  Q^t  Î0  fnie-^ertm f0ntrefr»ti)e<^j0HS  T$ef$ 

PedoM/rt  dtiiâiirdiuv  texemUi  trefirt  Fricei  ilaetef^t  vifiy^W  cr  te  lej*t /erMÙt 
Ld  Frdtteeefleit  Mdfdde  en  f dk/ence de  Idy,  Q^  dd  fdit  kdetue  Feys.^e  Çktdd'ur  ÿ$id( 
Sedffireit  finmdlhedr^t  fdrmentêU  etemuty^  Vent  dm  f Ut  bumt  degré  de  td  Frd>ee  /t  mi. 
frdp^eit/iaefiemde^pltitrteftfiteeHiierie^  Smdetf(.FrdSKe,f»4dex(,<ftie géii^rde  $rt 
S" drrdcheir  Ut  eheaet$Xj(^  Umenteit fd  ferte,  te  \-eye 

Cêmmevmfeiitenfdta  ^ue  fd  neurrite  dHêis  fdrptylttesrrtfpersdrtfferletfexxdeUyt: 
t4Rdùih»guem*dtfŸUMntil  meUvit,  ilM'pmrefPdndedmvin.dr^mele  feMfUemt» 

De  fet  fetiiei  mdim  dm  tercedn  fitemrmenlet  D*diegrefe.en  ddnfdn  teut  kfemtenrdnfèM^ 
Enfemfpirdmt  Cdpfellet  temfiemrt  fe  Umente  Deehdfelettdefiemrtfeçpmer.neld  teffe, 
D'vKeveixenfdmtinet&mevedtt'ijemêr  It  dUmmit  tetemrdefenrttpurjhù  ftfie»  » 

Ittfifmk  idnt  ^md  U •veyetPd  ttt  fdife  im dette, emhdfe  mey re Seigremr deftré, 

émir:  Qmehértdetd  fnfittetmedPetreiirf 

yidufittfi^uUldVeitt  rnîteyrUm  fdf^difit^  udmxdeff entée  ten/dng&detd yreyrtvie, 
Lmy emtrrdfft le  ep},ii‘ demeement UhdÜe:  Et^m*  tefemfUdmeitdtrdcheterexnie^ 

EBt  eitfitt  ièrdt  Cefehdmfe^  tjr  de^mit  le  rndtix  Si  le  Prince  vdùi^memr  enfi  de  ^dct  Permit  ■ 

SeigmmfejmfiM’dufeir  lefendd  fêtttetimt  Qy^viterieiterdineH  en  liherte  t'enfi  mû. 
*4infitemteUt  frdnctd  Ihettremfiyenue  XemFrdffe  eUrethef  ce  vieiBdrd  berreFxàle, 

Detenêneleedftifieyemfiefi  demende»  TemdmifiStfier,tenfkgeCeKne/fdifle^ 

JUmtyditt  de  reteitrceimf  ^mitdtndefem  Le^mel  kfenrremrneierdmewefds 

Z.'<f««ir  fi  bien  fernU  en  pienfirtktM  ntt  Reit,  Qmertie,  ny  difeeré,  nj  gnerrt^  ny  etmheu  ; 

FJle  t'efi rejemie^dinfi ^m‘en  veitUttrre  TUdisU  pdix  Henhemeenle k fen memr  xrriMt 

EnjtdriliegdytTy^tumdle  frimempt  de  ferre  CeùetetemdPentenrdet  brtnehet  deFOUme, 
Les  hmsdeU  Ndtwrty  &^aemdCHymernei^  (éyel  Vdlme.^neUdHrierefereit  et'iirmreeeer 
pdx  Ce grdttd  MoMTMoacNCT.  ijui  x/iem 

Amùipdrt  fd^refie&fetvtdtterdgettx:  pemrnetudenner 

*4dm^mts  pdr  les  prêt,  les  fiesen fiepenenlfetitf  lld  pdix , eydnt  difdit  le  menSfrt  de  Ugxerret 
Etdueetfmet  U Ciel  les  terres  s'e\emifene.  Les  Mi^mears  Pjundint  yonivinni^mirent  Ut 

^imji  tente  U Frdttee  ^ fis  Fftdtt  dm/fi  T erre  y 

rMMr^'a«i/ tr47r«j«rr«««sK-/eK».  Tf^pemrreients'ildlerkfdMevertdy 

Lepdtmrt  Ubemrenr  tfmi  cendstit  fie  chxrrMèy  N en  pue  ce  Seipttnybiew^m'il  dit  cembdne 

Cel^^ni  étdsdrensU  mdrineremme,  levdUUrt Hdnmbel.t^  rKtmdeCmrtdge 

Le^T*refireLe^d»Hdt,0‘ le  mble^td  tient  Penrlesfiens^peXr  Uy  le  fxrmmen  pmrtxgt: 
L'efpétkjtts  ctJU^ddiJ^fi  centiens,  N y U premier  C efér'0ui  mit  defem  /J  mdèta 


tff  tr*f  Xsmhintn  t$M  C Emfirt 
Ct  mtfi  Àt  merittiit  en  ftUndnt  mnintt 
nmne 

Lesgnerresjir  êntrenn»  vm  htnre  infertmnie, 
Ik^erérevnt  kniMie^  (^(trjirtftifinmer, 
CtU  /iuMent  nrrine  4 mnint  grnni  Chennlur-. 
HeMtirerdn  frejUdtfnfrefreeUfnUe, 
EtfûireetvntgtHrrt  vneâmitii  fnrfnùtt 
jannter  àtnx  grnnds  ttnr  fiethirlt 

fwmr^ 

Et  fsirt  U VMÛxu  fâreil  4 fin  vnin^nenr» 

Et  i'vmDne  tnnemy  ttrer  vne  nâinnctt 


Et  Joindre  efireittement  tEffégne  éttee  U 
fr.tnct 

Ù'-vn  nitnd  fui  peur  ùmné  en  smeur  j'entre^ 

lient, 

An  :tul  M 0 x T M O n'i  N c Y cithentstur  np- 
* pnrtUnt, 

Qni  pint  dfâit  penmenst^ne  ïii  nnottpnr 
nmnet 

*Dt(0nfit tent  vntnmp  deetnt miBe ytniUrmet, 

Dnmnnt  ^n*  UvieefimtititnrttfntU  tn»rt. 

Et  U denct  pnix  vent  mienx  ejne  te  Âfi 
eert. 

En  Alite  de  cette  pjixs’accompliicnc  let  martit*cv , Ecc, 

Ercartcié,  lei.Ec  4.  <ieCo(I^,«|üicild'or  à }.  fiHci  dancheesde  fable, 

Sfie., de &blei).fàiret danchcetd'or  en  pointe. 

/4/,  4)0.  nniUfin  dei  Armes  de  f eix  enmnrgt,ef4çeXjit  U fMat  mett , fur  le  tout  d'oc  1 
i.kopards  decueulles. 

ieg.  44  t.  44  M4y«4  des  Arma  de  U Mnrei-^  efnett^  au  lyon  luilTant  ileguculict  en  ebef. 
tég.  459.  ndienftei  ce  ^nt  fuit  i U fin, 

ENfANi  ^Arr\El.S  7>F.  H EKf{,r  DyC  *D  E 
hitntmerency  ConneffeUe  de  Frenee. 

ly.  SeLBHOiAtr  Dt  Moht  MO  K.&HC  V Seigneur  du  Hallicr  &:  d’Entraigues,  dt 
DUdéi  Fn  A M ç 01  s I oe  Cm  as  t t av  h i v i bIlcdTUbeaude  laintSizc.  frmena 

fmtH  4. 

ty.  Hanmibal  ne  Mont  mo  ni  ncy  feigneur  de  .... 

Ivtes  ne  Mont  mobi  nc  y Chetulietdel’OrdredeS.Ieande  H.erufalem  pr^oue,^ 


éude  Milte. 


Ig.  V AK  il  ne  Montmo  ne  NCY  coniointe  par ’^martage  aucc  I c AM  oiPman, 
Fi  Y I Chcualierde  l'Ordre  du  Roy,  Seigneur  & Baron  de  Perault^de  Vizenobre,  p*g  !>/• 
&' autres  lieui.  Auquel  H e nay  Dvc  di  Montmoainct,  Pair  & pre» 
BierMarrfclulde  Ftancc,&:  depuis  CoimcAablc, donna  vingt  mille  hures  enfaueur 
deeecte  alliance,  le  air.  iour  de  luiUecnuUc  cinq  cents  quatre-vingts  vn. 

F4^.447»/. S.defcmet  auLiufe,/i/ÿt,defcrite  auxLiures. 

97.  en  mnrttA"  iUfindet  Armes  deC4ilUrd,éiprti,<{üi  cft  d'argent,  4di*ii/7r^,femé 
ie  tmHcs  de  ilnoplc , 1 deux  T,  6cc- 

fâg.  )oo.  4A  EUfindes  Arma  de  NamiaufAye^Fnimanchi  de  Tvn  en  l'autre  d'argent  & 
éecucullcs  de  10.  pièces. 

joi.i.9  AN  lUadeti.  lifiX,  t9. 

{il./.ij-aucclt  A N oi  LoHiAc./i/r^.auecPtAK  01  L om  ba 
^rri  quatante'reft,Aii«Hy7e7:Ui(rAmdeleurinariagcvnfilsappellc  fairSirc  de  Loheae 
&<klaRoche-Berna!tl,qui  dcBcatriade  Ctaou  la  femme  procréa  entre  autres  entans 
T/èieen  de  Lekeeetcomotntt  auec  Raoul  VII.  du  nom  Seigneur  de  Montfort  & de  Gael, 
dontUBc  Raoul VI II.  Seigneur  de  Momlott  &:  de Lobeac,pere  de  lean  de  Montfort 
dbc  à Anne  hcriticrede  Laual. 

PAjr.)94jJ!rni.aflÂuoirc(l,/i)î7>r^auotr  cR.  , 

19P*/ÿ‘  ^‘dt.  1a  brifeure  l’Élculfon  de  BaufTapi/iy}^  la  brifeure  derErcu(Ton,&c. 

P4g.  i{(.^.9.4prer Chambellan duRoy,4Ü««;?rt,puis grand  Pannetierde  France, fili 
deCuy,&r. 

<>(7./.  M.4pfrr,e(lantdeliurcdepriron,4.Vi««;ffr^par  le  moyen  de  Pierre  Mîron 
&dePicrrcdc  S.  Michel  frères,  qui  rauoient  lurprins,  U s’alla  ranger,  9cc.  Etenmarre 
^ichap.4l.56.&,7.  * 

Lm.  x^.deUmefine  pafe,ainftqo'onrecueil!ed'vne  Charte del'Euefquede  Cabon,par 
laquelle  il  fiA  (crmcnC)/i/e4,aiallqu'onrecueilled*vne  Charte,  par  laquelle  l’Euefque  de 
Cahori  hftrermcnc. 

I P4^.  O}./.  1. 4prr/que  d'ailleuri  ,4dia<^r^,&  qualifié  parent  de  Thibaud  Comte  de 
Cham^gne&deBhcparSugcr  Abbéde  S.Dcnys. 

VVou  iij 


PREVVES  DE 

LHISTOIRE 

DE  LA  MAISON 

DE  MONTMORENCY. 

T1R.EES  DES  CHARTES  DE  DIVERSES  EGLISES, 
des  Regilhes  de  laChanccllcric,  du  Parlement,  &:  delà  Chambre 
des  Comptes , Si  de  plufieurs  T ilttcs  & Hillotiens. 

jyEC  LES  TIGVRES  DES  ANCIENS  SEjyX 

Ûr  jirmet , ionx  les  SeigKesirs  cJr  Dames  de  Montmorency 
Jeedotent  leurs  Ailes. 

Par  André'  dv  Chesns  Géographe  dv  Roy. 


A PARIS, 


Chez  Sebastien  CRAMoisY.ruc  &inia  laques, aux Cicognes. 

M.  D C.  X X II  1 1. 

AVEC  PKiyiLECE  Dy  ROY. 


LES 


PRE  V VES-DE 

L’HISTOIRE  DE 

LA  MAISON 

DE  MONTMORENCY. 

Dr  LIVKE  'PREMIER. 

Extraie  Code  Theodofian. 


Lik.t.  Tu.  v/i.  De  effeie  Kelferù  Premincie. 

rj.  Imppp.  Valent,  Grarianus,  & Valcnrinianus  AAA.  ad 
Antonium  Prxfeûum  Przeorio. 


£ 0^  1 s dewmm  Juduit  erdsmuÿ pefimeridUiu  tem^ere  ex  ecee- 
fient  fitrtti  im^edt  ftmüurUer  êfitéfet,  etufdan  duntaxat  Pre- 
utfuu , fine  netm  ludki  tjme  etüm  if  net  ne , gefiet  temtn  honerù 
eniieruetem freftrent.  Due  V.  Xel.  An^.  MokaNTIaCO* 
Crettene  Angufie  ilil.  & Merebende  Cef. 


C H A & T E inTerce  au  Chartulaire  de  TAbbaye  de  S.  Denys  en 
France  aucc  cette  infcripcioo. 

Preteftum  KakoliCaltz  Kegit  oi  M a y R EK  c I a c O. 

Ahètt 

Cetfirmetie  Kâreli  Celni  Re^ù  fieftr  denetiem  Livthonis  in  fe^e 
CenUucenfi  fieftr  finumm  ifire  in  •oiie  nnntnfau  MayriciagI' 
cy  RTC. 


Ih  nemene fimÛet^ietdinidneTrTMitetùiemen.K  AKOhyigretieDtiStx. 
C««  ee^ne  fdtlehm/ufiru  mmntficentie  ishereiuetù  nefire  Urgemteft  ejne  ettem  iffi 
ehemertm  DtiSenSierum  renerentie,  & firetemm  C H R l S T I vtüitâuhnjtrede- 
TC freemrerUt  nefire enihruesù  Precefteficuntbemtentm  fttttientm  eddenetienem 
iffernm  cenfirwure  fetegimne  tChrifiienereem  Re^m  tenfmttndentm  txertttnut. 
Preindtnentritenmeim  fidelinmDei  et  nefiremmtfre fini  item  fetlùet  & future- 
rum  $ndefiru,  ^uu  L i V THo fidtiù  nifier  CelfitnMnn  nefire  editns  exteSen- 
ttem,fetiftvtTes quM  ti  Ur^tetù  nefire  beni^euâte  fer  nefire  eedferitetù  Pre- 


^ D 


T:. 
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ftitm  i»  frafrUm  ttadtitmMs , iffe  Jtimu  Mtrâtiams  aman  camftmÛua 

htjqme 


jluUiaÜiata^jia fresiaji^ma fatrananafhatHanathtJqmt tnaMfàtmSÂnCiiCarnayta  ' 
U^âUurtréMcrMt  t maftr*  4uÛar$t4tt  M ca  tr éditât  canfrmarcmms: 
tfUéUnms&mtrcts  tta^u  éfui  Dtum  fer  tmerctftatum  umdidt  frcctafiftmt 
^ecimsuaftn,&aréttantsfcrm9rtim  Dct  émfltaréccnfiera , tUémiiÜi fidelts n»* 
Jhtdtiêattani  fUmius  fattiftare  firndcrcmms.  Cm$m  pettttant  ajiajaeta^^ 

tes,^  hatna/haatUiarttatis  Prace^Mmeafdtmres,  Kdlamfitkfa  t^iununcufatur  ^ 
MavrInciacI'CVJITIS, jham  tft  Cam/tatM  Camluctnje fit^r JÎMMtMta*  ^ 
jfiratCKmadiacemtjfsac fcrtmemyrfiuft'vtJlMLu  vtdthtet  duas  thidtm  fù^cffajt^ 
tâf  prafdta  namint  nuncufaiâscumBçdtJu  ihtdem  Jifa^dyin  alla  laça  vilUm  ntin-^ 
(â^um  C H 0 1 KZyULt  (^mtertialaca  tm Jia^a  BtU^cnftimvtüa  tjma  a^üâ^C^ 
Sur  T ROCI  AC  VS  manfiudaaStyacnajlracaHfifmaUanitEdiPfa  ad  frafatam  Câ“ 
fam  Del  ta  tcnare  edqme  cattdatane  * indanattamsvtl  traditianisCarta  tarndiffà  ' 
fdtlts  najhi  Levthonis  canttiutar,  traditat  vel  canfirmaSât  e£i  canctdimat^  i 
ér  tn  ptifttMum  f€T  futura  tempara  (oi^rmamtis.  Et  vt  hac  najha  iaiffrmattamit  \ 
andantar fUniauM  tn Dei naminr fer  veâtara  temfara  ^tintât frmuatis  'f 
mw,  um  manu  najha  fuhttrfrmaredtcreuimnst  (jr  annlt  nojhn  imprefiant  Jigntari^ 
injitmns.  ^ 

Si^mn  K A R 0 1 1 gUriafifimi  Rtpt. 

Ragâtjredus  NatartMsadvuem  Hlndautti  reca^naait. 

Data  XII.  AW.  Fehr.  anna  y. régnante  K A r ovo^Urttfi  Re^t,  IndiS.  VI I. 
AciumCamptndia Palattare^iainDti  namint  ftUaiertamen, 


tjio. 


: feu  McfTire 


Exrraicl  d'vn  Lturc  nunufeript  de  la  Biblioiheaue  de  1 
PhilippctHurauc  Eucfque  de  Charcrcs^incttulc,  Bnfei^emrns pamr 


apprendre  à bUfanner Armes . Ku<^c\  font  en  outre  6gurecs  pluficuri 
Armoiries  des  Empereurs,  Roys,  U.  Princes  Chreftiens , ieptr- 
licuticrcmem  celles  de  la  NoblclTc  Françoifc.  Compofe  &:  cfcric  au 
temps  du  Roy  Philippcs  le  Bel. 


l\oHX  premier  chrefiiem  ^ue  Rayen  Fnnee,  Premier  Êaram 

de  France , Premier  Set^^nenr  de  Mantmaremy  ^ne  Ray  en  France.  Sur  fam  Tymkrc 
partevmPaan,ijnifatclUraiië.SanCryef,Dity  atoe  aV  premier. 
Ch  AES  TI  EN.  A n A Ana  2. 


DVnancien  Liure  d'ArmoiricsapparicnantàHcûorlcBrctoa 
ficur  de  la  Doiimctcric,Roy  d Armes  de  France. 


L 1 .f/rr  Montmo  REMCT  parte  d’ar  à la  Craix  de^uMes,  d 
Ai^lettes  d'autr»  ^Ésf 

E R A R T DE  ’Moixxuoxi'ticx'parte  de  Mammareney  aufi^ 
quartier  d'argent  à vme  efiailede  fable  dettntf  rare. 

MeJ'ire  MaKivde  MaRLI  dariUCr^xde^uBesée^natreAiiUttet 
d-azMT. 

De  1 Hifloire  de  Ican  de  Ceintre  Chambellan  du  Roy  lean,  eferice  par  i^:f 
Antoine  delà  Sale  ,&  dedicc  a Ican  d*  Anjou  Duc  de  Calabre  & de  V 
Lorraine , Marquis  du  Pont.  Chap.  lvi  1 1.  Des  noms  des  Princes  r 
Seigneurs  qui  furent  cantrtUs  Sarr^mt  a PrnJJi.  Et  premièrement  ceux  dt 
U marche  de  Pîjîi  de  France. 


1)^0. 


Li  SticKivK.  SB  Uovtuoksvcx  , jMt  ftrtt  Ctr  i Vj$e 

Croix 


• -"SK-- ‘ ’’ 

_r-  - 


MiMiiMiÉiMÉHliÉdi 


DE  L’HIST.  DE  MONTMORENCY.  » 

CmxdigiuiUltiiftixxAigUimititjirié’CTÙ'Dixr  atdi  at  paï- 
MllA  ChaISTIEN. 

D'vn  aune  Liurc  d'Armoiriet  cfcric  enuiron  Tan  ijSo.  inciculi , 

Lts  OrJMUiMKet  âffjtrttium  i 

It  St  AI  DI  MomtMO  A EKC  Y /«rre /or  « /<  Oiur  d^^MajSr/,  i 
fiiuAigUmsd’M.v.&crieDii-*  atde. 

£/SlAi  DI  ttiri  U CrtixiU  gmüStsiiliutnAigltsttdxjÊr. 

AfQSflr  Ma  HiE  r deMomtmoaimct  dûri  vnt  Cnix  JtgutuBtf 
i fatx  AigUttts  ttajtr,  i vx  Umitl  d’xrgtf». 

Exnaiâ  d'vn  RegiftredesPUidoieties  du  Parlement 
de  l'an  13S9. 

Le ijft.  ht  SiicnevadiMontmoaehct 

çfLE  PETS  ANCIIM  BaaOM  DV  RoYAVMI. 

lean  Galli  Aduocat  du  Roy  Charles  V I.  au  Parlement, 

Q^llion  114. 

Àx  dtmixm  irMoNTMOAlNCv/r  unfitndm  *i  fAfix’x  fxàrmdxm  i» 
temJiu,tA$  htkttbtm,  ktjftm  in^aumni-  ti ffffifunts 

fnftaexdM  fxftr  htc,  emtrd  Xtgixm  fmxrxitrtm^ frtcxrdlmm  mm»- 
unm  fifctxm,(^c. 

A ECr  E B A M JSt,tgt^ui  fn  iffi  kdMc  CÂMpm  fUciuui  ,rÂ$u>nkm fi- 
ftrmdm.rrmùf»id  iffitfiBdtd.  Bt  tJHtmmum  fmmm& Bdnxidit  M o N T- 
MOI  EMC  y dKliifiu  ixrù  FrdXcUjlfi mrtlhctrfdrt  FrdtKÛ.  Nec  fdU  ddlujia- 
nu db^d Bdrtmd  t»  Frdtuid  fùm  fiu,didttdmimtiUdiidmti&diifiufilunts,ifiut 
idfdfi  fdlid  fiurmxtd  Btpim Frdxcu.  Stcundd  vfmà-d/fiutm  fmu , é"  kdkct& 
kimit  udd  ftr fi& fidd!  ftditetjfins  idimius  itMdntmmntj  ftrtdUd- tdntmm 
nmfm^  aam  amtrdrid  m»  txtdt  mtxund  : yMdr«yf>/«r>  mer  hdkttw,fmit  d* 

fdffcftdxufifiufimdhAtndU  frifixm  fifimm ,tdfttaii , vet  fdctn  (dftn  frt 
ji^iddd»mt  fxd,ia  &Jdftr  itts  fin  vthmm  dut  fdr/dxt  i msn  dd  vritm  Fdnfi 
fddUU  tTdifiuMt  ffTVUdmdkfiuidlt Bna.ficOdMttmddliUÛÊidmddxuxMm,  d-  ut 
^hditt dUdm,mt^dm idkdffim  i»Jhtum,uuctd  XdtcfUdUm  iffim  Jdmuu  d" 
wdffiiii  fiu.dt.TdrtAmddittù.fiutdicdnfiliMm  j^fitxmdc.Et  fifi/mt  fnmod- 
tutmm  dmddDdmhu  ucccxc,i.xdexfi hidny,nddterdt  rmfiaidm  ddihdi ddmi- 
•mJt  MoNTMOAENCYAd  fdjfifldXtS  frdd.d'  TtCtftM  fittt. 

Exnait  d'vn  Arrell  du  Parlement  donni  le  10.  ioui  de 
Feurici  140a. 

QdLt-o'Lt  i&t.lxttTMIdSmmd’JldUUmCdifilUndmmdllTiim  Bfifidfdpm  k 

dSdmxtxvtu  fdTltid" idtUddX  d ficUm  Cdmkdtdxmm  ndfirumXd^cotydt 
•tMoMTEMOAEDCIAC  oétfinfirtmtXdUtrdJiiBddtfimfirtfrmmntc, 
fùd^dldmxdddCdfitSdmd&BdrtxuïAoKtiiuotfHCt  d^ctO^J•dnm 
/rrtudtiuidrwmtrdtd'fidcm^tdmcum  dmxAmfididfcrtimm^id  tttd  tmfdniffi 
dfià  fTddtc^dns  àxdkid  m fadMmd’kdmdgi»m  JxkvmdfiUjldt&htmdgit  d 
ttjfiru  x^ht  Itmerdxt,  Imtrifut  dddddurrdiu  d recdgxttKrdiU  de- 

^ r 
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Extrait  d'Tn  Rouleau  contenant  la  déclaration  des  biens  apartenana 
lIï*N  Bakon  Di  MoNTMORENCxfrerede  PHiLipre 
& D Z N Y s ; lequel  Rouleau  eR  au  ThrcTor  du  chalteau 
de  Moiimont  si  Houpplincs  fur  la  Lis. 

Aydit  Ieham  âfirtunt  U SjnitmeJiiJit'MovtMOKiVCt.à'fes 
itiaSe.  EaU^ntHe  Btrtmiut& Sei^aemt t htnte  n^iitr,nuytiM€^ 
ttfi,  tfirttiuM  ••dit  Uhtafeul  &f«tr  U tmt. 

Jlemtudit lehtMtftrtKHtU  fmfiduditluihi^tititaian  yi.bn'éi  mrcmuimr, 
t» Uijiulttfmjtkdh  leha • tnte  nftue,c’tfiÀ fijMéirintt,  mtytant,  & tuSè. 

Ittm  dedeiu  Udtte  ftrtfittm  clufiit  •fjrumat  ••du  J l Z C H A s - 

TEL  DI  LA  Chasse,  m»«r  It^ntl  châfitl  • detx  tfitngs  & dtuklts  ftjjc*. 
(KMin»  U ch^tl,  tntctt  frtz.  & thunKmts  trajiut  mJSui  tjitnp. 

Item  •ptTttent  tuât  /«»  i aufe  de  Udtte  Btaenme  vn  eJUttf  ntmmètEjImg 
tte»f  de  M O N T MO  E.  E H c T , fefejihe  de  trtù  ••se»  trtuem. 

Jtemmen/t dudit  efieng  vttgmaUn  dtt  de  tTfleagaeuf. 

Item  t V»  mitre  eftmg  «tmmé  l’Efieng  viek.  de  Mtatmerettey. 

Item  t eemfe  de  Udtte Seigmmrie  •ptreieta  mtdit  leta  U Preatflf,  nmtm.é" 
thempe  ele  Freaetamlle  Ugereaae. 

ItemUjafmtteat  U rreaefié  & TtheSitaege  dadtt  liea  de  Mtxtmtreag. 

Item  leTtaltea  & CeeUge  dadtr  Meatmereney. 

Item  à It^  epertteat  U imltadaLam  aaecifaetlemtlta  atamté  d'FjfmJUn. 

Itemefidea  eadtt  Jehmt • T taeraj &iT mtr, à etaft de  Udtte Seigaenrm  checan 
•aetaq  ejataes  de-viade  teatUmetdear qtucrmjfe  e/dttetviUei. 

Item  eledit  UhiaiT  A v e rn  Y t»  htftel  utecqats  va  fart  teatcUs  de  autre, 
à-  sw.erpeatde  vtgnet.aaecflafttari  frez&urdtatges,  O"  teat  taqatffde  La- 
dite vtüe. 

Item  t ledit  Jthta  far  ttatt  U iartaaie firagtt  & rmtget , mtec  ttatee  les 
amendet. 

Item  de  Udite  Bartaaie  fiat  lien  team  Jîx  ceatt  fieft  àe  flm,qat  fi  reiieaemt 
têtu •axvt  de  frmtttaaatme  auxvj  de  Feaqaeiim,(irje recmeat  Lee fieft  deVeqme- 
eimde  natte  matai  d'aataaïqa'Uevdleatfeariae  aaaée,  date  état  ce  qaitraaaé  aji 
dejfm.fane  } affittrataiaj&fiatteattftdefUtadriit  eaUmaia  daSeigmear,  at^t 
t^qa’tl}  amatattea  fitt far  marna  mantge  Et  theahe  aaxw  de  fraactfareidle- 
meat.exctfté  de  fere  afile,é-y  faat  mettre  UautadaStigaear.é’y  afattreha- 
caa  fiefaa  rettef  va  marc  d'arteat  aaeeqaet  ladite  aaait,  ti-ftar  chaeeptjrritrtjfef 
aaalre  Uaret  EanfitaaecqaetraaaéedeJditiJefe.&àUvemedeJdàt  ftftefidea 
ieqautt  demer. 

Item  efi  vray  ledit  leltaa  à eaafi  de  fadite  Seigaeârie  dtaae  toettet  Ite 
Chaaataertee de  MONTMORENCY, ^flafieare  Caret  e^ CbaffeSee tc^maec 
ce  efl  fiadettr  de  flajleart  Pneare^&  H tfiele,-Diea  efieae  ea  ladite  Baraaemdr 
ChapUeme.  Eatrelefifaeh  le  PneardeDaeildtit  aaxqaatre  fefiet  fileatfatUt  eea 
taa  certaiadea  atmrai  VcOiiieex'LBi,aaeeqaei gafittaxd'efitjfet  aadtt lebaet 
* <f  fitOffciert.&ta  eat  qaefaate y aaratt de  fayemtat  taatafi  qae  ledit lehtm  eft 
! feray de  rajl,ledtt  Prieur  efi  eaataeaded'vaeaaydeUé  mr  diaeaaefiii. 

Et  eft  tenue  ladite  B aro  mn  I ad-Clupltcne  oa  Roynostre  Sire 
atalutm  à eaafidtUytamtide  Parà,a.  vmFavcon  %o*.  de  relief, 
qaaat  le  CM  U requiert. 


LES  PRE YVES 

D V LIVRE  IL 

DE  LHISTOIRE  DE 

LA  MAISON  DE 

MONTMORENCY. 


tBOVCHARDl.  DV  NOM  SEIGNEVR 

DE  MONTMORENCY. 


Chapitki  I. 

Char  TI  de  Racimiredts  Eucfquc  de  Chartres , contenanc 
la  rcfbutation  du  Monaftete  de  S.  Pere  en  Vallée  : 
extiaice  des  Archiucs  de  la  rocrme  Abbaye. 

' N mmiiu  /mOj  & iadiiùJiu  Tnmtttû , RACENFXEDVS9y4. 
. miÿiitxtdMSttus  meruû  fâittix  SeiiCamowu  fahUmatus  jinttfhs. 

^ ^Êtu/cMMfU  &t.  dm  i ficuUriHm  ntgocicnim  nmuitiius,  qm- 
[ hm  fim  mtujiudie  qxMB  lac  m^uum  tautr , fxiUulum  jumunt 
> txfUtUim,  tHxm  me  uure me ttU^eiu , cecft  mtdmtrttuiKmbi- 
kete  berne feü  mê/éretimé  Jmmf  OX*  hmuae  qteemeJmtdHm 

efueitU^  miteremUmedueMedexierdmeeUtor,  qr  feurne  ferfuie»^ d£i3f 
f^u  de  fdMUdtà  frej^d  fiAemuuJhdtyjçmm  eiemeuid  mdgiut$uU  tieet  wW 
-mntdnam  fl  diffUMter  tmfeluldl , vtmilu  SdmeMvidetur ffd  nltfjiù  açfire  Seü 
• Érr;^~ puédeitudu  dumtdtg^  dmeu , iem  exifate filiirum  funu»  feé^d.- 
emmeam  muUudedm'verlKre  difiifluukilùcerreSufei  fiim^t.vtMerdm^eqaeted 
Tddjtmnm  eftdefmd  ver/im  eeeliim,  tx^eqeifs , tkidceidri  Juu 

dtqdd  TttrdOmmtie  ferwufirtt,  N nids  htxtr  tmfexdebdtur  heù,  'ee/det  en  ixdif- 
.fmemter  fUmwu  Umkeme,  mtlU  eUgmtdti.dtdU,  xelfexm,  dceeîAdat  remeifift 
■fmeemU,  gUdu  imfffimd  enÀeUtdtà  vqêMerfd  metente.  Tmu  »fuud  Laifls 
■tfi/idfq  iefirnlid  fiuu , igite  MdXdfieru  eexfimftd , EeeUfie  feae  emaei  fnaèU 


diratd.  Si  <fad  vert  eeram  eadjêr»  manm,  Jamefiux  dffrefuaù  tdm  trig^i- 
r qadM  ftttmunrn  feafenat  detmxatd.Tdaàem  fr^eieaide  excelfi^fn- 
jiàaeta/âferud  uMaii  dffùOetaad  Uetfmà , é-geaubaadà  mtfudram  qaerM. 
fifafeeaiàwafimêrdUferem/hSdaitiae,tkfylmi  feai frdtritd  vrinDemiam  fl 
fiimeateade  iadmlflt,dmm  fdfl  iBenm  "UdUdifiaum  effrefitaem  dm  eftdtd  uei 
gtadid  dmdere  nacefiit.  latered  ata  amlii  feft  A c A N O njr  iMafirù  hxidi 
Eickfla  fabltmdlù  eadeftm  teattfiedtam , ntemaatmi  sateaiieaem  ta  rediifeje- 
dà  UeadJlerji,  refineadt/qae  EeeUfli  dinsertfdtegu.  éc-  Erdt  tafabaritt 

— :.x.  . d •a 
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ùmdut-ivr^ùCmutisecUhreâ  friftis  temptrthtu  yifHâilcriumtahttttrrm  Prim- 
cifà  /Ifêfittfrmm  dtainm , rtguUnim  Jiliiftuus  iJJiuUam , fcil  frtmijft  laHt- 
utnt  tKgUÛKM,  vixJmm  ia  fjriHiU  EaltpA  i»  CdiuiUeâ  infiitatniK  trtnfdm- 
ffam.  Ou  atürii  tmftnim  frttrAt  veatTAhlti  wr  A l v E v s , qaamù  J.t 
fteméte  CdMma  âmAttr  cmü$r  Religwitt , tjMi  ftrftfe  c$tm  ftjt/étê  PêHtifice 
trê^ân  crfit  tjuâltur  anim^  deübtrdhât  ^re  àd  effccfmm  ftrdMtent.  Siffd 
fafcrné  ânnutnte  grdStâ,  & AmiflitU  ftM4r4biU  a€(tdcnt€  tn  ht  fiuidtU,  Jmi 
ctmfcs  effeifmefi  v$tt.  Prxf gratis Jiiimdtm  mftnjîs  n$n  fanu  secit  fMfuUment* 
fâhriu»  & frttdeme  ttmfêru  JpâCto  f$tfrrfrfiut  Bâfilu/tm  tfuâmitétü  âmfU , pmi^ 
ttnitudtnù  tpnêfty  ficKtm  ffjtftMt  fàùU  tfitemere.  lUtciqutâMlttttdte  Ponti- 
jîçâU  Céntmcffrum  jimiUA  imht  dtUfâuit.  Hu  Uâ  ft  hahtnt^m^  vltnmtm 
tiçms  fiu  dUm  PrâfuU  frrutû,  «'jr#  R ac  i K F ik  e D vs  tjuMmir  nnUim  menti 
frtTêgtttui  tn  btamj  Câthfdrt  fiftipAtm  fttm  fiùe.  tnthrenix^tm 

medttdtiêne  ctept  âmmê  ctnfcrreifi  qutd  âtetfitm  tuUs  d$mé  mâuftxiU  •vdUrtm 
êfftrrtjà‘qMddfrofcwrmf$retTtmxdt9AHtmdmtd.Adq»$d  rrernoM  fi  9htnltt  dtff- 
cuUermdtenttfrthaM.  NdmqipermdensprtmfiiS.Petri  Ecdefit  ClcrtcdS  pneUne 
fi  éventes,  &rtliÛtfiiritÊtàlts  mihtU  txeràttt tmente  ^ dtfn  fiHâri  temn^ 
idditcd,  (^umqne  tUdm  cemmitrere  nefdrtd  :c»nfidtu  hmd  mtm»ru  pruMminnù 
Aiuei,  Abhdtem  Cttntbij  S.  Ênudtdt  Vv  LF aldvm  dteerfini,  tn  qnê^fdlm* 
dtfirtticntj  hçnt,  ârdiiu  ^frrftdihs  KtU^dnts  (tnfitrd  vdlert  prédtcdhtur  nh 
«mnthm.  ^nê  dÀMentAntt  cum  qmhttjddm  ttujdtm  Ordints  cdmistbm,  vnj  emm  eù 
in  dunamtdm  Mtndftitd  chfirudti$nem  fdptdtilnmrefêrmdnimmUeum.^t^t 
Mendons  nttncufrndjtegeïidtis  penartd  Jtitret  êccdfid  eud^dfidi  firns,  qndomqMe  ^ 
etdfm  Itd  d prddettjfirÊtm  ncSlrdrtm  dlterumque  tnudfidmbm  inufik  'vtdebâMmr 
fnhtrdddt  tam  fx  henrfcj/j  mthtdrtbm  qtùm  ex  nefire  tndeminudtêt  vr  fi  tempetris 
êhtulit  rdttereddert  fiudmmm  ■ qadmquâm  vtu  cemite  fi  fdcnltdt  fitppedttntttritt 
plnridTd  rtdderemthidmmmfn^ertt.JpHêrum  quidem  huu  fentificdlt  printU^ 
qtudamtnfirtrerdtnmdMximm.  Reddemus tuquetisterrdmûMdnddmd  fitmtntt- 
eejfirthm  pnfiit  temportbm  ptfièjfim , ppfied  ntdU  trdine  JuhtrdBdm,  qmdtenm 
iüdmpUniter  mfitdtdnttveitftt  tUorum prddeerjfiires  eam  tcnmtjfi  mnbvntmteSii* 


menu  cen^rmdfnr.  Ipft  xerb  terrd  ccnidcet  txfiâ  cÿ*  txtrd  mures  Cdmetis  ctnifdtu 
iuxtd  persdm  Cinerejdm.  termtMdtur  trri  tw  Idtei 


Thêduriam 


I 


, '■ifnmmuarvtTAVatUim  l’ii , qtu  tlhxitm  cimittuù: 
altCTtvmUtm  termiHAtmrterrt  S.PttnhlitmKxfisé-  S.Amuaa.&C.Dedimm 
rtixm  rx  fAttHdte  Mdrjx/x  gxrreehia  VrpmiUrts  GemMÎtntt  viSaXa  ta  pagê 
Dunexfi  tam  xxx.  auxpi  raitit  & lacmltis.  J a ftgt  qmaqat  Ctmtrnfi  dtJbmm 
BaUfitmqaxduumr  laoatauvtJU.tam  IX.mdnfisé'dimidit.Eeilepémquêqme 
dtAUnt,  cam  ui.mAapstpikmulii.  ItimCtftUdm  S.riSmi  iavtiaqaa  tùfi- 
tar  y tram,  cam  aulcadtat  -l'at,  é-  ahtam  Odalfi  tttam  viBam.  éx.  Reidimm 

ttitmiüü  tafAitCarattiat,taiiktqadiuttar  Bruiaucm,auapjcUttrrayiu. 
€amaunfant,tcrnt  qatqat  caltù&iacabu.  laCtacftchuet  maaj'am  I.  Jm  £a- 
ftaaiailla&Ctacrajsqaicqaid  tx  tffa  ftuHâte  hatm  dmfcitar.IaCoadrimiUt 
maaftt  ritt. camingtltti-  fratis.  laCtftdamaa/ami.la  FtatiauU  auafam  I. 
camdaahuarftaaiau  fralaApc.  laattatc  Omet  mtlraabaam  l.cam  atfcaait  de 
fratt  x.Ia  MaadriaiBa  radeadiaam  vaamj(pt.  Ft  aatem  hatm friatUgq  aaOensma 
tacaaaalfam  fCTfttaalun  thiatat Jfnaiiaiem,  tamaaltraqaàmCuftJcafanm  me. 
firtram  aumiac /àttn  nitraadam  deerraamm.  Aûam  Canut  à àaaatt faiiiei. 

RAGEHri.EOVS  aattam  Caratteafis Prajal haiaataStntetit pagi- 
aam  prauairacrduraau.  . 

HtUtataaaas  Arctmfipafm  Snuatnjii. 

Craatfac  AUat  S.  Caraaai. 

Ardaiiuu  Anhulaaat. 
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TietJtruui  Frrtfyter.  ‘ — . ^ 

jin-ântu  rnshptT.  5 'A' 

^JeUmbu  Prestj/rer. 

(T4«£x^  Duconm, 

LémUrtus  Cénê$ncm. 

^jmê,Fv4iermm,h  r x c h A r d vs,»w4w. 
iffifiî  Anhifftfi^mTmr9HemfiÊ$m. 

Cttiftjmtmj  Psnfitnm 
Crncb^ius  E.hmctnfimmBpfiêfms, 

Htsmsrdiês  Ctnwummcus 

PéaUtmutmms  BradMu 

iSédêàrJ^  Rtisncwfinm  Efifitfm. 

TeoBAtovs  Cmts^  * * ’ 

H V G O Arcittfifeifi  JdiusTtditUU  Ctmiti.  , 

Ooo  Ctmts. 

H » G O Dmx  Ftmiku.  ' ' 

F/ngf  JHtts  tus. 

Lt^drJà  CnmttJJi. 

EariitdeUChroniqucmanufcriptederAbbayedeS.PierreleVifdeSeiu. 

lous  I Archeuerquc  Hildcnunnus  l’an  958. 

I N a,  ttmftrc  mt  msUs  BvacHARDrs  xtmsnt . & -vxtr  iiut 
IIDICAKDIS.^IU  hstctMS  nmstitm  mmauiuxtstUm  ix  ptn  Stsmun  Aptr 
Bk  A I Acys  Jsàsxr,,xütifsù^‘ji,rxrr,xZu 
fJSmTJ!r^é^«î  StUutrss.iüfistjucs  tSts  t,rf„x 

tt  peu  apres,  foiuI'Archeurrque  Archembaud  fucceflcur 
de  Hildcnunnus. 

Im  ‘l^»^(^»‘frsstimtiémsmUs^Oiof,ntfstiusTéftn.^fitirncm,rilmi, 

ims^tf^ùm.j»s,M>KMÜmdtmm  Bv  aCh  A HDi  uxd Brtsc^, .JtprxJs. 
ustftauUlxmfruuxctm , vutmc  xsUmt  Hildegaaoi  frxdsiti  Bnchtri, 
wr.  /rtf.'R  A I N A i D V s CuHsmis^tsufrfttku  Tt.uttxistxuxu,^. 
i,um  Sffsm  Uft,  Btftxc,  txm  BxJUué  sufin  SxlsMmm  defmm  ,suU  nl.iHàsu  Ee- 

ogfcr  (nmstrftnixsSJXÛmamutmmmStiumtxesxitétir.  Pf/hxvtrirttUsJttex 
je^cuimtem  Thioialdi  Ctsrnuss./mi  cuxs  JbmsususH  uUmUtmstfi 

D tuc  autre  Chronique  ancienne  de  PEglife  Atchiepifcopale  de  Sens. 

A K N O DCCCCLVIII.  B O V c H A Ai>  V $«W4’/  fxsUtdtM«uJhrusmS.S*t. 
•Mtntfnft  Brtstm^xtus  lii  etrftrx  fixatnm.Pxttrm  Mxnyrù.m  fxa  Jiiiiu- 
dms  S.  PetTi  vut,^  Ptxxsf  Cnftjfirm. 

DelaChronique  nunufaiptede  S.  Martin  de  Tours. 

An vo 0^«>w  ImfXtxl.é- UthttfBtgi  tW.vtM ifitsdi PnsKrfs Dmnm 

Vvtfitxdtu  TrxHtum.titmEtsUxrAtà'EUtMtagaxtkfmàMiixsKttm- 

Jtn  rrjxt  Ctmuts  Fltstdrurxm  ,d-  im  a/ixtmtm  fis»  Câflrmm  M OM  MO  Al  n> 

C 1 1 V t».  dtjfnxtnxs  ^cxuU'.ftfi  Pxrifims  tifeJtrmsst.  InttTsutttrttnr^ 
mine  H i Frêne ù drneSnm  re^uirenf,  mnltêt  e$tvm  HiideTêt , 
UxÊ^ttttTTâmtfirtt  S.Dui^ftvftitu  si SttftuxâmdnuPtrtt.  Rtx  •utnUtht- 
SIX! JmftT btc  CtMulsstm sdniums , vis  ùm  Gatfaidts Crtfisutsct  Ctmts 


T 
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AndtgÀU.  venirett  ti’gigaHtü  rmmrem  audirct , (/dm  djfumftù  drmù  dj  ! 

mfi/t^MMm  SMXtê  Infmldm  vtnü^thtqmt  drmd  tndufns^^tnitndridiuuan  pulfin^ 

t€  t»  InfrUm  tTdxfatA^gigdHtcm  htU»  mterfedt.  ^ 

Icaa  Moyne  de  Mairmonfticr  en  la  vie  de  Geofeoy  GriTcgonneUe  . 

Comte  d'Anjou,  Ms. 

I N dichiu iBù HudJfenDdnus tribus  dtiMts  CdBidi  (trtdlocd  mdrttimdmdxhs^ 
imfefiasUtdd'iAttmtimddcânfêbritiûs  frês,  f.dMMardMm&  /hldmsiitm , (ptiCots/ulcs 
FUniru  erdfit,  am  x v.  mtUbus  Vdtmdm  (^Sdxtftmmgmftmt  '.ficurnhahens  He^ 
ulMulfum  mird  nugnstudinis  & fortitudtnü  virum^dtmFrdnafid  ia^ssd  Hduftuf 
num  l'ùCdnt.  At  ixr»  DdHt  cum  Sttatü  frr  rtgt$/Km  FrjHcorum  dt/cmrrrbdntK^c.  i 

yentMmttdifut in'VdücmAmsrndm^ fûltheTrsmdmtUsttr Iddsm  qui  MONS  M o«  \ 

K I N c I V S diatuTf  ^ Pdrijius.  Cdjltüumqiu  Mohtismorzncii  Cdptttmu 
fHumtnta,diuttMstbtmorârt  txifîmauerunt.  Cuius  frdfimfttami  ttmtre  Rex  im 
fAmmtdtt  rtntt(êftts  Prtceres  fudt  Pdrtfius  cfugrcgart  dtif^fuit.  Stugu/ù  igttmr 
dtrbus  iiatlusdfus  Ddstus  •veluit  dlttr  Cflutb  dgmimbud  Francorum  exfru^dSidp 
dtut  rrbtm  PdnJîdCdm pH^àrt  ducUum  db  dlsquê  FtHurum  extgtns , vtniebdt  dfX* 
Dttnde  surrdt  quâUter  CêJreduj  Cernes  Andeg.  tpfim  f Mterfedt  &c.  Ddut  de/eu/e Sp 
mâgis  m trem  e^dtt  Fronces  ardent  tus  tmfetebdntxir  oh  tneurfatienibus  ineos  snU 
Uunus  dbfifttbant,  £f/rrr/MoKTE  M-MOILENCIVM  JpeUdtmmr^  cettAupmm 
reltqueruMtttmde iecdcmMidStlMdnefie& Sueftâm adidcentij,  vjqne  etiam Lduduseu 
Clduatâ  perturbohont. 

Extrait  d‘vn  ancien  Efcrit  de  FouqucsNcrrc  Comte  d'Anjou  intitulé» 

Scnptum  qued  feett  F V L C O Cernes  iftere/iipmttonMs  tn  Ecclepd 
Sepmlihrt  de  Lùchùeum  mogno  fipuUut  henmfîcentià,  de 
denù  fdFfü  fuis  ontecefferihus  d Rege  Froneu, 

CvM  Veut  leluit fublmtdre  Rot  >eht v Go  »- 

FX.IOVS  Grisacohella  cum  tnbuj miübus ormoterum fersuebdt tùms- 
ne  Régi  Retberte.  Othe  fiquideru  Rex  AUmonnerum  cumi  niuerfis  (epysfusd Sâxe- 
num  c-  Donerum  ,Montemmortiaci  ebfederot , & vrbi  Porifiu  mnltus  • 
dffultus  igMomsntese  fociebot.  J h hac  necejittote  proîq  Rex  RPtberrus  & pater  fins 
ducjtum primd  cehertts  prodide  Cemtti  Cefitde  CnJogeneUo  trodidst , é-od  perjê-  ‘ 

quendum  exerdtum  A/emonnerum  ducrm  & cenJilurtMm  eenftituit.  Perfecutus  ejl  ^ 
staque  Rex  Retbertus Relent AlemannicumprdeunteCeffrtddGri/dgeMtSu  •vfque  ad. 
ftumen  Ffre.  Cernes  vereCeJhdus  gUArus pmmndi âjfuetus t tontdm  flragem 

heptum  fuperfluuium  dederat  ante  Regis  Retiens  adueMtmm^uedfionMum put  art  s, 
nenfuutum.  Alemannss  itaque  fugotts , Rex  Retbenus  cengregate  genera/s  Cesect~  ~ 

Itexenfise pdtrü  fui^tîr  E^fcdperumXemitum , RoruMumt  dedtt  CauJruU  Cams/i  * 
qutcqmtd Rex I^tharius tn Eptfiepatibus/uis.Andegan.fiiluet  f^Cenamon.  hahme-  ' 
rot.  S t qud  vere  aùa  ipfe  vel fueeefiresfut  ddqmrerepefemxMdem  Ubenate  qua  ipfi 
tenebdtjîbi  cerntuendoutt.  • 

De  la  Chronique  du Mon^ere  deS.Aubind'Angcrs.  t 

Anno  t>cccci.xxw\i.Othe Impcrater Panfus ventteum ingentsexercifse*  ’ 

Anno  DCZCCtxxX'tll.OhqtCAMfhdusCemes pater FuieemjCamttisxxt^ 

/.W,  Aug.  in  ebftdteMe  Piarfents  fuper  Odenem  Rufmum  foih» 
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1.  BOVCHARD  II.  DIT  LE  B A R B V. 

SilCMEVII.  DI  MoNTKOREMCT. 
Chaeitee  II. 

Ch  AETi  inlcrée au ChArtuUire  derAbbiyedeS.Denyt, 
auec  cetcc  Inlatption: 

rrjceftiam  Ko  XrfÀirB  V ech  AI  do  B A ii  à TO  Mok- 

uoKtucx  hmuittttDw^fa/U  Imfih- 

U,&Jr  .-ÿ  qwtmJt  ItiMtiim 

itinuu  iAMmlrugsm. 


I.V  atmMt  /ifïtx  é-  ujinuiu  TnnÛJli.  RobEETVS  di«ùu  trJiMMtt  9ft- 
drmtiUiJ  Rix  FréiutrmmfimftTAMÿiiftm.SumfmiuMm  téiunm  fUmtiuU- 
mcm,&  frrffitxdigmtâtù  /UtUmUnrm  i Domitu  m frtfiiui, fitmm* 
ira/iMAMurui  fmiun  ctafimm  EaUfuTam&fcmmm  DetvtiUu- 

ttim  xtfirdm  dtfenfitiKm  »<•  dciKgJ»trimmtiim  tmxüt»  Dti  ; Utjiqiud  EctUfii 
SmcEtrum  fn  dtuuH  snure  ttntfiemlu  xt/lrx  xuuwrt  deltrtiuU  cnfaimm,  & 
axfmiUt  ixUgimm.fnfuixrHm  xtiù  mnUifitaiu  tJ frtmatm  •vutm  cxm  ft~ 
battu  Ira^txitm.or ti ttmumhtttamdtnrmgftntpm  tilixtiUtM,  nmSt- 
tmmJabittmm.  JmxttVKtm  Dtmimdiutttii  : ^luJdammufitfamgtmrii  igt 
ùmndttrt  TeMiMuH.  Im/eamtrit  ftmilt  DtiEaUfit  fUtnm.é’  ErttKtrtÊm 
h«u—  ttm  frtfextuaa  qtùm  é- fmtmrtntm  ftStrtu,  qtulatr  V i V i A N v > 
jibtiffCeiuhitftciiturii  Fttruu  xtfin  dtmnt  Duttffit,  dr jrttrtt  timfilrm  Uà, 
xq/ui^mittu  dditriHt  mtgmjictiuitm,  tliterjirxm  ixqmulmÜMtim  icfltrtxut 
uulmmiUm  qtmmtmtm,  quid  fer  rtgttt  txtlhrtt  ntfrtt  ttm  im  tfft  vtSt 

ftmmfi  1/  tmxxaurm  tuûmUctftiUltfrtfxtirtqtltmitiuficeuui 

fbnif  Rtgtt  Dacoeeati  fiuUjttrùeuiJiUmEedefit.t^iiimtfitxibcTtlt 
émauK  x%oi.l  Mtgm  Imfertttri,  HLtroovICi  7*y,  KaiOLi  CtUâ 
mftxfmbm fim  é"  rtbm  ttnm  m»ri»ft/i- fim  mtfirKtrdtt  ftteraumr  xuferum. 

Su  vert,  qu  maujutm  fum  iirreiu  féUatuù  firtouKuUm,  Crrtttrtm  ri-  St. 
éufttrrm  tu{hitm  ittiu  ixdulfifi  ftrtrtSttam  ; qui»  fttim  filaau  rtgit  rUroE- 
tax  durttt^e  aqfideramm  : etm  dimtat  utfiaUlt  frtmetui,  rtgtià  MueStti 
. fUKigttiDt  tnuti,mtre  frtxtmuutinm  Regtm,  emm  tl^tjtm  wuxahi  iti 
S^tmm  Urit  utiulgitaijiimt  iuanlt  mffirtxtt  dantmtt,  uqte  bitrtii/am 
^ddtberttnmm : qttrum  fttrteixqttMfitiUu fitftrt  tniitre,  dqxtrttm  frt. 
fimjtxtrtmtt  itaautumâ ftrtt fietn  vtittmm  txfijttri,  dtrnm  cbnfitiattr 
merrdet  gltrit  ttm  ttmuluer  turetmmr  fut  ftrtxm  rtgxm.  Ertbtrnmm 
tpttr  tftrtfmmm  tj}i,vt dtUgtntùts tbftqnqt  vutttnt  duunù,  u letim  rrgm 
Jtimttm  Dtt  ttttuiiu  nmmexJjreiu,  qtltmtxxqm  Urgaunù  n^rt  eftm 
imfirre  iffit  jrurtbmtx  üxtdtUt  Crmiit  ffttulû  Puruu  mfirt  xttéktrq  Du- 
, {mm  frtttlhtmtm  tUt  tmOi/i  qmtm^xrnmt  um  ftrutUt  Jùftrtmmm,  d 
id  bu  rtgm  ftfitgit  ms  tfttuiijli  cutidtmm.  Cxrttm  utqm  mi^tm  ttm  tfji 
ttftS»  ,-vt  ms  db  mqmtstdsMt  tf/im  EceUfit  & Ertsnsm  ibi  Dtt  ftttuLuuutm 
Itmgi  fuertmm,  Detri gltntft  frtttOtri  d ftSrtm  mftrt  fistUt  Dttnjfit,tx 
ttt/Utm  Archttftfctftrtm  d Eftfe^trtm,  qttrtm  mtmau  fitbttrjigttttstm , d 
ttfttmuum  Frtmtrtm,  fLuttt  StrtmSUt  tt^t  tb  htdu  d dttmtfs  remuttrt: 
vt  fittmMtm  Ctutm,lùeiJit»NtftU  Dtmmi,  m Thafbtsttt , itt  Ftfcbt , dût 
Ftmtttjk.mqttmtmqmftcujjirttmfirt  i»  iffiet/hitvlttriit-vlltmtjt  frt- 
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fimjmiuetlebrdre.  Sed ^«'»/</tf/w»JMtfC0NSTANTlNVS^4/tf  P(t79  ârtfmRùmdni 
Jm^rf  atm-tmni  intefjtMe  tn  feat /itnÛtSxi.  v Est.h  o 

inufmtur  (int$UiJfe  ;tra  ctm/  rtgaü  mAgmJitemu  1/m  EçdejU  fittfh  Dipnyfii 
(pncedtmtét  ^ dccret9/rmjmHf,an4tfjcm4tu  ^Udi»  ftr  Anhieftf(9f9SCr  Eftfcêpos 
qui  interftttrimtt  (9S  qut  mfrin^re  ttntâueuntifrr^tuAhtcr fertmm.  H me  ettam 
tmmmutâti  tffis  ee/demejae  terminas  impam  eenjrmm , (fut  tn  fumUçié  damni 
DacoserT  I ferentb'imi  Regis t qaad  de  fagttiuù  ad  idem  Ca^ttaitum  tdem 
gianaftés Rtx /ècitffrajcnptt  fmntttdefivfyat adeamlacam,^aa  ad  eandem  Ec^ 
tUJîam  tendentesTricenam fantem  ingredtantary  ntenan  ettam  vfâaead  Mantcm^ 
tmartyritm,vi>i  iffipraeeBennjiimmDammitefiisaganem /àum  feUetterexfiemtt,. 
famUtervfqne  advtam  pabiuamtjaa  ad La^am  daett.  Jtaqat  hane  tat.im  Pro~ 
anÛamDea fanifa^aa  eias  Dtanjfiatcam  amm  tadteiaria patejfatejsac  eft  ban- 
nap$,amtumifae  injrAÛaram,drJiqaa  /ant  alsa  canjaetadtnes  legum  xhqae  tnjrsa 
tatam  fradt/iam  fraanciam,fiae  in  agris  t/îae  in  demibm,Jiae  in  vÿs  fablicù  ^ 
frtaatùenenertntiCam  amnt  integritateyabftjae'vSjtjaenmama  aat eantradsffto- 
rUiftat tamantedtxtmm yDeayfeeaUariqne  frauPtari  mjha y fanÜifimo fedutt 
Diatsjpa  eaneedtmm.  Sahmaaemas  ettam  amnem  circammanennam  offrefi 
ftanemy  fir  fraafa}  BvRCHardI  eagnamenta  B a R b a T i tnfefiattanem, 
qatde  feada  fantit  Vtanyjh  fraft tffum eafiram  tn tnjaU  Seqaana  tencbattmmi- 
ttanany  qax  ftbi  praaernebat  ex faa  caniagty  eamugt  aatem  ex  martta  faa  Hvgo- 
ni.  eagnamenta  D H,  qaam  taxe  ttmparü  tf/e  Bvrchardvs  denana 

daxerat  legemaritaù.  Mie  enim  eitm  in/alerabtùter  tffam  J'anelam  EccUpam  cb* 
fasqxres eitssvexaretyf^ ab Abbate tamdsefaW  ivi  ANO,  pairtbm Mcnachie 

qaertmania  fafà  faÛa  agad  napra  eltmentu  aadienttam-y  Bvrchardvs  À 
nabù fabamnttus  eJptyVt  ab  haetninna  qaieperet  > tffe  aatem  in  malitta  /ita  per- 
tuueia  ferpaeraret  : ex  fententia  PaLuinaramntpTaram  adtuduaatmm  et  mate- 
rumaaferre /àperbU,vt /nb  Unhenefeg  napri  augmenta  glariarentur  tamdtdH 
patres  de  face  ô’qmeteEeelepa.  Napra  ergaregalt  décréta  eaerpmiri  tpftmmm- 
mttancm  per  fideles\apras  ntandaaimnty  vnde  graatptmam  trarum  pammam  ad- 
nerfm  Eedepam  damai  naprtDtanypt  tanpaatmm.  Ft  aatem  /ab  paeü  tinenla 
pe^t  reenrrere  ab  vtraqae  parte  fafla  dtjjtnpa , ( graaù  entm  pra  eaerpone  cajhi 
fat  adaerfm  Eeclepamô'paaperes  etm  «Bvrcharoo  exart  a erae  mena  J ne- 
Jha  di/papt  tante  ardtnattane , Regina  napra  Cokstakcia  admtente  » ad  ba- 
nameaneardiA  canpnfnm  Abbatü adetaxtmm,  annaente  amnt pbtfabdtta  Cangre- 
gattane.  Manutamm  et  prmart  eanetdentet,  qaam  MommavrenCia- 
CY  U dtenntyprmètrtbm/eagù  4 eajhlla  faniitDtanypiyfeemfantemqat  dtes- 
tnr  fanift  Vvalarict  : fab  tait  eandittane»  vr  & hmintam  ippAbbatt  F ta  taxa  Bar- 
dtardm,^racce/faresfaiAbbattbm  frtnrü  tn  F eeltpa  fanÜtDtanypi  facerent  de 
pada>qaad fe eantingebat ex  fuacantngeypent  JapràmanPrammm,tam  inin/iUe 
fpeajha  EcelepAy  qaàm  tn  âtÿs  dtaerps  Ucit  ampsp'tnù.  Mae  amnta  Bvr* 
C H A R D V s ntpra  cf  Regina  najha  mediante  aaÛarttate  de  mena  Abbatit  fjr 
Eeclepa  /a/eeptttnfeadnmeam  Juacantage.  Mae  ettam  depmtntes  y vtamni  tem- 
parebütnannayhaeeptnPafeha&  fepa  S.DtaHypt,amnes fendatt  tn  fttpradtdin 
mnntttamMoM  M atR^nci  ACiVSieammanentestnCnrtaAbbatùaip'dej 
P traderenty &indè  naüa  caüiditaiü  tngema  exeandi  Iteenttam  qaarerent, 
de  rebm Eeclepa ptbtraMù ydut  immtnatùyaat  tnnaps » tam per  B vR  CH  a r.* 
D VM«  qaàmf^per/natyippAbbati&patribtUyfb’ jaeceffaret fni  fncce/pribm  eo* 
ram  re/pattderenty&ad  Itbuameartemdearnmbas  dtMante  iâpttu  Dea<^  fata^a 
Dweypa  fat  ù facerent.  Et  p qatdenaàexhùqaifint^Y%C.HA%xs\y>v€lefm$- 
enmqàe Ecclepam  ip/amcampertm  faerU tnaltqnaladere y&  ad  mattmentum  ^ 
refugmn  fna  maltgmtatû  édïAùHU.AYt^t^C  S AC  V vel  Jnb  B v r.- 

C H AR  DO 
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DE  L*HIST.  DE  MONTMORENCY.  n 

c N A K D O W ficcefinbtu  vht  voiMcrtt  cvmfugtre , tnfiê  X l.  ita  ex  ^aê 

A Aifhjte  de  iafinu  huius  inimru  Bvrchaxdvs  &fi$ccefires  fm  fubmantti 
rwsr,  mdefaûtroH  tf/um  tn  CurU  Ahbdtû  âi puùfaciéndum  deleeâttt  exbAtrt: 
0ifŸ4^4cenàitt*HtrfsiUemlMerU(êMieéae\^tÊOKBanbéTdm  exeUtfimà fi/ir 
^saffirtt  fm  tmmbm  tjaa  fm  utrà  vtdebmumr  tfjè,  tm^aarn  tmmuum  EecU- 
fâétkum  hében^vf^ae  dum  ad  Ubuam  Ahbatû  ^ Jeatram  etas  Uet  faktàctât 
wfttu.  faltdi»  trf$  bmas  cêadttiaaû  Bva.CHARDVt/i» ffâftmu  aafité 
moa iffia  E^0fH & Ofummnbas F raacoruM  furétmeat» frmaaitt&vtexiadi 
aumaftnftammter  e$s  ti<ret,a9jhadeaott«au  âgt^atcma  tffam  Ueam  féaihm 
fràaaitt efa$d& Praceftt naftra  fdâamefi^&vtrtfêe fanidtmfma  auaa  a*/tra 
daamefi.  Cêatefaamr  jmiemnaaes  faecefires  a^ês  ^ fiiaÛdm& tadtaidaam 
Tnattaten^&fer adaeatamta/H tadicü De$  & SaUatansaefiri  Ie^vChilI- 
it\^vtbacn$firaaaFhr$tatu  fraeeftam  net  fer fe  frafamaat  temerare , aafaÜ- 
tatasd*ga$tatüPeffiaa,JÎM€  BrRCHAfiooi/r/  faecej/iribas  fatuatar  iafha^ 
gtrt.ytveràifja  faaifaCêa^egatuffaaabis/jrfUaaafiraWxekOVktt&emai 
a^a  fragemte.é'fraama*  tmferiê aaftra  Damsat  mtferuardUam&tffaramSaa- 
étrumv^aat  atteanas  exaratejé’bacaafhaeaafrauttams  caafttaMfUasarem 
^gtrem  debeat  babere  : baac  aaéhritatem  aafiram  iadseiê  Eftfitfmram , ijai  tâter- 
fKraattimDnaêmsaefabterfigaaatataSt  ^de  figt&êat^tafgmrt  mftmm. 
Lttberuas  Seaaaam  Arcbieftfetfat  fabfitffit* 

Adaibera  Laadaaeaps  Efi/eefaa  faèfc. 

Taie»  Saeftaaeafiam  Eftfcfae  fabfir.  . 

Cdebertas  MeUUafiaatEftjcafas fibfir, 

Ealdataat  Taraaaetpam  Eftfitfas 
Hag»  Arebteftfeafttt  Tartaaram  Mfèr. 

FaU»  Amtùeafiam  Eftfitfas  faifir, 

Frtmandas  Tretafiaanm  Eftfitfaa  fàbfir.  ^ 
y vidé  CathaUaewfiam  Eft/tafaj  fahpr, 

F.d>ertat  Sdaaaelhafiam  Eftfeafas  ftAfer, 

Ta&trtas  Camateajjam  Eftfiafas  pApr. 

Eagertat  Belaaecapam  Eftpafas  pAjcr. 

F^ê  Aatbtaaeapam  Efipêfas  pApr, 

RtgtaaUas  Naurias  vue  Abboau  Eftpafi  & fmami  CaaceSaij  reca- 
gaaatt&  fabfirifpt. 

Data  vit].  K al.  Febraar.  ladtû.  x i . aMM»  frtm»  regaaate  R o ■ E X T o Regt 
gfêrt»f».  Adam  Mtaeptri»  faadt  Dtaaypt  ta  Dei  aamtae  feltater,  amea. 

Le  Tudu^eur  de  la  Mer  des  Hiftotrec  fous  l'an  xv.  de 
TEmpirc  de  Henry  1 1. 

Envi  KOveereafj(aSkuoiTioi^,Yatfirméà'el»tlecbaPeaadeMaatiberj 
farva pnrpterda  Ety  E»bert affeSeTbAaat  Ftü-<p»iffe.  Aaft fat  frrmécelay 
de  Têaraaat.  Et  feaAUbtement  fat  fut  M o N T M 0 X E V C T , i n»ts 
lûmes  f frts  de  S.  Deays.Lacaap  fat  faut  te  tfae  BxochArT  Seigaeardadtt 
Uaataureaey  teamt  eat  ife  de  Sttne  vaamre  chapeaanamtaé  Baffetyeaa  ea  pef 
des  Abbi& Caaaeat  dadtt  S.  Deayt , d»at  epmt  paaent  eatfeax  naife  & débat. 
Par^aay  fat  far  U eeamaademeat  da  B»y  ledit  ^fhl  abbatUt  &eaj»alua  ladite 
farttreffede  Montmorency  edpét.aaaaèpaat  fat  te  fatt  farteSe  eeadi^ 
r^^ürdNBxoCH  ART,  &t9msceaxqm  afres lay praieat Seigaeart , 
rmeat  hamata^  aafdtts  de  S.  Deayt  d eaafe  de  Uardtt  pef  team  ta  ladite  Ifie. 
Brochart  & i^uchard  ne  font  qa’vo  meliDe  nom«V<^rezles  grandes  Chro- 
niques de  l'Abbaye  de  S.  Denys  en  la  vie  do  Roy  Robert. 
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Noàcc  titée  du  ChuiuUirc  de  l'Abbaye  de  {âioâ 
Aubu)  d'Angers. 

NoTrMyfira—daj.ywdG  A YTa  I D vsc»i»«fr/jt«jFvi.coWttC»»wt- 
4if  R » » I ,ft/l.dKSmm^mtd  fiat  emn  Hi/gMtCUrict  «/»d  ttffi*- 

rtUm isi  ACCMij^*dM>ALBm- 
.H  IC  V M ttafrapimam  (mm.dtdttpUitKiMtm  terrM$4tymji,&  Cfrimt 
S.hiJrftOmuiuttti-éÙÂ^UiigMm  ifieruirtn.  «ri  ttwM- 

méfimStCMi^TjtCtmitt./UtÊSfims  Fvico  Cims  dtiit  Aike- 

THKArttmCmiftMua  tmttT  Stnim&  Mttbuaxm,  tmii  flmarni 

ALltaiCVS  Kyyi\.\i'»l.\i%i\tktuuiain,MaftntfrtJU 
M rriMeu.HMOurttmtledit  fmftidiiius  AlttrumÀtrkrfs  àMtimt mtüttimt 
fui,  Oiuù  vuUtact  Bnfâ-luJItm  ,<ir  HtrdraU.  St  J Oéthniu  omit  ^rtem 
pum.idcfimeiituum  .itiil  mm  filufmVtitm  ic  Bi^piDtfimlh  tmtetm 
DtJuK fim  Uitris.fir  ftriiftlhim  vxtni  fiu  rtdft  mrtu  m JmmtMKnm  Al- 

ierui  it  yterfs.  Tru^tilt  vtn  tlufiuut  ttmfm,  mmtfft  Alhtriau  t/htm  emm 
farttmftrwtutduum  fuLmut  Cemuu,ô'u^ecdtitmàuffidide  SM*lêê,ciim 
Amttui’cm  cu^tMgummm  Ctnutit  H crut  Jt  StUniu  ctgutmntl  Rnfint  4e- 
dtfict , ftr  i4t  umaeiuemi  ifùdfiuftr  in  dtminit  Huiem  flrj  HnAtni  de  Ar- 
niiilit,iju  ftfim  frtfier  ftrtjlrim  funm ttgntmnutrutji Rtftnmijiere iimftu 
itJÎMi  ftrmaurct  : tnicujjHUndcm  fut  Dtt , tf  S.AihiM,f^tiMiMùi*ttiittte 
ltkcrjmé’^ueitm,fimi  tf/chtkurti , Jtntut.  jtte  ipiu  ittnm  F nia  Ctmtt 
fat  trcfUrmrtcm,^um  fikt  ramckjt,di  Btifuct.  Ktm  iStm  tnut  dtdertt 
Huktrttdt  ATiuitit,ifiitr)d»  uicfUvxtremArrmkuftmmn/iMgtiMtem furntt 
dc^runttus  tJIUulHTitiRtfrmi.  /^«wfrraM/rriÂL a e R I c I Da  V la* 
a 1 1 tiHeruns  Stfitnu  tenut fnprtdiStmamcmdtUtMtfhu  S.Akkm.fitmH 
tenuttt  de  Alkmct.  Mertni  «ri  Henee,  leiturmu  f/uktrtu  jHitJhriffiu  ee- 
gntrutue Rtjiriiii,td^um  ftTtmtktStà"  fttrtt  tint ftf  fefcdilhHtrntittA- 
dnlfni  ftilicettf  Serurini,v/iiutd  frtUum  PimUenn^e.Bftmmtltue^fie- 
mnt,  à"  fcfnlti  tfnd  Escltftm  Ntunlitci.  Rtdnlf  t trtlu  ridnmtt , (fftneit 
trtn/iélu  dieknt  defunift.  kttrtus  tnltm.Jku  fuÀttu,  tmmkni  krrtdihu, 
dtdernu  Mentch  fnfrtdtdtt  Arendmrgt  medtttutm  EuUft  Ctmfigmui , atm 
affenditf  fnitftr  miftruerdum  feUmmtd't  invut.  Ntm  Muucht  tnne timf» 
m tmncm  meditfj/cm  mrrtt  Ctmpinitci , dr  demiucun , de  véMtffirtt  m dtmt- 
tueutmhtktktnt.  Sed  nurtumkete  ftntileunfi , feu  fnfridtdinm  tf,  Hmt- 
krTtiRtftTit,'vxertini  flU  ifcmktrdideBiSiüdertfrtgntiurcmtifîtjtffeft- 
m fUÛuifni  ftfiet  ntminunt  cf  Hukertu  de  Ctmftnu. 


BOVCHARDin.  SEIGNEVR  DE 

Mohtmo  a iNCY,  r I LS  de  BovcHAaoII. 


CHAEITaE  III. 


Charte  tirée  du  Chartulaire  de  l'Abbaye  de  lainâ 
V vaaft  d’Arras. 


101). 


IN numu fmnmt  indinidMeTrvtttttu,Pttrü,& Filÿ,ti‘Sfmtmt ftm/H, 

F - ' 


.Roa  IRTTS  Rex FrtncüVtjoa.'Ktifnu eerttde ctnjtin PtUtitCëfeii4^ 
ttndtxertt,gnid  tdcnm  Rtmtntrnm  Imfertur  H 1 N a i c V s Gererdnm  Cmme 
rut  Eftfitfmn,  & Rjehtrdnm  Vtrdnninfm  Akkttm  Liguiemi  gruû  nufirnt. 
AdertttrgtCuut  FUairui  alotimtsHone  it  a-B  a R a A.ram  tpt» 
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DE  L’HIST,  DE  MONTMORENCY. 

vnurikUii  viti  Ctciuif  ietti  Veijfii , vtr fUtii  JigitMS 

tmniiim  leiurum  iikîifm.  f’ii  eujm  ^«Vvarints  BtUnceiA  Sedit 
Jctfs  mrù  htm  mine  inter  fui,  cùm  ibidem  unti  viri  meiitim,  é- fure  ftcietaü 
frejidinm  fernueTtmmej  indi^niieii.  Ctmmmnuett  enim  enm  fâütvin  ferme- 
ne,  mkHnbet  wfinmef  tftÀthnt  exftfetre,  ^nim fium  fievttum, tj- fmRn 

£tdeÇnfiee*mmilJe,iimnmiffctnmfmmm»ifnutu^eBmmthà^irmmilmide 

taùju  benti  tetn  fteft,  Efifcnfetu  fâUtet  Sedù , amctfu  ,/n/fbcttfrfK  ve^ 
effemeem-^Eeckfùntfire  faetntem  &btnefeimmmtniumr,rxfet^t.Sicvme* 
nbtrmirmÊ  EerhfiMmm  jrttem*  (Kutat , vijitm  tfi  nnhi  hemejmiein  Jttmetu 
fnUtmtm  emfrnure  memmnU  b/nrntlufigittrt.  Iffi  FccUfin fiUktt  Sd'td^ 
mSfefeMMfhtvtUm  AkciCort  htbm  mftunr,  ni/^  nkere  Etel^ 
iffeuvete  fefidemmi.  If/imi  ttft  nlenrii  tertuem  fertem  en  mt/fn  Jàaxÿinm 
fKnn/htrmm  filent, Eedefie  fr^ih  fenih  lentnbiumiii ivtfne  ex  rrdnm  ler- 
tuUUm  fertuvanm  ndeelèbeMiUi  Miffîu  ndem  F.eelefe  ednem^rmanr ,eeie- 
Jhuammi.  AbEctUjU  tnttm  Ef^cefeii  un  mnUem  cenfiieliidwem  ferjrloendnm 
flmmvi.vtl  flâtm  fermunmeu  .mfivt  tn  Sjntd»  demij  eele  fre  eè/eme  m 
nnnefrrjelnentnr,  El  ne  ^i  htc  ferfimSeni  feri  vnfum  cmmenteenr,  Efifié- 
fJufgiMi  ibfgmetiine  in„  itnnitè  u feferti  ferfetmamu.  Imenmnemnt  infie- 
feriffateU  emfteriuie.ne  ,fnubec  nutere,  ■net  de  hit  remtnere  eU^id  frefn- 
ente,  vel ennfM  mneilenie  Eai^  demeum  melutmr  vei  inférât.  NegUremâ 
tune' ntfirâm  inlerminttiinem  gehennâUe  fetmu  nmumdi  tnduimuJ  i fient  i 
dèmtfi  emjàmâniiletiiiâdinemeierâmâftâmni.  Ft erre fefierit  dârtât , net fie- 
fir  neenegeeie  mnliernm  / ’.J’ebilumtemnmmicâfiê , ^ ex  eenm  bet  egiffi  et»- 
flm.^net  tdejfeeentiga,  cr  ttteflatiem  bec  fientefimm  tnre  fnbmtemnt. 

Signiait  R O > E RT  I FrâxeernmlUgu  fîarufi,emni  eeefiUed’  effn- 
bnme*(lnmefi. 

.Jignnm  Hemrui  tint. 

i.  Bâidnini  Cemiiii  FUmàriâ  ffenefiâ-bnrbt. 

t.  Bielurdi  Keim-rnitrnmCtmitit,  & Bebenifiâtritemt Artbiefifiefk 

S.  Bedntflii  Cemnu. 

S.  Dngemt. 

S.  Ke^erf. 

S.  HeyUmt. 

S.  Heriendt. 

Bvrchardi  filij  Btrchardi  os  Mohtimo- 
SEM  C I ACO. 

s.  fnkenit  Ambunenfinm  Efifiefi. 

S.Gerârdt  Cemertctnfu  frâfnlu&BttbeTdiVudnntnfmmMâtu,gie 
di  tente  Ugehenit  ederent. 

S.LedntntAbbetitS.Vedifii. 

S.  H mberti  Abbetu  S.  Lneteni. 

S.  V velteri  Cerner etenfit. 

S.BmrebenU  Cemttit. 

S.Anbertt  Crednitnfit  efi  VviBtbm  fietrit  ànt.  ' 

S.  Beldmm  de  CUremente. 

En  Beldntnnt  CetnelUrwi  ferierende  fnbfcri^. 

ASeJimt  becCtmfendiereUtiemenfiMeit.fnmeditmtiifit.lwJbSamxi. 
ngnentt  ferentfitme  Btgt  Erenttntm  Bebme  ennt Imftry  fia  XXIX. 
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Charte  du  Roy  Robert  confirmint  la  fondation  de  TAbbaye  de 
Colombsptcs  Nogenten  Bcaufle,  tiréedu  Chartulaire 
delà  merme  Abbaye. 

Ih  tumt/tt  ^ indtmdmx  Trtnttaiis , Px/risviJtl/Cft,^  Ftlm,  ^Spt- 
ritusfuiCh.  i gritiiTin  Fraaarum  Rtx.  Ncucriitmimimfdnax 

De,  UcUfiMjidthmmiKLfir,.,  xtjhnimq,,  „m frxfeMtxm  nmm  fuunrmm 
filersxjtuu,  ejxxlner  Excelttmux  neftrx  j,r,x„x„m  hxml.ie, xdumwnerxti- 
b,  Axubtnenjium  Prxfxl  O D o i il  I c v 1 humibx,  ftffmüma.vtauJDe»  prx- 
tr J, Xante  eU  Aktatu.  ejxa  dieumr  CdxmU,  ,n  Ivntre JanPla  De,  remtruù  Mn- 
ru  nnjhmetàncn  Itngc  i Nm^ntt  eafirf.fxere  dtj^fnertt,  anéfmutr  nnftri 
Pexeeft,  rctfr.,eeJ,punmnr.  Cntni fei,„en, blenter  annnauti.  gesantem,  de 
^na  ferme  cft,  ,ta  à frtneifte  kaiet.  lamddf,  Pra/nb,  OeUlrtc,  auunenbu  R o G E- 
R I V s Be^enji,  Eft/cepns , wJea,  fra fer, f tant  Akiaitam , fjaam  de  «atis  apfi, 
&anteeej/irre  etnsdemjfri,  ,,nre  heuefietaru  îennerane  : vident , innnam  ,/nwa- 
nemwatam  Akiaitam  tam/na  ^uàm  jnanm  neghgeneta  frrernm  rntfirabtiafer 
dtrefiam.adtfietadeiarfaiam,  affice  mifiratilin,  frafanatam ,Dea tangente , rn- 
dnsdalare  cardt,  tntrinfeent  ,ad  haeft  vtrtbter aecutx,i,vi  à'  laenm  rtadifcaret, 
é-rehutjd,,  tare  cani,gn,ared,ntegrarei.  acaffea  ferment, nmcler,earnin,i,rajt 
ret  fateretm.adtemfm  exarnaret.  Catus  f,a  defderta  fffinna  Dei  ianuai  nedei 
ajfiranie.vt  tnjrà  temput nanmeham tjnad  ammaeaneeperai aenbtvie/eret.  Nam 
& Eecte/iam  a fandamentti  jfeaase  ferfect,  rein,  du  ami,  Clertc,  Cr  amatn  natt 
anaduadecaramt.  Jnkaeiamen  adhacamm,  tmenuant  fnffenfa,  vtfiDem  an- 
nneret , eam  ijnandaejnt  Manaftca  atdtne  mfgmret.  r aient  amem  tettmietti- 

tatuDent,  tins  herede,  ,ft,ns  eUmafyna  fer,  eaheredei,  R o c E R t o F.ptfim 
eum  hae  bana  valnnta,,,  mktauane  fanO,,  Patnhn,  aggregate  , fnna  nepL 
Odoericts  Prajnl,  qmt  ti  tare  heredttarta  fueeceUiat , velntalter  Heh/ems 
annnenl,  f, a fait,  earde  eemplexn, , la.dam,  , (f  e,n,  banam  tntentnuaem 
tfpeaeuer  adimpbmii.  Aibatt.m  deni^m /afin,  ntniinaian,  Alhate  prapnane- 
m,ne  Serangera . & ManaekuJ.ibmanu , é de  f.a  fraprta  graeantj^  angmen- 
tamt.  Prajertf,,,  „ae,ne  nanunaum  ammbn, . e,na  ded,! fen  réfutait  annnenbat. 
fniJerAenenr  cr  ,Sa  ema  nefa,  flndmt  angere  denctn,.  Pnn,  data  hae  fimt, 
Jcilicci  ,ffa  villa ejnadtcunrCatnmbm,  enmemm  ,niegruate,&  enm  temtad- 

>‘’à-me,d,,,emnv,ne,,,y-iua,,,,e.n,,a,av,e.r,a.]^bannu.&ineendnt,t^ 

leu.a-ammhn,  leg,bn, celer,,. pa/em, . apnarimejne deenrfbn, ,é-  -.W.-» 

& deeen,  arpenn  pratarnm  ,n  laea  y»/  dteunr  San^m/ngarta , à-  ba  ,nfida  eù 
Canda  arpen.  1 t.fratarnm,^  mUcaefn,  dteunr  Paba, arpenn,  fex.  Infninrbu 
eteamNanigent,  v 1 ^ «ta hafumn.enmfm, arpenn,,, ef'deeein  arpeJi,  é-di- 
m,d,nm  bmearg  Et fnper eafirnm  terra  «ab,l„a,nantnm paJfnmtHaptruhemm 
enbnrare  amm/auam,  & ftna  T,dh,ld„  enm  terri,  enbu  à-  ,nenbb  tn  viBa 
w».  epna  duUnr  Candela,  efl  terra  arabtb,  ejnanum  fnffiu  dnabn,  carrneu. 
tf  xvif  area  hafunm.é-xn.  arpenn,  de pratu ,(f  vna  exelnfa,  etna  redeUt 

■mSa  Eeelefa  fanlh  Aman, enm  ejnatnararei,  ha/funm ,é  in  En,  viln./entem 
À.  FtaehanteUns  enm  terru  enllta  ©•  menbi, , enm  trai*  e* 


finu.à-anu,,  tn,egrumeJna.riUavxia,e,nadui,nrK,fêinï^^^  terrû enùit^ 
¥ ‘^am  pertinent, Int.  pf  etiamaberaviUa.qna  dicitmr 


tnmLeelefa.évun.Sarefeedn,,  enm  terrisenltu&uunU,,,  6-amnAnt  appL. 
dentg,.  Et  mPteata  vtXan  fabd.  fex  de  eenf.anm  qnatnar  bafu.in,. 
niafqradtlfaAbbatueallata  gagerm,  Efifeapn,  nafra  anHaiumit  fetyt  afii- 

pulattonp 
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fMUtiMt.&amlt  ntfin  imfnfim  nitrm.  Et  ttts  ans fctttUMi  Ititnter  tm- 
tmtmtsfrr  mutu . Met  tuem,  ^ntu  mrfu  timi  OtUhcM  aditxn , Eceltjit , f « <y? 
« fnktrhto^  Nttu^Mt  m htmtt  JittSt  SulfUf  dujt*  .à- viikx  if  fi  Ecdt- 
fU  tntgu  vùrj  Ttfxm  fimmms.  Enicitiamt  vtUt frxtmé,(itm  Jjutiu JlUu  à- 
ftàtu,  à'  nmiitxj  ^ftnJrittfi,  Prxtmx  dxt  fmfrxiMmiutiit  Efifiefiis  htxu 
Mxnx  Cttumkci^  m (uùtxte  AurtUxittiiJi  EccUfixm  fxn3x  Ctùantx  itt  xUd» 
fitxm^xm  tcrrx  cr  mxi^rntm  xd  txtUem  Eattjlxm  ftmiuniiiiut  Utm  ut  terri- 
ttn»  AttrtUxtttMji,  tm  vuxru  fiUuet  ofitleiifi,  ^mx  vxijx  tUeUHr  OtfiBmt , Ecde- 
JixmetmxUxntM  ktaxrtS.  fttrtAfx^Uiuxtxm.efr^xtcqiudxdiffxm  Etclejixm 
fertatere videtiir , (^fxrtnxrtxmix Sftlfe.  EiAejeveri  ,fmxea  fiitJxmixiextm 
taeixt,  fiUxmvtr't  cmmterrucitbiiO-  tmctlttt ,xi  txttiem  fettfixtcm  ftrtinem- 
ttlm,(r  ifMxiitam  xlnU  intxiem  v/Bx ex fxtertu turt  ft/iiJeixt.  Ntt i^iturlmim 
itenm  frxfidÙ04Ulruifufetttii»i  grxtxHterxdquufieMtet,^  mfirx  mmxxi- 
txtù  rrxeefnm  fridiiuiuxmtre,&Ktfirxremeditxiumx,  xd  tf  ut  iBius  (xHili 
Htmxferf  fertdetreutmut.fer^tttd  rejJt  xx/leritxte  frxteftmm,  vtxmBmri- 
eeamet.ae^xe  xUefuit  fttiltcm ,xxt  xUqaa  ex  indicurix  fttefixte,in  Eectefixt, 
iKx.vetxgrti.fiarelt^njt f^futtet  ,^ax xh xmiijatt  temftnim  vel  midentix 
'fl®  à"  Ixgxbter  i tBxtx  fmtu  memerxtx  EccUfix  i nee  t»  exs  ret , ijxx  detxceft  i 
Ctrittluis  tnferexdx  fuit , xadexttxgredi,  vel  xd  etmfxs  xuùendxs,  vetxd  treeU 
rtfurexdxtxu  triiuamvel Ixiuam  extj;eiidiuK,  xat fxrxtxt fieieiidxexixt  fde- 
titres  ttBtttdxt , xat  itmmet  tffim  Eetlefix  txm  txgetuui  faxm  etlextt  fxfer 

^titierrxmctmmirxatetdiJlnxgexeUt,fem  frtfterdtxxredhihtuties.xuiBici- 

Ixt  éiexfimet  ijHxreiuUt,  ntfirit  c>‘  fatarirtemfrtim  etxtrx  veùuitxtem  Aktxtà 
tf'"  Éttlefix.  Cencedimm  frxterex  fmfrx  memerxtt  Mexxjterf  AUxti  & Mt- 
•«4»  , xailtntxtù  xtflrx  frxeeftt  rtktrxumat,  vt  ijxic^aid  ex  hit  ^nx 
iMt^MtxMt  dxndxfrx/iriflt  Ùtnxflentfxeert  diffipurint , etafx  txmtnvti- 
IttMM^  htneflxtix , Uierxm  fer  tmux  hxtexttt  ftteflxtem,  iimBififiie  Prtce- 
r*xi,9hiixm,vet Efifetftram ,vel Ahhxtam , ix  iffxviBx  tfax  xdtxeet  Minx- 
ftm^xHjitxxtuam  xgere  frxfmmxt,  xhfejxe  vêlant xru  tffiat  Uet  Aiixtu  d- 
Mmnchtram  fermtpieae.  Sed  féru  Del  lii  ctmmxuntet , tmtu  Itbertxte  feutt, 
mdttum  Dtmtu  xbpfae  vBx  uufaietadine  vxlextu  lagiter  exflere.  .^axtenm  xa- 
temfertmmxtemftrxhte  Prxceftam  inauJxliltterciafêrutarxaxna  frtfnx  fir- 
mxumrntd  xnalt  atjhn  tufrefiene  xftgnAri  ufimat.AlH fahltei  Pxrtj  QÊÊttMnnê 
hcxraxt  I r erhi  mtBefimt  vtpfmt  tilxae,  ngtume  Etherte  'Eege  ^axdrxgefimt. 
Stgmtm  Odtlnn  Atrtüxmt^  Eftfctù,  y/u  hte  Prxeiftam  Jferi  fetft, 
S.lfimhxrdi Jrxtrâ  iffm Efifi^i.é-heredii  iffimten^ta. 

S.Hamit  filf  tffim  Ifàtaherti. 

S.  Ft&eru  EfifcM. 

S.Frxttetaâ  Eftjetfi. 

S.Fvxruu  Efifieft. 

S . Exrtterf  Efifttfi. 

S.  Rxdaifi  Decxm  fxmax  Craeà. 

S.Odmù  Ctmttm. 

S.  yviBtrmt  Cnmttù. 

S.  Herfhdt  Prxctaterà, 

S.  Faüenà  Ctmitù  Amdegxan^. 

S.EtUnmi  Ctmitù.  , 

S.Drtctmù  Ctmitù.  i 

S./atmù  Cumtù.  ’ 

J.  BfRCHAkOI  DI  MoMTIMO*.AII»i.  V. 

d.CtldttmyiuttmuùCtnmtftifit. 


I 


V 


1019. 


K LES  'PREVVES  DV  LIVRE  II.' 

S.  LâJtcditù  de  Bûl^ncUc*. 

S.  }iâné0Â  Ctmüû. 

S.  AdtfâtéU  Victcfmitü  de  ufieÜê, 

S.  Réduit  Bdrhétt. 

S.K^,u  A%  ICI  de  iéntteferti.  -* 

5»  Vvefènù  mütsù. 

S.  HmHgcry.  ^ - 

S.Râ^neldi  VUedemim,  « ■ ‘ 

S.CeTmmtdt  Ftnitimt. 

S.  Râdulfht  Texemù. 

S,  ffilde^atj  de  Stnentù. 

S.Gemct.  , 

S.  Rihâldi  Vrteacenfis  - 

S.  FmicMâ  Drecdeenjis  rieecemitû, 

S.  Aident  de  VvâUrdene. 

S.  Ciutjrtdi  Vicecemttü  de  CâfiredMnemJS.  v" 

Bâldmnm  CeneeUerim  rele^end*  fikferifp. 

C H A R.  T E extraiac  d'vn  vieil  Regiftte  de  Ia  Chimbredes  Comw» 
de  l'Eglife  de  Chirrrcs  cocté  H.  feml.  if  j. 

rrxctftKm  Roï  ERTI^ffù  TrMttrmm.ittBtdfStUylmtiisJt trifat, 

Fenemneert  tO’elys. 

nemtme  ftamm&esemi  Re^üDemnt  I Chr^fi  cmmam  ReJemft^^ 

ris.  Robert  Frencorum  Rex.  Dmm  mpormm  fidelsmm  imâü 

^ttttefn^$ssdMText^  /esiéT$s  seeettnttêdesiMfStfenxdt^Mitdtts  effeuÊweexemtttif^ 
NemeriMt  itesiue  jenae  X>ri FccUfie jSdeiwm  fiierttx , & Palatin  OR  TM 
txdx^M^éUter  ed  M esefiéSts  m^e  mutfretudinem fitffUm  âtttSk  mfitr 
4 jecretts M a n ass  Cernes, fêfimLuu vr eeicferitetis regtd Freeepte asseddMsm 

mtfiriariu  fer  Ai  à-  cmfryturi  MMurnm , jmtj  iSe  rUruft-virrmi  Mt- 
fupn,,r,aDn,  EaUJufcA»t  Cérntt.mfi  ,x  x/td,,  J^OerM. 

C«u,  f^xbT,  AJl<^,nt<,u,<,Kem  ctntr.irt,fedfai.f.cmgrétMtn  rkgmmi. 
IJlMtrmtfJtàUdiu,  de  ejw  JeifredinttH  elemefymm  feemniÊ/htmit  ,i»Dr»ctf- 
ftHt  Cemttatu  dtAm  A iffi  ctjht  mtllurysAfiMt,  mmne  Vlmetu.  H*»c  trn, 

cxmemnwmstffeitduytfidi.ijiHnmhscfiuu  Hmnn4,  Ctmfms-AUu, Btrt^ 

/«.  K.ler^,,  Fermmemis , & utxm  hex  e,,ud  de  vdU  fertmet  U 

iffnm  al eJum,  Mandes  C mes  fanamemaratms  nadaseat  famBa  Maria  Comme»- 

Jn Uclejla  Casutuctram JhfeHdsis , earituaevt  damvixeru  mjiu  sBmmv/ia  , 
teaeanfed mater  EecleJSa  iamdtlla  inhna  veJNtmra  Boitât  (Ai  de  cafàt  alaJi  ■ 
ejmdefirlmeBst,  itmm  ,m,Um.  é-  AJiapds,  qmAAAm  afmndud,  «ms  trartri- 
tttsJ.m,Uter  vxamtmdtm.  iBa  ■txrimtm.fu filtdeksrttmttü.xijlmmml» 
•etmfaht.nttjue  de  fra  max»  fmat  mitttt,  xeejrn ferdattm,  ment  ferieiteStuam, 
iamtttmm  ad  Eetkjlam  lamferiuam  rtuenatisT^mam  ta  veto  fma.fiHtat  iOi 
haacxtlantatemau^eadi  faamtleraafjnam  eaattffirit.  faam  ‘tmà  dtceffànt 
tHusexategra  aUdas  cam  maAms  jAi  offtademAat ,txctfta  tBa  terra,  eramtat 
teaet  Au  AIXICVS  Dt  Moariro  ».r  I .fait  Ae  Maa^aCtatL  ta- 
•tt/alidam&qaieiam.fimiUtrr lavfatCaatatetnumCartmti^  EmUSa  de»a- 
aut.  rtaatemtfas  hte  fietatu  ,é  eiafdem  tftru  aatitia  ftrmamaat  tsaeUatae 

/aiAara^aameaiBam/^.é-eaaiaxmeaC  O « l i.  c I a V 

/If  H IN  R . Cvio-Ro  , nrVf , ÿ/e  demfa,  Maar^.aaJ efi  ^et 

tUmB^at» 
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émêfynA,  & fréttrtms  Hi t D vin  v s Cemfs»  cumfit^s fuis  HilDvino 
^Manassb»  ncatên  ^Phoceres  PalatiI.  £*$  vtr'ê  JtpMi  mei 
mfnjCtêutJi^tun  rndjUdMi»  vt fi  ^lus  lüud  éiUmnurt  frjtfiimf/erü  > t4M^M4m  mu 
mâitfiêtif,  ijmi  câfîtt  me$  tuimrtém  tnfUnt  » Awn  IAtm  x%x.  fuûiA  Do  gtmtrtà 
MérU  CAA^ms  ferfiUuUt  & fuAfr*fiimfti9  CAjfit  tm  umAntât.  Prefttf 

kéK  âMttm  tUmêJÿium  Hamé^s  C0m€S  ijnieâm  ^^«at , âmutjfirts  eius 
m^fcnmt»  ùtEaUfiA  mamArAtA^BAm  MiffÀm  d^aMWU  quAijMt  htbtUmAdA. 
J{bm  fëbUà  P^iuê 

St^HMm  ko  B 1 A T 1 Me^A. 

J.CoMSTANCIÆ  HtgtMA  ctntm^is  €iMJ» 
s.  Hemrict  & RêUrtt. 

S.  Haju^is  Ctmtij , ^ui  ftAiu  cUm$fy>tjm  ferfcài, 

S.  ffsùbum  Cumtu  frAtru  tuu , & filurum  tims  MAMéfitt  & HiUuinL 
5.Bvrchardi  de  Montemoaenciaco. 

S.  EnTArds  filtf  0$ldmnt  de  BrtUgtU, 

S.  Amérut  de  hiAtuefmt. 

S.  MüêHts  de  Cdfrê/À. 

S.  MAii»^»/us. 

S.Gutd^nîs  Bur^mmdeîlt. 

UmArdmi  Mtiuchms  fcnffit  ed  vkem  BAldaim 
DaXa  J I.  Pi9tt.  Ftbnur.  entu  XXXV.  rtgnAMte  B^trt9  Ke^. 

Charte  cirée  d‘vn  ancien  Regitbe  de  l'Abbaye  de  S.  Germain 
des  Prez  de  Paris. 

Il  tumme fenele  à"  tmUëidiu TritittAtiti RobeRTvs ^Atti Det  FrAJUê- 
nmiec.  Regtdù  fAUfidt  UfptA  Eutefiù  iuna  debet  feruAndê  defendere,  de- 
fiwdemU  ferturt  : qmcnum  mtc  exfers  credeitdA  tft  umunttAtté  deMÜ  cufl^dien- 
tki  fuFfihm  UheTAiù  UrptArù.y  üde  itAuertt  vm»er^t44  fideliÊ$m  nefirontmtAm 
fre/fMttMm  G v i L L E L M y s Abbdt  S.Cernum  ûdiens 

feefouiAm  ntfirem  c9Bif»efim  tfi-^tUd  fTA»A  cenfuetndims  t»  Iceà  fini  ifao/idiâ 
fmimlirtnt.  Hem  in  qmÀdAm  vi&A  emfdem  Abbetu  tfiUuet  AntAHtACê^um  Afpen- 
duys  fi$üt  RAtïcwrte  » vtÜA  Ofit , vtBd  Gris , vide  H mines , wRa  yedtArms , •vsBd 
Cmlez.  t ‘V$Ba  Btldnù , infre  <iMArmm  fiftum  ô"  Arfenntrmm  chafiirAm  nmUste  vn- 
^nAmyicsnm  antetem^re  ntfira  exAcliûncmvel  redlnbittniem  feàjfit ,V  xv 
NEtLvs  GarinI  yscArtm  mmltA  Adffus  tli$m  'vfittfAmerAt,  m^em  »f- 
frefiiênem  eerundcm  vxllArnm  fecrrAt.  J^édtus  fmggtflunem  ctmjdan  demsU 

G V I L L E L K I AbbAtù  Ata  fientes  » ntêlefit  taltmm , ^ ed  difinfiunan  huini 
(Anfe  GAunmm  framéCAnimm.  lÛe  ver'ê  âd  imdtamm  vemens  mUlamAdê  refifiert 
VdUst  frofter  rsUAtubtUm  çAnttAdiStAHem  fernûrmm fitn^t  V tnetnfij finUfi 
CermAnt , efms  U^aU  eanfiiclm  dstelit  erAHt  refijhre  ^ataSs.  Et  tdec  veluntAtf  nafirt  & 
jbbAtù  AS  M»nA(fmu  de  IjAe^ae/AmAtune  Adprejènsfittisfecijfit/tifi  intérim  marti 
frementm  finJfit.SedijmiA  nêncêntt^tt  enm  fientter  termtnAffi  hùcne^acimmynas 
tdcsrcA  tn  n^A  fttefiAte  nfirmehmam  dsOi  demnt  Gtu&elmi  AbbAtis  VtcArum 
êccefimHSy^MânsAm  fermés  Eeelefie  vtdtmm nd prAdtÛAmeûnfmetndinemecnfiitAn- 
dsm  frepATAtés,  é"  Ad  eu  refifttndmm  nuÜés.  Ad  vUtmmm  verb  nas  & vxér  nafirA 
Re^snA  Constancia  vxarem  Cerrnt  HersENDAm  staminé,  ad  emim 
heredtSAtu  benefietmm  tAntmmmada  cAmpmtm  vkéru  tefiuiebMnSyAsttenaflTAmptA- 
femüm  castmaCAmmm  ^ ^ tSu  prA/ènttbm , & Jmb  prefintiA  nmltarmm  hmtm pra^ 
tUntAttams  diffinttunem  fcctt  ad  •vatnm  Abbaiis  & Manacharmm  ,partim  (aaFFâ 
mfittü , & partim  terrtta  pra  peecatis  viri  fini  qmjt  cammfirat  per  hmtm  tanfitf 
imdinu  tstmafiasiem.  ^mad  vt  ratnm  fntnris  temparibm  pemuneret,  ra^âtm  ipfins 
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Htrftudii  fufiHttmCiTtulM  uuU  tenfmhi  fccimm , éfigtSt  imfrtfi*»t 

{arr$^ran.  inffdjctttu  tfjlutm,  <^u*rum  «ffofiu  funt  ncmifU. 

G V A ».  t K V S , 

Odolmcvs  F.^tfiefw. 

Bvrcarovi  mdfS. 

F V \.comiUj  Siltiana7r»/îs. 

V VI  oo  nttlts  co^fwnfHlù  Sur^Hiidicîn*. 

^Ihirtus  mtUt. 
tu9  miUs. 

Otncm  mîtes. 

Vvtüctmus  miles. 

Odo  miles. 

Afx>o  Viurtus. 

i>T9C9  miles. 

Atsurduj  miles. 

Henrtcus  miles. 

BsUtiinus  CsneeUsnusTel(^i& fuhfitiffi- 

Autic  Chine  du  mcfmc  Rcgiftrc  de  l Abbaye  de  rainâ 
Germain  des  Prez. 


I N nemtnt fssiB^  d" wdmidiu  Trinitatis , PdtrisitdtliieSyô'  F d^tÔ" Sfvritsu 
fsnHi.  Ro  B i A T VS  hargundi*  Dux  ,nùiam  ejJfveUtAmfrejessnbHs^mém 
funrris  ,<juâl4ter  prtmàmjujhfiens  Duesmt/iis  gntersi4(uU  Biirgutidù,  carperiM 
perijHirere  esit/ueitidtsies  etttfeUm  regsi,^UM énteme  jlrenue régnantes  exegentstt 
ma prddeceJJires.Sed dum permeosj^Ms  Jïdtltsres mihié"  vefiereseÿecredtham^ 
eognsutjjtm  e^u.tf&inauihus terris  aecrptnrus eram, inter ettera  initlU  ^nndiei- 
rvrGiLLiACVS  fanch  Germain  FariJUr^is  plnres  aceept  KOnfuetH^tt€S,ficsst 
éb  as  dtditeramlege  eenfueiudinaria.  Fefî  vercp  rechmantibus  Abbatedf’  M sssdchis 
prsdtcit  fanlUCermam,  ^uvd  inconfueti  asefue  imnjhfimetji dici  fis e£et , C9ittrd 
me  hsc  faeerem  : amereDei  ô“  fsncU  Cermant  » nunsn  Abbatts  AdeaOLDi# 
emntumque  Jïbi  eemmijffrnm  FisnatherMm , bas  cmnes  cenfuetudmes  guerpiui  »/ci~ 
Itcet  met  ficj^ttaletn  JnJeepttcnem  ^ eanum  meerum  boJf’Uahtétem  pabulsitm, 
necnâneabjdentmmeorumcn^ûdnm^ueeûrkm  receptum ^ateiue^im  câStionem.Itt^ 
fuperenmesquai  fibidsminatio  petentum  adefairti een^utudisus.  Exhac  jtqttidem 
perdonattone  hane Jîers  CartuUm  tnft.  ,Qnam  meo  tuffît  faHam^  xtjirmn 
eomtulfa perm*neat,Jîgnani therume^ue /iiffeTiptorttm  manibusjignaiîdamtrndids, 
AHaeJîlueCartttla  pnblue  apud  cajlmm  Diutencmdte  fefhmsatts  JanFHHdtsric^t 
ficmûmijHt  eiMS.  Régnante  &JlTenn'e  in  feeptrts  agente  H CO  Fratuorum 

Rege  astiu  x.  H VcOH  l autem  Ltngpntnjlum  Frafuie  Fptfiepali  Cathedrn  pu* 


f dense  anna  v. 

Signum  R O B e A T I Snrgundi  e Duets. 

' Signum  H e L I Æ eantugis  eiuj 
S.  Ermnini  Eduemm  Eptfiapr. 

S.  Huganis  de  ReUamante. 

S.  AbtdSis  Az.eUtu  & laanms  Jratris  ans. 

S.  Theabaldi 

S.Câdelanu. 

S.  Sedaldi. 

S.  Reoderiet^  > . 

5.  Uumbertt Jratris  etm, 

StgnumHuganu  Lingantnf.Frafulù. 
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fêjhé  <'^#Rob£K.TVs Dux  fum driam  HeniUCo Rt^i fmundâm  rtddidi, 
firijià  ^ucrftMÎ. 

St^mmm  H B tf  BIC  Z Re^ù  FrâfKfrtim. 

Hums  rà  tejhs  fuHt» 

Imbbbtvs  TATtf.  Efifitpm. 

V V I D O SiluAntdtnfis  Efifctfns. 

Bvbchabdvi. 

Extriift  du  Chartulaire  de  l'Abbaye  de  ûin^  Pere  de 
Chartres,  fucil.  69. 

I H Hà  tumint  r^^TBDTiNVS  t'neeêmts  MtfltmU  cafiri.  Notum  vulo 
jfen  êmmbmy  t^u^nuM  c9fi/ii(tuJi»em  lU^mt  qium  hâéhmfs  tmajic  tn  terra  meâ 
tenMi,/îtltcet  rettHeneU  fâ(èuâ  fre  heft^s  S.  Petn  üeftAcenfs  fânmutnte  fili»  mep 
Guaiterio  frpntrmite  PagAtWyarstc  •^itau  S.  Pétri eUrntfit  afia/utinu fUerrmu  dv. 

TtfitSy 

JpjMnes  Pra^ftm. 

Adtltlmm  de  Ftltx. 

Odo  db  Mohtsmokbnc  il 
Tedainui  Jîlim  f mufti. 

Rduufdui  Dapifer. 


4.  THIBAVD  SEIGNEVR  DE  MONT- 

MOBBNCT,  CONNESTABLI  DE  FbANCE. 

Chamtae  III I. 

Chaate  du  RovHenay  I-  contenant  la  fondation,  oupIuftoR 
relUuration  oe  l'Abbaye  de  (âinâ  Martin  des  Champs  de 
Paris , maintenant  Prieuré  ; tirée  des  Arebiues 
de  la  mefme  Eglife. 

1^  ftpmiMe  [mFÎx  & indmtdux  Trtmtâtit.  Glprtpfe  matris  EccUJix  fly  npumtpt  i o ^ 
vnde gMêdepfit tdr  'idft pUudentef  pu  deuptipiüt  fattprrm  tmpendere  fata^ant^ 
OrthpeUxu  Ji/jMtdem  pmmhms  hue  eUrtùs  h^uet  faïUIam  Ecilejiam  CathpUcamyfiit 
filtdataX^'itrmJèfiti  TeftametUt  mrnltmpdts  & prdtabildfHS  ar^mtntts  asemi  régit 
J^fam,  vnde  Ugttttr;  Eruot  duo  in  carne  yiAtfrmmp  fi tUect  mentis  intmtm 
CintftmscrFcdefia^Et  Prnheta  PfiUmpgra^tns  r^ffrAr.’Tanquam  fponfus  Do- 
minus  procedens  de  thalamo  fuo  : apert  'e  pfiendit,  ^uu  Dpminut  fanüam  Ectlt' 
fijMyVtpPtè SppnfitStjAi ficumt invirgixait thaUmp.  Sedô’ipfeDpminmthpcùUm 
nfiéruitycùmde fitpjp Àppfiplts lpjiieretMr.'t^on^i![\tT\ifin<jmu9s , Elij  fponfi  lu- 
gcrc  quamdiu  cum  iIUs  eft  Iponfus.  ttum  Appfiplus  Epfxfits  fcrtkens, 
Viridiligice vxores veRraSyficut & Chri^s ^ûe^aniymamftfiifipme  teftatmr, 
^Çaaadpverpumemdentt  aathpritate/knifaEceUfiéepn^rpkasmrt^  Jh^f*  C'Ari- 
Jhtneet^  eft  tjnitam prettpfiSppnfp ^eerefiuàeat imemluyt'ms Sppnfkm ptp  pkfi- 
epmm  -jenerari  ut  ttrru.  Igttur  hac  à"  hnmfinpdi  egp  Henricus  Dei  gratià  Pex 
FrancpmmfidiUacpgttattPiterecpienst^udiiteràtcottTti  domusDomini  U lo- 
cum  habitationis  eius  di\cxi,pmni^Mt  tam prefintihu  anam  fksKrisnptnm  fieri 
ifpiiH.  Pprrpanti  Partfiaca  vêtis  pertam  in  hpnare  Cpnfejjiris  Cnrifii  Martini , Ak- 
hntu  fltijjè  dignpfiekat9r,qu4m  tjrannUa  rakie  ( n$n  fiteru)  amnim  deUtam 
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tià  ÎMttgn  imfb0rem  rrjhmi,  F.alcjinm  tfujt  Ju  jkritu  imilft  frtU fitmertt,  tpu- 
ms  nidm  fxassuUsm  caltflt  Sptssfi.  KsltguJsTssm  cnsjilu  vsrtrssm  Ctsusucês  rt-  ; 
guUri  sénnjitusu  shisUm  Dtt  f4smil4sU(s  ittussUsà,  é'  vt  fisu  fsUititssdtsK  mt- 
gts  Jssujsss,  Ifsùm  ftcssb  CMrts  vuâsites  ViUint  vsssm , sU  fumUsukus  Jtsrm  fs- 
{tesu  BnUjU  , ti  msetlstm  fut  ns  ssKi^sstASrlfjnt  ssstjs  ssssssssirtsn  :êtifsst  frt  sssci, 
KSCMSS  cnssssps  met  é~  frths  fihste  & fssa,  hxc  s3ss  Urfstr  ptjisdtndx  firfcSssê 
un.  Alsxrt  sss  fnsms  esHjdesss  Bxjilsrt  wsssu  eLsnfiussss»  lsktrtxSt,&  nrrxs  sjssxx 
esnj  Cissism  EctUfsssm  friùs  hjitinsss,  (y  ^ssxs  sisJem  Ai$/tUsa  essns  ssrftsbmsfssss 
MsUsu fisluts  dr  yvjr/sst  mshi  dcAis , ctsurdtsue  Hss^cm  Ctsmte  fr^er frxfsti 
MsUssss  nctSKslstUwsKsss,  sjiss  tssssc  nsss  mtpu  srsssussis  crxS  xdsscrfrm  me.  Scsi  frt- 
esbus'ïstsberts  PrxJsslsssucc^Âtenx  suis  Mrs  b psfrxdsPtu  smhtsbsss.(crsrmsjfum  sl- 
hd,  i-ndc assSnmlArM ufhiisdsctKxplssms.dssSHfs,  Hm  ngstemu  etrsa  msmt 
BaUfix  Jitxs . tsdem  F.seixjsx  ctxcedt  : ex  vuUlseet  Isbmxte  vt  tullsst  itt  tis  x6-  , 
sjMxm  redshttxsHm  exsgen  frxfxttut.  Apxd  Pxrifics  vtri  mxUssdmmm  vtsttm , ist  V ' 
vitlxtfMxdutlisrAUstni-vtllxrt,terrxm(fxxm  sis  hxhebxm.  Ntifixetsm  veri fifer 
Mx)erttxmfttttm,cxmmtsnhMS  nddiiibtts &redthisi4Kthtis terrx , fitsu ,vtMcxrxxx, 
xt/itst  frxtùrxm.  IX  lerrttxrte  xxtem  MeUexfi,  vsSxm  xxxuxe  Axethttm , esrm  xrnxs- 
ixs  ndebttktts  xtsfise  reeUbittextlmt  tetrx.fisu,  vtxtxrttm,  xtatsx  frxttrxm,  dt  rtsl- 
dmixs  sjuidem  fâfiuxis,vteru,/jtxx , xUjne  Uigf , emxem  deetmxm.  Itemsx fxgx 
Pxsifsenfs  Bxxgeixs.exmxmxitsu  nddiltixs  & nstitirixsulrsss  bterè  JUi  xdsxax- 
ttbxs.  Sed à- SX fxgx LxxdxMxJsDiJsxct excepte  xltxn  dtmtdtxm,cxm prxfxsupxp- 
fipexeixs  hxhexxs,  texexxi,  regxxt  xttjxt  pxjitdexxt.  iBxd  ergx  prxttTxtitts  sü£ae~ 
xxs  vtU,  tjxix prxfxtxm  F.ceUJlxm  ex  finmtxte  xuxix , sjxxtexxs  ix perpetuxm  rt- 
git  unxitmxthts  fin  exxeedxtxrliierx,  txmvidtlutlùitrx  xmhttummxnstittùt 


/; 


eixsjgxxmextrxixprxcixffx  tütxs.txtheltxttt ,tx jhdis,  txtxfiitfi,  ix  omnsbsst 
spxxtxtxtfxeixsxxfiriextrfi ffii  -.xextx  vxqxxmtUxm  Ixxxutxre  xudexi.  Cxsxxttici 
ttixmhxxc  pxtefiatem  hxtsexxt,  vt  Ahixte  eiexsste,  xfftxfi  frxtram , ixxi  tefiàxxx^' 
virxm xemixe pertxrixxte  reftttxxxt.  Veraxsetixmvt  ex fitx  firxttxteatx  texexa- 


txrJlAdtdsxxc  Cxrtxmsx  tjax  xte prxciptexte  hxc  omxix  fcnptx  fixt,figilU  met fib- 
terfTXuxt  tgt  tpfe  Rtx  Hcxrnxs , à-  Begtxx  pxrster,  O-  PhUtppxs  fiùxs  xiexx  cam 


Jrxtnbxt  fiisxsxtufirmxtxm  txntbtrxmsmxs.  ^xxmgxsdem  Mxjttxrdxx  Setuttsax 
Anhtepifctpxs  cxm  Txtbertt  Pxnjiernm  PrafiltAllsiMe  tpxxrxplxtstxi  txm  Pextt/cet, 
^xxm  LAici  Pain  citxtcexfrmarxxid-cenebtrxrxxt ,tmxtbxt fieprxttst- 
mtrxtij  fxnetttts.  St  gmt  xxtem  ptfihxc  prixilegistm  htc  vtxUn  prxfisxpfirit.pri-  * 
txxm  fttriiegtj.pxetxmx  xatixritxtst  xeglsgextix  Text,dttn  xxxfhetxxte  firtxtxr, 
deixdt  xtfxxdx  prxfimptiixit  initxt.grxm  ttxfit  detrixsextt  dxmxetxr,  Amxa  re- 
^ fiprx  dtlH  Régit  vtgeftxtxfepttxse.  Allxm  xstxe  xb  txexrxxtitxe  Ditlhm  m.  IX,  - 
ixdtihxxexv.PxnJîxtpxbliei. 

Sigxxm  Régit  H in  n i c i. 

SigxxM  P H 1 1 1 F fl  Kegis. 

Sigxxm  A N N X Regixx.  ■ f..*, 

Sigxxm  Ardsiepifitpt  M A i H A K D i Sextxes^s.  v*ï 

Sigxxm  Cerxxfi  Rhesxexftt  Arthstpifttpi. 

Sigxxm  Txsberti  Cptfitpi  Pxnfsestfit.  r,x. 

Stgxxm  Odtlnct  Anhidixctxt  Pxrifiiifii.  ‘ 

Sigxxm  B A t D r I N I CxxceUxrj.  • ■ 

Sigsum  GtfixUm  CxpeBxxi.  ^ . 

Sigxxm  Ruhxrdt  CxpeBxxi. 

Stgxxm  R A O V L F H ■ Ctmitit.  ^ » ■ 

Sigxxm  Rxtxxlds  Cxsxerxry. 

fl{»SAlTlT  * ALDI  O t Mont  E-MORINCI. 

' Sigmatx 
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SigMMm  Alitrui  CtmufiâhnUtÿ.  , 

Si^num  yviStlmt  StntfihtUi. 

SigKMm  Hun»i  Suicalérf.  ^ 

Sigmtm  Xttmi  Ckî. 

SigmtÊim  Rultlfhi  Stittcnfii. 

Sigmtm  Tiunà  Sutcmmtrtrf  . 

Sigmim  f'VÆlten ft^  Stntrrf. 

Stgmtm  Abttârifi  Xuff. 

Sigimm  yvtUthm  fittrit  SulJrid. 

Stgmtm  yvitltitù  AmiiMcit/îs  Xfifetfi. 

Stgmntt  VvâUeri  Mtldct^t  T.ftjaft. 

Stgmtm  Elimtrdt  lutiiiuttctifis  fft/ctfi. 

Stgmttm  FrUtmil  StUtmuétet^s  Fftjctfi. 

Stgttutt  T nattfis  F.fifitft. 

Stgmtm  Kftmi  ftf  Ctmttù  SdUmitt. 

Stgmtm  V T I D O K 1 1 Ftmijtiittt/ii  Cnttttit, 

Stgmtm  BtUUut. 

Sigittim  Ettgettitlflit. 

Stgmtm  Amsirut  dt  Mtitteftrth 
Stgmtm  Strpkdjti  frxffptt. 

Stgmtm  FrâmtnctCMt. 

Excnid  du  Chartulaire  de  l’Abbaye  de  £ùn&  Pere 
deCharnes. 

CiaxtaHeNMCI  Dti  grttti  Frmtcmtm  Régit,  atu  fit  fdeli  Aliertt 
ttmmflufaluet  Rahtldt  ttttiUfimi  ■viri  ettuedu,  vt  ^tutUtm  Eakjitm , tjtum 
fturttts  itt  heturem  B.  Cermtm  Atttifitdtr.  Eftfitfi  ttmemtrimmi  t/tert  iti 
BmrtlenfivtttfnfiUti  tmmt  fit  ct^ttxertt.regu  atudem  vtluttttte  ht  net 
et  titre  B.  Part  AftfitUntm  frittttfi , dr  Mttttehts  fit  fimitUiitiktis  ttt  Crintie, 
fttd  fit  urne  fi  tun  Itmgè  i mtrmlmt  Ctnutettt  vritt.  Amtt  regni  Heurta  Re^it 
xxxii.S.  Rtdttlfi  Ctmtttt.S.Ctltnf  JOfeiut.  S.HttgemtCtmtttt.  S.Agtieni 
Eftfitft.  Alittm  Dritit  ctfire  fttiltti , ttt  tttlt  Regtt. 

POST  H IN  me  I,  Ph  I Li  pp  V $ it.tmu  regtn  fit, 

itgmtmjnt  ftnittfiuCimertDreeitfiemtiitAliertttxtirMtemiiittfrtjtrithtiK 

Cttttm  firmttttt , mtiiitiifixe  fierxm  ctrrthrtxdtm  trtdidit;  BtldMutt  FUtt- 

drtttfi  Cemitt,Stmem,  Rtdttlfi  Cmttt,'YHiott.t.ito  OeMontemo- 

K E N C I A C O , AdeUrdt  BttttciUtrtt,  Ittgelrtnt  Ptdtgtg»  Régit. 

Ch  A ATE  duRoy  Philippe  I.comenancladedication  de  l'Eglifede 
S.Manin  des  Champs.- tirée  des  Atchiucs  de  ladite  Eglife. 

I M rumirte  fu0t  d txdtmdiit  Trtmttttt.  Dttttturttm  Smpturarntt  txtherittte  t o fi  7. 
Itfirmmxrtxtitjiitrttm  Pttrttm  •uefitgtt  feqm,  & eerttm  ttt  tjtutuxm  f^unntt  httt  ' ’ 

txemfU  imtttrt.  Vttdt  Dmtttttt  fir  Inemttm  Prtfhettm  tut  tAmtntt  dteetu: 

State  in  vi)S,  & confideratede  lemitis  antiquis,te  videte  quz  btvia  bona,je 
ambulate  in  ea.  /»  vit  ngo  kettt  tittt^turS  fttrttm  tmktUtre frtefatttr,jnt  kettt 
tfatfjtrttm  tufirerum  lukà  fieuttdt  tttjtte  tmtttttdt  freftnttmttr,  fxjteam  et- 
Tttm  emfinetttifiteftrttttfet  fimttt  taettlu  ,qtuntm  exemple  imttert  Itkeremmt 
ire  terrtt.  Ere  iteijtie  P H I L i P P V s Des  grttti  Frettctrttm  Rex , htu  fr^titt 
tedtthtt  exhtrtttune,  (j-frteedettttttm  fttrttm,  Frettcertm  videlteet  Regam/d  mt- 
ximidtleStfittm  fttrà  >•«  He  N A IC  I,  exempte frttucttm , tjterem  detteeift- 
mttmfiudttm  ergt  dtaitum  Rettgteteem  d Ecclefierttm  ittfirttUtettem  eegttem.  Ne- 
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t.im /ffTsvffUcMuTts /dehùui  ftH^intiEc<UJî*cur.\m gmntihuStUm  frtfenti- 
küiijttjm  futHrts:quu  £((UjhmS.  Marttnt  prê^e  Parijiui  Jittm^qtu  v$CAt$trde 
CAmfts.quAm  tyranmcd  Tàhtc  deJhuÛamÔ'pCHè ddnihiUmrtddûdmtpâtermtus 
fuprddictHs  TtMmrc&rudtfaaft flttdiurdt muln$htmf(ys&ddndrjs  dîM~ 
jurjtjiqnf  0rMnerjtf(^  Cjndfucds  quurtqflMra  ntnobidUtervtMtHt€S  thldem 

dtdtidri  f€a»&ofMS  qudd  fdtcr  mou  mrusfiêrri^ 
fuHtt  drtuuU  fTxH€ntus  lompUrt  non  pütmtt  tg$  fro  iùfi fuMlem.  Ad  cmus  dcdi- 
(4M»em  (tUbrdadam,  mu/râcaMMCCdfdCdaMenfti  rof::ifician(y  Procerum  ndjhorttftd 
ndfilidm,  1.179  Cleriiorttm  qudm  Unorum,  e^$  tpft  prjefiirtum  mcdm  dhtùh  : ^ ob 
dmrem  Det,  ô"  honoum  frcttdfftmt  Cdnftjjms  B.Mirtini,cutus  nemint  dttttuUt^ 
tfiy  & requum  fttpradtih  fdtris  ma  defun/h , pmm4  qHd  tpfe  Jihi  ddTuutTdt , cdn- 
(rji! : phtrtmj  eudmqux tnaoJhjpott/ldU  crdM,dddtixi.Abhdtidm*uuUluet/dn£fà 
Symphorum  & S.  SanfimSt  qax  efi  Aurtlunts  ifttrd  tndrts  uùtdtis  Jttd , medtt^ 

tdum  fm  qudd Ji^mmustn  Ucç  ip/ias  MoHdJiery  yCdleTtdu  NdueTTtbris pUm  de 
th<UMis,qu4mdeiaJhtqtyô'fi’aitJ»&rcdtbtn»7ubiUp  qâu  i»  tptd  ttTirpart 
fm  ms  nojin  txtgit  fjci  : hxt  oTnnu  sût  Eedefix  tn  pcrpttuum  hdhnsU  cêstee^i , dr 
hditijidmefttum  tssde fiers prxceps.  Etit xurnam  firmdmeMtsamhdheâty/igiûdmeê 
fuht<rfirmdMt& cêrreh^rdHtyô' dmmhus Epsfc9pis qui Adfntmnty&  Pk.1  MC  ir i> 
B VS  RiCMi  MEI  fimuptdum  prxfinfdMt. 

S t qmsxerd  (qHdddbfit,é’  quéd/mrsisscredsmus)  hdcregdU&UgéUfidtatMm 
dùqax  temerstdteiaUmnure  vtl  vidUreprxfiimp/èrttt/cuufiregutMaieftdHs  reum, 
^dnjthemxns  gLsdtdftrundum.Adkm  Parijms  pulditèp  Anne  db  Jntxmdtidne 
Domsm  m.  L X V 1 1.  tndsUtdïst  v.  Anne regns  P H 1 1. 1 P PX  v 1 1. 

Stgaam  Régis  P H i L i P P 1. 

tiugd  fidter  Regù. 

Balovimvs  Cornes  Flandru. 

Rùhersui  Semnenfis  Archteptjcopus. 

CdSiJrsdu!  pArtfien/is  Epifiopm. 

Csssdo  Ambuaenfis  Eptfcopm, 

CssdlttTus  Meldtnfis  Eptfeopsu. 

Hugo  Trecenfis  Eptfiopm. 

Rogerui  CdSdhunenfis  Eptfeopsu. 

AgoUudtu  tdtm. 

Tue  Sdxmfis  Epifioptte. 

Hrogo  Arthtdsdconm  Pdtsfienfis. 

Tuo  Archtdtdeotius  Parifienfis. 

Ldndo  Prxcentor  Panfienfis. 

Cdujridm  Canottsetss  fdsûfx  Mûrie. 

Olrtetss  Cxpeüdnm. 

Rdldtstnm  CdHonietu  S.  Hurtx. 

MtU  ïktursm  S.  Ütonyfit  de  Cdtcere. 

ENCeiAJlDVS  Abbus  tpjîtst  locf. 

Ctfiebertsu  Prtor. 

ï>rogo  Presbjter. 

t>rogo  Grdmmdtictss. 

DdSTtberttss  Dsxconsu. 

tiyldriass  CdMoniens. 

Alnstlfks  Prxctntor  fdttSd  Crttcît  AurtUâmrfit. 

Hdpmo  Decdnus  fdnûx  Cntcts  Astrelidsoenfis. 

Sdrttê  Sdcnftd  AureUxnafis. 

Rdi/tdidtu  Thefdttrérims  S.  Mjtrtisu  Turoneafis. 

Bal»tikvs 
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Ba LO VI  NV$  CfimrsinnMr. 

H V c O Cêmf/  Mt&tndù. 

VviLLtLMVS  Cornes  Suejiianù. 

Axtsyt  Cornes  C»ÀiUs<Mfis. 

V R s I O yUecomes  MeUidustenfis. 

Cmid»  de  Mosue-Utben. 

StmoH  de  Monte  fortt. 

ThITBALDVS  de  MoNT^UOXlACd. 

Ràdulfms  Stmfchalems. 

V VvâUrmnus  Cerner ertus.  , 

Seldrutu  Cot^ebmlertHS. 

Emfenulfhus  BtetieoUrtus.  * 

Adem  finceme. 

Cmtdo  Merefibelcos. 

Enfèlimms  M ere/cbelems . 

Dro^o  PtsKeme. 

F.n^etrenMMS  fede^o^us  Âe^ù. 

P E T R V 5 Cence&àrtMS. 

Eoftechtm  Ce^Uenms. 

C eefiides  Subcefellenus. 

AlmarICVS  de  c ASTELLO-EORTI. 

fredt  rums  de  Cerhmlo^ 

Ssefltenes  Prefoptos  Perifienfis. 

Melhertus  Prepofitus  Aureltenenlu. 

Yvelseres  Prepifitsu  Ptfitetet^. 

Vvillelmvi  de  Gomethiaco. 

Mm^o  de  MêüoeeJhiU. 

Maiherys  de  Searrone. 

HervevsdeMarliio. 

Vxertnos  de  iJU. 

F'i  ernerms  de  PeriJtÊts, 

Frosmuadtu  jreter  êtes, 

CsrAdus  Hojhenjîs  F.pijcopits. 

Raimh^ldos  Ap^oUce  Sedts  Legetus, 

IkduiU  f»i  i,dtm  umftrt  iffà  Ecciefu  i fifrMù  ftni  Iftfapit, 

tlll.KM.iMnjf.  ^ 


Exiraia  du  Chartulaire  de  l’Abbaye  de  ûina  Martin 
de  Poncoirc. 

t N Ktmmt  faOx  à'  iudiuUiu  Trimutu.  P H 1 1 1 r t vs  Z>»  rrâtii  , o 6t, 
Ttacirxm  Rtx,&c.  ElucuUn-utUiiies  Ecdt/um /mûi  Cenuut  ptr  dmiextu- 
mtm  Prtunmc^h:  Vv  a a u 1 m A M a v a IC  i, 

trttrtruKfxe  lUxjhtMmvmrmm , ijutmm  hfKjicfs&tUmfinu  Muttta»  fitnt- 
xem,  vt faruiibMictrautdirttmr.é-  fuuù MwchnDt»  feriuemihu tahxtiu- 

rttxrx»T»mfrffUM,mAmshwmamittndtfi<ndi>uii,fnxaimxfurùmtiMeif 

mtonm  mtmorU,  EuUfix  frfradiat  tihmaum  hanc  triaa,  vt  autaUaiJ 
fcmtlianavtl  tmftuat  rtciftru.aifaaata^MutaUaiK  f^'uUat.  Et  vt  hac/Zmm 
fcrmaatat.figiUt  mn  mfre/uitt^giUM,  uHit»J_E  FISILIIVI  in/ra- 
Jcrtptu  ed  corroboTAndtsm  ettrihus, 

Si^ttstm  ComtSis  H y e o N i s. 

VVALERAMNt. 
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Siffum  Bédduini  T>âf$ftri. 

S^Mitm  KâîhâUi  ButictêUry  . 

Si^m  Vvdlteri  ConfiahuUry, 

St^mtm  Vv$domi  dt  Mtnreittlhoiê. 

A D A M D 1 1 M I V L A. 

Sl^fUtmT  STBOVDt  DE  MoNTE-MOlLlNIACd. 

S^fum  Ldficfùm  de  Behuco. 

Si^nmm  Stefhâm  prjcfofitt  de  Pdrtjîê. 

P £ T A T s CâMitllarms  nkgtndo  fiAfaiffît, 

Aânm  âfud  Pentem-lfâTÂ  âtwd  âb  Jneura.  Dtmtnt  m . L x i x.  re^f/jue  fhUip^ 
TtffUHtU  I X. 

Ch  A A T t tirée  du  CliartuUire  de  rEglife  de  (ainâ  Spire 
de  Corbcil. 

1071.  In  Veinmtne  eg6  Bvachaadvs  gtauk  i>/;CoABOLi£NSiV£i 
Cernes.  Ortisodoxd  ReUgtenù  duderes  Sftruus fatHi  sgm  dtntmtMS  sUufirdtt  mul^ 
ttmedù  fdcrd Sertftmrd teJïimcR^s  eutdemtMs,dJferMnt  eesttpu  tceUfuuDet  henê- 
fdTt  vel  fublmurtfre  f^e finduerum^nen  jèlumfahet  dêUdtrum  juermmisubU^ 
gentidmffemertrtiVermnetumretributsenu  sternd  fedimum  ceelttm ddtpéja.  Om~ 
mbdj  tgttur  fdBtfd  Des  EecUfu /lys,  frefenubus  faUeet  tir  feflnts  immefidt, 
yùed  nefiri  cdfiellt  Preecres  é"  Optmdus  pan  (enfibe  de  fiHetU  vete  ntftrdm  Wdfen- 
tiem  ddierunt,  ebmxi  fejhsUntes  ae  fimpltetter  defrrcdntes^ymdtinms  Beelejfdm  xt  f . 
AfopolerumtdcbedteriêmCenfejferum  ExHperyC Lupt ,in  tedem  feituei  Cerhebê 
fium , db  anteeejfertbus  sujfrü  antujmtsts  cexfiitMtdm»  & dsuerfdrum  rerrnm  cemm^ 
duate  admedttm  dttdtam,  dd  extremum  vtre  d ytttbujddm  tyrdnnù  petMdfidme pene 
defeîdtdm/è'  pfduis'vjtbus  persêerJtfefMc  «ccdfiêmbësvndiyite  urexnmeutdmMberdm 
fjrtrnmdnemdb  omni  tniufid  foiefidU  & tmysu  ddmtndtiette fib  lùerdnm  tefid* 
tuent 0 amêdd  efj^cereegrdremuj.  ,^0rum  petittenttdm  inJidi^TdStêndMi  liben- 
tifitme  dcymiefcentes , pr§  neftrd  perentumyue  mfirerum  dnimdntm  ndeff^t$êiee,db 
ipfd  Eeelefutttufdémyue  Cdnontcù  emtum  tntHÛd  dmtxdttùnù  tnfefidtüncm  rc 
meuemus.  Cldufirum  tnfftpeTtbtdemdntedndnhahttnm,  ftentt fdeUem  n^êrwm 
hertdtn  preeibu^ue  defigndMMJ , eijdem  Cdnenuû  hâbembim  immune fine  vBd 
vtyuutndtne  tnperpetunm  concedtmms  : tdU  tenere , t disque  eendiritne  ,tst  teeytte 
Ms,neque  fueetjfirumnefirerum dbquù,neque  emfdemiect  Abbddtfiue  xUd  cutufi 
bbet  dignitdtis ferfend  tn  ipfd  Ecelefid , fine  tn  tpfius  Cdnenieù , tn  Cldufirn, 
dbqudm  deineefs  tniufidm  fetefidsemexercere frdjumemus  ^ & de  cmdmeMts  £(• 
tiefid  qutpptdm  dmferre,  vel  dlt^uû  mede  fubrtpere  dbfquc  eemmum  djfinfm  pr»fiûd~ 
que  Cduemeerum  neme  vUenus  dudedt  i feu  res  Eedefidt  ô"  eunPfd  qud  tufid  CUu- 
jfht  dmbnum  €entinentur»dd  tfftrum  CdnehUdrumeuTdm&ftefidtemJelummndê 
fentnedHt.  ^ued  fi  tn  tpft  Cutufire  dliqud  etnttgerte fieri  mturut  vel  dUquem  Cd^ 
nemetrum,  queddbfittdluubiditqudm  feeere  mtujhttdm,  émut  dliemd  perfittépr^^ 
tenmfidf^  emm  iniufiêiudutê  frtpuljè,  etujdem  Uei  eemmunt  drbitrt*  Cdmemen^ 
rum  tn  CâfituU  & cduenue  emenddnddm  fermtttmus.  Crtmtudlu  autem  fiUms 
Eptfiept& Archtdtdcent  utdtete  referuentur.  H ut  us  ergê  liber tdtù  fdcrtfiçium  e^ 
Btachaadvs  Cernes  J>ee  tnmeUbtU  efferrecuptensjsec  Prdceptum fieri  iafii, 
&vtperpetunmêbtinedtvtgerem  Regtd  MettfidSteerreberaudum  tran/pttfi.APham 
Pdrtjsus  dtmd  dbïncdmdttene  Demtnt  u.l.xxi.JttdiPhene'X.EpdEld  xxviti. 
teneurrenStbus  v.liii.  Nen.  Neuembr.  regndStSeV  w 1 Ll  pfo.xi  1.  unneregseé^ 
Ege  tffe  Rex  PhilippvSj^BvachaaDvs  Cerbetlenfis  bduc  Curtumu 
mdnufrmdtdM  cerreberdmus. ^tum  queqme  RichEaivs  Stnenenfis  Archir^ 
pifidpuSt  cum  GaVPAIDO  Pdrtfierum  PrdftUe , dlyque  quamflurtmt  tdm  Pen- 

ftfit,€X 


DE  ÙHIST.  DE  MONTMORENCY.  15 

tintes  lAlcl  PRINCIPES  cérr^rdmmnt , ffmnthm  ftfT4  mffmréf:* 
fiMtntes.  Et  aT  ed  ftrmjimentê  fiXA  tjimtntdr  JtdhtU , %àMC  Cdrtdm,  ib  ijua , mt 
Philip^  Âe^cumCcmite  Bunhdrde  frxcifumcthju»m»ijt  (cnftd /ùnt,  ênnucntt 
I O A H N E Abbott  fufrd/cri^o  Ecdcfio  tfieilU  mto  ftAtm  frmom.  Si  qoù  OMUm 
ftfihdc frtmtU^um  lj9C%‘i«Un  foofumffmt  y frimum  fôcriU^f  y Jtue  tontt  ou^o- 
Tttotit  Mtf lisent  U rem  iuro  anothemote  fer  tôt  ur,  dttnde  nefondo  profim^ttoftà 
irrttitm  grout  eenfm  dettimento  domnotm , Kegtâ  Motefott  X L.  ourt  Uhrot 
ftrftlmot. 

Stgmm  pHlLIPPt  Régit  Eroneorom. 

Stgtmm  Eredtmt  SeneJloUi. 

Stgttmm  Vvidoms  SothoUry. 

Signum  AdeUimi  Confibulor^ . 

Signom  V'voltroMni  Comenrif. 

StgMMM  Ruherf  Ar(hteft(laft  SenoMeMjts. 

Sigmm  Comjrtdt  Ponf 

Signum  yvoMteri  Ffffcofn  MeUenfît. 

St^Mum  HMgtMÛTruet^u  Bfifetfi. 

Stgtmm  MtU/m  Dectnt. 

Stgnmm  Ctfaltnt  Arcindiocom . 

StgBum  DrocâMÙ  Archidutont. 

Signum  THontf  Archiduetni. 

Sigmum  Euflothif  CoptSoai 
Signom  Goujrtdt  CopeUotn. 

St^nom  Mahassedis  Rhemenjts  Anhiefifi, 

Signom  CiutdoMts  Ambtonenjis  Efifctfi. 

StgnuM  Gmdênû  Beüueeti/is 
Signum  Elinondt  Lândunenfis  E^/ctfi. 

Sigaum  Rêfery  CotboUmi.  Eftjufi, 

Sig/tum  Râbodt  ü tuitmeafii  fftftêfi. 

Stgnom  Odolrta  Eroftftti  Ecdtfu  Rem, 

SigHMm  y-vown  Arthidiotomi. 

StgMm  Hcrmonru  Grommotui. 

Signum  idjonnù  Abbotts  Corbotlettf 
StgnuM  GtBttrt  Proeesinrü. 

StgHMm  Dttroftdt  Thefonronj, 

Signttm  Morordi  CatsoHtct. 

StgMsim  VMlgrtnt fatrû  Abbatu. 

Sifftnm  CdMsirut  fiUf  Herftndis» 

Signom  Helto  flf  Ruhordt. 

StgnMM  Gtnten  Ttfordt. 

Stgmtm  Bvachaadi  Ctmttù, 

Stgnmm  Gmtüelmi  Cmmtù  Ntuor/s. 

SfgMsim  RâdtUghi  Ctmstü. 

Sigrmm  Hugtnù  Ctmttû  He&endê. 

Signstm  Htsgems  Cemuis  DtmMimorwù. 

St^um  Etsonis  Cêmuis  ReÜtmontü. 

Stgnum  VvtdoHÜ  de  Montelthori^ 

Signmm Tmioeaedi  oEMoNTEUOaiNCM. 

Signttm  Hervei  de  Mae.liaco. 

Stgttum  Stmonù  sU  Menteforti. 

Sigmsm  VviÛtltm  de  Cstmetho. 


it 


LES  PREVVES  ,D  V.  LIVRE  il. 


GutSelmt  de  TirmtAte. 
Anulrta  de  CdfieÜ9f9rti. 
Stgiutm  Bdldmim  Cerhdtlenfis. 
St^m  Vvtdfim  Vuectmttis. 
Stgtutm  Cerdfdi  fagam. 

Sigmmm  Tetbnù  Sigifimutub. 
St^wm  PetnTêJétrdt. 

Petrm  CduceUàTtHs 


Extraiû  d*Tn  ancien  Rcgiftre  du  Threfor  jdes  Chartes 
du  Roy  cotte  vu. 

10  S).  CARTAPHiLim  Regis  Trsnc9Twmt^»4  Mêntchiti  d9mindQ\%K\.iiO 
fumd  SiUu  PhUfirù  À^ate  ad Ji  msjiu  EecUJioM  S.Lepdegsry  tn  faltu  co^rumi- 
natt  Lejgud  fihtuht.  Huim  dofutifinù  tejhs  fitermu. 

Te  C H O Matufhus, fuerasCaJlelUnmdeCPchti$>&éfuilmeUnsn>tdt 
manihm  meu  receftt. 

Renaldvs  CafleUanm  de  CPthetâ  produis  Tech$ni  fitm. 

Cirardtu  Strabt  de  Chertjsaet. 

Carnerm  Vsceemts  Semmem. 

CiU  StUacenJîs. 

Ceruâjim  Daptfer. 

Theob  alovs  CùnJljimUrtm. 

Frageum  Cabtheenfa. 

A£hm  anno  ah  stuarnatù  Des  Verht  M.  L X x X X i l. 


Extrait  du  Clurculaire  de  TAbbaye  de  (ainâ  leao  ' < 
d'Angery. 

lo8y.  CaXta  RegüFra9(êfiim,^uaM$ssafteTi95.IêaM9ÜAMgtrii‘ 

certes  Ecdejiam  S.  Ltteum  Baruuenjis  comeftt. 

SigHumVvsiietmi  Camerarf  - 

S.  Gtrmajit  Dafiftrs. 

J.Tetbaldi  ConfiabnUrp.  * 

S.  AdeUrdi  Buttcular^,  ■'  ^ 

S.Vrfianù  StltsaneiUnJïs  Epifiept. 

S.  PctnTheJojrrarf.  ■ 4 

S.  Frfitgery  CabsUnenJu.  . , 

Adum  BeUaci  anno  tfteamati  Verbt  m.  L xxxv.  anna  regns  dârmtn  Phtlsppi 
Francfirton  Regù  X X i V.  Cijleberlm  Regü  Nêtartm  ad  vteem  Gafridà  CanceSm^ 
Tf  relegenda  jisbfirtpjit. 


ExcraiÛ  du  Chartulairc  de  l'Abbaye  de  lainÛ  Pcrc  de 
Chartres,  fucil.  io€. 
toStf.  CaataPïiiiiefi  Regû  Francerum , de  •vtneü  Heurts  i»  area  Mr4sc£^ 
EccleJU  S.Fetn  Carnêtemfn  cn^rmasus.Tefies  ^ 

Gâujrtdm  Epsfctpm  Camêtenjss.  . _ , 

Aiialriau  CUrUm. 

Frêgntus  de  CathaUunù.  ^ ^ - 

Reiertut  de  Rupefem. 

Caajridm  Cames  Mamrûama 
Geruafim  Dapsfer  Regü. 

. Pbtiippm  Câpeüatstu. 


Thioiaiovs 
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ThiobaLdvs  SrtimUrtm  Régit. 

Lsmctlinm  PiMeerms. 

Cükertm  de  TegmUr^s. 

Jfmd  Cê0nam  Dnei  fMki  dmteMrtjm  S.  VinceMftmutk  nttrn.  Dtmim  M. 
LXXXTI. tx.rr^mwr  PHiLipro  Rtgc  tmu  xxvi. 

Eco  G^itnmNttmm  Uvunm  G a r r x t D i fmjîtnim  Btifim  /im- 
mi  CéMctiâTti  Rtgà  rcUpndt  fiAfinffi.  n r J 


4.  HERVE'  SEIGNEVR  DE  MONT- 

moxincy, Bovteillex  de  France,'  ^ 

fils  de  Boucluid  I 1 1. 


Chapitre  V. 

Notice  extraite  du  Charrulairc  de  l Eglife  de  fainû  Martin  des 
Champs  de  Paris. 


NOrvuvù  fitti  ommtm  Chnftt  SdtUtm.ijùd  FtJe  ffdmmqmtddKt. 

tdtfi  ttntre  ii  EccUju  S.  Mtrtun  tm  vtUt , VKttmr  ÀMetum , JtJu 
ftfthumm/mÊm  ndrmEtcUjU  indimtHtim.uaatUiutfU» frt.fn  rcdtmftnae 
aanu  fiu,  é vxtru  fiu^&  fxreiumm  fmtrmm.  H mm  ni  ttfits  /m$t, 

Hervevs  de  Montemoxenciaco. 

Godefaidvsde  Moxinciaco-momte. 

L AN  DRI  CTS/SÜIW  AlBERICI. 

Arr  AVDTS^arerLANORlci. 

\fiuhirdm  dt  Sxiruut. 

, yviltenm  TyreSm. 

I ■vjlunm  ^ Enut-lfirx.  , 

• rvâfiê  xU  Ttrtis. 

f'vtUhrrmdc  Nmjimti 


Autre  Notice  tirée  du  mefme  Chamilaire. 

P O s T Vmmm  1 1 s v C h R i s t i , à-  fm  gUrùfi  m,ni  n- 

inünxem  m vmmrfi,  gcntAm  fr^dum»  fmnfitfr.fmmM.ùém  fdt  ChrUh 
-(MU  m»bijf<  Mmiym  fut  CHftJfm,  mtntrmu.  Nttmirmm,  fmx  Utü  ai- 
Ml  t*r  l'MMm  & mumd  ■vmd.à-trmututnmU  tnmmmu , dt  ^mkm  duitmr  ; Lau- 
demus  virof  Adinmniu/hu  mttmftnku  fKuutrmaumUmmttTf 

mdtaendu  mgtmuVKX  Klitxi  Kicvi  Francorvm,  ac  pro- 
bis MORIITS  vt  c*m  Jritre  firtr,  cum  fan,  falUtt 

Hirveo  Bvrchardi  Mo  mti  s m o r e n t i ac 
xtt.  Audtna  tmm  Dtmtium  duenttm  , Nifî  quis  renunciaucrit  omnibus 
quz  poffidet, meus  elTenon  potcll  difcipulus.  Enfin qm>d  tmm  qmd /Hi 
mina  fnfrumdenUfM,&-vt  Chrifi,  foifn fm  ftfflt ,Cm,tum  ftlutt  Mm 
ru&fadh  Tadi^t,A„fm  SaUlmurntli  efiCfd.fi  numddDet finrntmdmm 
•htla.  Stdmtu  f»f  rnnUtt  dus  iii  eemmmu  tmfilu  deentmm  ç?,  vt  ddattndam 
vHUm.gHd  vmam  Ayfen-Tilla,  ^mam  im  dùmtnfs  SddC/imtmdùmm Jmd  dedm 
Tdt  Etdefid^dumer  fnmdnfiird  nmtdnt.  SieiSd  fnut fiti  fermifiam  fmt  pn- 
^tt.  Tmm  deiMt^  ^rtfter  ietferù  t/^rmÙÂtem,^  4MMemm  fmermm  timréütetem 
cétsdu  dd  EuUfidm  tn  men  fana , theditnrum  fii  amftfitdm  vt  enm  tmftr. 
tdtUegrdminfifimidS./gamDtd  tfUnUme .Sfsrum /atC/igraiJ  ddmtmmt 
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GAVrnEDTM  rmfuiifuI.uUfuS.ftfe»fum,&Drc^i>tmATchUuctttum  mi~ 
feruvium  itfTttâtitTi  nijmfiÊiit,  w etmm  âjftnfm  ^utddjm  Oritmri^  ftcerc 
pcûttt  tM  éUtn^M  Knlifqut  cprum  mulum^dt  ieflttâmi.  AttHt  ($ntiMM9  aÿenfitifà 
'\^Jtnua,a  tttmtfii  SdcenUte  Ro  8 e rTo,  f»i  Eteltfu  ftttrtt , mfttrar* 
Miuns , Ut  à reJft , & ti  SMtrJtlem  (/lumtciii  ftrrexit , ci^ue 
rtm  fium  fer  trdmm  eiurrtmt.  euduèStuereUlii  Mimus 

ferturidlm  exiitit,  /» fmxrtm frxtJmere  ccrfit,matrè  Eedefix  * ne  ferderet  nmemt , 
medà  ^xihxJlÊomjue  fUnit  cnurtdixit.  ytrimvhi  immuta  Eftjceft& Anhtdtx- 
cmttgMuit.iUim  utjiutti  tme  reJifiU  ,fed  dixit  fe  cmejjimm  fi  maier  BuleJÎA 
hexeSeit,  qxx  i frnmrdu  ettinmeraj,  nmtmtjèrit.  £fiud  ex  vtréejue  farte  can- 
tepmefi.tali  tttuutttx,  <]ùd  in  tUa  EalefiatnNawtitate Dtmta  HtfaàfofuU 
tun  aMdiretxr.iie^xecaxtaretxr,  xequemOltaxà  Dmirti,  ne^me  in  Affaruune, 
tutjae  in  fmrifieatune  fanSa  Maria^^ne  tn  Cafite  leinnf,  tKtjue  in  NataUfanai 
Ateeaiitnetjne  indedtcattane  Eedefiatneaue  in  Hamû  Paimarum^  neanea  tfninta 
feria  ttnfdem  feftimanavfane  ad  fecnndam  fertam  /Ufi^nentù  hekJamada  , nec 
m Eagatunibnt.nec  in  Afienfitne  ,&  in  du  Pentccafies.ne^ae  in  nataji  amninm 
Sandamm^defundarinutneijac Jfanfnsexm fianfa  betudidtatum  accefern ^ ru* 
f M maUtr  fafi  fartum  ad  fnrificatunem  venertt.  Et  ejnicam^ue  eennentm  bas  ta- 
ies vialare  veinent, gladu  aHathenutit.nifi refifnent .fennuatnr.  Et  hmna  talù 
annentns  tcfies fmtrnnt  GAVFEtDVt  Efifc^ , Orage  Archdtacenns , ga- 
bertns  Pretbfter.&alfijnamflnrimt.  Laieiveri.Oltemaur.AmnlfnsJratereins. 
Cei/ridnt , Orage,  Grinberlns,  Ermenjhdns,  Dregemilet , Airidnt,  & ceteri  ftam- 
f tarer, régnante Philifpo  Eege  Eraneernm. 

Extrait  d'vnc  Chute  eftant  aux  Archiuct  du  Ptieuic  deCùnâ 
Pierre  d'AbbcuUle. 

«07  J.  LlTIlR;tPHJti»M  Franeemm  Regà,  fnibna  ad  fetitienem  Y ri- 

ttOKIS  PentinammCemititeenfirmaMit MenacbùCinnienfit Menafierf  inPen- 
tinefii  territeria  AbbatifiûSa,  Eeelefiam  de Bafii ,vnnm  melendintemefivnrnm  fnr- 
nttm  afnd  AbbatiJniSam,  & alia  jua  tf/i  Cames  Utis  dederat , éx.  Et  vt  haa  danar» 
tfi  iUa  tenctfiia  naftra  in  fimfitemnm firma  &■  ituenenfiâ  fermaneat , trunuriale 
ifind  inde fieri ,& nefirinamims  earaÙere,(fi figtUa  nafira  fignan,efi  earrabarari 
fraetfunttt,fnb  tefitmania fitbtunlatarnm  ferjanammdt  FaUtianaJha. 

Signnm  Frtderiei  Oefiferi. 

S.  H 1 R V X I BnttetUarij. 

S.  yaltranni  Camerarÿ. 

DattpnAmbianiannaincamati  Ferbi  M.  l X X 't.anna  rtgninafiri  X Y 1 1 1.  GH- 
Jhda  Parifiamm  EfifiafaCaaadarunafire. 

Charte  inferce  és  Mémoires  de  Beautuis  de  M.  Anthoine 
Loifel  Aduocat  au  Pulement, 

I H nanùne  ftnCia  indinidaa  Trinitatà , P H i L I E P r ( einfdem  gratii 

Franearnm  Rex.  In/btntartgiaü'e.  yndenetamvalnmmejfi  candi  artüdaxia 
Ecclefia  fltjt  tam  fra/entibaa  tjaàm  lengè  fafiti , viaenttbm  nafiitmri,  rftebd 
fattda  Belaacenfis  Ecclefia  G T I D o reaerendste  Antijles  aratar  aaret  atherit  ttn- 
fira  fietatit,  fiaffltcittr  nabi  intunans , decenttfitmam  Ba^tkcam  fe  fand^  ian- 
hanareefimemaru glariafifsmi  QviMTiNr  Martjri-.a^aana^afietatidt- 
treta  ita feulât  damtniam  vninerja  fetefiatu  exterminari  ,vt  grtx  Oemaeutae  tm 
aadem BaJiUcaOea feraient naUtas  extrasua  eetefiatis ibidem  faaùneisftfit  iafi- 
fiatiene  tarbari.  Catat  fetitians  libenter  effiinjamfrabtmm  ,efi  regta  Matefiatis 
aadaruate fan(imaii,vt detneeft  in  fradtda Etclefia,vtl invite eidemadiacetata^ 
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nm  Efifce^tUy  n$n  éjmcum^Mt  fatef^ds  ûhqmi imris  vfurfttifrdtcT  tinf- 

dtm  Uct  Prdldtumt  amt  f$j  tfmt  ah  ea  fatejUtcm  écceftpm^  excepta  BcUnucnJis 

Stdtt  Atu^i  tUfan^fa  nmfdcm  Uct  Prdiuta,  cUÛtattt  fiiSrum  dltttm  ihtdtftt  fitltjh- 
tM€t,  tfui  ns  Ecàcfijt  jhenue  & fidcltter  âdmmflret.  Es  qttatjMe  tjud  tiàem  kede/tx  ^ 

M fTxdtûa  Efifi^tWlctteris ffdeithmda/tAtd  ftutttVcl^tMtuUcfttedanAndAtfrA^ 
fiwH  nftxmtaa  Dea& Eedefix  Uhcrtxtc  deUta  datumus^fk"  tneu^Ahilttcr de  ce- 
ter»  f^tdtndà  t^tut  fraeeSimut  fettftâte  masUxmm  (k’c.  Ft  autem  tefljtiar  asdlari^ 
t4f  htttm  najhi  pafit  ej/ê  Praceftt , figtlla  ncjtro  fuhter  tBtU  feetmm  figtEan , 
HOMiiiA  STBLtMivM  »tKiOttK9^yUtm^mér»mfrafituuc9r^r- 
matnmej},cttmn»tà  emuft^me fanter afig^ri, 

t Ega  PfftLiPPTS  Francamm  Rex  mes  manu  pà 
tVvlLiEiMVS  AngUrttm  Rex  mea  manu  fidjertfp. 

Stgmmm  Ra^rti  Da^iferi  Rtgis, 

Stgnum  CaUrandt  Camerartf. 

Stgnum  H e & T 1 1 Suttculary, 

StgMum  Adamt  Canflahulartr. 

Stgnum  Anfelmi  Reccenps  Akhatis. 

Stgmm  Radulfbt  BeUacenfis  EesUfia  Jhefauranf. 

Stgnum  Camtits  H v g o M i s fiatrts  Regtt. 
interfuerum  autem  ^ al^^narum  nemma fi^prtfta  Jimt. 
luuetufdem  Ecdefia  Pralatms. 

Ammlfui  Manachm. 

Cames  Tu»  de  Eehmnte. 

Albcrtcm  de  Caciae». 

Caufiidm  deCabnontf. 

Lanceùnm  Cafatm  BeUucenps  EeeUfia. 

Raduifkm  Cafatus  Mdnacaufis  Eulpa. 

Anfaidm  Meidenfis. 

Ajeelmmde  BuMts. 

Stgnum  Mamaffa  Remaram  Archiegifeafi. 

S.  Tethaldt  Suefirum  Egtfiaft. 

S.  Guidants  BeUacenfis Egtfcajri. 

S.  Gerardt  Cameracenfis  Eftfcafi. 

S.  Rageri  CataUumnfis  F.gtfiafi. 

$.  Ratbeds  Nauiamenfis  Egtfcap. 

S,  Tuants  StUaneÛenfis  F.pfiafi.  ' 

S.Huherti  Tamanenfis  Epfeaft. 

APium  ^uhlue  tn  aifidtane  Regum  pradtÜarum , videtteet  Phtliffi  Rtgis  Franc»- 
rumt  c F'^^dmt  AngUrum  Regis  t etrea  Cerbaredum,  ann»  tncarnati  Ferbi  U. 
vxxviïil.annaverà regnt Pht^i Re^s Francarum  xix. 

Ega  Cfiebertm  ad  vteem  R o O t ju  i CasteeUarij  Be^  rtUgend»  fuis- 

firifji. 

C H A K T E tirée  du  Chartulaire  de  l'Abbaye  de  N oftre  Dame 
de  Colombs  en  BeaulTe. 

QrjaviAVitfiiut  àtSiltmuhgtntrttù  vâJity<i’gaur/itùfrtiterit:Egt  lol/. 
HervevsdeMamEio,  é-vxtrmtj  Agnes,  Bvkcaadvs  ijiu- 
ywF IL  I VS  M ETS,rff»»  (xltfiis âdtfifitmUgrAtiiydtJîaSjfimxDti piatriti 
UmXy^MHUchitlîhiChrifii^Cthmkis  fim»Uiuiuu,  dthmiitttetntx Ec- 
dtfiom  Jt  MàTltunoH  nius  ahùhu ttltandm  EccUfxm  ftttituHuhus imn fir- 
fcm  ftfidtndtm,  dxttits  Cxmmài  tiwttAxs  qui  ààii  Dn  ftrmire  vidtinkr, 

D if 
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f^c.  Xiùet'umdM^s  terr*  ârftnn^svAU*  cajirt  mticênti^sad  alteram  conJtrMen- 
ddm  EciUfiâm.  Stouts  •vtrt  mtorum  ftAminumy  jirmms  é»t  Uhtrybwrgenjis  âut  mtUf» 
^fmpcl  éd femm  m<mm  ftîtmtAt  léC9  jàttiU  ddificAmU  {HUuUrtî  Ah/jmdt  & hêC 
UktatifamÀamiaAyK  c N t s ^$$4^Mtvx0fmt4,  fUufiiiu  mtus  B v il  c H A R.- 
üSi.AQamtfud fàx£hm Ofxyfmm  dmatéb  imcârnAttoiu  Ù9mtHt  M.LXXXvti. 
iadUitam  V.  Tefits *dfm(runty  $ffi  Htratms  tU  MarUtê,  A^t  vx9r  etms,  Surchar- 
dus  fiiMJ,  Kârediu de  La/4nhfSt<^. 


J.  BOVCHARD  im,  SEIGNEVR  DE 

MoNTMOKCWCy»FtL$  DE  HerVE'. 

CHAriTuE  VI. 

Extrait  du  Chanulaire  de  (âinâ  Manin  des  Champs  de  Paris* 

VI R quidam  egregiiu , & mtUs  firtnusts  Pugusms  âffeUêSms , à bâftsjmutt 
Vv4lt€Timsy  VX9T  esm  a bAfttjhute  Htdùrtu  Cumttjps  nuna^âtu , tmituri 
veieutes  fTAcedestttum  fttrumexew^yde  ftjfepUnAm  fuH  fAtsHuttuti  Mtatimi 
deCumfû  Peelefiâ dederunt F (defum y s^ux Jituefiinmente (futnumufutmr Mums* 
mxrrjrrum,  àitxre  vtdelteet  cr  cûfJumyfffuUssrxmt  tusitum  4try  vbi  ferent 
ru  frutTum,  decsMÂ  terttum  purtem,  & tertsum partem  be^ststm,  terrxqm  medittu» 
rem  CArruex  éd pefsdestdum.  Hue  verb  publuè  fudssm  eft  tn  fupfâdUiu  beats  Mar- 
tuss  de  Campù  Bafilscâ,  /uper  ûttrêjanùum  ait  are  da/utm  efi  pafitum  i fupradUH 
Pagam  à-  camuge  foxy  vtdesudsts  cussûù  ^us  aderant , quorum  hae  fmst  ssammd, 
Peersisé"  FvahmUstes  tpfim  Pagansy  Rebertusfilisss  Stephata,  liersrieujfiUus  eiesj, 

FvaU  JrAteràuSy  Vlricuj  Fakusarius  &e.  Valesss  statue  êssusipatens  Veut , am  e/f 
omnium  futurorum  prafctsss,vt  ab/iiue  calumssU  fisa  ^sstetè  p9pderet  Feekfu , e# 
difienente  ad  fupradsdam  EecUfiam  beats  Martim,  qua  dseitssr  de  Cassais  , •vesût  * 
Bvrchardvs  Dt  MontEmatAinci  ACO,irnu«/^rJi»«ni*^4tA^ 
feeerat  Pagarsus&vxor  eims  crut  bessejfeia  : ^uad  (k  tp/t  Dea  & fetsiaribns  Monackü  * 

Jethett  Clusùacenfbut  tusbi  Dec  ferusennbut  Ubesstet  Isbe^  eoseeefitt  ^ fbptr 
fan^umaUareipjisufissFiiMaTtimy^uadeJlprimipaletCtramastsFhsqsU  aderatH  jx 
danum  mi/ît.Hmius  reiteftes  fmst  m i LtT  t$  l\yi,^sücume9vemrssttt,^itê^ 
que  hoc  paliumldfemerUudauerunttquerum  rsomtssa  hoc  Jntn, 
fiug9  filtm  TheoderUi. 

Odo  filstu  Odams.  * \ 

Hugo  de  yvaretstsa. 

Bichardtss  flims  Theoderiei.  ' ^ 

fhtlsppus  de  Trtjîuxas. 

Vvsko  de  Aqua-puta.  ^ 

Herbertus  de  Vilers. 

H ^rorum  verb  nomtua  hoc  font»  Vvido  Cottses»  ffudo  de  S.  CiodoaIdo,rviSeùmsos  ^ 

Marmeredus,  yvakeriuj  Maior,  Rogerüu/iMseùué’c.  Hocauttm  faHum  tft  im  « 

CaUsaregnante  V ^\^‘i^^OyCtMniaeenfisEalefiayiyeiQ'»zexiJhmeAbbaS€^  { 

apud Campas fiAeo  V R x i o M E friarr,  Vvh.iiimo Epifiopovrbss Panfiacx,  „ 

anna  Dominica  incamatsossis  m.  x c T l.  IndUHone  till.  bac fupradt&a  £<-  , 

défia  AftuUrityentanathema. 

Ou  meTmc  Chamilaire  de  S.  Martin  des  Champs.  ^ 

N O T V M/en  V9Ütmus  Cbrifit  fideltbsss  fiststrit  à'  prafimibtu,  qMAlber-  J 

tms 
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tusmtUf  dcdit  Ecete/U  cUniMcnfî fundaU  eft  inhontrt  Af^fi^Urum  Pétri 
& Pâmü,  fnb Ecdefijt  S.  Martini  tjna  dicitar  de  Candis,  FccUJIam  de  Msncta- 
ce.ijiudicétmr EeJefié  S.  0^rti$n^,i.Hmdtriaé‘^^f*dttifi  fuit , faut CUrict  eam 
temtrantt  ^ni  ineadeferuteram.  Hoc  aafem  /èat  Albert  us  in  cammuni  Capitule, 
çum fliê  fue tU^eMe,ceramdemH9yrfiene Pnere&een^e^stiene.  StattnujHe  ee^ 
ramCMMclis  ijMt  àderant,damtm  Pejntt  faftr  fanilum  aitare.  Hoc  verè  ceneej/èrunt 

eabimnun  fejfent  leannes  de  Làntuace , 0“  Ruhildu  vxeretui , ^ Helwidtt, 
amba  Albert! JÜije.^ed  hec  cincejferwt  teannes  Cf  lUehildit , te  fies  jum  nui  ad- 
fuerunt,  ijuentm  neminahac  funt. 

Albertus , de  ^aa  tra/lamus. 

J/Mje /ItMS  eiut, 

Nanterus  de  Mentegoiê. 

PajMuis , AnfeUmSitir  V'vtUelmui  de  CarUnda. 

VvameriMs  de  Panjîe. 

Petrus  Su^nUris. 

^^(^ceneefi'lt  BtK.CHAR.OVS  D£  MoNTEMAVAIHCXACO/Ay2' 
fedêÛatfafêquedkenda  B.  Martim  Ecdejia.  De  etus  entm  benefieieerat.  H mus  een~ 
{ep'unts  Bnrthardi  te  fies  funt, 

Unge  dltus  Theéderui. 
ode  fiUus  odants. 

Ha^e  de  yvarenna, 

Bùbardus  fiUmi  Theederut. 

Pbdiffui  de  TreJluzjt. 
yxtde  de  Aqua-^ta. 

Herbertus  de  V tiers. 

Pmm\'er9,quttxŸane  Ecclefu  fuernnt,nominà  hec feutt, 

y vida  Cernes  de  Rufefirti. 

Hndodc  S.  Cladaaldo, 

VvtUelmHs  MarmereÜus. 

Exaiiâ  du  Kolcndcicr  ou  Martyrologe  du  Prieure  de  Bcaumotir 
fur  Oirc. 

I D V s lulq.  obqt  Hug9  jrater  M A T K £ i Camitts.  A C H E s fararetus. 

Suger  Abbé  de  famâ!  Denys  en  la  Vie  du  Roy  Louys 
le  Gros. 

Qv  O fiquidem  temfare  intertfenerabilem  beati  DianjrJ/t  Adam  Abbasem, 

B V AC  ti  A R DV  M NOB  II.EM  TIRVM  DOMINVM  M O N M O - 
RENCIACENSEM  accidtt  quafdum  C9nttnti9net  ft9  quibufdam  canfuerudim^ 
bus  emerftjfe , que  tu  tantam  ebuMierunt  irritât toHts  meiejlum,  vt  rufta  oummiu  /T* 
ter  iefederatos  armis , befla,  incendqs  cencertaretur.  ^^ad  eum  aurtbus  damtnt 
I.  V D O V t c I infenuijfety  indignât  us  egretuht.  Keç  m9ra , qu/n  frefatum  Sur- 
cbaidumanse  fatremcsjho  Pinaasa  adeaufas  fubmunttum  euegfrit.  J^i  ebm  Cd- 
de  tu  kc AU  fa  tufittusmutdict9  exequi  ndluerit  ,n9»tentus  (neque  emm  Franctrum 
mes  efi)  fed  recedeus  qutd  tneammedt , quid  cdUmitatisk  Begia  Matefiate  fitbdi- 
iprummereatuTcentumacu  fefitnanter  ammaduernt.  Moult ttaque  femefus muemt 
i&u9  arnia  ifi  eum /y  m eomfUees  etus  cenfrederatos  ( qutfge  Matheum  BeStmenten- 
fim  Cemuem,  dr  Dragonem  Muneiacenfem , vires  ftrenues  & beütcofis  afetuerat,) 
terram  eiufdem  Bvr  chArDi  def9fuUns,mêmçtgut^  ineurtes  frettrcafiriah 
fmbuertensyftjfumdedtt  :tneendt9,fAme,gUdt9  contrtuit.  Cumque  decafiro  refijlett 
furtter  ittruterentur , ebjidtene  fraMConm  FUndren^nm  Jteberri  éuuncuU  tfi" 
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fMtmmcéflmmctnxit,  cêntrtt%êmHm  vcrhmhms  humdutum’uêium*ti 

heuffiictt*  fx9  atruJMU , & ^t»tnUm  c^mmtUçnts  (omfim  otm  fuisféiftênt 

féCâMlt. 

Ordcric  Viulis  Moync  de  l'Abbaye  de  lâinÛ  Euroulcn  Mormandie> 
au  Liurc  xi.  de  Ton  HiftoireEccUrtaAiquc. 

Tvhc  Jtfj/Arjr/Owfjdlr  B V CCH  AXD  V s de  MomTe- 

M0&IKCii,/<rn«5.  iSATtyru deudfiihérnt^mt  ngéU  ff^ihtttmne 

tnccndys&ràftms,  jtn  idàihms  aifht^Ant.  LudêutCMStgitur,  cui  fêter  regmr 
tmtwnem  eemmtftfêt téndîtis  t^tteJhhkSft^Ms  Adêm  Ah^êt  etfiehtUttr  effMÀeraep 
Monte  m-m  o e e n c 1 1 Afiditt6‘  très  fertM  etMs  aertur pmnl  tmpu^tumr. 
Simen  iMuemsde  Henteferu^iiM  Rudtdùfrasufnêmhansre  ficeeperti.exenstmm 
frentemm  frehitAte  ftu  (ÿélacrttate  cerrektrâbdt.  HeddU  vereCêmtt^â  centum 
mthtes  ofumt  tnfirmefes  Regt  mtferàt,qHSdSUfhanusCêmes  tHAritBsems 
frrrexerattéfpites  ehs  frtmef'enttêt  Ckillelmum  éeTedhêldtirn fitertits  do^tuc  te- 
neruudediitsKhdttfKcees  mditjrtias  turmu  d$nundrifcnmtnkÂt.TAndnmfiéu^ 
dtdemttsmmihtMeStijM  uheÜihus  fauAsaHt»dr  tmfuMttdtemrâpacttjns  exdimm^ 
ijM  êÿeliAhAnt^mtltUrem  dipt^itum frhfmBAntes  fu^erwit,Jeeiéfyme  nêmhejhU 
tmereyfiddcUfii  terituerfêtient  ternurunt  ,ét.id  tumterntm  Cêthnnos  exettan- 
d«s  furereeempaieruttt.  ibt  tu»e  Sdimheldtt^Cretpn , tjiu  primas  in  cxpmfmâstême 
mpre^as  tfiy  firenmjùmas  mtUs  fabitùtprâft  deUr  ! HC$Jas  efi,  Jttcardms  ettana 
Centarie  de  Ljquis  Hurêfcljmitâ  tenadit, 

L’Aucheur  d’vneanoicnne  Chronique  Latine  Ms.  dont  l'original 
cilenl’Abbayede S.Denys/ous  l'an  iioi. 

1 1 or.  D V M pmlifper péfimertem  Rt^is  An^UACmüelmsrtgnam  Trancu ab  extern 
neram  beüeram  jragenbas  tamuisaâps^aiefietat , matais  tumen  difterdys , c^re- 
btüthas  Baronibvs  fi»ncarehdt,d^c.  Vndetpe  dstnê  rnterwnerdbtùm  beati 
JHenyfn  Adam  Abbstem , & Bvchardvm  xMem  vsram  deminam 
M O N T I S-M  ORKMClACi  écadtt  ^kdfddm  cententieaet  pre  qashajdam  can~ 
Jàetadtntbas  tang^ibas  terrât  faAt,e^ad  •vtand  m mains  lecu  erant,  emerjijp.,^tdx 
tenttntiones  vertfdles  tn  tantam  ebalixrunt  irntattems  melefiiamy  vt  desmtuuprx- 
fat  as  rupto  hemtnie  dtffdtnttM  mtfint,  fjaibas  receptu,  tnnr  fxdtratas  armer 
belle  erainarto  certatum  efi,  & vtratjae  pars  terras  adaerfary^  iruapst  pamernd 
veratt  deaaflare.  ,^aad  càm  aanbas  demtnt  L v d o vi  c i tafinaÿllett  tmdsgna- 
tas  agr'e  taht  Ecclepam  fie  graaart.  Nec  moTd  y prxfdtam  BvchaRDVM  ante 
patrem  apad  caftram  PossiACVuW  caafam  fabmonttam  toegit  per  rtgias  fit* 
atenusy  vt fie  eâwentte  terminaretaraaUertute  regta.  Ste  menttas  cemparerecase^ 
tempfit , eadhtfyme  à cassfdt  iaftittam  sudtcte  exeysu  ne/sut  > ^ de  Carsa  tUseemtiafmr 
(^tnabedsens  recefiit.jS^aamaishaetn  sntarum  reguaa^êruatisverteretstr,  nam 
tamen  de  faÛe retentas  efi,  yatahse  Franeemm  masnen  erat.  Sed  max  qtssà  tra~ 
cemmadi  » qnid  etUamttatu  a Regta  Masefiate  fitbdttaram  mereatar  cemtamaàn^ 
aduernt.  câHebfa  erga  exercun,  iUtca  famosvs  kwenism  eum  arma  ma^ 
Mtt y^incamplues tpfias  eaMfxderatos,qasppe  Mathevm  BeUttnamtenfim  C#. 
mitemy  & Dxoconem  Mvn  ci  a c imsem 

qaas  tdem  BvcHaRdvsW  refificndnm  afesaerat.  qut  tanu»  astdiemtes  asUtem» 
tamdamtnt  L VDo  vi  Cli<Wr  /err//i  c a st  RT  m MoNTtSMORtNCtA* 
c I iHtrarantydebeSare drfignatHmdamtnâm  nan  aadentes.  Ludasueue  igunr  tar^ 
ram  etafdem  B v c H A R D I depapuLuu , mnsetapta  & tmeartes , prater  cafirmaan^ 
fitbaertenspeJfiütdedstiineendiêyfaMe»ô' gladta y abfifatrefifiemtu  eantrsuit. 
asstem  in  e^n  erant,ad  refifiemtam  fe parantes  tlUd  reddere  nalnernm. 
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iSud  idem  LvDovicvs  ihjidtûne  F r.iKC9rum , ô"  FlandrenJ/um  fdn  eh  euun- 
cuU /w  RobikTo  tr4t»Jmtjfirum,cwxitt0‘te:é‘  féurû  co/umn  é/fii::hus, 
dfi/uc cUmiAum  hamilutum  (9egit  l'Cttum  ftfialare  î t^furntjite  VitUnidêidehene- 
fUatê  fuo  cMTUdtàt tfefittloMem'vt  c979tmotwnem  tLmuHéftt  ad /n^  henefUcuum 
valuntetà. 

Extrait  des  vieilles  Chroniques  Françoifes  dcTAbbaye  de  S.  * ^ 
Denys, ciiUVie  duRoy  Philippe  1. 

Chap.I  V.  comment  Lajs  U Damçifiamx  dejfeMdatt'vatllemmeMt  Us  E^fis 
du  Rayaume  de  Fraftee,  dr  comment  tl  fifi  •venir  a mercy  U Jire  de  Mcntma- 
rency^  ^reu^t  CEgltfe  Jjtncl  Denys. 

L O T S ^ tsdbU  DamatfeoMx  grans  é’  ferereuz , Je  tant  amme  U efiois  tenue,  d 
fimyUs  de ^upenrSidetans  fe  fenott  tlde  pcurthacterle yreuanx Egh/ei  Et  case- 
rne ccaragenx  defendeur  du  rtgne  finycre»  je  tramtüutt  four  U fatx  du  CUryié/^ 
des  guigneurt,  & des  feuresgens.  Si  autnt  en  ce  temys,  que  entre  Adam  .•^ê  de 
fsstst  Denys  td;  Bovchart  leStreoh  Montmorency  fourdycenuns 
four  âtuunes  uuft  urnes  de  leurs  terres»  qut  enjemhle  mârchsfènt.  Et  ad  cemontercmt 
Us farêUs,quectls  Bouebart  rsmfy  fim(rommage»&  Femre-dejpereut s'entre- 
ccuruYcnt  jusaux armet^d- àhatatÛe i&ardy Uvntfasttre faterre. Maû  cefienou- 
uelevtttt  t»pauvatltagtLfys»qutmoultenot grant  defdatng.  Ceâuy  Bsuthart 
tâsstofi  femondrede  droit  deuans  le  Roy  Philippe  jèn  fere  à Peucy  U ch  fiel. 
Cü  fe  deféiïly  du  tout  de  drou  oyr,  & du  tugement  de  U Court.  Et  s en  de  fan  y attp 
de  Court»  ne  four  ce  ne  fut-d  fus  retenue.  Car  ce  n'eft  fus  coufume  en  France. 
Uau  d afferceut  apres  tantofi  quelle  faine  doit^rter  U ^A^et  orgueilleux  ersuets 
fmSeigneur.  Semondrefft  jeslfistC^aU  furlyaormeStC"  fur fes aides ic'ejl  furie 
OmMahiev  de  b e a V mon  t,^^Dro  V et /f 
fà  ejhicKt  iurez.  de  ce  fit  tmffinji.  Cbeualiers  efioient  freux»  tjr  Ja^s  ^uerroyers. 
EuUterre  BotcharT  entra  fremieremeist,&  gafia  tout  far  feucrfarglaiue, 
fors  fonebaficl.  Et  quant  slvit  qu'sl  voulait  guerrour  far  la  force  de  ce  chafiel»fi 
mifi  lefttge  entour»  que  defes  fropres  gens,  que  des  gens  Robert^  Cente  de 
Flandres  fin  omk.Et  tant  le  aefiraint,que  slvtntà  luy  à mercy.  Et  Je  mtjlfur  ly 
Uatu  (jr  bas  de  toute  U querelle. 

Extraie  du  Charculaire  de  S.  Martin  desChamps  de  Paris. 

Lambertvs  nefcs  Hunholdt  concedente  vxore  Jua  Teft^  nomme  dédit 
Ecclefid  S.  Martini  de  Camfu  fro  falutedomtns  Jus  GarneriSiluaneHenfis  X.  befi^ 
tes-  floc concefiit  Radulfus  Delicatusô' Hahuù  loeo  A CN  ET  t $ filtajiu.  Ttfics 
Landricw de Oomonte,yvalterm de fancla  Hononna.  Hocconcefiit  Lvoovicvs 
filim  Rey^s.  Ttfiet»QeruaJius Dafifcr^Frogerim  CataljMnettjtt,V vtlUlmmGsrUn' 
àusfis,  Fredericus  Camcrarius»  balduinus  Fcredanm. 

Du  mcfmc  Chariutaircdc  S.  Martin. 

Radvlphts  DelIC  a r y i&vxor  etus  //az.e£ha,coneedentiiuseorum 
filqs  Radulfo  Cf  Jmalruo,  atque  filiahm  A c H E T £ ^ Cometijjk  » dederunt  Ee- 
deJU  S.  Mari  tnt  de  Camfü  ait  are  de  Mcrudto/^  ait  are  de  Herigniacojé-  omnu  qua 
hahehantjfud  Tu/lumô" afud Mifiigertum  : donum  ipfum  pofutt  Radulfus fufer 

altare  S.  Martini  in  frefintu  L v o o v i C ( dejîgnati  Regü  Franeia  » eodem  die 
quovxor  fua  H atxcha  honore  dehtio  j'efulta  efi  apud S . Martinum  in  anditorio  ante 
Crmcijfxum.  Huitts  dont  tefictextiterunt, 

Bvrchardvs  de  Mon  T e more  N Tl  t. 

E 
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faêrum  céfttmmàMxit.  (MtrUsêintm  ver^rt^tu  humiluttmvthmttti 

(jf  betufijtU» yW  curuéMU , & ^utnUm  i^mmêtunis  caufitn  cum  füuf*£li$iu 

fiCéMtt. 

OfdcricVtuIis  Moyne  de  l'Abbaye  de  rainûEuroulcn  Kormaadie, 
au  Liuxe  xi,  de  Ton  HiftoireEccletiaftique. 

T V vc  Màt/jtMsC0menit  ScSfimttttCté'Bv  CCH  A Kd  y i DE  MomTe- 
M O E E N C 1 1 ) ttrrM  S.  DiêJ^t  Manjirû  ff9  ngAh  ^^hibittanr 

âb  tnccndft&rAfims,  ftu  (Adtbtu  dbfttmbAM.  LutUMtau iguttr»  (M  fdter  nguà 

tmtiatum  («rnmfttât tAHdttit  <iuejhbusttiuas  Ai^m  AbbM  ufitbüittr  eJpéJtutt 
Monte  m-m  o k e n c 1 1 ôbfidtt^  & tra  ftrtdi  aus  üfrtur fimtU  sm^gnjmr. 
Stman  tMMfmsdt  MAfittfarth^Ai  RuardùJrAtn/Kêtmh»n9rc  fu«tJleràt»fxenuum 
fraMCtnm  prabitate  pu  &âUcntâi(  carrobtrabat.  HadjU  vftbCêmuiÿé  cottnm 
mtlaa  afttm  tnjhrtt^ps  Kegi  mfcràttqttu  Sttfhanitt  Comas  mârttui  asus  faragsb 
farraxarAtfÔ’pisos  aius ^imogaHttPsGutiUlmMm  ocTadhAidum pManlss  éaiiua  tt‘ 
ttattud» sUtinthAStnacaas  mtUtàrtbns  tnrmts  iêjmnArtfanmtttbAt. Tandem 
dnlanticommihtênaSiqM  rabclUbus  ftuab4Ht,&  tmpuHttASamrépaattdtis  exdiim^ 
qua  éfftiiabantymiUtAram  dtfaphnam fubfannAntas  fHgarnsUyJaailqna  nomh^tü 
thmrayfad dolofa  tergtuarféUona  tarmarunt , aa  ad  tfaoucortim  cathinnos  axsttojh 
dos  fugera  aomfnlcruns . îbt  tune  RamboldufCraton , qm  primns  im  exfmgsuSHMe 
tngrejfks  tfiy  Jhanatftmus  miUs  /ubitOyproh  dolorl  ocaifns  afi.  Ricéréus  asim 
Canturto  de  Laqms  H latofoljmisa  cofu  idtf,  , . ^ 

L’Autheur  d’vneanoicnneCKronique Latine  Ms.dontrorigtnal 
cflenrAbbayedeS.Dcoys/ous  Tan  iiot. 

101.  D V M fMUpar  pofi  mortam  Ragis  Asêglsa  CutUalmt  ragnam  Trantu  ab  aseter^ 
norum  baSorum fiagtrtbus  tumultMjîsqmafaabât yssoutuis  tanoen  dsfioraUfSt  &n^ 
beUibns  Ba  ronibvs  noncarebat,(^a.  Vssdatfto  anno  tmervanetabilam  beati 
TStonyfn  Adam  Abbatam  , & Bvchaeovm  nobUem  vsrnm  dommm  \ 
M O M T 1 S>M  oEENClACi  Acatdit  qnafdam  (ontcntionas  fro  qntbufddm  sots* 
fittndsmbos  txngantsbmsterrM  fuM^qiu  vutHA  tn  mnlus  Uns  aratu,  cmerj^.^iu  \ 

aontansionas  verbales  tn  tantam  thMliserMS  tmtattoms  moUfîiamy  vt  domtsmsfra-  ^ 

fatus  rofto  honumo  dtpideHttM  mifern.  qoibus  ractptts,  laltr fiederatos  armts  ^ 
ba!h  ordtnario  certatum  eft , ô"  vtraqma  pars  sarras  adnarfarq  jtteaepit  flawmtd 
voract  detuflara.  J^tiod  ebm  aurtbns  dom/su  L v d o v l c t tmfonnijjat , irndigna- 
tns  agr'a tnLit  tadajiampa grauari.  Nac  mordy  prafatum  B VC  H a ED  v m 4«/f  m 
pAtrem  apmd  aafirum  PossIaCVM  adeaufam  (itbmosustmaoagts  par  regUt  fer*  J, 
manusyVtfia  conaantto  tarmsnAraturanaloriusa  ragta.Stc  wtomttss  tomparartcam  nt 
tempft  yCadénfqua  à easifiy  iufttitam  tudscto  exeqsu  ttoUtS  » ^ de  Corsa  sdtaeottaSMS  . , 

tttabedtetu  raaafit.  ^oamms  hoc  tn  tmortam  ragu  ottBêraaxts  vartarasmr,  ma  ^ 
roman  da  factoratentos  efi y qniahu  frastcorsim  mossto»  aras.  Sed  mox  epnsd  i»* 
commodi  , qtùd  caloMtratis  a Rarta  Masafiata  fnbdisonm  maraatstr  conasomacsot 
adnerîit.CoÜedoargo  axercttOyiUiCê  famosvs  l V v e n i s jn«4  !»#> 

, &in  compUcas  tpfuts  confoderasoSy  qnsppe  M A T H e V U BalUmosuenJêm  Co- 
mitemy&  Deoconem  }AyHCiA.c\-»iXUyViTosprrnM4sé‘bedscafos, 
qnot  tdam  BvckaEdvsa^/  ra/Spatsdsm  afeioarat.  qm  tasnan  audsasuaa  adnam» 
tnmdamsni  LvDovi cl,/Wr  /rrri/i castetm  MontismoeinciA- 
C I imrarnntydabaSara dapgsusttm domsMâm  stou  andansts.  Lstdosucm  tgûor  ter* 
ram  aisijdem  Bv  chaedi  dapopsUatts  » montapta  & s ne  mus , pratar  cafirmaoh 
/nboertinspafondedsii sncandsê,fameyé‘ gLadta ;abfqna ra/sfiantU  conrruut. 
aotam  tn  cajho  erassty  ad  repfiasMum  Jà  paroMts  tüod  reddara  noUamna.  J^ra 

sUnd 


DE  L’HIST.’DE  MONTM O RENÇY. 

îBud  idem  Lvdovicvs  ùttjldtenc  Francffrum,  ^ FlandreHjiumJihi  eh  âuun- 
cuU Ro  b E R.  T o trsHjmijlfiri$mya»xit uutü  cofttmt  dfiùshuft 
deftec dâfmMtm  humilufiim  eve^ir  zcuum  fêJlBl.ire n^umtiiu  v^ùntAtt&hent' 
fUat$ pt9  carusuit rfeJiuleMtemvt commatunem  urmmàrct  âd fax  hcaefUcitHm 
^/cUnuxù. 

Extraift  des  vieilles  Chroniques  Françoifes  dcTAbbayc  Je  S. 

Dctiys,  cnlaVic  du  Roy  Philippe  I. 

C H A P.  1 V.  Gemment  Lejs  le  Damêtfidttx  dtjfeneUtt  veilUmment  Us  F.gUfes 
dm  Reyemme  de  Franect  cemment  U fjl  venir  a mercj  U Jire  de  Mentmm- 
reney,  e^m%  gnmmtt  BFgUfi  ftrnel  Denyj. 

Loti  UnûhUDameifeâmx  gransé'p^rtreuz.^Jetent  cemme  it  efeU  temiai 
Jim^les  de plmjkmrs.de  tâmt  fe  yenoit-tlde  peitrthjcierU  ^remâmx  EgLfcs.Et  camr 
me  eemregatx  deffendemr  dm  reg/u  fimyere,  fe  tTauaSott pemrU  fâix  dmClergièA' 
des  gmsgmemr s,  &des  yemresgens.Si  emtntence  temys./jme  entre  Ko  a si  Atlé  de 
yi/«Z>ei»7/,dBovc  H ART  U Street  ’MomuoKtiiCt  fêmrdyeêntcms 
femr  mnemnes  (enfumes  de  Umrs  terres, qus  enJemhlemArthtfcnt.  Etâd  eemanterent 
Us  pâr»Uj,ane€fii  Bemchârt  rempy  fin  hommage  ,&  s'entre-de/f  crent  s’etttre- 

eemrmrent /maux  armes,& ahatatlie i& ardj Itvns Foutre  faterre.  Mois  eefienom- 
meU  vint  tef  ou  vatUant  Loys»  tjmt  moult  en  ot  grant  defdjung.  Geüuy  Bouehort  Bfi 
tâsttêft  fimendre  de  droit  deuant  le  Roy  Philippe  fin  fere  a Feuey  U ch^tL 
Cd  fi  defatlly  du  tout  de  droit  oyr,  & du  iugement  de  U Court.  Et  s‘en  départ  y otnfi 
de  Coart,  ne  pour  ce  ne  fut-tl put  retenue.  Car  ce  n'efi pas  coujhtme  en  Fronce. 
UauU  opperceut  apres  tantofl  quelle  pâme  doit  ^rter  U fiuh^et  orgueiÛemx  enuers 
fmStigntur.  Semondrefifl  fes^s,craU  fur  lyo  armes, O"  fur  fis  aides  îc'^  furie 
TmIiMahiev  de  ktyto'ntjô’ fnt^t^os  tt  le  Seigneurie  Homy, 

ftse/oient  luret,  de  cefle  tmprinfe.  ChenaUers  eflotemt  preux, &^ages guertoyets. 
£u  U terre  BovchaRT  fffrrj  premieTemeut,é‘gafta  tout  p.tr  fiu&pargUiue, 
fers  finchafeL  Et  quant  ilvit  qu’U  vouloit  guerrour  parla  force  de  ce  chafiet,fi 
mif  le  fiege  entour,  que  de fit  propres  gens,  que  des  gens  R o b E R T ie  Cente  de 
Flandres  fin  oack.F.t  tant  le  defirasnt,que  Uvtntd  Iny  a mercy.  Et  fi  mtfi fur  ly 
haut  cr  has  de  toute  la  querelle. 

Extraie  du  CharcuIairedcS. Martin  des  Champs  de  Pans. 

La  mbertvs  nepos  Hunholdt  ccmedente  vxore  fua  Teft^  nomine  dédit 
F.cclefia  S.  Martmi de  Canipu pro  falntedomins JmGarneTi.Kiluanelîenfis  Z.  hofit’> 
ttS'  Hocconcefit  Radulfus  DebeatusÔ’  ffohuù  Uco  Kes'mtxifilufiia.  Tefies 
LaHdriimdeOomeute,VvaUermde  fonsla  Hononna.  Hocconcepit  Lvdovicvs 
fltm  Régit.  T(Jht,Geruafim  Dapifer,Frogenm  CatalannenJisd'vtllelmtêtGariin- 
da^s,  Frederteus  Cameranus,  Balduinns  Veredarim. 

Du  merme  Chartulaircde  S.  Martin. 

Radvlphvs  Delic  m 'c  iô’vxor  etus  Has.eihâ,concedentihuseomm 
filqt  Rodulfo  G"  Amdrico,  atque  filuhm  A c N E T £ ^ Comettjfa , dederunt  Ec^ 
defiaS.Maruru  de  Campa  ait  are  de  Merudiojl^  alsare  de  HengmacOtdromnuqua 
hahehant  apud  T u/lum  G apud  M ifitgertum  : donum  tpfum  pofuit  Radulfuejuper 

altare  S.  Martmt  su  prefintta  L v d o v i C t defignati  Régis  Franeta , eodem  die 
que  vxor  fua  Haxecha  honore  dehito  fepulta  eft  apud  S.  Martinnm  tn  anditorso  ante 
Crueifxum.  liuiru  dont  tefii  s exnterustt, 

Bvxchardvs  de  Momtemorb  NTll. 
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Vvtdê  SdMâmOtmfis» 
yvMerâimm  de  Vitiafertr. 

Uûtârdju  & Segmnms  de  Teifuee.  ^ 

SeUéMus  fiime  yvermerj/de  fartfa. 

Fnitêde  Perceiu.  , \ 

tX  ferte  Aednif  Dtiitâti  tefies  fnertmi,  * , 

Im  de  CejUmL. 
yvUrdMsde  Pmfetlis* 
yvtSeümtt  de  HetremMé, 

Du  merme  Chartulaire  de  fainâ  Martin. 

N OTVM ptfrefintihiu  C"  ftHMrû,^uêd  tn  teftfgeredemM  Th  1 oi  a tDf 
Prten/,deduS.Mdr/u$ûdeCemfû^VKCHAKDVi  de  MoNTE-MoKàM- 
C 1 1 A G M t s vxeretMj  ft»  fâl»te  enmArim pUTMm,vttluâti»mem  ^ ceftB* 

omnemtenjMetudiHem tujiemé' btlnheMt  tnterrû  de  TeBê 
&de  Hegipertê^t^mem  terrem  um  entedederas  S-MâTUne  Râdtdftts  DeiicetMf, 
BecfelMmJ&ifrkcfnmenueneretmMt  Bvachardvs  îm  terre  netmjue4,'Vtdi 
fixe fme  unfenfmnen  [ufeiferemut  Jerut  etms,  emt  cemmeitdâtit  eut  eitu  h^/^ites  de* 
mnnuitVel  frede  (mutfiiket  hemuus  veleMÛ  dpeedere  cenfretudimem  etms.  De- 

num  eMtemhmtuhentficij  feJuttPky  f-CHKdns  iifrefetHe&cêxeedemevxm 
fiu.fufer  àUere  S.  Marttnt.  Fuerunt  amtem  ex  perte  BvrcHaRDI  tefltt  pi, 
Bâldutnus  PulcheTt  Radulfus  PeUher»  Hxge  films  Theederiei , Alherutts  de  Leur- 
chû,  Ahalât  H "gede  ArrextetU , Ode  de  Greelie , CUrcmbeldxs  fîtes  AheUnm,  Ex 
pertevereS.Mertixiafieru/itifthyverinxsô'Teedtfâterems,  BelixtUt  AeUUêi 
/ister^Fuleede  Percexce^  RetxeleUs  ceretferixt , Hugo  pfor,  Fnk$ femxltu  de 
Ixfrmenet  lêetutet  peuptr. 

Du  merme  Chartulaire. 

S C f A N T emnes  fkxFle  EeeUfieflj/iprefixtes & finttrif  ^tmdyveUremm  àt 
y ilUperer  dedtt  EecieJU  S.Merttm  de  Cempüpre  extme fue  re^ügfpererntmmfm^ 
rem  defitnÛarHm  feUte ,terremtfiu  Alnetus dieitureptid  S.Cledeeidxm  eenffe»- 
tem.  H ec  denmm  CMcefit  yvtde,  tenc  tenehes  eafirum  Puteeü , fese  fréter  yve^ 

Urenm  eret , eudiexsAms  hü  teftibkSt  Mathee  Çpmite  BelUmttttis,  B v R C H A â* 
DO  DE  ^<iyA't\teK\\\t^xo,Pesr9dePeSTef9HSe^rb9medeEBtrtmtâ^' 

&c.FeBmmefthecdenitmeMnetneerxetiVerhi  m.  C v 1 1 l.lndUfienei.  regMem  * 
Lmdûuua  Rege  Frexeerxm,  enne  t.regm  etm,  FveUne  Perifecevrbù  Epifeepê  hI 
expente.  ' * 

Extraie  d’vnc  Charte  de  l'Abbaye  de  fâinâ  Dcnyf. 

C O N T Ml  T I eret  inter  Ademnm  Abh.  S.  Ditnypit  & Ricerdmm  jthe^ 

eetum  de  Argenttlie ,/nper  eduecettpne  emjdem  vtiU,eRege  Lmdeuuê  comppté 
enne  M.  C X.  cenfierettenù  fue  1 1. 

Stgutsm  Anfellt  Depifert. 

S.  yvtUelmi  fietru  eitu.  , 

S-  Ftâthei  Cemitû.  * 

.f.  B A C H A R P I Dt  MontIMOR. 
s.  Pegetu  de  Mentegepe. 

Stephuttut  Cémseierimt  fèripjà.  j 

Charte  dont  l’or iginal  «ft  au  Threfor  de  Chantilly, 

I M nnmiufmat  i»duUdiu  T rimïtjit.  NtmtrM  .mjus  tém  fifitri  ipüm 

fTJlJtMttt 


DE  L*HI  ST.  DE  MONTMORENCY, 

fTA/fHtfs , f *«/  HeiLVivs  DE  Montemor.enciacom/1  immt- 
mtr<Umofjrm4nim  medi4tUchtnefi(iêô‘f<«At9rum  tttiml^tumxît Du p^e«a- 

mtfirufrdtémtM0n^}crtitmd( [)uflt9yatTtMm  té'Ctn/itmtO’ mJhtiM 

hc^itian  sf!  Atrtû  cuftmMfHttitm , partes  et$jm  dumu  <fHus  m BuUJiâ  S,  ?ttn 
âf»i  Cvnejptmde ftêdt  B*nf¥.ftji9ft  0bntt<b4t.  Omnu  y tatfU4m , tfi4  MfH4thù 
S.  EMgutf  dt  Dudt»  ftTfftM  tmu  f9j\td€nd4  nncfftt.  Bv&cHardvs  vtrb 
rtLiVS  PHADlCTl  Hiavei.  ^4C4m<hs  nf  tn  futumm  p4trû  tUmS' 
j^jM  4ut  ttmf^rum  wtmjl4tt  * m4mcrt4  tUbt , 4»t  diufUA  vdeftt  9C(Aji9m  rt~ 
JamU  t ntfirâMAdift  frxfcnttâm , fêpaUns  & rxcrxns  ^axtefWJ  p4ternKm  btnc- 
JùiMM  M9^4  émûmr^K  Cpn/rmaremus.  Ipfe  etum  fiVKCHARDVS 

dmtntHmdr  fùttftxttm  qttxm  h4b<b4t  fvnendi  Presbyttrps  mEtdepû  S.  Pem  de 
C9ne{fày& tn  BuUfidS. MâUfüt  de  S.  Dtenyfiptfre  remédié  âmtnx  fmx  fredtliU 
Menesbü  «mntnp  em4net^4Mtt&tr4dtdit.  Giiala  Du  mt/irtcardti  Péri- 

fermm  Eftfttfns , C*  Gnillelmms  Archdiaeantu,  nuep'ttatt  relt^esb  vutentMm  frç-  ' 
mdentet  yfrefdtnm  Manefteumm  cttm  4trn  (^hepntbms,  dectmjs  ettem  de  Cenejftt 
ce  fptefiesem  tn  Prabyterutfitut  fnperiiu dttetmnutum  ep,& eeterâ çmnt4 tttxU 
feuttenem  Bnrchjrdt,  Metuihù  deDneitabehendA  (çmeptmns.  P' t entem  hac  fr^ 
mum  perm4ne4tifr4fentemCârtam  mambttsnajhtt  t4ngemet,m4mbnf  etumCn- 
mnuerem ncfhérttmtengtndem  tfâdtdimnSyCr  jigtSe  ntfira  idem p^neMimms.  S, 
GMelann  Epfcpft.  S.  Bemrrf  De<em.  S.  CntUtlmt  Archtdueuu  S.  Stefkeni Artht- 
dtjeant.  S.  BetnAldi  Archtducent.  Adnm yttblue tnCeftituiê S . MàrtXyenna îu(âT’ 
nmanis  Üemtnne  m.  cX.  JndtPi.wW.Efjùie  viili.  Cûncmrrenttb.v.  re^nxnte Re^t 
Lndonue  iil.  Penupcetus  CtuUnu  "P.GirbertusCàncelUnMS pthprtfpi. 

Aucre  Charte  «doncy  apareillement  vn  ongioil  auThrefoc 
de  Chantilly  vnaucre  és  Archiues  de  i‘Abbaye  de  S. 

Florent  de«Saumur . 

N O T V M /5V  Chrtpi pdelibns , & f récif  tù  fttccejprtbui  meùy  ^tue  e^a  H H R- 
Txvs  DE  Montemavrehciaco  feccjtprttm  memim  remtptanemcan^ 
p^ut  eufteusy  emmebüfane  feteutum  dr  eMecefirnm  meermm  tndnl^entum  è Dtê 
tm^endi  depderAnSyCanferade  rebtu  mets  Cijrpt  fanferibtu  tn  Manepertê  S.  Eh‘ 
rensf  Selmttrun/ts  Jnb  manechtlt  hjbtttt  Det ptmnienttbns  » tjtuuenns  ifprum  can- 
Jajnt  faptm  ft^aytat  tjnad  aferttm  mearmm  nan  fajpem  menta.  Nanerint  ty^Hur 
4jMas  td  na{fe  exfcdst , ^nu  da  us  Eedepem  B.  Euyenty  de  D l o c i L o faltd'e  çr 
^tetè peut eya  faftdeay  abUttanem pihcet d'pfulturemy  dtb^ttes  etry  t^dect‘ 
wum  etaisaram  de  Mantemeynuca.  Da  ülk  ettem  Ecclepem  ^Gohessa,<^ 
fertem  mexmdectme&Jefuiturxt  & ^mta^nid  tn  eedtm  Ecdepehebea,  exceftù 
haputbns  meu de àtrta.C'nmidemfmçediÙns  Hérauts  tn  B^ud  B.  Euyenty  de 
Diaytia  S.  flarentty  Manechas  fafntjpt , benefetd  Jite  ariare  alys  estjne  sd^s  danù 
ncctnmmldBs  » dedtt  fredtdu  pdtribns  Eedepem  B.  Marcelli,  t^ne  tn  •vica 
S.  Dtanypt  pte  ep^ cum  ediecentt  fefnltwre.  Ligne  tjnatjne  de  nunare (ua  vbtcttm^uc 
tüad  bebet  ed  aaelsbet  neceperte  tn  ferfetnttm  deneutt.  Panas  •vera  Manedmnm 
damtnteas  fAfnepca  tsberas  fept  catuejùf.  T errem  etiem  ^md  SriNOctivic 
emnt  canfuetndtne  fèlntem  edhtbtut.  Sec  nan  dédit  eü  Eedepem  de  V I R N o< 
ci'LOtO'^tue^Mtdin  eehabebet.  Ea entem temfare efna  Sanechi  S.  Flarentf  msp^ 
tant  ardtnem  tn  tedepe  S.  Engenf  de  Dtagtla,  die pilseet  Pnrtpcettanù  B.  Mâruty 
Dei  vt  credtmus  tnptrestane  eamfttndus  damtnut  Btrchardvs  ptfredidi 
HcrvEI  filiv  \yManttpnemremteet  eadem  temfate  deminnsyfra  entmepte, 
é"  ferentum  fnartmtVXOKVU  svarvm,g^  FILIORTM  svorvu, 
ndhanartm  DetyCr  enymentatianem  tenu  bam,dedtt  Dea&S.  Engenteed  fuptsa^ 
tetianem petrum  tbtdem  Dea  fermemmm  tatem  dceimem  deneriamm  de  ceigne 
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Jmis  aMshjhct  atra  S/ijMJfiÂt  fréter  de  MevilenT.^mi  XL.  défi- 

mem  MniSjmm  fuermm.à' nimiietim  fexmtiUe  fàHeemuUtMtfuiV  EiS  I A- 
c V M ,^L  x.ftUdes  de  ertuft»  vutue  Jmî  <^jancto  Beictio  ,f»rmtm 
S O n A c o.à-finumdeS.  Merceitéc.  J^edfidufmU  BaEO»V»4«»0- 
K V u.vel dUenmde terri fnnhifuid MttuthufnDndire^ii/iient.htcdimiam 
Burchirdm  retenu  Dementci  tnrù  fermuugrtt inter  nneefit.  U lient  ttutt^rx- 
dUh fi-iireitnnuUndtnidt fiignt  ftx  tmnmirmdiit,trtsdemtmfurtngt,&iret 
demtfleil&c.  Egt  igunr  Minrteint  Del gritii  Tirif.  tfifenfm  fn  imirt  Dtt,er 

nieeénidimim'^fKt.»nxr>\,&jritrnmeimHi*.'iil  CUriti,  Theo- 
BAIDI  DE  lAnxt.i.&'M.xtHit.hineCirtintiniltruitt^gtBini^idi- 

itgtnttr  anjîrmint. 

Extraie  du  Chattulairc  de  l'Eglife  de  Tainâ  Martin  des 
Champs . 

r, , É.  In  ebrifli  nmmt,  L v do  v i c V s D«  gritti  Rtx  Frincemm. Nitnm 
/en  tiU  tint  fntnrù  ijnàmdr  infhntiine,  ijnimim  ne^im  idft  frxftnttim  B T A- 
CHAEDVsdf  htinteminreneuu,  rigint  t/  lintx'e  degrecint,  ^nitinni  pn  em- 
mirnm  fitru  mei&mitrù  mti , fridecejftrnnujnt  ntffnrnm  mnedu,c,/iltdui 
^net  Eeile/i  Clnniicen/ ,<f  XL./tlidii,  tjnii  Eeilt/ifnmUttr B.  Mirtmi  inCim- 
gn  gre  inimi  /udederitftjniniim  de  feidi  nejhi  erint , in  gtrpetnnm  hiiendu 
centtdertmm-  Dif^fnit  eijuidem  Bvechaedvsk/  vm^nu/ne  inn»  fifudt. 
au  Eeelefmi/idtnir^rtdderentnr,&  de  ftdigufnt,  ijned  tft  tn  ciment  Nmtfi- 
ren/icttfuntnr,  c./r/irrt fitediBcclefii cUmuctnft  tnCifttt  Itunf,&  xx./- 
hde  Eeele/i  B.  Mirunt  tn  ttnfdem  Siitih  feftt  hgemiti.  Cnins  pettittnt  ,prtnt  it- 
"num  eritfid^utenimni.  V erum  vthtc  ritnm  Cr /rmnm  permineret  tn/emfutr~ 
nnm  ,pri/tneem  Cirtim  ntjht  inatritite  figidi  firmitim  è-urrtierittm  /en  de/ 
pefmmm ternit/ hittc tlemefÿnim  li tgft  BvrchaeDo fiaim// 1 nohetet»' 

ceJ/imdemin/rete&uimnnimentnm/iiUttltU  ferpetni  txt/lt.  AOnm  Baifm, 
innt  tncirnttiVtiii  n.e.x-<n.regtu  ne/rivm.  Kmixxteli  Begintwx.  , 

il/inttimiH  TiUtu  ni/rt  unirnm  ntmtnifnititnliti  jnntei-/gni.  Sigtutm  An- 
felli  Diftfert,  S.  CMtrtt  Bnlienlirif,  S.  Hngtntt  Ctn/ihulirg , S.  yvtdtnU  Cf  , 
mtriry.Ditipernuniim  Sttfhini  CinceSirf.  r 


Oderic  V'itahs  au  Liurc  x 1 1.  de  Ton  HiBoire  Ecclcûadiijue 

fous  l'an  1119.  ^ 

1119.  Bv  E CH  A R DVS  DE  M ONT  E MOEENC  I I,  ^ 

inStn/ru  hellirtdijfnifirnnt  ,/d  fnrilmndiCiIntmtnten/etcertimeiiutrTeitge-  , ■] 
rnnt.  Cuilielmeu ^nnjne  Cimermm  Henrunmctnitmt/  tetnflian  retriiim,jid  ^ 
Gnidelmm  de  Cnirentu , & Rtgenm  de  Benefiai  vmluer  inmuttmnt .&■*. 

Illic  MtehensCtmettU  Beilemtnte.&CiudteltCtirnunte ,ittfne  Otmm- 
deu  de  CiUumtnte,  Cnidelmne  de  Cniriindi  frinctrnm  Prineefe  mtletu,  Petrm  it 
Mtnltt,<i-  PhUifpmdeMinte-irif.ieJiy  XCH  AXOni  DE  MoMTEMO- 
R E H C 1 1 ad  fngnim  firiti  fnernnt.  De  NermiemU  e/ntgiu  Bildrum  de  Brutg/ 
Cneütlmm  Cn^nm  ,&flnrejiUf  idianai  fnett.  Omnet  httnrgenett  Brenmnittm 
tennenemnt,  O’firtuer  friùinctntri  Ntrmimueidtr/ /nnt.&e- 

C X T E R V M , tndnrtti  telliteree  intmtt  & vtret  refianffertnt , ^ B V »- 
CHardym  if  Otmnndnm.é'  h leERiCVMDE  MaRolio,  nbifftt 
fUreifrtnetrnmdaeBttcefernm.  ÿntdvidemut  Frinct  éxernnt  BegiioOt- 
gteUimeUtee m/n  gni prieej/rnnttnm cmepirtm.  He/etnnmerte/virrimentiB 
friuiUm.ttmisxcHKxvyi&OtmMitdm.iliiiine  erxcipyi  rrat- 

LES  cifti  Jnm  td-etmant/rimigniex  fnrultdmtti  dumnmti/tnt.Reetdt  erg» 


DE  L’HIST.  DE  MONtMORENCV.  j? 

tptifumusjdtminty  neuMÙnfât  n^his  iammtm  irrtfârâhtU.  Hk  ÀtUiSt  LudùMtctu 
ô"  ci»9i  Bâldncf  ai  B*/c9  •ufUatrr  âitfagtt.f^- 
I B I firtMMM Cmd$, Cr Otmaadm,  BvchaR.DVS, ^ GatMelmut  Cri^oMS^ 
^nst  vt  fifrà  düittm  cafti  fnnt  » d*  i redctuutkat  No^iêonm  tpfk  dit 

•étth foMt.N »^m  <^ët^  tr^m  Icmgts  difitt  tb  AndtUê&t.tn  medurnHic  rtfttttina 
rrtnaftm  ft&ttfi cêtt^ftt^&n^tUum  BartHurnharrutt de$fûtt. &c. 

P O A.  ji  O vtiûits  &fpda  Btx  dtmifit,  d’BvB.CHAKDVM^HEA* 
TEIVM  deGisoatI»,  âlttffpu  MêMnuüts  j quit  hommes  rtrimfijtu  Bept 
rTtMtttmmmtbfilMtt,drlib<T»S4VitH$Uis  tbtrt  fermât.  ImlytusCirndêde  CUrt- 
mmte  Rtshomap  ss^mutm  & deftmiim  efi.  Pctrm  de  iimUt  âUfe^ut  mmmüi 
àofit^ermUf&c. 

I Suger  cnUVicduRoy  Loup  le  Gros , & rAuchcur  dcUChroni<)ue 

LatinequicficnrAbluycdc  S.Dcnys. 

R I X AMtem  Lvdovicvs  ciim fuis  nntlum  prtly  ceufumert  di^smtm 
noum,  tm  hefiest»dtJèTttt,lèdÂMdtctf smexuol.it  : (ùmfritrei,  s^mdexttM  tf^tssu- 
rai/, yviiuftsteafij asm  Bvcuaeoo  MoMMOREKCi^ci,cÿ' GsmUtse 
CUremtsuetif , frirntm  Sormâtnrttm  tcsem  feruftmt  mtsm  ctdemtts , i Cdsufé  ‘ 
mxnemtrxkUi  fuy^énerunt  tf^frioresesfuttssmâçus  fuftTétrmdtosfeditesvtlidifi-- 

Imx  manu  refulerum.  Aaem  ettam  in  if  ut  tnerts  Bex  Hewneus  sUsufinuu.  Ht  tune 
éttcs recules  fibt  msueemoffenderuntté" usernsnè  fuynundt Jrâda  ht^ 
dsfs  d£fd  efixyc.  S«n  sùn  Ceilstm  dmrdmt.  Nom  Frtna , fmi  fugaces fisfm  frofêfue' 
font,  meuti^dfnt  extraardiaani  ordisusts  ô"  ctmfojitu  acubns  in^emestjkut  rts 
iMtdübns  hdbet,h«flu$me$mytfitdm  infiantiam  ferre ntnvaUntes  cefinttu,& fic^ 
^ééuerfd  ftitd  efivtdfortd. 


Extrait  du  CharcuUire  de  TAbbaye  de  ùiü£t  Martin  de 
Pontoife . 

KOTvM fit  tdmfTdfintibuiifstim fwtnriffidelibms ,^itanidmdammtuhy  c» 
CAKOvs  de  M ONTIMOKENCIACO  dtdtt  Ve$  é’  fdtFHs  Confejfinbms 
MdTttna  atsme  Germana  Ptmtf.  & Ahbdtt  dr  Hondcins  in  eiemêfina  fro  ummc fiu, 
lixtrijifme  fut  «FiLtOAVM,  FiLlAATM  qjr  X fitdrnm  (y  dnteiejfirum  om- 
summ  fitarum  rtmedta  x x x.foiidas  de  reditn  quem  habet  in  vit  i Pontifitra  ad  S. 
Dtanyfimm  AreefdptdmCTc.  HHdanum  frms fectt  dotnmts  BvCaadys  in  Ca- 
fit  mi»  S.  Mdfttui  Ponttfar.  ândtentibus  hts,  Anfdmt  de  Cneltto , Adam  de  Vmdf 
(toie,  & friuigne  et  us  Vvtdstte  de  Bttye, 

P O s T i A autem  demttms  Abbat  Theobaldvs  mû  dfud  Mantrmsneren‘ 
cidcum , & etmHdnû  dmmnns  BtCaadvs  msktts  tffiut  utfitüs  & hommes 
fuos  in  domo  H ugonis  de  Lufirebut  eorem  tffis  rec^nouit  donum , sfuod ftims  de- 
dfTdtt fient  dtehtm  efi,  in  Cefttnh  5.  Martint  Pensif . Cr filium fitttm  M a T H e v M 
cmcedere feett.  Audunttbnt &vtdentthmt  hts  tefitbns,  Richard  0^/m  Thio> 

AlAl  cr  , Vvdefdttno  fiUo  Hugonit  de  Melletsto,  Rtcerdo  de  Vikd’TBÊeofâ, 
Heaveo  de  Dvocilo. 

Du  merme  Charculairc  de  fainâ  Mattio  de  Poncoifc. 

Eco  G 1 A s E ATvsI>//  gratia  Perifienfis  Epfiofns(^.^ênpidominiSTl’  fixa, 
f HAM  i Arehédsaeom,  Eceiofidsot&aitâre B.  hariddeMomAsHonafieriobedti 
Martmàe  Pmifsra  eomefii,ânnneme  BvacaapooiMowtemoabm- 
Cl  hCo,  ^ieem  deEftfeofdli  ftodo  foftdebdté'C.  AÛnmfttUûr  Panfint  mCa^ 
fttniobtâtaMariddnnomcamatiomt Dominiid  M.cxxii. 
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Chircecirce  desAtchiues<icS.  Martin  des  Clumps. 

I N nminc  fABÜjt  ^ tndtutiiiu  7 arntn.  Eg»  StefhaHvS  Dh^rj~ 

tid  PdTtJidTnm  futMrormm  ftr  hdncCdrtdm  cffmmrjuU  C9nnentiû- 

pem  f/tiUmPUerdcm/iMm Mâthewm  Prurcm  5.  MarisHt  deCAmfû^(^  dtmtnum 
Bv^rcharovm  ot  Montemorenciaco.  •vUtluet  dé 
hHstjHondémS.Mérwtédétü.^Hédtu  rnuUiiirujiêe  v<nttlétâ,  tândfm'vtrêrmmque 
tùmmuHt  cépfcmfmt  me  UudéHted-  (étuederntt  termiHéUe^.  SctAM  igitmr fidelex 
Dà  frsfenus  i^féturi  t tjHéddfimiPus  Rpuhérdiu  de  MvntanérenétéCê  tétjuet  de 
feMéfuêS.MdrtiKédeCémfütô'MêHéchit  ttidemDet /ermieMshm^ébhémi/ftlute 
Jku ^rtmituidét*  fuerdM tftrfttuehébcndéeéncefttiC^ de frefTiiihereditâte  ^Md- 
déméluetdffn  in clcmofjttdm  trudidu.  Etvt  ejud  dutmiu  enueUâtiks  tnttlhgén-' 
tHr^tffé  fetffèptennm nemind hU fitb/cnbere di^em  tudiceuïmm. EuleJUm S .OHr^ 
tunx  de  Mona.t(é,  enm  deame  & e/rte,  fernü  lÿ  anallif,  & cnm  emnibm  effendicys 
fuis.  Et  emuem  terrdm  demni  Cleefhé  de  S.  Marceffe.  Omnem  tfué^ue  viénem  de 
Tur,  de  Meftgeru,  tmnem  (ùufuctudsnem.  E.tdefem  e/tam  de  Méntt’Mérty* 
mm,  cr  tantum  vht  gèrent  if/ii  mx fi-atrum,  deamx  tertum partem,  tertum 

jartem  hoJpttMm,terramejue ad medietétem  cerrueaed pejitdendum.  Hxe  deduCal- 
émus  cAjruument»  Pa^antUtô’vxer  eius  Hedierna  eetnementé  Cemtttfé.  Eefu 
Adam  de  Vtnerùl^s  & eentux  ttm  réméré  demm  Thttbaldt  Fnern  eddiderum  teu> 
fumdeamxt'itS.  Marnututonm  deamx medtetatem  haberet.Cônceftt  ettxmEc^ 
cUJîam de  DcUmontCt  &9mnedonum  queddederat  S.  Hamne  Raduifm  Be§m& 
LifuucoMSuxciustem^redAmmTtfe^alds  Prierut& medtetatem  detimx  fabenm 
S.  Bmcf , quam  dederat  tem^re  demm  Mathes  Prtaris.  Ceneefitô’éharede  Eme^ 
miutffa,  O"  BeeUfiam  queqmt  de  Ef  uen , cr  fetam  deamam.  Dedn  ettem  dêmmm 
I.  Bunhardus  SMartmo  emmbus  xnnis  x\.,fêlsslêsdetranJùerféfu9tnterS.Dtényfim 
^ Penttfaram  , ad  ftfiimutem  S.  Marrim  menjè  Neuembnô.  Pêf  obstum  éutem 
domine  A c N E T l S matris  fua  dedtt  S.  hiartsué  pro  amma  ans  X L.  /Ùàdu  de 
cenfu  fuo  éfud  S.  Dtonyfmm  tn  burge  S.  Marce/lt.  Domnut  x<tr0  M A T K IT  S 
ceneefti  tpji  Bv&ciiardo  Du^acum,  dans  et  hberam  potejiatem  faciendà  tnid 
qutcqmd  i/efiet.  Atque  vt  hxe  emma  rata  firme  tn  /êmptternum permemesOét^é' 
ftnsemCartamnêfirt  amOeriixte  fipUt  firmatam  fiers  dtjfofutmm^figmfyneCéMé- 
nteorum  rsoftrorum  corroborari  prstepimus.  Acium  Parijisu  enne  imeernati  ferbi 
M CXXi  I 11.  Ludoutié  Regt  aune  x vi.  Hupheno Fptfcopo  antte  l. 

Excriic  du  Martyrologe  de  TEglifc  Epifcopalcd'Amient. 

P R I D I E idm  lanuarfi  Obttsss  BvCCARDIDE  Mot«T  l-M  O B.  E W* 
T 1 0,  qui  dedsthutc  Ecciejlx  partes  quns  habebat  tn  Soutüa  (fi  tn  Rujmnstnd, 

Extrait  du  Manyrologc  de  l’Abbaye  de  S.Vi£kotlcsPari*,  ir 
Ordre  de  S.  Augudin. 

iii.KâLiéxil.obqtMagtfier  Kt^iKicyi  DE  MoMTEMAyRiv- 

T I AC  O. 

V.  Kél.  Uafi.  ohqt  H A V I D I s amua  MaTHEI  DE  MonTSMO- 
RIMCIACO. 

Du  Kalcndrier  de  VA^baye  du  Val  de  Noftre  Dama 

iri.  id.  îmnq.  ôbqt  Uargareu  filta  Drocomt  de  Fetrafonte.  Ntnelm  Ha 
wida  farentts  titu. 
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Notice  cirv  des  Archiues  de  TAbbaye  de  Mairmoniliér 
les  Tours. 

SoTrMJ^f  $mnikm (mm futurù  /fëÀmprxfimihm^ptêd deminus  N t V 1 1 0 
tUminm  de  Petra  -ftntededtt  Dee  ^ B.  Mtmn«  MtÙ9Ttfm$n^et^  & Mtndchm  etm 
tcctefum  S.  Maxtmt  qiu  fitû  efi  tn  etdem  cjfira  tnter  duos  turrrs  atm  crnnthite 
édeendem  Bxdefum  Perttxent,  êtanuentthus  flf  s f$ù  Petr9,Anfi»Bê,  NtutUnt^ 
é"'Df9^ia<>  fut  CAfhit&flMrtbmoPttmüxirU dehurga^ewm 

uterû  fimtlid  fux  hpmmthm.  VaUntxs  aMem  hutm  d^futianù  Prt4  ejt  m arde 
NiaeUtuf  & VX0TÙ  etm  A D r 1 s Æ hertâtu  & tnJi>nOm  dpmm  Htt^nù Jrâtrù Jm 
Suefiê/MM  PamtfieùtâJUeifMAm  gergertt  tavUm  /IterMfaUmj&x. 

Orderic  Viulis  au  Liurc  v.de  Ton  Hi.'loire  Ecclefiallique. 
t K (Urus  té"  éMtUaa  Petrvi  vustm  metmmdm  Msniu 
VxanmgafiêBitum  ^atrù  fm  dmxit  HAhtliJitmjtm  marnttu  Adam,  BtrcaxoS 
DE  MonTCMOAEMCII  neftcm, ô-C»mitu Gi/kéram fluun. 


6,  MATHIEV  I.  SE  IGNE  VR  DE 
Montmor£ncy,Comnestable  ob  Fkamci, 
fils  de  Bouchard  1111. 

CnAriTAE  VII. 

Guillaume  Moynede  l'Abbaye  de  Gcmtcgcf  au  Eture  Ytii. 
de  Ton  HUloire  des  Ducs  de  Noicnandic» 

Cbap.  XXIX. 

MO  R T V A iu^tte  fecundd MAtBilde Xegitu AngUnem^ mitre ktùiu Imgen-^ 
truti  Augufix  f Henrtcus  Rex  dëxtt  AdtUtim  fUem  Cadejrtdt  Dueu  Lê* 
WAMtAt  CetMtü  Et^Achtf  BtlâHtenJis  (êHjibrtfUm,  de  ijii  ml  gafieritâtitâceept* 
H abat  f tamentdem  Rex  Jilt9sfix,&/êftem  fine  iUcetmiMtuhmefiemêdê  fnge-^ 
mtêJX^c.  Ftlurim  xiu  namine  Methildü  mefjit  Carnti  Perticenfi  Ratraea,  de  ift$é 
pMM  vnam  fiUem,  AUAUemUâthtldunMncxfAtidUtâtfiCanaMCamitimimTit 
tritMniùxtgemittijMeexeA  flutm  xamtne HaeBiem,  & /Um  duM.  Tertii t/eiUeet 
laliMUf  Ettftàihta  de  Peceta^m  hâhmt  ex  ea  duas  fUast  VvttUlmttm  Ragerinm. 

^MtAfVviüelmaCateta.  ^inu  Fuecamttt  de  Bellamamet  eptad  cafirmm  fitnm 
Cemamdttnenft  ptga.  Sexu  M AT  H EO  fUa  Bvbcaadi  deMon- 
TEMoasNCBio.  Seftimà,  gtu  tuu  ex  Elmbeth  farare  P'ValerâMtù  Camùk 
UeUenth  adltme  innmfté  prmanet. 

Philippe  Mourxe  aucheur  contemporain  du  Roy  S*  Louys^en 
fon  Hiftoire  de  France,  dont  le  ManufcriceRen 
U Bibliothèque  du  Roy. 

Si  at  de  bée  li  Rai  Jh fm, 

EtftpfUes&e. 

Lâ^mutte  fitt  damnee  sdamt 
Al  Vifiame  aut  tint  Belmaat. 

Lé  fifie  atlaAHX  vs  kl  vans  dà 

/*MF/  BoVCAAT  de  MoMTMOJlBtlCI. 
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Ch  dontl’oiiginal  cotté  A.eft  auxArchiuesdcrAbbiye 
de  S.  Viûor.Laictte  i.  intitulée  BtùS.Prre. 

Çqo  Mathivs  de  Moktemoainti  ACoéaéf»/«TJ»»  /jMun- 
JUm,  qudiatmfmlhu  MtrctUm.&tfide  fetdê  PmJUnfu  Efifcfi  ijuidem 

imxtt  ctjhHmktAttÜttKjfa.  Ip/evrri  fr$  Mimi  nut,  à'frê  dninuiiu  Vkm- 
PICESSOAVM  M EO  A V B V A C A R D ^o£f- 

(UJU  hm  ViUfTÙ  ctM»m  ftUdts  Ptrifiriêfis  nuHiu  Jugmlu  m»u  jÜMcndtt  Jt 

(,nfncfficmttrT*,à-Tciinihui Sfcuu.  tdcmdtnxm JrMrrmtMrTHloBAi.- 
j>rsmtvtUiue<^‘i*l>fBtt&ficHà-c0iKt/u. 

fjrs  tMMmtrmmdttur  im  nMU  tiiera  vtri  in  tiltk.  tejl$  nimj- 

Jh.  pUcm  MUem  mthivl  ntimmi  ip  (xfemUrcmv  tjm  m lumiiurihiu  EccUfit, 
Mjmm  ÛKtJiji.  PdihoK  ijljiuem  icuum  tfui  DMtluim  t»  rttjmm  I O L D V 1 N I 
AUttùtutiPUlnrù.iUmiu  Steahano  Ptt'piifi  Bfifctft  ^m- 

f»m  itmt.Vt  iutcmhtt  dtmim  iJi  ftficnm  rdtiim  hiktu*r,figitt$  ntprt prmA- 
uimus.  H MHS  dont  ttftct  funt  p.  Gdjchtde  Tmtt,  Stdjilfiiu  Prifoptut , Pitni 
Hthpicuas,  H»g<>}dmfttiunt,Ciberiu  dt  Ctjitxt,,  Itu de  ScndcuiUx , Ctbmu 
CauUUitpt,  Heruiude  CeieUunts,  Pctns  Milehtgenu,  Gtderdiis  Pdfcetu-knt- 
TtdMfCmîelfndS  de  Ànepet tOde de  Anet» ^ Albericm  BftxP  > Pega/iMt  de  Prjere, 
Keruts,  Adem  de  idlaïuiM,  Ridulfus  Pdlther,  AMtlmm  de  Greeleic , lu  de  Cf- 


/léXJtZ., 

Scellé  d'vn  feau  de  cire  touec  fur  double  queuH 


de  cuir,  comme  il  tft  icy 


Autre 
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Autre  Chartc»dont  l'origmal  marque  B.  eft  aux  mcimes  Archiues 
de  TAbbayc  de  Tamâ  Viâcr,  Laienc  intitulée 
S.  Mjrtta  de  ySentmerency. 

In  nermne fdn{}4  t^rindiutdnjtTrmitAtti.  Ptamô-Deo  fUcitmm ejfe 
fiHfcTthiis  Chnftt  ftQam«reCbTîptmfertc9^diterfuhM(nne,&  vnde  etntm  nteef» 
ftM  fiffienutêtr  âlujadteHMi  frevtJere.  Hûc  e^  M AXHzri  DR  MoNTt- 
liOaENTtACO  mcMtc  ^rtrjr7.ttUt  vtUu  & cameft , qtutmas  Câncnici  l^ean 
Vdîmt  fartjknfis  m EecUJta  finelt  MÀftimde  MeruemtrnuUce  ffjthenddm 
vwiw  hibacHti  çr  mf<r^tunm  ftptdrrtm.^If^  vabteeffm^nfutetuvtCÊridye^ 
édmâdum  tm'bt  dr{îder.dnU  4C  mceJfÀrtÂ  y nsn  filiim  ta  VU4  med  tTjsumbds  fais 
wtbt  fuhuenKnty  jèd  tttsm  frafi  obitummctfm^9Jatm4mejty&  pr»  ammabas  pj- 
tru  ô w-itrts  med  ,C^_ïxaTRIS  MEIi^  amece/Jiram  mearmm  per  fingttlas 
4KUS  AKmuerfxrtA  fjcteat.  H usas  dutem  prebend/  redduus  ad  ta^rmarum  S. 
ydfêrts  ve/ai  fpecidltttf  aft^nari , fjaattMs  ex  bd(  nofhrd  tlemafyaa  infriaarum 
fntrum  paftt  imbectUttM  refeaert.  Itiadtpiû^ae  fîtendumrJfy^Mtatd  ^madde prx- 
batdj  tjid  veluté" cancep'iyCdHsaict pradicia  Ecciefid /iuUh Mdrttm  valaeram é-  i 

\ajninuter  eemejferunti  C“  ifi  eenfaetmia  eta/dem  EetUf/a,  Abbastm  beati 

Ytifprtsdetpfa  prebendd  reutfiierunt.NeetUad  latere  x-olamasy  /jttsa  ad  redden- 
dam  debnam  Ecdefu  faalh  Marriat  firaiitam  ,C.moarti  bed/t  r sparts  ficat  aiy 
dfiases  Cdaeatct  faum  ta  ea  habebaa:  F tcjrtam.  J^aad  ae  valeât  pbltmane  dekri, 
firtftê  C9mm(nddrtyÇrfip;^tüimei'V9lMt  tmprejùeae fîrmari. 

Scelle  d vn  feau  de  6rc  iaunc  fur  double  queuë  de  pacchemÎB  pareil  au 
fcecedcnt. 

* . Extrait  du  Martyrologe  de  la  mefinc  Abbaye  de  S . Viâor. 

a.Kdt.  Neuembr.  anniaerfartum  fdenne  domtni  MaTHEI  dr  Monte- 
M A V R E N c 1 A c O,  Ec(l(Jtdm  mftrdm  J^aalt  amere  dtit^ens  dedti  n»bts  per 
fatpifos  dna»s  ta  parta  faâ  apadS.  Dtanyftam  C.  faitdas  t(jr  prabeadam  vaamta 
^Ufia  de  Mentemdarcnaato,  Itemjnaiaerfdrtam punis  <jr  muru  tppasy^fia- 
trts  (tas'X  H E O B A LDI. 

VIII.  A'a/.  Ali  N A Al  vt  A^  <i/x»rM  ATH  s I oi  Mon- 

TRMAVR.ENCIACO. 

Lettres  tirées  du  Chartulaire  du  Prieuré  de  Footaines,  Ordre 
de  Fonteurault. 

Eco  MaNASSES  Det  gratta  Msldenfis  Fptfcapuj,  Nùtam  fteia  amnibas  U 3 4^ 
iam  prsjenttbas  qaàm  fataris,  ^abd  ta  prafintia  mea , per  manam  meam  jbea- 
btadas deVtlldmtratdy  drGatdodeVeadertM,(i‘  Thedtaudas  fartts de ChaiAfitam 
terrtut  faam  deN9tam,dyc.Sanfiimanialtbas  deFantaais  habeodamd^ppfidenddM 
inperpetaamcaneeÿèraatyé’e.Theobaidas aatemde  Creflt y de caias  fe»d$ predtÛa 
terra  de  Nùtam  mtaebaty  ta  prefiattd  Re^ts  Freacu  & Abbatiffa  de  Faaie- F.araa  • 
di  ad  Mùatemntdrtjram  y pàftea  Meldis  aate  Camitem  Tbeabaadam,  ante  me 
^ad  Ndatùltaat  Htldatai  Uad4aity(^c.  Aa/e  Xe^em  S"  Abbatiffem  de  Fente- 
Farurdt  apadMentem-MdrtyramfacraattefleSyiAKTH^Vi  DE  Monte- 
MORENCiACl»  Statea  de  Cataeean.'Meldu  aate  Camitem  Theebarndam  fite- 
ratUyGiacherasde Maateiaca, Dregede  Petrafante,dre. FeUlwmefi atUtmbac ann% 
akttxsïH.Demtnt  UQXXXilii. Eptfcapdtas  meiprtmê, 

JF 
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Extrait  du  Chartulairc  de  l'Abbaye  de  Cùnû  Comille 
de  Compiegne. 

IIJ7.  Noscant frtfattts&ftfleri , (fuvi cg>  Cumiuuidm  de  C^ellime  Sumi- 

HÙei  fcft  falUm  Cemfeitdûn/èm  EceUJîtrm  Adutcum , anfi^tHimes  guM  i»  et- 
dem  fMtftàte  iujH  vel  miufte  nuit  à ami  lemierim  , ^tliler  laadem  cmmui 
tLmnUxtuerim,  veti  frerétim  temferiiurim,titerù  vêlai  a/ignan, 

tff.  .gWff*  w frafetuia  CtmitiiTheabaldi  afad  Sezaniam  affdacuui,  tir  me 
hacmata  Cemfendunfi  Ecclefia  irrejragahiliterebfirmataram,  manmfnfria/acra- 
meue frmaat.&c.  refiaeuarhtcejai  agaemat afad SeiMÙam : Clenti,  Anjcalfm 
fraftfam  Saefte».  EceUfia,  Radalfm  CafeSaaae  jai  iaae  Cartam  figittaait.  Cem- 
feaduafei  CaMaUi,  Ode  Deeaam,  Fetras  Caater.  Remeafes  Caaeaid,  Befi  de  Batf~ 
fiace , Caidc  de  Reeeie.  Miùtej, 

rvuermRegijhteagsCemee. 

Meariem  Cernes  de  Craadifraie. 

Vrege  de  Fetrefiate. 

Ca'atcherm  de  CafieUieæ. 

MaTHEVS  DE  MoMTBMOaïHCIlA 

Ctùde  Tertm. 

Caaterüu  Dairea. 

Sildaum  deyeadefera. 

Herlusam  taae  Ftafeptas  CafleBteai. 

Fetras  de  Fimà. 

rtteehaldas  de Samàiace,& Cetardas gâter  eiae. 

Aétam  efi  hec  aaae  ah  iaearaatieae  Demiai  M.cxxxvii.  regaatue  L V B 0- 
T I c O Rege  Traaeeram  regai  fai  aaae  I.  Ragiaald»  Remeafiam  Archiefijee/e  Ca- 
thedra frapdeate. 

Extrait  du  Cbarculaire  de  l’Abbaye  de  Charliz , Ordre 
de  Cillcaux. 

Ilj8.  Litteaæ  Ladeaici Régit  Eraac.&DaeitA^aitaaeramjiaihasceaprauait 
faadatteaem  Ahbatia  Carelileei.  Allam  fahliee  Farifiaa  aaae  iaearnati  l’erhi 
MCXXXVIIt.refw  aegrt  t.Aflaatik.  ta  Falatie  nghe  qaeram  aemtaa  fahtita- 
lata  faat  é- figaa.  Dafifere  aatle.  S.  Caillelmi  Battcalarf  S.  Mathia  Caaterarq.  S. 
Hageait  Ceaftahalarq.  Data  fer  maaam  Algrtat  Caacellarjji 

D’vue  Charte  del'Abbaye  d’Yerie  rappotteeau  Liure  un. 
des  Antig.  de  Paris, pag.  itoo- 

L I T T E R Æ Ladeaici  Régi  Fr.  d-Dati  Aqattaa.  qatlat  emaia  hena  EecUlU 
de Hederacenprmaait.  Ailamfahltee  Fartpae  aaae  iaeara.  Verhi  M.cxxxvill. 
ngaiaepri  I.  Apaatthasia  Faùtieaepreqaeraraaemaafahtitalatafàat  (ppgaa. 
Daftfereaaüe.S.  CaillelauBatiealarq.S.MatheiCamerarq.  J.Mathk  1 Cea- 
P<aalarf.  Data  fer  maaam  Algriai  CanteUarj. 

Extrait  du  Cliaitulaire  de  l’Abbaye  de  Pontigtiy,  Ordre 
de  Cillcaux. 

IJ,,  Carta  Ladeaici  Régi  Fraae.  d Daei  Aqattaa.  de  deaatieae  faCia  ai  iffi 
Eeelepa  Peattaiaceap^qaèdaaimaba  faadeChatdtaeefapaat  Itherèta  ferefiajuade 
Ota.  Adamfahlu'e Fartpas aaaeiacara.Verht  Mcxxxix.regat  aepriwi.  alfiaa- 
tthaa  ta  Falatie  aepre  qaeram  aemiaa pthtilalata /aatdpgaa.  Sigaam  Radalp 
Firemaaderam  Cemtti  Daftferi  aepri.  S.  CatBelmi  BaluaJarf.  S.Maths  Æ 

Cenga- 
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CtM/fjhljrÿ.  S.  M^thu  Cdmtrarif.  Ddtj  per  MJ»Mm  Al^ni  Cânee&dri/. 

En  la  mairgc  du  Cbarculaite  cAcfcTiCyM  ath  ivs  Mommoaiciv^ 

Cei^àhtêUrtèti . 

Notice  dont  Torigioal  cil  auxArchiues  du  Prieuré  de  S.  Nicolas 
d'Acy  présdeSenUs,&  fe  void  aufll  cranfctipce  au  Char- 
tulairc  du  Prieuré  de  S.  Martin  des  Champs. 
fdl.  cxfx.verfi. 

N O T V M prdfentthut  & futi$rù , EccUJU  IfeAti  NitdUt  StUJMeffen- 

fj  tenebdtper  elemtJjnuM  dtmtu  A^nctü mArtti  tHtm  ntmine dpnd 
viSdm  tjMd  dicttxr  Barheri , tjtunddm  cêltmTAm  & terrâm  t^tu  fut  Od»m'f , tpu  di- 
tîus  ffi  Perceèêt,  ^dim  eÂlummatHf  efl  odo^  ^tu  tpfi  dicebdtHr  Percebot,  rup9i 
oddnu,Cj‘vJ^ue  ddt$  Ealtjtàm  beâttStetUi proe*dem  terrd perfieutm  ^d 
txcêmmufucAtieHem  tscdrnt.  Ad  vUimum  tam  tpfi  tjëdm  Mpiucbi prjfud  Ecdt^ 
fu  tn  prjfitttu  dtmtfu  AüELÆ  ReciNæ,C^  ddmutt  MatHei  MA* 
A I T I E I V s , fub  quçrxm  dcmixip  tutu  tempprù  tend  tUd  erat , cpHuenerunt  t (f 
^0  /Sfu Jirm$fmdm  cpftcprdtdm  inuruMt.  Mattdehi  dedermnt  prxdiElê  OdMt  vigtnti 
iibrdfj^  vftum  mpdttm JrHmenti , vxpri  tUtus  vi^uué  fltdts.  Cpneejjhunt  m- 

fper  etdem  odêni  fngulù  4xnü  quâtudr  mpdtâs  AHHPtu , tpiu  crefitt  in  prdftiA 
terra  admpdtmm Siluatudenfem ^dMêsvidelket  mpdtps  tnerxdfff  , du$s  mpdtps 
êneru.  l'Jijue  ad  fftuûtâtem  emnixm  Sanüêrum  debent  jktù , & ip/è  Odo  ad 

fa$ÛMm  NupLitmvelad Barberi  venter  ees  e^turert.  Ipfe autem  tPtam  prafatam 
(dtnram(^ terram  liber} fi- abJiUftb Mauachù ppJTtdenaamt’vel rjnic^mid de ea  fa^ 
mtvedent,  epmefttiô’  aduerfm  tmttes  calrtmHuu  ft  eam  Haruehu patrecinatu- 
rmtrpmift^Ô' per/dem  fuam  hajtceanuentipnem  fetenere pépiait.  Berina  terb 
Ji^nm  M a T H S V s huim  pachtmt  pra  eùdem  odane  erga  Menaehas  ^ftdet 
ttmpreftêneaatKc^ncMUanem  cêf^frmaxeruMt.  Huitte  rei  te- 
Jki  fimt , de  Menaebù,  Tneabaldiu  Prier  S.  ïéarttMt , fetrm  SahprUr»  Hamardut 
Pnar/anUt  Lmpiy  Vvatterim  Prier fiuUhNiCpUi.DtCleruH  Fetrm  Prier  Japfh 
Adnauiy  Ebrainm  Sfiitifutm  clerm  Résina. 

Cbane  donc  rodginal  fe  void  aux  mermes  Archiues  de  faiod 
NicoUsy&lacopie  au  Charrulaire  de  fainâ  Martin 
des  Champs,^,  cxvi/,  verji. 

* 1 If  nemmt  fanHa  ^ induudiu  Tnmtatù.  ^mmam  are  prapkettca  de  Eedf 

fé puUla  êUm pradt^MrnefyriiiêdrnatntüàRe^timuciabiturye^phyùoy  l c VS 
Rtx  Fratutrnmé'Ditx  Arf»itaHêrëm,EccUfitbeêtt  Martini  deÇampis 
9êU filMmad  laffandum  mamidam,  verumetiam  ad prote^endnmaUs imper^ ne- 
firi perripendai  ejjedeeretù.  Pr$i»de adpefiererttm  v/rjuetraiifmttPHêtitiamajuad 
ïimmm/aïUttNuêUtSiUaneileriJijy^iu  ad  im pradtlla  EccUJia  rejpuit,  tenebat 
per  tkmeJyMam  auafdam  Apmtü  dr  mariti  iHim  nemine  leamnù,  apnd  vtüam  rjtu 
dkitwr  Barberi  ^uaïuUm  cuùuram,  r^na  fuit  Odonu  rjui  dUfm  ejl  Penebet. 
iébemmatm  tf  Odê  ncpes  pradifH  Odenû.  Vmde  tam  ip/è  ^nam  prafata  Demm 
Menathi  in  pra/èntia  U KTKii  mca  domina  Adeleidis  Régi* 
NA»ETDOMlKl  MaThh  MARITI  t \ V t ,f»b  ^neritm  dâmiMtt  tiuic 
fempens  terra  lUn  erat,  cenMenernnt,  & hn  paQp frmifimam  tçncerdum  inierunt. 
Bienaehi  ded^tmt  Odent  xxMbrse , & vnnm  mdutm  jrtimenti,  d"  vxeri  iâim 
XX.filuUt.  CenceJ/èrnnt  in/èper  ti  finpiUu  annù  quatner  médias  annana , qttalts 
trejcit  tn prafata  terra,ad  medium  Silnane&en/èm  ; duat  videheet  médias  tuemapj, 
aines madtes astena.  vfqua  adftfiuutatememsùumSandfanmdebent  fiUu, 

ode  vel  ad  Barberi,  velad JanihsmNueUnM'uniet  eesquarere.  Ipfi  an- 

^ 9 
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trmttttm  terrém  M»ucbis  ftfiJcadjmt 

Vit  lU  tÂ  fttcrt  vtStm  cmefi’a,  & tdutrfiu  cmxti  citummiu  c*m  je 

IdHuchn  fatKHuturum  ftrfiiem  f»im  htnc  amumttsnemft  tiHtre 

ftftpt.  emmhu  itc  erjiiu  em/iiimtuiu , iJem  O Je  pER.  matre» 

Ml  AM  mUnimenJeeii.^eetiiuii  iffe  tenfentunle&UHimlt  frefetemftftfit- 
mm  Ueiurhts  ht  ttenetn  hebe«Jetli,/iib  ee,  tjiu  fremijfe  ejt,  ttiUitieiu , cenfr- 
mercm.E^ettintr&lildUeli  EteUfie  drfefitrtrem  xtjhermm  (tmerjuut  langmm 
vjijiu  frteiJeiu,  b et  vt  fretexete  jiutt  fermexfinre  tjfe  Jemmi.  Et  vt  rett  fint  ér 
txctnmml/ePcrjimmiUf  jiftBtK^n  mummine  & ttfiAut  fubneutit  ctmberxjii. 
ABxm  fmbütt  Perijmt  ehxt  iitcem.  Demimcx  M.CXUI  I.  rrf»«  veri  neprt  Vu. 
AjleiuibHit»PeUtuMpTeil»erum  ttemint  JmbiümUtejiiué-  jîpu.  Signmm  Bt- 
Jmlfbt  rertmMiJmim  Cemmt&Detifrri  H^iS.Gxillcbm  BatieiUtrifS.tietbti 
Ctmererf. M A T H 1 1 Cexjitbiàerj. 

Autte  Cbarce  tranferipte  au  mcCne  Charculaire  deS.Martin 

des  Champs,  fel.  exix.  vtrji.  ^ 

CoMSVLEKS  jilubriter  eJ  felrntim  euimerum  humetu  vtnmf^tu  fixtt  'J 
mettre  ribti  trenfatr^t  eteitJejhi  Juutu  jk  bertettr  fegitu  : AifiemJue  <k-  ' fl 
mtfjHem  tn  Jixm  peifcris,é-tffeeret  frfvebuejDemtittmijMxiem  j/ette^e  1 

fxttx^tt  igHem,itetleme£i»eexn»ffut  fetutum.  j^uedeun  euJttxtet  à'  mJe 
rexelaextet,  eaimerém^ae  neftreram  rrjrifmt,ftcceteram  laxammt  exajhmitt 
ebxexteramf  elujaetualam  freat Jettes,  ÈgoAdela  RBCiNA,ETvtR 
MEvs  DOMINVS  bA  KltABSi,  EerthtUmet  Epfitfelit  EetUfiaSdaete- 
(Ut  rreeextent  lem  Jefattlh  maeee  eftj  Rai fiteu  Htneibu  Ectle^  S.  A’uilet  ! 3 
Je  Aci'ciatieti  Silatneéietjîttm  ettuigau,  tare  ferfeta't f^tJenJee  eeiKeJtttmt,-,\-i 
^aettjttJemvmeas  tffe SersbUemeas  lavitefaefrereTifleEetUJle  eelseemU^^  ^ 
ne  ta  eleme^ne  trejtjeret , lit  Jam  vtaeret  vtnent  fai  retmtstt , eb  rreagaHmSk  1 
ftu  elcmejjne  fittgaUt  etnus  vnam  mejtam  vint  jrt  eu  eiJem  Bctiejin  reJimt. 

Tetes  eatem  vtneet  ftjl  faatn  Jeeejftm  Eeclejie  fettOt  Nutlei  i»  fuu  frafeiet 
reeiferet/i-c. 

Extraie  du  Charculaire  de  lâinâe  Gemme.  - ; : 

' 1 ' 

Pr  æceptv  m Lmdénm  KepsTfAHi.&Dncu  Aqmta  tjMb  ommes  Mnu- 
ptty  fâttÛx  Cemm£  Séitihnenf.diêc,  ftjjiftoms  €$nprmAM.  Achm  Ÿnhlttkgfnà 
ThttiâmunAMmMHH^ifK^r.ytrhi  iACXX.1.  rt^mvvrêmfirty.Apamthms  (^ta  Si- 
^n$tm  RâdMlfhiViromâtul.Ctmttts  Dêfiftn  M^ri.  SeVvt&tbm  ButumUr^.  SJiér-  ; 
thti  Camcfjry.  S-Mathh  CfnpâhmUrÿ . Dwtâ  ftr  manrnn  CééUm  Cil 
Ctffdjj. 

Du  ChutuUire  de  Ko(lrc  Dime  de  Saintes. 


Carta  Rt^Lmdomtt^^iCwfiTTmMait ftikmLm  cmiAitmscuutjnis  SâMfh^^ 
ntnfii  A G H E T I Akkât^  htMtJi  Mâtu  *à  fcttuênam  Ahenêniàs  tur#»  ^ 

rts/iUinf^rtsdt^âAgrttttJ.A^S.l»atmmdt£i^t4UMHtuHZx%.\.rrpnJm  ' 

V.  AfliMilmsfirc.  Stç'tmm  Bûdmlfki  Vmm.  Ctm.  Dâftfrn.S.GmÜfim 
S.ÜAshtt  Cjnntrirjls.  M A T ii  a i Citpihuidrf, 

Charte  donc  l'original  cft  aux  Arcbiuci  de  iâinâ  KJactin 
des  Champs. 

1X41.  In  flMuar  fjoUftfîrindtutdêU  Tnmtt€sàtsmrnj&t.E^i  H EN  r IC  vsZ)»  ^ 
jfra/14  Ahbju  EteUfij  S.Mtrrt^  Stém^cnfistMnm4f*tris  mit  lejuwrmmBt  L T i>  O* 
vici  mi 

mantm 
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mc0rum fiiattum  m Mtcram  li/jm  tratifmtttrft  cttuns  :&€. 

timoré  Det  » çt  jtrtere  moiorum  meorwm , infitfer  tr  frectlm  àmmm  <ÿ> fiûPrk  met 
^lertêjt  L V D O V I c i Repfjdr  m,urü  met  flurmmm  âuctms^tdtm  EccUjix  fâtUfi 
Mortm  de  Campé  frxbendam  i-nam  tn  Bedefiâ  S.  MxrU  Stampenfii»  hoeerdine 
dedt.  Dorninm  Ààertm  Conter  m iUx  Ecdejtd  prnbendam  hoMat,  & qmniam 
Manackù  de  Campé  maxima  àjirm^xsnr  amtctua , eam  en  manibae  meù  fer  fa^ 
mm  ^libmtn  rèddedtty  & fgn  eenfifaenter  fitmltter  fer  fanon  & ithmm  tn  ma^ 
mbm  voteraédnT  HtOBALOi  frtarn  de  Camfù  eam  /efù/ki,(^  per  idnmEe- 
défia  eni  freerat  tn  perfetmmn  fefitdemdam  cantradtdi.  .^êd  vt  ratnm fil,  ÿ*  im~ 
wabiU  ferfrmeret,fip'tBt  meimantmtnedrtefitbm  fabnataht  cofirmaM. 

St^nmm  L v D o V i C i Re^n. 

S.  A D 1 L Æ Re^tnji. 

S.  Sn^ertf  Ahhatit  S.  Dtanpfit. 

S.  Maçattf  Ahhatts  Martnenfis. 

S.  HVGONtS  DE  CaECEIO. 

jr.  MaTHEI  de  MoKTEMOR.ENCtoC0^4«/<r^. 

S.  9'viStùm  Baticwlary. 

ladanicm  Sex  Franc.  & Dnx  A^mtanamm  idandonnm  atfirmaait  an.  U.cxLii. 
npnt  Jmt  v i . '' 

Extrait  du  Clurtulaire  de  S.  Martin  des  Champs. 

Mathevs  deMontemorenciaco  omnèkmshfmimbm^ûat- 
^ ^debhmi  ftlmtem.  Notum  vahà  fieri  vaU , df  cmntbm  tam  fntmrù  tpnam  fra- 
faâibns  tepiàd  B v kch  i fattrmon  dédit  EccUfiabeati  Martini  deCam- 

fty^EedefiaS.  Morttm  de  Pemefia ^Eedefia S.  Hanorina  deCmtfnentia tCr  £f 
HefiaKiantaetyX.ltbrae  mtranfnerfade  Francnrtmiïain  eiemafyna  fin^miû  annis. 
De  dn% . Itbrù  mlê  & canceda,  & fipüi  met  tefitmmia  confirma , vt  EccUfia  S.  Ha- 
waruutnxtadifiafittamempatrù  metx%x.filtdas finguluannuà  firmarta^ipntrpfMm 
trm/nerfiim  ad  firmam  haMtr^reaftat ada  dtebm  ante  fefinm  cinfdem  Vtr^tnù 
Hana  4J*W/doM1NV$  M ON  T 1 S MO  A E NC  I a CI ///arm /r.t;^'r/vMi 
tn  mann  prapru  rettnnertt , Manacht pradUlartem  Ecdefijram  apttd  FrancurtutUam 
m crafimum  aUanarnm  ftJHtutaiu  S.  Dtanyfit  canmemattt , KT  tbi  pracefta  daamnt 
Maun/marrnaact^cannacatts  ferutenttbm  adtffnmtranfiterfiamcekifttàditmtanfit^ 
tntts , factant  tfdem  fenuenies  fidnaam  fradtÛù  Managhae  » tfnad  damtnm  Man-- 
dfin^rentuci^nec  alu\nu  altm de rtdditn pradtBi tranfuerfi alufmtd  habebà , damne 
iarndiclamm  Ecdefiarnm  Manachü  faits fachm  fit  ah  tffis  firnacmdrns  : ttamt  Ee^ 
défia  S.  Marttmde  Campé  prier  reaptat  parttm  ftam  de pradtQéx.  lAréjUrnde 
Eukfia  S.Marttnt  de  Tantefia  ^fefiea  Ecclefia  S.Hanarina  xsx.faiidatt  relnjuas 
Exclefia  ClMMiaumfis.Ssvera  pradictt firmtentes fidnttam  iamdtda  faeeretffis  Ha^ 
nmkisrenneritUy& damtnm liantifinarenctMci ad  hoc  eas  carertvalaerttiantaltat 
wumfiras panere , tfnt fidmctameù factant t(fifideltter,ficmt fiprÀ feriptnm  efiéflnna 
tlemafynam  reddam^adeaMt  F anfienfem  Epi/capnmtefmandàta  faertmania  eamm, 
àm  tata  terra  demim  Manttfinarenciaet  Ecdefiafiunm  infiittam  exerceat,  Baprvfter 
vala,vttfiaCartatefitmama&  anffantate  fipÜt  dantttu  Th  bob  A ldi  Pari^ 
fienfis  Fptfcapt,  cnm  tefitmanta  fnbfinptanm  t^hnmt  canfirmetm  & carraba- 
ntnr,(fic> 

Du  mcfme  Chartulatrc  de  S.  Martin  des  Champs. 

L 1 T T E A Æ Lmdanui  Re^é  tftûbm  caafimunit  EccUfia  S.  Martim  de  Cam- 
pù  altaria  NananiUa,  (fi  HkmtùU  anna  mcxlih.  Àdmnpttbüd  apnd  Larrtdnm 
Mamar.VerhtyitiX.\.ui.re^  nafirt  yiCAfi^tém^.  St^mm  Rndm^ Dtt- 
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fifm  VirtmMJtnm  Cumtii.S.CmlUlmi  SmutUr^.  S.Mubci  Ctm€r4rf.S.ilA~ 
TH  B I Cti^Mdrf.  Dâtd  fermjuum  Cidarct  CuutllATf. 

Du  ChaiTuUiie  du  Prieuré  de  Goumay  fur  Marne. 

Galbbamnt(  cm<4  MtUtnti  & ^gms  vxtr  /iu^iniiu  Sjreiütm. 
rrtftfau&muufirntà- JlJfùlm frisit  Frâmdd  ftluttm,  Scûtu  **/  cdnufijUi 
é’CtxSrmAjft  S.  Mtru  lU  Gtrn*u  & Miiuclm  timfiUm  EaUfiâ  Mnufim*m  de 
CeMd  é"  furnum  ew^dem  ffidt,f«fl  dectjfum  AdeUtfie  vxeru  Cmdexit  Afnjtttri 
ejFifiiuteà’keiieTtfice  hee  freiiiU tm  ferfeletim  tenende.  Ttjhim ftiifirifUe^A  A- 
THio  DE  lAotntAoKïvr\o,Jiediiifhe  de  MenttMrte,AUM  JeNt- 
mBtt,ln*<>e  de  Qeiüem,à'  fremxndi Jretre  euu,& Odene ^elrt  euu,/eeiuie  de 
Ceiefit,  Ftdnnc  de  Bri,  Relent  de  Cexéteeiix.Detd  ejfhee  eexeefit  tfxd  MeStx- 
ixmdmtdlixcdrXdtiexeDemtxi  M.  CXLV. 

D'vnc  Charte  pour  l'Eglife  de  Monftierneuf  de  Poitiers. 

C A E T A Lxdtmui  Reps  Frdiutnnm  ér  Duie  Aqxit.frt  talefd  Mexdfiirj^ 
ntdi  PiltdK.  Affxm  PiOdXis dxxe isKdrn.Demimcdlt.CXl'Yt.regxisie^rs  X^JIett- 
Sildse^c.Si^Mxm  Rdsbd^t  yeretmdxd.Ceminj  Ddpi[ennefiri,S MutUelme  Bette- 
ttddTj.S.MdthaCdtxerdrii.S^Ktaw  Ctt^téeiUrf.  Ddtd  fer  mesum  C*- 
detm  CdtueUdry  . 

Dci  AnnaJei  de  l'Eglife  d'Orleins  efcriiea  par  Charles 
de  la  SaulTaye.  | 

E ITTE  E.Æ  Luddetece Reps Frdxeerttm & Deteis Atjmls.frd Fecle^d  B.Mdrid 
de  CrdttdDei.  ACteeett  fetUue  SldmftsututtncdTtutiVerlt  M.CXLSI.rr^ 
/r,x.  Ajfdtutldsé'c.  Sepeitet  Redeeff  Viretei.  Cernes is  Dapftrs  ndjlrt.  S.VvtSddU 
Reieieedjrf.S.MdrletCdtiterdrf.sMATyiti  Ctxjidletdrp . 


Cddtmt  ÇdxceSdrf. 


Ddtd  pr  t 


Vyn  cjr- 
daiuift 


Charte  tirée  du  Chartulaire  de  l'Abbaye  de  Colorobs 
en  BcaulTc. 

Qv  0 D 4</  multerum  notitUm  ferHrmre  fiUrti  fa^ACttatt  ntn  inc^ngnum 
dtiximus fUterdrmm  mdHMmtmtu  mdiUdtre friHuUdtüberdthfttdtcrtmimMS.  iV#* 
ncritdmntum  ftentuTâ  fefifTttdU  DE  MontEMO- 

X.  1 K T H 1 1 EceUfidm  de  MatUu  tx  ht/tore  fitUU  Trtmutts  & /amûa  Dti 
tTtàs  MAructnfecfAtam  tmflemEcilefuburgm  emntdb  lièermm(^  ^ mut  mm 
ejjt  vre  met  c$nfit€9T& cêneed»  t fient  etum  cenfirmdnernntô'  CûneeJ/èrnmt  fMtnia 
’ & ântecefiiret  meit  H i.%v \y  ifiiheet  a\\i  Mivs,^^x«r//«rAcHXS> 
C^Btchaxdts  PATER.  U^y  itô"  vxêfetnsmâter  meà.  Adeê'vjdeùeet 
vt  neciffi fi  mêdnviMerent  t necegtejni  tfnmvmm  heres  afitfit^'iIUm  tm  têdm 
bnrgo  feemlMTcm  etnfitetudmem  âeetfereinec  ex  etdem  vSam  exafftenem  dehfém  ex- 
tùrqnere.  St  Autem,  anêdâhfiit  firteemttgerit t ^nid  db  htmmbtts  frxdiiltbwr^ 
fetens  alufntd  de  rébus  & eenfn  etrumveltten  jetenter  Aeàfete , etûtmfi  mthi  Ste 
denegdMertHt  t ^uâdMe^aeifJrvt/um,  ne^ue  exitnm  terrd  m<d,ne^ne  fbrtttn  cdjtri 
AJfIc  îow  frthtbnertt  xetjue  fréter  htc  dlumtus  snnfiitid  grAUdmen  intuierm  ffirmi- 
oiermc  ' itneedteumvxtremeA  A DE  LiTi  Ai^r//4W  fitger  rehqutdu SdstSftrsimDé- 
*«■-  mini  mdttum  grtfndm  extendens  t/nb  fiterdmentt  tHrAtunitime  me  Jèruatmntm 
etnfrmt.  Et  ne  ftfitt  êblsnùne  delertyfrdfinti  Cdrtd  figtRt  met  tmgrtfittmt  mmnitd 
frjetftt  {efnfirmdrit&tugtmemmd  eemmenddtn.HêCdntemtterum  fdcumeênfir- 
mari  duehrâment»  faatms  mei  Theobaldi  gefi  redttnm  tint  dt 
UtanfdlemtfaUeet  très  ant^nAtutrmen/esftfi^nÀM  tnde Jnbmtnitns  fntrndidé- 

nneJbiu 
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müfni  CttamhtH/ihêtj  tu  EfcUJiA  frrmtAtilm.  Ijac  4É$durtmt  & vtJt- 

ruHttefitshit  Junt  aÇtgnMt,  Ga{(hê  fdurtHe  Th$r^to,od»de  Bdtili,  Cauttritu^- 
iiM  T cfitHi  ÇutUeimus  dt  MgridtfijM»  de  CtUrnhiSi  JfihdMHcs  PuUher. 

Excnicr  d'autres  Chartes  du  mefrTteCharnilaire. 

Cab.ta  Mathei  de  Mo»itemoaentii  ddt4  HdrUt  in  (Iam-  1 1 4 
jlfê MoMAC^torum 4»n0 ittCdrnattenü Dfimimex  H.c%L\ul.d<  tfëAdAm  tervA  xpud 
CATreridSâStm^neTerutüo  vfuifJlA,  {jUjM  CtU  •vxArRjdiUji  C^hmi  ctMcedente 
’BvcaxDO  pAtredtÛi  M Kl  dtmtferAt  Eedefix  MArUtt^i  de 

tiuehtAtn’vfurPAtionem  f4(i4ÀCiMiUtlm9a»fàem  i»ei  FriAretCêfAmCAitfrtdt 
jeef^CATVtenp àd  AuduntumBu^eny  p4^4./.^Cdrt4  cen^xt diihnn Simi* 
nemeh  fmfuij/e  exiOMmAnnAtum  a dido  CAMfridA,  C'TheêifAidc  tfifcefA  PArt- 
ftnfi,  ô'f^mertem  eu$j  UAthcMm  TtrueÜMm  juumflinm  conJUip  CëtdAuu  Bëtf 
caIat^  AeejMtemiJp. 

Carta  Gdknt  EfifiAft  CATnAtenjîs  de  eàdemre.ïiÀtA  Ann4j>9mini  m.cxlviu. 

(Vf Am  R»(?ert4  Deuiu,  ÜAmdiHA  PrxcentAre,  Ilëfvne  Sëhdec4»e,  Ca.Isjio  /Irekùù.u 
CiA4  PtxuMfi,  RAdëlfeCAmerAnOt  Rfiherlû  ArchidiAeùfto.  ^ma  JùftrAdtûum  Bn^ 
durdum  HAtlxi  fAtrem  XHAt  Bvchardvm  de  MoktemoreNci. 

C A rT  A de mpdiVAnno/tx Aftid StA^numdAtoS.Cermanode Leui NiëclAmo 
nmiAe  PA^Afte  de  Thrvtv.cÀm  xk  AhhAte  R o c l R l o Cdëmhemfi  'Actucht  k.t- 
hëmjM  MvüAfleriv  UarAMAnx  Apud  M a R L C i v M reàferetf  ceneedente  Bex- 
true  X’XAre  [ua.  In  frAfetutA  M A T N E 1 demim  CAftedi  DE  Marlcio, 
Ctfihfne  de  ThervtAx  & Petro  fltAeini,  CdrtA  cvnfiji  etum  Aftdrejm  Chslet 

fwift ^euerëm  fëfrAdtdtN meUny  pA^xm  deThtrfiU. 

Autre  Charcccircc  du  merme  Clurtulaire  deCotombs. 
la  ncmtne futtid  dr indirndMATrimtAtUtAmen.  Phdt^MA  tei^Aiti Frunev- 
rxm  Rex.  MeAertAt  'vnmerjî frAjentes  PAnterdr futurtt  ^uÀd  amas  nvjier  Rex  Lu- 
dmeui XMKer/4  {feneJfctA  (jua  Anteeeÿtres  ncjhi  FrAxcvrum  Reges »wdeîuee  Rex 
SêicrtuSfÔ’  Hetmeus  ffUm  etm Phthpfm  ffVAnus  xpjler  McxAchü  C»lumhen- 
J^uf  tum  tn  AhhAttA^<luÀm  tntmt memhrif  mAnennkus  defu9pr»^rt9  cwntuleruMt, 
à'tjux  dh  Altjs  fddibns  fuù  tempArtbxt  MvnAihù  dxtA  veldéMA  fuerAXf,  cvneejff 
nat^eenfirmAuerunttCAneefitcrcAnfrmAuii.  Addtdit ô" hà  de  fuA  tmreuumxe- 
mus  in  JiluAde  AaudtnA(^uc(^uem9dA^rAapUASimxidtUcet,AMt  t^ne  udufiam^  vel 
jkmrt  exa/ÙM , jeu  vi  ventorum  euuifum^  su  ferpetuum  iuLendum  ^fu^erente  hcc 
oérxeleHte  AmavriCO  de  MontefortIj  drvtuum  quAntum  ne- 
t^e  faerst Adxfum  AhbâtiftAd xdifctA  xtlncuA  faaeHdA,velveterA  rep.trAxd4,(jr 
fertuAA  AdvîHeAA^é'pAjhtrAm  tAmAntmjlibas sjUAm petersbtu  hienAcheram,Rec~ 
Mêm&pcrccramjhJqae  fAfnagio.Ccnceftt  eh  Cf  damam  quAm  pe^tdetu  tn  CAjhrv 
Vreucenfi  liherAm  c?  qatetam  ah  ommbus  fecaUhbas  ccnfaetadsntbus  ^ AngArijsy 
exAâtembus,  dfc.  Suniliter  ^ demum  fAxeU  LeMArds,  quam  ex  danc  Odânû  de 
HctueüU  habent,  cnm  hcjpihbm,  tenu  y vineùy&iam  emmbus  etdem  demai  pmi- 
mentibm , nmmna  UberAm  ah  tmtubu*  êxAÜicnibm  ^ qautAm,  cam  finguine  d* 
bA»no,cum  tAUA,tumlAircne& daellcidf  vmmbas forùfALhs  m terrAMcuAehcram 
fiifit.Ccnceftt  eù&duattbt  hAberemclendtnes ydd qaes mnes fixe  in  eafirê  me- 
mcTAtc  mAneAntyfeu  ferü , Abjqtse  aUcuiha  fmi  firnsentü  centTAdUiiene  Itati  mo- 
le ni , cam  AquA  inferieri  faperuri , qaam  cam  vclaerint  pifcAtt  fAcients&e  V fax- 
nam  quêqae  nemoTÙ,qa9d  CroteùdscttaTytAmxisuqaAm  menai  » quant am  necefè 
faerst  ücnAchü  in  eAdemdeme  comm9rAnttbm,pro peccAtoram  fatramt^Aniecef 
firam  db/itaticne  in  perpetaam  hahendam , eTamt  & exenante  Hvcone  01 
CastellO'MO  V O.  TerTAMqaeqaeS.LipbArdi,quACAfiiMAAbi»ccUsmmcaA 
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w t(rnt$rto  CAfmtrnji  fuü  cum  EcdcjiiSt  CMmJtlttUt 

iMma/juûf^  fjfiHrtfyCumomm  tupitu^viidutt m 

dutHo,  & cmntbm  ftrhftfHj  O"  U^ibnStJicitt  DecMus  CT  C/itiiKifi  tffim  S.  Ltphardi 

ftcrmtdtum  c»nc(pifuuttidts  icmtftt : cmntt  mjldi  (OnfHttudtttrs tC^tfttsnes , 

& vifArtam  remetirffs  » hrejtnj^iMm  tantumptffdo  m (jtutuêr'viüù, Mefm- 
1$  jhlutty  Germcmliây  Hrifd(A(9,  Hun.u  utintns.  Et  fie  ijuts  CMtré  CjMOfitcûrMim 
M9HAch»rMm\olHMtAîcmvt  tlhs  vflhs  àlluHid frÂfumftfme  A^re  frjejitmat  y vel 
CJ^re , re^Alt  mterdixit  énehrirate.  Stth  hâc Jiqufdtm  iikertAtty  nkpfue  br<nna^ 
tAHtumJhtHtt  Sefiutüjm,  yih^adjitr,  MaroliASy  & Brûlium  C'ueriierf , (é"  CûnJfÀsit' 
uidâmy  ifUAmewmutAint  pr$  Ccaeinerio  tamdühs  Mcftjthjj,  nthil tn  ta  ommna  re- 
ttn:f»SySim$n  ^nerCAHptdi  KuiArdtp!^ cerjm  ipp  jhc,  m ^fidiêtu C4pri  M o h- 
Tis-MOKlKCit  exiPenie.  Coneeptt  ô"  dtdu  Menât fês  h^hendj  in  perpetaam 
€4 (ffu Ctüa  ixer  Radulphi  V.eplnm  tfs  dédit  apud  CArrenas , tHitnram  fcilieet  de 
&enUurjm  de  vir^nltNmy  ^ vnnm  Arpent nm  fitfrd fentermm,é^kcd 

de  CrMcedtcttur,de  HAmts,d<Clojôtatm  omm  tafi^itiA,C‘ enm omnibus eoramred- 
ditibus.  SexA^tn/JifMe  jrrrpennoj  terrx  eumojnnt  lufitiu  redditn,  tn  ioco^ut 
dicitnr  Cjmpuf  J b Oroucy  tjMtm  RobertvsComESOE  DKOCitCr 
DE  Monte  forTi  dedu :C’ domurnde UNoaeeam luribute^pcrtinentyj^ 
St  MOS  DE  Yi'Kocwtn  fnA-JtmAVolttHtAtetifdemtonceftt^utetè 
podidendâm.  Ecclejui  tjnoqm  dn.tsdrh\  a R I E 1 o^qUAs  dedtttUtsW  E R TE  VS 
iHuts  (Afin  domtnusy  & tcrr.vm  cr  baryum  (um  onnumodA  hbettAtty  qnam  itbertAiem 
B V*  RC  A R U y ifhusems  tenmtyCfpeff  enm  tencndAme^-  (cnpruAndam  iÈnuit 
m.iHu  propru  tAchs  SAncîomm  Dci  rehqatjs  flms  Jitus  heres  M A T H E 7 S; 
r.iddnet'it na/bMineodinibur^o  feinitrem  confuetudmem exigeret ynectxtodm 
-eÜAfn  exaiimiem  extorqueret . nequt  introitnm,  neqac  exitum  terrx  fiuy  ntqoe 
f orum  (Afin  Jhi  prohbtret , nequt  propfer  hoc  aIicuiui  tnmfttttt  gtAHAmen  afimt 
nUcHt  bemmum  de  codt  m burgo,etMm/î ei petenti  aiiquid de  rt  bus  fuie  ^ eenf*  étnt- 
gAfct. Simili UbertAte denAUm db  H v coN  E CemHtMclUnttfilioGh  t E R AlU 
lAmdichs  MeKAcbit  ln(uUmS,CopHx  cum  hejfitih.  emmb.  etnfdem  fertiaew. 
preabusCi  al  £ r a n i iumortsô‘*'Ajhi Medcnn  domtnt  conceftt  anus  ntptfyfir 
tonjîrmAHtt tüit  perptiuo poftdendAm,o-i  lujitperv'  qna  H VQodeminus  enfin 
Cétbrdonisdedtt ,\  id<ti(ct  mcdut.xtètotias  terra  Mctr.iMuiJ/Arifutltàs  Car/inderts, 

cymcdietAtemdecimaeAihpipArtuicum/,yfiittA,quas  /fifArdusdeCaq/yf^  Camerm 

U Atmerict  /HtusyC’  <a  qua  V H i liv  fv  i Kl  o R H i e R CAnonJeus  CarMtenfit 
habebAt  apud  S.  PiAtum  ex  pAtnmohJo  Jao  dedtrunt  ^concejfirunt  EceUfia  Ci- 
lumbcnfi , pro  AmmAbns  patrum  fitorum  prccibat  patris  Cr  *î  efterabUis  XAiri  Ci' 
lumbenj/s  Eeclefu  eibbAtts  Rigcrq  etdem  Ecclefu  tn  perpetnum  poftdetnia  etn- 
ttjitt.  ^na  omnij  fiint  m prafimt  pagina  annotata  fitnt»  nos  m authentic^  mémo- 
rat!  Auinofin  Régis  Ludoaict  inueKienteSy  intaituDei ydtib  rcmedium  amnunt' 
fira,é‘  pradeceJ^aMMofiroram,concediKtascrcinfirmamusi(:^vnn  pofierumrâSê 
ffrMatA  permAneAHt yprafintemCArtAmfigtlit  AndlontAtt  regf,  &nomtsus  no* 
fin  earaefere  tnfertas  anmtAto  lorroboramus.  Aüum  apad  Meduntam  amto  ab 
tncArn.Utone  liomtm  m.clxxxiiii.  regnt  nofirt  anno  v.  Afiantibus  in  Palatto 
nofirOyqaorumnominA  fuppofitA  jant  &figna.  SignamComitis  Theebaldi  Dapifen 
nefin.  S.Gaidonts  RanatlArif . SMathei  CAmerary.S.RadnlphiConfiabnlury  J>ata 
permanum  H agoni  s CamellAry, 

Lettres  du  Chartubirc  de  S.  Martin  des  Champs. 

T H E O R A L D V s 1>et  gratta  Parifiomm  Epifiepas,  omnibus  prafintibusefr 
futans.  Saat  ’vntuerjitai  vepa  qi  od^  atheys  Bsllvs  deetmam  da fitsteTn 

Æriëlto 
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UrUîtOt  ejMjm  di»  teamcrdt , Tfptt/f  /mïms,  dd  hoc  t/t  muMu  n&JirM  rcfmtÂHtt^ 

vt  fjmidJt9duè  Mâüjchtx  S.Marnru  dfCam^is  œuetUhtes  trdderemKs.  A^en~ 
fum  prAcHithust^ iiudjMtdfUf  hüt^Mt  fuh/lnftt fmmt ydsmind  VêdeütetS  V cc  E- 
R.  I O \'(nxrdbdi  JaHHt  Dipnyfh,  otm  jffiajit  Cdfttuh  fiü,dcauHâ 

fepdo  du*  fartes  ifpns  décima  eram.  Dtimna  quâ^ue  MaTHEO  DE  M0N> 
TEMOKENTlACOjWf’  OUMS  fipdû  terttj  fars  eratA"  ^dam /fUpesus  (juiMcUpr 
Bedut  t Âmtlrico  ejuaejite  maître  fUt»  eimt&  I/àbeüa  vxtreiffgs,d^  mhiUmtnus 
Jratrihds  tffim  Mat/ia,  Radulft  & J»anne.  Nts  %'ert  rt^atu  iffius  d>"  tm/tium  frx- 
dicltrameandem  deamamS.  Martmt  tradidimus  fermasutmèUlelii Jratrü  ntfin 
Cdoms  Prttru  etHfdtm  dtmtts.  ^tdvtTAtuvt  nêjht  cardhre  ctrrAtff 

umts  y mm  ajfiitfk  Jttejlatttne ferjtnarum  ntfirarum.  Si^um  ClemenTIS 
heeattt.  S.  Viermttndi  Archidtactm.  S.  Bernardi  Arehuüactni.  S.  Tuants  Archtdu- 
cam,  S. Albert!  Pracenttris.S.  P H x LIP  P Regà,  M ath  £ vs 

Montemorehtiaco  eandem dectmam MtnaJ/ù tuendam defendendam 
jufer Ce  & fuseejfprts  Jups  centra  emjtcm  calummam  /ta /ùfcefit  ivtji  eidem  tut  tient 
fè  fimtrahertt,  net  drfurcefferes  ncÿrt  diflrtcfam  de  fis  tufiitiam faceremux , ter* 
ram  tfftrum  tnterdtiit  fithyceremttt,  Aclum  efi  Panfius , ann»  A incam.  Dtmini 
W.cxLviil.  régnante  L vooT  iCO  Re^e  Franctrum  (^Duce  A^uitanorum, 
tuutregnt  fut  XTlll. 

Du  mcfxneCliartutairc  de  S.  Marcin  des  Champs. 

I K ntmir.t  fanPlaed" indinidtuTrtmtÂtts^êmen.  Inter innamer as  fuerumefen*  i Z 4 8< 
fm  mm}nuw,/futbut irjmVeiJûfer fe ftcuUrts ferftnafreutcam/tdcumulumfua 
x^ansd  frauum  tüud  e^m  exar^^erant ^^uêd centra  fraceftum  diutnum  d- tettut 
fanifa  fer  excamuntcattenemé"  tnterduiumjenere  dectm.Ut&  m frtfrtes 
tfÊpKfencUre  nen  fermtdant.  Cum/jue  magnum  hes  ejfèfeccatum,dp  Clertcnum 
errtéHeUtit,  f^ntnmtnutiffà  frtfrta  Utett  efendat  rattti  fafttnter  a^unr,  ejut 
cittnt  tÜas  Ecclejiü  dtmttt entes , animarum  fuarum  falmti  cenfulunt.  Stuafrtfttr 
^«MaTHEVS  de  Mo  h T E-M  O K eh  ci  a CO» 


mne  puUbretertiam  fartemdectmade  S.Brtcite,  aua  erat  de  met  ftedû»<juamtf»e 
ffê  Jitjt  ceniugtt  ajfenfu,  & tnfanttum  fhtt  rumine  fuerum  frt  fua  eorâm^ue  anima* 
bus Eccltjta  S MarttnideCamfù  denauit  »e^e  bentfnè  cencefi.  Du,ts  etum  ahas 
^^rtes  ifpm  itetma,  quas  tffi  Matheus  Pulmrr  tn  pedo  de  Abbate  té‘  Cafitula  S, 
’^ttnyjit  renebatiCumidatertia  farte qua  de  met  feedt erat i xtluntate  Cr  hertatu 
tSsfnerAitd  Abbatis  Sucera ^ cemmunifque  CafituU  5.  Ditnrfii^n frafètssia  demtni 


^tsrnefAiUs  Abbatis  Su^ery,  cemmunifque  CafituU  S.  Ditnrjiiysn  frafètssia  demini 
'T  II  E O B A L D 1 Partjîerum  Ffifceft  : tam  fer  me  quàm  fer  fuceejjères  mees 
antra  emnem  calumntam  tucndas&defendenaat^  Fctlejta  fanllt  BSartini  de  Cam- 
fff  emni  ajftrtiene fiefendi^  quattnns  if^a  fanCH  Martini  de  Camfts  Ecclejta  libéré 
i^qusetèt  &ab  omm  inquietattane  tetam  dectmam  tnfejhrum pefideret.  ^uam 
tmtiunemé'defenftenemtdte  fuferme&  fuccejferesmees  firmiter  tenenda  fujeefit 
vifredsCla  Fcclefa  Dee  deueta  iu^es  eratienes  Ô"  benefeia  ^ inciter  tntecrijeTum 
mmum  ammabuttdrmea^fuccefferûmque  meervm^jrucium fAtttù  frpfenfius  im- 
fiaderentt&Dei  mtfmsprdu  dsgnteres  efdcerent.  H mus  rei  cenprmatieni  teftes 
éffueruns  idenei,  Clemtns  Decanus  Ecclefa  Parif.  Vvermundus  ArehuUacenus.  Ber- 
lurdus  Archtdiacenut.  Huge  Atrabatenfîs  Archidueenus.  Albenus  Praeenter.  pbi- 
Itffut  Jrater  Regù.  Naule  funs  Magifer.  Algnnut  Canemeus.  Stmen  ncfes  Abba^ 
/AT.  Mathbvs  DOMiNVS  OB  Montcmorehtiaco.  Ruticus  de 
Âadiüt.  Guidé  de  CreeU.  Cedardns  defa/UIeBriccu,  ïeannes  deCunejfa.AnfeUus 
■Canemeus.  Fregerius,  CtrbertuSt  Matheus,  Stefhanus  jratrer  eius,  Retnaldus  Pra- 
fpfitus,  Balduintts  FUndrenfis,  Lumbertus  de  Bafefmunt,  Terriens  Mater,  Euurar- 
dm  Hef^tsmut,  Henricus  Finearitu,  A^nmefhie, &hat  Caru,  âtutu  ab  tneam. 
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DtmiKi  ti.cxiviii.  I.iuUmct  Ktge  Fnik.  & Dtce  tmrr^/ii 

XVII I.  ThaitU*  Efifufê. 


Exmic  du  CKiitulaire  de  l'AbbiyedcS.Dcnys. 

LittEx*  Lmdtmui  Stgm  Frat.frt  Eccir^*  S.Dumffii.  Aûmmifuipi»- 
Sum  LnJegârttm  M EiiùUhu  mm  UKtnutiMU  D»mt»icx  M . C I>.  ngm  vrri  jm- 
fin  XIII I.  AJlMtAm/fc.  Sigium  KjAmlfiFirtm.Ctmùû  Uâfifmn^riSXliiul»- 
MÙ  SuiciUay.  S.Mtthti  Ctmtrit^.  5.M  A T H £ I DéU  ftr  mjnurrt 

SimtHÛ  CMftStrf. 

Des  mémoire]  de  BeauuaU  de  M.  Anchoine  Loifel. 


L I T T E X Æ LaMiiin  FrMimim  Krgi  frt  Efiftcf*  BtUucenft  H E N X i c O 
fittTt  fM,4d»erfiuh»mintsetm,ijù  ftrt(ujitMmCtmmiuux,E»ifitfK3-  BtUu-  'i 
EccUfixKcufâKtrutt  tari.  Acium  BtlaMi  ffUmnaer  mm  M uujm.  Hrmuii 
M.CLI.  AJiMubus^.  Signmm  RajUi^  FfTemj/iAMrMrCfimitû  Dâptfcrt M^ri* 
S.CmdMu  SuiiÊiEirf.S.iÀ  a t h e i CM/tthiitrf^.  Mé/hei  C4mtr4rf.S.  Rihi- 
MüdtdefMdiyvéUmt.S.HeUxJeCerhgrttU.S^dt Sri^4rdi,DétA  ffrmAjtum  ^ 
JiiigMÙ  CMetSjrf.  ^ 


Des  Annales  de  l'Eglirc  d'Orléans  de  Charles  de  la  Sauflâye.^ 

L I T T E X jE  LuAtnti  Ktgü  Fttnttnm  & Dtfù  Ajmit.  fcfl  rtittnm 

funm  de  Hterujelemy  EetleJtAm  S.  Sahxmû  AnreltM.  fh  eret  Cmmjâ  JiuiUrts, 
EctUJèeô’ FrJtrthm de MMte Sten  (xm grehe/uiûà' hùMeekeu^ç^gmeuiM  gertt~ 
next^s,deeedetttthiuCMAmcu lia /terpetxum hâteiedum  dMMtt,  AFhem pahUei 
Axrelunù  enantt  laeerK.  Dtmmt  MCLti.regniMjln  xyi^JfjanimAÿe.  Stg/emm 
RegisttetDâfifiri,^MitiuunxllmiHPdLuieS.CxtdMÙSxtuiiUTjJ.\lKXH  I JS. 
CenJUmUTt) . S.Methu  Cemertr^.  S.Theedmce  CjterMm.  S.  Adt  CMUr-ery. 
VAeAfermMamHagnuiCMeeSdrf.  ' V'  i 


François  Mennenius  en  Ton  Eiure  des  Ordres  de  Chenalcric, 

Chap.  de  l'Ordre  de  fainâMauiice  & de 
Tainâ  Lazare. 

LoCtm  StmAcivalge^o\^nyiit  ditctjl  AxreluM.E^A. 
memCeUtAR ex tdjlgjuiiit.  ùiflsaute mwu.cliiii. dett, é- 
ry  »a«»^».«,MATH£0  M ON  TM  oxENT  IoCa^«  Cei^MaUntijrx- 
Jèeue.UxTAkaUSiMucijJJénMtxT. 


ntmtgt. 


Charte  tirée  du  Chartulaire  de  l'Abbayede  Montmartre.  J 

I N nmtxe  /mEFa  S"  endjuidme  Tremtetù,  emea.  Egê  Lvdoticvs  Dri 
grani  Fraactram  Rex.  AaurDeiévitcramMigatuatjaluaMdt  cernait  U 
fxmniem  /actkam  Aftflthem  éfemaxa,  M/ham  fmgnaan.  Sed  dam  ejfemm  m 
umere,  haax  memtru  A D e l a Y o 1 1 Regeaa  FrtaeU  é-mjurrMflrj,  lafanlt* 
eaafifiaae  migrMit à feeaUjifadMMtem-aunjnem  im  Cfüegiajijeaaram  femi. 
aanm.gajm/iae Aitétum iffâJamdMerxt ,d-Jftfitleter  dUigrai  dam  adhaevi- 
athjl,viUam^aMdxmdedete /m,  Berimacam  faluet.etdem  landaaaatem  eU- 
tMfiaam.  Jgaêddaaamvteaaeedmmm,  fermons  & faas  farntUaniaaStaman- 
dMUSenauaii,ate]ae  ragaaie.  Catuefreram  exaadere.&vtlaatatrm  facert  et»~ 
aeauaufiunameral.  Sciant egaar vaiatrfi prafeatti&  fiaari.e/akd eamfttta prrt~ 
griaaiiaae  Mjha  ,/éfaüaram  Regiaa  matrù  aajha  ajaUmm,  veeUn , c-  caamrs- 
'/«MK* D^aaram  Mtattfmanpam ■vefieaatet ^ earam Cafuala, malnjfrafem- 
t*m,  Bartanacam  ■aUam.fiagaeemtam  tajlttu &dt/!riHit,à-camtmaikm  ferti- 
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MrKtifS,qMU^md  /itltttt  tbidtmhjtbehjmMs^o  ^enitmrù  nffhi  LvDOVlCf, 

^ umiuU  Rtpiu  mjtrù  à-  fiitrû  tijhi  RtgU  P H l L i » m 

mtfirdt  tnftrfctuam  EaUJid  <UHâMimus,(^  Résina  tUnum  camtfitmus 
mntna  ritum  hah»tmm.Vthd( dmttm  tnfafiertm  (agnitiu»  Jtt Ô" tncêncmJJ'Hmyf^ 

:f  9mnù  tUimtPs  Amput^ur  idlumma  , fipSt  npftrt  auHprüJtt  frafintm 
«um  rnatmit  ly-  mminif  nêflrt  cârdÛtre  tên/îjindrtfrdiffuimaj.  Mlnm  fMic} 

?ATtJiHt  j/ma  âbiMdrnJtùm D»mu9t  \K.C.\A\\\.AjtAMttbmtmPaUtion»llr0iqa9- 
mm  fwbtitiUdtâ  fnnt  mmind  Stp^nm  Cptmtü  Thtpbâudt  Dâmfeu  * 

Si^Htdonù  SatunUr^t  S.  }'fdth<t  Cdmerdrÿ  * M A t H e i Cn^diaiary,  Dju 
fit  manam  f/a^paû  CjaceRary. 

Extraie  du  Chartulairc  de  l'Abbaye  de  S.Denys. 

LittexjE  LadmnaRej^u  frjMC.^aibm  O t>0}9i  AhhâUS,1>iênyJiiN$’‘ 

aam'CdJftUam  rtfittau  ,tjaéd  Hfftrtcat  R(x  Aa^Ua  (9adtdtrat  in  dêmtmcê  (^ta 
frtfru  urra  S.Dtaayfi't.  Aïlam  paihee  MeUdaai  aaaa  Dnaiaua  tfuârasuaaù 
M c\.\\\\.Afiâatthmtf^c.  Siptam  ThfêbdlM  BUfiafis  Cmaitis  DéfifertasfiruS. 
GauUaâ  SatuaUry.  S.Mathet  Camerary.  M a T H £ i CanfidbaUrÿ.  Data  pr 
aunam  Hapau  Cdactüary. 

Charte  donc  Toriginal  eft  aux  Archiues  de  l'Eglife  Collegiale 
de  Uinâ  Martin  de  Montmorency. 

I H apmtat  faaûa  Tnmtatù,  Scuat  tam  paftaus  aaàm  fatan»  yaad  Cayita- 1 1 y y. 
Imm  faaih  Martau  de  Meateatcrenaae»  (ommaat  ^ajm  teactjjirmat  Herhena 
fka  Hadtmu  ô"  beredi  fa$  'viaeam  de  Paatfelaae  ,yra  ceafa  x x x.  deaaneram. 
Uneatem  adam  efi  ta  frajeaita  damiat  M A T H s I » yat  pdtreaas  defeafer 
EuUJu.  f'rmm  vt  ha  faCli»  rat  ftmunea , rut  aluutut  trm- 
ftn  kUTutSt  dtliri,  Jtmsiu  iii/iTt  M a T h 1 1 tiflinunio  Jlrrnttimm , à- 
fyib  aiu  tnllautacm  tiucimm.  AChtm  fuUui  tmu  th  iKtnutuiu  Dtrmni 

IC.CI.V. 

Extrait  du  Chartulaire  de  l'Abbaye  du  Val,  Otdtc  de 
Cilleaux. 

Im  nmiru  ftMft&i»MiiiJiuTrimiaù^c.Egt'M  ATWiyt  Di  MoM-tiy(. 

BMOKBMCIaco  Dri  tmtrr  ctmfuifm , timgrtni  tdittus , tan  txtftauthm 
fiutrùnanm  jfmvtlt.^iiit  Dngt  Bnfam  defteraâ Jiù  canfaUlm  Dit 
Ÿ mtaUfit  S.  Mtrumtnciftntt,  ‘utunf^tt  tSi  Htntjlcru  tU^tid  dtftÿifimt 
Jtt  frt  rnmfint  facatram  fnortm  ttnferrty  ntmas  de  J^n^ertt  etm  t^Jt  ^ntr~ 

.rcru  iSi  Ugttit  freciimmeù.&cenfilu  MaheiCemitÜM BeBemtnte ,é- AnJiSt 
dt /i^4f,O'THl0B  ALDI  DE  GtiOKZ,&(. AHtm  tniuuKtnutt  yerii 
M.CLVI. 

Extrait  d'vn  ancien  Regiftrc  du  Thiefordes  Chanet 
du  Roy. 

LiTTtEiE  LadtmàRegi  rraKtrmm,fnihn  VzrKOAnhiiti/è^Sim- 
mrqf  dtmu  ArtbuftfitttUt&ifitugntd in  tu  era,  & tUt  ^atta  mtnam  Ht- 
gitm  fcfitt  fneratt  itltïtrtmt.  Aûnm  fMà  BUmni  tant  Dtmtai  U.  C l IX. 
AJltattim, éx.  Stgaam CtmiiàThahtÙi at/hi. S.  Gaidtaà  BatètaUrf, 

S.  MahH  Ctmertaj.  J.  M A T K 1 1 Ctt^JhaUrij.  Vat  fer  mtamm  Hagtaû 
Ctaetiarj. 
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Chine  tirée  du  Charculoire  de  l'Abbaye  du  Vil. 


Iltfo.  In  christ  tm/ühiu  tjm  ftUMrM 

Mathevs  de  MoUUOKtKClACO 

inim  Dn  fMmlMtitiu  m Im  yw  VK4t»r  Viltis  ftiUtt  Mdru,  ctrUm^ÊU  /mcce/^ 
Jirthm  tM  prrfet nnm  d»  uunu  mtjt  & fdreittnm  mffirmm  rrmfdu  vuum  dpu^  J 

Tabirhiacvu.c^  virgnhdm  m«  di  cijdcm  viiuà  m éfinfit  ment  û\ 

Jîmm.CtmceJd  etidmeü  dj  imnrt  v/ïn  fr^iu  fmjldm,  tfmdmntmm  S.  Duny/i^ 
iKdtu.év.  Hdt  /rdJicld  Jdtd  funt  Eale/U  de  rtlle  dielm  Thcthdldt  Ahtdtis.  j 
dnm  diincdnutme  Demint  u.cXL.S»iùù  lejlitm.  Attelle  de  In/nU,  Rddulfho  ' 
SeSe.Stdthee  Belle, Kddklft  rtdmttnkg^e.Temferevere  SIefhdni  Ahbdtis,inttr  ■ 
nu  Cf  Mendchetjldtutumefi  de ferefid  de  NengeHteù,qu»dnthUr$imfent  de  nemore  ^ 
d dextrd  fdrte  rmah,  ijm finit  inxtd  vetaem  AhidUem,  efitrenfietu  fer  meebnm 
ftdgnum  Cddu  in  l/drdm,fiiulieeatid  demini  HemMereneuei.  Ex  fdrte  Eeclefiji’i 
fidctent  ^ned  velnerint  de  merefiit  vpfne  dd  fedem  mentit.  Hit  tmmim  frerntfiit  1 
Tdiermdct  ejfenfnm  frehneruat  flf  mtt.BvcHARDVS.THEOBALDVs 
M ATH  E V i,0’t.  Aliam Memmereneuei datte  et  iaedradtieae  Demmt  m.clx 
régnante  Lndenue  Xege  Franeeram  fiifiime. 

Entrait  d'vne  Charte  de  l'Eglife  de  Colonibs. 

L I T T E R Æ Eadeain  Re^tt  Frencemm , ^atkas  ret  Ecelefid  Celamketfitt  e»n~ 
firmdmit.  Acfam  failteè  Pdnjiai  dnae  tncarndtiemt  Demtnt  h.Clx.  Afiantt- 
iat,6-e.  Stgnam  Ceautu  Theeteldi  Dafifitrt  nefiri.  S.  Catdtaù  Battemlarf. 
S.Mdthet  Camererf.  GoNSTABrLAAlo  nvelo.  Date  fer  menam  J/n- i'i 
gaait  CdaeeUarg . 

Deux  Chartes  tirées  du  Chanulaite  de  l'Abbaye  de  S.  André 
deChofteau  en  Cambtefis. 

Eco  VviDo  LisCHERiENSis/dr«»er  GvttiEN$ii»nr/ürte 
daimemtd. & eemagii med  Ad  ILV  x Æ.fiae  faeajftram metramjw benefietnm . 
Eeelefid  S.  Andrea  taferfetnam  itntaii.^atd  naa^adm  dmfUit  de  vint  fia  ara- 
fne.vxtdealyi  rebasddvfiamfiam feriinentiiaiin  Gafie  vel Ufcherfit.Jtne tm 
ittdteTrdmtdVidtttam.fiaeceadaÛamddbaat.o-c.Haiat  rei  tefiet fideleté-lt-  - 

gdUt  vtres  fahaetdmat.  Sigaammei  iffiaH  videatt.  S.JHuram  metram  Adam 
^BVRGARDi.f.  Eherti  Fieedemiai  Landan.  S.Reierti  MateSi,  S.  rvédemù 
eleBelmeia.S.Haateri  eUS.Sajatiaa.S.Vvtdtmt  Baifiurdi.S.  Rtktrti  de Stane- 
tu,  S.  fvidrict  de  Baace,  S.ArMaUcaldrrtn,S.Ritherfyicecemitit. 

I N aemjnefanad  é iadiaidna  Triaitatit , Egt  B akthoio  U lys  Dei-\ 
gratid  Landan.  EeeUfia  ^latfier  indignât,  d-e.  Kitam  ej/i  vetnmnt  tam  feSma~‘"^ 
^aammederattdiadliterGv  I do  D E Gvsi  A regatnvxerit fia  At>l  lVt 
<#-»«/m>/AoÆ, «.«»/, Ada«  d-  Bv  rchaRdo. 

fre/alnteantmafid  Menafiene  S.  Andrea  de  mut  CafieBthaaeindal^ntidmfeeit, 

jutd nnntfumndtvint /m.defidmtneu,demdtt,veldidlia»a  re  ad frefrütitji 
na(heramvfitfen,neal.,.fnd Cafiamvet Lefiherut.vetta  teta  tirra  demtna- 
tumtfaa  wianagtam,ant  altfnam  altam  exaattnem  ferletnam,  &c.  AHmm 
Landnm  anna  Derntmca ineamatteai,  U.Qxxi.lnd.xiy.Epaaa  nuUa  Cem- 
atrrente  y.  ^ ^ 

Autres  Chartes  du  Chamilairc  de  l'Abbaye  de  fàinA 
£{lieiinc  de  Femy» 

IM  ttaminefanaa  & indmtdna  Trinitatit.  Ege  BartheUmen.  Dei  gratej. 

Lûudum. 


1 
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tiudun.  FicUmenJîsi^turEccitfîivtntrjhiUs  frMris  tufiri  Ro- 

be R T i Ai>h4tu  fratius  c^ndtfiendtma , d«naru  au4  .^^VidoNE  DS 
G V S 1 A C9nftn^itinc  ntfln  frjif4tjc  FccUjlx  ohlju  funt , dtcemimus  fHhmtârc, 
éiijttt  prx/êntt  dtcrtt$ïm  ftrfttHttm  CêM/iiiddre.  Pr^fdtus  t^ttur  G v l O O C9tuef‘ 
f$Ht  'vxrni  fiu  At  L V 1 D t s,  qn*  vitl^  M a c ic  a N i a dUuur^  cprurdcHuhm 
§ltfS JkisCr  ^ü*kas,ahdHmdf  S.Gfrm4no,^c.&  9mnrm  aduscstum  vti  mvitÂ 
fus  tfHMcrattffdJicix  EccUJîa  {thfre  (snttUitt  AÜam  anna  Dffminux  iiuatm. 
M.CXX. 

1 N ttamtHe  Patns  ^ Ftlf  ^ Spiritm fâtUh,  NlcotAvs  itmn.t  miferx- 
Mnc  CdmtTâc,  P.ftfc^s^  ^c.  Relt^tafkrum  pfrfiHxram  cfihartdtume  Fetmtnfis 
Cifttmlf  elecfionem  reatrendo  Pàtri  G l R A K t>  o EccUfix  S.  Ftacernty  Landu- 
weafts  M0»4cho  (mmtjimmt , tandem  in  Ectmcnftm  Ahhartm  c^nfccratttmns, 
Commeatttfinevcrk  rinfdtm  miles  tftudjm  dt  Ltjitrjs  G V i d o Hommt , 

A t R ER  T VS  JrJtfT  euutcam  earum  firare  Ael  I D E,  Cnj/femi  ejatijae  Tant- 
tfMMf  cnm  frjtrt  fmé  Cr  mure , Htldurdts  vxtr  Ctfldtdi  enm  Dra^ont  ftu  fk«, 
Cttjridms  de  PereuÂ  eum  vxtre  /îu,  Sjldninns  de  Gm^â  (nm  fratrwns  fiât  > SjI- 
djUKMs  de Sefi  cnmfil^s^  filtjhus  fniStteTT.u t JîUm.,  At^Hxs^fràU,  ejne  tBcmunu 
jnatyjîent  tare  heredtUn» ^p'idebant^emm  difhtllnô’infhtuetdem  Ecdejix een- 
ujferHMtt&c.AclamdntutneirmnVabt  y^.cXLi. PufaUias  derntuNusUty, 

Extrait  du  Kalcndricr  defAbbayc  du  Val. 

IX.  AW.  //a/.  H £ R M £ R V s DE  MoMTEMûREKCIACO. 

• XY.  Ksi.  Aa^.  obft  Agnes  de  Montemorinciaco. 


T 


BOVCHARD  V.  SEIGNEVR  DE 
Montuokemcy,  et  sis  Fkikes, 
cnfsm  de  Mathieu  I. 

Chaeitee  VIII. 

Charte  citée  du  Chattulaire  de  l'Abbaye  de  Pontigny. 


1 

i 

W nmitufuillt  à’  wd<W»/  T runutu,  Egt  // » Stnottti^s  Anhiififcefus,  1 1 y t. 

^ SttMiHir^tmmhu  htmuuim  fr^femthÊu  Mijiu /irMn/,  yjiÈi/ A N s t L m Tl 
»E  TAIAUNEL.cÿ'  Jrjlrn  cims  CAAKIEJVSCé'  G ARINVS,  Lut- 
dt^tt  ceiKtIfermu  FccUJu  ftalmidceaji  ^uuijniJ  iuru hdhtbixt  in  lu- 
mtri  S.  Sle^dm,  é-  mtttmdtd  EceUfid  tenchdt  dfuâ  grdnrtdm  Swri , à' 

mmd  tdm  j»d  Cdllumm  Jtcitur,  d-  in  mmbnt  frrtiiuHifi  idrundtm , v/  muiu 
ikré  & , & fine  ttnni  CdntrdJiifidne  ftrj>amé  tnre  fcjîidtit  tddtm  Ealtfit 

Tmnintdttnfii.  IdiffnmUnddUtd’ienetfiu  dtmind  El  I s en  D is  nu/nyi^a- 
diStrnm  fidtrnm.  Ifid  LnddSÙ  dt<jne  itncefitt  etUitdUtfi  nnn»  Dtminüd  incnr- 
nàtÙBÙ  M.  c L I.  M vrht  Snuntnfinm , in  frdfintU  dtmini  ntfiri  cxceBenttfiinu 
Stht  Frdntdrum&  ÀijMitdndrum  Dneis  LmJèmti,  (fi  in  frdfintü  ntfird  fut  his 
tefidm  fni  fiifmnntur.Tefiu  OidTXumnt  Sentntnfit.  Tefiis  Santn  Thtjànrdnns 
Sennnt^t.  Ttfin  Petnu  CdfelUnmj  nefier.  Ttfiu  Mené^t  Àrchidutmu  Trt- 
etnfii.Trfiu^otan.%ity%  Dt  Momtemo a iNCi', ^rûmcKt Ca- 
lermunu.  Iffi  /jntjne  Jtmuus  Rtx  ttfiu  tfi.Ntsttum  tttefidmnr  ,(fi  figiii  ndfiri 
imfrtfiitnt  rem  gefiam  etnfimumns. 
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Exnaitdu  CliartulïitedcrAbbaycdeS.FIorentdcSiumur.  ^ 

Lit  T £ rÆ  Th  EOB  A LD  I dffminitifirtdt  Mtrlit^uAusr^tM  b^ct  » 

ntuaat  [Mm  Zsdcfu  S.  dt  DitgiSt  oi  M yi*  B V c A £ D O dornin» 

{itxufmmncuci  & ctjbrt  dt  Mdrh  : ttfie  dmi*»  BvCARDO^A/rfyî»,A»»» 
m.clX.  Xt^iuMt  LudJmicf  Xf^  Fmutriim,& Xiturun  Fpfttft  Xtnf. 


Liufc  du  Lignage  de  Coucy,  de  DrcuXidc  Bourbon ,4.  de  Courtenay, 
lequel  Meflire  Enguettan  fire  de  Coucy,  d'OIfi.&deMontmi- 
rail  lift  extraire  des  originaux  dVn  grand  Liure  de  ClironiqueSy 
que  Meflire  Baudouin  d^Auefnes  udis  fire  de  Beaumont  auoit.Sc  le 
hft  accroiftre  félon  ce  que  les  lignages  eftoient  depuis  créez  fl£ 
multipbeziufqucs  à l'an  130;. 


N O V s “VOMt  aMiu  dit  dts  deux Ji&es  U Cc/utt  Btxdtuiif  dt  Hc/uttls  le  tiers  de 
te  nem  effet  Xtehent.  Or  vtm  dtretu  de  U titrte,  y»i«»«»LAVRElicE.  Celle  ' 
fet  merueè  Mtx/êig«t»r  T H r t £ il  Y D' A L O s T,  y»/  leiteit  U Cttttéd' Atejt,& 
le  terre  dt  yveifi.  Cils  Thierry  fiit/ls  é Meejîexr  Y y on  DE  G and.  CT 
Medemc  LavrENCï.  llmemt  ftMi  hetn  de  fineerft,&\.  AVREHCE^ 
femmt  je  reuint  en  /letuelteeee  fe»  fere.  Ft  efretle  mertde/em  fert.U  rémérés 
yî»/frf  à Afeiyü-ArBovCHA  RD  DE  M OH  T MOR  iN  CT,y»r«tf<ffArE  v» 
fls,.fMiet  xem  U A ni  IV,  ItijMtl  Mehit»  Il  ^lu  B xyDoy  tn  Jin  mc/e  le 
yjl  Cbeeeher. 


laques  de  Guife  au  5.  Vol.  de  fes  Annales  & Chroniques 
de  Hainaut,Cbap.txi.  du  Liure  xvii. 

Layr  EMCi.yw  ejldii  tierce  fiBe  dédit  Cmte  B AyOovin,eJ^fi 


Thierry  CteietAl^&dtVvtifet.leqeelmturut  fins  heir.St  reteerae  L- 

. ..  ... 


dite  iMtrcnce  veeeet  U met/en  de  fen  fere,  U t'e  eBe  demeure  vefme  teat  U demeu- 
rent de  le  vu  de  jen  fere.Afrtt  lenurt  duquel  eBe  fet  temsrtte  ferUcenfetldefit 
JrTTei&feurtiMefneBovcnAKD  DE  ï,\oi*ot.incy,dtlequeBe  tl  eut 
tag-  eurent  .«yYi!V'’M  A T H I E V , ji«  /»/  trtt'ueiBent  Chenelur,  & bien  re  -, 

ftfimmr  €n  plmfieurs  luux.  ' ^ 

WA 


laques  Mejer  au  Liure  v.  de  fes  Annales  de  Flandres. 

^Anwo  M.  CLXVi.  XII.  Kél.  May  dhfynt  Uhtrü  7he$dêTicui  fUm 
rvuâHt  AUptnJis , Thetdmà  Ctmhu  ( FUndrU)  ex  JiÜé  xefei.  Cuim  vx0f  Lom~^^ 
rentu  fiUd  SdUmini  Cemttù  Hénnemx  âdpxtrtm  red^t^mx  mtPtA  BoCHAuDOiS 
M0NTUOK.ENCIACSMS  i,M  A T H E V M pffertté  SxLUtxû  un. 
defu/urndi^nitéte. 

Extrait  du  grand  Pafloral  de  l’Eglife  de  Paris,  Liure  vi. 

Charte  vn. 

EcoBvxchaxdvs  domikvs  MoNTisMOXENCfACi  nsetem 
fenveU  tam  frxfinnhms  quim  futttrü,  ^ùd jrxter  mem  Theobaldvs  x>  b 
M A R L I A C Ofd^mft» Ÿ^e^UMtixms  Hierêfümttxnx  fi^Xtéfmitdjxid  hxMx$ 
xpui  CenBejfxme^xfxdMentemmxrencueum  H £ R v E o Jrxtnmex  imreferfeemB 
ftftdeMdxm  Jrxterm  & Uberxü  xffeltm  denxmt.  hfc  u»xre,  dju$d  eüUm  Hermex  dé^ 
num  iSxdvendere  vei  tjuixdtxre,  vel  cmctmii$ie  Bedejîx  vel  perfixx  dxHxrelêctf 
htr.  Et  frxpter  im prxfxtmsTheehâldm  xhtffx  crL.ldrxsTteefit.HxnexMtemdù* 
nxtixnem,  vt  t/treJrx^Mt  turc  texextxr,  tn  feJlcrwmeeiKefi^  rdhmhâk»h 


. --V#' 


Ci 
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DE  LHIST.  DE  MONTMORENCY.  jj 

mtf  4rMtum  Ijinrum  prêMufi,  é"  fr*f<nti  fitiptê  mtt  pmiMimme  tot^- 

mdMi.  A^mm  ntm  mfjriutttMtf  DêmtMUJ  M .C  LX3C 1 1 1 . * 

Extnitd'vnc  Charte  cflanc  aux  Archiucsdc  Ciiüdk  Martin 
des  Champs. 

Eco  B*rtf)4Umem  Dà^atij  PATtf.  P.tdtfx  hcélâ feiliett  HâtU  V9C4tms  Dt- 
{AMMs^ô-tesm  etMjUm  FcfUJÎACjMêMit.NêtumJitri  VAUmtés  um  ptfttrùt^^Àm 
yitpucht  S.  Mjrtintde  C-xmpu  tn  H«Jh4  B.  MârUfitMri EceUjU 
ex  dfttp  dêmni  7 htêbAltU  Pxripexfis  Bptpopï  pTA^emUm  vjum  hakemt, 

Q %t<4num  'i-mum  Jjierdatem  pre  eAdem  prxbemU  im firmetum  EuUpx  députa- 
i$m,  c^r.  J^uad  ue  valeat  abüutame  deUri  fertpta  Cêrnmenâxutmm , ^ me  pâfit  À 
p$feru  tufirman^pgtRiHepri  unprepuuet&nftmmummafiTorum  futfiriptune/r- 
mauimM. 

SijMum  SartheUmei  Decam. 

S^AÜtern  rraceuiarù, 

S.StepbjKt  Archxdtaemi. 

S.  tuauis  Archtdueaut. 

S.Câuterij  Preshpteri. 

S.  odami  frtshytat. 
r S.Ctementü  Pretèptcri. 

S.  Mâpfiri  Smamù  Dtacami.  S.  Herlutni  Diaetni.  S»  CeSini  DUetni. 

J.  H E a V e 1 Suhduetui. 

S.  Durandt  Subdiaeami. 

5.  r H 1 L 1 P P I pueri  Jratrù  Xe^it. 

S,  Part  pueri.  • 

S.  Htldutm  pueri. 

, idhmpuhliit  Part/ius  tmCapitu/a  B.  Maru^uâtuear/utia/tù  U.CXLVt.  Bp/pf- 
paras  ouf  em  damm  T heehaidt  amuê  tenir. 

Charte  dont  l’orifçinal  cfl  aux  Archiues  de  l’Abbayede  S.Vi£^or 
cotte  G.  Laictte  i. intitulée  Bris fainU  Pere. 

Xco  Btrcardvs  de  Momtemox ENCi a Cow/an*;^itWtf ^'7 4* 
trm  prfhrts  ifuàm  prafemttbust  ^urd  Matbeus  de  Reftaer,  & Gutdê  de  GrMetr  & 
etus  Riehtlda  predt/h  Matbet y#r#r,  amrre  Dei  & preetbus  drmmi  P i T a i 
nnerabd/s  Arehteptfeept  TarentapenpSyprr  falute  aatsma  puér  pmettem  Jurrum, 
luieJîéS.VUiens  trnHlemrfmamcemejferusttepuu^midtcdepaS.  PetrttleNrmr' 
naktpfis  t wl  éd  ernm  predecej/inhus  atue  habuerat.  d*  tmmsiiMereU/,éuat  ad- 
uaftti  eastdem  Eulefiem  pri  'us  meueraat,  tmaistr  reaufiruat.  Preterea  aeetmar- 
pour  s aeatrris  tâter  durs  riuulrt,é’ emtatdem  rtuairntmyfitmtprediPfa  S.  Viifi- 
ris  heetefia  ta  helemrfiaam  dederuat.  Petrm  aiamAculeus , (pGaÙerat  Bufi  ta 
rmutbms  hisprediihtcrmfuetudtstem grtartetifuamhabebaat.prê Jalattamata  fiu 
ükere  rtmleruat.  Home  autem  helemrfmam  e^«^LAvatTA  •'jxrr  area  lauda- 
•tmmst&^uic^uid  iurutapradidahelomr/ma  kabeLtatmt  ex  intégra  trace ftatut. 
Pdiumefiymushelemrfmadêaumx^i^y  x\K  MEA  Mosf  TXMMO- 
Aenciacvm/a  prefentta  predtfft  Arthieptferpi^  du  eadem  tpua  tpfi  CapeUem 
meam  dedieauitjanru  ab  incarnat irne  Drmtai  M . c LXX 1 1 x I . J^iud  ne  raUuit  deleati 
aut  emergeas  caiamau  ertttraduatjcnptr  nuaeUrtÿUfig^r  prafati  Archtepife^i  & 
me»  fictjignari.  TtfieSyRainardm  Arbas  S.  Maria  de  VaSe,  GuiSelmnt  Prmets^ 
dtm  EcU^Xt  Euarardus  de  Barris  Mraaebms  CiareuaSeafotGusdeùmtu  Capeiaams, 

Aa  VS  VS  Abbaa  S*  Marttm^tmra  CapeMaaat , Gmdr  Caaraèeut  S.  Marttai.  Lata, 
CaUeàsudeGrêdrUtr,BaUutautdeAadiUacê,GatdêdeTrreta,HtmicarsUMatj/^ 


JJ77. 
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mil,  RUmlfms  ie  BetUfmuu,  Jt  Cimlmtnà-  KMfmj  fitier  umi.  TMtl- 

du  dt  Cmrmtmmt,  Cirmrdms  Ctau,  Berrmgjiriiu , Mur  du  dt  Cmru. 

Seellédedeux  féaux  de  cire  iaune  fut  queuJfjde  cuir.  Lei.de  Pierre  At 
cheuefquedcTarentaife.  Lex.de Bouchard  de MotirrrrotencV  armcàcbc- 
ual.lcfpecnuëenlanuuD, comme  ilefticy  figuré. 


•Vi 

.«• 


Deux  Clurtes  tireer  du  Chattulaire  de  l'Abbaye  du  Val. 


Eco  Bvchaxdvs  de  Mommomnci.  A'«r»)i»*r>«w&w.rfg, 
tibu&f,t,rij,  fut,émur,m,,Jf,mf»  L a V X B T Æ ixuûm, 

m„rmm  THBOBALDI,H£RVBI,d-MATH£I,<éral «le*. 
tum  ilmofjumEuUjudtytBiSMtrumeMmimtdiUmruiim  tuaBttUmm 

& M»uium,fiilutufu>di>  yaSu  vfifu  4d-,i4mJuj^rmtm,gM»demn  ni  H orna- 
dtdi  FrfjKtunRS-(.,Ait»m4fi,d  ytUcm  S.Muu,  «w  ri  mjnutmtDmm 

W.CLXXIXff. 

r = DE  MoMM»AENCiiV«MiArnW»î.*»(r. 

^ frUTUn munm c$nctjia E(d^ 


<j  duiiumcmmifu^iDuinfit.Sid  ‘luàftfmmcmfUrumtiaiiuidunutim 

'^‘^•'^••dtdtJruniiisicrandimtHit.frtcmiiuauicmturtu  üuu  itmaSi 

!»  ftrfttumfraféU  EciU^mmm memu mnm.  jiud  dttnl^iftmfum lU^ 
Dvi.HrxvEVS.MATMtv.  «.r. ...a.Jz. ,T  °*7: 


TfZtodlÿit^  ^ 


Charte  extraite  du  Chattulaire  de  l'Abbaye  de  S.  Denys. 

BvCHAX  OV.  DE  Moit- 

H f«*>»rr/{wai»r  a,ùd 

Hamcude  HimgM  & vxmr  ««  »«*,«  HuÜdi,  ftffri,  ef 

Bohertmf 


:*P^ 


Y 

D*^.: 


DE  ryiST.  DE  MONTMO.RENCY.  ' j? 

K9if€rtHs  mmineà'  •vxortim  vtnâtdrruM  Simani  Je  fxnBe  J>idnyf»  m$L  ndiHum 
eUujeUos fcffiftenem  terjm  a$m  d9mihm&  vmJjrt» y(^-  uttm 
àrelnUste^ijiucMm/jMe  jpuJ  Htn^ettô’arsMm^ua^iiehj^tféatt^Me  de  f<»Je  yre» 
itëh  Stmcnts trant^O' feedum  Rtgtiuddt  finfAuenetCeMceftene  etujdan  Re^iiuldi. 
iHpiftT  efum  ilijs  tertM  et  Mes t de  cmufeHmqne  frede  vtl  cenpty  velctUm  adodio 
ejfcMtyJîêk  cenfëJftMMalt  duerum  denuriPrum ^rg  erwniu  ta  ad Henmum  ^rti» 

ëcbat.  fdem  dederunt  frxjèntibm  nabis  y C"  rftnUù  aiys  vsris  .i^antsbusy  (fuod  tf- 

fam  Cf fnece^gres  fies , W ttepates  fuat  de  ceter»  fn^  h«e  nan  tn<jme tarent  ,fed  in 
fice  yeryetaa  eas  tenere dimstterene amncm'-Âiyne  (dr centra amnc s Umani  ^ 
fais  fëfef  vendtttane  tjia  yarantiam  yartarent.  £t  amauenfamu^ne  cyns  e£it  ram 
îffs  tptàm  fdoaffàret  fut  tn  amtubus  Carys  ad  defenjianem  vendmanü  tjhus  Je 
jafdnenter  exhibèrent.  £t  luèt  de  ftada  nafha  nan  e^t  y ham$  Upas  Stmanis 
tjftti  ragaaeruntmcy  & nsnltu  Mttiambas  imyetraranty  yaad  Stmani  (jrfuisfaccef- 
janbae,e^& faccejlires  met  fufer  (gnHentiane  i/fa& vendit lene  defenfir&abfip 
far  &peryenia  dr  frmiter  efjèm , (Jr  faciam  tffad  manatenertm.  vtiyae  (y 
faaarabtüter  fèci,  d' feryetaa  d bana  fdt  me  tenere  yramijty  d f^iJt  najhi  aacîa- 
rtrare  earrgbarart  praeryt.  Mater  infaper  rfjim  fiettrict  Cemitijja  nam/ne  datalitiam 
faam,  d yausfaid  in  etjdem  Ptfjèftantbm  habebat  prafata  Stmani  in  frafentta  ne- 
fravendidityd^tt  manatfpmtradsditydfde  prgpriafrmaattyyaaddeuterafa- 
ferbacneyaetpfam.neyae  faeeejjàrestpjitu  tnyaietaret  ifed  in  pace  eas  tenere  per- 
mtterety&vbtcamaae  nectjfeejjèt pra pajfe  jaa  facJam  tflad advtilitâtem  Stma- 
ntid  faeeejfiram  faarnm  defcnderet.  & ^àper  bù  cannent lanibus  nas  d fn^^e^aret 
nafrat  tn  abftdem  pafai.  dcfam  pabiue  apnd  ffea^at  anna  isKarnjtt  Verbi  m. 
eux VII.  Ajiantibm nabis dpaafentibas  ha  y epaaramnamina  fabtitnlata  funt  d 
jtgmjideiajfares fantifity^at Jfdedata fnaememtst  fi paüianem  ifiamtcjurcSi- 
mmd  faeetjjirtbtts  fait.  ^ 

fhiUppus  de  CraaUt,  d fiattr  eitUy  d Antelmas  de  Aldre. 

Henrtensde  rtfficac,dTheabaldas filuueias. 

Reriens  d'EfinatSey  & Renaadns , d Cntda,  d Eetrus  ,Jraîrts  ipfim. 
Canterm  fhm  Arradt»  Petrsu  fiater  eins, 

Mathias  de  Ltlete. 

BaldtuMm  de  Canneffi. 

' Henricm  de  Menti, 

^ Jtenaadns  Mafaaene. 

Jtadaifns  de  Grefis. 

Adam  de  Vtkers. 

Cntda  de  Graalai. 

Cntda  de  Tante. 

BÎUainm  d'Andeü. 

Tefies  fnnty  Petntt  Stn^nUrk , Pkilipfm  fiater  tiue, 

Cmielmm  de  Nanterre. 

Drega  fitm  Ctrardi. 

Cniüêlmm  de  Pamedtt. 
laa  de  Canfiem. 

AdamdPetrmetErmenaniSe, 

Petrm  de  ViBe-tetgnenfi. 
lahamnes  Papelnnt. 

Hnga  de  Chasmam. 


% 
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Chane  donc  l’original  cfl  au  Threfor  du  Bois  de  Vinccnncs, 
&Ucopieinlcréeau  Liurc  iit.dcs  Annales  de  France 
de  Papirius  MalTon. 

Il7f«  OTVJÂ  fiûmmhMftam  y 

DVS  Moïfr  ïiuoKt.^ClACt(^^4trfsmei,4itms»Jif/ctùeft  BoCMar« 

D VS»  M AT  H E VS,  f^^KV  S tH eUmû^fumt4mfrê Hf/!rù,  ^u*m  I 

fr« fÂtrù mdtrU  n^Tét  AnirHAhut , Ecdfjîx  B.  MârU  deS'tiCMâ,  df  Jr<ttr$hki  de  < 

CrâJtdtmente  tbtdem  Deâ  feruientthiu , fél  quem  tn  mmims  fer  SeqMtum  cem' 
mtantibtts  tare  hfreditarte  fejitdehtmm , *d  Mfidcndum  in  ferfetnnm  Itber}  ér 
qmietifine’vSârecUmatténe.j^Mdvt  retumO' incenHulfum  pemuneet , ^ 

TH E V S ft^Uimeimmnimine  feci  nheren.  C’^vt  demtnut  nejier Rex  Frencêrum 
iftmd  cemeeUret,  eenjfrmeret,  & mAHutenent , ab  tffê  n^rù  frtcihks  tmfettAutmMs,  ^ 

Hktusreitejfes  fimt  Rkinaldus  MkfénenAtHenrKus  du  Méi/ki/,TH  l B O LD  VS 
t>iv ts.  ddumAbineArnAftenebemimannâ  Mxtxxix.  ^ 

Charte  dont  l’original  eft  au  Threfor  du  Challeau  de  Chantilly.  * 

Q^o  N I A M demenis  tnfimilu  d"  bcmtnù  çenfinfm  i ferenm fente  fd^emut  ^ 

piiréhtùter  deadtmMt ,idcircoin  fjéneücrymjrnmd' mi/eru  VÀÛem deieÛt  marne-  j 

Tuddmnêpn  tnatrrimus.  yndcquedMelumusne  ferut  Userâ  fTdteriterumUqeàà  \ 

cemmendsmus.  Jgitnr  eo  tempéré  que  phtlippns  Rex  CaUia  regnsret,  B V L a a* 

DVS  DE  Momtmorenci  nemas  de  Mentceet  edeptu  beneram  kemumm 
pr«  terre  quem  hebent  âpudCultarem  Vlmt  de  Hereniüé  eam  Cdulterê  de  TsbamStr 
mat  Mit,  Bnb^dnsenim  pertemadtard  prenemeredeMeneMCaltefe^frâtrdiu 
fmj  en  efchjnge  dédit,  idem  Bakerdas  überè  uneefit  qabd  terra  Cals  ara  fit  de fit- 
da  Ada  de  InjaU, fient  nemat  de  feeda  eiafdem  Ada  erat.  Vt  ergo  firmiter  tenutar, 
hantmatattenem  Theobaldvs  fréter  faus,lAKV  h EV  s filins  B vxia- 
D I cêruejferant.  Evvtemntumtnmdaram  infultatie  penttasenaneftat,  tdêtms  u- 
fies  fcrtbtmns,  experte  B v K a ^ D t Renaadam  Mafaaene , Henricam  de  Mefiui, 

M iUncm  de  Nagent,  ExparteCalteri,  Célteram  de  Babeett , Petram  Saanier,  Jar- 
nem  de  HendantRe.  T 

Extraies  du  Chaitulaircdc  l'Abbaycdc  S.FIorenc  de  Saumur. 

1184,  Litteræ  V e VS  d e Monte  mors  NCI  ACoDr/prr- 

mifiiene  Abbae  fanPh  Martini  de  M§nt4marenci4ca,0’Deeanas  Panfienfis,  de  (M-  I 

fenfn  CapsttsU  ettfirmaastgrafintattenem  Capetiam  ad  Ecclefitm  S.Thema  de  MeH'- 
temqgnp. 

Liir  i.K&,qaibas  Bvchardvs  de  Montemoren  c 1 aco 
épprabaait  qaad  H X R V E o fratre  fat  Abbate  S.  Martini  faPfam  fiserat  faper 

£(clefia  B.  Thtma  de  MtBtcmagni,e^  apprtbartfii.it  À Matheoc^  AaliX 
heredsbtu  fais. 

L I T T B R Æ qaibar  UMr  'stias  Epifetpas  Parifiettfis  emfirmaait  prxei'Ulam 
prafentétitnem  dSmtûvi  H E R V 1 1 , & BvCKaRoi  DE  MomtBmoX. 
astna  MXLXXxini. 

Charte  cirée  du  Charculaire  de  l’Abbaye  du  Val. 

In  nminefsnPlxérindiatdsuTrimtatis.E^^v  Z.Q  h%^s  % db  N4^on- 
TEMOrenc  i hCo,Nttamféei9prafintibme^  fatarù,me  in  ptrpetaam  etn- 
eefitffi  eUmtJjnamEcclefiaS.ManadeVARevmeam  de  Oriethe,&vtrteasn  de  U. 
Ciafisé^.  qaas  Gaibertaede  Taaemi  eam  Ingelrannt  filit  fàt/îr  VviRelma  mepnte 
Jmt , Ecdefia  qaam  pradtximtu,  qai  tpfu  ’ùtneas  de  me  ad  medtetaiem  hereeù tarin 
tare  faetebant,  & inpraftta  Ecdefia  hâbttam  Reitgitnù  fampfitant , in  perpetuarm 

pefjefisanem 
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étitrum & HânctUmfÿnÂmcênaj^ruM fiatramet, 
THtOBALDVS,^MATKBVS,^HEii.VftVS  CUrum , vxêrfue  mcd 
LAy&cNriA,<^  Jfltm  mrm  Mathevs,(^  //m  mtd  E v a » &e.  Vt 
kdc  TAtd ftrm*nedMt  O"  tm($mcmffd,ferift§  etmmmUri,  mi  mummine  «Uxi 

mtfffdrtmm  têt^mun. 

Ourte  circe  àxx  ChamiUirc  de  l'Abbaye  de  S.Dcnys. 

1 M mtmnt JdMÛdfk‘*^*M/dMjTriMUd/ù.  SdutrimtmMds fTdftmtts&fMtmri^  >1 S 
fiJ  tg»  B ▼ CHAADVS  DI  MonTIUOHENCI  ACQ 
(fëdMdtmmxldM,  ^dJtmhdMdm  in^vimtùktdti  Ditnyfit  in  Dioi  lo  /ir«r« 
$ctUjlâ  ttafitm  Hdrtyrù ^l»ruJitVir$ram  féuUitntMCdn/iUêjrdtrtkmttummu» 

Ht  A vtoWr/«fr/CiIrfir#>  ^ThbobalDOOE  Maali^  voUntikus 

& UrndsmAm , Itcct  tmfk  vel  tntufft  ttxtrim,  db  rtmtdiam  dntmâ  v a T A 1 1 
Mil  Ô"  fdrfvtmm  m$rttm  cêiifiUf,  ff  tendre  qnbd  dremuer/érium  •vxdrit  mex 
L A r R £ jK ptiy^Mlxs  dXMÛ  fet  tki,  & menm^Jf^m  in  td  mexm  dfumxm  redduUr» 
Credtdn.  VtêmtemhdetiAdtimiHfdfieriimcd»pfidttJî^tii  mti  mfrtfidMt  fdrrd’^ 
kdrd/^  ttfimm fmkJcrîMididd  cdxfirmdf  ^xdnm  ndmnd  héf /kwt, 

Qnêrutm  AhbmfdaiiiyiSidru.  r 

fmrVdBà  J>à Àmum nomnt. 

CVÉrdmCdMtdr,  •-* 

Qdlterm  Cdfc&âmm. 

BÊgerm  de  SdU/me. 

TbedbdUm  de  MdHL 


Htrmm Jrdtereimt. 

^jidxmde  yUert. 

Amdmricm  fréter  eim, 

JtduuUm  HufdMetm, 

*Im  de  C^etu^ 

Mâd^ifm  de  Cdfiemx», 

t'origiiul  de  ccae  Chine  cil  fcell^  d'va  feiu  pireil  ï U figure  fuluacte.' 
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6o  LES  PREVVES  DV  LIVRE  IL 

Extraie  <iu  Calendrier  de  l'Abbaye  du  Val 
y-lJutAugup.  oift  JtmiMj  LavRETa  de  Momtemorih- 

C I A C O. 

Autrement,  ohi/t  Lavrentia  tUmiad  tle  MenttmsrfU(Uc$, 

Chatte  donc  l’otiEinal  edaux  Archiues  de  l'EglUc  Collegiale 
de  Ciinû  Martin  de  Montmotency. 

'I*f-  Iv  mmiiuPMrùà'fil]/&S^iritm /Mch  dmea.  SjtRvKCHKDY  s de 
MontemorshCiaco,  cre^aHERV  l v i Pdrijie>i/û  EiiUJu  DtCdam. 
ÎCttum fît  prd/tntiids  (fî  fuiitru , yW  r^«  B V R c A t.  D V s/m  rtmeJu  d»mu 
me d tjdt/tJjm  Sdcerdctemm  EttUfîd  S.Mdrunt , de djjiiifîtefî  tdtfîlîd fîdtrHm  Wiet- 

Tum.mdihctt  jrdtru'X  H\.Oi  Kt.e>  \ , Hervei  Fdrifîtt^  Dtcdai.tfîMK- 

THEi  deMarleio,  infîuiu  fta  fîagiUti  duhm  Mifîdm  frd  fîdthkm  ttU- 
krdtariimà-t.tnflituUmefitUdmifiidd  idem  Sdcerdes ftfî dnrjfîim  meum,in  Hifîi 
frefrum^renu{jctlutttitrHco)Jkntô'frtjrdtreme9  ddmttto  BvrChaRdo 
erdtidittmfdciet.  d^üd Ntmm S.Petrt  dHtto  M CLXXXT. 

Chatte  dont  l'otiginal  edaux  AcchiuesdeS.Mattin  des  Champs, 

Laiettc  intitulée  Dtmmt. 

Eco  Bvccardvs  de  Monte  m orekc  i aco  AurwnjOrwrui  , 
frdjenubm  ijalm  fiiiKTà,  quid  d«ùi  mcdns  vixi  Mn/tjtiii  de  Difimimf  id  eiemt- 
fyddm  dtdi,fîiit^HUt  dunis  t«  itrcdUrAiit  met!  dfud  Montemiaorencia- 
cvMdceifiindes  li>luftreiumtdqitddemimi ko kKEccUjudeDdfmua tu-  , 

tuUt  tn  «dfîtd  fttdactnfîttiitd,iyfî  Ecclefidferfctud  ture  ftfîtdemU  tdiKifîi,(fî  U 

fnteduM  tttdm  Ce  tuteU  mtd  tmfirttdndd  JiiJufi.r  tdélteet  'txjtudttt a 

grdttthtd  dfiidDe/miiKt.dtedqmeiimqiieddmimii  tiufdtmvtUd fîttgulu dutnt  ni- 
dcndds.  Reddtttimetijm dendritmm  qufs hnmaet  de Defmutu  drmtju firperfdu- 
te  etmfiteMTdnt  m AjfîtmftttnefdKlîe  Martd.cé  «émut  de  edmfê  Mdmdrdi,dui  ’ 

iffî  AddmeidemEetlefîdinctmtmtJttenimdednpraKfmere  •fmddtcitmrRemmt-  , 

tu.Stdgtmm  tttdm, q«ed Ioh  a N N E s fi/ui  Addmeidem  EttUfîd  exctnfemfm  & 
■uehHtdtt mjtrts  f.d\oaKiK dédit.  Vtfîrtme  emma tudeimaiu  m fettU tufitt 
fdPtd  di  .mietefîiniu,  iffîu,  Addmfîut  qdtkuihiet  dlyt  Ettltfîd  freeUOd  tUiutd 
frermt.  S^tttd  it  fttttau  temyarthut  mmcUbtlittr  tifenettir, finftd  frdjàtti,&  t 

fîpdimet  imprtfictie.tumnJliHm fîibmtdiitiiettfifîrmdui.Ha  frnt  tejhs  Htnri- 
euideMefktl,HeirieMtdeBdmrl!d,  TbeabdUtu  de  l iÿen.odtiSdfet .Mtahem  k 
JJkte.lehdimtJ  Certmt.Sateni  nutterdt  Uehimilttes. 

Extrait  du  Charrulairc  de  S.  Manin  des  Champs. 

Ego  Bvchardvs  de  Monte  moren  ciaco,  ««*»»  fin# 
tdmfrxfîHttbui  quimfMttru,  qttid  F R O c E R i v s CtAtnldrim  domimi 
Atie.  uxtr  eût  detimem  fuem  qmdm  hdbtbdxt  dfttd  SetjMt,  qtd  tttdm  de fiuu  met 
ttdt,  EttUfîd  S.  Mdttttrt  de  Cdmptt  eoHttffîrmnt  in  ferpettntm  yafîidenddm.  .Snêd 
vt  tn  ftfî tnem  inettHtitfîdm  Atutedt  fîrmttdtem,  ttnttfîtee  Uttddttt,  ttiKdkmte 
VvtSelmd  de  CdrnttldninMdfinttd  mtd.quidtmtttntbdt  fetdmm  tltiusdeeimd  Et 
•utimrdtitmfermdiiedt.fîrtfie.&fîgiei  met  imfrefîune,et,m  tefîinmfîibK,tdt„nt 
fîrmdiit.  Ht  fîmt  ttfîes. 

C*lx€Tms  de  CndùUto.  • 

HenruHs  de  Mifml. 

philtf^ui  de  y tdâ  -uneêfâ.  • 

Ino  dtAnetp. 


Digitized  by  Google 


DE  L’HIST.  DE  MONTMORENCY.  (i 

tU  Btfc». 

SmaMJms 

Du  Churtuliire  i}e  l'Abbaye  du  Vat. 

N otvM  fis tmmtdj tdmfmims  quisstfrsfisitAu.siisUHsssrkmsitHssgKb 
tjJssiiMU  itmmum  BYjicHAaDVM  di  Momtmokenct,  aiqm 
fssiKifrm fircu  smssusm  qiu  isistdS  m rsrrilsrtf  it  tslsfissêm,  tsm  i»  vit*  qtu  di* 
cusr  Fs}sl,qHÀm  vssmntrsUqiu ftffêfiime,sxssftü Hrr» s/su dslffsfrusmessts*» 

Hstnct fsTUsssm/i-c. Prsisres (ssucfiit  Bvecharots Htmta cé ismmha 
tmfiem  vilU  msrtmmm  ksfcmm  in  fsrtfis  fins  U fnfrmxfsu  issst  fsrfttnn.  Prsm- 
fit  iguar  Snrchsnlns  fer  fiisi  fiu  ftcrsmttttnsss,  qnti  bienmenu  fient  Jtgtfin finn*. 
fiisUtcrAfimjrtt  su^ne  ttnmt , u finit  htrtdAns  frt  ftfii  fntttnert  fstmt.Htt 
t lient  fnrntfit  é"  sfitidnit  M A T H t T i fister  tins.  Utrnm  nmntnm  ttfits  (fifitU- 
ujjtnsfnnt Thiobaiovs  diMarli fister Burchardifintitit Crtn/eU 
Csiterus  de  CrttUi^  Bsidntnns  de  jSndedt,  Htnrtcns  de  iltfittl. 

Du  meftne  Clurtulaire  du  Val.  , 

N OT  V M fittmmins  tint  fntnrùqnsm  frtfiniiins,qnid rf*B  v AC  H A R. 

Dvs  Dei  cratia  Mommoa  e NCI  aCi  d om  i n vs,m^«raA>, 
qtt  finit  Ittnni)  it  Ckenenierei,  sfnd  Mommorancivm  fitsm  inxta  fnr- 
ptjhtmdtmns  Mtnsçharnm  fitniPs  Msris de  V sBtt  EeeUfis  ttnfidtm  fisnils  P'irgi- 
nu  Maris  in  ^erpttnsm  elemefinsm  dedertm  hherstn  à'  qnietsm  nb  ûmni  cenfitxed" 

itt.é-txsiltmeg3x.TefleiJnnt,tAB.THzyi  DE  Mommorency^a- 

mmeni,  Msiiens  de  LiSette,  lijfelmnt  de  ftnBo  Vitnjftt , P ttrns  de  Pÿitneh, 

Oitinje. 

Des  Archiues  del'Eglire  de  S.ViAor. 

Eco  BvrCaroys  de  MonteuorenciAco 
ftfitrû  qnsnt  frsfenttbnst  qned  Etfisehts  de  Aqnsbens  innsdssnit  Eeelefis  futéH 
rùltrit  qnteqntd  hsbtt  in  deetms  tinfdent  vtSs.&e.  H tnt  tnntdutitnem  etneef-  ' 

Jerjau filq  emfdem  Eifischis,  letnnes ,Petrns,é‘ Usthtnt ,^c.  Matuevs 
qnnqnéoi  \vitl.  s firsttr  fsftdtHs  Enfisehts  ,& Miltde  Ntngent  ,à-c.  Tefiet 
Theosaidvs  de  MARii,<fMATBEV$  firster  tint , Almtrttnt 
ée  Ft/lerSj  sidam  de  Ttttmrtnt»  Adam  de  Chslnerit  à"  Badnlfint  firster  tins.  n 

Chanc  dont  l’original  eft  aux  Archiues  de  l'Eglife  de  S.  Viflor 
cotcé  L.Laictcc  i.  Dn  Boà  S.  Pire. 

1 N tmnAns  tins  fidei  aPliinitnt,  qns firma  ftrfetnitate  dartre  haient,  inre  M t j. 
rtqnanntnr  fnfiragia  Utterarnm.vt&mtmariagefiintmfie  tranfiaiadfefienstdr 
amats  emtrairt  icmftantinm  tiSatnritca/îi.Inde  eflqind  egi  MJLTHtvs  DE 
MoNTEMORENCIACoÿ  mtcnm  dlUOfitmi  jfratretmei,  Theoi  a L- 
D V s fttUcct  in  P' aie  testa  Maria  Minachns,ti-diminut  H I R v i y a EceUfiia  B. 

Maris Partfienfis Decanns.r ninerfis hae firiftnm  tam  mute  qnàmin  faj}emmU~ 
grntitns , vel  exfani  andietuitnt  tertntnferi  defideramns,  qntd  enm  darmnns  & 
Bvchardvs  de  MontimoremciAco  vira  fra- 
fient  it  fintm  fiaient,  ndinajiantm  remm  finsrnm  mtit  cimmfit,&  retardât  tant 
erratnnm  finarnm  dnltnt,  difihiBt  Afiterasiant  adinranit  tusjut  ta  qna  iimeniremnt 
Aee,vtlafiatnnlù  finit  temftre  finavfinrfatacarrigertnuts .tfiqnadeiiirealtene  H- 
atfantrat, finit daminit  nfiuntrt  cnraremnt.  Hae  iisqnt adinratim  Altgati.Be- 
eiejia  S.  Dunjfaeenfinmy.fiHtd.&risginm,efiuteraqna  in  demi  Beterti Cltrkà 
afnd Mtfiafin  de  tnn  iffiitntn  fiirtdidusmns,(nranimntrefiHinert.  qns  iffii  demùme 
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BvchakDVS  dtm»i^{liri3irir,fii^ùiMimreS.Pttn fitdi/l.é’CdJu- 
mitu  litJim  Dn  firnUnlikiu  lihrridttkriu.  ^ukmsfrtfjim  K.  cUriau  frjdülum 
dimitmCKmtmai  f*rfn/ït  frtitmtfcrtt.  Ntigttar  frttumiiutt  CMuaut  i ieat- 
f(u  iUù  i Jmnt  à-Jritrt  ntfin  B.  vt  dixtmas , etSttt  ,fe  cui^acrmatmr  J^ém- 
éLutt  ;fn  rtetmfta/ttuat  frxdtih  m^ms,  tfii^iuntmiu  eu  tmmu  & perfelu*  etmfa 
y./tL  dfnd  SmeUdo)  ùi  i/eau  Caidtmù  Mdurù,  /«  plfdii.  S.  Duajf.ftUuiuUs . é’  im 
ha  rwfj'  xw.den.ttuuuctnfmHiem  unHm.fdimidit  erftiua  serra  Part  ar- 
fetù  eufdem  C.ia^suiffeieitt  dtauua  eet^rmere  U aumeadaat.vs fie  frtfrutt 
htÿes  fredUleram  CtneaueramjtmUttl^  ehtuxtat.VS  eatem  5R1  etmmmtettt  Sa- 
Maet^ferauæa.^Ceaemt  hecei  tmni  dtameaa ,vel  extButteUkai  fefi- 
Jetas,  ha  ferifte  Stm  Jmuai  & fiarU  aefirt  B tjaim  atfirit  ftgiSà  ataattt  srrejrt- 
gtitlita  a^rattutmas.  ABumtaa»  té tactraasteae Dttaiat  M.Clxxxix.  Tefiet 
fias  Mtpfier  GtrtrJat,  Btkertat  Prur  S.  Petrt,  Uerü  Caataitai,  Hearieas  Maft- 
tteat,  RtJalfat  de  Peift,  Ctataici , etm  Dectae.  ÂttatiJaj  Mt^taeat,  letianet 
CfrflutMjp  Cmidê  MêioT^  Tetrms  nef^s  €tms. 

SeelM  de  crois  féaux  de  ciic  uuoe  fur  double  queuK  de  cuir  blanc, 
comme  Us  font  icy  ccpcelentcz. 


IX.  CtL  Aai.  0hjtY\iv%\csi  B1  Mohtimoxihcsaco. 

lein  Chanoine  de  l'Eglife  de  S.  Viaor  de  Paris,  en  fon  Memorial 
des  Hiiloircs-  non  encore  imprimé. 

A N N O M.  CXXXlf . M A TH  E T $ lUwÛaus  tTût  MoNTXSMAVILSm* 

c I A c \icm  Juccefü  filiusttus  Bvchaadvs 

Axho  MCLxxnil.  Okat  fesras  Pfi/ofae  TtreaStfit.s,aitaa,  frteee/cH 
^^^^gtmdpsatatiy  CH  axs»  i oi  Mowti  Jaxaiic  i aco 

Ammo 
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A Nwo  M.cixxxri.  Ftfl  thttum  Bvchard  i liheris  ,fiHm  tU- 
wÙKus  MoNTISMAvkenTIACI  f^attreims , hjhtm  Jratres  H t h v E v M 
VtcMMm  Etdefu  TArtjit*fis , O'TheobalDtm  Mmuhtm  ytUis  finllA 
UâtiA,CiJltriiti^  Orium. 

AnNO  U.CXCim.  0^ÿ>./«»U«a»MATHE  Vi.^M/m/MoNTISUAT- 
EENTIACl.  é'Jtccfit  ti  fiiimttmi  M A T H E V s CenjltkiiUùiis  Fta-kU. 


Charte  citée  du  Chartulaire  du  Pcieuté  de  Gournay  fur  Marne. 

Xv  mmiju  fdn^Aà' in4ti$$diuTrimtAtiStAmeii.E^9Q\ ICQ  DE  Mon- 
T t-c  AO  KUtm/tn  Vtlt/tjifiiaihm  é-  fAimii,  tjuti  it  itcimt  rtftnumm. 
fna  ujr4  ftnrtchum  dt  H»r<n  CT  tcmtntHm  Mtntis-CAj  fititM,  wttr  mt  à- 
Mnjihci  EuUfiA  ktau  14  mt  de  Gtmtit  qttrelt  tttt  tfi,  é'c.  Seitnt  tmtei, 

qùde^ttjftnfré’vtlmutttdtmmt  Ad  AL  A ■ dæ  cJ-G  a lch  e- 

R 1 1 jrdtTK  mei , luu  ftltm  detimtm  de  nfiiift  qte  ftSt  ftertnt , fed  entm  de 
emtàmi  tUà que  tdhiu fitHt,eidcm  ticUJuô"  14 nuchù  tkidem  Dte Jermuntikm, 
frt  tmereDeitO'  m nmifientem  fecettertm  ttfirmum  ey  ftregtum  ntfirtrum  in 
jafetimm  hikendem  ttmede , &f.  AiU  pat  htc  tant  th  tnettnttune  Dtmai 
M.CLXVI. 


Charte  dont  l’original  ell  aux  Archiues  de  fainâ  Martin 
^'r  des  Champs. 

~ I Mmine  /inUté' indaidntTrinittiit,tmen.Egi\ytoo  DE  Cas- 
L I O N E Eeilejie  tetlt  14 triai  de  veteri  Crtceu  in  ferfettenm.  Neneriniitm 
qntm  fe/Un.qntd-vxtrDrtctnitdt  Petrt  fintedtmint  Btttrix,frefi, 
/tt,&fre  filjt  fiui,y vident , Ungene, etqme Ittnne,  her r/^'tm ifjit La- 
r à-  ctneedentiim,  dédit  tn  ferfetatm  EeeUJit  krtii  Mtrirnt  de  veteri 
ietjatm  fut  ttrtû  vkunrnqne  etSigttmr  fedtgam  de  Creeetet  tfned 
T art heTcdutTte,&c.  Cim  tntem  fretej/m  temfern  ret  in  mtntm  ne- 
im/.f^aVv  I DO  DE  C,  niTllLinvi  dMamé"  elemefintm  fn- 
tretem  t frenemantt  Beetrut&filqt  et  a ftiltm.  Set  le  fit  frtftuceneede 
itinmn  Uitrè  (fi  quitté  fefi'tdendtm.  y xer  queqne  met  A A L X s liK  iffiim 
ut  ^a»firmtntt,efic.A(lnm fnilui  tnneactrntti yerii u.cLXVUi, 

Autre  Charte  extraite  des  Archiues  de  lâinâ  Martin 
des  Champs. 

Eco  loAMNES  DE  C O C I A CO  , O-  A D A LE  I D IS  «x«r  r<w, 
nthOH  fecimut  ttm  frefiMitntqnèm  fulttrù,qnidHmge  dt  CtfeBt,yre  eeqn'td 
detontm  qntndtm,  qnamBetltfit  S.Mtrunt de Ctmfn  frexi-.bbrù imuduHe- 
tet,  etnafiietenfiiM tfenttntiemexcemrntnuttienà  incurrertt.  Iffitntemet  qm 
ftrftrtm  egertt  emendtre  (»fient,dnetmediet  annent,  fiihettvnamfinmentt.dr 
tUtmm  tuent  indeemt  fut  dt  Btlerrit  ,fin(ultt  tnnü  tnteqntm  tiiqnid  de  fea 
ferle  tteifitt  helendet,  Ecclefit  S.  14 mini  ie  Camfù  in perfetnnm  centtfu,  tjfen- 
luntiini  (fi  Itndtntiint  hhern  finis.  Et  qntnitm  fers  hnat  dtcimt  efi  de  fttd» 
iSas,  qti  fintnrta  efi  déminas  Creeitci.net  qni  esfihllnm  hte  amtnn  ntfirt  lene- 
mat.inieeetuefieni  itmdtitiHnxtnsseffinfinmfr/Animns.  Admtieremtttamcen- 
firmttsenem , jidtaffitrts  (fi  eifidit  finmns,  qùd filses  dtmai  VviDONIS  DE 
CASTELLIONE.GALCHiRITMd-VviDONEat,  Cnmadtttttmvt- 
nltm  feratnerat ,htc  iffinmctHtederefitciemnt,(fie.Htcfinntn»mtntttfiam,Te- 
tTaiyUetemet,amhel*mens fittereins ,Beimnt  de S.Mtrtsnei  BttratdtBer, 
eierftgfie. 
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Guilliume  le  Breton  au  Liure  x.  de  là  Philippide. 
Xittniniu  fnur  RtbertHs  in  AngUt 

htkcre  ftttft  emitei  dga , vt  faicmat 
füiiu  im  viiKÙ»  dMgM/tdldtiir  etnm. 


^em  BtludCtnpi  etmattwr  f.ftfitfus  ei*r 
rrdttT,à-dmhrtim  KICALI  A STi  a » Z NI  POT  II 
LduAum  Pfdfil.d’  jiiem  CastelLio 
JfdHC  ÂMtem  ftmcfi  PdMliCmutâtiu hd»êrat, 

GalchEKVs  , ^ Htm*  dlnu  Umidtitr  drmit. 


Chine  rapportée  au  Liute  un. des  Antiquités  de  Paris, 
pag.  1149. 

E c O M A y a I c I V I Z5«  gtdUi  Pdnjitnjîs  Ef^ctftu.  Kdt»m  fdcimm  um 
frdfidtAas  Ijmdm  fntmii,  ijutd  Gtido  DE  CociACo/*  grdfiHSidUd. 
fird  cmfiitutiu.p»  rimtiid  dmmd  jkd,  UdHulthiudt  Btfa  in  tltmdlÿmdm  inu- 
nu  i-X.fdUddictnfndUi  fnftr  ttrrdé’  cenfn  tU  Ftrrdrjs  dfnd  Unnidinm/i’Jbu 
rntiits  hjhmugf  inumftfdTte  tinficm  vtid  fingnlà  dnnis  fcrfand  fefulaJu, 
à-r.  M intdlts dnttm nncejjtrnnt ri,  ^n'ul  Jndj  Cdftldntj  im  Mdndflttu  jmd fttft- 
indtrnttnnt.qni  fimtnd  tfjtns  Ecdtfid  tngiter  minifrdtmnr,^r.  Hdnc  ddnuin- 
ntmjîrnt  tnfrdfenit  Cnru  lintintmr,  dJ  fttaitnrm  iffins  Gvidonis  Jigitt 
ndjhtftamni  rtindn.  Adnm  fMci  rdrljînt  m itmt  n^d,  dnndincdmdti  FtAt 
M.cxc.  Prdfinutns 

Ddminf  HiKVloPdrijSrnj! Dtcdmt  AvyNCVLO  *yo. 

DdnuU  Cdnmc»  fdmOt  ViOnris. 

Piennn  Pdhfitnps  Ectlt^d  Cdntniet. 

Ldnrtniid  Prtstjttrt. 

Part  PTtstyter»  dt  Frrrdrj's. 

HtAcrtd  Dtdttnd,  & ftnrAns  dJft. 

Z>«»>A«  Matheo  de  Ma  air. 

Ma  THEO  nrfttt  esnt. 

G V I D o N E ncfdtt  tins. 

FhtUfft  de  CTdlei. 
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GcofioydeVillehardouinMarefchaldeCliampagneauLiute  1. 

de  fon  Hilloire  de  la  conquefte  de  Conlhuitinople. 


•f'daee  fierti/d  Nuulmü  Em/ifntsdeStiJIiiu.'M.A.Hi' Di  Mon- 


Extrait  du  Ciurculairc  de  l'Abbaye  de  Longponr,  Ordre 
de  Cillcaux. 


Eco  KtntldTiti gruii  Sntpdnenjù  Ffifidfns.  Ndtnm  fuie frdfemtitdu& 
Jntnru.  Md  R a D V L r r t Cernes  Snifiemenfis ,/dndt & efinfii  A n LaCn- 
n^ddrdu  imtlt^fjndm  £fdtf>d& fiurAns^Lengif,ntd,éx  J,nt,,dgi,,em  ix. 

nudier^cnin/Att  enney  vd  Ugannnu,  vilrd  Xl.  qnes  ris  Cernes  I v o « mmmrm- 
Au  JW,//  Idmdndnm  in  demefjium  entèierdt.  Tefies,  Ctteedns  de  Cbe- 

wr.  M . c l X X X F. 


Charte 


’ï  Di^ed  tjÿ 


DE  L’HIST.  DE  MONTMORENCY.  6; 

Charte  donc  1 original  cft  aux  Archiues  de  l'Egtifè  de  lâin£t 
Maur  des  FolTcz. 

namint  fiMitAÔ  î^dimdtuTruMêtts^àmtH.  f^tfCATCUEavs  01 

CasTELLiONI  dtmtMMs  , fT-^enuh  faguu  tefitmaHt»  aatam  fa- 

(iê  fTAfemt^MS  ô'  fataru , ^/tàd  duuju  lumitMu  nUMUm,pn  ndtmftÜMe  amim^ 
ram  fatû$  mti  cr fatrà  «w/  G V i D 0 N I s,  aiUKtjfarmm  mcarmrn , fraJalmH 
amma  mta^fatunU  UmUme  itmum  A D I L A i D E «ulr«  mea  Carntiffisaef 
Adélaïde  fifvtmtax'xtre d§muùCuàUtlmidtGarUMdat 
iriaruM&ifMUMtd  utru  é"  rm nt» ntmare ^iiêêd 4ff€iU$ar Earan  iurekt- 

rtd/ijrta  ^aftdepam , EuUfia  Fajjfàtfafi  if  rat  faut , ^ ftrfttwa  ù^g  ^aùtè fne 
tliftax  mat  vtl  hntdtm  meoram  rtcUmattone  ^ftdgre  ctngefi'i/^t.  Adhm  fm  gmt$ 
marautt  Ftrht  u.cxciiit. 

Autre  Charte  prife  du  Chartulaire  de  TAbbaye  de 
fainâ  Denys. 

Eco  StKftgnttrJîs  tUmiHut  Menttjrâf  t C^Adelidi  svxar 

ma^natam  fiivmmi  ammhus  mafentem^^am  tn^Onris,  rfuad camfafitiangm 
tidM,^aimdtl(<Iai/liatna/erQÂ.yCHixyi  DE  C as  Tc  ll  lOKEram 
AUiU&CgfitaU  S.Dionyfnftttt  ftryer grUfta  dgTrrmbUiêjamiMBemarc^uâm 
m fUaa canitdtmm  in  feryttrtam ttntndam, ficus  tnCr^yradtÛi  CÂttcktri  etn- 
tmtrsr/^c.  Affnm  ann*  Damtm  m .CCli  i i . menfi  latanaria, 

Quscrc  Chancs  prifes  du  Chartulaire  de  l'Abbaye  du  Val. 
l«o  A Itz'LXQ  KCanàtiffaTùUf^,  & domina  Mêuttsfartif'.Vmmrrfis  no- 
fmm^a  frrafentthtu  farittr  fatnrüt  ^mad  fra  rcmtdta  antma  mca^yatrù  qma- 
^é’matrà  mca  , & damtnt  ma  & marttt  S I M o N i s Garnit ü Talafani  da- 

mn/Mant/tfarrât  C"  amntnm  antccefiamm  nafirarmm  t^enfn  çr  ‘x^ltmtate  tffim 
dtmnu  met  à'mantit  & Itkerarnm  nefirarnm  AmanTtet,  Cmidanü  ,Stmanü , & 
XaleTtt , dedt  ta  feryttmam  eUmafinam  Ecclefia  ^eata  Maria  de  t'aSe  ^ fiatri- 
kat  thdem  Dca  jtrtttenulrns , X.  Itiras  fart/,  maneta  annnatim  ta  patiné-  tranfi 
Mtfa  de  Canfintntta  prtma  Damtntca  J^adrapfima  perciatendaa , éf-  vs 
frrpetnam fiaUlttaem  abttneat  t prafintem  Cartam  canfirtbtté  fi^tUt  mrei  sm- 
ftfirant  fea  cammamn.  .^^4riW4/MM^ra/i.«M.cCXvii. 

y1,  Camittjfa7iralaJaéLejcejhia tdamtna  Mantùfartùtammkm ad ^uas  ara- 
fiâtes  Itstcra peraenertns , falntem  inùamtna.  Vmnerfitast  vtfira  natnmefie  va- 
tsmms,  natdtajfenfné-^nntate  U^rarmn  najharnm  Amalrtà téCrndanà  Ca- 
tmtù  Rt^arre^istSymamt ,é Réeni ipraremediaanimamea  éantecejfimmna- 
firantm,  é pra  falnte  tneltta  recardattanù  mariti  nafiri  S l M o m i s tfuandam 
Camèsà  TMafaéssstammaMSeetfiiram fitarnm^éTemedtaammamfiratded^ 
tnperpauum  tîemafynam  Eedefiabtasa  Marude^'aSe  , é frasrthm  ^idemZiea 
ferment tbrast  X,  Idras  Panf  asmnatim  in  maritapa  nefira , vidHuel  m partn  é 
ttamfnerfa  nafira de Canfinentta finpdu  annù primaDamtnica ^uadrapfimaper- 
ttprendju.  Ea  vera  tenare  tfaod JtnguUt  annu  in  dte  anninerfimê  pia  recardasm- 
Mudamtna  % Amatris  nafira  exetfdtm  x.  ùtr,  ad pisamim  Cm» 
aentas  cedant»  éc.  ^nad  vt  ratnm,  Afhtm  assna  damims  M.  c c X ▼ 1 1 1.  menfi 

Ittnta. 

Amavxicts  de  m ONTBfoxTi  f datmm  Simanù  inelita  recar- 
datianis  é ftUcù  memarta  ^nandam  Camitu  ThaUfa  é Leuefiria , é danuni 
Mantâftrtt/,  é Gtada  Riprra  Cames  » etnfiUm  Stmanà  filsf.  Vninerfis  prafita- 
tes  UttcTM  infieUttris  tn  Damtna  fainsem.  Nanertt  vmnerfitasvefira»  tfnadenm 
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dcmuu  & eêriftm*  A Alix  Ctmitiffé  ThtM  é-  Liafinx  é-  dcmuu 

fixtriim  liidcm  Dtt  fcrmitntAm 


Mtntitfmtt.EcdtJix  itaxtimsdt  Vâtt^jrxtn  

x.lAnxt  ftri/: i»  mxriuru  fit .vuUlutt  mftrtttà-irtn/tfrfide  Cnfiatmüt» 
ftrfttnMmilamt^ntm  àtitfitt,  ms  ttstdtm  Jeiutitsum  ns»  ssstrttieltMttt  t»A 


titsKtfifii , Ussdtjft , •vtùùfft^  Edssjtm  asu^sst  itsutinstm  n»ce£inm  Cf 
*s,  <^e. ‘ 


‘VtUcruntfiatm  Mtfin  Ss»sn  ë-  Kttmms,  ëc.  vt  rttssm.ët.  ~Datim  i» 
tijidstsst  rMtfitmm  y tris  itunstSiu.clx'nii.sssnfi  Issssit. 

Eco  MaTHITS  de  MoMTEMOEENCIACO 
fftsKu.  y mmtrfis  suit  s»  fuu  frtjtsttshu  fmstr  ë fiitrsi , jitU  tlmtAsstm 
xJArtns»  ftrsf  ijutt  htnt  smasurit  Simon  ^sunshs»  Csma  Ththfisms^ 
dtsm»su  Mtaiisfirtù , ë JtsKssst  A a E L 1 D I > finr  s»n  vxtr  tsm,  dtdmtm 
EaUJi*  ytSà  icttd  Mtrit  ^ JrttrAsa  stsjrm  Dtt  fmntsstAm  us  fcrfttum 
tUsutfiutm  tnniuim  s»  trtxfitTfi  fit  sit  Ct»jlist»cù  ftrtsfuiitUi,  td  pma  tj- 
fituitsstm  Ktfttspm  snctrssm,  dsHtssnà,  ë CsssJtssu,  ettttiü , Itiult . C^  ivwfr. 
SAt.tittfitm  vfis,  td  Sjtts  Ctsmts&frtfatfirtr  ssstt  iffim  tlcsmfjnaws 
gsuntn»!  ,filsu  i»rt  tlint.  ^td  vt  rtuss» , ët-  dûssm  asm  tt  isinnutstm 
Dts»uu  M.CCXVIII. 


Philippe  MouHce  cnronHUloiiedeFcEDce  manufciipce, 

Mtü  ttutt  •vtsa  U tt»i  Ktà 
A' t vtt  ftu  fissffrsr  Us  dtfrtù 
D'AUs^ttù,  fs  trtmsji grant  ^tsu. 

Et  UssT  ctrjst  tr  ë trgni. 

Lt^tnuAuAVKlsëlA  MEXE, 
s*}  sutsUt  vtUt»s  ë gntt»s  m, 

Ess  CTtstt  i P tris  tJH 
A»  Ktj  Pkhfft  tl  uns  iEfil. 


Exnait  du  Martyrologe  de  l’Abbaye  du  VaL 

jtly  etut.  A A L I D 1 $ vx9rfuu. 


AbBÎTlaMEl 


V.  ;V 
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ADDITIONS  AV  CHAPITRE  V. 

Pag.  19.  fur  la  fin. 

Nocice  circe  du  CKartuIaitc  de  l’Abbaye  de  Colombs. 

Phi.  KH  fit  ÂnduMikm  tmmum  fidtUttm , ijiiéd  VviLLELMrs  D| 
S T 1 1 1 1 A c O ficuU  rftmtKuns , & X^tmtno  feruire  fiuk  Mêruthéli  hdbtt» 
fitM{ljm  M4Tum  CfflMmhcfifim  cM^nSt  if  fi  BtdeJtM  tUdtt  EtcUfiâm  Stil^ 
iidçt  & toinm  viÜ4  herher^umcmttm JUmum  & quittitm,  cam  smni  iaftitUif^ 
tum  9mm  daminit  iju»d  ibt  hàhchAt  : ctnceitntthus  atque finnantAmt  hic  d^mam 
%>X9Tc  ems&fl^sO’  flijdnts i ^uitmiuviMcbjnt farrntthms. .^tuvx9r aam 

filijsfmùfêfim9rumiffim  VvtBflmtt^BHtesfrxfiHttâmdamimdhbâtùT  II  I o- 
fe  A L O I * tmu  ttmfsru  mtt  Mpadcharumifiu fkh  etm  tmftriê  dtgentimm  ,fafis 

mmüù  frcahas  vt  vmu  dt  filyt  fmù  namtnt  Rohcrtm  im  Abhatu  reciftrttwr  arm 
firntm*  drflfaritdU  tmfttrâmruntt  <4  ctndrMnt  vt  dcaam  rjiréd fêter  fecerêt firmtis 
fâhdiretmTtO^.  Hùc  denum  vt  iHCênMrd/Jin  ferenmter  ftrmêMeret fdrtê  de  Mena- 
çhu  rfjhùCâtiyçf^ StUfKiHtt  fêremes  tffim  furrt,  vrU  cam  frêtre  nas  Ha^e, 
ftuerMat'ÏHto^K^.^D'VH  de  Mont  t m avr  en  c i a co,y^A/rMtf«c 
iuu  HERYtTMti  (faeram  htnefctê  iUd  F.ecUjU  vtUâ  sam  terris  fêreafibm 
tfsstt  '.fefiaUntes âh eùtVt ^a$d  tfji  VvtSehnm  & fiUf  etm  dêttéaerêttt  tferhea- 
mer  crirremedhiter  ex  faa  farte  EectefidCetaatbeafi  cêacedereat.  At  iSt  exqat- 
yeade  an  faer»  ^at  haret  erat,  veSet^  aadieases  eam  veSe,  Ubenti  atUrm  ff$  Det  ame- 
R émam  fafrxditJam  EcsUfia  CeUtmkenfi  semejferant.  Haias  dam  Vvi&elmi  & 
JBtmm  etar  fimt  ht  tefits^  Ofimandm  Preshyter , Râdalfm  de  BratatUâ , Alhertcm 
deyêaaatOê-  Cemceftenù  vers  TheobaldI  atrfae  H E r V E 1 fimt  ht  tefiet» 
Emdê  de  Mtlu<$,  Godefredvs  fiUm  lietaet»  Garimbeldm  de  Maatemaaren- 
aasê,  &ély  malti. 

C ART  A T II  EobALDi  Ahhdtit  cdamhenfis  daté  ânnaDtaütti  m.lxxxvi. 
IndtUteaexx.de fermatatune  tateream&GaltertstmAhbéSem  S.  PetrideNeal- 
fha  vetert. 

Pag.  30.  ligne  8. 

Charrc  extraite  du  mefme  Chanulaire  de  Colombs. 

N O T Y m/jt  emmhaetiaed  egt  Casjridm  Niaardi filias  sam  emai  affèafa 
itaram  metram  Niaardt,  Qéajridit  AdeUrdist  necnea  & damtaaram  1 y o N i s Ct- 
autts&dteram.fn amma  ma,  & vxeris Ntldebargij,&fareatam mearam  hhe- 
istieaey&framereada  falate»  Menaehit  S.  Maru  CeUatheafi.  irreaaeahtltter  dare 
h(^fat  hac^fcii.  Ecdefiam  de  Manfiemhas  sam  atrta  fifaltara  destmù  ad  £r- 
dtfiam  fertmeatihas.  Terram  ifaa^ae  ^aaatam  arare  fsjjaat px  heaet.  la  eadem 
xtËa ^waaam»asi,de<tmamf9rtuttdeçimam  ftfiatarajO'S.  flaetfua^aesUaam 
vt  ejfit  fidhde,0'fer  tmtu  tearfasmaaeret  iaatewtle  t PhiLipevm  Regem 
ady,f9jhdans  tamtr^aaùnasftftmfêfittenemftgat  fat  haac  CartaUm  tta firma- 
Ttt»  Vt  detncefs  naUt  tajhagere  Ucerett  ntfi  frtat  SêaEtm fifiam  Regalem  JelaeTet. 
d^ttafadam  efi^tefiaate?  Rege , HageneCasmxe  ,Hag»ne  ftsa 

RtrelS^CaMfridêde  Câlmêmante DE  MarlEXO,  Herveo 
//«#  Godefri  D I Divins. 

Autre  extrait  pris  du  mefme  Chanulaire. 

C A R T A de  area  mtUadtm  data  S.  Germatte  de  Leta  i Caltetê  HerearttH 

i f 
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aaftnfu  HirrntafiiîMs  vxêtis  pu,  Gtfthtmt  Ermeutnuiii  Uhtrmrmm  fiumm. 

Cnprxutdi Dtmiiu  H E R VEO  M a R LEl,  (ÿ'AcNITt  »w  ttit- 

in^ttUifriJiittu  ylritt  Frimi.ThtnUU, 

ADDITIONS  AV  CHAPITRE  VI. 

Pag  3).aptci  rExtraicdeiChroniquei  de  S.  Dcnyi. 

Excraic  du  CIutTuUicc  de  l'Abbaye  de  Colombs, 

C artA  CdMjhJi N utrJt fitf  Jt frxJuCmMfnmtSx  ex  cêMfet^xSimmisgt- 
»eri  pu  ddte  Mvuekis  Ce/mmiexpim , lemftrt  Lvdovici//,j.^>Phi- 
Lttti,tM»tpJuite  Ci^nMo  N TI  SM  A VR  EHTl  1,1»  ftfiliêne Ahpdtis Car- 
tiinps , <p  temftre  T H O R o L D i Atierij.  CUKefu  hee  iJem  dfxJ  Cerixi/lxm 
aütfUm  Jtûi  SimeJutdfM  Inc  I V o N I s ermtgereTât,  Irihui/ulè  jüiitt  âcceftit. 
£t  ftPet  vexu  <»  CéfUMlxm  idem  Simen  é"  vxer  eim  cexprmmei  pifrediOmm 
den»m,cum  pl^s  f»tsCeiichtrte(pTeHddiie.Tiptkm,CedepdSede  SuxcridfPx^x- 
m de  Briwutct , C**ient pttee  euu,  Simexe  de  Meiuefixfutù. 

Pag.  j4.  auant  l'an  1 1 o 8. 

Extraits  de  diucrfcs  Chancs  du  Chartulaiie  de  Colombs. 

Ca  RT  A Cdlmu  PànfuMps  Efipefideu  Pteipmin  CefUnU B.Mmt umê 
inuriutieiu  DcmiMiti.CMl.  lxdia.x.iw . EftHd  x\y .CtiKxrrexle  VIi.  Phleffo 
Kererigmjxieànxe  XLViii.  âxne  EfipefMusGtlexu  ii.  ceremBeraere  Tlecdiu, 
AeUme  PrmxlereA'vitlclmt^lefbtxi,& Renulde  ArchidueeiUs.é-  fatfinfit  i, 
Cdiierie  CdiKcSdrie  : yiu  ctiprmemi  dtnjiiexem  de  Ecclepe  de  Mdrfy  Ecclefit  C»~ 
hmhenp  fiCfem  a^Hervio  DE  Marliaco,  Agaete  etas  vxare, 
BvRCHardo  etramfiu,  ex  ctafcafa  Ceffndt  Efiptfi  Pmpeapt  fredeceffirit 
pu/T  Coïtai  etafdem  tnt  Archidueeai. 

C ARTA  detriiaidrfeamiviaeâram  EecleptCtlaaAenp efaditarUmmix- 
tii  à G uuu  de  Hemerea  é-  Adelmde  eiai  vxm/eainaerpe  d fertet  ifpas  AdeUt- 
dts  vxere  Geapidt  de  Bc^aeaceart.  Ttpe  Bvrcardode  Moktimo- 

RENC  I ACO. 


C A R T A dedeameTraacef  dut  tk HermtadedeCnlerfs,etactfté’  ceajfr- 
mjtt  th  H ageae  plu  H tmerta,  de  caiaj  ftede  ce  te uf  ad  CaeieatSem  ta feffa  PuUH 
NiceUi.frecitas  T H o R o i d i Aituu  qui  tSi  feTrexertt  gruti  aeeueU  ppi- 
auun,  ta  frtPatu  C triai  de  Tnefu , Begerq  de  Aqat.  laeiUi  //y  eut.  9aa  qai- 

demCtnteeaptt  RictTdamdeTriiaceupliamGpekempif  p^tdUhHeraumdi 

et  ifarfeueaem  ife  fûltm  difft  deetmt  excemmaaieuam  frife,  leamre  R o- 

' * ^ Cpetcni  de  Cafwmue,  RuaaUt 

Ji/4f<yf»tf/,BvRCHARDI  DE  MaREEIO. 
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LES  PREVVES 

D V LIVRE  IIL 

DE  LHISTOIRE  DE 

LA  MAISON  DE  ‘ 
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t.  MATHIEV  II.  SEIGNEVR 
DE  MONTMORENCY. 
Cohniitable  oz  Faance, 
fik  de  Bouclurd  V. 

CHAriTAE  I. 

r Charte  prife  du  Chanulaire  de  l'Abbaye  du  Val. 

Go  M ATH  En  DE  Monte  MOE  ENciAco  l'aura/ Il  J], 
tuiMm  fim  vtU  ttm  fmimrü  ^nimfrtfiiuAus,  dnmmi  M a- 

r.'jï  T H E V s AMMS  mou  dtdu  Eedtjùt  ktttA  M*rid  de  ytUt  m frrfe- 
tÊum  eUm*ljium  frt fdimit  tmmt  feu,  é-  ftremtiim  fitnm,  inmju 
âfmi  Bthutiim , & virpUlm  lUHUiigi  ti  ei/dtm  vtmtm 
i ipEMa  fitmm.  Cêaafu  tlum  tuttm  EuUJû  éd  miui  vfm  frums  ftnjlàm 
! fâtn  memu  faBi  Dmyfn  orâM,  &t.  H ù tmniiiu  frdmifiu  frdtme- 

'rn^demimu  BvachAkdtS  fâter  mm,  cf  TheobaIOTi^Ma- 
rityi  muKdUmthàf'  Hàztüm  ftddilfu  tfftmvtlmi,  qdtd tdem Smnhtr- 
deu  fdtermeiu pnfiùueAmimd  fiu^ fiurmm , àjjimfi  L A v A ETÆ  vxtrà fiu 
nutri  mtd,  MumitlerMm^M  metrmm  Theobaldi,  Heavei.^Ma* 

T H B I , dédit  in  ferfelium  eUmtfymtm  fttftU  EceUfit  nemut  qntddem  Jitnm 
inter  Bellemni  & Mtntm*m,[tdiiet  i fitndt  vtBù  vfejne  td  vijm/ÿentrem,^iud 
rmmhiemârdtde rrefetSin,&e.ScuKt  tmneittuan,^iàdidemayii.CHK  R- 
D V I fAlerment  nufnrtm , f aa  fmt  ImnnudeChtnMtriietfnd  Mtnttmmtrtneit- 
emm  fit/on  imxu  pcrfrifmm  demus  Mttuchtnm  ^xfux  EceUfix,  tfji  EecUfid  in 
ferfetndm  elemtfjndmdedit,  liierdm  & ifnuldm  aB tmai reddttm, een/i,  (ÿ exdifi»- 
ne,à‘C.Ttfiti Jint,ÏAKyKiyi  DE  MoNTEMOAiNCiACOaaaa- 
enUtt  me*t,Hdthemide InfdnU,  Petnude  EÿèeK,&e.Seiendiem  ejfetidm  e/nid 
tdemfdter  ment  BtacHaadvs  frertmedit  dtùmd  fîu  .fdtrit  .nutru , vxd- 
rit.O’fdrennm  fntrnm,  dfinjnmed,&  jinrismed  Ev  Æ,  &dunnentdnmmtd- 
raaa.H  E AT  El^/ürrf  i>rraai  M athe  I DE  M A AL  E I o dri/i/ 

EceUfidS.HânddtVdlt.ytx  svas  LOCTM  SEPTLTVAiS  elegit, 

/ V 
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M frrfttumcUmt^tumHtâiKterTâm  fidm  trAiUmie  C$»tjfdmferfftm$mf9f^ 
Huuu  ni  nfia  finu  Hduruiiu  finfitufu  EpJ(tft,Muauuu  Ar- 
ckducdmm,  BdUUumuie  AiUciSi,  Hù»Mm  Hmfuntu,  Cmid  itrhnttt,  Kédidl- 
fuie  Chtiutri,  & Addm  fiéUTtiMs,&c.  AUdm/Mici  sfdUtiucmmtnncidt- 
<MM  ânttê  âb  tfKârndtuM  Dtmins  MXXClll. 

Chute  dont  roriginat  eft  aux  Archiues  de  l Abbaye  de  S. Viûor, 
cotté  N .Laiette  a.  inutulée  Btù  S.Ftrt. 


I M MMIJK  ftmlti&iitduiidiuTrMUâtii.dmc».  EooMaTHEVS  DE 
Mont  t-MOJLEHXi  AC  I tdmfrdfiatihn  fdtarù  mdtum  ftri  •vtidmMf, 

^ùd  Cmd»  MdùrdtTddmu,  &fli)  «*».  Adam,  rtrricm,  Alrlmm  CUritm  , vem- 
dtdtrmat  Ecdtfu  ttdli  riffdni  ijddJtddm  vuudm  $»  Ddmtm  fadm  frt  xxx.  ührû 
Fdnfmjismdiutd.  Jf^mviurdm  dtdtTd»! eu  Bdnumdm  Mi^dutiiit  & vxtr  etedd 
jddHiJ  ta  reccmfeafttitnem  caiajddm  damai  tjmU  Jîkt  naaUrdat  ,àx.  N et  amtem 
' ■ " J > J • lufi^kiàt  •veaduiaai  UkcK 


damiatt  aajtra  erat fr^- 


EccUJîamfrafteTfmamhaaeJlatem&  nhgiaaem  diUnatti 
ter  ajjêa(am  ^akatmaa.  Et  ^ata  de  ceajtaa  aefira , &fak 
fata  viaea , vt  eamCaataui  faaHi  rtOarû  likerié-  ak/abai tafidereat , tant  rat 
aataem  calamaum  fdttajfeTes  ,Jalaa  tanaapa,  aafmtuf/ai/alamm.  Et  W fia- 
it amlactdiataatteia  ftfieteram  ttatretar,  Jcrifitcamateadart,& /îiMaaJhi mm- 
ntmttK  f fraat  retatam  ^.fak  hijtttfttiai  fecimajrakarart.  Hf  Jaat  teflts,  Aajel- 
ata>  Prur  S.  Eiûarù,  Beraardai  etafdtm  Eccltpa  Caattrariai,  Erietat  fnar  de 
Netaare  faaHi  Fttri,  Ntchalaaa  Cafetlaaat  de  Taaerat,  M diktat  de  Ulett , Fmtcm 
Kafaj  de  Ter,  Phtliffat  de  Atjaakeaa , Caraerias  de  Ba^anean.  AOam  fahltci 
afadTaaerai  aaaa  lataraa/i  t’erki  M CxClil. 

Secllé  d'Tn  feau  dccitcTcidc  fui^ucui!  ^ p aichcmùi,  ea  cenafonne. 


i 
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Charte  du  ChartuUire  de  TAbbaye  du  Val. 

Eco  MatHIVS  DA  MoMTAMOaENClACO^tfr. 
fknvêiêtijm^  iefmm^m  Bvchaadvs  ^jtermem,  im  ohnu  M AT  h E l fé- 
trü fm^  âMt  fiiluft  mà , dedtt  C90«fiit  ferfttw  in  elem^fyntm  £<deJU  k<4U 

Mérij  dt  VdUe  vnnm  miUure  àUxunm  tn  Friftpiuré  Mêntt/rndrenctéci  annnnstm 
fnmêdte  Mer<nry  ftfinmA^JitUtumSimtnûé^lndM  jêtjntntù  inémmtntfjé- 

rtê  fTddt&i  4»i  met  fjctende,  4 jrdirtkm  tfptu  BçcUJid  fmtftendnm.  ^nfd  & 
tp  rdtumhdhmt&cêe^rmdnuO’c,  AÛnmpiddui  4fnd Mêntemmêrtmücnm  nnno 
^ tMfdrnditêne  Dmini  M.CJCCtii. 


Extrait  du  Chartulaire  de  TAbbaye  de  (âinél  Martin 
de  Pontoife. 

Eco  Mathevs  de  Montemorehciaco,  1194. 

fine  Am  fmtnrMt^Mdd  Mêndcki  SMdrttnt  Penttjdrenfis  dd  mevenientet  hnmi- 
hier m^rdrunt tVt  eUmefjndm  'Xxx.ftUdtrnm , ^udm  de  trâuerji  Brencetruilld 
fn^nlà  dnnù  fu  memeru  Bvrchaadvs  dunt  fdtrü  met  cenjhtnerdt  eerum 
BteUJid  (dnfrmdremtyfjrc.  AÛnmânnê  ^atte  M.CXCllii. 

Extrait dVne Charte  dontroriginal  cfl auThreforde Chantilly. 

CoMFOSlTlo  inter  MdthenmdêminMmde  Mentemêrenadce^deminum  11^4. 
Owèdêttem  de  V tiers  é^nfn  Emmdlrtet  pdtrù ptt , de  hù  demtnm  Mdthem  hd* 

iekdt  dpmd  V tiers t tir  de  hù  ^ne  Ai  tenehdt  iemitme  Emrndlrtctu  de  fesdd  demtni 
Mméftt.  Eüsuthethvxtr  GsttddstùfrddtÜteênfenJit.  A^nmenno  M.CXCVI. 

*■  Charte  cirée  du  Chartulaire  de  TAbbaye  de  S.Viâori 
Titre  XXXVI.  De  Nemere  S.Petri, 


EcoMathevs  d e Monte  m AV  aemci  aCo  De  t cratia 
DtCTVS  DOMiMVt,  vmnerits  Chrtfs  fdelAm,  frecedenttHm  dPld 

HmfdTÜ  dtUt^mUdte  cdffdnjenl  êtlttuêste  fie^mentntt filent  eheUn,  tjtu  f>r$  remedtn 
filmtù  dstisturum  fiàtnert  sUetrtsimm,dnclmtdte  emn^d^eru  rekerdmus.  Kêut- 
y^mnttgttwr tjm ftefèmet^ùm futnrt^^nêd e^\Ah^H\nt  01  Monte* 

- If  AT  RtN  C I Aco  rastedmm/êlntùnsùmnwted&pdrentammeemmxt finit 

Vtdût  in  frefriêttwfis  wteedeCerceSn^  EtttefieS.  Mdrude  NemereS.Petn  hherè 
-:edd.Etvtrdhtm^é^TeJhs  fnntGm4êdeTêntTm,î$dnnetdeChdMnert,Adem 
yir  BetûeSt  fttrm  de  Merinn  » Gmiehnsm  CenUnt , ]n§ flim  demtsu  Afftesù  de 
^Tnnernt,  ThehdldmGlersem  de  S±nf$, 

Charte  prifedu  Chartulaire  del'Abbaye  du  Val. 

Eco  Mathiti  oiMom  temorenci  a co>vjwsr^/ it9'9* 

ciê  frdfentAm  fâTtter&  fntnrùt^M  dm  Re^tnaldm  Mn/dstend  nemm  ^neddem, 

^ttèd  duttnr  BerhettBy  EecUjU  VdSts  hedUHdrie  tn  ferpetnem  elcmefjnem  cen- 
talt/et,  & Eeelejîd  itfnm  nemm  mnlto  temfere  psti/fee  fêjfedsjfet.feftmedmm  frate* 
dente  tentfre  Udthemde  InfilnUAhhdsem  C"  fretres  VûHù  Jmfer  eedem  stenmt 
trjxit  in  eânfim , sUeenssmedtetdtem  tffim  nemprùdd fe  tare  herediterse  ferttnere. 

Càm  i^tnr  dlu^adnsotemfdre  uaft  eedem inter tffamdr  fresdxdtes  jrdtresVd&ù 
ngttetdfasffeSt  tandem  faenttestUddadm  idem  Hethem  tn  frefenttd  mtâim  Ec^ 

€leJidre€$^n*attt&c>EtfiiendMmtiaêdtMer»^^ndmlAA.!tH%'V%  de  Mar- 
ie 1 o daanatlns  mem , hmim  ret  f mater  ehfiradneU  fkgy  & garant izjueres  fa- 
mm.Haieret  interfaerant^Aiherim  de Letiniaep t Hage  de  Haadejlert  Catd*  de 
Tnrpfâ,  Adam  de  Cdinertacê , PhtUffm  de  A^'hena^.  ^edvt  ratam  ferma- 
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0fdt,  éd  mâiêrem  Câutehm  ô"  f imitât  tm  r^^MATHEVi  âmmfmlms  me  $44 
Certâmhâm;  ^érfipUêrm»  nepnrum  tmprep't$mhm  fiamm  c$mmHmrè. 

Alium  4ntn$mdm*ii  yerft  u.CxCix. 

Extrait  d’vn  RtgifVre  duTlircfordcs  Chartes  du  Roy 
cotté  VII. 

1 1 0 0.  In  nemtfu/^.  PHlLlPrYS  Deigntû  Fr4Mc»rMm  Jtex.  Ndtam^e.  de 

fcfdê  tüê  imtegre  ttjMêd  cené'tmtu  fdtUsnefttr  Tkeobalovs 

(Lun  VemtsTncalfit  de nÀm  ttnehat » Blancham  %x$rem  eims  Cemtttjffàm 
Trrctnfcmm  femtfutm  Itrum  recr^tmm  peut  de  hutl  & de  detuUttê  /ke  ud  vttam 
J'uumt  fdmis cemtenttemkHi ^u4 tuCATt»  dt(fu CemttJJx  centtnentur,  tfu^m  fu^er 
hee  hâhemm,  lufâmmns  p amidem  eiftjainicenMentuHes  îUm,  que  priftu  Jitns  tm 
Carte  tpa,eih»a  fde  teneotmus  ^ pruahimustCfc.  VideltM  <iuàd pUam  p$am, 
jfuamttaiû  tradtdttt  ctpadtemusdf  /futriemus  hanapdetP"  pmemaU  tJtjeme,  nee 
eam  ^terimas  maneare,da/tec  ad  atatem  X(t.  annarum  feruettertt.  Elafps  iferi 
XI 1 . annüt^adi^h  fUa  marttabitamnplte &ajfenp$  fp-  •vaiuutate tuflrat  carij^ 
pmamatrisrupTAt^maSTu  fia»  & Banimm  tfuarum  turntma prifta  fumt  im  hac 
Caria t vel  tüarmm , ijui  terras  eerum  un/hunt  p tfp  decejprmt.  Ht  funt  Barattée, 
V'fttütlrttus  Kemertps  Archiefipef ns»  OdaDux  Bur^ttdta»  Cames Lmdtutcmsfimuie 
deîtam^tratCaueherus  de  CaPelUttia,Caufhdusde  JempuSat  Uanrtes  de  Mante - 
mtrabiti , Caxptdus  MarepaRsts  Campante , CUremhaûdMt  de  CaptSf  GusUeimns 
Cames  /auttuaà,  e^e.  H as  eajdtm  i anuetutanes  tenebtmus  de  alta  tnfante , nnetm 
dUla  Camtttjpt  nahts  trader  jt  de  marita  pa  gratttda  fuent,p  tnfans  plia  fmeru. 
StierofuerupltHs^mmad  atatem  tenendt  terramperMenertt,reddemms  et  velimPm 
heredt  caPeSa  e^tupratpts  cattuenttanthus  ttnemut,  vtdeltcet  Bratamt  Muptr»^ 
tutmAb^  iiaeautemamma  ittrastsmus tenere ^ /èruare,t^ fcamttttnrartd  Baram^ 
bus  maprts f ubpriftts, •vtdeltcet  odane  Duce  Snrpnndu,Heruea  Comité  Ntuemenp^ 
Capeda  Comité  Ferticenp,  BobertoComtte  Dracarum^RadMl/oComtseSneptonenp, 
Stmatte  de  Montefarti , MaTheo  de  Montemavxenciaco» 
Drocone  deM edato,CMtUclmo  de  G alianda,C uiüelmo  de  Barris  AHum  anno  ah  incar. 
VamtntM  cc. 

Charte  tirée  du  Charrulairc  de  l'Eglifc  de  (aind  Martin 
des  Champs. 

Ego  Mathevs  de  Monte mo a enc  i aco, 
pvapnsprtpsumperuenentnatum facta . illvstxis  vir  bama memarU 
BvkcharDvs  proauus  meus  dtutnt  amans  tnptuHm  cemumfoUdos  Ecelepâ 
Clumacenp  ad  lumsnaret  & Ecdefta  B.  Martim  LX.  faUdos pro  cammutatiom  Du- 
mach  SJU4  de  iure  ad  ipfam  perunebat,  atmuattm  faluere  tenebatur^peut  tta  aushen- 
fuis  tppms  Burchardt , neenon  & nobiltftmt  Reris  Ludomcit  & Stephani  Farsf  Epi* 
popi  conttnetur  exprepmm.Sedtfuia  in  dineps  lacis  & confuse  pradtÛa  peemnU 
nam  faits  efpcaater  fmst  aptenata»  e^o  causa  Dit,  ad  prtcet  é-  cenplmm  damni 
M a T H 1 1 anunculi  mei,&aljorum  'venerabtltumvtrarMm,maiarisefpcaeit ^a^ 
tta  tn  vno  cerro  laça,  vtdeltcet  apud  SerccBe  tn  eetptta  mea  ab'i^naui  in  oFfamts  B. 
Marttm  htemalis annuatm  reetptendam.é^.AlluManna  ab  mcamationeDomtni 
M.CC. 

Autre  Charte  prife  du  mcfmc  Chamitairc  de  TainÛ  Martin 
des  Champs. 

Eco  Mathevs  de  Mont  e mo  renci 

prapns  prtptum  pauenerst.  tiatum  facto eptèd  tBuJhuvtr  borna  memarta  B V «.- 

CHAXDVS. 
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C H A K.  D V S frtjuuu  mttu , Mmimî  4m$ns  mfititffn  ctntnm  frtidês  F.alefid  CU- 
miMcnfdd  Umudre  Ecdt^â  htétt  MârtimdeCsmfij  x\..f$lté»smf*rfti»4m 
(mtuht,  PrdUtu  etdtm  EfclffiéS»  H*rum  'LX.fUtidt  ^ cMnmëtd^ 
ttdHd  Dn^tMU  dut  dt  tmrt  dd  tffdm  fcrttmhdS , dUHMAtm /êimm 
îMdmhtMtutsîfpns^  V HCH  A xnXt ndtndnii'm^tUffmi Reps  L v d o v i ci* 
XTSttfhdm  PMr^tnfis  Eftfiêft  (êtutndtmr  txfrtjfdm.  Sfd  ijuid  tn  diturfis  l§€t$& 
dditfks} frddêiUfKUMtdnêm  fdtu  tffcdctttr  fuit  dft^^â,  tg»  cdtifi  Deidd  freces 
&cmfilumd9mtu  Kl  A T K i I dMtuuuU  mt , & dlmMm  vtnerdiflimn  xtrfnm, 
mdmts effuiid gr^id t invmwrtêUcwtVtdelutt âfmà StntU  tmtei^md  mtddfi^ 
gmdai  t» dÛdmtjieâti  Hdrtmthwmdlts ânmutmttagttmddm.Hêi ddtemâàmdid- 

rem  imcdMèCffUmt  /hmttdtem  ftdtMendMmdtcremt  ^MêdM4$0rmemnfMtaiméj»e 
fmcnt  t»  frdduiâviXdvtmt  fdfl  dÜMm  tMdrofumdd  HdtmdmyVtl frft ciam  àfrd^ 
dtÜu fidifthme  nifmptms  fmrttyfi  tmt$c  dfmfim  eji,frdfidkti  turjmrx- 

tmm  fi'dd  ffddtûdm  f<(MMdm  in  dte  frdmdmmdtâ  fine  dtUtténe  e^eO  terne  dit  • 
tfmd  de  frtmtj  cenfinddemr^s  rece^u,Ce3drdndvelnMnaêttMS  dnmtdttm  ftffil- 
met.Sivemtn  tflddiedlu^iusex  fdrte  Mdndehermm  gre  dlt^dtmftdunte  Mdfiê^ 
me  ffdfims  nen  fnerû,  tdem  fé  dttr  dfttd fi  didem  fecttnidm  (êxfirndkit,  dente prd- 
deSns  CeMdTdrimj , vel  diufmif fient  dtUmm  tfiyfre^ter  t^fun  dduentru  rtafttmUm: 
me  fre  ffdsefte  wteefi ferte  centre  feciirm  mewm  tre  frdfiemffere  tfreduhm  film- 
tnmem^mdgtt  ttmens  fmmm  tmrdmenttm  tfeem  frdetftum  memmt  nttëdtenmt  dtf- 
ftrtsvel  enntrddtctt.  ÀÛmmennê dblnedmdjteneDemintu.ee. 


Exctaîc  du  Charcuiiire  de  l’Abbaye  de  S.  Denys. 

Snfer  hee  ^med  Metbems  Meremtdei  debet  vnmm  medtmm  eefitnemm 
Cenmtntmt  beett  Dtenjfit  efmd  T^bemteemm,  d*  X x i. 

^ Ubrdi  tn  mentdgtd  Sequenn. 

Jg  nêmine/dniid^tntljMtdMdTrtnitdtu  tdmen.  ^ge  M a T h t vs  deminns 
XloxiTlSMOAENCiACl  emnibms  tn  ferfetmmm.  Cmmretgefid  mendjlmrltt- 
féru  t''<nmtMer/d  cdUmme  ftdmenttur  mdtertd , ne  f reflet mr  Ittts  eeeefie  fiteiefiirt. 
Knmennt  Kttnr  vntmerfi frefintes  fertterdr  fmtmrt , ejwed  eitm  txter  me  é"  vent- 
rdbtlemÂbèdtem'H  v COH  em  &Cd^tmlmm beett Dtenyfit  demmitts^merehit^ 
‘ nerfrtfidmbm  eententte  dmttrn  egitete fntjfitt  tendem frmdemtm  vtrermm  cenfilte, 


fdrtuaetfimfitfinem  emtedbthterfieforttidtê^med é-ege& beredes 
_ et  djfemldbtmrns  tmm  Abbdte  S.  Dtenjfit  vel  fmecejfenbmt  etmt  ed  •ilmmmt  ^md  efi 
fe> 


. et  dj/èm>Ltbtwmttemm  Abbdte  S. . 

fer  Sfineeiam,é>vuM  sfiu  dmüide  Ârgenteàe  dd  Montemmorbnci  acvu* 
r#  nmertlu  interjrifientbmt  f «a  erunt  intee  me  & iffett  vel  beredes  meesdrfitt’ 
nefires  tj/brS.  du  tge  vel  beredes  met  tltgemms  dmet  de  bemtntbms  ntfirts,  Ab- 

irm  vel  fitecej^s  tins  dmet  eltgemt  de  fmu  ; & tSt  ^tutmer  tmrdbmnt^mèd  de  amereUt 
nmmtbm  & tnSernrtfiembmt  » amms  ege  ddmerfms  tffès  bdbeeevel  b4be(e,veliffè  Abbnt 
ÇtfttulmM  êinerfns  me  bment  vel  bdbebmnt,vel  beredes  met  ddmerfms  /iteeeffiret 
nenm,vel fiteeejfirtseermmddnerfm  beredes  mets  hebebmnt,  diligent  erjre  jêffi  fit» 
mmfmrentverttdtembênnrmmdrlegdUnm  vtrtrmmtefitmtnidjé"  tffivtnm/^me  jnr- 
»ts  mt terne  s tmdùnt.  Fefi  tn^m^tttdnem  vere  vérité  tu  de  eenfinfm  fertimm  fi  jet  ne- 
rtnt  fdeem  feeient.  Si  ver»  jeeem  fetert  n»n  mtmertnt , qméd  tmfimm fnertt  tmdt- 
fnbnnt  ,&tns  fimmemgme  trtbment.  St  ver»  de  tmdtet»  feetend»  ^metmer  emt  très 
tnnterdere  netfmtmennt,  ed  Cnnem  demtni  Regû  dt/emrdùm  refirent , ^ tmxte  fre  - 
dtild  Cnru  fnjiUmm  efnereUfitudmeü»  jertÈes  tfmdtner  ed  vlmmm  termtnebmntnr- 
St  ver»  eltumtd  eb  dltemtre  jerte  cejtmm  fmertt^  t»tmm  v/mme  eddtem  effembUtitnir, 
fidttm  gmendê  re^fitd  fitent  jers  iie  tf»d  eefertt»  reJdetmrtVel  recredetmr.  H ne 
nntemdJènAldttêfifieimdmdb  dltemtre  jnrte  fmbmdmtd  fmentvltrdtrtstmfldtde- 
mdmddttênes ^n^det»nferfitfdTtimndtfitTrt dmtfr»rtgdnn»nj»terir.  Pretereejr» 
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'v  A\Ant&CifUiiUmntmtrtS.Oini}ftt,fu  futtiMKTfmflaTM 

fit  Bcrmtttt,  cum funit  ttrrt  lumêrfm,  m$hi  & hmdiiûs  meit  im  ferfetmam  teHeH~ 
h tuKtfirimt.  Et  tgt  frtfttr  ilU  mtHtrd  X 1 1 . Itkrdt  Ealtju  ktdtt  Vumyfit  dttmntt  - 
um  ifjiuiitndM  ut  mtiutfitmtttqiu  Statu  tfigmtiu,  & vmitm  mtdtmm  M— 
jhtttàtmmdi fntttrdtumcmfrddtih  CnuuMiit  i*  tiUns  tmmiim  Sdmûtmm  tfudl 
Taierhiacvm /tntiilà dimiJ  rccificndmm , frtdiSd  Ectkfjt  ctmujti.  f/tt 
ifBttd fmutu  ftddtch  AUdtù  tltt  Xl\.  Itkrdt i mt  EccUJU  âft^KtttU , de  fritmsi 
riddiltlms  mtntm  e^tu  fer  dtlftm  li^tuem  é fer  ctmfauiiuum , fer  memirt* 
rreftfatmetde ^tU}» titrât», vtl fer frrmumttm  mettm  fitgitUi  tmmù  recifirf. 
Et fimttittguimtfiu  itititm tunvttmnt.vt fredtflt EaltJUfremeritiiutétexix. 
lArtt  uUè  téter e ft/tit.itnd  ijiud  deerit  ut  Prtftfitut  S.  HtneUtjfer  mtntatt 
Preftpu  met  vtl  Jenuetuu  rmt  rétif tet.  Si  ver»  ! tut  tu  ctflatmii»  defe3m  ah^mP 
MH»  ferti  tcciderit , vt  fredutiim  nudum  tjflé»etr»m  frtdtilt  Efflefia  /»lt»ert 
n»aj»fim,fe^iieiui  tiu»  Itum  it»d reddtm  ijiud deerit.  vt  rtttm  & ixetn  . 

ttfftm  frmftr  fermtnett,  Ctrttm  tfitm  ude  fenii  ftti,  ©•  fiiil»  mt»  r»b»ratii. 
AttumfMtiteé imCtfittUbetti  Di»»ypi,  ttu»  ineariutiy ertiu.cc. 

Clucce  dont  l'otiginal  eft  lu  Threfor  dci  Chines  du  Roy, 

Luette  intitulée  ietumat. 

1 101.  t}owlii.li>rviiiiierpfrefiiuetftriteré-f*tiiri,fii»dtlimt»Ktenti»fiudd»rra 
effet iiiterMArH.C»mitemSeBim»iuiti^}AhTH.  DE  MovTiuoK/iiterftdé^fx 
terr£  Méthctdt M»ntem9rttuiasc,tândctnhocm*do  ftâcificdU  tfi&Jiidtâ.  Ommer 
âdutnx mtruuresjitu hcméffiut  femitude  ttnaCtmitis»  tfni  mendtmrM Jmxt 
fufrmty& ftdx^udebant^xdtrxnfrtrfA  damai  de  UantemartmiaeadetmUrim» 
•vcldaxertnt,  medutatem  ^dajf  dabMOt.St^aû  aa/rm  de  terra  Camitûthamafme^ 
rit  »v(l  fcmina,  ceadaxerit  mercataram  qua  aaa  fmerttde  terra  Camitù,  medieta* 
tem  feda^q  dakit.  Si  quù  mercater  de  terra  Crmitù ^hama  fiat  femimêtaficUtm 
filent  alieai  mercatartbaminivel  femiMa,qua  naa  faeritde  terra  Camttât,  medu~ 
tatem ^dagy  dakit.  £t  fiteadam  quad  amaet  hamtaej  de  damuùa  Camitù  ,d‘de 
feadù  eias , & de  elem^ynit  état  qaa  de  ea  maaentjeSr  de  (Itmafimt  mlitum  fiaarmm 
tîrfimtnarumqai  teaentde  ta , adtraafiurfa  damim  M a T h 1 1 ^ damtmatiame 
KioKTl5MOR.ENTiACl  ûuitt  eraot.  Omnes  aatem  tam  hamiaet  qaam  fie* 
miaa,qai  quai  fiant ficandarnhaae  Cartam.ftrfidem  fiaamad  fradi^atrajafiaerfié 
qatti  traafibant.  J^ad  vt  peryetaam  fiabilitatem  ahtimat  frafiatm  Matijtm 
Cames,  dryraHamtnatm  Mathem  de  MaMemareneuca,  frafiemem  Cartam  eamfieriyt, 
Ô'fitgtBaram  fiuaram  imfreftanihtu  fieceraatcammaairi.  Aefum  anaa  ah  taeanta* 
tiaae  Damiai  MCClt.  ' 

Scellé  <le  deux  féaux  fur  double  queuC  de  cuir.  Le  premier  de  Madiieu 
de  Monunorency  pareil  à ccluy  de  l'an  m.  c x c i.  reprefentc  cy  delTus. 
Le  fécond  de  Mathieu  Comte  de  Beaumont , en  l’efcu  duquel  fe  Toid  va 
Lyon. 

Charte  prife  duChartulaircdc  l'Abbaye  de  S.  Denys. 

IZ05.  Eco  Math  Evs  M ON  Tis  MO  A E K CI  AC  I » ammiktat  ad 

qaas  littcra  ifia  yeraeacriat  falatem  in  Damma.  Vmaerfitati  vefira  natam  faet^ 
mu,  qaàdeitm  internas  & venerabUem  »AUatrm  B.  Dianyfit,fimftreanfmetudssatùm 
de qaertlii tam  vtiU  B-  Dtanyfii,  qaàm  adiaeenttmm  viüaram  eantentiaverttreturt 
tandem  mdüeÛmmnafiram  Manaeimm  Elyam,  VviSelmam  milttem  de  Nantaer-^ 
re,  ferramde  Befiantia,  d’Jahannem  de  Gautme  eamframtfimas.  Sedfrafter  ean-~ 
fifianemdrdtlaiianem,  qaa  ex  maltitadsne  tefitam  yradaeendaram  yaterat  ^aue~ 
tùrt,vuandam,fiayer (anjaetadindim  emerfim  qaertiaa  terminarietitnàscafaenter, 

tandtxumsaa 
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tteJjxtmuj  ^MêdnéM  niji  x.  tffits  ex  ^te  u$flrJ  » ô"  x.  ex  fjtte  vemerjbilâ  frx'  * 
éiât  Ahhatü fuferifMerelüvtMxlKJttptM)i/i$ô‘S.  MÂrattiiAMtummùdûfrûdtuen- 
tar  i ô"  feemndum  tmqmffitfium  ^ujm  fridUii  (juatuer  xrintrt  ftcermt  de  qnert- 
iti,  efUJ  dd  viÜam  heatt  Dtenyfn  <^*dS.  IdarctUum frrti/teM,ô’  f^c  ixfrj prexurntm 
f(fiwmheéti  leheMM  Sdfttfixtn$se$ram^d  e^  frediéferam dthurefumdûÎMm  fe> 
^aeadmMéfttnendum  frêmijhmts.  ItÂtàmtn  tx predUhs ârbitrês i mhù  efi  cem- 
fr0mijf$uM,vt  ftluÂ  Jim  ej /fxe  (emutemur  tnel^s  imjhamentù  tnterms&vene- 
ubtUm  Abbdtem  frediciam  eamfuiu  : ntc^r  féjleriores  tfim  lUterM  tdü  ^riertbm 
mjifi»  (è’fimlttttrùtHditifm  dere^etar.  Darem  Ut  ter  a ijix  vf^at  ad  ffêximam 
f^am  fuUh  Deêwyfn.  Aiiam  annexât  U M.  ccii  t.  menft  lanaam. 


Autre  Chirtc  du  merme  Charculairc  de  S.  Deoys. 

Gvillelmvs  UKeîdus  Catm  damtm  Jte^ü  mtUtes  & Batüiai.  1 1 o J. 

Cmmbus ad qaat Uttera  prajimes ^eraeneriat ,JjlMtem.raiaerJitativefira  aetam 
fumait^aad  citm  eiateatiâ  ejjet  imtr  Abbdtem  B.  Dianpjit  à"  damtnam  Ma- 
th E v M Menufmareneuct  Japer  chtmtaadeflrdta ,cmat  ejfetviatara  extra  cai- 
(tam,d'faper  paadere,vtram  peadm  beats  Dtany/ii  debtat  carrere apad  S.  MareeU 
harsyejrfaptTmtHtJieTSdUbm  S.b4ar€eûi,&Jâper  alifs  ^aerelis .T andem  qaadam du 
mdam  aj/emblatteai  fa{ladd  vlmam  de  SptaapyU  tater  Abbatemf^  dàmtaam  H, 
uttrfmsmm  » •vbs  qaatacr  arbitré,  ta  qaâs  pradtÜs  Abbas  & daasiatu  M.  eompra- 
wifoaMt  faper  pradtitü  qaereltt,  tpjts  faluet  Abbateô'damtaa  M.  prafenttbas 
tijvatteaubm  » de  erajili»  aajhra  dtaum  faam  dtxeruat  ta  hac  ferma.  Gfadas 
Çmardt  vfararpC'KcapaSM^ddMt  démina  remaaet  M.  extra  partemaltertmpU-^ 

MK  êm  qaa  damas  etm  fait , ÿ preffênam , é"  paittiam , & fefitam  prapt  eaiceam 
^Mpdam  pdlma  remaaet  demsaê  M Jta  qaad tbt  patent  fteere  d$mttm,prej9riaMf 
Jfkp  palutam  ta  ee  paaiiê , ta  qae  fait  ante  apad  S.  Mareeûam.  rémanent 

màÊ^uletdeqaeeamqae  9fficte,Jt(at  faemat,^  tbaat  redibant,^  merjbaa» 
tm  aii  oUnuum  faam,f4lma  tare  damtaeram  vtrtajqae  terra.  Excepte  qaad  tn 
terra  S.  Murcefftnpaeraat  nifi  vnmbaîeagarim  tO"  vaat  pracê,  &aaûut  lamjia. 
Jkpaaderedsclam  ejf,qabd  tnterraSMarceUi  nanpatefi  carrere  ntji pondus  beati 
Dtêmyfit.  De  viatara  dtiJam  eji,  qabd  tota  terra  l'fqae  ad  Sels^  * o/horam  do'  * 
mormm  htae  &tade,ér‘vfqae  ad  panettt  Jkat  modo  faut, efi  beati  Dtoayjit.  Jaiaü 
aamnaù  domtram,  ita  qabdaon  noceant homintbm  ad pedem , aeqae  rqattantsbat, 
neque  qaadrt^ù,  excepte  gratUi  eirplatea  qaam  dtxtmm.  Et  nos  prafentt  pa^aa  in 
tejîimamam  aatm  ret Ji^tüantfra  appontpracepimm.AûamannêDomiat  MCCV* 
mm/ê  Sepeemkn.  • 


Charte  vidimée  fous  le  ree1delaPrcuo(lédeParis,le  Vendredy 
7.  iour  de  Décembre  1481. 

lir  nomiae  fanEtafir  indtmdaa  Trinttatu,  e^  M athi  VS  Motktis- 
MAVfttNClACl  RT  A VD  1$  vxor  cim.  Notamfett  voUt- 

mastam  prajènttbat  qaam  fatarù,  qabd  ad  precet  & communem  requeftam  boan- 
mtmmeoram  de  Moatemoreaeiacê , qai  fant  tn  hae  eeafa^  eonflto  boaoram  vtroram 
èpfotdr  eoram  heredesjà^homtaesieGroeUaqai  fant  de  baeeeafa,&e»ram  bera- 
des  confiitmmas  & faetmas  tn  perpetanm  Uberos  e^  tmmaaes  ab  omsttbm  malû  con- 
fitetadtaibas&maUt  aebejimbm té"  omntbm  earaeù  &taUa  &têUa  & ommbat 
demandts.  Ita  qabd  qaieamqae  habebtt  mafaram  fine  damam  in  cafietU  Montt/mâ- 
rtneiaet  infra  portas JiaeextTa^pTOvnaqaaqaemafaraftne  d«mo,qaa  aumerata  fait 
qnaado  bac  Uberiat  & immaattas  data  faitdÛlü  hamtmbm/jîngalù  annù  foUet 
mthi  & beredi  meo  qataqae  foUdos  cenfaaUt  in  erafitno  omntam  Sanüoram , & in 
crafisno  Hdtalnvnnm  caponim.&eÜÆqmsante  (or^atuntmtfiam&Ukertatem 
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* deittaimihiciftnttH  fr» /m  <^utm  lUMtiu  mthi  tftiilli 

rniH  dt  tp.  lit  »uxtm,  tjufiUm  mjk  nddtre  flM  ^ «i»  ijuin^iu  fibdu  frt  m*  • 
firù  UntM  t»  fm,  mik  nddtntin  crtpM  tminurn  S*»H»rmm  ctnfmm  ittun* 
(fMmtmk  filtkitt nddtre  t»  Péfiht.&frcfter  ctnfmm  ■vnnrnUftHemimcrnftina 
Ntttlit.  IU>  vert  tf*!  nddthtnt  tmihi  minm^nim  tfmim^mefUidtt,  td  termttus  ^ni 
difhfnntrtddemlmik&hmdi  mtetjninijnefeUdu&etftnem.^tnmtit  tnterrn 
rttn  nddetmtk  anjimvttctftmtmtd  ttrmmti^ni  diCii ftmt,rtSdttmik feftertn 
fiùdtt&dmtrdinm  frttmendj.  Sitniemtck/iiutms  fient f nid een/îtm finm  vel 
ttfenem  ntn  knè  reddiderit  ,ji  vtinent  ttrtrt  tjtùd  ctnfmm  frm  vel  tjftnem 
rtddrdu  fient  deknt  ,fer  inrtmentnm  finm  tjnuuhrtnr  de  nmendn.  St  inrnre  ae- 
Inent^eddet  nmendnm.  Si  miment  reddert,  uctfttm  tn  mnnn  met  demum  vel  mt- 
fittmj&tfftmdaJkep  fremintri  ctnfifivtlneTe.vel  td  jdm  frt  fminjne  filtdû 
ttninm  & ctfene.Exeifinntnr mtjnrt firi,  tjnt  filent  mtht  reddert fint  ijnim  tjttin- 
gne  fihdit.^mttnen  lenehr  dire  td  mineremeenfim  ^ntmmik  reddert  ein/nenr- 
rtni.  Sieinii^enltjnidtltiimùdtvntmtfirtvtldime fiettt  dnm  velflnres  mt- 
firtiveldmit,frifterhic mnrtddent iStdntvel finret  mfi ^mnqne filtdts  eficM- 
ftnem.lUt  tutemmtfirtveldtmtu^ne  tcenfiuennt  ftfitjntm  p hkertm  thtM 
fait,in  et  liientlt  emnt  qne  dttt  tfi  rntfirit  & dimiint  nnmtrttù.CtfteUmrm 
MOMTiSMORmciACi  ttltm  bthtkt  hhtrttttm,  ijiid  ktrgenfit  Mttttfil- 
inirencuci  ^ntleenmi/me  fimficfnm  fia jt,  frt  tffi  uft  mnfttent,  net  reteitu, 
fi  knnm  fiegtnm  dtre  vetnent  fit  fiélnrnm  ijmed  tm  dtxtnt.  & tnne  ntrtekt 
tfihi ficnndmm  tnt  trtiletnr,  & tnfte  indieie  indtceinr.  Si  tmendtm  inde  dAnerit, 
ttlU  indè  lentktnrxjntltm  tnt  & indtanm  duet.  St  ntn  dcMit , iffie  à'  tint f ter ttu 
Ijnillii  rnnt.  Hemmet  de  extrt  venienlet,  vndeenm^ne  venuntffi  tes  fin  td  ct- 
fieUnm  ttinlentit.nec egtnec thm  if/tt  eefere.nec  trefitre  ftten,fi ctrtm  me  vel 
heredt  met  fe  imn  tttnlenntftnlnrei.  Si  vdnerint , egi  vel  heret  meut  ni  eemm  e 
tnm  tffirnm  exftnfit  eendmet  ficitm  ^ni  vilnerint  fer  vntm  itmetm.  Jn  inim 
reitenfrmttuncm  inrint fifer StnlUrnm  nliptt,ijnid frtfcrtftnm  hnimi  tStnn 
tenerem  tenek firmnm  ey  fitklemt  & knt  fide  frtmtfi  qnnd  hte  tffnm  ittrtkt 
heret  meut  eum  td  t totem  femenentr  tfi  th  htmwthnt  Mentifintrencitet fifer  hte 
n^ntretnr.  Jnhninsetijm  rei  memtrum  rthnrtjne  ferfetnttm  fett  frtfintemCtr- 
tjm  finfer  hte  re  etnfertfttm  td  nijnepm  dultmm  htmtnnmfigiUtmet  muntmiiie 
rtktrtn.  Ad  hte  vietii  fint  tefict,  BvrchaAdvj  dtmtnnt  MtrUtei,  Cnidi 
dtmtnnt  Ctfreft»  Adtmde  ri/ert,  Cmdede  Vilert , SSttbtm  de  Lift , Ithtttnes  de 
Cinnefiei,Cnidede  Fetrtltlt.Nictltnt  rrjfifitnt,chiiditu ,vdt  Ctijnm ,Cnli- 
nnt  Cttjnnt.  tnt  tmnet  inrtntrnnt  de  mtndttt  met , ^ntd fifer  kt  tfnt  frtfinftt 
fint  ferhiielnnt  tefitmtninm  venttti, &flegf  fiernnt  ijnid  frt  fep  fit  tentrem 
frtfentn  Ctnt  fietent  innitltklttcr  frmnm  eÿ  in  ftrfetnnm  fitklt  fermttterf^ 
Alfnm tant inctrnttituii  Dtmituct  M.ccy.menfêbeiemht. 

Charte  tirée  du  Clurtulaire  de  l’Abbaye  du  Val.  r ' ' / 
EcoMathevs  de  Mon  te  m OE.ENCI  ACo,tnw»f^j^ayÇ»/i-.  J 
Aa/  & futurù  nuam  fjci$ , dt  c$n(tptênt  vêluBtate  vxorù  mtx 

G£R.trvd15,^Btcaild  I mtt,dedi&c$»€fp'i  tn  fnnmc^ferfttuAm 
tUmêfynam  Eccit/ù  Mnru  de  Vâilt  vnttm  medtttm  frnmenti  annnettmfer^ 
emenduTH  tn  granthtémeé  de E/^nem,de ptfrtm  (^•meltiTt  tjuéd m tedem  grnn- 
chtd  tnttemn  ^tertt,ed  befltns  frefrtè  fecKndnt,  ^ed  vt  feinm/^e,  AÛnm  Attnn 
^4tu  M.  c c V. 

Extrait dVn  Regiftredu Threfor dcsChartcsduRoy  cortc  vin. 
lao^.  LiTTERiK  Ph$it^  Re^ü  Frâncernm  de  metrtmemo  Mene  fitte  fix  rtem 
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thUiff*  Ctmue  N âmmntnfl  CHUréhtntU  < x * . fiijmiui  Ju  N itéU  Dt- 

mou  iMjMAtKtr  MUMt  entfkttt.  Amu  M.CC  V Ampijlê.lfti f*nt  fltgf 

iMWJujtrçv.CMH'/i'.  fWt.  M ATH  I VS  DI  M O MT  1 M O 1 1 N C I A COi 
Cmtt  StUMu,  IfJMmeidcNi^BjitCMcniudi  Autfmi,  Ctfi<IUnMs  JtCtt$dâm, 
Adtttdjiu  tttimxu. 

Chute  dont  l'origioal  cil  aux  Archiucs  de  fainâ  Martin 
des  Champs. 

EoO  MaTHIVI,  DI  MoM  T I MO  lENCI  ACO,^4y?»>(ilv^ari. 
ter  fmtnrû  nettem  fiert  vtlêt^mèd  Jtmùliitm  medtum  ^Udi»  ^uem  JoMtttes  de  Fi- 
Un  U tel  iedu  imeUmefytum  ftTfttium  fiemtiit  Je  Mmet  ferc^mUm  emute- 
tum  mgreutehfa  fmji  Je  Otemêmt , AJam  jèâter  tfftte  îtltetuus  eiJJem  frJtnbmte~ 
mgJiuiKefiA.lmcMtMi  rei  tefttmnuumfrefiiuem  CétrumnJfrtcet  eUHi  AjjiJi^tlt 
ttte» aiifntuiU'  Ailum meneh  Mtantume  M.CCTI. 


Extrait  du  Chamilairc  de  l'Abbaye  de  S.Deoys. 

E c O S I M O H Cmet  UtMtùfinà.  Sttum  ftcuirntuerfis  frefentet Utter/u  1 1 
lmftflmrti,eftJ  utteTEeeU]umB.Diut)Jii&  JernutumYA  kt  H ly  u Mon- 
TISMAVIENCtACI  ftures etntmerfifuerletjiamr.  CenifiierriAtKr eaim  M. 
ftij  Mtttrfitm  Mtmti/iureiKiÂci  fiteru  vulAerdtas  dk  Aetterlmuim  B.Mdnd 
JeArgemtht,  Je  hemimidt  fus  dftj  kedtam  Dituffimm  trreftdtu.  EeeUJU 
dttem B.VtdiejifU dJteerfdt e»mdem M . hmuftudi  quereUe hdiekdS,  JeetJem  A*- 
Urtd  Hdùre,  Je  hdmiMikits  Jtmiiit  M.  eftHedflrttm  S.Duuyfii  mfegenuUtJe  Hd- 
mft  JeVddUeverktTdtd.&vulmerdSd  à JènueMttkm  eittfJem  Jemidi  M.Jevf- 
MjjjM»  M lerrd  B.Diddyfii,Je  frekeneUrt»  dijmd  Dtpudti  enfrdiU  è’Jeftn- 
à^ItJem  meJtddttkds  ktdit  vtrit,  & Itlikdi  kfi  fifUts  idter  iffit  fseem  en- 
ftem^s  reftrmdre,J»mmtit  Hinaicts  Atk,ubemDiei>yfii,à’Jemm»s  M. 

DE  ^OHTIMOIlMCIACO.Mmr  entfrtmijiriiM  ftfer  fremt/is  ijdere- 
lu,t^fe  dkfeTKdSarts  tfmuifdU  uiJeJieerem,  cr  tkfrHtnJdm  faluerem  frerntfi- 
rmteefdtdd  ure  hereJudtu  tfftntm.  Egtdutem  htrum  veritdte  dtlty^etUmt 
ftd,t^c*mvmtfruJeytikMikdkut  frfer  tjht  etmfilu.tUditltkedti DiutyfieiJJem 
JdmiM  Akkdte  liedli Dieuyft d-Jemim U . JetmadCniSelmt Bdtefe  Jemuu  Reps 
tjflme&mtlue-.é’iouUis MtUdchit , milittkts , &dlfildieu  eia^itmii,ei-  iffis 
’tnmntd  Akkdteà’ Dtmute  M.  reetpufemukus  fi  imme  (tmfrtmtfijji  Je  um  Jtlhs 
ereUs,  dk  etfijem  fUgut  Je  iùi»  met  tkfirudnJt  finfer  friJülu  amerelss  dceefi. 

Ht  frentu  jJegJtx  fdrte  Jemini  Akkttis  .CitdrJtis  Attgeri,  Rdjulfiu  Btehdn^ 
CutSerrntt  MdUib.Hi/  dUem  flegf  ex  fdrte  Jernuti  M . Hdthexs  Je  Lifiete,  lltgt 
Je  Amet.  milite t,  Cxije  Je  Fetrdldtd.  ^iku  fiegjjt  egt  dceeftis , ta  huK  mtJmm 
frtttJi  JiHmm  xuxm.DehtmixikxsJemixiM.ijxtedflrtim  B.Ditxyfii  ixfregeruM, 
JixivtfJem  htmimei^Mi  dfaJ  B.Dititjfiim  Jelemti&lefi fuerxxt.dJJermnxm 
Akiaem  B.  Dmjfii  im  Curu  fiu  vtxidMt , à-  iffi  Akkjii  cdjfri  fin  ixfrdûitxem 
emexJeiinei-tf/eAkkdiJtmiiid  M.fre  emtre  iffiiii  remittdt  if/inm  tmmimmefi 
etuJmetemeiUim.  De  vlmu  idftis  ut  terre  B.DitxyJif.ebxi  vne/dvbm,  lelvt' 
ttredmmreftrtextmrdJUcmm  vkieeftd  fuenut.  Et  txxt  Mdgifier  RdJulfiu  tU- 
mtfiMdrtus,  é-  Prier  Je  Strdid,  & Hdtkext  Je  Lt/lete  miles,  oJtJeS.  MeJenee , & 
Mdthems  Axgen,  tdm  Je  tffis  vbms,  ernuu  effi  Jekedxt,  tjxdm  Je  Hditr^t  Je  Dxtüt 
Jiùgexter  vtrUdtem  uuiiiirdxt,& fieexxJÜm  uufdifintnemd  fe  fdOtm  kedtiDa- 
Uffie  à-Jemuu  M.  Je  hft  tus  fimxm  trikiidxt.  fitJ  egt  temetr  fdcert  fi  xtxftte- 
nuttetxeirjdre.  De AakerteM titre Jixi.vt  XXX.htmixtpd fdcut  feri&tfié- 
dk  dxueii  fmt  Msieri  iltmifiturixcidci  fr»  ftee  refitntutd  ixter  iffits.  & ^tter 
Um  dJhxc  fdttet  idem  Axkertxs  jneJ  frdjslh  ùf.  viJelieet  Mtpfier  Rsktlfiis, 
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lUthtmieL^U,  Oàtit  S.  Mtdtritt ,& M nheu A>gtri,  Anitrtt  frt  Met 

uJcmJixmi>t  ftatitdiim.  De  prAeneUne  eqeu  Dxgmea  unfiAa,,  dexi  ve  demi  - 
nxiM.dt  frxbeUtritiffidepxaty&dt  rxflMTA  AijUACnlAxdi.ijMAd  mxfii  fe- 
cerAt.mtAHtn  JcMAi.ficAt  iffimet  megMeAU.  vemrtt  imCAfaxlM  heAtt  Dm- 
mjfnp&tHfiemCâfitulêé  d^tn^  MdTe&  Mpndthù Jtmihter  hmmiUtcr 
TttftintU  4hfiUt.^dmiti»sMA$m  CéfUmltim  S.Dton;fitVfJUtlu  me fr^fente^ 
Cr  ehminsCmUelmp  ¥àflti$mtm  Jte^  RiiUutê&mtUu.midtiPiue  Mifskomu^s- 
ru  frdfeHtAnStCumhmmUtâte^itiuttpne  nn^r»4  Jèfi édupUtt âd fedes domt/ii 
Aiidiu  H E N lU  c lA^fiUtidfiem  uHfdvrjMJ  fmfer  eufdifunt  itftm fTdh<ndsry\ 
é‘rMfUPtu  4audCrPtéMd>,quidlm  iam^i  éinewfidie fe  feolfedtcAda.  ettmqur 
kemgnidtiftiiddmtHm  AhiM&Mênâcht  àhfpUuremt , eim  fétu fdQtpnem  humi- 
tem  éeceftântes,^  grdifumhatxtêtcs.  iHtMtmsretmonrridm  (^fiTmâmtnfofiemm 
dsque  inuUUhiUm  fnmtattm^  tffmm  dtdum  meum  fcci  Iitterù  cemmendjrs  » ^ 
fTdfemem  f*ginam  tmde  cpnfinptdm  figdU  met  cdTdSere  eemmumn.  AHmm 
£,DunyfiHmanHO  Demim  M.ccvxi.  mnfe  FtbruârU. 

Extraie  d'vn  ancien  Rcgiftrc  da  Threfor  des  Chartes  du  Roy^ 

Eco  G AVCHEE.  VS  DI  C K%t  CpmesféJtÛi  Pdnb , tmftfmt 

ftetê  vnîuerfisdd  quet  Itterd yrdfitttes  ferueHerinttqndd  etP  tmffdfituU  dêmtmâ 
ma  tÜMfirû  FrdHcdrum  Regu  Phtlifyt  cenfittntm  ^frdfentAm  ettsm  MatUft  C#- 
mite  BeüimûntUpStmpiteiMpntejPTtit^'bAK'gHgo  DE  MontEmo- 
KENCXACOtC^  dlÿs  muiiù^rttpgitput  qttcd  e^  de  eedem  demm»  Rege  in  eâfite 
Ô-frmafeUter  tenep  tu feedum  Sdffpliitmi^  S*ferm»ut,à‘  SpfiumTtreSt , cumg0~ 
mm  fertinentySttttquedehqs  d/tumdpmtUMm  deUece ntfi iffum.  ^•ed  'it  retum 
hdbedturtn  ma  mummtue prdfeutem  fdgindm  cenprmp,  tA^ttm 

Tdrtftus  dUMgrdttd  M.ccyii.menfi Ntuaubn. 

Charte  donc  rociginal  eft  aux  Archiues  de  rEgUfe  du  Bois 
de  Vincennes. 

1108.  EgoMaTHKVS  deminus  DE  MoNT£MORENCIA€0»ÿGlR« 
TR  V D is  •vxermed.Nêiumfduimus  frdfenùhut futurùtquêd  Q.dtAtechg  mt* 
les  XII.  m6diPsvtHdpdmm,qitdtnterrttên»  d" Atetfy  deuejht  feudê  tent^Jru^ 
trtbus  Crdttdtmântu  hdhttdnttbus  tu  nemere  HerUt  tuxtu  Chutjyinnefifdfrdfim» 
ttd  e«ujittutusveudtdtt,(^.  Aéiumanne  Verbttucdrudti  m.CC  vnr. 

Ciurtc  donc  l'original  eft  aux  Archiues  de  l'Abbaye  de  S.  Vi£h>r^ 
Laieccc  a.  intitulée  Rpù  S.  Pere. 

iio^.  Eco  Mathevs  DE  Mohtemorekci  ACo,^^/«»/îr> 

(tùtdm  frdfemém  e^m  futurit»  qued  Huffpde  BdUioU  djfeufm fidtrit fui  Stefhâmi 
mtùttt  deTpr,due  JixtdriA  bUdt  tnmdeudtnts  fuis  Jitts  fr$fe Mejhgter%  Ecelejitt 
de  Nemgre S.Petrt  dedtt  iuelemejyudm  Jtberic^ quiete  in  feryetuum  fertifien^dd, 
Itd  qued fdfi  N âtdle  Demint  nuüue  dltquid  fera f ta  tu fredtliu  meleuJmüt/pteu/qi 
Jrdtret  frddtFiuFeelefid  t&n  due  fextdrtd  fereeferint, ^ue  deudttû  vt  ratdJît»o^ 
frmd  hdbcdtur  tu  fefierum,frdfeutem  pagtUdtm  figtSi  met  duUîofttdît  feet  cemmu- 
um.AifttmduuetucaruâttduûDpmimcd  M ccix. 

Scelle  d'vn  grand  feau  de  cire  iauncrurqucuëdeparchemin.où  le  chcual 
c(l  couucrc  des  Armes  de  Montmorency,  comme  la  figure  fuiuante  le  de- 
montre. 
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AutteCluttedcsmtfmaArcliiucsdeS.Viâor,  Laicctc  1. 

Eco  Mathevs  Jtmùtmi  Mohtismavkimtiaci  mtumfuitixUl 

■ymmiim  frtfimui  UtttrM  im^Owrù,  tg§  G KLTA  TDK  vxttit 

mt^t.é-  B VCH  A iwi.dr^  i»ftrf€t»mm  Eakfi*  tUHamt  S fttri 

tBt  bhrjé  dmuuitm  fruifundM  in  anfn  ma  Jt  fân3*  Mnnti»  ifnJ ftn&wm 
Dunyfiiam,  ti fnfitnt4tuntm  vnim  Ctnêmci,  ^mtm  Atkjt  & Cnuuntm  S,Fiût- 
rUitnaffirunt  ftnm  m fr/UtSt EccUfià,  tjm  vxm met  & htrtiAm 

ntflrù  trtht.  PrtdtOi  tuttm  Mtntrn  JUnenttr  in  craint  tilt- 
itnm  ftnlti  Ditnj/h.  Et  fi  frtftfitm  ,ûntm  iti  htlmer» , frttUlht  itntriu  td 
Ûâ»  dum  ntnrtJdidmt  ,/rt  ^utlAadu  fnt  ett  nddm  difiaJerit,dnti  fiüdti 
fitnnde  fwnt,jium  fine  rtUxtt une, fient  tfifredtBteeOtMrmfitfumftTjdm. 

‘»t  rttnm  fermtnett  in  ferfetnnm  ,frefint  firtftnm  fi$idi  met  mnnimint 
meetni.jinnetiuutrnttune  Demint  M.eexi. 

Scellé  d’yn  feaade  eue  Tetde  fut  double  queué  de  cuit,  têmblablc  m 
ptcccdcnt. 

Charte  peut  lePrieuié  du  MeCiel  ,tnduite  du  Lann. 

Nots  Mathiitdi  Mont  m o axhcy  tai|. 

ntrfentntendre,fntftjteaeriU,  rtttfi{,à‘Ct>firmé  ttntettfitittnatt  Ut  tnm^ 
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( 


t$€S,  UfyueUts  Hênftur  Bovchaut  mên  ftrt,  dm  ctnjimemitu  de  mé  merr 
L A V K.  E E,  4 féit  é Mefienrs  & fitrei  de  l’Ordre  de  CrjjimêM  em  Cêiuremf  dm 
Mejnelti  JfâHêtr  tente  U ftreflemUfe  de  mmréuSes  ,dmee  le  fimls  des  terres  s yf* 
meroMs  smmids de ^âimi  prendre âU fer  çhâemmén  em  meü  eie 
Sef/emire,  KÎf  dtx  mmds  de  Mtn  e Tettem^  ^em  fUifte  fertheeum  est  : JeeOes  , 
tentes  entres  ettmefmes , le/àneHes  men  fnjdit  fcre  Benehert  de  Jèst  temfs , ^ mojf 
enjii  de  mem  temfStenems  jettes  enx  fitfeUts^reret  > dn  cemjèmement  O"  ^nme 


lente  «^Geltavde  men  e^enfi  Bovchaat  men  fis,  te  rettfie 
denne  Ithrememt,  fâifhlementtC^feetfiinement,fentenenne  renecestenen  ceneréf 
dtdien.Pestten  de greee  M.cc  x 1 1 1. 

Charte  donc  l'original  e(I  aux  Archiucs  del' Abbaye  de  $.  Viûor, 
cotcé  N.Laictce  x.  intitulée  Beü  S.  Pere. 

Eco  lAh’tmm  deminns  MonTIS  M AV  A EN  C I AC  I. 
eie  emntbm  frejèntes  Ittteres  injfelfnrù,ijn'ed  e^ede  velmneete  f^ejjènfr  Gea.- 
T A V D I s •vxerù  mee,  ^ Bvrchaadi  frtmegeniti  mei^  dedi  (^eeteeefi  $m 
ferfetnnmCenenttü  S.Ftderü  Penjienf  (emmerantthm  efndNemm  fetePH  Pc ^ 
tn,  tetnm  ttemns  qned  efente  fertem  Jnem,tnterdnee vues dnret  è cmcc  Le~ 
ftdee,  qne  efttn  htniede  Snfemnnt tVjqne  ednemmdtdernmCenenicermm,f»nei 
vecatnr  eBedtnm  yedfeàendnm  de  eedem  nemere  qnicqntd  iffi'ifelnertnt.excefe^ 
qncd  nemm  tUnd  ejjertere  n$u  feterunt  t^exeeftit  femerÿs& ferutô"  me^tlfs, 
fertem  fctUcet  fre  elemefyne  qnem  feat  f réduits  Cenentcù  denune  R i c H o L- 
Ois  deGaoolai,^  fertem  fre  vfnerteqned  cUmehent  inNemert  fism- 
iH  Petrt.  J^ed  vt  ratnm  ferfetuumqne  fermeneett  frefens  fertfinm fyt/üseeei  /e- 
fitmente  eenfirmeni.  APinm  enne  Dermnt  M.CCXiitl. 

Scelle  d'vn  Seau  de  cire  iaunc  fur  queue  de  parchemin,  pareil  à ccluy 
de  l’an  1x09. 

Extrait  de»  Archiues  de  lainA  Martin  des  Champs  *Laiccte 


Eco  M^thsv»  dx  Montcmoaenciaco, 
feae  fre/emtitm  feruer&fntnrû , qnèdAdem  mtles  de  V tiers  fre  remedsêemtmn 
fi-r*  f^frt/qne  fut  Ade^C*  ! dettes  matrû  fus,  dedtt  tn  ferfetnem  elemefinnm  £e- 
clefs  ysllù  hestsMsris>vi^mtt  feltdes  sd  refeeUenem  Cennentmsnnnsfimtndse 
ennimerfsne  ohum  tefim  /dettes,  deeem  qmeqne  feltdes  Eeclefis  de  Deemente.  ^ed 
^t  ferfetnem  fishditstem  eàttnest , efe  sd  fret  es  iffm  Ails  frs/entem  Certsm 
cetfcribtjé’ fytilt  met  tmfrefienefiamnntrt.Alïnmsnne^etuu.ccxi  v. 


Extrait  de  la  vieille  Chronique  de  Flandre  Chap.i  f .où  eft  traité 
de  la  bataille  de  fiouuines. 

C r Jent  les  hsnts  hemmes  nemmez. , qni  efteiens  snec  le  Bef  de  Frsnce,  c’rf 
n f^snairP.ndel>nsde  Bemgenfnt.HenryCtmtede  Ber,  HenreCerntt  de  Crsted- 
fre,  leen  Cemte  de  Besnment , Gsm  ter  de  ChsftlUn  Cemte  de  S,  Pel,  Gnslfsnme 
Comte  de  Penthten,  Ernen  Cemte  de  Gntnes,  Msenl  Cemte  de  Setffims,  M a- 

ÿiEV  DE  lA.OiAt^oxt\^c^  ,GntSsnmedet  Serres, En^nerrsndeCeme/ 

O" fis  denx fieres,  msint  entre  hsnt  homme. 

Extrait  d'vn  ancien  Rouleau  contenant  les  noms  de  ceux  qui 
afliftetent  Philippe  Aug.^  la  bataille  de  Bouuines. 

MatHEVS  OX  MoNTtMORENCiACoyf  XX.  Comej  BeBrmentù 
fi  XX.  yvtBelmm  de  GeUends  fi  XX.  Gntde  de  Mtfe  fi  x,  &c.  Cernes  S.  Penh  fi 


du  Prieure  de  Doomonc. 


XXX.  dv. 
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Excnit  du  Chaitulaire  de  l'Abbaye  de  fainâ  Denys. 

Ego  Mathcti  tUmituu  MoMTiiMoaiMctACi.  Nttum  ftcit 
frtliiuiiu  à’  fut  tris  fuftmtm  ftguum  ai^Cltrit , (»m  tÿim  audktumm 

Ditnffimm.O’  dd  Aliigett  fn/!ajii  Jttcrcm , AtUmdt  HtmgnmtUi  it  ■uêlmmutt 
vxtru  fuiAitUiu,&fl^fmiAdx4»mttptfi»titvtndüa  EnUfit  htt  Dù- 
wyfn  tifaUm fiuum  ifmx  tfi  ante  ftrtam  it  Btiaas  vfijae  ad  daas  arftnnaî , ywn 
tffc  leactal  de  Ruhaida  de  BaateAa  ta  fiadam,  é-  idem  Eukardat  de  me  tffam 
tenetae.  Et  fde  ùuerfafita  frmaatnatt  dUh  Adam  é-vxtf  état  Adeùaa,  é’filtm 
iffim  Adam^e  mamjaamctntra  tjlamveadduaem  vemanj,  (^etatra  amaei  «• 
dem  Eeelejîa  faraatum  ladè  latani.  DUtam  vera  lafalam  daaram  arfeaaaram  de 
me  maaeatem  ad  fetittaaem  dtûaram Ada mtietà,vxarà  faXtl^ ^êfli EeeUfa 
Beau  Dtaajfn  ta  ferfetaam  habeadam  eaaaft,  (^t/aiefaïd  tktdem  iaràhateiam 
eideta  amataa  ijatttaai,(^eam  iffi  Ecelefu  leaear garaatire.  De  vaUatate  etiam 
iffim  Kùhardt  de  Baaterla  fa£fa  tfidtifavendttia,  laeaim  veaetitiaaâfCaaeefia- 
au  taea.à’ejamatuaù  tefitataatam  & fiimiialem  aerakar  ut  fafieram,frafeatti 
Utterae  ttfimaatalet  ladè  eaa/êriftat  JîgiBi  met  earaOtte  eamataaiai.  ASamanaa 
Daauai  ta..Q.cx\\\\.meaft  Afrûi. 

Extrait  du  Chartutaire  de  l'Abbaye  de  fâinâ  Maitin 
de  Fontoife. 


Eco  M ATKiVi  dinoiiHtf  Montismoxïnciaci,  aatamfæianif, 

vaiaerju  arafeatem  fa^taam  tajfeüarûtaaàd ega  fraaatma  fatru^marrù  atea^ 

^ aateeejjaram  auaram,^  imea,aÿiajà  Ge  AT  a VO  11  i/xfrAt  mea,  ^Bta- 
C H A A D ■ fruaageaiti  flf,  caaeeft  ia  ferfetaam  eleauffaam  Enaratikae  S.Mar- 
tm  Faatifar.  aat  faat  afad Taraam,&afad  Taaerataeam  xx.  arfeatat  aeauri 
/ûttmvaBe  de  Cartie,vauiaifae  Ertaratat  x.  Itkeri  de  facifeim  ateraam  fafie 
deadat,  cbc  A£!am  aaaa  M.  CCXT.  mei^  Afrili. 

Extrait  d'vn  RegiBce  du  temps  du  Roy  Philippe  Aug. 

Feada  Caautatai  MeSeati. 

Bochaadtsde  M a a l I a c o /.yled. 

Alkeriem  de  Maratia  t.fead.  Itg. 

Dominvs  Montismoaemciaci  terram  faam  MeSeati , d- Fnxi- 
mas,  cé  Traiaai,&EenialiMm,d'tdfaadttaetarakeatfadMedee.d’EUieaearte& 
OrgeaaS. 

Extrait  des  Archiuca  du  Bois  deVineennes. 

Eco  MaTHIVS  daaùaat  DE  M OHTEMO  AEHCI  ACO,  «MuiM  | ai  f, 
fra/ëatet  ùiterae  u^tlmrü  Jalatem.  Vtùaerjltati  veflTaaatam  faeimm,^aàd  Ce- 
rardae  mtlet  de  Btkertcaart  ta  frefeatia  uafira  eaa^atm  recagaamt fi  dedt/fi  ia 
ferfetaam  eleatafjaam  fiatrtkm  de  Graaelaaaate  iaErtai  deeiatam  fiuaa  viai  faam 
kakekatafad  Atteki.  Natvera.decaim  feada  diûa  deeiau  maaekatt  daaaliaaem 
iSam  ratam  kakeaua,  &iare  garaatUare  ctactdtmm.  la  eaim  rti  memariam  fra- 
fimem  Cartam  figtBa  aafira  fetttam  rakarari.  ASam  aaaa  gratia  M.  C C Z T I. 
taeafi  Maf. 

Charte  ticde  d'vn  Chartulaire  de  Champagne  eihuit  en  la 
Chambre  des  Comptes  de  Pans . 

P HI IIEE  Yll>« gratiâBex  Eraacaram MeUade fiieU faa'tl. keaCH ta 
Caautijfa  Trcteafi fatatemà' deteihaaem,  HuttmmadvasdtUStJ  **• 
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firtiCmSihmmJtStrrù.é-'MKTtllw  D(  M ON  T E-MO  K in  c I A c X, 
V!  i»  mMM  ftrum  Jttà  nffjt  irngM  Erdrdt  di  Brou  & /•»  de  mtu  d-  wfirü. 
Scümtifn  ctrt»,mùd  iffi  Ererdm  nrjm  nctii  rtSMdtdu  & fdnatmt  tremgM 
ntku&Htpitdefeà- fiiii.Scutù)f*id  trngt  ifit  dmrtn  dtiemt  ^lumdi»  fjTtct- 
lÊomdMreiitctrtmiÊtiiiiiiteTVtsO-  filinm  wjhtem  Theiiéldmm  arfittM  lujlrarr» 
een/umitm  ex  viu  ftrtt  ,6-  diaum  Ererdim  ex  àUert  d-vxfremeim.  ^axrm 
MeUdxnteimDêmm  M.  CCXVI.mn^  AfrtU. 

D’vn  Eune  ChartuUirc  de  Champagne  de  la  Bibliothèque 
de  M.  de  Thou. 

P H 1 1 1 P E T $ Drt  frttii  Erexeenm  Rex.  Ntxeruu  vmxerj! fre fentes  f enter 
& fnlun.  tfned  ,'nm  dtUlfe  éfidelu  neftre  B t a N c H A Cemitÿi  c/meemse 

eneteeffet  fer  Dnetm  BKTgnndse.lAxtHinu  oe  Montmoaency, 
6-  CmMmnmde  Berrù.vt  inCnritmmtfiremveiuret  tnri  feriinre  Jiaer qmereU 
qnsmErerdm  de  Brtns,& Fhibffe,<jnedie$tnr  ttm  vxer, ctntreeudemCemitih 
fim,&rhnietdnm fil, , menu frsftneitnt.  Et finfer e* ^ntd uUm Ertrdtu  (fi en- 
dem  rkdiffefeleteniènilû.iMèd  ntt  reciferemns  himegam  emfdem  Ererdt de 
Ctmtetn  Cemfenu.fient  indè  tenen,  faeret  Cimes  Henricm  neft,  ntfter,  qnesm 
ifft  rhiliffs  fttrem /nnm  efe  dieitet.  Tendem  efnd  Mclednnnm  ,n  ntfirenre- 
finut  ctnfttnu  freduU  Ctmmf,  Cemfau&rIniteUm  filimtimex  vnefertet 
drfredtU,  Ererdnsde  Br,nt& rhtbffe  ex  eùen.rejn, rentes  fisfer  hte  oTte^i 

•‘d'^inmundKeinmefi  ,l,,demiV  x*.ityiregmnifir,,x,deUeetAMt!ico 

Rtmenfi Anbiefifiifi,  GnilitlmiLinginenfi .Cndielmt  CetdUnnenfi,Phsùfùt  Bel- 
nsienfi,  Slrfhent  Neniemenfi  Eftfitfis  -.Et  et  OdoniD»«  Bnr^Ju.dr  i 
muhaelf,  Efifitfu,& Bercnikmnifirù.vidilicet  Alsifiiidmnfi,  RtmeUn  Cnr- 
neienfi,CniUelmi  Silntnea<nf,  ,&  Ittnne  Lextmenf,  Efifitfis  .d  ‘'-■»-'~tCt 
mite  Pintui,  BitertiCimiie Drtcernm,  PetriCimiie Britennie,CmSelnmCtmtte 
liirniea,  I senne  Cimite  Belhmentù.CelchenCtmue  S Penh .GmJlelmi  ek  Rn- 
fttes SenefieeUt  Andegentnfi.é Retem  Cmutede  Aknftn,  neii endiesasim  rf. 
indieinm  effrttenutns  : ^ed  htmegmm  Ererdt  de  Brene , -vetdiffe  Philippe  ele 

CmiutnCemfsnie  neSeienmreiiftre  dehetemnt.ejnemdm  Blenehe  Cn^ffié’ 

Thetheldmfihm  eimwllen,  fecere  ,n  Cnrie  ntfire  d fnfenn, , nn,e  -uL  d 
cin/eeledt  Frentutelaefi.eieielex qneebqms feifitmefidenbesnifend»  pneUmi- 
nem  fend,, diminns  fend,  aen  dehetebnm  recifere  ,n  himimm  de  eedem  fineU, 
^eendie  ,ÿe  eieijeifitns  efi  de  fende  fer  dtminnm  fend,  veUt.  d feretrn  A ae 
feeere  ,»  Cune  dtmm,  fend, , o-frt/ejnt.  Et  ijnie  Ctmitem  ThetiJdnm  qmndesm 
neftum  ntftrnm  fetrem  ,Jhne  ThedeU,  fer  i^enfnm  Bertnnm  nefirlm  nnHn 

etntreditenierecefimmin  htmmemdeCtmuetnCemfenud  Bru,(knt  Peter  eue 
tnde  ttsunsfneret:df^deetffiem  ddli  Cunuà  ^detd,  reeefunm  Bleneinm 

i‘eZ  f7  '’^remfiensdeheUbTdft/eeThen- 

ietdnmfibiunein.  feint  heiMitmeirn fine,  de  emiem  Cmuetn  inhJZem  rcee- 
fîmes  nnifi  etntresluente  ! de  inremndeieiemns  delfeiSre  Rlenekem 

Bermiim  nefiru  U frmfer  dtnbs.  Hte  extern  indiemm  preddfnm  ctneeffêmad  ' 
J^ed,a,  Ererdmd  Phtbffe,  d te  du  ejne  iffism  indsanm  feaum  fnundulem- 

fine  die  reeefe- 

tdù  dnsmttefim,  deeiJmfex,,,  ^nji 
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Du  mc(me  Chartulaire  dcM.dc  TIiou. 

Eco  O D O BurganJu.  Nunm  fiamut  VHi»erJ!t  tâm  fTtfimAiu 
^jm fitiirrû,  fufij cirndtleilâ & fdelÙB^rA  SU»(hâ C*mn^ C*mf4nU(UâtÂ 
efit  fermt.ftrtUmiHiim  M.  01  MatkInc  l Kca,&  ftr  iâmniMm  Cul- 
tclmxm  Je  Bjrrù,  vt  ta  Carum  Jamtai  Re^ù  ires  tari  faritari  fafcr  efaertU,  a»tm 
Erardm  Je  Sreas  > ô"  PhtJffa  tjaa  Juitareim  vxer,  ceatra  esaJern  Camitt/ptm 
ThetidJamJUtametat fnfnuteat,  o-c.  TC  in  przcedcnti. 

Du  Ctlendcicr  de  l'Abbaye  du  Val. 

VI.  KdkaJ.Oiftirà  ttftGtKrKV  DU  JtmtnaJeMtmemtremuet. 

Cbacte  ptife  du  Cbamilaice  de  l’Abbaye  de  S.  Dcnyc. 

EcoMathiti  Montmmokemciaci  Jtmiam,  vaiaerfit 
lèatet  Unerat ta^eitarà  Jàlatem.  Neærtt  vatatrftae  vejha.ejtùjcàm  Atias  ÿ 
Ceteaeaias  S.  Duayfii  ent^æjH  faiffêat  Jtmiat  Régi  apaj  Gtjintam , fufer  gai- 
tt(Jam  taiarfs,  tjaae  iffij,  vt  Jiceiaae,  tanUrsm,  btatnam  virtram  lateraeata.  Je 
aafeafa  JaauaiRe^ù  Jum  aecefnmae aJeraffsaJamele  faee.jaa  Jieeina  faûlaai 
et  fane  A Hat  a crCeaaeatm  tnafaraij/êat.&egaex  aha  i ^arreUa,  gaae  aram 
itmtaa  Rege  frifa/aeraat , & aaaJeUm  aùaa  fnfajaeTaat.  Ha  aaleai  faat  efae- 
eja.efaas  Je  batere  ceasraaieituaat.visleluet eUagaa  Jaa,  gaaCntaaaiJuitar, 
U faa  feti  fcatem  d-  faajam  aJsfaa  , fer  cjaa  tmfeJuar  uCtm  iiuaaR,  gai 
jagaat  alaeelam  JiOaagaa.gaeai  ialfam  aaSmeUiare  fateft  ia^Jire.  Item  Je 
fmtaaarte^aemhebeat  âfaj  SriNOLIVM,  gaemeefi  ia  eeram  fraiaJutam, 
jtm  Juaat,  t 'am farati  ejfeat  Je  eejem  ceagaereattiae  iijhtiam  exbiiere.  Item 
imgaàj  afaJF  ».  RNCOV  It  L AU  ita  an»  i^uei  eeram,  jScatJuaatMaJ 
tmftmiiei»  ett/Smam  gaem  feaaat  aateJamat  Jetas  leaare  ftae  eauaJa,  (f  ata 
famut»  e»t  batere  etraeas  faas  ia  Jamsim  Je  ata»  ia  eajem  vtta  faCIà,  d alias 
mfmtmJtaes  gaae  la  Jaaâias  aaii^  emJJem  viSa  iaieat.  gaas  Jhmhtertam 
tMagu  la  Jimiiat  aeaiter  faffùJeleai  batere  faat  Jieaat.  Faraametiam,  gaem. 
Je  aaae  liiJem  feei  ia  ateaeaeatam  Jarm  pù  gaem  baieat  aatigaiiat,  velaat 
d felaaigaiJJeJhaatar,  gaia  ia  Jameiagaafaffm ejf.eeraeas , gij/am  Attatu, 
yelagiam,  d allai  aafaetajiaes  baieat,  Jkat  Jieaat.  Fetaat  etiam  gai  J eg»  eejjim 
i rtiagu,  ga»J  Je  a»a»  teaaai  fafer  ealteam  aate  Jaaut  faaram  hejjitam,  Jkat 
Jaaat.  Item  Je  et  gaiJ  ta  terris , camfi fart  lias  d ceafiaà,  d viaeù  ia  ttrrUf 
IM  sJséla  vtBa  ,erMoMTllCNIACI,  ftfai  mefires  Je  ata» , d gariagiam 
haaat  ter  tam,  gatJ  facert  ata  ftfam  ; eàm  litJem  faat  aaejftret  d ei^hJei  frt- 
frut  femfer  baiaeraat.fieat  Juaat.  Item  Je  et  gatJ  tfaJ  V R M e ç o N ‘mSam, 
lagaateaaimtJam  lajfaiam  baitat,  Jkat  Juaat,  fasftrt  feei  res  eaiafjam  btjf  ttk 
eteam.gat  fécerat  inaüiJiam.deim  regaifilas  Jtaasm  atüem  rtfaipreJiiUaiia» 
Regefaùaiibi  fraceftamgaoJUcamrefaijirem  gatJ  ata  feei,  immt  Ittam  Jtamm 
etmltfi  eàm  adBaiSiatJ  tfftram  feniaetidiJemJib^eiJitd pmiltim  n^- 
tiam  exercerefcat  Juaat.  Item  Je  e»  gaiJ  afaJ  DtocIITM  viSam  fitm 
ferJattaaats  vel  triteiecijevùuii  fais  d bejjitam  fatram  viasleaiiattrei.  jatJ 
fteett  ata  ftjfam  fieat  Juaat.  VaJe  fetaat  Jamaam  gatJ  iaJt  baiaeraatea  rt- 
ftrctri,  d lie  laiaria  fatujieri.  Item  Je  e»  gaiJ  battes  fats  Je  eaJem  viit  d 
gati^iam  tlgs  viSà  eeram  ftftas  fafim  frt  vtlmuate  mea  tafit,d  caftts  aj 
eateaJam  ftcieaJjm  ctgt , d ettam  gaaaJtgae  ia  Jeanim  tfftram Jèraieasttftat, 
gai  Hat  etramJem  ctafamaat.  ex  gaiim  fsfi  faat  Jetriauatam  maxaaam,Jkat 
Jkam.  vaJe  fetaat  Jaraaa  njjem  reftrcm , & gaiJ  Jetacifs  à ttltbm  aijhaeam. 
Item  Je  et  etagaeraatar,gaij  ^aJN  E $ A M I v M niUamJatm  ata  fermât»  eti  ia 


84  LES  PR.EVVES  DV  LIVRE  III. 

fnJ/0fKn*  mcjm  tUmnwm^t^u^i fréter hn p*ft 

Cf  initirtâ  fkttsfÀCtÂM.  ium  dt  c$  (juêd  de  nemere  Jito  de  FriehnH 
^rtrm fies  ttect^vtMautf.  Itemdc  tt^ued  qufiddemnemut.ijMêd^e^itdNer- 
mUf  tjttéd  efidt  fèêdê  ffrum  fdennee.  yndt  fetunt  (fu^d  ifftm  nen  ttmam^fid 
txtfd  menum  meam  ^nem.  Item  de  fjUcAut  de  M*retü»n  circA  rtHuUm  ei»fdem 
vide*  lUdutem pente^BereUtdejuihns  (9nejuer$r  (entré  tffês.  De  deme  inçtnfâ 
éfnd  Dndmmt  cnm  tn  deme  tüé  nAeam  mtntm  tnfiittém , Jîcuti  itt  el^t  lêeù  tjnt 
Jnnt  tn  CsfttBU  de  MontimousnCiaco,  videlicet  réptnm , mézMriitm, 


hemicidinmt  tjnu  itd  fmt  temf<dre  fdtrüt&temmmee.  Item  de  ri^riéiéjndfiiet 
fmre  Per  terrdM  fenht  MdrceSt^é'fete  qned  hAeet  frentndennm  fiutm  cnr~ 
fnm  fifMm  Ji(ntt  bdbere  fileyet.  Item  de  mure  fut  iUrufte  tn  terre  met,  qnemé* 


rneruntt  K^pefitd  reedtftduernnt.  vnde  fete  emendem.  Item  de  uùmrtd  qite Jft 
hemmAmmeùdfnd  tndu7Mm,^uidvol0  ^jtsd  hAeent  U^ùte  ftut  fro  eêdtm  fro* 
a»  que  [dent  ent  hdhere  dntiquttm.  Item  de  fitetdt  que  etdt  ente  eUmum  Her* 
hertt  de  LdStnidCê  tn  terre  mee , qnem  dinternnt  » vnde  fete  emendem  mihi  dm. 
Item  de  ininrie^tu  fit  ftficetertbm  meûfinferbdc  qncd  nen fint  enfi  fifietrt  cnm 
Uri(d,(^cam  d/qttn^enqt,  qnJ  fùîent  feeere  dntiqmtns.  Item  de  tnturU  quft 
mtht  de  finit  s fimfh  M ercelli  % qnnt  fenttm  vflmnt  defiruere»  & tnfitbmemmlnm* 
nilui  jaune  film  velmepetes  vel  eltques  mutèrent  ed  fiêUe  lÊM^eàm  fimferéé 
faertnt.  Item  de  harg;enfihas  tneü,qaût  exeemmnnicen  jècemntfrn  cemfeitqu 
(tmtprq/Nifite  fitéld  efi.  Item  de  nentts  quetefte  faerunt  in  terre fenUt  Hmt&i 
eMcIentete  jue tdrjref^eram  terrem  meemyinde  feu  emendem.  Item  de  letme  ^ 
<4fu  aPadW  oMMiicNiAN,  quemfttCyô'emendem.JtemdePnertdeVye-  ' ' 
lia  dr  de  Cenamc  ù Henufmarencten . De  qaarum  eenfit  eompremitte  in  Abhettm  de 
VeUe  t^jretrem  Petram  de AnuliayVt eem  déterminent  feee  vel tudiett.  Itemie 
vtneuyquM  Prm  emu  e^K\i^\.ro  miltte  Dt  M A K O L i o r#çiurM«n 
qaestnfie  ennnm  fet§  è Pnere  fr» eadem  freeie y(^ edhne  peu.  De  êmnAmfre~ 
diélü  querelù temmeù qaem  fmù , in  vtrns  vtnerebtles Abbetem  beeteMeruie 
y eüty  & fretrem  P.  de  Antahe  Mtnetham  heett  Dùfn/ti,  en  à"  dbbet  & Cennoh^ 
tmsheeti  Dtànjfu  (empramtfimns . tte  qaad  frediût  Albm&Jreter  P.fufer  ammimt 
frjmifi/r  qnerdudihfterutm  feaemwqatfitienemyéemnet  fide  tmntbas  tmer- 
deatrtnt,  vel  fiet  de  qutbm  (amardebunt , fer  cemjufittenem  y vel  fer  dUlnmfima 
terminebant yO'C- ^ined  vtratamfityCye.  Aêlam  ennt gretu  m ^CXyill,  mnfe 
îdertu.  * ’ 

Extrait  d*  vn  Rcgiftre  des  Chartes  du  Roy  cottd  xxxi  ■ 

Ma  Th  El  dfw/mMoNTisMoaiNciAci,  qmAmprn> 
mifitfi  redditurnm  Phtliff  0 Rep  fartent, em feMÛt  Remtgq  de  PUnm  quetteUm- 
qaereqasreretar.  Adam  anne  M.ccx  v 1 1 Umenfilnù. 

Extrait  d’vn  autre  Rcgiftrc  du  meûne  Threfor. 

■*  r*  »w«  C4mtr.m<,.i4at. 

" ‘ S.SmbtUmc,  C«tT4- 

rf.S.Dnenu  CnfitinUrj.  ftettiit  CMaSéru. 

kOïké!  éfud  RmUtumm  à-Chtmi&tnm,  pré  f amU 

tMamn  Camrrarf.S.  M AT  u 1 1 CraftaimUrj. 
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Extrait  d’vn  autre  Regiftre  des  Clurtes  du  Roy. 

Eeo  Mathivs  d^mintu  Montismorenciaci,  Frâneu  Cân^  i a 1 
N«ti$m  fjdê  vmufrfit  frxfentAm  ganter  & ftUMrts.ijutdiariftmtd^^ 
miNù  mt0  P H I L t F r O iSu/ht  Frétutnm  Frgt  /frmittr  ertamUMt»  & ^fut  fde 
fnmifit  ^Mod  eU  t€t€T0  ne»  fàcuan  fertenttet»  t»  htfmU  aujt  tfi  fnbtus  vtSem  Ceati 
Di»ny(it,  tjnem  tenté  i demtnê  Re^e,  Ef  fi fierté  fem  thtaem  fertencu»  vie  é“  (9n- 
eede  vt  denUMut  Rex fine  meffecere  fi  ficut  eem  dtrnt,  ec  fnndttHs  frefierni,  tir 
vtdémtUtm  InfuU  tetam  cemhnrt.  In  tutus  ret  mtmerum  tefitmenium  fre- 
fisuts  litterju  fytSe  mee  temtnstniMt.  Àtlum  éfud  S.  Cermenum  m Leje  anne 
Denunt  u.ccxix.ntet^è Heuem^n. 

Charte  prife  du  Charnilaire  de  S.Denys. 

..  pHitlFPV$Z)«  Frêne.  Rex^vninerfis  Prefintes  üterxt  infielfurù  > Ri  O, 

fel  derr.um  GuiStüm  de  Letinuee  firuientti  dtUih  & fidelts  nefin  M a* 
thii  Di  Mo  N re  U ou  INC  I AC  O Cenfieiu/eryFreneufie/mMtéùrut, 
fre ee  ^ d eret fertertssé , velumut  ô'  eencedimus  ^aitd  Robertvs  ds 
MonteuoreNCIA  CO  firntens  aujdem  }4ethei  feeiâtvnum  demumfi  ve^ 
heertt  ttemine  fue  ebfiue  ferterttte  tn  InfuU  de  chefitler fitfre  Sequenem , eiufi 
dem  eUiiudtnts  émus  funt  élu  danuu  m eedem  InfuU  ^ wdeltctt  qued  pertetes 
fjette  éltUudttum  eiterumpârietumeiufdeue  Infulenentxcedeni.^edvtfirmum 
fi$  fiabUe  tprefintt  Certe  feeimut  fipÜi  nefirt  eppem  muntmen.  Aihtm  epud  S, 
Oetmenum  tn  Letâ,ensteDemtni  HCC%R..menfeMeiê. 


Extrait  d'vn  Rcgiftrc  ancien. 

WAlTTZRiC  Cuiüelm  Rmenfis  Arefuepifim,  Ludeuici Xe^ü Frene.prime* 
gA»  Cujnui  Stltun.  Ffife^i,  Benfteiemet  de  Reye  FretuU  Cemerarq,  M a* 

TBil  Di  MoWTtMORiNCt  ACO 

tn  Bnten  Cemttis  Reherti  Dree.  Cemitû  Celtert  Blrfin.  Cemttù  leenmt  Beütmen» 

Stf,  Cemtfu  Crendffifeti,  Cemttù  Kemum,  GusHelmi  de  TernteUe  }4erefiâSi, 
BovcharOI  dcMailliaco,  odenù  de  Hemté'c.fuper  eententtene 
efue  eret  tuter  VhtUffumRe^em/irCuiRelmum  Eptfiepum  Fertfienfimfiequtbufdâm 
èmthui  que  demtnm  Bex  hebebet  m eUufi  BruteeUt  fite  tnjre  mures  ô"  sndntum 
murerum Fertf  entte  u.CQXx.menfi  Mertq* 

^ Charte  cirée  du  Charculairc  de  S.  Denys. 

GvAriKvs  Dei  grette  Stluettellenfis  Eftfi^m  tvniuerfis  frefintts  Ittteree  liât.  * 
tnfieciurù /elutem  in  Demme.  Neuerttù  quèd  net  fùfiepte  erbitrie  queTeU,qud 
très  tsuer  dtlellum  ne/hum  Mathbvm  MontismoRemciaci  Cex‘ 
fiebulertum  FrentUr  (^vnerebiies vtres AbbetemS. Dtet^fii&  Meneehes t/uper 
wture  burgt  S.  HerteUiy  de  que  dslium  fuit  preUtum  è qutbufdem  benù  vtrù 
difiretuy  exerte  tsuer  tpfès  Hcefiette  celeee,  quem  dUH  Menedn  m endem  vieturs 
feaebeset  : edberentes  etdem  dtÛe  ypeuce  temen  edtungetttes,pepter  bertum  dt^um 
nefirttm  pretuhmm  i»  butte  medum.  Gredm  Guierdt,  &e.  Tique  gred»  & pUtte  voyn 
fuprememtnJtù.  Dtximus  ettem  quèd  Meneebt  de  penete  tu  penetem  tn  dtde  buree  \ 

M vie  pubitee  peterunt  faeere  eekeem  y felne  eifiemente  bejpuum  demtnt  Metuà 
kekendê  eb  eu  ebfque  tmpedanente  firete publiée.  Demtnm preteree  Metbem  ee  pag.7r> 
tim  befiatSy  Abbes&Ceuuensmf^  eerumhefittes  nen  peterunt  in  firete  dtHe  edi- 
fiere,  eut fiettenes  eltquet  feeerevl  Ucere.  Hefittet  vere  demtnt  Mesbei pete- 
Tunt  édifie ere  demes  fues , & edtfieeset  repererejite  qued  demerum  nen  exçedent 
fiectum  quednune  eecupantj/endende  vrfm  eeleeem.  H tfittes  ettem  demini  Herbes 
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fMtnnthtttrt  ftÀts  U fidimUm  tmtdmui  fuM  ifjii  (tntigiui  dtmihiu  luittttti 
Uuimtacm  ftiù  à-dmut.td  ftdim  mMM  fi  itUmrùu  ,fr^cr  fiam  ufunt». 
tum.ftbu  dtlit  vutm,fii  mt  tfi  /»  cmm  ni  ufiimnuum,  &c.  AB,m 

MuuâtuKtrn.Dtmuu  MCCXXI.  menfi  Stfltmiri. 

Extrait  du  ChattuUite  de  l’Abbaye  deS.FIoremdeSaumur. 

Littix.*  Mathei  dtmtHi  de  MontEMOxemciaco  C«ya- 
kuUrf  FrâiKu,  tjiutm  imditutem  dtimumm  yju/  fffiidektt  tu  Ditgtil»  dtda 
jrétnhn  mtUtu Temfh,  deinjnjnvxmj fiu £ m m aj& hfrtdMmfiurmm.  AMm 
M.  C c X X I.  rntufi  Dntmhrt.  cti^ntuMU  UmStlmiu  Eftfifm  Ftrfinfi] 

éuuu  Hxcxxiumexfi Deamtri. 

Charte  prife  du  Cbartulaire  del’Abbaye  du  Val. 

Eco  MATHivsinmAau  Montismo  xenCi  aCI  Cmfiibiilmtt 
rruKU.  Nuumftcu  trifi/uiiiu  f^ntcré-  frntmi.niùddc •ffnfit  G E x T a t- 
D I s vxtrii  «.«,<#•  B V C c A xo  I fnrntgtnuimhtdfmtiAluMTCnmt^, 
ieBtmtntH  fn  rtmtdu  Mmuntm  tufltmtm,  (#•  tmuctjfirmm , dtit  m 

fiiramC'/tTf>iM4milimt//).dmviimmmtdam  Unù  fixgtdù txxù fcmfumdxm m 
gréxgumttdt  UtrtmUxm  ftfttS.Knmiy  ndcnuxdn  ftxMtimh^uttfxftnm 
dt  ytUtjin  Addmttts  Hum  xd  xxgmtntxm  htuus  ckmtlÿiu  vxmm  fixlmtmttfi,. 
tuarxm  m lumxHmetJimiitdiimtcmfmtiiuMuudidiytlItdcctfmiatmftx' 
tdrai  JimthtcT  ctjhiicâTmm,  tjtuf  ixicai  dt  dtmté-tUmtfjiu  inu  mimcru  dmti 
M A T H 1 1 a«/  mri.  Ji>Md  vtffrftttum  fiibdttttcm  iiwuxt,&t.  ABxmutt 
^Tiiu  M.ccxxii.  mtnje  Stftcmirt. 


xxtraii  dvn  Kegiltrc  du  Threfor  dej  Chaitei  duRoycotté  xviii. 

L xudtjnxct  H.ccxxim.  dttKtjamtdii  RtJ Ltjt  U fnrnin.um  dtfift 
S.UtaEtfufieiTtxrt,  ttxfi fi  dttxrlinia  dtttfi  de  xtfln  Sire  U Rn,  ht  Cttf 
^utdtCmfiéKis.dt  AttrmhtuédiLtfiii.S^fiMfire  Sin  URn Pxrfix  Im 
xutftt  tnxtutttitnktEutfiini  dtfiajdtx,  & ht., très  E»tfy«,  dtNfimxttdn  « 
Uiêunt  ^ tnhtrs  frtfm  ftTjtxatt,iiiKtlidfmeiirtm  euautdt  ttjl  auanu 
ftrfittxttdtttUxxffdrtxx,.  Etfi.t  tT,mai^a,Ufd„.Extfi„tU  dtitttt  ifleaknt 
frtfrtt  ftrfixxes.  ,,uh  nndnm  çfl  à «tjht  fin  h Rty  tm  kartfrmrei  tnfitf' 
xtt.xxtt  tdmtxdtdttt.fi  tlntfixtftrfixntlmtx,  inlx,  tfidt  t^tfirtkln. . 
rdtttttth,fittélt/m,u,fnfit,,kR,,  Ieham  de  Hiex  vsil 

Euefindt  Unhx  Chaxetherdt  Fuxct,  B.  dt  Rtje  Chxmtncr  de  Frexte,  M AC  Y 
DE  M O N T «ox  E N Cxxtfixih  dt  Frexct,  GdxtnrAnhetnJixedtStx,^ 

Fient  Exefijxe  dt  Muxx,  tExefixe  dt  Buxxtx  Chtxtdttr,  Rtien  Extnpte  dt 
Tnjtt , R^xxxt  Extfixt  de  N txtn . Uixtt  Extjjxt  dt  Snffitu,  Exti^a  dt 

w ^ <*  tltrtxttt , Ithtmdf  JH»- 

^nt,2th4mleMâre/{hat,  JehâM  deoft^ tJ^tenïïdeyhy. 

Exmil  d vnc  Charte  du  Threfor  du  Roy.  \ 

llTTtXA  LxJtxin  Rtgts  fTt lubiixmibxt  S.  Juxxii Eareriu.  Ailhm  m 
t^t  xp.dDtmf,tm^,ft  RxftSdm  «„  M.  c c x X . 2>m,fi» 
t^t.  J.  Rtktm  BxntxUrf,  S.  BtnhtUmt,  Ctmettrf.S.  M AT  h E t CtZj^ 
itrj.  Dtu  fer  mtxxm  Cxtnxi  Sdiuxtff.  Eftfiofi. 

DTnChartulaire  deChampagne  eftantenlaChambrcdea 
Coropcca  de  Paris. 

L I T T EX ixibm  LxdtxicmRtxfTtmtfit  Thulxtdt  Ctmüi.  tftùdxnttrx- 

het 
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h€t*d(Mfiutudxn€m  turdmatstm , ddem  Jte^t  tb  âmerrm  fecif  dg  nujxndê 
(umcf.  Ineafirtifraft  Rupe&âm  menfi  Iait9,4iMê  àLCCXXlv. 

DVn  Rcgiftre  duThreforciesCbirtcs<)uRoycoctcxxx. 

L 1 TT £XÆ  ludfiuta  Rr^ù pTê  StephdiuCAHiiurUiiffi Eft/c^&àtu EccU^ 
fi.  Aéf»m  J^ëd  RuffUâmànniDtmmtcjt  tHC4rm,u.QCXX\s.regm  fui 
ffTê  nuU»  : 5.  Rohtrtt  ButituUrf,  S.  BArthiUmti  Cémerurf»  J.  M A T H E I CênfiA* 
iaiurf.  Djtj  pff  nunum  Jrâtrü  Gudrvu  SümêntOtufi  Eftjctft  Csuceffury. 

Arreft  tiré  des  Annilet  de  Fnnce  de  Eellcforeft. 

CvM  fjffêt(futfiUiê  tutfrl  OH  AU  H AH  Ctmittjffim  FUudrüexvMéfârte, 
(flOANNEM  DE  U l Cl  Ll,  A ex  dùerd  tidom  JtéJNKS  é^Béui/ Cpmt/$f 
Jim  df  defecim  jJ  Cunum  Rc^ù.  Üêmtnm  Rtx fiat  Ctmitiffim  citân  çtrâm fi ftr 
i»êsmUttt.C$mmjfi  uddtemctmfAreus  » frofëfiat  fi  ut»  fuffeitnter  fit^  at4- 
um  f<r  ducs  mUittSy  4juu  fer  Paxes  SVOS  àt*n  dcMét.  Rérttkm  uffodUn- 
idm  fc  fuftrlmytnduêtumtfiinCurUdtmmRt^ùyiluùd  Cumitÿk  futrut /ufd* 
natter  cr  etm^teuter  atatu  fer  dmsmditesyff-^uèdtenebéi  ^VAUltutfièmum- 
m forets  fiât  de  Ctmittjfi.  Item  Ctmtttjft  frtftjmt,  futd'ltMsus  de  Nt^&A 
P A K £ s hiMet  in  FUndru»fer^uts  dehehât  isidieuri  sn  Cnrü  Ctmitiffix^^uèd 
ferjtd  erdt  et  ficere  tut  tn  Juâ  CnrU  fer  Pures  tffim  Iturmsè.  Sed  tdem  Item- 
ms  dicebdty  ^utd  Ctmittjfi  defieerât  et  de  sure fer  Pures  tffim  yferquts  iudscurt  de- 
hkit  tn  Curiu  Ctmitijfi  :(fttu  re^utrehut  Ctmtujfi  Curtum  fitum  de  Itustne  de 
BtfeSu.  I tenues  de  NigeBu  ecttttrurit  refitttdehut  ,'^ëtd  ud  Curium  Cemitjfi 
mitmtdt  reuerttvtlekuty^utu  tffu  deficerut  et  de  tstre,^de  defiffu  iterù  iSum 
UffAusterut  ud  Curtum  dumtui  Regù , vhi  purutm  erut  eum  etnuineere  de  déficit 
arik  Jd (tnfiderutttnemCuriu dtmtnt  Regis  fiferus  iudscutumefiy^tàd  Itunnes 
de  Nifeüu  ntn  sieMus  reuertt  ud  Curtum  Ctmttijfi , ^ qu^  Ctmsttjfi  detebut  e$ 
n^t^re  tn  Curu  dtmtnt  Regù , vbi  eum  uffeUusterut  de  turis  defiüu.  Pru/ereu, 
ttm  Pures  Frunau  dueretts ufutd  CuneeSurimy  ButienUrimy  Cumerurim/è'  CoN* 
STAEVLARivs  E A AHC  \ A ,mttùfieriuUs  H^ttq  dumtnt  Regû  ntndebt- 
huuteumeuintttejfi  ud  fucundu  iudtciu  fisfer  Pures  FrunetUy(^dt£hMtsufieriu- 
ks  H tfits  J dtmtnt  Regùectntrurtt  dteerent  fi  debere  ud'ufusô"  etnfuetudtstes 
jermutut  tnstTtjfieum  Purtbm  ud  tudieussdum  Pura.  Judseutum  futt  in  Curtu  dt~ 
mnt  Regù , qtitd  Mtmjhriules  frudsQi  de  Hejfittt  dtsmni  Regû  debent  tnterejji 
mm  Purthm  Frunau  ud  iudieundum  Pures.  El  tune  frudsBt  Htmfienules  iudteu- 
ttrunt  Ctmutjfim  Flundrtu  eum  Punbus  Frunau*  Afud  PurtJitStunnt  Dtmim 
mtiefimt  dueentefimu  vigefimtquurtt. 

Autre  Charte  cirée  d'vn  ancien  Regiflre. 

LVDOVtcvs,  &e.  Ntuertnt  vmnerfiy  qutd  nts  diUBt  dr fideli  ntfirt  M A • 
THEO  DE  MoKTEMORBNCtACo  Frunetu  CttfiukuUrtt  heredtbm 
eutsdedimus &ctneefitmut in ferfetuumtnungmensum  fitdi  fui  qutd  dentbis  /<• 
net ,quiequtd  hubemmsufud  H/fiers  in  terru  urubdi  ,n^tttbus,d'eun^ifurtet<i‘ 
bt/iij,aui  uffeBuntur dsfirtBude M^ers ifulut  inreqmtd  d$leBusé‘ fidelu  n^er 
Abbusieuti Dttnjfity&etsfdemlta  Ctnnentus  bubensin  •Bss,  Dedsmus  ettum  et- 
demyiuurtum,  qutd fitum  efidU  fub  Muflers yd" beredtbus  eius  in  ferfetustm.  Itu 
tumenqutd  nts  retistemusntbis&hertdtbnsntfirtSy  qutd  metdemviuuritftfiuri, 
& ftfies  vends , à"  idud  rumfi  quundtcumqne  ^ qutttenfiumque  ntbis  fUenerit, 
fueiemus.ABum  unm  Ùmint  M.ccxxiiii.  menfiMurttt 
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Charte  dont  l'hliginal  eft  au  Thtefot  du  Roy. 

VmvEKSis  tJ  y»*x  litttrt  frtfimes  ftrmmrint , Mathevs  di 
MoHTiMOKeNCiaco  fréMcU  Ctt^JbnUrimt.fdkttm.  Ntumt  ■wiiMtrfiut 
•utftrt.ipùicmfmHU  dammimtÊu'Ly ooyicyt  Scx FrâK.  iBaprit dtmim 
mihi  & htrtdihiu  mtit  viâuritm fimm  de  Semdu amtdfiki  beredikmt  /aie  ret iaatt 
meUadiiuim  eia/dem  vùuTf , & Jùmm  fifuri,  ÿ faim  ramfm  ^ veadere  ta  et- 
dem,  ^aaadeeaaifae,  & ^ameafeaai^ae  vtlærit.falaa  tan  AÜttu  S.  Jiiaajfi.  à- 
tgeiffamvnuriaatdeam/r^  fuum  refarm.  la  caiaj  rei  perfetatm  tataa- 
ruai  frafiatem  fagiaaat  figiiiiaei  laaaàaiae  nhraai.  Aûaai  ^ad  BeSaamea. 
tem  aaaa  Vmiai  u.ccxxty.ateafi idanit. 

Scellé  d’vn  Seau  de  cite  iaune  fut  double  qneuë  de  parchemin , où  eft 
reprefentévocfculTonauec  feiae  Aigletteailecheual  bardé  de mefinc,«£  fut 
le  heauoKTDPaoiitencciu  foru. 


raay. 


Kxttait  d’vn  Regiftredu  Thrtfot  dcj  Charter  du  Roy. 

f"^",’1'‘^*^fnraebata  terra  gaamttat 

' fi/ëafai 
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Tmrtm,  CUnm.  ^ Scù/^e,  Efifitfi , C.  Sthuned.  Eptftpfm  Frâmt^  CâM'^ 
cHUrimSt  Ek$Uffus  Cornes  BpUmtÂ  ^ BoUrtiu  drC^tftuia  Fromeu  BMt$oui4nms, 
BjnJMsmcMj  de  Rois  FrssuuCosmfrânost  Mathevs  ds  Montemo* 

R E N C t A c O FroMeu  Comfi^aUttmstStefhdsms  de  SâeroçM/dre^AnhtmEéUmt  do 
BoÊfhom/i'c.  AfimmChtMOMi  oMMDommiu.ccxxHjmeM/eiMlio. 

Chirte  dont  rorigioal  e(^  en  l’EglifeduBois  dcVtnccnnes. 

Eco  \A  Kimvi  dommm  }AoYt'r  mhokw  c\ kci  ComJfAwUriujlxxB. 
Fromeu»  NosumfMtmmstâm  frjtfeuttkus  qsùm  futuru  aitod  Gtrordms  de  Rtherti- 
tarte  mtltustM  Mes  frefentU  eol^ttmtas  rectgnouu  fi  âedtffi  tm  peifetuémf^ fa- 
rom  eltmofytum fiatrikas  Boiu-domsu  Orduou  CrosnUmontts , ta  nemore  ErUy 
usxu  Chotjueam  eoamoroattkas  ^fatatom  yortem  tottas  dectau  faa  kioM  » ordet, 
éaeas^vkUt& ornait yeaerts  smaoaa&Ugasmais,  eam  toto  firo^t^adm  ofad 
Attkhuiam  de  h fXCH  KKX>a  fnaugtattomeéaniue,  & tofi^  me  teaeket  tm 
fiadamj&qadSaor ftltqaM fâOtts  freeio  cccJikr.Pdnfiet/demfijtrtkat'ieadtd^f 
defitateaeAVoUmAte&^ifiiA^tu  vxoris fae té" Ukero'^amjaofam  loeamts» 

Berner  y»  Redaifi,  & EiizJtket,  aecaoa  & fiatram faoram  V^ats  Rokerti  mtlttmm, 
i^firoram  faeram MaUmuak^  Eyfie,&c.  Preteree  tAmegoqaÀmdtifasCtrArdat 
dtdismms  &(omefimas  fro  fiiatt  oatauraM  aefiraram  ta  yeryetaem  tlemofyaam 
jreuxASu  fietrikat  totam  meaenam , qaod  fit/  qaoadem  Odoats  de  SoUrto  » cam 
mfarA  eduKeatt^  & efiuKfS  toitas  wiU,  ^tteates  etfiUm  fietrtkas  aauqatd  tarts 
veldamtay  um  ta  reddttiasfmem  im  hefitttkas  ta  et/  f/Aknemat  : farto  meatfejh^ 
feyta^  meUete  extrAmeoram  fiiUcet , muatro,  daelU , keaao  vtat  aems  teataaémodo 
fttemnt  » <re-  Hee  aatem  ommU  UmdAaerant  & eêacejfiruttt  Uker}  (îr  Ukerebter 
Em  A vxor  meA,&  fily  M Athi  Ioan  n Es.  ^aod  vt yeryetaam 
téar  akttaeet t yrefiatem fey^iaarn fi^tUmeo  atamumcoatalt  meatorent fietri- 
\oAm  tefitmoamm&atmalaKa.  AûamAJtaotacAraAttoaüDomiaue  m.CCxxvi. 
aatt/eaaArto. 

Seeilc  d'vn  Seid  pareil  ^ccIuy  de  l'an  1x14.  rcprefcntccy-dcuaot. 


. Lettres  inrcrcesaux  Annales  de  FrancedeBcIleforeQ. 

H t M A I c V s Dei ^AtiÀ  Rhemeafis  Arehieoifiofust  PbtUyyas  Cornes  Boloaiea-  11x7.' 
fis  • Rokertas  Comtes  Droeeafis , layerremas  Je  Coacueo^  (^Mathevs  de 
MontiuoeinCi  o Fremeut  CoafiAimiertas  • vmiaerfis  yrefiatet  Isterae 
smjfiPhsris  tfolatem.  A'«r4m*  feamas,  yakd  càm  domtae  Reftae  reeomateadAret 
~oUs  Yolindam  /f/tom  aoktlss  vm  Petrt  Comttts  Rntemau , ta  marna  atîat 
ffiram  tyfe  voiaertt  eafioiieadAm.  Nos  okligAmimas  aos  & terras  aofirae , qaas  de 
doauao  Rege  ttaemas,  qaod  eem  aaüi  reddemat , doaee  lohAMstes fieter  domttù  Rf 
- fis  yaartamsUetmam  Atettt fiu  comoieaera eaaam.  aee taacetiameAm redsleautSt 
doaee  yrad/Nas  Comtes  BrtseaaU  diaerit  fifaritetem  domtao  Rep , dr  domiae  Re^ 
pMA  matri  fae»  aakd  sUtU  ToleasU  mon  marUAkttar,  aec  defyoafekttar  tUp  Ath 
ylut  vel  film»  vel  fia/ri  tyfias  Régit.  Hee  efi  Aatem  fiecaritae , yuem  diElas  Comtes 
deket  derot  videluet  foaere  Breyam,  Cofirtm  ulfam  eam  feadu  & Ayyeadttyt  om^ 
aïkas  ta  fiearitAtem  & eoatrayiegiam.  Deket  iafityer  dâre  yiegtot  /àf^euatet  de 
deeem  rnttUikas  likraram  pArifieafimm gyaos  domttaas  Rexô’domiaa  Regsma  kaa- 
atre yateraat,fi ddfas  Comtes  Brttamua  eoatra  bas  coaaeattoaes  veatret.  Siaa- 
tem  tafia  quart amdeetmnm  aaaam  fradsPiam  Romaaa  EeeUfia  matrtmomio  cele^ 
kraado  tâter  dtûos  desataam  toaaaem  fiatrem  domtai  Regu,  & ToUadem  fiUam 
Coaut/s  fityradsiU  eoafiaftru,  aos  ttaeretmarreddereliker}  domtao  Regi&domi- 
aa  Regtaa  Toleadam  fiham  Comùtts fitfradtût.  Si  aatem , yaod  Afi>,  tSam,  ta 
taatrn  yoaeretmr,  deeedere  e$attagerrf,vmdereùfaù  yaataor  cmi  vedetdo- 
auaa  Regtaa , tafia  termnanm  fityradt^am  traderet  eam  cajlodteadam.  Hae 
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nUcmêmmiiUHâ frnt&fdBâ,  fâUii  IM  tmmtm  uniumiêiiitiu, 

^MX  m Cxrni  lattr  dtmiHum  Sefnm  BritxmiiuCtmttem  nnftlht  mu-  • 

luinuiiututur.  Et  fàcuium  qutJ  tUmiumXtx  vtl  dtmtuà  Ktgiux  utn  fut  mut 
ufifUMrtxi  Brtyam.vtl  tdCaftTum-celf»m,vtl fiiHU,vrltmimâff<udemttu ,/jut 
JufriiiCiut  Ctmtj  ieitt  m ctutrxfUpum  ftutn  & ftcuntéttm , «ÿ?  dtifm  Ctmtt 
BrilJHUù  ctHtrx  hxi  ctnacmims  veuiret.  Àilum  Pxrtjiu  tutu  Dtmtut  mtUtJm.t 
iuuniejîmtvigtjimu  fifttmt^ufioBttri. 

Extrait  d'vn  Chanulairc  de  Champagne  elUnt  en  la  Biblio- 
thèque du  Roy. 

L I TT  E X Æ BmuuiCjrJiuxIiiJe  cumfrimijli iufer/itum  fuxm  fuftrdtfitr- 
du  lultr  Ctmium  Cdmfjuix  & TtmfUrut  tint  tu  juu  tufutfitrtm , fut  fruu  j 
7000.  murturumurgtmi.  De  tjmihui  dckitmt  ex  perte  Ctmitis , Cernes  Berrt  de  1 
1000.  mureù  ,Stmeu  de  SeiuxtUu  SeueJtaSus  Cuntpuuiu  de  looo.  murets, Ma-  ' 
THEVi  DE  Montemoxenciaco^  yoo.  m.  Aitum  Meleduui  uxut 
SA.CCXxyiu.meufiOffttn. 

L I T T E X Æ Ktuijui  S.  Augelt  Curdiiulù,  ApejUiCu  Stiit  teguti/te  prtrtge- 
lieue  termtui  urhitrf  prufuti'vjijutâk  KuL  SepteuAru  prtxtmivtuturitt,/ùi  prêt 
yooo.murc.urjreuti.  ^urxm  dehHtretftcenfliluermmpreCemittCtmp/uuuBur- 
theltmeusde  ;oo  >f>arr»,MAT  HE  vs  DEMohtxuoXENCIaCo 

delooo.murcù.  Ae/xm  Purtfuuue  m.CCXXVI  M I.  mtSuxà  luuentltfi  S. 
Crueu.  ' : 

LittexæMathii  demtui  MoKTlsMOXlNCiACieÿ-dit  Lûul 
Cemjluhulsrij  EruHtu,<jutdtter fmt plegtm preTtmplurptele uritiritCurdimBi& 


lilf. 


Begiuu  etjeruuude  ,frperdifitrdu  tuter  i^i& Cemtltt»  Ctmpumu. 


Charte  dont  roriglnaledauxArcbiucsdel'Abbaye  deS.Vifter,' 
cotte  A N.  Laicttei/»  BeâS.Pere.  a 

Eco  Mathevs demiuui  MontismoxenciaCi id-X^itra- 
eerum  CeuflAeUrtm.  fietem  fuite  emuiim  prujiutem  pu^itum  tufPffherû,  fùi 
egeufipuuuiEeclefiuB.MurudeNemereJiuifiPttri  deeem  éteHefibdes  Purtf 
umeurim periipieudet  m ertfitne  eduxurem  heutt  Dtettyjii  iuttt^m  ue/tredeSecen. 
Tuh  e exdittexe  ifxudfi furuxlm  meut  ^uuumijiie fa  Me  qui  etufm  mtes  cellemtt,ed 
dtrm  uftputdm  deuurtes  ueu  rtddtdertt, pre  qutliket  du  etupfu  peft  dtem  Jilmitmr 
reddere  teutkaurdtâu  Eedefu  duedetimdeuuriet  de  pruu  pretemperetrum^tefie- 
nù.  Hune  sut  cm  ufiruutieuem  diclerum  deuerterum  fut  fepediOu  Ecelefiu  tu  rt- 
cempenfuutnem  trium  fer'e  urptuterum  terruuruiilu.qutt huMut prufttt  EaU- 
fiu  upudSecert,  quet  mthi  ujfempfied  hefifta  ftcieudui  ,ud  epm  Meuutherum  Itec 
Jpttum  tu  tudem  ■etUe  ceuuemcutium,  érud  ue^um  ‘veluututem pteuuru  fucteudtm. 
Stteudum  tf  etium,  quedpredipiu  terre  diMut  mtht  fufftlù  uuuù  dtPPuExdtfe 
•utgtutt  deuunes  de  etufu  ed  eifeuue  S.  Dteuyfn  ptr/Uutades , quel  preprrr  ftOtm 
uftg  tut  ieuem  mihivtîmeù  hcredtim  de  cet  ne  ueu perfAuet.  CÙm  extern fspt  utete 
futjfet  cetueutte  tuter  me  Aiietem  e^  Cenututum  S.yiûerù  Penfenfis  fuftr 
quedumuemere  f te  texte  feum  meleudtnttm,qtted  ejf  tuuetuereS.Petrt,  citmiiud 
ejjimeum  duerrm,(ir  ipfi  eceutrertertelumirtSU  ueu  meumfeàfuumefjè.  Teudem 
Med  mtht  ceueeffèruut quettdtu  vixere,vt  mee  feiiifeeereut  velutuett.  Tek  leu- 
dttteue.qtùd  pefi  mertem  meem,  fi  Mttd  queudtu  vtxere  dettuere  re/ueere , edeer 
kketèrtue/uetur.  Lergum  eliemeé’liiertimiutreiiemlieMiiuteeeedeitdt  edmeleu- 
dtuum  fuum.d-  redeuudi . ficut  eutee  keixereut.  Curere  etiem  peteruuu  qxeude- 
euMxeepmtraxi'ipfive/ueriut.eurfiimeqxe  fui  meleudtm,& turetteuemteHete 
•vkteumque  eu  plecttertt  etrexuumeqxe.  Cemefii  ettem  eù  à"  qxitteui  peut  tut  qued- 
dem  eluetxm,qued  daeiem  e]ji  meum./aum  eute  pertem  Ceueutterum  tu  uemere 
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s.  Titri iem9r4aaium,<!rtfi (UÙimBiimvu ^ vtjuvcrjm  Bt^amna 
étmr  imxtÂ  mttmu  meumv/^xt  ti  f»am  hmum.  Trxtma  ftuidim  tgt 

fn  rmuduâxima  mtt  ^nuttui  iutisCaamctt  frtJftrapamtuùifUm  ^aarurf 
viiKX,^ii$ittiumt  ic  mt  âdanpmafxd  Cr»Uy,é‘  ÀtMaM  iacm  mtrcnm  fixpi- 
tu  tumii  sd  mtmm  fttffirutm.  Stade  cttert  fetmutt  tiad  tftufmmtjm  vtlienm 
deftrtan.  Hoc  aatem  emaû  UadtaermUtà'  tMetffiratuX  M M a vxtr  mtâ  ear^i- 
mComiTisia  de  dtmuu  Mmti/mjmmtiaci(f  de 

LAVAV.d’BocH t frtmegtmeui meœ.  EeveiSaJi fermMU4nt&in‘ 
aanÿà.fraftxttm  faytieum  tam  egtaaàm  tf/î jSgiSanm  nejhnam  manxmimtix 
U^tmtntam  à-  muaime»  faamm  niarari,  ABum  anna  Damitu  M.  c C X z I X. 
mti^  Seftemin. 

Scellé  de  trois  Sciux  de  cire  TCide  en  Us  de  foye  rouge,  dont  les  deux 
premiers  lônc  icy  rcpielcnrcz. 


Hxirait  ale  t/xaextaire daTtre/ir  des Ciartee dx  Say. 

Lett  XEI  d'YUbeau  Roine  d'Angleterre,  ComtclTe  de  U Marche  & iijo. 
f£ng  oulcrmc.par  leTquclIcsellerccognoii)  quele  Roy  S.LouysIuy  a baillé 
& à Ion  mary  Hugues  Comcc  deU  Marcheicchallcaudc  S.Ican  d'Angdy, 
le  ce  qu'il  auoit  à Monllrucil  en  GaOinc,  le  ce  qu'y  auoic  P i e x a t de 
M A X L T , & Langés  le  Tes  appartenances  1 à condiiion  que  le  mariage  fe 
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fera  entre  Eli  Z A B ir  feur  dudit  Rov&:  H vo  vz$  leur  fils  tifni.  L’»n 
M.eexxx.  Ycftporté  que  M ATH  1 Ev  de  Momtmobzhct  Con- 
nellable  de  France  lurera  enl'amedu  Roy  t'obrcruanccdcce  Traité. 

Autres  Lettres  de  Hugues  de  Leiignem  Comte  de  U Marche  Si  d'En- 
goulcrme,  par  lerqiielles  en  premier  lieu  ilconfiime  vne  traolââion  faite 
entre  lcRoy  S.  Louys  & Blanche  Royne  fa  mere,  par  laquelle  ledit  de  Lefi- 
gnem  auoit  droit  de  prendre  dix  ans  durant  fur  le  Roy  i o«oo.  liures  de  ten- 
te tan  t pour  le  doUaire  de  ta  Royne  femme  dudit  de  Lelignem,que  pour  au- 
ctcschofes.  Fai  confcquencc  de  laquelle  tranfaâion  il  quitte  au  Roy  ce 

2ii’il  prctcndüit  à llIoudun&:  Langés, Aeautres  rentes.  En  outre  iute  ifai. 

crIcRoy  en  fea  guerres  contre  toutes  perfonnes.  Qifilncferaalliance  auec 
autres  contie  liiy.  Décès  auenant  dudit  Hugucs.^mt  /rufirv  kiHùim  im- 
{tttm  toftm  terri  fui  tn  mirm  Eegini  ’uxtrte  ftut , oud*autre  qui  loit 

du  Royaume.  Que  le  Roy  nefeta  paix  ny  tiéSeauec  l'Anglois  lansfon  con. 
fentement.  A de  plus  fait  hommage  lige  au  Roy  des  terres  qu'il  tient  en 
Poitou,  la  Marche,  Engoulcfme,enrEucfché  de  Saintes,  & de  Cognac,  &: 
de  Merpin.  A la  charge  aulTi  que  Rex  tffe  & fit  bereJetrirrniaiimia  kic 
emxu  audit  HuguesAc  à feshcriticrs.  A quoy  ledit  Roy  l^R  obligé  luy  le 
la  Royne.  Et  pour  feureté  a fait  iurer  M a T u i e v de  M o n t h o- 
«.ESCY  Conneftablc  de  France.  L’an  m ccxxx.aumoisdeMay. 

D vnChamilairc  de  Champagne  cRaneen  la  Chambre  des 
Comptes  de  Paris, 

1 0 A K ir  £ s Dei  ^ritii  Hterufiltm  Rex , G.  eadem  ^it'ut  Archiefijèefm  lent- 
nenjlttà'  Cirnctexjii  tfifitfit , é'  T heehiidm  Cerne  t Cintfimi , vmuer/is  frifen- 
tej  llterasin^ifnrüjaliatm.  Netttm  fictmmvxtuerjis  ^nttl  diminns  LneUttitm 
tüujhtt  Rex  Frixc.  tn  artimim  juim  feett  tnrire  in  frifentu  rufir»  M AT  HEO 
DE  NIontmoaanci  frijttti  Cenfiihulirte , ^nèd  ficFif  ^ cetutentRÊetf 
é-iettitietKi  fitU,  fer  iffiim  ex  uni  fine , é Hn^enem  eU  Left^ia  CsmOm 
M irehtià-  Enntijmi  ex  ilieri  lenijtje  & tmaeliLtiter  etJèrniSit.frent  in  Ca- 
lis  it  ee  liiei  dillm  Carnet  ceaftiUs  ifad  Clunten fUntàs  cantusttnT.  In 
fuiuiiei  tejhmaaiam  dedimm  fridicle  Cimiii  hnaa/hii  fiienlet  Uterni  tefm. 
figiSeram  m/!raram  s.  ma.  Ditam  ifad  Chenten  du  Icau  ftfi  Pentcceften  inm 
isemim  m.ccxxx. 

Iiigcmer.t  donné  par  les  Barons  de  France  contre  P t E R a £ Comte 
deBrccagnc,cxuait  des  Annalcsdc  BelleforelL 
Galtervs  l>et  grittî  Sentnei^s  Arehiefifetfas , Giùerttt  eidem  gritii 
Cirnettnfis^  GattSelmm  rmjieafis  F.ftfetft  i Ferdmindm  Carnet  Flindriiirhei- 
hiidas  Carnet Cimfihii,Camei N taernenjit , Carnet  Rlefit^t,  Carnet  Camuen- 
jtt.,Comet  SitntafenùtCamet  Vtndactnenjit  tCaraet  Reaeincet^t,  Ma  tUEVS 
DS  Montemurencio  Frincsi CaafitlmUriat, lainnet ele Snejiinne ,Ste- 
fhinat  de  SicraeifàrUt  V teecemet  Eelismaatù , e^ilf  Rirtnet^  militer  ^aaarnm 
frifinti  finfta  faffafita  faut  ftgtBi.  yntuerfit  tim  frifintiim  qaim  fiexnrit,  td 
tjaei  fcraeneril frifeat  JiriftamJilaiem  taferfetaam.  Nttam fitimnt  aaid  tut 
carimcirijiimt  damiaa  nejiri  Ltideaict  Rege  Fritte,  iit^ri  indieinimut  tjiuniim- 
ler,faid  PelratijMadimCamet  Rritiaaiimafterei^aidtintMt  Régi  faritfetertt, 
efai  fremitan  finetarim  nelû  amaslat  te*  dtlfi  faermee  ,hitdam  Britmmmi  fer 
laJhtumitmJjttO-ijnad Rirenet  Rrtteinnti  ilf,tfai  etdem  fetertmt  hotatnginm 

•vel/diliiitem  rjtnnc  illiathiilii , fane  fenttat  îifelaei&^ttakiBn  Xdetilitt 
t7  tdehamigta  : net  teneatar  et  eieeliretVel  ilt^md  froet  f itéré  t qntd  ferttneat  ad 
TitunemiUiatkaitii.  In  ountrette/hmamam  frijent  fcnfttatt  feetmat  confignm 
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ntfirmm  imfrtfimtms fyi/hrtim.  TUHtmiHufirù imxtÂ  AnJêmxyamtDtmiiu 
mêStJmu  diumejam  Ïmt9. 

Extrait  Je  tlmmMtme  dm  Threfir  Jet  Chmnes  dm  Rty. 

Attilis  Lettris  du  Roy  Giinc  Louys,  par  IcrqucUes  en  ruicu 
de  la  deliberation  de  fea  Prélats  & Barons  portant  que  Pierre  auttesfoii 
Comte  de  Bretasne  eftoit  ptiui  du  bail  de  Bretagne,  U que  les  Barons 
qui  luyauoient  uit  en  celle confideration  U foy  hommage  en  clloicnc 
abrouls.il  déclaré  que  André  de  Vinibiy  fait  hommage  lige  de  Vitré  te  de 
Marcillac,&  de  ce  qu'il  tenon  du  Comté  de  Bretagne,  £iuf  le  droit  de  Jean 
fils  dudit  Pierre  & de  fa  fille  Yoland,  quand  viendront  à l'aage  de  xxi.  an, 
pourueu  qu'ils  falTenc  leur  deuoir  enuers  le  Roy.  Et  promet  aumi  de  Vitré  de 
ne  faire  paix  ny  allianceauec  le  Royd'Angletcrte.nyauec  ledit  Pietrequ'il 
n'y  Ibit  compris, & le  defdommager  en  cas  queledit  Pierre  ou  autre  eocon* 
fequence  dudit  hommage  enuahilTe  fon  bien.  Etdeccluyenfait  ferment 
paiMaTHiav  DE  M om tmor imcy fonConncftable.Faitaucamp 
présAncenisl'anM.c  exx  x.iuin. 

Extrait  de  l'Obituaire  de  l'Abbaye  du  Val. 

Tl  II.  jra/rKéar  Drcnnénir.  Oéjrr  M ATHivs  SEMoNTiaioRtM- 
C I A C o CtmfijimUrim  FrmaeU. 

Charte  dont  l'original  ell  au  Prieuré  duMeoel. 

GtillelmV'S  fermifume  dimint  farijlet^s  EeeUJU  Mimfiet  imdipuu. 
Immerfit  frefirntes  luerme  n^Hmrü  ettnum  ut  Dtmuu  Jilmitm.  Vmiuerfitui 
mttmm  futmm/fiùd  nthlù  vtr  M A T H E v s qmnJem  demimm  M o N- 
TrSMOAENCiAct  uuvUumt  ttfiamtnt»  qmed  enduhe,  leeamtt  aé  remeebmm 
emtau  Imjtt^fredeteffirmmfmtrmm  jrstnhtude  Mrmetle  Gremdtmumtemjtt  Ordtaù 
Xi^ârftmu  terre amngme  nermtridtclmm  Fretntmente ftrtetm tffnem.N ekilà 
emtrm  vir  Bochaadts  fratugemitm  eimfdem  Methei  Jiile  xl.  erfemte  eif- 
dem  FretrAm.ftemt  tuAU  diehm  fiut,  tredtJu,  Je  tffis  ett  mmejhtât  ed  meiiJe- 
tmm  meflrmm  tuidimm  vtrtrmm  Amalaici  CmmuisHtmmfmà,(i‘  IteH‘ 
tut  de  BtB«muue,qmt  e!>  etdem  Methetdeti  fmimmextemtmt  eimfdem  tefitmetat. 
Inemim  rei  mmmmtm  e^tefimunium  ftefetuts  luteree  ei/Jem  FretrAm etmcejt'i- 
^aaw  _figitt  tufiri  mamumme  rthtrttM.  Detmm  emnmüntuni  u.ccxxXl. 

Extrait  d’vnTiltreduChattulaitedel'Abbayede  S.  Denys. 

Robeatts  treiifirT  Cmretm  Feelefu  heeti  ütreeit  de  S.Vmjfit.qun- 
demCtmfe/lirô’exeemttrJtmiiu'iAkTHli  DE  Montemokemciaco. 
Atme  1148. 

Charte  tirée  du  grand  Paltoral  de  l'Eglife  de  Paris,  Liure  iv. 

Charte  xxvii. 

E G o A M A Cmaiffe  de  Aleneetm.V mimeras  intmm feeit  umfrefimAtu  qmèm 
fittmrù.qmid frtremeditetumiedeimuuMhreHlI  DE  Momtemoaen*  , 
C I A c o mmrui  met  defiotBi , é-  emnimm  etuteeffinm  metrmm,  <ÿ-  preeifmi  frt 
etm  enmimerferu  ftetendt.deit  utferftlmemelemtfimmmEcelefiereBùkeeee Ma- 
rie, utqme fifmltmreqmie/eitiei- jretrAme AtdemVet feruietuAm  X.fiUd.  Ferif. 
rmmmete  firigmlit  exttii  Dtmuttee  frme  Smedregejime  ut  ferre  mee  otnfmerfi  de 
Cnfaemeu  ferafietuUt.  vt  fenetme  ej’  uKtKaÿe  JiMieettt  rthmr  veleet 

Aiimerr , frefitttem  Certem  fia  eta/erAi,  efi figjdlt  met  ttmmmùterAmrtn.  Aûxm 
ejUH  DtmuH  u.ccxzx. 

M if 
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Chatte  dont  roriginil  eft  au  Threfot  du  Roy. 

V M I V t as  I s trtftmn  luttrm  àt^tSiaù,  A M A Cmitÿi  Jf  ïmuBc  ftht- 
„m  n Dtmitu.  Nunm  fmmm , y»id  Càfirmm  n^um  dt  î^t  tttumn  tr*- 
im  nurium  & ftrium  vtm  tiuftri  w*  dmmo  KmUflu  A<y*  rrtau* 
ytmkrM  è-  PrcmMU  Ctmut,  vel  numUtt  nm  .^unuUcmiuue  ftturù  & mM- 
fkt  trtdi.  Dttmn  Amkgtim  Dmtmtt  awr  fijhm  kâtf  Tlmu  Jftfiêh. 
Amt  Dtmmi  wuUtftm»  tfuitufHtgtfm» 

Scellé  d’vn  Seau  conforme  i la  figure  fuiuante.  ^ 


1115. 


S».  BOVCHARD  VI.  SEIGNEVR  DE 
Montmoaekcy,  ex  an  fabres 
& feun,  enfans  de  Mathieu  II. 

ChafitabII.  ‘ 

M « 

Charte  tirée  des  Archiucs  de  S.  Martin  de  Montmorency. 

EGo  Bvrchardvs  db  MoMtemoremciaco  iw/if/. iV»-  i 
t»m  fui$  fritftiuii*!  & frfrù , EccUfid  ktMi  Mtrttmit 

iVFMomrowMraFrfamriioyirwG  ERTR  y Dit  itatmtnmitmorùmttxx. 

ftUiu  j 
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(ibiu  Fttif.  I»  rrif^wj  Umtifmtrtiusui , dt  fârt€  <pum  tutilm  vir  M A- 
THATs  UtmtiflmrcKtuci  iamium  ftitr  mtm  mwi  tnctjtit  ftfideudMm 
ASummti.ccxxtu.mti^i  Mm. 

Chim  dom  l'original  cil  au  Conucnt  du  Boit  de  Vincennet. 

Eoo  BraCHAADVi  de  Mohtemoeenciaco  itmmm  itiixi, 
Atttkt.  NM  mm  fiuü  um  frjifimuim  jmùm  fmmrü,  amid  Gardrdm  dt  Attertteum 
mdti  tm  nKt  frtfijuu  ct^umtm  mtputit  fi  dtd^  im  frrfttmtm  tUmtfjmtm 
Frtmim  Btmt-dtmm  OrdmuCrAmdam.i»  mtmtre  Erln  ttxtt  Citfitnm  etm- 
mÊMtmàiiUdfmtiUtm fjrtcmtttum  dteimu fiu  Utdt,  M»i,  tutmt  ,vkit,  & tmmù 
pwtrùtmmtmt  à-Ugmmtmù,  tmm  tut  firtgtt,  tttm  tfmd  AttubiMM  demKIt- 

Mtbtttm fr»dmm,&e.  dt fitmtiufu*Cuatlt&t<mif,mtt(Iimf»Agiittù'uxtrit fit, 
&bitnrmm /mrtm Ithtmmù,  Rtntri^,RtdMlf,é‘Ela,tiet,iuauné-fiMrumfiit- 
tmmVftmH  9 BAtnt  mtlittm  ,érlMMmm  fiurwm  MtUiuttà'  Eyfft/i-c.  Stmt 
fiât  frtduttdtcumttdntMm  fetdmmfcnixtttl.rtgitm àftrtAti düttm  tUmt- 
Ijtm  fimul  & vtadiiumrm  rtttm  hAiâ.ii-  fetdam  in  mtnm  dtmâu  I A c O B l 
E/ifitf  Smefittnenfit  fmuttMi.&fiftdtitu Jrttnimltbtri&fint  oMrtdifhimtm 
ftrftimtm  ftftdtndtm  etmeefi , & etm  me&htndts  (f  fiuttjfins  meu  dcfiifiru 
fnmifi.riUiuAmii-ctnctdtntttmdêmini  Matheo  ftitt  mt*  ,à-^i.\x  k- 
BETH  vxwr  mti,é- fittnkmmfù  MATHEoef  loH  ANHE.cfr.£>  vthtc 
fttfttmmm  rAiir  Atmetnt,frtfintem  ftgintmjtfâbme»  mxmittm  stntuUmtmt- 
uoâ  Frttntm  in  ttflmummm  &»unimtn,  ttàmm  tnnt  putriutmnn  Dtminict 
H.ccxxxi.mtnfi  itnmtnt. 

Exirtit  dt  t Immemtirt  dm  Thnfir  du  Cbtrta  dm  Rty , Ltitttt 
cMtlt  Anien,  num.  lof. 

Ek  q^es  te  fut  l'vlâge  des  Comen  d'Anjou,  & le  Maine.£iite  enuiron 
rjn'M.cccxi.  en  laquelle  cil  proaué  par  plulieurt  exemples,  Que  nulle 
BtronniederditsComtez  ne  fc démembre, & que  filn’y  t que  filles, elles 
Raicnnenr  toutes  aux  filles  aifnécs&lt Icuts hoirs,  lâns que  les  puifnces  y 
pmlTenirien  demander. 

Q_v  e Meflire  luliez  de  Mayenne  eut  trois  filles,  defquellcs  Mellire 
Dreux  de  Mello  eut  raifnce  auectoute  la  BaronnicdeMayenne,& Mellire 
Henry  d'Auaugour  l'autre  apres.  Se  Meffire  Pierre  qui  fist  Comte  de  Ven- 
dofme  l'autre.  Een'eurent  les  deux  Biles  puirnees  que  leur  mariage. 

E T é Lauau-Guyon  eut  deux  filles,  defquelles  Medire  M a h i de 
oNTssoEEMCYeut  l'airnce  auec  toutes  les  Baronnies,  & le  fils 
ATDiT  MahicuiU  puifnée,  & n'eut  que  ce  qui  luy  Est  dosinc  en 
mariage. 

E T encore  Medire  Robert  de  Perrenai  eut  deux  filles,  defquelles  Medi-  , 
rcHctbert  Turpin  eut  l'aifnée  auec  toute  la  Baronnie  de  Semblançai,  SC 
raotre  futmarieeiMonfieurGuyTurpinfaiu  rien  prendre  en  la  Baronnie, 
&n’eutquece  qui  luy  fut  donne  en  mariage. 

Charte  extraite  du  Chartulaire  del’Abbayc  de  S.Denyt. 

Eco  BrCHAEDTt  MoNTitstoEENClAci  dnw«Av.  ;^Fra)ala}l.' 
fuit  vmttrfit  frtfimAm  ftnttr& fitwrm,  qmd  (mm fidt  dttt  frnmfirtm  fmk 
fmt  ctmtmm  mtnhtrmm  imtktiujidt  gtrtmatimrum  ctmtrt  qmifitmqiu  Eedt- 
fitbttti  Ditntfi  im  Frtuot  tmnu  et  fmt  itmt  mtmtnt  dtmtmm  M athevs 
gemutrmKmhtbmite^emu  A herediitt  Pnxi  de  EsfiNoz  io  a«uï/« 
fat  dtmerfm  ftmihmm  Dttmffimm  ,vii(mimfiit  fine  ttm  tfmd  imdiOmm  fmim  tlAiJi 
fut  iltmierufittfifee  Cnttnmm  (trtm  dmAmi  mtitmdimù , ns  vu  fmt  itmri 
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pmltê  ■Dtnt}fuvtrfm£j^uuUMm,^uji$mnUité  i»  f»râm&  fe^mémilem*ff 
lum  txtU^  mctmrtu.  tn  ti  Kuurcm  fiturittiem  dUlt  EetUfit  it  dtûd  faiu 
dtJi  fUpu  dtitiits  & JUtkt  meti  Arnulfum  tU  Pufeâm,  & Htntmm  dt  Idtmfmt 


pwnmj  . —j-, — -■  , 

rndutt,  fmfi  td  Ihc  diSt  EuUfit  Mgéinmt,  f**d  tUStm  fimmum 

ciHtm  mtrcUnm  ndtm  EuU^  fuît  untrtdtSmu  fnfiîutm.fi  dîStm  cUmt- 
fjtum  iffiEtdtfit  ft(»»d*m<f*tdfrÆmiJpim  eji gtrtnttxjn  mtuftfrm.  Incutas 
ni  CH^ruuUuutm  & ttftmtmm,  dt  ■vtltuutlt  & ctnfiufu  dtStnm  militum 
ftàfrtftHtttlittttM ji^irntimmumat  nhttm.  Aihimtmu  Dtmiuitt.cc. 
xxxî.mnJilMMt. 

L’original  de  cette  Cbitte  eft  fecili  d'en  Seau  de  cire  vetde,  tel  que  U 
iiguieicy  ioiniclc  icpiefeiue. 
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AutreCharcetircedu  mefme  Chirculairer 

EgoBvchardys  ^i^mixwMenTuMoiiBNciACi.  Nêtttmfiei» 
tJm  fféfintikm  tjiùm  futmru,  quêd ciimAmirfdm  JKgtri  hmpnfismems  de  terre 


% Hethfusfefirmdmm  •vixiffh  fer  xni.  dses,^ 
iéaJ^mêcee^emedUiéferoÊftemsdeeefit.  idemve^  AnèremtdefdUhtm  deae* 
femfmmeedtmtneAhhett  ^eu  Dtenyjit  mdutmelittr  ememUmtt.  de^md  etmeedefer 
eêi^enf^etmfdemAkhettsefm  'veiimsete  hâKt& hé$  odemsde  GemmeSêd^Af 
mmyi de  Puttêlis milstMm.  Cemcejfttmtfi  etUmiMtermefr$me&hdred*bmsme$sj& 
CtmtttntKM  ktdtt  UmeyJitj  t^mtdfi  uUs  eejks  in fefiemm  tne»erit,tHdeUeet  ^idtdknr- 

let^ 
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fnjii  Mttij  hitt  DitMjftt  tnt  fumt  hmrf^njî  mtt  it  ttrrt  falti  MmtBt , t» 
fftHUd  limS.MdmBiiJfmlmrgci^tmihivrllKTtijtmsmàj JhmUttrnUmlj- 

mu.  ftJIBtfcJfnm  vtnif(inmtÿit fimüatr  tnuMit  imvtliuUdie tUtrmm  imartm, 
f$trnm  tgtwl  htrtirs  mtivMMm,jtUdd  vrri  ktmDimyJii  fr$  fe  d’ CuuOtta 
f»êdUumiUgtTtt€neTemiir.  Imtmut  ni  nuBnutitatm ftnctium  fn  medhere- 
Jtimjmeisfrd/êiitrm  Ctrtdm  fici  JigiBi  mit  mmmmuH  nétrdri.  Ddtmm  dtuuDt- 
mua  u.ccxxxxw.meiifc Mdttfinmmtdftfi Afiemfinum. 

Extraie  du  Charculaire  de  l'Abbaye  du  Val. 

Eco  Bvcharovs  BdmiKiu  Montismorenciaci.  NumM 
fdCÜdmmiustdm  frd/tMtthu  fd^fmtmrù,ftiid(imitiidmfmmdM  aT  Ht  v> 
tmtaddm  dtmiiuii  MuuiJmtrtiKuut  fittrmtHS,ui  vltimt  ufldnunti tjuti  fccit, 
ug^t  ft$  nmtdit  dMimd  tkd  & fidJuttfirum frtntm^  ftudm  d fcrfruum  <U- 
mdfjndm,  EttUfid  FdBis  (fdtd  Mdhdtd  Frdtnhu  thtdcm  Dtt firiueiutè»i,xl. 
urftnMn  urmtru  tum  fnuU  tint fitu  éu  ntmtrtAïuJ iuitur  le  BuilTon  fdHÛi 
I>m>yfiutgtiiHdm  t^ûu tUmtfyudm  luuldm,‘V0Ùu,drdttm  Mmi,dc-  AStm 
MMUtgrdnd  u.c.cxxxiit.mnJiNùumiri. 

Chatte doDcl'ori^'nal  cftaux  ArchiuetderAbbayedeS.  Viâor, 
coae  A R.  Laiette  i.  d»  Sm/iiuCl  fm. 

£00  BvcharotI  imams  MoMTriiaoRIMCi ACi.iVaraio/â* 
m mmitu frdjimtts  litttrdi ii^fft&ù^iùd  tkmtfjndm  xx.drftnfnm 
TU , gMdtânJiimtu  mnrrnttu  Mathivj/t»  /aumdfrd  fthae  d ditrctJlinm 
fmrwm  Ugdmtt  tciufid  dt  Ntmm  fiaffi  Pétri , tg»  dd  gretum  Cdsuiuetrmm  frd- 
étOd  Btelejld  dftgndtusd  fm  mtâfmrdri  dUmàdrii  tx  virtAue  fine  crucù  gU- 
ottâm  iKXtd  xtmMtitfiitt  Ecclefid,f»ddt>t(dtiirABtdt*M.dl’dMe  eleme^Xdmfd- 
Ovtaeipddltd  dXdbdteruixdemiMie  meteenfènurt  d deftmdere  grmi/î,xs X9>t 
JiBm  ex ttBdttie»dfeu,ftd  etum  emfer»dt$,dcenjidt  xtiis  Jeuflm  retriiutiDiu 
dttmd.  Aiimm  dxxd  Demimi  MCCXXXIIt. 

SecUé  d'vu  Seau  pareil  au  precedent  de  l’an  115t. 

Chatte  dont  roheinal  eR  aux  Archiues  de  £unâ  Martin 
oea  Champidc  Paria. 

Eco  BTCARDVa  DOMIMTt  Mo  N T I S M O RE  N C I A C I.  iVoTM 
fdtifvmmerft /mfimtibxi  luieTMtn^eihtritp^iùdemm  Mdthemsdt  Pufittet miles 
vesedssl^HeierHtde  lehexmutttmliti  dm  drfeud  terrddrdhlù  fitd  df»i  DtU- 
Tontem  ùuttê  fràtmm  Puuhtrt,  ejudetéitt  de  fmdêmeêididtm  Hemumsedslem 
dm  drfeiud  terrd  emuefi'it  PrùridUêiuckitfeiad  Hdnd  dt  Dtltmixte  im  ferfe- 
SMiutt  fdftieitdd  ! tgt  tdm  veitdatemm  frdtUBdm  gmim  ettuefitnem  ftHsm  Mt- 
muhs  JifrddtHu  rtldmhtte»  ddeeeftdm.  H te  etixm  vilmtt  d etiue^u  fdelu 
mets  Pbtitffm  de  Ptifuc»  miles,  i ijtu  idem  Mdsieti  diéltm  terrem  lenetes  in 
fiadmm.  Et  dd gtlitituem  dilhmm  miiitum,  Hemiei  fcdictld  Mdtkei,tdm  egt 
ftdm  diHtt  Philmtu  ut  hmut  ret  ttnfinmdtteitem  JlgiBd  ntprd  frdJcittAus  lut  tris 
dtxtmmt  tfftatiuld.  DdSdm  t»nt  Demmi  M.Ccxxxill. 

ExtTdit  Bv»  Âtgijht  du  Threfir  des  Chdrtet  dt  Rtj  , 
ettti  XTIII. 

L' A H 1 1 y £.  fuient  adinoneRrz  à trou  fepnuinea  de  la  PeniecoRe  à S.  1 a } j. 
Gcnnainen  Laye  au  feruice  du  Roy,^  Ctmtt  ir  .f«^Sitr,Bor  cK  a rt 
DI  \AOHtit.tixXTicx,CmBtiimedtsterfet,Picmdtstdms,\xAH  Pi 
Momimorei^ct,  ddtaretSeigmmrs. 
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TelUroent  de  Bouchard  ScigneurdeMontmorcncy  tirédugrand 
Paftocal  de  rEglife  de  Noftre  Dame  de  Paria, 

Liure  un. Charte  XXVIII. 

lu  MmmtFtni&FUf&SfmiMifiaai.dmtH.  Bore  H a x t>  v a 
daiiiaii  MoMtiimoxenciaci,  vtltnnsi  1 s a i a L L ■ s vxê- 

rû  tu  dijfifri  ttfitmtHtMm.  lnfrémuUgtmi  Eab/uyxSù  B.  Méru , vii 

fiftUuum.xii.lihM  rmf.mmrtétUttts fmifumiMfi»x<^Mnk 
im  Trtftfiurt  Mtxtifmtmuucutiqitdtim  ftumtM,  Ctuiunlmt  eiupUm  loapn- 
ftdiiàiutü , hù  fitlUtt  terminù  dt/htèxftuUs,  Jn  fetmttd*  Dtmtmu  Adjumtits , « 
ftunJU  rtnmnÙA  ^tdufrjmu.  & m meJu  &mJu  MmiKrJirf 

met.  lu  fini  vt  frxdtitx  dmtdictm  Uhrx  /»  tiai  tu»  adtm  iifm , frMtcrfum  td 
(Jtuutr  fiuncus.  Ervi  htc  um  irai  & um  fidrlittr  Afirmtttn.Jîcmt  Ctru 
itiu  mtmêru  Mtthtt  tfaeiuljm  Ctmuü  Bilimmtà/lt  vim  Cmttcmtm.  Dtmtu  Dei 
Muatjmtmcutt  fn  vtu  Ctftümê  ihdem  m ffrftnmm  cti^tmtMdt,  tjMi  fn  m 
iekir»,diwiKitdt»ikUdt  mkki  ndditm  fmwndttut  mtUndnu EjpxlUn , é 
auuufme  mtdùt  vint  a»»«/  reddttMi  ffrofuttiti  tm  ne»  ttrnUnim  Mtmtfm- 
rencui i.CjpedMe de  NeruUa  dmêt  mediet  hUdt  tnani  reddittu  fen^ndei  m mi- 
Itmiiiu  EJfedUn,  cr  ?•<»?«  medin  vim  penifieitdei  t»  meti  tercu/erihu  de 
Semeeri.  Meiiulihu  S.  Ttnf.  X.  medtei  vin  timiti  reddàmi  feretfiadu 

en  uradjrihii  meu  Mcrui/merenuci.  Mntubhmde  dite  Snuru  X.  medm  VM 
dtam  reddUHf  ferctftendet  m et/dem  umtUnimi.  Nemeri  S.  fetri  vntm  medum 
ilddi  eitaiu  reddiui  feraftendum  i»  meleadem  E^jaSm.  Bmû  htmtmieu  de 
CtntU  viHim  medum  kUdi  Muat  reddtus  fercifae»dnm  a eadem  meUadtm.  H te 

Îat  fi/fHtmtarmiiMTt  fane  Ugtu  fine  reddua  taaatii.  Demai  Del  Bartf.  XX.  b- 
rts  rtnf.jrttrih»!  Prtdtuuréas  XX.  bbrj»  . Jrttnbu  Mmanbm  xxMkrts.  Mt- 
mtbkmdiGtadieiaxu  Bectahet  x.bhrts  Lefrefiis  fabtetdt  S.Lttft.dtEum 
emSt , de  lafala  Adt.é-de  S.  nuag/û,  vateaufae  x.bbrm.  Demai  DrtdeS.Br>- 
eu  X.  bhrts.  Demai  Del  de  MeijfiSeï  x.  bbrtt.  He^ue  ftafenau  rtUà  B.  Uau 
X.  bhrts.  Eulefu  B.  Mtrit  Etnf.  td  fthrutm  x.  Uhrae  td  vtsretr.  CtfeSt  k \ 
Méat  c.fibeles.Lefre/îtde  ChtaaeriC'de  Me^lfes  vauaifee  C./ikdte.  treka 
jiifaidem  légat  il , exceftù  redditihas , & fre  dehitù  mets  ^fitaeaelis,  ^ fre  fert-  | 

ftefu  mets  emendtadis .tpigatai  iiii.  milu  bhrts  ftrif.  ctfteadts  in  Nemere 
ijaeddteilar  rtrcasTtheraitei,  ^ÿaèd  fi  fartas  Taheraiaci  aeafa/jfeerel  ad  hts  ^ 
\l\l.  mille  hhr as iafuadtt,refiiiaam  csferetm  m aemare tadmfii ,efiinyahîe-  ' t- 
lerefa.  Si  vert  ttf  legateram  li-dehittram  felatieeeem,  (fifiarefalhnm  emada-  ^ 
tieaemde  fradiéfis  liw.mibhaibhriiefiêlrrfidaiim^iamaritaaatâ fanfershaaiaa- 
henhas  aehilihas,  é"  vefbeasiu  ftafenhas  ta  met  terra  feefrit  escftaehretar.  J i 
Hatas  met  tefiamem  execattrei  teafiitai  vires  ftUgiafis  stlhatem  d’ Emma  f 
yalt»  B.  Mena  gauam^ae  faenat.  ^a^ fi  hrredes  mei.vet  tif,frtdaiitatxen-  îy 
eteet  mees  fertarhare  vel  amedire  mtereaear,  ijaemiam, att  fradaSam  efi.aua  U, 
^•^tlêmtdUis  fxtCMtwtfm  ÂdtmfUrCy  KtmertndÊU  fâtrr  éc  domtMm  mr*f 

fért/.  ¥.fif<9fm , âà  mfiâwttâm  mtdtm  hocTr/^tmemtm  fm fipJU 

txcwmmmnicAMnù Jcmtfntu  fnctUtnt  emms  tÿ$t  mi  tmtrd  moc 
•vexire  tiuü/wè  nitertmrnr.  w tAtnm  p<mU  fermxmxt , dui  mumtm 
€4MttUm  fTÂdtihts  AIAm  y aBu E^i  veri>  Bxifhtrdxs  frA~ 
diRus^  IJÀMit  VX9T  mtA  frxdtifAefipSwntm  mi^rwm  mmtimmA  (VA- 

firmAAimus  Tefijrntmxm.  AcimmAnnA  Z>«Mnvi  M.CCXXX71I.  mtmfiiumA. 

Charte  donc  rorigioal  cft  au  Threiôr  de  TAbbayedeS.  Viâor» 
coccé  I.Laiecce  \edmBm  S.  Eert. 

£go  BtCCAADTS  DOMUrVsMDMTlSUO&JMClACi.  NAtmm 
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fttfinttsUtttrM  citm  M * TH  ivs  fatiUtmJs- 

muKrns  MMtiJmtrriKUti  atacfir  mtm  fit  tmnu pu , d-  frt  tMnuitt  fraU- 
ujftnmpunm^ximi  B T c A & D i fttrà  pu,  dtdcru  Ecdepx  S.Vtcim  fth- 
pcmpt, ammm  fiUdtt Tthf.mtnttt più^ tmi plutmlti , mrJuttitm  m utuit 
^uÀrmpmjt  t tUertm  vtri  «•  tOtt.  frtti  Ditnypi  : tft  ttMtkm  iltmtpium  rt- 
ttm  lukits,  frrbncrdtmttt  fttmtifrtmitit,  ftiJ  diittmtUmtpmm  niitm 
im  pifrtdiBu  ttrmimà , vtl  fuumrttUi  Ecdtpt  ptfrtiiRt.  De  tmrtgft  vtri,  ' 

CVM  Deo  DANTE  *,tT>lxxo,  Eceirpjt fTtJilft ptufuüm,vtlpam- 
fm  fdeum.  ht  aùiu  m memtrum  frepntts  UtttrmppUi  mei  mxmmiu  pà 
rtktrtn.Dâtum  tfnd  ittfPttmmtniuDtmim  M.ccxxxi  X.  mtup  Afnb. 

Scelle  d'vn  Seao  de  cite  iaune  fuyâouble  queuë  de  paichcmin , aucc 
les  fciie  Aigicttes  ou  Alcnons. 

Charte  tirde  du  Chamilaire  de  l'Abbaye  de  (âinCcGencuicue 
de  Paris. 

Eco  Bochaedvi Montiimokanci  t.  NiltmfuitmU 
vmttrp!  tTjftHiei  luterjt  ùtptétitrii,  fiùJ  tgt  itmimit  ptdi  Je  Etpnt,  ^uJ 
vttestr  fetJtm  de  EtipUei,  Umdt,  (tnteit,  & tffrtit  demeluiiem  mefiu  (p 
ttiamte  iecame  ptdi  de  Btpms  ftltem  i derntnt  Uethet  defmmlit  milite  de  Rtip 
ptet,  CeftSeme  de  Rtifuct.iucii»»& denetimem  tmmiiim  elurtm  remm.jMM 
idem  Melhem  eidem  CefeBetue  ei  remediiim  énime  pu  ttumht  & ceneepie. 

FtU  etiem  &ttticedt,  fiùd  dt0*  CtfeBemt  tmttu  freebSt  t tnt  et  & ftpideet 
u munn  menue,  pne  eteOiene  vendttuU  pue  elietuuJb.  teue  pde  fremitteuiet, 
fùd  dtHem  dtueneuem pu  elemeljuemgereutizelt  eidem  CtfeBtuie peuudum 
’jfm  (P etupetuéUnet  Freueuetutreemuet.  ,^utd  vr  reium pt(pptmum,fre- 
ifli*'  litleru  pgiBum  me  km  effepu.  Detum  eune  Demiui  M.CC  X LI.  meup 

Extreit  etvu  Regifirt  du  Tbrepr  des  Chenet  du  Rtj  ,ctnl  Xviit. 

E T E EN  T femons  à Chinon  pour  aller  fur  le  Corme  de  la  Marche  l’an  i a 4 a. 
de  grâce  M.  ccxLii.  Bo  V CK  A RT  de  Montmorency,  lean  de 
Mootrootency,  Sc  autres  Seigneurs. 

Exnait  d'vn  Regiftredes  Chattes  du  Roy,cotté  r 1 11. 
tereuet  Regui  FreufUtemftrtS.LudtuKiRegù. 

Dimium  Mtutitfenù  Almerui. 

DoMtMvs  Montismavrencii.  , 1. 

Dtmium  de  Rufe. 

Dtmium  Liuruti  & Kemmereeti. 

Diuuum  NigeBe, 

Dtmium  Cecuci.  ..  1 

Dtmium  S.Vveleriei.  . , 

FUteUmtum  Fiu^uiuua.  (Pt. 

Charte  citée  des  Archiucsdu  Prieuré  duMenel. 

Gtillelmts  dtuuu  fermî/ïtue  Fenpeupt  Ecclepe  muuper,  lùet  iudi-  1x4). 
gmu,vuiuerpt  meptuits  littetee  luptlhtrû  etnuem  tu  dtmiuepLuem.  Ntueriui 
vmuerp^iudetmftfideeejpimuttitiivtn  Btrchardi  dtmiui  de  Mon- 
TlMoRENClACO,M«tsrM  lutemeuirtt  uuer  RtUgupt  Akhetem  (p  Ctu- 
ueutuM  dtyeBeS.Meriu  C^tmeupt,(p  Fnenm  (p Fretrtt  de  MeeueBe  Creu- 
dàmtuitupt  OrduùitpeferpfmUurt  arferü  dtât  uMù,  ^utd phi  vtrtjutfurt 
vtueUcehtt.Teudemtu  uts  pM pA  feeuettutum  mtrcbttum  i f en  Ans,  mteueu- 
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litiêi  hnà  virù  ctmfmrntffîam.  Nts  vrri  JJigenter  ttmtrt  ttjltmtnti  i 

dilt»  StrtktrtU  um  ftx  tnm  Uffi  juxt  ftlh,  ijmJ  JilH  & Ctniuitut» 

fTtdfiü  frjtw$dtkimt  ,&  tcfliim,  tjnu  frxiummiti  fntr& Frdtret  4 J fritsm- 
dum  iMItntuium  fium  frtduxenuu , rtnfiù  : ctxilmfhmms  fn  ttiu  fxtx , 
fr^diffx  fxnts  fmftr  frtxtifà  fitrentvtlxMâuà- 4rdnusumdêwùx4  I s A a E L- 
LÆ  Ttltht  ftftftn  Stnhirdi.^i^  Jkkxt  &C4X»txtx,&  fntr  fr*  fiti- 

fmu  FrttrAm  fc  fdttrt  frtmiftriM.  Di^d  dxtem  dnmxd  xtku  (ÿ  ftunkus  4ly, 
frdftMthin  & Auduntilms  v*iut  & §rdtBâmit , cfrfm  fréfati  dtmtm  Bur- 
{it4rdt  $M  idmdtffjdâmê  tU  Mtrnel,vht  hamatum  fitcrat tO- faam  vUr»  } 

ram  eU^trat^  rtmanntt.  lu  nüus  ni  tejhmamum  frafemttt  latrM  figiUt  majirt  j 
munmïHi  fictmm  rahurart,  Datum  anuu  Dtmtm  M.ccXLlil.  mr/tje  /'r-  i' 
hrmafta,  T 

Extraie  du  Martyrologe  de  l'Abbaye  du  Val.  f 


Kaitud.  lanuar.  ohjt  durntum  Bvchaxdvs  de  Montimoxem- 

CIACO. 

Extrait  du  grand  Paflotal  de  l'Eglife  de  Noftre  Dame  de  Paris^ 
Liurc  IV.  Charte  xxxviii. 

Lvoovievs  Dtt grutii  Fratutrum  Rex.  N^tum  faeimm  vniuer/ts ,fid 
nosdaHum<^Msdf((ithovcwk\ï>ys  DE  M ON  T E Mo  aenc  i a cofr- 
(Ufia  Vêüù  htàta  Maria  Cifferc.  Ordinù  dt  xii.  lihû  Fart/!  ftrâfuudûjbpdà 
annis  tn  Frxfafitmra  Montismorenciaci  ad^uaturr  fttanuM  Canrx* 
tut  ttufdem  iaa  annis  ftn^uUt  faaendM,&c.  (itmetum  ad  h$c  cên<td<ndMm  ntt 
rp^dumt  Elizabeth  nltBadUh  BovCHAROia(^{^A  ^ma  fufra  fou 
fta fintfda ndjîro  ftêdameueant ,v»lnmut  & canfrmamus,  în  cntns  rtt  teJfmF- 
nium  fra/enttm  faginam  /i^tlh  nafiri  munmtnt  ftamm  ruhtrart.  AÜnm  éfud 
Pcnttjàram  anncDêmmt  u.CQ.x\.\xil.mtnfe Nouembri. 


Extrait  du  Chattulaire  de  l’Abbaye  de  fain£k  Denys. 

Anno  Dmini  u. x:cxi.\\\. dit  luais  ante  ftflttmfanffi  CUmentis,  dami* 
A L M A A R 1 C VS  DE  M E V L E N T O N t COL  A Y S DE 

ALToviLLARt  milites , arbitrt  fmfer  quertlts  qua  vertehantnr  inter  Rctlf 
Jiam  beati  Pianj^t  Frane.  ex  vna  farte,  & daminam  ^ hereies  M o N T i s MO- 
R E N c l a c i r.v  altéra, de  quibus  in  tofdem  ab  tf/îs fart  tins  extiteras  cêrufrm*/^ 
fnm,/imul  caneurdauerunt  tn  han<  madttm.  chm  tjjêt  nntentta  Jnftr Jeàtbus  qua 
adharent  tfjis  demibut  in  Jhata  fmUua,J»nTquM  habites  damtnt  DVCUARDl 
fanant  & 'vendant  marcandtfidu  fnas,qaad  dieli  hajfites  m$n  fufflmt  met  debtm  fa* 
eere  ftrverba  Cartxqaa  talta  fant  [DevtatnradsÛam  efi  efuad  tut  a terra  vffX 
ad  limina  ajharam  damoram  htnc  er  mdi  •vfqae  ad  fanetet  famt  modo  fmtt,  (jl 
beat!  Dianyjtiyfalaù  aaaennÿs  demuram  : tta  qaud  nan  naceant  hamhühmt  ad  fe* 
dem,neqæ  eqmtantibas,meqae  qaadngù ,excefta ^adm^ fUtea  fafrM  tmmna* 
tü.  Rfatenadaminm\AK’[ms%&eiashafitttt,Abbm&Cenner^as,é'temm 
mettes  nan  fêterant in  Jlrata ^dtûa  adtfoare,ams  Jtationes  oU^um  fhçen^'vel 
üeare.Ha/fitesetiam  demmt  M ath  E i fatetunt habere Jèdesad fedetndnmanst 
dmas/mnt  tffisdamtbmeuntt^Mthabenfes  Utitadsnem  ftdù&dtmtdŸodfedem 
mamis,fi  ‘v$lnertm,frtfter  xi/iamensnm  Junm,fidma  'oiatnra.^  yndè  càm  verbé 
Carta  taUa/mt  ,tîr  debeamas  termnare  Prr  Cartnt  tmnes  contenttunes  Jitfer  qai~ 
bas  tnCoTtit memtâ fit rvtdetnrntbü , <r  bma  fdi xrbitramnr,  qnhd  ho/faet  dU' 
tnmi  BvChaadi  ^er  dtffne  Jides  nun  ftf/nm  ftnere  merebamdtJtM  fias, 
vûturaemm  rméànm  e/  faha.Ctntemtenm  nsera  deamamnunam,  oma  moue' 
nr  fifer  etqnbd  dermmu  BtCHaRDVi  snhtbet  bafiirtbm  dtmtnsAbbarrs  ne 
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rekuent  vtnedrim  fitdrwm  » tmmimjmmti'  VM4JÙm$fer  fftmMtumiu , 

f chimtmtm  metatimtfitdUh  h^f^ttesâmctii  ex ^rte  vuKârxm /JUntm  fejjktà 
fuA  ftternmt  reieture.  Sê  vett  dt^um  chimiutm  metâtMm  h*m  efit  dtemmt  êwnI 
weadtmr.  Item  de  éatu  Cnteni  fremmcUmm  wrhttremur  viummiter,  tfmj eèm 

ff/f  ficeuétem  redeeru  âd  cnrjmm  fium , men  tmfedistmr  mttn  Itkeri  JîimttJkwf 
ÆMte  fieettêicm  fimere  fiiehet.  De  fmr^attexe  édxeêix  (y  uàii  pfnxtmciemMs^Mr- 
huremttft  verhù  ipfim  Certe  édhdrentesjt^ukd fermentes  heett  Dtmtyfii  de^enté^ 
feffmmt  fne^nre  Mneeinm tecere  imtnm  exvtrâifne ferle  rife^cmnfcnmqne fmerü 
terre  tfne  rtfts  edheret , anentnm  Ungè  ftergeter  fettfi  ieeere  de  eineeU  ctm  feU 
/me , nef  mlufuà  fteji  vei  (dehet  tmfedtre  teUnm.  Metem,  iftu  fefite  eret  im  mtdtê 
frété  mtetdewimm  Memechemmde  BemfertUy&'viliemde Memmefnté^ifmêmem 
minns  effereiet  » fecsmrn  fer  dtÙnm  ncjhmm  releturt  (y  effèdert.  Centenrienem, 
sfatmemetmr fitfer denerte t e^memhefaet  dtmtm  Ahhetu  de Nefem&de  Menit’ 

^mn  dere  fêlent  Lnfene  demtnt  B v c H A K.  D \»femt  dtctt  denunus  Bmeherdmi» 
fermtMemnj,c^d/ctmms  (jaèd  vltenmt  dsÛê  Lafene  nen  dehans dtÛMM  denertnm, 
mfi fUcment  tifdtm.  Cententtenem  de  ferme  fmrne , ejat  efi  efud  fenûnm  Marcel^ 
lam  tnterredêmtm  BvchaadI»  termtnemm,ô’dteinms  tfaèd  tMeefai  dtffam 
farmenm  tenet&tenehtt  in  f^hram,  tn  tS$  ce^mere  fetertt feftUes  de  ebeUy  fymt- 
niett&eltam  feramm  fenem  de  eheie&  de  rehmrete  &feennt  tütm  ferm  mtni- 
fery  :e$fmere  feteris  intBe fmrne  me^mm  fenem.  Sed fenem  de  ette  ferme, fre- 
termmèmdedtile  edtfmfnmmneqme  eltenam  nen  fetertt  ce^nere  tndsHê  fmrne ^ 
de  net  feciet  fidem  tdem  ^mi  remet  & tene^tt  dtHmm  fmmepm,fimel  tn  enne  A^ett 
taAhbetie.  Frtnanaemmt ettem& erhttremmrttimèd^eTenne , tfme  fmttèvteSer^ 
tAâvfmmt  ed  Menefterimm  de Memme^nté tvftfme  êdviem  ^me  dtrtÛi  dmctt  ed 
peutileMovTiu  orntt  ci  ACOferdefiferver/m  Petremfhllem,(^v/ênt 
ei^^nam  c/xmtnmm,  ^aed  dmctt  de  Mentemerenetect  ed  fenlhtm  Dtet^fmm, 
teStedeiet, 

/tem  enneDemint  M.ccxi.yi\.dte  ytercarj  entefifmmùeeti  Bernehe  1&47* 
Aftftlt ,füfer  dtHü ^merelts  ctncerdeuerant  in  hune  medmm.  De  X i i.lthü  cen^ 
eefn  Akheti  ey  Cenuentai  keett  Diemyft  tn  ferfetamm  fereif tendu  in  mentj^e 
Seeene  fer  CertamdefanÛt  M AT  h E i ^aendèmdemtntMov  vi  smoaen- 
CiACiicem$rdetmr,^ned  domiha  hEAed£5  Montjsmoaen- 
c t A C 1 deltherentS" gerenttxent Bcelefeixett  Dtenyfit  x i t.ùàres  tn  menteete 
fmfredUle.  Denemre  de  fruheulceneêrd4tmr,efmed demme&heredetMtnttftnê' 
remieei  nthii  h^nt  tn  r»,  nec  fejjmnt  efftere  efererm  de  ee^fiemt  untinetnr  tn 
\^erhétCertet^memcenfrmet  defmnÛm  Mathbts  tfmendem  demtnm  Menttf 
merencteci  ferCertem  fmem,  entas  verbe  telte  fmnt.  [De  nemere  de  fnthetei  di- 
\tmm, fient  ex  tejbment»  benermm  vtrermm  dtdictmms , tfmed  demttfm  Meshem  nen 
feteft  euere  eferertes  heett  Dienyfit  » qmu  nihtl  hehet  thi.  ] De  mlendine  de  Or- 
me^en^&decmrfn  e^me,  e^meextt  defte^  fenÜt  Gfecientt  etneerdent  ^medde- 
attae  cf  kertdes  Hentifmertneiect  nen  feffant  tmfedtre  cmrfam  etjme  tpun  ùker} 
faet  md  dtûmm  melendtnam , mec  tmfedtre  refereteret  elaet  dtcle  e^me  in  ttrrA 
beettDtenyfii,qmecieus  tndtget  rtferestene,  DedtfltiÛùde  MAFFLiEAt/M 
teacerdant,^mèd fi  vendait  f et  Je  dtftrtûû  de  H^fiters,fies  cemmaniter  fer  d»~ 
mtamnt  Abietem  eeeti  Dienyfit  & fer  demttum  & neredes  Menttfmereneteci.  lu 
tfaàdeltere  fers elterem nen  fetefi tmfedtre  emmvendrrtvelaerit,ftlm4  fibifecte- 
ntevendtttenû  medtetete.femsverè  nme  certia  vendere  fetertt  teneet  vendatet 
recefte  temtn  eb  en^tere  fecmrstett  fmffkienh.  ferefeiàe  eemmamter  lementmr, ferf 
feBeres  cemmtmiter  u^itntmr  fe^tncemmmm  frifiene  fenentmr.  Befiites,fi^ 
fmerint  indUlts  dtfriBu  tcemmamter  imfhàentmr.  Sermkns  fer  demtmmmAbbth 
tm  B.  Dienyfit  in  dtSù  dfrtchs  tenftamtns , imtet fideUtetem  domina  & 
heaedxbts  Montismoaemciacx.  & ferment  déminé  & hertdtm 

N tf 
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H^ijmêrtiuUsi  mt  fnrnlurr fitUtàttm  d$min$  AUhüi&C*»Mtntiù  5.  Du- 
njfiiJkmtaMttntturin  Cartâ. 

I T t M OMM9  xi.^  il. die  Lmh4  ftfl  exàUdtienem ftndÂ  Crmis  ctncêrddMt- 

ruMt^^iùd  Aitbds & EetUfid B,  DiwjJit  fnffcieMerfTebsm^ritfiesbinc  tnd'è^rê- 
dmiiesum  fiferh^met fente ^uàmUftde» deTrtcMes»ijmd 'vidtard&  emmmedn 
tufltttd  efl  Akbdtù  & EicleJU  btAti  Dtênyfa  tn  teto  chtmine^fiemt  itmr  dtniii  de  me- 
dte  fente deTrecinesvJijMeéd  metem  atu  fefiu  efi  ^Àtre  fetremfCiâm,  e^  ijned 
Abldf  & Ecdefiâfetefie^r  deiet  ^nande  velnertut  reficere  ô“  referere  tem  dteimm 
fentem  h^Menm^nem  Ufidenm^celceidS  è medte  dtiU  fentù  vfifue  ed  metem 
fTedtÛ4m,^meIe  fejje^tedtiitchmim.  EtdiennttjtùddemimeO-heredes Mem- 
tifmerencua  indUle  fente dcTreetnei  temhgneetfnemlefideet  JimeineeteeieJîmt 
tn  chtmtne  fredUUt  nthtl hebent  necin  tete  nec  in  ferte.  Detum  efnd  Bertf  enne 
VemintU.ccxi.yit.die  Sebbetifnximeente  fefimmheen Mertini htemelù. 

S V P E R.  tnqnifttenelt^itme  feûe  frfer  vierie&tt^Utdde  Pnijfemet  ferre- 
fies  frednPIes  tè"  inretes  tem  ex  ferte  Ecdejie  t^uèm  ex  ferte  demtnedp  herrdfm 
Menttjmerencu(t:dtamnsnes  A.\.utk%\c\%  DE  Meylemto,  <^Ni- 
COLAVS  DI  Altovillaai,  vtetnre& tnftttte  efi  BeeUfie  beeti 
Vienyfit.  Item  eencerdemné  ^ vnemmtter  erbttremnr , tfnèd  domina  ^ HE* 
REDES  MoNTiSMORftNCiACi  fejjûnt  ceftre  nenteineenfimefne,if»em 
hebent tnme^noô’fxrue  ?tclxte,drttnere  nente  tncefirehtettDienyfitidêm^eu 
fetüfeélum  fnertt  de  reddtttbm  fmt  emendü.  Et  fi  cententie  ibidem  meeteter 
fnfer  fende  terre  dtüe  cenfiee  » lefittte  efi  dtcfernm  demtne  cf  berednm  vfmt  ed 
^egte  dneüt.  Ô"  ejnemate  tndtcete  fnnt,  gegte  & infittie  redduntmny  rtde- 
eunturadCurum  B.  Vienyfit, ô"  emntne  remenent  E.cclefieB.  Dtemy/H.  Pretene 
dutmm^ned  telenee  (^feregte/^  emnimede  elle  tnfiuie  efi  emntne  Eceltfie  beett 
Dienf/ii  tneenfinedi^erumme^nt^  feret  Pubett.  Et  teUiefre  fermuteé'txer- 
atn  demtnt  Be^ù  eque  efiidetnr  (^Itna/nr  in  diEîe  eenfine  fer  fernientet  Eceifie 
beau  Vienyfit. 

EgoNicolavs  de  a LTO  V I LL  a r I iHi* 

triem  meum  due,  qued demtne  & berrdes  Menttfmerenàect  nen  fefint  net  dt- 
bent  feeere  fine  bebere  f'érennem  tn  terre  fine  tnvtneit  frefrijt  Eceltfiebeati  VU- 
nyfit,veleltfseb  tffe  Ecdefitemeuenttbui  afttd  Dyûcilvu  ^OrMEÇOK. 

O"  bee  erbttrer  fer  verbe  Certe,  que  telle  fnnt.  [ Dtamnt,  qwed  beetm  Dtenj^in  ^ 

terre  fine  de  Dye^tle  ô"  de  Orme f en  hehet  reftum  fiemsadinm , cf  mezMrtm , & 
emntmedem  injhttem.  nequedemtnm  M a T il  £ y s fetefi  eferanes  de  vimit  dtÛê  ^ 
EieUfieeicere tHecmennmt^nere.^  ^MCertefigtSete  efifigtSe  bene  rnewmu 
MathEi  </pi»/wMomtismorenciaci»^<(^<p 

effrebete.  I tem  bee  erbttrer  in  bec  cenfintie  fer  erbttrinm  menm  fr^terbetvi-  ^ 
delketcnm  retient  fredi£Ie,qntevtrfidedignm  Megtfier  B^rtm  Presbyter  en- 
retm Ecclefie  BMerce&tdt  SJ>temyfie^nendem  Cenfifiirf^execnterdiiPidenuni 
Math  El  de  M o ntemo  renc  i aCo,  rntbié'  vsre  nebtba  demsne 
Amavrico  DI  ^AtvtxyiTomtlittceerbitremeebenefidtdtxitMnèdidem 
deminm  M esbem  etdem  Prabftere  tenqnam  exeenteri  fité  tmnnxeret,  qmnd  dteeret 
btredtbmttfimdeminiM.quedtffi U.nnünm  tm  bebebetm garenne  mdiÛn  U- 
cù  bebende,é‘qMêdtüem,quem  tbt  întnfiibebueret,fecerent  amentri.  Item  due 
&frennnctûf€rerbitrtnm  mettm,qnèd  demtne  fine  Inredes  Menttjmeremieà  nen 
f^nt  nec  debent  cefere  velceft  fecerebefiites  B.  Vienyfit  defredsâù  ‘vtffû  ,fint  res 
eerum  qtucmmqne  ex  ctmfe , ne  que  in  eitqne  infisaere  tffis  vd  elles  in  dt&e  terre 
£ttl*fie,neqnc  fitrneginrnfimetbtesdenertetfre  fitntegie  debefitttkm  ^edtiln  'm 
tcrrediHe  EccUfie,neqtte  eltqnidelimdceferenjeU^t  fectrt  ,qnedcum^ne  fa  iÔnd. 
£tbeçdtce<^frennncie  edherendeverbù  Certeqne  Jmfennsjmta  exfreffè,vbs  di- 
fùnr  qnèd  beetm  Dunyfim  in  terre  fine  de  Dyegile  O"  de  Orme  f en  bebet  reftnm^ 

hemiadtnm. 


DE  LHIST.  DE  MONTKtORENCr.  loj 

imiâdiMm.é' ùfluum.StJ fi  Jtfft  dnmmtvel  kmdém  Htmtfi 
mrrmutii  datu  htfiaAm  tU^utd  icktitur,  -uti  tffi  h^uti  au  ttnm  éü^mù 
tu  m tlufmikm  uuantti  fiuruu.ftr  itfiuitm  B.  Dtmjfit  ktt  twttmdtn  iAmt.fi 
tfud  fittru emtmLimlmm.  llamtkmtmtreJtNermitjintfifniuutitjifÊtd  Jtmi- 
tt&hmitt  Muufitmtmiià  fauuttSuà txntmauom  fiam,  tt^iadiflita»- 
jitj itttt Duuffit.tfi  i»(dic» firveti^ Catt  tftutdufiaa.  [DtMtmtn  tUNtr- 
giSt  durnuu  fùddamiuu  M 1 T H i T s tu»  futfi  iStdttnm,^itu  tfi  it  utfitù 
B.Di»iiyfii]&têc Æffnla  uUmtUmumu Mabtm  ftrCtrtjm/ium.  Btmtpii  ltB( 

' ttutaiâmmtfiâmm  Dtmmi  u.ccxi.yill.mtifir  N uemiri  ftnf.  ' 

It  I U rn  N I COLATS  CI  K I.T  oy  it-t  K Kl  milti  ddtU  dtlh  mtt, 
fwid  cmmmmü  VffdêwMê  Almsmcê  Je  MeuieiueimluefrêtiJi /it^J^rifhâJt 
HMffUrft,  ^tidvtmu.^KjmiuitUivtrdtmuuu  M aThits  Ctmn  t'mtu^ 
tau  tmrmau  0J4 mat  Irmfarù Atta  B.  Duayfit  frcmuu  dt  dtOudt^tffaytf 
dt  urdmt  tffaam  diflréûtnmtttatét fitanmafu  fiui.O-fitatijrdtnaaixtKdt- 
imat  fma &aafamiaat  fiat  fitjfiaa.&dciufiitihitettdamam  Attaijaiaamc 
tfifantat  fium , mat  dtattft  tfatt  dtélat  Odt  Atta  arntat  tudtdtt  dtiit  M A- 
T H 10  Caain  Fautai  faftr  fjrtna  fitaa  deatruraat  veata  fradti/a,  •uidtltctc 
XXX,  ùtr.  Et  dicttjaiddâataa  fiat  htrrdes  Mtattfiatnattatt  aaîttva^aaat  trat- 
fart  Ptfitai  vtt  dcataat  aUaaateam  tatftdtrt,  ^ata  dtauam  Atta  B,  ÏMoayfit  dt 
fraddfù  tardiaà  vtadttit  hattat  dtaaraa  fàas.  tfi  tàat  ctaiigtrtt  dtUts  dt/hiûts 
vtada,  dtilaat  tanUaaat  fiaiai  vtaaUtarfi  Attaa  vtlatrit,  ram  tffit  dfirtllit.  qau 
iiih  dtjhult  C*  tardtaam  ctatauaia  fiuu  tattr  eu. 


Clianc  etcraiic  des  Acchiucs  de  VEglirc  de  PccmonAré,&  traduite 
en  François. 

Novs  Mathiiv  01  MonrHOKzXc'ïfiigMtard'AietJ^t/fa-ii'i^- 
ata/u/tat  tfatt'ajrveavat  tmatat  Chant  figatt  dt  mut  frtdeeeJJêartA KTWiy 
aoMut  fitgatar  d'Altthy,atataraafaej^  gaftit.ayàttltt.  LaiiatSt  Chartt 
ma/mt fndetejfiar  aaau  le  temft  fafié  ttatedtt  à l'Egh/e  & Caaatat  de  Frtataafiri, 
ét,  A tefit  laafe  atm  Mathiiv  es  Montmokihcy  fitgamr  dA- 
udij.fiiaaHrfaiJ'tat^atFaamtfaeLtijaeBeauadu fere  M athi  I y,(fimaaure  , ^ 

toiiB*,&  mttfitret,B»y  CH  KKX.&fa  feamu  Laviitti.^’H  i R-  Hel“!(c,n 
r 1 1 V Clerc  tau  daaaé  à tEgUfi  dt  frtmaajhi,  tfi  aax  frtrta  Behguax  demearaau  I''*' 

ta  la  Ma^  vafiat  de  K aaatl,mej  dt  driu  henduain /âtttdaal  ,u  rettgaê,t^ 
far  deaaat  aut  naa  taat  Uù  ^at  Cleri , aaur  douté  tauedé  aà/dui  Frtru  et" 

Mit aftau  futile  iiufiaAatctaue  U lafiittlatttde  ttattixaiUatJea  at/ittrae 
'fâfiant adtactattt aa  chafieaai Atechj  fatriu  ftfiiderd  ferfemuidlfc.  Btat^f 
fatr  aagmtatetUdue  aamtfat  ay  daaaé  aafdut  frtrta  dtNaaati  tia^  tout  tra- 
tè/fit.MtydaatiAfyHXty.iattj/'aaidéuaaudulemtatimaificre'ioy- 
CHttKX  feagmatdAitchy.ftaatrt  aaatfaa  antaUtladtteaamifat,à‘l*  /ra- 
mât gareanr.  faataaH.ccxxxyni.  ta  Aaru. 


Extiaiede  la  Chronique  deFerrydc  Locres. 

V M I T SMiS  /ra/iatialateraemfitSarà,  M A T H Iv  i CaatadfiïiBB  I A • ^ 4 4.’ 
mmvxaCaaufifitFaatuu,  faiattm. N ratru  aauurfitatwfira.ftàd au /rrfHr 
vrgeuem  aejhamcfitaultalem  attifiuattm.tMafinvtrr&canfiiairdaauat  Rv- 
1 1 ITO  CtmuiAirthatntfi vtadadtmmgfi gatrfimai  irai  & legilmi  feadam  jaed 
ttaet  deathüV'utttmet dt  Faue-Btmy,taifattJllmHapamdtmmi  N .dthutfaa 
haheli  media  fiüafaa  Althat  vtrfm  Hifdtmem.ltemheèaagiamdaauaide  Aaxtaca, 
dt  aamthm  tfaa  teaet  dt  aahieimtdit file  a^aavUra  vtrfm  Hefdtaam.  Item  haaa- 
geam  taaaait  AaAtaatafit  meUtà,  aaadaahà  deitt  fra  vUta  dt  Sairtt , rfi  tim  ftr- 
ttatatft  amaitm  ; & /ra  fartfia  dt  Craafi,  fta  fedtt  fiftr  trhartam , faafieat  ta 
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tUmmi» fa$:  & hmé^ium  Hiff*  ,^ertt  miUs  iUUt  et  ^r»  vt£é  de  Deurteré^ 

etm  ferti/temys.  Item  homâgtMmde  Re^sfey  tuxtâ  Buires.JtemhemMgtumqMsd 
neiftj  dehftCutUelmmde Benherth ynvtlUéU  Thmn&de  ViMemeurt,  itt queho^ 
megumefiqu^àtenet  lêàiutesie  Bâêrdes,  Item  ftmdumieViitnqnêfÊtnt  y eue» 
fétêres.  Item  bemeeimm  q—d  nebü  deket  Hemnau  de  Cimunes , atted  Mer  spud 


luregn)  ex  fertevxeris  frx.  Item  hemûgimm  lêhâxmùdeCaememmiUtùrdefitf 
dû  qméd tenet  icMuaftU  Trient.  Item  vendtdimtu  &gmerfmuu  eidem  hvmegtd, 
fende t retrefende , reditns  » tmjhttM^  adnecâtUt , dtmtMU  emme,  ÿ emme  sUn 

qtucnmqnt  héhehâmns&  Mere  yeteremm  tn  emmhm  cf  fer  emme  i medm  fU 
éujtu  de  AUheté  verfm  Htjdimnmt  •verfrn  àlleim  terrem  dtlh  Cemttü  fi 
cemfeetMt,  k VvÂMens  vfine  ed  Selfeinm  fitnm  tmer  Mententy  & Demrier.  OmuU 
fredtünf^  tentm  fertmentiâ  in  im  (^yreynetstem  dt(h  Cemtrù  trensferentte^ 
juhtl  tnrû  petuius  tn  yfdem  nehü , vel  heredthm  nefirie  Jmt  ffueeffirAmt  reîixem- 
tes.  Cût^tentes  ettam  de  preae  dtêle  •vendittûuù , vtdeluet  de  dtuhm  mtlUhmU^ 
hrü  Ferifienpyntt  nûhü  ejfe  fUnerit  fitisfâ&nm  tm  ptctmu  numeretà  ^ de  qnuh 
qmâgttUâ  iîkrü  Fârif.frr  antnt»,  &f,  Detnm  epnd  ArgenteeUm  mxmû  Domim  M. 
CCXVlv.metfèNenernhrt. 

Charte  dont  roriginalcfl  aux  Archiuesdu  ConuentduBois 
de  Vinccnncs. 

124^.  Eco  Mathevs  de  MovTEMORENc.C#mr/?0«ri«f^jtfi^^ 
rrltf,  dûmmtu  de  Atecht.  Ommhm  frefentts  Ittterds  înfielhmi fnUtem  tm  Vemm. 
Nenenttj  qutdCuiUelmui  de  Bnpe  de  Atecht  cêremnAts  eenfiitntm  rectum  fi 
fte falnteaHtm.t fited" yerentum  fmernmcûntMUffè  Trâtrihue BêHé-dûmiéideirUt 
tnxte  Çhûtftecum  Grândtmûnns  Ordtmt  ,SueJitûM.  dtec.  tm  perpetmam  eUmefimm 
X X.fiL  Fârtf.àmmattm  k dUUs  Fretrthm ptrcipiemdês  fmpfû  menertinm ctujdem 
C.fitnmâpnd  Atecht  âdXnpem  m fefie  heatt  Remigq.  ÂecûfHêmsrettem  cerem  w< 
hu  fi  piftee  pre  vrgente  mecefitute  fita  fientanei  •vendtîtjjifredtilis  Frettdm 
prûfetmmmeneTium  frnnmxnm  fms  ûppendtcyjpr9C.&XXX.hh.pdr.  &c.lfihdx 
euttm  vxtrdtih G.  Brhertmprtmegemtm jMHJ^Stm»m,CntIlebmm/,  Uhemmes 
fmtyHeru  fiUe  fneé’Theehéldm  mart/m  etm^SthySé  e^Iehemmes  muratu  eim, 
lûhamttJi  Margeretat  Agnes tMâthtldutlfiheUeyfhedtiHG.  lûhtmmesJrMSereafi 
dem , Maria , Mathtldss  fiêreres  tpfim , Bmeltna  fenr  fret  & Petrat  rnxnm  w» 
// ûdtema lûrer/ka  & f'tmi  etrm  marum  ettte^Aehdm fir$r fia&Petrm  nuritmem^ 
ifaheRa Jkrer Jnaé' Gntarius msnsns eins^coramnehis  cûtfhtmtt prdfâUmvendt^ 
ttenemgratâmdfûtamhahuerunt.  Nesautem pradtlfam'iemditmnem  rattm  dh 

m/nftqurdad  - — e.... -z.  ^ 

tam  haommus 


dmentts  OrtUf, 

tthns qnkm  tn  inftttta&rehns  alÿs  tnprafatu  maneru  &mpfendufs  hs^ehmns: 
furtû  mamfejle,  raptu^  meHeta,  extrancemm  fetUtet  mmrtrû,  JmeBe,  harmê^mm^  tan- 
tnmmûdûHûhis  retentis.  Infnpèr  pradsila  emnta  apprehamt  é-cemeefit  M a A l a 
C emtuffa  Pemtut  & Mûnfirreig  vxe  mea^é-e.  Vt  arntrm  pradtffa  emmm terpetmm 
rûhmr  rittneantpra/entem  Canamfigtiïa  nefha  & di&a  Mm  CemtiiJfJp$mtm  & 
M mfierdq  mnmttam  memarattt  Fratnhms  ctmnlmms  tm  tefiimemiemffi^  mnmmen. 
Adam  anma  î>ûmtmVL.Qeix\.yi.menfeFehmâri$. 

Scellé  de  deux  Seaux  reprefentez  parla  Aituantc. 
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Troûûitrcs chartes,  dont  les  originaux  (bntaux  incrmes  Archiuci 
du  Bois  de  Vincennes. 

EcoMathits  DI  MoMTiMoaiNciAco  /Mu/au  er  t s 4 S- 

iOt^hnlf,  dmtnmi  dt  Attda,  ÿ M a A i A Cmuujft  vxtrmtj.  Orntuimi 

frtfetutilmtTMU^tamfu filmtcmim  Dtmtm.  ms  fn  fxUtt  tm- 

•smssm  n^msm  & tnsictfirum  ss»ftnrmm  dedsmsu  FrttntStsu-  Juims  de  ErU^ 
mxu  Chetfittsesm  Cresedsm.  Ord.SneJisissJste.  inferfetsum  eUsMfynem  dssjss  /erres 
deessmx  viaee  aefirede  Atiehi^me  vteetarCUs  Eremhat,  Uker'e&fee^ti  saftrfe- 
taam feresfieades  & heieadae.Heae  easeateUattfjaeat  é'  eeaeejiuaem  vtUu , ef- 
fmkeait,  & etaeefa  M A A I A Caautijfe  Peatsas  6-  vxer  mee.^aed vt 

rahsrehiaeetsaetacitfaai , frtfeatem  Certem fiplle  *«,  éfi/ittefredsCte  Mena 
Caaattife Ttastaèvxtrà  aseaauuuSem  fredsthe  Fresntas  tredsdimae a itjissat- 
atam  & araaoaea.  AÜam  eaaeDamtai  m.  c c X L v 1 1 1.  taeafe  Mef. 

Eco  Mathivs  DI  Mon  TIMO  A INC  I A coCtmrj  i’MriMoi' 
Ma^ertly,  demam  de  Asetis,  ÿ M A A I A Ceautijfe  vxer  mee , dedsarm  & eta- 
sefsasm  pretrskm  Uae-demat  de  ErUy  texte  Cietjleiam  Greadsaieatà  Ordtau, 
Sa^eaeafa dteeejlt,ùt*atumetfatreadi  fisse  etaeadi  ta  demtatt  Mfirede  Atetht 
XX.  araeate  vtaeeraat, fiat  terreraas , vel  freterstm , fax  ea  Mtiàs  fittaertat.ta 
ferfttaatattatadx&jitfuUadx.ftlMttsata  dttasait.&reddstAasaefirit.&ia- 
fittut.SMdviftTfeSaAfirmuttu  rtkar  ektiaeeS.frxftatttaCerttsa  fradtifa  Trt- 


\ 
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tnhm  JîgiÜêTMmMfiTtrummuniminetfAiUtmMt  rtbtrAtwm,  AifamAnnû  Domint 
M.  c c X L V t J \,menfi  M4rtîp. 

Le  ScaudcUCdmcetTcMAME  pend  entier  à cette  Ourtc»  comme  il  a 
ede  6gurc  cy  dcuinc. 

Eco  MathevsCw««  fpmtM&MpnpmUjtdr  iêminm  df  Atteint  & 
M A A 1 A VX9T  mt4  Cpmttij/À.  Nttum  facimms  tém  frpfintAm  futMrùffrx- 

jtmta  inerui  infptilufù  & andttmrù  ; qtni Uês  Vêlumm  tfMpd  omnt 

ius  ^ dpmïmum , é"  prnms  ItbtrtMyifttjM  Ctr Ardus d*  Ateeny  mtUs  hAhebât  in  xi  f . 
mêd^  s vttugmumttf APS  idem  Ctr Ardus  miUsvendidit  t&  ttp  ftrfttuAm  tlempfji^ 
ium  doHAUit  fTAtrtbus CrAndtmpnus Ordittuh^httAsnibus tu  nempre ErUi  tmxtu 
CAuftAcnm»  À dstits  Erptribus  Ither}  & dbjplutt/T  ébfyue  exAlUpmt  AÜquAt fient  m 
CertA  M A T H E t dpmini  ^/rMoNTEMOxeNClACO  milstis  bpUA  mrmpriA 
fAtnsmet  fitper  hec  cpnfeciA  fiem'us  epntiuttur,  fingnùs  atuut  in  ferfetuum 
JiiuAKturt  ère.  j^pd  vt  rptum  fit,&  tnepneujfum  ^ermsnen,  eg$  MAsheus  Cernes  cr 
dpmiAus  fTAdtifus  de  Ateeht , & Matu  vxpt  meA  CpmttÿÂ , ^rjdrch , frA/èntem 
C Art  Am  figtUùTum  mfhprum  mummtne  rpbprJtAtm  etfdem  FrAtrihus  ipntuiimutf 
in  tefiimPifiMmô’mAntmett.  AcIumânupDpmim  H.CCXtlX.  menfi lulsp,  | 


Charte  prife  du  ChartuUire  de  l'Abbaye  de  (ain^kcGeneuieue 
de  Paris. 

EcoIoaNnes  de  m o m t b MO  r b KCI  aco  r 

emmbus frefentes  ImcTAs  wfi(iiurù,^updta  meAftAfintiA  cpnfittuti 
Fpdtu*  de  RpifitACP  milites , /$/y  t^upudsm  MAShet  de  Rpifiiucp  mtlitn , Afièruemt 
O’tPftffit  fmnt\qtipddtilHt  defunifm Metheus  qnpstdAM  fAter  iffpTumdederAt& 
tpneejJefAt  in  furAmerperpetuAm  elempJjnAmCApe&AmAde RptfisAtPttpuAmCAfd^ 
iintAmidem  MAthem  (pnfhtutt  tn  pArrpchtA de  RptfitAep  t tjutcauidhAuebAtvel  kâ- 
bere  pPterpt  in  nuguA  & minu/A  deetmA  fit  a Apud  Befins,  /fUA  deamp  mpuerdeftpdê 

de  RptftACPtdetjup  fepdpfiMmdpminus.AfièruemntettAm&ePnfifitfiuntttjudé’ 

il  ut  defuttéfus  M athetu  pu  ter  tp/irum  de  du  è"  cpueefitt  prAdtÛA  CAfelUnsA  vtnepm 
fittem  Apttdpcrtumde BefinstJicattipfitenebAt.J^ettAmxitHAmpuetde fipdpii 
RpifitjiP,  de  if  MP  fepdâ  fimtluer  fum  dminus  Prpmutentes  hptu fide»  epuid  cpntrâ 
dpnAiieaem  tfiem  fine  epnctfitpnem  fer  fi  vel  perelips  ventre  tm/Utenus  Attenepu* 
buat.  Et  egp  I O a H K £ s , ^ cuius  feidp  mènent  pmntp JifrêdiBA»  eeneedp,  Utdp, 
& Apprête  pTAdUUmctneeftpnemfime  denAttpnem.  Et  vpIp  spubd  prAcUÛA  CAftiâ^ 
nu  pmnu  fuprAdUlA  tn  menu  mprtuA  peftdeut fine  ePAÛtpne  vendendt  fine  exttA 
menam  fuem  ppnendt.  Et  promut p me  gprASUiAMumm  ndem  CefeMému  teth  f 
ijtum  dominas  fepdteontrA  omnes  fienndmm  vfitspficpnfintndmes  FrAsttin^^^nd 
vt  retum  & fîrmum  permAneAt,prAfintes  litterne  nd  petitionem  prndtlfprmm  Pbt» 
lippté-  Egidjf  pgtütmei  mnntmtne  roborAut.  DAtnm  pstnt  Homint  M.C  CXLlr 
menfi  Augnfip.  *• 

rMA't 

Ceux  Lettres  dont  Icsoriginaux  fontau  Tkred>t  desChancs 

du  Roy.  : 

Eoo  Mathevs  de  MontemoeemCi aco  CnfltknUfiui rnu». 
tu. Naum  fuufTtftMAusà-fMiuù, ijuU tgt Jmmttr maatmi 
iUt  dtmint  Bl  A N CH/e  CtmutJfjtCtmftnui^ttmftttkifAms  f*ù,mtféCI». 
non  fut  J I A c O E V s DE  Casteo-GonTI  Al  itmHfium  wniet  ttmrt 
ftOtefi.tS’  fa  diBt  CamitfttfamftrtitifniufuùdtmediatH 
cum  fatmauftfiù  Ctmiuau  Ptnunfit , é-tamt  tfafitr»  frmrmrmù  d imt 
forment  li.'Ll'LfAof.ftfiftCttktldmtfifilCtmm  fmutnfi.Prtterttfrt- 
mtfi  tiJem  Camttffdtf  fim  amftntuftkut  me ftÀmmm , ^tid  idtmîtttakntAm 
•d Ugumum  ttatm  vetfmt.dA»  bimu  fiumfaattft  tUhi  Camnfd  & tm- 

ftrticifihu 


Digitized  5y 


DE  L’HIST.  DE  MONTMORENCY.  107 

ftnutfAmt  /ïmJt  ctnSrmjuùiKO'*^tk*tu»e  fufiiu  fnfrrims  ntimiiutt. 
tiuam^mdfiéUtimt  ttmfn  cnttrt  mam  fufiium  vrmrtt  dtihu  liatas,  vtlfiliti- 
tm  frm  fataUfJ  Je  cnfrmatiuu  à-  a/freidtme  Jiffa  pujlm*  mm  Jtiumi,  en 
Jdrem  Jafeitllx  Ctmilijfa  JaceUM  mmkae  argeiut.  Séiad  lame»  frumfintJt- 
muu  Kegi  fait  a.  In  eainj  tejhmmumm  &a»j(rmaluwem  frxfèmes  feaUterm  f- 
pti  met  maanmae  fipSan.  Aifam  aaat  gratta  u .ccx xv il.  ma/i  taau,  die  La- 
aa  aate  fifiamfaaiii  luaaà  BatiiJla,ajmJftaciaaiOermaaam. 

Eco  MaTHEVS  01  MoNTIMOX  an  C I a CO(^^La  VAti^ 
aàaat,  Framia  CtaftekaUriat.  Nuam  fatu  vaiaerfii  fra^atet  Itteraa  ta/peltarà, 
^aàJ  Jamtaaj  taeat  Thioialdvs  Ctmei  Camfaaia  ,frt  iSafiri  Begtaa  Am- 
gUa  BexEnoaxia  auteneraetat.&frt  fi.&faàcemf  anuifikai  tetra  fer- 
lUIttiga  Iacoxtu  01  C ASTXOCOMTIX  II^raKTin»  laeam  eaajem 
terram  fartilaa  ejt, fient  lafiriàt  tfi  exfrtjfam.  Ex  vaa  farte  fefita  efi  vtSa  Na- 
geatt  eam fettiaealjt faâ  fixe ftaià.atfieù axa fatnat atau»ata.& tafirmpiNa- 
geati , vint  a , & frata , é"  tia  fart  kafit  Percieti , tfxa  efi  verfat  CkeeaatBam , f m 
tattfetiJamaGatielMiJa  laat,(^  vaJit  Jireifi  aJ  CaUutam  fiamat  aaat,t^i 
fiaaaaad  ftgam Ltjéhatitr,<fi à fagadtredi ad  aagalam  kafit,<f»ad  OdadeVai- 
tteÿia  veadtJit,9 exuUi  fient duafiam  efidoedeaJuaUem  Heremita ,&txt»di 
dâtUe  xfyat  ad  ckeauaam  Arfietaram , fitatdtiiat  ektmiaat  data  ad  femttam, 
^daettaj fatenam.t^à  featita dtreüevfifat adexüamkafii.  Pantmatô' tatfia 
farte  ktrkergameatam  Pertlaeti,&fiaaaa  tfaa  faut  iaxtat^hakekittfiafartkafii 
fiSam  vtam  é-exuam  ,&  Jeltkrrattaaem  ta  alla,  &aUa  fart  im  fia.  Paaimat 
etum  im  iia  fane  fatraaatam  Eiemafimaà’  ijaia^ae  frakeadaram  /àaih  Stefham, 
t^amtat  Cafedamta,  tfi  CafeSamu  Perchett , & fatraaatam  Prafafitara  ,Tke/aara- 
na,ô-Camtmafaath  ItaamtJe  Nageata.  Paaimat etiam ta  fia  farta  amatda- 
rdamm  Laagi-viUniAfi  Mamtigauci , cam  frntmeatft  fait , (iat  feadit  ,ffi  de- 
•td!^  Camtttjfa  Caraateafit.  Paaimat  etiam  i»  fia  farte  medutatem  villa  T)Ua, 
fitkeeiiffam  vicam,^mvaeatar Sargam-aaaam.à-  fanemviSa tjaa fakiat  e/l, 
ficat  fhemiaat  ijai  dactt  afad  Nageaiam  Jiau/it  direflè.  Paaimat  cr  i»  fia 
farte  U Sahla».  PraffitaraverkTjUaeriteimmamt.ei’ marthetam  ,^ata  naafaf- 
fitm  fartiri  ad  frajeat  frafter  fedagu  ,&  ufiamaa.  Paaimat  etum  la  fia  farte 
medietalim  frataramCPviaearamTylia.  Hataatem  faat  frada.ifaa  faaamtar  ta 
fia  farte.  Feadam  Prurit  de  Ntgemta.fiadamde  Marrtm.feadam  Gtrardtde  Jtaa- 
eeta.feadam  EafiaehfdeVaBe-fàlamit, feadam i AreaiSe , feadam  de Èamtam ,fia- 
WamYvonis  de  V irixt-rovtl,  feadamCarnert  de  Frit/r,  feadam 
'•  aie  Maatirel, feadam  de  Badenu.feadam  Caafitdt  dt  Caadu , feadam  Matkti  de 
Ca»mj,fiadamy\xiitxtci  Dt  V littiio, feadam  Cytltittil 
SE  y iitxtio, feidamdamimadt SaSe.fiadam  NuaUt  Martftalli, feadam 
Cmllebm  de  Uekuta , feadam  dt  Maaterafet,  feadam  Cirardi  de  Tkartel,  feadam 
sttfheai  tfaart, feadam  taianaz-,  feadam  Arma/fti  de  Pateria , feadam  Sagen  Je 
taadner,  fetdfmTk.laIae,& feadam  tfat  efi  ferateatam  deNagema,vidtJtett 
Memna  de  Saemaet,  Cat/tebm  Bakiat,  GaiHelmi  Cajat , Malett,  & damimt  ûafiteJ- 
emde  FaJutai&fiadam  éJtaramtnam  firmemtam,  Efckaade,  Cattaù  .à- Baaera. 

Etrfi  fitemdam,faàdille,velllU,fmkakekamtfiamfartemAeddemtam»aattmdé- 

mlmadeGaJardame  XL.likrmmaaetacarremtiiia  Pertua.  ExaUa  vera  farte  fafi- 
tam  efi  Kiaenaeam,  & ifattgmd  kekeat  keredet  im Naarifilaa.é-taiiam  deMa- 
fitert.  Petenam,& maleadiaarn ,camkafa Htthet,rir  fe^m ,& Ferrenam  cam 
ferlimiaift  fia,  fixe fkadm,mfi ea  qaa  faertat  memiaaia,& centam  fabdat  de 
cktaaa.é-aliammedietatem  Pertketi,  videJuet  fartemgaaefiverfmNegemmm, 
rfivarfiu  Margam,vfif»ead  dmfiameialtertmfartà,ififiaa»amde  RaifitmAfiteta- 
fmdeCjartta ,&kaftam  6- fifetffi  fefetde  Tkefatuvffatad  vadam  BMter,  ér 
xuii.yfcW.  damima  de  Bafteafimttkmt  rtddttfer  matmmfaam  fra  ekarrtit 
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de  Aufen.  pMtmm  crsemtM  %fe  farte  fr.itM, 

vttuù , & kefcêde  Darnhan^  citm  tmmkm  ftrùmntîjs  frie  f^  deeeffiam  C o M i- 
TMSÆ  PEfcTiCHÆ»  & berheffiaiKentttmTyUdtemm  medietétt frdtermmtCr 

xineârmm,&(Êim  grAmchtâ,&  fdîr»ndtamCdfeSânu,&fiâBitd,& Jefesx’^tdd 

héfchutm  Ufreforum  vetfm  vtfUm»  & lUem  fdrtem  viiU  Tylu  ^md  efi  frfertms^Kt 

fumdm  chamBh^MidMeitdfudNêgentMmJiutdetdireBiiGTdncktd  vfrutd^xt- 

nmvtlidt& dèmes  sfsu frnt  s»  mdnheu^&in  medsevsSd^  &frr£inmm,&vi~ 
eam  frefirÿ.  PrdfêjhMfd  •veidTyhd  rnsrchessm  ermnt  ctmmusud ,/kmt  dtÛssm 
eji  isifnmd  farte.  Repdunm  verdJifsarnTytid  nep  fdrssmsirtddSÊec  fctdSmr  i/trum 
fvnfid  de  Trdhdmt  remasu  ht  Tylut  astt  pcp.  H de  dsst  em  frnt feêddt  ^nd  femsmtnr  tm 
tfidfdfte.  feedum  Gntfielmt  de  feltete, feedttm  Gar.  Cdfretii,feddnm  R o b B B T l 


DE  BeilomontB»  feêdnm  de  Mentedssicit  feedmm  de  U cbdrmdt , feedmm 
deUcbefi,fe*dMmde  Mdnjrehem.fiednm  ReherttyUterùJeednmEbrdrdtChdn- 
dert.feednm  Reberu  deGdfrtefredmm  BdrMtmetde  BreneUt  Jeedmm  de  y ai- 
grenefr t feedum  Re^sjuUs  Pefrz.  ejued  tenetÀCdmttetô"  mdntdname ymêd  cept 
cnmfrimdvx»re  frdtfeêdssmdeVdl-HyrrSt  feedmm  démina  de  Chejeferrtmtfee- 
dnm  S.^nisttttu,feednm  PhUtffi  de  Cetrte^ , feedttm  de  Seftemfrntshsu  ,/eedam 
Rtrtsidi^ Otfet,ptedam  Cdrtter^  Mdnpltjeedum  Rebertt  de  ChetnutUeifeednm  de 
Deertd,  feednm  Reheru  HeteUfeedmm  Jecelim  de  MengremSe,feedsim  GtUnndr 
Feucheeutruyfeedmmde  Pldtcd.feedMm  Cejrtdt  Pd^yfeodnm  leermiede  Bene- 
mt&efrednm  Ldstrensy  de  Mentegns,  feednm  Maiern  de  Henttreltfeedmm  Cmtetm 
de  Sudtfrednm  GeUtm  de  Lems  y feednm  deTreette,  feednm  Menehetiyfrednm 
CTeeheUyftednmCnsüetmtdeVilleTs.  Setestdnmvereeft,  efrèd  vne^ndtjne  tfdnm 
fdrttnm  flendrtdmCremmmedémtnfiutdm  ehnnebit.  Et  fieynid  eÜlitmm  frent  ed 
fdTitendnm,esmst  eecdfiene  ô"  tententtene  fefrfefitû  fdrtietnr.  Et  frtendnmy^md 
Hetttegmdcumy&Len^um-vilUrey^fnnt  ex  farte  NegemtiffrCesmtÿdCdr- 
tusenfis  habnerstheredemdeeerfere Jsse,&cerfere  iftm  lo  ANNI5  CemstnCer- 
nettnpSyfdTs  de  MenneSy^nd  ef  ex  fane  aitera,  renesuet  utfartem  cemmnam. 
DUlm  antem  laeehm  fartiuenem y^dUm  hahniSytjpvtlUmNegtnttcmm  tUtttt' 
bm  y ijttd  in  tlU  fertiane  dj/kunturygratenter  aeeefit , aeeefftenem  fi  fresmft 

ceramme ^dtamyCnmad  atatem ieystssnemvesieritt  hdbttnmm./n  entnt  tejhmh 
ntum  fTdjens [criftum  fspÜt  met  mnsttmme  reberant.  ^ihunanne  Demim  u.cc 
xxx.men/e  Inny. 


Extrait  de  tlnuematre  de sT dire  s delà.  Mdijm  (tAienfen. 
Lettres  de  J’an  1259.  au  mois  de  Septembre  contcnânts  la  dona- 
tion faire  pat  Ican feigncurd^  chefUceic.dt  Lauat,  de  la  Toloncc  & confen- 
rement  d’ÊMM  e Comtefle  d’Alençon  & dame  de  Laual  fon  efpouf^à  lac* 


QV  ES  fcigncurdcChaftcaugonthict  cnfaueurdcmariagcd’AuoifcfiJlcdc 
l^i(  ~ — - ...  . « . » t 


_3itc  ComtclSc.&fcmnicdudit  laques  de  Chafteaugonthier,  delà  moine 
de  la  ville  de  Mcdc  hors  la  fortcrciTe , de  b terre  de  Champagne  au  pW  du 
Maine d'autres chofes  dedatees  en  ladite  donaboo,auec  le  conlcnm* 
ment  dcG  vt  filsdebditc  ComtelTc d'Alençon,^ les  tenir du  feigneutde 
Laual,  félon  les  vs  Accoutumés  du  pays  du  Maine* 


Lettres  dont  l’original  cft  entre  les  mains  de  M.AuguteGalland 
ancien  Aduocat  de  la  Cour. 


i 


V HiTERSis  frdfintesbternt  tnfreihmtyCmUelmmdtihnSebnCf&Cntdd 

de  FenterusUis  teuluesfrUtem  tn  Demtsee.  Nenermtvntnerfiyifnddenm  tenbdet  vtr^ 
I ACOBVS  demtnm  Cdftri-Getatrsÿ  t^Kegentt  Metredsex  vtu  fnrtey^G  A't. 
r R E D T s demiBMS  Fnetteeÿ  ^ener  frns  ex  altern  tuemsad  tmtuem  cemftwufif 
famfnfetfmuunettTTd&épi^titne  reddum^e  tdemjettbnt  esdem Confit. 

dé 
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dt ititrit in  nunuf^imm  rn»  E m M E T A vxênpuflu  thaï  terra tinf 

dtm  laeektitM tUet»  àrde  Camfanu , ^ntm  idem  Jteetns  hateidi  in  nuraafinm 
enm  démina  H A oi  s I A vxart  fna  :0‘dUh  tacAmé-Camfhdtntenrrtnenr  fn- 
ftrfteitunté^ignatunefrafatnfiart  femtm  difta  naftjt,  frvnt  in  eammdem 
Luttrnfufer  Int  etnfeait fUmna  eaniintinr.  Nat  adhttafiriih  fer  frtfrU  ma- 
mentaJaSam  fanunnem  fieimm  fra  fedfinajha  fdtliterm  kmne  mtdnin.  In  fri- 
ma  farte  fffiamni  ammailU  fna  idem  laeekns  kaiekjf  tnCamfoiua  ,in/hda,^ 
damtnf  f,namagfi , terris  ,nemtrikm , é-alft  faAnfettmfne.  fefutmm  ctum  in 
kat  farte  Zl  1.  Itinat  annna  taUu,frut  dekct  frafsta  lauha  Radvlehts 
DOMINVI  DI  t Homemilo  fl^  féeda  de  Sngrun.  Ptnimui  etiamin 
kat  farte  X X. JUtdat  annna  t allia,  fut  halet  dUlm  Jaetlm  fmftr  feada  de  Nana- 
tùUa.  nfasmnsenam  tn  farte  i^aenginta  é-  très  hkrat  Anderanen.  vtl  meneta 
tnrrentH  in  fatria.annni  redditm,  fnsttUefni  fartemijlam  iakekufrrtifietan- 
nnettm  in  ttfimmaer themma  H elle f fer  mannm  lüui  tmi  fradufam  te;lnminn 
fra  temftre  recrut, &era  inratnstUt  fai  fartem  tjlam  baieiit.&inttfiel  fraea 
fradülam ujinmam  reafere finpUd  annts  indieNatiauatii  ieata  Mane,& fir- 
nakttkaefiai  ceUnmaé' elanet  eammdrm.danecdtHaa  triginta&treilikratreee- 
féru  redduUrit  Mt  fni  fartem  iftam  hakeku.  In  ficnnda  veri  farte  fafatmat 
emma  ilU  fna  idem  lateknt  hakehat  afnd  MiUeiaminten^nn,knrgenfiit,chemi- 
tftt&alft  fueknfcnmfae.  Prafatnt  venlat^tJAi  retinnitti' elegu  tllam  fsr- 
tem  fnmam.fitlieel  Camfantam  enm  amnihu  fait  fertinentji/i'  emntknt  alft  %n 
tadem  farte  namtnatù.  DtUm  veri  Canfridni  fihi  retinnit  O-  elept  eU  ajfenfn  dr 
votant  Ote  fra  fait  laeakt  MeSeinm  enm  ttftnmit,  ekenunfs , (ÿ-  emnihm  oint , exte- 
fù  trigmta  d- tnint  hkrn  fnfertùintmmstif,qna  eidem  lattkeremaneknnt.Sat 
vertfraduUCniBelmmdiàmSekrKté’Cnidtde  Panteneiüù admasaremhaimrti 
df^tndmem  fradtità  farlikni  dedimne  nofirat  fatentet  Lttterae  JîgUtarnm  ntfira- 
rmnmnmmine  raiaratae.  Datnm  die  Dominiea  f^  AjJnmftunem  beat  a Maria  Vu- 
jM  annt  ai  incamatiane  Demini  rmllijèmt  dacemtjhna  fatdragtfimt  eilax». 

Extrait  du  Chartulairc  de  l'Abbaye  de  S.  Denys. 

L I T T I K Æ laetii  damini  Cajht-Ctntert  d Negetui  Reirtadi  ,^Hao-  u-, 

y ItWvxaru  tini,decontreneTjiafnaeTat  intereasd  Menajlerimm  S.llnnyfu  fn-  ''' 

fer vfagttnemariidtTrahantt.De fnactmframiferunt  inCanfhdmm  dtEfirunlft 
miUtem  BatBimm  Vemalf,  d Ktkertnm  fitbardi  militem.  Annt  ai.  c c L yjntnfi 
Marttt. 

Extrait d'vnRegillre  d'Artefts prononcez  au  rarlement  delà 
fainâ  Martin  dliiuer  ai.ccuiiii. 

RiciriiTVK  DoatiMA  C ASTR i-Gomtiri i ia£). 

tenu  fortiannanm  Jîtttgnua  ftrtr,  nanak/lanle  exceftiane  damini  G V I D o N I s 
DE  Latalli  ^airù  /ni, eantrafnemagtiat.Videlieetf  nid  f manda  iffiimari- 
tara  fou,  ftiitalitnem  fétu  frfer  kit  frteertare,dkae  inranit,  vtdiceiat,  idem 
Omdanif  frtenrattr.  ' 

Extrait  d'vn  Regillre  d'Enqueftei  cxpediéetjc  tetminéesi 
Paris  au  Parlement  de  U PentecoRe  ai.  CCLXX. 

C ▼ M damma  deCafirt-Ctmerij  feteret  rejàtfiri  de  fnadam  htmine  cafet fer  tifoi 
gentil  iffinaafnd  Herantiam  fra  fi^aane fiurti,dilefniinfdamalfsfnit fimt- 
bteretferant  fentes fnafrimtjiaa  fada  ikUemde  nadevjfne  ad efifitnem fan- 
de  foiina  MaiStnm  Medanta  eam  dt/fatfnerat.  Dieens  infnftr  iffa  domina 
tmaimadam  imj/uiam  viBade  HeramBa  ad fe  fertinert.  HaiBine  ettntraru  dtcrnre, 
ftid  ad  diminam  Xegem  ftrtineiat  ii^ia  ddH  loti  dt  tare  tammnni , enm  ej/it 

O if 
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iJtmltdU  aCMfirHaU  Ÿnuiftrtf^i Ktx  hiiit  t4tm  iM/htt,m, 
„rrüJ*im«dt  lofi-U, &ixxrxmJxm  UtUfiAtxm  frtxOxpx,^. 
diOxitmifu  mftffiu  fuTU  tHiare,dêmaiumKegcmvfxmfûlftmxiM*<U  ixfl,. 
,,iMxv,exixUMmlicitr,,fidtmictcntl>4tmrmJflAlumx,-utJuftxt,m0nu- 

mt»  iltter  fat  prêidtxm.  Vijit  ttufittuxikm  ttfiimm  4 iiH 4 dxmmxfnduUtnm, 

ti-44ju4^fib'uxtMihfmmr4tnx.  Pnm,xn4tMm  fuù  mh,l f^txm  tjji  ff, 

dUfà  dtmsiUt  prêter ntfddêmiiMs  Rex  à fiùjms  hmujm$it  dtktâ$  Vt^ 

nmtxmr»  mu  BttUixms  Mtdênu  frxJscfm,  n$  fxfer  lue /dem  4didatiCmrt4, 
rtt»Ut  Cxru  xmd  iffx  dtm,«4  hAtt  ,hdm  imfiùum  dt  faxU  ttirx  -vfilx*  éd 
d4tll»m, &t4putuxts  mrHeurxm fixe /inp,iM4.& fine  defienmee .etiemfi à,-  ( 

dem  fdenteluixe  fenmfiude^xexuhexetxm , velmertminmi  teneetxr.&ee^.  j 
tuxei/xfeT  dekitu,fi  ediffem  primé  vtxtxm  frent  ; tu  temenrfuedfi  eli^mu  ed 
teiUtmxmvil  ed  Prepefuxmvexmt.^mifiipeT  dekitù  ctxmereînr  ,di04  demixe  1 
Cmnem  xex  ieieht  : Ccxtes  dtmixt  Kegù  buxfixedt  ufiuum  eidem  detmx4  ex 
gretudimtfinmt. 


10.  MATHIEV  III.  SEIGNEVR  DE 

MoNTMOHIMCY.  IT  S*« 

& feurs,cnfaiu<Ic  Bouchard  VL  ^ 

C H A r I TE  E III. 

Extrait  duChamilaitc  de  !•  Abbaye  de  S.Deoyi. 

NOtvM  fit emxtkx* f tfuid demtxm  BvCAEDVS  DE  MomtEMO* 

E E N c t A c O fxtxmde  St^apreridtmptuneenaufiu  EUwuJjxefaBt 
Ditnjfindedu.  Et pefimtrtem  demixi  B T C A E D I,  ^xexiem  de fimme  Meuch 
(yfinitxtetdemixiM  ATHtt  (/«/fanWaW.ry»  MaTHIV»  extet^nfitCt- 
pttxUfmrnum  prediitxmmJn&hmditmmtû  in perpetmxmektinexdxmretinm, 
4xxMiHm  reddexde  prefete  Eltmefitu  XX  fiel,  tneaeme  S.  Du»} fu , tfim  rtidet 
frepefitxt  S. Ment  Ut fixptlx  exxu. 

Du  Chartulaire  de  l’Abbaye  de  £iin&  Mattinde  Pontoife. 

lajO.  LiTTEEÆ  M ATHtI  «Aixm»  DE  MoNTEMOEEHCIACO.d^d*- 

I O A N N JE  eiui  vxtrU,  tjmtm  axfïrmeuerxxt  rtt  i predmfferihtefxit  Et- 
eleJuS.  Merttmdt  Pexttfitre  eeneejfia. ytxxeU.CCl..  J 

Charte  tirce  d'yn  Vidimus  palTé  foui  le  Seel  de  la  Preooftd  de  ^ 

Paris  l’an  i 4 î 7.  j 

rat  a?  Mathevs  demtxm  MoMTisMOXENClACi.ÿ  déminé  IohanNa 
eixtvxer.  Vnuurfitprefextet  litterm  ixjfettxrù  /ilntem  in  Demtne  fempèternm. 
AttexdeuttJ  kenixeUnttem  heminxm  nefirermmiu  Mentemerextueeè-  de  Crtdeltt, 
tjxemhektttt  erre  ntt  efi  femptr  hekuermut  :tfixmi4i^4ti  Iti^  rttreeSit  tempe- 
nknt  keneiinxemmMtff  fiJeünipfit&herrdiLuetrxm  ceneedixtxt  in perpetnem, 
ttelmmnt,  Urndemm^ej^rekenuu,  tfittumeenfitmiaxnt  ItkeTteltmtfi  immxmte- 
tem  Certe  MtHUfinetenàeti,px4e  kekext  ek  entu^ffinkm  nefiru  deemine  M A- 
TH Eo enenefireté"  Geetevoe  vxm ipfini.El ne dtSi bemmet Jiutetrtm 
hertdet,prepter  kee  tjxed  einetamet  mere  tfi  pxre  fretie  ntkù  m MiiiTSA 
MOSTEA  fttamnt,tn  pefiemm  p^intmelefieritimpedm  ,d^nrkert,fiMC  deanat- 
JUm,4d prtat&eemmxnem  refxtfitem  eerxmdem  prefinttt Listeree /ipium- 
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fipBétJU  tffis  d"  bereiAms  tirmn  c^utnUimu  tm  ttfiamêmiMm  rtMMSmfM. 
Aiimméim»  M.tcLllJwrj^  FebrtiÂrù. 

Lettres  prifes  du  Cliarculaire  de  l'Abbaye  de  Moldnîes. 

Vm  I V EKsts  pfMfemts  UtttTM  Era&dvs  oe  BreiIA 

éminm  JtjmerMa  etMSVxfr faUtem  im  ÏHmmê.  N^meruu 

tMrrt9K^nfàU$Htm  idimutrainfir  sHutrtârumt^Bd  fern4s(^ frrmxtmei 
ufir^s  HtUJmtHft  Ecettfit»  (j-  ftrfimit  tutfdtm  Ecdefi^  dt  rth$es  (ûrttmdem  kjtdenm 
fmt  d(d$mu$^(»tKt^mmim  fMTAm  ptrfftium  tïamfyMMn  Dit  ^ 

EuUfiâ  btdtji  UéU4  )40hfim>  JAtiuchu  Aidcm  Dit  jermetuAms  » !$At- 

kdmm  in  vAa  mfirâ  A tnltit éf/u  dtatur  UiiAtUiMm  itxu  I.ahmm, 

fdifsmêfrü  jiifiuAm  H I N r i c o mluitti"  E R a r do  ScÊairit  tf^fihAmm^ 
Jhù  Xoh'H  HAfSiETLLA  t&  A EL  1 O t.tdtB4U99em,ctiKeJïi$titm,ftH^ëit* 
Utititemf^tlimifytumànAd  fâdsStVt frjtiicfum  tfitUMdÂHtAMS&éfyrAâB^ 
tAm/^.  Âifrnm  éHMt^Atu  M.CCLX  1 1 1 1 Jiunji  IaM$unt. 

Extraie  d'vnc  Hiftotre  Ms.  de  l'Abbaye  de  la  Pieté  de  Ramera 
fondée  par  Etard  de  Bricnne  & Plulippe  de 
Champagne  fa  femme. 

I c X L mUafires  ('aflâuoir  Etard  de  Briene  Seigneur  de  Ramera  ) en  ft 
faut  m*rt4  trùsA  fis  f Bu.  Dtsu  U trumtritcet  MédismlA  a* 
RI  ^tfis  Dism  de  NàsUMilt  ijni  efi  em  t Arthettjani de  Rauss.  La fictmdif  ut 
UésUme  YsABBAV$,/ii  Ctmefi  de  Crdmt-yré  tm  Lêmisme.  La  turte,  cet 
Mêdeme  Marctxri  Tt^fm  Demede  BeATtstM  FUndns,  LesâMtres  trtisde 
fttfifes  dimtnnusÀ  méfier.  Ce  fu  DémttfeU  1 1 H A K N E,  ifmi fms  fm  Dâmc  de 
U»N  TMOR  A Se  B I LE,  ijm  pms  fit  Ahtefii  de  ceéju,& 

hm^èU  A A L 1 Z /a  fUs  imeme  , sfut  êffh»  ttfi  treféffÀ  Apet  U pre  & U 
iÊOff 

Extraie  d'vn  Regiftre  du  Threfor  des  Chartes  du  Roy, 
coccé  XVI  II.  Ttr.  des  fiefs  deMcaux. 

Mei.  di  Montmorency  des  chjfieBcsùes  de  MatIj  des  Apme* 
nâMtts.DtVtiùfj  il fidtit âmfirt& de UfATtu  deSetMtm. 

D'va  Regifirc  d'Atrefts  prononcez  au  Parlemeoc  de  la 
Chanoeleur  U57. 

IDg  nftitUtde ^su AgehASttrimer démitmm Itâttttem deCêftesteiê  CUriatmy 
mtmmlttimjmim$ei4ci,^*u  fmutmt/tUmiin  Immut^dnmam  Mmtiji»- 
trtuciJci  *w  friitt  fiijhum  if  Jim  n^itu  frfftitmtr,  idtm  d*mi»m  ItéHntsbf 
bibit  fâfimam. 

Lettres  de  compromis  exuaitesdu  Chartukire  de  t’ Abbaye 
de  S.  Denys. 

CoNCoiLD  t'y!  Jim  tntntAÜi &kCtmmni  AtMmJnfmmrfttmTtmjt 
ivmf*rtu,&m*»Stiÿuur'iA.k^i'i  DZ  M o U uoR E NCI  cArMjEiér, 
ftr^&ftrjishùrs,&l  HTi  A T ryS» Jrm , & DimtiJtU  A AL  ts  d*  Dt- 
mtiJiJt  \ imvmxfii  ferrms ,ftm  mu  & ftr Irmr  J'tttrcfmnt ,mtfljimr. 
CtJféfiÊuirjm  Mtftnt  UbâMt  dc,ÿmintM  fttUia  AbbiO’  ItduCmmnt 
mti  Jtnj  Htrmum  Je  Chtmm^  fr  m$M  Sarmmr  MtUm  (b  ftr  Jh  beiri  ,&  ftr 
Tbykmajim  frrrt  ,&  ftr  Jit  jirtiiri  Jettm  iut, &ftrtem  itm,  Jt$itnteiufiurrt 
t»  flrntltuiammfmilfirrtuJei^ttrtktfu  Jimemrtêriftrtut.LeJimUi^- 
rrtrt fim JcfXitr  Jet  Sttme  mm  Sagmmr  tAÜé  & mtm  Setguear  M AHiir, 
UtmUemJcnuu  JerntrU  verni, &JnmmJemKrMch^mttemtfeeties  JimJetit. 
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f » ItUm^KurtltaxkiUjfMits  ne  traera  te/mun.fsri  ^ 

ptmni  tire  Jtünréej  ftt  Chtrtree.  £t  en  eeUi  tjnt  ne  jaune  tfin  ieUnrin  fnr 
Thnreref.l,  ai.ereseÇen.nei  bennes  ge^.  Ee/e  Uise  ens,neua  v«Un,nj«r 
^"eenshbbiferrn^rre,!.  Abbéslenrfiu  eneer  cens  ,«  elinn,nder,n.,& 
metfutunt&^b^fee  qne  dstuneverife  ^ fenr  l vnefertee  ees^e  ftr 
lentre^nalemetmemMsere  ef  tenn2.mtfiret  M AH  I V J t fàsre ^Ufeese gent. 
Et  h enqnerenr  desseent  éler  en  U marthe  Je  f Abbt  & dn  Cennent^  de  men  See- 
menrMJsien.&de  fen  fiere.&defis  ferenrt  denent  «tnsnue. ,&  enettn  bennes 
./  n suu  n.l  tenter,.  &J! . a enenn  /«.,«./  eit  teaens.  ,l  en 

„„e/!te«nne des  entres  jeereles.&^nent  deaentepnu.d  UbenneuM  «w/ 
canme lentremerehe.  Et  felidu,  ensfuerenr fe ^fierdeunt ,U efertete^  U 

te, sentiers  n,eenne.r.t,neU  Reü.nsettre.Etehefinsjdes  f^ftfe  tendseefe^ 

deteaneeUn.e.neenr.le.rd.referl-é.nteneemdet'-sndeJd.^^^^^^^ 

dn,  emsnerenr.&l,  meennerre,  deinent  ,nrer  fenr  fe,nt.,qne  tl  en  benne ^ ter- 
nuntTn',  cefie  chefs  e.nfsnt  le.enment  fer  hnefertie  ternneefer  [entre.  Etcfnesj 
Isd,,  erb„r.  enrent  du  lenr  d.t . ü Abbes 

itttres  de  fen  Cennent  .& les  lettre,  U Pnenr  dArgentneü &dnC,nnen,.&U, 
lettre,  te  Pr.enr  de  Ufirie.  Et  mesfire,  M AH . IV  s te. frene,  . & fen  jme& 

fe,ferenr,defn,nernnùe,eheftnnien,le,fene,.E,U,k,tn,bea.e,.Usf^^^^ 

tUee.Lfentdenni.feunt  t,n„e  de  U f,,ne.E, fe  Uvra  de,  erburesmen- 
reu.teleperue  fenr  en,ü  fereu  , métré, t vn  entre  tençusM.  Et  fe  U meumer- 
tes  menreu.t,  Keù  , metreutn  entre  en  fenlun. Et theftnne ^s  fnrstetrefnrr. 

U Ret.nne  ,l,efne,gne  ledu^ne  ,l  dtrent.enletenferme  ferfe,  kttres.Teesuus  ■ 
denent  due,  thefe,  e ,nré  I,  Abbe,  À tenu  fer  feié  fer  Jen  Ce^ns.  ES  mtfm  . 
M A H 1 VS  fer(e,&fer  fe,  he,r,.& T H Y B A V tJfieres.&U,  DenmfiUs 

defn,nmmie,Unr,lùenr,,ferense!rferlenrhe,r,.&fen,l»e,Utfertu,tb,fntt 

per  fe,  dee  tenu  fur  fetne  dem,l  mer,  d-ergent.  Et  per  Ufdite,  cennenenu,  tenu, 
fitemme  eU,  fnnt  denifee,  fer  defns.fnrent  fU,ge  fenr  [ Abbe  & fenr  le  Cernent 
mfftrts  UhAHS  Btrot  chtuâlttrsp  mjirtt  DrtuesdeTrtmkUi  ChtuAlitrSf^lwmmt 
Snl,er~  Efinter,  lehen  de  Legn, , Hethttn  Angur , Ptems  U Prenn. . O-MJje 

Etget.chefcnn  fertentj&perfefet.EtfermtnSetgnentMEHiy&fnrptbem, 

efper'ï  mit  nyt  fin  Jrere,&ftr  leur  y.  ferenrt  défi,  nemmee, , & ftr  Im 
fmr,, furent  fleges,  Mtftre  Adem  de  PiHebetenne,  Mtftte  PheUfft,  deTrie,  Mifie, 
Cjcfs  df  PttftnMiJtrts  Fhtliffa  d'E4Mi’b9nru,  Mtjtre  Oedes  ^cTâcMar^MtJin 

Jt/rj/tJ  de  ratftp&  Mijnvs  R^rt/t  Mires  C^KMélurs  ,chd^m  têmt&ftrji 

foi  k tenir  frifon.Lt plegemtsde  for  CJhbi&UCùamntàJhttt Denis  enUttm 
an  Seigneur  de  Monmerenci.  Et  It  picgemis  deUpartiemonSet^nenr  M AH  HT» 
Ô"  fin  frerej&fis firtnts  défis  nomezeofitnt Dents tnU  terre l'Akktffi  UC§n»tM 
deujnt  dtZn.  £t  ^ue  te  fitt  ferm  (fi  efisbU , «fl/  M A H 1 1 V fret  DE  M O M M 0- 
RENCI  chenalierp  & te  T nin  AV  rfiere du densnt  dttSet^nrdeMommi- 

renap&ieDsmoijele  Iehknhe  firent  dndewtnsdtsH^tm  fei^mrdeUm' 

mtrena  suons  feeUeesett  prcfêntes  iettres  de  nos  fions,  Cefnfet  en  ton  de  tsnesf 
notion  nofirt  Sa^ur  mit  & deus  cents  & Jotjfiitte,  on  mots  de  Moin  j 

Autres  Lettres  tirées  du  tncfinc  Chartulairc  de  S.  Denys. 

Novs  Mahiiv/twde  Mommokenci  c*f*4Z«T,cf  wThi- 
BAVT  DE  MoMMOittHCI  Clcrc  fis  fittes  ,& ù Dosoioifiie  A Alelh& 
se  DomotfiU  l ah  AV  t fis  firemrsfefin  ojfinotr  i tous  cens  ^mi  ces  lettres  nrr- 
rontfUme  en  U eompromipson , qui  ju  fete  entre  r^gieut  homes  t Ahhe  (fileCosh 
ment  de  Hea^hgnenr  fiant  Denysd'vnepdartgfi  nos  d" outre,  en  UqueU  noms  metfines 
pour  nous  mon  ^Seigneur  Heruieu  de  Cheurenfi  chenohers  qui  mort  efi  s nos  en  lieu  de 
teimmonSetgnemr tieruieumttonsmon  Seignmlthon  de  Fion.&prometonsque 

nous 
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w»  trtHs  ferm  <ÿ  tftik  cf!  Mi^s  Itluni  fin  fjir  U rufim  it  Uitte 

inmfttmtfun.  Et  f»  ttfmùgMjge  Je  cr/h  mji  ,nn)  *êmiu  mi  MsfiâmMfnfin- 
iti ieani.Ct fittMl'MJermtenntumJemf/frtStipKvmil&deiu  ceU&Jiifi 
fuue  ô-JiMjfta  mtis  Je  Femrier. 

Extrait  (i'vn  Rendre  d'Enqueilcs  iugéei  au  Patleroentdcs 
Oéuueide  l'Aflumption.M.ccixii. 

K ficfe^megifirmmThemem  Je PerificUnoÊm  JàHÙKi  Ee^ii 
yiÿrr  (*,  fW  M A T H t V I DE  MontemOE  ENCI  ACO 

fùJ  ér  frejeceffirti fit  yfi fittt  S-  e»m/ieterii»r  ù^ttUre  è Itm^t  temffrt , Je 

fjtft  {êrfentm,  meiMmt , d-eâiâSi , fiemti  hemttxt  itmmnenta  t»  CtfiSemt 
fie  M0)ttifriÊreMeuti;frefiu0eietJemJtimii»terf  miner  mremenit,  ^niJhecqm 
freJiltd fiuu.creJtt  verâ  efiê,jtu negtnM  trefefam  Fertf  nemiiie  Demitù  Eegit 
Jitetu^KhJ  Eexefiiiife^efuiteii^itunJiJifhi  fijnceshemuui  Jtlte  Cd^eSdMU 
M0mtifit0retui0ii,&j»0j Frefejiu  Pntf.xfi fiua&i0itfieiier»M  inflitureJe fit’’ 
ft0fmf0rm,m0titit01 0"  eetâSi , ifuetiettfeum^ueni'  ^tunJeeiim^Ke  etfm  h*utfm0j& 
etmntf^eiet itt tf/!i.  tlJefaeJ  refiemlit fer imrdmcxtum  fiutm tJem  Jernitur  Mentif- 
W0$rTtteiâ<i,^ind  iffi  creJit , fipJ  Kex  fiterit  utfejjèfiutte  u^tuttdidUles  fijiK0/ 
hmmutes  tfjîm  CeprStutu  i eemfere  ^ttùKeguu  Blendu  decefie,  tu»  treJu  ^tùd 
dMetStt»  temftaelijms  ufiuujfet i» cefihitr  j»fr»iUH.  bien  terne»,  ^ttijRex 
frjtJtltet  fieneet  Irntumei  feeifiei  »0»  tnjhetenit  è textfere  ^tuReptu  Je- 
eefnettre  im  fi*m  fitfer hee tj»eM»m  fettit reeleMe»it,<i- ^»e»i*m  utMÎt etxtre- 
£xtr.  Preialem  efi  fiffeumer  fre  Jimine  M0»nfiure»eutt , d-atU  fre  Jtmuu 
Mtre.  Remeaejt  iJem  j0»u»mi»  fiefi»*  i»fiiete»Ji  eefJem.  Ite»  teme»f»er»»t 
t^sfnJtiUfre  RepMe  Pex  i»  ifie  itMfefte  Jtfixfium. 

Lettres  drees  du  grand  Paftoral  de  l’Eglifc  de  Noftre  Dame  de  Paria, 

Liure  iv.  Chane  xxiz. 

V V \ y wiXi  frefexttt  UterM  txfieBari,  »0t  fieter  lo  Anne  s iiUxiAi-  liS)7 
ÏMid  ^rmlts  C0»»e»tm  y âSi  ieeteMene  Pxrif'itee.  Cifirrete»Jîs  OrJtmi , d" 

Ml  M AT  H EVS  JemuUM  MoHTISMOXENeiACI.ÿ  loANNA  eUu 
t'xar  fiünrm  m Demi»».  Netxm  feenmu  tftùJ  e»m  tut  Atixr  d' C0»»r»imfre- 
Jtfh  ieteremui  d"  ftTttferemm  fitptUt  t»»i  xil.  hirxi  Perif.t*»tù  teJJam  ut 
tHj»in»M»4  m Rref0fii»t0d'nJJiiii»t  PrxfefinirxJUIerwm  Demtmdetmvxe- 
TU  DE  MoxtE M O aEhc  I ACO.rÿxii.Mno  d JmtJ.  euaai  reJMtm 
JixuUleri»  métxmcrtxe  i»  trexfitetfi  drtJJiltim  tr*»j»erji  JtCoittt.AU~ 

Cio.  £im/MATHETsÿIoAHHA  tim  vx0r  fuieremm,te»trtmm,d 
foJiiJertmmfiaJJjm  meteudumm  tf»0j V0eet»r  ÀÜtert  e»m  uniiM0,f0tml fi  crm- 
^ /0rtMe»ted-rrtr0,  dftemnm  eTxttpmmtit  mebxJuUyd  fmte  fit  ettetiUai 
fietuarm  e»m  XXXII.  trfettti  terre  ertMi  fite  fr$ft  JUf»m  xulmJuuim , fte 
- t»mu  fi»  fiuu  inter  Semeert  dTe»ermee»m.  N01  frejiffi  aUm  d Cenaentae 
■ fnfite  vtiUtete  tufire  d Mem^krf  mfin,  d vt  mtlure  frifiieeremmAltltierett»- 
•tfitftT  hee  JiUptli  heUt»  tre/let» , d "0t  freJtOt  Merhem  dJeenne  tnmttnt 
firmxtattmmret  frxJttler  : Ire  ftiJ  »0t  Ahim  d C0»»e»t»i  JtJtmm,emttem- 
mm  d qmtttmm  JHht  Jeanne  Nethted  eim  vxeritd  0»uuim  eeafim  leUtarm 
eieiiln  auaaaierrae  Jtffae  xxix.IttrmdJtnnJ-  Penf.eamn  nJJttmtuamt 
fm»*teti0»ifr0 elftreiattreJUià aeti ta meaaaunae  eeaefiiedfteatii liie- 
reti/dfremittiauuteae  fJe efitJetatre  ferraatttuaemMafiteJtfOtui  ■uelfer 
dut  tare  eti^a»  eemmaat  xW /feetaU  nateitaat  Je  cettre  vemtmat  ,dtfdd  ret 
emnetdfinpJetAitJiOam  efif<Tmatetru,frnJiSHuamtMatlH0jdetmatxmi, 
dematiat etafemhJritmri  eieifilem  tAfifaevSe  J»  ettera  rttUmexnat  eumin» 
maitttmai  djattteamt.dr.  l»  eaiat  ret  ttfttmemmm  fref.lmeri  fipSâ  atfire 
iaximas  efftnenie.AlhtmenmDeatfiùm.wvfinx.mtifilttma. 
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Excnic  du  ChartuUire  <!c  l'Abbiyc  du  Val  « 

Iv  Mmint féniU&initmiiuTnmtàtùtam^n.  E^Matmivs  dcmitms 
MoNTISMOK£NClACI,^r^«IOASN  knmSVX»r,IUtlÊM  fâCtmms 
n$s  h*btntt$  é"  ffftdttues  pUttê  tBre  bcmms  , qB$d  duumr  BtUms-am^s , Itko'mm 
(é"  immune  ébamnt  htme  (!;■  firmtnte , eemmens  vt  diàtur  CLX.ârpentu  & v. 
ëuârteridnetmrüt&ctrcâ  Xtv.  brmerurum,  (^(.JknttnUn^um  ^êtendtturf^ m 
lirum,  cumùmHthus  bruajs  eidemuJiuceMStlus^c.virù  Jteiigt^s ^bh^i  tir  €$»• 
uentHt  be*u  MârudeVàUe/îr  eentm  fuiceffènbns  trédtdtmuj  Crcenetftmms  fer- 
feeuc  f^idendmm,ô'C.Dif/iver0  Rrlij'tf/iâb  Itbertutts&ctncefiêmesunêbmjpent 
fufettui  exfrtjfum  efttjtbi  fji^Mtrefynunerunt nebis & tradtdnum ferfetuê  ff- 
fidendef&hâbendos  reddttus  ijuêJdjm  t qu«s  ex  dents  &eUmêJynù  uMtceJfernm 
ntfireram  hebebunt ut  inftriut  fubuétâHtnrt  vtdeUçet  XI r.  librut  ex  dune  de- 
fmniit  BvChardi  fte  ]t^&  c.feltdes  fr$  defunâs  YsabCLLE  vxirt  fun 
tn  FrefêJituTd  Henttfmêfencuui  ttem  c.feitdes  frt  démina  G i R T A v d 1 
incenjibus  BiMttJmêren(taa,&e.  AOum  anneDemini  m CCLXI  v.  n^nfi  Offebn, 

Lettres  donc  l’original  cll  aux  Archiucs  du  Prieuré  de  S.  Martin 
des  Champs. 

Ii<y»  V W I V ER  s I inJ^{lurit,Offcialù  Curia  Partf.  faUtemiu 

Demin».  Setum  faamus ^uedeumeenuntt»  erta  fiuffitteramnebutnter  Reti^ 
fet  vires  Prierem  ^ Cenuentum  S.Haruni  de  Camfù  Partfex  vna farte,  nmüt 
DemiMum  M.  AT  H a DE  M O HT  E M O R EK  C 1 A C O n»/ 

vxeremex  altera,/ùferee(jued  frafati  Religt^ frefentbaut  ceramnebü 
futjje  j^listes  mtnui  tuflè  à frefatts  M A T H i O tins  vxere , fêffejitem  v<l 
quafi,  feraptendt  deetmas  tn  emntbus  terris  extjlentihns  DE  EscaKKO.  /« 
auarumdectmarum  fcjftfstane  velifuefi  jdem  Rtltpeji  a retreaÛis  len^e  temfm- 
but  extiterant.  ^uare  fetebant  t^ês  Hethtum  eius  vxurem  fer  nés  fuâlutr 
cendemnart  ad  reJhtuenduM  dtÛts  RtUgtêfis  deamat  fufradiÛm,  feadptff 
fanemearum  vel  auafirefittut,  Tandtm  féftmtdtm  éherutiamts ,ac  Use fifertffi 
negetié  eeram  nUts  iepttmi  cuntefiata , freut  tn  AiHs  Cuna  Panfcénsinetnr, 
Magtfter  Gvido  deBarro  CUrtCMS,frêcurater  dUiarum  Haihei  & em 
vxértt,teramnebts cenfittutus tCtnfeJfuf  futtnamine  frecuratertéin  luditte  etram 
nebtsydt^es  demtnu  Matheû  ttus  vxerem JpeltaJIi  rmnut  iujfi frafatês  ReUné/ês 
dtamis Jufradiitts.CefeJpts fuit  ettem  nomme freeuraterié  iffès  Z) . Hatheum  i ttus 
vxerem  nththmrtt  ftnttus  tudere  tuetfdcmdenmtstertanrm  exijfentinm  tn  tem- 
tarte  de  Efeanna  fufraditie.  Net  igttur  audtta  cenfefsune fitfradiÛi frecuretent 
faûa  tu  tare  coram  nabis ^ astendentes  ^ued  tn  cenfsesttem  nui*  fum  partesiadteis 
ntfi  cendemnaterta , finaitter  eendemnamus  dtiinmfrecmTattrem,C‘fer€tmfra- 
fatet  demtnum  M atbeum  à"  etus  vxerem  ad  reftituendum  tffit  reUgiafis  ad  ftfip 
Jienem  fer  a f tends  deetmas  fuwadtilas , fufer  en  fradsBe  Matbee , eimj  vxtri 

ferfeiuum  ftUnstmmtmMiunde.  Cu$ fententt*  dtÜm  fracuraser  namine froeuret*’ 
rte  âc^utemt  ceram  nabts^^usttansnomine  frecuratertésUdfémm  damim  Matbei  & 
etusvxerù,é‘  fre  est  frafatis  ReUgte^t,(^  earum  futee£mbm  urafata*  deetmas 
tnfmurnm.Datumanuêüemtnt  uxz\.xs.dse  ItuùfefiAfeenfienemDetrmrn. 

Autres  Lettres  cirées  des  mcfnies  Arcbiucs  de  S.  Martin, 
litfff.  VMivERSls^.r^r/  Utterastn^Ûurn,}AArntysdéminna  MoK-^ 
TisMoRXNCiACi  mUesg^ démina Ioann a vxéreimJdemfaUsem.NauertnS 
vniuerfi gmdcérsm  nekis eee^itutm  leanncs  de  VtUardm  demtuus  deDaemente 
-^rmtger,afirmss&  retégnamt  tjuad  defunam  îatebmdeVs&anbm  eiuandam  Ar- 
*ffins  I aannn,  veiuit  in  fia  tejiamentej&  ftacept  fiad J'ufer  UartüfiM 
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zt  f*frr  ijiunlà  fârtt  IMim  hmituta  fiu  fiuiUm  CJfttdnu  i»  Ecde/u  kt*n 

tUrtx  Je  Dttmtme  ,vel  im  PrmJIM  if/im  Eeekfix  et^ttetetiÊT  td’ ifiii  ihJem 

fiuJxm  Je  JefmmlHi  ai  alun  S.  laeaii Jugatu  Jieimm  fe^eram fra fma  ajù- 

aumaeJia  fatrùd’"atrm,aeâMteeeJiram  faaram,fer aliaaem  HanaehanmieSi 

Eruratm  celttrantar  aaaaatim.,3m  laaaauj  Je  ViSardm  fraJiUmheni  JtlH 

laeatiexifitiug^  iaaa  ifjîm  kaieaj  df^tJnu  vt  Jieetat,  valeaj  iffiaa  Jefaaûi 

arJiaaliaaeaa fe^ai  ,framt  taris  ras  ta  exigerai M fàaJattatteaa  d tajhtattaaemtf/im  \ 

CafeSaaiaJkJttd  taaerjSit  in  ferfelaam  Ecelepa  fraJtHa  ieata  Maru  Je  Daa- 

aaamtyltrrat  tfaafjam  ta  frijiam  d afttmaltaaem  XI.  Itlraram  Eartf.  amtai  reJJi- 

tae.  Naa  veù  Mathem  Jatmam  Maatijitareaeiati  frajtllm,  d Jamiaa  laaaaa 

vxar  mea^aJillaâa  famé fiaJa  d Jamrnta  tma araJsEla  extJUatt  amaia  d fiaga~ 

lafafrajuia  valamat , caaeeJsmaadlaaJamat  <re.  d fTamitliimaikaaa  fût,  tfaàJ 

faatra  eaaeeftaaem  fraJiÜam  tan  alijita  feraas  aat  aitai  aaa  vtairtaat  ta  fata- 

ram.  ta  fatal  ret  tefitmaatam  d ataatmea  aJ  aettltaaem  taaaaiiJe  Vtliariiaa 

JatatatJe  DaamaatefraJUtiyfrafeaiei  Luferae figillaaama^raram  maanmae fi- 

nmm  raiarari.  Datam  aaaa  Datmat  M . CCLXTI.  raeafi  Sefteatkri. 

Extrait  da  ChartuUirc  de  l'Abbaye  de  S.  Denyi. 

Litt  E R Æ.  aaikm  Theoxaldts  fiater  Jaattat  Maati/îaareafiaà  laf  7! 

Clerttm vcaJiJit  .tUaft  S.  DiaajJu  tfaafjam  riJdtfm  dz/fagu  ta  ttrrad  fafra 
terram  Efflefia  S.  Dtaafjii  ta  Fraatu  afaJ Arreafaltam.  ^tù  reJJum  Carfm  d 
rmanpagtam  valgarueraaatafatar.fra  Xl..tiarà  Tarif  Etfaat  vtaJittaaamlaa- 
iaatt  M A T H E V J Jaattam  Uaatifiaanattaft fiater  tiae.  Aaaa  ii.ccExril. 
meafe  Afnlt. 

Du  Martyrologe  de  l'Abbaye  du  VaL 
I V.  K al.  taxa,  ott/i  TheobaLdvs  Cleriem  Je  Uaatatanney. 

Extrait etvaChartaUin  Je Chamfagm,tfiaat  ea  laChamireJet 
Caaflet  Je  Tarit. 

LiTTEitÆ  MaThei  Jamtai  Montmor anci  i,  &:  Ioaknje 
iiafieia  laet  Jeattae  eim  vxarii,  faiim  laaearJaaeraat  d fafififaaeraat  fam  Rege 
ThedaUa.fiferJtfitrJiaattta  affifitm  aeraarü  Je  faraaAllaJiaiaxtaStaeitta 
Otkta.  Aaaa  u.ccLxrii. 

Lettre!  de  Mahies  lires  de  Montmorend  tedeliHAHMllâiatg, 
femme , par  Icfquelles  Us  fe  mirent  fouz  enquelles  dou  dcicort  qu'ils 
aiioienc  au  RoyTnibaud  de  Nauarre.pour  la  partUbn  des  bois  appeliez  les 
Aluespetis,& pour  la  gtueriei  d'autant  qu'ils  y detnandoient  la  quarte  pat- 
ac,8r  a leuer  par  leurs  mains.  L'an  M.ccLzviii. 

Extrait  Je  tiaaeataire  Jet  TiltntJe  la  tem  JaTaaeraj,  efiatuaa 
Threfer  ale  ChaatiSy,aam.is. 

Charte  en  parchemin  de  Damoifelle  Aaies  de  Momteeo- lafj. 

M o R E N c Y,  en  date  de  l'an  iif9.  intitulée,  Efchange  par  lequel  Monlîeui 
Mathiey  deMontuo  RENCT.ieDameleannelâfemmeonteude 
DamoifelleAalcs  de  Montmorency  certains  bois,chappons,Tinages,Sc  au* 
BeschofesaTauemy.Utriuccs  dudit  Tauerny,ii  Tii.liures  de  tente  1 Ho- 
touuille,pout  la  bois  de  BoUry,garenne&feigoeuric  dudit  boit, &c. 

Lettres,  dont  l'original  e(l  au  Threlbc  des  Chartes  du  Roy, 
y rt\x  iXiW  frafeateiluaaatafieBarii.ki.1  EHORD  is/2m  Ioam  >ia 
famsts  Saep'itaeajii,rthliaJefaaSi^\^\tit  tti.01  tjaaaalaat  y tfttamumTtaae- 
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cy,féhtemtnïy9tmKê/cmfttcm4m.  NvtKTtJttzniuerfi.^Mde^pr^dicJa  AUennÜt 
4^ntiu  (4T4m  tîiti/ln  dêmim»  AtrHOHSo  /lté  Mcf^u  Frému , Cornue  FtFtàa. 
Ô-Th^lêf.attt  €nfi^4m€4firtdeThef4M^€S  m md/m  J/m  vfij/u  ad  tnemn/mm  /«- 
t/tmm^dê  1/4^41  & t</H^4t , /faêdvir  mMu  S AVA  ri  C v $ Vtctcmmts  Th»4rc. 
fréitr  tj/m/uijm  dHii  Fex^4ldt  mdn  â^tgtmuerjx  f/rt  dttt  me4»  4/a  d9M4ttênt 

'fttr/tMfttMt<f/Mmp<t(Ï4mdbeHUmS4M4rn$  rAntntdtFfi  d«f//i$£2/  Rkcinaldi 

^DdnddmmdTttimei  mth$4fi^m*rt  tn  c4fir9dcTiaf4//^aj&  ftrt/nentÿs  d/citu- 

il49d  Jàfmidcm  Cdfirt/m  k/tmthfrr  prty  4b  iS/ifiTi  demÏH9  Cêm/tt  PtOa//t»fi  (f 
rtm^fd  ffddtéh  Itbrrdüttr  mth$  trddi.  J^ta  dtciut  d^mm/u  Ccmts  P/Û4ë.  & 
ThdUf. tn/in ffr4tûs( c4//cefstt dtch C4firi  aji»dt4m i/t h///tc  m9dMm»vuUU(tt  ^»êd 
tffi/m  cjfir/m/  tr,*d4m  hb/tdbê  (tdrm  dsmjM  Cfmui  P/Odu/np ^ Tlmlêfky  vel 
tt//s(rrt9m4t/d4/44dma^n4m f/rci4m(^f4r44m,<]U0ti(npMm^ut4b  etdtmddmt- 
KO  Comité  vel ems  rnduèUto  j/tfer  hoi  fiaro  re/fmjhd.  ^od  (ofir/um  reco^^t  me 
rtceftJfeidtFiodomi/aComue  PiiidK.&ritolof  front Jk^t/ks  efiexfrejpm.  Pro* 
mtjietum  fer  mrdmeMtKM  4 me  eorforolitcr J/ifer  hoc fTdftatfmadÙüJdcrtftr.Qk 
EK4n9el^t,^aod  dtcf/tm  Cd/frum  aiciodommo  Comitt  PtPféu.dp  Tboiof,  vel  nm 
certo  mdnddtotraJdm^^hbcrdbo  Admdgn.m  forcum  & f4TK4m,ijK0tunfcumfae 
é’qNartdocnmime4dt{fodormito  Comité  PiiÎ4u,^Th»loJ.vel  tius  certo  mdiidjtt, 
jim  ans  JncceJfinbm/nfer  hoc  fnero  reqmJîtA , vel  dUm  fro  me  dtffnm  Cdjhmn  de 
lhefdnoet  tene/ts.Eti^nodddmKddeferditdé'exfeHfds^fiijnA&cfUM  dtthudh 
miituf  ^Cornet  PtHdn.c-  Tholof.  vel Jni  t/tcnrrerent  fen  foceremt  cecdpone  . th 

demvel  ans  mdnddto  dd  fentionem  tffins  dcmtm  Cornu  à PtPldn,<^Tmif.vtl 
tins  n/dtsddunon  tfdduitnon  Uberdtt^reddjm  drrepitndm  dd  iffius  dommCo- 
mittf  volnntdtem.  Pro  qmbns  ommbus  ty pnj^ts  tenendis  ô" Prmuer  ddmpen- 
du,  e^o  fTddtcU  Altenordu  dtcio  domtm  Cornu/  Ptifon.  & Tholof.  & etnS  JkcceJJô» 
rtbn  t , me,  beredes  meos  ô"  fnccejfores,  omnid  bond  meo,  heredum  ^ fnec^onm  meo- 
rtim,  mohilid immobtlu , frife/uid^  fntnrd,in^n/hnpmmt^KtTebni  (^locU,^  ^ 
Jnb  cntnfcnmcine  domtnto  fmt  obh^dni , (^reltncjno  femt/u  obU^dtd.  Et  vdss  J#*  ^ ' 
biles  CdTtfstmum  fdtrem  menm  àomtnnm  I o a N N e XI  Comttem  Snepunetfem, 
dominnm}A  DE  M 0 N T E M O R E N C I A CO,  R A O ri  EH  Y K 

DE  SvissioME  fdtmnm  menm,é'  GvriiElMVM  Vtcecem/tem  Meledm 
nenfim  m/lstes conjhtm  meos  flejiios  ergjdiclntitdominnm  Comttem  PtHdXipPbo* 
lof.  ô'etns  fncteporet  fro  fr/diûû  omnibut  tcnendu , cr  f router  4dmflcndu,îios 
veto  lod/mes Cornes Snejstonenps  fJterd/ifd  Altenordàt  Mdthemde  Montemeren- 
(tdco , Kddnifhsu  de  Snefstone , ey  GmUelmns  Vtcecomtt  MtUdnnenfit  frodicfi, 
eonftunmns  nos  fleaos  jd  fettttonem  dtlU  Alienordû  er^^d  dtifnm  domuam  C#> 
mttem  Ptddu.^  jTiolof.Cr  ans  fnccejpres , omsud  bond  Hofird^hcredmmfîpfnctep 
fornm nejhenm , mobtiu & tmmobtltd,  frdfi/Uu&fi/tnrd , m qn/bnfinmiine  rebut 
&locû,&fnb  cntnfcnmcine  domtnto  fmt  fdtHê  Vomtno  Cornai  PUIam.  <?  7hoUfi^ 
^ ans  fnccejjêrtbsu  peadltter  Mt^dntes.  In  atins  ra  tefttmoninm pif^tid  tsofr/t 
vnd  cnm  pgtMo  dtêU  Ahenordu  jJontAtut  v^nntsse,  & od  fentionem  dt  dà  Alte* 
nordù  dnxtmns  frojensd/ns  tuer  à offonendd.  Ddtnm  Pdrtfins  die  Vememdntt 
Cdthedrdm  S.  Petrt,dnno  Domtm  rmlirftmo  dnctmejtmofexdgefimo  nono. 

Deux  Clunes  mecs  du  Cbartulaire  de  TAbbaye  du  VaL 

Eco  Matiieys  dominns  MontismorEhciaci  mtlet,  & e^ 
loAHN  A etnsvxor,ommbnjbd(vtfnrà.  Notnm  fdctmnsqnodnosfrofilmtedm^ 
momm  nofromm  & ommum  dmecejfornm  no/lrornm  'l'oiMnmj&concedtmnt , vt 
Abb4/&  Connentnt  Vd&ii  bedSd  Morix  Cifierc.  Ordm.  Pdaftenfu  diocefis  hdbedxt, 
tenedmr,  <y  fofsidunt  tn  mj/tn  mortno , fine  eodPhone  vendendt,  diftrdJ/emdo , vel 
tKtTd  mdnnmfudm  fonendt  quondom jxtidm  nemoru  fitom  ,vtduttnr,  tuxtnne’ 
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hiuj  Domiki  de  L AV  a t tx'Vfta  & ntmu$  it(t9rum  AhlAtü  & C*H’ 

tfntitSy^Md  dicttarF.(/9riddeM9mihellen  ex alteritffi'c.  Aibtm  Mae  DemPtt  Jil. 
CCLX(X.  mtnfii-fjrne. 

Eco  Mathevs  dminus  Mo^(TIS^(oE.ENCtACI  vmnAus  h*t 
X'ifurii.  fre  filme  rcmedte  emmi  mej,pjtrù  tumrùt  & 

tmatata 4Mte(^rttmmetram,ilMMd9  tfer  jrri^a: ad  terramfiaFiam Hterefilymi^ 
toMjm  tfeUi & csacefit  Ahbati  &Ceaaentut  raüûbeatx  Haru CiJlerC.Ordinù, 
pjTif.  d/ee.  vt  tffi emaes  res  ta  terra  demtni»  mee  ac^aijieruttt  d* 

tenaerant  titale  eoŸtteaùt  deaatteaif,  eleau^aa , rattaae  perr/iafatipaû  aat  etiam 
efiamhft  infer^taamteneantr^  fefsideaat faeijice dr efatete ta maaa  mertaatabfi 
^ae  etalfteae  veadeadt,  dtfiraheadt  »vei  extra  maaam  fiam  ^aeadt,  &c.  A{fam 
aaoi  Desatat  u.cCLxt  xjmafi  Afnlt. 

Extrait  du  Chatnilairc  <le  TAbbaye  de  fainflc  Geneuicuc 
de  l'aris. 

O M N l B V s ifU9s  ffâfentes  liteera  peraeaeriat , M a T h e v s mi-  t i 7 

Us  damtttas  MoNTlsMORENCtAdjC^  loAN  N A eias  vxpr,  ta  DffmtMff 
filatem.  Hetam  fen  veUmas , ^aèd  eàm  fetras  dt  Vemartta  miles  veadtderit, 

& pre  parie  deaaaerit  demam  faam  de  Vemarcta  cam  tête  pcrprtfiê  & appendte^s 
êC  y.fiUdts  aaaat  (tafas,  dêmime  » tare  ,&  tafittU , qaa  thidem  dtûas  Petras 
wuUt  hdxhat tifoa  fmatameaent  de  feêdê&domimê  nefirê»  tàoejaam  de  qaartû 
iemtnê , Rtltgtofis  vtrû  Abbott  & Cêaaeatat  fiaPlo  Cetùaefo  Ponfieafis  :aês  êb 
Ttmedtam  aatmoram  nêjlroram^  (^êbdtte^hêaem  Religtêfiram prodtPfêrampro- 
fitam  veadittêoem  td’prê  parte  denatiêaem  xclamas  ,cêoeedimas/^  oppr^omatk 
irotù  vff/eateSfS'  ftberaltter  cêMcedtans , xt  profits  Relsgiefi  êmaiapradtÜom 
atma  mortao  ta  perpetaam  teneastt  poftdeada.  £t  vt Jfrmam  ÿ fialtle  permo- 
mot , pr.tfisttibme  Ittteru  fi^tRa  tufira  daxtmui  oppoaenda.  Darum  anne  Demiai 
M.CCLXX.  menfeApriit. 

Charte, dont  roriginal  e(l  aux  Archiues  deTEglifc  Collegiale  de 
S.  Martin  de  Montmorency. 

V M I s \ x%\s  profeases  htteras  infieÛarùtttês  MathEVS  domihvs 
MoHTlSXlOAENClACl,^  IoHanna  ttas  VX9T  filatem  ta  Domtstê, 
P'sttaerjitatt  veflroteaêre proftauam  vêlamm  tfiaêtam,  tfaêd  (amGatardm  de 
Mrte  venduUrit  & tjatttaaertt  pre  eerta  pecaato  ijaaatttote  majtfir»  lêhaaai  de 
Bertecana  Cleruêy  vaam  fixtartam  oaeao^d'C»  Net  prodUh  Mothemt  fecastdat 
domiaas  fiêdt  reram  prodMaram  veadttaram,&  J êhaaaaeissévxêrveadsttêaem 
tandem  veUmast  Uadatmts,  d-  partter  oceeptomas , cÿv.  la  eatas  rei  ttfttmêmam 
Ô prtbattoaem profeaubas  Istens  nojhâ fcctmas  oppeat  figtSa.  Dotam  oaoê  Dmb- 
m M.CCLXX.  meafiApnli. 

Secllé  de  deux  Seaux  de  cire  iaune  reptefencez  par  les  Egures  fui- 
uantes. 
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Aune  Cliirte  ptife  d«  Archiuci  de  Iiroefine  EglUede 
Montmoieocy. 


Noj  Mathïvj  ooMmvs  Montümoiiïnciaci  w//«, 
tnmiiuj  frtfiKta  Uutrtt  njpiihait  ftlultm.  /»  EultJiifiM 

Mjrliiu  MtntifmsrtKcuct.m  ctlUlit prthtndjrm id  tus ^Stt.ulu  fut 
(M/atndt  hslUnus  Afenuté , uMiut  tjuid  itt  ifutum^iu  ttmfcrt  éjtm  lùfu 
CsÎkhui  Iffiut  liiisJU  decsdttu  JutctJJnts  nnm,  gmtiu  frsttiid^.  fiui  dm- 
doues  Cstumti  ludiaé  Eedejtschmisiu.etitferri  umittgtt.extMSK  tstmefif 
itus  frsieudéttm  fit  tdhter e«S<tt(tnm  fmifiKM,  licet  frtdtcejftns ttnmiuu 
ufts  jhtlhts  frmftts  ftterM  & exftujdt.  ^mem  igttur  xsmit  dmrstn  & a- 
itmdMKm  exi/fu,^tùd  tm»/mtdt  Cdtumci  mmtthts  dejiic(hhu  f^efsumm  ed 
fTditndm  frsH  ferusKHMm,  4]Xde frtfrjs  fiit^iims  extelttertMt , tnhtl  sMUtt 
fertifertdeitdmt.  Ndsfrmt  lextmitr ,itUdies  jfuts  Ecelepd fidtasm  tumebtin-  ^ 
frmure,  dd  reeftafitittutn  ttutu  CdfUstli  eufikm  Eulefist ytltnttus  & exfnjù  < 
einjiiitimxs  , ^uid  Cdiuusci  diût  Eultfu,  qui  fdfifrmsm  dtem  mtnps  Iduj  ‘ 
ixjrd  ttmftu  vutdtmunm  deseffiritu,  tmtus JhOus  à'Sxüdt  fTdbeneUnm fu- 
rtm  lUttttdmt  l»mxntr,ü-detifistejldrié-irdtxdre  ft/sttu,à-dltds/titmftm-  * 
tms  fdcert  xtlxxtdUm.  Cetenm  sim  frddtûd  EscUJid  mdxttu  à-uesej/iru  refe^i  ij 
Hune  txdirtdt , xec  hdtedS  vnde  ftjsit  Juffctttua  rtfdrdrs , nés  etusm fifietuen, 
‘vthiimis&stnfimimiiSy^nidJhitlxtfrdkenddnmCdtunisdnm,  tjxt  ptfi  itnds-  ^ ; 
tmmvf^ntdd fredsOerndssm  eiienns.xexdtim  tdmen  fenefsi  et  d»tic,td /tirs- 
tdtm  frddiHd  Essltjid  de  te  tnt  feeuttere.  Netuhfidtue  Ji  dls/t  stSdSd  firennt  s un 
stteilunem  jhtlaxm  fTddiatntm.  In  étant  rei  tepteunum  pdfentes  Ltttertsnf. 
ptjt^its  ftitmns  tmtrefsune  mnntri.Aanm  Etrips  dteUersnrf  dntefeftum  Aft-  ^ 
ftlttnm  Idstit  si-  rbiltffi dtuu  Demini  m.cclxx. 
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DE  L’HIST.  DE  MONTMORENCY.  n$ 

Extrait  du  Chartulaire  de  l'Abbaye  de  S.  Denys. 

Vm  I V frafimn  UttnM  m/ftiturù , f»Mmi  Jt  fUri4($ 

Nummfiiumm^iitdcÊiMnmcmt»  vm&nmr  iMtrvtnt 
w /■«««  ,xvu  pértt. 

(rrnthlem^mm  MATHIVMdtwuawM  ON  T ISMO  XEN  C I A c I ixtUtrs, 
fwrd»n^tuMtüa-v^<Ua-fr4dM4  f*ru,fifrr<Lili4rt,c.li  c.mfrmm- 

dia$  it.<fi4gb.t)iacm  JtCArru, mjinm  rx  fmeiltüirum  XtU^u/i,mmÆrtmim 
MUamm  itch  Htn». tp  ithtxnr, de  fU>ûe>fred,Hm,x firme  cem- 

f^‘^^^fiedui»M4^efjx/umfienme4ùtTmfrtuLa»ttmfnmijr,tettjre. 

eüa,  -xm  dUle  lelmxe  de  Ce,mà  ertu„ fiJifu, 

Et  zmtettferiUT  tduxUrm  deFUrteaà-  leltetm^  de 
CenHtfrÆFUiJmerdM^merttcia.xitUttcidJxfet  e.u fMeevttiCrxtù  Si- 
eeiu,cxm  i^u& vune  etmfdem  : fitm  fifer  VÊtfxiUte  de pete  fn  eherrex- 
meTu,jue^ed^  Prieretxt  de  frété  edfexum  deTrtàxes.  cumvte- 

ru^emm^ebtftitieetufdtm,  de  tjuhm  tctmfrttmfrm  txlaufrbraUtT  /»- 
^^eidiifmltbetUKtde  Cerrtu  feitvum  vmxtr&teni  umjTm.Eten  Hert 
de  Èrmri,,ft^a,t  Ue,  d,(l,  tdtexxx  defmtel,  i fredtSu  Rthrt.frm  d,t7, 
tmtfrem^  fit  ^er  effefrm  ,x  firme  crntfreyei/û,  éè  frettfm  rttrpte,  ed 
fmedexdxm  udi!h  temfrmmfr  vt  ,m  tjfet.  tf et  extern  Jtiemte,  tfi  ffxre  mtU- 
"tlttttJtduTxm  ctmfrtrmfxm  deftrtrt.ftd itxd deducert  ed 
tfiOm  / /»  tfjfi  temfnmijftmxt  mtUxt  fttxixtxt.fnr^tmxt  texte firmem  tefixt 
tmfrmfi.fr  «en/Aar  dtltpmtrr  ixtfxiftte , vtfis  ttiem  itfrxmextù  xeiu  feter 
mtxMitu.ex^tfixt  ^xefertet  freftxtrt  ve/xerxmictxexmieett  tenerxm  & /Ùe 
Tg*”*  ‘••Jîlfdu  M ertaftftTrtaitettm  e/iputefertiixtedexduxdxm  eriitrii 
^^fixt  diTfxm^rediTlù  fertiixj  fextf.  ctram  xeiu frefetttiixtflndtltertfre- 
ém-^Hete  freft  & Cenxextxjke,  & l’InUffe  de  AtjxÀexe , Odexe  Atrethert.  & 
MU/e  de  rrexcemtte  miùtiixt, freexreteriixs  dt!h  Methn , é- fie  ttfe  ,•  dtüe  die 
dtOttm  nejltxmfex  eriitnxm fifer  fiediHitfietxhmxi  i»  hxxe  medxm.  Net  leen- 

mtde  flerute,&Uxjrede  Brxer^t  mtUtet  ,eriitn  fredtlU  fifer freduht  ertt- 

tuU,fraxxcumxi& dmmxs,  fxed  vie  fxiUte  vwt  CrxeùStexexe  cxmvuru& 
ixfiute  etxfdem  vfixe  ed  demet  & élut  fefejiieteei  ex  vtrepe  lettre . ed  dtûet  Rt- 
ligtefitcr  terxm Ettlefiem  ftrtmtt  fUxe  ixre.  Etxxèdixdtaitvie,  vuru  ,d-ix- 
^u,fred^xj  dmutms  Uemtifimexaea  mhü  heltt.  Item  fiexxnciemxt  tfi  dt- 
^imxt  .jxedvu  fxUuede frété  fie therremttru ,qxe  défit  è deme  Frieretxi  de 
mStrete  vfixe  ed  ftmern  de  T rectxet , tem  vierte  & emxtmede  ufrtu  tixfdem,  de 
W feriete  ed ferieteeefiefiffête  ed  fifetem, vfixe  ed  terrm  eretUei  tu  lexgaxdiite  & 
f Utitxdmeex  vtre^xe  lettre  ed  diHes  RtUgufit  firtixet  flexe  ixre  : xxed  ix  de- 

advie.vurie.&ixjhtu.dtltxi  demixxt  Mextifiurtxeiea  xéU  heitt.  Ixcxixt 
tt!  tejhtxexixmJîgtBexefre  frefixtiixt  lutmt  dxxtxmt  effexexde.  Detxmdte 
Meutt fiedtde, exxe Demixi  U.CCLXX. 

Extrait  du  Calendrier  de  l'Abbaye  de  la  Pieté  deRameni. 

Cel.Axgtfr.  olft  lOAX  tl  A dextixe  de  Mexttmerexefid' Mat  Htv  s 
vtr  ekt.  SeUxmutT frtxCexxtxtx. 

Exnaii  d'yn  Chaitulaire  de  Champagne  elUnt  en  b Chambre 
des  Comptes  de  Pans. 

E X AE  D I DE  h AlV  A dextixi  Remerxfi , xxiixt  fe/xit  i» 
frdê  CemiiisTlHexelde  medietetrm  S t A N T li&iejcerxmtix/demfrevtdû  (xèt 
de  S.üederdeO'Merxe.ifxe  trext  de  fiede  dUU  Cemifii,t'xm  fiieteejftxt  fit 
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ftttm,  iffjs  ixtamkimil  ti  miditulrm  Sirntma  crftrtm.  timfim  Cwm  H 1 1. 1 s- 
s AN  O I CtmiltfiqiêmUm  Pertufi^,  &c.  AHumMua.cci.x'ut. 

Lettres  tirées  du  Ch»rtu\airc  dcTAbbiye  de  Pontigny. 

A ttMz.  cej^nivtrrmtcet  fnfinusUtrts.  r.Jhms  da  T^ftucur  EtSa  de 
StHZ  fiUueHmfireSn^mr.Nùs  fatfin  fduuvtittt<lutfmin,éijn'tfirMitt,<fae» 
ttojfre  trfJfMct  p^ffc  efidhlsz  Er.arDE  Bakne  Chcudiétrt^ret 

derinifitnimtienttiuiUiiend*,  ttrné&q*mi  en  ttr  & enjetiK  tUué.é  t» 

meinmtrteàtAié&CtiiiieiudePtmintdelOrdnJeCiJItaiii.à  tenirtniaMrt 

decesdeiunt  die.  tAÜ&  UCenKem  fitiiul’em4itt& quitemaiu  tnJroMc  adtlej- 
en  mim  marte  ,fis  eenz.  & quarante  cine  arfam.  deiait.àf  arfjntde  chtmfu^. 
Ce  efii  fanan  tan  tais  /iii  terre  dr  le  fine,  de  U terre  anec.  Let  tfnexfis  tette.  é 
amarante  rincatfanz  de  ieii  &le  fine.de  la  terre, élan  tau  fenr  terre, cil  demain 
Chenatiers  anatt  ^ tenait  en  franc  alint  ^ eum  it  reeannnt  ^ar  denant  ntt, 
afiiaiaignantitvne  fart  antaiiieei  de  Ptnteant,qne  f an  dtt  U nnenede  Btri, 

CP  à deux  een  arfant , ijni  farent  M enfetgnenr  Henki  DE  BKERI,y>i 
fn  ferei  an  denant  dit  Erarf;&  d'antre  fart  laignane.  an  tan  ani  fnrene  Uanfii. 
.rnenr  Math  t' DE  MostMOEANCi,  tjnifr  Sm  de  Séant , fer  mdd 
'jh  cene&danze  tinrei detanrnns.Chafinn  arfam,c’efii  fanair  lantau  fenr terre 
d-  Un  fant  fer  cinijnante  fane,  de  tarneia , &e.  Et  far  een  ejne  tantei  ces  ctnfii 
fitent  ferme! &àellaklei,neianeni  feetéet  cti  frtfinttt  letresdenajire  feetenteal 
tefinaignage  à la  rec^nefte  dan  denant  dit  Ecart  Chenaber,  entan  de  grâce  mit  cc.& 
fixante  dit, on  mon  de  Otftetre. 

Deux  Lettres  dont  les  originaux  fontauThrelbr  des  Chartes 
du  Roy. 

1 1 * 7.  A tans  eeni^ni  eri  Letret  verrant.  Renatt  eeCeaS  garde  delà  Pre- 
neftéde  Paru, /tint.  Sam  faifant  afanetr  ,qne fardenant  nam ‘Vtnt  natte fitttDa- 
matfiU  Aales  de  Mont  mok  E N ci.^ratA  rejnennt  endratefatit- 
uant  nam,ijnefar  U traitié  dnmariage  fit  tir  aecardi  entre  Hanfeignenr  Akssil 
DS  GalLeHDE  Chenatier,frreiiadiideTanmemen  trte,ef finW  A O VTI 
tadu fa fame,/iSe  ladtj /en mon Seignenr Bovchaxt  iadit Strei dit MoNT- 
XlO^ENCt,^</frSAB^L  tadii  famé  eticetni  Banchart.  Iadit  Baniiart  & 
T/atel  iadtifa  famé  anatent  dané i tadenant  dite HaanfiUnr  fSei  fan  tnarugt 
aneccfnei  te  denant  du  mon  SeignenrAnjfet en  nam  dm  daairt  ePiceSe-M  adataae  Haawfa 
mil  tinrei  de  tanmaii  en  tane  ftenne  namtrée  ,far  tel  cannent  faà  éren  entfeat, 
ejne  feUdtte  Hjayi  manrait  /ms  hatr,ijtt  de  fin  frafre  cars  «Ûr,  ejne  ledit  mtn 
Seignenr  Anfftl ferait  tenmea  rendre  & à refhtUram  haut  Je  ladite  //auji  Ut 
dues  mil  linres  tomrnais , fi  comme  laéte  Damaifele  Aales  dsfiit. Et  qnt  Teham 
DE  GkLlt,Vbt  Efcnier,SiretiUTanmem,liairfictnme  eSedifiitdnditman 
Seignenr  Anfftl,fanreeefne  ladite  fin  Haanrt  tfhit  marte  fanx.  hoir  frafre  de  fan 
earfs, anatt  pamuàtadue AaUs .cammei  bairentant deladue Haanjs , rendre  & 
faterfar  raifan  delà  eannenanee defm due Ufdites  nul Imrts  tonmais amTen^l 
Paris,  ans  frafres  eata,  dndtt  lehan,  tfr  afin  fenhCefi  afiuatr  ans  termes 
l'anfninini.A  LfifhdeTam,fiint,  fraehainanemr,densceiaAi-ctn^iateltniesde 
tawmau.tnfejnesà  tant  tjnegri ferait  fit  enterigntmenti  ladttt  AaUt  des  nul  Umts 
ttnmtts ,é^ à ctacnne  fefh de  Tanxfiinz,  er/mnant dent  cent.cè’ cinqmnntt  Itnret 
de  tanrnais  defnt  dues , aneujnet  tant.  tant. , dtftnx.,  damages,  & interet,  que  ladite 
Aales.  anrait,  an  fantendrait  en  ladite  dete  fanretacier,  dont  elle  ferait  crentfat 
fan  fmfle  fatale,  fana  antre  ferment  an  taxatiande  Inge,fttane  ee  qnr  ilefican- 
tenn  envne  Uttrt  faite  ô- feeSée  dn  fiel  de  rentrent  Pere  Ktuovr  parla  grâce 
de  Dieu  ^nefqnt  de  Tarit  ,qni  fit  mencian  dtt  thafit  tant  et  defnsdttet  ,f!ctmme 
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tlt  Jtfttt.  DnuUdut  DtmtifiU  Aàln.  fmmfa  ftr  JauM  a«u  ftr  fim Jtrtmtiu. 
êtt  elle  UiJtMun  Jtjm du.  f4in  mu urmti dr/m du. , U deiuMt  du  IthtM&fis 
tuas  d’uct  mil  Juns  lum$*ucmurr  tuutt  ftr/imuti , <ftu  fr^*firùtiu,&k4m- 
mtm  dtmtmlrtrnau  cm  cfn  fctchcuu  hurs  de  Uduc  Huuyt  cfdicct  mil  Itmt, 
utMcu  drtu  cituemt,  dcÙMctr*,éai*ucrd . &r4rdcr4dM  tuu  ettettudedem^, 
omet  feu  qm  mejher  fcc4,  iju  frtfns  cuu &dcj^tu.  Bt  ^tume  i ce  tenir  & 
fudercU’4  Mtj^c & fitumie  Ui.é'fet  tun  ,à‘ tttu fis  htmt ,&Uskunsdefis 
kfut  meeddet  & immeitUts  ^ffctjéiu  & 4tetur,  ti  ^uifitemt,  4 tmfiuier  f4t  U 
l^tmfidt  F4rù.  Bs  rcm»Mf4  4 tulc  deeeftutt,  4 etm  fnuitejcs  de  crût,  frtft  é- 
è fttmdie , 4 terne  4tde  de  drtu  (f  de  fit,  4n  ieiu/ftt  du  Setut  reltun  ttrtti  ett 
le  f4memr  des  futusts»  dette  frndu.fm  gemcrtl  renttuiuitm  tu  veut  fm,&i 
et  tjm’eSe  tu  fitiffi  ne»  due  tu  freftfir  etture  eefle  lettre.  Bu  tefmtut  de  ce,  ttttu 
etttMs  mit  em  cet  lettres  le  fiel  de  U Pretufié  de  Péris  ,l'dit  tle  ^eee  H.cci.xxx, 
à’  xti.le Mercredi4fresl4S.Lem,S.Cilet. 

A ttsu  ce  Ht  (ftu  ees  Lettres  verrtmt,  Rimavt  tl  Gaas  gerde  de  U 
Trtmfiê  de  Peru,  feint.  N tmfiftnt  efenttr,  ^ne  fer  denent  ntm  vtnt  Demti- 
fite  B 1.11  fier  ledu  fit  iledenu  H a o r s fiime  ledit  fin  Mtnfitgnenr  A NSït 
DE  GaelaKde  firet  ledit  de  Ttnrnemen  Brte,  (fi  fSe  iedù  fin  Utnfet^ntnr 
Bovchaet  de  Mommoeenci 

& re^nenet  en  drut , fne  etmme  etntens.  (fi  defetrt  fnfene  mens.  IMre  ledut 
Uemtifile  À4ln.dvne  fers,  d'iEHAHBE  Gaelande  Bfii^  firet  de 
Ttmrtmn  en  Bru, neneiKfiluir ledit  dttdtt  fin  Mm/àgnenr  Anfel  de  G4Tlende,fi 
ttmme  ele  difnt.  Sm  vn  reireit  tftu  ledu  lehen  demendtu  fer  le  tenrfi  i esmiT 
de  ledue  Üemttfile  Aeles  d émir  tu  ce  de  ftrtun  à-  feriu  etmim  <i  ledut  De- 
mtsfele  Aeles  e^ttntu  & fttU  efertemr,  (fi  démit  dt  e^nex.  fit,  entre  Mm- 

Snr  Anfel  dt  Cerlende,  & Medeme  Uetft  tedù  fit  femt,  (fient  le  me- 
ent/em,  dent  il  fit  meneien  en  vne  lent  fieedee  dn  Seel  ntfirt  Seignenr  le 
' F rente  : lemute  ledtte  Demtifile  Aeles  enttt  ferdenert  fit , tfnl  feu  men- 
dmefie  le  fes  (fi  de  tecirdence  feue  entr'etu , fi  etmme  ledue  Demttfilt  Aeles  dt- 
fiu.  A lefer/in  ledtte  Dtmttfile  Aeles,  (fi  ledu  lehen  Bfcmer  fectfierent  en- 
firMt  de  leur  temmun  ejfinumcnt , (fi  de  P efentement  de  leur  emii,  fi  itmme 
ledtte  Demufiie  Aeles  dtftu,  en  le  firme  tjut  s'enfuit.  Cefi  efeuttr,  tjue  ledit 
lehen  de  Calendt  F fiuier , firet  dtTtumeni  frefim,eure , tendre , (fi  fturfiunre 
dés  treudrtu  i ttm  leurs,  itut  les  ejuez  efertenenx.  i ledue  Demttjelt  Aeles, 
dtnt  tl  fit  metuun  en  le  lettre  ntfirt  Seigneur  le  Kej , fer  htnefet  feittefiectr- 
elée  enti eut , fi  etmme  ele  dtftu. Bn  memere  que  ledu  lehen  de  Cerlende  Bfinitr, 
cens  qm  de htt  eurent  teufe  ,tfi  tenus,  i effitu  &i  tfifintr  en  leCheficktu  de 
Ttumen  en  BritdPAiieu  et Ermieres , ftur  lefefultme  tù  Medeme  Hetft  defitt 
due gtfi,  vm  ChefeBene  de  du  hures  de  nnrntts  fer  en  de  rente , que  ledue  Mede- 
me Hetfs  eermtfnetfi lejfeen  ftntefiemtnt  èl’Bglife  d'Ermures ,feur  fin  emuer- 
furt  fetre  (fi  ctlehrer  fer  en  enledue  Eghfe , fru  fut  fie  femtn  & fertu  de  ttue, 
fit  etn^uec, , dent  ledu  lehen  Bfiuitr  e reietu  (fidtfetmi  de  tniz.  cent,  (fi  que- 
tenteey  fit  liuris,(fihuit  deniers  Perifique  il  démit  è ledue  Aeles,  fer  le  festfi 
Ctturdense  feue  tntr'tus,  des  eqnes.  eferteneut,è  ledue  Dtmtsfele  Aeles , que le- 
due  Aeles  b emU  quuétfi  delefté  dés  erembut  l tnt  tnt  e., fient  ejference  de  re- 
feler,fnrle  femme dergtntdefius due tfitemme  ele  dtfiu  ,efifi eemme  eUele  etn- 
fiffe  efire  etntenn  en  le  lettre  ntfirt  Seigneur  le  Btf  defus  due.  Bt  le  remenent  des 
tutu  cens,  quereme  (fi  fis  bures  &huu  deniers  Penfit  rehetus.  (fi  defitnttx.  fus 
web  firnmrstergentqmsrevtnz.  bures  Penfit, feus  t efiete  des  dit  hures  de  rente  i 
urmiifer4n,ftnrlubteChefelerie,fi  etmme  U efi  du  defim  s Ledit  lehen  deCel- 
lende  Efiuier,tueemquideluieurtnieeufe,efiienmi.èrtndre(fii feteriUditeDt- 
wmfilt  Aeles  A»  i eem  qui  dt  bu  eurent  ceufe,  em  termes  etntenuz  en  le  letrt  ntfirt 
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Stignnr  U Xtj  itfm  int.ftr  ctmutiutafMi  emr'trn.fi ttmmt  elt  difiit.  Dtrt- 
dntfUdutDrmHfiSeAnUs  tftniu&nqÊieHut  emdnit.ijiK  Udu UhunU Ctl- 
U»dc  fjt  mut.  iUtn  mil  Uunt  de  innuii,  de  eerteitte  cumfe  ememte  en  vne 
UartfieUed»  Seel  de  U fnmefié  de  fait , ^ueledae  Aulet  eunt  dudit  lehumele 
CtBâude,J!ctmme  tleeUfmi.EiUfifuelet  mil  lutrti  deteunmt.ilefi  teuuz.i  ren- 
dre &i  filer  i Udue  Atlet.n  i cem  rfut  de  lut  turtut  uufi , h eertetnt  termes 
auttuuz.  emlidite  Lettre  élu  Chtfielet,fieemme  Udtte  Ailet.  dtfiu.  Et  ftur  iees 
femme  ! dtrgem  defm  dtttt  Uebte  DemeiftU  Ailes  tjMi  à"  del^i  teuuement  dés 
tteudrttt  ittMtuun.  fau  eJfetiHeede  nfeler,  de  fitiii»evtlem{,/iiit.  mslfumr- 
/trcemeutiiudit  lehittdeCiBiude  Eftujer.&ium  ^sude  lui  iureut  liufiAsntc. 
tes  Ufuet.  ifirteuiiu.  iidù  i uele,deutU  fet  meneieueu  U lettre  utllrt Sagnenr 
le  Ety  defm  dite.  Auefues  tut  le  drett  ^ue  elt  iueit  ÿ feeit  ittir  d-  deutit  éx 
mil  bures  de  terueis  defm  dites  deuunder  iudit  lehiu,  fer  retfeu  ^ue  il  e fi  hetr- 
dudit  Meufeigueur  Auftl  Ckeutber.  Lequel  Cheuiber  les  démit  rendre  & fniex 
i lidiie  Ailes , cemme  i fuer  & heir  ^lebienne  de  feu  Mideme  Heiyi  tidù  fn 

feme  , lujuele  mturut fmt.  Imr qui  du  fnfre  etrs  iteekefi de  Mes^ignenr  An- 

fel  ifif, fer  eeneine  eenuemnee,  dent  il  fit  meneien  en  U lettre  du  ChifleUt, 
dout  il  fit  menciiu  fur  defiss.  Et  frem^  lidae  Ailes  fir fin  Itul  creint,  que 
enetntre  ne  -vendsi , ne  Tenir  ne  fen  tel  lent  menir.  Asufti  ttutes  icelet  chtfis 
defmdites& deuifeet fremifii  gtrentir&deginditdeli&dei  fieni.fiilefiiient 
emfefehiett  fur  leur  fiit,  iudii  lehiH  & i fts  beiri,  é’efietuumeut  ennert  les 
hurs  MenfiifueurBoycHAlLr,  à-etus  qui  débit  turetent  ciufe , à’ vers  Us 
htirs  de  lidae  Mideme  Hujs.  Siuf  te  que  teks  kttres  eemme  elt  i des  deniers 
demeurent  duuut  en  kur  vertu.  Et  fit  tl  mentit , que  b dit.  lekens  ne  fis  htirs, 
et  ceus  qui  turent  etufede  bn.euffënt  ne  eeuz.  ne  dirntges ,tt dtfenz,  furlnJe- 
fiute  de  lidae  Demefik  Atks , ne  de  fi  début ince  és  dnfit  dejm  dttet,  tb  fi- 
rnt  tenue  i rendre , & en  ferett  creuz.  bdst.  lehtnt. , et  fin  cemmadement  ftr- 

tiut  ces  lettres, fa  kur  fmnkfiertmtra, fini,  tttrtfrtutifitt.  Etquimdce 

ttnir&  raderete  i thbgt,év.  En  tefmting  de  ce  ntm  tums  mi  en  tes  lettres 
U SteldtU  Preutflé  de  Pais  t un  de  grue  M.ccixxx.ÿril.  k Lundi  leur  de 
ftfie  ftintcUt& font  Leu. 

Epiuphe  qui  fe  »oid  en  l'F.glife  du  Prieuré  de  noAre  Dune 
du  Menel,  dit  des  BonS'bommes,pres 
MaAlers. 

Damoiselie  quigifi  eftiuUs  elimtt & ntmmét  dé 

MoNTMoxZNcr.  Bien  fret  g^d'uy  ntUt  vtfirt  fere  Sut  de  Ueutmtrtn- 
. Dmtafifitié.ei-fafigrintliinti.tttdtïememtny.  Avi  Max  t A 
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Ija^rbdai , DieulyvueiSt  iireier,e!rfin  fadmdennrr.qui  une  fmdrt.  Ce- 
tthuèr'^^'  wwwr  fafitten  lue  ne  CCI.  U vtilt  fiant  Matin 
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II.  MATHIEV  IV.  SEIGNEVR  DE 

MoNTMOKIMCT  , CKAHD 

te  Ailmiral  de  France , fils  de  Mathieu  III. 

C H A I I TA  E IIII. 

Charte , donc  l'original  efi  aux  Aichiues  de  l'Abbaye 
de  S.  Viâor. 

EGo  MATHavsAinmiMu  MoMTisMOAXNCiAci.ef  Maria  1175. 

vxtrmtd.  Ntmm  ficimm  um fujintiim  ^mÀm  fatxrù,  fndt  tfi 

»»ià  JHc$Hnnù<ffdt  lUgnà,  fntr  frivAtmit  Nnun  ftiuit  Pttn  h4ktt& 
ftraftt^  hAm<$i>fiu»a,&frmftTtJiAttJlnpUuAiuunnfiA  aHammS  Mat- 

tmt  huMAlùuigrAiKhuiHfiTAiU  isc oti i O v»»m mAditmtAm tlAt/i AjfAeuK- 

dam  pA/um  aA  vJmmJrAtrmm  initÜA  PnATAtm  dfjyxstiim,  À l$Hpftmü  tempAriittA 
ternAÛu,exJAiu  jm  fAlIti ptAÂtcrJJifAm  nê^ù,tix.DAtxm  AXXADmiiu  M. 
CCLXXIIl.iWi^  Axgxfii. 

Lettres  citées  du  Chartulaire  de  l'Abbaye  <iu  Val. 

Vni  xiKiit  pTAjimei  ImerxAixjptCbArù.  N ai  Mathevs  DoulNTSia^^. 
Montismoaenciaci  Mtl».  eÿ' M a a I a eimvx$r,/AlmitmûiDAmi»t. 
VAMtritü  ^KçdtmmHêsexpnpnAhmiitAtt  mtiMAthtiprAiiOt  hAttAmiu,leiteA- 
& pAfidtAMm  pUtuim  i writ  Keligi^sAUAle  & Cvueitt»  VaUù  itAtx 
MaHa  Cifitmemjis  Ordmù,  târifitnfit  diAetfit,/mt  axxxa  amf»  i\\.  ftlidmmm 
PÆnf.itmA^KAfi(jmum»r,^.l{$i  frpn  hùcAmktnamm  noflrA^hmdumUtfirA- 
Txm  mAmtMixt/uKmêdMm,^c.  Pramijnmm  fAcere  frACXTArtAdJim- 

ptm  Xùfins,  ^nid  tt.ATKl%  ET  SOAOAes  NOSTAI  Mathei 
pTAdiOi  inuK  mixAret , ^lumcui  A O ætatem  Baaoniæ  peave- 

MEAINT.ET  MAIOAES  trlAM,prAdldlAAmMA(^JitglllAVtltnt,{AM- 
4AtA»t,eêHttdijUt(^  ptmtm  AppntAtfAXi.DAixm  AjuuDAmixê  m.  cCLXXir. 
mtxji  Mau. 

Lettres  prifes  Chartulaire  de  l'Abbaye  de  lâincle  Geneuieue 
de  Parii . 

KtAu  (autfAt  vtTTAiU  as  pnfentes  Lturtt.  JVpaiMahiv  siae  DEi^yy, 
Monmoaanci  [aUs.  Nêmfrfiiu  À/Asutr,  ^ueUvesUté’txmArliffimtsu 
.dtU'VAiric&dtUuipHt,& du  f»TAgedt  SAsfiér  deTriusua, &du  ft  dt  Mua- 
UaXyô'dei Autres Jûz..CtJliJÀssAirde  Relier  de Stiji t de  lehea  &deGuiUAstme 
de  Bttu  viBe,&du  fiédeTestfemettt ,tjue  lehea  deVerfAillesli-CiUt  lieaeatile/- 
^uelesehefes  taueuetu  teutesdetufirefiéiesldeuAntdit  lehAm,&Giletdeyerfisl~ 
les  Efiuier,  eat  vendu  d htmes  Xehgüus  ,a1  Até&  au  Ceaueatde  fAmfteCesn- 
akuede  ftru  ,fictmme  U efi  eeateau  plettseremeat  isUtres  destUuAta  dis.  lehsm 
&Ctbt  fetes finrUdste  vente :tuus Uvtuleas,  ttnitas,&  Appreueas,  vettas.ô' 
euaftatAat, , y«r  //  deuAat  dit  heme  Rehpem  Aient  & tiejaeat  tentes  les  deusat  di- 
tes chefis  en  mAta  merte.  tremeitat  en  ieaae  fti , drpAT  le  sefmti^^e  de  atftre 
Seel,  iju'ea  rentre  tes  deujat  dites  vente  , efireiAuee,  é- 1 AmertijfèaiJnt , étés  ere 
eaeuAUtae vtadreaj .Ce fufetl' AH  de  t iacArastua ae/lrt  SeteatarlehfuCnJl  M. 
ccixxv.  eu  mets  tAeufi. 
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Extrait  du  Calendrier  de  l’Abbaye  du  Val. 

VIII.  li»**  Mdrtf.  ohytddmtHé  MaMa  DE  Drives  d$rmnd  M o- 
rakcz  agi. 

Autres  Lettres  dont  l’original  cflauThrcfor de  Chantilly. 

ixyj,  Novs  Robers  Cm(hs  de  Dmiei&  de  MMifdrt,  é"  te  BebtRIs  yS 
femme  Cemtejft  de  ces  mefmes  Urne , connêiffins  & fefins  éfcÂBmrâ  ttm  ceU  ejmi  et  s 
frefeMa  Letres  •verrent  & errent^  cemme  cêntems  é"  defiers  enfi  efté  emtr^ 
ntmy&MtnfetgntnrWK^x  Seigmevr  de  Montmorbnci 
fufire gendre tcefiifdnetr  feeretme  msle  ItMres de teurjuù ^ue U detuitt  dû 
m M A H t s nem  demundett ftmr  rdifin  de  fin  mdné^e.  Et  fiurmil  Imres  de  tour^-- 
nets,  tfnetlneufdcnuHdeifencere^&nrles  tenéesdedeux  snsde  U terre ntte notu  là 
deMuJmes  êjfeeir  fcnr  fin  mdrtaft.  A U fârfin  n$m  fimrnes  âccêrdez.  O’éppjiJsrK, 
À UueneefiemAmere.  Cefi affimeir^eitK  nomÀênntns  JudendM  di^Metiergmtmr- 
M AHtcent  huresdeterre  4 fnrifit  chd/cnit  dn ,4  tnetr  m recene/r  chncnm  mm 

tant  cfimme  tlvmrd  ,Jênr  nejhe  Preaefié  deDrenisi  U fejie^t Afêenfi»n,tÊm  Ut 
dHJi&c.  Et  efi  à JdMtrifiie dfres  U decesde  ceUt  Utnfeignenryi  k h i,  lefdttes 
cent  Itnréet  de  terre  reuendrent  fiattehement  ^nittement  à netuf^  4 ntt  hotrt^ 

fins  nulempefihement,&c.  Et^nreeejneeefiit  ferme  ehtfe  é‘ eftdhU  t ntm dMtmt 
Us  ^fentes  Lettres  fieüees  de  nés  detu  Sedm.  Ce  fn  dtnne  4 Perd,  l'ast  de  ^nce 
m/ldens  cens  fiifinte  dis  & fift^n  meü  de  Stetendre, 

Extrait  du  Chartulaire  de  l’Abbaye  de  S.  Denys. 

P H t L 1 r r V s Deigrdtid  Erancernm  Rex,  ’vntnerfîs  frefintes  htterse  isefit» 
{furis , filtstem.  Pietnm  fiamm , cintd  cùm  Ahbdd  & Cennentns  finlH  T>tenjifii 
sn  Franaa , tn  ntjhd  Cnrta  preMnerent  centre  M a T H E v M demsntrm  M o N* 
TiSMoRENCiACi  , sfued  PATER  tppms  Mdshet , ensns  efi  herest  A v v t 
r/4u»^pK  O A V VS,  dlsf  antecejjircs  fui  fuernnt  inherndgseEccUfitC^  AhXn^ 

tù  hcdti  Üicnyfn  de  x mtrte  de  Ben^  & de  CbdfîtUrie , & périment  js  tpfittty  ideb 

peterent  dicls  Ahhds  & Cennentns  dic/nm  Kl  a T H £ v M cendemniri  & cempeBi 
td'vemendMM  tnhemdp^inmdiPH  Ahbdtis  de prddiüù ^ sjMd  fissU  de  feedo EceUfin 
Icdti  Dienyjii , ^•/  dtÛt  Ahbds  Cr  Cennentns  dtcebdnt.  DiÛe  M A T h 10  prt^ 
rmjfd  negtnte^^ efferente fi  tjfe  tn  hemtgte  nefirede prdsUBû.  Anditü himtn^ 
prepefitis»  x'tfts  eium  qnihn/dtm  Cdrtû  & mnntmentts  a ^Ht  Ahbdte  & Cenmentn 
exml/ittj.  Pretsnnctdtnm  fnstperCnrunefirt  tndteinm,  ^nèd  tdem  Mnthent  dé' 
minns  Menufnmencidci , nen  ebfidnttbns  cynt  db  tpfi  fnere  prepefite,  de  prtds' 
efts  vtturte,  ChtfieUru,  ér  pertinentes  ^td  htmtgtmm prtmQt  Abbdtù  'vemrt  1 
dekedt.  Incntnsret  tefiimomnm  prt/ênttbns  Istterü  ntfirnm  fectmns  dppeni  figd- 
Inm.  AÛnm Pdrifins dnne  Veminnd.cCLXXyii.menfe  Febmerte, 

Exaaitd'vo  traité  de  mariage,  donc  l'original  cftauThrelbr 
de  Chantilly. 

Novs  Gvy  de  \z  Marcfihdlde  Mtr^d  ChenaUerj&ieY  tA^ 

B E LyS  femme.  A tons  cens  sfni  ces  prefentes  Lettres  verrent&  errent,  films  nm 
neflre  Ses^nr.  liens  fefims  4 finetr  4 tens , ans  nens  de  nefire  benne  •veUmti  & 
de  nefire  ejnemnn  effentement , dttenddnz  nepe  preafs  & nefire  bennenr,  smeMX 
denee  1 e H A N E nefire  ninfnee  fiSeen  msrugen  nebU  hemme  M A h 1 v Sesgnenr 
DE  Montmorency  chenaUer,  e tent  pndtre  ceux*  linrees  de  terre  à tettr- 
nets  penrUditmeridge  faire  dndit  Mdhin , ^ 4 empùr.  LefijneUs  tfmdtre  cent  UnrUM 
deterenens  effens  éndetunt  dit  Mdhtn,  en  ctfie  rntmert  fM  s’enfiut.  C'efi  4^- 
neirtn  nefirevitU  tyntefidtte  Aeheres  en  dtacefide  Chartres, e tentes  Us  aparté^ 
f nanc€s 
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nâHces  dtctÜ€  mcjmt  viit/Src.l£t ioncns  e/tc^&orrwnj  atuii/  Mdhùttfùitr  U- 
dit  mmdge  fûnduei^utsnùfirtdite  ddt»  f*uüc  tmresdehdiu  tcunuis  td<J^ 

kdtt  MdhiM  ^nrrd  fttrefi  vûftfU<,crf.  £f*  t<fm$mdtfifu(letchdftst9iuts& 
chdCKJirs  d’ueSes,  fi  comme  eUctfont  fdf  dcjjiu  deuijècs , nous  deaent  dtt,  Ga^^ 

Jfdhcl  iaonsdonné  dadtt  Hdhia  ce*  frefintes  Lettres  confermees  U ^drmjfi- 

ment  de  asj  frofret  Sedulx.  Et  eacore  & re/jacroas  nez,  ornez,  omis  Thie- 
hdat  de  Mst^y»  & lehda  de  Brateres,  An  fil  de  t'ijle  Set^aear  de  B*arrtx.t  & 

JeltdM  de  iarmoy  cheadliers^qae  Us  s'efiÀltJfem  fnmifdax  detears&readeeart 
ehdfiatts  foar  le  toat  » 4 emfüffteaTs , ét  eafertaecars  de  tontes  les  (hofis  dejpsjds- 
test&de  chdcatses  deâestficomme  tües  fosst  defas  deaifies,  emters  leduMohim 
foaraoaSt  (^e.  Fait  t d»  de  ^>ae  mil  deas  cetss  Jo^/dJtte  tjrdsjjêftt  on  sssoss  de 
Mars. 

Scelle  de  cinq  Seaux»  dont  le  premier  cil  de  Guy  de  Leuis  ayant  en 
rEfculTon  trois  cheuroos , & au  conacTeel  vn  lyon  rampant  à la  queue 
fourche?.  Le  fécond  d'Yfabcau  fa  femme,  tenant  vn  'oyfeau  furlepoin» 
à fes  deux  collez  deux  Aiglettcs,  & au  ceuers  vnc  Croix  auec  quatre  Ai- 

tlectcs,  qui  ell  de  Marly.  Le  croilteûnc  tombé  elloic  celuy  de  Thibaut 
c Marly.  Le  quatricfme;  ae  lean  d'Ourmoy , ayant  vn  lyon  en  t'EfculTon. 

Le  cinquicfme  d'Anfel  de  rille,ou  fe  void  vnc  face  accompagnée  de  fept 
^erlcitca, quatre  en  chef,  & croîs  en  pointe, à vn  tambel  de  cinq  pièces. 

Clurte,dont  l’original  eft  au  Threfor  de  l'Abbaye  de  5.  Viélor, 
coné  fiC.  Laiecteda^M/  S.  Pere. 

A toat.eeas  aatces  letres  verront  é’orroat,Noas}A  ah  i firtsuz  Momt*  t a78» 
MoRENCt.c^  lEHANMEnu  fdme  » /dltsz..  Noas  fefins  djfdmir  àtoaz.^ae 
emrneli  Priearda  Boù/dittt  Pert  detOrdre  tleS.Viûorde Porà  dtjiüc^iseilfsttem 
fdsfirte  lai  fis  deaencters/^  de  lotte  teftsoU  ^estdret^de  receaotr  tom  les  dtn.eso 
aofire ^anAe  etBfioan  v»  mal  de  Uê  de  HBte,  ô"  aoas  U dehattfions.  B stoms  far  U 
^ fnfi de honstes geste,  aman  Jèaeit etuertda t^e  ledeaatts  Priear  eîr fes  deaeaaers 
aaoiente^frenotenttoae.  lesane.  ledit  mat  dehli  de  rente  far  rtoflre  dttegrastche 
dEfioan,far  don  fetcnaamofnede  ttoe.eneeJ/ettrsà  U deaent  due  Priestrté.  Nous 
iedonCpl'aamoJnedamaydeldédererUedefit/da  entamatùereaae  noz.  deaanesers 
lear  oant  dontte  ^ otrotétvotdons, gréons/^  aceftons  de  noas  & des  not.  2 toat  toarz, 

^ ffi‘U  frometom  daaetr  ferme  e^  ef^lejanzventr  tncorure.&  s^ae  eas  lemayde 
^e  de  rente  defisjekt»  It  dit  Prieart  &jes  faeejjears  U fraignent,&  reçoivent  toat 
iescenz.  farno^dite grasuhedEfeoan.  Etfoarce^aeee fiit  ferme ehoJè&eJlMe, 
noaré"  I E H A HN  E m4  famé  attoni  mit  ences  frefintes  letresnoz  desu  frtfres 
Seaa*.  Ce/afit  en  tan  de  l'isKarnacto»  nofire  Segnoar  M.CCLXXyiil.Mi 
moisdeMarz, 

Scellé  de  deux  Seaux  dedreverde , figurez  cy  apres. 


Extrait  dv»  CtuntUirt  de  Chtmfipu  tfintt  t»  U Chtmtn  dts 
Ccmftis  dt  Fdns. 


117 y.  LtTTR  ES  commcncM  AUI  E V fcignciude  Montmorency .kllASiui 
fi  femme  venditentiUques  dcOoucigny,tc  Bccaucde  Merqaeü  le  ieune, 

. procureurs  de  Madame  la  Royne  Blanche  Coniteflc  de  Ronay,  fille  iadil 
Robert  Comte  d'Atihois,  leur  ville  de  Seyant  en  Othe.auec  toutes  les 
maifons  & tentes , Sc  toutes  autres  apattenanccs  en  bois  le  en  toutes  au- 
tres cliofes , pour  la  fomme  de  fix  mille  cinq  cents  liures  tournois.  L 
M.CCCXXIX. 

Extrait  de  la  vie  du  Roy  Philippe  III.  efetite  paaGuilliumc 
de  Nangis . 

1 1 8 a.  C I A C A idem  temfiu  Petni  Atexfims  Cernes  ,fitter  Régi  FrssKU  PhiUpfi,  V. 
XeterSms  Cernes  Asireijsi , Cernes  Surgmsids/e  Osieisxsu , Cernes  BeleseU , Ceme^ 
Demxsmersisii  lel/esestes.demismsde  MoAENCiACO  Mathevs,^  mssae 

elf»^tles(é-tgssetiles,cemsiugsuexercismdeFr4iUseegrtfs,txeexslssim  ' 

Sieilu  Cerels  efed  A/mUem  feefelts  fisses,  efit.  ",  ^ . 

Extrait  du  Chattulaire  de  l’Abbayede  S.  Denys. 

e 

sag4.  LlTTAIsdlrMAHi  fires  de  MenSteterexcy , fer  lefe/iseSes  et  effreseset  Fa  , 
•ueseteefsee  fie»  eméé"  ftel  Relex  de  Messleem  Efceejer  fis.  sjsdes  Hexfietr  Pierre  ede 
Heedeex  CbeeuUer  eeeeeS  fsise  À tAkté  & Ceesseexs  de  feseu  Uesejs  est  Ftjxeefeetr 

ce. 
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c c . Utmt  Je  Itmrnfu,  dm  remir  Je  S.  Lee,  Je  t enter u &JeU  fei^netne,  Uf^Bet 
(hefet  UtetemJelMf  tm/é.  Feu  te»  u.ccixxxtiii.eit Myt. 

Lccuci,  dontrotiginal  cil  au  ThrcTor  de  Chaocilly,  coffre 
intitulé  DemmSe. 

P H 1 1 1 r r V S Dei  gntii  Freneenm  Kex.  SetnmJeeimmsvmMer/t  tem  fre-  1 1 8 f , 
fmeueis  ^MÙJms  ettemjeuei  greeeeiJeijMteJJeOt(^  /IJeluneJlri 
Mathci  Jumu  MoHTKMOkinciaci  CemieSem  Frémit,  meiie 
&cenfime  Jemiae  HKljttmemeeU  FIJUm  rfnenJem  Âeti  frtn- 

arwm  tmfexfiiliuSltHifu  fiJe  Jijeenm  reletm  qùj  idem  JeminiuO-  genietr 
we/hTjnmtJlmtvimertt  feefeneitt  ti  fiat  Repem  mamfitemum  Jeterrt  fetfiee 
firme»  reamfeefeutme  Minfnu  r^tijm,  Frtftfinm  Jtch  geniuri  tm- 
flert  vdeiuti , tffi  Met  lut  & fia  htreJiim  & Jneiefiittkm  JcJimiee,  O*  aneefitmxr 
m ftTfetuumjiemgatethkue  tur.exmu  reJeUtes  temiiJM  a fetJam  i 
tt^tt  fiutefiirAm  kelaJee,  eûjae  efiigmuumm  Dauvillau  yiu  fiat  ftee- 
Jem  Pétri  Je  Drieu,  emm  fieepe  ,]lttefUcue,  & fertaeMfi  etfj , ee  effeaJugt 
vmeerfii.  SteuemetpiU fie!  efpecietu  fer  gemtee  mefiree  ennm  emmemfian- 
Jmmirfimm  fetru  ame filefiuu,rir  aeeJ  tttnmtfaiJfiiiJeJi^efiiiione  ^eugtn- 
termmliirtrMmrtJJitm  Jefiteru jiffUeier  vit  frefi  cimxuJi fieri  ftterit.Jami 
Démaillé  jet  faitJuHPeln  mtffmMuaehaut  m'tntad  cirafatete.  iJemveri 
dethem  fn  hie  Ugiamhiaamepmmaekii  fecit.  ^luJvt  retam&ftekile  ferfiaee 
Itt.frefimiim Imerà effUH  fitimm figiSamaefiram , ijaieaie  fiafiefteregrû ga- 
ierîueaUvtekemar,eàmeliaJaiaJamhektrtaiae.  JHamNerteae  eaae  Dimiaf 
iLCClJixxy.aKafioOiiri. 

Extrait  de  deuxauaes  Lettres, dont  les  originaux  font  autnefnie 
ThtcJbr  de  Cbantilly. 

LiTTlxA  PkUiffi  Degà ,aaikaj JtleCfi tfi fiJeU fi»  M ATH  lo  Jeraiaittif, 
Moktismoainciacs.O-  kereJtkm  fins  ee  faaeJf.Jet,  é-eiaceJitifma- 
patee Ukree eJ  lana.eaaaireJélum ,gaee euUm  efiulet ,vijeüutefaj  Deaiail- 
lem(fieiaipruaeatut  ccxi~liirei,xx\y.fiùJit,  & viit.  Jeaerut  tarca.cam 
Jiûe  ville  & eimfertia.  temamJem  efi  ata  emitiàj  efiiaulii,  & refijaam  Penfiai 
efaJTeaiflam fiagalie taaù fercifieajamia àaekat lermiaie.eiatafifae  tiJemefii- 
Jeetar etiki . Aihem tfaJ Pteueam eaae Dimiai  M.ccixxxri. auafi N eaerakri. 

L I T T I A il , ejatkae  Siaua  Je  gicpi  iegà  Freae.  Clenat,  Iieaaes  chufiUi 
tim/Jem  Jeaùai  Dtgu  radei,Iieaaei  Je  S.  LeiaerJi  SelBiaai  Cejimi,  (fi  ReaeaJae 
Je  Lafertkgt  yictttaut  yeraelffiefatetiè  Jilti  Rege  eJefiiJeaJam  M a T H x o' 
Jeaùae  lHattfimereacieei  Ctaieleai  Freaeie  c c 1.  V 1 1 1.  Itkrei  X V.fid  ÿ i v. 

Jta.  eaaai  reJJuat,  tu  efiijtat  efaJ  TiBenei  ta  Prefifiiare  Je  TtUerge  (fi 
dejt  rckae.  Die  Dimiaue  i»  vipàe  Parifieetiiaà  kttte  Ueru  ytrgiau  eaai 
Drniat  m.c  cxcit. 

Extrait  J va  laaeatairt  Ja  Tkrefir  Je  ChaxttBj. 

OiitcATtOM  paffec  le  Mardy  apres  la  fainte  Lucc  l'an  1 1 8 $ pat 
laquelle  Guy  de  Lcuis  Seigneut  deMircpoix  confcllé  deuoit  la  (brame  de  dix 
mille  tant  de  liures  Si  Monfcigneuc  M a H i Seigneur  de  Montmorency  Ton 
gendre, pour  le  mariage  d'iccluy  Seigneur  auec  Icanne  de  Leuis  la  fille. 

Deux  Lettres  tirces  d'vn  Regillre  du  Threlbr  des  Chattes 
du  Roy  cotte  D. 

A f»«  thiaax  ^ai  ut  frefiatet  Lettre!  vernat  & imat,  aam  IlHANNSiaÿi, 
Cemttjfi  jAkafta  <fiJe  Shu./alat  ta  aefirt  Srigatar.  Cmme  aimtafiiiat  ea 


,x8  LES  PREVVES  DV  LIVRE  III. 

TtflénuM  ••  en  mfirt  Jerrniin  vtlenié  UsfU  dix  miüe  üaretde  imrnnii, 
^arfiin  U faunmtst  en  U terre  et  •Met  met  : tt  mtm  nei^ienifts  trdemifnr 
^le feTjinelidiT.vêu^i  fenfifui.ni  einjntnuim  lefluesdtt.mtSe  Utres  fenf- 
fent  mijei  fmr  fiire ledit veugr.  Etilnnu  fet^inii  ifnekien  fenfi  de  cntftre  In- 
due femme  fenrte  grend  ie/ein  if  ne  U terre  d'enltremer  en  e ,é- de  mettre  en  tel 
mein  tfn»  le  fnijfe  fetre  tien  & leunmeni  fenr  neftre  nme . à-fenr  let  emet  de  net 
denenthieri.  Nem  fttfens  tjfemetr  ittm,ejne  nem  eteretffini  Udtte femme  duf- 
^neiè  chtnne  mtSe  linreideiemmeù.  Bt  venleni  tjme  fi  tejl  tjn'tl fère  detuem  de- 
ftiüy  ,efne  dnl  XV.  mide  Itnrei  de  lenrneù  Jetent  mit  en  U mein  de  nette  heeettetc 
Menfietr  Khost.  DE  CvlKHom  Setgnenr  de  NeeBe,& Centufinb/e 
de  Brenee,  en^net  nem  UtJJens  lei  xx. mille  Unret  de  tenmeù,feur  fetre  Udtt 
•veiegeMent  tl  verre  ^ne'lemft  & àenx enfire.El t’il  eneneti  ^nütrefinjfêtjl  de 
the  fiecle  enent^nU  enfi  fut  ledit  vejege,  nem  ventent  à’erdenent,  ejne  Udif 
XV.  nade  Itnret  de  lenmeit  fetent  mit  en  U metnnefire  trefiter  cenfin  G A v- 
CHiR  DE  CreCt  Seigneur  de  chefietden,  fenr  fetre  ledit  veiegt.  Et  dtl 
ne  le  feneilt  en  ne  le  velett  feirt,  nem  veleni  ^n’ii  mette  lefdttet  X V.  letede 
linreienlemein  deMenfienrdeHerecenrt.endeMotlslinK  DE  MomT- 
M O R I M c Y , lequel  il  e/lireit  d'enx  denx , eenr  fetre  ledit  veiegt,  &c.  Et  fenr 
cte  ijue  lentei  ehet  chefet  feient  fermti  &eftenltt,  nem  enenimit  nefiel  d chet 
frefentet  Lettret.  Denne' l'en  de  grete  mit  ce.  ^netrt  vint  enu,  le  Lundi  d.rnnnl 
le  Pnri/leetiennedre  Dente. 

A tem  lenixijni  cet  frefintet  Lettret  verrent  (Serrent,  WiAsKl  V4  eire 
DE  M O N TMOR  AN  c I Brentt  ,execnttnr  duTefiemeut  eu  de 

ledetremevetenteDeme  de  henne  memeire  I E Hnvxl  leduCemtrfffde  Sieie, 
enecenet  Ut  entre!  execnttnrt  centenm  endit  Teftement, feint  en  nefire  Seigteem. 
Seiehent  tmttjnete  emfefchiet.de  met  frefret  hefiignet  ne  fuit  efire  en  leceufi  défi 
dit,  Tefiementen  deiretne  velenté,  ejni  ed  menttvmeunere  entre  mey  ^ tefièti, 
exeentenrt  d'vne  fert , encentre  netUt  hemrntJ  MuficnrHyn  de  Chai- 
T E I L t ON  CemiedeSleitn  MeifienrC  y Y CemiedeS,  Pet Menfienr  1 Aq^ 
leur JrerefiredtLtnfi&deCendei,hein  & fncctfiinrt  de  ledttt  Cemteffë  et entre 
fert  i ferdenent  ienerellei  hemmet  Menfetgnenr  Âeen!  de  Hereceun  Arcedmm 
d'Ange  en  l’Bghfe  de  Penen.ér  îâenfiignent  lehen  deCentegmnnide  Arcedutrt 
d’Orhent , lnget,enditcnri,  ô‘  erdennenrt,  de  fer  nefire  Seigmnr  UenfVH  I- 
1 1 f Tt  ferlegrecedeDienKty  de  Brenee  dennét  enUcenfednditTefiement.  Si 
me  fleifi  d-  vneil ijne  li  entrei  exeentenrt  vetfent  enent  fent  mey  en  ledttt  befn- 
gne.de  fi edencyniyne  fleire,enfenrreefirt,dnyne  ieenenereyenirementerdent. 
Btei  ferme  (B  efietle  lent  ceijni  efi  feu  & du  ferlefdtx.  execntenrtdfi  fer  U frt- 
enrenr  d'ieenx  fenr  meylfienmen  nem,ferdeutm  lefdix.  Ingtt  en  U eenfi  dejjhe 
due.  Eniefineing  defijnelt.  chefet  i’ey  cet  frefentet  Lettre!  fiedéetdemen  fitl,gni 
furent  feUet  l'en  de  grtee  nul  c C.  ijnetre  vint  efime , le  Imfdt  efrtt  le  fefie  i* 
tinmntien  fetntBftene. 

Lettres, dont  l'original  eftauThreforderAbbayede  S.Denys. 

Novs  MaHiy  Seigneur  de  Memmertncy  Chemtedent  de  Brenee,  (fÏM- 
himne  nefire cherecemfegne.  Befini efeneirètent.,ynecemme U gentde nefirr 
terre  ^MoMuoremcT.À  fenetr  cem  de  U vtde  de  Memmertncy,  de  Stfet,  éU 
UreUt,  de  Memmetgmé ,de  Andetüt , deHtgefn,  de Menhgnen,  de  Metiger,  edn 
Tenr,  de  Teneiene,  de  Erment,  de  Sernei,  de  Bremenntde , de  S.  Cetten,Ô’  e/e 
Ljfinetl , entret  ienet  gent  ejnt  heriteger  & cenetnét  eut  en  nefire  gerenm  eln 
Memmerenet,  nem  tient  cemmnnement  merfire  (f  fenede  tneemfleigneni , ejue 
lttttmnt,lei  Itenret , efi  entret  hettt  de  nefire  gerenne  grtneunt  ,emfirtunt , 

gnemeent 
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jrtfmcMf  djmjchùient  Umr  ireriu^fs  éfu  rm  ntftre  f^Axtmu  dtfm  itu.  tt  en  tânt 
ifut  neptt  terre  & Unrs  herttd^es  <Uff$s  dfx.  en  efteient  de  mendre  vâlnë , nem 
vMeiSdn2.&de/tremi.  le  fourfité'lerefesdenee.fengtet.eîtdenêjhe  terre,ficemme 
nem  feens  pim  en  hene  mentere  s amms  (juitté , etreyé , & deferendreit  àeUfiie  4 w«- 
tes  gen:^(tmmMHemenr4  tetujeurs  perdnrMement  ^ dm  ‘veuUtr  (jtde  l'effintemewt 
neftre  (hier  Seignemr  le  Jf«,  fm  Ue^itet  àfjintement  nom  amont  /es  Lettres  pen- 
dons, t ey  par  le  conjèti  de  nos  amü  df  Confstüns , de  d'omtres  itones  gens , no^rr 
garennedefm  dttededenx,let  hommes dr les  Items  a apretdemtfix,.  Ceft  à ftmotrdt 
eonmns , Itemrcs , sers  » Inchest  dans , port  fengliers,  dr  lies , dr  de  tontes  outres  ht- 
tes  groffes  &menmet  »dr  de  toutes  mameres  de  oyfiomt&de  toutes  osttres  chofes 
epuekes  sjm’eBes  fotemtt  tfm  oparteneno  a gorettne , & eftjmeles  defest/i  de  garenne 
fmtfi  ondoie  ejhe  entendue  ipomr  prendre  tponrchaaertpoMrfmtnre,& pour  empor- 
ter Jran<heinent&  faits  osuun  contred^  tpor  toutes  & en  toutes  tc&es  mameresdr 
gutfet  comme  nom  fetjttosts  ou  poons  fere  tdrporrsosts  utfqmcs  auhournesdefout,  de- 
mfees  & pim,  &c.  En  tefmotng  defyueSes  ehofèsjd’c.  Ce  fit  fet  en  tan  de  grâce 
md  CC.  tf  notre  vinsd’treze^u  moû  de  Decemhre. 

Scellé  de  deux  Seaux  pareils  à ceux  dcTan  1 178.  reprcTciuez  cy  dclTuf  ( 
cxcepréquelarobbedclzAMNi  D£  Lt  t is  eft  founée  d’hermines, aa 
lieu  de  vairi> 


Extraie  du  CharniUirc  de  la meftne  Abbaye  de  5.  Denys. 

L t T T fi  IL  A Philtppi  Eegù  Frastcorum,  sjmihut  Reginaldm  Ahhm  Ecdejio  .T.  I a 5»  4 
t>ionj/h  tn FronaottotûJcfueemfilemloeiConMentmexvnapartet&lA KT  H fi  vs 
iomsnm  de  Montemorencioco  Comheffonms  Froneio  dt  lo  AMN  A eius  vxor  ex 
dtero tpermutont  tnmtcem  festprapofîtmros tinrotiurifilUltonet ,reddtïm t prouen- 
tutf  cenfui  » domtnia , ^f-'fogto  opmd  Dual,  S.  Bristmm  ,Grolttimm , Nebant,  Mof- 
fiers,  ViBosnes,dr  oltbt  itntermetam  fitom  tmxta  Crucem  Regino  Bloncho,  (juo  efi 
inona  tfuo  stmr  de  S.  Diomyfio  opmd  Eyftnoltttm , & pontem  Momherti  fmper  Crol- 
dtm,  Ethoe permsttotionemedionte promsttmnt  AhhatCrCostmentm folmere  prodt- 
dfoMotbeo  ^motuor  msltotd’quotmor  centum  lihrorTttron.  moneto.  Altmm  onno 
Domistt  M.cCXCtv.  menfe Decemhri. 

LlTT  fiX  Æ|  qmthms  M AT  H E V S dommm Hotttijmorenciaci 
witts  vxor,  4 moUJlottone  dejiflmnt  qtum  fsaehostt  Ahhoti  & Conmentmi  S.  Dionyfii 
/ioper  osterromentit  ^morumdom  Infmlarum  Sec^uono  fuktus  EJitnolium,videliset 
Im/ulo  pmo  voeotur  Infilo  media,  vel  Jnfilo  ad  voecae,  Js^ulo  auavocosnr  1rs 
F^petz,,InfuUepnovocoSur  BtOM€oe,&lnfmUgnovoeotnr  Forefo.  Adumonn» 
M.ccxciT.  menfe  Unnorto. 

Extrait  de  deux  Lettres  dm  Tbrefir  de  chontiSy , coffre  de  DomntÛe. 

LiTTXfisdu  Mercredy  deuaot  laNatioité  S.  lean  Bapcifte  ou  mois  de 
luin,  parlerquclIcsGuiliaumcdcCourccilIcsErcuycr  vend  ànobte  hom- 
me ic  fage  Monfeigneur  Mohem  de  Mostmorencie  Chambcllcnc  de  France; 
itredcDamuille,6carcshcrs  lxix. fols  vt. deniers  tournoisque  ledit  Guil- 
iaume  auoit  fur  la  Preuofté  de  Tillieres  d‘an  en  an. 

VfiNDiTfow  faite  par  Monfieur  Pierre  desMingnieresreigneurde 
Comull  très- noble  homme  Monfeigneur  Mahiv  firesde  Monmorency 
Chambellan  de  France , de  toute  la  terre  6c  tout  le  pré  apelld  la  Garenne, 6c 
autres  chofes,  pour  le  pris  de  quatre-vingts  dix  hures  tournois.  L'an  M. 
c c xc  I T.  le  iour  de  riouentiOD  (aince  Croix  en  May. 
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Excraic  d'vn  ancien  Rouleau  deparchemin  c fiant  au Thrc foc 
des  Chartes  du  Roy, 

L’an  m.ccxc  U Rty ^ A»^Ulem  tutu  drmr  ndtu  ijMMtiré 

dt  «fi,  à- faliit  fimtLuu  de  fâjfcr  fer  defd,  «««*/  ^ae  Ut  gMus  & Us  nts  U Soi 
fofftKt  âfrtftns,  & fdifitt tUtÆMts  ftrdttt  ,ft»r  ce  fosfoit  noftre  fite  U Soi  gor- 
dtf  U mornutomidoUitci  groni  ^mutilé  de  gent  dermes,  des  fuite,  efiotem  Us 
iliitfi , hConled'  Arsiiiveri  BoUignois  d-  è Celés,  h Coure  d AntemeU  tiers  Ase- 
LeeUlc.  h Jîre  d' Ancomrt  d*  Monfieiir  Hugue  de  Ttomerx.  tiers  U Rochelle.  & U 
dejlmfdst  Conte  d'Aolemele  dit  S IKt  DeMonTUoaaNCI  efiount  Mei- 
fircs  erdeneonrs  de  foire  ermer  tontes  Us  «es  e«  Fle«dres,dUs»es  dUsgaUfS 
en  Nermendte,  & fetfiient  feier  les  ge«t  dermes  fo»r  tonte  eeU  grent  ermee  de 
ceUennee,  fniionJleenecUeonfidetgeties&legerdedeUmenneflMS  de fix cents 
miSe  Ultra  t»urn«ü. 

Le  terre  denert  ciemfeigue  gerdoit  le  Sire  de  Che/hSe«  ègreut  f «entité  de 
gtns  d'dtrmts. 

Devers  VEmf  irt  furtnt  Uênfuwr  Roidttt  ^ Danfhm  de  Vienne  & M ot^enr 
Jean  fin  ^^IsJeCemteOthe  de  B9nrgMgn€»& Mee^enTHm^j fin  fitrt,  htànfiemr 
rfnlrppe  de  Vienne , é"  *"tres  Beurgnignenj.  Et  Ues  fi  frmtfi  U DamntfiÜe  Je 
Bûurgengnt  fille  audit  Cemte  fenrUenfieurL^s  fils  le  Rej.Etvint  e/eC^laCnm^ 
teffe  fi  mere  en  U Ctnr  de  France  par  deuers  U Rtyne.  Et  l'aU  guerre  M ei^mr  / a- 
fjnesde  S.rJ  /àn  anele  en  letng  l’an  XCY.  Jtem^MenfienrTln^antde  Lmigne, 
Il  Cümte  de  l.ncemhenreM  Eue  fine  de  Cambra))  Htnfieur  (Stndefio)  de  Brabant fitre 
le  Due  t C"  Menfienr  Jehan  fin  fils. 

Excraic  d'vncChroDiqucMs.fîntflàncà  Tan  m.cccii. 

Ank  O M.  c cxcy.circafefium  fanFli Fetri advincuU  M ath  E vs  domi^ 
nm  MommoresciaCIi  & jihannes  de  Hardunru  elafiu  Regù  Francia 
dtmtraly,  eitm  ad  partum  Anglu , tfmi  Dêanra  ntminarnr,  appluuijfint  ; efuidam  de 
minanbas  eerum  exeuntetde  nanibnS)  inieblê  tgne  vtSam  vfijne  ad  eafictlum  tn- 
eendemnt.Pûtnijfhejnetnnc^vt  djcebatnr)Urus  exeratm,  ejnt  erat  in  nambus  de 
gente  Francerumy  tetam  de  fieilt  Anglum  6(enpaffè)Ji  nan  anlfantas  dtifarmm 
Amiraiinm eh/hnjfit.  N am ipfi clafie a pertn  renecata)  tbas^Mi  exierant  pcnchtaH 
CV  ecudi permtjernnt. 

Excraitdu  Memorial  des  HîAoiresdelean  Chanoine 
Régulier  de  S.  Viâor  de  Paris. 

Anko  m.ccxcv.  DOM  iNVs  MoMTiiMORBKciACt  demi* 
nufleannes  de  Hardicnria  cnm  magné  exereitn  mare  Anglnnm  transfirtare  va- 
hêemnt.  Sed  citm  prepe  partnim  Dénnra  iam  ejfint  > e^ndmjâoM  Utterù  mtfim figtdn 
Regù  Francornmmnnitif)  rediemnt. 

Excraic  d*vn  Régi  Are  de  la  Chambre  des  Comptes  de  Paris  ,appcUé 
anciennement  le  Rcgiftrc  Koo^Cffiljf.verfi 

V HtUTTYsDeigrattd  Francentm  Rex.  Nétkmfacimui  imnerfis  tam  pra- 
finttbmijnàm  fntnrit )ijnéd nas  cénfiderantet  deuettùnù prémptttmdmem  abfi^ 

efktériim gratitadinem  dtleth  ae  fidetu  ntfirt  M A T H E i demtnt  DE  M o N T 
MORENCiACl  CambeBant  FrancUtfiki hninfimédt eênfideratiéne damm ateine 
téneedtmmcafirnMde  A R C ENT  E M,  Ubras pam.  turén.annnireddstnx 

perapumiMtVtdelket ijitingentM  ItbrM deredditibus ad eafimm  tpfiem  pertinent!^ 
bm,^àUafqntngentM  de prénenribne  Scacar.  neftr»rum  Réthamag.videlicet dn-^ 
eentas  e^mtn^MégiHtaltbrai  tnren.  in^neUbet  Scacaue  abeedem  demsné)  keredihm^ 


« 

; 


pigîtizQdi: 
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tmSttâupLm^théhttnris AhtOiâtmùfin^û  tuf/Uumm.  StUeni» 
ftêtmde  tuhu  mtfirififHt  ftKCtJfcr^m  fâr  ’vnum  uUarnim  dtAmTâttrum  im ftfit  Nati' 
mit  ai ù DtminUâ  annmaiim  tfaüu  tn  alys  tutt  mtfira,  & tn  tmmhtu  alttnê.  vt 

ratmm  ^ fiMe  farfèurrat  t frafrmttbm  itncru  nafirum  ftthmm  affami 
jl/fam  afnd  Cmtrardi-^iùm  a»9ê  Damtmt  M.CC.  néaa^Jima  ^tuntêi  tmcmji 
Mn^Jh. 

Extrait  d'Tii  Regiftrc  du  Thrcfor  du  Roy,  coïté  v. 

D O Û I H T s fttrm  Mffm  File  miits  <f  CnfiUtrius  Jnmim  Kegù  Mm  M.  lift, 
ccxcvi. Me  XXI. »tnfn lemerf  UguùnerM  f/u/tUmCuuluiù  Cemitù  FU»- 
etru,  Mtrdneme  N emmn , i[iut»e  retmeket  emmet  frecmetteres  i fe  tenfitutti 
fn  trtiletuiu  fecie  cMmKege  ajiMia^^.IeioucdcsOâaucs  de  UTiphanie, 
tenjns  ef»i  Lufertm  i»  umete  mexerf  FtgijfTMfentAui  B.  AAiHenfi/<r  S.fre- 
mehm.  Efi/êefùJ.  R.  E-CerdiiuJiits,»etuui'veiierekilthitfetnhu  Frire  Remenp, 

EguUe S eriexnp  Atehiefifiefie,H»ge»e  BtthUtrmttiuAlxiUelmeViutitnfi, 

Reierte  LextUieeip,  leemm  Lmgem.  leemxe  CeiheLum.  Smeiu  Ferifienfî,  Fart 
AtAifui.  JécAe  Merimmfi,  leetHuTtnuanfi,  TheeteUe  DeUrp,NueUe  Eirei- 
€txfi,  teemer  Trttenfi,  Retene  CeepUnttexfi , leeaae  Arueuafi,  Dintyjie  Ctnt- 
erunenfi,  & GmtUelme  Amiuiuip  Efifiefi.  Fetre  AUelt  Memptrj  Cemfendunf. 

Jrâtrt  Aulau  F*»tttaturm  fmmmi  Fnttfeù , ee  megmpcù  virù  Jnmû  Rekertt 
Date  BargaaJta  Cemtraria  Fraaeia.Carcù  AadtgâMeaji,  Rekerte  Clarmaaeà, 
laaaae  Drecea/i  truaania,  Gaulam  de  S.  FaaU  Satualaria  Fraaru,  Lmdaaàca 
Ekraieeafi,  leaaae  Dreceap,  leaaae  de  AAama/a , Gaitebaa  Aaepiadareap  Cerné- 
tAat , Redatfe  daaàaa  SègeSa  CeepaiidarU  Fraaeia,  M A T H I O deaiia*  o t 
MoNTlMOXtNCtACO  Caaétetaae  Fraaeu. 

DuChartulùre  de  l'Abbaye  de  S.  Denys. 

Nova  M A H I prêt  de  Meataureaei  CheaiieBaa  de  Fraace,ftpai  aptaeiri 
taxa,  teat  fat  cet  Lriiret  verreat  (p  erreai,  eue  tear  rat/ea  de  t tphaage  fae  aeae 
aaetu  fit  à Religitaj  heatet  (pheaefiet  t Aité  O"  teCeaaeat  de  iAeafitgaear  faiat 
Veajs  ta  Fraau , aeat  ferataet  teaae  aadts,  Rehgieat gareaitr  i leazjeart  taet  tea- 
se  U teapue  des  beat  f tu  aeat  Uar  aaeakaïUiet.  eadttepheage , fat  pat  teateaat. 
tatre  U ieaae  teaaat  i U crtù  de  la  Reine  par  Satané , tp  le  feat  Maakers  Jette 
creeat ,eatteri  taneeat  fai  eane/cker learveadreteat  ,<p  tjjtaalraeat  eaaert  Me- 
JtreCvx  Dl  l,aa  al., O"  eaaert  teat  fatdada  MeaJÀarCayaartatcaapaa 
gearreat  aaetreasea^  aaeatr.  Eatepaeiagde  ee  aeat  aaeaaadts.  Religieai  kail- 
lté  est  lettre]  fietUet  de  aefire  Seel.Cefrfcttatandegraet  tail  deaz.  état  faatre- 
itiat  &pie,  Uadjafrtt  ta  Nattaité  S.  leaa  Baftifie. 

Extrait  d’vn  RegiAre  d'Atrefts  prononcel  au  PacIcmcDt 
de  Ia  Toullâints  1199. 

Ca  U dileSaj  & pdelà  aeperlA  alHiS s deatiaat  MoMTISMOREM-i^ao. 
C I A c I,  Fraaeia  CamkeSaaat , im  Caria  aepra  feteret  aaieaen  iatfedtraeatam 
pki  fer  geatet  aefiraa  affeptam  miaat  ratieaakiltter  vt  dteekat  .Jafer  fatreaata 
CafeSa ca/biie  Jrgeataa.Taadeatveeattt  (paadttù  fafer  ketBatUtaeCadem.ae 
freearatereae/ire  Iterauaaia,  ep flarikat  miltiAat  iUtaa  fatria  pteattkai  eaajae- 
tadtaet  fartiaat  eartttadem t vt/afae  Ittera  aepra pfrr deaatteae à aeküdiUede- 
auae  fait  a de  cajhe  fradtOa.  Fer  Carte  aejlraiadictam  diClaai fat! fradiclaiaima 
fedtairatam  ejp  ameaeadam.  Meafi  SS  art  J. 
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LES  PREVVES  DV  LIVRE  III. 


D’vn  Rcgiftrc  duThrcfordcsChattejduRoy  cotte  xtîii. 
fueillct  X67. 


M A H 1 StnsitclA  oNTMORENCi  cheMdü(r& châmkt!U»cde  Tfémct  en 
rrcemf>€»/dt$4it  de  vm  efiàüg  nemfdejfem  Menemereney , vingt  nryens  de  fri  tensns 
àteftjmgJememUndetefioMg^  de  X h.ltnrefsÀtenmenderente  frrU  Prenne  de 
Mentmêrtncy.UfqneUeithfaiU  mü enp Menfeigiienrl'Eiufynede Pdm.  Item 
hhekte&bjj/è  iHjheede  Ma(flicrs»^*e  iUmiten  fie MenfiigmnrtAUi  de  funt 
VenySt  U/ifMeSes  thefts  dejfm  dites  il  leiuit  en  fiida  Reyt  il  met  en  fié  n^e  Stre  U 
ReyU  villede}Aoi\gt\Oïieaec^n€sfiteffartenâmes.Item  GlooWy&Uvtûede 
Ncrans,  enec^mes  tentes  les  j^ertenences.  Item  U vide  de  Samâ  Bhcc  emee^mes 
tentes  teseffenenances. 


Lettres  dont  Toriginai  cflauThrerorduConuent  desFrerea 
Prefeheurs  d’Argenten. 

Mathevs  de  Moktemoremceio  Mlles  Cernhedemu  Frnn^ 
eu  » vmnerfis  yrefentes  Itiernt  inf^ilmrù  fiêlntem.  Netttm  feamtu  vnsnerfis 
tem  frefemihm  ijiùm  fittarn , ^aed  càm  nedù  mChnfie  dtleih  Fretres  Prndt-- 
eeteres  de  Ar^enseme  infie  tstnle  emftienù  a^ifiennt  m vide  ntfirn  de  Ar* 
geateme  tes  u^e  firiftns,  videUeet  i Martine  Bet  emandem  demum  Jham  Pe- 
ter demmmGarint  Bet  ex  vna  farte,  & demum  fradiüemm  Fratrum  ex  altéra: 
Itema  Be/eeüne /Site Badulfht  Refiehni  aUamdamnm  aheutantemad  demumyra- 
dtélam fitam  inter  fareum  neftrum  ex  vna  farte , & ftertum  fratrum  ex  altéra  : 
Item  ah  Hugene  T tgrtn  altam  demum  fitam  inter  Cehuam  nefiram  ex  vna  farte, 
hertum  Fratrum  ex  altéra.  Nés  diurne  amerû  intuuu,  & eh  remedinm  anima  nefira 
cf  I O A M HÆ  dtleflavxerü  nefira, &l.\  bbrorvm  NostjloRV  Wl,nec 
nentfifre  faluteammarumfradeetfirum  nefireTum,velumus<irceucedtmmejMud 
tffi  Fratres  frefitjtmanfiene  fua  fradiFla  emnia  (fifiugula  JûfradUlaJicut  /"f^- 
rms  eentinetur,  vna  eum  fex  denarys  turen.  aunui  redstus  nehû  dehitùfre  fradUlèt 


demibni  tenete  fefitnt,  ^mrfetuh  fefiidere  facfic}  ^ ^uieti,fine  ceaOiene  ve 
n juam 


dendi,vel extra  mauum  juam  fcnendi,cum  fua  Eedefiafixa  lihertate : retentn  ta- 
men  nehis^uadam  flatea  fia  inter  cehuam  nefiramé^murum  diÜerum  Fratrum  tn 
latum, ^ 4 tjuadam  arhere  famhuce  fit  a tn  ceue  yradiFU  mun  vj^ue  ad fèjfàta  tn 
len^um.  Salue  tameuin  alyt  ture  nejhe,&iure  ^uelihet  aliéné,  ^tûxivt  firmnm  ^ 
fiàhilefermaneat  in  futurum ,frafintihnt  Literù  nefirum  ftamm  affeni figiMum,  ' 
Ailum  afud  Argentemum  anne  Demtni  M . c C C.  menfe  Septemhrà.  " 


Autres  Lettres  donc  l'original  cft  aux  Archiues  de  lainâ  Martin 
de  Montmorency. 

Novs  Mahiv  Sires  DE  Moktmorehcy  ChasuheUain  de  France, 
faifens  afiaueirà  taux, , ijue  vingt  hures  que  nés  anujjèurs  lefiterent  eu  temfs fufié 
feuracater  hurtaus  ^fders  à dennerfeur  Dieu  chacun  an  à feures  gens  ,nemvum- 
lent  ejr  cemmandens  ^ue  tl feient  chacun  an  dis  ereen  auant  À teufieurmit  fusez,, 
& quil  feient  frù  fur  tentes  Us  rentes  de  nefire  Preuefiide  Mentmerency  au  teneee 
de  tAfienfien , S"  que  ces  vingt  hures  feient  emfleyées  chacun  an  aux  feires  dte 
LetuUtenhunam&feulers  far  vn  des  Chaneints  de  Mentmerency  freudemme  ^ 
fufffant/^far  U fnfire  Curé  d'tceHe  vide,  é"  far  vn  des  heurgeù  d’iceMe  viMe  frets- 
demme/fie.Cefu  fax  en  l’an  de  grâce  U.cccii.  U Dimanche  diuant  la  frfie  fiuni 
Themas  Af^re. 


Extrait  etvn  Xegifire  des  Chartes  du  Rey  du  temfs  du  Rey  Pbtliffe  U Bel. 

L E T T R & s du  Roy  Philippe  le  Bel , par  lefqueUes  il  mande  à M a h 1 e v 

Seigneur 


O 

î 
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DE  L’HIST.  DE  MONTMORENCY.  115 
Seigneur  dcMoKTMOR£  HCY^qu'ilfe  rende  auectuy  ^ Arras  à la  quin* 
zamc  de  la  my-Aou(l  prochain,  comicnal^lcmenc  aparcillé  de  gens  d'ar- 
ines,&dechcuaua,pour  de  U marcher  contre  les  Flamcns,  qui  auoicnc 
4eiîa adiegcUvillede  LiÛc,&c.  Alàuit  Germain,  Icviii.  lourd'Aouft 
M.  ce  c 11. 

Roole  des  Seigneurs  mandez  par  le  Roy  pour  fc  rrouuer  à Arras, 

& de  là  aller  contre  les  Hlamcns,  par  Lettres 
du  V.  AouH  1 )o|. 

MfjiJifMr  dt  VaUù. 

Mtmfeuf  dt  DrtutJ. 

MâUfiemr  R.  dtDndts  f§n  fint. 

H*Mfieuf  R.fetgmtttrde Btw. 

Lt  Ctmt€  dt  DtmmérttM. 

Lt  Seicmou  Dfi  Montmorency. 

Erart  de  MoKTmorinct. 

Mcnjitur  Ittn  de  Vendùfmt  de  fer  ft  fdmt.  , 

Mêftfitttr  7m  de  GertMeieree. 

Iehan  de  Montmorency. 

Rh/iffe  de  T rie, 

Cdiet  de  Reenj. 

Extrait  des  Archmesdel^EglifedeS.  Martin  de  Montmorency. 

Te  M ah  I V sire  d s Mont  more  N c y ChernhetUin  de  Frencejfùx,  1 
i ^M9irit§Mt,^uec9mme  te fttjpi&jiû  temaz  en  cinqmmkde  hit Juz 
m jTdM^e  ^‘£$covan,4  ttmzjenrs  mis  de  rente  & ttâxmejne  ^trftlneUe  du 
feàdrdn  tefiementde  hewtmede  henne  rntmeire  Henjieur  M a K i v tedu  Sites 
Oi  Montmorency^  DE  L a v AL,^C4^//a^/<r  Alr/raxirr,  âtfirt 
frùehdfcmn 4M dedenzU  fe^de  Neel,e^  delimrez  en  Chuneinet  de  Mentmerenej. 
Lequel  kU  dêis  efre  cnizi‘  f4MettZy&  tjhe  U ^in  dsftrAnez  ân  feures  ehefiun 
én&châfimn  fnr  deKdrefmtyUnt  eemme  Ufênrrddnrer^  per  Umeindesdeuânt 
dizChdHêtneSyf^.Ce  fts& cettfiejes  dejfûx. dites  te  cenfirme  tent  eemme iepuù, 
^e.  Ce  fil  fut  tan  de  ^aee  M.CCCt  v.  /<r  Venrtdy  apres  la  ftfie  faitts  Hatbi 
Apejlre. 

Extrait  du  Martyrologe  de  TEglife  Collegiale  de  lâint  Mania 
de  Montmorency. 

ni.  Jdtte  Olfdr.  ohijt  diminm  Math  eys  demisms  kmim  , ^ni  dédit 
»dû  X x..filid$s. 

Extraie  d>o  Regjftrc  du  Thrcfbr  des  Chanes  du  Roy 
coccé  LXT.  1.  nmm.ï96- 

Cêt^rmasit  Itteratnm  de  paBtamhm  fatîis  à déminé  Mashee  de  iU'fxrr- 
merentiéf»  miUte  Erarde  eine fiatri  de  ptrsiene 
jraragij  fthi  tradenda. 

pHiLtYEVS  J?«  Frastemm  Rex,  Netttmfêeinms  stasvidiffl  lète* 

ras  ts^a  firtpfas,fyiUit  tiXHEl  DOMINI  DE  Montemoren- 
Cl  A co,  BaidoistideGmiÊest  MatbetdeTria,&UhatmisdeDenifi 
lataa  prent  prima  [acte  ^parehas  tinhâçverhà,  Ie  Chenalirrs  Sires 

DE  MoNTMOrenC Xtfaz, fauétrà tenz  eemzqm cesprefenses Lettres wrrent 
&0rrH»t,/jneç»mme  en  trehafide [être  mariâ^de^^s^i^xmenjrere &deî^â‘ 

A if 
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■Mt/rJt  I E H AKNE A V 1 EUT  Ci  Lonctetal^i^ 
uJût  U 8t  cHitnntm  ^ frêmmù  à fâtrt  âudtt  Ertrt  omc  eemt,  iiurtti  it  terrt  2 


i 


férifiifpMrJk  f4tme à€ ttrrt  JffrerM^efriJts&éftfisrmUtrrrfdeMfmwtêremcjr» 
^ U m4Bê$r  de  C$nfidns  ttut  cnucrtmcnt , enfi cammt  ü fi  Cêmfêrie.  Li^tuU  mm- 


n9trsfirâfnft€t.fârUonfttwK'»%t.\.  lb  Bo  vt£ i ll i e 
fitmr IthândtDéMtfy.  fjcherrâ  daancfeMz^  liwies  de  terre  tânt  eem  h mâit$iTS 
fêté  frifiez.EtdêtHent  eflrt  fnfieesletnneccnx,  ItMrées  de  terre  4 Pânjts  ,à  frit  dt 
terrt  fériés  VS  & le  tcnîfinrmts  de  Frâstcttfâr  MenfienrJdém  de  Blemstt  tfitbm  de 
fsrmeyt&fâr  Menfieme  CaydeNetry  t/leba  de  fer  ledst  Erârt.  Bt  fi  il  defétSêit 
etéeum  deees  fnfitnrsjié  férue  tfuiiâstreis  efielmymttTettvnâutre  enfin  Item.  Æt 
fi  Itdat  ne  fi  feetent  eeeerder  de  leur  frü  [être,  Mefiires  Anfiâmx  le  BentetUter  /e^ 
rat li tiers. Et ey  en (cnnenent ti^ue s'tldefdett  dndit  Erért,fne  UditelicmêifeU 
lehânne  enferterett  en  (en  dêétre  teat  te  tenrs  de  fa  vie  le  ménarr  de  Cenfiensu  t»mt 


J 


entièrement tf^tratsuceni,  liarées  de  terre  à Tarifis frifiees  an  flsu f rés  4fme  en  iet 
féara  f rendre  da  manoir  dejfm  dit  es  asK  cens,  Itnreesdeterrey  lefiiaeles  Jeromt  nfii'- 


fis  audit  Erart  enla  terre  de  Hontmorency.  Et  de  toates  ces  (onaenanets  à emfltr 
ô’ehafcane  etelesyme  fiafiie  ùbli^tex.  enaers  ledit  Erart , (^enaers  ladite  Damas-" 
file  Jehanney  & enaers  eeaz  aai  aaront  eaafi  et em.  &y  dit^e  mes  hetrs , mes  bittes, 
^ les  biens  de  mes  heirs  frefinz.  ^ à ventr.  Et  à fins  grant  febarté  à ma  regnejh 
M(/T/rr/ Bavdoyns  de  G vi  nés,  a h evs  di  Trie, 

^ Mefisres  Iehans  DE  Danisy/t  fins  efiabli  defire  aae^aes  mey  ibacasa 
four  le  tout  tde  aemfisr  aadit  Erart  à ladite  Damotfile  ïebanntyça  à ienx,  fai 
eteas  aarotent  eaafi , ebatanedes  eanaenances  defafdttes.  Etefiajfaaatr  tjne  Us  trait 
eenc  Isarées  de  terre , Ufijaelet  firent  fri/es  és  une  cens,  Itarées  de  terre  fastr  U 


doaite  de  ladite  DamatfiU  lebanne,fidatûUt  Erart  de faüatt,ferant  frifiees  à frie  de 

abetas  de 


terre  as  vs  ^ as  coafiames  de  France.  Et  nam  Baadayns  de  Gaines , Mai 
T rie,  & lebans  de  Danijÿ  cbeaaliers,  nam  fimmts  efiably  fnnetfal  detre  cbafimns 
four  U tant  aaee  ledit  Hanfiear  Mabeade  aenfltr  aadst  Erart,  à ladite  Damas/eh 
Jebanne,aaàeeaxaai  deux  aaraiens  eaafi,  et  entériner  cbafiasu  des  eanaenanees 
deaansdites  fans fiaade& fans  deceaance.  Etnam  M ah  %ysfires  deMontmè^ 
reney,  Saadoynside  Cames,  Mabem  deTne , d' lebans  de  Datùfy  cbeaahers  nam 
abligeans  (bafians  faarle  tout  a rendre  audit  Erart  aa  à ladite  Dstaoifile  l ehnstste, 
au  à cem  ^us  auraient  eaafi  d'eas , sa  au  faneur  de  ees  Lettres , tant  caus  tant. 


dommages  tfue  il  auraient  far  nafiredefiaate , a fourcbauer^aeces  cenaenatacts  défi 


fm  ditles,  aa  aucunes  detes  leur  fajjent  entérinées.  De  ymtex  cam  dommages  is 
forteres  de  ees  Lettres  ferùt  crtbut,farfin  farrement  Jansnens  fatre  eniansnt.  Et 
nom  obligeons  à rejfandre  de  ebajeune  des  eanaenances  defim  dites  an  fartear  de 
ees  lettres,  &tjue  nom  fnsfians  efirt  contraint  à la  refaefie  de  celai  y ai  cet  L et  très fur  - 
teratt,  farsfaeUanaae  tufitee  le  Bay,àcai  cet  Lettres  firaiens  masfirées  Et  fuar  et 
ijueeefiit fermechafet^  efiables , nom  M SiBls  di  MontMo* 

R E N cy , Baudoyns  de  Gatnes,  MaberndcTriesd"  lehatu  de  Dantfy  cbeaaliers  de- 
aant  dsz.,  auans  ces  Lettres  feeBies  de  nos  frufres  Seaulz.  Ce  fit  fait  en  tan  de 
grâce  u.cc.aaatreaintiô"  fis,anmatsde  Jasng.  In  catm  ra  tefiimomam ,ad  re- 
sfutfitionem  itclaram  mtlitum [affluant tum  ^is  tn  fer/ana diUFhClerià  naflri 
Magifiri  Petri  DE  MoRNAYO  Arcbidiacont  Stgalama  tn  Ecclefiâ  Aare- 
tuneafi  ad  baedefatats  à nabis, ^ad  eas  ad  obfieraattunem  ammam  framtfiimm 


cumfeSamm , aatcamfeBt  factamas,frafinubm  Litterù  figtBam  nfirmm  daxrmm 

sf.dii  ' ■ ' 


affonendam.  Allam  Êtrij.die Dumtnua  fofi  FentbeufienannaDaimntu.CCndlu- 
gefimu  fiexta. 
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Extraie  du  Liure  l.dcrHiilotredcli  Maifon  des  Vrfins^crcrire 
par  François  Sanfouin. 

D I CifitteHjU  HjuqHt  f itiu , çhc  t$lft  U fi^Ua^A  del Sipi»r  di  Vergi  m Sârgê^ 
gmjtC'hflfhdt  ItiGtAtunm  che  fi  manu  ntSa  fgüwUiz  B A l bo  d’Asse* 
N t*ytfi6nttdiTr$ud$CAmfégnAy  (angunna^rfjttgac  cai Hf  M NimATâ:Lufa4l 
dcHnA  futUtâfiidt  Mo  NT  MO  ^k'HlXtdtlUt^aâleAdinaJhri  e dgraM Cffatefia- 
yUe  di  Ffgna , & trafirato parent  f de  Stgaari  de  fan  Brtjfinfit  Certane,  dt  fae^ 

k eramoy  crde  BetttfiUm  Centi  dt  Sanlts. 

Extraie  du  Martyrologe  de  l’Abbaye  delaPietcdeRamcru. 

Cal.  Decemk.  DameWkyxi  d’Aceh  A Y,  vi(v  3/^^n«<r,^Milc- 
rcre  au  Cenueut. 

Epitaphequi  fe  void dedans  le  Cloiflre  del'Abbaye 
de  S-Denys. 

1 c T gifi  Menfitgruut  Robert  oe  Montmorahct  udù  Sent* 

pruar^Cenier, 

Extrai c du  Liure  d’Enguerran  Tire  de  Coucy»  intitule , te Itgttage de 
Ceacy , Dreux,  Beuriteu  & CaurtenAy,  contLïiMZ  iufques 
à l'an  r j0  3» 

Cliap.de  la  fille  au  Comte  Robert  de  Dreux, quifut  mariée 
au  Comte  d'Eu. 

1 E A N Cemted'Eu filrdeleauI.&deSeatrtxdeS.Pêitât^/èpimeltAmtM 
jkdu  Cmte  BnuUuiHiU  Gmgnts  nttSt  I E K^^ynitU  fimrUS  El* 

eVEVE.  OE  M O N T M OKiN  C WW 

Cbjp,  de  raifné  fils  Monfieur  Rioul  de  Coucy  qu’il  oc  de 
Alix  fa  féconde  femme. 

La  ftunit  fStUtn/iiwiZnpHTrâM , tjui  ffiftire  le  châfltl  JtC$iuy,,tium 
^Ux.é"  fximàhee  dm  Cmte  ExKovL  OE  GviNEs,  Jetu  eBe  et  flm/îemTS 
jSheù^^Bet.  Lt  tüfmez,  deifilj  ff/ ww  B A v oo  V i h.  Ctl  et  i femme  le  sEv  K DV 
SeiGNEVE  DE  MoNTMOEENCY,cÿ'^/J^WA/^(7w^r/<pmySApCTV, 
^etdeex  /Set.  Vdifmee  et  tum  I E A N N E.  EBe  fut  Cemtejfi  de  Cmutet  dfrei  fe» 
fere,&fmt  menée  eu  Ctmte  etEm  jmi  iw»r»/  e U tetdiBedeCemrtrejtO-eHde. 
memre  deux  emfetu.  L 'emtre /Be  et  mem  SUtuhe.  eBe  ne  fmt  enejmet  menée. 

Extrait  d'vn  ancien  Rcgillre  d’Arreds  rendus  au  Parlement 
del’an  la  ÿj.  yi/. /«/. 

C V M ituer SeiBimttm  ne/nam  jlmiienenfem  memime  neflre  tx  v»e  f*rte,é‘ 
ddeélmmô'fdelemn^mmloAvytthi  COMITEM  hv  Ql,  e/demUeSem 
1 0 A M N A M tirnt  vxtrem  dt  emUerttele  & eemfemfm  frefeti  menti fui  tx  eltere, 
im  Cmne  utflre  etmtremerjle  vtneretmr,  fwftr  ee  ^med  BaldvinvS  ^mettdem 
frememimete  leexiu  feter  è metit  dmm  vtmeiet  tmm  tmfientie ^ritt  fefimlefftt, 
tjmednei  et  ftneltt'umei-viBem  CvlKEVilH, jirde.ytmdnuc, et  Sredemer- 
dt , emm  tmmkmt  efftmditft  & fentnetttfs  rentm  pediBetum , qmecmmifme  tu- 
mine  ctmfeentmr,  reddertmmt  dehiereremmt , ee  dectereremm  ed  tem  de  imn 
ftrtmere . & fredtilmm  BeiBimmm,  tem  imfedtetet  ijmemiiimfiÿ'efitme  à" jne- 

ûiim,  cUcientm  rentm  & effendtturum  eenmidtm  vti  fe/èt,  et  huimfmteU  tertnr- 
Ittiene  & imfedumeate  femlm  ttffert  feceremmt  teffêmu  frediélmi  rtt  O-  ftrtf 
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mtntidt  ut  maritâ^ttim  4 pngtmtorc  ftt9  Arnvlpho  qutndam 

Ctm  'ttt  Cninenji  fmjfc  datAs , 4C  (tiam  4^'i^tt4t44,  prout  m tjutbuftUm  ItttrùJtp^iUê 
tpfim  Amulpht  fi^iUutis  co/tfiiufur,  cuwt  ténor  talù  I k A Ik  N O v,  c^r.  Cum- 

t^ue  pofi  mortent prufâtt  B A L d o 1 n 1 dtcft  comuns  nos  odtertnt , injlonter  fitp^ 
fUcontet  Hohü  ^uod  nos  eidem  Uonniflu  t^uondum  dilH  Baidotni  requeftom^ 
ipum  fdctehot  idem  Roldotnm  dum  vtutbot  » ftceremus , ofiendtntes  plura  rat  to- 
nte efjicacestpet ^UÂS  ad  id  ftaendumtenebamur , 'vtdteebant.  Tandemaudttù 
dtiUrum  eontugum  noJhi'fyue&  BatStut  nofiri  pradtÛt  ratiomtbm  tproHMSutatum 
fuit  per  CuruMoJh4tudt(tMM,omnesres,perttntnf/a4,  & appendsttastprout  in  fu- 
prajcrtptù  iitens  conttnentur , ad  dtcUs  tomuges  pertimertt  eu  debtre  Itberan,  ^ 
requefiam  eorumeis  jiert debtre  : (è‘ À pradiCiio  rebm tappenditps,(^ ptrtinentiÿs^ 
prout  tnfmpraftriptù  Uterù  conttnentur»  per  tdem  tudtctummanum  nofiram  amom- 
mui  { excepta  eo»quod  de  pradt^ü  appenduqs  e^pertinentqt  a Comité  Bolonta  per 
pre fatum  Arnutphum  quondam  Comitem  Cutnenfem  dum  vtuebat  in  feodmm  te- 
ncbatur. 

Excrait  du  Calendrier  deTAbbayc  du  Val. 

I V.  idut  ianu.  obqt  domina  Ioanna  de  MontCmoileV' 
c X A CO. 

Extrait  du  Manyrologe  de  TAbbaye  de  laPiecé  de  Rameru. 
x\S.  Kalend.lunj,  $1 1 yll  a de  Mont 


II.  MATHIEV  V.  ET  lEAN  L 

Seicnevrs  deMontmorcncy»£nfans 
de  Mathieu  1111. 

C H A r P.  V.  X T VI. 

Cliane,  dont  l'original  cil  aux  Archiucs  de  l'Abbaye 
de  S.  Dcnyr. 

IEheNNÏ  dame  de  MoMMOREHCI.C^  IihaNS 

mefmc  lieu»  fefint  afouotr  à tons,  que  nom  auons  en  drreeeude  hommes Keh- 
fieux  cr hone/let  l'Abbé&teConuentdeS.  Denys  en  fronce  mtSe  Ituret  Pnrif.en 
tone  monote»parU  metn  du  Commandeur  dudit  lien,  t’efi  qjfauotr  en  rahatement 
ttvne  jomme  d'argent  en  quoi  les  deuantdiz.  Religieux  estent  tenut^anofiretref- 
cher  çr  ffft  Seigneur,  Monfiigneur  M a h 1 udû  S très  de  M emmorena , & 

Chambelien  de  f rance, &c.  £n  tefmoin  de  ce  nom  auons  feeBé  cefie  Lettre  de  noz. 
Seaux  l'an  de  grâce  mtl  trou  cens,  &Jts,  U Jeudi  deuant  la  ftjie  faint  Marc 
tEuangeUfie. 

Scellé  de  deux  Seaux  à prefenc  combc2,dontl‘vncHoit  ccluyde  It  an- 
NE  D E L 1 V 1 1 Dame  douairière  de  Montmorency  rcprcfcntc  au  Cliapitie 
precedent  : l’autre  dclEAN  DE  Montmorency  Ton  EJs • dont  la 
figure  fera  rappoiicccy  apres. 

Extrait  du  Cbartulairt  de  U mtfint  Aldrayede  S.  Denys. 

L ETTR ES  del'aii  1 iS o.  partcrqucllcsMadame  AlizdcMeutenc  famé 
Udis  feu  Guillaume  deVcmonCheualicrChallclain  de  Moncmeltantdic 
auoirreccu  de  Monf.  Gvillavmx  Calletot  Cheualier^Challcb 
lamdcMonuncliantypoutfin&portion  de doiiaire  de  route  la  terre  qui  fu 
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iadisaudic  Guilbumc  de  Vcrnon  Chctiahcr , queil  auoit  Se  cenoie  en  France 
£2  en  Veuquetin  le  François» ceO  anauoirlc  inanoir&  la  viiled‘Auucrs  do 
lés  Poncoilc  & i’cs  aparrenanccs,  &:  en  la  ville  de  Gouuiz  route  la  ccnfiuci 
iulbce»  & fei^ieurie  » ceaTemenc  & champart  que  y auoii  ledit  Guil- 
laume. 

L E T T ats  deMondeur  Guillaume  CaI)ctotCheualier»ChadelUin  de 
Montmelianr^pirlcraucUcsauecIcconfentciociit  de  M a ri  e fa  femme  il 
cfcKange&dcUifTeàrAbbé&au  Conuenc  dcS.  Dertys  en  France»  Mont- 
melianc,Plaîlly,  la  ville  d'Auuers  cmptésPoncoirc»&  les  apartcnanccs  d‘i* 
ccllcs,Gouuizficleaappartenaaccs,pouc  la  Seigneurie  de  Bcrncualcn  Caux« 
L*an  U84. 


ExtrâÜ4tvnt4U€ieMmCewfdtt^€  tfirtuk  Ltmatü. 


GvtLlAVMl 


N ..  DE  Hovoiht 
Femme  du  Baron  de 
Preaux. 

I 

N.  .DE  Pkeavx  fem- 
me de  Renaud  de  Trie 
teneur  de  Monclijr  le 
OuUcL 


DE  Ho  V D EM  T Seigneur  dudic  lieu. 

_J 


N..  DB  Hovdent  femme  de  G V IL- 
LAVME  CALLïTOT,(al.RoBiRT,)Sci- 
gneur  de  Bcrneual  U des  trois  villes  5.  Denys. 


N..  CALLETOTfcm-  N..  Calletot 
me  du  Baron  de  Mo  HT*  femme  du  Baron  du 
M O R fi  H C Y.  Bec  Crelpin. 


Lettres  donc  l'original  eftauThreforduConueot  dcsFceres 
Prefeheurs  d’Argcntcn. 

A têtttcemlx^ces frefimttsLtUfrs'vtTrêmtltHKV  Strt  DE  MoMUO-  ijOp. 
REHCY  CfxHdlùr,  fâlut.  Sâihtnt  t$m  ijat  U (dUt  dt  1 4mt  df  mdy , & des 

Mmes  de  Mtnfes^tKter  MON  fXKtdtde  Mddeme  nsx  merr,  dj  sienne,  ^utté  fè" 

I dieUtfie  désire  à oms  tenrs  ferdnrdkUment  dux  F rerts  Prefeheurs  demdnrjnss  à 
jirgeutem siecl>ws  firuduts  vue  fiett  de  vt^ne  tent fi  etmnit  eâe  fi  fempurte  en 
iiS>c&let,tfneiedsupedAr^ntem,fidMt  entreUc»»rut  S.ThemM de  Arménien  & 
ks  fdfin,desdeudMttUte^FrtTts  Prtfihenrt.EivêeU&iéhije^iMUs dendnt dstz^ 

Freres  Prefihenrs  tkssmnt  ,dyewt,i‘fmffint  temr(^piMrfiitr,0’Uurs  fiueejfimrt, 

. denny  ô'sles  mes  kersylddessdsst  dsüe  füct  devient  bien  tè’pkfiblemeut,perp<~ 
tntSemetu  en  têtu  U ternis  dsunir , en  peyent  chdcnn  en  les  rentes  é"  lit  rtdemànees 
d tênsx, temx & i lenrs  nirs, ^nt  rentes  ûm  redemenees y $nt,tn  dudient  duens  sjue 
men^Set^nenr  mon  PERE  d^nsfi  les  terres  êb  lejdttet  vtgnes  furent  pUntees. 

Et  retseng&ny  retenu pinrmty,pênrmts  hers,(jr pêmr  cenx^ns  dsirtnt  edujfede 
mey, /m  tinte  Id  dendttt  dséhftete  de  vigne  & terre,  fitfiinêy  lefdstes  vignes  fint 
i^tjes,  tente  infiieehdsue  dridffi,  dnecUscênmns,liennres,cr perdrix, efidmt.& 

demmrdntx.tnden4ntdttUendintêi dnxdennns  dits  Freres,  cemmedeffim  ^dit. 

En  teSe  nuniere  ifue  Us  dennsus  sLtz.  Freres  Prefihenrs , Unes  fuecejfinrs , en  dn-  ^ 
enn  nutre  dydsucdnfi  stenx  n'y  ptnrrêMt  prensUe  ne  fere  prendre  nnBes  desdeudut 
diSes  beifits,  netyfidnx  entent  U temps  dnensr,  ne  [dire  empefihement  eudutune 
nuniere  pdr  ferterefft  de  mms  ne  dutrement , pdrqueyUs  hemnresé'Useenmnsn'y 
fn^em  düa  & vesur  fenffjÜdmmttu,  Lequel  den  te  premtiz,  en  bestne  fey  peur 
• . S 
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mty  é’ fur mtt tm,& futraux  f»î  mtf  urirntuafi,  trmr  ftrmt (y pAlt  rm 
tut  Utu^t  * ’vcmr,  fut  tüirtiuutTti  lut  tn  U muitrr  tfutJtJfm  tft  dit.  Et 
ftmrn  tjtu  ctftu  fttmt  é'flMt  titturltrfnfjivemr,fA}fitÿi  fejh  Lrttn  Jr 
mu  Sttl.  L'u  dtgrMtM-Ccc.àf  ix.U  Mmrtdi  AfMt  Ufiflt/iuu  Lucu 
EuupUfte.  * 


Excuit  d'vn  inden  Rcgillrc  d'Enqueftcs  8c  Proc«(  iugcz  au 
Patlemcnc  de  laS.Mutin  1)1). 

Lite  mm  nrtm  Ttrif  Prtftfittutrrr  loHANMEM  DI  (jVTMEi  mi>- 
humrjtttmlo  kw  Kvxtritfiu^titAdcfuHt  Mxr  ntt  OS  Mohte- 
MOXENCIACO  ijuixdjm  frAtru  I o A N N I s itmiat  n*»c  DE  Momts- 
MoxENCiACO  mtlitit^furi'  itdxvxtrù  fxxumitu  txfârtevMx.Et  dtchtm 
dcmtxumdt  MtiuemtriiKtACt  htrtdemdich  tUtbtttViduUmr,  txxlté.  dxftr  tt 
ijxtd  idem  IttAKxrt  df  C xtntr  » ijxt  (afr*  ntmittr , ^urxmdxm  titerérmmpgt//»  Cm- 
fitSeti  Pjrif, fi^iSxtJrxm itmimemixm  ttrtMhtrtdaAltswddhi  lutrmdirdArdiM 
adtm  Itunx  rjft  TAttonefmidatàUtifdptgHÂtMt^tradttruâdtidcdâmiHtdiMu- 
umntmiMt,  txttaiiutm  fm  ftuLu . S>ùd^  mum  dutuu  dtgù  ut  dttiù  Ut< 
rediiAltitu  sfftfiu  rtliut  ddtmflrmix  txetmUtnàtttdem  rtmutat,^Mufifm  rem-, 
fltu  fxmt  ixeutt»  fredtHe.  Dtfft  dtmmt  de  Muuementiaïut  pute  rdttue/^ 
ecutreritfrefuexu.  idem  Fr/ftfitm,  udim  fttftrlmc  hme  txd'tfTefefitû  ,npf. 
rjxe  literie  exiediétie,  ùm  dtilxfeneeflxre  fxlt*  enurtrta  Jitfer  hte  fr^epù^u, 
fer  fum  rndirixm  fruumetexti  diéim  fertet  ejji  edmitendje  ed  fretudUm feift 
/te  ftfer  hti  frefejite  hiteà’ttdè,  tB^tenum  rtetfteade  trem  de  ietre,  ed  tStm 
fnem,  ed  ijtem  diite  fertet  fetlt  eertm  frtfeaeiut.  Et  ftid  dtclt  menm  n-ju  : 
ttdtihi  hereditJliiiu  retiete  fredtite  effejiie,ttndem  dtile  llU  fexdetetc  rrme-j' 
mhit.  A tjte  ttdteetetemjtem  frttole& frété  fdtûm  tUmnttu de  MetttmemKteet  \ 
ed «eftremCtriem  effellettl.  Atdita  tgitur  tttufireCtme  dtllitfert&m ttetemft 
effeilettuit  frediile  ,vififtjue  freiej/ît  é-  luerit  etuedtûit.  Per  etm/demCtne  te-  , 
ftre  luditmm  diiltm  fuit,  dtlftm  Prefefittm  tut  itdue//è,  Cr  etmdem  eUmtttm  ''"X 
mele  effette/fe.  Et  qted  tf/i  het  tmende/it.  Et  ed fetcedettdtm  vUen  'tt  ue  diSt 
Câtfe  lettxdtm  tertercm  ttdtceti  frediEH  fer  dtOtm  Prefefitmm  feclt  » Curte  te- 
Jht  ditlet  fertet  ed  eumdim  Preft/dttm  teemftt.  Eue  eue  Ceiedelt/êm. 


' Extreit  d"viiSe^tPredmTltre/irdtKçdttemftd<CierlejUSeL 
CoNTRACT  de  iiunj|;c  pafle  le  Luiidy  deuanc  la  fétta  de  S.  Croôtcn 
Septembre  l)i).cnireGaucberdeChanillon  filsaifnd  deleandeChalbl- 
lonChcualicrSitede  Gandelui.delaFeité,  8C  de  Marigoy , 8c de  Lienot 
deRoye  fa  femme  d'vne  paît:  &:  leanne  fille  de  noble  homme  Monfieur 
ItANDi  Gvinis  Vicomte  de  Meaux , 8c  Sire  det  Feriez  Ancoub  ,8C 
Gaucher, 8c  de feuMadame  I EANN a de  CHAMTiXLYiaditfàfeiD* 
me  d'autre  part. 


Letaes.dont  l'original  dlauThrefor  deChatuiUy. 

A leweetix^Mieetfrefiieletteiiret^-erreMé’ireut,  leiu  Plmeternde  gtrde 


de  U frtuflédtPent,ïelu.S(MtirfetJeut,fH,&<Dexe»i/iUth.t.t.t%  oa 
MoMMOEtNCY  jeu  de  mtkie  femme  itapitfçKu  Iran  sire  de 


MouuorencT  Chetetltertfieme  &rectgetU,(pe.ifude  ft  detatt titUmei,- 
/eu  uUe eturemte,  eUteteue.fretde , u erreUt  feu  ju  frepit  der  ei-efftreu, 
ttta  ieidé -flattée^  deUifédejeretedieai  tu/iun  ftrfetteÿemeu  à'  hembeeU»- 
meu  et Pefo-hentege fer eerteme  reueeheeu  éui  Adem  deVumetedeet  è ml 
etmft  /natter  de  mpre  Sirt  le  Kef , à-  Dewttt/iSt  Agmet  je  femme,  demetexmet  J 
Atteei  de  Ut  tutet/i,  iUtri  ktat,  & etalx  fm  etettu  ceife  de  embe , tu  iereutgtr, 
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n*tfs  à-  ftjfcfuiu  cy  tUfin.  Hmmies  & drm^nt , UJiptSa  tUt  dut  H , itutii,  & 

f^tdtit  iif  /àmfr^rchmttgtt  Hcufdiÿ{tUltt  Ct*JUuj,0'tùtc^uti  tHuâtu/y-ct 

ftutdudtgrtu  U.VXXxt.UStmUy  uurtU  ft/hJtwtcUmtmtumtuJtNt- 
atmhe. 

Extrtst  d'vu  Ktgtfiu  du  Jhnfirdti  Chdrtn  du  Rej. 

L itT»  isdePhUippcsRoydcFtjncc.dcrvnzicfnicIinuicrt  )i7.par  Iji^. 
leTqucIlcs  ilconfîimc  l'allignation  dcdnUaite  faite  aumerme  an  le  xxri. 
A<niH,àIeannedc  Dreues  Comiefle  de  Roucy  venue  de  lean  de  BarCbe- 
ualierleigneurdePuifoyCiparEdouatt  Conue  de  Bar.Picrre  te  Erarc  da 
BaiCheualien  feioncles,fc  frères  dudit feigneur de Puiroye,&c.  Etpro- 
meaenc  encore  lefdio  Comte  & Erarc  es  noms  defTurdiz.Si  rccognurent 
e (Ire tenu  ï garantir  \ ladite  ComtelTe , deliuter  te  defpcefchier  toutes  les 
choies  de  fondit  doUaire  f fçauoir  ell  la  maifon  de  S.  Farjuel , la  ville  te  la 
Chaftellerie,lavillcdeS.MarcindesChamps,laviltedeS.Priuf,la  villede 
Septfont,  la  ville  de  Ranchieres,lavilledeMefilles,la  moitié  de  toute  la 
lenedeToucy&deFoncaincSi&cJenuers  leSitcNiva  de  Mont- 
MOEANCY,de  deux  cents  liurces  de  rente  que  il  demande  fur  la  rertede 
Farjuel, dcgcneralement  de  tout  ce  queli  lires  de  Mommorancy  a&de- 
mande,&  pourra  demander  tant  fur  ladite  terre,  comme  à ladite  Comtefle 
de  Roucy,  te  aus  cenCetsde  ladite  teire. 


Extrait  d'm  autre  Regilbe  des  Chanet  du  Roy  cotté  iix. 
uum.  a O 8. 

■ Novs  loHAN  Seichetx  Dl  Mo  K T UO  K âSci  /iutir 
hmiz„^utuimtutujdmtTti<ftmtrtiJJiui  ftut  ctrnmt  t utm  ttutht fturDitu& 
tntmtfue,  &ftur  l'tmtur  ijut  utm  tutus  tutfire  fhurd-  tsni  MtufiturQ  A y- 
TIBIl  DE  fxy  VoTl  SngSKurdt  Mtuty  kutuf  eu  ftmrfilu  tsurftsdt  Itm 
tHri/îs,eu  Uvsile  de  Mtueylemef &tuterTttr,rutt  tfue  $l  sentit  de  utm  eu  fié, 
fttsrfdtres^ftur  ftuderejue  CktftUenet  chtMleTshttuututtut.Ustiurx.  stusetm 
a /uetbdurrt.tix.  Etsfue  ee  fin  ferme  & efitUe.à'fue  utm  ue  cens  ^ut  de  utm 
tmetmt  tmfiutfmÿim  dUtremmire,  utm  tutus  fieUétsees  lettres  de  u^re  frtfre 
fid,dbtfttlmmvfiusifrtfim.OtmiiltLuud}dtudmUfmrfietttiuiitfheDtsut 
ftmmil  CCC  &dtJ&]éft. 

Extrait  d'vn  Regilbe  du  Thtefot  des  Chartes  du  Roy 
cotté  LV. 

Nous  deamsfmdtisteutePre  mtudesetus tdtuts de  teutettfies fietmdeftü, 
li^l fuut  ctmrtmtMdt  tu  trtts  fimtmes  de  tefie  S.Ietu  frttitim  t tu  usy.ftur 
tUeretutre  Us  FUmeus. 

Pretmeremetu  Htsfiemr  de  Vtlm  c Jhtmsmes  itrmes. 

Mtmftmde  Eurtux  ex. 

Mtmfiem  de  U HertU  ee. 

Mttfieur  ttys  dtClermtut  t..  ex* 

Huufiem  FMi/ft  de  Vtltù  X ù 5 .5  

MtufittnChtrle  deVtltti  XX. 

Hntfttmr  Rtfiert  tAnhtit  XL. 

itaérrr  êArthm  XXX. 

LeCtmte  de  S.  Ftlx.  ’ > 

Le  Ctmte  de  Dreux  XI. 

Le  rUtmtt  deUeteuuxX'f. 

f f ■ . 
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Un^*r  lu»  itBummtat  xv. 

Ll  SiRIS  DI  MoMMOX  AHC  1 XXX. 

Mtnptwr  Heurt  de  McmrntMn  xi. 

Lt  yieUmes  de  Ckemes  X. 

Htrfi»  de  Bf^oery  x v. 

Mn^ur  tuiehert  de  Htmeememt  X. 

Meê^emr  C»j  de  Laud  XXV. 

Extnii  d'yn  autre  Rcgillie  du  mefine  Threfbc. 

îi  0 Ui  des  meikj  de  ü f’Keiaé  de  ferij  »u»dei.  de  m»»t4»i  Périt  t 
des frrcidiiu  treedm  Mcccxvili. 

LeCtmttd’Eetrem  ietldefit  enfeMt,  f»r  Breye-CttUt  Btitn. 
Le  Berne  de  MteUeat  fmr  le  y^ueee  t»  Brie. 

Lt  fit^mear  de  N eatelU  te  H eeetiiu». 

Le  Siicnïvx  de  Momoximci. 

L'Aeefijee  de  Miette. 

L’A»e(^at  de  Périt. 

Mt»fit»r  ZoïC  H AKT  DI  MoMOXINCI. 

Le  Sei^eeerde 


Extrait  d'vn  Inucntaire  des  Qiartci  de  Chantilly. 

L E T T I e s ferlefijeeUes  tuile  ^ fetjfemt  iemmt  MtmftigKtiir  1 1 a K Sti-Ék 
gnettr  de  Mtmmcrency  tOne  è Jteligu»x  iiimme  fiert  Smu»  te  Bel  Jrtn  di  liTP 
fiiniemei/indel’H^Ueldt  S.  leeadt  Hier»feU»i,gre»d  Ptuut  e»  FreMce,teJ'^ 
mirliJJemtHt  decerietnt  htnte^et  ferUyeiqiut.  L‘a«  M.CCCXVIir. 


Lettres,  dontloriginal ell  au  Threfor  du  Conuent des Freres 
PrcfcbeiiTS  d'Argenten. 

I O H A NNES  defmnm  de  MontmoxINCBIO  ^eU  Argemteme^'iM^ 
nerfn  frefeatet  Lu  très  wjfelhtrù  fehittm.Nn*m  fectwuu  etùd  *w  tKttut»  fteutà 
tpeleme/yaeApeiremedium  enime  lu^re  (^lo  AHV  Æ dtelfevxerü  tut/hre,^ 
LIBEXOEVM  NOSTIo  Kl  M t »tci%o»^fe»  JèUte  etutmenm  yredecejfinm 


fitem  inter  demem  fredUlmtm  fretrem  ex  ime ferle,  viem  ftthlictm  ed  u- 

fintmtxeltere  ^»em  qteidem fleteem  heteiem  fn  fertt  txdeaemepjhi  Bedel- 
fit  de  Terre, é’infit  titeh  emfumiei  htredtiat  defralhCeiHebet  Trti0,ve~ 
lentes eyeemedeittet  ^eentam  t»  tuiù  eSl,vt  fredtili  Prelret  emntt  freeUSe  e^ 
fitffdefefideetti  ferfetee  feafe)  à-  tjeitii  eem  fie  Eetlefiejhte  libtrteUAitill 
neiù  & herediiet  n^à  fenitm  rettntnde.  ÿmd  vt  frmem  & fielüe  ftrme- 
tteet  t»  friente,  fre/ituiies  Lttterit  Ji^iUmma^inmiUxmmi  effenendnm.  De- 
lemeKeepteuni  u.cccxx.du  Lunefefl  Pe^Dtmini. 

Scelle  d’vn  Seau  de  dre  vcrde.duic  la  Sgure  fuit. 


iit/rren,  teee eftmm  fretrtbm  PreAKettrthet  de  Arftmtme  emae  tut  (p  eitimat 
tjeete  htietemet  <#■  hetere  fUeremm  ia  vmeù  terri,  ^aet  elles  dtili  Fretvdm 
dedimei , fre  vt  fitatas  tenttattar  ia  Lttteri  mfiri  fiftr  lue  eet^ù.  Enem 
•vettaeet  eiùd  it/i  heteeat  ei-  teSideeae  Itierè . etridrèA’  emtere  auteAt„, 
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1}.  CHARLES  SEIGNEVR  DE  MONT- 

1IOK.1NCT,  Pahitiek  it  Makischal  oi 

Fiance , & fes  frcrci , enfans  de  Ican  1. 


Extrait  d'xn  Inuentairc  des  Tiltrei  du  Threfor  de  Chantilly. 

Et  t a es  palTces  au  mois  de  Feuner  l’an  u.  c cc  xx  v i.  par  lcrqucl- 1 ) 

.lesBovcHAAD  oe  Montmo  a E nct  Seigneur  de  S.  Leu  re< 

cognoill  volontairement  pour  la  veuue  te  enfant  mineurs  de  feu  I e a N 
Seigneur  de  MoMTMOAEMCYy  dénommez , qu'il  n'a  aucun  droit  de 
duOe  fur  la  Baronnie  de  Montmorency , & que  ce  qu'il  y a chafle  a efte  par 
foofiancc  de  feu  Ton  tres-honoti  feigneur  Si  coulin  ledit  Ican  Sire  de 
Monemotency. 

Eetaea  tiiécs  d'vn  Rcgiftre  du  Threfor  des  Chartes  du  Roy 
coaé  Lxv.  mm.S. 

A ttnctmxfMiettLtttnsvrrTmd-tmitt,  CdrJctleUfrt- 

wtfitit  ?Æiu,félut.  Htmfu/itu  tffiuur^iu  enU  frtfemeJt  faadit  ItBur- 
lliAtlitVmchmClm  Nêtimt umz,tfi*hUz.  nCbâfitUt  it  ttm 
it  ftrn^Tt  firtUBtJ,*et^  s'tmfiut  tyrfjrftMrmtut  rtff*rttrit  ftr  umdr 
n htm  it  Htm  tftrUltmtitt  etmmu  ÿ tmuytt, , tfipatx  tfuua  i re.'t^r»  üm 
frutt,  ckn^tt  tmtt  titêt^ttu  fUmtrt  ftj  ,fitmu  ftmr  a ftr/imtltmtiu  tfinUt, 
itmtDttmit^ittUtMédtmtllH  Amn  dame  de  MoNTMoaekCT) 
f^mUtt  Dtmêifil  C H A A L ES  itctmtfmtiUta , tftMz,tm  itil^tm 

U gtrit,{^ mgtttmrmtmtnt ttetUt Dtmt  ft  mtrt,Ji eimmr  tl ibfntmt,  tfirmf 
rtmttmitivttvrHii.^mUt  htmmtMu^tnrV\iKt.z  TAOVSSELCir- 
mtUtTiChtmUlrmtw^htSirrkttfià'mtUtDtmeMiuUmt  YsAbEAT  De 
D A E V t/i  ftmt ,tmntitt jfrtimtM , é’nttxntm  fttjAIrmtni  chtamtmnU 
vHtitStuu  Briafurtmt  à’bmt  Imrtt  ttrif  d'var  fxrt  it  rtatt  tmnttUt  & 


Chaeitae  vil 
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/ 
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fofttnrUt,  dethfTtta^t  lidut  M*dâme  Tfa^Jtu^  (è‘  4 ctrtams  firmes  4(C9w(fssmtx, 
/wft  tes  éifz.  4M  & fur  U fé4ge  §m  irMuers  de  Udite  xtüe  de  Sàtnt  Brut  i & 

tjMérerue  feMlf^êMenaiTM  d'autre  fértde  renie  ennueUe  é"  ferfetneUe  fur  certaines 
maznres  ep'ifet  4M  hêurcdscellt  vtlUt  c'efl  ajjiuetr  fur  U maxjtre  4M  mas/in  lehanne 
UyiMettexx.f.paran.ItemfMrtémé/ùrelehan  NueLst deCunneJfè  xil.d.  Item 
fur  U mafisre  Pmhffe  NicuLu  Xix.d.  Item  fur  U mafitreThamat  LmatY.f.vi.d, 
Item  fur  Umefured . Ferdêùxxiw.  d.e^ui.paiteuines.  Item  fur  Umaju>e  lehan 
BtMchart  xxJ.C’vne  f4iteMtnt.Uemô‘JurU  mafurt Mtdnl  Pênciet  vil. /T vi.  d. 
f.irt4u^  tesanz.  Laejuex  xt.wni. Itures  fer.  d vue  ^art»(^Us  quarunse /^Kfar. 
tu  enutrtndefmdtx.  dautre  fertje/dts,  Mefire  P.  Q-fa  femme  tentteut  en  rerrfi 
de  Udite  Dame  de  Mentmereney  à"  dudit  C H A & L t $ fem  fis. , üs  autient  yrû 
frentsent  fefiblement  teuz.  les  eux.  tceux  cheMdlterô'/k  femuut  ^yar  leurs  nuunst 
auUeuô' ftttamdnure  dejfmdeutfee.  LefyueRtt  XLViii.  Itmetdvne pars t&let 
X X..  fais  4M  euutrtn  dautre,  tadtte  Dame  de  Mtntmtrencyf^ ledst  ckarîes  JtnJiU^  ' 
&y(eU  metfmes  Charles  de  la  valent é propre , ^ de  t'aucleruê  d icelle  Madame 
1 E H A N N e/f  mere,p4ur  te  à luy  donnée  & tttrtyée  exprtfément  pardeuam  les 
tiers  Notatres  Iurez.dej(fm  dtt.  tant  comme  par  deuans  nom  de  leur  bons 
de  leur  honnet  xvlentez,  faux  nulle  fraude , force , erreur,  ou  contrainte,  fur  ce  heu 
premterement  diligent  confeil  & délibérât  ton,  a la  prtere  & a la  ree^uefie  de  rsoftre  Sur 
le  Roy,&au(c  ce  pour  t afechon  Cr  la  bonne  amour  ^ue  il  auoaiut  fi  comme  ildi*  ' 
fuentenuers  les  diz  Mefire  P T roufieidi*  Madame  T/aheau  fa  famé  ,defortainè 
par  le  baaslé’ia  tcnonr  de  ces  lettres  ,perpetmtlsÊUMt  à tonuaurs  en  tant  C" po$r  faut 
comme  a ueux  Dame  de  Montmorencydr  Charles  fin  fils, & à chafcum  d tceux  par  1 
foy  puet  cr doit  ttuchercr apartemr ,adm4rtirent&delturereHSdutout  commeehA 
Je  admortic  de  ^ace  rffictal,  recourent  é"  confejfirent  de  leur  certaine  fiu»^ 
chacun  par  foi  cr pour  le  tout  eux  auotr  admortt  cf  deliuré  emterement  d touzaonrs  * 
perpcîuelmtnt  tantlefditet  Xlviii.  //ifr«  ,comme  lesxx.fdzouenuirondejfmdiz  ^ 
de  rente  annuelle , deux  Cr  de  leur  hoirs  ,&  de  chactm  d tceux  par foi , detom  leurs  ^ 
fucccjfeurs  Setineurs  de  Montmorency , & de  toux,  ceux  f«/  deux  cf  de  leurs  hosrtj 
& dr  leurs  fuccejJiuTs  ont  & aurons  camjc  ou  temps  aueuiri  c'ejf  sjfamir  aJiUx^  Mutf  ■ 
P.  Troujftl  Madame  rfabêau  fs  fasm,pour  iceux  MefimP.& Dame,^ pour 
leurs  hotrs,  f^pour  tous  eeulx^mtdtux  ou  de  leur  hoirs  ont  ^auront  cuu/i  Jefir- 
enau.tnt , (J pour  en  faire  du  tout  U pure  volenté  d'ueux  commode  choufi  admartk, 
C'c-  Pn  tcfmoip^na^e  de  ce,  nom  4 la  relaeton  Cr  au.  rapport  defiUz  Ckrs  MotasrtP  m- 
rtz , tfui  t oMcordamment  par  vtue  votx  toutes  leschoffiès  demant  sûtes  é-  chùfiustt 
par  foy  nous  ont  rapporté  O'  ttfinotgué  atnfi  auotr  tfié  fastes,  ottroiées  accordées 

par  dt Hans  eux,  auon  mît  en  ces  prefentes  Lettres  U Jael  de  ladite  Preuve  de  Paris, 
faitesà-données le Mardy  apres  la  feft  fatne  Bariahé  Ap4jht,^orxx  iostrs  on 
monde  lumgl'ande^ace  mtlccQ.vtn^t^huit. 

Extrait  d'vn  autre  Regiftrc  Threfot  des  Chanes  du  ROy  * 
conc  LX vi.A«nv.  1090. 

Phi  Livr^p^  la  grâce  de  Dtem  Rots  de  France,  àVasfi  dÀs^cassn,R»- 
hertdefatkt  Hor/^  lehan  lolû,fergens àeheualsU  Ch^ietde Paris, fidnt.  Com- 
tm  nom  eufikns  donné  par  nos  autres  Lettres  donnée  t le  i aaur  de  Jmng  l'an  M.CCC, 

• & XXX.  à nofire  amé  é-fral  Gvichart  Seigneur  de  Btaakst  Cheualstr,  pour 
le  mariage  de /à  ^ie  deux  mille  ùmrts  Parfis  de  U monou  larscmrant  :xfi  nsfisens 
mondéa  nozemez&fiauz  Treforters ,sfu‘U  U psaaffiut  commassdement  UfdsOes 
deux  mt£e  limes  anterme  de  U Penthecouftt  lors  prochaine  àventr.  Etpmàaprts 
^fitens mande  à n$zdix.Treforters,^le/dâesd€nxmtUe Itnresti passffem  omsfii~ 
gnujjem  a QnkX\.\%  Seichevr.  ds  M ohtmoxxmcy 
marydciaistefiUe.  £t  d’autre  part  nom  fotont  tenu  audit  Charkj  pn  lu  fimosm  aU 

slenx 
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Jtuxcauimra  PjBrhf.fêwrUrtmt^Me â ^rtmt  tmmfinTftfirÀ  btritsgt t U 

stnm  th  U S,  Mtcw  dtrrgjMttment  fAjié  fsf  vmt  tfrr^t  dt  mtjht  Trtfir.  Nêm 
vmtêmmftttmfOfU  ttntBrdtm  Lettrei,  tè'tn-tndêBi  iuhatundfvwitfAr 
fmede  U dthr  U fiirBemT  deGoyi  sainyille  mm  d$a  fmrcsm/è  tû 
/dmemd*  tfitr  Uifmdt  detumm  ^'tgmm ^cts  Lrtnts  m ftendrr  UJdittt  fimmes 
W*4r^f,  ^«Mr fifitn,  fiytr  kdtt  Ck^ti  dkeBts  fimma , & i i'tm  mytr  hntrk' 
ffitfK,leda Se$^Mimr  dt  CênfftmttèHt  ftr frifeC’^'tudm  dthttns»  (Tâmtpemtnt fi 
tmrnwtt ttu ctmrtsnr  mx»  dt^emrt/^.  Dtamà  Ptrû  U vu.têgr  dt  foMMttr  ttm 
grdc*  U.cccxxxt. 

LitTRSs  ^^tt fidhz.lt  Stflde UPrtttêfit  dt  PtrtnftrltfiimMes  ttm  Zr/  I)  j 
iferitâ^t,  ctm,  rtntts  » ftmmteSi  & ttmts  tatnschtfis  te  Sei?mmr  G O v S> 

SAIHVIlLB  éMtit  hwies  de  MemitAt  dAtéinmidt  » dt  GêMjjtimùSe  > de  Lu  fie- 
thes&de  F9Mttm}fiifitkUn^wefiedeC,ntk.x\.t\  Sttgneur  dt Htmmtrtrnej^ 
fêurlt  fuftmem  du  lummts  awttmtet  es  Lettres frettdtmtts^Uj  fmrrMtéd»ê^t.& 
titUureT.  : fféut*ir  ^ ,ttut  et  ^ luUt  Setgmm  de  GmffùimùMt  tutit  és  wSts  de 
CêufitimuRee^dtLufirehtt  e^hurrttrsdetmtrtmyfurfixetms  Itwns  Nttifityft 
tfu’tlêmtt  és vtSet d Aiéttmitle&de MeudtM fêur  fmttrcrutslmres  Ptrtfis/h‘ee 
tmtt  em  U viie  de  Femtemt/  ftmr  trêii  eettts  Umrts  Ptrfis.  Fût  le  Smmedj 
mumt  Uchâstdeieur  Vm  M.cccxxxif. 

Excraic  dVo  autre  lUgiftre  du  Threfordei  Chartes  du  Roy 

COtté  LXZt.  «M».///. 

A ttux.eeult^eet  frtfiwttt Lettres verremtt Pierres SeUgetugerde  de  U ?rr^ 
defiéde  Perùfilmt.  Séuêir  feifirnsmeperdesuMt  Gmdsert  ch^ti&tm  &GniMeume 
Ét  EueCUretNêtéiretutresL  efi4ius.de ^stefire  Ssrele  ReFêmCbefitRetdePerù^ 
^gtuehêfit  (fui  s*emfmment  êsrt^ttteltrt  e» firme fukU^t»  lien  de  mm  defutes. 
ttmmis  fenrett  ferfitulsmm  efiehlix.  hens  hems  &nmes  HefiretQ.i\  a a t E $ 
SIXeS  Dt  MO|rTMOXCllClCWM/r4r/,^itftf4^M>irMAACTBAITS 
01  Bbavcbv^  fime  refssereat  f eh' 4 U de  fimdtt  Se$^Êtmr  dettaie  Itcestee, 
eexffi.eh'talUrùé  déeterdett  ejr  Uu  emee  U Uert^ ehltger  4 ^ssem  ^n'tl  t'eafiur 
dimfart.  £t  béas  hemt  eh‘ mhtes  Mefiire  \.  tan  sixit  oeChastbil- 
X O >1  Cnen  de  Frestee  d entre  fert.  Afièrmereat  & reternarem  fm  ferries  & trsit- 
tté  entuattfié entre  enls de  fetremeri^dadttMeafienriehan »&deDesteêfiêe 
YtABiATL  DE  YAoyttUQXtyiCi fiardttitJdts^emrCberletà'^en 
ueénytrestnéêaùemeft&fnrtnt feues  les tê/menences  ont  s'enfuient.  Cefieffd 
mtirM  U dinUtfiireCberies&DewuHer^teTite  de  fin  s^nt  e^cmfentt  fenr 
eeatUdrùtefi  feart9ax.letb»ems4faeUdtte  UeamfiSe ernae^ enter denm t^ni  ti 
ftntitnt  & dentitm  effertenir  fneùfne  ter  & ta  ^aet^aes  ebefit  mar  le  teaw 
fâfé tfrefinttifieaemftde  UfaettSiem  defiaftrt&defi  mert  y&fear echtijin 
dteeie fiuetfwtttmiem  ftemss  edennert  & frefiatement  ferdenent  lefiUs 
tetret  utrex. denneremt , 4faUferu9f, & rttrtierene , denaem  mettraient  quittent 
dt  eemmsta  eeetrt,  ^ fmmfirent  dgereatir,  /eût  velatTm  (h  defiinàre  ebefiaa 
ftar  letêmtèleancamt.&eltartdtfitnttaaersé'eaatre  teas,,  em  htgtmtaembert, 
ètmtJêurKné ladite Dmaufide  enfin  mersegeeuet  ledit Ma9tfiearlebea,é‘ ftar 
étais  fai  deUdueDenmfiieestraat  eesfimteattefaefiuMefiirt  G V t C h A AT 
MiurSlXlS  DB  BEA  VQ  iV  4 /aAtt  AfadMir  Maxovexiti 
fi  fie  en  meri^  eaeeledu  Maifieur  Cberie  fimateri,temtea  rtma&eaberité- 
gts  rn^sttmt  eammertimà  b9rt&exeefttx.U9  ereregtt deus.delerratefmlidùb 
fm  MefitreGnjibere  fxems/le  deanere  fiditt  fit 

Jnmtrnmt  Si tnfirur chahs.  Et  txttftus a^itmstmUt  Uunttst 

ittsitrt  rmf.futmt&ttiuim  tSifàtu  itUht  im  fmt  * USitt 

•mttsfiitdit  wurugi.  Vt/fulti  dn*  mth  lams  tustf.  ht  s^  imtmrm  4 

<A>iA 
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fertnt  aufibx.  HM^mChârU&Dimc Hârgucntt.tt  Utamttttmtl  limrts  Pétrif^ 
icnÀrtnt  bMx>mmrx,^& frtpufirfm  rendrt&fàkr  chécmn  fmr  U 
tênt  Audi/  H$nfi<wr  Iehan  DE  CHA!TilLLON,MiyS«  nunitmau, 
tntT(u<^d»uve  é»t  Mucntr  cnttimmlmcHt  tBfiwAMt  t tbâfiwn  én^mstrt  vmx.  trêàt 
iirnmtnà  JmUx.& huit itmtrs  Pânf.fi  CBmimchûm  htmmts  &Pm»J/4Mx,  M^trt 
Lt  CûHMf stables  de  Fkakce»  & MtftTt  KoBIRT  DI 
D K E V E s Sms  dt  Bem  l'4Mê$tBt  Ardent  fîr  venim.  Et  tentes  ees  ehefis  femtu  tf 
nnz,  & fnrntJhrtMtltdiz  IS^treCiusrUs&DAsmHAr^utnteshAfem»  ptnrUsênt, 
M fAnrchjàtr&f.tmvemTtnzen  lents  netns&k  Unrs  fnfrtsctnsu&dtj^ns.  Et 
ften  fenr^nABt  À fins  grsnt  fenrté  dndtt  Idenfienr  de  Chj^sBên^Udsxt  Strts  dt 
Verne  de  Uentmertnet  eejferetts  estdtt  hten/ienr  de  Chefitilien  & Dsmetfeit  Y s a* 
BEAT,  ^dmtAKt  enenlz  tre/df^rSeTent  t«mt  dreit  tjeignnrie  tente  â£ft*n  tjme 

tl  Aueitntô'  peneient  aneir  peur  unfi  des  thefes  dejfns  dites  enmers  & centre  les 
hem  dudst  feu  Méfient  de  Benn^em^& Unrs  eitmtié' lent  cenmeneneertnt  J heü- 
lerf^  deltnrer pUtmement  tentes  Us  Utttts,  àdfmmtntSt prêtés, (Rentres  cb^s 
{fue UdiX.  Strts  & Dente  de  Mentmerenet  âneient  &peneient  eneir  fnr  ee,ô"  dent  U 
fi  penrretent  esdter  : efn  tfnetetl  Strts  de  CheJleiUen&UdtteDemei/eUepmtjffênt& 
detent perce penTchâjlèTCrretfuerre  tes cbefes  deffindites  cemme  Unrs preprescbe^ 
fes,eu  CM  en  Udtz  Sms  de  Men/merenci  trejpâ0irets , que  tést'auien^,4n4nt 
que  U enjl  tentes  ces  chefes  penrekecéet  & fjiz  venir  s enz.  Item  a ne  ïefdaes  snd 
Unret  crtenz  Us  entres  deniers  qui  per  ce  pufent  trnstié  frnt  dr  dernettftm  dent, 
andit  Men/tcnr  JthdndeCbeJUiUen&DemeifelU  Unr  fereitnt  feiez.  Et  tenrpre- 
mi  firent  U dsz  mjriez  i rendre  teUe  mennete  &penr  tel  prit  cnmme  tl  4 cem  en 
Bejijnmede  Frence  feUnl'erdenence  &UcTidndtt  seefireStre  leRey  pnû  Pefi^nts^ 
qnt  fmrent  l'en  stjepenrceqne  en  teSe  menneye/i^  penr  tel prtlt  nneit  recen  lidin,  Smt 
de  Mentmerenci  Us  dites  mil  Unres , & tenz  les  antres  deniers  U efieietst  & fent 
denz  de  mennete  fimbUhU,  nenebfidsu  erdennnce  en  mnesue  de  mennete  qni  fi 
fstce  eutempsanettir,enântretbefiàeecentrnsrt.  Item  qnetenzUs  deniers dpUfi 
dites  nul linrcs denetentefiremù ,&cmnen4sefâ  enhennefeyli  dizSirts  de  Cnn^ 
fia  tien  mettre  & empUter  en  achax.  de  peffifiiens  & biens  immenbles , qni  fireni  9 
demeurrent  à tenztenrz  prrpret  btrisetges  n Udtte  DâmeifeBe  & k fis  hoirs , Es 
penr  ce  qne  Ut  chefes  dejjnedêntsétsen  marUptâUditeDâmetfiüepenrtentltdrttt 
C"  tenz  Us  biens  qne  elle  peneiten  penrreit  aneir  en  fnecefiiên  de  pere  dr  de  mere 
omme dit cfi^efieient prepret  heritegts  nUdtteDeme  Mnrgnente ,eSe  defiqpré, 
ds" benne venlenté , fâttz  centreindre  ne  bUndifiêment  4ttcnn,de  PdnÛerité  mefiht 
dennéerenuncAdr  rennnce  exprefiément  & par  fafey  amprefft  de  ladite  Dnmmjètt 
dr  àt  fis  hetrs.  Et  apres  ce  tanttfi,&  fanz  tml  meten,ltdizMifiire  lehantiait 
prcfenicment  pardenam  UfdtzPiotatres  dea,  &det  par  ces prefentes  Lettres  lads- 
dite  Dameiftüe  Xfabeande  denxrmleUnréts  detetre  Part/,  fnr  tenz  Ut  hiemsdndit 
Menfienr  Iehan,aajfietr&afigner  an pUssprez,  &an  miex  qne  efire pestera  dn 
chafiel  de  ChasteilloK  &tU  U maifende  Tao  I ssr,&auee  ce  de/dtz 
chafiel&maifen,à  aneiré"  tenir  de  Udtte  DameifilU  tant  comme  eUe  visses  ennen 
de  deMaire,(f  apres  famert  veitt^retenme  U eh  si  denra  tU  ratjw.  Et  de  ce  batUa 
&nemma  pU^e^refiendant  principal  ledit  Jdei^.Kovf.%r  de  DaeyES 
Setyysewrde  Ben ,Uqnel prefintàce pardenant  UjdizBietaires  fiffi&efishU penr 
ledit  Menfienr  iehan&k  fa  reqnefie  fiaige  & principal  enners  ladite  DamesJelU, 
de  tent  fendit  daatre  qfiigner,  & fanner.  Et  afiis  tefi  apres  ce  U mariage  defdst, 
Menfienr  lehan  (b'  Damaifelle  fait  (b  acccmpU  en  fainte  Eghfi  $ ladite  DameifilU 
Xfabeau  dn  gré,  ajfintement,  (f  velenté  sPicelni  Menfienr  lenan , & sU  tamflenti 
qntl  Udenna  pardenant  UdtzNetaires  ,patmi  UsshefesdeJfnfdtteij&  elUs fasuses, 
valabUs,  garanties , & bien  dcjfrndnes  ,aUdrà  cenls  qnt  de  It  anrent  confie , cem  me 
dstefi,qn»tafb‘rtnnssfa  i tenttU  fnccefsten  de  fifdiz pere  &mere,&À  tmzUs 
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hem  d' icelle  fieeepim,*» ^rêfie  défia.  Seigneur  & Deme  de  Mtntmtreitci,  dr 
feureuli.  Ce  fmfcr  tefime  i lidtte  DemuJeffe.aHe  felida  SireideMentnmen- 
ei  , eu  f V E t euoMcmid'eiU  meuroicutfAralmrsdeleur  fiefrecerfi,^elle 
vihit  •venir*  t'efitmelid'eiUi/i- iferne de  Uurs  heiu,elUlefe*rr*  pure, "O-  re- 
ee»ey  Jlr*,f*ricut  é-entuaet  Atfes  feUnUivi  &Usctuftimei  duftys  à- des 
hem  eu  yeeuU fent  &firuu.  Tnuet  lepHeles  chifesô-ehtfmiedejfm  ducs  bfdiz, 

Streei-  ïldine de  Mntmdrenci  fmr euh d'xiu  f*ri,é'lid‘t  Nefhre  Jehan  dr  Da- 
maifelle de C luiitmé de  t*i,ei- hdtz. Mefiire Kelen de Dreues  d’.intrefari.ihifuH 
four  eim comme  alm  touche ,fromi(!rent  loidment  ej- far  leurfoydennée  éimains 
defda  Notaires, ktemr , garder, à-  acomfht  l\n  vers  t autre, &e.  Si  comme  h - 
da  Notaires  inree,,  am  ^utex  nous  adioufious  foy  ftemere  en  cet  cas , à' en  fin 
grant  ,nom  roffortereut.  Au  roffondepmex  &eu  tejmomgdece,  nomauontmit 
U Seel  de  ladite  heuojlé  de  Paru  i et!  Lettres,  fafeet  (f  accoriéei  en  ta  frefince 
eteuls,  te  Dtmenche  X 1 1 i.iota  d’OciemIrre,  l'an  de  grâce  mit  troù  ceux,  trente 
é-  ftx. 

Epiuphcgnué  furvnc combe  place, qui  fevoid  enl’EgUfe 
du  Val,  dcuanc  le  grand  Aucel. 

Icï  CI5T  madame  Makcveaite  de  Beavcev, 
lADIS  FAMl  DE  KESSIAE  CUAALES  DE  MoNTMOAENCY, 

I TAESEASSA  L'Atr  MIL  TAOIS  CENTS  TAENTE  SIX, 

La  veille  de  la  Tithaihe.  Paiez  eova  l’ame 

D E LLE. 

Lecires  donc  l'original  eft  au  Threfoc  de  Cbancilly. 

A tomceuh  qui  ees  Lettres  •verront  Cnitlanme  Cormont  garde  de  ta  PreuoJIide  134I. 
Piris,falut.  Sauoirfaifinsquefardeuaat  ttenryde  Lennetà- Jean  deCrecy  Clert 
Notaires  turex.  eftallsx.de  tarnofre  Sire  te  Roy  ou  Chafiettet  de  Paris,dr  aux  ehofes 
qui  s enfuen!  fatre  ,oir,&mettre  en  forme fuhitque,ejpciaumcnt  fournous^ en 
heu  de  nom  comma  dr  enuoyex.  Perfonnettemem  eftahhe  nohle  & fuijfànte  Dame 
htadame  II  H ANNE  Calletot  Dame  de  Montmorency  Cf  de  Rochefort 
veuue.de  detiurecenditiongi-vfànt  de  tout  fes  droit  fi  comme  eSe  difeit.  Laquele 
Damecoufiderantla  grautamour&efiectal  afièltion  que  elle  a à noitc  dr  fmfant 

hommeMonfiemQ,\e  x\.-Li%SeigneurdeMontmorencyCheuatierfonainfnéKkfil 

^ ueUy  four  taecroiffemeni  de  fin  efiat  dr  cte  fin  honneur  recognut  auoir  doniif  & 
uciroycAi'  encor  et  fardeuant  lefdsts  N ot  aires  iurei,fie  fin  bon  gré,  de  certaine fiien- 
ce,  à-finsmUfourfoicemenidoHnaé-oclriyalouteUteireà-fiigneurieque  elle  a, 
d-qui  à eSe  offartient  en  quelconques  lieus,  chofit.dr  reuenuet  que  ce  fottuant  en 
Fr^e  comme  en  Normandie,  a lemr,  loyr , foffeoir,  & exfiomer  dudn  Monfieur 
Chartes  comme  de  fa  frofre  chofe  afres  te  décès  de  ladite  Dame  fa  mere.  Sauf^re- 
liun  a ladite  Dame  tomlesvfiijruux,,  f rouf  ta,  reuenues,  dr  enulumentt  defdnes 
terret&fiigneuries  tant  comme  elle  viura,&e.  Fn  tefmoin^de  et  nom  à ta  rela- 
tiondefidits  Cters Notaires mrex,, aufqueh nomadtoujftons  pyflentere  eu.xcos.dr 
ongteingniur,tuensmiseHeeslef^i^  sert  de  ta  l'reuqjte  de  Paru, l'an  de  grâce 
to  ccc.qMtraMte&vn,le  Mercredy  xyii.iour  de  Januier.Signé  l.deCrecy.  El 
Ltunes. 

Extrait  dvn  original,  qui  efi  au  Threfir  de  ChantiSy. 

CoMtaat  de  mariage j»lTé  four  le  Secl  de  la  Pccuollé  de  Paris,  entre 
haui homme , noble, ti puillanc  MonlieutCHAAlES  Seigneur deMonc- 
marcncyCheualierd’vnepact,8eDamoirelleI  eanne  de  Rovcylîlle 
tic  noble  hommc,haut,&puilIànc  MonCcui  lean  Comee  dcRoucv  &de 
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BraiiK,&  noblcDanie,haucc,&  puillânre  Madame  Ma^ctitc  de  Bornez  fa 
femme, qui luy  bailicni en mariagcitols mille liu.vne fois, & fcpi cents liu. 
de  rente  Air  la  tene  de  Blafon  en  Anjou.  Prefens  à ce  nobles  hommes, hauts, 
aepuiirantsMonfieur  Robert, Monfieur  Huesde  Roucy Cheualiers  frétés, 
«cen&nsdefditsComte8£Comte(re,atMonfieur Robert  deDreuïs  Che- 
ualier  Seigneur  de  Beu,  lefquels  fc  font  obligez  chacun  pour  le  tout.  Fait 
leSamedy  if.Ianuierx.cccxLi. 

Lettres,  dont  les  originaux  font  aux  Atchiues  de  l'F-glife  Collegiale 
de  fauiâ  Martin  de  Montmorency. 

114a.  ïtkV  àfiûjStsdiiRtjdc  rrmttVnfdt  NtmtndttiCuMed'Jmt»  & dm 
MmiiK,  mttmamx^mi  ect  frejintts  Ltttns  vmna,filmt.  Cmmt  tuftnmmt  & 
fiâl  U Cmtf  df  Jttm/ii  ttmfl  de  mmm  à vmt  fijf  & hmmugt,  é-  e»  Bmnnmu,  Ui  ttr- 
' mde BUnm,deCtimelier,&de Mmteâmendmitm,&UmitkmiBéde  mjht  no- 
gré  & Itcaee  s mtfire  emé  <#■  fiel  C H a a l E s Seigmtmr  de  Montmo- 
aEHCX.t^' PaKetiea  de  fKkViCktlettemideBtezmii&deCl»- 
melut ,fmUmerie^dt  fe  0e  femme dmdit  Seigmenr de MentmereiKy.  Lmjde- 
meuremt  tm  neftrrfiy  & hemme^  de  UteTtedeUirekeem.  Semeir  fufims,  tfucaem 
mmetuteeemUditSeinemdeîitmmmemejena^e fij&  htmmege defdiies tenet 
de  BUemm  & de  ChtmeUer,  &e.  Vnaé  i Péri  le  dentier  ûar  de  Mers  11 

CCCXLII. 

J A noz.  m/xy«nrrZ.rs/rr/tvmwr,  Ch  ARLES  Sire  de  Moht- 

morency  Mareschal  de  ¥ kkV  Cl  t filmt.  Cemme  Hefiredner 
Seipuuré’MOt.  Mti^igiieiir'iAkniy  SiRE  dtdit  MohtUo- 
R E N c T , jte  Dieux  eifiiSe , emft  lefiii  en pL  demiere  veteméè  t'Eglifi  de  Mmt- 
merency  xi.filx,demlefini^e Prem^e ,fmr fiirethtemeit  fimemmimerfim. 

&c.  Detethuf  m^e  there  & emée  Me  eme  Demùfeie  A A L E Z fmer  de  mejht 
trefehiet  Seigmewr&fert,  efue  Dieux  eiJiiSe,  e^Uifiiét  m^re  diuEghfi,  de  Pet-  j 

terdefi ttmjtntemeat  demefire  irefihierStirmemr&fere  dÿifdit,xxiv.fels  Peri- 
' fie  f»mrfdirefiaexnimerfiiTt^c.\\conafme\t{iia\cg%.Eiemeeee,»diou&t- 
i\,  fim  r^fertnt  temmt,  fùre  tbtraer  fitemneBement  vae  UeJfidmS.  Efirit  fnt 
tutu.&femni^Telrefihere&emleetmfegme  IeamhEde  Rovssi  Dtme  ^ 
de Hutlmmtuy , &e.Eeit  Pextt.cccxiv.  le  Lmndy  i x.iemr de I exmer.  \ 

Scellé  de  deux  petits  Seaux  de  cire  rouge,  tels  qu’ils  font  icy  figurez. 

* 

. i 

i I 


Extrait  d'vn  original, quiell  au  Threfor  de  Chantilly. 

P RAxERT’inowr  Afarer  MirtifierOrdmi  S.TriKiteti&  Kedexfliexû  Ce- 
/IUÊ*nim,Cerrtil»ret  Diffruteret , ceterûjmt  PmintieUi  Hitùfiri  eryoe  Fretrtt 
timfdem  Ordixu  efmd  Cermrm-Jripdmm  ixgexerelt  Cefitmlt  éégregeti.  I lltstr  is- 
slMO  PRiNCtriardînouwemnMCAROEO  de  MonTEmoreh- 
C I A e o UertfieB»  Regxi  Frextie,  & dtxune  I o A M M ai  iBxfinftme  eme  vxeri, 
orEtEERis  eortm filxum  & tretwttt ix Demmt felxteret, &c. Iffit md 

fetaienem 


Diultized  by  Google 


DE  L’HIST.  DE  MONTMORENCY,  147 

fetititmm  RtUgtpJt  vtri  Frtfrù  l9.tMÜ  }4imfirt  dfimm  dt  Pulirrui  Ordt»ù frjtli- 
lu//,  ut  pmnikm  frit  puttpnthm  ditw  m CCCXL  v I . 

Extrjit  d'vMpri^ùtàl  duTlrftfdr dt S.  MATttB  dt  Mpntmmncy. 

LETTRCsde  r&n  m.cccxlvxii.  en  Mars,  par  lcrquclies  Chaules  xj  48. 
Seigneur  de  Montmorency  comme  patron  & vray  donneur  fcul  &pour  ie 
tout  des  Chanoincriesdefon  EgliCc  oc  S.  Martin  de  Montmorency,  laquel- 
le n*auoic  aucun  cihrcde  fbndacion  de  Tes  prcdccclTeurs , déclaré  auoirca 

frandconfcil&  deliberation  auec  les  Sages,  & pour  reuident  proHc  dela> 
ite  Eglife,  que  dorcfnauan^es  Chanoines  d'iceile  iiiteroicnc  tenir  hc  &irc 
tetur  \n  Prouucndes  en  la  maniéré  & forme  à caufe  detilae«declÉtécpar 
ferdites  Lettres. 

Extrait  dVn  Regillre  du  Threlbr  des  Chartes  du  Roy  coccé 
Lxxx.  MMM.  109. 

C H A L L ES  Sirtsde  Huttmêrtiui  fauPtr  fdt/pHs a nem  AxansdtH- 1550. 
mi  & PÜTpyc , d$»mMS  êChcimu  i Drmù  dm  Clfcrmâjr,  tint  il  pm{fè  fjtrr  & tdt^tr 
%faC9mlêmhur(m  mdtmtrfidms  en  ms  Jtcmxô'f/jmtt  im^Ue  deDimmUe  fistz.  re~ 

Ÿrutfi,i^»tHêHsm(ms  fmcctffinrsen  fmsfiuns  ftireilmncà  fis  heirs.  Smuf  semtes- 
Kmes  mfiredrêitfM  têmtei  4mtns<i^es , drtpmt  pAMtrui.  Zl#auie  enm^e  (bjfiel 
de  Ddsuude Ux.  tpmr  de NemnAu  Cm  M.CCCL. 

FmtrMt  etva  PegifirtdeU  ChArmbredes  Ctmytes  fttfi  C.  fii  i47‘ 

Lettres  duRoy  Icanaddtciïee$ar£uerquedeLaon,auSiRE  de  I}54* 
yoNTMORtNCY,&^  Matilicu  de  Trie  Seigneur  de  Fontenay,  pour  af> 
fmbler  les  Prdats,  Barons,  bonnes  villes, &:c.  du  Bailliage  de  Scnlis,pour  le 
iobTide  de  Gx  deniers  pour  liure.  Le  v.  lourde  luillet  mccclit. 

Extrdit  dm  ChâTtmUsre  de  t /tbbjye  dm  f'êl* 

Accord  encrelean  Abbé  dcrEglifedu Valnollre  Dame dVne part, 
&CharLE$  Seigneur  de  Montmorency, & Icanne de  RoucyOamo  de 
Montmorency  (a  femme,  d’autre  part.  L’an  m.cccuv. 

Extrest  de  tinmensesre  dm  Threftr  des  Cbartesdm  Eey.  FLtndres, 

1 V.  Cejre. 

Lettres  du  Roy  lean , par  lerquelles  il  promet  achepter  au  Comte  de  i j f y. 
Flandres  toooo*  hures  de  rente  en  fons  de  terre,  dedans  certain  temps  luy 
bailler  content  cent  mille  efeus.  Pour  alTeurance  dequoy  il  luybaille  pour 
plcgcs  Ican  de  Melun  Comte  de  Tancaruilie,  Amaury  Sire  de  Craon,  le  Sire 
x>  e MoHTMOREVCT,leanSiredcHangdldiiK4bache,Ceoftoyde 
Chamy,  lean  le  Maiogre  dit  Boucicauc,  te  Enguerrand  du  Pccic<Cclier 
TrcTorierdu  Roy.  Le  vi.de  Noucmbtc  m.ccclv. 

Chronique  cTctice  par  vn  Religieuxde  S.  Denys  au  temps  du 
Roy  Clurles  V. 

A M N O M.CCCLVI.  emm  lefur^s  de  Belmcim  em^^âsifmms  tUi  de  Mm- 1 3 j 
rieia/f  M O H T M O R E M c Y. 

Le  Continuateur  delà  Chronique  de  Guillaume  de  Nangis. 

An’no  M .CCCL V 1 1 1 . dif  C«e/C7iiUw  if  M O U t M O R E N c Y «X/4  I 3 1 8 . 

s.  j>m^fiim  im  Fumm  cefenuts  .fi^unermm,  & fpficrenumermsit. 
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Extrait  d'vn  ancien  Regiflre  du  Roy  Ican  cftant  en  la  Biblio- 
iltctjuc  de  M.  Guy  Loifcl  ConfeiUcrduRoyau 
Paticmeni  de  Paria. 

I O.  C 11  A R l E s tinfiu  jSlz.  dmStydt  FrJiKt,  k Jte/dtmeiDiicdc  Ntr- 

nandu  ,é‘ D a» f«dt  VuHaitù.  A t tua  ceuls  qui  et  s frtfenirt  Lama  vtmnt  filatt. 
Saueir  ftifius,  y»f  cemutt  entre  tut.  tmet,  & fealz.  k EUS  de  Bettuut,  Dffre 
Chattttlter,  C H A R il»  DE  Mo  NTMOREN  c Y , 

• aUroti  Mattt^re  Me  Bencüaut  Mtrefehad  de  Frataee.H tnJieuT  Cnnart  * de  U Ttnr 

Sire  de  Evinaj,  Mtnjâeur  taml  de  Reneutl  .Minfaeatr  Samen  de  Bncy , chetuUeta, 
Maifirt  Efiaenne  de  raTH,&  f terre  de  Uchtrité  tus  Ce»fetHcr3,é-  auaee  euh.  flaa- 
Jtettrt autres  Cheualitra.ClersdrStges de  tttfire  Ctnfitl,  tus  frtetteeurtei-  ttttffs- 
^ts  eJftctetUs  à ee  faire  de  far  ntm  ,fettr  Menfeigrteuré'  fenr  mut,  ej^eutlmtn 
ejlaüit,  ayant  fttaur  de  far  uns, de  faire  ,traitiier,acetrder,  frmtertre  ,&iu- 

rer  en  tame  de  ne  m,&  f eut  Menfetgneur  ef  fur  neua , benne  fatssé-  aecert , 
bennes  treues  & leianis  et vue  fart.  Et  Menjienr  Régnant  de  Cebeham,  Berthekttu 
de  Bnrgbaféh,  Etant  de  Uak.banncrezibdiks  deStafkttn,RiebarlUyacltt,(i‘ 
Neel  Ltreng.  Chenahers , freenreurs  & mejfaget  tjfeeitnls  de  iienf  £o vvaET 
fie.  etfné  du  Rty  d’Angleterre  i ee  ejfecianlment  efiailte.  ejr  aient.  ftmbUbk ft- 
ueir,  o-aneceult.  flufenrs  auiresChiualtert,Ckrs,é- Sages  duCHt/etl  duake  Rty 
d’Engkterre  d'autre  fart.  Sur  leut.  kt  defeert.,  & articles  feur  kfafuels  efettsu 
guerres,  tjui  teneieiufs  ent  duré  entre  ktdenx  Reys,  leurs  Reyatctnet  dejfujitt  & 
neus,  kt  aStet,  aidant  à’  amù  et  vue  fart  dr  d' autre , ait  efié  tratttté  benne  faix  ■ 

aexerd  jfnal  à teuzaeurs  durer  au  flaijîr  de  Dieu,  eentenant  flufteurs  artieks,kf 
fueli  ne  feuent  nue  eftre  atetn^z,  en  brief  temfs , (ffeur  ee  etnuient  que  te  fen- 
dant bennes  treues  & teiauls  /tient  fTifet.aecerdées,  tenues, efgardéesatvne  fart 
O’d'autrc  tant  de  leurs  Reyaumesquedehns  leurs  Reyaumes.  Nttu  feur  hanntur 
^ <ÿ-  reuerence  de  nejlre  feint  Pire  k Pafe , qui  feur  ce  a enueié  deuers  jwmi fes  e^~ 

taiau^.  e'tauhtnejfages  ,e'efaffaueir  l’Abbé  ekclugny  ^ ,MtnJîtuT  Hugues  de  Ceseeue 

♦ sitpumr  ^Je  Sàatfire  de  P Ordre  des  Ereres  Prejebeurs , qui  fur  ee  nette  ent  requit  à grant 
culHHur  i>ifiance,eu  netnde  Menfiigneuref  de  mut  ,feur  lté’ feur  neua  é’  feuTjêtfitbgiet, 

affiex.,  aidant  à"  amis,  bennes  treues  à'Ieiauls  du  date  deees  Lettres  iufqnes  an 
ieur  delà  S.  Mtehel fteebeintment  venant,  & et aeeli  ieur  iufquetàla  S.  Michel 
qui  ferai' an  M.cccixi.  &teut  k leur  de  ladite  fefie  tujques  an  feleil  eetuhé.  Et 
accerdens , nulens,  é-  ettreient  és  nems  de  Menfeigneures-dk  netaa,  drfenrtemks 
dcffufdtt.  d'vne  fart,que  kfdites  treues  /aient  tenues  &gardéee.  Et  les  f remettent 
en  benne  fey.fene.  frtude,ti'Jêm.nialenginés  nems  deuane  dit.  tenir  d-  faire  tena 
firutauent  far  teut  k feuetr  deMenfeigneiird'kntJlitsà’C.Etfturfliitdsligem- 
tnem  ks  faire  tenir  & garikr  cemme  dit  ef,d‘feur  faire  dreiture  de  frijinsd-de 
teutes  eemflatntei  qui  feuent  eu  ferrent  auentr  en  temfs  de  treues,  (g  fenrksat- 
temflai  rtftrer,  mua  auens  defuié  d remmâ , defuient  d eetametlins  tetfirua- 
teurs  defdttes  treuei kalit  Menjltur  lehank  MeittgreMarefehalde  France, Men- 
/ieur  Gaucher  ak  Ler,  Menf.  Raeul  de  Reneual,  MenfSaquet  de  Slarru,  Menf.  Re- 
gnaut  de GeuiSens, Menf.Guielsan  d'Eu^,lemCheualierifd'  ehaftundenlx.,ede. 
En  tefmetng  de  laquek  chefe  stem  auens  fats  mettre  nefire  Seel  à cet  fre/entet  Let- 
tres. etmme  à dartres  ,k  vm  ieur  de  .May  tan  degraeeu.cce:n. 

Extrait  de  t Inuentaire  du  Tbrejèrdes  dartet  du  Rty.  Angleterre 
laiette  I x. 

Litta  is  du  XY.iout  deMay.patlefifucIlei  le  Prince  de  Galles  con- 
firma le  traité  de  Bretigny  àLouuicrs,  en  piefencc  des  Atnbafiâdeurs  du 
Roy  de  France, qui  elloient  entr'autret  Ican  le  Maingrc  dit  Bouciquauc 
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Marcfchal  de  France  .Chaules  Seigneur  de  Montmorency,  Erorc  de 
la  Tour  Seigneur  de  V inayidc  Pierre  d'Oomont. 

Extraie  d'vn  papier  cenficr  de  l'Eglifc  de  lâiuc  Martin 
des  Champs. 

L'ah  Mcccixt.  U XX».  inr  Jt Fehaner Hrfm lehM  Sri^tun it fUn-  jjfi. 
gattktfttde  MeftrtFXnjs  Vtlmit  Fttjht ,frK*rt»r cfutnt k rr.sr^/rr  C H A R.- 
LES  A'rij’Acor  D E Mo  NI  MORIN  Cï,  a.Ar»a^»«  .V«»r- 

mmMj ftutt  enüubieni,  teiuM^'viK  fin  t»  CtmtttmdtS.HutUi,  durget 
€»  dix  JêU,  de  eew)  ex  U rrjÿiiv  de  S.MertiM  dei  chemfi. 

Epitaphe  graué  Fur  vnc  tombe  plate  en  l'Eglifc  du  Val 
noIlrcDamc. 

C»  cisT  Madami  Ieanne  de  Rovssy  iadis  eame  ‘ 

SE  Monseicmevr.  Charles  Sire  de  Montmorency, 

<^i  TRESrASSA  LE  X.  lovR  DE  Janvier  l'an  m. 
ccclxi.Friez  Diev  rovR  l'ame  d'elle. 

Fxtnit  de  hitnenieire  dxTlirefirdei  chenet  dm  Fey. 

LiTTREsparlerqucUcsIes  Ducs d'Orlcans, d'Anjou, de  Berry, &dc  i^gi, 
Boorbon,  & les  Comtes  de  Brcne  U.  de  Graodprc,  ScigiKurs  de  Mon  t- 
MORENCY,dc  Clerc , de  Hangcll , &d'Andrcfcl,  s'obligèrent  au  paye- 
ment delafommededeux  cents  mille  florins  pour  la  rançon  Ecdcliuraiicc 
du  Roy  Iean,& autres  plus  grandes  fommes.  A Villeneuue  lésAuignon  le 
penult.  lanuicr  m.ccclxi  1.  prefens  le  Duc  de  Touraine , l'EucIque  de 
Vfeaux,  te  Comte  d'Eu,le  Comte  de  Vendofme,  le  Comte  de  Brcniie, 
MclEre  Raoul  de  Coucy,  te  le  Seigneur  de  Hangcft. 

Exrrait  d’vn  Reeiflrc  du  Roy  Jean  cy  deuant  cotre  ; apres  vncs 
Lcirrcs  d'Edouard  Roy  d'Angleterre  dux.  lanuicr 
M.ccctxvr. 

Ce  fin  Ut  ntm  dei  ntUei , qtte  U Cenfetl  dm  Rey  de  Fnmte  reqmien  e,îre  ttg  S, 
reeehm  ferefihemge  em  /m£rt^ejtem,femr  C'en  hem  des emtrefiie. 
hitBex.  terne  merz.  cemme  itfi. 

François  de  Clumpenois. 

P O V R Mn^emr  de  Beurten,  U Cemie  de  Vemdefme  efi  U Cerne  de  Velen- 
ttmtù. 

FemrLt  Sire  di  MoUTUom-ttiCTt,  lef'idjmu  deChertret. 
femr  Ceremehiens ,U Sire  de  Vitehee»  firre eimfné dmdtt  SiredeCertiuierti, 
femrU  Sire  dele Seiche,  UStredeHentfeUm  vert  Setjfins. 
femr  U Sire  d'AmgUmre,  U Stigmemr  de  Semt  Chtrem. 
femr  U Sert  deTrefiul.U  Sire  tULer  em  fem fil  eiftet. 

Extreit  d vn  Jtmemteire  du  jhrefer  de  CheutiOy. 

De  No  MS  RE  MENT  dc  Ia  Baronnic  de  Montmorency  baillé  au  Roy 
Charles  V.par  Mcflire  Charles  Sire  de  Montmorency  le  dcuxiefme 
iourdc  MayM.cccLxviii. 

Extreitde  [InmeuteiredesTibresdetlfie-Adim  tftensè  CheutiSy, 

Partage  fait  entre  Monlicur  Charles  de  MoNTMORENCtijyx. 
tt  DamePiRR  enelle  deVilli  ERsd'Yncpart.&Monficur  Gilles 
de  PoilToy  de  Dame  Leongt  dc  VUliers  fa  femme  d'autre, de  toutes  les 
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terres, <crrignetinu,&  biens  qui  onttppaicenu  ü feusMonlicur  Aïkindo 
VitlicTS  Seigneur  de  Villiers  le  fec.b  à Alix  de  Meiy  fa  femme,  perc  & mete 
defdiccsPeirenelle&Lconor.  Levii.iourd'AuiilM  cccixxii. 

Extréùt  J’vntt  Lettres,  Jtnt  l'trigiiul  tfi  âtxAnhuusJUtLgUfi 
de  S.Mttrtinie  ilantmertney. 

LtTTXisdc  Ch  A ALES  Siresde  Montmorency,  par  lerqoclles  ilde- 
ctate,quc  enconfiderationdeccquefonbon&  fealaméChappellain  Mcf- 
Crc  Vues  de  la  Porte  Pierre  Chanoine  del'Eglife  de  S.  Martin  de  Monr- 
morency,luyauoit  baillé  la  femme  de  cenc  cinquante  fraoesd'or  du  coing 
du  Roy , laquelle  femme  il  a conuestie  pour  tetraire  certaine  renie  prile 
chacun  an  fur  luy,  que  auoit  védue  fon  amé  couün  le  Seigneur  de  HangeP, 
à caufe  de  C>  terre  de  Molingnon,  il  oâioye  audit  Vues  qu'il  puifle  acheptet 
en  là  feigneurie  Sc  cenfîuc  foncière  fans  fief& fans  iullice,heritages,reiKes, 
jcpolTcffions.iufquesàla  fommedevingtliuresParif.de  rente,8cc.  Entef- 
rnoin  de  ce,t;  nue  ce  foit  ferme  chofe  je  eftable  à louliours  pespctucllcmen  t, 
iimetfongrana  Seel  proprclices  prefentes  Lettres,  l'an  de  grâce  m.gcc.. 
IX.  je  xit.  leMerquedi. 

Scellé  d'vn  Seau  de  cire  rouge,  dont  la  figure  cA  icy  lapportcc. 


Bxtrtit  d'vneutrt  trigitul.^exiutxtiuJmtsArdiüutdeS.Utrt’m 
de  Memtmertnçy. 

IJ78.  LcTTxisde  Charles  Sires  de  U»iumartn^,tcAc  PerretulU  de  yiHienCx 
chetecomptgne,parlelquelles  comme  certains  biens  appaitcoanis  à Goil- 
laumeleSaeerai(!iédemeurantàGrol1ey,lcut  fulTent  acquis  jeconSfquez 
pour  caufe  de  fon  baruiiflêment,  ils  les  donnent  à l'Eglife  je  aux  Chanourea 
deS.Martin de  Montmorency .FaitranM.ccCLXXViil. 

Scellédedcux  peciti  Seaux  de  cite  rouge  rcprefcnrei  cy  deflbus. 
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IExtrj'n  itv»  Ktgi^rt  jutatn  Decbracîondc«6efs,  terres, 8C 

Ictgncuncs  tenues  en  iief  du  Chadel  de  Mclciin  une 
en  Bfiequ'en  Gaftinois,  drtpi  t*,H$r9nl'An  t^jS. 

A D V E V du  vu.  Auril  m.ccclxxix. rendu  par  lean  de  la  Tournelle 
Cheualier  Icigncurdc  U Villcttc  ,ayant!a  garde  de  lean  Ton  de  feue 
Marie  de  Mclcun  fa  femme.  En  vn  article  duquel  Aducu  cB  ce  qui  fuit. 
iUrâfd  de  Chtexs  Efiuyer fei^nearde  UAriüestttnxde  nuy  enêrritre^ef  ^afUsfer- 
famms  cy  j^res  nammées  efmAtre ftff,d*nt  HaafitarKZ  H a R LES  oe  Mont- 
morency fieur  de  y$tTyà(éMfid*  MAdAttK  fd  femme  fdedtt  Becve  de 
V I L L E R $ , «»  tteat  deux  dfà  à Vitry  é"  aa  chejae,  & furent  fem  Henfiear  h ah 
du  Chdfitl&Câueher  du  Chdftel. 

Extrait  du  Calendrier  de  l'Abbaye  du  Val. 

lit.  idm  Septemhù.  Ohft  demuuu  Karolvs  oominvs  de 
MontemorEnciaCo. 

Extrait  d'vn  Itêaiittdtre  du  Threfir  de  ChanttSy. 

Partage  fait  entre  Charles  de  Montmorency  fie  Mathieu  fen  frère, 
par  deuanc  lean  de  RoilTy  fie  Henry  de  LenncsNotaircs.  A Paris  le  xxviii. 
ianuier  M cccxLtu. 

EXtratt  d’vu  RegsfittdmThefirdes  chartes  du  Rey  cùtté  LXXXll, 

9um.  XL]  II. 

Lettres  de  Jeau  de îéantmarency  Seigneur d’Argenten ,par lelquellcs 
comme  en  fa  terre  fie  fcigncuric  d’Argentcn  il  cuB&:pcuA  exercer  tome 
‘amfdiâion  haute  fie  moyenne  fie  balFc:  à la  Tupplicition  de  ronamc&r  féal 
MonneurRobertMangnyPreRre,il  luy  o£^roye  de  grâce  efpecia!  que  fur 
fes  héritages  en  cenfiueficautrcmcnt  faru  fieu  ficransiu(lice,il  puilTed-iUcr 
vne  Chapelle  de  xv.  hures  tournois  de  rente, qu'il  auoitmtcncion  de  fonder 
en  rEglifede  S. Thomas  d'Argcntcn.  Donne  à MalHcrscu  fa  maifon  le 
Mardy  apres  la  Toultâincsran  de  grâce  M.cccxL  v 1 1. 

Confirmé  par  le  Roy  lean  Tan  M.cccLtit. auinois  de  Septembre, 
Montmarency  eftant  pour  lors  Euefquc  d'Orleaiis. 

Extrait  d'vn  autre  Regitlie  coetc  txxyiii.numdsa. 

A timeealx.ifMte<t  yre/èutes  Lettres  verront  ô"  errent»  Iean  peMont- 
M O R e N c Y far  ld  ^race  de  Dtem  Eaefqae  d'OrlienstfaUt»  Nem  recerdans  de  U 
trejj^raut»  heurte  xir  vrate  amur  farfaste^fatuejaheurs^traaaax^fistfrefs.deus» 
eêufàMt,{euftrt,ér  aides,  ô’Stte/mementUtre/j^atudilt^eneedeveturtppàrueMir 
I a i'eftat  de  stefirt  Euejihse,  ont  nefire  trefiher  Seigneur  é"  Jêere  Menfieur  C h a r - 
I les  SeicNEVR  TsxtAovttuoxttiCinemafaitliheralemeut&fast 
cha/atm  testr  t eu  refgart  & cêstfideratieu  ans  ehefes  dtfafdstts  ,feur  ceô" per  mainte 
autre  eeujîderaitau  usa  à et  nam  meuueitnt  & deaeient  mauaetr , de  neflre  hen  frr, 
ftauchtfi,  valent é , O"  de  a^e  frefre  meuuement  ,faua  cent  rainte,  tans  cemme  heu 
eut/etâié <jr  hteu  ueertasue  deuafire  drettieu  aafi  heuue  ^aut  deltheraaeu  & 
auù  asuc  fUJkurs  uat  amû  ebamez,  & aff us  ,Çr  autres  fayes»  & tout  heu  fast 
daàefiTeyuerredanuéiaskUtuafre  trefiher  Sesyneurdr  Jprre,  tante  anime  hen  de f 
Jêruà  flm , dejmasuteuasu  far  Lt  testeur  de  ces  ftefintes  Lettres  »feur  lus  ,feur 
fit  heirs»  d*  fesse  etuU.  tfm  de  lut  auraut  caufi , daunasu  à"  a^rayaru,  caynaij/eus 
I eaufejfens  nam  auatr  dauud,  dt"  far  dan  fats  entre  vit  meuecakle  À teujieurs  maù , 
1 aetraycj  quitté, eeft,  tran^mé,  delefié,  attraiens , quittent , cejfins , tranjfertant 


Digitized  by  Google 


ijt  LES  PREVVES  DV  LIVRE  111. 

tè'  âdàffins  fijtt,  e^crance  de  ûtmMf  vetur  ut  fàtrt  venir  ne  pr^enrer  ctmre  p4r 
newâH  ^erJMtres  eutemfs  auentr.C'jP  à£jMOir  n«^re(h4fiel(^chajfeiieru  et  S X- 
CIKT  t N ^ecU  iwfiite  héMteih*IJe,& mienne feigneunet&tem Us dr$iujr*n- 
(ififis,PTrz,keü,eMàéStCems,rent(s,é‘tâui  entres  emlMmens  drreuennes  qmeUm- 
^nes,0'ijnide  resfen  nem  gf^rten$i<nt  tonnent , & denoient  de  rai  fin  affarte- 
nrr ^anee unt U drats  y frtfneté t fîffififn,  fasfine  ftu  autres  tjueUantfues  tjue 
nette  1 e H A N S dejfnjdîi.  difins  auesr  a natte  offortenir  de  nefirefrafre  itetuage 

afs»  au  ^j)sde  Narmendte,t9u(ffjns  U/dn.  Cbaficlé‘C^AfteRerUtô’tenm  en  fié» 
en  fiy,0'enh»mmjge  de  tresexetSenté’  ("‘îfint  Prinetnafire  Seigneurie  Due  de 
KaTmiudie»cfic.  EntefmatnTdela^ueSe  ehafe  nam  amans  fait  mettre  nafire  S tel  en 
tes  frefentes Lettres.  Tsanne  a Maffiert  leLund)  xxm.tanr  dt Aaufil’andegraee 

Catfirmé  parle  Ray  Jean  Duc  de  Nomtandtt  le  s.  iamr  de  Iniltet  tan  t$st. 

Extrait  dVn  original  des  Archiües  de  S.MAnm  de 
Montmorency. 

LiTTE>.A  IoANKIS  de  MoNTBMORtNCi  ACO 
dtutna  Eftfeofi  Aurelunenfis ^ demtnt  deMafierSyqmtbus  caneefts  BeeUfia  S.ytat' 
tint  damumiumtênnUriyt^mamvel  tjmad  une hereduarta  pafitdebattn  dtUa  vtSa 
de  }4affiert^  Dasttm  Fartfi  tn  viea  etthara , tn  dama  quam  ihi  tune  yrajenttalttet 
hahuaiat.  Atma  H.CCCVKll. 

Lettres  àct'harles  Sifcdc  Montmorency,  parlcfqucllcs  il  confirme 
le  don  precedent  fait  par  fon  tres-cher  te  amc  frété  lean  de  Mantmeeetny 
tadisEucfque  d'Orlcans- L’an  M.ccctxvu. 

Extrait  de  l’Arrcflde  M.'leaa  Bandrcn. 

Recale  auuerte  far  U deeésde}éanfieur\\K}R  DE  MoKTWOres- 
C Y Euefipted  OrUans.  Le  VI.  Iniüet  M.CCCLXiv. 

Lettres,  dontTorigirul  eft  auThrefor  de  TEglifc  de  Cerfroy, 

Chef  de  l'Ordre  des  Machurins. 

A tam  cenlx  tjui  ces  frefint^  lettres  verrant  ô"  arrant.  Nam  IehaNS  os 
C H ASTILLON  cheualters  ^fires  deGandelm(^  ^euide  France  ,/alut  en  na- 
fire  Seigneur.  Comme  lehans  de  Painjy  Ffimyer  Damaifide  lehannt  Jà  femme 
nas  bien  ornez  four  le  falut  de  Uurs  âmes  ouatent  eu , ^ ont  encore  grattde  aeuatto» 
de  fonder  vue  Choffelle  en  tF.gltfi  de  Cetjroy  de  l'Ordre  de  lafainde  Trimtt» 
four  auair  en  ladite  EgUfi  trou  Méfiés  chacune  fifmotne  ferfetueBement.  Laqueüt 
Egltfi  eft  fondée  de  nas  fredecejfiurs  dedans  Us  termes  de  noftre  chafieSeme  de 
Condtiut,fim  noftre  froteCHan^fiuuegorde»ef’C.  Bt  four  ce  assratens  donné ttpstS' 
té,  cefié,  tranfiarté,  è"  aumafné , aux  Religieux  defiufdix.,  à leurs  fuccejjetors , an 
aux  ayons  eaufe  d'eulx , trois  arpens  doutx  perches  de  pré  an  enuiron , fiant  en  U 
prairie  de  Candelus  en  sUnx  pièces,  f^c.  Soemnt  Suit  s^ue  nam  canfiderans  Us  agrea^ 
Ides  firuices  ijue  les  defi'ufdsz  Jehan  de  Patney  & DamoifilU  Jehanne  fi  femme 
nemamatens  faizefifasfiiemde  saur  en  touriaufi  ct^ntUfdits  ReJtguux  rsatts & 
MOS  COMPAICNES,  ^ue  DteuaytUs  ames,ant  atcueilly  & accneilltts  de  tour 
tn  tour  à Unes  or  ai  fins , prières,  & biens  fut  s de  leurdue  BgUfi , & de  tante  U Rt* 
ligtaudtfptfdite , O' atttensUant  dormait  en  anant perpetueRement , nam^  nafire  daert 
O"  bten  ornée  campagne  Ysabelle  de  Montmorakcy  Danae  de 
ChofitBan,  nax  enfans,  & nas  fitectfienrsi  & autc  ce  la  banne  valensé,  afftihan  fîr 
amour  ^ue  nafire  trefehier  Seigneurtfipere,  dont  Dieu  ayt  Rame,  astott  à ladtte  Egltfi, 
auons  admarty  ^ admartifions  pioinement,  liberaUment , & abfilument  aufdttz 
Rtligteux  de  Çtrjray,  Uurs  fuaefièurs,  dr  aux  ayants  castfi  denix,Us  deux 
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fuas  Je  fré  dcjfufditeSi  &c.  En  tf/met^ne^e  JffyKtllfs  cb$f  'a  mus  jmnt  mû  mjht 
ffftt  Stel,Juq»tl  n»mv/snf,  <n  iesfrtj<nUi  Lettres,  fisretu  fattesf^Jsn- 
nets  téS»  de  ÿraa  n^e  Set^nemr  mil  tr$û  cens  ^mrjnte  vj^,  U deuxtefme  ustr 
de  Mers. 

Aucu  rendu  àlchannc  RoyncdcFrAnccAcdcNAuarre^^caurcde 
Il  Chillellenic  irEfpcrnay. 

Ce  M»/ IeaM  Sire  ïyzCHM'tX’Lx.owCenftiSerdii  Fej.à' 

fêmmtretH  Mesfire  de  f$n  H^el  tenens  è ceiiji  de  ms  enfsHS  t&  ms  çnfsns  deienne 
memetre  Ysabil  de  MonTmokency  ntfire  emée  eensfeigne  ^ 
ïiiemâbfêüu,Us  feffêfiêHsqnseje^rt  s'enfiuaent  ,&^ni  f§nt  tenmen  ^ef de  très* 
exeeUentt^estSet&fMtJpMeymfiretTts-redeutit&jeuaeTMruJiame^HddAme  te 
tieyne  I B a n N E Reyutde  Fresue&  de  Nenerre»  e ceafe  de  fen  deéutre.  Et  tout 
ee^âiUe  ledu  Stftsè  eessfe  de  U . * garde  fer  ememdement  ,Jêuf  U flm 
wmngs t*fûénreffindeU  CheftBemed^fJfemey. 

frimèt  U Mesfin  de  Cermatnet  a teut  U fmertjje  tant  Jèulement.  Item  la  mat- 
fende Vanraimetttâttietmure»  xx.arfemsde  terre  arakles . Jtemenuirontreûfaa- 
chies  de  fri t&  peut  vaUtr  Uftttcheeefaranenturenhutt  fais.  Itemensttren  deuze 
cents  arpents  4e  heu»  &fetU  vaUtr  t arfcnt  entttren  ctsup  Jfêls  per  an.  Item . ...  de 
cesut&demx  fettSes,  affertenasets  i Ladite matfen de  Vanrasment.  Item  au  terrener 
de Mameiitrùù arfesude  frex^t^  fent  valait  tarpemt  enrnsren  yii.fparan.Item 
en  ladite  vide  de  Mernetl  etmtren  x xxy.fels  de  censaffanenant  a ladite  matfen  de 
Vanrasment.  C efi  ce  spue  tiennent  en  fefk  canfi  d teeSe  matfen  de  Vaur aiment 
amerefefdeMadtteDamelaRayne.  Item  enntrem  x l.  arfent  de  heu  feans  en  la 
mentagme  de  Rhetms,  chacun  arpent  valant  enniren  y.filt  far  an,feur  te  fencierva- 
Unt  feurledst  fief  enntren  X.  Itnres.  Item  aSerifentainevrsvimercentenanten- 
mren  xy.arfenseteane.Etfemtvaletrfaranfenriedit  ftf  xy.filt  de  terre  enen- 
airen.  Item  U vide  d'OuxiereSt&fèt  affartenancet.  Et  fcuevaletrenatren  xxx. 
isnrtt  de  terre peur  ledtt fief  xxx.Jelsde  terre. 


Ï4-  lAQVES  SEIGNEVR  DE  MONT- 

MOAEMCY,  ET  SES  FAEAES  ET  SEYASj 

enfuis  de  Charles.  ^ 

Chafstae  VI  II. 

Extrait  dn  Regifhe  t.  des  denemhrements  du  Basfitage  & Viemti  de 
Casue  efiant  en  U Chamhrt  des  Cemptes  de  Parû. 

LEttr  es  du  Roy  Charles  VI.  par  lcrqucllcsil  permet  quel  a Q^es  x j8 
DE  MontmoAehct  iilhé  fils  du  Sire  de  Montmorency  lors  viuanc» 
âge  feulemenc  devnxe  ans, porte  foy  & hommage  de  lacetre  de  Berncual 
fife  prés  Diepeau  BailUgedeCaux  hege  d'Arqucs.que  ledit  Sire  de  Mont- 
morency cenoic  du  feupcreduRoy.Lcxxi  y.  Auril  apres Pafqucs  l'an  m. 
CCCLXXX1. 

Extrait  derHiftoire  Latine  du  Roy  Charles  VI.  eftant  en  la 
Bibhoibequc  de  Monf.  de  Thou. 

P E A A C T o ^ E femicte  Kex  kü  deceratm  infigmhm , filies  Dncù  Barenfist 
DO  U IN  I auespne  Mon  Tl  s-mo  a E M C l ACi,  &decem  ailes  adelefientts 
nehtles  titnle  nenn  tmlitia  ûfigntntt. 
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LES  PR.EVVES  DV  LIVRE  lli: 

Extraie  d'xn  ancien  Regiftre  de  fie6  eftant  au  Thtefor  de 
Chantilly, 

O'tst  It  fttlifire  lit! ftfi  ic  nMt  htmmt  é-  fuijin  Sti^ur  ItnJltuT 
Mtfm  I A <LTES  Sei^metr  DE  Mowtmoeemc  Y,  9 tUt  tJant.  y«i  Imy 
nttfii  tâilUz.Jrfnù ttiu UvM itemr fi  terre,  & fitthtri  it kul,é- tHCiois 

iiiUtt.  d»  trmft  de  dtfint  fia  fertMtaJSemr  Charlet  de  Mtatmmmey  ,&  de  Ma- 
dame PtrreaeÛe  de  ! 'lUitrt  fi  mtrefeadtut  Ugarde  jae  Udue  Madame  atuit  diedtt 
Meftre  laei/aei  de  Mtaimereaey. 

Ces  T eejaeEaeaJ  MaïUartieargetùdt  Parù  aafefii  d-anatà  tenir i vue 
fij  e^hmmage  de  «Me  & fuifftate  Dame  Madame  PerremtSe  de  VtUert  iadû fem  - 
me  fia  Mtfitre  C H A a L E s fiigaenr  de  Mnttmertncy , camme  ayant  le  bail  o» 
garde  de  I a(^e  s Setgaear  de  Mentmareney  file  dudtt  fin  Charlet& de  ladite 
Madame  Perrcae/te.Le'XV.Mare  u.cccLXXxi, 

K tam  ceax^ai  tttUttresverrmt,Vi.KXOvnfLi.i  0tVlLLia.s 
DamedeMeatmarentyti-del'ilItrsltSec,faltaJeaimr  fafiaat,qaenem  en  tufire 
fnainem,  comme  ayant  U garde  & legeaneraement  delà  <tv  £ s n^e  filx^  éfi  de 
nas  antres  enfant,  auianri hmy  amatu  recta  (fi  ma  en  nafirt  fiy  & htmmage  CutUata- 
mt  SaaUefer  Efcnyer fixa fief tjut  il  adaaaé  à tenir  de  nom  a caafi  défi fimmt  a ne  va 
é-  ceafiumes  de  Normeadte,  à canftde  nafirt  ekafiel  de  Mtnimeremy,  leantl fief  ejt 
afin  à Camyaen  yres  de  Saaen.  Deane  finht,  nafire  Seel  en  nafirt  thafiel  a Efiaiten  U 
derratn taur d'Odemirt l’an  M.CCCLXXXIII. 

Lettres  de  PerranneSedeydlertDmedetAoDtTaotency.ounoBiSi 
comme  ayant  la  garde  defcsen^s.&cnfansde  fon  tres-cher&  améSei- 
gncutfcuMonficur  Charles  iadis  Seigneur  de  Monmrotency,  par  lefqueUes 
elle  confelTe  auoir  receu  de  Ton  amé  coufin  Mcdire  Gny  de  Louai  Seigneue 
d'Attichy,  le  droit  qui  luy  pouuoit  appartenir  pour  lequimdcnier,icauro 
du  fiefdeMoncyleneuf  parluy nouuellement vendu, tcc. Le  xxx. lourde 
May  M.cccEXXXVi.  ^ 

Extrait  du  Eepfire  t,  des  Denamtrementt  duBaiüiage  &yicamsé  de 
Caax,  ^ni  efienla  Chambre  des  Canotes  de  Para, 

A V E V rendu  par  laines  Seigneur  de  Montmorency  de  la  terre  du  Bolc 
de  Berneual  que  tiennent  de  luy  par  parage  fon  tiet-chetScami  frereMef- 
fire  Robert  d'EfieateatBe  Cheualier,&  fa  aes-chcrc  8t  amee  feur  Margnerltt 
de  iWiiyWm<ir«i7  femme  dudit  Robert.  Le  xvi.  Decembte  m.ccclxxx  vi. 

Exirau  ift»  engtnal  efianti  ChanliSy  dans  le  Cafiredts  Tilsrts 
de  DamniHe. 

A D V E V rendu  au  Roy  par  latynes  de  Mentmareney  Cheualicr  (cigneut 
de  Montmorency &dcDamuillc,àcau(c  de  laChaftellenie  deBretueil,dc 
fa  terre  Sc  feigneuric'dcOamuille,où  y a ville  clofefit  fauxbourgs,  touraÊGlb 
fut  more,  pauillom  &maifons,folTez  & riuiere,  placed'cftang,  fie  garenne. 
Le  tout  tenu  par  foy  fie  par  vn  fief  de  haubert  entier,  fie  dont  il  doit  au  Rtw 
le  feniice  d'vn  Chcualier  par  l'efpacc  de  xi..iours  à fet  propres  coulis  fie  de(- 
pensàlaportcduchallcaudc  Brctucil.fiefcrelcue  parxv.liures  tournois  do 
plein  tclief  quand  Iccas  y efehet,  fiée,  fans  date. 

Lentes , dont  l’original  eft  au  Thtefor  de  Moncy  le  vieil. 

• 5 ® 7 • A ttm  ctnle.  ^ni  ctz.  Lettres  verront  & errant,  ParrenntBt  de  y iUiers  Dame  tlt 
Mantmarency&deyillttrt  leSee,Jil»t.Sanair  /atfins  fae  amenrd'bny  tant  en  no- 
fireyrtné  Htm,  comme  ayant  la  garde  (fi  legonuernement  de  nas  enfant , (fi  enftns 
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itiujhc  tTts-(karSnfntta&  mjiyiMt/^nirCHAHLIs  iulù  SrfgntMr  drlttiu. 
mtmxy , À jn  Diex  Mim0 , ami  mm  à- 1»«  m ajlrt  fuj  & hmtmxgt  ailt 
itmmr  Mi/m  GmÛamt  U tmlalltr  chtiulur,  J'vm  /Se  futil  djJaa  à’Aii- 
mtr  i mur  dtMtm  a w Jt  Fra(t,i  cafidt  iuftrt  tm-chm  à' mtet  nmfiut 
UMttir  Cermn/ifi  ftf  tj!  rfi»  i Mmiyle  nmféttumm.  E»U- 

^•ftU  ftj  mtiuU  frnmttmiumré' s»<kT  fcUmaut  U fcf  U itjîné^.  ttance 

inftjms  ItJit Mrfm  CuiUamtduntraité'  foi  anntmfmrfiauiteiM- 

dafitf  .fu  nuu  Jm  é-ftu  d/fmtiur  i frifmt  ftrU  mtn  nej^jftmmt  dt 
Mefirt  Pierre  de  Cermdife  CheiuUer,  fmr  h fimme  de  aœ  & ciiufiume  jtiati 
d’n.  De  Uefuelte  fimme  mm  etgmifiinj  aeir  eu  & reeem  qmert  vim.  ej-  dix  fiai 
fdT  U mtm  de  tehm  de  U Tar  Efiujet  dudu  Mefne  CulUxme/Src.  £m  tefimi» 

■ieee , mm  aem  feeUé  cet.  Uttret  de  ntfhe  fr^e  Seei.  Dexné  i Sfiemm  le  iii. 
tmerdeJmUetl'ade  ^«ru.ccCLXXXvil. 

Lettres,  dont  l’original  ell  au  Tbtefoi  de  Chantilly. 

A lemeeMliifiu  «/  trefiittei  Lelires'vemxtatrreitt,  /eiaSeigmiirde Fel-t)9 
le»illeCketuùer,Cti^ilierda Xi^ mjhe  Sire,gerdedeU  Premfiédt  Pttà.fiUt. 

SdKtir  fiifixt ijne  ttrdeiuxe  letxHxrtatei-yuKeiuCluueeNeuireidxEeym- 
fireditSeigmxr  ex fimCh^elletdePtrù,fiieeiu farce frefinsmUet(^fn^m fer- 

fixxesHadtme PsKReNlLLE  D tVll.l.lltiiDtmileMmtximxeyci'deVtUers 
le Sec.vmuede fexnMeà‘fx^*xt  SeinexT  MeifiexrCHAXLES  Se^xriü 
Hthttxtiemj  far  elle  &afix  Htm  dvxe  ftrt.  Et  Mofieur  I a c <iv_i  t Sel- 
gmterde  Mtxtmerexcy  filt dudu definu tfi de xudue  Date,  ex fin  xtmtPfmrlxf 
tâmirefiri.El  efirxierext  ex  taxe  vérité cexexu icelle  DexeeJ^dexuxdeèfixdit 
jb  de  fix  dame  i elle  dex  é-effenexext  i eafià’ftr  U mtrt  & trefieÿmtnt 
éedtt  fex  Mtxfiexr  de  Mexexmexcy.  A ceifi  dxgxel  daeire  elle  eUfitt  exeer  dnit 
àfrexdre  & exeer  le  fxert  de  texte  leterrtde  Mextmemecy  ,letiertde  leterrede 
Deteemllet(^ler:ertdeUvdleurdeUterrede  Berxexel.^xi/x^e^ fiefeieilUe  , 
iütxJîexrd'Efiextettttte.èceifideMedexie fifexaxe/lle  dxdte  fix  Mafiexrde 
Hextexénxcy.  Dxtjxel  ttetsdeledite  terre  de  Serxexel  icelle  liedaee  de  Mextme- 
rtxcf  difiiiaeileftèrrceixfexfie fxr  Udite  terre  de  Mextxeerexcj^e.  Item  fetfett 
derxexdedetetxgxefit  feasferittlxidefxxt(i-eUedxTexelexrmxruee,t{qxeU  elle 
difete  exett  U xteuté  i ieftm  dntiÀbertugt^&di  témtrc  mmtti  t&  tù^is  irwttr 
i9wjf  i rjft^itiurMtUtùursdt fêvüefATvtrtu&Àcémfi  4m  miHêeJ  féit 

ftff4  tntrt  u<hty  fit$  Hmfitwr  Jt  Mtmmtrency  éurtm  km  mu  ^ 

tUgc,  kjifmkeêtujtufit  fint  tHx.  fnmkhmeHt  U qturt  dt  Uàkte  ttrrt  dt  Mmt- 
•mmtmy  âchetet  de  Mêf^m  Iihah  de  Chastili:om^<^  MduUwn 
Mak.1I  ob  YAo^t  uoKt.MC't  fi  fmmtjUle  dëdtt  drfiuU:U^mi  (fMart 

i tctiU  JÜâddumt  Hétu  i <énfe  dm  dfiUire  de  fim  ÜAdmm  fé  mtrt. 

Jtrm  fix  Vigie  Xtr.  iimni  tmrmm  dt  rente  achesn.de Ùm^mdt Mgm^,^gi 
keüe  rente  frenmt fier  ladite  terre  de  HenmêTtncy.  Item  de  Henfienr  de  Hattgtfi 
quatre  Vigx.érfixhgrtt  ?erifisderente,qdtlfrtnM fitrtmteUtùte  tetredeMêm- 
nmtnej.  Item  le fief  de  FranetmUe  qui  fm  Jtertran  de  Legal  ,^c.  Ltjqm^s  de- 
mamies defiufditeskdaUimfienr  de  Màntmêrtncyyfacham&aeertene  tseUet  efire 
vreyes&raifingddksta éC(trdiet&  <mfemitSt& farces  frefintes  aecardeé'cm' 
fimitadiie  Madame /a  mere.  Etfaarceilemsfiute&afiinatiandietUesdemadet 
&eh$Jès  iefimfiihttsfiatUi^fiipK^afierteé'deUijjfi  i laide  Madame  fi  mtre  fmr 
fis  ayants  canfi  fi  vu  dmrant  tant  finkment  leschtfis  aai  itrfisum.  Cefi 
affumrVefiangntnf  de  M^nmereney  t aaecUssnmlinsdndit  Iten&neOrmrJ/in, 

Us  tfianrs  de  channeryg  U fétu  efiang  de  Mmtmertncy  é't^ideTanemy,  anec  U 
fan  indu  Uen/^cj&  tren  cents  a/fcns  de  hnen  la firrfide  Mêgnmrtneyiix.ltem 
qaatrecentt  ünrttde  ttmà  farfis,&c.  Entefinindtetmmi  larelattan  defdut 
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NcuirtiéMtiumü  U 

^etià-ucniecsdtiAUs.itrttidrtiy  xxvi.  imÀ  Aunl  Vmiegràu  mil 
ccc.  ftMreviia,&J«at. 

Ex/Tdt/  d'vH  tri^imil  tJlMt  t»  Thrtfir  de  çhântiüy, 

L E T T » U paflco  foux  le  Seel  Je  la  Baillie  d'Amiens  en  la  Preuofte  fo- 
' 3 ^ „ine  de  Beauquefne.contenams  le  traité  de  mariage  fait  & accordé  entre 
Damoifclle  rhthfft  it  Mdun  fille  de  nobles  petfonnesMonCeurHue  de 
Meleon  Seigneur  d'Anthoing  tc  Madame  Beatrix  de  Beaufatt  û femme 
d'vne  part:  SiMonficut  UrjuetSagmiirdeMeBtmtrmyd’Mtte-  En  fauciir 
duquel  mariage  fut  baillé  à ladite  Damoifclle  la  terre  te  fcigncutic  de  C roi  - 
filles  venue  du  codé  de  ladite  Dame  Beatrix.le  Gauene  de  Douay,S:  la  ter  te 
de  Courtières.  Ler  .iour  d Odobre  m .cccxcrx. 


Lettres  tirées  d’vn  Compte  de  la  Recepte  de  Bapaulmes  rendu 
à la  Cltambrc  des  Comptes  de  Lille  l'an 
w.  cccci. 

Vnnt?rt  fhe  Je  Jt^  <U  rruma,  Duc  Je  Btmgttgne,  Cemte  Je  rUiedret, 
t Arleù&Je  Snrrtiigiie  Ttlitm,  Stre  Je  Sdms,  Cemte  * Xetiel,  &^igtteitrje 
Uahxes.A  tutemex.  é-ftetixlei  gentJe  Mex,Cemfles  è Lille ,JelMt  à’Jtleiïiem. 
Cemme  e»  Iretlé  J»  t"e"ege  Je  tufire  tTei-ther  & hen-emé  1 1 S 1 x I D B 
i/lo  HrttoHAV  CI  m^e  ChemlelUni, &Je  x^e  covtivi  et  iil- 
loLt/ifemme,/!Se  Jemfirexmi  & feeUeefat  U Setter  J-Attmnr,  Megeure 
fut  à-cexfimrnf.Keley  SeigxexrJAmeixg  eit  Jemté&tTUiprte  tajit StipuuT 
Je  Mentmeremy  entre  Ut  entre,  chrfet.feer  ,p,  frefreheriieyJe/ej^tefaefer- 
tieJeU  terre  Je  Crtifiües  terme  Je  nem  en  fief,  è teeft  Je  mjlre  ihefielje  BMel- 

met,etu  fent  veleirekeitmen  Je  rente  ennuelleà- f^teelle  rjottre  vingt,  Itnret 

temr^,  épenmit  veUtri  vendre  ftnr  eme  ftn  è cemfltr  U Jtmtrfenr  fninex, 
Jeezx  eent,  latre,  tearneû  fient  U neee,  effertien,  feer/e^eiee  Jemer  Jenx  cent, 
enerenteUere,  tenrnei.  Etenfii  Inyeit  Jenné  Je  U terre  J,Ceer,ere,vn_fief^- 
ptBt  te  ftf  dt  JlfiteqM  U/m  detmm  À Câuft  de  n^f  thaficl  dtltKiyQM  ftmt  •vsUtr 
per  thecen  en  Je  rente  ennneUe  & perpetnelU  fix  vingt,  Uine,  .6- e vendre penr 
•vtu  fou  P 4 (/muer  U dfWter  M*r  tfui/n.ep  dtxh/uli  uns  Uuus  unrsmu  ,d4Mt  d 
nJpeerrenepierteni,  pmrU^ntn,  Jenter  trfi,  cent,  feixente  hnrej^n  Et 
eeec  celeye,,  Jenné  UCenefni Je  Deneytenn  Je  ntme  cenfe  Je  iiçfrr  ehefiel  Je 
Dtney,  en,  peetvelnr  U femme  Je  Jenx  cent,  Iwre,  teameu  Je  rente  per  en.  en 

en.,LWeUvenJrep,mvnef,üficempterleJtn»rpenr^ninze.tr,nm,Uelmre^^ 

tmrnei,  .dent  itneméfi  JenicenfeJn  JixUfme  Jemer  f.e  nemen  Jenen,  e^r. 
peur  cen fit  du  trenJiertJeffii/Jit.  treJ  cent,  hures  teumeu.  Atnfi  mentent  UfJaei 
P,rr  i nem  Jeu^purr  U,  ceufe,  JeffufJ,,e,  U femme  Je  neuf  cent,  bun, 

mu.Defeueheuint&JixiefmeJemers.UJuJeHeunneretppremifientrutedn- 
Ji,  meiiegeeLher&JehurereuucrrnemUJ.tSetgneurJ’Ante,^.  Sfeuenvem 

fufenr.ete  peur cenfiJere, tende,  ten,  & egreeUer/emuc, U^t  Set^ur  de 
Mmtmerency.&fi, prejec^eunen, fu„inem&e  ne, preJecefenr, ,&en^, 

futè  nemeheeunienr  ueluySeigneurJe  MeutmereniyennmMe,memm,Ai-fen, 

centempleuen  à"  feuear  dudit  mertege  ,&^ueU  femme  dudit  Seigneur  Je  Ment- 
merency  lit  NOSE.TE  riLiotï,  DE  Hostee  licnacI,  et 

fORTE  MOSTXE  vavK,  nem  tuent  Jnméé  Jeûnent  Je  grmeejfecule 

perce,  prefente,  i iceluy  SHgnenr  Je  Menimerency  hfiit^femmeje  neuf  cent,  berne, 
tnnrm,  i nem  JeuèpeurUrceufe,  JeJfufJite,.  Stvemmenden,  fue  leJitSe.^enr 
JtNentmerencyvem  fette,  & feufiren  leyr  évftrpufddemen,Jeneped,tdmà■ 
tarey,  & en  tenn  lejdtt.  Seigneur,  j Antetng  & Sere  de  Mentmeeuty 
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de  UHIST.  de  montmorency.  lyj 

txMlttmmt  il  luj  ttiÊ.ht.^uitln  ftrnts  Ktettewrsdi Btf- 

fjijatts,deLtH$tÔ'dtD9Mjy.ffimr  tint ttmme ichasunrpmthi, fins  Us  mdtfitr  ér 
tnft/chtr  tn  smcmiu  mssùtrt  i tsmtntn,  à-c.  Dnnc  tn  suftre  H^cl  ic  Cn^jms 
Us  tsraJtftKsdtisfxst  iénr  sU Ismierl'numil snùcsisssjiusrsvus^s  dix-m»f, 
rlmhuscfisferU,fsrU$»fiaxrU  Dxs,&fiisû  Lxmj. 

txsnu  tvn  mgisul  tfisns  su  Thrrfir  JeChsnsiBy. 

Procvration  de  haut&puU&nt  Seigneur  Monfieur  Hue  de  Me- 
lun, Seigneur  d'Anthoing,d’£rpinoy,de  Sonenghien,CluftcUin  de  Cand, 
bPrenoftde  Douay,& noble  Dame  Madame  Beatrix  de  BeauiTatt  Dame 
defdits  lieux  femme  U eTpouzed'iccluy  Seigneur.Par  laquelle  appert  queau 
ttaicc  de  mariage  de  noble  homme  Isms  Seigneur  de  Monrinorcncy  leur 
beau  filz,d£  de  rhsUffets  MtUn  leur  fille,fcmme  & efpoufe  dudit  Seigneur, 
auoienc  promis  en  naatiage  à leur  dite  fille,  quiaeOé  lolennifé  depuis, toute 
b terre,  iurifdiâion,dc  Seigneurie  de  CroiClles,  renue  en  partieduDuc  de 
BoorgongneàcaurederonchallcldcBapaulmes,&  en  partie  du  Comte  de 
Namur  à caufe  de  Ton  chafteau  de  Bethune , & le  Gaule  de  Douay  tenu  du 
challcau  de  Douay, dcbteRe&fcigneuriedeCourrietes que oixutdeRo- 
becque.  Le  vr.  iour  de  Mats  m.cccxciz. 

Extrait  d'vn  Regiftre  de  Lettres  & Arrelbdu  Parlement. 

Lt  TT  a XÆ4MH  M.CCCC.  fwiwPETaONlI.1  A DI  V I Z L A 1 1- {4  00. 
a r s issmssA  Msssssjmtrtncust  sûessnr  rtbûs  iefsatlit  CsstUtbm  sU  HsTtenrU  dt~ 
sssssU  tU  FmSste  Imiésssls. 

Extrsit  tn  Rtgijbs  dss  ftfsdn  Chsfiel  it  M tUstn. 

Ad  VET  renduauRoy  le  xxvi.iourd'Aouft  M.cccc.  par  Thibaud  de 
laGtan^eChcualier,  Seigneur  dudit  lieu,  de  Grand-btueil,& de  Vaux  à 
Peny  les  Meleun,  dudit  lieu  de  Vaux.  En  vn  article  duquel  AdueueAcequi 
lait  : iisisssK  drMoHTMOAXNCY  tient  vn  fief  feant  à Fculardc  conte- 
nant XLii.  fols  de  cens  fur  les  maifonsde  Feulatde,üece  qui  y appartient: 
zv.arpensdcbois  Icans  à b HoulIêlicieprcsdcFeularde. 

Extrsit  t vn  srigtnsl  tfismt  snx  Arshinss  te  CArtkentJsht 
te  fsris. 

Littais  du  XXVIII.  lanuier  m.cccc.  par  lefqnelles  Dame  Marie 
de  Sully  veuuede Guy  Seigneur deU  Trii^oille,rcdebifit  au  profiidefcs 
enfans,de  b moitié  qui  luy  appartenoit  de  Ton  chef,  en  cous  Icsconquetls 
faits  pat  ledit  défunt  ic  elle , du  chafteau  de  Confbns  &fa  appartenances, 
entre  les  mains  du  Bailly  de  Meftirc  /ayaies  Seignenr  te  Msntmmney , pour 
telle  part  tc  portion  comme  il  en  pouuoit  eftre  tenu^  foy&  hommage  du- 
dit Seigneur  de  Montmorency. 

Extrait  du  Compte  de  Robert  de  Boiftel  de  b tecepie  du  domaine 
deLens,de  l’an  finyleiourdcrAfcenfion  M.cccci.oy.clos, 
te  repofant  en  la  Chambre  des  Comptes  î l'IQe. 

D E hsnt &nsUe  Msnfienr  te  Usntmnencj  cienslter,  & te  MssUnne  P h t- 1 4 o I. 
IIPFE  DE  Mslevm  fsfemmei^nifnrentsMseTisez,tvnJîeffèssÊSsCsss^ 
rieres  teHutmehsjidteLenss  \X-  fèU  Esnf. te  relttfytssmmi U fef te Retec^ne, 
gnthsHti&nskUsMênJitnrt'Anshsing.ei’Mstssne'Bivt.ls  01  Beavs- 
Sa  AT  fs  femme,  tsnnerent  s istiteDsme  PiiJsffete  Melenn  4 trssikrtn  ms~ 

Tuge  t’ette  in  Stre  te  Msnenmesuj,  ftnr  gsnnenter  U msnsge  te  Usy  àr  te 

r if 
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UiiltDtmt rliilifft  dmtia.&ftrUdite  J>smt  Fkiùf/x  ,fesh»in ,t»  t}4m  «»* 
hintManft  & i mfiwrs , ft*r  Iti  thiiams  ie  MmfeigH€»r  U Duc,  ^ui  tuy 
auUtu fuur  neuf  vii^ilunstturmù,ftiViUittim  ttnjh  U fimmt  i»  cxLiv. 
Uuns. 

Excnit  d'vn  Regilbe  des  Enqueftes  du  Pailcmeoc,de 
l'an  1401. 

Ca  xo  tv  i,&c.IktucUltBum&/JclcmCi»filuniiimiit^mEfiJc^im Pu- 

ri/ktif.  uBtnm  txvuu  fuTttj& ülcaum&^iUUiiCcaiiitBtanim  utfinml  ac  o- 
Bvai  DE  Mon  T E MOXÏMCI ACO  Diccht  Epi- 

fifm , fuid  imter  uUtfttd4&  rttrtfMu,  ^tu  i dUit  Eft/ctfttu  Ituthmiur  //» 
fitdum,  &mnuiMt,'MArHtyt  DE  Monte  MOX  EMciAco 
^dum  dtmutm  diffi  Iki,  de  cntfiuju  fut  vxtrù , Itrrtm  /taOs  MtrteBi  fttm  tfud 
faulhm  Dituypum  tu  Frtiuit,futm  i diflt  Eftfitftm  in  finit  é'btmtfit  diu 
Ituuertié-  ftfiderti,  frt  trrrt , tufihit,(p  dntdmt  tfud DutUum,  terrt^ue  Je 
Htxitrcs  ,ftgnt  mut  fuitm  Meuleummucitatm,  ctrtîfifut  ftttt  & metauUnu 
tfud  omcjftu  fitutlù,  S.  Ditnyfii  Ktltgiffit  i»  txctmtium  trtdidertt , tt  andi- 
t'ttut  vtdtUtt  nstkp.fifitftteucrent.  Et  fr*  tttjuid  dJFtterrtS.  Mtrceâi  ma^ 
ierù  andumenti  ertt  jutm  diltt  ttrrt  fer  Rth^ts  trtdut,  xi.  hirtt  tuntà 
redditm  Jifer  c^n  <y  frtmfiturt  Mtmtfmmucuci  dt  etttrt fitum  frmijirtt.' 
(^c.  Et  mhittminm  ddtm  deft»fir,tui  diClt  itet  dtDutlit  teUelttJiuerit  hemu-, . 
gium  utuduM  ficntt.Sum  frt^tt  nidiBmtBtrfiiJmficertt. Diltt  Jtfhh 
fin  iuctnlrtnumfrtfuK»u,^uid  iffidtmtnm  C^tBtmt  & Battu  kAode 
TISMOXENCIACIC^ fiuruiu  fenintutttTtm trtt  &fittrtt,futm  cumtm- 
uiiui  fiùfertintutfii  iititemfae  iffi  &fii  fttdeceffim  i utiù  tu  fittdum  l!r 
htmtgitmfui  vntfiU  fdttfihmtytt  ô- njfmt utfirt  ttnutrtut , taurf^td^ 
uttucTtUte- nctgnttatnt.  Dctjuikui  fertmemyié'rcjlatt  dtBt  CtfitStUit  di~ 
Ht  ttrrt  de  DuthttuM  diBu  Uns  & relut  fentftr  réfutât  fitera  ,& de  diBt  C*-„ 
fieStuit  ô-  ttrrt  de  Dtiüicum  Itcic  S’reha  frtdtBù  fimuJ  vutm  filtmjldem  ^ ^ 
imtgùau  ntii fiartnt,&t.  x.  Fiknurf  tuntu-ccccit. 

Extrait  Jvu  erigiutl  efiattttux  Arthiuet  dt  t Ardrtuifihidt  P ai, 

Tx  ANS  ACTION  paflcc  Ic  Tii.  iourdcFcuner  M.cccciv.anreMel^ 
Cre  Fiecrc  d'Orgemonc  Euefque  de  Paiis,  & Mcffin  tt^a  Seigneur  Je 
MmtMtrtucy  te.  de  ConflansrainceHonorine,àcaufedaracDaptque  Mefli* 
te  Charles d'AlbtciConncftabledcFctnce  deuoic  pour  niTondumaiiaM 
de  luy&dcDameMaiiedcSoiUy  paiauaotfctiuncdefeuMdEceGuy 
k 'Tiiniouille,àcaure  de  la  feigneurie  que  ladite  Dame  de  Suilly  tam  en 
fon  nom  que  cofflmeayant  la  garde  de  fes  enfans  te  dudit  défunt  anoit  en 
ladite  feigneurie  de  Cen  flans,  c'eft  aflâuoirle  Ncüf-ehaltel,  la  feigneurie  & 
droit  du  crauers , port,  te  palTage,  te  autres  droits  queauoit  ladite  Dame  au- 
dit Conflans,doncledicMcflîreGuyde  laTrimouïlIemouiut  faify,&  mé 
ledit  feigneur  Euefque  difoit  ellre  tenu  de  luy  en  plein  fle^  te  ledit  Sei- 
çieuT  de  Montmorencyau  contraire.  SurquoyfucaccOtdi  encr’eux  pair  la- 
dite uanfaâion.  Que  ledit  challtl  de  Conftans  & les  au  très  pofTelTions , que 
poffedoitledit  d'AlSret  oudit  nom,  te  les  deiix  parts  de  ce  qu'il  auoie  audit 
trauers  de  Confiant , feroient  tenuzenplainfiefdudic  Seigneur  de  Mont- 
morency, fie  enartieréfief  dudit  feigneur  Euefque.  Et  le  tietsdudit  trauers 
fètoit  tenu  en  plein  fief  d’iectuy  feigneur  Euefque, auquel  ledit  d’Albrct 
fera  foy  fie  hommage  dudit  tiets , fit  audit  de  Monlmotcncy  des  deux  tiers 
dndit  oancts,  port,fiepafIâge. 
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Extrùt  ttvm  thgimtl  ta  Thnfir  ia  Pritari  Ji  S.Mtr(ia 

Jtt  Cbtaifi. 

Lettkis  de  Ix^ts  Seicnevk  de  Montmorekct,  140  t. 
paricrqucllesàla  priere  deronbienaimd  Ichan  Caillot  demouianià  Efaa- 
ui  llc,il  admonic,al{ranchit,fc  mill  hon  du  tout  de  là  feigneuiie  (éodale,  re- 
fance  (a  iullice  8c  les  droits  d'icelle  feulement , pout  te  au  profit  de  reli- 
eieufes  Krfonnesôchonnclles,  les  Religieux,  Prieur,8eConucnt  de  fiiint 
Martin  des  Champs  de  Paris,  vn  fief  que  icelby  Caillot  tenoit  de  luy  par  fojr 
8c  hommage  aux  vs  8c  couftumes  de  France , afiis  au  lieu  dit  le  Ne  ufmoulin, 

8cc.  Données  le  xvui.  lourde  Septembre  l'an  M.ccccTtit. 

SnUi  i'va  fetù  Stt»  dtrsrirrsa|fr,4bp«/swçy/a  Jl^t. 


smût  iv»  trigiati  tfiat  tax  Attixat}  dt  tAnhemfihi 
Je  Paru. 

LlTTRli  du  viii.iourdeluin  M.ccccx.pit  ler<{ue\lesMe/mItfaet  taUt' 
teigaearJe  Htatameaey  teeeut  en  foy  8c  hommage  Mefiîre  Georges  W ^ 
g«ur  de  hTcimoiilIle  fils  de  Guy  8c  de  Marie  de  Suilly.du  chafleau  de  Con* 

Extrait  d'rn  RegiSred'Arreds  prononce*  an  Parlement 
l'an  M.ccccxi. 


C t XT  A etaftttrta,  Prtfrfxt  «ÿAv  Pmf.imttr  Ittaaem  le  Battre  -r~ht 
Jat&ttm  vxtru  ex  vat  ftnt  ,&  iüeOam&JdtUta  aefiram  Kaaoivm 
tisSocTRiA  miUtem,  atatiae  fat,  aeeata  taajrm  Kmlata,tt fitUUm  {#•  JeU- 
Citât  myfnn*  I ACoETM  dtanatoa  MoNTIsaiORtNCtACi  müueat, 
taatjatat  eaecattrtt  leftmtiai/êatrJtattitaiiextrtattvtlamttâJefaaûi  K A- 
ROti  de  C air  mutai  fttaJtatatiUtà,&dJ,ifta,a^tat\a  AV- 
HAM  DE  Casteiliohi  W<i»«p«rre^ 

^ etraatttarrbtt,  deftafttes ex tUert,  ptaJeate.à-e.Dufar  Pref.f„„,J.f.^ 
fiateatita  x.CeAfnlùtaatDtatlat  M.ccccx.  Ultm.Jixit  aatdduh  defeaft- 
«»  fnetJere  teaertatar  ia  ctaft  ,a fitta  gat  ertt  Mût  du,  éc.  tade  tfttBuu, 
&t.  PtrArrtJhaadmamfùdprtdiûtftnesetrtia  dtCt  Prtf^  tdlrtAtaam 
v^tatafefii  Pan/cttttait B.  MtrU  frued.  idttriluia  dultetaft.&c.  xvi.  dte 
JtaatTftaat  Mccccxi. 


141t. 


Epitaphe  graift  autont  d’vne  petite  tombe  de  pierre  eomierte  d'roe 
table  de  marbre  auec  la  ftatne  d'rn  petit  enfiint  d'al- 
baftre,qui  fe void  en  l'Eglife  dcTauerny. 
CTgjtflEHAN  DI  MoNIiéORaKCT/Sejrwj/fijpmwCHA»- 
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LIS  fng»tMritMt»lmfTttU},quiiTtjftJJâttn  mil  ccc.i-ii.lt  xxiv.  mr  dt 
Intitt. 

Autre  Epitaphe  qui  fevoid  en  lamerme  Eglife  fut  vne  tombe 
plus  bafle  que  la  precedente. 

H I C ÙKtt  nulufm  tdtUfitui  à"  /mmlm 
Dt  Mmtmmiifj  C alo  Lvs  ttmA»  ismicy. 
jiniu  mtSt  c.  ter  ftuitfi fuu^t  utr 
Ac  fextgtjhtu,  «num  Jimal  tddai  imiBt 
Ctmdtât  IM  Chnfit  temfMre  ferfemt. 

D’vn  colle  de  la  figure  de  l’cnAnt  qui  ell  en  maillot,  font  les  Armes  plai- 
nes deMontinotcncy.  & de  l'autre  parties  de  Villieti-Adam. 

Extrait  d’vn  RcgiAre  du  Thtefot  des  Chattes  du  Roy  cotti 
ixxxi.iuns.  lofi. 

I O A M N « s Dli  gritii  FratKtmm  Sex.  Nunrn  fteimm  VMintrfit  tim  frxJcH- 
riim  fiùm  futurù , net  vid^e  ifmnitm  uimUmtmtineMtem  trtitjtum  inter  nmi- 
eti  R o BIR  Tl  I>*Es  T O V TITILLE  demitù  deFellemeitte.eulîentMeefù^ 
eetetU.dr  'velaxtate  Mt^à  tnterMtMtnsthm.eMmidem  R^ertmeniisÂ  fut  msnarit 
ttttittMMtfre JltgardutxvMâftTtti&diltaitm  eirfdeltmmiliiimé'CmJîUA- 
rimn  Mt/lmm  C A ROL  TM  dtmtMxm  DE  Montemorehciaco  efe 

fiitrMmemictmmitM/ilufi^Mm&hâtîtiimex  ahert.ftgtBù  dilclfi  c.- fidelà  tm- 

Jht  G T I L L I L « 1 Bfifafi  SelMuenfu,  &diili  Cxrtli  eUmmi  de  Umtemtrete- 
atet,  & flunim  tliji  figithe  JîgilUtem,  C umj  tener  ft^MUar  ia  hft  verià.  E M - 
T R E lis  ataè  Rthtrt  iBjltateaiBtftigaeardt  V tBtmtat.uHil'imlltntt,itngiéjl!r 
velenti  da  StJ  atfirt  Stre , en  U garde  daijatl  ledit  Raten  efifaar  ctafe  de  fin 
mendrt  aagt  d'vnt  fart,&ldnfiigatar  Ch axiii  S ti^atar  eleldaatraereatyaaec 
le  Ctnfeil  de  fiiamà  d’autre  fart,  efi  farlt&  attarde  traùJié  de  mariage  à faire 
taire  ledit  Reitrt  é-  DamaiJêUe  Marctirite  /Se  dadit  Seigaear  de  Ment- 
mareaef,  & itelat  traillie  frémit  & tari  tatrtUt  amà  etiae  fart  à-  d’antre  cy 
dtjftmaemmer.,tala  frefiaeeda  RtJ  aa/rtSirede/mdit, &ta  Ufiarme&ma- 
aitre  ejat  s’eafitt.  Prrmirremeat  ,^ae  taire lefiie, Raieri  é DamufiSc  Margue- 
rite ferafattrr  filtmaixé  mariage  ealafaee  elefiiate  Bgltfe  au  fiat  ta/  gae  l'en 
fearra, legal  emfejchemeat  cejfmt,  défait  ejae  ladtHe DamaiJêSe  ara  treze  ans.  A 
latfatle  DamnfeSe  aadtl  traiaii  & ftar  eaafi  ^dii  mariage  Itdat  Seigaear  de 
Maatmereaty  fia  ftre  daaaeml  lutretdereateàtaaraait  atmatle^  ferfetael,  Uf 
^aeSet  firent  a/tjet  ta  N armeadie  far  Maafiear  PterredeVtSertCiieaaiierdefmté 
de  far  ledtt  Seigneur  de  Maatmtrtney  à lethaiSer,  & receatfar  Maafiear  lehan 
fittgaear  de  BaiSaeil  fear  la  fartie  dadit  Rabert , atafi  que  dejdttlei  mtl  Itarrs  de 
rente  ledit  Raiert  eammeaeera  i freadn&leaeryin.c.liarttfi  teftemmeilara 
tfiaafie  ladite  J>amatfiSc , çr  aan  aaaat  ,tfi  les  aatret  deux  état  Itures  il frendra 
fi  ta/  cemme  ledtt  Seigneur  de  Maatmereacy  fera  trefiafiide  tefi  fietU^  non  axant  : 
atafi  taatetfaix-  ejaefi  ledtt  Seigaear  de  Maatmareaey  axant  le  mariage  fait  eam^ 
me  da  eft,  trtfiafiin  de  ctft  fitelt,  ledit  Raten  freadreit  aa  eammexrirtil  à f rendre 
tantes  ltx.defiMtdts.mil  Itares  de  rente  entttremensjï  t/l  cemme  ledit  mariage  fi- 
xait faUmnad  cemme  defiiu  efl  dit.  Pranajl  encart  ledit  Stre  de  Maatmareaey  ^ 
ftxrla  caafideJfHsdiéle,efià  eemmtneer  des  maintenant ,fayer  thafian  aa  audit 
Rabert  hait  mtl liaret  taxrnaû , infixés àdtx  ans  cantiaxels cc'tft  afikaetr  quatre 
etaz.  Itares  itEfiheqxtcrde  Pafiaet,& quatre  ceux,  à celai  delà  faint  Michiel,  en 
tele  maanaye  cemme  il  caarra  axe  termet  des  fatemeas.  Laque  Se  fimme  faux  tant 
le  temfsdes  dix  ans  fi  mante  bats  mtl  Itxres  taamaû.  De^xelx.  deniers  fix  mil 
liares  fixant  mit  (fi  alefefix,  en  taxiSe  de  Paris  enta  ea/re  à deux  clefs  ,defiaellrs 

fanr 
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f4rtdM<ht  Rthtrt M^nptur ithjtn  de  BAiitntil fcrtcri  l'vne tô" l* 
de  Iddue  DjnwfiHe  Mcn/ititr  B terre  de  ViUtTtCiKmilter  généré  t Autre,  Et  jetent 
iceuU.  deniers  tenuertu  en  échtter  terre  eu  rente  au  freujjii  dr  heutâge  des  dis, 
Reiert <^Djmêt/iIiet& des  enf Ans  ijftns  dudit  mATiÂge.  Rtfèdudtt  Rekert  Udste 
E>jamtftie  Hârguertte  n'AUêtt  heirs , Us  dtûes  fix  miHe  bures , eu  U terre  & rente 
tfut  âcketév  en  /èretent,  reutendretent  J UdUie  Hâmetfe^e  temme  fin  fre^re  heri* 
ugettten  ekfient  U eeufixme  de  Ntrmendte.  Et  Ut  Autres  dtx  mtile  fêtant  pAtet» 
tant  fins  audit  Ra^rt  au  saur  tfuti  efiaujera  Udtte  Damatfeüe , f^aur  fttre  d'uetdz, 
firvulentét  & ce^m  hn  luy  (èmkCrra,  Pramifi  eneare  ledit  Etre  de  Sfantmorrnct, 
^ue  ^ur  tratx.  ans  entiers  cr  sarumuels , à camfter  defmt  le  mariaj^  fut  & ffii  m- 
BixJ  camme  deffisttfidittUtendra  à fis  ftafrts  eaux  & fats  ledit  Habert  & Da^ 
matfiSe  Marguerite  anec  leur  ménagé.  Et  fi  tl  aduenait,ijue  Dten  ne  vatâe,ijue  U- 
its Strede  Uantmaremytefi  truû  ans  durant  alaft  de  xte  àtrejfafinmmtreuerent 
Feres  en  Dum  Gviulavme  Parla  grau  de  Dieu  Euefiuede  Be,iumez.  ^ 1 E a N 
fST  ueiïe  rmefme  grâce  Euefiue  a Orhens , ardeneront  Cr  yauruatrrant  dés  mains<’ 
uantiifuel  remède  au  frautfian  firamifi  encecas.  Efiencare  accardéentre  lejdiéfet 
farttei , ijue  (e  aucune  des  ferfinnes  deffm  mammées  & eileues  yaur  ladite  terre 
affiaiTt  au  Udtt  argent  garder,  trefiajfitt  de  ce  fiecU,  au  ne  fi  uaulast  cbargter  de  ce 
fatrttfse  la partie  tcelusy  arait  efuuy  eftabitra  vn  autre.  Vault  encart  & 
accarda  ledit  Strtde  Hantmartmy  ,^ue  faur  caufe  dectfrcfemt  traiihé fiiite filîe 
ne  fiit  farcUfe,ne  defiaurhée,  au  emyefilnét  far  aucune  maniéré  de  venir  a toute 
ficeefitan  de  fere,demere,  au  d aucuns  autres  amù  amamtes frachatns,tfui  xenir 
U fêurrauMt.  jlinfaA  far  cedtt  tratéhé  b fait  faste  efiectal  re/êruactan  de  fan 
imttfar  Lufaetle  e3ej  fuijfi  vtmr,  fautes  fut,  ^ue  U cas  fi  ajêrrait,  aiÿTt  bien 
amme  elle  faurraà  file  tratifié  dudtt  mariage  n’eufiancjues  t fie  fait  ,nfn  centre^ 
faut  tante  caufiume  de  fays.  Suffbant  au  Ray  najhe  Sire,  (jue  aufit  de  fa  grâce 
^sal , certaine  fiunce,flasn  fauasr,  CpauBanti  Rayai  le  veuUe refèruer à ladtéle 
ÙmauifilU  : en  cajant,  adnulUnt,  dr  mettant  au  mant  faut  dratt,  caufiume  j(^x:fàge 
de  fays, entantcamme  fi  faurratent  faire  aucautratre.  Et  d'autre  Parties  amù  du 
deffm  dit  Rabert  vauldreut  O"  accarderent , ^ue  fi  ledit  manage  fait  teeUy  Robert 
far  la  valent  < de  Dten  alatt  de  vie  a trefiajfiment , ladite  DamefiUe  en  tamtes  ô* 
far  toutes  Ut  terres  ,fafiefitanj  & rtuenues  dudit  Robert,  arett  & f rendrait  faut, 
sfneUeneiue  tmftfihement  tel  damairr  comme  raifin  &canfiumt  du  fays  futt fiufi 
jrir.  Et  <juant  amx  chpfis  deffm  dtüet  tantes  ^ chafiune  far fiy  tentr,  garder , 
antenner  fanv  enjratndre,fi  efabltrent , framtfirent , d’obbgerent  comme  frinct- 
^Mxdebtenrs,readeeurs  ,0"  f^ges  taux,  enfimbU  td'chafcun  four  U tant , four  la 
fortie  de  UdtHe  DamatfeUe , nMt  hommes,  ham  & futfians , Marfienr  Char  U s 
fitgstturde  Montmorency  fan  fere,  Hanfttmr  Robert  Comte  de  Rouf  y , MonfieurSy 
man  de  Rouf  y fan  fiert,  Hanfieur  Rabâche  de  fl  angtfi,  Manjieur  M a ii  i e v D t 
M O N T M O n.t'HCt , & Manfienr  Fterre  deTaumebn.  Et  four  Ufartie  dudst 
Robert, Udtt  Mêtfieurde  BeaMmatx.,Meftre  Jehan  de  Banlatngne  Comte  de  Mant^ 
fin , Manfiemr  Ct^  de  Seelle  Marefihal  de  France , Mefiirt  C.  de  Neelle , U Cha~ 
fieÜMM  de  Eeannau,,  Me/ire  G-  de  Beaunatz,  Manjieur  Louys  CT  Marfieur  Raoul 
d’EfiauteatlU/^  Henry  et EfhuteuilU.  Nas  autem  traclatum  frxdsHum  ,&  amnin 
& fingula  fremjfé  tndUla  cedulacantenta,fraut  fufenîts  funt  exfreffâ,rata  ha- 
heutet  & grata , ea  vabtmns , laudamm,  affrobamm , & rentre  frafintium  auHo- 
Mate  reçu  in  tfuamum  ad  nas  fieliat,  de Jpectab  gratu  eanfrmamm.  ffia  vt 
Ermu  (f  fabtlto  fermaneant  tn  fitnrnm,frafinttbm  Utterù  nafirum  fiirmm 
affom  figtUxm.  Salua  in  ammbm  sure  nafiro,  & m amntbm  ijnobbet  alteno 
jtSfmm  Panfiis  annaDomtm  M.cca.t.men/clanuary,  Per  Regem,Mach 
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Extrait  d’Tii  autre  Reçiftrc du Threfor de» Charter  duRoy 
cotte  CXTI.  nnm.  itj. 

C H A X l E l.efr.  Stutir  ftifms  i ttm  frtfims  & ctmmtfxr 

ifirr&âinulUT  ttuie  future  dedtfurt,  qfuu  temft  fueur  fttrrtù  efirt  eMrr 
wea»Me(ÿyfa«ya.CHAXtEt  SixE  DxMoHTMOXENCrcifAA- 

/Irr.PEXXEKEllE  DE  VlllItXt/i;9»B»f,tÿ-lEVXI  EMEANS 

KZ,&ffei/retklefTmaruge,itvfe  fjrt.  Et  im  tmet,  &fealxKot  t *.  T 

D'ErTOVTEVi  tl.1  SeigiUfT  ieytUemtnt  &de  H tnt  Cheutlur,  M A B.- 
cvEXiTX  deMohtmoxEkct ftferfmejiUeiitiitieUttttMtrenejér 
^^IXHAHME  or  ^rst  et  tiiii  jtfemme,& leurs  effttuttftrt  fart: 
fnt&ietffedece  <Jte  Ifdtte  fêté  leh/msemerede  Udtte  Utrgmente  tm  trttati 
^Kurifgedfdtt  Sm  de  Mtmfureftji& d'elle  ffdtiée  ftliHUttufitme  de  Frta- 
ee  de  dmtire  ttfjlfmier,l»  ettftre  deiutre  exfret.  & tj^citl t Uifuel  lefdtz.  d' fi ttt- 
tefiSe  & Mtrgterite  ft  femme  etffeM  fem  t»  fmrttext  dire  efire  frtfreheritj^e 
deUdtte  Merffertte&defetheas.  Etfiffiftureeajhfitturetifmtjhcfs  &tie- 
mtfdet  ,^fe  lefdites  psrtiet  efffent  M»  tf  femrnieiit  mtmutrtvne  etftre  l'ftare 
tf  temps  tfefir.ftfriief  de  ftix,  Ortuttrrtr  tmtfr  ferfetmele  entre-  enlx  & lettrf  ' 

fittejleurt , tient  le/dtz.  Site  de  Mentmtrentj  Usltte  Terrenede  ft  femme  fruit-  • 

rlfet  fmffftsttment  ftt  certtin  trtilfié & tectrt  fnt  ce  ftii.i  uentx  d'EfituitniBe 
{f  ftdue  femme  i etnfe  dette  ktsBté  & trtnfitrti,  cedi  à'  deUifiié  ftnr  enlx  cfi  I 

lents  htirs  defcendtns  de  leur  m/tritre , te  mentir  du  Bit  de  Bernentl,  tnttftet  du  t 

Sespnenru  htulte,  mtienne,&  ttÿê  O- 1 tnt  ce  f ne  ledtt  Sire  de  Utntmetencf  f ternir,  i 

denttt  tntir,  en  tneit  teenfinsni  de  prendre , tnec^tet  tentes  les  tpptrtenaeet  elr  i 

tffendenett  dndtt  fié.  A tenir  cet  emfis  ftt  lefdsx  d Bfitnttnitte,  Jt  femme  1er  ! 

tlftiu  de  lent  mtritge,  dudit  Sire  de  Mentmerencp  & de  fes  hnrt  ptr  ptrtge  felett  i 

Itctn/inmede Nemundie,  ftrmp  eertttnetchtrgei^nelefdixdEfienteniSe.ftdite  i 
fi^  i etnfe  dette,  Unrjda.enfent&herttiert,ftm&  frrent  tenen.de  peser , & 
ftrmj  certtines  mtnieres  & cendititnt  tcctrdéet  entre  icelles  ftrtirifi etmmie  ter  i 
ckt(et  ftnt  plue  t fltin  fiteiféet  efidteltréet  en  certtines  Lettres  furet  ftstes.  Et 
te /listes  ftrties  nem  epent  fut  fnfflier,  ipne  ledit  teeert  nem  vnetSens  eneir  umt- 

Ue.&eenftntiTijne ledit  SiredEfientenitte& fedtte  femmtictufedette.&lrterf 

die.  keirs  tiengnent  lefUites  etse/es  ptr  ptrtge  en  le  mtniere  eentenni  en  Unrslst 

teeert,  fine,  enefirereprù tucnuement,erei uetntemps tnentr.  N aystneùnunr 
t leuifnfflictlien,eeifiderentleiiens&tgretUesJermcet,gne  nem  eut  fâe.lcf- 

dn  de  Mtntmtrencj&dEfientensBe , fin  gne  lenrdtt  teeert  fett  vtUkU  & pnifiê 
firtir  fen  effet,  ‘venlens  (fi  neus  ttnfentens , efi  de  grtee  effecitl,  certtine  fiieuce , ^ 
de  nfire tnHerite  Repel.tnxditts  ftrtter tuent  eSrete  tfieHreiens perces  pre je n- 
tet,ane  ledit  mtneir,/!ef,efftrtentncts  & tffendenett  dietlluj.Jiitnt ptr  ledtt 
dEfienteniit.ftdite  fimmeiceufedeüt,&lenn  tttns  etuft  ttnnx. perfetutltment 
dudit  Stre  de  Mentmerencp  & de  fes  htirs  ttr  ftrtn  Jeltm  U ettfiume  deKer- 
mtndie,  enUmeniere^uedstefifi^flustfUtntftdtniit&deeltiré  enlenrdit 
teeert,  jim  ce  gntl' vue  ftrtie  netttutre  en  pntfft  efirt  eres  ne  entends  auensr  re- 
prife  en  nnel^ne  mtniere  nue  ce  fett,  nenetfitnt  etnfinmt  de  ptpt  t ee  centrtirr. 

'ftrmi  ee  y»f  Udit  Sire  de  Mentmerencp,  fes  htirs,  eu  tunt  etnfe , fétu,  tttetsm 

dâmitnttendenefirt  drtit,le  tendreutdenens,de  net.  htirs  & fncctfftnrt,fi &e» 

U mtniere  une  en  tenmt  pt0  il  t efié  tenu  denemiU  cenfinme  du  ptps.  Si  den- 
nentenmtndement,  ét  Dennitu  Beùdeyiueennet  le  XIX.  >*«r  de  Mtp,  l'un  de 
grtee  M.cccixxix.d’/lrxvi.ife  neftrtregne.  TtrleBep.  H.  Sltnehtt. 
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£xtr4ùJ"vt$  âutrt  Rtpflredm  Thre/ir  des  Clrârres  dm  Rej  (êtti 
C L t.  fuan.  L i X. 

Letthis  de  Uergmerite  de  hientimmsuy  Ditnc  d'Edouceuille  & de 
Berncuxlfiprcrciu  ayantledroiEdcUtcrrcdc  Vvarcngueuillc  encxufruit, 
le.  de  lté»  icigneur  dudit  lieu  d‘  EHoutcuiMc,  de  V valtemonc , des  Loges , le 
de  Ho(ot«  Par  Icrquelies  ilsbsuUciic&lictVentàfîn  de  héritage  perpétué!  à 
Icande  Carouge  delà  paroilTc  de  Vvatengueuille&:  afes hoirs, le  conge 
licence  de  faire  en  leur  fief  de  Vvatengucuillc  vn  Colombier  à pic  iuiques 
à terre.  Fait  le  xxiv.de  Nouembre  m cccxc  vi. 

Extrdit  d’vn  tftdxt  eu  Tkrefir  deCinsttilfy. 

Lit  T R f s palTécs  foubs  le  Seel  de  U PreuoHé  de  Paris, par  lefquellcsno< 
3le$acpoiflânspcrfonocsMonûcurCipar/r/Sifedf  & Madame 

itsmstede  Re»ey  fa  femnae  d'voe  part:  le  Moniîeur  Gmy  dtLatul  ChcuaJicr 
£lsde  noble  V poilfant hommes  Monficur  /‘M^arr/irtaara/Chcualier,  Ac 
^(adamc  leemse  future  cfpoufc  dudtc  Monûcur  Guy , fie  fille  dcfdits  Sei- 
gneur de  Montmorency  U de  Madame  fa  femme,  prefens,  &c.  Lcfdics 
Ohacles  le  fafemme  donnent  en  nom  de  tiuriage  à ladite  Madame  leanne 
leur  fille  le  audit  Monficur  Guy . pour  eux  le  pour  leurs  hoirs  le  chaflel 
&laChallclcnicdeDamuiUc  en  1a  Duché  de  Normandie, aucc  contes  (a 
tpparteaanccs,  Icc.  £c  ledit  Fouques  prefent  donne  ï Ton  fila  1a  maifon  de 
..ballouyau  en  Bourgogne,  de  empres  Ouroucr  fur  Ttefic  auec  iooo« 
uresde  rente  ^tournois.  Outre  accoidc  ledit  Moniteur  Fouques  que  le* 
oic  Monficur  Guy  Ton  filz  iouyiïe  de  la  fuccelEon  de  feue  Madame  fa 
■ere,  fauf  en  icelle  le  droit  deMadamoifelie  Pljùyye  Ccmt  dudit  Guy  ,It- 
qucllc  cil  émaner.  Fait  Tan  de  grâce  M.cccivtu.leSamcdy  iour&fcllcdc 
S.Michel  penulcierme  du  mou  de  Septembre. 

Extrait  de  deux  RcgîlVres  d’ArreAs  du  Parlement  des  années 
156 4-  &:  65, 

GtIDO  de  L a V a L I E Wz/vj' I o a n N iC  DE  KfoNTB- 
MOalvCiACo  fu  cerjm  jreirc  nejhê  re^mfitm  w sn  fide  & h$m4ft$ 

serrede  BUJêMCumfris  ^ttsuMtys  reayeretur  ,Qy  i i.Lti.U'V  s DE  Yvi- 
X 1 ACO  M A XlA  DE  M O N T £ M O X £ N C I A C O 

GviLiEiMVS  deminm  de  Y b a e i o cêmtrd  Gvidonem  de 
L A V A L L c dtclttm  B E V M O A , céHftm  xx9TMm  fêurnm , raiexe  tenu  de 

Rlsfen. 

Letttesderan  1374.  enregiflrtcscn  la  Cour  de  Parlement. 

Kaeolvs,  eirc  Primé  PérUmemti  nefirt  Hê^ursé . âsit  fer  tuent  t nefire , ^tti 
ftyer  héc  fnent  requjitmtfâlitiem.  Ttlt  cémmt/stmm &m4nddmut , ifuettnM  ds- 
Ueixm Méfinm  lédxxem  de  CéJhlUêxe  demmum  de  Tàxexnd  mUtcm,t4n<jxdm 
kâlextem  bâtUxm  fex  ^drdum  Kâtélt  (^Jédxxit  de  Txrpué  dxxù  mxerum , de^ 
fitxÛt  GvilLELMI  de  YvaiACO  mtùtu  démtni  de  Oyjfertac»  & de 
ftnÛo  Pdtx/iét  & eim  dxetd , ey  ddftdfixs  dtÛt  lunnu  de  Ct^cütoxe  vxérà  Lie- 
ttrxm^dreddetedxmô’  félxexdxmjrdtrt  lédxxi  de  ytlUrtkm  S.  Pdx/t,  PrjeejXérè 
demm  Héf^UdLù  de  Ldignuié  Jiuét  Ordixis  S.  iéhjxnu  Hteréfélymuéxt , jxs  eux 
tend xuxddté» /xmmdtH  xxxil./iérjrjun,  v.yW/dpnvM,^  \\.  dener.  Pdrtf.  méte. 
tx^tubm  ds^hx lédXëes de Cd^etiuxe  er^d  txmxexuxe  e^xéfxytÀ  fuit céndemxd» 
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tm,  XXII.  FekrMjry  vltim  fTâttriù , &c.filu€rt  cmftlUs.  x r.  Jênutry  éon» 
M.CCCLXXIV. 

Extrait  Je  VïttxentahttdesT titres  de  U Méifin^Alenfm. 

L 1 T T X £ s rcccucs  fouz  le  Seel  de  la  Preuofté  de  Parii  l’on  M.cccixxi  i. 
le  XXVI.  dcFeuricr, {ignées Aubin&Fcfbouë,contenantslaveDcefai(c par 
MeiOre  lean  de  Challitlon  & Dame  Marii  diMontmoxehcv' 
ù femme,  ï Monüeur  Pierre  Comte  d'Alençon,  duchaftel , Chaftellenic, 
6c  terre  d'Argcnttn>pour  la  fomme  de  ûx  mille  liures  tournois.  Et  au 
deflûs  eft  regiSrc , la  publication  faite  le  lour  de  Pafques  x v i.  AucU  m. 

CCCtXXIlI. 

Extraie  d’vn  Regiftrc  d’Arrells  prononcezau  Parlementde  Paiis 
l’an  158 1. 

C V M •vtrtMte  certarxm  liteurtsm  nefirxrtsm  sd  it^aatum  tar^itmûrtsm 
firtrttm  Cemttù  & Cemtttjf*  de  Haricnrta  ü ndsit  fem  Caria  tsefira  eheatanem, 
diUUt  fdeles  tufiri  lOANNls  DE  Castellione  miles,  M a *• 
xiA  DE  Montemokenciaco  tim  VX9T,  Meaux  Cernes  de  Braaa,dr 
K A X O X.  V s damtnm  aa  CastellioNE  mdttes,fatjjhtt  fer  ctrttem  ssefirà 
farUmexn  Hejftarutmad  XXV.  dttm  Fehraary  nast^tsmè  fra/ert/s  adtarnats  ad 
oMdtexdam  sert  as  fummatiaaes  ÿ reepsefiast  yaas  di£h  de  H or latrta  facere  itareade-- 
haat  cêsura  sffes  eerrnm  qaetalsM,  rat  une  tnam  mslle  frasuerum  astri  fesse t 

diffes  de  BreHA& Karelamélsasvt duehatur  fr§  detedsFia  Maria  ofsdemLaeea^ 
fietu •vendittanù terra  de  FeritaJeiaFeatitutndefaJitû fejitartsm^dscfù  de  Hart- 
caria  reAenfisri Tandem  yuia,  dsus  defdim) dt£h  Maria  laanmtt 
cesssra  dtifes  de  Hariasrta  aaüateasss  ad  sites  BaüUata  Vtremand.  cemparueruntp 
&c.  Vsjis  fer  ds£lam  Cariam  as^am  trtkm  defeéhltm  fradtüù,  cfr.  Fer  arrtftum 
dtliam  fatS,yaàddU}aMartaa  fais  faélâ &defeafitm^iu  cectderas  (^cecidst.  Et 
fer  idem  arreflum  dtifa  Caria  diÛam  Mariam  ta  exfenfis  dtüerwm  de  Hstnewria 
aecafieae  dtclêfum  tnamdefeûaam  faüü  candemaautt  & (tademaat^.  Prastsm^ 
etatumslte  xxui.Deeeadtxatu  LXXXI. 

Extrait  de  deux  Lettres . donc  les  originaux  font  auThrefer 
de  Chantilly. 

Sachent  tait  yae  asm  Caj  Tarfia  Cheaalter  feigaearde  Crifi dr  de  Taie* 
fsuaiy  afferment  qae  aa  traite  de  marta^,  qai  bnefmeat  fi  daiht  faire  ^Lan- 
celot Tvepin  feigaear  de  Vimrt  & de  Maatreaaeaa  asfire  JfU,,  & de 
Bamsi fille  Denyse  deMontmoeency  fiar  gtrmatne  dm  Sei^nessr 
de  Meatmereaeyt  entre  les  antres  dufis  friaeifaletdicelaf  mariage  asfire  dttfflz^  a 
frémis  dùàer  ladite  Vaaui fille  de  mille  Itares  testmais  de  rente  de  sUnatre,  i Ut 
frendrt&aaetr  terne deaatre  fartemieshteastterresd^feffèfuas  de  nsfireMt fiU» 
à’t.Lci  procureurs  pour  la  confticucion  de  cedoüairc.MclTîre  Emarc  Oudarc 
Chcualicr  feigneur  deVemeres  en  la Chaftellerie  de  Loudun^ficMclBre 
Guillaume  Remeuueil  Chcualicr  fcjgneur  de  Pcuriercs  en  la  ChaftcUe- 
nie  dcChinon,Guion  du  Riuau,  HuccdcMau{ron,&;  Guillaume  Oury, 
&c. Donne  àCharireslc  xm.îourd’Aouft  m cccxcviii. 

CoNTEArde  mariage  paiTé  fouz  le  Seel  de  la  Prcuollé  deParis,  encre 
Monlîcur  LaaeeletTarftn  feigncurdeVihcTs&de  Momrouuciu  Chcualicr 
d'vnc  pan>&  Damoifcllc  Dtnyfi de Heatmereacy  feur  germaine  de  lasqaesSirt 
Chcualicr, Chambellan  du  Roy  prêtent  àce,quidonru  auC- 
dics  conjoints  pour  coûts  droits  «le  fuccclTion  cfchcuc  \ ladite  Dcnyle  és 
terres, fcigueurics,  & poiTcnîons  quelconques  de  feu  Monticor  Ckarlet 
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ftifUttritUftmêrnn  leur  fitruà"  fim  ttutUt  DtmufilU  ttcf- 

palTndepulslimorcaadicfeuMonCcurde  Montmorency  leur  pece,  com- 
me en  la  ptoptietc  du  «loliairc  que  Madame  leur  mece  tient  &:doit  tenir, 
&c.  St  pour  tout  le  droit  de  communauté  que  icelle  Damoifelle  peut  Sc 
pouttoit  aooit  Se  demander  aucc  ledit  MonGcur  Ton  lircrc,pour  railon  ic  ^ 
cauTede  ce  que  cllcaellcSedcmourc  auccquct  luyStcn  Ton  hollel  depuis 
le  temps  qu'il  a eofoo  gouuetncmcnc,iceluyMonliciir  de  Montmorency 
promet  paier  vne  fois  la  fomene  de  looo  efeus  d'or  de  i8.  folz  par  la  pièce, 
St  outre  ce  400.  hures patiGs de  rente  annuelle  St  pecpetuellc,Scc.  Fait  le 
leudy  XII.  de  Septembre  M.cccxc  v 111. 

Extrait  d'vo  Regifire  d’Enqueftes  iugecs  au  Parlement 
l'an  1 4 ; I. 

SemtentiA  fritftjîti  rtrifitufis  àd  •vlililttim  CailUbm  d<  tr»tù  mih- 
rè,  execMftrà  ufiâmemiitftudîdlHtKylix de  Thtrtte  vxmru Juxteentr*  Dlo- 
MTSIAM  DE  Mo  NTE  UOK  ENCI  Aco  Cr^'r  djc7cdr/âr«- 

iix  fn  irxe/faxm  uxuxtÆry  hmdrm  ; rstione  ^Mxtiur  mtUtmm  Uhrxrxm  fxrif. 
sjt  te^jerneun  cem^mentxm  fttitxrxmf  ftr  trrtjixm  ctnfrmxtx.  XX 1 y.Marlif 
at.cccCLI.  aere  Fx/cht. 


15.  lE  A N II.  S El  G NE  V R DE  M O N T- 

MOKENCT  , GRAND  ChaMBELEAH  PE 
France,  St  fes  freres.enfiuis  delaques. 

Chaiitae  IX. 

Extrait  d'vn  ancien  Regillre  de  fiefs  elUnt  au  Threfor 
de  Chantilly. 

C'E  s T /e  fxftr  m Jmt  nrtpftrti  les  ferjixsus  tesussts  fef  em  U ChtfitUe- 1414. 

TW  de  Mesuxmestejt , U/^*eL.  Jêsa  esurtz.  ea  fe^  & hemmeges  defdsts  fefs 
deswTj  Medexte  V H 1 1. 1 T T t DE  Mih  ly»  Dexwde  Mtsammxiy^jtat 
UgerdedeNepeeers  fiseafesu,  emmestfem è PefqsusFésede grxtesml  CCCC.& 
^mxtene.  > 

£ T exfi  tteUx  ^at  fiett  tsUTts.  en  fty  & hmmege  deswrs  Mexjünr  I E a N 
Sttgnenr  DE  Montmorency,  defmii  ejn'il  tfi  vessu  i fe  fiignenne, 
tant  de  Fraecc,  Nerxundsef  fUatdreSt  Bru,  y eahfsufin^ejne  d'xtllevrs. 

Sachent  ttm  i y«<  1/  effensent  ,^«c«c1ehaNni  De  Pail- 
la rt  Demede  Ftcy.iEj^seeedt&iFffsgneUet  fmr  Seine, siens é'eswsu  ère- 
sur  en  fej  à- hemmege  de  nette  & fnijfsnte  Deme  MedesmeV  » i LiPr  E DE 
M 1 L Z VH  Desnede  Mcnemereney&et Efienen,è  cenfede  fe fetgneurie de Ment- 
mereney , eestmwejeseeUgerdede  fesenfens,teqni  s'enfnU.  C'efl  efenesr  tente  le 
kesete  tnjhce  entente  le ville &terrenerd'fjfigneni à'tE^gnellet  fenl&fenrlt 
tentjtiv.Le  xzix..Tipr.  Mccccxvi. 

Extreit  d'vn  Innentesre  de  Tiltres  eftestt  en  Thrtferde  Chenttlly. 

Partage  £iii  des  biens  de  feuii  Dame  Perrtnelle  dtyiUters'DvDt  de  141  y. 
la  FencImbaut,deVitryenBrie,de  la  Tour  de  Chaumont  enVvexin,dc 
Belle-Eglife  prés  Chambly  ,de  Bercy  lésCharenton  St  de  Villiers  le  Sec, 
entre  Dame  PhUippe  de  Melun  veuue  de  leqnes  Sngnenr  de  Memmeremy, 
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comme  totrice  de  fcs  enfans  ^ Mtiompreitiy  Dame  de  OiÜe  feuc 

dudit  laques.  Lcxxix.  iour  d’ Aouft  l’an  mxcccxt. 

£xtrést  dm  de  fiefs  cette  cydejfm. 

Adt  B vx  rendus^  Hmdmm  Philifft  de  Htlmm  Dame  de  Montmorency» 
^ Charles  d’Aunoy  Cheualier,le  xiv.  Autil  I4i4.par  Guy  TurpinChcua- 
lier^àcaure  de  rafemme,d'vn  fief  G$à  HerouuUle.Et  par  Dame  laqoelin# 
Peyncl  Dame  de  Montjay  vcuuc  de  Pierre  d'Orgcmoat.  Mccccxir. 

Extrait  du  Compte  de  Hue  l'Orfebure  delà  recepte  deLensde 
Tan  fini  M.ccccxxi.yi/.a«.<v«9y2,  clos  dcrepoiânten  1a 
« Chambre  des  Comptesàriile. 

iaai.'  Ieh AM  DE  Montmoximct  ^JiTer,  Mjfr /errAr/* 

d'vm  feffeens  i Cemrrterrs,  tenu  à i.x.fiU  de  reüefà  Isy  ejchtu  Je  U fmccefimm 
feue  Hâdsme  de  Hentmerencjfê  mert.  uc  f 

Contrafl  de  mariage  de  Ixam  Seigneur  de  Montmorency  > 

U de  leanne  de  Fofleux. 

1411.  A t$m  chemtx  ^sà  cet  ftefintes  Lettres  verraet  em  eirtttt,  leern  Pechelie  ipttrgemù 
de  MoH/fereml^e  fre/èmt  gerde  dm  SeelMeyelde  U PetlUe  d' Armiens  efiehly  etUm  istUe 
ffi  Preuve  tU  Mes^eretU, fmmr fielier  ffi  cpttjrewser  Us  cestsrett.y  cenmesuttces , stur^ 
chex.&Mgetiêmstaui fer§mt  feüejt  reeegsues,&yefees  em  Udste  Prem^éemtre 
ferius  ,/klmt.  Seciemt  tem  ^meferdesunt  jACfmes  de  CeuUrs  & lien  PaitUe  emds~ 
temrs  dm  ley  m^rt  Stre  mutums  i Theremenne , mû  & eféhlis  fer  Menfienx  U 
MesUyd Amiens  fmr&em  ttemdmPty  nefhe dtt Seigneur  ed  ce eyr.  CentfmrmenP 
em  leurs  ferfimnes  tteûles  (fi  fmjfentt  Iehan  Seicmevx  dbMont- 
uoxKtizx  ^vne  fArt^&Medemt\T'a.K'»'m  de  P ao  B v li.  i 
de  Feffeuxt& MadeamiftUe\\^  de  V oi%x\%Jè  filUfffiheriture 

dttdu  Uem  de  Peffèmx  « fiemtre  .*  Et  recâgnmremtj  & eheeum  pettr  emunt  tftse  tûtseher 
imy  fptit  ,^ue  fpmr  fmrmenir  amtneriege  tressé  & fêurfarlé  far  Us  Setgi$emrs,ye- 
rtns^é’etfwd' scelles  fertiest(fi sjme em ^sfirdetteflre  Setgnestr  fera jest  ffi-  ceU^ 
ûré  em  fetstte  Egltfi,  dmdst  Seigneur  de  Memmeretuy  & de  medste  DampifilUi 
eecerdi  eefiéferUmanteretfui  s'en/mt.  Ceft  affemeir  tfme  ledit  Sei^ur  de  MmtU» 
maremcy  essre  & emftrfere  temtes  les  terres,  chefteeux , mes/ins , fytêries,  terrer ^ 
fefièfsêtu^efiretstnstesijmelciMsiuesgeneTalUmeut  é"  ejftcMlememt , ^ue  tetsmtttu  Jfi 
filfejfetent  auteurdeUurtre^M  feux  uo'Hiit'T  K DB  MoMTMO  REircr 
cyMedeme  ^ferx  & mre  dmdst  Iehan.  Stsr  lef^meUes  Signeries  &peffefsens 
PhiIippes^Denys  DB  MonTMobbNct  fitrts  dmdit  Jebmm 
fmifmes,  eurent  leur  droit  tseturet&^uins,& autres  drtis  teU  mue  Us  comftumet  des 
lieux,  cm  U/dites  terres &f^f Uns  Jêttt  jstmées,femuem  fem^ir,Encme  qmeicemx 
Pksliffes  ey  Denys  rte  feresent  canterts  d’emetr,  c'ef  ejpmeir  ledit  PhtUfpe  U vtUe, 
terre,  & SaronmietU  DammilU  en  Piermendse  auec  Ut  epfétsdances  ledit  Detrys 
Vitery  en  Prieefi’CbestmendtnVtxtn,  en/embU  tentes  Us  affortenancet  e^affmm- 
dances  d’icrllrt.  Item  sUladmeneti que Udtt  Seignemrde MetttmertncyalafJe'vie 
à trémas faramant  ladite  Damet/elU,  elle  astraeU  fremdra  droit  de  de'meâre  delà  mmi^ 
tié  entièrement  de  temtes  Ut  terres, Jti^mrus& fejfefuns  auteur  de  fes  tseenekts» 
efiqn’slâmra&amrent  auteur  de  (enits  trej^m , nemebftant  qmeUenques  ceufinmes 
ad  te  césar  aire  s : efi  feremt  tenus.  Us  ben  s dudit  Iehan  de  l'en  faire  ietyr  fans  amctm 
cesetredst.  ItemmaditeDasnetfeSe  aura  & endettera  a fmdit  mariage  tentes  Ut 
terrestfetguemnes  t&ftfffèftsens , que  teneit  & f*!f£é%f  a»  teur  de  fen  trtjfms  fem 
Menftemr  de  Ftféfiux  fere  de  madste  Dames fède,  F.t  farmyce  Madametfiffe  Bonki 
fem  de  madste  DameiJèSe  puifuee  aura  ty  empertera  femr  terne  partages,  qmitu 
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éfp*r4ftest& drêin n4turflz.jA  fommt df  dix mu7t  tfimtd'»Tf^rvnef$it,d*0tfH4- 
ditt  ÛJmf  df  Ftj^(nx  ftf4  ttnut  de  f iytr  U /tmme  de  efiutre  mil  cêurtnncs  d^$n 
méjftnnjmt ctil^’eSe âMTM 4 ftn  freffit  i4uus  Us  Ac^ntfies , rentes  wni^es,  (^44- 
treSt  têui  érretA^es  dem  éd  cam/c  d KeUcSt  & dnsrcmeai , 4mue^  Us  rendent^» 
ntens  & Antres  dettes  dents  ynr  tkbgAttêu  : cr  Udtte  DtmttfeRe  fix  miBe  (tnrnnntt 
d'trteUet  ejne  dûtes  JisUtAux  iénrsé"  termes  tjne  mAshte  Dame  ,&  Us  AsUret  St 
gMenrs,yArens,  & Asmû  de  mAdue  Demeifftie  vealdrent  Ardinner.  Et  fermy  te  me- 
dût  DAmtsfeRt  B o H N B dente  a rentmhscr  4 ttm  dran  de  ^nsns , fncttjîiAns  » tir 
Autres drtu n4tnrth.t  (jntyArtArmrtdemAndst/t^neurde  FAjftuxlenr ftreUurfn* 
T$isc9mftttT<^Affârtentrifk  fétmAunel  cAUi^utJl  tu  fnsctpsêu  nelny  venAtttyunr- 
nen  ejne  mesùte  DAsmi/ede  1 e H C N N E Jerj  tenue  de  fsyeri  ftdue  fexr  chAcnn  Ait 
iufynes  4 te  qu'elle  féru  fAyiede  Udtte  femme  de  fix  mule  tfinsd^r»  $n  (ju'elie  féru 
mAnétpMr  freutfitn  de  vturt  feulement , U femme  de  eent  efim  dur  fans  Amenrtr 
Udite  fimme.  Jtem  eft  &/erA  tenue  msdttt  Dume  de  Eeffiux  de  fuyer  t^  cfutnlmer 
4 U mtuie  de  einsf  cents  efim  eiue  MAdame  de  Feffiux  t-tye  de  mudue  îyewmfeSe  4 
t^yrend fur  Ut  nentAyes  qui  furent  0"  4ff  Art  turent  4 feu  Mpufiemr  de  FufiaxfMt 
mArs,tAnt  Peur  fin  dreit  de  dêUÂtre  cemme  yeurtenAtnes  rentetàvie  fiUnU ferme 
(ÿ*  teneur  ae  certAtm  drrefi  de  PurUment  de  ce  fAtfint  meuttAn,c^  nen  ytm  nuant 
^ûd  centient.  Et  ét^'t  firu  temuemudstt'ûâmede  Ftffeuxmere  de  mAUste  Démut- 
Jèit  ïelftnne  de  y4yer  U met t té  sU  tentes  Us  rentes  vuyeres  ijue ytms  debuetr  eu' 
tierement  mAdnehemAifide  iehennefit  fiSe,  FjmeyentuntcemAdsseDAmedt  Fef 
fiuxAUTA  yrendre  fen  yUin  dtUAtre  ,c'ef$  AffAuetr  de  U mettté  eneterement  de 

tentesUf  terres eyui dyyArttenneta àmédtte  DemetfiSet  erdentede  efihefitierttô* 
mu  ylm.  Et  4 rrnenchté & remnebe  mddtte  Dâmede  Feffèux  mere  de  mudste  l>4- 
wmfide  4 certAtnet  âfiiyuAtiens  ebltyAStent  tfue  feu  Meufieur  de  Feffeux fen  mery 
iuy  éuett  dénué  fur  U terre  de  F'vymes  entres  terres,yurmy  y yrendumfeudrett 

de  deuAtrtt  tel  tjue  dtffm  efi  decUnet^  dre.  Item  ^ Pii  uuenuit  ^ue  ledit  Itkeu  4 A 
iifidewei  treffAffement yureunset Udtte  DAmutfide^Utlle  DAmutfeMteuru^  em- 
yurterAhurs  fart  fit  ebuneure  efiefiee,  teteur  de  fin  chef,  fit  vefiures  teyAux, 

Auec  vint  mures  étéryemt  euvAsfiJle.  Et  yAretüemeut  t' U Auen$it  tyne  ÎAdtte  Dâmei^ 
feie  êUfide  vte  i treffâffemeut  yArjuAUt  ledit  lebén , iJ  yerru  yrtmdre  dr  emyerter 
hert  yirt  fit  chumbredr  fet  eheuAux , teyAux  bArnêù  yeur  fèm  etryt,  umcvint 

murex,  d'ureemt  en  vutffiÿe  eemme  du  efi.  Etem  yremù  Ufdites yurttes  ternir,  ynycr, 
yArfremrdrAecemfitr  tentes  Us  chefis  deffufdites fiubs  dr  yur  Pekitruttum  de  tem 
leurs  biens  &berttAyet  ,&  cenix  de  Uurt  hetrs yrefinstfi  AuentTiO^c.  Cefutfutt, 
retegnut , ffi  fjfié  tén  de  yruce  mil  ynutre  cent,  vmytdeux,  U vtnpneufitfmt  mur 
dumeûde  luMuier. 

Extrutts  de  treù  Tiltres , dent  Us  erigittAux  fient  entre  Us  muint  du 
Meeeneur  de  Hetfieur  U C.  de  MiUfibtnry  Seigneur  de 
CrefiUes  demenrunt  À drrus. 

Dehombrbmivts  baillez  à très  erand  èc redoublé  Seigneur  leuM 
Seigneur  de  Memm4reiuy,de  Dampuille , « Croiûlles,  Sc  de  Condans  (ain* 
te  Honoriiie^àcaurede  fonchafteau,  ville «flcfeigneuric  dudit  Croilîllcf. 
Lcxxiv.iotu'deluinM  ccccxxii.&le  viii.Imllec  M.ccccxxin. 

DbclaxatiomAc  denombremenc  de  deux  iîe^  baillé  par  lean  de  1 4 1 
IcMaehnc  bourgeois  demeurant  ï Arras^à  Ton  ncs^ffranc  èc  doublé  Sci- 
eur lehun  5eigncuri/rAr«e/i«4reM9',deDamujlle,aeCroifilles^cé4M- 
ïeS4MdeFrAMcb<,\c*\i{^à.e  faville, terre, éc  reigneurie  dudit CroifUlcs.  Le 
vin.  lourde  Mari  m.ccccxxv. 
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Extrait  du  Compte  de  Ican  Robaut  de  la  Rcccpcc  d'Aucfnei 
del'anfinylexvii.dc  luillct  M.cccc.xxiv-/t/.vij. 

Da  Ix&M  1>i  VlovtiAOKZVCX  mtry  dt  MtJaïuifiSe  Je  F^kx 
ftmr  le  relief  de  tnUdedeux  fefe  teum  du  ebefiel  d Auefuej  cheeuu  à 1.x, f fint 
yi.tueres. 

Extrait  du  Compte  dudit  Ican  Robaut  de  la  Rcccpte  de  Catency, 
Duilâns,  Aubcgny,&c.dc  l’an  finy  à la  S.Rcmy  x.cccc. 
xxvii.  au  Chapitre  d'Aubegny. 

14x7.  De  I ih  an  de  'iAo'KXMOKZVCX  iùl é’UurjdeDemi- 

ftUe  Iehenni  de  Fossevx, fexele  rehef  i'ej»  ntlt»  i veut  uemmé  U 
meti*deUVel,fet»t  audu  lieu  de  Ftffiux,  tenu  euceieriedu  chefiel  d'Aubegny  À 
cetfedeleterredeU  Murche.U^uelmtlin  ejlnt  teut  en  ruiue.&feurceuefetrui- 
Be  tuee  ledit  cheueber  fer  let  gens  & effetert  de  meudit  Seigneur,  femr  le  fimme 
de  i.x\y .frit, ^ut  ejl  relief  t iuert},feurte\.x\y,f 

Extreii  dvn  Ceyerde  ferehtmin  centenem  diuert  Tiltres  de  le  tftre 
de  Danfmen  en  Ptmbieu, 

L E T T a 1 s reclléca  par  Ican  Poiholcbourecois  de  Mondrcul , carde  du 
fccl  Royal  de  la  Baillic  d'Amicm  ellably  en  Ta  ville  & Preuollc  de  Mon- 
ftroeul,  par  lcrqucllcs  noble  Dame  Madame  leennede  Pretre  DamcdcFoIl' 
feux6cacNyclIcs,vcuucdc  feu  Monfeigneut  de  Fofieux  derrain  tre/palTc 
d'vnc  part , & Monfeigneur  Phil^ft  de  Fefèux  dit  le  Bergne  Chcualicr  fei- 
cneutd'Ally,&  Madame  Cuft  deLtnrej  (afemmc,parauant  femme  de  feu 
Monfeigneur  JehendeCrttn  iadii  CheualicrSt feigneur  deDompmart.dc 
Bernauille,&deClacy, d'autre  part,conuiennenidu  mariage  de  leguet  du 
Creen  feigneur  defdits  lieux  de  Dompmart,  Bcrnauille  je  deClacy  ,aucc 
Madamoifelle  Benne  de  Feffeux  fille  dudit  feigneur  de  FolTeux  ,&  de  ladite 
Dame  iadis  fa  femme  d'autre  part.  Moyenant  ce  qu'icellc  Madamoifelle 
Bonne  ara  Ic  portera  à icellui  mariage  la  fomme  de  dm  mille  falus  d’or  du 
coin&  forge  du  Roy,  pour  en  recompenfation  de  la  fomme  de  dix  mille 
couronnes  d'or,  qui  donnez  8c  lailTez  luy  furent  pour  l'aDanchemcnt  de  lôn- 
dit  mariage  par  ledit  feu  feigneur  de  FolTeux,  û par  fon  tefiament , deuife, 
ou  ordonnance  de  dcrrainc  vol  enté.  DcfqucU  dix  mille  falus  d’or  ladi  tcMa- 
damoifcllc  fera  tenue  de  payer  aufdiu  laques  8C  fa  femme,  ou  au  porteur  de 
ces  Lettres,  la  fomme  de  quatre  mille  faluz.  Et  le  furplus  montant  fix  mille 
faluz  doiuctit,  font,  8C  feront  tenuz  payer  lehen  Seigneur  de  Menimerency , 
Efcuyer,  8C  Damoifcllc  lehetute  de  Feffeux  fa  femme  Icurgermainc  de  ladite 
Demoifellc  Bonne, aufdiz  Jacques  de  Craon  & fa  femme  Moyennant  auflî 
autre  fomme  de  dix  mille  faluz  d'or  du  coing  & forge  dcfiufdiz,que  ladite 
Dante  de  FolTeux  promift  donner  pourvue  fois  à bditcMadcmoifellc  Bon- 
ne fa  filtc,8c  donc  elle  s'obligea  alTigner  aufdiz  laques  de  Craon  Se  fa-filIc 
crois  cents  liutes  tournois  de  rente  lut  bons  Se  fuÂilâns  hetiuges , apres  le 
crefpas  de  noble  Dame  Madame  Aelifi  de  Metmet,  Dame  douairière  de 
Pteute8cdelePlaocque,veuuc  de  feu  Monfeigneur  de  Prcutedeirain  tref- 
paiK, 8c  meic  de  ladite  Dame  de  FolTeux , ou  cas  que  ladite  Dame  fa  mere 
note  de  vieàtrefpaficmcncparauant  elle,  8cc.  Chefû  fait, rccognu 8c  palTé 
lexzvii.iout  dumoisdeluin  l'andegtacc  mille  quactc  ccnsvingtfcpt.5sc 
Jlgnetdht,î.lefée. 

Epitapha 
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Eptupbc  graué  fur  vne combe  place  dans  rB^life  des  Cordclicn 
dcSeulisdcuanc  Icmaiitcc  AimcI. 

Cr  11  Atf  ÜB  DC  ÏO  S5  g V X fis  VMdMt  l 4^1. 

frmme  de  nehie  & Setp^esr  Menftigneur  1 1 H a X Seigneur  & Barês  de 

Wo}iTW.o%tdCX  jA^MeSetrtfiaffitéMde  ^seeüccccxxxt.U  j'.  Uétr  dm 
jmtü  de  Se^Kmhrt . Ds<m  Imy  ftjfi  tmrry. 

A ▼ X deux  codex  du  chef  de  cède  Dame  reprefencée  fut  la  combe  y a 
deuxcTcudonsiramique, rvndeMoncmorcncy  pacty  deFolTeux  àdroice, 
CfàgauchcTn  autre  de  Fodeux  plain^qm  lontcroisiumeltcs.  Surredotiuc 
vn  autre  tongcfculldnauinde  Montmorency  paicy  dcFolTeux. 

Extraie  d'vn  Regillrc  de  Hefs  edanc  au  Threfor  de 
C!un[i1Iy. 

L' A w M ccccxtv.  le  xxiv.taar  de  tmïm  entre  em  fey& hetsme^e  de  HeH’  1445. 
fienr  de  }d9ntim«rt»%y  Mtfire  Q-ex  Dt  La  ChemelteT^dm  firf^ 

terre  fy  Jety^nemr te  de  Atreny  fit  Amfnt.  Ht  year  et  tjme  yer  yert.tçe  fut  entre  mem- 
dit  Set^tumr  de  Mentmeremy,  Mrftre  Philippe  pc  MohtMoren* 
c Y Setrmeur  de  CretftHet , & Mjtftre  Dehts  oe  Montmorency 
Jrrres  ét  mendtt  Setrmenr,  ledit  Me(itre  Phtlsyye  per  ledtt  p.trt4^e  detmt  euetr  le 
TJtitépt^ni  denefiett  i eenfê  dndtt  fief  de  Atethy  ^ é’Lt  feyé"  hentmû^t  ê tmmdif 
Set^mr  de  Mentmerenry.  PmryMfy  e/l  exprefiememt  refermé  eu  receptfie  dmdit  Mef 
firt  Gmy  de  U Reehe  ledit  rethept  des  endit  Mefiire  Philippe  de  Memtmeremyfrtre 
de  meadit  SayimemT.  Et  ledit  rsthapt  peyé  pemr  ime  fiù  èmdit  hiefttre  Philippe  Jet 
rechjptf  iju!  en  vendrent  itetlmy  fief  de  Atechy  derejkeuànt  fè  pjyergnti  mendit 
Seiy^nearde  Identmcreney  enee^met  U fiy  ejrhêmtmate.  Btefitenmdmchéfieldmdtt 
Uêmtmereney  4nx  vs  & cinfinma  de  Pramee,  (fi  deiht fin  àmem. 

Extraie  d*vn  Regidre  d’Enqueftes  iugeesau  PatlemcAcdc 
Pans  l’an  1449. 

C V M /m  met*  fmtfjet  e§r*m  dtleelù  (fi  fdelthtu  Cenfilurys  ne/hit  hÎAfJfirà  1449. 
Jte^ntlfermm  neflrt  eemmiffdrfsàmthit  m h*(  perte  depuutu^  inter  dile^ 

(htm  nejhmm  GyiLLERUVM  de  ^Kkrii  nulitem  *(l»rem  ex  vn* 
péxte  :<fi  diUchtm  nejhnmXei  KynHtu,  dtminam  *e  Beunemeig  Monte- 
MOA  an  Cl  ACO  (iiummiUtem^defenfiftmex  âlter*.  Smper  ep  ^meddt(*hit  dt- 
(hu  Mêlpr^tfaeddefHnâ*  DiONYSiA  DE  ThoroTé  dmm  vi'mehitd*- 
muu  terrx  cfi  dpmtny  fintU  Lnpt  inxu  Témernuemm  Mtr«r/^  fmeret.  R*tipne 
emim  terre fimti  Lnpttd([undm\oK\i'Hgg  db  Parrois  fimtifett 
/jMPndem  tpfimt  Dipurfs*  meritme fidem  drhpmnfimm  nemine  dide fm*  vxptû  de- 
minU  de  Mêntemprencucp ,<jm  pfP  tmm  er*nt , fecereS ydemern  etum  & uerséi 
tjnfimdièh  hpmâfif  dehiu  perfilmertt.  Pefiemim  Ippnnüphitamdttlmeâffprcmm 
eidemüipnyfi*  rnetnmemuUter  CPpnUtm  fmer*t.  I n tfmpritM  m*tnmpnÿ  traclptUt 
ufm  ympdiclmeffpr  ahhimunà  fine  Itherüex  fnê  ewrpnre  prHreetù  ,*nte  dtÛ*m 
X>ipny/i*mdecederet  tdid*  Dipnyfi*  etMtvit*amr*nte  terru(fi  deminfis  de  Stem  & 
de  U Bprdenytre  eidemeelert  milerntthme  : (fi  vteenerfi,e*fi  ^ap  predtd*  Dumy- 
fi*  fimtliter  âhfimelthtrii  ex  fiécerpêre  prpcrtdtü  ântedtÛnm  eilprem  decedereh 
idem  écipr  etum  eim  vit*  dur  ente  ài(l*teTrà<fidpmimpfin(h  Lnpi,  necnMterr* 
de  Hpnjfiy*  dtei*  Dtpnyfi*  tune  fpetlintihm^  vterentmr  pâuderent,  epnmentmm 
fineccprddtmm  extitereiprpmt  tdem  *(l$r  Itterm  dt(H  trélfétm  m*trm*ay  prédi- 
re Uiimt  eppsrere  dueh*t.  Pefictùmmétnmenfi  cpnfitmmdtipnem^uUmeÈhr  *d 
e*mf*M  ddlefi*  vxpris  \ O KUtyii  hefierd*  de  Ltximbtrco  pw/tW, 
fu  tmne  ppjjejfir&detentprdt^*  terre  fin  SerêmUdeMêntenmenaeep  exteiet, 

* f»4  Bereme  dilf*  terre  fin^t  Lmpi  in  fipdnm  temtnr,  fidem  & 
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dt  diiit  tma  fnOt  Lmfi  feitrst  : & iurd  fin  dnmé  fnfUr  hu  detiid  ci- 
dm  ixfildcrdt.  A 7»»  temftrc  fdtm  etittnjes  diff*  t<rrtft»3t  Lufi  i/Miciè 
^ fêfi/ki  'jfidr  gtui^  futrmt,  dc  Iddjddm  ddoiou  à"  •xuÿdii  tim/ïom  jimihu, 
reddMds,reneimtddt^€mdIitmeiitddiûdttrTdvf^iie  dd  mtnfim  AgriLd  dMMd  De* 
miM  M CCCCdXX.  f*<  tnfm  idem  dtfenfir  dtffdm  terrdm  fee  Bermudm  île 
Mememeraieuce  d mdXfhmi  dilU  bifid/dt  Teeuferdeerdt  ,ferte^dnt  & leedut* 
tdm,  £l  fduli  ft/ldUlrndefnifir  dtlhm  ierrim  fdnSi  Lmfi  dd  mummm Jmdm  eh 
defeihm  htmimit,  vt  dtethl,  ft/merdt,  àx . Vllenm  diceidi  dtûrn  dlttr,  gm'ed  dUlfm 
DmjfidfdjhuedmmdkfyMiUlKrmex  Jet  ctrfeTefnmdtm,dta$da$neuid  merits 
ftferfiite  reUlU^  hunumiiditeferdi.  Ftft  oàmdeeeÿmm  •ufm^Rm  dtlid  trrr* 
fdxlH  LmfitfeTtinentidTHme^ne  etm/dcrnttidem  dff»n  fermudimmfmfrddtFli  traFia* 
tm  mdtTaxemf  ,fn  eidem  eims  viel  dmediite  vtemdd  & gerndernde , feriimerc  edrfe- 
Tdt.  Etfrtfter  kte  diilmt  dlhr  emmdem  defemfertm,  audttmm  emm  dilh  xfrfi-mlim 
xli  é’gdmdere  ftrmmeni,  »/  & minm  fri  htmuguJtfh  v/mJhUm , im  gmentetm 
efm  iemm  fiterdi , eidem  defrmftn  ejmnde,  ngmijierdt.^med  idemi  Jt- 

fimfir  mimimi  fdten  vcUerdt.  Diaidt  tmfmftr  dtlhudBer,  gmid  D I o N ¥ s 1 A 
DI  Montiuorenciaco  demiMd  de  riheri  de  Cri/ié  fefi  êtümm 

dtlid  Diemjfid  frt  fnfrietiie  /ndemimtdiifd  tend  ftaSi  Lmfi,tdmamdm  frexi- 
mier, &vt  hertt  defmmffe  Dtemyfid  de  Therett  fidem  & lumt^mm  fetert,  tteatête 
demtTidCUtfiieidtVideUui  xxx.hl>TMIurtm.dmertmtmmlem  vmMtdnm  dtlfx  tenx 
eidem  defenjetixet  eita  t[ftttTft  reiterdià  vUüm.fnmè  videlutt  im  diile  tece  Je 
MemtemeeeiHUte, &ftfimiddmmi»cdlht  eimfdemleciÀilltilefeafnt  difemtee^de* 
mmm  ed  fia ferfindm iffi  exifiemet  htjfiiete  im  m^d  vtSd  PdtÿîeK/i,  ne  iefiai» 
Jcmti  feetBt  Cctegf  im  vite  Cejjimmend  eitmleret.  ^mem  Mdiiemtm  diHiuJefe»- 
Jir  reetfeTtà’ddmxien  mlmrrdi  t gmimimte  diliem  ierrem  im  fm*  m-imm  Jêmfer  te* 
mmeret  temehdt,t^ Jhtûmi Jim  rrmemmtms  ttmjdtm  fereeferet  & lemdmerdt , fer* 

eifiebetô’lemdbet.^drefetebdtdtllmj  dliertèx  PertmdteimmCmrtd  mefirmfrte* 
memtmetmmdefemfetem  dd  eidem  efferi Jrmlhdt,  rrmtmmtmi,fTyfiemd  enitlmmeiitd 

ttmfdemtene  fdmHi  Lmfi  ferif/mm  dej^mjiremtittmfere  vUime  ebldtiettù  eltlH 
hemdgy  & Jêhrt ternit  demeriermm  fer  ftdfdtem  Ditmyfidm  de  Uemtemeretecddce 
dtlie  defem/tn  ad  fitem  ferfeeumt  xltameii  im  viSd  mt/hre  Tdtifiemfi  im  haffià» 
fimti  fimcit  Grtgeifdie  xvii.AmgmfiidmmDtmum  U.ccccxi,m .fdUd.ftrcrfttt 
(Xlemeiei ,/mtemiimiiiemecememÊmmi  rtddtmdmm  à-rtfiumemdmm  ttmJrmmmmit  d* 
terndemmet,  aJfifme  exftmJU  tamfd  frmetifalm,<!r  ex  tempt.  fnmmaodtmm  frtmm 
Afrilta  M.CCCCZUX.  ente  fe/the. 

Lxtreie  d'vm  nigimel gardé  arnThrefirtle  ChdmtiS}. 

Sovefiancb  pouivnan  oâtoycc  px  le  Roy  Chatlei  Vlï.^  leam  de 
Hetumuremey  Cbciuliec,  Ibn  ConTciUct  le  CluinbclUn,dc  luybiiUcr  dc- 
nMnbreawntdestmei  deMononorcncyfiedcDamuiUc.dcrquellesil  luy 
auoit  iafùt  foy  Kbooxiuge.  Ancodu  que  Ud»c  rcigncucic  ac  Dimuillc 
auou  lAénouueUenunt  cccouuréc  furlcsAnglou.jeque  plulïeuri  de  fes 
HflauxdeMaMmoKHCy  DcluyiiKuenc  cDcoibaillé  leuc  oeuonibientcnt. 
DonaéàRolMnlaXTiu.NouctDbcc  w.ccccxuz. 

Extraie  de  deux  Regidres  d'EnqucAci  iugeci  au  Paclemeot  ci 
année!  M.CCCCL111.&  Liv. 

P>Ta¥i  Je  Ordeimtmte,CmiSetmm  de BnmliaTdtmilet,& UdrgdrttM  tdt 

Ordetmeme  eémvmer,  itrejee  defmmdt»  Marie  de  tmiUdrd»  fredtBermm  fetri  d* 
MmrgmttXdmem^metntvtrb  fetndeOrdtdButxefdteattrmm. 

iHriAdifabMuyban  loARMiMUlmwwM  DI  MoHTiuoaEN* 

El  Oa  DiquOMTl 

rm. 
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DEL’HUT^Dt  H.QNTM9RENÇY.  171 
rm,  tUrns,  (^re^iimutt  irnt^ttitiuf  ctrurwm  Ittrrtnam  fcrnsi  Ktiù  film- 
UrMm,tx'VM  H^nm  loAHHtM  d'Avnoy  diSiimlt 

G A L O I s,  tltmtiumd'O  R v 1 L L t nahttm^rfcnjmmtx wl.Htf 

U.CCCCLT. 

Bxtttttiv»  Kt^frt  iet  itntmkrtxuntj  Je  U Vkmtf  Je  Ctxthei  & 

SWeh  I (H  U Ciexitre  Jet  Cmftes  Je  lerit, 

fee.if. 

Lettres  de  letn  ftiputtr  Je  Unumerexej  & de  Damuille  Cheuaticr, 
Chanibcllindu  Roy,pailerquellcsil  auouëla  letie  le  feigneurie  de  Dam- 
aille momianiduRoyàcaulc  de  Ton  chafteauSf  Clullellenie  deBrciuetl: 
auquel  lieu  il  IquIqic  auqir  yille  clofe  je  fauxbourgs,  (our  alGfe  fut  mote, 
pauilloD,  maironii&fDfTez.  Lcr^uEllescboresont  efté  démolies  & dellrui* 
tes  parla  guerre  des  Anglois  anciens  ennemis  du  Royaume.  Le  xxxi.  iour 
de  Mars  M.ccccur. 

Zxttétt  iv»  trtgxui  em  7kr^  Je  ch^xti^. 

Littr  itparl<rqaellesIaqiMsdeVilliérsChcualier  rçignevrdeVjlIiert  14  {B. 
le  Bcl,da  SaïUeuille , Gtange-Niutlon,  fc  de  Gnfyi  fais  foy  i I a d A N Sci- 
«cut  de  Montmorency , de  lamoitiédela  Grange-Miuélon  tengede  luy 
icaufe  derafeigneuriede  FeuUaide.  L«  viii.  d’Oâobrc  14.cccci.Ta11. 

Extrait  d’vn  Regiftie  de  fiefs  eftanc  au  mefinc  Tbtefoc 
de  Cbantilly. 

I E A w Bertm  Je  Uexextmney,f<i^neier  Je  DexifuiBe,  &c.  J eux  eexx  feicet 
fefemttt  Lettres  verrext  ,/elmt.  Setun  fetfixs  a*e  eMtexr^hxj  ntjht  trejeher  ér 
très -ami  ttt^n  Utftrt  Mithtl  J'EfiatitailU  CheaaUee  Barea  Je  MejtetJitgaear 
Je  U BeelufayenO' iJtttl'y  far  Bfâe , i taafi  Je  xeftrt  tret-ekera  & trtt-emje 
aaajèm  MeJemi  MerieJelaBtehe  fermât  Je  tuBreJtt  ctt^a&Dtmt  JtfJtttluax 
JeUBtehemta.J'Atetl^é-yietmteJfe  Je  Bx^atSe  ta  CirtrJ ./kh&ieTttiere 
Je  fia  »4frrr  tret-eiert^  trei-emé  ctajîn  Mefire  Ciy  Je  U Ktebt  Jermer  trej^tjü 
ta  fiavtatwt  CbeatlitrftigaearJtfJiti  Heax,  aerntfeitles  ft}& htmmtge  fa’ii 
asm  tfimt  teaaJe  fttrtftar  rtifia&iceafi  Je  U terre  ,fiigataTft  ti-iaJIictJa- 
Ju  bea  tAtetehj  far  Bfxt  teaaà’  mtaatat  Je  atae  ta  fUia  fief  à ett^e  Je  atfire 
tLefitlà’ $0tame  Je Mtatmtrtaej.  La  tefiafta  Jest,&t.  LfLaaJj  XTiii.  ttar 
et'Aat^  MXCCCLR. 

Extrait  J’ va  frigiati tfitatta  JâfJttTbreJirJt Ckaatjtf. 

Lettres  de  Itaa  Sarta  Je  Mtraratreaej  feigneur  de  Damuille,  de  i^fi. 
Conflam  fainie  Honorine, te  de  Vitry  en  Brie,  Cheualier,  Confeillerde 
Chambellan  du  Roy,  par  icfquellcs  il  ordonne  Secftablit  Pierre  le  Roullié 
Efeuyer  Ton  Receueur  general  en  fa  terre  te  fcigneuiie  de  Damuille.  Lcvi. 
Décembre  MCCCCUCI. 

SetSt  et  va  fetU  ftaa  Je  eût  nage,  ta  eff  reftefeaté  t efia  Jes  Armes  Je  Mtat- 
taertnej  tmrie , fiastatt  f0 Jeax  Anges ,crt}tabri ivachua,  ttame  taltfiÿy 
rtftuuatt. 


r i 


Breuet  i deût  rorjginal  cil  auBî  aa  œeône  Thrctbr  de 
Cbaotüly, 

Xi  % périt  Keyt 

ChjMceùer,  Hétfrtt  tU  Btfirt  vtm  maifirt  & CtntrtrêBtwr  tU  mfirt 

Cinmhrt  âMx  Àenitrs,S^âu$sr^ftm  féifws  wpmrie  hmr^fartfiffût  m**t  « 
t^éde  U ptrJtMKt  dt  Mtfin  âtac  <y  pal  cieMâlirrXthV  illCMftTK.  BT 
Baron  ds  MontmoRin  ct»  ttr^émtfëfaitftijet^nturittnakl^, 
^âiüante^UjanUifithmintiilt^tmtyictltÊypmrtttCâafit^aHtruà  ctmam  ¥»*»• 
namtauamsamt$aribaj  rtunu  &rrtnêms ^tes  prtpma  en  mjhe  Cen/atrr  & 
ChâmMan,p»Mrnmt  J Jtrmr  tUrtfiténaat,  atue  btmMwre  ^ffteminentet  t gage*» 
hififUgrt,ltMr»ifinj,Jratx.ipranpa,e^emtl«menuaepnfiamea,t& qmya^artkM* 
ntnf.  Stvam  mandaMj,&e.  DÎmné  à ÂmbetJiiexiit.ianrdeNeMtmkrei'an  éa 
^rate  m.CCCClxi. 

Extrait  itvn  antre  mgtnal  ePantam  meptteTbrefir. 

L E T T R ES  par  Icfqucllcs  team pignear  de  yantmaremp , de  DamuiUc^ 
&c.fi(Ua  foy&hotnmage  derdices  terreidc  feigneuriesde  Montmorency, 
DAtnuille,Bcmeual»&  Vicry  en  Brit»  au  Roy  Louys  X 1.  Le  m.  iour  de 
Septembre  Mxcccixr. 

Extrait  d'vn  Regiftre  de  Eefs  duThreibrde  Chamiily. 

I4^j.  SçAVoiR  faifias^ut  auianrd^knp  nepre  tru'chtrf^amé  eetpnAnthaim  da 
Chaament  tpMytrpignenrde^itry  &de  B^jji  en  bait,  nam  a fait  les  fay  e^  haan^ 
mage^&achtayO'eempafi  à nam  panr  In  dratn,  denatrs fnaMU  tfalil  nam 
tpatt  tenu  de  faut  faur  ratfan  (pécanfidn pef^feiyrHuritdeS^JJy^fisappér* 
tenaxcet  tenu  & mannantde  nanstn  flatn pefanx’vs& canpnmesdeytMl^Hepn, 
à (4!^ dt nafreTHU de Chanment  namméeta  Tant  an  Mefpie,fyc.par  U mart  da 
Maipre  LaytdeChanmante»  fin  vinant  Thrtfiritr  de  fiant  Hanm  deTann,<ire» 

L'an  M.CCCCLXIIt. 

MxtrÜt  dvn  ari^inal  pant  an  mtfmt  Thrtfirdt  CbantiBy» 

147e.  Qj  I T A N c I de  noble  homme  Gaucher  de  Doulcigny  Efeuyer  iîre  8c 

Baron  de  Broycs»reigneurde(âinc  Quentin  le  Verger  en  Champagne,  par 
laquelle  il  recognoill  avoir  receu  de  nobles  perionnes  Hanjienr  Iran pte 
Barande  Mantmareney,  feigneur  de  Damuille,de  Confians  iaintc  Honorine^ 
Bc  de  Thorigny,&  de  Madame  Mar^ertse  ttOrgemam  (à  femme, par  lesmains 
de  haut  de  puiflant  feigneur  MclCre /irr/r  d'Or^emans  Cheuolicr  feigneur  <le 
Moncjay,deC'haniilly,dedcLiryrurOurC|frere  de  ladite  Marguerite,  la 
fomme  de  s(o.  livres  tournois  qui  luy  auoicm  cEc  promis  au  mariage  de 
luy  d(dc  Damoifclle  Jeanne  dn  BrauBartBWe  de  defuniMclCreGuilJaume 
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DE  L’HIST.  DE  MONTMORENCY.  175 

du  B’OiilUic  cnronviu}nrCh«iialicr,&rilc  ladite Oamc  Marguerite  J'Ot- 
gemonc. La  leudy  xxvi.  jour  de  luiticc  u.ccccLXx. 

Amclgaidus  au  Liute  I.  de  Ion  Hifteire  duRoyLouytXI. 

V edifft  rJuht fDt  fut  frtuttnffttunu  cirftrù^ttMtnm  a- 
hiitTeitftmn^mi  Ttj^mcdn,ntmfiiÊmtfac  fum  tut tênAumui,  Hijuttlum  mnm- 
mdUm  EctUJixrum  PrAldta,  mt  àhtuht  firds  ili^uds  x'tHdn  dMeUrcHt*  Ita^ut  ut 
idma  NON  O aa  s I LIS  oomihi  de  M on  t mor  e nc  i an^yujK?am 
DuMfJutm,tftt  tm  txtifitdt ftifau  LsJ^ur , matt  fmati , Uijatti, 
relié  cmtari  téjàt,  tjuts  idem  Dtmmtu  hilntéi,aai  /ait tu  et-  jiluM  fuliherruiM 
hdhtt,  f»  mdgnd  fan fttrtmentf  Jiti  edajtfitt. 

Txtraitt  dt  dutert  ertgixdxx  tfljxeamJhrtffr  deChaxttlly. 

Acti^v  I s I T I ON  de  la  terre  &:  rcigneuticde  Dampuille  en  Norman-  1475. 
die  la 'te  par  Médire  leandeHangedreigncur  de  Genly,pourle  prix&  lom- 
tnede  joon.crcui,deMcdire  leanfeigxcar&Satniâc  Mntmmmcy ,x\iec\e 
confentement  de  Dame  Utrgiuriit  iOrgtmtnt  Ta  femme.  Le  Samedy  xii. 
lourde  Mars  M.ccccixxiii. 

Acte  de  foy  8t  hommage  faits  au  Roy  Louys  X L par  Médire  Uan  de 
/Idiuili  feigiieur  de Genly, Bailly  d’EurcuXipourraifonde  1a  feigncuiie 
dudellcnie  de  Damuitle  mouuantcde  fa  Majcdc  àcaufe  de  Ton  cballcau 
ale  Breiueil.  Le  iii.iout  de  Mats  m.cccclxxiii. 

Testament  de  Madame  M ardente  Jor^emmt  Dame  de  Mont-  1481. 
morency  je  deTIrorigny.veuuedcfru  noble  8e  puidànt  feigneur  Monlieui 
Jean  en  fon  viuant  /eifneiu  d’ Bartx  de  ,vrajwnurr»r7,Clieualier,ConfeitlerSe 
Chambellan  du  Roy.  Par  lequel  ellefait  pluüeurs  legs  pieux,  & cflitfa  fe- 
pulrurc  en  rEglifcdcs  Frères  Mineurs  de  Sciibs  en  laCliapelIc  nodte  Da- 
me où  gift  Madame  lâmerc.  Item  donne  1 fa  petite  fille  phlifpt  Cturle  vne 
defesrobesdevelouxnoir,  jec.  Et  nomme  fes  exécuteurs  noble  je  puIlTant 
Idgneur  Medire  Pierre  d’Orgemaat  Clicualicr  feigneur  de  Monjiy  îc  de 
Chantilly  fon  ficee.nohkfhommciCmSatime  de  Maiumaremy.Ô’ Cxii'aamr  i 
ala  trtaiari  fes  enfant, & Perceaal  de  BiSj  Efeuyet,  jec.  Le  111. Mars  M. 
CCCCLXXXI. 

Lettresde  la  curatelle  de  D t NY  t de  Montmorency, 
dontily  a vn  original  auTlircfordeFodcux,  jevn 
autre  au  chaftean  de  Molimontà 
Houpplincs  fur  la  Lis. 

A imieeatx^aicei  Lettrei •uerraat.Stmea Merhier Cheaalier fiipuar ete f'il- 
tert,  CtafitlUrda  Bej  Hêflet  Sireted  Carde  de  U Prea^é  de  Paris, falar,  i'aanr 
fai^ai  ^æaauanthajalarifaejledeaatleliammeDtttxi  DE  Montmo- 
rency Efcayer,  aagtéde  vtagt  aru  ta  eaasraa,  /iU,  de feaz.  aeUet  ferfiaaer  Maa-" 
femr  I a c <l_v  iteafia  vtaaat  Seigaear  DI  MontmorancYiCN  Madj~ 
awpHtLirrE  deMelevn  fafemau.  Ütjaat  ijm  de  faa  frafre  herua^tl 
a flafieart  terres , reaeaas,  d fafftjiûaa  à garder , gaaaeraer,  paarfatr  & mauue- 
air  ledamecie  tja'U  aftsdeaneaa/es,  aegaeei&kefaigaei  à traiter,  faar/atr,  deme- 
aerd  dejeadre  caaert  flafieart  diaer/és ferfaaae  r.  Ce  eja'tl ne  faarrail  heaataieat 
faue aiffaat faa uaae aage.Bt afetJ ce sjat aaUtt hammtt  Iehan  Siicne  vr 
DI  Montmorency  fixrt  at/àé,  Maafiear  Ithan  de  VtUers  cheaaUer Jii- 
gaear  de  tille- Adam  caafta  de  fat  fere.HaafiearV  ni  t-im  DE  Mont- 
morency CheaaUer,  Hellar  de  Laea  Bfitner  Matfirt  d'ofitl  de  la  Rafae  île 
Braace , eaafiaà  taafe  de  fa  femme,  Mtfitre  Themae  da  Pletrea  CheaaUer,  cham- 
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ktUândeMénfifrU  Vttcde  Bêvr^ngnfcaifini  Jâc^utsde  fatrt  Sjcuyrraufict»^ 
JmdcyérftrftMtUs  de  Ltems  Éfimyet  emy  Mdifire  Cmüa$mu 

my  PrefMftMT genetâi du  Beyn^rt  Sin^Métfirt  lehéu  LutSeer  Adaptât  en  Pur^ 
iement,  Mâxfirt  Jehan  FrpmpntCteredesCpmftisduMey  nêjhe  Sire,  Mâiftre  Mi'- 
titel  Mârchânt  BsiSt  dudit  Menfeur  de  Mentmcrumey,  & Muifre  Sutfi^ 
Precureur  en  Purkment,  tem  âmù  âffntdudet  î>enytde  Memmurâney , fuar 
ee  yrefem  en  iugement  deuânt  nem  eu  Chefieiet  de  Purû,  nem  eut  ttjmei^ni 
ufirmi yer  leurs  fitemeuts  yeurte  fur  eulx  fait, JekmyneUment  uux Juins  EmutU'- 
giles  de Dieu,ledtt Meujîeur  de t Ipe-Adsm  ejhe  le  yimtd*int& yreufftuble  fer^ 
finnt  ypur  efire  eurâteuruujdsts  herttâges , httns,  têujts,  & befestpses  dudit  Efcnsur^ 
tyue  nui  éUSrt^uiltffeu^nseJheduttpiâpdseeluyDfnyt.'tioyiâudit^^  w Y i 
Dl  Montmorancy  ypurluyjejistes  terret,f^fipns , reueuues , droiz^ 
cuujii  bejètrnes  gereter,  geaueruer  ,trâiSler , yeurjutr,  tuâtutrmr  défendre, 

uuens  deune  ^ deuneus yer  as  yrtfentes  euruteurltdtf  Menjkurde  tl/te  Adam. 
Aue^uel Menfieurde Clfe-Adum,uyrts  ee  ^ut de ludste eurâtipuil  t‘efl  cbârgié,netut 
aupnt  fàit  faite  /èrment  fdemynel  aux  jetns  Euangtles  de  Dteu,  ijue  ledit  Efcttyen, 
fefditfs  terret , ytjfefiens,  rtueuues,  dreie.,  eeufet,  & hefeignes  (fueluxen^met  el 
gardera,  puuerneru,  traitera , admimjhrera,  défendra  bien  ^ tpi  aiment , tant 

ee  /fsurà  efire yrpufftable  ypur  icelluy  Efcuyer  il  fera , & ypurjutuera  dtls^ 
gemme  us  bien , tye.  En  tefmung  de  ee  upm  aupns  fut  mettre  a ees  Lettres  le 

Seel  de  U Prtutfil de  farit.CefuSfast  en  tupmeni  pndttChâfuUt,lt  Samedy  Y. 
ipurdeluing  tan  M.CCCCXXVtii. 

Extraie  des  Lettre  du  partage  de  Monfîeur  pHiLivrt&DtYTS 
I»B  Moktmorbhct  fTere.dcrquellcs  il  y > vn  original 
\ Fofleux , & m autre  au  challeau  de  Moli  • 
molli  ï Houpplines  fur  U Lis. 

A tpus  eheulx  qnl  ees  yrtfiuets  Lettretverrpnt  » Smon  Marhier  chemalier  JiU 
gneurde  ViEers, CPufetBerdu  Rpy  nejht  Sire&Gardedela  Preupfiéde  Parù,Jelut^ 
Sfaupir  fàsfpntifue yardeuant  Ciffet  Hanageô  CuiSaume  SaudrmClers N nteiret 
iurex.  du  Bey  Hefireait  Stigneur  en  Jpn  Chafitlet  de  Para,  furent  nrejèns  nobles  yer- 
fpnnes  HpnJîeurV^\l.\'tt^  Di  M on  TMO  r an  C Y 
en  fpH  upm  dvne  yart.  Et  Mpnfienr  Jehan  de  ViEers  Cbeualter  Jtigneur  de  Vjfif 
Adam,punam  & (pmme  curateur  dpnné  yar  nfiuea  D £ nts  d£  Motitmo^ 
£.  e N c Y Ejcplser  efiudtattt  entynsuerfitlde  Paru  fiere  dudit  Mpnfieur  Philtfye, 
& ledit  Denysde  Mputmprenty  aagtf  de  vingt  aMspuenutrpn,en  la  yrejênceo-  de 
tauilprtte  de  fpudtt  eurateur  ypur  pu  ntm  tieeluy  Deuys  etautre  yart  : tetiuy 

euntenr  fende par  Lettres  de  enrutten  fûtes  ^yajjtes  feubs  Je  Seel  de  Udtee  Pre^ 
n^  de  farùje Samedy  v.  tpur  deee yrejentmppsde  Iutn,dênt  ü <fi  ayyarm  amfi 
dits  Kptairts.  Et  afiermertnt  lefihtes  yarttes  ejdtts  uems,  eemme  yar  certains 
'trai&iet.  yarrages  rPagatmJustt  entre  ItKAH  SliCHEVR  dvdit 
XtDHTMti  R amcy  firre  ttjni  deJdstsM^mPbikyye^Venys  stvne yart,^ 
iefdtts  Mefire  Philtyp  & Deuys  de  Pauihru  f de  fondât  curateur  d'autre  yart  ; des 
btent  meuble  J, ronyurfis,  & hmtaiges  sim  furent  afyarttudrent  a finx  Mon/iemr 

Iacq^is  SEixNiVR  dtoit  Montmo- 

"Ku.Yt.'^leurferet&àMadameV'SKw.xpm  ©E  MtivNyîy^Mmr/^Ar 
Pierre  de  Montrcor ajtcy 

fins,  terres,  feigneuries,  cf  ayyartenanees  de  CmiJHkt,  de  Cauneret  , e^  du  Gaule  4e 
'ÙPuay,  agyartunnent,  Jptens  venm  & tfeheux,  yar  tndsmù  aufdsts  Mpnfieur  Phi- 
^tyye&Xtenp  deMpntwaraney,autcyues tel  drpa  sjut  ledit  Seigneur  ale  Mpmmn » 
tameyUstrJrere  anpst  & yonatt  auerr  es  xhafid,  terre, fagntnrte,  &ayyartman(t 
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J’iUahf  Sâmf  irndit  StigHtwrJt  MtHtmtrtnty ,& ifti  httrs 

& éUtucuti,  U ft}&kmmùgt,&âUTtt  4rmli  ftignnmtax  difiuti  ttm 
Ji$g*twru(fjiffMntiUMat  J'.itecly.Jtiuil  ujn  fiU»  U fimi  <#■  irmrxr  iefias 
tTAHmd"  de  a feu.  eiure  eetx,  etmme  du  eft.ti’e.  En  ttfmm  de  ce 

mtm  è le  relu  un  deflits  Nrteiret  inret,  ettne  mnJe  Seel  de  ledite  Pren^  de  Perù  , 
i as  frtfentes  Lettres , Itftfntbs  fnrene  feÿies  .fûtes , & ecnrdees  irtftesle  leudj 
ttyu.Mtrdndttnmttdelningt'tnde greit  M.ccccxxviii. 

Exiiiit  d'vn  Aitcfl  du  Parlement  prononcé  l’an  14)1. 

Diomtsiti  01  MoMTrMoxBMciACoDr»*w£mCe/$>7>nu- 
cenft  exfmt  jtùd  Eftfitfetm  Atrekuenpt  fer  decejfnm  defnnOt  Femgerf  de 
T tuent  U vltimi  Eftjitfi  AnAeleifi  veeeneru , ri-  cfùd  Cefttninm  Ecikfie 
darthetenfu  dnremunt  trihn  men/Am  ed  etelfttnem  Ptfltm  mtmmè  fTutJJi- 
ret,  d nniiem  eleihtnent feetret  ; fiecfu  frtnifr  Efifiefettn  fredUH  ed  dtJU- 
Jbunem  ArAtefi/êtfi  hemenfit  Mttrtfûtteni  nnfùm  Èfi/ctfUm  slentlnts  fee- 
m.  SiÿtjnidemCentmtd  Presputaem  SenUhnem fiftent , de fetfent  entedi- 
Oi  Uepjht  Dunjjn  detitl  frrmekret.  NihiUmmm  C/^ttnlnm  Atreiuenfi  iSnm 
sdmtttert  recnftnit,  in  fenerem  Irtnnn  Cetfuj  ettensgrne  Ordinti  S.  BenedtlH 
fidkeun  tm  fer  tmtm  Afrfirbeuin  dilit  Efijafttnhebm,rie.  BtxLuttrutx- 
pesLut  VII.  Inltj vüimiiâff^reSu leStnà  Amhtnei^dTtrnutnfi.vidtHxiH 
Dunj/inm  tnf^efune  itijhtnertnt.rie.  Imebeetnm  frt  Dieirfjüvl  nctferetnt.ri 
gendéretfinUAm.  ZXt./ai/ÿ  ax.M.CCCCtIU. 

Epitaphe  qni  fe  void  en  l’Eglife  Epifcopile  deTouroay.' 

C H I denent  gifi  nette  d vente Ate  fiinenr  Maistxx  Dents  de 
IkloNTMORENCT  ütentti  enttix  ,dt  ftn  temfs  Htfen  dchetuinede  ceent, 
fei tre^effètendegreee  M.CCCCLXXiT.ie ■xxm.unrinnuüttAtnfl. 

Ktix  ne  X ht  \ te  d ndsti  vire  demintX  A CO  to  DI  Montemo- 
KiNClaco  ein/demEtelefeCenmce.ijnittjiennt  m. D.xcv  i.d^  xxiil. 
tmt^i  Innj. 

Extrait  d’vn  Arrell  de  Pan  M.cccciiz. 

MàcISTEE  .{lawaoz/re, /jcaéaa /rrdSw/,  Iacoivi  de  MomT- 
XOXIHCT  d etnevxtr,  Cermenttt  dctmjteferm dtCH  PetSertc,  itergsrete 
P esters  itfenBi  Mepfti  PhtM  dn  Dru  retsUe,  d Itemet  de  IdetSnet  betedtt 
defimSi  M^t/ht  Phütffi  Perdnel. 

Extrût  dv»  triginel  efient  en  Tbrtfer  de  ChetttiOy  , Ctjfrt  des 
Ttbret  de  DemniSe. 

L ET  T X Et  pallées  denaitt  Antheinede  CuignaeOienaliec  Peigneut  de 
Dofnpicne,Maiftred‘HoildcirdinaitedaRoy,de  fon  Vieomte  d'Eureux, 
par  leiquelln  Maiftre  loachiro  le  Gras  Preftre  fils  8(  heritier  en  partie  de 
défunt  Chriftophlc  le  Gras  en  fon  vuiant  Efeuyer  feigneur  deBigars  reco- 
gnoiftauoirvendu^  noble  tt  poiBànt  (êigneor  OniSenme  feignent  de  Ment- 
tntttncj  premier  Baron  de  France,  feigneur  de  la  Roche  te  de  Damuille,  Ar  à 
noble  te  pnidânie  Oamoifelle  Anne  Pet  Ion  efpoore,  les  fiefs  nomniez  Charw 
nellcs 8e  Aumere  lkuezéiparoiiresdeCharnellct,8eillecetmiron  enladire 
terre  8e  feignenrie  de  Damuille.  Lefquels  fiefs  auoient  dét  pieça  eüé 
donnez  par  l'efeni  dndit  feignenr  de  Mentmerencf  feigneur  dudit  lien  de 
Damoille  enmariage  faifant d’entre  Robert  EnguerremEfcuyer,8e  Dentft 
fefèneme.  fte  nunretedndsr  feignenr  de  Menitnerenc).  De  laquelle  Dcnife  le- 
dxvendrar  difbitledit  défont  CliriflefleleGras  Ion  pere  eflre heritier, 8e 
pu  parage  but  le  xxt.  lourde  Nouembre  dernier  entre  Robert  le  Gras 
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Efcuyn  fi-erc  aifncd'ictiiiy  vendeur,  Icfdiu  fiefs  eftte  demeurez  i iceliry 
lozchim.FïitIc  Vcndiedy  vu  lour  deluml'an  u.Div. 

Elirait  ci’vnc  Enquelle  iugée  au  Parlement  de  Paris  l’an  14J4. 

loANHZs/rCef  Smrpmfnvtit  lupt  tmf.  *Htr,  & MU<1itH»i>filitrutâ 
Htfifier  /MJUKi  Burelti  Thtfwmm  frtKu,  <#-Lvoovicv$  DE 

MOHSTtEOtllEEyî"'^.©’  ÏOAXHA  Bt  MOHTZMOKEn- 

C t A c O «A»  vxtr,ti  uiftm  ifjùu  vxtrù,  imm  Jiût  xd§rt  àdumUt.  Ccxtrx  Ger- 
xifixm(,tiubt  fùnfuuctmmirtxtm /xté-ixurù fr§nm& liiruxHx ^xcxJjm 
vxtrii  fxxUhrtrxmxMms mmriim.éx.  XXUI.  Dtcemirù>t.cax.uv. 

£xtrjinJt  dtxtri  trîgintxx  tfixxtt taThrtftr  ttcChiKtiHj. 

Littees  palTées  foubsleSccl  de  laPteuofte  de  Paris, pat  lerquelles 
noble  &pui(Tanc  feigneur  Monfieur/fAaa^»jf«»rff'  Hxrta  de  Memmeiemy, 
feigneurde  Damuilleen  Normandie,aede  Vitry  en  Brie, en  Ion  nom, SC 
comme  foy  faifanc  foie  en  celle  paille  de  Damoifclle  Thihfft  de  hltmime- 
remj,  fille  de  luy  ic  de  Madame  Marguerite  d'Oigcmoni  fa  femme,  traite 
accorde  le  nuriage  de  ladite  Damoifelle  auec  noble  6c  puilTani  fcigncuc 
Monlieur  cAaWlr  deMeUxx  Cheualict, Baron  de  Landes , feigneur  de  Noi- 
tnanuille,de  Champignyfut  Maine,  grand  Maillie  d'Hoilcl  de  France, 
Confciller  6c  Chambellan  du  Roy.  Auquel  Chatle's  en  faucur  dudit  niatia- 
gc  il  tranfpoitelechallcau,terte8cfcigncutieduditVitrypour  cent  liurea 
de  rente, 6c  cinq  ccnsliurcsaulTi  derente,  pourlefquelles  il  piomcr  bai/let 
la  fcigneurie  deDamuille  cnNormandie,8cfaireconfei«itMciriic/«»</e 
Miiumerimj  Chcualier  feigneur deNiucIle  fonfilsaifnd.  Fait  le  Dimanche 
xxiii.iourdcMars  ki.ccccLXV. 

L ET  T E ES  palTees  Ibuz  le  Secl  de  la  Preuofté  de  Paris,  par  lefquelles 
Melfire  CxtSemme  asxfftr  Cheualier  feigneur  de  Boify  8c  Dame  Phdifft  de 
MemtHnaKj  fafemme  fille  de  MefiTeleeafiigxeMrà-BxrexdeMeiumereeuj, 
6C  parauanefemmedefeu  MclTire  Chxrïee  de  Meiexn  en  lônviuantaulli  Che- 
lulicr  feigneur  de  Normanuille.dc  giand  F^aillre  de  Francc,rcnoncctic  à 
tous  contrats 6c  droits  qu'ils  auoicni  fur  la  terre  8c  fcigneurie  de  Uainuille 
au  profit  duditBaion  de  Montmorency . moyennant  la  cette  6c  feigneurie 
de  Vitryen  Brie  qu'il  leur  icnd,auecailignationdecinqccnsliurcsdc  ten- 
tefur  ladite  feigneurie  de  Montmorency.  LeSamedy  xxiv.iourde  lanuiet 
l'an  M.ccccLxxii. 

L E T T E a s palTces  fouz  le  Seel  delà  PteuoAc  de  Paris , par  lefquelles 
noble  8c  puiflânte  Dame  Madame  PbiLffede  Mexixurexij  à prefent  femme 
de  noble  8C  puillâni  feigneur  McICte  CaaKmmw  CMjJlirr  Cheualier  feigneur 
de  Boify,  pour  recompenfet  noble  8c  puilTante  Dame  Madame  Mxrgtmie 
d'Orgnmxt  Dame  de  Montmorency  fa  mere,  de  la  renonciation  pat  elle  fai- 
te au  doUaire  qu'elle  auoit  fur  la  terre  8c  feigneurie  de  Damuille , laquelle 
puis  nagucres  a efté  vendue  par  noble  8c  puilTant  feigneur  /rais  fcigxemr  de 
HutmtTtmj  pere  d'icelle  Dame  Philippe  à MeRicc  lean  de  Haiigell  fei- 
gneur de  GenIy,pour  le  prix  8c  lomme  de  8000.  efeus  payez  audit  leigneur, 
6c  depuis  rcbaillez^  ladite  Dame  là  fille  pour  deinourer  quite  à elle  de  la 
Ibmmcde  joo.liures tournois detentc,cnquoyiielloic  obligé  enuerscllc; 
elle  promet  payer  par  chacun  an  à ladite  Dame  de  Montmorency  fa  nsere 
fa  vie  durant  fculcmencla  fommedeioo.liucesiournols.Enouiccvcuc  que 
icditfcigncucdeMoncmoicncyfoupcteioyire  fa  vie  duiani  des  terres  6c  he- 
Diagcs  qui  feront  achetez  deladuelommedeSooo.  elcus.  Le  Saaaedyxii, 
lourde  Mars  m.cccclxxiii. 

Lett  E ES 
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L ITT  K ES  piHccs  rouzIeSecIdeU  Vicomté  de  RoUcn,par  lerquelles 
eftdcclarctjuc  comme  au  traité  du  marine  failànt  entre  Damoirdle  rht- 
b/fe  Jt  Miurmimiy  fille  de  noble  Si  puif^t  feigneur  Monfcigncur  /réaa 
y!’ijrafar^^araadt.VratNwrrj«gi,reigneurdcOamuil]e  en  Normandie  &dc 
Vitry  en  Bried'vne  parc,  Ac noble &jpui(Cinc  feigneur Monficuc  chtrUsit 
MfUn  Chcnalicr, Baron  de  Landes,  leigneur  de  Normanuille,  grand  Mai- 
fired'HoIlcldc  France  d'autre  parc  : etid  entre  autres  chofes  li  Icelle  Damoi- 
fclle  cfté  donné , promis,  Ac  accordé  pat  iceluy  Monficiir  iean  Baron  de 
Montmorency  fonpcre,poureftre  hcciuge  d’icclle  Philippe  de  Montmo- 
rency fa  hile,  le  challcldudic  lieu  de  Viccy  en  Brie  auec  fes  appaicenances 
pourioo.liurcttournoisderence.  Etauecce  euft  donné  à fadite  hile  (oo. 
liurcs  de  rente,  lefquelles  il  cuH  alTifes  une  en  Ae  fut  la  Baronnie,icrre,  te  fei- 
gnciicie  dudit  licudc  Montmorency , comme  généralement  Itir  toutes  fes 
autres  tetres,challeaux,chailelleniei , fortecelTcs  quelconques  d'iceluy  fei- 
gneur Baron  de  Montmorency.  Par  ce  toutesfois  que  au  cas  que  dedans  vn 
an  du  iour  des  e^oufailles  d'icelle  hile , ledit  Monfeigneut  Iean  Baron  de 
Montmorency  u>n  pere  luy  baillcroit  Icchaftcau,  terre , Ac  feigneurie  dudit 
lieu  de  Damuillc  en  Normandie  auec  fes  appartenances,  iceluy  feigneur 
de  Montmorency  demouretoit  defehargé  dddices  500.  liures  de  rente.  Et 
il  foitainhquedcpuis  ledit  traité,  Ac dedans  l'an  defditcs  cfpoufàillcs,  ledit 
chahel,  terre,  AcIeigneuriedeDamuille  ait  ché  baillé  pour  l'alliece  dcfdi- 
ces  yoo.  liures  de  rente  par  ledit  Monfeigneut  de  Montmorency,  aufdits 
MelGre  Charles  de  Melun  Ac  fa  femme,  à condition  d’icclle  terre  de  Dam- 
uille  rauoircnbaillantlesdcniersd'icelles  yoo.  liures  de  rente.  Parvercu  de 
laquelle  condition , iceluy  Monfcigncur  ItM  fnriuiir&  Sm»  Je  Mtnimt- 
reKcy  euh  remis  en  fa  main,  Ac  luy  euh  ellé  dclailTce  par  icelle  Dame  fhi- 
tffeJe  StMtmemin  (à  hile,  icelle  terre  Ac  feigneurie  de  Damuilic  àla  fub- 
jeâionAc charge diidicirairé  de  mariage , dont  depuis  il  cull  jouy  paihble- 
ment  uifquesà  prcfcncduconfentement  de  ladite  Dame  fa  hile.  Laquelle 
en  fécondés  nopccs , Ac  depuis  le  trcfpas  dudit  Monfeigneut  de  Melun, 
cull  cHc  Ac  foie  conioince  par  mariage  aucc  noble  Ac  puilTant  feigneur, 
Monfcigncur  O'iuJjMme  (Taa^rr  Cheualler, feigneur  deBoify,Ac  d’Oiroii. 
Alaqucllc  fulTcntencores  deuAs  lefdites  yoo.  liures  de  rente  par  icclny  Ici- 
gneurAt Baron  fon  pere  auccqucsladitccctredc  Vitry.  Enhnpours'acqui- 
ter  defditcs  yoo.  liurcs  de  rente,  Ac  rauoir  Ac  remettre  en  fa  main  ladite 
terre  Ac  Chahellenie  de  Vitty,U  auoit  conflituc  fes  procureurs, c'eh  alTa- 
uoir  Hafireltàm  Jeifnutimeney  JiiJeFiiry,  MelIireGuieudroy  Fallourdcl 
Preflres.PicrteLarrouillecAc  Pierre  de  la  Fontaine  Efcuyers , pour  vendre 
&cranfpottcrhorsdefcsmains  ladite  terre AcfeigneuriedeDamuiIte  alTife 
ou  Bailliage  d'Eureux  en  Normandie, à noble  Ac  puilTanc  feigneur,  Monfci- 
gncur Iean  dcHangcll  Cheualier  feigneur  de  Genly,  ConIcillcrAc  Cham- 
bellan duRoy.AC  fou  Bailly  d'Eureux.Ce  riu'ils  font  pour  la  fomme  de  A ooo. 
efeus d'or.  L'an  m.CCCclxxiii,  le  Sameriy  xxvt.  loue  de  Fcucicc,prcfens 
noblcshommesMonhcutlehandeSacnnc  Cheualier  feigneur  dudit  lieu, 
Ri»er  Gouel  feigneur  de  Pouille,Mc(ntc  Robert  de  la  Fontaine  feigneur 
de  PilTy,  Iean  Louuel  feigneur  de  Bucherin,  Ac  autres. 

Lettres  palTeesIe  Dimanche  xx.  lourde  Feuricr  ai. cccclxxiii. 
par  lefquelles  Dame  PbiùfM  Je  Mtntmeretuy  femme  de  MclÜrc  CuèSeMme 
Cêmpee  feigneur  de  Boify  taitfon  procureur  Louy  s de  Brachcchicn  Efcuyei 
pour  rcccuoit  8000.  efeus  d'or  Ac  plus  dcMeflîrc  Iean  Baron  de  Monmio- 
teneyfon  pcrcqioui l'acquit  de  <00.  liurcs  de  rente  à elle  deus  de  fon  nia- 
Tiage. 


Z 


178  LES  PREVVES  DV  LIVRE  IIi: 

Epiuphe  qui  fc  voulcn  l'EgUTe  d'Oiron  en  Poitou. 

C Y gip  Dâme  pKiLiPft  DB  Montmousncy  vtMdJU  ftmme  en 
fftmtera  de  Heftu  Charles  de  Melnn^^d  Méifirede 

des  Hf^es  de  fem  Mefirt  CmBeume  Ctmf^cr  chfnMter  Jet^iumT  de  Besmimet, 

& d'0$TeH,fremterChâmkeÜM  d»  Bey  Charles  Vtl.e^  defmù  CettemeesT  du 
ftz.  du  Bêj  Charles  Vllt.  UtfoeSe  trejfaffa  i Chtnen  U xx.  Neaewdre  M.  D, 

XYI. 

Extraits  de  dîners  arij^t/iaitx  efians  anThrefer  deChantiBy. 

L I T T B.  I $ pa^Tées  fouzleSecIdeUPreuodéde  Paris,  parlerquclles  no- 
ble 6C  puilTancreigneur  leaHfeipunr&  Baron  de  M9nsm$remyYerùt\yà'^  d*viie 
parc,&  noble  homme  CeUrt  dAnHnre  Elcuyet  Teigneur  de  Bourlemonc 
Élz  de  noble&puiâânc  feigneur  Monficur  Chcualier  Tci- 

gneur  d'£ftoges,&  de  noble  Dame  Madame  Tfihel da  ChafleSet  fa  femme, 
au/Ticn  Ton  nom  d'autre  part,trai(cnt6caccotdenclcmanage  dudicColarc 
d’Angiurc  &:  de  Damoifelie  Mary;aente  de  Mentnuretuy  fille  dudit  feigneur 
& Eaton  de  Montmorency  de  de  Madame  Harguented'oryemant  fa  femme. 
En  faucur  duquel  mariage  iccluy  feigneur  de  Montmorency  donne  aufdict 
Colartd’Anglurc&:  Damoifelie  Marguerite  fa  fille  Icsccrrcs  de  feigneuries 
de  Vicryd:  Fciilarde  cnBne,d(:  Conflans  famtc  Honnorine , pour  eux  d^ 
leurs  hoirs  Jefeendans  dudit  mariage,  de  cent  hures  de  rente  fur  tous  fes  im* 
meubles.  Le  Mcrcrcdy  xxvi.iourdc  luin M.cccctxxi. 

Lettres  paifecs  fouzlcSclde  la  Preuofte  de  Vertus,  par  lefqueUes 
iiauc  de  puifTanc  feigneur  Monficur  Stmen  d'Anyiare  Cheualicr,  feigneur 
d’EllogcsdC  de  Dongetix , de  noble  de  putlXante  Dame  Madame  Tf£el  dm 
cha/ieüet  fa  femme , déclarent  que  dés  le  x v.  iour  de  Mars  fan  m.  c c c c. 
LXiii.ils  auoientfaic  les  partagesdediuifions  de  leurs  fuccefiîons  Bc  biens 
entre  nobles  Efcuyers,  leand'Amy^leare,  SaUdtn et An^leare ^ Celart dAm^lemre^ 
& Hefsre  Rtnaut  d'Aa^leMre,\e\xxi  enfans  de  hcririers.  Pat  lequel  partage 
cfloitcfclicuauditCotartd'Arglcure  le cludeau, ville, terre  de  feigneurie 
de  Bourlemonc.  ItcmIaTille, terre  de  rcignemiedcFrebecoiirt.  Item  la  ville, 
terre  de  feigneurie  de  Charmes  de  Venthoul.  Item  les  villes , terres  àc 
gncuricsdc  Vau]x,deSerccourc,  Brccluucourt , ViUicrsauxCioies,  Bc  Ru- 
bcuiIJc.  Item  la  ville, terre  defcigneuncdc  Braincourc.  Item  tout  le  droit 
que  (es  pcrcdemcrcauoienc  en  la  feigneurie  de  Mcllay.  Item  apres  le  trcA 
palFcinenc  de  Madame  leanne  d‘AngUisre  feur  dudit  Colart  Rcligieufi;  en 
l'Abbaye  dcRemcrcmonc, tout  ce  que  clleadepeut  auoir  en  laville , terre 
de  feigneurie  de  Germainutlhers.  Le  vm.  luin  m.cccclxxi. 

Lettres  par  Icfquellcs /eajv  Chcualicr, feigneur  de  Cenly 

de  de  Damuillc,  Confeillcr  de  Chambcllandu  Roy,  Bailly  d'Lureux»  déclaré 
auoir  reccude  noble  homme  de  VtBiers  Seigneur  de  Hfle-Adam, 

ou  nom  de  comme  gardien  dcDamoifclIe  Câhrte&edeVtfhers  fa  fille,deaufG 
fille  de  feue  Damoifelie  Marguerite  de  Mensmereney  en  fon  viuanc  femme  du- 
dit Anthomc,lafommcde  Sooo.cfcus  d‘or  du  coin  du  Roy,  pour  le  rem- 
boutremenc  du  fort  principal  par  iuy  baillé  pour  racquifitionpar  luy  Faite 
de  la  terre  de  feigneurie  de  Damuillc, de  Monlcigncur  Ican  Baron  de  Mont- 
morency de dudicDammllc.  Laquelle  feigneurie  iccluy  dcVilliers  recraioye 
dcluy  parbourfcderaifondcligtuge.  Faità  Pans  le xx.  iourdeNouembre 
M.CCCCLXXIV. 

Lettres  paiTees  fouz  le  Seel  de  la  PreuoQé  de  Paris , par  lefquelles 
noble  \^oïeaacA»tlmnedeyiBurs  Efeuyer  Seigneur  de  rUle-Adam,commc 

curateur 
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curateur  àtDxmoxÇtWcCâhrie^fJfVtUiers  Dame  de  Damuillc  fîile  mendre 
d'ans  de  Ii^ficde  feucDacnoiiV)le<V4r^«rr//f  Je  Memmoremj  ladis  fafem* 
me»  dclaide  par  retrait  &:  clameur  de  bourie  Udict  icrrc  ic  ro);ncuric  de 
Damuilie  i noble  hommci^u^/.ud'Jny/etire  ditd  LUoges  &:  aDamoifclIe 
Je  Mtntnureaeji  fa  fentmc»  comme  plus  ptotluinc  ligtugcre: 
moycrmantlcrembourrcmcDcdclcsdcnK'is  Le  Lundy  xxiii.  toux  de  l.in> 
uicr  M.ccccnxfv. 

L £ T TR.  es  paCTecs  TouzIeSeeldc  la  PicuofUdc  Paris  le  xxtv  I. mu  ter 
M.ccccLXXiv.  par  lerquelles  noble  homme  /.//r^/r«rrdi(d'l'.lloges 

Ercuyer  d’Efeunedu  Roy, Seigneur  de  Bourlcinonr,  je  ILmioilcIIc  .sur^Le- 
nuJi  Mentmere/uj  rafeasmc.cranfpottcntlatcirc  &rvignruriedcDainiiiIlc 
ànobic  homme  Cujr  Pet  Bailly  de  Vcrnundois  lirigncur  de  la  Piunc  &:  de 
NciiuiclePailloux^&àDamcManc  deViIliers  fa  femme, en  efcliangcdc 
ladite  terre  jcfeigiicurie  de  Ncuuic  le  Paillouxà  luy  apparcenanre  de  fnii 
conqucll,  fituée  au  Baillaee  de  Berry,  fif  tenue  en  hcr  de  Monlîcut  Guy 
de  Qiauiiigny  fcigneur&  Baron  de  ChaAeaur oux. 

LeTTitES  du  Roy  Loys  X I.  par  lerquclles  pour  les  bons  Sc  agréables 
reruicesque  Ton  amc&fcat  Conreillcr&  Chambellan  Pet  Iclgncurdc 
b Pruncluyauoitraisen  Tes  guerres  autour  de  fa  peilonneflc  aurrcmcnt,il 
Juy  donneiousiesdroitsde  relief&  rachapisdeus  à fa  MaicAc  pour  raifon 
dererchangerurdic.APah5letT.ioucdeFcuricr  mcccclxxiv. 

A feue  eeëljc  if  mi  eet  frefintes  Lettres  verrent^  fjc^ues  J PjfeutemSe  chiulter, 
fiij^grJe  Betne,  Btrenetï»ry^Je  (asm  AnJruuenU  M.frche,CenfitBerçh4m- 
kelUm  Ju  Rej  n^H  Stre»  & f^rJe  Je  U Preuefté  Je  P^ris,  fdUt»  Sfeaesr  futfint  tjue 
ferJeaetU  Aathetste  Sâtryne^Tkemus  le  Mdsre  Clert  N et  dires  Jts  Rey  nefluJtt 
Set^mtmr  Je  yer  Uy  efidhlix,  tm  fin  Chdfielet  Je  Péris.  Furent  yrtfintt  en  leurs  fer- 
fetuus  nehlet  & fmtjfints  fitgseeurs,  Menfèirneur  Gv  i L L a v m c {et^ntkr  & 
Bdrest  Je  MontMoar  MCY»  CemfitlUr  (T  ChamFellsn  Ja  Rey  nefirc  Strt  f»:sr 
twy  en  fin  nem  Jvne petit  ^CotAXT  oAkclvm  Bfinyer  (a^ncar  Je 
SearlementytdJU  en  fin  nem  t^jne  cemme  fiy  fjsfine  C’fertjBtfsrt  enee^efsrtie 
de  mhle  Derntifelle  Mailcverite  de  Montmorency/.i  femmes 
^fârU^mtU  U fir4tenn,fremtfi,e^frdmer  fstre  rstt/ertCeKfenmertdffrenaer.& 
dueer fewr  â^diU  tentU  eentenm  en  cet  frefintes  Lettres,  JeJdus  Jms  m 'vh*  en 
frpMchdtn  venent  efitx,  nems  J entre  fert.  Dtfints  & ejerments  lefdsus  fentes 
^rvertté,qne  te  fitfé  en  tretÛeset  le  nurie^e  dudit  (ei^nenr  Je  BtarUment 
éUieJaeDemttfieUeMer^neriteJtMpntmerencj  fi  fimme^finr  JkJst  Seigneur  Je 
Mentmpreney , éeelle DemsfilU  tnt  ftnr fin  fsrtetge tlets^&  effentt^e , ifat  Jft 
Urr  Imi  fnt  fait,  fer  fin  nette  & fsufjjnt  fii^nentt  Menfisfnemr  I s A >r  rff  /r» 
xinent  feignent  O Beren  dsuUs  Mentmeremy  MeJtme  Marcveritb 
o'OrcbMOMt  fe  femme,  fert  & mere  Je/Jttt  Menfiignettr  CniSeaate  Je 
Mentmerency  & DemeiftUe Mergnerite de  Mentmerency  fitrt  &fiar,l(s  terres& 
fttgnenrus  de  Cenfiesufitnte  Henertne , Vttry , FeuUrJt  en  Bne , eaec  teates 
é' ebâcnnet  lents  effertenencet  & effenJemes  ^aetfiemjMet , tent  t»  fief , errtr.  e- 
fefi,eents,rentes,  rtnemtes ,^ne  entres  Jretts  fitgnenrtenlxtfi  fencitrs.  Et  entre 
ee  eut  ieeSeDemetfiSt  Mergnerite  Je  Mentmerencyfenr  fendit  fertetge  &.tffe* 
neige,  en  meriege  eent  Itnres  Pertfis  JerenteestnneÛeé'ferfetneJe,  elesjMoir& 
frenJre ferebeenn  enètenfienrs  efres  leJtcisJnJtt  fen  fitgnenr  Je Mentmarenej 
fin  fere,fnr  Udtte  terre , fètgnemrte , & B.xrenme  de  Mentmmncy , & fis  ef- 
fertenemes  : utile t eent  Itnret  Pertfis  de  rente  reshefteUes  dedsns  ifustre  en  s, 
efres  U Jetés  & treffet  Jndst  Jefanii  Henfcignenr  I E h a N Je  Mentmenn- 
cy,  fenr  U frtx  Je  nuMe  Unret  wtmeit  fenr  vne  fiis  feycr , eneeqnes  tem  les 
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Afrtutzfs  » A-ws, , & lê)ivx  cùëfftmtHts , en  frr»i(nt  dewtx.  & tfchtut,:â*nfi 

<lne  tfttifJ  tes  ch»ftsfp9îent  & fmtfÎMià  flttn  («nstnmts  ^ dtcUhres  h Ut  fret 
duüit  trdtfhtdemjrta^f  fjtta,& fdpûs  fdrdtuâUt  d(MX  Nttâtrts  dudit  Cbâfld^ 
Ut.OMulefi^utUet  <h^t  fut  dit&âatrdt  *adit  Set^ttr  de  IfHtrlemtnt 
mttfdle  Mârgmmtt  de  Meetmereitf^  fe  femme t <im’tüe  ffoerreit  venir d fertés^e 
4 U jkeepien  de  fendit  fen  feignenr  & frre,  en  repfertdMt  Ufdttes  terres  &/èt~ 
^Heurtes  de  CenjUns  fetnte  fiennerine»  Vitry  ^ fit  FeuUrde  en  Brye,  efferte- 
\4iKcs  & 4/i>e/idjnees  dicefes,  & ^nereUment  unt  ce  tfne  elle  eneit  en ^ter 
fl  ^rt&^rnen  de  ladite  jnccefien  de  Jèndtt  ftn  fere.  Et  dtfnn  le  treffeu  andit 
feu  Set^ntmr  de  Mentmérencj  s'efiett  & eft  men  ^ecét  en  U Cem  de  Parlement  À 
rari^ifenrrétfincr  à canfc  de  la  frccejiten  etûeUji  dejfmnlJ  Man/eignenr  de  Menf- 
m9reniy,entr<ledtt  tlntilanmede  Mentmerenty  MeftreV.oy  i DE  Moht-^ 
MOR.EHCY  chenàlier^jei^neur  de  Feffeuxtjenjfere^ea^nelfreclt  tes  fsrties 
auettntér tnt  tant  frtude^  t\ne  drreft  s'eneftett  enfuy  feurO"  en  frenfft  d'aellmi 
M en f teneur  CntlUume  de  Mentmertney  : ^ far  icelay  Arrefl  lay  a efté  aàtm^ée  in 
recreaneede  teni  t^chaeantles  biens  meubles  d’ ft/Jeftens  immeables  dent  e/fost 
mort  fatfy  de  *'efn  l<dit  feaSarnear  de  Mentmarency  leur  fere.  Et  tenttfi  a^es 
lidtt  Atrefi  ait  icelay  Seigneur  de  Stontmoreney  àffomté  audit  Mtnfet^neur  de 
Ftjfeax  jtn  frété:  far  lee^atl  affcmument  icelay  Seigneur  de  F^ax  a rr/tancé  d 
toajiours  à teat  tel  droit  ^fart , cr  fort  ton , noms , raijons  > aitions , dt  mandes  » ^ 
fourlmtcs  ejuelfieanaes  tjail  auoitt  d'ftaoit  auoir^  fretendrt ^ demander^  ^ re- 
(lamtren  toute  ladite  jaccef ton  au  froaft  dudit  Monfagneur  de  Montmaretsey  Jota 
Jrere.El  de  toute  ladite  fatafton  a zoalutconfenty^ô’  accordé  icelay  Seigneur  de 
f 9/fax  tijue  niondit  Seigneur  de  Montmorency  en  fuf  ô"  /ôttvray  Seigneur  fat^ 
fbte  fojfe/fear.  Toutes  lej^uelles  ehofes  venues  à la  notice  dr  congnoifjàace  audit 
Seigneur  de  Bourlemont  tC"  moyennant  ledit  affointement , & les  droits  etaineffé^ 
tranjforts  tfars  iC"  fort  tons,  tant  à caufe  dudit  affotntement  ^ comme  OM  re- 
nient , font,  (é’affantennent  audit  Menfagnearde  Montmorency,  rccegnotjjànt  far 
ledit  Seigneur  de  Boarlemont  efditsnams  fonfartaigt  <é-  offanatige  eftre  bon,eè‘Jonf- 
ffuitj&  auoir  épier  efire  bien  loly,fartaigi,  cr  affanjigé,  Cr  aafy yaur  ton/sours 
nourrir  faix& amour entdtuîxjejhit^  eP  teeluy (ttgneur  de  Bouïtemont  is  rsams 
d"  efuahtez,  e^ae  de/fut.  tenu  C~  tient  far  et  [dites  frejèntes uour  bun  content  cÿ-  agrée 
de  fondit  fartaige  Ô"  affanatge,  tnfmhle  aujiy  de  ladite  femme  de  mille  hures 
t9arnott,Cf’d<  tous  les  arreraiges , fraii  & loyaalx  couftements  ,rac^uit  f^rachaft 
d uealx  (eut  hures  PanJ.  de  rente.  Lefquelz.  cent  hures  Parps  derente  ledit  Set- 
gneuT  de  Sourlrmont  efdsts  noms  reeognat  d“  cenfejfa  en  la  frejénet  & deuant  lefditt» 
Notaires  ,commt  fardtmant  nous  en  droit  tagement,auotr  ieddev,trénjjartet^ 
deUtpet^  Ô"  far  la  teneur  de  eefdttes  fre fentes  cede , tranjforte , & dtlaiffe  far  ledit 
racbaftfda  tous, des  maintenanta  roupours , fromip  d’ f r omet  garent  tr,  dehurer 
Ô"  défendit  ét  noms  que  djfus , tnuers&  contre  tout,  de  tous  troubles  ô"  tmfefibt- 
menti  qael/conques  audit  Monfeignturde  Montmoremy  four  lay, fes  botrssdrayants 
cau/e,  auec  tous  lej^x,  arreragesTfratt.,  & loyaux  coupementsJé^e^Fn  tefmaing  de  ce 
nous  à la  relation  defdtv  Notaires  aaons  mh  le  Seel  de  ladite  Prenopi  de  Paru  À ces 
Lettres,  qui  furent  faites  & fpets  doubles  Van  M.  CCCCLXXXIV.  U Mercreefy 
XXI.  loardnmoù  de  Jatllet.  Signé  A.  Satnn,  T. le  Maire. 

O s Lie  AT  10  M <3e  910.  Imtcs  faite  pirMcilire  CatHaume  Baron  de  Ment- 
mertney^  à noble  CoUs  d'Anglnre  Icigncur  de  Bourlcmoot,  & Damoi* 
fcWcMargueTisedeMontmoreniy  lâfcmme,  pour  tout  ce qu*iU  auoient  à faire 
cnfcmblcyàcaufeilcs  biens, terres  &fcigneurics  du  dccés  fuccefCon  de 
feue  T)tmc  Marguerite  d'OrgemontDàmc  de  Montmorency, fie  de  Meffîre 
Pierre  d*Orçcnionc  rdgncurdcMontjay,mer<  fit  onde  d'ueux  de  Moue- 
flK>rcncy.x.luin  K.ccccxciir. 

Epitaphe 
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Epitaphe grauc  furvncrcpulcure  eflcacc,qui  (cvoi4  dintleChoEuc 
de  U Chappcllc  du  chadeau  de  Bourlaimont. 

C Y gifi»!  l<t  »»pa  diwHurtx,  Stigutur  Mtfire  CtUrs  d'ÂmgUn  ttn»  il 
BnrUmnii  ,fcigmmii*VâlJk  Sirtnn,  fé-dt  HtSi} , Cnunitm'  de  Muttigny  le 
Br/i&de  !nmurfeDâmetAA-K<i1zt.lTl  Di  MonTMokekcy  /m 
t^tmft,DamtieCt)^nu feinte Htnenne  & ieCejiu.  LeijiuSeDme irefieffite» 
degrâte  mtltjMetrretnx,  ^nétrt'Vingtsô'dixhntttVn  itmr  de  S.Huhttl.  Et  Udtt 
Stigmtmr  fê»  nuiyl'tm  mUituietntt<!rfeixe,'vnitnTdeftÈnte  Anne  XX\. de  Init- 
ie!. Etefitaflt  emtfniefmt  dehenlt  à’ fm^nnijiignenr,  Mefm  Stmtn  itAnglnre 
Jeifnenrde  Denunx,  étBftenget,  à-  indu  Btuelenttnt , Cr  de  DemeT/itetn  dn 
che/hllet  Dente  de  MeSey  & ^ Bfé  fin  efienfe.enterrt  i Benehtrtmm  .é-Udiie 
Deme  Tfiiren  è Efienret.  friet,  Dienftnr  lenrt  emet. 

A V deflusdela  ^ulcurecounc  la  muraille  yavntableauparty  en  deux 
quarrtz  releuez, chacun  dcT^ls  contient  quatre  efculTom.  Le  premier 
dculTon  du  premier  quarré  eu  dei  Armel  de  la  Maifon  d’Anglure,  le  a.  de 
Bourlemont,le  j.duChallellet.ifle  4. de  loinuillc.  Le  premier  efcullbn 
du  fécond  quarré  eft  des  Armes  de  Montmorency,  le  a.  d'Otgemont,  le  ). 
deVüliers,Â;  le  4.de  Hunbuyc-  Payncl. 
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TREVFES  E>E  LA  1.  TARTIE. 

• 6 lEAN  DE  MONTMORENCY  I.  D V, 
NOM.  SEIGNEVR  DE  NIVELLE. 

rlLS  AISNe'  DI  IlAN  IL 

SeIgncutdeMonimotcncy.  ^ 

C H A P ■ T A E P A I M I E A. 

Extiiii  du  coinjite  de  Ican  Alyflcn  de  la  recopie  des  teliefs  des  fiefs 
lenusduchalleidc  Gandigifam  enlavilleacCliaftellenic 
de  Vieubourg.coinmençanc  àlaS.Iein  1450,5c 
finilliuu  L la  S.  lean  1451. 

E snuUts de VMrtrwk SuiBjdt DdmtifitM IeaN  deMont- 
MO  A AN  CT^iw/f  rrfir/  de  U ftipH»ric&ttmdtNt$ultdfdM 
; hmle  ùyR«,  meyeiuir& hâjfe,  & duirii  dniis^feipuurtei . htmmt- 
• gts é’  jrtnthiftsy  cfftrtttusas , i Imy  •uesutt  é"  fâcctdét 
i fer  te  tnfiiudeDdmeil  AVSi  DE  Fossivxyi  mrrr./rawe 
est  ftf  de  me»  dssAStS  dit  Seigneur  UDnCdednfedt  findit  thdfitt  de  Cdnd , eflemt  i 
fUm  relief  de  dix  Itnret  terif  Keeentefdiseidixbnr.Pdrif. 

Extraie  du  compeede  lean  Robaut  de  la  Recopie  du  droit  de  la  1 
Chcualcrie  de  Monfieur  IcComte  de  Cbarolols  finyàla 
S.IeanBapciftc  m.ccccxxxy.  au  Chapitre 
d'Auernes.  , 

De  Iaq^e  de  Chaou  remmt  dyent  le  tdil  de  \t  AV  de 
MomtmoaenCT  heritier  ete  U terre  etJuteniie , & det  htis  de  Cmfittt  te- 
nm  en  deux  feft,  theeunè  fnxdute  file.. 

Extrait  d’vn  Arreft  prononcé  au  Parlement  de  Paris  l'an  144a. 
SiNTEMCI  A fteLeenmteuentem  BdiSiui AnAidUttfii  ddiittUtdlerndilelH 
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«çfnIoANNis  Dt  Montiuokemci  ACo  • 

Itguiwu  timtmjhtttrii  lOAMMM  & LyDOY  ICI  futnm,  & ^ÊtmUm 
loAHNÆ  ot  Fosievx  dam  ■viatiut  dm  vxtrU  fluram  amU  miaaram 
aÛ$rù  ttaatra  dtltilam  mfiram  Phdiftpamde  F^mx  dtûam  le  Borgne  ffiiiiieMi 
diftaftma  : rjtuat  MaUmbat  dt  Fiÿiax , jatd  dtcJm  tlhr  ad ]i  ta  ftüdam  a»- 
miat  fradtlh  ad  caafam  facafttaù  dtfaalft  dtauai  dt  F^iax  dtffa  dtfaaila 
Itaaaa  falrù  i fradtllm  vtn  dtftaftr Jihi  frt  i x.fartUm,  iffâta  attltadtaam  ia 
XII.  ftrtd  diaidtadt,ad  taafam  fat  O"  aturam  alla  faaram  Jrttram  O’  firaram 
ftruatn dicttat , Uta.ftf  laduiam  Caru  caa,frauta,  i x.Sifitatbrit  aaaa  U. 

CCCCXLIi. 

Extraie  d’vnes  Lettres  de  l’an  u.ccccxlv.  inférées  aux  Regiftres 
du  Parlement. 

IoaNnisDI  Montimox  an  ciACO^a/y^,  dammat  dt  FaJJiax  I 44  {• 

dt  N uu  St,  taatra  Baaaam  dt  Faffiax  damiaam  dt  Daaifmarl. 

Extrait  du  Regiftre  des  fiefs  d'AUoIlrenouueléran  m.cccclxi  1 1. 
repolit  en  la  Chambre  des  Comptes  à Lifle, 
fat.  171.  vtrfi. 

Madame  Goedilb  Vi  lai  ms  rm^^fNrdlrieoftmlEH  ah  be>4£l 
MontmoeENCT  Stipttmr dt NtatU,titat tafitf  dtaaaa  trtt-rtdaahtî Sti- 
gatard-  Priait  Maafitwr  U Dae  dt  Baargaa^  Caaut  dt  Flaadm  à taaft  dt  faa 
Ptnaa  dl AS^Jt  tkafitlld  farttrtjjtdt  Lu\trit. 

Extrait  d'vn  ArreR de  l’an  m.cccclxyii. 

■ loANNES  DE  Mont  EMOE  E NC  I A CO  mV>/,  aWmYi»  idr  JV/nnSV,  I4d7. 
rat  liât  frira  td  demia^  dt  Famtchaa,  dt  ftada  Cr^tSama  dt  Paix  auaintif, 
ftaadam  dtfaaûa  loANNi  DE  ^ aa%xm  atilitt,ô- fajhaadam  lata- 
atta  dm  fUa  damiai  dt  Maattmarraciatt  vxari,  tiafiUm^at  Jaaaaù  damiai  dt 
NiatSa  auiri  j^lianta. 

Extrait  du  RegiRre  des  fiefs  tenus  du  Perron  d'Alloft  fait  en  l'an 
u.cccCLXXiti.repofant  en  la  Chambre  des  Comptes  à 
\Mx,fal.t7}.vtrfa. 

Madame  GoeDELe  Vt  ll  ains  4<r  AT^e  le  h an  I473> 

DE  MoNTttoEEHCT  Sttgatar  dt  Ntatlt,  &c.  tuât  va  ftf  dt  rata  trtt- 
rtdaabtt  Sttgatard  Pnatt  Hat^ar  ikùat  dt  Baargaagat  Camtt  dt  Flaadrtx, 
dt  fiadu  PtrTaadASaft,ttthafitl&  farttrtjft  dt Liti^rr^t,  taftaAltUt  ft^^aa- 
uat  itctlaj  chx^tt,faai  aatrt  frafruté  dt  terrtt , iaà,  fm , aatrts  Jdgatariti 
^atUaatfatt.dtatUtdtjftatdtttatrdratmdtt,  rtftihaa,& rtfaradta  dtamraila 
id.&aatrd  aaaragtt  ntttjjàirtt , raaattat  tiataa  aa  fim  jat  valtar  dtt  rtataas; 

&faar  a ujdt  Uvaitar  ritat. 

Extrait  du  RegiRre  des  fiefs  tenus  du  vieuboure  de  Gand  rcnouuellé 
l'anM.cccCLXxiii.  tepofànt  en  la  Chammedes  Comptes 
à Lifle,  fiieiL  79. 

Missiae  IehaN  de  \ioar  uo’KXHCr  fiigatardtNtatU  tirât 
taftf&haaiaitgrdt  raaa  trtt-rtdaaitt  Srtgatar.dt  faa  thajIraM&vidAtargdi 
Caxd  U fn^atant  N E Y E L E aarc fis  affanraaatrt , far  la^atUt  tl  a ttatt 
iafut,btiâir,aujtaat,&kaJi,BaiSi,Aaaaaa,haaiMrt  dt firft ,Bfibraiat,  àr 
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tMrrj  offcurt:J}tiit  fn»i  skcmih  mtlfatltari  fit  Udae  SitgntontU  Umr  fc»t 
itmierUvu,fiuJtH4)Uiiiftmciut»  tfn$,u»fi^iid  ittlUtmtrt  tmjimitmmbrt- 
nuiu.  EtMfi  4 Itdii  Mtfm  Itkta  fur  Udut  StigMmne  (ertâuu  rtMtdt 

mJtmUt  ta  fn/u  dt  Udttc  Seigntinrit,  hy  viUnt  fsr  é»  lures,  tm 


Extrait  du  iij.  & dernier  quoyet  des  ficfideHainnau.duChipicr* 
des  fiefs  de  Flobbecque  & Lcfiines.apMné  en  la  Chambre 
des  Comptes  àLifle  levii.  iour  deSeptembteran 
M.CCCCIXX1V.&  yrepofant,^/.  if/. 

1474.  Mtssiaz  Ibhan  dï  Montmorinct  inÿwar  a!r  AT/'aeA- «#■ 
dt  HattrmiKi  Chrtuittr,  tuKi  dudit  E/thitt^ut  eu  ftf fa  tene &ftigMime  dmdit 
Huherrntut,  fe  tmf  rendant  en  matfinnagei,  menltn, ynx , teù  .fret, , fajtnrngrs, 
tnlneù.&terrei  UttnrakleigifintenUviBedeUtnlIet  en  fimpenrt  memtret.  d- 
vaut  far  an  jfd.  luret  Tarif 

Epiuphe  grauc  fut  vne  lame  de  cuiute , qui  fe  void  en  l’Eglife 
parochiale  de  Niuelle  en  Flandres. 

1477.  Ht  C U(tt  d0mtniu  lOHANNES  DE  MONTMOHENCY  mu- 

Usf^utitdatm  dnmHut tfm^rdUi  dt  N tueûe  im  FUndnadjrde  Ludtkfrkfi  Cm^ 
iianmf^Ctmtrétitudtmmt  Puiù  Bmt^urtdiJt,<^Mi9b^t  ann»  tntMiuutMÙ  Domwi 
M.CCCCLXXvil.  mtnjit  du  xxvi./jvA^r.  ûratc  frùantmiaiu. 


Extrait  du  compte  xv.  de  Daniel  Vren  Dcchontedeia  Recepte 
de  Tenremonde  dvn  an  Enyte  xv.  deUnmer 

M.CCCCLXXXII.y^.  ;<r. 

1 4 $ 1 . ^ ^ C»u*rt  ViSaih  trtj^âfe  y à dt vn  feff  djnt  tfi  U fiigmtmrit  dt 

Hutjjitjiuudt  4 Madamt  Covi%Jj  ftnrt  uyfmrtt  rrUef  X.  Uurn. 

Extrait  ducomptede  laque» le Mourre  du  Bailiiapedu  pays  de 
Vvaes  de  huit  mois  & demy  * Buy  le  x v . d'Aunl 
M.cccctxxxir.y#/.  4- 

D E Mefstrt  CùuariViBÀ'm  ctuualur ^ï^âgneur  dt  Bonhicÿ’dfXwiadrttlAf 
ItijMtl en Jt»vtu4Ht  uncudenuBdstSagmurdrfjtdtutturtdKyicrfittre  de  Mel- 
cetetfi  y/âiH  relief  ^ujtre  fefs  oaciMtj  JiUhle  Regtfiredet  jtefs.  rdtrletrrJPettd»’ 
ifutl  Mefstre  Ceittrt  eJleJcheuX  mendit  Seigneur  de  ehatum  fef  vnyUmreiiefd^iu 
fer  eedtt  Rdully  âtfé  receu  ht>  sut  de  Ni  V£LLlsyr«r^  hermere 
duduMefstre  Ceuure  peurifuitre  rehrft  h femme  dt  49A.  fénj 


17.  lEAK 
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«7.  lEAN  DE  MONTMORENCY  II.  DV 
NOM.  SEIGNEVR  DE  NIVELLE, 

/ IT  D'VN  (JjrAIlT  Di  Montmokinct, 

te  (a  frères  & feurs,  enfans  de  lun  1. 

CuAriTRE  IL 

Extraie  d'vn  Regiftre  des  PUidoyeries  du  Parlement  de  Paris, 

. duMardyxvsi.iour  dcFcuricr  M.ccccLxxvit. 

Mais  TA.  E PUm  CiMertt  fmareur  Je  ItAN  DtMoNTMOKIM-t47^- 
c Y fh  dtfri  Je  Mefire  Iean  de  Montmorency  Chtdjlier 
feignenT  JeNêtSe^'yfcfi  i te  ijt'eiutiae  meiHledée^elimrjHte,  ««  djidjumin  des 
htetu.hetiidges.à-jieeifwtie femNefitre  Isah  de  Montmorency  ra 
JiavùuMt  cheutUer  /ttputr  JmUi  Ueu  de  Muamtrettcy , ta  fia  feue  à G v 1 1- 
LATME  DE  MontMORENC  Y,(ÿ'7Jmji'ri»r«/a  Lo  V YS  deMonT- 
M O R E N c T filgluarJe  Pcjfinx.fretendiia  checiiH  d'emlx  U fiuttfita  dada  ft» 
Seigmexr  de  Mextmerextyt  luy  etmfeter  effirtemn  : Ufnt  tjae  leda  Seignenr  de 
Nuale/jtiifi fit eifmè&heTaier  dada  feade Mtaimtreaey.ftaviatiu.  Ptri/aey 
etmme  beraier  etieelayilefi  en  f^tfiitxà' fiùfixe de/dai  itent  c-fàicefiun  dm- 
élit  defant.  Et  teat  far  let  eaafetvmtyent  tfatl  tintent  un  de  dedtaer  en  temft 
à"  en  Uen. 

Extrait dvn Regifredn  Thrtfir  Jet  Chartet da  Rey  ctttéjeey. 

Lettres  du  RoyLouys  X L contenants  remiflion  pour  Iean  DEi47ÿ. 
Montmorency  Efeuyer  fcigncur  de  S.  Leu  foiiz  Taiicrny  age  de  ' 
xvnr.ansouenuiron.qui^urquelqucsviolcnces  par  luy  commifes  s’eftoit 
Retiré  comme  en  ftanchile  dedans  l'Abbaye  de  Laïul  le  Roy  dioccfe  de 
Rcinu,  M y auoii  ia  demeuré  trois  ans  en  grande  milctc  & nccelCré  fans  ofei 
fortir.  AuPlcIIis.en  lanuicrl’an  m.cccclxxix. 

ExtrailducompteduBaJlIage  duvieubourgdeGand  finyen  May 
M.CCCCLXXXiii./â/.a  verfi. 

De  Iran  o e Montmo  r enc y a AV»f/e  1 4 gy. 

À tay  fiteeedée  yar  U trtfiat  de  Mtnpearfin  fre,  far  le  rtUef  Je  ladite /cigncaru 
dtxltarts  Panfit. 

Extrait  du  compte  de  MelEre  Adtian  Villain  fcigncur  de  LicKcrxc 
du  fouuerain  Bailliage  d'AIIoR  de  iiij.  mois,  Eny  dés 
le  XI.  de  May  M.cccCLxxxiii.yW./ry. 

De  Iehah  de  Montmo  r enc  Y/fi^«rwdii/u7r./r  AV«r/r  à 

eanfi  dm  relief de  la  feigmearu  de  LukerkfAafit  aaata  y*r  leda  lehan  fait  aaur 
dnil  en  ladtte  feigytearie  far  le  trefat  de fea  M adame  fi  mere,recea  x . Lares. 

Extrait  du  premier  compte  de  lacqucs  Ketclboel  de  la  tecepte 
de  Tenremonde  finyH.ccccLxxxiii.yi/.,^. 

De  2>ax«r  Go  VLE  V-ILAin  trefiafèeJicaafidvnfefleijatltftUfii' 
gtuarude  Mayfê/tdaenaà atjt  DE  Mon  TMOREN  CYyia^/i:,ir|M«r 
ltrtltefx.l. 
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ArreA  de  l’on  m.cccclxxxv.  cire  des  RegiArcs  du  Parlement 
de  Paris. 

C ▼ M 4 ij$ud*m  fini  tnt t A fer  pentes  Ctnjily  tên/timi Jrdtrà  (y  etn/ingnmei 
ntfifi  Cfmitù  FUndru  sn  ds£fê  CmitAtrn  trduutdt»  âd  vtwutem  AftNVLrH  X 
D£  \ ^mïlttù  dêmim  ^ Ermem/^  Maacak^itæ  diMommo» 

A £ KC I A C O €tm  vxêrit  A{f»mm , CAntrd  loANNEM  DE  MoMMOXEK* 
cr  ACoyr«/r/^r»»,NicoLAVM  DE  sancta  Aloegvhd  a 
Itiem dd CA»/Àm Honoaihæ  de  Mommor£NCIaco  eim  'vxnrù, 
X^l0SS£T7M  VlLL  Al  N I <l'r  IacOB  I ^PHILsm  DE  MoM* 
MORENCtACo  Annû  m/n«rnm  tnttrem  fèn  fr$CMrAt$remt  defumlfAmm  I o a K • 
Kis  DE  Wou\AO^'tr^^\kCo  dümvuurttmtbtû&d^tntdeNemtlU»^ 
GovDELtÆ  ViLLAiN  cim  ctntu^ù  ,jShorttm  le*ittnmdm  hnredtum 
defenfirtj.  KAtitne  eettd  frêutfientiy  ifAdm  Jiht  ftndtdi  A^tret,  ftndemte  ctrtn 
fmejfu  frinctfâU  tnterdtifds  fdrtef,fr»  céndMdm&fnfecntiAnediiU  ftoieJpAd,  de 
emmhm  fendu  » (tnjîyttj,  reddttdm , terrù,<i’Alfs  bonu  tWnfdre  trdtJdttu  mu- 
trtm9fif  tnter  dtHês  AcUns  cAntrAih,  ac  iÜum  mfet^utndA , a dUlù  defnnÛts  J ojm^ 
ne  de  H9mmAnn(U(9tirGonidU  ytdAintiMSVXtre^dtilA  dFtricù  fdtref^maîrt, 
ex  UtereditidGêudellAddntAXâtekuentUtAe  dtmedtetAtt  emmnmbcfiAmm  ,frn* 
dArnrn,  cenfuum,  (yreddunam  » terrArnm , dêminiffrumt  ^Mdnumijae  ey  reuem»^ 
tjrnm  eernmdem,  À temfêredidt  (tntTAdu*  mAtrtmenntfer  d9n9tt9nem 
mem,  esnefaefam,  aat  aids  ddU  defanda  GoadeUd  êbaenteram . aat  ad  miim  de  * 
ne^enfâramJrAfteeram,  ad  xxxii.j^^nvm  FUndru  exttmAiienem  fra 

^adtbetJrjnC9,fammA  frxdtUù  dâtnbm  vitAdurAnte  defimdoram  fâtrù&md- 
trù  dtÛA  AÛruü  /ê/afA^jnnuA/imfendenfed/d*  freeeffa  eifdem  dUeribat filmen- 
dtfAc  ta  eeram  exfenffdicfesdefenfirescAHdemndriprtebAatC'reijarrehMMtUtd. 
PerejuAm  frefitA  ^ntes  Cùnfily  di£h  Cmttü  fartes  fradidM  aaead  frinetfaU  sm 
fadii  (catTAT^se^  la^aefla , ac  iafaftr  qdsd  fer  rntiam  frêutfienis  aendettte  fn^ 
eejfa  frtaafAÙ , dr  dente  aliter  fer  tajftttam  ûreLaatam ferttydtht  d< ftmfires  ad fra  - 
f.Uùsa{ieresvné‘X'^adereemaibaslfênù,feadùtreddttibmteen/thm^ernir  , de- 
mtH^s,fecandam  fermAm&teneremdtFft  traPfatm nutrimêMf  fradtfftrnm  éffe^ 
ramt&freat  iaeedemcAntiMttar,J/neadam(ÿfermtt/eadam  iaat  ad mintas ad et/^ 
dtm  acîênbw  nongenteram  Jraaeeramt  ad  extimattoaem  xx  x 1 1.  grefferstm  meaeta 
FUadnafr»  qaelthet  fraaea-tfammansfendense  diÛa  temfêre  anMaatim/clmertdMm, 
ftr dtCles Atleret  indidaram  geatiamCarubeaame^  jaffaensem  eauttonem  fra» 
ftande , de  emnt . ^ ijaùtjaid  fer  eeram  fententtam  dtffmttttam  dtBam  ^ detura» 
tam  extaret , refit aeada , câgerentar,  <y  cêmfcBereatar , dtxeraat  é"  deeUrasterastt, 
FmfJètfrêfartedUhmm  dtfeafèrnm  ad  aê/lram  Parlameatt  Cmriam  affcBatam. 
Aaditu  igttar  in  dtéla  Caria  nefra  farubas  antedtÛù  ta  eamfa  affeSattomà  fra~ 
^dida,  freeefsatiat  an  benl  vel male  faerit  affellatnm,  tnter  dicht  loannem  de 
Mernmartneiaee fiatiferam , Jaediam  & pbitiffnm  de  Memmarenaacâ  ad  frafent 
aaaù  marnes  ^ae  N utUam  de  fanÛa  Aldegnnda  staminé  fradsiU  affeiatues  ex 
“tfax,  (b"  drnaldam  de  Harstes  mtiitem  & Margaritam  de  Memmereactaee  ttm  *vxe» 
rem tadeanfam  eiafdtm  vxêrk  iattmatês  ex  alta,  ad  tadscaadam  reeeftê,  Eoqme 
vnàcnmeerteaûasnjàecê  adfartemex  erdtnatiene  didaCana  ne/fra  fafitêt'vàfit 
& diligenter  examinatâ.  Prafata  Caria  najha  dtdarn  adam  fafradttle  freeej/ms 
tangenda,  fer faam  ladtciam  affe&attanem  fènttnttAm  fraaté/ae,  tn  en  ejaad 
frafata  gentes  Cenfilf  Flandria  dilUs  defenl»ts  ad  didn  aüaribm  de  êmrssbm 
beau  t fendis»  hereeUtagîjs/^  reaenatû»  feeanÂam  firmam  tenarem  traéfatsaa  ma- 

trumattf  sitlhramaÛpram  vtié'gandere  fermadnm  framijhnù Jimndsem  fer^ 

mtstendam»  aat  ad  rmnm  ad  dUlù  alimbns  nmgenteram  jrancwrstm  Jâmmam  as»^ 
naattm  filaendam  eandemnaaerant , in  eeterk  fementiajirma  remasunte,  ab/èftse 

ementU 
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ukm  ixdiiiam  uJtm  Cmtia  tuftrt  itllu  dtffx/ini  xd frifiuii  élhtAm.diü» 
fnuffit  ftimifiU  ftmitmt,  & ftr  m»diim  fnmfitmi  fnàdni^eiutnm  fwa- 
fujpM»  frtMunm  wnmu  extauluiui  fxfruUiU  ftmmtm  duUAXAt,fa 
ttfdem  tûini  fiffAdUlAmfriJUmdt,  laïuutm  fiUundam  nmimiàa- 

dmm,  ludtmmuu  Alfmmjulnuur.  u rcmiiut  ftrtts  fitdUlMmian 

JhHù  Ctfilf  EUaJru , fifer  fnixif*U  friajpi,  fimnixm  'Altimmm  iim 

fncrjïm  MtntlAmeiawm  td  dxtm  xxixi.ixJiMumcmJii Nditÿ  fmtJiiM , & 
\4imii  fiHvéi  tfruu  iwd  frmt  rAiumù.  fmuuKutmm  x x 1 1 1.  ftinurj 
XI.CCCCLXXXV, 

Lettres , dont  l'original  eft  au  ThteTot  de  Ountilly. 

C H A X 1 1 s fxr  U grtut  dt  Du»  Ktjde  FréKt,  a*  frtmur  dtnai  laittti'  1 4 g <, 
fiAAX  Cênfttlm  MAtJhtidt!  gt^fittdtmfiTt Htfitlà"  diiufin  Cm  dt  FatU- 
mnt.Am  Prrmifidt  fArù,  Pnuittm,  ÊAiiu,  d" Amitiu  ,de  VirmArndiù,  licAtdx, 
Stmli!,,ChArtm,iaÀttmri LuuttMAMIiJUMl&diUlim.  L'iiimiit /i^fluitwi  4* 
utfrcAmi&  ftAlCniftiStr &ChtmkrlAn\x  hX»  DI  MoNtmoiinct 
dHAAÜtr,  ftigmtrdt  SmtUe,  ému  rttni , etMeiujtt  dtmxAMiÆtm  taMin» 

UdttfiÊffliAMt,  ^mdtfMÙ  dix  AMS  tuf  é A ifii,(Ammt  tmim  ifl  ,finàlm  dt  ntftre 
Irt/Atr&trti-ximiamJimUCimtede  LamaI  ,fitgme»r  dt  Ctmrt , fxr  ttrdcxiUKt 
d- limmAMdamtAt  dx^mtl,  ddtmfrt  vtnlÂir  d cpAgti  aUa  a»  fxft  dt  FlAndrtt 
fun  U fmfmut  autn  tt^rt  trtt-titr  d trtt-Ami fitrt  dtffi»  U Dac  Phi- 
1 1 r P ( Ctmttdt  PlAndm  ,d  ht  rrm  dt/ix  CnftU,  dt  U dtlixtAitti  dt  Uditt 
Urredfngimnt dtGAnrt,AAt txdttatta kniflridu iiafinlt Ctmtt  dt  LaaaI.  A 
lA^AtUt  fmfmtttt  ItditJmffluM  A vacaut  Pt^Attd vu  au  ddfutytu  tuutrtu  Et 
(imiitnfut  urtuy  fuf^iAMUt  fufi  AUidt  fATtUlÀ  fm  Autrt  d^ttfutdit  tfl,  d 
Jia  dtutfirt  viuliirO'augii^ut  ftrail  u'^ttu  ntut  miÿriui  ut  tjiuii  tuum 
UA/M.  Ct  utAMmtiut  Autxui  mAÜtdUus  dudit  fuffliAut , ttuudttux  tpAufir  ft! 
hiuitltmid/iiEUturitStfi  fou  tirtv  dtutrt utm dmrtut /tu  tijiuct  fd  tut  df 
rnu!  dttuu  itrttiuj  dtui  de  fa  htut,  ttrrtt,  d ftigutuntt,  ttum^t  t utm  Adutuuti 
Atu/1  fu'tu  fmeudtu  ftrftrfAiOim  d etufiJcAttAU , UtfAelU  ut fut  iimaij  ftr  utm 
dnUrli.  AumtytuitfyutU  dimiheutx.  fruxtAulturd CAuft  vaitMi ,Ui  dtf- 
fmfiin,tftuti  Ufdus  dtus /i  ftut  t^ax  d tftrttut  ctutn  ituu  rAffiuuufrd 
AUuftT,  ddt  /Ailteetfeut /tfdin  Sieuj,  lemid /îigutunti,dP<u  yttdtutfAr 
temtjtufiu/htr.  sjÿ  firtu  ftlHAU defiruBitu  d dtthemtmiui  tdfdtu fiur- 
ntt  t/ht.lifAruùututlujtfiiit fitrttfmutudtuê^  remeài  (tmuuMe atut 
me  ddtt,  iumUemeut  remuer Atu  ieehn.  Pmfuty  uem  eet  chtfii  ctufidttéte , tut  ut 
VAultUA  ledit  fiffUeut  feur  U tAuJt  dtjfufditt^  Aueremeul  efin  fnui  d utlttldé 
defdttxheut.  tdA»  eufAueurde  ut/hedtt  uufiu  U Ctmn  de  LauaI,  fw  fut  etuttu 
Aim-it^tmtmeut  n^uu  ht}  fiduetm  tu  ftt  efAttet.  Pmtet  eAu/êt  ,d  Auttet 
(Ai^iderAluuj  i te  utm  mtuuAtu  ,tu  /ur  u tdmt  d dtlderAtitu  tute  Itt  Pnueetd 
Setgueundtutftrt /iugdhgUAgt.d geut  deutfinCtufiU,  vttdtut.vttu  myu- 
dtut  ,ctmmAudtui  txfrefimeut  deuttigutuj.eu  ammetnut /è  tmefiier  ^ ,d  4 
thttuu  dt  vtm  tudrtie  ft} , ÿue  t'd  vtm  xffen  fue  le/îlitx  iitut , terret,  d fil- 
gueurut  dudit  /üf/ÜAUi  tgtut  efii,  dfiieulfriui.fei^,  dettuux,d  Atü^Ali 
mtgtudefdttxdtut  Aiuji  dteuux/iuhxetukur  dcAuftutu  verieeUe  xdutu  fm 
Autre  CAufi.vtm  eueecui  fiiHij,/iujfrix,d  hifix  ledit  futfltAUt  ituvd  vfir 
fAifiUemeut  defdttx  htm,  ttrrtt  d Jiinturiti,  tufemUe  dtt  fruilx  d rtueuuet 
diteUes.ututifiAHtlefdtiz.  dtuiAttifi fiàlxditteum  ,/itth  ctuleur  d (Aufi  dff 
fi/ditt,fuui  tumtyeud'ieeulx  dtus  flirt  mettrttu  dtuuer,  ut /êt/frit  ^t  fat, 
mii,tudtuué eueuudeftiurhitriu  tmfefchtmtut  tu  Uuuyÿiueede/dltiheui.ttr- 
rtitdreueuuei  dieeUei , ut  dtucuutt  deUet.  Et  lepfutU  demi  ut  vtultut  yiutufr 
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ne  finir  ejfit.  14  *û  kentx  âuens  caffit,  & reueijnet.,  <éfens  & rtnêt^nens  fêrcesfre- 
fentes, de  me  ejficul.fUtne  fMt£âH(e,  & dmilertlé Keyet,  Et  4€t  fitre 
fitr,  âufi  î rendre  & reftuuer  éudtt  fifflt»nt  fefdsts  hens  fimtz.  t fiemffttx. , 
defdues  terres  snt  efik  frins  & Umte,  défait  lejdttx,  dens  far  nam  fatts,fins  affil- 
ier neaajrledst  fiffii4nt,emfinen,  leur  iufle  valeur  eu  extemattan,  eemtrain^/tcx» 
au  faites  cantraindre  reastment  é"  de  fautes  dehtentturs  dejditt.heiis,&d'ueiles 
terres&fii^uemries ,&cha(und‘ealxÔ‘  autres ^uü  affariterndra  «r  tautesif^ex 
deues,(^entel  easrequsfes.  Carainf  nam  fîasfi-tl ,0"^‘ealans efire  fait.  N analsj 
font  affafttians  au  affeUattanst^utljeantiaes , faut  Ufiue&es  uevaulans  ejhedtfferei 
lettres fithefuces  tmfttrees  au  à imfetrer,  a ee  eantratres.  Manda»/  carra- 
mandani à taus nas  IuJhaert,Oflieurs,à‘fihgetx.,siueàvamé‘à  chacun  de  vieraa,^ 
^vas.cammùé'defutes.^&ence  fat/aMaheifeut& entendent  diligemment,  Danné 
à Fartenay  U tratfiefme  taur  d’yfurtli’an  de  grâce  mcccclxxx.c^vi.^  de  rrn- 
ftre  régné  le  quatne/ma.  AtnfifignefarleRayJeCamte  de  Clermant  ,/agneur  de 
BeauteUtVaus  les  Seigneurs  de  U TrimauiBe  /de  CrauiUe^de  l'I{le,dc  Cnmaulr  ,de 
U Sedeguenant,  Maifre  Charles  de  Pant-saly,& autres  frefins,  Etfgnile  Ber, 

Extrait  du  compte  de  Ichan  Stccîand  delà  rcccptcdes  reliefs  6c 
iflTuès  du  terroir  de  Vvaes  depuis  S.lean  m.ccccxcii. 
iufqucs  au  x i i.dc  Feuner  m.ccccxcii. 

D \ Meftre  ItAN  de  Montmorency  faut  le  relief  de  cimi  fiefi.  À 
luy  efihem  farte  trefias  de  Madame  de  Ntaeüe  fi  mere,  receu  feur  Itjdita,  reltefi 
sr.ltures  Fart f 

Extrait  des  Rcgirtrcsdc  la  Courdc  Parlement  de  Paris 
I 4 "Llltmatam  najlra  FarlamenttCunatnter dîledumÇF fdeltmnafîntauXOK'SK- 

NEM  DE  'hAo'^IVraofi.^^eiXkCodaminumde  NiueliamiUum,atlartmexvMn 
^ar/r;©'GviLLtLMVM  DE  lAo\i't\uor^\})ic\kQKs  fiuttferum , definfirtm  tx 
altéra.  Su  fer  ea  qaad  dteim  aÛar  duehat,&  frafanahat , ^eàd  fer  crnfaetudimem 
natartam  in  vida,  Frafafitura , à"  Fuecamitatu  urfra  Fartjienji  inter  nahtles  nata- 
riè  ahfiruatam , mulier  qua  fer  matnmanq  fit  traelatam  date  fra/f.xa  datât»  tanta 
efidate  eanfretudinaria,  vtJeheet  medtetate  ammum  terrarum,  demsmarum,  reddi- 
tuum,Cr  hereditagiarum  ytif  aharum  immalultum  eiui  marita  maSnmany  temfare 
Jfeiîamtum  ,CF  ferii»entium,necmn  ettam  canjiante  ddlamatrmema& m di- 
reCialtnea  rhuentarum ^quamuu  tn  dsFHmatrtmanti  centraûu  eamdatim  cartfue- 
tudinartam  haiere,  aut  nan  hahere  deUreddfum  futjfet  ,datata  extahat,  Frafaed- 
que  dat  tam  fraSxa  quàm  canfuetudsnarta  (sharum  ex  dsFla  matnmama  fraerenta- 
rum  frayrtum  hereditagium  etfdem  afedlum  çy  affrafrutum  taltter  extahat^  quad 
fater,  mater,  aut  altquu  earum  frafatam  daiem  tn  fraïudteium  diilarum  fiüaruna 
ex  eadem  matrtmania  fracreatarum  vendere,  danare,  hyfathecare,  aut  aléas  fer 
eantraéfum  aut  teftamentum  altenare  minime  faterant,aut  dehehant,  erat,C^/ue^ 
rat.  Dicehat  ettam  quad  fer  canfuttudiiiem  natartam  tn  dilla  vida  najlra,  Prafafi» 
tura,^  Fieeeamttatunajfra  Parifenf  ettam  natarü  ^feruatam , ft  ex  aliqua  ma- 
trtmantr  dua  filf , quthui  dat  earum  matrtt  vt  frafrtum  earum  Itrrrdiiagium  fie- 
ilasret  fertmeret , extent,  dua  tertia farter  terrarum  & heredita^iarum  feadaùum 
tn  fraf ata  date  camyrehenfarum  yrtmagemta^  ficundagentta,alsa  tenta  fars  cum 
fua  farte  heredstagiarumnanfeadalium  fiellaresu &fertinerent.  Dicebatvltenks, 
quad fer eandem mdtûavtda  nafira,  Prafajitura,&  Ficeeamitatu  Fartjienji ean- 
fuetudmem  natarü  ahfèruatam/dua  matrtmamalster  eafulatt  tn  hauts  mahtlthmdr 
tanqueflthus  immahilihm  durante  eatstm  matrtmania  cammunes  extant,  talsterquad 
fufirfut  media  fars,  & heredthm  defunût  aba  media  fars  ficelât  (^femnet.  Dt- 
€that  tnfufer  dUlstt  allât,  quad  defunÛHt  loANNfS  DE  Montemo* 
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K A V C I A C O mtUs  dum  M9inU$t  & de  mekiU  &4MU^u4  fftfiifit  êrtm, 

xxix.dte  iMuidry  mju  Dammi  M.CCCCXXU.  & âme*,  Bâr*Mude  MtiUrwe^ 
TâmUcâ,  m(m$n  terrjjum  ^ dmim*ram  d:Efi*meH,  de  Demmll* , Cânfi*HS  fâMÛA 
Hemêriiu,VitŸiMâ,<^  mtUfârmm  âlutMm  terrerum  heredu^erum  À fià 

frâdeeeÿmkiu  *y»eMtârmm,u^â  met**  freffitërâé"  Fueiemitâtus  P*ri* 

fiaefis  ,mat9H  fhmwm  âlurmm  terr*mm,  cenfmmm,  redd»tmam,t^  hertdttâ^ê- 
rmm  tm  mëlttt  âl^s  Ueù  fitnam  deminus , tëm  Ioanna  ob  Fossbvx 
n*kih,dtfëH(h\o  ëHnii  de  oni  \ x mtùtH  ,&defan4f*\o  a 

DE  pREVBE  fiUâ  mâtrummsMmcâëfrâJcerât  pmdtSitifëe  mutrumm^  trâÜâtm 
^ëâd  dtéiâ  lââMMâ  de  Fejjèmx  medutâtem  terrerëm,  demtauram , & 
eidem  JêâMJU  de  Memtemer*neueê  » ternir e ($ntr*{im  dtift  mâtnmeMf  & diffeU^ 
tiana  etuflem,  fëfr*dtfi*m  câmfëetëdtnem  iMfitfëemdêpJfeÛâmttëm  à’fcrtutea^ 
timmp  fre  fëâ  tare  d*tù  fiëdêtâltty  hâkeret  ÿ feràferet , dt^ëm  O"  cenutntam 
fë€f*s.  TUtekât  ettem  dtEim  âSiêr,  aaed  ex fëftâdtd*  wutrtmome  emfdem  lêen- 
mude  M9ntemâr*mtée$&  lââXMâde  FâffeëxdefmUfmXei  DE  Moh« 

TCMORANClACO  dtmmmde  Ntëe&â  pim9^emtMs,(^  Lvooticvs  db 
Moht  BKO  RANCI  kQodêmiMmde  Feÿêëx Jeeëndâgemttm^iittes *ru& ffë~ 
ertâti  extùerâmt  iduiif^me  iââxxei  de  Mênteexâtéacuc*  dëmituude  NtëeUâ(ëm 
COXLLA  Vl  LLA  INB  lO  AN  N IS  VlLLAtN/i^Mf4rr;AM* 

em0Mtamc9Mtrâxerât,ex  (iëâmâtrpmâm*\Qk^}*\%  DC  MoNTBmûRaN' 

C 1 A c O ettâtm  miUt,  demimm  de  NmeS*  ix frefemn  ffHe^u  â£f$r  defitader*t.  Et 
UndemJëfTâdtêiâ  leemu  de  Fâffêëx,  diHù  lââxxe  de  Mtmemêrâxoâc  etm  nuei' 
têp  ttjmae  Cr  Lëdëëuede  M»iueimêrâactâ£*etm ^lyjfë»erjl$ttkmdb  humânit  deeef* 
jèrât.  Fercmim  eittmm  medutxe  emmam  t errer ëM,  dêmutiêntm,^  herediU^ê» 
rmm  eidem  de  MeMtemerdMCuc*  tree/etm  dtffé  mâtnmtXf  tempere,  & dUf- 

fdëttâmt  ttëfdem.J^cdâmsuimt^  ferumenUëm pXeimânhéntrmmm^tUmm  ^€*n~ 
^Jiëxm  dërâxte  diflermâtrtmêm»  fâÛ*rëm,etdem  lêemm  Lmdâëieëde^M' 
temmrjfuuct  etm  flfs  vt  d*s  e*rmm  metrup  e^tâtkfÉtâm  eermm  ^eprimm  herè^t^  ** 
tâ^tëmi&muximè  eidem  J**nmde  Memtemeremeue*  vt  prtMâgemtt*  dm*  tertu 
ferteJ  medutâus  dUJeram  terrermm  ydâmttuermm , ^ heredttâ^fârmm  feedàtimm^ 
cr  medtetât  ftereduâ^târmm  me»  ftêdeUam J^Efêmerém  & ferttnëer*at,&c,  Ht$ 
tâmemaêmêifffâMukmjUûmdefemfir^frâfâti  loâiuùsde  MentemerâmeiâcediHx 
Bareniâ  de  M»mt<mtr*mcui*  dêmtm  mertem  fem  ettimm,  im  fifrediitu  terris  fi 
emtrmferât  P [të  f fëerât  P eeTëmt^me JrmCtm  ^ redditme,  emeUmemt*  ferctferât 
fim  UëâMetât.  Eteh  f*H  frâfâtmâFfer  exmdem  defenfirem,  (jëâtenxt  emm  de  me- 
Me  tâte  dtifâram  terrârxm  fisfrm  deeUrâtârmm  âd  Câmfim  dscix  frâunft  défis  vti 
gâssdere  fimeretp  (<m  fermutertt  pfimnetrêgâëerât&retfëtfitrât.Sed  ^uiâ  tÜmd 
fâcert  difiëUfétt pds{fm  â&er eidem  deftmfirt  vtrtmte  (trtânm  Itterârmm  i nMis 
éiiemtârmM  fer  leemmem  T btiâuit  S.e^ëefiârmM  FâUtj  nefin  Fâtifienfis  hefiierimm, 
^aatemms  de  fredtÛu  terris  dêmâteifs  fe  defifieret , emmedém^me  âHerem  J..,/- 

Jtm  vtià'ginukre /mmtfimf€rmttlmt,fr4cif$(i‘iaiM»gi  frctrtt.Etqùâ  frt- 
iidiu  itftuftr  itOu  frtcrftü  tS  tiUMiiihmhis  fi  ùfftfiurjs,  majim  in  Cari, 
»^Â  FârUmtMi  éi  fit  JS  sjmfjs  tffêfssjms  stissisdsm  âd  sersjm  dam  tmsK  iisds 
fi^mesatm  âslmriun  ftstrâl.  Necmm  tidtmâÛm  âtjji  fâtirât fjfrâdtlijm  Isâa- 
Memdr  UâmtmtrâMciâfâdmmvsMmi.emm'M  AK.CAHETA  o'O  A c 1 MO  NT 
mâtnmâMusmcâMrâXtjft , âStxdiOâ  murmuau psfrjdiSam  dsfcmfirim  njtam 
S^fsêcrtâimmtxtUifi , frâms  ftftdsflji  sUfiafsr  frjsendm  vâùtrsi.  càm 

dûtai sUftx/ir  exmjdtSs  /sâmauds Mâaismârjxcuiâ  ftcmadâ  mjtrtmjmâ  mumi 
à’frurtj/âj  fm^t,i»sUOiittTm&sUmm/s  ds  UâXitmâTâxsiânô-  eEfinsâ», 
à" âlp s UTTu.iimAât  sfiufiitxtnilisr ,0’  frtcifui  m esnsm  mesUetâtt  âd  tâx- 
Jsm  dilfj  fTâttafj  dâSis.frjfâU  viSâm/hx  é'l'âecâmaâtiu  Fârifiafis  enfin- 
tudsxtm  ùfi^suU  ,vidsUstt,  msdur^aâftrentrâHjm  mjirmânf  sim  jr^xâ 

Aâ  If 


„0  LES  PREVVES  DV  LIVRE  IIII. 

amrtatmmMnrntmi  itm 
itMTH,  mnJ»i  dta-nm  fmjlit.  iut  (M/uiiubnm , 

ttntnm  & dmamurn  ttm  mtmt  i»  mnrtmmf  . & ndtm  iUa» 

méirmuH  d^Antt  m dmB,  //»«  disté  txuh  . frsfju^^ 

,at  tréfxé  émim  téfféttéduunt  fnfnsm  hmdtuxmrnOmm  tx  dtOé  mt- 
tnmni  frJrtltnpm . ojdtm  téüttr  .*//«»«.  ^tOnxJr  hfféikcétinx . W 
mita,  éét  éltléü  ttrnm  ftéfsum  déttm  m diOx^  bkér^ 

nm  wtxderc.éhtxétt,  «/  h^Utétt  xtx  Masm  êta dtit^mt  , txtéiét.  tt^- 
l.m  im  ftélttidat  félxast.  Et  tfit  tjéid  ftéfétm  dtf^m  <>•  M A R c a R i T A 
D'O  R 0 E M O H T «*»  ttuta  iflumfUrmu  Jamtu  ndrm  Ioamhi  deMon- 
temoRAKCiac  ofttsfexi.fttfia  f «a  diBéi  / téxxts  dt  Htni^étuitté  ct- 
dtm  drBxftn  m fréféintm  Jhmntrmm  mtmfexjétmxtm /é^éd,am  tarm  ttEJ- 
t,«nédtMéIttmér.iiété  dtdtffit.  tmtdtm^m  ,x  frsMaérmm  tatérmmjidém 
& hmmttmm  rttm  vélmSit,  lémUm^m  détutuntm  ftr  f.mm  ttjlémtxfm  eétt- 
ftméfftUsmtX  tréflé  désétu  t,dtm  dtftnfm,  frt„f.t  mfxémxm  tapt  d- 
Binm  lattrém  mtduUitm ,mfrtt*dKiémdtaéatm  Lndtmn ,»tix»m  létnitié 
dt  Hénttmtrétxu»  d,Bi  tHax  fétrit . f x ftftd^i  iMxxt  dt  HémjtMrémttA- 
ft  & létnns  dt  Ttjftmx  frterttiaxm  , ttmfumdUlé  lééxxédn  frédtfft  féirrxt, 
téi  dtMtt.  Mixét  ttum  tidtm  éOtn  frtfttHm  Ittxxtm  dt  Ntxitmmmttéex 
d,a,  .atrufttum,  Mt(tftd,amx  Ittxxtm  dt  Utxttmatmuct  dtOt  tOxm 
txxm  dtttfigt.  te  fa  ttxt  dtceffxm  emxt  ixt,  ^tdix  diSit  tenu  dt  Mtma 
mtrtxette.&d-Efecxex  ktixget  .dtlft  vtUt  xtfirt  & Vutttmattxt  Fxjgtt^ 
ttxl.„.dixem  ,xfttixendt.v,dtluttt,,'éd  rtfrtjitntut  ix  muent  dttu ei' /xt> 
tefttxu  Itcxmxtx  htba.ttefe  fttxatt.  Etejh,0-xtx  ctmetjli.^xtd  luxattde 
MtnttmnâmtàC  dtÛi  âÛtns  fâtrr  ante  frdiiÛ»m  4f 

et  dilh  tatnt  txxm  dnffet i ntx  ft^xtretxr itmrx  ixt dtttt,  tjxU 
tenu  prtfttxt  lijxxtt  de  Mtxtexttrtxcttet  xtdet  htixertt , txuxlixm  fm^/rtt 
emixixà , fi»  du  mtm,  hiaxntm  tx  etdtm  métnmtxii  frteretténamfrtfrrnm 
hatdntuxm  extet  tit  tfeOmm  i ettttrtaxt  mtntmexf  ttmftrt,  ttlutr  tfmèd 
xtia.mtta , txt  tUmtu  etrxm  tx  frtixdxtxm  di0trxm  ùtatrxm  vtmdrrr  , ^ 
tlttxtrt  KtxfUatxt,  feéftt,  mtJuttt  ,x  dUEu  Untt  dt  Mtxtematxt.tc  & 
d'Efeexex  utdiati  Lxdtmct  & Ittxxi  de  Mtxumtrtxettct  ddft  tHcntxtm  d 
lexrUrt  prtdiHi  xutnxitxf  ixta  dtüxm  Ittxxtm  de  Mtxtematxtutt  O-  It^ 
Ktm  dt  rexgexxctxtTtlhyCimfatatl,  é-ttxdemfadi3t  Ittxxt  dt  Féttffiux 
thttxm  ttjdam  xttfmfitt.  Et  fictxstfxU  dtlhts  ittxxeideMtm^txtttafrt- 
diffi  tBtni  ftter  ixdiOit  tans  hihiatt,  etdtm  tUtn  eixj  fht&  hardt  ttm- 
ptntrxt  & trrtiMeTÆt.  Dtcfhst  vlttriks  ffTÂdtÜut  Oëtm  mm 

pcterâttped Udums  dt  MmtemûrâiKut9  dtdh  tUtrumt,  J§âmmu 
de  MmtrmtrAmaAn  frddtfft  âihusfdtru  drttfim»  Lmdmtnm 
tidco,  agi  fihu  ex  frtm  mdtTmtmprménfaxt^mdutâtm  dtOsrttm  tcrrxnm 
éd  tmftm  Ÿfsdta*  dms  xifnté  éih  *&9ru /jtfrr  Ên$mmxm  du  Uemm 
te{ftr*t , qutrtUre  vdmj^,  diadmqm  deftnjwem  frxfdiém  ddtrm  fer  diSé  l9âM- 

dt  Fêidftwxdhitmmtxmaém^f^jikemdttmitmfinmdm 

rtam  duere  vdhhj/ê , crrttm^  frectjfnm  m C«tw  ndfirà  enter 

tes  mttnfn  txtettffè.  Et  tmmtm  frxfwtM  Cnn* 


n* 

ttetriMm 

fdttes 


"emtrerm/  rnanepà  âffnnOdttdo  » reerrdenttnm  dtâ»  defenfèn  *> , — 

fhimqne  dtfen/irem  nem  ftefradeB*  Lndemc*  trmfrgtfi  » frnfdtnmqm  Lnmnm- 
enm  tnt  indedf*  detr  fTÉtenfum  rtdem  defenjen  tef*Jfe&  trm^ertsfi  ,frnmt  de- 
ffns  definpr  frettndert  veiner  et  : qm*  tim  de  é(tht  fmtjfn  C finttmu  frxfé^ 
tm  4ff#r  rnhil  faedgit . & rts  inttr  nUês  nSf*  exf^tfif , rt^  fretndtenrt  mm 
f$heeTMt/^e.  Uvuu  etixmeidemnOm  ehfim  •t^Mntntt  q*dtd /tfjfnpr*  qÊrnadet 
trnnemtmâlis  fer  dtifjm  cmfnetndtmm  iebertmm  ex  dsif*  mâtremenm*  frneven- 

* tarÈtm 
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tKTum  hfreditâpum  tamtn  eidcm  aüm^  çnm  ex  mavmmn'to  di' 

Berum  lêànnis  de  MontemerÀncueo  Ic.tn»j  de  FMj/eux  hashs  precrejtm  nen 

fmjfettpTApriMm  bereditAgtMm  ej/t  hou  pttueTAttpym  dulnt  defexfir  fretendere 
lMerât»Jipuu  citm  prefetA  dpi  Itber&riim  ex  dtiip  mAiumemp  preereetprum  frefnum 
htreditA^tem^fêCAm  fex  truncumê» fin pjtrâ  perfiju  fitctendp  extttiffit,prAdtii$ 
éûprietuiheredi  ehem  fieBeMerât  (^periiHuerAt.  Ft  efip  dtBp  ABprit  fàter 
âtae  lùAMnem  de  UentemprAHaeep  dtBt  jBorù  juum  pitjfit^  laxtea  prefitte  des  m/- 
mxK  in  uduettm  eecidetAt i dtBe  dpi  mdtnmpn^  inter  difhs  Ipinntm  de 
HpntemerAnciACPé’  JpAKMem  de  Féjfiux  eeUhéit  temppre , *kt  fàltem  pcfi  eUBe 
lêémude  Ftjfeux  ^itum^diBp Ipenni  de  Mpntemerjncuca prediBiaBeréi pétri, 
•Vtetm  prppriMM  heredité^Mm  eempetteret  cr  pentHaerAi.  Nec  rrfertreinr  prefe* 
tan  dêtem  Ukttpmm  ex  eedem  mAtrtmentp  prpcreAtprHm  prepriMm  heredtia^utm 
ftre  prp  eerum  vttd  dureme  djuptexat  ^éttdemdp,  prpMt  prefitm  defenfir  preten- 
dere  vplMerAt.Op^  (i$m  prefdtA  des  Ithererum  ex  dtiip  manmpni»  prptreAtprxm 
prppruan  iieredttAp^iitm  fitifièt , etum  liherû  Itberprmm  ex  epdem  metumpnip  dcfiex' 
dentinm  ,“vt  eprum  prpprittm  hereditAfium  fieBere  dehnerjt.  ,^pere  medÿ's /npre- 
dtBù  f AÜfs  tn  tUBo  prpcejfit  Utims  deeUretis , dtBm  aBpt  petehet  ô"  retjuttxhdt 
ttmdemdefenferem,vt  Eapnie  de  MpntemprAXCucp  eim ptrtfHenturum,n4<’ 
mPMterrartrm  dpmtntprum  £ FfipiUn , Dàmutüe,Cpnfi4ni  finBe  f/enprtne,  de 
FùnuPt  & pener Aliter  emntum  elurkm  terrurmm , (enfkHm  e^  reddttnum , nue 
dtÛê  ^Hsndim  iPâHHt  de  MentemprAxcucp  mttrtmpHf  inter  enm  é"  damiceuAm 
JPAMMém  de  Fêwfièux  eüu  vxprem  cpntreBm  tempere  fieBeuerAnt , dr  perunue-^ 
TAMt,  dr  eidem  pêfi  dtUi  marimenÿ  cpntrAchtm  tn  MreBe  Itnee  epnfi.inte  dtBe 
mAtrtmpnip  pbnenerAMt , in  diÜA  PreppfitttrA  Perifi  fitprtim,dctentprem,Ad  etdem 
nBprt  diBerum  Berptun,  terrAmm , ô"  dimtmprum  fitprè  decUretprnm  mediet ex- 
tern trAeUndnm  dr  deliberAndum , ee de  dtÜA  medtetate,  eut  aÎia perte, •vt  retto 
fudebtt , vet  dr  gendere  eundem  éBerem  finendnm  & permittendnm  : necnen  éd 
etdem  eBenemnes  jruBm,prp^cuA,reMenutAt  tt^emelnmentAper  eundem  drfen- 
firem  de  medtetAte  diBprmm  heredità^rum  perceptps , AHt  ^mpj  diBm  aBar,  nifi 
fittfih  tareianainm  dtBt  defenfarit  impedtmentnm  ,fenipeTe  pâtHtJJet , C"  tjne  dt-- 
Bp  prpeejfii  pendante  Btnenirent , fidt  efitmAtiane  tjnAMttpUrimi , eut  À tentp  t em- 
pare dr  tait  exttmaiane , vt  ratte  fiudebit , reddtndum  d"  reftttuendnm , ac  tn  dtBt 
pTpeejfm  exptnfit  perdiBaCttriAnafira  Arrefium  candemnari. 

$ V r XhïiiCTodefenfire  exadnerfidicemeô'prappHentejfii'addtBni  IoaH- 
WM  Vt  MoHTBMOXANCIaco  mtiet  dnm  ‘Vtueret  diBe  Parante  de 
Jdentemaramtacpd'multarnmterraTttm  dt  dpmatiarumdaminut  cum  M a AC  A- 
A E T A D E O AOEOMO VTB  matrtmantttm  cantraxerattex  qua  matrtmamta  diBut 
éefenfir  proaeam  extttera  tprefataqne  matrtmania  inter  dtBas  Icannemd'Mar- 
gaetamdmrate,finpradtBa Hagaretaé' defenfar  tmnta  fimitta  eitpaftbtlu  diBa 
Jpannt  de  Manremar.fecerant  ô"  pracnratterant.  Sed  /aattnet  de  Mantempranciaen 
fiepraUBt  aBarù  pater  & Lndêtùem  de  Mantemar,in.  nuila  firmicia  dtBa  laanni  de 
lipntemeranc.epnm  patrt feceratufimfieri prpeuratterdnt.qifinmoeifm  ineim  fcne- 
Bnte  daeUqnertnt  Jeu  hahaneUnanerant ,dr  tn  Flandrtame^  Pteardiamtmaxtmè 
gnerrit  tnttr  defttnBêt  pregemtarem  najlrum  d'KAAOLVM  Bufgttttdte  hmem 
darautibns , partem  prafatê prpgenitart  npfirp  eantrerum  fpttenda  fin  fufttnende, 
quamuts  ptnries  de  redemndê  rpgai  & fimmati  exttt^nt,fi  tranjûrtenerant, 
PTâfâtnJqne  Jeannet  de  Mentemeraneiaea  hüde  canfis  matas  eidem  défi n/àri  pre- 
fatamm  terramm  & dcmtntamm  de  Mantemaraneuca  O-  d'Efiaaan  danastanem 
retenta  •vfafrnBn  fttera  : neena»  de  etfdem  terris  dr  damïnqs  fdem  dt  homagiam 
frajltterat ,denartâfqae  acvaJfaSat  in fidem&hpmmagtum  rectptendo ,tMfitttâm- 
que  tn  fitpradtBà  terris  exerccnd»,  vjits  dt  gantfas  faerat.  IttBufqae  laannes  dt 
Mantemaranciaca  prafatamdanatianem  per  état  tefiamentum  earfirmanerat.  An- 


i9t  LES  PREVVES  DV  LIVRE  IIII. 

tfcuiks  Uànnii  de  }dântm»ràncut9  shnum  pfediHns  Usttnei  de  McnttmpréM- 
ct4i9  diiit  fâter^h  humsms  dcctftTAt,  é’fieomne  tus^medin  dtSiit  ter- 
rû  de  Mfifttemre/tciace  dUh  âÛeru  ffeteraÛ»  cW  hahtM  hjthutràt»  tenfietuM- 
nem  viilet  Fref^fnure  , ^ ytcetemtiatus  neftri  ferifius  tiejtqueitdo , videlUet 
quod  uftefenum  tn  mjteru  detù  & fHccefttnu  Uorm  »cit  hetet,  perdiderMt, 
Dtiebjtt  l'itmiis  dt^ns  dffinjcr,  ^ued ^Jf  dtfierum  ItMmsde  MtmevteréKeidC^ 
ent/dem  defenjèris  fAtrù,  C?*  loennù  de  Mentemeranaei»  tins  yfiÿ  6ittum,Li9- 
dêMtcas  de  MememerAnsuifi  diclt  defenfiris JrAter  dtifarum  terrATum  deHentf 
tn&rAiKfAC9<ir d^F.fienAn  fr»pnetASem  turc l/eredit Ans t ami  fAltem  eartêm  medietA- 
ton  âdcAuJÀmdetu  ^redi^te  iMUne  de  Fânj/ètix  Jibtcsm^tere  ,dt^ûf^tte  defe»- 
fit  tnemrAriHm  ffxdtilAm  deum  fer  frefAU  Uenne  de  Faa^ux  aittam  extin- 
ÜAm  futÿe.frxtendire  üM^rqutbmj  tndtÛA  mpTA  FArUmenii  Cnri^ 

tAntum  freeejfum  ftttJJetyqModdtÜAs  f Arles  tn  (aFUs  eenttarys  AfpHnÛAttdt>,eidem 
dtfinfirt  di/lATHm  terrAntm  de  MensemrA/teue»  dr  d' F fieuAn  reeredenttAm  eadem 
Cnrù  nofifA  AdindtiAuctAt.  Dtliùfqtte  Ludenteus  de  i-ientemerAnuAeo  eum  f>rx~ 
dtde  defenjire  ttAnfiftndû , 9mne  tnt  in  dtciît  terris  fer  eum  fretenjum  etdem 
defenfert  cejJèrAt  fett  irAnj^eytAuerAt.  DtÛûfque  AFler  quAmuis  de  fttfrAdtFfo  fro-^ 
eejfn  eertt.^cAtus  fmjfet , CT  i»  ccdem Je  Adtttn^ere  fetutjjèt»  mbihmt/ms  foj}  di- 
ÛA/n  trAnfj^honem  tHndtm  dtfenfirem  fro  eam  mehJÎAnde  tn  dtiiACtertAnefirii 
AdiernArt  fecerAS.  iVff  refmrctur  per  e9njsutudtnem  m xiHa  no^rA»  Prxfcjitmré, 
Cr  P‘t«{9fnttAiH  nej7r$  I-AnJ.  objotiAtAmt  qtted  des  mnUeris  um  ffxfixd  ^nsm 
(fin/àetkdiMjriAMberernm  ex  eedem  mAtrimonte  freereAterttm  ftofrinm  hereditd^ 
^lum  eijdem  tAltter  Ajtcit<m , ehltgAium  hypetheCAinm  fvrei.qxbd  fA/eTfirnd- 
ter,  Aut  eerum  Alter,  frxJjtAm  dotem  tn  frxmduntm  diPiffrutn  hiervrttm  ven^ 
derc , Aut  AltettAre  nen  f«j>tnt,  Attt  VAleAnt , ejfe  c*  ftttjfe , frent  diHm  .tFipr  dteere 
'le/uerAt.  Et  ejh  qn'ed  fer  ddhm  eonfuetudinim  refirtrttur^  detem  ionjnetndi^ 
HArum  libefountex  dtih  WAtumemo  freereAierum  frefritim  heredtrAgittm  fore» 
rmmm'e  t.tmen  rtfenretur  detemexcenttenttêne  fArtinm  (enJhttttAm  diÛorum  H* 
lcrerum  frofvium  /reredi/A^tnm  frre  ô"  qJÎ»  eentrelxMa  tn  duU  erndiétm 
MAtrtmeny  dut  api  dûtem  eenjhtaende  êrdinjJfeM  y frefAUqne  fartes  {kfrédtF/.im 
eenttenrtçKcm  faïunde  dd/û  («nfitetkdtHihus  dertj^AjJtm.  Es  tpe  etum  qnidd  dns 
eanueHtietiAlis  inter  libères  ex  eedem  mjtrtmento  freereaies  frefriam  hérédités- 
txtaut  : lernm/Amen  ddit  aFieris  fAtUyinm  ex  diüfi  wjinmûm»  natm 
jeH  frecreatus  r.en  fmjfet  » frxfAtam  tenfttcsadinem  tnfeqaende,  'videltcet  qn'od  dns 
ejf  frefnum  IfereditAfium  Itbsrernm  tn  eedem  nutrtmento  frnoedscntm , pm- 
frutm  heredttAj^ittmefx  neupetuerAt.  Et  quamms  didiAeferis  fater  tn  eedem  mntri- 
menienatm  fmjfetttAmentdcmAiUrmdiUe  mAtrimenie  minime  net  ns  ^prnereé- 
tus  exttterat.  Et  efequed  des  hbercrumex (tudemmAtrimentê  freereAiorum prn- 
frinm  liercdttAj^tnm  exttnj/ct  » bec  tamen  fie  eernm  vita  durante  dnnuxss  ^sm- 
dinde , Cy  nen  fre  in  fnes  fxredes  trAnsferende , extAbat.  Dieebat \lterihs  dtBms 
defenfèr^ qubd etdem  djf Are nen  feterat t xmx.  jAnnari/ anneVemint  M.CCCC. 
XXU.diÙnm  Jeanncmde  MentemeramtAc» cnm  Jeanna  de  Eenjftnx  matrtms-- 
ntum  ccntraxtjje,  tndtOiqne  matrimeny  centraFin  dtFlam  leannam  de  Fûttjffêmx 
medtetate frefrtemm  htrtdttâftsrnm  diFJt  Ie.tnnù  de  MennmerAiKiAcn  detatsm 
txtutjjè  ifrent  dtFfns  aller  fratendete  veiner at.  ^ntaiùm  fTaSiFlm  leannes  de 
MentemeranetAee  dtch  aderts  fater  ante  frxdtUum  leannim  de  hi intemeran— 
(tAte  diFh  atlerts  aunm  decejitj/èt  > frAfata  des  tn  eadnatm , fradtlls  vtÜs 
yueeemtSAtus  ntjlri  Parif.  lenfnetndsncm  injcqnende  , xtàtluet  detem  niji 
fejl  meriem  fatru  Ô"  matm  letnm  nen  habere , eeetderAt , (Je.  Prxferea  dice-, 
bat  dsFinsdefenJèr  tqn  'ed  etdem  cbftAre  nen  feterât  ^ qned  {nfiejhe  qmtd  tetnlitM 
dettj  et  nen  fertinmjjet , qned  jalttm  dns  pArtes prAltn/s  detiis  etdtm  fefftjwe» 
rAnt,frent  idem  aller  prAtendetc  x dnerAt  :qnM  % nm  fet  (enjnetudoxm  in  Prn^ 
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fiptMU  & l'icccêmitit»  P^rtf  nsttnè  ^feruéXdm  dês  tnter  fUês  êltfyutéli' 
^riutU^s»  frtmagentntra  a^Mjhter  dutidatar , ftafitm  alfar  én  dtÙa  datt 
tmUam  frara^aftuam  frattmdtrt  fatufrat.  Nec  rt^rtretar  dilUm  aOêram  fra- 
(tffàm  ta  dtiU  Caria  naftra  uutr  dtdat  Ladaauamô’  defmfarcm  f^»araÿctfra~ 
fifJm/jaf  traa/jÛtPMtm  inffr  dtüam  l.t^dpauam  & drftnfiftm  ftr  ca&ajUatm 
faiîdm  exuujftxjf’cditcnpnUfTam  dt  lUtmuBttn  Prxfofitarâ  aajhra  (è"  Ficeco^ 
mtuta  Panjit^i fitam  faijjit  dîOam^aa  dtfcnfirtm  dr  radem  terra  de  DamaxSe 
deteatprem  extinj/e.  ^^are  mtdfs  Jafradtüù  t&altfs  ta  fraeejpt  dedaratû 
ubat  rnfatrebat  diHut  defenfir^  eamdem  ailarem  ad prafatae  rerjaefiat , de- 
mandas  & cpndafianes  facüiùtam  tnadmtfstbtlem  forety  ejjè,dict  & declaran: 
KCKêH  à pradtdù  fats  demandù  » rtsfaefiist&epnelafîênibm  eamdem  de fenfarem 
dbfiiat,  dtÛam^ae  aihrem  ta  pradtiit  definfirà  expeajis , damais  t & lattrej^ 
nademaari. 

Sv  P iK  ifaibae  dtifù  partibm  aadttis < ^ ta  ftÛü  etntrarÿs S"  taquefa 
tpanefatisy  tpfi^ae  htac  tade  fada,  dp  ad  iaeluandam  reeepta,  Utertfjae^ma- 
aiment  à dtilarmm  parttam , ceatradidü  ^ falaatienihm  earamdem  tradttte 
prpdadù , ttt  tare  » tut  prtmitms  faper  tenu  literù  per  eaadem  aiierem  à nabù 
tmpetraits,  per  ifant  ad  Je  ira  hata/impdi  prpeejfa  de  tertts  in^aeftts  addtÛt  de- 
fcnfms  reijaefiamcfnira  Ladpaùam de MaatemerasKtaeâ état  Jratrem ta eerfe pré- 
céda ta  dtda  Carta  aeflra  inter  dUfam  Ladeatcam  de  Mentemeraaeiatp  mtUtem 
aderem  & ceatjaereatem  ex  vaa  parte y& dtÛam  GatBermam  de  Meatemaraacia- 
ef  defenfirem  ex  altéra , fàffis  » ae  faptr  certts  adaentjfameatu  per  itram^u 
partemvnà  camduhs  iatfaejhs  ta  vaa  fasea  ad partem paftts » & dtda praeejjài 
îttadts  y facuada , appandatts.  Vtfa  tpttmper  eaadem  Cartam  aafiram  praeejpt 
pradida dtUgertter  exammata^  amatbaftfme  caa/ùUratis  atteatis y tfaa  eaa- 

dem Cartam  aafiram  maaere  pateraat  aat  debebant.  Memarata  Caria  aafira  per 
fitam  tadtetam,  t^aad  aate^aàm  ad  didi  praceÿus  taduiam  pracederetar ,tefes  ia 
tarbn  didaramparttam  examinât i recadarentar , aeeaaa  faper  certts  articalùper 
dtdam  Cartam  npjlramà  dtd§  pracejfa  extraheadu fàpradidi  tefes  de  naae  exa- 
mtnarmtar , ac  ta  Ue»  tejham  in  fmpraeledm  tmrbis  examsaataram  martaaram 
aat  abjiattam,  ijaalibet  dtdaram partiam  y/^ae  ad  ade  trfiiam  aameram  de 
neaa  prpdacere  & aamiaare  pajfêt , exprafu  ta  eUffattraa  rrfiraaseeU,trdmafit: 
fapvàdsïltfiiae  retplameatà  cp  examisubm  eU  marna  faÛu  » & peaet  eaadem  C«- 
riam  repprtatà  » dtdm  defeafir  terrât  littrasà  m$bù,prr  tfaat  Caruaaframaa. 
dabatar»  qaattatit  eaadem  deftnfmm  ad  etrtas  ceajaetaktnes  in  Paiüiasata  m$. 
Jhé  Aadnasaenft  ép  prapafitarade  Haafitrdsê  aatrrie  ebferaatét,  im^mbuematnr 
^ars  beaaram  dtdt  lêasmit  de  Mantemprasteiatê  fta  faerst , videiieet  fi  mabery 
tas  des  faerat  À mante  unfiuntayfmperfiite  marrie  dactfiffity  rrettada  faeran 
Ntcaea  tfaed  tn  dtdis  Pr^efitmra  & Baiiiauta  ceatrahentet , m tradath 
bm  matrtmeny  talta pada  fr  cenditteaa  area  malteram  detes,preat  eit  beaam 
•vuiebatar,  appenere  peterant  t anualandam  ^ prebaadam,  e^  ebde  preteÿai 
vtmgtndmm  admtneret  y preaifè  e^md  dtdm  aH$r  eentrartne  eanfitetmdmes  artv 
caUre  & prebare  didi  defenfiris  fampttbm  expettfis  peffet  » rteiperet.  Saper 
efasbm  Istent  dtdm  partibm  per  aennaUet  Cemmtjfartes  per  eandem  Cartam  ne* 
Jham  temmtjjit  & députâtes,  aadstû , tn  tare  appundatm.  Stfraeltda  Carta 
mefira , ^tùd  praekda  Usera  cam  prafinti  isuisUatt  tn  vne  facta  ad  partem  pane- 
Temar,dtdd^ne  precejfas  tannrtntar,  pre  hutmfmadi  prec^fitm  tndttamda,  taiem 
vt  rattamm  feret,  rejfedttm  aabenda,  erdssujfie.  Sapradtdéaue  preeejfa  prtmtspaU 
iteram  vtfe &diU^emer  examinate.  P R A f A T a Caru  na^a perfaam  tadttmm, 
ija'ed  fapradtda  Utera  per  didnt  partes  tatpetrata  eit  mtnsmè  mtegrabantar.  Et 
tnfmper  tmfaaaeam  ump^tt printipale,  eadem  Caria nefira  ^aartam  partem  terra- 
ram  & demtmernm  de  Mentemeraneute,  EfteOan , Ceufisns  Janda  Henarina , & 
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Ucius  JéAMÙ  tU  MmtimrâBCUCê  ohitum  ftfîii3ms  Uérrnts  it  MâfitrmêrdM- 
cucê  dûtrü  fêterai  humMts  éUstffhAt,^ fi pmne  $MJifÊ§dia  tUüts  ter- 

rù  de  MentemtABCuce  iiQi  Miferu  fêter  *3»  w/  hâ^itu  hdhiurat,  (tnfmtmdi- 
nem  ’VtSd,  Frdftfiard  , é-  Vuetdmudtus  nefiri  fêrifms  tdje^tuado,  l'ideUcet 
auei  refrdfentâStê  ta  materid  d*tü  & putejitêms  Ucwm  ne»  hdl^t»  ferdidernt. 
Duehr  vltenms  di3»s  defenfir»  qned  Mft  dtBtrmm  Udnmsdt  Memtemerdnctnc» 
etn/dem  dtftnfirù  fdtns,  O'  îeânnù  de  MentemerdJtadCf  tint  fiy  o^ttnm,LM’^ 
dêmicns  de  MententerdtuUeû  dUU  defenferis Jrdter  ds3jrnm  temrum  de  Monte- 
woTdnctdeo  & dtBfiàd»  ffometdtem  tare  herediterto , ont  fdbem  eeritm  meeUetn- 
tem  ddeât^dmdotü  ffddiéd  IOdn»d  de  Bemjfemx  fitcomfetere ydi^mpime defea- 
for  t»  (ontrertam  ^xdi3dm  doter»  fer  frdfdtd  loonne  de  Fonfinx  êùitam  extm- 
ffm  finÿè.frdtendere  'voluerent.  Safer^nthiu  indUid  mfitd  ferUmenti  Cnrùo 
tdtuum  ffocejjum  fuiJ[ettquoddi3ju  fortes  tn  fâ3ü  eontrdrys  dffnnÜdnditetdam 
defenfirt  eUFfdrnm  terrorum  de  Montemordnetdco  & ttEfiokd»  recredentum  eadeooo 
Cnrid  nofltd  ddindueuerdt,  Dt^ififire  Ludomcus  de  Montemorexodeo  an»  fra- 
di3o  dejenlire  tronfigendo^  omne  tns  i»  dtilà  terris  fer  enm  fretenfim  etdem 
defenfirt  eefiret  fe»  trenfiortoMerdt.  DiOkfiue  dSor  ^nemn/s  de  fifrddsFfo  wo- 
etjfn  eerttfidtms  fiajfet»  & m eodem  fi  ddtnn^re  fotntjfet  i nthtlomsnms  fofi  di- 
3dm  trdnfi3tonem  eandtm  defenjirem  fro  an»  rmlefiendê  tn  dteld  Cnrtd  nofir» 
ddtdmATi  fecerdt.  Kec  referirrtnr  fer  nnfietndtnem  tn  xtSd  nofire , Frd^fitnré, 
& yicecomitâtn  nofio  Pertf.  objerudtdm,  ejdod  des  mnlteris  tsm }rxfixd  sjoem 
cenfietndtnjrtddihererMn  ex  coder»  mstrimonto  frocreuteram  frefnam  heredttd- 
çr»m  etjdem  tdliter  dje3am , ohlt^dtam , & hyfatheedSam  foret, c^ued  fdter,md- 
'^ter,  dut  eafam  dlter , frefitsm  doter»  tn  fretadtaam  dt3oram  ht/erormm  xen- 
dere,  eaSdliendre  non  txfnit,dat  vole  ont , ejfe  & fntjfit  front  dtltas  d3ordtcere 
xolaerdt.  Et  efi  cjaod  fer  ds3jm  confietadtnem  refermtnr^  dotem  eonfietadt- 
turtdm  Uheroram  ex  dt3o  mAtnmomo  froereetoram  frofriam  heredttdgirem  fore, 
rmmmi  tdtnen  refenretar  do/emexconaenttone  ferttam  (ot^ttaidt»  dt3ornm  h- 
heroram  frofriam  heredttdgtnm  fore  & effit  ntfi eontrehcntes  tn  ds3$  traSfdt» 
mdtrmon^  dt3dm  dotem  cenfitaeado  ordmefint  tfrefetetfae  fortes fafrddsFf dm 
tonaenttortem  foàendo  ds3ü  (onfattadintbns  derogjjfent.  Et  efi  etum  amod  dos 
eonaenttûHdhs  tnser  Itberos  ex  eodem  motrtmomo  frocreotos  frofriam  heredeto- 
^mm  extoret  : xeramtomen  dt3t  oSorù  fotrt,  eàm  ex  ds3o  mstnmomn  natm 
fia  frocreotm  non  fa  fit,  frofetom  eonfietadinem  tnfe^aendo,  videücet  tja'çd  des 
tji  frofriam  heredttoftam  uheroram  tn  eodem  matrtmonto  froereotoram  » fr», 
friam  fiereditogiam  efi  no» fotaerot . Et  anomaij  dt3t  d3orü  foter  tn  eodem  nodtrt- 
mémo  notas  fa  fit, tome»  tdemo3ormdt3o  motrimoniommtme  notas  & frntrtd- 
tas  exttterot.  Et  efieja'od  dos  lilreroramextodemmotrimontt  froereotoram  fro- 
friam heredstogtam  extttfit,  Ifoc  tome»  fro  eorttm  xtto  daronte  dansoxât  go»- 
dendo , (T  non  fro  in  fuos  heredes  tronsferendo , extohot.  Diee^ot  xUertns  dtûms 
defen/ôr, efaod etdem  ohfiore non foterot , xxiX.JonnorifonMoDomim  m.CCCC. 
xxii.diÔnm  Joonncmde  Montemoronaoco eam  loonno  de  Foajjenx  motrimo- 
nrnrn  eontroxfi,  indiSique  motrtmonf  contro3a  dtOom  lootutom  de  Fonjfinx 
medtetou  frofrtoram  htredttogtoram  dtût  loonn»  de  Montcmorancioeo  dototom 
txtttijfi , front  dtÛas  o3or  frottndere  ao/aerat.  eàm  frodt3m  loonnes  de 
Hontemorotteioeo  dt3t  o3oris  foter  ornte  frxdt3mn  Joonnem  de  Moruemoro»— 
cioco  dt3t  o3orts  oaam  deeefifit , frxfoto  dot  tn  (odacum , frxdtiio  vdîe  ^ 
V teecormtatns  nofirt  Portf.  eonfnetadsna»  tnficfaertdo , vtdeltcct  dotem  mji 
fofi  mortem  fotr»  d-  motrts  Ueam  non  hohere , ceetderot , c^r.  Prxtereo  dtee- 
hot  dt3asdefenfir,tja'od  etdem  ohfiore  non  foterot,  eja'od  faffojito  sfand  totoUtao 
doits  et  non  ferttnafit,  ijaod Jdttm  duo  fortes frxttnjx  Jotà  etdem  ftrtvmr- 
ront, front  tiem  o3or  frotendere  xolaerot  : ejaso  eam  fer  eonjaetadtnem  m Prn- 
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fêfîtMTAÔ’l'Keç^nûtAtm  néjh»  Partf  MêtAnè  AhftTtutam  tUs  tnter  flusA^fifutéli- 
4jko  prmilcgt*  frim9gfnititrA  A^MjIiter  dnudatMr^  profit m aOûr  tn  tùÛd  dote 
nuUdm  frotO*AtntÀm  frdKndert  potoetAt.  Ne<  rtpeuntur  dtitam  âiierrm  pr§- 
teffstm  tn  düh  CmrUnttJîra  tnter  diCltt  LttdoHt(am(^  dtftnjorem  tgnerafi,pro- 
fjtJm/j.’te  tnnfilhtntm  tnter  didtum  I.adwufmà’  defenfortm  per  caânjîontm 
fdildm  exttttJ^jÔ'C.NecnoaterrAm  de  DomatHetn  Propefitara  nejha  & Vueco- 
mitita  Pàrtjienfi  fitom  fat£it  djÛam^ae  defenfèrem  de  ejdem  terra  de  Dammlle 
detettrmm  exttnjffi»  mtdjs  Japrediifu  in praeeffn  detUrAtù pe~ 

tthdt  C?  retfatrrhdt  dtCim  defenfor  t eamdem  aûûrem  ad prjfitM  re^aefias  ^ de- 
maaddi  cêndajîones  ftaettdMm  tnedmifsthtlem  forety  ejjè,dict  & dedarart; 
net  MH  4 predtdù  fats  demandd , re^aeftnt&eanclaftomyMé  eamdem  defenforem 
éhjêtmt,  didiàm^ae  oiitrem  tn  produit  defenfor  if  expenft  » éamni* , <ir  tnt<Tt£i 
tondemnari. 

S V P e R ffuibnf  diÜü  pertihat  aadttif , in  ftifû  tontrar^s  ^ tnntujfd 
afaneiatis,  tpfaqae  htne  tnde  foÛi»  dr  od  tadtcandam  recepta,  itterdj^ae &ma- 
nsmeniü  dtdjram  parttam , eontradtÛù  ^ ftlMAttoaihtu  eâramdem  tradtttt 
prodaifd,  ô" in  tare,  ins  prtmitm  faper  certu  Uteru per  tandem  düorem  a nota 
mpetrdtUt  per  tjajs  dd  fe  in  htua(modt  proeejfà  de  tenu  tn<jatJfiJ  ad  dtÛt  de- 
fenforts  reefaefiam contra  Lndonicamde Montemounetdtoetm  fdsrtmtncertopio- 
ee/fa  tn  d/üa  Carte  nofJra  tnter  dtdfam  Ladoauam  de  Montemoramtaco  milttem 
aûorrm  & (ontjaerentem  exvna  farte ^&dtÛamGatliermnm de Montemorancit- 
€0  defenforem  ex  altéra , faÜts , ac  faper  etrtit  adnerttjjimentu  per  itram^e 
partem  vnà  cam  dtcltt  in^aejhs  tn  •vno  facto  ad  partem  pojttts , dtÛo  procédai 
tnnihj » factendo t appnnilatu.  Vifo  tp^ttar per  eandem  Cartam  noftram procejfn 
pradtclo , ^ dslipenter  examtnato , omnttafe^ae  conftderatis  dr  attentis , ^aa  ean  ■ 
dem  Cartam  nojiram  montre  poterant  aat  detetant.  Memorata  Cnrta  nofra  per 
fkam  tadtetam,  ^a'od  antepnam  ad  dtcH  procej/itt  tndtctttm  procederetar ,tejiet  tn 
tarim  dufaram  parttam  examtnati  reeoffarentar , neenon  faper  certit  articalàper 
diifom  Cartam  nojiram  à dsdio  procejfm  extrahendis  fàpraditit  tefies  de  noao  exa- 
mtnarmtar , ac  m loto  tejhnm  in  fapradeâiit  tmrwm  examtnatoram  mortaorant 
aat  ahfenitam,  tjaeliket  dtifaram  partiam  vfjae  ad  oüo  tejhnm  namtram  de 
naaa  prodacere  & nominare  foÿèt , expetfae  tn  dtjjfmtna  re/èruanelo,ordtnafit: 
fapradtiiifune  recoLtmentù  O"  examntkm  de  nono  fa£ht  » & penet  eandem  C»- 
Ttam  reportatà , dUins  deftnjôr  certm  Itterasà  nolw,per  tfaao  CnrtJmjiraman- 
dalsainr,  qaatmm  tandem  defenfortm  ad  ter  ta*  eonjnetadtnes  in  Baidtatatn  no- 
Jho  dmhtanenfô'  prapojknra  de  Monfieroiio  natonè  objhmatas,  inqm^matèr 
fars  honoram  diHt  Joamoà  de  Montemoramtaco  fta  faetat  » videiscet  J6  mmlter, 
cm  dos  faerat  À martto  confunia , fnperjhte  marrto  deeefiiffèt,  emisoRa  fatraO'. 
Neenon  tjaid  tn  étSiis  Prapojknra  & BaiStmtatn  contrahtutes , m traÜati' 
hm  matnmoBf  taha  paffa  <r  eandtttoms  cirta  maltemm  dates, prom  eü  yonnm 
tndthatar,  apponcre  poterant , artHalandam  é"  prokjndnm,  & dt&o  proeejfai 
tnapenànm  adnatteret , promfo  tpmd  dtUm  aiior  eontrariae  conjmtmdmes  arti'^ 
calare  & prohart  dUh  deftnfrru  fampttirm  expenfis  pojjêt  $ rertperet.  Saper 

efadm*  Isterts  dtÜû  parttbm  per  nonnnSat  Commtffàrtos  per  eandem  Cartam  no- 
firam  eomwuffos  & depatatos , antittâ  ,&  tn  inrt  appnn/latà.  Stfradtffa  Cnrta 
noftra , tfndd pradtûa  Ittera  eam  prefinti  uoeidentt  m vno  faeu  ad  partem  pone- 
rfmtnr,tU(loifne  procejfm  tmtmrotttmr,  pro  bmujmodi  proctjfnm  tndtrando,  taiem 
vt  rattoms  foret,  uJ^eQtm  h*Aenio,ordtn*^t.  Sapradsûoame procejfn  pnnetpoH 
iteramvt/ié’diU^emerexamtnatê,  P R js  v a T a Carunofraperfatmtndittnm, 
tjmod  fapoadiOa  Ultra  per  dtÛae  panes  tmpexrata  eit  rmntme  intefraiantar.  Et 
tsêfi^  tn^aantmn  tat^t pnmtpale , eadem  Carunojha  ^nartam  partem  terra- 
mm  domtmornm  de  Monttmorantüso,  Ejeonan , Confnnt  JasUla  Hottorina  , 


ü 
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^tHerAliterêmmum  temrum  & (UmtHÜmm , cenfiitm , redittum  & rt$$*mttÂTum 
tn  frtfêfitttfà  & Vne(»m$tMu  ntfirà  fârijitnfi fitfrumy  ijiu  di(f»s  iMnmes  tU 
MêMfrm*rj»aJC9  trmfnt  m4trtmêHf  iHtcr  tvm  (ÿ-  it  ftffiux 

C^^feih  fhtMdté'  f$fideh^y& ^nd  et  ff/fe*  tndireûa  litte*  vfqmt  etd  fri  de- 
{fjfm  trmfm  ^ttaterunt  y sd  ceufrm  medtetdtu  dêtu  dtüe  Jeattru  de  Feujfrux 
fredtiit  àlteru  date  y adem  éÛert  cem^tere  ô’pemnere  decUrerntt  di^ue  deela^ 
Ettadem  defenfrremyine^nÂntum  Um^tt  dltâm  ijMetdm  fertem  dtcLxTurre 
terrdrumf^ demtnteramyt^mddd  freftnt âhfrUend»/i-(.  Prenancutamt.  FdtruArtf 
M.cCCCXCii.  RueJy  Brécinty  B-tiBet, 

Infcription  qui  fe  voyoic  (Uns  le  C loiftre  de  Neuele  fur  voc  lame 
de  tnctal,  auanc  In  troubles  des  Pays-bas. 

I J 0 1.  I E A s Befen  de  Kentmeetmy  & de  Ntaele  fr/uUttar  aagmzntdtear  d<  ce 
Ceaatnt. 

DamrMarcvEmtf.  OeHorNES  BdTcr.ejftdc'SfenîmeTençycfrdf 
K <ne!( , feadetuse  Cf"  aaymtatAiTHZ  de  ce  Ceeaeat, 

Ce  Cenai/ir  frf  frtt  U iear  de  S»  Methtea  en  l en  U.  i>\\. 

Lettres, dont  loriginal  cft  auThrcfordc  Noircarmcs. 

1507.  A t»u!ceax(jaices  ^refintfs  Lettres  •verrentyCaift.xarae  Retyer  tuemiees  t.eix, 
CeafiiUerc^  Preiareur^eaer.t/da  Ray  na^re  Strej^^Arde  de  U / eeaejféde  Para^-e 
Ste^evAUHty/.tlat.  SfAacir  frt{astSy  qae  p4rdea.tat  P terre  létjaa  C P terre  Carrei 
NetAtres  du  Rat  naff  redit  StredepArlat  ejiAhlis  aa  citAfieBet  de  pAriffrrem  prejetu 
en/iarsper/ànaej  ad>/eô‘pM^ÀarSeifaearM'*?  H i II  ffii  ut  MqNTmo* 
R l K C Y tffeaA/tey,/it^nearC'  Rsran  dadit  Maatmareact  & de  Neaeje^f/s  de  feaes 
nalies  ferfannes  }>\efrre  Iean  de  Montmorency  rff  fan  vtttAsst  tusfra 
cheajlur^Set^atar^  RAraadkdit  Neuele  de  bsateCiO  VIE  VtLLAlN/à 
femaie  i leijtul  feu  Sie/itre  1 E a ttefiatt  fitz,  Atfaéde  feuMat^tear  1 £ a ttyatutd  U 
vtaait  Set«aearCf  BaraHdadtt  Saatmareatyy^de  t>jme  Ieasne  Dt  Fos> 
s I V X /f  fi  matSy  ayeat  CT  AyeaUe  dadtt  Mtjt'tre  PhtUppxsde  MeatTKaraHcy  y peser 
iay  en  fia  aam  et xae  part.  F.r  aalleheaime  IlaN  de  SAINTE  AloE' 
G O N r)  £ F./cayerfetjraeMrde}!atriArmesdïlz,  C’hermer  de  feuet  ashlet  perfimmes 
ytefstre  Nicolas  de  sainte  ALnEcoNDE^«/i;r -viaAnt  atafst 
Cfieu.dur  fetgaear  dadtt  hea  de  Nairumiety  & de  Dame  hloNORlNE  DE 
Montmorency  fr  femme , 4f;//  epatt  pile  àejdtts feaz.  Mefstre  Jean  de 
2‘faatmareaeycpde  Dame  (Saaie  Vt&.tta,  Cf  feardadu  Mejure  PhtlippessU  Maat- 
marenctyta  fàmaarnyCreamme  fnfrt/ÂMC/  part  aat  fart  eu  eefie  pArite  de  Déatai- 
filles  Aatitatnette  de  faiate  Aldeyaade  lUaiede  Hâl'iAnn/^  IdAr^aerüe  de  frtjtte 
AlJegaade fis  fearsefdtts  aamsd'Aatre partie,  DifAatsleJdisespArttesefdus rramsp 
raefrneatem  ledit  le.tade  frinte  Aldegaade  y yae  elles  efiaieat  ea  débat  & rjaejhéta 
é"  ea  râpes  deatur  ta  prHes  ,paar  rat  fan  des  droits  (fat  ledit  de  f Aisne  AUegasedt 
Crfisfiars , taui  reprefiatans  paar  rae  teffe  Udttt  defaate  Dame  Haaorisu  leur 
mereydi(atentà' preteadaieatAaotr  et  héritages  fiefs  fiigneariet  ydroiis , reates, 
f^jùatu  ytmmeablei&bteat  mtahlets  (aficax  fiAgaet  yioysax  yô"  autres  bterts 
demaarez.  des  dues  fisaefitam  defdits  feat.  jiefiire  leaa  fiigttemr  dadtt 
Moatmareaey  & Dame  leaaae  de  F^Jèax  aremi&  ayeale  de  ladite  Dame  H o- 
aariae,  CF  ttsjsi  es  fimefiiaat  defdiSs  feaz  Meftirt  leaa  de  Montaorntmey  ^ 
Daaie  Coale  rilfaia  pere  ce  saere  diitBe  Dame  Hoaoriaey  es  arrteratgesy 
frauls , ér  reaeaaes  Aieealx  Iterttages , tpue  ledit  leaa  de  jAtate  AÎdegonde  ds~ 
fiitmoateràgraade  fomtae  de  deniers  y de  tant  te  frifatt  deauade  aadst  Mefi 

fire  Philippes  de  Maatmoreaey.  Defiyaels  droits  de  fin  tfitoas  ie/ditt  de  frtntt 
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Aldtgtndt  & leur  feue  mere  t^suetefit  feu  âuêtr  fjrtutj^e,  ^uel/fue  dtlt^emè  9U frur  • 
fait  te  que  Udtte  Dame  Henenne  eueu/l  fute  à Veucentre  de  feu  Üefirt  I B A H 
Ol  MohTMoaenCY»  duquel  ledit  Meftre  tlnli^  tfi  hettuer^  ô"  *uft  U 
teuctntre  dudit  Meftre  Phtüffej , tjut  au  pArlemettf  de  MulliHet  que  AiSturt.  Ht 
ledit  Mefire  Phtliffet  de  Metumereutf  dtjett  au  eeutrAtre»  que  eu  tant  que  teuelmt 
Ufiuceften  defdtts  Heftre  Jeun  Sunude  MAutmereacyô'  Du  me  le  Anne  de  F'ef 
fimx  é^eut^  ajemle  defdUtt  Mettre  Phtliffet  & Oume  HAnArïneJtdit  idtftre  le  au 
Sei^urdeîitueie  frere  àifmd'uelny  PhUtffeSttn  Auttt  trAtte tcheuf,Cr  .ifftinté 
Auecques  Udtte  Dame  Henêrine  ^fèUn  cr*t>tjî  quU  ejt  a fUtn  centem  es  Lettres 
far  ce faut  s ÿ fafies  fardeuAUt  CatÜAume  de  Laudas  CT  leau  de  Lafre  Auditeurs 
Âtfaax  à Lille  eu  flaudres,  le feualttejme  taur  de  lartuser  l'au  mit  ctaq  eeus  C"  J<ft 

Epitaphcqui  levoidàGAJul  en  l'Eglifcdcs  Cordeliers, dcuAnt 
le  grand  aucel , lUr  vne  fcpulcure  baffe  couucric 
de  bronze. 

Ce  haalte, tulle  » & futJ/Âute  Dame,  DameYA  ktitiv  iKm  d£ 

HouK  ES  venue  de  feuhaat^uahle  »& ftujfaut  Setguear  }>teftre\tH  a u Bareu 
Seiguearde  Mentmareucfé’  de  PleueU  : laquelle  titj^afi  leDtmeudx  xv.  ienr 
deDetemhre  tau  m.oxti  II.  Prnx.  Dteu  feurtame,  é"  f eut  teusUs  uahlet 
fareut. 

Epitaphe  graué  fur  vne  lame  de  mccal,  qui  fe  voyoic  a^nc  les 
troubles  des  Pays  bas  dans  le  Cheeurde  fEglifede  Ncûele* 
du  coÂo  Sepcencrional  du  grand  autel. 

' C t gif  euterre  nahU  Chaales  dC  MonTMoaENCT/Zr^/e 
UaufetgueurXxkH  de  Cheualter  Sagueur^^eaeiet 

qmttreffaffatauu.ZCCtLVL^ixde'xytniJaarde  laïu. 


J7.PHILIPPE  DE  MONTMORENCY  I.  DV 
NOM,  SEIGNEVk  DE  NIVELLE, 

BT  d'vm  Qtart  de  Montmore  NC  y, 

Els  puifné  de  lean  I. 

•CHAriTRB  ^ir. 

Lettres,  donc  la  copie  colUtionée  le  Vendredyxii.  Mars.t4$p. 
cft  auThicfor  de  Chantilly. 

ATovs  eeuU qui  tes  frefintet Lettres  verrous ^ lacquet  d'EftomteatStChe*  148 
uaiieTt  Seigneur  de  teyue , Baron  d’Turfô’  defaut  Audry  eu  U Manhè , Cou- 
fetiaà'Chamheiaudu  Koj  uofre  Sirtt&  garde  de  U Premoféde  Parùfalut.  Sea- 
motrfasfonsrquafardeuamtPierrtlMi&leau  Beauflx.  Notaires  du  Boy  uefredit 
Seigneur  eu fouChafielet  de  Paris , fut  frefeut  eufaferfouue  uohle  homme  Meftre 
IehaN  de  MonT  UOKXïtCY  Cheualier,  SetFUcurdcNiuelle»dt  rvyme 
^u  eu  Artoùt  & de  faut  Leu  les  Taaen^,  lequel  de fouhou  gré t faut  toutraime , iT> 
eognuté'ttttfeffaeu  U frefeuce  dejdtu  Notaires, comme  eu  droit  tagement  farde  • 
maut  nous . aaotrceddé,  trau/forté,  à"  delatfé,  & far  ces  frefintet  cedde , traufiarte, 
f^dgUiffeàuMeé'dtfirttt ferfouueMaiprt  Philieee  d£  Montmo* 
a B NC  y fou  Jhrttdr  Dqyende  fum^agal  deLaualà  ce  frejem  ,acceftaut  lasütt 


jf6  LES  PHEVVES  DV  LIVRE  IIII.’ 

clnfisdcJlifdittK]iiieiif»i»eiu.  Ctfiâ0!umr  Uiittterrtér 
üimurit  it  Vvjmts  iéuc fa  tfftntiunctt  & dtftsJMa  âfii  n Anâii.Lt  terre 
CT  fii^eriedeS.LeitlétTeMtTinâfisenU  Frtmfti&VKemtédt  feri.  Item  U 
mtilnJt  ttm  Us  hnu  masHes  (fsrmmcMa  Je  feu  Mtjiirt  IeaN  DE  MoN'T- 
MOEENCT  ftnajedytn  fmviiuittStiptesa&Btrt»istdut4itttmmtKy,*tt- 
glit  citMlUr  sfftrUMemtsèeMjëiùiiiaùireéUfieiDâsmt  11  AU  n t de  Fos- 
se Y X itdù femme  disJil  Sert».  Htm  etstt  tiens  tersjss  de  retste  tfu  ledtt  ChettA- 
ber  à drnt  de  freedn  ehtsee  te  fstr  U terre  é-fii^eeerie  de  Fmsekte , ^ rester 
réUsetet  fsurtêetts  Us  terres  crfeigeeerus  deemees  &efeke»és  i Meftn  Phtliffe 
de  Cneeeeeer  Seipteer  des  perdes  À cteft  de  fe  femme.  Item  mires  cret  tsttree 
fdr^s dereete,  ^»e  Udstdt  Uteiemeeiy  tetil  à- d drul de  freedn fdr ehdcan  a» 
fin  ldttm& fetineerie  deCrnpSts.ftmr  ee  ieejrfdr  Udu  Hdijhe  Phsisffe  de 
Mtetretreeey,fdTle},ftshtirs&dymsemfi,(f-iefdireaieeudefdchtJe  i Itsyt 
dffdtttedet.  Ce  trdsptrt  & ditdijftmeet  fuK  fisr  & tdet  meies  de  ce  eysu  teeU$ 
HdiUrt  Pbibfft  de  }4setm»n»ey  feelsO’fmrreu  dsuir,  freteedre.deredeJer,  ne 
neUmer  es  jeceefues  de  fes  feu  fere  & mm . & deet  U eeft  feu  fene  demende 
dssdit  Meftn  Ithde  de  Mteteweeey  (iefim.fiameutl  dsfiu,  & deet  tls'efi  tenu, 
& tieet  feereeeteet  eeUfrefieeedeJdtttSUdins.é’e.Ee  tejmem  de  ce  ,nestt  i 
UrttdtumsUfdits  Netdins  mens  eus  U Stel  deUdste  Premph  de  Pdrà  è cet  iff- 
tres.fdstes&fipées  fdede  grdce  K.CCCCLXKXYll. U Jemdyx.teer de  May,  Aist/i 
fi^et  P.  LdUé.  iemfU. 


Tnité  Aetoiea^eètePtUiffede  Mtetie»reen  tcAc  Marie  de  Hentet 
Dame  de  Moiuigny  en  OItreuanc. 

Titcd'vnLiureapparcenantà Ferdinand  de Cardeuacque  Efeuyet 
Seigneur  ne  Bcaureuoit,  auquel  fonc  efcriis  plulleurs 
mariages  tetcHaments. 

HyS.  Paxoevamt  ledadericheiyt^Jeaedet  Prix  Auditeurs  Styaex  cemfdra- 
reet  te  Uurs  ferfteues  haulss  fusjfaets  Sttgeeurs  Mtejieur  I E M A M DI 
iAovTUOxmCY  fiipieur  de  NtueU,  Madame  MaEcvexite  DI 
Hoxtliifafemiee,MtefturVHit.iTH  pE  MoKTMOE.EMcy Jrert 
matfei  dudst  Stttrseer  de  NeueU,  stvee  fartlMadame  Philippe  de 
M ELETM  Fedexicq^  de  HoAKEIrs/i»  tiiuatttSa- 

geeurde  Meetiyey.p'  Damaifiile  Makix  DE  Hontett  UaeuifiSe  dude 
Mtaitgsiy,fUe  asfete  defdsts  défunt  Seigeeur  de  Mentigey  & Dame  Philsyfe  de 
MeUuUti autre  fart.  Et  rteagnureet  ekaeue  eedreitfiy,  eu  tant  eyut  teeeenUer 
fenil  un  feutra  ey  afret , ladite  Dame  Marguerite  de  H urne t auOnifee  fufffitm- 
reeut  eeteftt  fartUdudn  Seigneur  fie  mary,  taifutlk  auQuriti  ladtte  Datne  fnet 
en  etu  agnabUmeet  & faut  ctnpraiete,  fi  efdette  dtB,  Sy  f**'  farueetr  a» 
traitti  de  mariaigt  ftmfarU,  & tjut  au  ftaijir  de  Dieu  fi  fera  tfi  fiUmetfira  etu 
fiieie  Egifi,  eùfiuli  V Ht  Lirrx  de  MontmoEemCT  ^ 
file  Marie  de  HornES,  auaetfu'Usayeet  rsrmKW>  feyyrrmejjè,  er 
aliaeee damariasge.aut  efti&  fine  faits  trasBiex,fnimeffit , & eueueeaeces  leF 
etnfis  far  Us  firmeé-maeim  ^ui  s'enfuit.  Premièrement  Uelit  PkiUffede  Ment— 
mertneya  farté efi farte  àte  fnjêet  mariage  eu  aduaecemeet  dieeüuy,  tant  de  Im 
fuetefta»  de  Mtejitur  \ l AV  DE  MonTMoRENC  T Samr  Go  VDt- 
lE  Villaih,  uni  fut  fa  femme,  fere  ei-  mert  defiUts  Mtefieur\x  AVefi 
Philippe  deMomtmoren  et , efue  far  fartage  tjue  tuya  fan  fiedtt 
fitn  Seigneur  de  ffeuele.faur  & au  tue  des  ijuieis , fUrtbr,  5-  mtrts  drtits  ^u'scet- 
tuy  Phdsffa  de  Meetuaneiytifi  autir  à-  demander  te  tans  Us  fiefs , terrer, fei- 
geeerkSftfihtritaigts delafila, farUeutx  feu  ftre&  men  defiUtrlcané-  PlttUf— 
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fcsJf  !49KtmartfKj!  ft  4fët  s'en/uit.  B^4  fcAttait  U tfturte  partie  Je  U BdtMMie  de 
Hemtmêrtmcy ,de$ tcrrtttfei^mmnn ^4ff4TtoUM€es  cr  a^yendoxa  ttBfecmemt  de 
Cet^Ms  fante  Hamrtne  ô“  Vitry,e»  Brte  ^ani  fimt  membree  de  Udtte  Bjranmte, 
M$ec  fente  J & chéotnes  Us  âsUtres  terres , Cr/eiymeMriest  eyfArtenances  & ayyettdem- 
ees  tfmi  fitremt  4 fin  U9»fienr  I&AH  dsMohtmorenct  aUuI  defdut 
lesn  & ttt$Up^s,4Uitfiijuet$Mt  fiemfrotd  Jittuz.  ettUvifiemtécr  Preueflé  de  Pe- 
rts^^eMntretfJyAterre^  Jet^ttenrte  de  feint  Len,U  PUfu  Benchérd  » & vm  certun 
fief  d^tenemem  tetut  en  Perte  de  Menfenr  de  Mereulf  efut  fi  Cûmyrend  cm  cent 
Vingt  ctnef  hures  de  rente  heritebU  eheam  en^  tfms  fi  frennent  fur  U fiigneuru 
de  Femeehett.  Le  terre  ô"  fiigitewne  de  yvtJmes,^Ht  fe  eemprend  en  fUiiemrs  (}f 
fnetmts& pedfifitems :fremteremem  U fumtdebru^ue  feint  Pterrer& perteede  U 
neffi  BetUetgne ,etnfi  tfue  tant  fieemprend.  Le  terreé'  fit^nturte  de  TouttenddUe 
enpretdeMenfireni  fur mertU terre &fitgneurte de  Hupfe  en Uchifiedenie dJn- 
dennrde  tenue  dueksfiel  deT  enrementU,  U rente  de  Heuereines,  U fief de  Triefi 
U rente  fur  U feigne  uru  et  Efihâwe-  H au  en,  & MATchede/fi  Us  hû  e^ui  fe  eeup  • 
petit  en  neuf  Ans  téueeAufitfut  tel  Autre  dreiû  tpert  (fi  purtien  tfue  prétend  età- 
mtr  & ioir  ledtt  fi  teneur  de  Pi  eide  en  U terre  ,J'etgneurte  & SArennte  de  Af  Mf« 
mereney.  Tentes  UfiueBes  terres  ,fii^neuriest  BAfennies , dreiti  (fi  pefièfiens  ,U- 
dtt  Seigneur  de  NeuU  bAtiet  ntePf,  (y  ftiû  ban  (fi  VAlatr  ebAcun  au  en  reuenu  & 
tfirmâtiên  À U femme  de  deux  mtüe  Unretyde  x\..gresmennete  de  TlendresU  Ltb^ 
nredeteuenupAr  AM,  fent y cemprendre  U dretif  dent  efi  ejnefiten  en  U Ceurt  de  Pat- 
iement  peur  le  dreit  Retendu  en  Udtte  fitgneurte  per  lediû  Seigneur  de  HtuU,  Et 
fi  Ufdttes  terres  (fi/àgneuries  ne  VAÜeient  (fi  veSent  en  reuenu  pnr  en  Ufditet  deux 
miâe  hburesde  rente  fUdst fiignenr  de  Neuie  a premü  & prmeEl  Ut  pArfurnir(fi 
peur  Aufdits  mATuns  ,(fiUur  en  fttre banne  fiureté  duteut,  aux eaufisi,  frAiz^(fi 
eUffins  dudtff  Seigneur  de  N eaUt  en  drattt  fitgnenrÎAux  (fi  Aultrement,  Aufy 
de  pAier  (fi  defihdrger  elfACun  en  fi/dttes  terres  de  tentes  eherges  (fi  debtes  dent 
elles  fent  eu  paurrent  efire  (hergees , enuersquti^uetefiattiAueede  pAter  ffipurger 
Uns  ATTtTAges  aut  en  fiant  en  peuuent  efire  deubs  tmfiuer  dm  ienrdhuy  ,fAuf  gne 
PiâdAmeetJrJy  teuyrA  de  findeÙAtre  qu'e&e  prend  /ùr  Udtte  terre  de  nuyfi.Aufiy 
ÀU  ehATgedeU  remedene  À Menfieur  de  CAurey  mentAnt  eluteun  un  à U femme 
de  deux  cents  huiB  hbures  de  xu  grès  U Itbure.  Et  fin  ledit  Seigneur  de  NeuU 
frémis  Ais^tuLfer  & defihârger fimltt  jrere  du  dratil  de  pArthen  ^u<  puurreunt  en 
ueSet  Auair  (fi  dentAuder  UddAme  de  Gaetbe^ue  , cfi  Mddjme  de  Neirf^nermee 
leurs  fturs.  Et  fi  a Udtte  Dsmede  NcuU  Autbertfee  eemme  dtH  efi  dudui  SeU- 
gyeeur  fen  mury  remsnee  (fi  renunce  défirndintenAnt  4 tetn  tel  dretH  de  dauAtre 
gn’ede peurruit  Auetr , prendre  (fi  derndUsUr  fur  Ufdtcles  terres  (fi  ftt^neurtet  défi 
jiés  decUrett  tS'ede  fiurutuett  UdtÛ  Seigneur  fen  mury.  Et  euUre  (fiducctj  saut  ce, 
UJdiüs  Seigneur  ^ DdtmdeNeuU  ent  damné  (fi  dunnent  AufdHls  PHlLlPres 
DE  Montmoremcy  & DumutfeBc  Marie  Di  Hormis  mu- 
rUnsAss  cas  fue  utulx  Setgnenr  (fi  Dume  de  NeuU  iraient  de  %'teà  trefius  fiant 
Auuirffi  deUijfir  enfant  an  enfant  viuant  ifius  de  Uurtthairs  habtUs  à eulx  fiu- 
<edcr,pAT  dan  d'entre-vtft  & irrenaeAbU,  rem  d"  chacuns  leurs  biens  ^ meutles, 
terres,  pUeetffitgneuries,  rruenm  (fi  peffefians  ijueUamjues , dant  ils  tenant  (fi 
feffiffirant  an  tanr  de  Uur  trefim  eu  tjue  ce  fait  Jhué  eu  afsés , (fi  de  /jueiftue  Set* 
gneur  eu  Prince  que  ce  feu  tenu  & meuuant  :peur  par  trfdüh  Phtlippes  de  Uent^ 
marenty&DatmifiSe  Narie  de  Hernet  iuyrifi  p^ffer pateulxefiUurs  beirs  be^ 
rttabUmeni  en  tem  preffts  (fi  renenuz.  Et  fi  ent  Ufdillz.  Seigneur  (fi  Dante  de 
NeuU  veulu , cenfiuty  (fi  ateerdé,  vtaUnt , cenfintent  (fi  acterdent,  que  fi  UfdtOs 
martans  eu  tvn  d'aulx  terminent  de  vie  a trtfias  pArAuant  Ufdiéls  Seigneur  (fi 
Dame  de  NeuU , Us  enfims  defthch  martans , s' aucuns  en  ent  viuants , repre/itf 
terant  & vftmtt  a fuccefisien  es  dans  (fi  adnancemens  atnfi  fatÛt,  qnt  diS  efi, 
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(pmmf  & fi  Ufiiiüt,  mirtans , /nrr  ptre  pitre  tfititnt  Ut  s ituâns  : ntn* 

êhfijfst  ifitÿt  i uaflume  fitl  t & ttttttâutre  (htfià  ce  contrétrL  Efs'tl  âdaenptt 
ifue  Uiite  I>4tne  de  îitnle  termiP*fi  de  vie  À trtfiss  y.tr>uiant  ledt^  Seipeemr  de 
Neule  fin  mjtryfint  aHmé’dtUtJfirvn  eu  ylmjkmrs  enhns  viuéps  ^mdeUmr- 
dtimÂtugean  feur dédit  trefije , que  iediÜ  Set^^erde  Ntalefi  remertant 
que  en  fiecpnd  il  tuft  tnfdnt  vtuani  héhiU  ûUy  Jucceder,  en  (test  Udtdf 

Seigneur  de  KeuU  a dennè  dt/memtetunt  yenr  lerst  denne  fer  den  meuecaUcp 
eir  frmeH  fettr  sndtél  Phlif^s  de  Uentmeremy  fin  frereU  femme  de  mille 
ares  de  XL.  gresymennetede  ïUndresU  lihare  d rente, fidaehet  ennaeüe , Ittri^ 
tâhlc  é"  yerfetutüet  à frendre,  duetr,teyr,  d*  fftre  feye  chdian  an  defdiiti miüe 
hharet  de  rente  yar  lediû  Vhthffctde  McntmereneyO’ fis  hem,  âpres  Utrejf4$â 
dttdiel  Setgnear  de  Neale  , far  tew  & ehacanet  tes  terres,  fetgnearus  rcaentts^p 
fUees , psf/efsiens  que  ledilf  Seigneur  de  Seule  a ô"  deUifiera  na  iem  de  fendt£E 
nefijs.  Èf quelles  mtüe  Isharcs  de  rente  les  enfant  dudiCl  ThUppes  é’Ddmetfelie 
Mdne  de  lletna  fuecederent  & v/erent  a fueeefsten  eemme  cy  asnfi  fi  leurfdsts 
perecymere  efiettnt  Urs  viudniy&  {ensque  learfditstrefiâs  Unrpmjfint autre na 
pretudtcier.  Mrfmes  ent  prmis  firent  lejdiSis  Seigneur  dr  Verne  dcNeaU 
ntss  de  fttre  vejhr  & halniUr  Isenaeficment  ladite  Vâmetfide  Marie  de  Marnes 
de  tous  hdbitz, , leijux  çy  âtcurs  que  luy  csnutendrâ  duetr  peur  le  teur  desnopces, 
âucc  de  fane  a Iturt  defiens  Itjdttts  nepces , enfimlle  de  auctr  gcaaemrr  ^ 
entretenir  IcfdsMs  nurunt parey  durant  trptt  ânten  ltarmaifiH&hûflelt,À  efhe 
lediîi  yhilippes  de  fix  htmmei  Cf  fin  dteujulx,  & ladite  Vamêtfille  Jisne  ds 
Jlfruet  elle  qaatnelme.  Ht  ladite  VawpifiUt  Mariede  lignes  a qa  elle  perte  d 

te  frefittt  marutgc  yO  que  luy  afparttentyla  fuatftsn  dudit  feu  Seignear  Je  Msn- 
ttgny  fin  pere,let  terra  Cyjeigneurtesduditî heu  ey  flaee  de  Menttgny  en  Ofire- 
aant , leur  appartinanca  cy  appendcneet , de  f'iruf , de  Farlus , Afstet  U grand, 
CeureeÜes  le  Comte , le  Caule  de  Ferry  yfatnM  Martin  CreutHer , les  haultes  lujhces 
d“  fitgneuries  d'Ajq  lex.  le  Ment  fainM  Elay/é'  de  Tangry  , le  dtfmaigl de  yvanflin^ 
la  terre  d' F fiarpet y le  vtnage  de  leFvarsleja  mat  fin,  terre  éf fitgnearte  de  Samchy  U 
Cauihtr,  ta  terre O’feigneurie de  $’edegtes,auec  la  terre  &fet«neurude  Metssay  ejes 
apparu  nam  et  & dcpendtnees  defdites  terres  Cf  fitgneurtesy  Cf  de  chacune  d'ieeüejjà 
la  charge  du  dreili  de  douaire,  df  autres  que  laditte  Dame  Phhppes  de  Meleun  prend 
fur  lejditta  tcrreSyô'de  dix  cens fions  de  rente  heritiere  chacun  au,Hqaoy  Isdittf 
terre  de  Mcntigny  efthypathequee  enuers ladite Dame.Et  fi  apparttenta  tetHe  Dn-^ 
p:pt(eH<  Marte  U (emme  de  quatorze  cens fiortnsdeult, pourvue  foù , pour  tachspt 
fatîi  patledtM  feu  Seigneur  de  Monttgny  delà  terre  ô"  fitgneurtedt  Folatzx,  Jtem 
vingt-deux  mille  etnq  cens  forint  aujty  deuhz.  pourvue  foù  patereeulxda  pays  ds 
I.iege  y atnfi  que  par  Lettres  peult  apparoir.  La  femme  de  fix  cens  fiorms  pour 
vne  fit!  deué  par  obligation  par,  Monptur  le  Prime  de  chtmay , d*  tant  U JniS 
que  ledtH  Seigneur  de  Monttgny  auoit  d preundott  auotr  en  ladite  terre  dsCatfi 
tequcytfic.  Fait  le  V.  de  Septembre  l'an  M.CCCCXCV  i. 

Extrait  d'zn  compte  de  U Comte  de  S.  Polfiny  tan  m.Ccccxcvjt. 
fol.  y y. 

1497.  Mohsievr.  Philippes  oc  Montmorency  feigneurde 
Momigny  mary  &:  bail  de  DamoifcUc  Marie  de  Homes  a rclcué  du  Comte 
de  S. Polies  ccircsde  Vimy  âede  Fatbus.  irem  le  fief  de  Tangry, 

Extrait  de  deux  originaux  ejUhts  au  ThrefirdeChamiSy.  ® 
lyii.  LETtREs  par  Icfquellcs  Phthppes  de  Moutmsrency  Chcualier  offrie  foy 
de  hommageau  Roy  de  Uquatriefmc  partie  de  la  Baronnie  deMonemoren^ 
cy  àluyadiugccpar  Arrcft , mais  n'y  fut  rcccu,  ains  luy  pcimift  le  Roy  de 
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)ouyi  de  l^ite  quatrieûne  parne  coniointemcnc  aucc  le  Seigneur  de  Mont- 
morency. Le  Vendredy  xvi.de  luillcc  m J>xii. 

A O V K V fait  par  Meflîre  PhUif^  de  M$mm»remy  3i  \JLciXixcCtuS4mmedt 
j/«Rrmrr/4r(7ducKaflcaa,textet  A^lcigncuricdc  S.  Leu  IciTaucray.  Ven- 
dredy XI.  de  Mars  mJ)XIi. 

Excraic  du  compte  de  Gérard  Srragiere^  dti  Bailliage  du  payl 
de  Vvaes  de  Tan  finy  le  i.d*Aou(l 

M.DXll.  ^ 

Dt  MefireVHtLirfit  de  M ont m oxeh c 

fwrUsttlûftdehmit  ftfsé  Uy  tfihtm  f4r  U de  fem  Meftre  1 1 H a N dE 

Mohtmoxenct/î«  fiireâ  iâMjedeUterre  de  B'inht&  Ziirndreth  ,yùMr 
teüy  te.  Ifer^t. 

Extraie  du  compte  de  Ferry  de  Lannoy  du  Bailliage  d'Alloft 
dVn  an  finy  le  dernier  de  Décembre 

De  Mefire  PHitiPPBS  oe  MoNTX40aiNCY4  fjafi  ye.r  I 
émir  reUéé  U théfitâm  & feiyyitnrte  de  ^ ee  en  en/ntiunt  eeruêne 

/entente  de  emjfnméce  ftefé  eitenne  fer  ftm  Men/cnr  de  NeneU»  Ity  X. 
nrrt, 

Letnes,  dont  rorigiiul  eft  au  Tbrelbr  de  Cbancilly. 

A temcenxnnteetfrefentet Lettres verr»tu»Géhriel Berené’fii^nr^ASe^e^  *5' 7* 
fAsnt  ïnft^Ueii*m^Têrxxï,& S.Dyer^&  de  PmJ^tCenfitSert  ChemheHén  du  F.ty 
9»fhe  Sirttt^Gérde  de  U Premfiide  Pérütfélat.  Sfjnetrfstfinst  tyne  férdeuj/.t 
Stmen  Bande^mn  & Pierre  Chendi:er  Netetret  dm  Rey  nefirt  du  Gagneur  ea 
Chi/iekt  de  Parù  tfisrent  prefints  C*  cemférarent  en  tenrs  yrr/ênnes  » mUe  fer^ 
fêMte  Me/ire  pHiEirri  ot  KioNTMoaiNCT  Ckeneker^a^ncat  en 
yjrtie  dadtt  Meutmtreney  ^ de  NtsteUe  en  pi^ndreSt  d'P/eênen,  Cer/ens  fdiHie 
/fêttêWte , C*  de  feint  Leu  fnm  ledit  hientnmemy , d‘  iteme  M a a i e de 
H O a N I $ /a  femrne  Oeme  dejditet  Ui^nenrta , de  Uy  /u/Jlf^nfment  aatlert- 
fie  en  ctfit  yemet  fenr  fâtre  (f  fe/fr  te  n jyres  s'eufmt  Lefifaelt  emftjje- 
fcnt  ijae  des  te  t'endreny  x x i v.  tenr  dOüeirt  dernier yéj>e  tan  m t>.G'  x v i. 
titfny  Me/eft  philiffe  de  Uentmrrenff  yeur  fnhnemr  aux  ajatret  de  luy  id"  de 
/édité  Dame  fa  femme,  vendit,  cenfittue,  dyrrmijl  garantir,  d feyer  cLaeun  an  a 
Mêhle  hemtme  Hatfire  Piude  Herheht  (etynenrde  Ferrieret,Can/aBer  d Matfn  di  s 
Can-ftesdn  Ray  nêfhe  Sei^nr,yênr luy,fithetrj,d ayants canf,  c c hnrettanr- 
naifderente,yeyaUesctfecnn ana  tai/iaars aux ^aatre termes ent’an,  eni'lnftldu* 
dte  Herhelat  à Paris  tend  fnr  le/dttes  terres  d frt  jeunet  affartenans  aalùtit 
Mettre  Phtltffe  de  Mantmareneyd  (à  femme,  dudit  Mantmaunn  » NtueBe,  Ff 
eanen,Canfiansfamte Hananne tdfatnt Len,d {nrtêntesdehaennts  leurs  autres 
terr€sdleiptenries,lnentmeuktesdtt>it**euBles,fanf  payer,  fêurnirjd faire  vallaif 
Ufdttscc.ltmres  ranmaû  de  rente.  Lefdnet  vente  d canftitutian  fais.mayenn.irj 
U fimme  de  trait  miRe  Itnnt  taumais  mannaye  caurant , ijue  ledit  Meftre  Philippe 
de  Mantmareney  en  a reeen  eamptant  dudit  Herhtlat  en  ar,  d mannaye  de  pùjent 
uysm  eaurstfauh.  fatuité  de  pauuatr  raehepter  ladite  rente  à taufanrs , en  payant 
À •vne  fait  feulement  par  ledit  Idefm  Philippe,  fis  haïr  s d ayant t caufe,U' 
dite  fammt  de  trais  miRe  Isstres  taurnau  ante  tes  arrera^s  efheux,  d et.  très, 
yer  partian  de  temps , d tant  Isyanx  eaufements  , de,  Paurauay  teeffe  Vam< 
Mène  de  Hantes  de  Pau/farité  deffm^  d en  enjtttaans  ladite prtmejfe  futt 
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fjr  fijidù  mjry,  de  ft  UherAÎt  4 m*gn»  fÿ-  C9»ftfé frtftns  U/dits  NetAt  - 

res  dtuetr  Udste  rente  de  deux  cents  Itnrts  tsnméû  enee  Jetsdtt  mery.  Es  tceüe 
rente  trsmet  & ^éi^e  feytr  anec  Iny , tny  tmee  eRe , & vn  cbécnn  d'emlx  fini  dr 

pûur  U font  (àns  dtmfisn , d fsr  enx  » leurs  ktirs,  d nyents  enujè  cheunn  un  do- 
re/nsMUtdâtsafienrt  âudttMetJhe  N ic$le  HerheUt  d eux  fans,  ou  éu  porteur 
drees  prtftntes  Lettres  pour  eulx^âuxquAtretermetcnl'ànd Périt  acceuftumes,  en 
leur  hojlel  i Ferù,  en  & fur  lefdstes  terres  &Jèi^neuries  appertesunts  ù fondit 
mery&eSet  dudit  Montmorency , NtueBe,  E/couen,  Confans fâinüe  Honortne, 
fuM  Leu  fouhs,  ledit  Montmorency , & ^enerulement  fur  toutes  leurs  outres  fëi^ 
^neuues  faens  meubles, d immeubles, de.  En  tefmoin  de  eejuom  i U reUtton  defdsts 
MotMres  ouons  fuit  mettre  le  fetl  de  Udite  Preuve  de  Ports  ô cet  Lettres, qui  p.ffaées 
ont  efiéouchjficiu  dudit  fatnt Leu  UsToMernytonM.tiXrn.  leMordy  xix.tour 
de  Mof.  Si^né Simon  Boudequin,  d Pierre  Cheuolier. 

Extrait  dxnes  Lettresfanttoriffnol  ejl  oumefateThrefordeChonttfly. 

RiCHAPTde  &00.  liures  de  rente  conftiruces  fur  U Baronniede  Mont- 
morency 3c  autres  terres  par  Philippe  de  Montmorency  reigneur  de  Niuellcs^ 
fait  de  noble  Damoirelte  Françoilc  Brachec  veuuc  de  feu  noble  homme  Is]  i- 
cotas  Hcrbeloc  en  Ton  viuanc  feigneiir  deFernetes^tam  en  Ton  nom  que 
comme  tutrice  de  fes  enfam,par  noble  3c  puitTanc  Seigneur  MctTice  AnneeU 

Cbeualier  de  1 Ordre  du  Roy , grand  Maitlrc3c  Marefchal  de 
France.  Stipulant  pour  Tache  pteur  abfcnc  noole  homme  3c  lage  MaiRre  Ma» 
chieu  Longueioüc  fcigneur  d'Yuetny  Confcillcrdu  Roy»&  MalRrcdes 
RequcRcs  ordinaire  de  Ton  HoRcl»3cc.  Le  Samedy  xxv.Iauuicr  M-Oxxvil. 

Arrcil  tire  des  RegiRres  du  Parlcnicnt  deParis. 

* î I 9*  F R A N c I $ C V s De;  gratiô  Francorum  Rex.  Vmutrpt  profenut  Literxs  r«- 
faPiuTufaluUm.  Piotum  faamus,quodcum  itr/ate  ctrti  xofiro  ParUmmtt  Cstrio 
Arrepi  ad  vtihtotem  defunili  IoaNNIS  dC  MoNTtMORlNClACo 
dum  l'iueretmilitts  tonde  PiiutUodomtmaFlorn,  contra diUüunt nc-prum  G V l L- 
LEAMVM  DE  M O H T I M O R E N C I A C a/w»! 

eadcmCurtanoPra  quartam  parttm  terrarum  C"  dommun um de  Montemorenesaeo, 
Epoûcn,  Confaits  fanilalloHorina^’^eneraitteT  omnium  terrai  um  d dommiorum, 
senpum,ndduuumdrcuenutarumjn  Prapopturad  uecomtlatu noprù  Porijscn. 
piorum,que'!.ttdfunihu\o  A Wli  DE  M O H T £ M OR  E NC  1 A C O e/4^eM 
aLlertiJuuUrmporematrimonqtntereumd\oAVHKU  DE  F0SSETXe#ar* 
traPli  d porfeiti hâbebat dpolsidebat,  dquaet popea  m direÛo Isneovfqne  od/oà 
deeejfm tempm obuenerant,oi caufam medtetatù doits dscla IoANNÆ  de  Fos- 
se v x pràdiFhaFloTÜouu,tpftAilort{ompeuredporuneredecUrauerat,dtÛumqi 
defenforcmad  eundem  oFlorem  diFla  quart  a parte  dtiiorum  heredttaporum  ddo-^ 
miniorumvttdgiudere pnendumd püt<udMm,d odttdtm aÙm  omnes  frnütte, 
propeuo,reuenutosd<molumeHtapereuttd(m  defeujoremdeprodsila  porte  pereeptoi, 
outquosdttlmoüor,ntp fuiffètdtÛidepnjèru  tmpedtmentum,o  ttmpore  prodtUi 
Joonnis  de  Montemorenemo prodsllt  oilorù  oui  deseffm  v/que  tuuc  peretpert  pg- 
tuipèufub  ofrmatiosH  comunt  reddendû d repttuendum,  dc-  ifjumq,  defrst/orem  sn 
medietote  txpenjarumper onte  dttlum  oüotem  tndtÜo  proetpu foiiorum  ordmnssc- 
rotjott,âcexecusoruetu/dem,  dod profatt  deftutiU  loosutu  de  M oniemoremcinco 
oPlorü  reauepam,anteds(tm  Cutüelmm  de  Monumorent  toco  defenfsr  corom  vno  ex 
dtleclùdfidettbusttoprùtndsdoCurtoMtpTo  Conpüorysodhoeper  eomeorsfmtjfô, 
odpredsFH  ArrePsexecuttonem  proctdt  ^ifurrns , odsornatusextut/seS.  Corom  quo 
Cêsplior'to  noHrodt^ùparttbm,  eorumve procurât  oribm  comparent  ibm,/nprodillsu 
defunPim  loonnes  de  Montemortncooco  oPlor  executunem  prodtlh  Arrefti,d  hoc 

foctendo. 
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fiCKMd«,<jm9dfihidi{t4<fn*rupiftü  B4r»mjt^errttrSj&c.  de  H9niem.t^d>Bfi$w€H, 
urnupedeTum,  imrtHmtRaréHtÂt  reef^/u9tf  hemmu^teruM^fctderS^  retrêfredwrMm, 
aSe/f9MMm^i  &^4fèHUt$$n»mbetu'i'à*rS,ceH/iiMm,reddiiMMM  ftpemelurnhenm 
^UTiÊmiMmtjitAmdiÛdrMmterT4tS^d9mim»rii,4k'jnfm(iii$4mex<»^ettd0Ptii^- 
unne  perttj  âc  ijaed  emtedicim  defenfer  4d  AmediilÜ  Aifveem  tâdi  4.  ^rte  de  cet  en 
Ml  trg4"d<fefâap(epHeHditmy  âk/tfi  repttMtiêtüs  fruHmS fer  earnd.  Curum  me- 
ftâm  édiitdicAtQrumtTÆmdmù  (PfeMeTetur,é'  tnfnü  exftnps  < endcmxAretMr^tfp 
fit<^re^Mippet.PrjLbéS$GYil.l\\,yLO  HkhioyiTtuo^.de/em/wctâdfiitetiuid 
tMfr4dtUé4 ^rte/MTA  Jtjrenu tëpttu,fetd4, rrtrefiedjtteffj/tMeJi^frjefiM- 
teiiexef^xefiaen!  mimmè  i*m^heitdereMtMr,(^4d/fMtm  ex^x/Arum /ettdeafeJiM^ 
fcramibmdtilu^énthmémditu  ,tdem  CênpltâftmxepertM  ad  fer  Adxcrufimextê 
fmpfx^itdàtftujd' t^mc^mtdvcHent fte^etmUi^^txtnretécqëiidfuMmfMftr  hec 
reffrtS  diÛx  Cxrtx  nêPrXtVt  fer  eâmtfpsfâvub.  tmPeret,ft(eret,éffSiUj/it, 
ram ferfinm  éduerttjftmentu  ttttru  fer  exe  exittde fétus  frxdiili  exeiëtêrem  fe- 
pw  &fr9dmciù^vxé  cmm  xffMxitxmentê xd tm éxdtemdiiéc cenà Oterù  à defmntiê 
{âriJf.demjùx/xx^.f^frxdecejffirexe/frt  Re^e  Kârpltf'III.  7.  dse  irntya».  f4fi4.fef 
pu  tune  Prccnrjtêrem^emerxl.  *d  finem  ^tudfer  temdici  Cm&.de  Mentem.dtfcnjt* 
rtmifpjûên  tnf<9d»H^thâdMptmxt.diSfxCttTun0prxTtt4fenf4mdef**di(i*4. 
ftru  frxdsHx  terré  CT  Sérenté  de  Mentjn  ^nx,^  tn  tjMxrtx  farte  éhétu  terrérnm  d* 
derntmerS ^dem  GmsU.  defexjerjer  einfd.  Cnnanspré  Amfiuer^é  di£f,aif.  cexdrm- 
natnstxuterét^fâdend$trutdudtfmemhramentneUilé  Bartn.de  Ment,  pert  fermit^ 
teretnr  ,tfntmm9tiainfm4tntegntétereUnsjueretnrt  têtSfruitifpCnriénipré  fa- 
ettndn  vtdeTetur^tetû,éC  tfpm  execnttrû  reUttene  andita.  Antrdtcfa  Cnria  n$Prét 
tj»adfrédtcideérnmd.Pértm4dxernJfument4&lttteré  ferenmd.  Precnrateremj^^ 
merxU  tmfetratafxrtib.  tfps^fre  ad  tÜM  tntrx  éHanapeit  béni  vtdcTetnr,  Tejpêdcdo, 
eemMnUarentnruc fëferfaiUt  & (»/metndintb.in  fràdeff.adnrrtijpimetü,  addutent- 
bniiUtteris/p"  rejfenpenib.  eéfnmdfartmféptitJcr  xrticnLstùtfjrtcs  frafatéferfra» 
dt£in  düU  Arrept  cxtenterem  txmferUterae  tenant  tepet  intra  téneinfianf ftpnm  B. 
Mxrttni  humÀù^r»  tthmfrépxtemb.  dtUtuntbjnfarmarent  i freJtufaÜtdfps 
fartth.vt  ratiênù feret  tne féciende.tt  nthiUmmm^ueJfrédtÛ»frr.dfxtetcftre,4C 
danec  ferif/âm  Cnrié  tuPri  éiAerfiret  erdmxtn,  antedtlinsxüerdft  rtnthxté  tn* 
tegrMttr,éd>/tf  <\uHefatdexttftend»pn(fnHmfr»indtnip frxdtiiétimérté  Barenut 
Ceptdaméjararûj^  demtn.  de  Hêntem.  tp  et  Bp.  rjrdm^.feninenturüiPdtfen- 
tient  tari  tfMériiHmtf.fradtéffre  tffd pcrnnd.ditft  ArrePt  ttnerem  ^addenda , deltbe‘ 
rdMudtabeTet/^e.trdtndPit.Et detndedtleûe npTê  Ptiitippo  ol  Mont! Mo* 
AtNCiACo  msUte dnide Mêxtigny  demineUctdUh lêdMttu  de Mêntcmmnctace 
eteeepdtrittfer enp^nn&ppBn  tntrdnjfdrtn J^t  fdtîeaffeptd  affrebare  faciendêt 
fmmgdSe^c  ejned  t^^nartdfdrte  dtdi  U(i  de  M extern  pcnnd.ditU  Arrept  texerem^ 
péritér^ne  (feartâ  fxrteleà^dexuny  dEp9nenferenminr4(^deneru,^dddeifpt 
eUmintft  debert ftjpnt,t0pyndMde,vteretnrt  d*  %anderet^dtX4tê.  Sdfradttia  Cnrtd 
W^rdferfieaxtdhmdArrep.  ixterenxd  phil.  àe Mdnttm.lecedtüt  teaxMmpatrie 
firre^atn  tn  frediSd  execmt têtus  Arrept  materid  xtlerem  ex  xnx»  ô'ijmdttJS Gntd. 
de  Menum.deftnferem  ex  altéré  fdrttbJatnt^MdfreceJfm  dtntpexem  é- farta^inm 
dtti.tcrr4rn&d»mixierndeMext.&  Fpeuex  tax^entependeteAt^nfn/tfiaxrtalü 
Kjr  dtlnalu  dstid  4fdrtü  edrud.terraru  cr  tUmtx  dtif»  athrt  delsberaxtiafitrct , dip 
emffam  foret,  tnhiitttêxet  ferext  antedtéie  de  feu  fort,  ne pim  vBa  tx  frddtci.  tarie  d* 
domtntfs  de  Met-Ô"  Epetttn  batiu  facaetsac  fxèdde  eetert  eUÛa  baiBtd  mtnime  xp 
dtOê  aelere  f réputé pm  vecateperetu  Apt-T andem  txfred.Cnrid  tupra frfraditie  P, 
de  M extern,  milite  Utt  etdfi  defnuiit  Uax.de  Mextem.eint  fratrù pdrp^ato,  tn  ditln 
mxtata  executtoxù  AaeptdÛtre  ex  •vxdfdrte/p fufredstlê  GmU.de  Ment. in  detfa 
mxteria  execnttdtùs  Arreflt  defenpre,  tpc.  vtpfai fa  idmdiÛa  C.  nepram fnfradttlt 
Arrept AdneTtp4memtif,& frodadhentbxt frdfdttrnm  tbtlsffi  & CxiSetJe  Mctue^ 
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mùrtncu(Pj&c.Pr^f*f*  CttrU  n^éferfaum  ArrtfiM^êftfitaftrtu»i.GuiBdmJt 

Mcmfm^rjndiifdin^*ntuexecuttMuArrefiidefeMfarc,éC^éd$£hi  Ittterü  Re^à 
ptrdiclam  Pra<KrAt9remntfini^ttiiTaUm^»d$£lâmtxe(uuontm  im^dtenda 
fintAtû  nan  akpttnbm/juidfrMaia  PHdt^roDEMoNTtM.  aclanreaiû 
âdualü  deltharantié  ^aartJ ^riù  BéraHu.tfrTdriJatmmarMm^mtuieiHurMm, 
dettadtnturn^ lanrnm  ^itanim(um^i  dt  hianttwwr, & Hfccnen^fijî  aUqmd rxrr- 
puada  mfimmen  à"  tuuhm  Rarants  Hanttftnsr.  au»  Aida  CuttUbma  de  Maaumar, 
fait  eruMt  & remaBtbit^adpartem  & dttttfm  fet.é-  abfyi  refistutianm frmÛmS  tfatart^ 
part  à per  eaitd.Curiam  aafham  tpji  Phtlippa  de  Maatemar.  aéiariâdtmdieatarmmpr^- 
uiduta^aHd.CaiS(lm.de Manumar  dtfea/arem ergadtii . Phtltppatm  de Manterraar, 
éiiarem  ta  expenfts  huius  tnjfatttte^txecutianem  didiArrtfttduntdXàt  eancernentth. 
taraud  taxai  tant  dtiia  Caria  nafra  referttatat  eandemnanda  ardtmautt  ô"  arda- 

rut.  In  cmm  rei  ttfitmanutm  prafintthm  Lttermnaftrum  tuf imm  apparu  fyiÜMm.  Dm^ 
tum  Part/tn  ParUmenta  H^raXin  die  Au^.an.Dam.H.xr.tiiix.&Tr^ntHt^  v. 

AcrcR  Je  Tan  if  lo.  tire  Jes  Regiflresdu  grand  Confeil  de  Malincs 
en  Flandres. 

*5^®-  Charles  par/adtMftedfmencee/Ien  Emperenrdes  Ramaitutanfanre  Am^aa^ 
fle.Rar  de  Germante, des  Pjja^net Anltedne  i Artfirtce  ,D»e  de  Rattr^a^nt/^c, 
Garnie  de  Flandret^ùc.  A tam  (tnix  /ftaeesprefentes  Lettres  •'Jerranajatnt. Gamme 
an  mande  Ftkurter  de  tan  M.DÔ"  X I.  M<ptre  lehan  Jèt^nenr  de  CrnnmeheM,  de 
Seensiitet,à‘(Jartxiaant&ChenaIterdenafireOrdrefIz.  é’herttter  de  defiaaffj 
Mefire  Adrien  en  fan  vinant  Seigneur  de  Crnntngheni^  de  Madame  M A Jt  e T E« 
RITE  VïLLAiN  fespercC"  fnere,nauteufi  rtmajlf  épar  certaine fareefuefit  tam^ 
meatdejfnnéî  MtftreGo\k  R T KWtaniU  dudit  remanflrant  utdi$,ef^^ 

M.cccCLXXXl./rXiii  tant  de  InÜet  envtrtH  de  Kertatner  Lettres  pa- 
tentes d'ail  ray  & cangé  depanatrufier  à ce  dettes  (fpariinentts  yftfan  tefiament , dP 
ardannanee  de  dermere  vaianté.parle^ueienireanùrestlvauiattt^ardânait  ^ttetcaaa 
fes  hem  feadanx  d ^ftrttaiges  pfanstnnafrepaysde  Brabant,  dtansfisamltres  he- 
rstatgts  f^tfans  en  naflrt  pays  de  Flandres , dam  par  fàntefiament  d n' anatt  erdonttd 
ne  dsjpasè  apres  fan  tre/pns  ,fm(tderatent  parttretent  égah  ment  en  deux  parties, 

dam  i'z  ne  appartiendrait  aux  enfant  dbtritnrs  de  ladtie  deJfnnüeDame  Margue- 
rite VtUain  ja  ftur  aifnee  mert  dudit  remanJltantAtanabstant  les  draiût,  d"  caujfumes 
dxs  lieux  Jsaukttnes panait  au  eantratre.  ht  l'antre  moitié  à D<n»rGoDELE  Vll- 
L A I N fafenrmatfnee  lafs  vefue  du  Setgnenrde  Nenelean  a fes  heritiers,  P amr  lequel 
tejlamern faire fartirejecl,  ledit  dejunél  MefireCauart  auatt  ardanné  amie  uns  fis 
exécuteurs certain  temps  apres  ajfsuairle  X xviuairr^  Febururmsdtt  an  LXXX  r. 
d termina  vit  par  mars  fans  auatr  cbangé,alteré  ,nertnaqué  iceSnyfin  tefiament  eu 
au/e  uns  painéls  au  art  ides  y eantenns.  Et  camhen  nue  cet  chafès  canjiderées  ,ilue fmfi 
eJlèiaifibleàaaUnndeaudst  Seigneur  dt  Cruningbenremanjlrastt filx.d  herrtierde 
defunde  Dame  Marguerite  VtBain,bàidtrauUunempefditmettt  en  fa  part  ffi partinn 
à luyfufcedét^legatée par  Udst  tefiament  'cetautefuaytsnanabfiant  Mtfiire  I E a m 
OK  Montmorency  Cheuatier  fetgnemr  deNeutle,VHil.i^^%  i>  i 
Montmorency  fanjrere.é’  aultresiahentters  deladtte  defiuniUDame  Ga- 
dele  ytRatn/èurmatlkeeaadit  defiunil  Mefire  Canart  teilateur,  ^ut  demauraiern  cr 
refidaient  en  diuers  lieux  & tunJdsOtans  dt  nas  pays  & fagneunesA'ellaient  iugerex» 
prendre fir appréhender taMiô" sfuel/casujues les  biens delatjftz. far ledst  tefiateur ,touf 
atnficamme  s'ils  en  eufjent  efif finis  hatrs  Çr  hertners/fue  nan,  ^ue  iceluy  tefiatrur 
tufi  asnfi dijfifé  camme  dit  efi fans  en  auatr  fatél,audvnné.  ne  vamln  fatre  au  donner 
part  aupaman  audit  Seig.de  Cruntnghen  remantlrafAn/x fur  ceptufienrs fats fimmex. 
Ô’rtrpuù.Ceipuetaumatt  à tteluy  remar.firant  à nef  grand  prr  indue  » reepuer.int  pour 
se  par  nam  imyedre  panmeude  praujia»  cenuenable  de  luiiice  ,âmec^cammittimm 

tu 
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tnntfhe  fûtrrct  hîJtJfm  nammet,  heritttTfÔ‘  U*trs  cshtrttins 

t^tumt demùmrjHs  fnjmAU  Jes  ho.s  en  cm  diucrs  tseux^p^ysct 

tMTtfdühùni , mcfmtt  U mAtfcn  m^r Métré  dud/t  tejfjtrur  éj>tfi  en  n$Rrt  vtSe  dt 
HâUncSt  refidctt  ampy  tcetmy  mefirc  némdCfnfctt,  le  teut  ^ur  euaermuhi^ 
fliCétitm  dé  fféca  Ÿ^rx'Ht  me,me<^ft , éueeef  thtf:  d'reijMc/ft  aujU  peur  tjirt 
rtUm  t dm  Ups  de  tetmps^  tfue  U juppUéiti  dehmeit  aMotr  tnt  ente  & penr/ny  cefie  fm 
âlttéJt  d’étùlêrt^étiêm,  pemr  te  iine  éuicMKr  dcfdttt  héritiers  dcmenreiemt 

en  tuMxdencn  fcur  éteet ,&ea lem dtjerett  mettre  en  cxecMtten  mes  Lettres px' 
tentes.  Snr  ^ne/  emfteMs  êOreté  ^.uterdé  Judtt  Stipieitr de Cramn^hem  rempn- 
firéStt  Hês  Lettres  patentes  turrhs de  eecfuedtii  efi  éHeetnemmmtmtH  en  nefire’ 
dtif^ÀHdCên/etty&tljM/es  d'jniierifjttets&de  reejneficatule pettr Uscénfeté' 
4 U jin  tpne  dejfm  ; en  date  ueSes  net  Lettres  dny  it  de  Fchnner  éudit  an  quwze 
eens^vntx.  Enx’ertnde/^nedefecrtéfti  nejfre  HMyf»eTd*rmesextcuttMr d'teeU 
les  à U retfttefie  dudtt  Sespnenr  de  Crnxttt^hen  impétrant  enfi  fticf  fùmmjnde- 
ment  én/dtls  herttterr  de  ladite  dejande  Dame  (îedele  VtLtn , premier»  i pla» 
fiemrj  d'eax  demearansen  lieax  nen  de  ('car  mus  eu  atHiears,  eà  ten  dtjerett  .f 
mettre  à execatien  net  Lettres  patentes , p.tr  Edief  en  vertu  de  ladite  cUafi 
deaciêrïtatitn  : en  apres  le  XX  V.  dadit  meii  de  feharter  à la per[hnne  dudst 

f4ep*tre  Iean  Dl  Momtmorenct fer^nearde NeMle,ejuiltréaaa en 
mfirt  viSedeLtde,tjue  insanttnent  fans dslajer  fnfftnt  audit  impétrant  hanne^ 
leaJe  parchan  de  fa  part  Ô’/mccefitn  des  isens  delaij/cK  par  ledit  de  fand  Meftrt 
Casurrt  ytUsnx^  dênt  par  fendit  tefiament  d n'aaeit  ardenné  ne  di/^sé,  le  tout  en 
enfui  aant  la  cUufedadtt  tefamh  dent  de(/Mf.p9ar parledst  impétrant  ^ fs  héritiers 
Urs  en  aaant  en  tayr  & v(èr  perpetaeüement  tr  à taufeart,  camme  de  fa  propre 
ehafè  e^àlnfapartenant:f^ifM‘iU.  Iny  rendijfent^refiitaajfent  lesrentes,fhiiilsCr 
praf)t(h,  ifu'iu  en  aaaient  eu , rccheu  û*  parihea  dipuii  le  tref^as  dudit  de^anîl 
Meptre  Gaaart  influes alat s.  Et  paur  ce  ijue  audit  commandement  ledit  Hefstrt 
Penau  fagneur  de  Seuele  fe  y efiatt  appatéy  najlrtdtt  lluyfsier  l'eu/l  adsaurne  i 
eamparairennafredit  grandCanfetlau  xu.dc  Marsdud't  an  quinze  cent  crvnze, 
lars  en/iuuanty  camme  aupfy  U eufi  fud  fts  autres  caheritiers  & par  auilartfauam 
eamamc  deffm , leur  eauaiant  & a chacun  d’ealx  capte  aulfeencijue  fa\ ht  fan  fcmg 
mumutl  de/dttes  Lettres  patentes  y&  de  la  relanan  fur  ce  Ft audit  X\i.  de  Mars 
far  ce  ftruant  au  aulsre  canttnué  ey  entretenu  d" ntlny  » camparani  en  naflredtt 
grand  Camfid  lefdtsrt  parties  d'vne  part  cy  d antre , aa  pracareurs  paureHeside  U 
part  de  Uefstre  lehan /etgneur  de  Cranmyhtn  impétrant  d-  ramenant  à fasltfan 
smpetrattan  aurait  efê  tasulu  felan  le  cantenu  etueUe , & affin  des  dt^ens  en  t.cs 
drpracés.  Snnjuay  de  U part  defiits  adtaarntt.  enf/ent  i(lé  prtns  plafîean  C“ 
dsnersdeUys  paar  jvemr  rejfandre  y au  hault  dcfepuels  tam  ceulx  <^ut  e fiaient  ad- 
iêrnmev  camme  (heritiers  dudit  hiefure  lehan  fètgneurde  Neuele  avaient  deJa- 
re  auds  ne  fe  vaulaient  fander  héritiers  de  ladite  Dame  Cadele  f'ilafUy  i*r  en 
Usaient  canuemir  scelmy  Mefstrt  lehan  fetgntar  de  Scuelc.  Lee^uel  pend^ytt  lef 
dus  deUySy  f^^amantauair  reffanda  en  ladite  mattere  efiatt ade de vte  partrtjp.ts, 
A canfide^uay  ledit  Mefstre  lehan  de  Cruntnghen  impétrant  eufi  ahunu  autres 
nus  Lettres  patentes  enmatieredeteprinfe  auec  auffyclaufe  dauilarifatianxn  ver- 
tu defyueüts  tl  eufi  faUl  adtaurner  mefstre  Phili^pf.  de  Montmo> 
H E N c Y si  prefent  fitgsuur  de  Neuele  frere  dudtt  désuni  f Meftire  Jehan , enftm  - 
hte  tam  cemx  tjus  camme  dejfaa  suaient  eflé  adiaurnez  camme  caheruiers  de  ta- 
dste  defanfle  Dame  Cadele  Vilain , i camparair  en  nafhedtt  grand  Canf  il  à cer- 
tain taur  lars  aucnir  : paur  fpauatr  s'ils  vaulairnt  rsprendre  h s erremens  des  pra- 
eesdant  dejfus,&  eutx  fander  heritiers  dudit  feu  Seigneur  de  EleueU  Stefstte  le- 
han, Et  au  taur  far  ce  ftruant  en  najhedu  grand  Can/etl  apres  Sfuc  le  Sagneur  de 
Crumnghen  impétrant  eut  ramené  a faiil  fijditet  Lettres  patentes  en  mattere 
\ Cf  y 
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Je  mw>fe,&1*t  UsUutriiet.e-ÊfeiilfWiifU/!e>TS  itltj!  ftn y venir  re/f^m- 
J,e  fuuUement  lem  uelmy  editnrnee.  ( exil  fie  leJiff  .Me/iire  Fhiliffe  de  Mexi- 
mrrenci } en^M  Jeclerez.  nnil  « fi  vixleienl  ftnJer  herltieti  dnJit  fem  Sei- 
fMnr  Je  Nenek  Mefiire  leh*  : tclement  ««  ledit  Meftire  Phihffefimjicrt 
\mme  fin  henlur  vnmerfit  eflett  demeuré  fini  endii  fnih  ,&  liifiul  «wxw  tel 
„g  remuulei  erremeni  d’ieelny  ftiét.  Ongnet  effet  tfut  Ut  feruet  y eefent  de- 
»iit  efiiertyt  enttnteegdiBei  eejfent  veebe  dtft&eütpter  tvne  entre  rentre. 
eStt  eejfint  efie  efftmtées  d’y  efinfre  ferhitfieetmemeireiè  tare  fins  fletdeux. 
dr  de  Unr/ditt  memeiret  i.Jtilterfer  uBet  Lettre!,  tiùret  & mnmmeni  ne  ben 
Uer  fimiUreit.dnl  eBet  enrtient  hinc  màcvifiin^M  cefie  fnrUt  antredtre  Cr 
Jeietre  fer vn me/me  veleme  ente  meniere  ennfiemee, &itfeia,de  mettre  le 
teet  en  Grefe denepedtt  grend  Ctnfiil  rndeJent  certetn  inrfnrie  frrfx ,nur 
etreiUint  ven  y ept  fetO  drdit  driit  n tel  effeintiment  ifdil  enertiemUelt 
feire  ter  retfin.  Et  ement  t/dd  enfl  rfié  fnrny  endit  effeiirtemenl  ii/fifitif  ledit 
Mefiire  lihen  fiirnenr  deCnminghenefieit  termine  Je  vie  fer merl.  reujmeyDe- 
meifeeu  lelfifiirmnrJeCnninghen  lemmt  fin  fini  fU.& hnitier  e.ft  refnnt  en 
litM  dt  fitUtt  fi»  pfre  Ifs  eftemtns  dadit  fi'pcéj , & et  fstif  en  fr$<td.:nt  far  tes 
pertui,&  fnrnifent  fereBei  e»  relrnaedr  dernier  eff tintement  renjn  en  lie- 
Inr  nrttéhtBet  «rff»»tiincirdè  ferny  de Unri mtniiret.&y  leinûieU.  riltrete^ 
enfiirnemeni  nne  hn  litr  eeeit  ftmUé  fer  U tufiifeetin  de  lenr  inientien,  & 
enSUdii  Demetfien  Sei^nenrJe  Crnnninghen  eunt  refnnt  Ut  erremeni  ctmmt 
tUfm  fer  fit  memttret  'eineU . efn  jn’d  fnffddlinee  inné  cr  infit  eenfi  kdtt 
fin  Seirnenr  de  Crnntn^hen  Mefnre  leben  fin  fere  erun  tlienn  Ut  Lettrufeten. 
tet  Je  vente  en  Ctnrt  "dent  dejfm,  & en  vertu  JiieBtt  feiH  fiiire  end^fin  Set- 
rnenr  de  Nenele  Mefiire  lehen  Ut  (immenJimeniy  cintennv.è  ltn&  melneifi 
eenfi  fi  ytfieit  uelnyfin  Seignenr  Je  NeteU.&efret  tny  UJit  Mefnre  fiiliff* 
de  Msnemoremy  a prejeat  fiijatardtNtatU  fia fiert  ô" 

tfftiéj&nentifient  ledtte  tfftfintn  dtntUdn  MeUiit  rhiUffedefiherrtit ferment 
iefdues  LtttrtJ  fdUtaus  dt^tnat  en  Csart»  tnfiaitU  de  U cUaft  de  rt^aejtc  ciaMs 
tnferte  en  U fn  J-ietBei  .intenne'et  ,& en  Ut  inierineni  à reUnexl  ledit  Detmti- 
fien  t^e  demendenr  de  ce  jne  findtt  fere  n’jneit  interné  U frteéi , ny  ftnrfinny 
fin  aeUtnendedeni  temfi  dent^dettntei  entrei  JîmfUJfit& igntrenee ,pmt  U~ 
dit  Mefiire  Fhdtffet  fiirnenr  de  Netele  dtfendtnr  en  le  gnelite  ate  deffiee  ttm. 
demfné  Iny  fetrebtné  Uelfertep  de  le  mtiiiédet  lient  finden/x  cr  Ueriteigei 
fitnev  (fi  gtfeni  en  Srelent  &erffy  de  ttnt  Ueriteireifilnei.  (fi  gifini  en  Flendret 
dtleifiev  fer  Udtt  finMefnrt  Ciuerl  ydein  ,&  dent  fer  fin  tefiement  il  n’nnmt 


x/ifrnfre  chefiefièlny  effertn  _ „ , j-  ■ - ■ 

fsrtttaeUs  jrniüXn,fîoffitXe  fTUaées  a' U en  aastt  ta&  rechea  deyau  U tre/^at 
dadit  fea  MefitreGsaart  ,&^ad  en  tafifta&dea  reeefttstrdil  Us eafl  fêffèdtam, 
féifànt  an  fmfUi  demande  de  defitns.  £t  ejhtt  ttntenns»  dadit  demandtur  bien 
fêadétfVt»  U teftament  cantraant  Uttrts  elattfis  aae  de^fma,  eÎT  tfae  ladtte  Dasne 
definae  Gadede  ViUtn  e» fin  viaantp  &afres  fi»  trefiae  fe»  Htftrt  lehanfeàm  _ 
ntmf  de  Nenele fi»  flsp  & défait  Udtt  defistdeat fi» fiert  & heriner  a»»te»S  ; 
frins  ^ affreiiendé  & aeatfe  Us  b*e»s  deUtfiev  far  Udtt  fi»  hitftrt  Csdr»art 
ytlai»  tefiatearn  Saufaay  Udit  dtfi»dear  Mefirt  Fhthfft  de  Mamtmsreacy  fei^ 
gttear  de  N eaeU  tamme  fien  herttter  dadtt  dejànîf  Mefirt  Ieha»farfisme~ 

maires  eafi  frws  candafia»  tant  aa(a»sratTe,afffaaùtr  amt  Udid  Seteaear de  Crtf 
sttmyhendemastdearme  fatfitt àaayr»eareeefmatr  e»fi  dimandep&fia  retefmotr 
fatfiu  (ifae»*H  ) tim'd  fiafi  dis  tfaefindss  fia  fere  aaaü  mai  imfctre  &faUt faire 
Us  (ammandaaans  teU.  ^ae  deffm»  À be»»e  & tafe  camfifiy  efiatt  Udtif  deffesa- 

demr 
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i(HT  férti  f9»r  didtroMshn  «fftftai  firmut  la  l.ef  très  Je  •ve~ 

urne  (nCeHrtcêmme /kneptsca  & éirr^ftcff,  rtuliets  &retn<ijMéet ,&  mfis am 
méfUtC^  Uy  defendeur deduré ifKt(fe,<lf Imree^ élffeiz.  des  demandes,  fus ^een- 
(InfifSks  dudit  demandeur , fasfsnt  aufjj  demande  de  dejfens.  Et  feur  fender  y*r  le- 
dit defendeur  eefie  fa  cenelujiên , dfatt  entre  aultrcs  ehtfes , (tue  ledit  feu  Mejitre 
Cedeuart  Vilain  Jinasule  au  teurde  /en  trejpas  meurut  faifyde  ylufeurs  yiens 
entre autresde (trlàsns  fefsjituex.tant  en  Hrabantcemme  en  fUndres.^efar  U 
eeufiume  yrenerale  de  Braiant  ÿ de  F ladres  le  mort faijijjiii  le  vif,  fan  ylue  yrêdtain 
Imr  habille  à Uy  fucceder , mefme  en  fiefj^e  ledit  feu  Mefire  Gmart  au  leur  de 
fan  trej^as  deUsJfa  feulement  ladite  Dame  Cadele  Vilain  fà  flm  yreehame  hen- 
ttere  hididea  fucceder,  mefme  e/dtts  fit  fs  ô"  en  fis  aultres  biens  meubles, (fr  immeu- 
bles , JîdelaiJfà  as^  audit  leur  de  fin  treffits  ledit  feu  Seigneur  de  Crunitt^hen, 
Htfiirts  lehan  Adrien  fin  jrere,  enfans  henriers  de  ladite  defumle  Dame 

Marguerite  ViUtn,fesneyneux.Slue  far  la  ceuflume  generale  tant  de  Brabant  ^ue 
de  Flandres  en Jùccefien  de  fef ufrefeutatten  nantit  lien,  Panfuey  fijditt  nef- 
ueux  Mefsirt  lehan  Adrien  n'y  fturretent  fiaeder  (jue  afores  le  trefias  dudit 
feu  Mefire  Ctsurt.  Ladite  Dame  Ctdtle  Vilain  auttt  relent  dretilnre  ter  fefx* 
far  luy  deUtjfté,  C*  afres  te  treffoi  d'utUe  Dame  iUdfle  fin  le  Seigneur  de  Me- 
mele fin  ftx.aifnl,ef  afres findeeis  ledit  dejendtur  fiu^re  ô" héritier,  lefijntlz. 
tamieestiltresenaueient  tuuy  faifibltmeni  farte  temfsC’eff.ue  dexxxi.anté" 
flmtauveuef  fieudefdite.  feua,  Seigneurde  CruntughenC"  Adrien  fin  Jrere,Cr  de 
têm  aultres  t^ui  taureieni  venin  vetrô'  fianatr,  Farc^ueyef  que  fèlendrêielfar 
telle iuyffance  t^fefjèfian  d anLnnsbient , fêtent  fefs en  aultres, meifmement anecq 
ttitre,  l'en  en  aceiuefint  le  droit  far  frefcnfiion  tant  fctitoire  tfue  feÿijjdire  : ledit 
demandeur  neflott  recefuable  ne  fondé  en  fa  demande,  anfÿ  comment  tl  en  feufi. 
Ladite  deijunFle  Dame  Marguerite  Vilain  delaijfa  deux  ftiz.  heritiers,  ajj'anett, 
lefdiix.  feuz.  feig.de  Cruninghen  (T  Adrien  Jreres. Or  ledit  feu  Adrien  auoit  deUifsé 
deuxfreresô‘hertn(rs,affiuoir  feule  Seigneur  deCruniHghtn(p feu  laajuesde  Cru- 
mnghen,  Par/juoy  de  far  le  demandeur  U Seigneur  de  Cruninghen  at  fut  faire  telle 
demande  ijue  dejfm,  comme  fini  heritiers  de  ladite  Dame  Marguerite  Vilain  : il  n*y 
ejfêtt  recefuable  ne  anUunement  fondé.  Et  four  reffonire  aux  moiens  fur  lefijHels 
iceluy  demandeur  s’efoit  fondé,  O"  fremiers  à la  caufe  contenue  au  ttf  ornent  dadtt 
feu  Mefire  Couart  Vilain , ieelny  tefament  filouta  cou  fume  generale  tant  ele  Bra- 
bant auede  Flandres  efioit  nul, ffemiers,  farce  qu'il  excedott  le  tiers  des  biens  du- 
feu  Mefsire  Gouart,  affes  far  ce  qu'il  u'efoit  fajfis.  eutant  qu't/  touchait 
fiefs  fardeuant  hommes  de  fefs,cr  tiercement  farce  que  ton  ne  fouuon  ejhe  léga- 
taire & heritier  far  enfeuiéle.  Et  quand  cet  ras  font  cejftroient,  que  non,(y  ne  fou- 
mait  encore  ledit  demandeur  s'en  aider  dudit  tefament,  entant  que  ledit fin  Sei- 
gneur de  Cruninghen  fin  fere  en  tugemens  contradtlloirc  anoit  imfugné&finftnn 
Htluy  tefament  etlrt  nul, & de  nul  valeur.  Et  quant  aux  Lettres  d'ollroy  congé 

detefer,  elles  ne  fouuoient  anUunement  deroguer  aux  droicfs  & coof  urnes  dont 
dejfm.  Aufy  fefs  fatuex.  en  Brabant  & en  Flandres  filon  la  confumt  generale  d’s- 
ceulx  fays  ne  fe fouuoient  dtuifir  far dantefamentaire ne  autrement. Barquoy d'en 
demander  far  U demandeur  la  mottié,  tl  n'y  aurott  auUune  affarence.  Le/ditts 
Lettres  etoûroy  contenaient  anfsy  de  faire  tous  deuairs  endtdens  certain  temfs 
> & ledit  feu  Seigneur  de  Crumughen  ne  ledit  demandeur  fin  fit  n'auotenf 
encore  fatél autenudebuoar  comme  tlefottreetuùquantauxfefijfelonlefilitesLct- 
très  etoüroy.  Soufenant  fartant  ledit  defendeur  fit  f ns  C"  concluftons  dont  dejfm. 
Aquoydela  fart  dudst  demandeur  eufi  eflé  refUqué,&  frtmiert,  à ce  que  far  ta 
coufume  generale  de  Brabant  & de  Flandret  le  mort  fasjijfoit  le  vif  fin  flm  fro- 
thain  hoir  &hentier,& que  defiimife  Dame  Codele  Vilain  autit  eflé  fins frochaine 
btritiert  dudit  Hefm Couart  VtUtntefatcurfsfantqn  il  n’offaroiftroit  fomt  qui 
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ftufi  figtntraU  dtftvid€tir  U ijmttît  $l  en  affé- 

T9t(if9itdtt(U<,^nt »9HjiAU9it'tl  »HC4sJ»ng(Û  (firtdatgMtéUtCt  («ufintne^fdr 
et  aucltdtt  feu  Mtftft  Ctueirt  f'tlatn  ^ 4/>'m  de  ftmttr  ài^êftr  u fêi^tamé  de  fit 
fiefs  AHoitebrtftu  Lettres  d’tÛffiy.  Cesfu  t/ jiittr  fitüjttneifiAmtlesdrttifs&ctM- 
finmtsdts  heuxfi  Aueunesj  àueit  Auetntrûtrt^tùimme defjm  efldtt.Etùce  que  If 
dttCeuAft  AUM deUsfê  feur fi  flm  frcclititie herstiereUdste  Üâmeiiêdelet'sUtm^ 
uelufAueit  tnftstké  fcur  fes  hetmers  egaüiment  fijdnts  deux  firurstu  leurs btri^ 
fsers  es  biens  far  hy  deUtfix,,  Varquey  t'en  ne  ftuufiit  dire  que  ladite  defi'mrMe 
ISamt  Codtle  VtUm  ftujl  feule  henUere  dudit  uftaunr,  acceftant  neantmums  le- 
dit  demandeur  À fin  ureufil^ue  ledit  defferdeur  tenfiffist  que  feur  ficcederéshiesfs 
meubles  à"  immeubles  dudit  feu  Mefne  Cvnart . utluy  feu  aueit  deUtffix.  Udtie 
defunele Dame  Ccdeleri/ain,  à- Mejùres  lehéa  & /dnen  deCruu/Kgbem  fils  CT 
héritiers  de  defunlie  Dame  Marguerite  Vthm  fi  Jeeuty  & requerrant , reue  icelle 
eonfeftMjÔ'  que  ledit  ^driendeCrumnghtn  tjleit  allé  de  ne  fjrnrfiatfinsdeUifi 
fir  auUrt  htr  que  Itdtt  feu  Seigneur  de  Crunmghen  fire  dudit  àemundeur»  aue 
ledit  defendeur  fujl  (tndimfué  luy  faire  fartage  dejdtts  meubles  V immeublet 
delaiffez,  far  ledit  feu  Me/irt  Cauart.  A ce  que  ladite  defuuUe  Pâme  O'udele  f tUm 
auùst  rdeué  & dreilfuré  les  ftfsy  relief  ne  atmbufiir  feint  de  filtre  en  tafrufrtele. 
V arque)  te  ne  f^uett  ferur  freiudice  audit  demandeur.  Adee  que  freltntatian  n'a- 
uûit  heuyil ne affareifrcit fatnt  delaeauflume  furet atleguéey&ji  amune.qut ntn^ 
elle  ferait  imfernnente  au  cas  fubgefl  . car  elle  nndteit  à entendre  de  fuetrjiiam  ah 
mttfiat  ,C'ntti  la  eu  il  finit  fatcl  tejlament  en  'l'triu  de  Lettres  et  Uhuy^etmme 
dtt  tp  dejfui , à taufi  drjquelies  lettres  ételhey  Itdts  tePamm  O / 'ufieursm  dt- 
uerfet  farttes  aurutt  epéfiuiu)  ,& que  fluitptit  fardtuerjtt  Jer.iehieSyé’mcfme 
far  'lise  rendue  far  nem  fredeiej/èurs  tn  Itur  gtand  Cunjeil  /r  v i,  de  Seftembrt 
l'an  quatre -rings  dtxntuf, déclaré  bon  é-v.u!iablt  yü'deuoir  firUre^etl.  S^uunt 
à lafrefiriftion,  la  refuedudtt feu  MefireCouaTtafresfiutrxpaf,  qui  aduinteem- 
medtjfm  ml’an  quatre-ringtso-rnyle  ringt  huilliejme laui  du  moi'  deFebur/er, 
aueit  foffrftde  fitbtens  far  firme  de  douaire  eertames  hwguei  années  afresfindst 
tujfaf  ,^les  exeeuieursdefindit  upAmtntf9Hrlefoun.ifftmrntd'ittluy  aurotent 
affrehendé  fluftenrs  fart  ses  de  fiefs.  Parquvf  de  dire  far  h dst  dtfîndeur  tfue  fit 
fredeitffiurs  luy  .tuaient  toy  defdits  biens  l'ejfase  «V  X x X i . ans^n’y  aurait  aucu- 
ne éffarenee.  D'autre  fart  Je  ferc  dudit  dimandeurafres  le  treffjs  dudit  feu  Mtfi 
fire  Couart  auoit  efié  enuoié  aueeq  flufieurs  autres  nobles  t»  guerre  exfcditim 
militaire  tn  Bretasgne , où  il  aurait  efié  t efface  de  neuf vu  dix  mots , uSement  qtte 
fendant  ce  temfs  frtfcnfUon  n'auots  feu  i ourir  centre  luy , lequel  ttmfs  vittdra/t 
à deduin  audit  demandeur,  quand auhune  frefirtftion fourrait  mtUtefy  que  ucn,f^ 
etuores  btenreuesles  Lettres  de  rtnut  enCcurt  rdet  eflottnt  en  datseau  \ t i.de 
Ftburter  l'an  qutnz.e  cens  & rmxy  hbeRées  narrées  comme  dejfuSy  <fr  l’executium 
d'ieeÜet  fi  fitlexxv.  lour  dudit  mots  de  Itluner  audit  an  xx.afres  au  feu  Sei- 
gneur de  NeueUy  comme  dit  eficy  dejfm , qui  efioit  deux  tours  deuantle  fufdst  temps 
de  XXX.  ans  aetemfly.  Farquoy  é"  qne peur  tusredutre  pre/criftien  fjtffcit  lefdtts 
XXX.  ansaeeomplu  sufqueau  dermer  moment,  eiloit  cierqueprefiriftiounefi  fou- 
Mit  ailaf  ter  au  cas  fubgeÛ.^ant  à « que  feue  Dame  Marcuertte  VtUiu  aurou 
delatfé  deux  flsL  fis  henturs , afauo*r  feu  Mefstre  Ieh.in  S'  Adrien  de  Cruuin- 
gheUyÇ^que  ledit  Adrien  auois  deLufé fin  Mefitrt lebanù" aujiy  feu  Jacques  de 
Cfuntnghen  fes  fitres , ledit  Jacques  de  Cruntnghen  n'tffots  Xenu  ne  defeendm  de 
ladite  deffùnéleDamt  SiargucriieViUtn , aint  dxne  atdtrtDome.7  eUemtns  sfu'tl 
n'eftott  que  demy  frétés  audit  feu  Stigneur  de  Cruntngbeu,  ^ mtfmtne  fouuott 
auotr  ne  quereller  drotll  ou  aéltonés  biens  dont  tfi  quefiton.  ,il>uant  à ce  que  U te- 
fiamentMont  defuty  excederon  leners,  V'qu'il  défiait  pa/é pardeuant  hommes  de 
fiefs  y &que  feu  le  Seigneur  de  Crunmghen  l'auott  tmpugnéyil  efiatt  bien  tmferti- 
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wtntiefxrlnJ^txnhdtt  U^stx,  m npn  txch.CâT  Udtt  fi»  Ht/sirtCnurt  m'â»4tt 
fit^ 4Hc»ns Ugétt*  4»du  »rm4ndf»r9» Jê9  fi»  4wfy êxdst  fi»SetgMf»rdt 

Stntlt  (^4  fi»  fine  à frtfim  dcjendemr,  mdù  les  euett  tmllauez,  fis  hemttrs  és 
hiens  d$»t  il n’euett  dtjfi/é p4r  je»  t<H entent  » efi  n’ellM  befit»  tfne  teelnj  teflnmtnt 
fi  fü  f4rde»4SU  hemmes  de  fie fi.Me»  veuès  Ut  Lettres  d't^lrt^  dent  deJ/mJefipteL 
Us  dert^Metent  4mx  dreststficenlltmes  effsns  4»  eemTeire^ffifeUfere  dndtt  de- 
»u»d<ur  4»M  tmf»^  Udtt  tefl4me»t,4»/iy4M4tt  feiff  Udtt  Sarnettr  de  NeneU^ 
efi  enceres  fetfitt  frefisuemens  e»  teHe  ^netit»»  Udtt  defindeur  fin fine. Et  de  dtre 
f4T  Udtt  de^ndtwr  aneUdit finSei^nemrdeCmmn^ften  ferle  dtjfitjdit  tefiement 
enntteüi  Ugeteireétheritin ^de  ee  tiâfferetjjtt  temett  :<4rbten  \e»es  les  Let- 
tres de  venne  enCêmrt^Udit  fi»  SeineemrdeCrmnit^lsems'eBtit  fende  hnmne» 
vntm  de  U eU»fi  dudtt  teHementfo'  fij  cententedes  btems  ferUteSletenrdeUtfi 
fit,,  ffident  tl m'eneitdtfiesi  cemmedejptt.  ^entdce  tfue  UiLettret  tte£lr$f& 
etn^é  de  teHer  nefetumentdertf^enx  dreit&eenSlnmet,  dent  dejjmjedtt  de- 
mdttdenrfi  repnrtea  de  te  e»  dretlf,  dijettt  enlty  tf»e  fi»  U Setg»e»r  de  Neuele 
êtseit  ec^neile  4»  tefÎ4t»em  dndtf  fi»  Mefitre  Cenxrt  4»te»t  tfdil  4»ett  ferma 
g»x  exetntenrs de finteflâment dtffiefirefiieyr  et4»Unns biens tent  fiefitijae  *nl- 
trts,  dent  Udtt  feneneit  dtjfiesiei^'»i»4nt  Ufdttes  Lettres  dteür^.  PerfiHxnt  Udtt 
demnsuUxr  fer  tes  retfint  ffi  meiens , (fi  flnfienrs  4Mtret,és  fins  (fi  cencUfiens  fer 
Istf  fsnnfis  cemmecy-deJfm.A^ney  fer  U fert  dadtt  dejendenr  enSl  efté  dttfltcfne 
e»  eentretre,  (fi  fexr /enHrnir  U mefen  de  frefiriftte»  fer  Uy  4&eg»i  ey-definst 
dtfeit^ne  eembun  ^ Us  Lettresde  venne  e»  Ctnrt  efietent  dn  xw.de  Etbnrter 
l‘en  tfntnze  cens  vnze  , tentejneyes  U ie»r  firnent  fnr  teeSes  enett  efii  (fi-  efiett 
nfi^né  4»  Xll.ienrdeüers  en/àt»4M,(fi  enfiyxwi.ienrs  efrts  lefdttsxxxxnt 
exftreyt  à c$nntn  d»  temr  efte  Udtt  fi»  Mefitre  Cenert  ytUesn  trejfiefft,  ^»t  fut 
temmedtffm  le  xx^w.deFebnnn  r4»if»4trtvinp(fi%ng,&ij»eflmefettenld 
temfi  n'eneit  iemeit  efté  reftend»  ne  Utifeentefté  fer  fi»  U Seigneur  de  NeneU, 
ntns fer  Udtt  de  fendent  bien  vn  en  efres^ue  U cenfe  aueit  firmy,  cemme  il  effe- 
tetjfitt  ferles  eües.Et  k ce  ^»e  Udtt  Setrneur  deCrumm^ben  fireit  efté  en  exfedL 
ttenmUtutre  ,(fi(pte  ce  temfs  ferait  ededutre , ce  ne  ferette  tenent^ige  dudit  de- 
mendcur  : cer  en  ce  temfs  (fi  Ung  temfs  sufereuent  Udtt  fi»  Seigmenr  de  Cm- 
tuttfibe»  fen  fert  enett  funrcbeftévn  freds  centre  les  execntenrs  d»  teftement  du- 
dit  fi»  Mefitre  Cenert  y tëetn,  (T  Ut  legétetres  fenr  eseuSn  Udit  teftement.  Aufii 
têtu  feme  tfiece  de  ternes  fi  cemrne  de  neuf  e»  dix  meü  ^me  Udtt  fi»  Setgneur  de 
Cmmngjbeneueit  efté  4»fint,ne  fasuseit  eidn  endtt  demendeur,  fer  ce  ifu’tl  cen- 
fefiufindtt fi»  fert  tanfiattrs  en  enUrt  temfs  estair  eftéfrefistt,  (fienutran  xxx.ent 
Rentre  frefins  filarndratÜ fassffftit  Pejfiece dexx.ens.  Etifuenticeifue  le  vefitt 
dndst  fin  Mefitre  Cenert  yilietnffi  Us  execntenrs  de  fen  teftement  eneient  iay(fi 
éffrehendé fis  bttns  , & ^ ce  temfs  ftrast  enfsye  dedntre , cele  ne  feunest  esder 
nndst  demendeur  : cer  entre  UtXXXums  ^'ilftdtfait  fraarittene  des  btens  (fi fiefs  en 
^ftten,  il  feUest  eneir  regard  ifnettt  e luy  en  ianr  d»  treftas  dudit  fen  Mcfiin 
Canertt(fiâ»ianrde  leditelitifumteftetianen  <ê»fi,fa»r,fasdent  Ufilits  xxx.ent 
éutair  relené  Ufdttsbiens(fi  feft  enaneftian,  mnfiefue  vn  frafrietesre  efferteneit 
de  faire, mefimes  frimla  iayfjesece  aecenlxsfnefarUdste  x'tfne  (fi  execntenrs  n'en» 
ratent  efté  faffêjfis.,  ce  ^ni  tdenait  efté  feiH  de  fer  Udtt  demendcmr  ne  fan  fin 
fert  : fenpsay  tel  temys^e  deffm,  (fi  fenrle  dedntre  ett^ysfne  fretendait  Udit  de- 
mandenr.  Jfnent  a ce  fne  Us  Lettres  d'aéhey  (fi  cangtide  teftrr  fanestt  deregner 
anx  dradéstficeu /fumes dent  deffm, U n'y  euatt  tnterfretettan  feiéf&fubliéfer 
État  fredeceffeurs  ferUnrs  Lettres  (fifUcanerts  emcentreire  ,effiêuatr  ^ue  lenrsn- 
tentsen  n'enait  temeit  efté^ne fèmbt,vmaresUteBes  Lettres, Us  mfetrens  dtaBet 
fanuetent  dattner  leurs  btens  & fiefs  en  desberUesu  fims  cenfe  resfitneebU  Umrs 
êtenttas,etns  Unrtntentian  enett  tfté&eftett  qneUt  imyetrens  fennatent  faut  U 
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fj!»  dtlinrs  unes  é snirrmrn:  nen,  fure  ânltnns  tiens  à-  Ugets.  ,&icts  fisu  cher- 
gstr  temrs  hestt.  D susse  fsrs,  Lessres  & ctsegse  Je  sejltr  tsslteiesa  fentesnens  etsegsi 
licence  fssre  & fsffer  sijitment  fàtiesuns  Netssre  & sefmtsnes,  le  zelseUnt 
etmme  s'sl  feuft  fssii  firdtusns  Inge  ctmfessm  & nen  {Jus  tntns.  ^sstt  À ce 
^Heteths  fcnScignensdeNenelleestreiienjiykien  imfngné  U sejlesnens  iessssiejfsu,^ 
tjne/eilii  fen  Ses^nessrJe  Crnninghess,  c- sicjnisneins  scelny  tefismens  enreit  eflé 
dechré  ten  & iiilUkle  fer  ftssscnce  de  t'en  tinesse  ’-sngss  dsx-nenf  r it.ii  eflest 
qnt  ledit  fen  Seignenrdc  Kenete  /'jneti  itn/mgiie'.  J^snt  i ee  tenchett  les  detst 
es-  Icgits Jslnssires,  centre  leftjnels  d n'nnest feu  èder  ny  centrenetttr,  e-  fennetr 
rjlreijntlet  exeentenrt  dudit  stflsnicnl.fetir  fnrmri  teelnydenté' legese. Jilmtni- 
res  sneiint  friiiiC'en  snltnnt  kiens.-msii  fenrtsnt  n'jneis  ledst  fen  Seietienr  de 
Jleni/e  eyyrennéO'  emelegné  iceliiy  sefjmcnt.  Pcrffisnt  pAtce& flnfienrt  enltres 
rufem  (jr  meyens  ledit  defendenrsnfy  et  fins  &eenilnjîeni  fer  Imy  frmfet  ,eemme 
cy.dtjjhi,  Ltlijnellej f.iTiiei  siens  aitt/y  efcTtft  & femy  de  tnemeiret.cr  snfy  ttsddi- 
ttens , O"  fsr  dejfns  ledit  defindenr , de  [nfersiitttent,&  tint  précis  fnr  ee  iten  dr 
itjiié  m nejlre  grsnd  Cenfctlienfi  psr  sppeinclemcnt  tnierlecnieire  ejlé  du,  ^tse 
lecpsrtiesne  je  penetent dthnrrr  fstts  fus  ,&  gr  effes  snretent  Cetnmis  au  fe  tte- 
fermerettC'  ferett  enqnejlt fnr  Us  fins  psr  elles  ufèn,,  recenereil  rrpreehet  &fsl- 
nstiem,&  psiinftrnereit  le  précis  injifnes  indtfliuiiens  exclnfinement,à’  tcelny 
injhtucid  nus  meftstde  tnyer.U  rspperiereit en  rettneireit  iles-é-  feedi  eentme 
t!  sppsriiendreit  en  Crefe  dcis  Cenri  endedctis  eertsm  temps  penr  ce  prefx , pemr 
epret  Utent  '.en  fstredretcl  sn/diies psriiesen  snhrcmcta  sppeintierin  Istnsne- 
re , Cr  cemnie  t!  sppsrttetidreit psr  rsilen  enfntnsnt.  Leijnel  sppeiutimiitt  iteterle- 
entetre  eertstttCcmmis  de  UCennenfl ^stei t entpnijie  dndu  Sit-nenr  de  Crnmn- 
ghendemsttdiur , C’snpy  ememmtnche fsire  l'entpntfe  dndst  Seegnenr  de  NeneU 
defendeur.  Msts  susntijn'il/e  euf  efli psrfstcle  de  is  psrt  d'iciluy  Seigneur  de  Ne- 
ueU defendeur, eujjint  ejli prejentees s IsCeurt  lerisints  nei  I ritrei psienles  en 
ferme  de  retjutfic  einile , leiidsnt  sfin  que  ledit  Seigneur  th  CraniKglire  <h  mandeesr 
fcujltcttu  de,nenekfïsnt  Vepst  dudu  pretit,  lut  ksifUrpsi  kenur  fjeciPistien  à"  de - 
ilsrsiienlei  demsndes ,pns  ô-eencln/iens pir  Iny pituièt  siidii pretit, qui  rfiasent 
gtnrrsHes  o-ekftnret,  l'tf  sfc-ineir  queh  klins  fu  Stejùre  Ceasn  l’illsin  .ueuit 
‘delstpcx,  à-dent  ilejleit  trejpsfi  fsifykertittr  à piepricistrc , àdejqueh  tl  de- 
msitdeit  suetrpsrtstge.dnfy  qncli  kiens  fen  .Vejiire  ckriPepe  Vtllsin  sneir  delatfe, 
à dent  t!  eflett  su  t 'eur  de  JèulriJ}.ii  demenri  (stfy  heritier  àprepnelsire  -peler  psr 
ledit  defendeur,  qusnt  snx  kuns  dent  ledit  f n Mefure  Censnjerett  demeure /et f 
hermerà  preprutstre,  fetphtur,  euUte 6' psr defm  !s perfirtpuen pur tuy  sBegnet 
centre  ledit  Seigneur  de  CtnninglHndtmsndinrs/ue  tel  densàlegsts  fttelj  par  le- 
dit fen  MefireCeusrtl'tlIsirt  menteient  s snrsntàplut  qu  Us  kttns  psr  layde- 
lsijfie.,à  dent  il  t Peu  fstfy  heritier  àpreprtiisue.  Aufysfnde  pennen  slUgner& 
ujenfperque  uelny  fen  Stefue  Geusri  nsneii peuà  ne  penueitpsr  den  trjhemen- 
tsiie  dtjfeferde  fes  feft  fitnen.  en  Srsksnt,  qm  ne  fe  Mnueient  diuifir,  ne  anfy  des 
immenkUs  ftuez  en  Flsndret  que  dn  tiers.  Vnfcmlle  de  peuueir  feuPetur  que  Us 
kuns  dent  ledit  fin  Mefire  chnflePe  fillsin  ePett  demenri  fstjy  heritier  à pre- 
prtetstreluydeknetent  mefmiment  app.irtinir,à  que  Isdijfefitten  qui  ensneit  tpi 
fsiéle  fer  eu  à epeu  nnSe  ,à  Isdsie  dei  Isrsiien  à-  peeipesiien  fsiiles,  apres  que  U- 
eht  Seigneur  de  NeucU  eUfindenr  sueit  sllegui jes  dtftnces  àexcepiient  sneen- 
trsire,qnit  fenP sdmii,0- parut sduerfe sutentrstres  fsne rt qutjle  fur  ter  fsiilx, 
neunesutx , à snpy  s parfaire  fen  tnqnepe  qu'il  suett  t emmtneht  fnr  tes  fatûz psr 
tuy  pefez  en  fit  eftrtpiures  pnncipsllet . h t que  s eepe  pn  U peuueir  du  Cemii  qui  ejleit 
expiri,à  À que)  fane  tt  suieiten  plupinrtà  diueri  detsys  ,me(mt  ptrempteuetà 
eUfeitlupen,ftnpderechief  pietegi  à rstengi  detreu  mets  ten  prethsinimriu  ^- 
nsntpeur des csnftt  psr  tuy  sHegutisenfsdiitrtqurpt  nulle , laquelle  -cene  en  ne- 
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(t  ^»tf*rUdtt d<  Crmmn^hfn  demaadatry  tujfefii 
dit  d*  fffu  9Mtrt.  Au  (ùMtTMTt  U C UHTt  ,ifuuut  J U finfitâtiên  & dicUmt^t  dtt  hcus 
dtffm  tuft  rtchtu  Udtte  u^ue/fe  amU.  £f  ^u^ut  À peuur  ytrfttrr fur  Udit 

Sngtumrdf  Ncu(U  dt^mdeurfin  tn^uejfc  fujtr  ^ xtri^er  Us  futz,  hpuuuumx 

fsr/uy  frtuudusjuy  eufi  ttuenné  iceUf /À  retjmtfit  amUtt»  rtfrudunt  furtmyfTtuU- 
kUmit  Us  dtj^s  fêmrUrttârdnmct  dufrrds/T  entnfuiuut  et  U âdmtstM  ù fut/utre 
fâdtte  eskfëtfte/^ êf9/ir(^'utTtf!erUfilits  n9nutauxftii.,&fjrt$tâf9firô’venf- 
Ji(T /jtz.c0USrdirt  je fuirt  U Vêùluit  fâïdcuMSCummùdcUCuurtt^HimcUrMtJom 
Ufoxfftefurtfiriftt&UrufftnemtfurdtumUCutrt  tt,dtdtt.sm9u  Im  fruebut* 
numentvttunsftrtsmfmramnSt&àfdtutitt»  eftrt  fwcln^Udtt  srurfjfé.Eufui- 
usât U^uel 4ffpitUem<ntt€trt4tHt  Crmmü  tu/Jêut  Purfut  l'cu^uefit  dudtt  defftH- 
deurj^^ryfdiÛtMutfit  JurUsf4tz,uimut4ux,Cr(r  fuit  Us  furttestertJimrenM 
étfres  tufftsu  ctssciu  fur  fuir,  frinetfuls , & ufrts  ftruy  dt  rryrHhes,C’fJr  Udts  dt- 
mundtur  uufsy  dt  fulssuttuns.  Et  uuuut  uudtt  dtfiudtur  uu  Iteu  de  (es  fuisustsunst 
ii  tstii  feruy  & tmyltyé  •um^  mtttf  de  drrtt , ^ ù tuut  Ut  fentes  tufjèut  (uncU  tu 
€4u/e,(7  rtaua dnit  Uurefirt  ftUffmrUdiS  frêcrs.  Lequel  itrtumstsufsufresdert* 
dste/veuCrvt/héeustefhre grsud  Cêufttlitusi  euttres fur  uuUre  uffuimemeut en 
iuter/ucutMre  efie  dUy  ^ue  tufurmutiuu  d'uffer  fer  Cummu  de  U Cuurt feruti fuite fur 
eertdsus futurs  ert scies  ^ui  luy /èruieuthutBtesfur  efcri^tjrecuBeruit  & eumfficrutt 
étfyji  oefintue  efhctUs  tefmutugs  uutrtfcis  i U requefh  dudtt  âejfndeur  uys  eu  nu- 
firtfuysdeVvuix  fwruuUuueseuuftusmtsd'tceluyfuyttnfunhefen^ne.Sur  ce  fèruti 
ru^urtieé'Uitsliuufrpcesfpuretfutseftredtfdrutt  fur  u<luy,êMUMltreteluffuintt‘ 
menn^uU  uffurtituirM  fur  rusfiu.  Auquel  uffuiutemeut  luterUcutuirt  euji  uufy 
efiifumy  fur  certusu  Ctmmù  de  U Ceurt.  F.t  de  fuis  U frtees  defdttes fers  te  t eftuus  fur 
deuersûCeurttiUlufurtdudttSeiyneurdeCruMtugheu  demuudeuruuut  4 tres  tu- 
ftumsuemt  efie  requu  d/uit  luy  efirt fuUl  fur  tctluy  ,fuur  et  cumfuruMt  fur  fit  Prueu^ 
remrsô’fifiu'tteurst&fur fUfieurtfiù  emuêfiredit  ^ruudCumfiil,  Sfjurtr  fuifius, 
^ue  veu  & vifité  en  iteluy  nufirt  gruud  Cuufetl  le  fruees  dtfdues  furttct.cr  fuur  ce 
^mefjsrtceluyuffertt&cunfideri  cequefuidfÀvuircreunfidtrer  tu  ctflt  furuett^ 
sfui  feus  & dutt  muuuutr.  N cm  u gruude  meure  deliieruticu  de  Ccu/etl  far  ctjfe 
neftre  (intenctdiffimsiuej^^uTdrcstuucnsditô'de{hré,dtfins<^  dtiUrcns  que 
Udtt  demandeur  en  UquuUte  qu'il  ffccedetô'ccmme  ayant  emfriut  fcurfuleSet^ 
gruurdeCrnniuyheuMeftiret^nfiufere^  u'uhefctudeUcUufetr  requrfie etutle 
tnfirtt  et  Lettres  de  venue  enCcurt  ,&que  hten  ut  efie  tmfetré  fur  fcudtt  feufere^ 
f^que  mal  y 4 efie  centrtsUt far  Udtt  defindeur  en  U quulttéqu'tl  frccedcXF  temmt 
styans  emyrins  fcur  feu  U Seigneur  de  N euele fin  frété  Mefitre  Jehan.  Et  U cendem* 
StéMscnteeUequultté fttrefurtuige  uudtt  demandeur  de  lu  mettié  de  tem  Itsfcfs  ^ 
êiensdemutn  ferme^mmeukUa  en  Erahunt deshtens de  matn firme immeuhles 
étfiù  en  Flundret  delatffit,  fat  U feu  Mefstre  Ccuart  f’tluin  tefiuteurud*  a Uy  atf.me‘ 
tcansil'heuredefintrefias^derendre  UsfiudlsdtcelU  nmtiées-  Us  leuecs  fur- 
ehenesdefuùUYl.deSeftemiredel'umxxx.t^xtx.  que  fur  fentenced  Arrtfi  U 
/mfidtÊttfiumensdefiuMeftre  Gmartfut  déclaré  ha  ^vatUahlc  ô"  dchctr  (tntr 
efiÛ.  En  culsreccndemncns  Udtt  deffendeurés  defiens  de  ce  fr^  és,  U taux  dtceulx 
re/èrneuuxgetudenufiregrandCcnfid.  En  ttfmcmgde  cencm  uuens  fitél  mettre 
nnfireftunucesfrefimes.  Dcnné en nefirt ville  deMultnes  U xxill.  tcurde  Mars 
l'ut»  Je  grâce  M.o . x x.  uuuns  Pufques,  Et  de  nés  régnés  aj^uuetr  des  Hemaiaty  crr. 
le  tUrs^&des  Efiuin^es^.  U fixtefme.  Et  fur  U flen  esiett  efirtf.  Par  t B tnfer  eut 
ùUreUttenduCenfidt&figneL.vunderEe. 
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18.  lOSEPH  DE  MONTMORENCY 
SEIGNEVR  DE  NIVELLE,  ET  SES 

FaERCS  n SEVRS,  ENFAKS 

Philippe  I. 

Chapitre  MIL 

ExtTMt  da  csntracl  de  de  lofefh  de  Mentmtrency , ^ 

d’Anne  d'E^ment. 

ly  15.  T Ettr  Es.parlcrqucllcs  laques  Comte  de  Homes,  fcigneurdc  V vert 
I > àccappcllcducoftcdeMcflire  Philippe  üaron  de  Montmorency 
& de  Ncucle.&c.  Cheualierde  l'Ordre  d'vnepait  : &:  Ican  fetgneurde  fier- 
gués  &:  Adolphe  de  Bourgoigne  feigneurde  6cure,ii  ce  auHi  appeliez  du 
coflddeMcHire  Fions  d*EgmontComte  defiurcn&dc  l.ecrdam,&c.d'au- 
cre  parc  : accordent  maiiage  cmrc  I O SEPH  de  Montmorency 
fils  ailnê  te  principal  heritier  dudit  MclTire  Plulippcs , ti  Dame  A n h K 
d'E  G M O H T islte  aifnce  dudit  Comte.  Fait  &:  iccogmi  te  x x v 1.  iour 
d'AouAlan  m.d.xxih. 

Extrait  d'vn  compte  rendu  à la  Chambre  de  Lille  le  x x v.  de 
Nouembre  l'an  m.d-  xxiii. 

R E MOH  ST  KtAÎf(>Betlly,<inen‘jgti(TettUe^redMert)ifneV\\  1 L J Pt  t Dt 
Montmorency  fa^mnr  de  i<eueU  en  tr.utent  le  mutu^e  I o s E P h 
DE  Montmorency  fin  eifni fis  nues  /aiiLLE  de  moni.  le 
Comte  de  fesfncHrdlJJelftAtUylmy  aareit  dennéen  «UAncemeset 

de  meru^e  j eu  teuyryee/hment  natif  fiefs  ejm'tl  aastr^t/.tnj  jta  y.tytde  y'vaestdnnt 
tvn  s'ûfftBe  Bnu  ht C"  At  vtndreeh/,  d“  enqttxl ayythdtni  ttsts Ut  antres. 

Extrait  d'vn  compte  du  Bailliage  du  vicubouigdc  Cand  hny  le  x v . 
de  luillec  M.  0.  XXVI.  fd,ÿ. 

I y I P R e M t E R s,  Mefitre  I o $ E P h Baron  de  Menimsteney , fi  t^nenr  de  Ne- 

Heie,à(4nf<d'vn  fief far  Iny  releué,èlny  ejctrenysrle  trejfude  fuMcfare  Phi- 
lip P E /irii  /vr/,  lequel ejfle  fayt  & Jetgnenrte  dnJtt  KtutU  Mtet fis  ayyarteHdss^ 
iestsefié  reteudtxUurcs. 

Extraits  de  dtntrfis  Lettres  t dent  1rs  eù^tnanx  fins  au  Threfir 
de  chantilly. 

lyiy.  Achapt  fait  le  11.  iour  dclanuter  m.o.xxvii.  par  Mcflîre  Anne  de 
MontraorcncydeMdrirc/^A</rA/tf/»/«wrf«ocn  fon  nom, S:  de  fes  frères 
&reurs.enfansde  feu  Philippe  & de  Dame  Marie  de  Homes,  des  feigneu- 
fies  de  faim  Leu  lés  TauernyJcPlclIis-fiouchart.&iaquacncrme  pariiede  ^ 
la  Baionnicdc  Montmorency,  rcjgncuried'£rcoucn,&:  de  ConHans  fiinûc 
Honorine, fauf  vn  quacricrme. 

Promesse  faite  par  Mcfljre  Anne  de  ficntmsrtmy  à McHire  tefefh  de 
jVtf/irmprc/f^j'^DanieMaricdc  Homes. & Damoircllc.V4rfMrr//c  deMsntme- 
rcA^yde  leur  bailler  & faire  porter  16870.  hures  tournois  à Peronne,  pou( 
racquificion  parluy  faite  d'eux  texiii.  Oclubrc  m.  d.  xxvu. 

Procvration  faite  par  Madame  Marie  de  Homes  veuue  à MefTire 
fhtùffe  fi  Msnsmerenry , pour  vendre  à McfUrc  Anne  de  Menttttnrcney  les 
feigaeucici  de  faine  Leu  IcsTaucmy , te  Plcllts- Bouchard,  U quatncfmo 

paitie 


Digitized  by 


Google 


DE  LHIST.  DE  MONTMORENCY*  lïi 

dcUBironnic  de  Montmorency  !a  quatncflne  partie  de  U rcigneuhe 
d'Eicouen  & de  Conflans  faintcHononnCÿhors  vnliuiclieTmc.  Le  zxvi. 
Décembre  m.d.  xz  vu. 

A V T X E procuration  \ mefme  fin  de  Damoifelle  Mdr^»erttede  hiom- 
mfrtHC)  fitlcdefeu  Meltirc  Philippe.  Lexxvi.  Dcccmb  m.  d.xxvii. 

AvCtoxisatIon  dcPaccord  fait  entre  Ie>  enfant  de  feu  Meflire 
lêfefhde  noble  Dame  Anne  d‘£{;n>oncd'vncparr,  &:  Phihf>^ 

^ JIrJt/ a«/i»#rcar^,troinermefîlzde feu  MclTuc  Philippe  de  Mi>mmorency> 
contenants  ratiheation  de  la  vente  ftifdifc.  Le  ii-May  m.d  xxxi. 

AvcToxiSATioNdela  mehne  vente  par  les  enfans  fiildits , &r  par 
jtaivrr  MttttmfrtfKj  fécond  iitzdc  feu  MclTuc  PhUfft  dt  Montmenm^y.  Le 
II.  May  M.D. XXXI. 

txtTAit  dtvn  lÊHuntsirt  des  TtUrtsdeU  Cmtt  deS.P§l^f»l.22, 

Compte  delaComtéde  S. Pot  fiiyTart  m d.xxx  par  lequel  appert 
que/f/5/A  de M$stsm$Tmcy  feigneur  du  pays  de  Neuclc  relciia  les  tçrtcs  de 
Yimy  &:  de  Farbus  par  donation  que  luy  en  £ll  Dame  Matu  de  Homes  û 
mere  en  auancement  d’hoirie. 

Extrait  d’vn  accord  fait  par  Anne  d'Egmont  DamcdcNcucle 
auec  thtliyye  de  Monmoressey  Ion  beauftere. 

S V R les  df^eressds  Cr  ^stefisosu  ayyjrjKs  de  fowrdre  e/mOMOOtryr^esd' tsstre  D 
mhU Ddsme ,î)Âsne Âsssse dt Effmosst douAsnere de fennohlt homme  lostPH  BAronde 
JiosotmorfSscy^jèi^sussrdeNeiteBet  Hey(/e,  Sarths  ^ t'^isfdseclst  dermer 
fossT  eBeô" (Amme rsAJU lebéil tgousutaemens ô" AdminiJirAttoss  de fisessfAsts  w- 
aestrs , deUij/et.  fer  U treJ^M  de  fem  (ossdtt  mArf , Ô"  foy  [Asjâsst  fort  de  jefitts  en- 
fAsud'vneyarttt^MohU  homme  H iL\f  7t.  DE  MonTmO R EM C T r/rr/ 
fere  dudit  Seigneur  de  N emeUt  dAutre  fort /fe, 

Moienmamt  IdefueBe  reeomtenjt  itdtii  Sire  Jphdtyye  a renuneé  À tout  tel 
dreiûejut  Imy yeut efire e/eheufiiccedé C' eduenu  fdr le tre^M ô" dtett.  dudit feude 
hotone  mémoire  Hefire  Phtlsyye  B Aron  de  Montmonnry  feigneur  de  H eueüe  fonyere» 
feuf  0‘^tfiftifd  tiHuySeignemrtAHt  feulement  eeriAindiotH  ,^nef<Se&A(hon  de 
La  fetgsoenrte  de  ÙAmui&e  en  HormAndte,  vste  yortion  au  efuATt  de  U Barenme 
de  Montmoreney  yesuLinte  esteore  en  etuefiiofi , dont  tfe  feuie  mention  un  contenn 
des  Lettres  de  eosttrAll  ô^t^tttdition  de  Ia  terre  de  Montmoreney  CT  fetut  Leu  ftéf 
pur  ledûifem  lofephfetgneur  de  N enele  dernier  mfeAfeé. 

A 1 N s r fuàt  ACforde  & eoneln  en  lu  frefenee  de  Mefire  ItAH  de  fettnte  Aide- 
g^fede  Cheaéiur  feignenr  de  Noircertnes , yremter  SommeUier  du  eorys  de  t£mye- 
remtr  mofheSire,  Jeun  de  Montmoreney  ChenAlter  feignenr  de  Coarrieret  » Mettre 
d^o/feldndtÛ  Sire  £myerenr,GuiBAnmede  rvAi’eCheuA/ur  fet^steurd'duerghem, 
phtltpyedeU  Betuüejetgtumr de Lt Humirye  fe feignenr Anthotne de  tikfrehf, Pierre 
hofiArd  de  Montmoreney tC’Lieuyn  f/Aeshit,ijut  ont  tous  fegnferfecAyyrobAtien de 
•vente.  Le  y . lonr  de  Tytcemhre  ejainze  cens  ô"  trente. 

Extrait  du  TefUment  de  Damoifelle  Fronfoife  de  Montmorency. 

Ie  FXANÇOtSE  DE  lAoii  T MOK  t c X fffe  de  defustlfs  hjMt  & t ^6  9 

fmjpsnt  Seignewr  Mefetre  Philippe  de  MoNTMORiNCYr»/ï»v/- 
mnsu  ChteuAÜer&  BArondMdstUem^duyAfsde  Nemete^^,  EtdrhAnlte& yuiffemte 
Dâme  MédUme  Marie  de  HoRKES  douAtnere  de/ditz.  Itenx , Déme  de 
Mêtnigny,  P'tmy, le  t'iAreUgye.  TSâtnotfcUe de  HAthicourt  » Fvi/mtr , Vimy , Lten- 
cêmrt,^c.  cognoijfent U certttnde deUmort,&t,  yeuiBunt  moneoryt  efht  fifulture 
enVE^iife  OArotftAledeS.  Alhtn  en  Ia  vtBedetiOHAy,Anlien  pius yroehAiu  tfue  l'on 
fomrrnAmferdeUfiynltnredefeuMefeutVtAWMtt  d£  Montmoeemcv 
•>  Dd  y 


19.PHILIPPE  DE  MONTMORENCY  IL  DV 
NOM.SEIGNEVR  DE  NIVELLE, 
CoMTI  DE  HoKNES,  et  StS  IRERE 
ic  fcuri , cnEtni  de  lofcp  ti. 


Extrjin  Jt  diatrfis  Ltum  ,dnu  teimgiiUMX fin  nfUnJrtJ, 


Le  T TE.  El  pifTées  foubi  le  SecI  dci  Ercheuinsde  la  tüIc  de  Douay,  le 
VI  II.  jour  de  May  l'an  u.DXXXVii.parIcrquellcs  haut,  noble,  & puif- 
fanc  Scignear  Medïte  Flourû  d'Egmondi  Comte  de  Bueren  Ce  de  Lecium, 
Seigneur  d Y (Telllain,  CheuaJiec  de  l'Oidie  de  la  Toifon  d'or,  Capirainc  ge- 
neral de  l'Empereur  en  fea  pays  de  par  dc^Lgi^nd  pere  Se  turcur  de  rhilifftt, 
FUarûi MârUt^ Alun» dt  Sétmmtrtacy  en^s  mineurs  d'atlsde  feu  noble 
Seigneur  Monfeigneurl  OSE  P h en  Ton  viuant  Baron  feigneur  du  pays  de 
Neucle,&c.filzailhcde  feunobleje  puillàoc  Seigneur  Kleflirc  P hiiip- 
PE  DE  MoNTMORENCYreigDcurderdiislicux.ScdeMadameAHKS 
b'Ecmondt  fille  airnceauditSagneurComrede Bueren, de preicnial- 
liée  en  fécondés nopces  auec  hault,  noble  isc  puilTani  Seigneur  Monfeigneur 
lehan  Comte  de  Homes,  Seigneur  deVvert,  Altcna,&c.  icelle  Dame& 
ComtefledcHomes  aufli comparanre , auâorifée  dudit  Seigneur  Comte 
sic  Homes  fi>n  mary,  Sc  aufli  curetefle  auâoiiree  par  Meflieurs  du  grand 

' Confeil 


lit  LES  PREVVES  DV  LIVRE  IIII. 

ftintxrdfflaslitMX  dt  Htchmxti,  Vvifmtt,  Vimy,  &c.  ChuulutdetOrdrf,  ckf 
/iiuMat  d»  Ktj,  mm  Jhn,^Mc  Dux  tkfiUii. 

\tiu.ftxr  ttmêuT  & luIxrtUt  ^ut  (êj  * fexr  ’Hlllvt  DE 

Momtmoxenct  Rchgumft  fnftjji  tnCUiJht  dUftimtApu/lii  Cad  m» 
ktxxt 

Item  fturUbtune  xmna&  tfftüuH  xximtiUe^xt  ftji  Nddtmt  M A A 1 E 
de  MoMTMOEEHCYiiaa  mirfct,frmmt  ildefi'mVl  E A ee-Ea  N EST 
Ctmti  de  Htnf-jth  ,& i Ddmtiftie  Philip?  e-C  HAESTitHKEyS  fiUe, 
aueUe  eu  exfremterei  Ufees  de  Mefiare  Charles  Ctmtedt  Letu» 
iemui  Ocrxvtode  StéxfveU/^e. 

I T E sr  fexr  l’tmeué-xffelltm  nuueBe  ejxt  (»}  &ftree  i Mddime  E L f o - 
HOAI  DE  MomTmoaenct  md  Miefee,  vexfu  ddduriere  de  Hooc- 
sTa  A TE,  Ah  N E deLallain/<  Jllemd  fente  uefee,^dM  a a- 
gtiaite  de  L XLi.  XI  h Jeu  de  Iddite  Axua^. 

Item  HELENE  de  Lovav  tv  xi  me  fente  miefeeJtSe  de 

Jtf  f/i/rt  R o 1 E A T de  Loxey  te  xLjèipuu  de  IdTeumexufitem. 

Item  dexuei  pEDEAicq^DE  Montmorency  fU.tututldefem 
Mefttre  RoEEAT  DE  Montmorency Jhpteude yvijmei mex jrert, 
vtureuetd  etadttitx  y«r  jt  ledit  fedenei/  deeedetl  Jdtu  enfdut  legiiimei , Udae 
reue  retexrmerd  d tii  COL  xt  Di.  MottruotLivci  Jêajrere  dxjïi  fih, 
Hdtuel  dmdtfJèxSet^uxrdeyvt/met. 

iTEMdlcAN  DE  Montmoaency  fie,  de  itdajîeu  det  yvuuteJ 
mex  fiSeul  Ô-iemfm.feuvuchdifretext  ^mnt. 

I C E l V Y T efldment  Jigxé,  lex,fdje  (f  reetfrud  ferdeeext  ledit  tmjue  (f- 
Frdteftù  det  Mdtex*  Netdtres  Reyddx  de  U rejtdeue  tTArru , dx  ebdltedx  dxdtt 
yixif.lexeit.iexrd'olltire  m.d.lxix. 
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Confcil  dcl'Empereur  àM.itincs  de  rcfdirs  cnfans  mineurs  d'voe  part:j^ 
noble  Dimaifcilc  Madcmoirclle  Frakçoiscdi  Montmorency 
cjgice  de  Vingt  iîx  ansouenuironiafliiUcde  r.oble&puinaiitc  Dame  Ma- 
dame Marie  DI  Horn  EsDamcdouagicredudjtMonuTioreacy,Nc- 
uctr,&6c.  Dame  heriuoredc  Monclkny,  Vimy,S^c.&:  de  haLi(,noble^  puif- 
iâm  Seigneur  MclBre  François  de  Mcicun  Comte  d*£rpinoy,(èigneur  d’An- 
chomg»Connc(lablede  Flandres . Cheualicr  de  l'Ordre  de  ladite  Toifon 
d or^paicydeiianc  tuteur  commisA;  dcctctc  a ladite  DamoircMe  Françoife; 
an'ilUcauifi  icelle  Damoifclle  de  nobles  perfonnes  Monficur  Robert  di 
MoNTuoReNCT  Tclgneur de V vîmes, du  Vill,&:c. &: Mellire Philip- 
pe  DE  M ON  T M OR  E NC  Y Cheualier  Tcigncur  de  Hachicourt  Tes  fre> 
res,d  autre  part.  Traiûcntâe  accordent  que  pour  tel  droit, parc  A:  ponion 
qui  peut  compecer^  appartenirà  ladite  DamoilcUcFtançoirc  en  tous  les 
biens  meubles, êe immeubles dclaifTcz  par  feu  de  noble  menvoire  Mcillre 
Philippe  de  Montmorency  feigneur  du  pays  de  Neucle  Ton 
perci  Acpourcel  droit, part,  ^portionqui  luy  peut  competer  & appartenir 
csbicnsoclaiirez  par  fcucMadamoifelleM  A R 1 1 de  Montmoren- 
cy fa  rcur.donciceux  mineursou  leurs  tuteurs  luyeAoienc  tenus  de  faire 
parcage  : à icelle  Frinçoifc  feront  d'orefenauant  adîgnez  fur  cous  les  biens, 
rentes,  &rcucnus  dclailTcz  par  ledit  feu  feigneur  1 o slph  fon  frère  aifné, 
ic  pcredcfdics  miDciin,la  fomme  de  trois  cents  bures  tournois  de  bonne 
rente  herictcre  chacun  an  du  prisdevingtpaursmonnoyedcFlandrcs  cha- 
cune liure,au  rachapedefix  mille  liurcs  monnoye  que  dclTus. 

Lettres  dui.iourd'Auril  k.d.xlv  i.  auanc Pafques, par  lefquclles 
liauta^puinânt  Seigneur  Monfcigncur/’A>i/^/dr>faA/«Mrr«(7  Comte  de 
Homes,  feigneur  du  pays  de  Ncuclc,  Burcc,Zvvindrcchc,&:c.s‘ob]igc  payer 
àladitc  Damoifclle  Frj«ç»t/(  dtMtntmêrauy  fa  tante, lafommefu(aite,in'- 
comincnc  apres  que  noble  6c  puifTante  Dame  Marie  de  Homes  Dame 
douagere  dudit paysde  Neuclc,&  propricuire  de  Moncigny,Vimy,  fon 
' ayeuilc,  Acmcrcdcladicc  Damoifclle  Françoife,fera  deccdcc. 

Lettres  duxxvi.  AurÜM.D  lvii.  apres  Pafques, par  lefquclles  Phi-  j 
lippe  de  Montmorency  Comte  de  Homes,  Baron  de  Neuele,  feigneur  d'At- 
tena,  Vvert,  Cocrterfcncm,3cc.  Cheualier  de  l'Ordre , Gouucrneur  6c  Ca- 
pitaine general  du  pays  fit  Duché  de  Ghcldres,flt  Comte  de  Zutphen,  afll- 
gné  à Damoifclle  Françoifede  Montmorency  (a  tante  fut  la  terre  fit  fei- 
gneuriede  Kcucle  la  fomme  de  crois  cents  liures  de  rente  ï elle  accordée 
pour  droits  de  partage  par  Madame  Anne  d’Fgmonc  ComtclTc  douagicre 
dudit  Homes  mere  duait  Philippes,  & par  feu  McfTire  Floris  d’Egmonc 
Comte  de  Bueren  Cheualia  de  l’Ordre, &pcreerandd'vne  part,fitMef- 
(îrcFrançoisdcMelunauffî  Cheualier  dudit  OrdreComte  d'Efpinoypout 
lors  tuteur  6c  curateur  de  ladite  Domoifclle'Françoifcd’auac  part. 
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iS.  NICOLAS  DE  MONTMORENCY 
SEIGNEVR  D'AVBERLIEV,  FILS 

NATVREL  DE  RoBCrT  D£  MoNTMQ- 
rcncy  fcigneurdc  Vimes»&  fi  lignée. 

Chappp.  vu.  VIII.  IX. 

Tcjiamcntdt  Phdtfffde  fotntur  de  Hidnctarti 

fttt  t .tn  M.  D.IX  V 1. 

1(^6.  1^0 NATION  faiic  par  Philippe  de  Montmorency  fci- 

1 J gncur  de  Hachicouit  àNicolasde  Montmorency  fils 
naturel  de  fciiMcfliic  Rosi  R T DE  Montmorency  feigneur  de 
V vjfincs  Ion  frère , Gentilhomme  du  faulce  de  Madame  la  DuchclTe  de 
Parme  , du  gré,  accord  &:  confcmcnicnt  de  Madamoifcllc  de  Monemo- 
tency  fa  rctir  vnic]uc,vraycic  feule  hcritiere  apparence  habile  à fucceder 
ah  nucflai,  du  fict  &:  fcigncnnc  de  Scatpcl  tenu  de  la  terre  & chaRel 
d Otfy , pvmr  en  louyr  par  hiy , & par  les  enfans  légitimes,  hcncablement 
&:  àtoufioufs:  à condition  que  s'il  decede  fans  enfans,  ladirc  terre  retour- 
nera aux  enfans  du  Seigneur  de  Moncigny  nepueu  d'icctuy  donareur  : Itcni 
du  ficf&:tcne  d’Auberiieu  inouuani  endeux  fiefs  de  la  Comté  dcltinâ 
Paul.  Item  à ftdertc  de  frète  de  Nicolas  il  donne  le  fief,  tctie, 

U fcigneimc  dcSauchy  le  Caucbicr,  & Tour  de Souafire  fituée, tenue, 6c 
mouuame  en  fiel  du  ehallcau  d Oily,  aucc  i^o.  florins  carolus  derence 
crccc  & hypotequee  fut  la  terre  te  ieigneune  de  Monngny  , cfclieiië  au 
donateur  &:  a fa  feur  par  le  décès  dudit  Robert  de  Montmorency  fei*  I 

gnrut  de  Vvifmcs  leur  ficic.  ht  au  cas  que  ledit  Fedcric  meure  fins  enfans,  * 

ladite  rchte  appartii'iuiia  à Madame  la  Comtefle  dcMacflracc  nicpcc  du 
dt'iutcur.  A condition  quclcfd)tsNicola^&  Fcdciic  ne  fc  marieront  que 
de  Ion  conlénrcmcnr, £: dtmciircronc  boiu&vrays  Catholiques,  6c  ob- 
lcr\iaius  les  con  (blutions  de  la  fainte  Eglifc  Catholique  Apofloliquc  6c 
Rnnutr.c.  hem  il  donne  en  outre  audit  Nicolas  ico.  Rotins  carolus  J 
pour  I aticnccmcni  de  fon  cnttctcncincnt.  ht  à Fcderic  pour  sequipper  1 
ce  armer , ^ cxprclTcmcnt  foy  meure  de  la  compagnie  & bende  du  Scigneut  1 

de  Monngny  ;oo.  florins  carolus  pour  vnc  fois.  I 

F.xtfjiT  du  f>ro<éj  wtH  /.r  terre  d’ AkherhtH.  ^ 

Proci's  mett  au Confei! d'Artois, Se dcpuisdcuoluparappclau grand 
Cunfcil  des  Aichiducs,  ciurc  Dame  Marte  de  Vifthery  veuuc  de  NtcêUt 
de MpattHi/retie}  à Ion  trcfpas  fetgneur  d'Aubcrhcu  Se  d'EfcarpcI, impétran- 
te de  Lettres  patentes  de  milcSjde  fait , Se  demandcrclTc  d'vnc  part,&: 

Mcllirc  Fehtrt  de  l.eu^Miu.d  ictpian  de  la  Tour,  SC  Pi/tliifede  Berlues  (ci- 
gncur  de  Boiibcrs , tant  en  la  qualiic  de  curateur  commis  aux  biens  dudit 
feu  Seigneur  de  la  Tour,  que  depuis  comme  père  desenfans  par  luy  retenus 
de  Dame  Itthm  dt  Lo»xuettjl  fille  d’iceluy  Seigneur  de  la  Tour  défendeurs 
d autre.  Sur  ce  que  ladite  dcmandctcflc  diloitcflrcvray  que  Meflire  Phi- 
lippe de  Montmorency  feigneur  de  Hachicomt  des  l'an  m.  p.  l x v i.  du 
eonlcntcmcut  de  Damoilclle  Fiauffit/e  de  Me/timput/ty  l'a  leur  Su  feule 
hcntictc  auoit  dormé  à AVré'/ajfilsiucurcldc  WclXncBeltrtde 
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feigneur 
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Tcigncur  de  Vvirmcs  Ton  frcrc,  par  don  dVnrrc  vifs  la  terre  & feigneune 
d'Ercarpcl,  pour  eniouyr  ioconcincnc  apres  le  trcfpas  du  donaceur.  En  fui- 
te dequey  auoit  ledit  Nicolaa  audit  tiltrc  touy  de  ladite  terre  &fcigneurie 
iurques  à fbn  trcfpas, dclaidàntauiour  d'iccluy  dcuxenfans,afl*auoirvn  fils 
qui  auroit  peu  vefcu,&  vne  Aile  nommée  laquelle  apres  auoit 

cliéaJIicc  à Anth^tudtVvârufil  feigneur dudit  beu,feroit  aulTîdecedcc  de 
ce  monde  fanslaUlcrcnfàiis.  \icm  Fedtnc  frcrc  naturel  dudit  Nicolas  do> 
naiaire  dcccdc  parcilkmcnc  fans  lignce.&c.  Au  moyen  dequoy  lefdites  fei- 
gneuries  furent  prétendues  par  F^<tt  de  LongnenAl  feigneur  de  la  Tour, 
comme  plus  proche  parent  de  laditclaqucline,â^c.  ledit  Ntcolasauoicob- 
tenu  de  fa  Maiellc  catholique  Lettres  de  Icgitimaiion  en  Feurier  m.  d. 
ixi  ti.  &c.  Pendant  le  procès  ladite  Marie  de  V ifchery  vcuuc  s'allia  à Mef- 
ùieLêyj deCre(!uf  Cheualicr  feigneur  deVroland,&c  CiUti  & Amhine  de 
&herjtiers  du  fufdit  Robert  feigneur  de  la  Tourjprctcndoienc 
les mcfmcs terres d'Auberlieu  &d’Efcarpd,  commodcclarczenfans  légiti- 
més d'iccluy  par  crois  fencences  de  Cour  fpincueÜc,  oualitc  neancinoinsà 
eux  debatue  par  les  parties,  &c.  Médire  Ponthus  de  Diuion  Baron  de 
Baycnghen  acquiR  cependant  le  droit  de  Mtcheûe  y^iel^ieres  tance  paternel* 
le,&lequalilunc  heriticre patrimoniale  de  ladite  UeftnUne  fille  dudit  Ni- 
colas de  Montmorency.  L^tns  de  Léndus  efeuyer  feigneur  de  la  Hauite- 
porce,  heritier  de  la  fufdireDame  de  Vroland  dcccdce  pendant  le  procès 
teprill  Ton  lieu, &c.  AMalineslcxix.Mars  m.D,c.xvi. 

Epitaphes  qui  revoient  en  l'Eglifc  de  S.  Albin  deDouay. 

C Y I a Qjr  Btl  N t os  M oy  t Mo X E N C Y fim- 

wie  à Mr)^re  lein-AnthciMe  deVvArUejer  CheiMUer , fa^HCMT dudit bem , Stm- 
hriHt  Bretenceurtf^ui  treJpAjften  Aûuji  M.O.xcvi. 

C Y D*me  Mme  de  Vvtchexy  -veuue  de  Mefstre  NiCotas  ©B 
KfoNTMORENCY  cyeuelieT,^i^ne»T  <t  Auherbeu  ô"  dBfcarfet  en  fremitres 
mofccs , cf  en  (èeende  s nefces  de  Meptre  Lovy$  ni  Cre  Y cfieuAber, 
fa^neufdeVreUnt ,ErttHtUt^ueÜe  trtÿ>âÿâle  Septembre  m dc.xiv. 


Lié 
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TREFy'ES  ‘DE  LA  IJ.  T A RT  JE. 


lé.  LOYS  DE  MONTMORENCY  SEI- 

CNEVII.  DE  FosSEVX,  FILS  FVtSNE'  DE 
IcanlI.Scigncui  Je  Montmorency. 

CiiAFiTkE  Premier. 


Extrait  Ju  compte  Je  Ballien  Ragot  Je  URcccpte  d'Aucroele 
ComtcJe  l'an  finylilarainclean  m.ccccxlfiii, 
fi/,  f.  vtrfi. 


1 + 48. 


1450. 


E Loys  de  Montmohency 
I feigtkunÀHX  dt  U une  et  AutemUe  tenue  en  fef  dudtt  ehàjfel  etA^ 
uefnet ttefi *jf“*9trfcurltfaTtAgei'Keüeterreàl'enc9ntreeU\  i a H 
'DE  MontmüKency  jen  frere.  ce  tfue  fatre  ne  fims 

' fJUT  ie/dtij  droits , ou  fiy  ouorderauee  mondir  Seigneur.  Pour  UJ^ 
ejueh  droits  d' tcede  terre  »i]ut  fut  fftjeef*r  Us  hommes  dudit  chjJJilÀ  U fomnu  de 
4jumz.e  cents  /iixantecinif  hures  Royoux  » en  affartenunt  four  U ifuisu  dettsrr  ^ 
droits  de  mondtt  Seigneur  trosi  cents  treszelmres  monnoyt  roy.d.  four  Ur^Ëe  fim- 
me  fjr  Affotntement fjr  luy  fut  euec  mondit  Seigneur , ledit  Loys  4 fuye  4 monde f 
(etgneuT  U fomme  de  sso.  ejem  four  tons  droits , f or  lettres  de  qutttunee  de  mondit 
Seigneur  lehâflArdt  c'ejf ojfiuotr Anthotne  haferd de  Bourgongne. 

Extraits  de  dtuers  Ttltres , dont  Ut  originaux  font  au  Thrtfir 
de  Fofftux. 


Lettkes  pafTccs  dciunclesMa|Cor&:ErchcuinSilclavilIe<l'Aire,paf 
lcrqucHcsnohlc&  puiilime  Dame  Madame rreure  jadis  Tcmnie 
de  dcfunâMonficur/raAcnron  v'mztx^ fetgneurde Fdfêux^ï)imcAc  Preure 
&:  de  FolTeux , ayant  acquis  de  MonHeur  Vhthffe  de  Ft0ux  dit  k Borgne 
Chcualicr  Tcigncurdc  Boubcrcli  fur  Canchc&  de  Marconuellcje  droit  de 
quint  qui  luy  appanenoit  es  terres  de  Folfcus , Barly,  tc  Auceuillc,  pour  (e 
defeharger  de  lafommede  éoo.fiacs  de  rente  viagere»cn  quoy  luy  éc  laques 
de  FolTeux  fonfrcrc  efloient  temisàladtte  Dame;  elle  donne  ledit  quintl 
noble  perfonne  Lots  de  Mon  t mor e nct  Ton  nepucuyf/ 
de Monfiigneurde  Montmorency, 6cc\c  dcTunte  Madame de  Foffèux  qui 
fu  Ta  femme»  dtlille  deladitcDame,  Le  premier  iour  du  moisd'AouA  lan 
M.ccccu 

A tout  ceulx  ^ut  ces  prefintes  Lettres  '..erTont  ou  orront,  Philippe  de 
F O S s B V Souherchjûr  Gauche  cz  de  ManonueSe  Çhrunher,conguoù 

é’couftjjè  comme  imoy  affartetuji  de  mou  fatrimofuee^fucceftondt  Mon/èigneur 
menftreejueDieuxahfiiae^  mon  droit  &forcion de  tfuint,  ^ui  cfioit  du  ttereh  du 
flain  tjumt  ouenutron,  det  terres  de  Fofjeux  » Autemtlle,C‘  Barly  : lequel  drots  cr 
fortionde^uint  tel  auft  grand  que  ejditrs  terres  & Jêsgueurtes  ou  moJtn,(é‘ 

antres  terres  héritages  eftaut  efditesvilUs,  tciroù,^  affarterunets  dieeBes,te 
ay  naguère  s vendu,  ceddi& tranyfntté  a Madame  IeanHE  DEPrevlE» 
quê  jut  femme  de  Monfitgncur  Iean  dï  Fosstvx  mon  frere  que  Oteux 
*h/ôtU,fourletresfons& froyruti  d' teede,  fauf&fejirut  Uvtagefour  (afitgnou^ 
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fif,  vfujhtix*  & ffêwfn.  dianlxt  tftf  refirui  & raemu  i m»fi  drêtt  & frtHjft 

MÂ  vie  imrànt  femlement  Le  (fuel  drett  fértun  de  mendtt 

40^  pér  effe  ame^ée^MÛ  achefté  teUe  ddepud,  comme  l'aj  euieitdM&Jfem^a^ 
né,  cédé  & trénjporté henttklement  4 men  tres-chier  & très  âme  Hefueml.O'ft 
PI  M O M MOU  ENSY>  Ic/dites  terres  de  Fefffimx , Auteuifle  ,& Beriy, 

^oeujC9mfetr»t,&  âffàrtiememt  J frefint i ttltre  yer  cerrem  ferte^  feu  entre 

Udst  LÔys,& Ican  üB  Mommoil£K$y/««  4tfnéjrere,des  jeignenries, 
ttrreSyô-Uerttâges,  ijni  lenrf$mtvtnnes<^efcheuesdmtre^tt&f^itmêrsnrededf 
fwniU  Moderne  1 e H A N N B D E f osiZV  x,^iir  fm  jf/!e  de  defunêL  Menfti- 
gttenr  leh4n  feignenr  de  Ftffemx  mon  fiere  ot/né  ,& femme  de  Men/îtgnenr  de 
Mo  MMoBBUlY.  ^ne  yêttr  les  bons &égrtâiUs  fimices , yUifir(^  omonr  tjne 
meâ  feity&ej^tre^neme  ftreUdtt  Lenysmen  neyoeu  cy  âyres,çrfemr  cetfaede 
t$at  mon  ennr  te  defite  fott  bien  & fon  âaoMcemenf.  le  de  me  yrofre  & übe'ole 
voUmê,  & font  ^meUfne  fonde,  ne  tndmihon  tineUonaart,  oy  cédé,  tronforsi, 
^nittié&deUifu,  &yorU  testeur  de  ces  yrefintet  cède,  sranforse,  deLttÿè,cr 
itosme tjnitte on  freftt  dndst L9mjtmennefatn,de  fit  hoirs  eu  oyons  eonfi,yeÿêf 
fétu  Ufdttet  terres  de  Feffinxif  nffortestoncts  ,mestdtt  droit  cÿ  yertten  de  t^utnt, 

t êute  U confie  & olhenifne  ieyoyef  yuù  ouetr,(^x.  En  tefmomgde  ce  soy  mit 
mm  yrtme  fiel  4 ces  Lettres fignees  démon  figne  mosmel,  fottes  le  xviit.ioMr  de 
Seyfemtre  ton  M.CCCC.  cf  L.  Philtyye  de  F^ux. 

Scelle  dvn  petit  Seau  de  dre  congé  » ou  font  les  Armes  dcFolTetix  ibu> 
tenues  par  deux  lyons. 

Lbttb.es  pafTeesdeuaiuP.Broude  Notaire  & Tabellion  Apofloliqne  r 4 p 
en  la  ville  4’Aire,  en  la  matfon  & hollcl  de  cres  noble  Dame  Madame 
leottnede  Frenre  iadis  femme  de  feu  Moafieur  lehott  iéigneur  de  Foffinx,  &: 
dernièrement  veuue  dcfcuMonneurdeComminei  Tan  de  grâce  m cccc. 
dCLii.le  lit.  iour  du  mois  de  Mars.  Par  lcrqucllcsLetcrcs  noble  DameMa> 
dame  Bonne  de  Dame  de  DommartdcdcClaiTy,  üDc  dudit  feu  Mon* 

rieurdeFolTeuxjcdeladice  Madame  lehannc  de  Preuie^&  hcricicTe  d'clle 
d'vne part.fie crct-ooble homme  Loyi  de  Mommoxency  icigneur de 
FofTeux,  filsdecrcs*nobleScigneur  Monfafneurde  Mommorenct  & «kdi  f«in> 
xt\A^^%vcie.lehottnedeF^enx  £lle  dudit  Seigneur  de  Foireux.^  de  ladite 
Madame /rA>aA«rdr^rr«rr, s'accordent  entr 'eux  des  débats  qui  moiiuoit  fe 
euflène  peu  à k'occafion  de  1a  fuccelTion  des  meubles  & catheux  de  ladite 
Madame leanne de Preure de  prefent  moult ancliicnne^A: qui  pour  lcrre* 
fenc  e/l  fort  aggreuée  de  maladie, comme  audî  pourleiedament  ou  elle  a 
fait,  par  lequel  ladite  Dame  de  Dommart  diiàelle  edre  deus  Bi  dclaifTcz 
généralement  par  icelle  Madame  fa  mere  tous  fes  biens  mctibics  & catheux, 
cfqueU  ledit  Monfeigneur  de  FofTeux  diibit  deuoir  fucceder,  Bc  vauoir 
lôn  droit,  part,df  portion  de  la  moitié,  ou  du  quart  li  tout  le  mains.  Ëc  par 
ledit  accord  ladite  Dame  de  Dommart  donne.  ccddc.A:  tranfporte  audit 
Mon/ieurde  Fodcux&^fon  feuldcûngulier  profit  coutche  encicrement 
que  noble  Seigneur  Monseigneur  lehan  rcigneurdeCommine$doit&de> 
ura  à ladite  Madame  de  Conimincs  au  iour  de  Ton  trefpas , à caufe  du  crafté 
êc  accord  fait  cncr'elle  Bc  letlic  lehan  feigneur  de  Commincs , depuis  le 
crefpts  de  Monf^neurde  Commincs  Ton  pcrc,&c. 

L BTTBiS  pafliees fous  le  Scel  Royal edably  en  UPreuoBcde  Beauquef-  14^5 
ne , par  lefquelles  Madame  Bonne  de  Fojfinx  Dame  de  Dompmart  Bc  de 
Claliy  cedeàt#^/  de  Montmtrency  feigneur  de  FofTeux  fon  nepueu.touc  le 
droit  de  quint  qui  luy  pouuoit  appartenir, comme  fille  puifncc  de  défont 
Monfeigneur /réaA  flâneur  de  FofTeux  fon  pere,  es  terres,  fcigncuries  BC 
appartenances  de  Foileux.AutcuiUe  Bc  Barly:  moyennant  letranfport  du 
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fief  de  Batly  à elle  fait  par  ledit  Loyt  fan  nepueu.  Le  v.  iour  de  lanuicr 

M.CCCCUII. 

Le  TTR  El  pa/Tecs  foubsle  Scel  Royal  de  la  Comté  de  Ponthieu,  par 
lefquclles noble  Sc  puifiantSeiancurMonfeigneur  Philippe  de  FolTcux  dit 
leBorgne  Chcualierfeigneurd'Atly&de  Fontainefur  Somme,  vend  pour 
le  prix  &fomme  de  ato.  liures  parilii  à Lt/i  ic  Mmtmtnny  feigneur  ds 
FolTcux  le  viage  de  tout  le  droit  de  quint  ou  autre  portion  que  ledit  Mon- 
fcigncur  Philippe  auoit  en  cous  les  fiefii  nobles,  feigneuties  8e  tccrcs  cottie- 
res  de  FolTcux,  Se  autres  cettes  Se  poflcflioiu  qui  furent  Se  appanindrenc  i 
feu  Monrieur  de  FolTcux  Ton  pere,  tenues  Se  mouuans  tant  de  Monficux 
le  Duc  de  Bourgongne  ï cauTc  de  là  ChaRcllcrie  d' Auefnes  le  Comce,que 
de  Monricuricaii  de  Bourbon  ^ cauTede  Ta  terre  d'Ohegny,  de  Monlieur 
d’Anthoingà  caufe  de  fatcrredcSauti,  de  Monlieur  de  Croilillcs  ^ caufe 
de  fa  terre  UC  VvacncoutT,  Se  de  Guillaume  de  Grcboual  à caufe  de  fa  terre 
de  Barly.  Le  xxiv.iourdclanuier  m.ccccliii. 

145;.  Lettres  palTecs  deuant  laques  d'AmbailTcuclc  dit  Maillet  Licute- 
ninc  de  Monfcignctir  le  Gouucrncur  du  Bailliage  d'Aubigny  pour  haut, 
noble,SepuilTant  Seigneur  Monfeigneur  MclTire  Icandc  Bourbon  feigneur 
dcTEfclufelés  Douay,Carcncy,Bufquoy,Se  dudit  lieu  d'Aubigny  ; par  Icf- 
qucllcscomme  Lnjiit  Ntitimtrtmy  feigneur  de  FolTcux.  d'AuteuilJc,  Se 
de  Batly,  eull  cranfporcc  fon  fief  de  Barly  tenu  deMonléigneur  Mcllire 
lean  de  Bourbon  i caufe  de  fa  terre  Se  feigneuric  de  Aubrgiiy,^  Madame 
Je  Teffiux  Dame  de  Oompmart  Se  de  Pteure , pour  le  droit  de  quint 
i elle  appartenant  és  terres  Se  feigneuties  de  FolTcux , Aiiccuillc  Se  Barly , ^ 
caufe  delà  fuccclliondcdefunc  noble  Seigneur  Monfeigneur  lean  feigneur 
de  FolTcux  fon  pere  : ladite  Dame  tend  icchiy  fief  de  Batly  au  incline  l.tmji 
Je  Mt,itmtremy  ,moycnnajn  le  pris  Se  font  me  de  jSo.  liures  monnoyccou* 
tant.auecicconlememenc  de  noble  homme  Anihoine  deCraon  icigneur 
de  Dompmatc,  de  Longroy  Se  de  ClalTy , fils  aifiié  de  défunt  Monfeigneur 
laques  de  Craon  en  fon  viuant  Seigneur  defdics  lieux.  Se  de  ladite  Bonne  de 
FolTcux  fa  femme.  Lcxxviii.ioutdcluillct  Tan  u cccciv. 

Lettres  du  xxriii.  iour  de  luillcc  Tan  M.  c c c c i v.  pat  lefqucllcx 
noble  homme  Antoine  de  Craon  feigneur  de  Dompmarr 
de  Longroy,  Se  de  Claillÿ,  fih  aifnc  de  défunt  Moiificur  laques  de  Craott 
cnfonviuanc  feigneur  dcfdits  lieux.  Si  de  Madame  Bonne  de  FolTcux  fa 
femme, Si  heritier  plus  apparent  d'iccllc  Dame  fa  mere,  rccognoilb  que 
ladite  Dame  a vendu  Se  tranfpoité  pour  le  prix  de  {So.  hures  tournois  à 
noble  homme  Lots  de  Mon  t m o r e nc  t feigneur  de  FolTeux,le 
fief.  tetTc.rcucDurc  Se  feigneurie  de  Barly  tenue  Æ Monlieur  Mellire 
Iclian  de  Bourbun.à  caufe  de  fa  tenc  Se  feigneurie  de  Aubcgny.quc  iceluy 
Loys  auoit  naguère  baillé, cédé.  Se  cranfporcé  en  héritage  à ladite  Dame 
pour  aucune  porciondudroicdequint  qu'cllcauoic  furies  terres  de  FolTcux 
Hautcuille,  Se  Barly.  Laquellevendition  ledit  Anchome  comme  fils  Se  heri- 
tier d'icellc  Dame,  loileSe  confirme. 

14S1.  Lettres  palTces foui  le SecI  de  la Preuollé  de  Beauquefne , par lef- 

3ucllcs  noble  homme  Monlieur  Anchome  d'Ongnies  Chcualier  feigneur 
e Bniay.vendSecranfportc  à noblchommcMonfieur  Ltyi  JeMtmmertiuT 
Cheuahet  feigneur  de  FolTcux,  de  Barly,  Se  d'Auteuille,  moyennant  trois 
mille  lianes  d'argent  comptant.  Se  vnc  obligation  de  deux  mille  liures  de 

quarantegtos  laliure.la  ville,ictte,Se  feigneurie  des  VvaftinesSi  de  Peronne 
en  Mcicncouipour  de  ladite  terre  Si  feigneurie  des  Vvalbncs.apartcnances 
Se  appendanccs  d'icelle  ioyr,  vfer  Se  polTclTct  en  tous  droits  Se  proufits 
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qaelzconqiici  par  ledit  Cheiulier  acheprcur,& Madame  Mtr^iuritedesVvd- 
Jftaej  rafeminc.Faiclexxii.iourdcMay  l'an  m.cccclxu. 

Letcres,dontrotiginaleflauThreror  d'EAaire  en  Flandres. 

A trtfima  Lettre/  verr9Ht,PheUpf<  iAlennes  d'F.f- 

Céméi»  & de  LegJty  OHU4Ler%  Bfch*nfen  de  ma»  trtf  rtdêusé  Seigneur, 
gnenr  U Dm  de  Benrgengne  Cêmtede  Flindr<s,&f«fi  BjuBj  de  D^Xéy.f^t.  Sment 
têtu  if  me  fÂfdauntnêm  Cries  hemmesde  fief  de  nêji redit  treS'redêmhté  Seigneur» 
^eft  afféUêtr  Mênjiemr  Usines  d’oBehutn  chenuUer  Seigneur  dtFjlen^êurg  ^ de 
Mêueugma»  SiêufanryveUrdnde  LunsUs  siuft  Clnudlter fiigneur  de  Lundnse^de 
yvêrUm,  ieen  de  Hàucêmrt»  Une  dm  yvet,,  & éu/res,  eft  venner  c«mf*Tuen 
fe  ftrfêMue  mhle  humme  Menfieur  Anthêine  dtOngnyes  cheusdier , Jhgnemr  de 
Mrnn^,  lequel  de  Jk  kênsêe& penche  vdenté  dtH,iêgnut,&Cênfefpi , sfuefeurfên 
ftmrfüei^efenttfêmrmiilemrmnrchté  fetreg^gtenr  ef  humer ruejenestt  germyU 
pmme  de  demers  cy efres decUree, ileuett vendu,  sfuifté, ‘weryy  »efrdu  têus  mes Ô" 
dekpsê  k nehle  hemsne  Menfieur  Lots  de  MoidMOKENCY  Cheuelier» 
fngnumr  de  F tf/êux,  de  Seriy  ,&  dAuteusüe»  le  vtUe,  terre  t^  fèigneurte  des  yveJH- 
ms^drde  PetêMueen  Melen/ên,^m  efferienett  eudit  Menfieur  de  Brmey  euyere- 
uânt  Udite  vente i tenue  en/efdemndts  tres-redeuté  Seigneur 4 ceufide/ènche- 
jhldeDêujy,^êurd'teeBeieyr»y/êrscr gefftifer  en  têusdrêtts ^ preffts ^ueUen^ues 
gerCeditCheuelurecheyteur/pMedemeifAKKcvtxnt  DKS  VvaSTI* 
NES  Je  femme  ie‘ep<^uêtr  Per  ledit  cheuelier, Jês  liêtr s,  êu  eyents  csutfe  è têu- 
teurs  hiùfehlement,cêmmede  fniufe»hênhentege,CTvrey  ecsfuefiitirfssrUdste 
Deme  Merguerise  feviedurestt  tent  feulement »&c.Ledite vente  fetieeudtt  Mêu» 
fitur  Leurs  de  Mentmereney  yeur  U femme  de  auy  mtl  ettui  cents pênes, xx  x 1 1 .fil^ 
menneyede  Flendres yeur  le  fretu<i» peut  deniers, <frc»  Hem yer  tredittende  fett 
duens  vejly,psly  & edhenté ledit Menpeur  Leys hi edeme P femme  yer  resnO’ 
heJîendeU  dejfujsitte terre,  tupicej&fagneurte.  Denné le  xxiueurde Mey  tende 
grece  M.CCCCLXit. 

Extreits  d entres  Lettres  tPents  eu  Threfar  de  Fejfèux. 

L E T T A.  e $ pafTecs  deuant  Phelippe  d'Aicnnes  Efeuyer  fdgncur  d'Efca* 
main  &deleGuioctric,£rcIunrondu  DuedeBourgonene  Conue  de  Flan- 
dres, 6c  BaïUy  de  Douay,  6c  les  hommes  de  üefduchaftcldcDoiuy,lexiv. 
iout  dcFcurier  m.cccclxu.  par  lelquellcs  lean  de  Vvaftines  dit  Gallois 
E/cnyeT,moyenanc6c  parmv  la  fommede  huit  ceim  foixante  liures  pariUs 
monnoyede  Flandres» vena&cranfpofTe  à Monfeigneur  Leys  de  Mentmu- 
rency  Cneualierfeigneurde FolTcux, vn hef  6c  noble  cenement, terre, fci* 
gncuric,6ciullicedcVicomtcqu’tlauoitàluyappanenant,Dominc  le  fief 
de  KeuyyySeixii  es  parroiiTes  de  Nomam,  de  T empicuuc,  6C  le  Capellc , tenu 
de  Monfeigneur  le  Duc  de  Bourgongne  Comte  de  Flandre  àcaufe  de  foo 
chaUcIde  Douiy. 

Lettres  paiTecsfoubs  le  feel  Royal  ordonné  en  la  cité  deTonrnay, 
le  viii  iour  de  Décembre  Tan  M.ccccLxvi.parlcfqucIlesnoblespcrfon- 
nés  MelTire  Leys  de  Mentmereney  feigneur  dcFolTeuXt  des  Vvallincs  6c  de 
Roupy , Cheualict»  6c  Dame  Mergnerite  des  Vvepmes  s'erpeufe  Dame  def. 
ditslicux, 6c  aucceux  Daniel  de  le  Motte  feigneur  de  BruyeUe  vendirent 
chacun  pour  le  tout^ZcgcelcLeu  bourgeois  de  ladite  ville  de  Tournay» 
XL.  florins  d'or  efeus  à la  couronne  4^  coing  6c  forge  du  Roy»tcIs  6c  aulS 
foufElans  que  de  vingt  crois  caras  vn  huitiehnede  carat, 6c  de  (bixantevnfe 
décompté  ou  marc  de  Paris  de  rente  par  an,moyenanc  le  pris  6c  Tomme  de 
quatre  cents  efeus  d‘or,6cc. 
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Extraie  deccruinquoyerdetaitxdu  feruice  des  ficB&arrierefiefi 
du  Bailliage  d'Arras,  fait  en  l'an  m.cccclxxi  v. 
reposant  en  lacbambre  des  Coropccs  à Lille. 

L E Seigneur  de  Fêffimx  tum  de  H enfiemr  U Z)w,  & d'uutres,  fi$  terres  de  Fef~ 
fimx  ,d*  Bâriy&  ^utemdeA'^hjJans  yur  éu  cm  tmt  t>ccxx3i^ùm.fén//s,^msfistt 
fixctmttbmitefcMSi^Mi  fimrrâ  de  tsf^bemmesetermet. 

Lettres,  donc  l'original  cft  au  Threror  de  Fofleux. 

A tsmcemlxtfmicet  trefintts  Lettres  verremt  léccfnes  etFftmtemtBefàfmttsr  de 
Seyme,  Berem  ctTury  tr  de  femt  Àxdry  en  U Merehe , CêtjètSer  CftamltBem  dm 
Bey  réefireSire  t C’gerdeaeU  Pretteflé  de  PaTÙ,fdimt.  S^*nm  fetfens que ferde- 
ment  Leys  BertbeUmy  Cdnrtei  de  Dampmert  Clercs  & Netatres  du  Rey  ns^dU 
Stre  de  fer  Isy  eJlÀUx.  eu  Chefttlet  de  Péris  , furent  frefens  en  leurs  perjetsmes 
mebles  & fuijfents  Setgnenrs^  Mefnt  Loyxi  DE  MontmorEHCT 
Cbeuehcr  /etgneur  de  Feffeux  feur  luy  en  fsn  nom  d’vne  fert , & Henjsemr 
Gvillavme  de  MoktMOxency  CenfesBer  ChensteBen  dm  Roy 
nefiredtt Sire^fhre  feternel dudst  Mefire  Leuyj , eufsien  f$n  nsm&fênrlnystem^ 
tre  fert.  Et  dtfitent  utSes  farttes,qne  amme  dés  fsefe  fi  fufi  meu  tertesM  freeds 
en  U Csnr  de  Perlement  entre  ledst  Heftre  Lesprs  deMsntmeremy  demenslenr 
eemfUtgnent  en  cm  de  fetjine  & de  nenuelcte  d'ine  fert»  & ledit  CuiBenmede 
MentmêTcncy  defendeur  ^ effefent  eudit  cm  d’entre  fert»  f sur  retfem  & à cenfi 
de  U terre  f Berênnieyf’fetgncurtede  MontmorEN  CX^JeigneurtectEfimem» 
& entres  terres  fctgueuues  dcUsJfees  fer  le  décès  de feu  Usnjieur  Af  Vre  / f a N 
de  MoNTMOXENCYr»y^  xiueM  Seigneur  defdttet  terres.  Em  f^ftm 
& fetfme  defqucBes  terres  cheenne  dejdttes  fentes  requerttt  efirc  gerdéet  etnji  que 
fim  èfletneficenttnm  eudst  frecés y&és  Arrefis/urcetnteruenns .yjrencMdt  de» 
ley  requereient  le  reerrenee.  Auquel  frétés  tent  e efe  frète  de , que  le  reereenc*  de/^ 
dites  ehefês  cententteujês  fut  edsngée  eudst  CmBeusne  de  Hensmsuncy.  Leqtscl 
Arref  fut  fref enté  é henerekle  hemme  & fegeMeifire  lehen  PeBieu  Cenfeslttr  dm 
Rey  nefhedit  Stre  en fe  Ceur  de  Perlesnent/y  Cemmtffetrr  en  cefle  fert  te.  Perdeneni 
lequel  ledit  CutBenme  de  Mentmerency  requifl»  que  le  feff if  tende  tente  U terre, 
Serenmexy  feigneuriede  Mentmerenty^de  le  fetgnenrted  Ffteuengfgtnerelemeset 
de  tentes  les  entres  terre t CP  fetgneurtes , put  furent  dr  efferttndrtnt  eudst  fem 
Meftre  leen  de  Mentmereneyduy  fstfl  hetBeedr  deltrsrée  fermentere  derecrenjeee. 
Ce  qut  futemeefehé  fer  ledit  Meftre  Leuys , dtfênt  que  fer  U Cenftume  netêtre» 
ment  tenue  cf  gerdee  en  U Preueflé  & f'mmté  de  Perù , tentes  cf  quentes  fem 
que  eueunes  ferttes  nehlet  centrellent  meriegeenfemlUtU femme f e f sur  detutrr 
eeufumter  le  mettté de  tem  (heeuns  les  Iteriteges  fertndiuUtqment  ccmfeté  & 
effertenu  è fen  mery  e l'hetffe  que  te  mertege fut  fett  & felt  mntxJ  » eu  fi  en  cesdx 
qnsferesent  ejehtm  durent  (feenfient  le  mertege  en  ligne  dsuQe.  Lequel  deuetre 
cenfJumter  ef  réfuté frefre  hentege  des  enfens  %rnux.  cP  *ffux  dudst  mertege,  en  teBr 
ftfen  que  le  fert  ne  le  peut  tblsger,  hyput^quer,  ny  elstner . meù  enfunsfesfislefdtts 
enfens  epres  ledecés  neleurmere.  Eté  ce  meyen  dsfuit  ledit  Meftre  LsuysyqueU  nm- 
tté  de  udttt  Bertnnte  & entres  hertteges  è cenfe  dudst  dtuetre  de  fe  mere  Isty  (cmfi- 
tnt  e^  effertenett/îr  que  de  ledtte  mettién'en  euutt  feint  efié que ften  eu  prucés prin- 
cifel,  meu  feulement  des  ktens  sUletfet,  ferle  deers  dudst  feu  Seigneur  de  Msntme* 
rency.  Ledit  CutBenme  dsfént  eu  centretre,  C’efi  effeuêtr  qu'd  euust  eftéqueftm  de 
tente  le  Berenmeefr  Setgneurte  de  Muntnmreney  ,dele  Setgneurte  d' Ffcêtten  de 

tentes  les  entres  terres  dent  teuyffuts  Udtt  fen  Setgntur  de  Mentmertney  è l'heure  de 
fintrtffM.  Lefdttes ferttes êuyes  furent epfesntées èfetre  feredmerttff<ment,ci^  en 
druis.  En  enfiunent  lequel  effetntements&  epres plnfeurs prucedures,  & esunnes  ep* 

peBettens, 
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feSdtiéMJ^MsJe^  fartmt  ms/ii  ^Uflats  fxnirs  pntfrodmt  ât  & 

ié9tTtjé‘yâi&eUdtS  édMfrrtj(/hiuntd<HmUC0mrt  Et  Uàüt  Cêurt  fxr 

ArrtfiA dit detUrf, Itdtt  frtmtrr  Arrcfidatutt Uxx  t$ur dt  latStt 
fMcefrtfint  am  U.CCCCLXXxut./êrM  extttut  mlUmemt  & dt  fût,  nmtifiAmt 
AffjitfBt  êmAf^UtwHs  UtêtAliti  dclâdtieterrt  & BAmmede 

MêMtmêrtwtyJèipêemit  mEfiêmeay  & âmtrts  htutAytt  naettm  dtLuJJèz.  dm  dettt 
dêtÊiiêmjfittle^tftmSti^mrde  MtmtmêrtMtyÀt’hemftdeffmtrtfiMAu ^ofitdm- 
ditCmUUttmt.  Lequel  Arrefitifiu  futdêmnt  U yn.tAmr  d'A9mfid<rMteTfây.‘itm  (t 
fftfias  AMUCCCCXXxxtll.  fut  derechef frtfimté  Amdtt  Matfre  lesm  PtUicaM^mei 
êexecmti  ledit  Arrtfi  ftUm ft firmte  & teneur.  Dtfmu  U femelles  fftuditrts  & Amfit 
dtÿmfiütsJUfditetPArttes  cênfidtTéms  U frrxmué dmUy^nj^e (fus  efi  tntr'elltt.defi- 
ruas  mmmrtgArder,&emrttemr  uix , cemardt  < & Amamr  frAtermel  enfimlle,  & 
f$nr  emttf  le/dttt  frHétt& ttmdthAts&^meJhêntfui  /en  famrrtunt  tnfuintr^de 
UmrshamsgtetJnnmetvaUntet^frtfttsmamMemtntty  certatnes  /ctencetfA/u  ftrce^ 
fAndtterftnr^c$ntrAiMtrt»UAManudecemAn(ejnAuhienAdMi/èt,tC»nfidei.,y*mrMein^ 
t^deith<fezfiC9mmeeUetdtJ$umt,rect^nmrent^{9ufèJJêreMt  eu  U freftuce  dtjdtts 
Hatmirts^e^mme  en  lUftment fArdeuAntmam^  Amêtr/mrcetrAsté^tr4nfyt,ym^ty 
ehtnitCamfafej&Actardeit^fAfU  teneur  de  ces  yre fentes  trâttent.ttéufyrnt.yACt^ 
font , iheutfftnt,  campufentt  affamtent  & Accardent  enjémile,  ^ Cvue  dèfdites  yar- 
ries  éueofl'ASftre  de  panne  fay  aIa  farmedrmjniere  fut  s'tnfmt.  CtftajfAuair  ^ue 
leda üe/treLoy r t Di  Montmoki  ncy  s'eJidefifie&dffAny^dtJifo 
f^duyartdss  fraeésdt  fajfefoan  fendant  en  ladite  Camr  de  Parlement, faurrai/in(^ 
ÀcAmfedt  ladite  Baranniefit ftt^nrte  de  Hantmarenty , feiy^nemnt  d'Efianen,çp 
umtres  heftta^s  & fafjèftam  demaurex.  dm  trej^as  dmdtt feu  Mefore  I E a N o B 
M0HTM0I.EMCY  lantfere.  Et  farenanu  & renance  dm  tant  À taufaurs  a» 
fentatre/^À  tana  autres  dratts,  namst  raifans^  cr  aütans,  ^n‘tl  y faurratt  yretendrey 
reeUmery  au  demandert  faur  au  fraffit  dudtt  Manfoar  Gvillavme  de 
Mohtmohekcy  Jàn  frere»  & de  fês  hasts  çr  ayants  cauft  à taufaurs.  Et  autcq 
et  t’efi defartft^defart dudrati  de dauatre  eju'tl faurra yretendre  çr  demander  fur 
ieeulx,  à CAuJe  de  Dame  XiaNNB  de  FosSEvX/i  merc.  Tans  lef^utls  dratti 
üelny  Mefire  Lauyt  entant  tjue  hefin^  gratta  cédé,  quitte  t tranfarté,^deLtift, 
far cefilttti  Lettres  cede, quitta,  tran^rte ,ejr delatfjè  du  tant  a taufaurs  audit 
HanfotarGuiS4Stmajànfrtre,f9mrluy , (es  l-atfs  ,& ayants  cauf.  Tant  mayeuantér 
farmyee  que  ledit  Harfour  Gusiïaseme  faut  la  tanne  vraye  amaur  natureSe  d” 
JrAiermieuu’Uéuatt&a  audit  Me  fore  Lauy  s Jan  jrerefuy  acedé,tranfarsé,e*p  de’ 
iasfsetamles  finits&reuenmleuex^au  ftttleuer  far  ledit  MefofeLauys,&Mefsirt 
Hve  de  MomtmoriNCY  fei^neur  de  Baurs , leurs  Cammu  ,/âit  ^le 
€tns,rentesjhaù,f efs,arrierefefs teftany^i ,e^ autres  ihafet  qutUçnquts ,ixnm 
AteeSe  Baranuie,  Ô"  autres  terres  qui  furent  & affaruudrent  audit  feu  Set’ 
^meur  de  MaMtmareney,eir  defnit  UtTtjPasdteeluy  défunt  lujques  u l'e.xratttan  def 
dits  Arrefis.  Etence  ledit  Manfomr  Cutdaume  a (utrafo  <ip  fubrage  ledit  Hefort 
Lauys  fan  fore  en  fan  ben,  faut  enfaur/usutr  lesbt  Mefsire  Hue  de  Mantmaremy, 
fis  Camrntif,  & uulsres  efi  U aff un  tendra.  Camme  farmy  ee  que  ledit  Manfeur  G usb 
Unmeaeedéttranjforte  & deUsfé  ,eede,  tranfiartc,e^  deiatfo  à taufaurs  audit  Mef 
fite  Lauyt  faut  ^*fit  hatrs,  & ayants  eanfè,  cent  hures  de  roue  Annuelle  & 
^erfetueBe  dette  far  MefssreVH  ilippes  deMontmor  xhcx  CheuAlier, 
fityyatur  de  Cratfiiles,  & tam  les  arrerages  efiheus,  & qui  fanaient  efoe  deuls  a caufi 
AteeUe  rente.  Enfimhle  U terre,  j!ef,& fisgneune  de  U Tauran  Befgue fiiuéeé'  afofi 
d Chanmam  en  Vvtquefn  tenue  & mauuant  en  ftaim  fefdu  Seigneur  de  Bauffeha/ze, 
Mtgateralemant  tam  lefdtts  fefsentaut  ce  que  U du  feu  Mefure  leande  Mairtma- 
reneyauait  t£ec  enuiran  defeifdant& affartenant  àtceluy fof  Enfimhle  tout  ce  que 
ledit  fiuUeftn  Jean  de  Mantmarency  auait  & luy  affartenatten  frafrieté  audit 
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btÈi , $mtrt  ledit  Jkf  & fis  sf^tetumes , s' ànlcum  ehéfi y AMtit.  Befimls  faf  & 
sffÆrtemsMees  d'iulmy  Udtt  idemfietar  Cm&âsme  fit  à temm , s ynmu,  & yremet  de 
[dire  ueyr  & mettre  es  yefiêjùem  tetlmy  Mefiirt  Lemys  , & Imy  htMer  Us  Les* 
très  dttdts  fief  & affmemtnees^  eUttt  Mefitre  Lsays  firs  temm  & yrmmr  Usy 
fart  retey^tà-lmyem  ésydetteu  cm  ifme de  ^Mresitu  U <vHuUmt ^em/sur>  ESémec 
celtdu  MenfitstrGmtiMOÊie  eneu  cede,  trtnfierse , cet^hime^  sfitgmd» 
é'fereefdtses  Lettres  eede ,tr*nfierte^cetifiitme tèfiiet& sfst^  iis  méimtesmset 
Mteefieers dmdst Mefitre Leyt  fim fiere t yeurlmy , feshetrst&âyétu  cenfi tiens 
mres  tenneù  de  rente  è Ut  Autr  & prendre,  fâi^er, yerceaetr,  (fi  Uuef,^  tint 
ledit  Menfiemr  CeUsnme  fin  tenu,  yremeifittfigns^ed  ,yr»Met(fi  gdt^t  rendre  (fi 
pdterfirlny^fiesheirs/fi  dyâMS  (âtfitHuetny  HefitreLenys  (fi  fisketn  (fieyemt 
unfi  derefndiumtfArchéenM  en  â deux  termes  efâSement,  ^eft^àsmr  Fefifmes  (fi 
fàsnt  Remytyremter  terme  de  feiement  efclHMt  4 Fdfines  ynehetntment  vensms» 
tH&fttTlefiUtes  terres& fitynenrusde Hentmeremy  & etEfieneui& yenetélf 
meru  fur  tests  fis  Antres  hertnyes  tterres,fity»atrieStfelfifit4Mt,(fi  ktent  yrefimsffi 
éduensr , (fi  de  fis  hesrs»  (fi  fnrchACsm  lten,yteee,yArtte»  fi  ynrtien  d teenlx  yenr  le 
renSt  ^dUencbAr^âtcbâryettkli^tfihyyetiHynt  Àfitnnert  Udst  }4efstre  Leys, 
fis  ketrs  fi  Ayânts  iâmfi , à fi yenr  ynsett  fturntr , fi filtre  Véleir  Ufiditet  eent  //- 
nres  tenrneu  de  rente  bennes  ^filnebUs , fi  b/en  fj^ebUs  a tenfienrs  fins  Ameute 
dechet  en  dtmtnutten.  Lefqne&et  cent  Isnrts  tenrneù  de  rente  âtnji  eenfittnees  ynr 
Udst  HenfienrCmBAnmet  iselny  HenfieurGmllinmetfifiUtthetrsfi  Ayânts  enufi 
yeurreat  A»e/r  ysr  rAchaytdedâns  sfuitre  Ans  yrechAtnement  venJHif,tnyéyAnt(fi 
rendent  U femme  de  denze  cents  limres  lenrneû  yenrle  rAcheyt  d' ueSet  ^fi  Ut  at^ 
rtereyes  qmt  en  firetent  denbz.  LefifneBet  ihefes  trânfierteet  fi  bâtUees  ysr  ledit 
htemftenr  GniÜAnme  Aud/t  Mefiire  Lenyt , tielny  Menfiestr  CntUAtane  firn  tenm , 4 
yremùy  fi  yremet  yArsutirt  dehmrer  fi  défendre»  enners  fi  centre  tem,  en  /uyemens 
fidebersttentesfeü^Hi  mejherfireensùen  firAjAndst  Mefitre Lenyt ti fit  hetts^ 
fisyAnts  CAufe  J de  teus  tremble t,  deb/et»  Uttres  , ebUyAttent»  hyyetheqnes  » dent, 
demA/rer»eny4Tements,  fi  Autres  defiemrburs  tfiemyefihrmentt  ^neltenymes.  Ou^ 
tre  Udst  Menfienr  CntSAmme  fer  a tenu , a yremit»  fi  yremet  d’ecqiutter  fi  ^AtAtt^ 
tir  ledit  Mefiire  Lenyt»fisbtens»fis  betrs , fieyAntt  (Anfi»de  tentes  debtet  fi  eut» 
très  ihefes  qneUen^nes  qne  en  Iny  yenrreitdemAnderùiànfideU  fnnefsten  dmdst 
fen Mefitre lejnde Mentmeremy  Unryere.  Et mejenAitt ces yrefèntstrAttex^trAtt/^ 
AcI/en,fiAecerd»  tejd/tes  ytrttesfichAenne  d /(elles  fi  fient  ieymn/cs  fideynrtemt 
de  tentes  A('li9nt»yenrjienltei  fi  (jntjiîens  dent  eSes  yenrreient  fure  demAsedt 
ne  A iementn de 1 4Htre»tjnt À CAufideU fncteJsttndeUnrdit  fin yere tdessAtre  du 
Udite  feneTitme  leAnnede  Feffènx,fi de tAdmintfirâtién  ^neUdst  Mefitre Lnuyt 
mA/ntenett  uclny  fen  Mefisre  leende  MentmerencyUnr  yere  Anesr  en  de  fie  yerfUm 
ne , temme  Autrement  en  anelsjne  msniere  tjne  ce  fiit  en  yuifi  efire.  Et  fi  fi  fient  Ufi 
dues  yerfses  defifiêes  fideyAntet,defifttntfi  deyârtent  de/dttsyrecésfiÀses  défient 
de  ceflefi  d'Aurre.  MeyenAnt Ufijnellettbefès  ueBesyAtttes  entitdéyrdnfinrtéfi 
deUtp'é»  eedentttrtnfymentffideU/Jfent  À tenfienrs  IvneÀlAntre  ytemUsdre/tt 
de  yreynetéy fends , yeffifistenfiAtfitne,fiiynenrte»yeruytten»yAtyene»  nemr»rAsfins, 
demAndeStyAmrfienltes,fiAlhens  reeBes ,yerfinneties, mixtes tdsreÛet,  ternes,  fi 
exyrejfesyfi  Antres  dreitt,nems,  rât/etu,  fi  Alitent  ^neUensjnes»nntl’vne  d'elUs  a fi 
yen!/  snetr  enee^nt  Ayyârtunt  À rentre  ysr  tes  yrefintt  trAttie,trAnfidften,(fi  Ai->  j 
eerd  es  ihefes  dejfinfdttes»fifnr,  fi  enners  eyneUenymes  yerfiennes  fi  btent  t/ne  ee  ' 
fistÀCAnfiedeie.EtsenfentUfdites yàUies  démtfis,denefinesjfidefiÀtfiesltmAint 
dejdtts  N et  Aire  s,  eemme  en  U nefire  fennerA/ne  yenr  U Rey  nejhedst  Sire  ,yenr  fi  ' 1 
AU  yreffit  tvne  de  t Antre.  VenUns , eenjentAns,  fi  exyref.ementûccerdAnt,  ejne  ynt  ^ 
U bdil  fi  ^nfien  de  tes  yre fentes  Lettres finlcment,  fi  fiims  AnitrtyrecnrAtten  fin 
ce  Anesr,(bA£nne  d'elUsfitt fiAtfiefivefiB€,mtfifireeene  en  fiy<^bemmAye,yef 

fè/sten. 
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jifttêM  ô"  /-iiJtiH  de  €f  4fitt  Uy  âffsTtttnt  awji  dtt  ejï  » ysr  ^ éb^  4jn’U 
Etnetntm^ms  fi mtfiierefiytHr  ee  fatrtt  rcquenr,  éceerder (tn- 
fiaiir  efire  fjitfie/dittsfjrua  fremt  &fint,  «mfitinentterdénrunt 
U»r  froatriur  yxnerAl  f^ctrUim  mtjftytf  effHul  Cr  irrtn^éhle  U p^rtfw  de  cet 
Lettres,  .‘tuiftâtl  dt  derntterent  & idrm  rstit , dennent  eftreieM  fUtn  feuMeir,  en- 
iUrtu , ^ mendetnent  efiecUt  de  ce  fetre,  C*  teat  ce  tfue  e»  cm  eyyertiendrd  drfere 
mtej/èirt.  Lefijaelt  trettet.  ftranfiÛitHteeiffrJst  cefitetts,  trenfièerts ^ defifiementSt 
fremejfis^ienmetu/tces , (jr  teates les 4MtresdejfufcUtest(b enees yrefentes  cetue ternes 
efifttes  t ^(hafeane  d'iceffes,  lefdus  Mefitre  Ltays  (è"  Menfiear  Gaideame  de 
Maaemareacy  ^érrtes  dejjm  ttemmées  eut  yremû  & taré  fer  leurs  firmeters  & fiy 
delears  cerfs  esmetasde/dtts  SetAiretiéueiregrejéîescs- les  tente  fermes  V'fiehUs 
à teafiêur  ^ fiâtes  iemeu  foreaixea  fer  4Mltret,eUer,f4tre,  eadsrrcosetree/e  eacane 
memere.  Àttes  ent frémis  rendre  feiertvrtè  l'entre  tous  ceafityfiett,  mtfitens, 
defiens,  demme^es  Ô"  iruetefts , ^ae  fietts  & fiafienta,  fieraient  fer  l’-ane  defdstes 
fentes , eu  defijsdt  & fer  U cêaift  de  t entre , feur  retfett  des  chefes  defa/detes^ 
d'eacanes  dteeSeStSeen  fesses  Cf  rten  eccamfltet y fiab:^  VeéltgettM  de  teus  leurs 
hiens  menhles  Cf  tmmealsUs , ffefisus  edaentr  y d"  de  leurs  heirs , qu’sis  en  ent 

finîmes  (fifahmettent  chacun  endrett  jày  a le  tstrtfdtéhan  cesuretnte  de  ledste 
Ertuâfiéde  Perd  , & de  toutes  entres  tafitcet  & iurtfidteitons , où  troaaez  fieront, 
foanrs  Lettres  & leureontenn  garder,  tensr,  tmertner,dr'ascosttflirjifi(.  En  te/moi» 
de  ce  nom  e U relut  test  defidsts  N oteirts  eaons  mis  U feel  de  U Prtnofie  de  Perd  à 
cet  frf  fientes  Lettres,  ^at  fieites,fajiees,  dr  accordées  furent  douUees  méfiés  four  ledit 
24efitre Loyt le Landy  XXYll.  ioard'OUoire  l'endegreceM.ccccLXXXiti./ttnfi 
figné  Barthélemy  D.Oamfmert.  , 

Ec  fur  le  dosdcrdites  Lettres  cdoit  efeript  ce  que  s'enfuit. 

Oh  It  é"  fuifiêntSeigsteur  Mefijtrel.o\ s DE  M On  T M O x E N C Y I 4S  4- 
Cheaeher fiignenrde  Ftffeux,  nantme  eu  hUncdeces  frefirstes,confie(/êauotrea& 
recea  de  nohleô’ fatjjènt  Setgnear  Monfiear  C^^r  \\.\.  sy  UL  de  Mont- 
morency fion  frere  faternel.  Baron  d’fitgnear  de  Montmorency  drd'E/iOaen, 
cta/stttommé  audit  hlenc,  le  fiomme  de  ^uze  cents  hures  tournois  four  le  frtx  frtn- 
tiful&reikeft  de  cint  Isares  tonrstou  de  rente  ,^ae  far  les  traitez,,  tranfacUosts 
accords  contenus  en  tcelmy  hlenc,  ledit  Monficar  GuiHeame  de  Montmoremy  aaoit 
etdé,  trenjfortéÇF  confittnc,  afin  d"  dfiigné  audit  Monfieur  Louys  de  Montmorency 
fion firere,  faTUfihtesterrtsdpfi*gtteartesde}4ontmoftruyf^d'Efcoatn,d‘finrtom 
fies  autres  henteget,  terres,  fitgnenrtes , fojfief ions, ^ hiens  ,etnfi  cyne  fiscs  à flatn  efi 
déclaré  audit  hlesK.  De  lecjueûe  fiomme  de  douze  cents  Isares  tournois  four  ledit 
f*ris  frineifél  y rachats,  Cf  uayms  defiditet  cent  Isares  tournois  de  rente,  teeluy 
Monfieur  Louys  de  Montmorency  (ètient  content  d" hien feyé d"  agreéiden  ijuttu 
Cf  ^uUte  à toufiours  fans  reffel  ledit  Monfieur  Cuidaume fion ficre,fet  biens, fit 
hoirs,  tnfêmblede totsé arrmoget ùlay  deubzacaafie  d'tctSe  rente  tufifues  ehuy.  Et 
fartant  ledit  Monfieur  Louys  t'efidefifiatfy  erstant  eyue  mefihet  efidefidites  cent haret 
tournois  de  rente  en  froafifit  dudit  Monfieur  GatlUume  fion fiett,  Cnl'en  cfuitte  Cr 
sUfehargt  4 toajioafs,  fde.  Fait  d fnfié  double  le  Lundy  fécond  lour  d'Aoufi  Pan  mil 
eyssatre  cents  quatre-  vii^s  d"  quatre.  Signé  Barthélémy  d’Cuerou/t. 

Lettres  piflccs  foubs  le  feel  Royal  de  1a  Baillicd'AmienscHably  es  >49^' 
PreuoricE  foraines  de  Beauquefoelc  vi.  ïour  d'Oâobre  l'an  m.ccccxc.  pat 
lefqucilrsnoble  Dame  Madame  Marguerite  des Fvafi/nes  femme  &cefpcufe 
de  noble  & 'puiiTant  Seigneur  Monfieur  Loys  de  Montmoren- 
C Y Chcualictfci|neucdcFo{reux  à prcfcnc  cllant  ou  voyage  de  S.  laques, 
recognut  deuoir  a Anthoine  de  Vvaurans  Efeuyer  Chaftellain  d'Arras,& 
Dcmoifelle Marie Goiruinfafemmc,lafommc  de  cc.francqsde  xvi.foU 
toumoixcliacun  franq  : & ce  de  rcltc  de  plus  granc  fomme,  pour  la  vcndiâon 
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les  prevves  dv  livre  iiii. 

auiourdiiuy  fùte  pat  lefditi  Anthoine  Sc  fa  femme  aufdio  Seigneur  tc  Di- 
me  d-TU  fief  nommé  U /tfdm  Ma.  feant  \ Auehy , tenu  du  chattel  d'Or- 

Qv iTTaN c E d’AnthoinedeVauraniEfcuyerChattelaind'Arrai^r 
Jaqu^e  il  confclTc  auoir  receude/^f<£?aedf  J/ae/nwtrn9'  baftatd  de  Foflcuoc 
lalommcdcdnqiunceliurcs  enfaequitde Jtâtftiïd  dt  A/#»tiwr«^Efi:uyer 
feigncur de FoiTeux.filiai heritier  de dcfunte Madame  de  Fofleux  derre- 
nier  ttcfpaflïe , fut  & untrooinidelafommedecxx.  üurei  que  ladite  tie- 
fiinae  Madame  de  Fofleux  luydeuoit  de  telle  de  U xendition  du  fief  du 
Mcz.Le  a.iourd’AurilnuiadePafquesCommuniaulxauantledergebcoic» 


l’an  M.ccccxc. 


Epiophegrauc  furvne  tombe  qui  fcToiddant  TEglifede 
Fofleux  en  Arthois. 


Cht  gifi  Mjirgutrile  dtsrvtftmes  em  fi»  numfi  Vtmt  tnp- 

ftjfii*  finit grut  H.  CCCCLXXX.  & x.kitniia  u»r  it  Ftwntr.  Frux-ftiir 
tdm€. 


17.  ROLLAND  DE  MONTMORENCY 

SEICNEVX  DE  FoSSEVX,  ET  ttl  FX8XES> 


enfant  de  Louys. 
CHAriTXE  IL 


IxtTiiti  it  iiatrfes  Uttrtt,  itnt  Ut  irigiunx  fin!  1»  Thrtfir 
it  f^tux. 


14  Sj 


LEtt  XES  pafleei  foubtle  feelde  U Pteuoflc  de  Paris, par  lefquellcs 

t • ' ‘ 


noble  fiepuiflant  Seigneur  Monficur  Lt^t  it  MintMortnty  Cheualicr 

fdgncut  de  Fofleux  en  Ton  nom,  Senoble  homme  HtBini  it  Mcntmman 
El'cuyer,  filt  aifné  dudit  Cheualier  ie  de  Dame  Mirgntmt  itt  V-uifimu  M 
femme, aiiâorizéd'iccluyChetialietfon  pete  jede  luy  émancipé  pourculz 
d'enepart:  U noble Damoifelle  leanne  Uauucr  femme  de  noble  homme 
chirltt  i orgtmtxi  Efcuyet  feigneur  de  Mery , Confeillet  du  Roy  Bc  Thte- 
forier  de  France, nobles  hommes  & (âges  Maiflre  CutUnmtitli  HiytCoa- 
fcillet  du  Roy  «c  PreCdent  és  Requefles  du  Palais  Royal  ^ Paris,  8c  Maiflre 
CitUumt  naur/CnnfcillerSe  Maiflre  ordinaire  des  Requefles  de  l'hoftel 
duRoy,ou  nomSeenmme  procureurs  dudit  Charles  d'Orgemont,  d'aiuie 
part,  tecognurent  que  en  traitant  le  mariage  dudit  RiSiai  it  Mentmtrtnt/ 
A:  de  Damoifelle  Ln^ft  i’Orgrmtni  fille  dudit  Charles  d'Orgemont  & d’i- 
cclle  Damoifelle  leanne  Dauuer.lefdiit  Damoifelle  leanne  Dauuct,Mai- 
flrc Guillaume  delà  Haye&  Maiflre  Guillaume  Dauuet  efdits  noms  ont 
promis  donner  Si.  bailler  en  nom  de  mariage  i Udite  Damoifelle  Louyiê 
d’Orgemont  lafommede  aooo.  liurescournois  dedans  le  iour  descfpoo> 
failles.Se  mille  Hures  pour  la  veflir , habiller  Si  en  joueUer.  Et  quant  à Lujt 


it  IUtBimmKiy,  qu’il bailleraaudit  XMÏaad  it  Mt»imm»t/(on  filiaifné  en 
atiancement  de  Ion  hoirie  & fucceflion  ,1a  terre  Si  feigneutie  d’Autcuilb 


auectoutes  fcsappairenances,latcrre&  feigneutie  de  laTour  au  Bclguc; 
aflifc  à Cluumonten  Veulquecin,&  toutes  fes  appartenances:  item  cent 
liuret  parilisderenteannuellc&:  perpétuelle  &non  tacheptable,que  ledit 
Meflirc  Louys  adroit  de  prendre  Si  paiccuoir  chacun  anfut  les  biens,tetrcs. 
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Sc  fcign^ürics  de  MeflîreMarc  de  Morumorcncy  iagnctir  de  Croifitles: 
jcci»  ia  piopriccéde  fa  cerre  &:  feigncunc  dd-oflcux  altiic  ou  pays  d’At> 
choit. Le  Samedy  xiv.  iout  dcFeuner  m.cccclxxxiii. 

Charles  fârU grdCfdc  Die»  Rtyde  Frineett»  fremue H m^tcT de nt^re  1 4 S 
f4rlememt,ê»  ne^e  Sergent^ut  fitreefèrê  fe^nii^fihtt>  Recta  datas  là  {afflieatidn 
dtaajhe btea  amé  RaovLanT  OeMchtmoxenct  Efcaytrfa^ar 
éU  HdaUtailU  t&  de  a*fire  daté  & féal  Caiifèiller  cf”  Chambcfim  G v i l t a v- 
M R Jh^ear  ^ B*f$a  de  Meaimereacy  eJiasat  aaee  Uy , Ciafraaat  ^ae  aadif 
CviLLAVMB  d£  Mohtmorihcy  faf^luMt  yarle  treJ^M  à‘  finef 
JS$M  de  feu  Iran  fem  yere  ea  f$n  xiaant  Chaalur  jet^aeur  ô"  Barta  dadsf  }46at^ 
wmtacy^  m/  affarteaa  cent  tiares  yarsjît  de  rente  amweUe  C"  peryetaeiie^à  tes  yrea- 
drt  & aaêtr  Parchacam  an  farfea  PHiLirrcs  DeMontmorcncy  en 
Jmvàmaat Çbtaaltef  fitgaear  de  Crpî/iMts,^(ar  fès  biens  ^ héritages.  La^uct!: 
rente  de  cent  tiares  fartfis  üetay  CaiÜaame  de  Maataurency  fafylum  j tede'ec’ 
tranf^tte  à aefre  ami  & féal Canfallertir  Chambellan  L o y s DE  M o n t- 
MORE  NCT/#j*  Jrere  Cheaalser , fet^nemr  de  TeffiaXt  &pere  dadst  RapalUat  de 
Manemaremy  JàffUaal,aMectes arrerages  dem&efhemà  caajè  ettatle.  Et  dctaû 
kelmyi  Lajt  de  Mpatmpremy  ea  traitant  te  maru^edadit  RjpuUntde  Mennaeren' 
cy  Jmfyitaitt  fan  fU  aaec  LOYSE  dOrgemomt  Damai/tlU  file  de  msfre 
ami  & feat CanfetlUr chartes  dtoi^ement  cheaaiur  fèigneat  deMfty,  dr  Threfih 
f ter  de  France,  & en  faaear  & cantemy/afia»  d'teeiay  a dsane  tranj^ni  audit 
SLaumlastt  de  Mamtmareacy  fayytiant  fon  ftz.  ladite  rente  aaec  tefdsts  arrerages, 
jti^s  eâ  ali  de  vteà  tre^ns  ledit  /^«Philippe  de  Montmorency, 
deUtJj  ^aMaRC  D1  MoNTMORiNCvi  frefent feigaear  dudit  Cm~ 
y5Zir/>cf  Hvcves  de  M o n t mo r e nc  y/t/ fA/w/ 
yar  ce  tenax.  aa  yafemeat  defdttes  cent  tiares  fartjis  de  rente , Cr  arrerages  deux,  dr 
efeheaz.  à caa/e  et  icelles.  Mass  néant  mains  den  fasse  filatian  dr  payement  ils  ent 
ejii , ïamme  encart  font,  refafans^  aa  mains  dtlayans,  aagrans prtiadtce  dr  damage 
defdttsfappiiants  tdr  plu  s ferait  fi  par  nam  ne  Uarefiait farce  pauruea  de  naflre  grâce 
Cr  remede  canaenahU,  /s  camme  Us  dieHt,reefaeraMss  hamlUment  nefire  praaifian  fur 
fr.P  O V R o Y nam  cet  thafes  canfideries  te  mandans  d"  rammatans  par  ces pre* 

finie  t,  tfae  ta  fajfes  exprès  cemmandement  de  par  nam  ats/dtts  Mare  & Hugues  de 
Mantmaremy  ferts^O’ autres  tj»'tiapparu(ndra,ijae  taatafl  fans delay  sis  f^ent 
falnumtd  payement  audit  Raaalant  de  Mantmatency  faypbaat  des  arrerages  deaz.  ^ 
efiheaz,icasifidefdstetcentUarespârsfisderente,  (daHeccelay  canunaent dortjna^ 
aunt  U payement  de  Udite  rente, &e.  I>enne  à ParûtexxiT.taar  de  latüettande 
grâce  M.cccc.ixxx.  ffive  .(fi  denafireregne  lepremier.  far  le  Ray  à Urelatian  dn 
Canftil.  Reynamt. 

Lett  rEs  paiïces  foubi  le  feel  Royal  de  la  Baillie  d'Amiens  cflably  es  1 49 
Preuoflcz  foraines  de  Beauquefnefic  dedans  la  ville  lexvii.  lourde  Mars  m. 
ccccxc.parlefquclies  Raltand  de  Mentmareney  Efcuyer  feigneurdcFon'cux 
fiUaifné  & hericierde  défunts  'MonCLajsde  Mentmareney  ti\  fon  viuani  Che* 
tialicf  fetgneur  dudic  FolTcux  & de  Madame  Marguerite  des  Vxafttnes  qui  fut 
femme  dudit  defunc,afrignc  à Ogtrr  de  Mentmareney  auflî  Efcuyer  frère  dudit 
Rolland  & fils  defdttsd^unts  pour  fon  droit  portion  dequioccs  fiefs»  ter* 
rc$,6c  feigneuries  dudit  Fo(feux,Autcui)lc,Lcnua)tappattenance$&appcn- 
dancesd'iceilesiàcomptedefesaucres  freres, la  fommcdc^7.fransdcfeize 
fols  monnoyc  tournois  pour  le  franc  de  rente  hcriticre  chacun  an. 

Lettr  ES  palTces  foubs  lemcfmefcelde  laBaiilie  d'Amiens  efiahly  à M 9 
Bcauquefneleé  lourde  Feutier  m ccccxciv.parlefquellcs  Ogterde  Mant- 
marencyCagncM  des  Vvadines.rccognucauoiricccude  noble  hôme 
de  Mentmareney  Ceignent  de  VoScüxioaùctc  iafommcdcS)7.!iurcs  la  fglz 


itS 


du 
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inonnoye.ae  to.f.toutn.  pour  chacune  liure,  pour  les  principaux  deniers 
tachapt  & rcmbourfemât  de  la  foinmc  de  <7.  francs, i«.  f.monnoye  de  re 
heritiere  irachaptdu  denierfeiic.enquoy  ledit  Rolland  cftoit  tenuz&obli- 
gieaenucts  ledit  Ogier  pour  raifon  & à caufe  des  droits  de  quints,  & autres 
portions  de  terres  qu'il  euft  peu  auoués  fiefs  St  héritages  de  défunts  Mon- 
lieur  it  Mmwuuiuy  Chcualiet  feigneur  de  Foircux,&  Madame  fiifcin* 
me  f«  perc  &:  mcrc, 


Escr.itvr.es  fournies  par  deuant  les  eens  tenants  les  RequeAes  du 
.....  . . . -'?ci  • 


Palus  Royal  Je Pans»i  rinicncion 

gneur  d Aulcuitte  deinadeur,  & Guillaume  feigneur  6c  Baron  de  MonemO' 
rcncyaurtiEfcüyct, adjoint  auccluyd'vne  parc,  ircnconcrcdc M" 
jV«/i/wtfrr>ft7Chcuaticrfcig.deCroirillcs  defendeur  d'autre  parc:pour  les  ar- 
rerages de  te  annccsefchcucsàiamy  AouA  14^4.3  caufe  de  cent  liurpariE 
de  rente  ou  rcucnueiapicçà^f  dés  l'an  i4iS.conAituée  par  feu  MclTire  Mà- 
i/ffi  icU9ntm9nncy  feigneur  de  CroifiUes  à Dtnysie  M9ntmêTency  ^ pour  parc 
&porcion  du  partagequi  luy  pouuoicapparrcnir  és  terres  & feigneurtesde 
Croinilcs.&  du  Gaule  de  Dou^y  » &:  autres  biens  ï eux  venus  tant  par  le  tref* 
par  defeu  St9ntm9rcfU)  lcurpcrc,j^  Je  Dame  Thtbfft  àt  Mf 

/.vd/rafcmmcleurmercsquc^caufedc  lafucccAiondefcu  fttrrtdt Mêntmê* 
ftney  leur  frère, &c. 

pR.EMtCR.EM  c NTdicnc  iccux  Raoulanc  de  Montmorency  demideur» 


GuillaumcdeMocmorcncyad|oinc,que  j'apieça,&;  dés  l'an  14x8.  Mri7;re 
fhtli^fcéc  i^t«/nm9feffcyChcMiUct  MciTirc  IcandcViHiers  Cheualier/êi- 


gncuidcriAc-Adam,aunom&:côme  curateur  donné^ariuAiceà  Drafide 
.\f«Krv(0i'e;irr,pour  lors  ErcolicrcAudianccnrVniuctdredc  Paris, frète  dudit 
MclTire  Philippe, & aulTi  ledit  Denys  de  Montmorency  âgé  de  ao.ans  ou  en- 
tiiron,en  la  picfcnce&derauâoricc  de(bndiccuratcur,c6paranspardeuant 
deuxNocatfcsduCKaAcllctdc  Paris«  congnurem&aAcrmereocauoir  fait 
les  partager  diuifions  entr'cuxauecqucs leor 
ficre  aifnc  des  biens  meubles.  conqucAs,  & hcricages  qui  furenc&  appartin* 
drcntàfeuxMonf.  /a^ae/enfon  vnuntStf^M^Mn/e  M9fjfm9re>9(ylciîTpcTe^9c 
àMadamc  Philippe  de  Mclunfa  femme  leur  mcic,  & à feu  Pierre  d^Af#av- 
mfin/uy  leur  frere. 

I T E M & que  par  iceux  parcages  les  chaAel , maifons,  cerres/cigneuries  6c 
appartenances  de  Croifilles , de  Courricrcs  » & du  Gaule  de  Douay  cftoient 
venues^  efeheuespar  indiuis  aufdtts  Mc&ïcPhibjfe&Dej^/tUMpft/m^ 

rtMQ. 

Item  &t  que  pour  ce  que  ledit  chaAel , maifons, terres  6c  fetgneuries 
e Aoiciic  encore  par  indiuis  encre  ledit  MclTirc  Philippe  &Iedit  Dcnys,iceux 
MonfcigncurPhilippc& Denys  de l'auckoricc  de  londic  curateur, 6c ledit 
curateur  du  côfenccmcnc  dudit  Seigneur  de  Montmorency  leur  Acrcaifné, 


tors  hrenc  ccrtainstraiccz,promc(Tcs,  & conuenance$,par  Jcfquclles  lefdites 
tfeit 


terres  chaAel,  maifonsdc  leigneuncs  dcmourcrcnc  pourle  cour  audit  Monf. 
Philippe,  &:  luy  apparcindrent pour  luy , fcshoics,  6c  ayants  caufe , en  delaif* 
fantpar  ledit  Denys  ou  Ton  curaieuraudic  Monf  Philippe  telle  parc  6f  por- 
tion qui  luy  pouuoic  appartenir. 

I T E M &:  moyennant  iceluy  délai  (Tcmenc  &;  tranfporc  ledit  Mondeitf 
Philippe  promiA  payer  dorcfnauant  par  chacun  an  audit  Denys  de  Mont* 
morcncy  Ton  ficre, & rcsayantscaule,la  fommedejoo.  liutespanAs  de  rente 


I T E M &:  fur  outre  couenu  que  (î  coA  que  ledit  Drttys  de  Mtmmerency  faoit 
pourucu  en  bénéfice  iufqucsà  la  fomme  6c  valeur  de  300.  U.  pacif.  de  reuenue 

portée 


•i 


le 
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portée  par  chacun  an,  par  le  moyen  de  Tes  parens  &:am(t  ou  de  luy  menne, 
q\x  ledit  MelTirc  Philippcou  fcldics  ayant  s caufe  ne  fecoient  tenus  de  payer 
que  la  motticd'iceux  )0o  liu.de  rente  ou  rcucmie.ccllairauotr  150  Ji.paran. 

Item  outre  fut  conuena  que  s'il  aduenoit  qu'iccliiy  Denys  cuit  au 
temps  aduentr  plus  de  500.  liures  pattlîs  de  reuenue  portée  en  bénéfice  par 
an,  que  en  ce  cas  tl  quiticroit  remettroie  à iceluy  MclTirc  Philippe  lun 
frère  ^o.  liures parifis  deCdites  ip.Jiurcspar  an. 

I T i M poutre futconuenuque  fe ledit  üciivsdc Montmorency alloicde 
vieà  crcrpalTemcncranshoirsou  hoirncz&;  procréez  eu  loyal  mariaigc,  que 
cneecaslcrdites  loo.liu.paTlfis  de  rente  retourneroient  appirtieiidroicnc 
deplain  droit  audit  Sa^nfitrJe  leur  frère  ailije&  les  hoirs. 

Item  dicnc  que  depuis  ledit  Denys  de  Monrmorancy  aurutteiléliom- 
me  d’Eglifc  pourucu  en  Caintc  Eghiè,  fut  Doyen  de  Tournay  , fcroitailc 
devie  àtrcrpasfans  hoir  de  Ton  corps  ne  en  loyal  marUge.  £c  par  ce  moyen 
Icfdiccs  too.  liures  de  rente  faifans  portion  dcfdiccs  joo.  auroicnt  duit&: 
appartenu  à Mcillrc  lehén  de  Ton  frère  ailnc,  ^ à fes  hoirs. 

Item  que  ledit  Monficurlchan  Seigneur  de  Montmorency  frère  aifné 
deiditsMcffirc  t'htUffe& OenjSticioM  la  picçi  aîlctU  vice  crelpas,  auioil 
dcUifTc  Monf.  Lêp  d<  M gntmeiraMijr (ct^neux  de  FolTcux,  pareillement  auroic 
delai  (Te  (JadUmme  de  M9atm9r,vt{y  Efcuycr  fes  enfans  habiles  à luy  fiicccder. 

Iti  M que  pour  raifon  des  biens  demourez  du  di^cés  dudit  tcu  Mclfire 
Ichan  feigneur  de  MoncmoraiKy  fe  feroumeu  priscés  en  matière  de  nou* 
uelleté  carre  IcrditsMelEre  Loys  & Guillaume  de  Mmnmorancy  freres,  fur 
lequel  procès  ils  auroieni  depuis  par  Icconfeil  d'aucuns  leurs  parens  &:  arms 
tranilgc  Raccorde,  &pariceulz  tranfaâion  &:  accord  ledit  Guillaume  au* 
roic  ccdéAc  iranfporcc  audit  hUftvtcLaytfinJrereUÇiWu  cent  liures  parifis 
de  rente  ou  reuenue  par  ancoailiiuée  ja  pic^i  par  ledit  MclTirc  Philippe 
pere  dudit  Meflite  Marc  defendeur. 

Item  que  depuis  ledit  MedTire  Loys  en  craiianr  le  mariage  dudit 
Uttddt  H^ntmêTAney  demandeur  Ton  fi'zaifnc  auccqucs  Damoifcllc  Lt,y{i 
d'o^xemê/u  t etur’auCTCs  chofes  auroit  donné  èc  tranlponé  audit  Raoulunc 
iccutx cent  liures  panfisde  rente  ou  reuemie qu'il  auoitdroit  de  prendre  fie 
pcrceuoir  par  chacun  an  fur  ladite  reignciincacCrüiziIlcsfieautrcsqutiu* 
rentaudù  Meiüre  Philippe,  ficc.  Signées  Bailly. 

Extrait  des  Regiftres  du  Parlement  de  Paris. 

C T IC  M (trtd  (dMfd  m$t4  & yendente  c»rjm  difeffù  &/deùin*j  dn/ilUrys 
MffirûCeKtskm  RequeJfjs  RâUiyndJlu  PdTtf.tenemtltui,C9mmiJfiryj ÀKàl/û  imhu 
ysrte  deymtéiu , imter  Rolandvm  dE  MontimorsvCi  KCo  fig^ 
ttferum  dilêfem  ex  vx4  ydfte,  c^Marcvm  de  MoktemoreN' 
C 1 A C O mtltfem  dtmtmitm  de  CmftÜes  defenfsrem  ex  4Ùer4.  Pr»  yurie  di,li 
éûtrùpimrd  fâÛd&Tdtttnes yrpyeftte  txtiti^ent ^ éd  fntm  fem  fxet  tfand  medys 

Cdxfinn precej^  decUrdtà^yrxdtilm  defenfer  ad  etdem  aifm  Jimmam  fixde- 
am  eentmm  Ukrarmm  fénf.  fre  fexdecm  dxxa/ü  drrtrâgtwam  tn  mim  yrxfen- 
tû  freeeffm  e^ntemm  » m Cdujam  uxtam  Ui/raram  yartf.  anxui  yeryetat 
reJd//Ms  yer  de/mx^mm  VHii.ivrvtA  n£  Montemorenciaco 
dêminumde  CreifiUts  eiafdem  defenfeeü  yjtfem,yro  çmat  iMre,yane^ ytrtiêxe 
^ dtfmniiê  Hdgtfirê  Djonysio  de  Momtemorenciaco 

tn  terrù 4C detmnys deCntfiUeSide  Cearrîerstô' duiSaïUi de l)9**c»,4c elyi  heait 
atdhilAm  & imme^ùhm  eidem  Maxtor»  Dunyjh ytr  deeejfum  defunth  I a c o b f 
DE  MoNTEMORENCIACOC^PhILIPEÆ  OEM£LDVKor/»a 

y4tfù&tn4tfàt*eV  de  ïAq^t  tuo  %Lti  qi  h co  eiufdemj’dtm 
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JftÛMIiim  & ftrtiMfiuiim  ta  ttm$  Dttmai  M.CCCCXXVIII-  dmAus  termitut 
tntmiu.tiidtUtii  mtiutitem  ta  frfla  AjfaatftuBu  hata  ytrgiaù,&  alum  ta 
ftjla  far^tatiaaisctafiem.fafcramaihia  fitu  hanù  (aafittati  & afitdatt,  aecaam 
^amrapa.jaa  tadempattjfaiaraate  Uaiatnal,&(.red<üatlamé‘/aUtaJam, 
atcata  ta  txfaa/it  ctajemaarttar.  Fra  farte  «ri  Jtfft  Jefiafirù  ftara  fada  O- 
ratuaei  frafa/tu  txttttjjiat,  ad  fatm /ta fats  tjtùd  mtifs  & caafit  ia  fraceffla 
dtdaratà  fradtdm  adtr  ad fifradtdat  re^aeftat  & caatUifitati  fattradam  i/ud~ 
taftitUt fare&ejfc  dufretar,  & detUtaretar/fc.  Frafati  Cifliarà/  tttfrt fer  earum 
featenam  meaurati  defeafarcm  ad  eidem  atfari  arrera^ta fafradtdt  anaat  reidstsai 
c. Itiraramfarifat  aaaa Damai  M.CCCCLXXXii  jtaeaia,&  ea  ja e dilfafrtcejfit 
daraate  thaeacraat,  t^c.  reddeadara  aitfttr  /daeadaxt , aecaaa  ad  fradtdaat  red- 
tlttara  c.  Itiraram  farif.etfderatermiau  eidem  adtrtceauatuttdam^tuaà'fia- 
gala  iaaamabttuac  tmmthtUa^  tjaa  tfaaadaim  fraùka/ê  Ffsdtffade Maatemarea^ 
etata faerattt  à-fertiaaeraas,fatattaai  fradtûtrttm  arrcraftaram , ac  eaatiaaaliaai 
frafati  redditm  aattat  ,afeda& hjfttkeeata  faififf  efft  dedarattda,  &c.fatt  fra 
farte  dtdt  dtfeaferu  adatfiram  ParlamealiCartaat  afftSatam.  Aadttit  t^aar  in 
tadtm  Caria  naflra  farttiat  fradtûù  ta  eaafa  affeltamnà  fradtlfa , fraaefâtjuc 
aa  ieai  vel atali  faerit  affedatam.  Eavifi  i'duigtaiertxaaiitiata.  Fer  ladttiana 
fraftta  Caria  aafira  dtilam  fait , (afradtlUt  Caaflurias  atjhas  ieaè  mdteafjê, 
fradtiHtafae  affeSaatem  raalt  affedaffe.  Et  etaeadahtt  tdetm  affedaat,  tfCam  ta 
exfeafs  hatafmadt  eaafa  afftdatuaà  eaadeataaada.  Earaatdem  exfeafaramtaxa- 
ttaaefrafata Caria aaflra referaata.  Franaattatam Xiv  die  Aaptft  M. ccccjuaa- 
gefata  qaartt. 

Extrait  du  compte  de  Guillanme  le  Normant  de  la  Recepte  dei  dtout 
deLaChetulericdeMonlieur  l'Arrhidiic  d'Auftrice,del'an 
M.ccccxcvii  auChap.d'AuerueafueiI.17. 

De  Rolant  de  Montuoeincy  fetgaear  de  Ftfjèax , faut 
deax  fefs  leaui  dadtt  BatîUage , chacaa  à ta.  fais  fartfsde  rehef  é.itares  farsf 

Lettrcs.dont l'ofiginal  eft  au  Threfot  de  FofTcux. 

K O V s lehaa  de  Saias  Ckeaaltter fitgaearde  Martgay,  laidj  de  Sealù,  Cafi- 
lamedei  aaUes  da  Batdtage  efiaats  de  frefeat  en  garasjia  faah^seflrt  charge  en 
cette  vtde  de  S.  ^eaiia , certtfaas  à tam  a ^ai  tl  affanieadra , tjae  Stmaa  ttAms- 
raatde  a feray  ea  ferfiaae  fearDantat/ede  i,ov  xs».  D'OxcEMONT  Dame 
de  F^axtde  Satdet  far Efch.  Taar^aay  f aacaae de  fes  terres  efiatt ftsfe  aa  mtfi 
ea  ta  mata  da  Baj  laj  fats  tadlé  mataleaée.  Fait  le  îtardf  xx,  laar  doUahrt  ta. 
DXXIII.  Martgaf. 

Extraits  de  deax  Lettres,  daat  Us  erigtatax  fiat  i Arras. 

Lettres  de  Chiffrua  de  M aatmarency  (etmtar  de  Bacly,  par  Icf- 
queltesil  ordonne  jcinuitue  Efiicnne  du  Hamel  Ton  Bailly  ic  Garde  de 
ludiceenA:  par  toute  fa  terre,  iurirdiâion& reigneuiic  de  Batly.  Le  7.d« 
lanuier  M.ccccixxxiii. 

A rro  I N TE  M E NT  entre  Roi  AND  de  Momtmo  a e n c y fei* 
gneur  dcFolTeux,  Se  Cr  ERi  E N de  Mon  t mo  a e nct  Feigneur  de 
Barly  Ton  frere , à caufe  du  four  bannier  de  Barly , palTé  en  Mais  Fan  sa. 
ccccxcvi. 

Ferry  de  Locrcs  en  fa  Chronique  de  Flandres  Se  d'Arebois. 

AnNO  M.D.XXVIII.CtP  XI  an  VS  a MoNTlMOXENCIOMil- 
lifmuM  htrat,mtiIfimadamiaa'hAxxni  de  M a X X a I s laari/jw.rT'ùii 

recedis. 
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DE  L’HIST.  DE  MONTMORENCY. 

nttét^ataut Atrthéfi  • “ • , • » 

(M  twrf  vxfre  t » tm»u  jef^Tum. 


i8.  CLAVDE  DE  MONTMORENCY 

& e 1 C N E V IL  PI  Fosstvx,  fits 
de  Rolland . 

Cmafitei  III. 

Exaaïc  du  compte  xii^de  lean  RufTin  deU  Rcceptcd'Aucrncs 
& d’Auhigny,de  l'an  üny  le  x v 1 1.  ivur  de  ludlcc 
M.D.  V X.fsl.  /«. 

De  Hector  de  Montmorency  hàft^fd  d<  Foffimx , m ntm  i j c f . 

Çf  itmme  frùcurtur  fiuffijAmmnt  ftxdé  de  nêhU  hfmme  Clavdi  P£ 
Montmoeency  /is  & hrrmer  Rolland  de  Mont- 

MORfcNCY  ftt^JUnrdt  FiffeuXtftmrltreUef  tmy  fat  JHdunem^dedtuxfffs 
ttntfj  dm  Key  n«fre  Strt^ûCÂtife  de  Jênchjfeeud'Jtufmtf  hCemtt,  (heotH  fit  éo. 

JUf  /*»r  dréit  de  ftheft  ^ U tters  de  CumhreU^e  : tvm  d’iceitx  nemmé  le  fef 
d^ AuttMiBe  t&VektTe  nmmé  U hei<  de  le  CAtfHetfacetde  Audit  C L a v d E PAr 
le  trejfjs  dudit  feu  Kpllendtqut  futfen  yere^  ^ uy  ycurlefdtts  rebeft& Cemlre- 
U*e  huu  Uures fAtips,  /fut  vdent  $,  hures  leuma). 

FxtTAits  de  dtuerfes  lettres , deui  ht  tri^iMAux  fint  au  Tkrrfir 
de  Feffiux. 

Lettre»  paffccs  fouz  le  fccidc  la  ville  &:Chaflcllenic  de  Cliamblyt  j j ü. 
par  Urquclle»  nobles  perronnes  Moniteur  Jehunde  Cbcualier  lei- 

gneur  de  Sandncourtd'vne  pau,  & ïyimoifcWe  lyyp  dOr^imcut  vcuue  de 
tcu  noble  &put(Vanc  Seigneur  RueulUnd  de  Memmetemy  en  Ion  viiuni  £!**• 
cuycrfcigneurdcFoireux,  DamcdcBaillcul  foubsLcfchc,  Ci^A4i5r  de  St  eut- 
mêteucy  Efeuyer  reigncurdc  FolTcux^fiiz  dudit  dclfimcfic  de  ladite  Damoi* 
fcUe^  & Damoifellc  Leyjè  de  Sîemmeremy  aulîi  fille  dudicdcfiinc  & Je  ladite 
DamoiCellc  Loyfc  d'Ôrgemont d’autre  part,  accordèrent  n>atiage  de  ladite 
LoyredeMontmoretteyauee  ledit  Seigneur  de  Stndricourc  En  faucur  du- 
quel mariage  luy  Ajtptomireiaromme  de  xv.  mille  Uures  tournois,  payable 
àdiucrs  termes.  En  prefence  de  noble  & difcretrc  perlbnne  Matlirc/r//aff 
de  Reuurey  Prellre  Prieur  de  Vtlle  faluc  oncle  dudit  Seigneur  de  Sandri- 
court»  lequel  ratifia  6c  accordai  roccifion  dudit  mariage  les  donacionsfai- 
tes  audit  Seigneur  de  Sandricourt  par  défunte  Dame  Freufetp  de  Reuurey 
diccdcS.StmoRrafeur.&unted'iccluy  SeigncutdcSandrtcoutt.  Lexxt. 
tour  de  Occembre  m.d.xxi. 

CoNTR  ATdcmiriagcpairé  le  xxix.de  Décembre  m.p.  xx  ir  entre  ifza. 
cUude de  Sientmaemy  fcigneur de  Follcux  d'vnc  part,  &:  Ar.Hed'Aument  fille 
de  Ferry  fcigneur  d’Aumont&  de  Meru»  6c  de  Fnnçoife  de  Fcrricrcs  fa 
femme  d’autre  part. 

Lettres  palTces  par  douant  Ichan  du  Haulfois  & Mathiirin  Viau  <5  ^7* 
Clers  Notaires  iurez  du  Roy,  & de  par  luy  cHabliz  en  Ton  Challclcr  de  Pa- 
ri», IcDimcnche  xziii.FcuricrM  D.xxvii.parlefquclles  nobles perfonnes 
François  de  Rouuille  fcigneur  dudit  lieu,  & DamoifcUe  Louyfe  d' Aumoiu 
fa  femme,  C'4i«dir  Meutmtremy  fcigneur  de  Foilcux^unc  en  fon  nom  que 

Ff  if 
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comme fov  fiirinriu.. fifemme, 

chacun  pour  1a  part  Sc  poroon  contingente  promettent  de  bailler  te  fait» 
tecompenfei  hauttepuiflantSeigneurC^ard  Jt  ritnm^  LiUe- 

nois.ic  Damoifelle  leanne  (à  femme,  de  lacetre.challeau  & chaQelIcnie  de 
Meru,  fet  appartenances &: appcndancei , laquelle  ce  iourd'huy  lerdils  de 
Lidcnois.dc  Rouuillc,&  de  Montmorency, Ac  Icurfdites  femmes  ont  dclaif- 
fee  II  noble  Damoflélie  FnnfttfiAe  5rmrrrr  venue  de  feu  noble  homme] 
Ferry  reigncut(i'Aumont,par  accord  & contraâ  fait  entr’eux 

Extrtit  ivn  Stfifire  Jei  fljilUunti  d»  TiHcrntM  de 
ra*M.oxxxiT. 

IJJ4.  Hectox  d'Aurigny  Efcuyer  fei^ncut  d’Anceniille , contre  Damai* 

Telle  Françoifede  Femeres  venue  de  teu  Ferry  feigneur  d'Aumont,  Ac  de' 
Meru.  CUnJt dt  fimimtremcj  feigneur  deFofleux,  iafpard  de  Vienne  liei- 
gneur  de  Lillenois,  Ac  François  de  Rouille  Ac  leurs  femmes , filles  Ac  hcritie* 
rcs  dudit  feuSeigneurd'Aumoni.Arc.  Dame  Catherine  d'Eftrabonne con- 
jointe par  mariage  en  premières  nopccsaucc  laques  en  Ton  viuant  feigneur 
d'Aumont  ,auoit  eu  de  luy  ledit  Ferry  feigneurd  Aumont. 

ExtriUi  ttéatni  Lelirrs,  dtxt  Iti  m^Mux  ftnt  m Thnfir 
de  Etjjcux. 

■fjo-  Lettxes  de  Henry  1 1.  Roy  de  Fiance  donnecsi  Paris  le  xx.  lanuier 
M.DL.  en  faneur  d Attnt  d'Aumtitt  venue  de  feu  CUadt  de  Msntmtxremy  en 
Ton  viuant  Cheualier, feigneur  AC  Baron  de  Fofleux , te  de  Furre  de  Ummt- 
nxiy  Efcuyei  fonflzairncAc  heritier  dudit  defunâ  fon  perc  par  bénéfice 
d'inueniaire , lequel cfloit décédé  l'an  m.d. xtvi.ou  mois  d'Oéfubre.  Sut 
ce  que  les  Religieux,  Abbé  AcConuent  de  RelTons.  pourauoir  payement 
de  quelques  rentes  Ac  arrerages  par  eux  prétendus  leur  eflre  deubsparlef- 
dits  feu  de  Montmorency  Ac  fa  fcmmc.auoicnc  6itfailirAc  mettre  en  criées 
les  terres  Ac  fcigneuriesd'Aumont.Ac  la  Neufuillcd'Aumonr,  A^c. 

Novs  Anne  d'A  v m o n t venue  de  fin  hjmt  é'  fmjfent  Sei  'asear 
Clavde  de  MontmoxENCYc» /m  vtmnt  Ctn/etSet  Mxefire 
d' Htltelcrdieuire deUMufendn  Hey,fit^nenTê!r  Bxrcnde  Fe^emx^nientBt,  Lem- 
ntl,  SteBenl fnr  EfchetCenncUeielrCeienenil ,&  Deme frefrüuire  des  terres  e^ 
fagnennes  de  A^nuenrt,  EenUtnes,  AndentUe,  Creneenenr,  Lefdteres , CarAr/e^Srr, 
Anmtnt,  cf  U NenfmUt  iAnnunt,  denement  informée  de  U fnfffenee  (f  frendtm- 
mie  de  Cndljnme  Bemond.  Nem  è ett  unfei  Cononj  imftilne^inJiitnoHj  neflre 
Crtf^tr  ennofdiiiiierrtideAgnictnrt,  SouSmet,  AndentUe , Creneenenr,  LordH- 
ret,&  dndtt  C9rttteJJ*rt,e^, 

If  fl.  SoMstATiOHS  faites  tu  procureur  de  Mellire  Philebert  deCbaflài- 
gne  pour luy.aufTidcDamoifelle leanne d’Omont  fa  femme, Louyfe  d'O- 
mont  venue  dcFrançoisde  Rouille.AcAnned'Omont  venue  de  feitclende 
de  Mtstmoremey  feigneur  de  FolTeux,  heritiers  de  feu  Pierre  de  Ferrieres  Ba- 
ron de Thury  dcfcndeursiHa  leefueHedcMcffuc Anne Dnede Menimoremy 
demandeur  en  execution  d'Arrcft,  denicttre  entre  les  mains  dudit  Duc  la 

Suirtancede  looo.  liures  tournois  de  rente, que  Icfcigncurde  Ponsau  droit 
e fa  mere  a droit  de  prendre  fur  la  terre  Ac  féigneurie  de  Preaulx  acquife 
par  ledit  Duc.  En  Feutier  u.d.li.  Ladite  Louyfe  d'Omont  lors  rcmirieeÿ 
en  fécond  lit  à laques  d'Archuc. 

rj.  PIERRE 
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i>.  PIERRE  DE  MONTMORENCY  1. 

DT  NOM  Marquis  dï  Thvay.sii  irzris 
ic  fcurs  cn(^  de  Claude,  &:  leurs  dcfcendanrs. 

Ch  AP».  IV.  V.  VI.  VII.  tT  'svivanti. 

Kxirjil  J'v»  tri^iiul  tfltni  om  Thnftr  de  FtJ/riix. 

Lettres  palTces  en  ta  Tîlle  U ChaHelIcnie  de  Cliambly  le  a8.  iour  i j 
de  Feuricr  M.D.  XLT.  par  lerquellcs  Cl  A vDF.  de  Montmo- 
rency feigneur  8c  BarondeFoflcux,  Auceuille,LcnuaI,Courccllcs,Grin- 
gneual,  Bailîcul  fur  EfcheiAudeuilIc, Lardieres, Boulines, Coibcil  Icfcrf, 
Aumône, UNeufuille  d'Aumont,  Angleterre, Creucoeur, vau  dcMolIc, 
Anycourt, Villcrs futThcre,8c  Berthecourt,Confciller(eMaillte  d'Ho- 
ftel  ordinaire  de  laMaifondu  Roy,  & Damoifclle  efxne  d'Axmemr  Ta  femme 
de  luy  ruffifammcnc  auâofizèequanrl  ce,  donnent  à pRANfois  De 
MoNTMORBNCYEtcuyerleur  fils  puifiié  par  don  encre  vifs  8c  en  auan- 
cemcnc  d'hoirie , les  certes  8c  feigneunes  de  FotTcux,  Auccuille,  8c  Ccnual 
alEfes  au  pays  d'Arthois.  En  prcfence  8C  du  contcntcmenc  de  P i e r r E 
DE  Montmorency  Efeuyer  leur  fils  aifné,  moycnanc  radcurance  d’e- 
Qrc  cecompenfé  de  fon  droit  d'aincITc  en  autres  terres  8c  feigneuries. 

Cette  dtmjtttx  tt'ext  feitu  de  Ue»,  etmme  e»  feu  twr  ftr  U ftruge  de  ttm 
IJS9.  refferté  cj  efrti. 

Extreit  dvtt  Regijlre  d»  FerUttUMt  de  te»  M.O.LI. 

D A EiE/fi«rif,^»rM/veuue  de  feuMeflirc Cl  A V DE  de  Mont->(;i. 
M OREH  CY  Cheualier,fcigneur  8c  Bacon  de  FolTeux,  8c  P SE  A re  de 
Montmorency  Efeuyer  fon  fils. 

Extrett  dtv»  tripnelgerdé  e»  Thrtfir  de  Fejfemx, 

Lettres  de  Henry  II.  Roy  de  France,  par  Icrauellcsayantcfgard  8c  ■ S M- 
confidcration  aux  bons  8C  agrcablcsfcruiccsqucfon  cher 8c  bien amc/’ierrr 
de  MuttmtreKCf  fdgncur  de  Fofleux  luy  auoic  par  cy  deuant  fiiits  au  fait  de 
fes  guares.fufoic&contimsoit  chacun  iour,il  rexempte  du  fait  8c  contei- 
bucion  au^n  8c  arriereban , qui  auoit  cllé  conuoque  8c  mis  fus  durant  la 
prefente  anode , pour  raifon  de  fea  fiefs  8c  tenements  nobles,  Scc.  Le  xir. 
lourde  May  m.d.liv. 

Extreit  etv»  entre  Regtfire  d»  ferlement  de  faicH.D.LV. 

François  de  Mon  tmoRENcy  lugueresEfcolictlParisayanc  t 
tranfport  de  MelCre  G uillaume  do  la  Molhe  Chcualier  fcigucuide  Blequin, 

8C  Anne  de  Montmorency  fa  femme. 

Nicolas  de  Thou  Chanoine  en  l’Eglife  de  Paris  8c  Threforier  de 
l'EzIife  de  Beauuais,  filz  8c  heticiec  de  feu  MefllceAugutUn  deThouCon- 
fcilTetdu  Roy  8c  Prefident  en  laCout,s’oppofe  aux  criées  delà  terre  8c  fei- 
gneurie  d‘AUrcnuiIlc,pourfuiuies  par  feu  MelEre  Pierre  du  Val  Threforier 
de  rEfpargnc  fur  feu  Meffire  Cl  AV  de  de  M ont  m ore  Ne  r fei- 
gneut  8c  ^on  de  FolTeux,  8c  Dame  Anne  d’ Aumône  fa  fcmme,8c  Char- 
les dvCroc  r^fcuyer  feignent  de  Mottefonraine  8c  dudit  Efanuiile, 

8c  DamoifcIleC  HA  rlottE  de  Mon  t more  nCt  fa  femme. 
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Extrait  dvM  Cajvr  dEfmturtt  tfiant  au  Threfir  de  Tejjtmx. 

Lcxi.  Auril  m.d 1. 1 x*  apres Pafcjues,  procès  encre Damc^Mv 
ma»t  veuucde  Feu  \AtiStxcChMdtde  Manimertnty  en  Ton  viuanc  Cheualier 
rcigneur&  Baron  de  Foncux,tancen  Ton  nom  que  comme  cucridie  de  cura- 
trice des  enfans  mineursd'ans  dudic  dcFunt  &r  d'elle,  &KlcfGre?/errr  dr 
j>fcmm$ren(y  Cheualier  Feigneur  &:  Baron  deThury,hericicr  par  benclàce 
d'inucnuire  dudic  défunt  cUude  de  Mentmerext^  Ton  pere,  d'vne  parc  : 
Dame  Lea^fe  de  ïdentmeremy  veuue  de  feu  Mcffirc  leam  de  Rêaurey  dit  de  X* 
Sime»  en  ion  viuanc  Cheualier  fciencurdc  Sandneourt  d*aurre  part:àrai< 
Ton  de  la  terre  &:  feigneurte  d'Ambtainuillequi  apparcenoic  à ladite  d'Au- 
mont,  vendue  par  fondit  défunt  maiy  eecllc  audit  défunt  feigneur  de  San- 
dncourc,9c  DiXtvtLmjJede Mentmertacy  rafcxninc.pourleptixlefomme  de 
neuf  mille  hures. 

Extrait  des  Lettres  de  psrtsyie  fiit  entre  Tterre  de  Mentmmntj  fei^nr 
de  Ft^emx  Cr  JrrreSt  l'an  M . D . L I X. 

LcTTaas  pafreesfouhzlc  feeldelaPrcuoilc  de  Paris  l'an  m.dlix.  le 
Dimenchc premier  tour d'Oâohre, par  Icfquclics  nobles &: puiflânts  Sei- 
gneurs Pierre  de  Mentmpre/ut  Cheualier  Sires  & B-iron  de  Folîeux  de  de 
Thmy,  Pannctier  ordinaire  itu  Roy  danouranc  à Badlec  fur  Biche  Gatlliage 
dcScnlis,  enfoii  nomd‘vncpar(,&ic'ucrcndpctc  enDicuMatdrc  CherUs 
de  Memmeremy  Confeillerd:  Auniofnici  du  Roy , & pat  luy  nomme  a J‘Ab- 
baye  de  noRre  Dame  de  Lannoy  dioccfc  de  Bcamiais,fuiuani  la  Q.%>ym\Fran-- 
feu  de  Mentfneftncy  auHî Cheualier  feigneur  Chaltcllain  de  Creuecueut  ea 
Augc,Efchan^on  ordinaire  du  Roy.  demeuranr  audit  heu  deCrcuccueur-. 
C, termes  de  Memmerenty  parciltcmem  Cheualier,  Capitaine  entretenu  par  le 
Roy , de  homme  d'armes  de  la  Compagnie  de  Monfeigneur  de  Damuille 
dcmouranc  audit  lieu  de  Baillée  ,aunî  en  leurs  noms:  Ican  d'Orgemonc  £f- 
cuyer  homme  d armes  de  la  Compagnie  de  Monfeigneur  le  Conncllablc, 
demcuramàHamccourcprcs  Bcaumonrfm  Oifc,  ou  nom  Hc  comme  cura- 
teur créé  par  luAicc  à Claude  de  Mextn.erem)  Efcuyer  feigneur  en  partie 
d'Amblainuilie  fondé  de  lcrttesdecucclc  données  au  Chaftellct  le  xxvin. 
jour  de  Septembre  dcrmefpan'c , &:  en  la  prcreiice  d:  du  coniêntemcncdu* 
dit  Claude  de  Montmorency  aage  de  dix  neuf  ans  ouenuiron  :dc  GiUesde 
Felieué  Cheualier  feigneur  de  Rebez.  Enfcigne  de  la  Compagnie  du 
SeigneurdeChaulne  Capitaine  de  cinquante  hommes  d'armes  des  ordon- 
nances du  Roy,  dcmouranc  audit  lieu  de  Kcbez  prés  Chaumont  au  Vvexio 
le  François,  ou  nom  &:  comme  foyfaifantdcporunt  fort  en  cette  partie  de 
Dame  Geneuiefue  de  Mentmereney  la  femme  &;  efpourc , laquelle  il  a auâo- 
fizécparces  prcfcnccs  pour  renoncer  à la  fuccenion  de  Mclfirc  cUmde  de 
yt»nsmefen()  fou  pere,  à£  (c  tenir  au  douaire  paccrnel  de  Dame  /Inné  etomens 
fa inetccy apres  nommez, &fuccedcrà  l'hcrcdicc  dcUditcDame  la  mere 
pour  la  parc&portionquien  peut  apparcemra  ladite  DamcGeneuicfuede 
Montmorency,  d'autre  parc  : LcfJics  Pierre,  MaiAre  Chartes,  François, 
Georges, Claude. &:  Geneuiefue  de  Montmorency  frères  & feur,enEins  de 
feu  noble  &:  puiHaiic  Seigneur  Mclfirc  Claude  de  Memmertney  en  Ibn  viuanc 
aufli  Cheualier tConfcillcr  &:  M.iiArc  d'HoOe)  ordinaire  du  Roy,  fon 
Licurenanr  general  en  la  manne  de  France,  Sirc  ic  Baron  dudit  FolTcux, 
HaultcuiDc & LcnuaLBaiHct  fur  Efchc.  Courccllcs, &:  Grigneual.Ezanuil* 
le,  Champs  fut  Marnc,&:Compami&:dc  Dune  ^nne  ttcment  nàisfifçm- 
mc&cfpoulc,  Dame  & Baronne  de  Thuiy.Lardicic,Corbre(rcf,Audcuille 
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laNcufuilIc  d’OmontJc  Vau  de  Molle,Crcgçcucur,  Angleterre,  Boulyna, 
& Argnicouit:  Et  encore  tcJii  PierTcdcMuncrrorcncy  comme  ayant  part 
audouairede  faincrc  cane  de  Ton  chef  que  à caufe  de  Dame  ch^rUtu  dt 
HêntmêtOK)  femmedü  Seigneur  de  Morcefonraine,  &:  de  deux  autres  Tes 
feurs  RcUgicufcs  prorc(res,aurqueIies  il  a payé  continue  de  payer  leurs 
pcnfîons.  Ils  paunent»tranrigcnt,&r  accordent  de  toits  les  d)f!Ÿrcrtts  meus 
Ciur'cux  parlcdicdouairc,c'c(l  aflauoir  que  Icldits MaiUrc  Charles,  Fiari' 
çois,  Georges,  Claude  de  Montmorency, d’Oigcmnnt&r  de  Pcllcué  efdits 
noms,  renoncent  à la  fucceirionâc  hérédité  dudtc  dcfuiic  leur  pere,  auront 
éprendront  pour  tout  droit  dedouairecouAumter  la  tierce  partie  par  in* 
diuis  de  toutes  & chacuncsies  terres  é rcigneurici,  rentes,  é biens  immeu- 
bles, qui  appartenoienc  audit  défunt  leur  pere  au  lourde  Ton  mariage  la 
tierce  partie  de  toutes  lesauercs  terres  é immeubles,  qui  luy  fontaducimz 
é efeheux  durant  fondit  miriage  en  ligne  direâe,  (objets  audit  duuaire 
couQumier  Et  pour  le  regard  des  terres,  feigneurirs  é héritages  demeu- 
rez de  la  fuccclGon  de  ladite  mere  .ledit  Mclfirc  Pierre  de  Montmorency 
comme  (ils  aifné  é principal  heritier  en  aura  &:  prendra  les  deux  tierces 
parties  & portions, dont  les  crois  font  le  tout  i Se  Icfdiis  MaiArc  Charles, 
François , Georges,  Oaudede  Montmorency  ,d*Orgcmont,é  de  Pclleuc 
efdirsnoms  .auSî  heritiers  de  Icurditemerc,  enfemblc  ladite  Dame  Char- 
lotte leux  feur  A telle  fe  veut  dire  &r  porter,  l'autre  tierce  paitic.  Sans  en  ce 
comprendre  la  BaronDicéSeigneuriedcThury,rcs  appartenances  é de- 
pen<Lnce$,  laquelle  demourera  pour  le  tout  audit  Meflire  Pierre  de  Mont- 
morency. Et  en  ce  faifanc  oncdcJaïc  &c  dccUrcnc  Icfdics  MaiArc  Char- 
les , François . Georges  de  Montmorency , d'Orgcmonc , 6c  Gilles  de  Pelle- 
uc  efdiu  noms  ,n'auoiré  ne  prétendre  aucun  droit,  parc  ny  portion  en  la 
cerreé Baronnie  de  Fotfeux,  Hau!ccuillc,é  Lcnual,é  leur  appartenan- 
ces,qui  competent  é appartiennent  pour  le  tout  audit  MclTirc  Pierre  de 
Montmorency,  comme  hnil  6c  vnique  heritier  dudit  defune  leur  pete.  Et 
fera  tenu  ledit  Mclfire P 1 E xa E de  Mon  tjuox  enc  y rapporter  en 
La  fuccelBon  de  la  encre  les  terres  é rcigncurics,d  Audcuillc,  la  Ncufudic 
d’Omonc. Aumont,  é VaulxdeMoIlc.poureArcparcics  6c  diuilces  entre 
luy  pour  les  detnt  tiers, é lefdits  MaiArcC  haxlcs,  FxANÇois,Gcoa- 
ces.Clavde  deMontmoaenc  T,&  Gilles  <lc  l’elicue  cfiiits  nauis, 
pour  r.utte  tiers. 

1.  e T T a.  1 s poflees  foubs  le  Tccl  de  la  PreuoUc  de  Paris , le  x x > se.  iour 
de  Septembre  u.dli  x.  parlcrquclles noble  honune  Pum de Moitimtun- 
cf  Cheualier,  feigneur  & Baron  de  Foircux&  de  Tliury,Pannct  1er  ordinaire 
du  Roy,  Meffire  TréMftù  de  Huamntecy  Clicualtet  (eigneut  Cluflcllain 
de  Creuecueur.ETctMnlôn  ordinaire  du  V,oy  ,Cherksde  lilentmatecy  Abbi 
de  Lannoy , te  Gnrges  de  Mvumertmj  feigneur  de  Lcniiat  frères , noble 
homme  Meffire  Gilles  de  Pellcué  Cheualicr  (cigneur  de  Rcbcs , Enfcigiit 
de  cinquante  hommes  d'armes , bcaufrete. noble  homme  Ican  d'Orgcniont, 
te  noble  homme  laques  du  Crocq  amis  Ae  dinde  de  Muiimtremy  leignciit 
d'AmbleinuillcaagedediX'ncuf  ans,  Sis  mineur  d'ans  de  feu  haut  A:  puif* 
fane  ScigneurMcmre  dinde  de  Memmeremy  en  fonvuiane  feigneur  &:  Ba> 
ron  de  FolTeux,  Lieutenant  general  pour  le  Roy  en  fa  marine  de  Ponanti 
Conreillet&  Maidred'HoIlcl  ordinaire  dudit  Seigneur,  Se  de  feue  haiilte 
depuilTance  Dame  Anned'Aumont  Dame  diidic  hcu,Si;  Baronne  de  Thury, 
fes  père  te  mere:  nomment  tcelircnc  pour  luccur  dudit  Claude  ledit  Iran 
d'Orgemont. 

OstICATlOMdc  fiare  CUnde  dt  ittntmereiKj  Abbé  de  l'Eglifc  te  , 
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Abbaye  de  Noftrc  Dame  de  Rcflbns , par  laquelle  il  rccognoift  deuoir  1 
NoclHaizcbfommc  de  55.liurc$.  Le  xxi.  lout  de  Feurier  m.dlxv. 

Extrâtt  d»  fartâ^e  fait  e»trc  lâtjMtUm  d’Âiuu^piir  femmt  de  Pierre  de 
Hentmerenty fetE^nr  de  Feff<HX,&fis  JêurtJ’eH  u.oLxxili. 

L ETTRES  pafTccs  fouxlefecldc  la  Pteuofte  de  Paris  pardeuaot  Aa- 
thoinc  du  PratChcualier  de  l'Otdrcdu  Roy,rcigncur  de  Nan(uuiIlet,Precy, 
de  Formcrics,  Baron  de  Thicn,  Thoury,  Ac  de  V ircaulx,  Confeil' 
1er  de  fa  Majefte , fun  Chambellan  ordinaire , fi£  garde  de  ladite  PreuoRé, 
comenantsiesdiuifions  & parcages  faits  encre  hauts  U puiHants  Seigneurs 
Mefllre  Pttrrede  Menemerefuy  Cheualicr  dcl'Ordredu  Roy , (îre  Sc  baron 
des  Baronnies  de  Thury  &:  Foireux.Capitainedc  cinquante  hommes  d'ar- 
mes des  ordonnances  de  la  Majcdé  dudic  feigneur , à caufe  de  Dame  /aywe* 
Jifted’Judu^par  fa  femme  d’vne part  : \lc((i{e  Clende  d'Or^rmeii/  iKifU  Cheua'* 
lier  de  l'Ordre,  feigneur  de  Mcry  Ac  deNeuHy , Ai  Dixnc  Me^deleMe  dtAmMrf 
Eeur  l’aifnce  fa  femme  d’autre  : Mcflirc  Frdnfêu  de  MxraffiH  pareillement 
Cheualicr  dudit  Oidre  , feigneur  de  Noiz  Ai  du  Ronllct,  comme  pro- 
cureur de  Dame  Frun^nfè  d'AueM^eiir  fa  femme  : Ai  lAciTuc  fitcêCu ieFaJUù 
Cheualicr  feigneur  de  Mancuillc,  & Dame  Me^delene  d /Tnwwr  la  jeû- 
ne fa  femme.  Lcldites  Dames  auRorifecs  par  luBicc  au  rctuz  defdits 
Sieurs  leurs  manz.pour  prendre  Ai  appréhender  la  fucccfllon  de  feu  haut  Ai 
pmiîanc  Seigneur  McHirc  Uhdn et Anau^eur  leur frere, quand  il viuoir  Che- 
ualicrde  l'Ordre  du  Roy,Comfe  de  Chaftcau>villain,ncur  Ai  Baron  de 
'Courcaliain.  Difanslcrdiccspariies  qu’elles  efdits  noms,  &:  hiiuants  le  vou- 
loir & intention  dudit  dcfuntMcinrc  Ican  d'Auaugourporié  par  Ton  Tc- 
(lamentfii  ordonnance  de  dernière  volonté  , fait  Ai  pâlie  les  leudy  xi.Ac 
Vendredy  XII. tours  de  SepcembrCM. D.LXXi  I.  dernier  pairé,^  confor- 
mément au  compromis  Ai  lenccnceaibiccale  fait  Ai  donné  cntr’ellesauroicnc 
eHé  faits  quatre  lots  lesplusiuRes  Ai  efgaux  quefaire  auroient  pcu,des  terrer. 
Comté,  Baronnies,  feigneuTies,  Ai  biens  immeubles,  appartenances  Ac 
dépendances  de  ladite  fucceiTion.  Q^y  fait,  auroient  Ai  ont  icculx  Sieurs 
choify  Ai  ellcu  chacun  fon  loc  félon  qu'il  leur  cù.  peinus  pat  le  compromis 
fm Ai  pâlie  enti'cuxdésIcLundy  vt.  tour  d'Oflobrc  oudic  an  m.dlxxii. 
Ccd  alTauoir  ledit  ficur  de  FolTeux , la  ccire  &:  fcigncurie  de  Courcallain 
tenue  de  Monficurdc  Longueuille.à  cûdicionde  retourner  au  Sieur  de  Lau- 
nay dedans  fix  ans  la  fomme  de  x x.miUc  hures  tournois  : la  4 .pairie  de  fonds 
en  nue  des  bois  de  haute  fulVaye  delà  forellde  Bois-Rulhn:  la  quatrienne 
pamedu  Comté  de  Cha(leau>villain,  confidantcn  la  terre  Ai  feigneurie 
d’Orge,auec  le  cilcre  de  Comte , Ai  autres  droits,  dignirez , Ai  prerogatiues. 
Le  ftcur  dcMeryAifa  femme,  les  terres  Ai  rcigneuricsdcTitil,Marigny,  Ai 
la  Roche  cnrAiixois,laquarce  partie  de  Ncully  Ai  de  Thtlen  Champagne, 
Villefuteitc,  Tremilly.  Ai  le  fcfdc  Granccy.  ancc  le  droit  de  pouuoir  rache* 
pcertcul  les  terres  alicnces  au  pays  de  Boui  gongne  par  fcuMclCre  Jeeekem 
de  U Beulme  en  Ton  viuanc  Comte  de  ChaOcau-villam,  l'ubjcttes  à rqcbapc, 
Ai  les  aélious  contre  Dame  leânne  de  Meuy  veuue  duJit  défunt  ; La  qua* 
triefme  partie  des  bois  de  haute  fuflaye  de  la  forcH  de  Bois  RufHn,  Ai  la 

quacriefme  parcicdu  Comté  de  ChaUcau-vtllain, contenant  larerre  Ai  fei* 
encuriede  MarmcfTe,auec  Ictiltredc  C ôic.  Ai  autre  s droits  Ai  prerogaduet. 
LcSienrdcMaralHn  Ai  fa  femme, les  rcircs  Ai  fcigneuncsdc  Bots-RuÆa 
AiduPlailTîc  d'Arfuu,aucc la quatrtcfmc partie  des  bois  de  haultefuBaye 
de  la  forcR  rufditc.  Item  la  quairicfnic  partie  du  Comte  de  Chafteau- 
TÎHam  conüRanc  en  U terre  Ai  fcigncurie  du  Blcilonuillc,  aueclc  cilirede 
* Comte, 
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Cofflcc,& autres  droits.  £c  le  Sieur  de  Maneuille&fa  femme,  les  certes  2e 
iëi^neuries  de  Launay,  Saumeray,  Beaumont , Arnouuille , Marolles,2e  fiefs 
qui  CO  dépendent,  auec  Tingt  millclmresioiunois  furie  lot  de  Cotittallain, 
bquatriefme  partie  des  bois  de  haute  fiiflaye  eAans  en  la  forcll  de  Bois- 
Ruflin  ,&laquatticfmeduComtédeClialfcau  villaincomprife  en  la  terre 
&lêigncuriedeCouprcy,auec  le  tilire  de  Comte, & autres  prccogatlues. 

Fait  le  letidy  xix.  lourde  Feurier  l'an  m.  o.  i x x ii  i. 

L ETTX  El  de fencence arbitrale  donnée  entre  Mellire  Firm  JtMtM- 
mmmy  Cheualicc  de  l’Ordre  du  Roy,  Gcnrilliomme  ordinaire  de  fa  Cham- 
bre, 8c  Capitaiird  de  cinquante  hommes  d’armes  des  Ordonnances  de  fa 
Majcllc,fire8c  Baron  des  Baronnies  de  Folfcux  & dcThury,  feigneur  de 
Bailler, Courtallain, Grigneual,  Latdiere,Crcuccueur,  Anglcrcrrc.Haul- 
ceuille,  Lcnual, 8c  Dame  iM/neliitcJ'  /h$4mnnr  fon  cfpoulc  Dame  de  Cour- 
callain,  faincPelletin,le^ulc,lePoillc,dcLaurc(rcs,Bninbn,Haultc-pcr- 
che,  d'Orges,  8c  Comcelfe  en  partie  de  Chalfcl-villainilefilits  Sieur  8C 
Dante  tant  en  leurs  noms,  que  ou  nom  8c  comme  cuteiirt  naturels  8C  Icei- 
tuncs  adminilfratcurs  des  perfonne  8c  biens  de  Punt  Je  Mmemmiuy  Ef- 
coyerlcur  fils.  Mclltre  cImuU  et Orrn»»*t  aufli  Chcualier  de  l'Ordre  du 
Roy,8c  fon  Efehanfon  ordinaire , feigneur  de  Mcry,  Meriel,  Saucourt, 

Foux  la  bonne  ville,  8c  Monteboys,  le  fief  de  Poix  alTn  à Ponthoife,  Ferriè- 
res, Couldran,  ScFallouct  en  Picardie,  Baron  de  Ncully  U de  Thil  en 
Chslmpagne , 8c  Dame  MegJeleùie  ef  Amem^êmr  faifnée  fon  cfpoufe , Dame 
deThil.Marigny,  la  Roche  en  l'AulTuis, 8c  de  Marmclfc,  aulfiComtclTe 
en  partie  dudit  Chaftcl  villain,  tant  en  leurs  noms  que  ou  nom  8c  comme 
Eutcurs  8c  légitimes  adminiftrateuis  de  Damoifellc  Mme  etOrgemmr  leur 
petite  fille.M"  Frenftù  eU  Mereffm  aulfi  Chcualier  dudit  Ordre,Genulhom- 
me  feruant  de  fa  Maieftc,feigncurdc  NoE,Maraffin,duRoullct,Rochcrot, 
laMailter»e,8claTetre-fonte,  8c  d Obeterre, 8c  Dame  el  Amt- 

g»mr  (bn  efpoufe,Damedc  Bois-Ruffin , du  PIclIitd’Arrou,  8c  Blelibnuille, 
aulfi  Comteffe  dudit  Chaffel-villain  en  partie.  Et  MelTire  Nueiu>  lefeSeu 
Xlheualicr,  feigneur  de  Maneuille  8c  de  Mondcuillc,  tant  en  fon  nom  à caiiCe 
de  Dame  Mtgdeletiu  etAïuiiniir  la  ieune  fon  cfpoufe  Dame  de  Launay, 
Soomietc,neauuoir,Amauunie  la  grandc,8c  Arnouuillela  petite,  de  Ma- 
iolles,8cde  Cooprey, aufli  Comicflecn  partie  dudit  Chafleau  villain, 
quecommefoy  faiîant  8c  partant  fort  pour  icelle  Dame  Magdeleine  d'A- 
uangoutfon^oufe.  Tous  heritiers  de  feuMeflire/ra*  et^juugemren  (6a 
viuanc  aufli  Cheualiet  duebt  Ordre,  Comte  deChallcI-villaiii,  Baron  de 
Gtanccy,  feigneur  de  Counaltain,  Bois-Ruffin , le  Pleflis  d'Arrou , Launay, 
Laurcflcs,  8c  de  Thil,  Marigny,  8c  laRochc  en  rAuflbis.Breuiande,  Re- 
noul,  8cdeBricl,  refpcâiuemcnt  demandeurs  8C defendeurs.  Par  laquelle 
iëotence,  veués les  prifees 8c eftimations  faitesde  tous  les  biens  demeurez 
par  ledcccs  de  feu  Meffire  iMjuei  etjÊUMgear  feigneur  de  Courtallain , 8C 
Dame  Itifmthne  * ieU  Btmlme  ton  cfpoufe  .les  partages  faits  entre  les  en^ns  ’ CwS.'iM 
te  heritiers  defdits  feu  Sieur  8C  Dame  de  Courtallain , 8C  l'eflat  du  reucou 
de  toutes  les  certes  demeurées  par  le  décès  dudit  feu  Meffire  lean  d'Auau- 

5our  Cotnte dudit  Chaftcl  villain:  il  efl  dil,faifanc  droit  fur  les  demandes 
et  Sieur 8c  Damede  FofTeux  conccrtuncs  lafueccffiondefeuë  Dame  Jm- 
$htueeete  eteU  Biulme^teXa  cccxv.ltures  derente  mciitioonecscn  latranf- 
•âion  del’an  lyqj.que  pourfaciliter  les  partages  d’entre  les  parties,  8c  les 
réduire  à efralité , lefdits  Sieurs , 8c  Dames  Mcry , de  Maraffin , 8C  de 

Maneuille  font  condamnez  payer  aufdits  Sieur  8c  Dame  de  Futfeux , les 
trois  parttdontlcsquatrefont  le  tout , de  rmtereft  de  ladite  fommeà  larai. 
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fon  du  denier  doozc.dcs  depuis  le  xxxi.iout  de  Mars  M DLxy.iufqnes 
au  ioui  du  décès  de  feu  Mcllirc  Ftmç*u  d’ AtumgtuT,  te  depuis  ledit  ioui  du 
décès  iufques  à ptefent,^  la  raifon  du  denier  vingc.L'autce  quart  tant  du  (btc 
principal  que  arrerages  dcfdites  fommcsconfuzcn  la  perfonne  defdiu  Sieur 
& Dame  de  FolTcux.  Et  en  ce  qui  touche  le  droit  fucceflif  de  Lttnjrd  dA- 
u«^mr,e(l  ordonné  que  ledit  droit  fucceffif  prétendu  par  lefdits  Sieut  df 
Dame  de  Foilêux  demourera  en  la  fucceffion  de  feu  Medïcc  lean  d'Aiiau- 
eour.  En  laquelle  Ici  Seigneur  & Dame  de  Maneuille  remettront  aufli  U 
fommedcdixhuit  centsliures  pâteux  receuc  de  feu  François  d’Auaugour, 
poutvendition  pareuxfaite  deleurdtoit  en  1a  fucceflion  dudit  Leonard: 
&l'inceic(ld'icellefommededixhuiccensliutesà  iarailon  dudcnier  vingt, 
depuis  le  viii. Décembre  M.DLXix.poureflre  le  tout  partagé  entre  Icfjits 
coheritiers , aucc  les  autres  biens  dudit  feu  le^  d’Auaugour.  Cîuant  aux 
mille  hures  de  rente  pretenduz  par  lel'dits  Sicnr&;  Dame  de  FolTeux  au 
nom  te  comme  tutcursAc  légitimés adminiftrateurs  de  Fierrede  ümimtrtHt/ 
leur  dis,  Icfdits  Sieurs  H Dames  de  Fofleux , de  Mcry , de  Maraffin  tc  de 
Maneuille , font  condamnez  bailler  te  deliuter  audit  Piètre  de  Montmo- 
rency mil  liurcstoumoudc  tente  en  fonds  de  terre,  Ac  les  arrerages  efeheux 
depuis  le  décès  dudit  feu  François  d'Auaugour.  Et  en  confeqiiciice  de  ce, 
Icfdits  Sieur  & Dame  de  Fofleux  font  déboutez  de  la  portion  licrcditaire 
par  eux  prétendue  en  leur  nom  en  la  fuccelfion  du  chef  dudit  Fiançoisd'A- 
uaugour.Et  eiittntquc  touche  la  terre  Scfcigiicurie  de  Litre£^i  ordon- 

né que  aufdits  Sieur  & Dame  de  Fofleux  comme  aifncz,  ti  pour  leur  droit 
d'aincfle  fuiuant  lacouflume  appattiendiont  le  chaflel , accint  piedoftu- 
ces  de  ladite  terre  te  feigneurie  de  LaurcfTcs , en  ce  comprins  les  lardins 
Tecgiers.enfemble  les  deux  tiers  de  ladite  rcrtcSt  fcigncuiic,  appaiteruneei, 
& dépendances  d'icclIe  ;&  l'autre  tiers  de  ladite  terre  appartenant  par  la- 
dite couflumeauxautres  ccoiscohcriticrs,ducon(ëntcniciitdc  toutes  Icfdi- 
tes  paities  efl  adiugè  audit  Pierre  de  Montmorency  fils  pour  les  crois  quarts 
de  la  fomme  de  mil  liures  cy  deflus  à luy  adiiigcz,  &c.  Pronoiscè  aux  par- 
ties le  I.  lourde  Mars  m.dlxxih. 

Exirjit  d vues  Lfttns , dm  t trifuui  tji  ja  Thrtfn  dm  (hêfitm 
de  Miiimemi. 

1 577.  L ETTx  as  par  lefquelles  haut  & puiflànt  Seigneur  Meflirc  Pierre  Je 
MmmerencyC\ieui\m  de  l'Ordre  du  Roy  de  France  ctes-Chteflicn.Gcn- 
cilhommc  ordinaire  de  (à  Chambre, Capitainede  cinquante  hommes  d'ar- 
mes de  Tes  Ordonnances,  firc&Baron  des  Baronnies  de  Foflëux  & Thury 
Comte  de  Chaflcau-villain , fcigneurchaflellaindes  Chaflcilenies  de  Bail- 
Ict  fur  Efchc,  Courtallain . Lauraul , Scigneut  de  Courchclles,  Lardierc, 
Cteuccucur,AngIctcirc,Morjou,Graingneual,  Haincicourc,  Lombron. 
Haulccperche,Brufon,&Lcnual,&:c.  citant  en  la  ville  d'Arras , paitny  ti 
moyennant  deux  efeus  fol  au  denier  à Dieu , St  pour  demers  principaux  la 

fomme  de  cinquante  fixmilleflocmscarolus,devingtpacanFlandre,douze 
deniers  pour  lepaar  chacun  carolus,vrnd,ccde,refigne,  St  tranfporce  bien, 
iu(iement,lealement,  St  fans  fraude  a Mcflire  lehmit  de  Hennin  Chcualicr 
feigneurde  Q^illcrs,  Pair  de  Cambrelis,  feigneur  de  Lâche,  Roi,  des  Eftw  • 
maulx,  de  BouÏÏant  le(cc,Scc.  ce  acceptant  en  peifonnc,Sc  pour  tenir  fa  cottf 
St  ligne  comme  ptrencaudic  Seigneur  vendeur , St  de  l'cflocq  8c  Famille  de 
Jlf  «avoMreoty  8c  fs^M.quoy  que  foit  du  lez  8c  collé  dont  les  terres  cy  apres 
procèdent  audit  Seigneur  vendeur,  route  la  Baronnic.tcrce,  8C  fcigncurrcde 
dnfenxU  de  Lenual,  appartenances  8c  depcndaniics,  aucc  les  bois  de  le 
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Qiuiane,&c.  Faic&pafTé  en  la  ville  d'Arras  te  xxtv.  lourde  luillet  t'an  h» 
OLXXvti.  pardeuancNocaircsRoyaux  F.desMarés,F.de  Laue.  Ecplus 
hulîgné  P.  ne  MoNTUoa  ENCY»&lchandcHcntn. 

Ercâion  de  la  Baronnie  de  T h ▼ a y en  nom  6c  titre  de  Marr^ui&c* 
extraite  duThrcTot  du  Scilte  delà  Clianceilerie,Liu.i. 

H EV  a Y fàr  UgrâctdeDitmRëjdc  Frénct & dt PeU^t^e , À t9m  frtfitu 
éMtmirtpdut.  Cùmmt  mjffedett^ètirs RtyseU^tumomire ,(»i^def4Hsc*mbtt» 
U remmiurâtfM  ô"  re(t^»9tjfàtt€t  iteeux  4uêum  mattt  d‘tux&  dt  U chefi 
fnUi^uc , dt  Umr  RtyÂumt  Cf  ftys  dt  itMr»tfojft»((,fMrrtit  ffêjittf  tm  àtex,4Mg- 
mtmdtttM,  gTAMdeur&ttxfiruttum  dt  Uxrs  Efittt,  tujftnt  dt  ttut  ttmps  tectë^ 
Jhmtt  ntx  JtnUmtnt  ftr  UMrslihtrtùtez.ô'kteMsféUs grdttj^cr,  mtx  tûft 
tn  h tut  s dtgrex. , tfitu , htnxtMrt»  nltm»  & dtgmttx.  > Us  ptrJUsxts  vtTSxeufis/it 
é^Mt  s‘t flêtcmt  emfUyies  tm  Umn  fcruices  dt  U chtfi  ftUstjise.  CtgnttfftHs  (jmt 

ttüe  rftn^mtstm  d'bénmtnT  m'tfitt  fnUmtns  ftmr  cmttmtr  Ictsrs  JirusttiSTS  un- 

ntfira  tn  Utu  gremershtsu  êffftSt&enctraUs  ùtatert  ftsredtkux  tmmttux» 
mtu  tnjiî  tfptlicT  Us  éëtrts  grtsids&vfrtÊumx  ferftmsugtsâ  fttrt  U fist^UhU. 
En  sfKty  dejirtns  Us  imtstr,  (ÿ  fssrt  ftrtsfirt  à vn  chtesm  ftr  tjîtt  t'essuU  tjmt  mm 
tmnsdt  Ttcêmftnftr  mfdstshêsss&  Uytux  ftrmittwt , teetx  e/Ieutrf^ extUer  en 
digMst^ttUres ,frtrtgéttMts i yrtemtnesues  tfftrtns  & ctndtgms  t Umts  vtrtms 
(Umeristf,4  ce  4jm‘iU  & Umrs  fmcceÿeitrs  rtfUndiJfcnt  en  hessmmrs  & dsgnsfex^ 
dtntUfiit  mnmre  À temfitnrj.  SfAttir  fét/$ns»iiMe  nem 4ytnts mx  enc^dtrt^ 
tstm  Us  gràstdst  vertstemxt&  TtctnsmtndthUs  fernsces,  sfât  Us  tredecej/ènrs  de 
stêjhe  tsné  d*  fed  cLenther  de  sufire  Ordre  , Centühemmt  trJsnasre  de  nefire 
Chtmifre tCéfstdisse  dt  an^suMte  htmmts  d'armes  dt  ms  erdentunces,  Mettre 
PiBaai  deMohtmoebhcy  fienrt^  Btrendes  BtrensuessU  Fefflnx.U 
frtntt&Thnry^chtJleBttn  des  chtfitBeiUes dtCemnàlUsn& LereJfeSt& dts /et- 
gnemrus  deCêssrfettesjGrigntmlyAssttM^ttLeteMAl^LtrsUtrefCrtmecnessr^AngUterfe^ 
Snsf/ius,c^Iitxtcyerchet»nt  de  ttsst  sTfs  (U  tsHtentsttiftttt  à ms yredttej^ssrs  Bejs, 
À ûs  (tn/êreusiendt  cés  Ffttt,  & en giufenrs  tMSres  nutueres imejmts  s*tfiânts 
frêUMtz,  tnyUJiems  htSAdles  & rttuentres  ^ ftns  ttseir  yerd»  anemne  êcuften  tfù 
Je  feu  tftrte  fttt  ne^  femut  » ttns  teu/itmrs  ntsdm  certtsn  d*  ftsfffàm  tejmei^ 
gsuftie Umr  demuenis  grtndescrnttthUs charges  tu  tb  ent  efii  ensfUytt,  mur 
le  fdit  de  nos  guerres  t&mastutentien  de  cette  Couronne  y félon  l'jmt^uité  (T  no- 
hUjfe  de  Uur  Si  et  fin  dSrMoMTMoaiNCY,  de  U^ueBe  Udst  Steurde  Fefieux 
efi  âsfioiy  & tn  forte  Us  fUisoes  Armes,  y tytns  toufionrs  eu  en  tce&e  de  grostdes 
nUstnets,  mtfmts  efttnss  iffin  des  fBts  des  Moifins  dt  Bossrgotigne , de  Bourhosoy 
dt  Btr,&  Je  Ferrieres,  d’r*  & oftnts  efte fis  fredecejfiurs  ConsoeJlohUs , Merefi 
choux,  d*  grands  Mosfires de  Fronce , Lsensenonts generaux , & fouruem d outres 
heUes  &rsotabUs  charges.  Cognoifiont  asfii  ceux  fue  Udst  de  Montmorency  nom  a 
faits  d*  fois  cosuisontfUment  an  fait  de  nofiliteP guerres , fuiuostt  la  trace,  d*  fi 
rendant  vray  imitateur  det  aserttotux  faits  dt  fijdits  fredecejjèmrs . Voulons  four 
cette  canfi  ferfetuerfonnome^memotrt,& faire  cogmtjhe  À vn  chacun  combien 
toom  tuons  en  recommendation  Us  ferfonnes  gui  tu  font  dignes.  S^achants  gue  la 
Maronnie , terre  d*  fiignenriedt  Th  v ET  off attenant  audit  de  Montmorency  ejt 
Vvne  des  fUu  anciennes  Baronnies  de  nefire  oays  de  Normandu,&  de  grande  efien- 
due , de  hon  gros  renenm  en  toute  iufiiet  haute,  moyenne,  hafè,  de  lagueBe fine 

tenm  fUfieurs  fiefs  & arriertfefs,  s'efiendans  iufgues  au  nombre  de  fiixonte  d* 
dix  fartoiffis  i Us  aviations  de  lagueBe  rejfirt^nt  nuement  en  nofire  Cour  de 
tarUment  de  Rouen,  Outre  gsdcBe  efi  accomfagnee  dtm  heam  chafleau,  d*  forte 
flacc , gui  demonftregrand  figne  & morgue  danttguite,  & augnel  Nom , Ut  PriU' 
ces  de  Bofire  Jàng,& Seigneurs  de  nojhe  fuitte,fouuont  loger  guend  nefirechemim 
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s’yâÂtnnc.  7 âyant  dufi  x tBt»  Me  firefi»  & firmes  de  fer»  garennes  ^ rtuiertt» 
metilmuftdfiets&vejjanx  tenants  de  iny  Jkbiets  au  guet  & garde  dmdit  ehafitan, 
ér  aux  refuir sttens  d'Keiny  , fiires,  marchex,  deux  fm  U Jrf  matttt , eeufiume , fen^ 
ges,  d'autres  beaux  mbeütjjemenis y le  tcut  tenu  de  Nemà  caufe  de  nefire  xtUe, 
(hjifieau&f'uamté  de  Faiatft,  &(.  Àuens  faur  (et  eaufis  d'autres  bennes  (^gran- 
des (onfiderattens , & de  nefire  yrefrt  ntuutment , certaine  jaenet  tgraee JftetaU, 
fhme  futjfance,  d auelerité Rtyale,  créé,  ertgé,  & eflené, ertens, ertgeens  d t^emetat 
farces  frefentes  en  dignité ,tiitre,ncm , fretmnentts  de  M axQJ^i  ixiladuc 
Barennu,  feigneurte  & haute  tuftue  oi  THVR.Y,d»  autres  terres  dfitgnem- 
fus  eiutl  a audit  fays , d feurra  cy  afret  actjuerir,  d f ben  tuy  JimiU  jt 
udmndre , de  cfuelijues  ferfennts  tfue  ce  Jeit.  Et  iceties , Uurt  affartenances  d 
fendances,  à ladite  Barennie  de'ihury  dacijuijiitent  fufdttes,  teintes , A.  nie  s, 
tncerferees,  auens  deceréddecerens  du  mm  d tittre,freimmtnce  d dignité  de 
MarqHtfatdtThury  , tenu  de  em  à caujè  de  nejiredttextlle  ,chejîeau , d ricemtd 
de  Fatatfi , ennejhedtt  fays  d l^nchtde  K eimandte , fans  aucune  mutât  ieH,ang’‘ 
metttatten , aecreijftment  de  charges  cfuthcenejues  , entre  eelltsefui  ncm /entden'és 
d’anaenneté : fenr  audit  nemd  filtre  de  Mar^uû  dcTlmry  teuyi  d xjer flatniment 
d faifibicmenidferfetueUtruit  far  ledit  de  Memmertneyyjet  hetrt, fuccejfeurs,  d 
defiendants  de luy,  tout  mafles cjue  ftmeHes legumesyfetenl cidre defnmegcnttmrt, 
tfut  firent  tenui,cenfiz,,rcfutes,,d affclUi.  tanten  tugemefinfue  dthers , Mat^utit 
d'ueluy  hfarquifit  de  7 huiy , à farctls  dreits  de  rellefie  arfditi  friuilegeStyrrrega-^ 
Unes,  d freemrnenees  en  fait  de  gueire,*jfin.Llées  de  H elles  ,d  autument  ,cêm^ 
me  en  tauyJJentdAfint  ,d^nt  Mccuj^ume  tcuyrd  *>-'f<r  Us  autres  Mar^uù  deua^ 
fire  Reyaume.  Aufst que  lesxajfauxyde e^eleiut  diguné,  qualité, auFlarttédcem' 
ditten  qu'ils  fitent,  tenants  neblement eu  roîuiicitrKtut dudn  Marqutfittdelbuty, 
quand  tls  feront  ierefnauani  lturthir.tmages,d  hatReunt  leurs  adutus , denone^ 
hrement  ,d  declarattens  audit  Sieur  de  Monîmor(Kcy,ouà  fit  fincceffinrstles  fufi 
fient  d baillent  audit  nem  de  Marqua  :dfimblalttmtht  enteut  Us  autres  ades  d 
recognotfifianeet  » les  affcBants  d réfutant  Marqua  dudit  Thury.  Et  neammotnt 
auem  ferma  d fermettens  audit  de  Montmeremy , ercerdertger  audit  Marani- 
fat  deThury  ,vn  Lieutenant,  Crefler,  d le  nembredoffitten  requit  funrl'aami^ 

snfiratien  de  la  lufitec,  d efialltr  le  fiege  dudit  BailUage  audit oee  phaa 

frodre  four  U bien  de  la  tufitee  d cemmèdtté  des  fiubiett  d'teeluy  Marquifiat,  Le/l- 
quels  Juges  cognotfiront  de  toutes  les  caujet  ciuiles  d criminelles  intentées  an  de^ 
dans  dudit  Marqmfiat,  refifimifiams  leurs  affeRanons  ainfid  cttla  forme  d 
mere  qu'il  a droit  de  eut,  d de  nojdtti  fudecrffiurs,  4 eaufe  de  la  Baronnie  d 
haute  tufitee  dudtt  7hury,ddu  droicîà  luy  tfihtu  far  fartage  de  la  MatJÔH  dudit 
Ferrures  d de  Bourbon.  Si  donnons  en  mandement  à nez,  amez.  d féaux  Us  gens 
de  nefire  Cour  de  parlement  audit  Paru , de  Js'ormandie , d de  nos  Coûtes , que 
nos  frefentes  vmen , incorforasten , création , d ereéhon  dudtt  Marqmtfat  de  Thnry, 
tls  fsffint  Itre , fublter , d enregfiter,  leetUs  gardent , ebfcruent , d entretien^ 
tient , fajfent  ehfiruer,garder,d  entreteis/nd  ledit  de Montmoreney,fis  hohsd 
JuccefièuTs  tantmajksqut  fimelUs,  iêU)rd\fer fUinemeu ,faifibUment  ,ferft^ 
tuellement,  d à toufionrs , (ans  leur  fane , mettre , danner,  ou  (auffrirUurefire  fait, 
nus  AU  donné  aucun  trouble  ou  emfefihemtnt  : atns fi  aucun  leur  auoit  efié  fait,  mû, 
ou  donné , Voftent  d mettent  inconttncnt  d fans  ielay  à fUine  d entière  delturance. 

» Cartel  efl  noftre  flatfir,  N onclfiant  que  far  eydeuant  ladite  terre  ne  fufi  tenue 
qu'eu  ttUre  de  Baronnie  d haute  tufitee,  d qrtU  onques  Edtts,ordonnanees , mt/ma  ' 
celle  dm  mois  de  lutlltt  nul  cinq  cents  fitxautefix  ,d  rmtm  fortaMs  reunion  d no- 
fire  domaine  des  Vuehez, , Cerniez.,  Marqutfatsed  autres  dtgnttez. , à defidut  d'hoirs 
maÛes  { lotx  ,fiatuts , arrefit , ordonnant  et , costfitt tâtons,  eoujiumes , mandements, 
refiftcltons,  on  iefiénfis  an  contraire,  AuJqnelUs , enfimbU  aux  dérogatoires  des 
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dfrê^^f^es  ^ nntennfs  4M9KS  fâf  cft  fteftnut  ftar  (rfit  f§ù  dn9ge&  d(n^ 

f.t dfi» ^HUt fitt (b^fi  ftrmt  AM99S  fjoirntUrt  » ceJdtStsfrc^ 

ftmtei  nffirt  jètl. 

* Extrait dtt  Bfgtjfres  duChsjicltt  dt  Pérù. 

Acte  dcrucelc  du  v i.  tour  de  Feurier  M.ocxvi.par  lequel  Frjnftû  df^bi6. 
jUfi/ntHfrfHcjf  Cci^ncat  deCharronuilIc  & Abbc  de  Molcimc  fut  dieu  tu- 
teur ^zfréMfêudt  M»i»tM9Ttm(y  Ton  itepucuagcd'vnan&:dcuxmois,fiJsde 
défunt  Punt  de ht^ntmêrcmy  Marquis  dcThury,&  dcCharioirc  du  Val, 

Aec.  prefens  McfTicc  Rtnéde  frjnqtuut  Clieualicr,  Diron  de  Noyau , coufm 
germain  patcrnel,àcaurcde/>/a«e(/r>Vtfi»/Marem;ra  mete,&:  Pierre Seguicr 
Icigncur  de  Sütel,  coufm  paternel  a caufe  de  Marguerite  de  la  Gucllc 
femme,  Prufper  de  la  Morhe  Coniciilcr  au  CKaAelec  aufsi  coulîii  paternel, 
AchillcsdeHarlay  nagucrcs  preroier  Prclidcnt , Smiorr  Marion  PiwCdenc 
au  grand  Confeil,&  Nicolas  le  Clerc  feigneur  dcTrcmblay , & Ftancoa* 

U’iic,  Cdnfcilicr  au  Parlement,  coufinsgcmuimmafcmcls. 

Extrait  des  Merntues  de  }4 Liijhé  Putërde 
MtndexHtûe, 

CoNTaaCT  de  mariage  palTc  le  xxiti.iour  dcFcunerM  Dixxxiv.  i y S 4' 
entrehaut  U puilfanc  Seigneur  Mefstte  Pierre  de  Mexim^reMey  Cliciulicr  fei* 
gneurdcLordrCy^lsdeKauc&puiirantfcigncurMcfsirc  Pierre  de  Menime- 
rertey  Cheualier  de  l’Ordre  duRoy,  Gentilhomme  ordinaire  de  fa  Cliain- 
bre.  Capitaine  de  cinquante  hommes  d*armcs,  fcigncur  & Marquis  de 
Thuiy,  Baronde  FolTcux,  &:  CluOclain  de  Courtallain,  fcigncur  de  Cour^ 
ccUes,Gngncual,Lcnual,Hancmoai,Crcuccueur,  Monpcrcur,  LorcHc, 

& Angleterre,  d’vnc  paît  : haute &T  puüTantc  Dame  L»i$yfide  LjmaI  Dame 

de  U ChaOclIcnic  de  la  Faigne,de  Ver, fie  de  1a  Roxicrc , d’autre  parc. 
Moyenancladoiution  par  icelle  Dame  faite  auditSeigneurdestcrTCSfiefcî- 
gneunesde  Ver,  fie  U Gaule,  tenues  en  fief  du  Roy  à caufe  de  fa  grolTc 
tour  de  Cirât  très. 

ExtTMt  du  f relié  de  merugede  Mérgnerue  de  Mentm$rency fût 
du  Seigneur  d'AmteutdeAnec  le  Beren  de  Seeke. 

CoNTRACT  demariage  paficau  licufcigncurialdc  Gany  fous  le  fccl  j y S4. 
delà  Vicomte  de  Vernon  pardeuant Charles  Cofic  commis  pour  l’abfcnce 
de  lacquesIeMoyncNouircRcwal  audit  Vernon  le  Vendredy  xxut.  luin 
M DLXXXix.  entre haultc fie puiltintc  Dame,  Dame  Leuyfede  Geberyc(\àc 
de  feu  haut  fie  puifiâne  Seigneur  Mefiire  Prenfeit  de  Stentmereuty  co  fon  vi  • ' 
uatit  Cheualier  de  l'Ordre  du  Roy,  Capitaine  de  cinquante  hommes  d'ar« 
mes  de  fes  ordonnances,feigneurfie  Baron  de  Haulte<villc,  Baron  de  la  Ro» 
chcmillct.fiede  Bouceuillc,feigncurdcHa1lot,  Sircfie  Challellaindc  Cre* 
uecucur  en  Aulge,  fcigncur  dcLucarro  fie  de  Monicille,fie  de  Corbcil-Ic« 
cerf,  au  nom  fie  comme  tutrice  fie  ayant  la  garde  noble,  Hipulanc  enccBe 
partie  pour  Damoifclle  Merguertiede  Mentmereucy  fille  dudit  défunt  fie  d clic 
d'vnc  part.  Ethauefie  puiifanc  Seigneur  MclTirc  René  deReuxeUé Cheualier, 
fcigncur  Baron  de  Sache,  laTrcillc,Ic  Verger,  Chaftcaubofl’et,  PlcflSsdc 
Mozc/ailani  ordinairement  fa  rcfidencc  en  fon  challcau  de  la  Trcillc,d'au- 
tre  part.  Par  lequel  contracVilappert que taditcDame.deraduis  fieconfen* 
ccmem  de  Mcfurc  Pierre  Seguier  ConfeillerduRoyenfoaConfeild'EAac 
fie  Prcfidcnt  en  fa  Cour  de  Parlement  de  Parts, tuteur  Confulaire  de  ladite 
Damoifclle  de  Montmorency,  cfianc  de  picfcntau  village  fie  maifon  fei* 
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gneorialedcGany  a promis  audit  Sieur  de  Rouxellé  ladite  Damoirclle  fia 
hile  en  mariage.  En  uueur  duquel  elledonne  pat  donation  entre  vifs  audil 
Seigneur  futur  cfpoux  la  fomme  de  dix  rail  efcus  1 prendre  fur  tous  les 
biens  de  ladite  futute  efpoufc,&  principalement  fur  la  terre  Sc  Raioimio 
delaRochemilleti&furlatcrrc  & feigneurie  de CotbeiUle-cerf , Icfqucl' 
les  terres  luy  ont  eftédonnéespat  ledit  feu  Seigneur  de  Montmorency  par 
contraâ  pallé  pardeuant  Hetbin  St  Thireiil  Notaires  du  Chaftelet  de  Paris 
le XVII.  lourde  luillct  m.dlxxiv.  Et  enccres  la  fomme  de  trois  mil  trois 
cens  trente  trois  efcus  vn  tiers  d'cfcufol  poUr  le  don  de  nopces,  à prendre 
furlefdites  terres,  ou  fur  laventedes  boisau  choix  du  futur  cfpoul,  que 
ladite  Dame  a ameubly  infques  à la  concurrence  defditcs  fommcs  de  dix  nul 
^fcus  d'vne  part, & trois  mil  troiscents  trente  trois  efcus  vn  tiers  d'autre.  Et 
ledit  Seigneul  deRouxcIlé  donne  aufliàfa  future  efpoufe  & à raifné  ou 
aifncedeleursenfans  la  fomme  de  dix  milcfcus  fol  fur  tous  fcs  biens,  le- 
uel  promet  faire  ratifier  ledit  contraâ  dans  crois  mois  à Dame  Renée  de 
auary  Dame  de  Sache  fa  mere.  Ledit  contraâ  infinuéau  ficge  du  Baillia- 
ge te  ficge  Preiidial  de  S,  Pierre  leMoullier  le  Mercredy  vi.  Septembre 
M.DLXXXIX.  Bc  au  fiege  de  la  SenefchaufTée  d'Anjou , & Cege  PicGdia| 
d’Angers  le  Samedy  xxx.dcNouembre  m.dlxxxix. 

Extrait  Jet  Amjh  de  Ltuet,  Lettre  M.tMnhre  aj. 
ypj,  AuxesT  du  Parlcmencde  Paris  prononcé  en  la  Chambre  des  Enque- 
ftesaurapport  de  Monfieur  Charton  le  xxvi.  lourde FcucicrM.ox  c v. 
touchant  la  fuccellion  de  la  Dame  Potard  cfcheué  à la  femme  du  Sicut  de 
MartinuUlc  fa  fille,  ti  de  feu  d'Aumont  fon  mary. 
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TREFLES  ^DE  LA  IIL  TARTIE, 

\ 

17.  OGER  DE  MONTMORENCY  SEI- 

cnevjl  des  Vvastines  riLS  pvisne'  de 
Louys  Seigneur  Uc  Fulfcux. 

Chapitre  Premier. 

Extrait  J'vx  êriginal  gardé  au  Thrtfir  de  Fajjèux. 

H T T R E S paflces  foubs  le  fecl  cie  la  Prcuollc  de  Paris  le  Icudy  1-485. 
jjftglK  X Nouembre  m.ccccl.xxxv.  par  Icfquclles  noble  &:  piitn.inc 
E ^«9  homme  McflircLows  de  Montmorency  Chcualicr 
fcrgnciirde  FolTcux  donne, cede,  ^dclaiflcà  couhoiirspar  pur 
don  irreuocablc  àOciER  de  Montmorency  Efeuyer  Ton  his  pour 
luy&fes  hoirs, toute  la  terre,  fief,  U fcigncuric  des  Vv.iftincs  ptes  Lille 
tenue  de  Douav,  appartenant  audit  Clieualier  donateur  de  Ton  conqueft 
par  luvfaicdc  MelTire  Anthoine  d OngniesChcualicr  feigneur  de  Bruay; 
exceptc&mis  horslamote^tlemoultndudicVvallmcs qu’il  auoit  donnez 
en  mariage  à Ton  fils  I E A N de  M o n t m o r e n c y , à les  tenir  en  fief 
de  ladite  (cigneurie  de  V valUncs. 

Extraits  d'autres  Lettresydûut  Us  ariginanx  font  auThrefir  du  chsfeau 
d'Ejîairc  en  F iwdre. 

Lettres  pafTes  fouz  le  feel  de  Ican  Lombart  Bailly  dcForcft  &:  de  1^86. 
R.iimbaucourt  pour  Monfeigneur  Philippcs  de  Contay  leigiicut  dcl'dits 
lieux,  contenants  que  lean  de  Vafquchal  Eicuyer  procureur  deSanfe  de 
Vcn<lcgics  Efeuyer,  & de  Damoilcilc  Ichannc  de  Grantrains  fa  femme, 
fonde  par  lettres  de  procuration  cfqueltcs  font  déclarées  dccontcnuesics 
traitez  de  conucnanccs  de  nuriage  ja  pirça  fait  entre  O c I E R de  Mont 
MO  R t N c T feigneurdes  Vvallincsd’vne  paît,  &dc  Damoifclic  Anne 
DE  VenDecies  fille  dcfdits  Sanfcdc  iaU'inmc  à prcleiu  défunte  d'au- 
tre part,  dont  &dcrqucllc$  Lettres  la  teneur  s’enfuit-  A tous  ceux  qui  ces 
prefentes  Lettres  verront,  Philippcs  Baudouin  ï prefent  garde  du  fecl 
Royal  de  laBaillie  d’Amiens  cBably  es  PrcuoBcz  forâmes  de  beauquerne 
& de  Dent-la  ville,  &c.  Comparurent  en  leurs  pciTonr.es  noble  dcptidTant 
Seigneur  Monfeigneur  Lots  de  Montmorency  Ch^ualier  fei- 
gneur de  FolTcuXjMadame  M A rcverite  DEsVvASriNEsfa  fem- 
me,dcOciER  DE  Montmorency  Efeuyer  leur  fécond  fils  d*vne 
parc  ,fic  Sanfede  Vendegies  Efeuyer  feigneur  dudit  lieu  de  Vcndi  gics  &r  de 
Saucaing,  Oemoifelle  lehanne  de  Grantraing  fa  femme  , &:  Dcmoifclle 
Anne  de  V e n deg  i t s leur  fille &hcniicre  d'autre  part.  Et  rcco- 
gnurenCf&c.  que  pourparuentr  au  traite  de  mariage  pourpat  ic,  & qui  au 
plaifirde  Dieufe  fera,  parfera,  dffolcmnifcra  en  laintc  Eglifc  dcfdits  Ogicr 
d'vne  parc.de  Damoifclic  Anne  d'autre, &c.  Premierem  • itlcTdics  feignent 
d£  Dame  ont  donné  de  donnent  audit  Ogicr  leur  fils  en  auanccmcnt  dudit 
mariage , de  pour  à iccluy  patuenir , la  terre  & feigneunedes  V wallincs,  qu’ils 
ont  acqucBéc  à défunt  Moniicur  de  Bruay  »lauf  le  moulin  dudit  lieu  donc 
ils  ont  ja  pieça  fait  don  àlsAN  de  Montmorency  leur  fils  ma:C- 
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ne.  Item  le  grand  terrage  de  Barly  que  ledit  Seigneur  deFofTeuxaacqueftc 
audit  lieu  de  Barly  : pourcniouyr  par  ledit  Ogier,  feshoirS)  &ayanscaufc, 
heritablcmcnt,  perpétuellement,  ic  à touriours,&c.  Et  ladite  Damoifcllc 
Anne  a & porte  audit  mariage,  & dont  fcfdits  pere  & mère  luy  font  doH 
en  auanchemenc d’hoirie de  hiccelTion.les  terres fid  fdgneurics  deVen- 
dcgies,Sautaing,&;  Bcrfccs,Ôic.  Fait  6c  recognu  le  vi.  iour  d'Auril  l’an 
MCCCCLXxxvi,  Et  rccognut  ledit  lean  de  Vvacquchal  oudic  nom  de 
procureur, que  pour  paruenir  audit  mariage  ledit  Sanw&  fa  femme  auoienc 
donne  à ladite  Damoifclle  Anne  leur  Hile  vnique  & héritière  apparente 
en  auancement  d’hoirie  &:de  fuccelTion  cnir’autres  chofcsla  terre  & fcî> 
gncuriedcBcrfccSjôcc.Et  pour  ce  que  laditcDamoifcIlcAnnedcVcndc- 
gies  depuis  aucun  cêps  en  çk  cHoit  terminée  fa  vie  par  le  trefpas,  & delailTcz 
pluHcurs  enfans  légitimes  procréez  audit  mariage  fans  auoir  cfic  faific  ne 
appréhendée  ladite  terre  de  Berfccs,  ledit  Oger  vouloir  recognoiIVre  ladite 
donation  auoir  e(\é  faite  pat  la  manière  dite , &:  foy  dclTaifir  d’icelle  terre 
& fcigneuric  de  Bcrfccs,  povir  en  faifir,  vedir,  & adhcriter  I e an  de 
Memorensi  menre  d’ans  Hls  aifnc  de  ladite  Dcmoifcllc  Anne,  &c. 

1487.  Lettres  paHccs  fouz  le  fccl  de  lean  Bouder  Efeuyer,  Lieutenant  à 
Douay  dufouuerainGouuctncurdu  Bailliage  de  Lille,  dcOouay  fie  d'Or>« 
chics,  datées  du  xin.  iour  de  Septembre  l'an  m.cccclxxxvh.  par  IcfqucU 
les  cft  portcqucnoblc  hommeO  G 1 E F.  de  M ontm  o f e n c Y,filsdc 
Monficur L O V YS  de  Montmokincy  Chcualicr  fcigncurdcFoA 
feux  fie  de  Dame  Marguerite  des  y vafiines(z^cmtv\c  s’cftoitdcslc  xx.  tourdu 
moisdciuinprecedcntfaicmettredcfaitcntoucc  la  terre  fie  fcigneuric  des 
Vvaftincsjlaqucllefcfditspcrcfiemcrcluyauoicnt  tranfpottcc  en  l’auance* 
menedu  mariagede  luy  fie  de  Damoifcllc  An  N £ de  VendeciesPi 
femme, fiée. 

J 49  O.  Lettres  de  laques  Bercoul  Bailly  de  la  ville  fie  fcigneuric  de  Sauti» 
pour  noble  fie  puillknc  Seigneur  Monf.  (can  de  Melun  Chcualicr  leigncur 
d' Anchoing  fie  dudit  Sautijparlcrqucllcscn  prcfcncc  des  homes  de  Hefaudit 
reigneurd’Anthoingàcaulcdc  faditc  terre  fie  fcigneuric  deSauti,  lean  Vi- 
chcry  ou  nom  fie  corne  procureur  de  Monficur  Louys  de  Montmorency 
Iicr,fcigncur  de  Fofleux  fie  de  Madame  Marguerite  des  Vvajhnes  fa  femme, 
fondé  par  Lettres  de  procuration  contenants  pouuoir  cfpecial , abfolut  & ir- 
rcuocablc infère  en  certaines  Lettres  obligatoires  Royaux  delà  ville  d’A* 
miens  en  datte  du  é iour  d'Auril  l'an  M.ccccLXXX.fievi.faifantsmcntiondu 
traite  de  mariagede  Ogur  de  Montmorency  Efeuyer,  fi£  Demoifelle  Anne  tU 
Vtndcgies  Hile  de  Sanie  deVendcgicsfi^  de  Dcmoifcllc  Ichenne  de  Gran- 
trains  fa  fcmmcirecognut  ledit  procureur  oudit  nom  comme  en  faifanc  ledit 
traite  de  mariage  Icfdits  Seigneur  fie  Dame  de  FoiTcox  curent  entr’autres 
chofes  donné  audit  Ogicricur  fécond  fils  tout  vnHcf  tenu  de  mondit  Sei- 
gneur d’Anthoinga  caufe  de  fadicc  fcigneuric  de  Sauti , qu'ils  auoienc  à eux 
appartenant  de  leur  acquefte , tant  en  certain  droit  de  terrage  qui  fe  prend 
ou  terroir  de  Barly,  que  autres  chofes  iiU’cndcflaifill  fie  déshérite  par  rain 
fie  par  ballon  en  la  main  dudit  Bailly  comme  en  la  main  de  fcignciir,  pour  en 
faifirfie  adhcriter  ledit  Ogier,  flec.Fait  le  xx.iour  deluillet  mccccxc. 

Lettres  pafiecs  ioubs  le  fccl  de  U Baillic  d'Amiens  ellably  en  la 
PrcuoHcdcBcau.jUcfnc,  par  Icfqucllcs  Ro  L L AND  di  Montmo- 
rency Efeuyer  feigneur  de  Fofleux,  fils  aifné  fie  heritier  de  defunût 

Monficur  Lovys  de  M o n t m o r e n cy  en  fonviuant  Chcualicr 
feigneur  dudit  Foircux,fie  de  Madame  M argverite  des  Vv  as- 
ti ne  s,  qui  fut  femme  dudit  dcfumd’vnc  paît,  fie  Ogier  deMont- 
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MOK.ENCY  auHl  Efciiycr  frère  diidicRoIland,&:fîfz(lerJic$dcfuntsd’au. 
tre  parc  > recognurenc  &:  chacun  d’eu  Ix  pour  cane  que  li  leur  couchoïc , ou 
pouitoic  toucher,  comme  par  les  crdpas  dcfdics  défunts  Seigneur Da- 
me, ledit  Ogicr  euRpeu  fie  pourtoic  auoir  fie  demander  à compte  fes  au- 
tres frères  fon  droit  fie  portion  de  quint  on  autre  parc  fie  portion  es  fiefs, 
terres,  fie  fcigncurics  dudit  FofTeux,  Haulteudle  , Lcnual,  appartenances 
fie  dépendances  d’icelles,  foienc  hcfs,ou  cottencs  : pour  laquelle  porrion 
de  quint  fie  autres  droits  que  ledit  Ogicr  cuR  peu  auoir  fie  demander  cf* 
dites  terres,  (êigneurics,  appartenances  fie  dépendances  d'iccllcs  , &:  afin 
d’efeheuer  frais  fie  defpens,  que  l caufe  de  l'apprclicnfion  des  cliofcs  dûtes 
ilcuRconucnu  faircparleditOglcr,fie  pouraurres  caulcs  à ce  lemouuans,  Voyn  u 
ledit  Rolland  de  Montmorency  fon  frère  luy  aillgnc  fi«:  promet  payer  la 
fommederoixanccfepcfrancs,dcfcizc  folzmonnoyc  tournois  pour  le  frai>c,  uet  de  ce 
de  rente  hericicre.  Fait  le  xvii.  iour  dcMars  Tan  mille  quatre  cents  quatre- 
vingtsfiedix. 

Lettres  du  xxi.  lanuicr  m.d  x v.  paRccs  foubs  le  fccl  de  laques  i j i j. 
de  Luxembourg  Ber  d'Auxi,  Baron  de  TEauc,  fcigneur  d'Aucrdoing,  Ma- 
zerollcs,  Fontaine  fur  Somme, Flauy,ConrcilIcrfi^  Chambellan  du  Prince 
d'El'pagne,  Duc  de  Bourgongne,  Comte  de  Flandres,  CapicaincficGou- 
uerneur  des  villes,  chaRcaux,  fie  chaRellcnics  de  Lille.  Douay , fie  Or- 
chies.  Par  Icfquclles  I EAN  de  Mon  t mo e e nc  y Efeuyer  fcigneur 
de  Roupy  promet  defgager  fie  defobligcr  Oc  I £ R de  Montmo' 

R EN  c Y Efcuyer  fcigneur  de  VvaRincs  fon  ficrc,  delà  fommede  fix  mil 
cents  hures  parifis  monnoye  de  Flandres,  en  laquelle  ils  cRoient  obligez 
conjointement  à diuerfes  perfonnes. 

BeatissiME  Pater,  vt  ammarum  faluti  dcuolûrum  orjtûrum  vefrromm  i y j 
nabtltum  Ogeri  de  MeMorensi,^c  Uhannis , B&i.indt , Francifrf, 
Mar^aretx , Ludautex  ffr  laannx  de  Memerenji:  laannu  de  Memarenfr , Nteçlai 
de  Memonnfi , Cyfuani  de  Memorenft,  Jaceht  dil  Doue,  lohamù  GruHo», 
y^valerxMnt  de  Hauenkffkf , ectuu^atorûmtfue  'l'xorum,  coram  •vtriuj^ue  (e- 
xus  Uberorum  , Presbyterarum  , Cleruerum , & l.inorum  Tmixeenf.  vH  allé- 
fim  dtaecefrs  falubnus  eanfulxtur  : SHyplicxnt  Sanciitatt  Vejlrx  orateres  yrxfjti, 
ejuatenuseü  freetalem  yratiam  factatu,  vtConfeJfir  td^neui  feenUrü  'utUutu/ùù 
Crdutis  rtgkUris  Presbiter , ipfis  (fr  esrum  quemlihet , à /futbufùü  exeaniMuf.i- 
eatianû , fujfenjknü , & interdiPh,  alaf/jue  Ecelefrafiuîs  fêntentys , ceftfurù,& 
feenù  a iure  vel  ab  hemine  tjuauü  occafione  ici  eau  fa  latù  & ffomuly^atù,  ae 
êmmbm  (fr  frngulù  corum  Mccatù  , erimtmbus  , exctfrtbus  Cr  dehcfts  quan- 
fumeumque  ^rautbus  , abfoluere  , ac  yeemtentiam  tmungere  valc.it  falutarcm, 

&c. 

GeraRDVS  SiSauet  Pre/byter^  cUrtetts  Tornaeenfls  diecef.  publhtu  Âya- 
ftaltca  auPioritate  Not.trttte,  hanc  frecaalem  gratiam  comcejfjam  & datant  per  Reue- 
renâiftmum  Deminum,  Dâminum  nefrrum  Lconem  Papam  X.  vt  in  bul/xj  qux 
tft  tn  manu  demini  OcExii  de  Montmorency  temporalis  de- 
minide  Vvafrines,mea  manu preprta  fcripfr,  drfrgnummeumccn/actumâppojut  m 
Falentini  Martyrü,anw  Domim  M.txvi. 
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i8.  lEAN  DE  MONTMORENCY  I. 

DV  IfOM  SEICNEVR.  DES  VvASTINBSET  DE 
Bcrféc,£cfes  frères feurs,  enfuis d’Oger. 

Chapitre  II. 

Extrait  d'  vn  ancien  fueiUet  de  papier  efirit  de  U prépre  mai»  dtO^r 
de  Montmrency,  Lequel  eJlauThrefirdncbafteandEfiaire. 

En  cepapicrfoncefcncs  les  enfansvenusde  Oger  de  Montmo- 
rency , & de  Annette  de  Vendegies  coutainH  qu  ils  font  ncz,&  1 an 
te  le  iour  de  leur  naduitc. 

M Argot  de  Montmorency  fiHe  deO^er  de  Montmerency  ^ 
de  Annette  de  Vendegies  fut  nee  à Orchtes  le  leudy  iv.iaurd'OélabreenMiroa 
cinq  heures  dumatm  t & efloit  ce  iour  le  taur  S . Fra»foüy  ^ fut  l’an  mil  quatre  cens 
quatre vingts O" Jèpt  ,& fut  fon  parrtn  Sanfji  de  Vendegies  fin  grand pere,  la 

première  mamne  fi  grand  mere  Dame  de  Fefifeux,  & porte  fin  nom,  ^ l’autre 
marrinc  Madamoizalle  de  Cimay  feur  de  Monjieur  le  Prince  de  Cimay. 

Ieannet  de  Montmorency ///</(?  Ogier  de  Montmorency  ^ 
de  Annette  de  V endegies  fut  né  à Orchiesle  Mardy  iii.  iour  de  Mars  enuiro»  fipt 
heures  du  mat  in,  (déficit  ce  iour  le  lourde  ^aremmeaulx , & fut  tan  M.cccc. 
txxxviii.c^  fut  fin  parrin  Monfieur  le  Prince  de  Chimay,  ^ I e a M de 
Montmorency, /i  marrine  fut  fa  grand  mere  MadamosfiUe  de  y en- 
degies. 

Lovÿsb  de  ViovTUOO^^'HC’t  fut  néeà  Eerfie  le  Mardy  xxy  î, 
iour  d'Oliobre  tan  M.CCCCXCI. 

Rolant  de  Montmorency  mon  fils  fat  né  à Berfies  U iottPx 
S.  Penoifi  xii.  iour  de  luiüet  MCCCCXCiil.  \ 

Jeannette  de  Montmorency  ma  fille  fut  née  le  tout faint 
Pierre  entrant  Aoufi a BerficsJ' an  M.ccccxciv. 

François  de  mon  fils  fut  né  à Berfies  le  iomt 

S.  Franfoü  le  ly. tour  ctolfobre  m.ccccxcv. 

Extrait  du  concraâ  de  mariage  de  Jeande  Montmorency  feigneur 
de  Bcrfcc , ^d’Anne  de  Blois  fille  du  Seigneur 
de  Trclon. 

A têusceuxaui  ces  orefentes Lettres  verront ,falut.  Nous  Henry  de  Hemeri- 
court  feigneur  deVvillergies  y Maijhed'hoftol  de  Monfiigneurt  Archiduc  d’Aufinet 
InfantdeCafitüe,  Charles  de  Sommaù  Preuofl  de^lmeurain , lennet  lourreau , 

Jean  Carpentier.  Sçauoir  faifins que pardeuant  nous,  qui pourcey  fujmes  ejpccia- 
lement  appcBez.  comme  hommes  de  fief  de  la  Comté  de  Hainault  & Court  de  Mans, 
(draufii  en  la  prefence&tn  tefmotgnage  de  venerable  & diferete  perfinne  Seruaù 
Vvaudart  Prejhe  Maifire  és  arts.  Notaire  ApoHoltque(fi  Impérial,  d ce  requis 
appellé,^  des  tefmoings  cy  apres  nommez,.  Comparurent  en  leurs  perfinne  s 1 1 a N 
DE  Montmorency  feigneur  de  B e rse  es///  de  Monfieur  desyvati- 
Mes  d’vneparttdr  Madamotfilic  Ieanne  di  Ligne  ayant  cy-deuast 
rfiousé  feu  Monfieur  de  TreUn , ^ apres  compatgne  de  efpoufi  de  Monfieur  de  CU- 

gcon,auechovys  DE  ^ to  i S fiigneurdcTrelon  fin  fis  d’autre  part.  Ff  U 

endroit  lefdites  parues  en  U viUede  Btuer,enla  prefinceaufii  de  hault  cr  puijfant 

Seigneur 
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Sàjneur  Monfdgncur  Charles  de  Croy  Tr:nce  de  chimey , d'Auef^ 

KCf,  ô-c.  héitltedr  furffante  Dtme  Madame  'i  it.  d'Albret  Prtn- 
cejfe  df  Djme  dudit  Ihh  fa  (omy.ti^ne , faur  Un  tendnts  leur  rejtdcnce  Audit  Bi- 
ueft  À l' honneur  de  Dieu  yrinnyaltment  ô"  de  nosire  mere  fàinte  » àujit  par 

i'aduis  f/ècu,  cr  (onfentement  de  plufuurs  leurs  parens  Cr  émis  d'vne  part  C"  d'au- 
tre^f  rentt  traitèrent , demferent , condurt  nt , C accordèrent  le  traitté  Cr  aUtanee 
de  martaige  dudit  Iean  de  Montmorency  Jieur  de  Berjèes  a ÜamotfcUe 
Anne  de  Blois  flBe  de  ladite  DamotfdU  lehanne  de  U^ne  Dame  de  Ula- 
geoUt  ^uelleauott  eu  dudit  feu  Set^neurdeTreUn  /on  premier  marytÔ'C.  Premiè- 
rement entant cjue touche ertegarde  les  hiens, terres ^ iu'sltceStCr fitgtieuries  dudit 
Iean  de  Montmorency  fetgneur  de  Berjèes , il  a donné  à entendre 
Ô'cognoifhey  cjue  parle  trcJpM  & fucctfion  de  defunte  Damctfelle  Anne  de 
V £ N DE  c I es^«i  fut (àmere,tteftoit  heritier& pojjedant delaterre & feigneu- 
rie  dudit  Berjèes  tenue  de  U terre  de  forefls  ou  pays  d'Arthoû , &c.  Ce  fut  fut  cr 
paféeomme  deutse  ejl  en  U ville  d'de  Bmer  l'an  de  grâce  noffre  Seigneur  M.  DXlX. 
le  XXV  II  t.  tour  du  mots  de  lanuiert  <dr  Jigné fouht  le  replu  S.  Vvaudart.  Et  y 
font  appendants  cin^  féaux  en  ctre  rougCt  le  premier  grand,  d"  les  autres  quahe 
petits. 

Lettres  du  xv.  iourdcFeuricrran  m.dxix.  par  Icfqucllcs  loiTc  de 
Staucle  fcigneur  de  Glajon  approuue  le  concraâ  de  mariage  n’aguere  lait 
conclud  encre  I E AN  de  Montmorency  (èigncurdcBcrfccsd’v- 
ne  parc , &:  Damoifcile  Anne  de  Blois  Hile  de  Damoifcllc  leanne 
de  Ligne  fa  compagne,  d’aucre  part. 

Extraits  de  dtuerjis  Lettres,  dont  Us  originaux  font  auThreJor 

du  chajleau  d'Ejlatre» 

Lettres  pafTccs  le  x 1 1.  iour  de  Scpccmbrc  Tan  m.  D x x.  par  deuant  1510. 
Enguerran  le  Cerf  Efcuycr,  Licucenanc  de  Monficur  le  Gouucrncur  de 
Lille,  Douay , & Orchics»  par  Icfqucllcs  noble  homme  O c 1 er  de 
Montmorency  feigneur  des  Vvallincs  rccognuc  comme  par  cy-dc« 
uanc  i!  ayeede  lié  en  mariage  à Damoifcllc  An  N £ DE  Vendegies, 
de  laquelle  ÜiIean  de  Montmorency  feigneur  de  Bcrfccs,  &: 
Franchois  de  m o n TM  o r en  c y Efeuyers  fes  fils  & hcriciers, 
lefqucls  depuis  leur  )ofne  caige  fe  font  Coufiourshonorablemcnc  conduits 
comme  nobles  Efcuyersdoiuenc  faire,  fans  luy  auoir  faic  quelque  dcfpiaifir 
ne  des- honneur.  Confiderant  Ton  anchieneaige,  & qu’il  n'a  aucres  heri- 
tiers apparens,  & vculanc  que  icculx  refdits  deux  fils  ayenr  tous  fes  biens 
apres  Ion  crcfpas , comme  raifoned.  Pour  ces  caufes  Bc  autres  à ce  le  mou- 
uans, ledit  comparantavoulu&veuicqucledit  Iean  de  Montmorency  Ton 
filsaifncayc,  8c  qu’il  (uccede  en  tous&  quelconques  fes  biens  feigneu- 
rics,  de  quelque  Seigneur  qu'ils  foicnc  ccnuz,àlacharecdu  droit  de  quint 
tciqucparcoudumc  des  lieux, où  tels  fiefs  font  ficuez,(CTOicdcuauditFran- 
cois.  Etau  furplusdclaidè  fiedonnepar  tel  don  que  dcdiis^aufdics  Iean 
François  fefdics  fils  toutes  fes  terres  coctiercs  6c  rcnceuzes , enrcmble  fes  ren- 
tes heriticres,  chacun  par  moicié,  6cc. 

Lettres  pafiees  foubs  le  fcel  dePorrus  le  Bailly,  Bailly  de  la  terre  & 1$  i 
rcigneuriedcSau!cy,pourhaut  8e puidant Seigneur  Monficur  François  de 
Melun  Comte  d’Efpinoy,  feigneur  de  Saulry , par  Icfqucllcs  appert  de  la 
procuration  de  Iean  le  FeureEfeuyer  procureur  de  nobla  homme  1 e a n de 
Montmorency  ErcuycrfcigncurdcVvadincs,dcBcrfces,8e de  Barly 
lésFodcux,filsaifnc8i:hcriticrdcdefunrO  CI  ER  de  Montmorency 
enfon  viuanc  feigneur  defdits  lieux,  pourfairelesrelicfs, hommages 8e de- 
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uoirsdedeux  fiefs  tenus  dudit  Sieur  Comte  d’Efpinoy»  en  dattedu  vi.  iour 
dclanuier  ranM.oxxiii* 

ÎJ3®*  Lettr  es  de  l’an  m.dxxx.  parlcfoucllcs  Ieak  de  Montmo- 
rency Efeuyer  feigneur  de  Vvaftines  fils  & heritier  de  feu  O g i e r,  cft 
dit  auoir  fait  mettre  la  main  de  l’Empereur  furvn  fief  nommé  le  fief  de  U 
MairiedcRoupy,  feantcnla  paroific  de  Namaing:&: autres  fiefs  & terres 
appartenants  àNicoLAs  de  Montmorency  Efeuy  er,  fils  & he- 
ritier de  feu  Ie  an  DE  Montmorency  feigneur  de  Roupy:  fur  ce 
que  ledit  leanauoit  promis  d'acquitter  Oger  fon  pere  de  certaines  fommes 
dedeniers. 

M33-  Lettres  dervnziefme  lourde  luillet  M.DXxxiti.  par  lerquelles  no- 
bles hommes  PhilippcsdeScauelcsfils  defeu  lofTc  feigDcutde  Giajon  , 6c 
leati  de  i^lontmcrency  fils  defeu  Ogier  feigneur  de Berfees^  Vvaftines,  From- 
mcz,  vendent  à Maifirc  Ican  Gommer  licencie  enloix,  feigneur  d’Efplain- 
gués,  la  fomme  de  a^o.  liures  patif.  de  ao.  gros  monnoye  de  Flandres  à la  U* 
lire  de  rente  heriticrc,  6cc, 

*53 y-  Testament  de  Iean  de  Montmorency  feigneur  de 
Vvafiincs,  Berfees,  Barly,  par  lequel  il  !aine&  donne  à.F  rançots  de 
Montmorency  fon  fils  vnique  le  lieu  fcignourial,chaftcl,dcfcignou- 
nc  de  Berfées,  tenu  duchallel  de  Forcfl  en  lufticc  Vifeomeerie,  reifortif* 
fancà  Lensen  Arthois.  Item  le  fief &fcigncuricdc  Buury  tenu  du  chaAei 
^ de^^ai^e  au  Tornefis.  Item  lacenfe  de  laCroix  tenue  duchaAcl  d'Orchies» 

I tem  la  terre  te  feigneurie  de  Venncigics  fur  Efcaillon  en  Hainaulr>tcnucde 
Moniteur  le  Senelchal  dcHainault.  ltcmlaccrre&  feigneunede  SauJratn 
feanraudit  pays  de  Hainault, tenue  de  Monfieurle  Dued’Arfeot.  Item  la 
maifon,  édifices  6c  héritages  ficuez  à Caruin,  renus  en  partie  de  Monfieur  le 
Comte d’Efpinoy.  Item  le  fief  & feigneurie  des  Efeairies  tenu  de  Mon- 
ficur de Croifilles à caufedefon  fief  deLannoy.  Item  latcrre&feigncurie 
de  Barly  tenue  de  Monfieur  le  Comte  d'Efpinoy , à caufede  fa  terre  oc  Saul- 
ty.ltcm  Iaterre&  fcignciiric  de  Fromcz  ternie  en  franc  alleu  de  l’Empe- 
reur à caufe  de  fon  chafieau  de  Lens.  Toucefnoit  s ledit  François  pourra  fe 
bon  luy  fcmbic  laificr  Icfdites  terres  de  Barly  &:  Fromcz  àlsANNE  de 
M ONTMORENCY  fa  fèuraifnéc.  En  quoy  faifânt  luy  competera  &:  ap- 
partiendra le  chaftcl,  fief,  terre,  &rfcigncutic  de  V va  Aines  tenue  dcl’Empc- 
rcur  à caufe  de  fonchaAcaude  Douay,  icelle  terre  cy  cnAicuenr  difpofee 
au  profit  de  ladite  icanne  foubs  ladite  faculté:!  la  charge  du  douaire  de 
Damoifclle  Ann  E de  B lo  i sfemme  dudit  Seigneur  rcAarcurfame- 
re.  Laquelle  Damoifclle  durant  laminorité  dudit  François,  comme  ayant 
le  droit  de  bail  de  fondit  fils,  iouyra  dcfditcs  terres  6c  feigneurics.  Item 
donnelcdittcAatcur  à Ann  E de  Montmorency  lâfecondefille 
parvnc  partie  la  fomme  de  aSo.  liurcs  monnoye  de  Flandres  de  rente  hé- 
ritière, procédant  de  ladite  Damoifclle  Anne  fa  femme,  qu'ellea  droit  de 

f»rcndrc,&quc  luya  promis  de  payer  le  Seigneur  dcTrclon  fon  frète  fut 
a terrede  Frenoy  en  Arthois.  Item  tel  droit,  part,  a£lion,  & fomme  de 
deniers , que  ladite  Damoifclle  Anne  a droit  de  prendre  furie  thollcu,prou- 
fit,&:reuenu  au  pays  de  Zcllandc,  dont  partie  acAc  portée  par  ladite  Da. 
motfellc  par  fon  traite  de  mariage  l'autre  luy  cA  fucccdc  6c  auenu  par 
Je  trcfpas de  François  de  B i o i s fon  frère maiiné en  fon  viuant 
feigneur  de  Beurcs^  lequel  droirledic  Seigneur  tcAatcur  extime  en  rcueim 
annuel  à la  fomme  dciSo.  liures  ditemonnoyede  Flandres.  Item  a donné 
6c  donne  ledit  Seigneur  tcAatcur  àMARiE  & Michelle  de 
Montmorency  fesdeux  filles  puifnccs,  la  terre  6C  feigncuric  de  la 

Boche 
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Bochefcanc  a Enucuclin  gouucrncmcnt  de  Lille.  Pour  lequel  Ton  tcftamcnc 
mettre  a cxecunoii  deue  il  prend  &:cfltC  les  exécuteurs,  nobles  Seigneurs 
MonficurdeTrclon  frcrcàladirc  DamuifJlc  Anne  de  Blois  la  tcmnic,  ÿc 
Adriandc  Lille  fcigncurdc Frefncs,&:lad(teDamoifellc  Anne  de  Blois  (à 
femme.  Fait  & pâlie  le  i.iour  du  moisd'Aoiill  l’an  de  grâce  m oxxxv. 

Epicaphesqui  fcvoycntcnrEglifc  parrocliialcdcrairicEfticnnc 
de  Berfee^  trois  lieues  de  Douay. 

C Y ^//?  illujhe  ô"  tres-nolîf  Stigntnr  Mfjàre  Iean  de  MontMo* 
B.  E N C Y r/r  fin  vnunt  chtHAltcr,  fet^eur  de  Berfiet , i B^rh , Vende  ■ 

^esy&e./jMt  tfefj>j(fi  l'an  M Dxxxviii. 

C Y gifl  nehh  D.tme  Anne  de  Blois  fin  tewps  efinafi  jftdtt  Set* 
gnettryfjHttre/pjJfa  l’.tn  m.dlvhi. 

Autour  de  la  fcpulcurc  eft  eferit,  D I E V en  aide  av  pkEmier. 
Chrestien.  AnAANflS. 

Ils  font  aulfi  reprerentez  en  U ma'llrcirc  vitre  derrière  IcClitrur  anec 
ccttcdcuifc,  T A N r sommes  de  MoNTMoRENCYif^auxviciilcs 
Tapilleries  de  la  Maifon,  Trop  sommes. 

^ Extraits  d’autres  Lettres  du  Threfir  d'Fjfjire. 

Lettres  du X i x.iour de Nouembre Tan  m.dxi x. par  Icrquclles Mef- 
Cre  O^ter  de  Montmorency  Cheualicr  (cigncur  de  Vvallincs,pour  l aHcdion 
& amour  naturelle  qu'il  auoic  &:  a à F R A N c HO  t s de  Montmo- 
rency Ton  Kls , & en  conlideration  des  bons  & agréables  fcruiccs  qu’il 
luy  auoic  faits»  cfperoit  que  cncorcs  fcroic,  il  liiy  donne  par  pur  don 
d’entre  vifs  irrcuocablc&:  fans  rapppcl,Ia  rente  de  aoo.liurcs  panf.  mon- 
noye  de  Flandres  de  rente  hcricicrc  chacun  an  >cn  laquelle s'eBoit  le  irur 
merme  oblige  Alard  delà  Porte Efcuycr , feigneur  de  le  Q^cae  au  profit 
dudit  Ogicr,  au  racbapt  de  5a.  cents  liures  dicemonnoye,  cnlcmblc  la  rente 
de  *15  liures  monnoyc dite  de  rente  hcriticrcchacunan.cn  laqucllcparetl- 
Icmcnc  cftoit&:  cil  oblige  McflîrcPicrrcdc  Longhcual  au  racbapt  de  looo. 
liures  diccmonnoyc.au  profit  dudit  Ogicr. 

Lettres  du  a.  iour  de  Septembre  m.  n x.  par  lerqucllcs  o^hier  de 
hiemortnfy  Efcuycr  fcigncurdc  VvaBincs,& Ichandc  Memorenfy  fonaif- 
nc  fils  feigneur  de  Bcrlccs  vendent  à vénérable  &:  difcrcre  pcrfoime  Dame 
Margaritc  de  Marexe  Abbefle  de l’Eglifç  6c  Abbaye  de  Noftrc  Dame  de 
Chillenghicm  40.  liures  tournois  mon  noyé  courfablc  en  Hainaulc  chacun 
an . pour  en  iouyr  tout  Iccours  de  la  vie  Dame  Iehanne  de  Memo- 
R ENS  YfillcdudicOghierRcIigicufeprofcirecn  ladite Eglifc 6c  Abbaye  de 
Ghillcnghicm. 

Lettres  palTccs  fouxlc  fecl  d'Adrian  de  Croy  Comte  du  Rirulx, 
fcigncurdc  BcaurainsChcualicrdc  l’Ordre  de  laToifon  d'or, grand  Mai  Bre 
d’HolFel  de  l’Empereur  &Mare£:haI  de  fonoB.Gouuerneur  & Capitaine 
general  d'Artliois , Bc  des  villes, chafteaux,  6£  Challcllcnics  de  Lille, Douay, 
& Oreilles.  Par  Icfquellcsappert  du  mariage  contraâé  entre  Iran  de  Mont- 
morency Efcuycr  fils  naturel  de  feu  Monficur  o^er  de  Montmorency  feigneur 
de  Vvaftincs  6£  de  Bcrfccs,  accompagné  de  Louys  de  Cordes  fonbeau- 
frère d’vnc  part,  6c Marguerite  de  Vvarflcnarc  Ion  frère  d’autre  parc,  6cc, 
Le  xviii.  lourde  luillcclan  m.dxxxviu. 

P ROC  E^s  entre  Damoifcllc  Marguerite  deVvajfenaere  vcuucdcfcu  Jean 
de  Montmorency  en  Ton  viuanc  feigneur  du  ChaBelcc  dcmandcrcllc  d'vne 
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part:&Louys  de  Cordes  Efcuyer  comme  pere  & tuteur  de  lean  & Mar- 
gueritede Cordes fesenfans qu’il  aeu  de  leannttle Montfnoremj>,^\.o\yfsàc 
Cordes  fils  aifnc  dudit  Louys,  defendeurs  d’autre  part.  Ledit  Seigneur 
du  Chapelet  eftoiemort  fansenfans,  &:  auoit  fait  fon  Teflamcnt  te  xii. 
luin  M.  dli  I.  laiffanc  la  rufdice  leanne  de  Montmorency  fa  feur  hé- 
ritière. 


19.  FRANÇOIS  DE  MONTMORENCY 

SEICNIVR  DES  VvASTlNES  ET  DE  BeRSEE» 

& fes  feurs  enfans  de  lean. 

Chapitre  111. 

Extraits  de  dfuerjès  Lettres , dent  les  orignaux  font  au  Threjir 
du  chajleau  d'Efiaire, 

1^5$.  T Et  T R ES  del'an  M.DXXXvtii.par  lerquclles  Mefljre  Louysde  Blois 
JL/Cheualicr,  fcigneurdcTrclon , comme  tuteur  de  F r a nç  o is,  Iean- 
Marie  & Michelle  de  Montmorenct 
enfans  de  feu  noble  homme  Iean  de  Montmorency  feigneur 
des  Vvaftmes  &:  de  berree,e(lablit  Tes  procureurs  Raoul  Taillcfct^lean 
Roullin  laques  Brullart,&  autres.  ^ 

54  4'  Lettres  du  xii.iourdumoisdeluillet  l'an  mdxliv. palTccs fbuz  le 
fccl  des  Efeheums  de  la  ville  de  Mons  en  Haynault , par  )cri]ucttes  MefTite 
Lovys  deBlo  I sChcualicrfcigncur  dcTrclon,Vvillcrs,  Frcnoy,ôcc. 
tant  en  Ton  nom  que  comme  tuteur  & ayant  la  garde  noble  de  Françeü, 
Jehanne  y Anne  t Marie  y & Michede  de  Mentmerenry  frère  & feurs  , cnfànt 
moindres  d’ans  de  feu  noble  homme  lehan  de  Mentmereneyçu  Ton  viuant 
fcigneurdc  VvafhncSyBerfeCi&c. &dcDame  Annede Blois  Dame  de  Ber- 
fee  veuue dudit  lehan dcMontmorency, fait, confticuL%&:  cflablit  (Fugue 
de  Vvaftincs  Efeuyer,  Ichan  Dorefin , Charles  le  Fcurc,Dauid  Cordouen» 
Anihoinc  d’Abeling,  lehan  Iouuener,&  Antlioine  deGouy>touscnfcm- 
ble,  &:  chacun  deux  àpart  luyrcsprocurcursgcncraux,|cuiefragcrscfpe> 
ciaux,&c. 

A VTRES  Lettres  duxv.  luillct  mdxliv.  faifans  mention  de  Damof- 
fcllc  AnnedeBloù  veuue&demource  es  biens  defeu  noblcmcmoire/e<rAr</e 
^ Montmorency  en  Ton  viuant  feigneur  de  VvaftincsadBcrfce,d’Anthoinc  de 
Montigny  Icigncur  de  Noielles  &c  de  noble  Dame  lehanne  de  Montmorency 
fa  compagne,  de  MciTireLoys  de  Blois  Chcualier  feigneur  dcTrclonjto- 
tcuc  &:  ayant  la  garde  noble  de  Francoûy  leanney  Marte& Michelle  de  Montmo- 
rency frcrcSi  feurs,  enfans  mineurs  dudit  feu  lehan  de  Montmorency,  & 
Adrien  de  Lille  feigneur  de  Frefncs  aufti  tuteur. 

JJ  O.  Lettres  pafTccs  à Gand  le dcrniei* iour  d'Auril l'an  m. d l.  portans 
contraft  de  mariage  entre  noble  Seigneur  François  de  Mont- 
morency feigneur  des  Vvaftincs  ,dc  Berfecs,  Saultin,&c.  affifte  de  no- 
ble Seigneur  Mcflîrc  P h ili  ppE  de  Montmorency  Cheualia 
feigneur  de  Hachicourt,  &c.  & auflînoblc  Seigneur  Anihoinc  de  Mo«^ 
gny  feigneur  de  Noycllc  d’vnc  part:  & noble  Damoifclle  Madamoifdfe 
Margrictc  de  Stauclc  Dame  d' Y fenghien  vefue  de  feu  aurti  noble  Seigneur 
AdrianVillain  en  fon  viuant  feigneur  de  RafTcnghien,  S.lans-Stccnc , ficc. 
mcrc  6t  foy  faifant  fort  de  Damoifclle  Helaine  Villain  qu’elle  a 

dudit 
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dudit  Seigneur  de  Raffenghicn  .accopagnée  & a(Ti(lée  de  nobles  Seigneurt 
Maxitniha  VilUin  fcigoeurdudic  RaiTcnghien  (on  Charles  de  £cde* 

ghen  die  Hauarc  Baron  de  LiKertcc,  Vicomte  de  Bruxelles , &c.  & Mr«  Phi- 
lippe van  RoTcn  Chcualier  fcigneiir  de  Ghy  fenghien,  &c.  fes  parens  & amiJ 
d autre  parc.ParlcfquellesLcctrcs  ledit  Seigneur  des  Vvadines  déclare  porter 
auditmarügCy&àluycompecer&arpartcnirdcla  fucce/Tion  de  feu  Monf. 
/e^/r</e.WtfW«i#re;^9Ffeigneurdc$Vvahincsron  pcrcdcfditcstcrrcs&rcigncu- 
ricades  Vvallincs,  Bcrlces.Saultain^aucc  lestcncs&:  Icigncurics  de  Buury, 
de  la  Croix, des  £fcharjcs,dc  la  Boche,deux  hefs  feans  i Laruins,  ic  vn  autre 
fief  feantà  Vennegics  fur  Efcaiilon  pays  de  Hainaulc.Et  quant  au  porc  de  la* 
dire  Damoifcllc  HELAiME.luy  eftalfignccla  fommede  400.  florins  carolus 
de  ao.patarsmonnoycdc  Flandres  le  florin, de  rente  hcriticre&  pcrpcruelle 
fur  les  cerres&reigneuricsdudit  Seigneur  de  RalTcnghicn  ronfrerc.gifanS 
en  IaChallcllcniedeLitIc,iurquc$aurachapcquc  ledit  Seigneur  de  RaiTcn* 
gh  ten  ou  fes  hoirs  en  pourront  faire  à vnc  fois  pour  la  (omme  de  huit  miMe 
florins  carolus  dudit  pays.  Damoifclle  Ann£  os  Blois  meredudic 
Scigneurdes  Vvaflines  encore  viuantc  pour  lors. 

CoN  T a AC  T demariagéfaicentrcnoblchommc  N I c 0 1 AS  dS  la. 

H AV  L LE  reigneurdeGrcmauuiilc&f  de  Ganreuiilc,flisdedcfuntM**^Ican 
de  laHauIIe,  en  Ton  viuancfeignciirdcfdits  lieux,  d'vneparc,  & Damoifclle 
Anne  de  Montmorency  fll  te  de  défunt  de  bonne  mémoire  Mre  leân 
de Montynsrency  tn  Ton  viuanc  feigneurde  Vvaflines,  Berlce,&c.  aflîfléc  de 
Damoifclle  Anne  deiUû  veuue  dudit  Seigneur  fa  mcrc,  &dc  noble  Sci* 
gneur  FrjfifâüdeMentmerency  fcigncurdcfditslicux  Ton  frété.  Faic&padc 
le  Mcrcredy  premier  tour  d'O^iobre  l’an  m.dl. 

Extreif  de  deux  Lettres^  dent  les  erigirumx  fent  eu  Threfir  de  M.  U 
Ceuuerneur  de  Beuchin. 

T R A tT  e'  de  mariage  fait  enta  ville  de  Valenciennes  le  V.  ioür  du  mois 
de  luinl’an  m.dxxxviii. par  lequel  noble  S^puifl'antScigncurM  lacquci 
de  Môcigny  Chcualier, feigneur  de  NoyclIc,dc  VillcrsauBois,dclcH«ftrc, 
Haync,S.  Pierre, Marquettes,  Poix, &c.  & noble  Dame  îcannede  Sailly  ü 
compagne  & cfpoufc,maricnt  </{■  A/ leur  flls,afll (le  accom* 

pagne  de  R.pcre  en  DieuMonf.CharlesAbbé  d'Anehinl'on  parrain, vé- 
nérable &difcrec  Seigneur  Datnp  Paris  Taffus  rrcuofldcr£glife&:  Preuo- 
AëdcHapresjauccDamoifcllel  E A nnede  Montmorency  fille  de 
oobieDamotrclleMadamoifclleAnnedcBlois&de  défunt  de  noble  mé- 
moire Monfieur  lean  de  Montmorency  en  Ton  vuiant  feigneur  de  Vvaflines, 
fl£c.accompagnce  de  noble  flcpuilfant  Seigneur  Môficur  Robert  de  Mont- 
morency IcigneurdcVvymes,  &deaufll noble  homme  Nicolas  dcMoiic* 
motcncy  feigneur  de  Roupy  coufins&parcnsd’icclle  Damoifclle  [canne. 

TRAiTE^domariagcpafleàValcncicnncslcxî.iourdcScptcnib  m.dlx.  j 
entre  noble  Seigneur  Georges  de  Montigny  feigneur  de  Noycllc,  Poix, 
Vvagnonuüle, Marquettes,  Barly,Hancourt,  Caignicourt,  Saufy , Bourlon, 
aflîflédcMeirire Frenfeû de MenimerencyQ\\c\M\\ci  feigneur  des  Vvaflines, 
Berfees,  Vcndegics  & le  Boche  fon  onde  du  cofle  maternel , U de  Ican  de 
Montigny  fon  frère  feigneur  de  Villcrs,  de  le  Hcftrt,  Haync,  S.  Pierre  d'vnc 
parc:& Damoifclle  Charlotte  de  Nouuelle  fille  vnique  de  Meflirc  Ferry  de 
N ouuclle  aufli  Chcualier,  feigneur  du  grand  V vargny,  Prcmccquc,  Fontai- 
nes lesGobcrz,&:  de  Dame  [canne  de  Mcngheltruc Dame  de  Burburs 
Vvinze,&  CocRclebecq  fa  chcre  compagne  &efpoufc  aflifleede  lean  de 
Rotfin  feigneur  de  Roogics  & Cordes^  coufin  germain  audit  Seigneur  dé 
Vvargny  aaucre  part- 
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S£ICN£VR  DE  BevVERY,ET  SES  EXEKES 
te  feuts , enfans  de  François. 

Chapp.  ini.&v. 


Üx/rattj  dtuerjès  Lettres  ► eiont  les  cri^ruux  font  au  Threjôr 
du  (hjfesu  d'Efttre. 

Lettres  pafTccs  foubs  le  fccl  de  la  Comte  d’Arthois , entre  noble 
Seigneur McflTircF rançojsdeMontmorency  Cheualierrei- 
^gncurdc  Bcrfccs,  de  Vvaft  mes  Boche,  Bcuucry,  éce -Madame  I a q^E  L i- 
NE  oeRecov  r TDamcdouagcrcdcDJxmudc,Mon{îcurLo  ys  d b 
Montmorency  fcigncurdcbcuucry  Ton  fîlsaifnc  qu’il  ot  de  noble  Da- 
ine Madame  H E L A IN E DE  V I L t A I N,accompagncz dc McflîcursN  i- 
colasA'Iean  diMontmoren  c Yfcsfrcres,  & de  noble  Seigneur 
Meflirc  Hugues  de  Bourncl  fcigncur  d’Eftccnbcequc,  Mouchy,Gomicr- 
neur  des  ville  &;  cluBean  de  Bapalmes,&;  de  MclTircIacqucs  de  Baudaia 
leigncurde  Mauuille,  Villcrs,  Cagnicoiirr,rcs  parcnsd'vne  part.  Et  noble 
fc:gncui  I:an  dclamtOmcrClielialicrfcigncurdc  Morbccquc,  la  Boure, 
Dcranoucrc^O'idencn  en  Callrc,  BIclTy.  Blcficl , Vicomte  d’Airc,  Bailly, 
Cuuueruem  fc  e apit.iuicdes  ville &ciu(leau  dudit  Aire,  &Capicaineeo 
chef  de  quarante  hommes  d’armes  des  Ordonnances  de  fa  MajeBé,  Mada- 
me laquclinc  d Vue  DamcIicticicrcdcSouiierain-Molin,  Vvimillc,Hcf- 
dtgmxiil,  Robccqiic,Rcncfcurc,Scry,Bauchcrc,  fa  femme  fie  compaigne» 
fie  Oamoifelle  I E H A N N £ de  S a i nt-O  m e r (îl'c  dcfditsSeignevir 
&:  Dame,  alliBccdc  Monficur  Anthoinc  de  Saint-Omer  Gouucrncur  de 
la  Motte  au  Bois,  grand  Veneur  fie  grand  Gruver  de  la  Chaftclicnie  de  Ca(^ 
fel,  Capitaine  Lieutenant  de  quarante  hommes  d'armes  foubs  lachar^re  du- 
dit Seigneur  de  Morbccquc  fon  pcrc,Mcfiîcurs  lean  fi:Claudede  S.Omcr 
frères  de  ladite Damoifcllc: dcaufft  noble  Seigneur  Mcllire  Anthoinc  de 
Baillcul  Chcualicr,fciçncur  dudit  heu, famt  Martin,  Cauchyn,Auchy  au 
bois,  Capitaine  en  chef  de  trente  hommes  d’armes  des  ordonnances  de  /à- 
dite  Majcflc,counn  germain  dudit  Seigneur  de  MorbecquC}  noble  SeU 
gneur  Icandc  Halievvin  Chcualicr,fcicncurdcNyur!et,nambecque,Mon- 
ceuroui,  VviircrolcSjCoufin  germain  de  ladite  Damc,Mcflîrc  Pierre  de  S* 
Orner  Cheuaher,  feigncurdc  Houlcbecqiie . du  Byes , Gentilhomme  de  1a 
Maifondu  Roy ,fij grand  Bailly  des  villc&chafldlcnicdc  Baillcul  en  Flan- 
drcN,Mciruc  François  de  Recourt  Cheuaher  feigneur  dudit  lieu,  Camblin, 
Cadcllain,  Hondccoiitcrc,  Capplcs.Conceuiirc, Chapelain  hcrcdical  do 
Lens  en  ArchoiSjficMcllircLoys  de  Crequy  Cheuaher  fcigncui  du  VroU 
land,  d'Etin,  Capitaine  Enfcigncdcla  compagnie  d'ordonnancesdeMon* 
fleur  du  Rcux,coufins  remuez  de  germain  audit  Seigncutdc  Morbccquc 
d'autrcparc.  Par  IcrqucIlcsLettrcscli  accordé  le  mariage  d’entre  Icfdits  Sci-.! 
gncurdcBcuucry  fie  Damoifcllc  Icanne  de  Saint  Orner,  fous  les  conditions 
fuiuantes  : alfaiioir  que  ledit  Seigneur  de  fierfee  donnera  audit  Seigneur  do 
Bcuucry  fon  61s  en  auancement  de  hoirie  la  terre  fi«:  feigneurie  de  Berfec  te- 
nue cn)u(licc  VicôtcricdclaccrrcficfcigneunedeFoiell  bailliage  dcLeof: 
Item  la  terre  5^  feigneurie  de  Vvaftincs  tenue  en  jufticc  Vicontctic  du  Royà 
caulede  fon  chadeau  de  Douay,  peut  les  poHcdcr  incontinent  apres  le  cref- 
pas  dudit  Seigneur  fonperc.  Et  au  regard  de  ladite  Damoifcllc  Icanne  de 
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Siinc  Oni  :r . que  îcs  Seigneur  & Oiincdc  Morbc-cqoc  les  pcrc  &:nicrc  Kiy 
donneroienc  par  forme  de  p.irtAgc  les  hcfv,  terres,  &:  Icigncunes  d'Oprehof 
& Nedrehof,!accnfc&:ficfdc  krcJmcis  &:lcdcf  &:  rcigncunc  du  Vval  au 
cerroî  de  V''vicicucs,&c.  Faites ^cpallccs  auchallcau  dcMorbccquc>lcdcr 
mer  luiir  Je  lujilec  m.dlx  x v i i. 

L E T I R E s paflecs  an  chafteau  de  Berfees  le  dernier  ioiir  de  Mal-s  l’ah  i J 8 y, 
M üLXxxv.  paricfqucllcs  haut  puiirant  Seigneur  Mvflîre  François 
DE  Montmorency  Chcualicr , feignem de Bcrlces» V \^albncs,Clia- 
pelle  en  Peule, 3c  hauic&:  pjtlTmtc  Dame  Madame  Iaq^eljn  e de 
R E c O V R T facoinpaignc,  MciFirc  N I co  L A s de  Montmoren- 
cy aulfi  CiKualier,  fciçncur  de  Vcniefics  fur  rElcaillon,  Gcimlbommc 
de  Ia  bouche  du  Rov^Hls  du  Je  Seigneur,  Darntuf^llc  Philippe  de 
Montmorency  fa  Hile  aifncc, qu’il  oraullide  haute  3c  pùillantc  Da- 
me Madame  HelainE  VillainTj  première  fcimncj  iccluy  Stignenr 
de  Berfees  foy  faifmt  3c  portant  fore  de  Meilîrc  L O Y$  de  Mont* 

M O R E N c y fcigncur  de  Bcuury.Capirainc  d’vnc  Compagnie  d’infantcne 
ordinaire  Ton  Hlsaiftié,  Ieah  de  Montmorency  leigncurdc  HeU 
lcmcs,au(ti Capitaine d’vneCompaguie ordinaire  (oi>  Hls  puilnc,&:  de  Da- 
moifellc  Anne  pEMoNTMORtNCvia  HUcmaifiiciriccux  Scignems 
fi  Dame  comparansalTiUczde  noble  Seigneur  Meflire  lacquesde  Uaudam 
Cbcuahcr,fe»gncurdc  Mauudlc,Villcrs,  Cagnicourt,&:c.  bel  onde  marcr* 
nel  de  ladite  Dam<urellcPliilippe, noble  Seigneur  Mciriic  François  d'On- 
gnics  pareillement  Chenalicr,  fcigncur  de  Coupignics , Lieutenant  de  la 
Compagnie  d’hommes  d’arnrçs  fous  la  charge  de  Monleigucur  le  Marquis 
de  Roubaix  marv  3c  bail  de  Dame  Marie  de  Baudain  couhne  gctmainc  à la- 
dite J)ammrcllc  Philippe  dvncpart.  Et  noble  Seigneur  Mcifirc  Adr  i eu 
PE  Gomiecovrt  Chcualicr  feignt  ut  dudit  lieu , L.iignicourc , Mor- 
c y es.  Hennin  fur  Co»cl,  LegncurciilIcs.Maifjcres  ,Neufniicllcs  .Cunchy  le 
haut,  MontfaintFdoy.Vvancourt,  Ribtmonr,  Encre  bcimcr,  3rc-  duCtm- 
fcildcgucircdcfaMaicfté.Gonucrncm&Supctmccud.iiitdtsviIlcsdcMA 
rtneh  d'autre  parc  Rccognoitrcm  chacun  endroic  foy  auoiraccordc  le  ma- 
riage d'emre ledit  ScigncurdcGomiccourc, 3c  ladite  Damoifeilc  Philippe 
dcMontmorcncy,&:c.  Y eUauHi  porté  q-Yiccluy  Seigneur  de  Gomiccomt 
auoitfaïc  partage  des  biens  paterneh  3c  maternels  à DainoifcUcsMargucnie 
Zc  Michelle  (es  feins  des  le  iir.iourdeluilict  M dlxiv. 

Lettres  de  procuration  paiTecs  Icpcnulcidine  lourde  May  m dlxxx  x 1589 
parlcfqucllcs  McHtre  François  de  Montmorency  Cheualiet 
fcIgncurdcsVvaftincs,  Berfees,  3cc.  pourconfcimrau  mariage  du  Seigneur 
de  Vcndcgies  ronhlsaiiccMadan>oifcllc  Anne  de  Croy  Dame  de 
Bermerin  conHicue&cHablitfcs  proemeurs  generaux  3ccfpcciatix  Mellii  c 
Fions  Je  Scauclcs  Comte  de  Hcilies , Baron  de  Chaumont,  3cc.  3c  MdUrO 
laques- Phii>ppcsVilllain  Comte d’ifcnghien,  Baron  de  Rallerghicn. 

Ercdion  de  la  ville 8c  fcigncuric  d'EsT  a t r e en  nom  fi 

cilcrc  de  Comte.  ^ 

Albert  3cI$abel  Clara  Evgenia  ïr.f.imi  \i\U 

ia^r/tu  d<  Dtcu  Anhtdacs  d’ Anflrufy  Dues d(  Bomg&n^ne , d( Lùthicr^c  Bralunty 
de  {.emhoMfgyde  Ltixemhoar^^dé  Uheldresy  Confies  de  de  Fl:t/iJres, 

d‘  Arthois , de  Rourgon^ne  yde  Throl  PaLuifis,  ctde  alnnaut  y de  HoHétrtde  ,de 
^tUndcy  deNamsr&de  Ampherty  Martjuts  du  S.  Empire  de  Home  y Set'^HiHr^ 
Dumede  Frsfe,  de  Sdins,  de  MallmcSydiS  esté  ville  CA  peys  d'Vtfaht  yiouexif' 

/il,  & de  Croeningt.  A tous  prejens  CA  auensr  fçAimr  futjons  ejue  comme  aux 
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Princes  fiimerains ydef<iuels tom  eJidtsdrde^et.dcnohUJlè,  freemintnctSy^fei- 
gneunes procèdent  yContnent&  4ppdrtunt  d’ejletterà' décorer , en  honneur,  tdtres» 
prerogotiues , ceux  ^ue  par  continuels  exercices  ô’  expersence  de  notables  ô" 
vertueux  faits  & ferutees  ,ils  connotjfeut  l’auoir  mente , &ejlredtgnes  & capa^ 
blés  de  telie  rétribution  d' honneur  ô"  dignité,  ajtn  de  tant  plus  les  incliner,  induire 
obliger  à perfeuerer  de  bten  en  mieux , Ô"  inciter  attirer  et autres,  mejmes 

leurs  Juccejjeurs , à les  imiter  & tnfuiure,&  les  aiguillonner  non  feulement  pour 
attamdrela  bonne  famé  & réputation  d’i(eux,maü  aufi  au  plus  bout  degré  ér  com- 
ble de  vertu  pour  l'auancemtr.t  du  bien  public.  Et  tl  Joit  ejue  nojhe  tres-cher  ô* 

leal  chcualter  Mefire  Nicolas  de  Montmorency  Baron  de 
H auefquerque  yfeigneur  de  la  vtlle  d'Efiaires,Zmtt-Serquin,  &Vendcgies,  ait 
pafé  longues  années  continuellement  rendu  plujieursfg!jalcz,&  remarquables fèr- 
uices , tanta  feu  de  très  hautcmemoirele  Roy  Philippe  1 X.nojhc  tres-honoré 
Seigneur  & pere,  que  Dieu  abfolue , en  qualité  de  Gentilhomme  défi  bouche , qn'n 
nom  en  dtuerfes  charges  honorables  Cf  importantes , f comme  de  nofire  Confiil 
d'Ejlat  ,&  chef  de  nos  domaines  & finances,  efp  parplufeurs  fois  premier  Corn- 
mtjjaire  au  renouueüement  des  loix  de  Flandres,  où  il  nous  a tufques  oresferuys 
t reS’honoiablcment  & fideUment  ,Cf  en  fente  que  nous  en  auons  toute  fattsfaiho/t 
^contentement , auec  tjfotr  qu'il  y continuera  a l'auentr  Jtlon  l'enttere  confiance 
que  nous  auons  de  fin  affeclwnô'zele  à nofire  firmee.  Confiderans  aufi  le  lufire 
Ô"  anatnnetéde  la  Famille, dtnnl  efi  iffutficomme  des  premiers  Barons  & pre- 
miers chrefitens  de  la  France , Itfijutis  quafi  de  pere  en  filzauronnt  eu  les  charges 
principales  dudit  Royaume,  &efiê  honorez,  de  plufieurs  emtnents  nltres  de  Ducs  (fi 
Pairs  de  SUntmoruny(fi  de  Damuille , M arquü  dcThury , Comtes  de  Laual,  Beau- 
mont, (fi  Üommarttniy  ayant  eu  quatre  Conncfiablesde  fi  Mat  fin,  trois  Admi- 
raux,  dtuers  Marefihaux , grands  Maifires,grandsCh.wibell,tns ,Gouuerneurs  de 
Pn/itinces,&  Generaux  d'armecs  : honorez  .wec  ce  d'ahiances  tllufires,  (fie.  Comme 
au(it  ceux  de  la  mefine  Famille  ayants  de  temps  immémorial  refidé  pardeçà , pour 
aisoir  bten  (fi  fdelement  firuy  leurs  Princes  nos  predece/fiurs , aurountef/é  efleuez, 
à diacrstiltres  dégrades  d' honneur, fi  comme  à ccluy  dt  Comtes,  Cheualicrs  de  l’Or- 
dre de  laToifind'or,  Gouuerneurs  generaux  de  Prouinces,  chef de  Finances,  Admi- 
rai de  la  mer.  Capitaines  de  gardes,  du  Confeil  dEsiat  de  feues  leurs  MaieUez,  Im- 
périale & Royale.  Ayant  aufii  fiu  fin  pere  le  Seigneur  de  Ber/ee  rendu  plujseurs 
bons  d'agréables  fermées  4 feue  fidtie  M atefié , fiant  commu  au  Couuernement 
de  nos  I ' nies  (fi  Chaficllemes  de  L tSe,  Dou.iy , c?*  Orchtes . Outre  ce  que  le  Seigneur  de 
Seiu/ry  fin  frereatfné  aurottesié  tué  aumetilcnr  de  fin  âge  pour  le  firuicc  d’tcelfe, 
lors  que  l'on  alloit  reprendre  furies  rebelles  la  ville  d'Cslcnde  en  l’an  mil  cinq  cens 
huitantehint.  PovB.  CE  cfi-il  que  nous  ,les  chofis  (ù/dttes  confiderées,(fi  ayants 
fjuor.tbU  efgard  J U noble  & ancienne  e.'ctrapfton , fins , prudence , Icaulte,  pr»- 
d'honimie,  fidélité , valeur,  expérience , (fi  autres  vertus  d"  bonnes  qnalitcz , qut  con- 
current en  la  perfinne  dudit  Mefire  Nicolas  de  Montmorency 
Baron  de  Haitefqu<rqHe,araifion  defque/les  il  mente  faueur,  accroifionent , (fi  mer- 
ce  de.  y oulans  a cefie  caufi  l'eflcuer , accrofirc,  d"  décorer  de  plut  grand  honneur, 
droits , prerogatmes  ,d"  preemwences , auons  ieeluy  de  nofire  certaine  fiicnce, grâce, 
libéralité,  plemere  putjfance , (fi  auciorné  fiuuerame , fut  & créé , faifons  (fi  créons 
Comte  par  ces  prejentes.  Et  pour  tant  plus  t'honorer,  confinions  (fi  permettons 
qui!  puifitfi  pourra  porter  tthre  de  Comte  deladuevtlle  &fiigncurie  d'Efiaires  fi- 
tuée  en  noUre  pays  (fi  Comté  de  Flandres,  qti auons  ertgé  ffi  engeons  par  ces  mef- 
mes  prefintes  en  Comté.  A laquelle  terre  d"  Seigneurie  et  Es/aires  de  nofire  plut 
ample  grâce  nous  .tuons  vny , annexé , (fi  incorporé,  vniffins,  annexons , (fi  incorpo- 
rons par  celles  le fdites  Baronnie  de  Hauefquerqne , (fi  Seigneurie  de  Zinis- Serquin, 
tenues  de  noslre  Cour  (fi  Seigneurie  deCajjel,  pour  par  tuy  d" fis  hoirs  en  hgnedi- 
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rcûcX^jfuitted'iceMxparfisHepueuxcnfiHsdc  je»  Mtfire\.o  T s de  Mont- 
M OR  E N c Y Jftgneurde  Btuury  fen  fiere  aifne , fkccejfitfrs  audit  Comté, &Uurs 
dtfctndans  en  mefme  ligne  direéle,  majles  femelles , (i  long  temps  qu'elles  pren^ 
iront  allunee dt mariage  efgaleàleur  rang  ô'  qualité , tenir  dorefnauant  lierita^ 
l/lemrnt  ^ à toujours  ledit  ttUredeComte  immédiatement  de  nom,nos  hoirs  y&fuC' 
etjjiurs  comme  Comtes  dudit  Flandres  : ^ au  fur  plue  en  louyr  dr  le  pojfder  en  tout 
droits,  honneurs ,dignitez , auiloritez , prerogattues  prééminences , tout  ainfi ^ 
par  lame fme  maniéré  que  tels  drfemblaoles  Comtesonr  accousluméde  tenir,  louyr, 
cjr  vfer  dt  tels  Comtezdr  titres  d'honneur  par  tous  nos  pays,  terres,  &(etzneuues. 

Le  tout  à charge& condition  aue  ledit  Meftre  Qoi.  h i db  Montmo* 

R E NC  x,fèfdits  hoirSfOuà  faute  d'iceux  Jefiitsnepueuzdt- leurs  heritiers  en  ligne 
direife,  Comtes  &ComteJ/es  dudit  Eiiaires,  feront  tenur  de  faire  les  reliefs, fiaulté, 
hommatgCydr  ferment  de  fidelité  à caufe  dudit  t titre  dt  Comte  és  mains  de  nomdf 
de  nos  fucceffeurs.  Item  que  ladite  Baronnie  de  Hauefquerque  & Seigneurie  de  Zi- 
nit-  Berqutu  aunexez,4udtt  Comté  d'Eilatres,  ne  s'en  pourront  feparer,  efdijfer,  ny 
démembrer  parledit  MefireW\Qo\.K%  DE  Mon  t M û r e N c Y 
dits  fucceffeurs  Comtes  drComteJJèsdudtt  Eftatres,par  fucctfiou,ttîlament,ou  aU’ 
tre  contrat.  Esenoutre,queceSie  prefente  création  drcreli ton  ne  tournera  ores, ne 
autemps  aduenir à noftrepreiudtce,ny  de  nos  droits,  hauiteurs , feigneurie , lurtf 
dttlton , refjort  Jouuerameté , auHorité,  Cr  precmtnence.  St  donnons  en  mander 
mentanos  tres-chers& feaulx  les  gens  de  noilre  Confeil  et  EHatyChef^  Vrefidcnt^ 
ffr gens  de  noslre  ptiuéffgrandConfitl^&c.Etafinque  ce  Jôit  chofi  ferme  & fable 
a t ouf  ours , nous  anonsfigné  cefes  de  noHre  main , & à icelles  fait  mettre  nofre 
grand  fctl,  fauf  en  autres  chofes  nofre  droit, &l'aultruy  en  toutes.  Donné  en  no- 
frex'tl.e  de  Bruxelles  le  VUi.  tour  du  moüd'Aouf  l'an  de  grâce  mil fix  cents  ^ 
vnsx.  Albert. 

Ereâion  de  la  Seigneurie  de  Morbeque  en  ticrc  de  Comté. 

Albert  & IsaBEL  Clara  Evcenia  Infante  etffagne,  par  \6 
ta  grâce  de  Dieu  Archiducs  d’ Aufrice,  Ducs  de  Bourgongne  ,de  Lothier,de  Brabant, 
de  Lembêurg ,de  Luxembourge^de  GheldreSyComtcs  de  Habsbourg,  de  Flandres, 
d'Arthois  ,de  Bourgongne , de  Thtrol  Palatins,  crde  hatnnaut,  de  Hollande,  de 
Zélande,  dcNamur&dt  Z utpben.  Marquis  du  S.  Empire  de  Rome,  Sagniurc^ 
Dame  de  Frife,  de  Salins,  de  Haüines , des  cité  vide  & pays  d'Vtrecht , d'Ouexif 
fel,  & de  Croenmge.  A tons  prefens  O"  auemr  feauotr  fâtfns  que  comme  aux 
Princes  fonneratns , defquels  tom  efats  & degrtz.  de  nohlejfè , prééminences , fi- 
gncuries  precedent,  conuienti^  appartient  ^efleuer  dncrtr , en  honneurs,  4 litres, 

C"  prerogattues,  ceux  que  par  continuels  exercices  (zexpertence  de  notables&xer- 
tueux  faits  fruices  ,tls  connotffèntPauoirmenté  ,dr  efre  dignes  dr  capables  de 
telle  rétribution  d’honneur  & dignité,  afn  de  tant  plus  les  incliner,  induire  & obli- 
gera perfeuerer  debten  en  mieux  té'  inciter  (^attirer  et  autres  ,mefmes  leurs  fuc- 
celfcurs , à les  imiter  cf  enfuiure , d"  les  aiguillonner  non  feulement  pour  attaindre 
La  bonne  famé  & réputation  d’iceux,  maü  aufi  au  plus  haut  degré  dg  comble  de  'vertu 
pour  l’auancement  du  bien  public.  Et  tl  fott  que  plufeurs  des  deuanciers  de  nofre  tres  - 
cherdr  féal  Robert  de  saint  Avmer  V és-Comte  d’Aire  ,feigneur 
de  Morbecque,  ont  toufours  fait  de  bons  & remarquables  ferutees  a leurs  Princes 
e»  dtuerfes  charges  principales , f comme  Mefire  Ieanoe  S. Avmer  fon 
pere  grand.de  Gouuerneur  et  Aire  df  de  la  Motte-aubois , d"  Capitaine  itvne  Corn- 
pagnied'Ordonnances,&  Mefire  huTo^'Hl  de  S.  Kw  vi  tVifin  oncle,aufi 
Gouuerneur  dudit  Aire,  dauparauant  eulx  fonayetd,au  temps  que  ce  Gounerne- 
ment  efloit  des  plut  importuns  par  la  voifnance  de  Theroücnne  : ayant  en  outre 

/ i iÿ 


M4 


LES  PREVVES  DV  LIVRE  IIIL 

Mefire  PiERUC  de  Morbec  qJ'  e remis  les’vilies  de  S.  jlumer.  Dan- 
(juerejue,& Mitres  du  FveJftjisartier occupées  parles  Franpoù»  és  mains  del'Empe-' 
reur  Haxmilian  1.  mjhe  btfiyeult  lors  Prince  de  ces  paysiy  iomt  que  Mcpre  . ^ 

Dewys  de  More  t QJ/ e ojjlz.  coy^nu  par  Us  Htfloires  a prins  prijhnnier 
en  la  bat  aille  de  Poitiers  U Roy  lean  de  France.  Conjiderans  aujii  que  ledit  Robert 
de  S.  Aumer  efi  ijfu  des  anciens  Chafieüaïns  héréditaires  dudit  S,  Aumer^  Ô-  di  s 
Comtes  de  F auquenberghe , dont  il  porte  Us  pleines  Armes  » & que  feue  fa  Maieftd 
ayant  efgard  aux  eau fc  s fufdttes  auett  ia  accordé  audit  Mefire  Antoine  U filtre  de 
Comte  t&ertyé  en  Comté  ladite  Setyneurie  de  Morbecque  % poureflre  de  bonreuenn 
& vne  des  hautes  luHicieres  de  noflre  chafletUme  de  Cajêlideuft  ePié  nue  fom  ' 

trémas  aduenu  auparauant  qu  il  en  tuf  Uué  Us  depejehes  t fadite  Mateslé  ettf  ordoti^  ,'f  .• 

ne  que  fes  heritiers  en  fjjènt  nouutüe  inflance,  pourceef-ilquenom^Uschofcsfif  •.  ^ 
dites  confiderées , & ayans  efgard  à l'ancienne  & noble  extraPHon , preudommie  Ç 

délité  iValcur  autres  vertusé’  bonnes  qualtiez^t  qui  concourent  en  ta  perfonne  ^,.jp  ^ 

dudit  Robert  de Sl.  Aumer  yis-Comted' Aire,  à ratfon  dejquelles  tl  mente  faueur^  • 

accToifiment  tdrmercede.  VoaUns  à celle  caufe  l’efeuer  & décorer  de  plue  grand  ïL.  ^ 
honneur,  droits,  prerogatiues , & prééminences , auons  teeluy  de  nojire  certaine  J 
feience, grâce ,& libéralité ,pleniere  putj/ame,dpaulhriié /ouueraine,fut  crée, 

fiifons  & créons  par  ces  prefeHtesComte,&fadite  terre  Cf  Seigneurie  de  Morbeque, 
autefes  appendames  & dépendances  ,confifant  entoute  luflke haute , moyenne  jjP 

bajje,  fituee  en  noflre  pays  & Comté  de  Flandres  ,<fr  tenue  de  nom  À caufe  de  noftre  ■ ÿV 
Cour  é'  chafieau  dudit  Cajjel,  érigé  & érigeons  en  dignité,  t litre,  nom,  auihrité 
prééminence  de  Comté.  Et  de  noflre  pim  ample  grâce  ,auiiortté  ,&  put jfance  aj^  : / 
lue , auons  en  outre  audit  Comté  de  Morbeque  annexé,  vny,&  incorporé,  antUMUOf,^  , ' 

vniffons,  & incorporons  par  ces  mefmes  prefentes , prcmienmcnt  Us  quant  fiefs  »r 

enfuiuants,  a fçauotr  la  Seigneurie  de  Schenflraete  Cr  I unneghem  feantes  en  U 
nance  dudit  Morbeque , Minqueual  en  ta  tenante  de  H azebrouci{,  & Aeneeste  tn- 
ta  tenante  du  Brequtn,ttKuesdenomàcaufidenôfreCour(^chàslcaudeU 
auboU.  Itemlaterre& Seigneurie  de  la  Bourre  tenue  denomà  ratfon  de  noftreditê 
CoHT&chafiean  dcCafJèlauec  fes  dépendances :U lotit atnfîqu'il  s'cflend,  ampiifit„''’t^  f. 

C“  comporte , félon  la  jfeef cation  déclaration  des  Regiflns  en  cilants , pour  fêt  ' - y ••  | 

Uy,fes  hoirs,  ô"  berttters  dcfîendans  de  luy  eu  ligne  dircile , /oient  mafes  ou  fètootl*  ^ 

Us,  dr  fi  longuement  quelles  prendront  aüiancc  de  mariage  e/gaU  à Uar  rang  ^ 
qualité,  tenir  dorefnauant  heritabUmcntdpa  toujiours  ledit  Comté  de  Morbeque  " ' ^ 
ainfi  qu'il  fi  comprend,  auec  Us  terres  dt  feigneunes  y annexées , immediatcmcmt  - 
de  nom , nos  hoirs  dr  fuccejfeurx  Comtes  ou  Comteffis  dudit  Flandres.  Et  au  furpém 
en  touyr dr  Upojfider  emom droits , honneurs , dignitiz. ,auclontez., prerogatiues 
dr  preeminences  ,tout  ainfidtparlan^fh.'emaMerc  que  tclsdl’  fimblables  Comtes  ' 
ont  accoufiumédeumrdr  louyrde  telsComtcx,.  Le  tout  à eharge&  condition  que 
Udtt  Robert  de  S.  Aumtr  ,fi(dits  hoirs  & héritiers.  Comtes  df  Comtejfès  dadis  Mer- 
beque  feront  tenus,  de faire  Us  hommage  û'  ferment  de  f délité  dr  Uautéa  cauji  eti-  Br  ^ 

celu)  Comté,  és  matns  de  nom,  no/ditz,  hoirs  dr  fuccefifeurs , & par  iccluy  turer  -g' 

promettre  de  Utenir  de  nom  ,dr  de  nofiins  fucceffiurs  enta  manière  que  deffias.  Item  ï 

que  Ufdttes  terres  dsfiigncuries  cy  dcjjm  jpeiiféts,  dr  annexées  audit  Morbeque  ^ 
comme  dit  efi , ne  s'en  pourront  f pour,  cfiUJjtr,  ny  démembrer  par  ledit  K obert  de  ^ 

S.  Aumer,  ny  fifdits  heritiers  Comtes  eu  Comttjfis dadit  Morbeque , par  juccefio», 
tefiamcnt,on  autrecontraFÎ.  Et enoutre  que eeffe noAre prefente  création  dr  ereéftot  ;;  •' 
neteurnera  ores,ny  au  temps aduemr, en nofhepTeiudïCC,npde nos  droits,  haultewryÇ 
fiigneurie,  iurifdiClion,reJfirt,fiuueratneté,auîh,rtté & preemtnence.  St  donnons 
mandement, dre.  Donné  en  nofire  ville  de  BruxillesU  vi  ii.  iourdumoisde  Feufkt 
l’an  de  grâce  mil  fix  cents  cf  quatorza:.  Albert.  Isabel.  ^ 
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i-.IEAN  DE  MONTMORENCY  SEI- 

CNEVR.  Dl  Rovpy  fus  pvishe'  deLovts 
Montmorency  feignent  de  Foflcux,8i  fes  enfxns. 

Chapp.  VI.&VII. 

extraits  dt  diuerjis  Lettres , dent  les  tri^tnjux  fixt  au  Threfir  du 
chajleau  d'Fjlatre. 

CO  N TR  A c T de  mariage  entre  noble  homme  Bavlory 

CNEVR  DE  Rot  s I N ,dcMeaurain,SedelaFlamengric,aecom- Vorcfi  cF- 
pjgiicdc  noble DamoifclIcMademoifclle  lehannede  Sars  fa  mere,  te.  de  P’8- 
noltlc  Ucques  de  Roifm  feignent  de  Rongy  du  Parcq  fon  coulîn  d'vne  **’  “’*• 
part  :&  noble  &:  honoré  Seigneur  1 E A N DE  Montmorency  fei- 
gnent de  Roupy  foy  faifant  fort  te  prenant  fur  luy  8c  en  fa  charge  Made- 
molfcllc  M AO  D ELENE  DE  M O N T M O R E N C Y fa  fille,&  O C I E R 
DE  Montmorency  feignent  de  V vaftincs  frété  dudit  Seigneur  de 
Roupy  d'autre  part.  Faitl'an  M.oxtv.  le  vit.  iout  du  mois  de  Nouembre 
par  dcuint  Guillaume  Mahieu  feigneutdu  Bofquiel,  lacques  des  Marteaux, 
te  autres  hommes  de  fief  de  la  Comté  de  Hainaur. 

L ETTR  es  palTées  le  viir.iour  de  Feuriet  m.dxxx.  foubzle  feel  de  ' ÎJO- 
lacques  de  Luxembourg  Cheualicr  de  l'Ordre,  Comte  de  Gaure,  fei- 
gncui  de  Fiennes,  d’Atmentietes.Confeillet  8c Chambellan  del’Empe- 
rcur.  Archiduc  d'AufItice,  Duc  de  Bourgongne  8c  Comte 'de  Flandres, 
Capitaine  8c  Gouuerncut  des  villes,  chafteaux , te  Challellcnies  de  Lille, 

^ Douay  8c  Oreilles.  Par  lefquelles  Nicolas  de  Montmorency 
Efeuyerfeigneur  de  Roupy  recognut  que  en  traitant  le  mariage  de  Baudry 
feigneurdcRoifin  8c  Damoifellc  M A c O E L IN  E de  Montmoreh- 
c X fonefpoure,  feuraudit  Nicolas, fut  li  icelle  Damoifellc  parlE  an  de 
Montmorency  leur  perc  promife  entr’autres  chofes  la  fomme  de  qua- 
tre cents  liures  tournois  de  rente  heritiere  à toufiours,8cc. 
t Let  T RES  parlcfquelles  PlERR  E de  Mon  t M oEz  nc y baftard  ipy  j. 
t'oblige  enuers  noble  Seigneur  Fratifaû  de  Mmtmmxcy  feigneuc  de  Berfées  ’ 
CcVvaftines del'indemncr  de Uptegeric  qu'il  auoitfaitepourluy  vershaut 
ecpuilTant  Seigneur  Meflire  Maximilian  Villain  Cheualicr,  Baron  de  Raf- 
fenghicn,Gouuctncur  des  villes  de  Lille, Douay,  te  Orchies,  icc.  Le  ti.  de 
Nouembre  m.dlxxix. 

Lettres  dumefraePrcrtyidf AfpeDxprf/rfyballardàMonfieutdeBer-  ' 
fce,'Vvaftmct,GouuetneutdeLille,Douay8cOrchies,parlefquellcsilfcrc- 
jouyftdc  ce  que  le  Roy  d'ETpagne  l'auoit  honoré  8c  prouueu  de  l'Eftat  le 
GouuerncmentabfolutdelaChaftcllcnic  de  Lillc,de  Douay,  Sed'Orehics. 
llfeplaintaulTi  de  ce  que  let  créditeurs  de  fon  fils,  8c  de  feu  fon  beaufils  de 
'Villets  auoicat  refolu  de  faire  mettre  fa  terre  de  Mabotry  en  crices.Icem  fait 
mention  de  fesfilles  , 8c ditqu'il  cft  fur  fes  vieux  iouts,  x xir.  Nouembre 
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ifi.GVILLAVME  SEIGNEVR  DE  M O N T- 

MOKEHCY  FILS  DE  IeAH  II.  ET  DE  M A R- 
guctitc  d’Orgemont  fa  fécondé  femme. 

Chafitre  Premier. 

Letacs,  dont  l’original  e(l  au  Threfoc  du  ctiadeau 
de  Chantilly. 

J t O'ti  ceux  quiets  mjintts  LtUrts  virnnt , Sehcrt^EfiaÊUtmiBt 

VoymlM  Chdutier , fei^iuurie Bry)u,Bmnd'7iirj,& dtfiint Andrit» cuLt 

p^uci  du  ( Mdrehe,CinJeiSerCh»mkellMd»  Rtyntfire  Sinjà-gârdede  It  Pn—, 

Ch”'p.*îx.  nçfté  de  Purù/Aiit.SfdiUir faiJiHs,ÿm€fdrdeiuiu  Pitrre  LMÜlieràd 

Sertrtnd  iMtirtClers  N ttàues  <U  Btj  TufirtJdt  Seigneur dtfdr  ImjÀ 
23^iv°  cfl<iilâ,eH  finCheSieüet  dePdXÙyfutfrefeut  enfaferfiuutuhk&fMillitu  Sei- 
puit.  I.  ch  gueurUtn/eigneuT  I B H a N feigueuré-  Bmu  de  Momtmorenc  tjee/met 
il.pug.iii.  gijiii  e^dJlcH  Ufrefeueedefdits tiettirestSuftBù uueuntetKps eufi  ilteuiteftê 
c^hl'.fiumide  fur  U Beyuefiredit  Seigneur,  de  tller  en  l'armée  dudit  Seigneur  frejae- 
xtu.ie  et  tement tenueitenatareduDuc%Seurgeigne&fes 4Uiet..A(}utjiteluytUit»iie- 
uurency',thfitne finencien  Mgeà‘deiilituiiende fu ferfiunen'tpeu,neluyuefté, 
& ne  jéreit  fe/iile  eJhe,AÜer,ne afiijler  eniceUt  armée.  Pturlaifuelle  caufi  ictlaj 
Seigneur  de  Menlmereuey  ctnjideramla  fimmatunàluy  faite  depar  le  Ray  neftn* 
dit  Seigneur  eSlre  it^à'raiftnnahle, &deftrtnti  fmpeueir  aieyr.  Mejmemtn* 
etnfderé  jue  ladite  Seigneurie  de  Montmorency  eft  nuement  tenue  é-mouuant  d» 
Roy  nejlre  Sire  enfey&  hommage  ,à-  parce  éf  autrement  comme  fin  vray  fubiet 
tenu  U fieruir.  Et  pource,  tu  obtempérant  & ac^uiefiant  à ladite  fommation  &. 
mandement, & afin  fut  de  fia  part  Joit  fieruy  (fi  otey  comme  ratfion  tfi:4  ordonné, 
commandé,  & enioint  à noble  perfinne  Gvillavme  de  Montm  o** 
R E N c T Eficuyer  fin  fils , eftant  fieùl  auec  luy  (fi  en  l'obàjfiance  du  Roy  , aUcr  (fi 
afiifier  pour  ledit  Seigneur  de  Montmorency  fin  pere,&fia  perfonne  reprefintert» 
Uditt  armée,  fieruir  le  Roy  nofiredit  Seigneur.  Ce  fut  ledit  Eficuyer  fon filslifierak- 

rtotnt. 
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menfy  en  obcijfant  au  commandement  de  fendit  pere  y comme  bon,  vray,  ployât 
ferutteur ,(jr (ubtet du  Roy  nofhedit  Seiy^neur, comparant  en perfonne  a efei,fè’  eJf 
contentde  faire  ydr  fey  employeren  laditearmée  (ouffiferrnHent  accompagné  de  gens 
armez,  cheuaulxpour  U tmtioH  df  defenfe  du  Royaume/ir  de  la  chofe puhli(^ue,ainfe 

comme  à bonvajjaldf  fidfiet  du  Roy  nofere  Seigneur  appartient  de  faire,  Pourta- 
quelle  canfe,  afin  de  recompenfer  ledit  Guillaume  de 
luy  fat:, , & tju'il  fera  au  Roy  nofhedit  Seigneur  en 

commandement  de  fendit  Seigneur  ô"  pere , en  l'acijuitant  du  feruice  tfu'ildoit  au 
Roy.  Et  pour  fupporter  tes  fratz. , mifes , pertes  y ry  defeens , ejue  fendit  fis  auoit 
e»x^&  pourra  auoir,fir  luy  conmendra  faire  & porter  ou  faitcfr  pouroccajion  delà- 
dite  armée,  & pour  toujîours  jeruir  le  Roy,  O"  afn  de  fecourtr^  ayderà  fuppor^ 
terdr  fouftenirles  chargestir  eilat  de  fondit  Seigneurdfpere  ou  temps  aduenir  ydf 
pour  plufieurs  autres  grans  & effeciales  cau/es  dr  confiderattons , qui  à ce  faire 
auoient,ont  meu,dr  meuuent  ledit  Mon/eigneur  lehan  fagneur  dr  Baron  dudit 
Uooimo^ency  ,&  qu'U  difeitdf  affermoit  efhe  iufes&  raijonnables.  J celuy  Sei- 
gneur df  Baron  de  Montmorency  pour  lefdites  caufes , de  (on  bon  gré,  pure,  franche, 
dr  liber aüe  'volonté , fans  fraude  ne  tnduElion , ainfi  qu’il  difoit,  recognut  & con» 
ftffa  en  la  prefence  defdits  Notaires , comme  en  droit  iugement  par  deuant  nous, 
^tl  auoit  donné,  baillé,  ceddé , quitté,  tranfeorté & delaifé , &par  ces prefentes 
Lettres  donne , baille,  cedde , quitte,  tranfeorte , & delaijfe  du  tout  dés  maintenant 
4 toufiours perpétuellement , en  pur  cr  vray  don  irreuocable  fait  entre  vtfs,fens 
tfeêtr  de  tamais  le  reuocquer  ne  rappeüer  ou  temps  auenir  en  aucune  maniéré, ne  pour 
quelque  caufe  que  ce  puiffe  ejhe , audit  Guillaume  de  Montmorency ypour  luy,fes  hoirs, 
O"  ayants  caufe  à t ouf  ours  ou  temps  auemr , ladite  terre,  feigneurtc , Baronnie , (fr 
appartenances  de  Montmorency  tenue  dr  mouuant,  comme  dit  efl,  du  Roy  nojhe 
Sire , à caufe  de  fendit  Chaîtelet  de  Paris  : potir  en  ieuyr  par  ledit  Guillaume  de 
Montmoremy , fes  hoirs  dr  ayants  caufi, en  tom  droits  de  nobleff, honneurs  ,<fr  di- 
gnitez , frutz  ,prouffiz , reuenues,  hommes,  hommages , coUations,  patronaiges , dr 
autres droiz  quebzconques  : fans  rien  y retenir,  excepter,  ne  referuer par  ledit  do- 
xateur.  Les  don  ,eeJiion,tranJport,&  delai ffément  dejfufdits  faitz,  moyennant  dr 
Joubz  le  bon  •vouloir  dr  plaifr  du  Roy  nojhe  Seigneur , pour  les  caufes  deffm  tou- 
chées. Et  auft  en  faneur  de  la  bonne  &vraye  amour  naturelle  que  ledit  Seigneur 
de  Montmorency  auott  & a à fendit  fis  Guillaume  de  Monimvrency.  Aufi  qu'il 
dtteftrele  bon  plaifr  dr  •vouloir  du  Roy  nojlredtt  Seigneur.  En  ctJdant  dr  natif 
portons  oulnetfrauec  ce  que  dit  ell  dej/us  par  ledit  Seigneur  de  Montmorency  audit 
Cuillaume  fon  f Iz,  pour  luy , fes  hoirs  ,0"  ayants  caufe,  touz  droitz  de  propriété, 
foJfeJiott,laipne,feigneurie , noms , caufes,  demandes,  raifens,pourfuittes(fr  acUons 
syuelsconques , que  ledit  Seigneur  de  Montmorency  auott  & pouuoit  auoir  en  ladite 
terre,  fetgneurte  dr  appartenances  de  Montmorency , & furèr  à Encontre  de  quel- 
ques perfonne  s & biens  à caufe  de  ce  i&  defdites  pojjèjmn  d"  feijme  ,foyJsommagè, 
ou  fouffrance  ,en  quoy  ledit  Seigneur poueit&deuoit  eJhe  cticelletene,fèigneun€. 
Baronnie  d’appartenances  de  Montmorency,  iceluy  lehan  Seigneur  dr  Baron  dudit 
lieu  fe  dcjfai  fy , defmtjl,  & deueîly  es  mains  defdits  Notaires , comme  en  U noihe 
feuueratne pour  le  Roy  nofre  Sire,  au  proft  dudit  Guillaume  de  Montmorency , fis 
hoirs,&  ayants  caufe.  Foulant  (fr  dnfentant , que  en  faifant  ofienjion  de  ces 
Lettres  ledit  Guillaume  de  Montmorency  en  fuH  dr  feoit  faijy  dr  veftu , mû  & recen 
en  bonne  &fôujffante  fatpnedr  pojfejiion , foy,  hommage,  ou  fouffrance  qui  vaille 
foy  ,parceluyoHceulxdr  atnf  qu  il appartiendra.drc.  Entefmoingde  ce , nous  à la 
relation  defdits  Notaires  iurez , auons  mü  le  fiel  de  ladite  Preuofé  de  Paru  é ees 
Lettres , ùfquelles  furent  faites  & papées  le  Mardy  hmtiejme  iour  du  mois  de 
Septembre  l'an  de gf ace  mil  cccc.  feixante  dr  douze.  Signé  P.  LmlUer. 
3.  Loetart. 


Montmorencp  des  firuices  par 
Lidite  armee , en  obeijfant  an 
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Lettris  par  lefquelles  Gvillavmi  de  Montmoeinc* 
Efcuyer  feigncur  dudit  lieu  de  M o N T M o K.  E n c Y , qui  eft  mouuanc  du 
Roy  à caufe  de  fon  ChilVelletou  Preuofte  de  Paris , en  nft  foy  8c  hommage 
ligeàfaMaieftécomme  defeigneurie  à luynouuellement  venue  pat  dona- 
tion 8c  ttanfpottde  Iean  naguère  Seigneur  dudit  Montmorency  fon  perc. 
Aquoyle  Roy  le  teceut,le  xxviii.  ioutd’Oâobre  m.cccc.lxxii. 

Extraie  du  Teftament  de  Charles  d’Anjou  RoydeHierulâlem 
8c  de  Sicile , Comte  de  Prouence. 


48.. 


Item  Irgtuit  fmt  rcliauit  genenfi  fiutiftn  Gvillelmo  de  Mont- 
morency dtmim  d'EJmun  cita  Ctnfduri»  & Camhcüam , de  et 

tftime  mtrite,fn gratis  & aietftis  fertHijs  fer  iffim  demi/ium  i’Efeeuen  Jibi  U~ 
tetuer  & hteraliter  fraftitùi  ©•  item  ta  compeafam  & alitjualem  retrtbtuionem 
maltenm  làtoramper  eundem  in  eues  fertttta  pajfentm  à"  fujleatarum , videlicet 
Jix  milita  fcata,ipji  eidem  démina  d'Efeeuea  fer  heredem  Jintm  infra  feriptttm fi - 
^mel  tantum  dtndadrexfeluenda.drt.  Du  X.  menfis  Decembrü  anne  M.  cccc. 
LXXXI. 

Extrait  des  Regiltrcs  des  Plaidoieries  du  Parlement. 

Duxx.iour  de  luillet  m.cccclxxxiii. 


o Entre  Lovys  de  Montmorency  cZ/W/erJe/^ww 

^ eUFcJfeuxdemandeurencemplainte.feurraifendeUSannnie.terre.&feigne»- 
r«  di  Montmo  RE  N CT  .d'T/oe/ar/.  G V I EL  A V M E de  Mont- 
morency Zff uyer fi  fendent  & eppefant  d’autre  fart. Ven  par  la  Ceur  le  tlat- 
dejédu  xx.Neuemhre  yi.ccccLXX'tu.les parties fint  déclarées  eentraires 
quant  au  principal,  & la  recréante  adiugée  audit  Guillaume  de  Mentmerencj. 

^ Du  T 1 1.  iour  d’Aouft  audit  an. 


Entre  Gtillavme  de  ^erst  taoxitucx  Efcuyer  demaiedeur 
en  executienà' Arrefi dtnne a fen frefit  le  xx  t.Iuillet dernier ,àl’encenlre aie Mef 
Jirtl.a'fXi  DE  ÎAovtüokiv  c't  feignent  de  Fejfeux  fen fieresytetr  le- 
quel U recreancedela  Sarennie,terre,&feigneuriede Mentmerency.d'iuitrester- 
ret  & héritages  demeurez,  de  la  fuccefien  de  feu  Mefeire  Iean  de  Mont* 
M o R E N c T pere  defdites  parties,  Isey  eft  adiugée  d’vue  fart.  Et  ledit  Mefiirt 
L o V T s eppefant  à Eexecutien , peur  la  meitié  de  la  terre  é’  Barennie  de  M o n T- 
MORENCY.deZa  terre  &feigneurie  d’Efeeuen,  & autres fituées  eu  la  Preuejié  dt 
Faris,^ui  ieidùfùreut  susdit  Mefeire  \ tau  de  M ontm  or  en  c y MÂtor 
dumariagede  luy&de  fiteDameïi  wv  E DE  FossivxyS  première  fim- 
me,  «h  aes  terres  venues  érefeheuës  audit  defisut  parfiucefeieu  en  ligne  direife,. 
durant  & cenflant  leur  premier  mariage  ,^ue  iceluy  Mefeire  L o v Y s dtfiit  luy  «p- 
fartenir  à caufe  du  deert  de  ladite  defunte  Dame  Iehanne  de  Fos- 
se Tx/ii»e«d'«/rep<ire.  Il  fera  du  4»e  nmebftant  ladite  eppefetitm , c#'  fm 
preiudice  eticeBe,  ledit  Arriftdu  xxr.  lutBetfera  exécuté felen  fa  fermeté- tentnt 
peur  la  tetaUté  de  ladite  Barennie  de  Mentmerency,  feigneuried’Efieuen,téauiru 
terres  & feignturies  demeurées  du  décès  téfeucefeien  dudit  fin  Mefeire  lente  dt 
Mentmerency.  & fans  defeens. 

Voyez  les  Preuues  du  Liure  IV.  Partie  I.  Chap.  II.  pag.  i88.  & Partie  If 
Chap.I.pag.zio.  lai.  8efuiuann. 


Exoait 
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DE  L'HIST.  DE  MONTMORENCY.' 

Excraic  du  Dure  des  Eflats  cci^usà  Tours  au  mois  de  Mars 

M.C  CCCLXXXm. 

Noms  des  Seigneurs  qui  adîilcrcnt  ^ l'ancmblcc  des  trois  Efbts. 

Ufnfei^neurUComtt  de  CdndaU  & de  Benauges. 

Honfeignoêr  U Ctmte  de  Pêmhuure. 

Monfeigneur  de  UTrimûMiSe  Cemtede  Senont  &c» 

M ùnfeigttewr  de  Retuy,  , 

HenfeigtUMt  de  BrAitte. 

Bionfeignew  etEfirac. 

Le  Cemee  de  leigny. 

I-B  Seionevu  de  Montmoeency  premier  Barende  frafice* 
Bignfagneurdes  Gruttges  fiU  du  Comte  de  f'entadour. 

Les  noms  de  ceux  qui  onc  eflc  ordonnez&cHeuzpar  lesvilies, 
prouinccs  bailliages,  & premièrement  la 
Preuollc  de  Pans. 

t,*Ahhé  de  S.  Denys  en  Frâjue  Euefijne  de  Lomhez,, 

Blâifire  Uân  Henry  Chantre  de  Parü. 

Bionfienr  Jean  de  Rely  Chaneinede  Paru. 

MonsbigNBVx.  de  Mo^tmobency  premier  Baron  de  France, 
pjys  Saagntn. 
flicoUs  Potier. 

CoMchier  Hebert,drc. 

Extraies  de  dinerjès  Lettres  » dont  Us  originaux  font  au  Ekrefir 
de  ChanttSy. 

Lettres  du  dernier  iour  de  luin  u.cccClxxxiv.  parlcrquclles  * 4^4* 
OviLLAVMi  feigneur  & Baron  de  Montmorency  rendit  aucu  de  ladite 
Seigneurie  au  Roy  Charles  VUI. 

Contrat  de  mariage  pafle  fouz  le  fcci  de  la  Preuofte  de  Paris,  entre 
nobIe'&  poifTancSc^ncur  G T 1 L L AV  M B fcigneur&  Baron  de  Montmo> 
fency»Conrciller&  Chambellan  du  Roy  nollrc  Sire,  accompagné  de  no> 
blés  nommes  MeUire  Pierre  edOrgemont  Chcnihct  feigneur  de  MontjaySc 
de  Chancillyron  onde, Conrciller&  Chambellan  duRoy,MclItre  Guillau- 
me Goufjier  aulfi  Cheualier  feigneur  de  Boefy,  parcillcnienc  Confeiller  hC 
Ohambellandu  Roy,McflîreOi^4''rC^««r/e  fcmblablcment  Cheualier , fei- 
.gneurdcMonifuTcs,  Colart  d‘ Anglure  feigneur  de  Bourlemoni , BiGuillaume 
duBroulUt  Efeuyer  feigneur  deBadouui]lc&dcLifyfurOurc,fesparcns& 
amisd vnc parc: &DamoifeIle Anne  PoThlledcMelfircGuyPocChd- 
ualter  Comte  de  S.Pol,ConfeilIer  & premier  Chambellan  du  Roy.alCllanr, 

&:  de  feue  Madame  Marie  de  Villters  fa  femme  ; en  la  prcfence  de  Philippe 
LuillierEScxx'ftx * feigneur&BaroD de Cailly,aufli Confeiller  & ChambeU 
Jan  du  Roy,  & Capitaine  de  la  Ballide  de  faine  Anthoinc  à Paris,  de  Damoi- 
l'cllc  Gahrtelle  de  rtllters  (z  femme  tante  d'icelle  Damoifcltc  Anne  Pot, &c. 

Par  lequel  traité  le  pere  afligne  à ladite  Anne  fa  Hile  la  fomme  de  douze 
^illeliurcs  tournoisendoc,  moyennant  laquelle  elle  renonce  aux  fuccef- 
^onsde  fes  pere  &:n>ere  au  profit  de  Par  fon  frète.  Samedy  x vii. 

luillet  M.cccCLxxxiv. 

Voyer^les  Preuues duLiure  11 1 .Chap.IX .pag.tjÿ. 

L ET  T R ES  du  xiv.  luillcs  M.CCCCLXXXIV.  contcnincs  les 
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di'iifions  faits  par  Mcflîrc  Pierre à'Orgtmmt  feigneur  de  Montjay, Chantilly, 
Aufolsa^ Chaucrcy  en  fonnom.&dc  MdrgMtrhed'Orgemont  Dame 

de  Montmorency  lârcur»defes  biens  & de  ladite  Dame , à Meflire  G y i L.- 
lavme  Barom  de  M0NTMOKENCY4  & GmUUmh$€  d»  BroulUt 
feigneur  de  Badouuille , frères,  enfans  de  ladite  Dame  Marguerite. 

Ratification  dudit  partage  par  ladite  Marguerite  d'Orgemont 
le  XXI.  AouB  M.ccccLXxxiv.  & par  lerdits Seigneurs  le  ziv.  luillec  au* 
dit  an. 

148s.  Lettres  faifants  mention  de  noble  & puillànc  Seigneur  Monfieur 
Gvillavme  Biron  de  Montmorency . 6C  feigneur  d'Elcoucn  » Efcuyer 
d’Efeuriedu  Roy.  Le  ix  luin  m.cccclxxxviii. 

149  a.  Gvillavme  feigneur  c'  Baron  de  Montmorency»de  MintUy^  d’Efioae»,  ô" 

de  chantilly  tConfedUr  dr  Chambellan  du  Roy  nojhe  S tre^  auiourd’huy  datte  de  cet 
ftefentes  auons  donnédf  donnons JiuJîrance  à Pierre  Lorfeure  Efcuyer  mineur  et 
iHjquesad  ce  cfu'il  fois  en  aage  comgetant  de  nous  faire  Us  fy  dr  hommaige  e^tse 
tem  nous  cfi  de  faire  tà  caufe  d'vn  fef  afsü  à Pons  fainte  Matxence  nomme  Ist 
' ChaJlJlenie  de  Pons&fes  af/fartenances.Letfuelfef  efl  tenudenousàcaujè  de  nO“ 
ftre  chajlelde  chantilly. Siàonnons  enmandement  à nos  Bailly,  Receueur,  ftocu- 
renrgjr autres, (fc.  Faitleii.iourd’oPlobrel'ana  ccccxcii. 

*493'  LtTTREs  du  Mirdy  xxii.iour  d'Aouft  M.ccccxcnt.  par  Icfquellcs 
noble  Dame  Madame  Dame  de  Monfures  & de  Marinei 

accorde  auec  G v i l l av  m e feigneur  de  Montmorency  touchant  la  foc- 
ceftion  de  feue  Dame  Marguerite  d'Orgemont  leur  mcrc  commune , Se  de  ce 
qui  luy  pouuoit  compecer  es  terre  & feigneurie  d’Emureflàulc  en  Bout* 
gongne  vcnucdclafucccfliondcfeu  McfllrcMilcs  de  Piillart. 

I 49T*  Lettr  es  du  Simedy  ix.iourdcMay  m.ccccxcv.  contenants  lara* 
cificacion  du  mariage  de  G V 1 L l av  m E Seigneur  de  Montmoren* 
CYauec  Damoifellc  Anne  Pot,  faite  par  noble  homme  René  Pot  frere 
paternel  &mûtcrnel  de  ladite  Damoifelle  Anne  Dame  de  Montmorency 
icIgncurdclaRochcdcNolay,  de  Chaflcau^neuf.Gmry  en  Chatonnois» 
famt  Roman, NccIle,Thorc  fur  Oulchc,BcThorc  en  Tonncrroisja  Prugne 
att  Poc.Chimproy  & de  Meneftou  SalIontEfchanfonordinaire  du  Roy:Re- 
ucrend  pcrc  en  Dieu  Monfieur  MaiBrc  Louys  de  Villters  efleu  confermé 
Eucfquc  de  Beauuais, 5c  vénérable  Se.  diferete  perfonne  MaiBre  Pierre d*Am^ 
rillters  PreBre>Chanoine  prebendécnrEglifc  dudit  Beauuais, 5c  Preuoften 
J’Eglifc  de  Clermont , ou  nom  5c  comme  exécuteurs  auccqucs  reucrend 
pcrc  en  Dieu  Monfieur  Eucfquc  dcTournay  5c  AbbcComracn- 

datairc  de  S.  Lomer  de  Blois,  5C  honorable  homme  5c  fage  MaiBre  Denys  U 
Mercier  Chancelier  de  Monfieur  le  Duc  d’Orleans,  duTcBamenc  de  ièu 
noble 5c puifTant  Seigneur  McBirc  Guy  Pp/ en fonviuancChcualicr feigneur 
defjitcs  terres  Se  feigneuries,  pcrc  dcidiis  René  Se  Damoifelle  Anne  Fût. 

Extrait  de  Tordre  obferué  à Tcntrec  du  Roy  Louys  XII.  en  la  ville 
de  Paris,  leLundy  11.  iour  de  luillct  M.ccccxcvui. 

1498.  A dextre&  afcneflre  deuant&apres  Udit  Seigneur  marchoient  très. haut  s é 
puiffans  Primes  Us  Duesd‘AUnfon,de  Seurhon,  de  Lorraine,  de  N imours,  é-  pin* 
fleurs  autres  lies  Comtes  de  N ajfauu,  de  Dunoù,de  Cuife,  de  Montpenftr,  delà* 
gny,  Mefsire  Phtlippes  de  Rauefainje  Preuofi  de  Parü,th  Baron  DeMomt- 

MORENCr,/r  Seigneur  de  laTrimoutlle,  Louys  Menfigneur,UsStHe/chatatde 

rhoulouz^e ,dr  de  Beaucâire , de  Lyon , d Armagnac , Us  Seigneurs  de  Fiettnes,de 
Chaumont,  I acquêt  Mon/eigneursU  Rohan , & plufeurs  autres,  f rschement  hahl- 

lez. 
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let,df  fômptueuftment t mentez  fnr  ceHrfiers&genetshariezde  dr4p(tert(^i 
fiUettesde  Jfn  or,  & autres  couleurs , que  c'efioit  chojè  ineJhmabU  ivtoir  tîrcem- 
prendre. 

Extraits  de  dtuerfis  Lettres  gardées  au  Threfir  de  Chantilly. 

Lettres  du  xx.iour  de  Septembre  m.  ccccxctiii.  par  lerquelles  r ^ 

Gv  iLLAVME  Seigneur  & Baron  de  Montmorency  rendit  aueude  fa  Ba- 
ronnie de  Montmorency  au  Roy  Louys  XI I. 

Lettres  patences  du  Roy  Louys  XII.  parlefqueltes  ildonne  jlMelIt- 
reG  V I L LAv  m i Baron  de  Montmorency  l'office  de  Capitaine  & Gou- 
uerneur  duchafteau  de  S.  Germain  en  Laye , auec  la  fupcrintcndance  Sc  re- 
gard (iir  les  offices  des  eaux  > fore(ls,&  garde  des  chafTcs  dudit  lieu , c|uc  n'a- 
guère tenoicM'^  IeandcLûuenChcualier,Gouucrncuc  du  Duché  d'Or- 
Icans.AChinon  Icxx.DccembreM  ccccxcviii. 

PRESENTATION  & nomination  faite  par  Monlîeur(7W/«f«mr</e3/M/- 
monney  premier  Baron  de  France,  feigneur  delà  Roche,  de  Chafteauneuf, 

&:de  Damuille  jCcnfeiller  & Chambellan  ordinaire  du  Roy  ,Gouuerncur 
& Badly  d’OrIcans,de  la  perfonne  de  Mcffirc  Thomas  de  la  Villette  Preftrci 
à Monneurl'Euefqucd'Éureux,  pour  le  pouruoji  de  la  Cure  de  S.  Pierre 
de  Charnelles. 

Seedée  de  fin  fiau  d'armes , qui  efl  en  cire  rouge , contenant  l’efiu  des  armes  de 
Montmerency  courbé, fiuftenu  par  deux  linges,  é’tymbréd'zn  chien. 

Lettres  patences duRoy  Louys XII. par lefquetles  ildonne  à >5^)* 
laume  Baron  de  Montmorency  l'officede  Capicainedela  Baftille  S.Anthoine  de 
Paris, qucfouloitcydeuantauoirfcu Philippe Luillicr.  A Lyon  le  xtiii. 
luin  M ont. 

Fo  Y &: hommage  faits  au  Roy  Louys  XII.  par  Meffire  Cuillaume  fei- 
gnenr  de  Montmorency, ConfellIcr&  Chambellan  ordinaire  de  fa  Majcfté, 

&:  premier  Baron  de  France, de  la  terre  fie  fci^ncuric  de  Damuillc  à luy  ef- 
cheufi  par  le  trePpas  fie  Aicccffion  de  feu  Renc  Pot  en  fon  viuant  Cheualier 
Ccigncordela  Roche  de  Noulay  fie  dudit  Damuillc,  tenue  fie  mouuantc  de 
favlitc  Majcftcàeaufcdcla  Vicomte  de  Brctucü.  Lezii.iour  d’Oâobte 
Lan  M O lit. 

Voyezles  Prennes  du  Liure  tl  I.Chap.  IX.pag.rys. 

Nov$  Gvillavme  Seigneur  de  Montmorency  é' de  chantidy , premier  le  q a 
JBarende  France,  Confiilleré'  CharMcllan  ordmatre  dm  Boy  nofireSire.fiauoirfai-  * 
Jinsque  auiourd’huy  xiT.de  lanuier  m.dit.  Pierre  Lerfeure Efiuyer  nous  afatt 
Us  foy  & hommage  qutl  nous  efioit  tenu  de  faire , pour  raifin  de  U Chafltüense  de 
Eons  fiant e Mexance  à luy  appartenant,  tenue  mouuant  de  nous  en  plain fief  d 

caufede  nofire  ehafiel  de  Chantilly.  Defiquels  foy  & hommage  nous  nous  tenons 
four  content. Sauf  nofire  droit,  (fi  l'autruy  ententes.  Et  auons  enioint  audit  Pierre 
Lorficure  de  nous  batüer  fon  dénombrement  dedans  x t.  tours  prochainement  ve~ 
mants,(fic.  Entejmoingde  ce  nous  auons  figné  ces prefintes,  (fi fait fieSerdu fiel 
de  nos  armes  les  tours  (fi  an  dejfufdits. 

Icandc  S.  Gelais  feigneur  de  Monlicu  cnrHiftoireduRoy  Louy^ 

XII.  parlant  du  voyage  que  le  Roy  fiften  luliecontrc 
les  Vénitiens  l’an  M.Dix.apresPafques. 

Messp-Icnetrs^  Alençon,  de  Bourbon, de  Nemours, de  Lorraine,  de  Fen-  i e q « 
dêjme,  &df  N euers , allèrent  quant  & luy.  Il  latfa  Monfiigneur  U Chancelier,  (fi  ' 
Jiejfetgmeurs  de  Saint  VvaÜier,  de  .MoNTMo«LENCT,t^^«  Bouchaige^ 

Ki  iÿ 


Digitized  by  Google 


IJ  II. 
I5IJ. 

IJ‘Î- 

151$. 

IÎI7. 


Kl  LES  PREVVES  DV  LIVRE  V. 

feitr  unir  ctmfusnét  4 U Sijne , & ftnr  4dmfn  4ux  nffûrts , s'il  tnfinemit 

4ucn«r. 

Epiuphe  graué  fur  vne  pierre  quairée.  qui  fe  Void  enrEgUfedes 
Cordeliers  de  Senlis , au  bas  de  la  fepulture  de  Pierre 
d’Orgemont,8£  de  Marie  de  Roye. 

Ctgifi  U caurde  mhl'Dttnnfille  A K K I Pot  enfin  -viutnt  femme  de 

fennebk  homme  MenfieHrG^  11.1.  nn  ni.  DE  M o H T M OE.EN  C T ,/»- 
^q»elle  trefiejfi  ichenlillji  le  xxiy.imrik Fenrier[4nH.J).&x\. 

Extraie  de  l’ordre  obferué  i l’enterreinent  delà  Royne  Anne 
Dueheflè  de  Bretagne  l’an  u.DXiii. 

Amis  Centilshmmesflus  prccheiniduairfi,  Mtnfuur  de  Remej,  Mo  M- 
SIEVR  DE  yioVTnoiivC'l,le  heftard  de  Seucge.lehfierd  de  Vem- 
defme,  Monfieurde  Stuil,  Mtnfieurde  MeiUy,  Menfieurd' Ars,  Menfieur  de  Bayard, 
MenJie*rdeChaft:IUn,Marfie»rttAiimtnt,  Monfiemr  de  Raffé,  Menfieur  de  Came- 
(bei,&  autres  noUesgetu. 

txtraitsdediuers  originaux  efianttanThrefir  de  Chantilly. 

B VELE  du  Pape  Leon  X.  en  date  du  x XV.  Décembre  m.dx  v.  iBon- 
longne,  pat  laquelle  il  donne  licence  8c  permiflioii  à Mertire  GvrtiAvaM 
DE  Montmorency  feigneutdeChantilly,poutluy,fafaniill*,&:lïie- 
celTcurs.de  faire  faite  8c  célébrer  tous  diuins  feruices  en  laCbapellc  S.  la- 
ques 8cS.ChrillofleduditChantilly, de  mefmeüc comme  à l'Eglife  panu- 
chialedeS.Lienard.-enconfideration  de  la  grande  incommodité  quifcur 
elloit  d'aller  audit  faincLienatddiftantd’vne  lieuë  dudit  Chantilly. 

Lettres  patentes , par  lefquelles  le  Roy  François  donne  à G v 1 1- 
LAVM  E feignent  de  Montmorency  Chcualiet  d'honneur  delà  Royne  ine- 
te  , l’office  de  Capitaine  du  chaftel  8c  don  jon  du  bois  de  'Vincennes,  que  fou- 
loit  tenir  le  Sieur  de  Gtauille.  A Amboife  le  dernier d’OaobteM.D.xvI. 

Lettres  patentes,  pat  lefquelles  IpRoy  François  donne  audit  Sieur 
de  Montmorency  Chcualiet  d’honneur  de  la  Royne  mere,  l’office  de  Con- 
cierge 8c  garde  de  la  Tout  8c  hoftcl  de  Beauté  fur  Marne , 8c  du  bois  de  V in- 
cennesaiKC  leparc  dudit  lieu,  que  n’agueres  fouloit  tenir  le  feu  Sieur  de 
Grauillc.  A Amboife  le  dernier  Oûobte  m.dxvi. 

Extrait  del’ordieobferuéau  facre  8C couronnement  de  la  Royne 
- Claude  fille  du  Roy  Louys  XII.  8C  première  femme  du 

Roy  François!,  fait  à S.  DcnysleDinianchex. 

iour de  May  M.DXVI I.  * 

Avsss  yauitvn  efihajfautdrrfiiaucoJK dtxUe,oùflafitursDamesefiêieat. 
Et  à fintfire  vn  aune,  où  efioient  aucuns  Princes,  & grand  nomhnde  CbensJiert 
de  l'Ordre,  ayanstOrdreds  Roy  au  col  ; comme  le  Duc  Maximilian,le  Comte  de 
louai, k SienrcFOrual,le  Ficomtede  Martiguesnommé  Franfoù  Monfienr  de  Lu- 
xemtourg,le  grand  Senefchal de  Normandie , le  Sieur  d Efiarraulx , U haflserd  de 
Sauoye,s.i  SiEVR  itlhli:Oinn.on'»c-ï,Monfienr  legtandEfcuytT,ejr 
Monfieurde  Chefnett. 

Extrait  de  l’ordre  obferud  à l’entrée  que  fill  la  mcfme  Royne  Claude 
en  la  ville  de  Paris  le  Mardy  enfuiuanr  xii.  lourde  May. 

DEVANTd-  an  fisse  fres  de  ladite  Dame  efioient  les  Princes  du  fimg.  Eten- 
tf autres  y efitunt  les  H are  féaux  de  ChafitUon &de  Cbahannes,  Uonfieur  le  grand 
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Udijirt  & Mùnjîeuri' Admiraly  Monfieur  de  Chenets^  U Preueftde  Pdrù , MéHfimr 
le  grand  Bfiuyery  Monsievr  üe  Montmok.ENCY,  Mtnjieur  U 
fiord  de  Saueye^  MeofieurUgrandSeHefchaldeNormandfeyManfieurdEfiarraâix, 
PraMfoà  Menfienrde  Ltêxemhourg  V teemte  de  Martigues  y Monfieur  U Comte  dé 
Louait  Monfieur  de  Guife,  Monfieur  le  Comte  de  Geneue%  é"  Louys  Monfieur  de 
Vendofme  Prince  de  U Roche- fur-X on. 

Extrait  d'vnes  Lettres  du  Threfirde  ChantiUy. 

LETTREfdu  xxm.  lanuier  m.  dxx.  concenanrs  la  ratifîcacion  (^ice 
|>ar  W^Gutüaume  Baron  de  Montmorency  Bc  noble  Charles  du  Broullarc  feign. 
de  Montjay,  de  l*accord  cy*dcuanr  fait  entre  ledit  feigneur  dcMontjay 
d'vncpart.  flcMachicu  de  Longuejoucpour&au  nom  dudit  Baron  dautre 
part, par  lequel iceluy  Seigneur  de  Montjay  a quitté  audit  Seigneur  de 
Montmorency  tous  droits,  portions, &demandesqu'ilpouuoic  faire  furies 
biens,  terres, &feigneurics de  la  fucccfTiun  de  feu  Melfire  Pierre  d'Orge- 
monten  fon  viuant  Seigneur  dudit  Montjay,  Chantilly,  Chauercy,  Auf- 
foix,  & autres  terres, moyenant  ledit  Montjay,  fei  appartenances  & dépen- 
dances, & la  fomme  de  3500.  limes. 

Extraie  de  THiftoire  Latine  de  l’Abbaye  de  CorbteMs. 

A N N O fidutis  M.DXXii.  in  menfe  luly  AngU  (jr  Burgundi  fimul  iuniH  f4*  * J 
firum  de  Hifdtno  yerduos  menfes  tnantter  oh/tdent.  Et  circa  mtnfim  Oilobrù , oé- 
Jidtone  relicla  venerunt'DoRendittmyquamvacuam gentibm  ô'omnthue  honù  in^ 
menientes  ycam  tôt  aliter  incenderunt.  Nam  Cornes  S.  Pauli  eam  tenere  difjîdent, 
eam  (tcvacuamreliquerat.  Et*uenit  diffus  Cornes  S.  Pauls  Corheiameum  OOMINO 
PE  MoRENCiACO  ad  eam  tenendam.  Nam  frofofuerant  prafati  Angli 
Surgundteamobfidere  tfedbeneficioconUHue  pluuia,  vt  credo  ta»  tadetn  ohfidione 
Isberati  fumus* 

Extrait  d'vu  original  garde  au  Threfir  de  l'Abhaye  de  S.Viffor. 

Lettres  dchaut&puilTane  Seigneur  MonheurG  v i llav MB  fei*  ^S^4* 
gneurâc  Baron  deMontmorency,d’£(coucn,dc  Chantilly,&deCourtcuil, 
preiuier  Baron  de  France,  ConfeUIcr  Chambellan  ordinaire  du  Roy,  Sc 
Oheualier  de  fon  ordre,  pour  le  Prieuré  du  Bois  5.  Pere,membre  depen- 
4iant  de  1*  Abbaye  de£âint  Viâor  de  Paris,  le  xx  v i.  Mars  auanc  Pafques 

M.DXXIV. 

Extrait  de  tltmetotaire  du  Threfir  des  chartes  du  Roy. 

Traite'  entre  Henry  VIII. Roy  d’Angleterre,  & Madame  Louyfc 
R.egcnte  enFrance,£ucàMorele  xxx.AoultM.oxxv.pourfeureté  duquel 
fut  conuenuqueles  Princes  & Seigneurs  fuiuans  s'obhgeroient,a(Tauoir  le 
Cardinal  de  Bourbon,  les  DucsdeVendofmc  dedcLongucuille , le  Comte 
de  S.  PoLlefeigneur  de  Laucrec,le  Comte  de  Comminges , le  Seicnevr 
PE  Montmorency,  te  feigneur  de  Brezé,  le  Comte  dcMaulemier, le 
Je  Comte  de  Brieonc. 

Extrait  des  Regifires  de  la  Cour  de  Parlement. 

Auliéldeluftice  du  Roy  tenu  le  xvi.  Décembre  m.dxxvii. 

CviLLAVUE  PE  Montmorency  Chenalier  de  l’Ordre  duSey^  ïy  *7. 
chasser  d' honneur  M LotQ/è  de  Sautye  Hnclsejfi  Jf Angoulmoü  mere  dstdit 
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Extrait  d'autres  Lettres  duThrefor  de  Chantilly. 

F R.  A s Ç O I s »ar  /a  mee  Je  Dieu  Rej  de  Trame , à ntt.  omet,  & feaulx  gens 
JemsCmftes.éThrefiriersi  Tari,,  faim  & MUOian. Sjauaira^.m  fmfim  quc 
mm  imuLms  lAeralimenti  la  fuffUcaùan  & re^mJtedexafiTecher&amecoH-  / 
JînQxw-i.kVVitfettmuTà'tatmde  D£  MoNtMO  Aen  c Y.CW- 
lierdem/he  Ordre, en  faueur  me  finement  des  hans, grands, & tres-agreahles  fer- 
mées Ju  a par  cy-deuant  faits  i nés  predeeejfeurs  Reys  &a  nem.  A teeluy  pour 
tes  eaufes & autres  bennes  ccnfideratiensàcenem  mtuiunts,Mantdanne,^uitt^ 
(é- deUtfié  t & par  ces  prefentes  donnons  y quittons  » Cf  deUiJjons  tous  les  lots  ^ 
n,enses\& quelconques  autres  droits  é deuoirs  feigneMrtaux.qui  noHspeHuent& 
deiuent  eempeteré  appartenir,  peur  ratfen  & à caufe  de  Vacputfitien  par  luy  ey- 
deuant  faite  de  Marguerite  de  Mentmereney  fimme  du  Sieur  de  Cazebec,  dvn 
huiaiefme  en  la  quaite partiede  la  Barennie,  terre  & fiigneurie  dudttMemmo- 

,ency:i<tuelquevaltur&extimatten,<juelefditslets&%entes,&autresdreits&‘ 

deuetrs  fiigneuriaux  fi  peurretent  menter.  S i vem  mandent  Cf  a S.  Ger~ 

mùnenLayele  premier  leur  de  Mars  fan  de  grâce  M.  tsxxyil.&denefire  regu  e 
XIV.  J/jctFrançois.  Parle  Rey,Rebertet.  Vérifiées  en  U Chambre  de  s 
Cemptesle  xyui  Iuilletu.\sr.xy\\\.  - „ r- 

Lettr  ES  du  xtii.  Mars  m.dxxvii.  par  Icrqucllcs  Guillaume  icigneur 
de  Montmorency  fift  hommage  au  Roy  François  I.  d ’vn  huiftiermc  en  la 
quatricfme  partie  de  laBaronnic  de  Montmorency , acquis  de  Marguerite  de 
Montmorency  Dame  de  Gazebeque. 

Extrait  de  l’Efcritdc  M- Gilbert  Bayard  feigneur  dcNcuuilIc  Secré- 
taire d’Eftat,  fur  la  forme  obfcrucc  par  le  Roy  François  I.  en  U 
grande  Salle  du  Palais  Royal  deParis  Tan  m.dxxviii.  pour  rcccuoir 
la  patente  du  camp  du  Héraut  de  rEmpctcut  Charles  V, 

J ç J 3,  A V X deux  ceficta  de  la  chaire  du  Roy  ejîoknt  le  Comte  de  Beaumont  ^and 

* ' MaiJhe&Marefihal  de  France  jdr  le  Seigneur  de  BnonAdmiratde  France, Lieu- 

tenant general  & Gouuerneur  de  Bourgongne.  Et  derrière  ladite  chaire  eftoient 
tlujleurs  cheualiers  de  l'Ordre,c'efi  à fiauoirle  Comte  de  Laud  Lieutenant  genc-* 
rdÔ'Gouuerneurde  Bretagne, ïat  Seignev^  DE  Montmorency, 
le  Seigneur  d’ Auhigny  Capitaine  de  cent  lances  là  gar^EfcoJJo^,le  Comte 
de  Srienne  tLignyiô"  EouJJy,  le  Seigneur  de  Florengcs  Marefihal  de  France , ie 
Seigneur  de  Ruffec,  le  Seigneur  deGenouiUac  grand  Efiuyer&  Hdfire  de  l’ ArtU- 

lerie  de  France,  Louys  Moi^ur  de  Cleues , le  Seigneur  de  Humieres  i le  Comte  de 

Carpy. 

17.  lEAN  DE  MONTMORENCY 

SEIGMEVR  d’EsCOVEN  , fl  LS  AXSNE^  DE 

Guillaume  : fes  enfàns , & fes  frères  8e  feurs. 

Ch  AMTRE.  I I. 

Extraits  de  diutrfes  Lettres,  dent  les  eriginaux  fini  au  Threfir  i, 
du  chafieau  de  ChantiÙy.  * 

itio  T Ettres  parlefquellesDamoifclle  Anme  P o t eftablit  fon pB>: 

’ X-rcureur  MeflireG VILLA VME  de  MoNTMOAEHCYfonmaiy, 

pour 


j: 
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DE  L’HIST.  DE  MONTMORENCY.  z«s 
pour  accorder  le  mariage  de  M"  Iean  deMontmorency  leur  fils 
aifné  auec  telle  Dame  que  bon  liw  femblera.  Le  leudyxix.de  Sept.  m.  dx. 

Contrat  de  mariage  palTc  fouzlclccl  des  Bailliage  iù  Cbalbcllenie 
de  Bloisentrehaut  & puilIancSeigncur  G V I LL  AV  M a de  Montmo- 
rency fcigneur  dudit  lieu, premier  Baron  de  France,  feigncurd'Efcouen, 

Offois, Chantilly,  8c  Montpillouer.Confcillcrac  Chambellan  ordinaire  du 
Roy, tant  en  fon  nom, que  comme  fondé  de  procuration  de  Damoifelle 
Anne  Pot  fa  femme,  pour  noble  8c  puiflant  Seigneur  I E A N de  Mont- 
morency feigncurd’Efcouen,  fils  aifnc  d'iccluy  Guillaume  de  Montmo- 
rency 8c  de  ladite  Damoifelle  Anne  Pot  fa  femme,  d'vne  part:  8c  haute  8c 
puiflantc  Dame  Madame  Anne  de'Bovloicne  ComtclTe  de  Rouf- 
fillon,DamedeMontgafcon,8cveufucdcMitCH  ARLES  de  Bovr- 
EON  en  fon  Tiuant  Comte  dudit  Rouinilond’autrcpart:patleconfcil,con- 
fencement,  8caduis  de  tres-haute  8c  puifiàntc  Dame  Madame  laDucheflc 
de  Bourbonnois, 8c  d'Auuergnc,Monfieur  le  Duc  de  Bourbon , Monf.Iean 
Duc  d'Albanie, 8c  de  plufieurs  autres  nobles  perfonnages. En  faucur  8c  con- 
templation duquel  mariage,8cafin  que  ledit  Seigneur  d’Efeouen  euft  mieux 
de  quoy  viure,foy  entretenit,8c  euft  fes  terres  apres  le  trcfpas  de  fcfd.  pctc  8c 
mete  en  vn  tenanr.prochaines  rvne  de  l’autre, fans  eftre  diuifccs  ny  feparees, 
au  moyen  des  parcages  qui  pourroient  eftre  faits  apres  le  trcfpas  de  fefd  pere 
&mcrc  encre  luydcfes  frétés  en  diuers  pays, tant  enrifiede  France,  pays 
de  Bourgongne,Normandic,Berry,8c  aucres,où  Icfdices  terres  8c  feigneurics 
font  alTiles,  cfquelles  ledit  Seigneur  d’Efeouen  deuoit  auoir  grand  droit  d’ai- 
nc(re,8c  à ce  que  les  chofes  ne  cumbaftcnc  en  procès  8c  queftion  encre  ledit 
Seigneur  d’Efeouen  Scfefdits  freres  8c  autres  coheriticrsi  ledit  Seigneur  de 
Montmorency  pere  en  fon  propre  8c  ptiuénom,8c  comme  procureur  de  la- 
dite Damede  Montmorency  fafemmc.confencit  8c  accorda,  8c  par  maniéré 
de  partage  delaillà  audit  Seigneur  d’Efeouen  fon  fils  aifnc  pour  fondit  droit 
d’aineflie  8c  autre  droit  de  fucceflîon,qui  tuy  pourroit  competer  8c  appartenir 
au  temps  8c  heure  du  trcfpas  de  fefdits  pere  8c  mere,  la  Baronnie  de  M5tmo- 
rency,les  terres  Scfeigneutiesd’Efcouen,  Chantilly, Motpilloucr,Chauercy, 

Damuille,Auftbix,Auuers,8cTillay  près  Clermont  enBeauuoifis,pour  en 
iouytapresletrefpasdefefditsperc8cmere,8cc.  Faites  prelcnccs  de  nobles 
Ce  paillants  Seigneurs,  Mcftite  YmbettdeBacarnayCheualierde  l'Ordre, 
feigneut  du  Bouchage,  Raoul  de  Launay  Bailly  du  Mans,  Rigauc  Dorcllhe 
Cofeiller  8c  Maiftre  d’Hoftel  ordinaire  du  Roy,Florimonc  Robettet  Thre- 
/briet  de  France, Chcualiers,Icand’AumoncEfcuyer,  Bailly  dcMoncargis, 

8C  plufieurs  aucres.Lexviii.iour  de  Nouembre  l’an  m.dx. 

l^avftf4rUgrâceJtDuHR»ydtFrincct»x  Viamtes  d’Eurtux ,Ctuchei,  tît3- 
Srttuttl,OTbtc,St*mm»luURcger,à'C.fd»t.  <Ulm  fe fenti  nomxos 

thersé' fumxCtnfnUers  Ç,s de  Mont  m o r e n c Yprrw/tr 
Sarmde Fuact lufire châmlulUaordiiiéiri^ltKV  deMontmorency 
najhe  Ffchafi»  ardintirtfinfilij&  dirANNEPoT  Damtifelle  à frefini  defante, 
de  Maijhe  teen  Louael  Lieutenant  générât  de  neflre  Bail/y  dEureux  ,fOur  ters  à- 
griefs  ^ne  ledit  Lieutenant  leur  a fait,  fuà  tufite  derrain  FfehisjuieT  de  Narmandte 
four  les  icurs  ardinaires  dudtt  Bailliage  fait  de fan  affce.auïlarité  miue.au  à l'istjiace, 
faureliasfauiuraure^ueJle.denaJhehiinaimtV  DE  Montmo- 

rency Cheualitr,  en  la  défendante  tfvn pracés  meu  {#•  intenté  en  l'an  M.  d V 1 1 
ledit  clseualierfkr  vne  ctamaur  de  tay  apparente  far  luyarife  ef fait  explaitera  nojlre- 
dat  Chamhellan.  de  me  fine  à ladite  Anne  PoTyS  femme,  four  le  Sfeord  de  la 
fraprietéeffofftfton  de  la  terre  feigneuriede  Damuide.  Laquelle  terre  appartenait 
dladite  iefunteDamaifeUe  Pat  de  la  fuccefian  defeat-Cuy  ^ René  Pat  pert&  fis 
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en  leur  viuMt  Chriuttirs,  y*/  en  jueienr  le  droit  prof  rie! aire  & pojfejfoire  à la  refre  - 
fentationdefennofire  amé&feal  Confetller  & Chamheltan  lean  de  Hangefi  en  Jon 
vinant  Chenalierfetgneurde  Genly , //ni  l'auoit  acqmfi far  grande  fomme  de  deniers 
de  l Z AK  DE  Montmorency  cheualier  fere  dudit  G v 1 1.  L AV  M E, 
i^ayeul  dudit  demandeur.  Etdudefuù  icelle  terre  a ejîé  retirée  far  clameur  de  ren- 
trait lignager  par  N icolns  d' Ejloges  Marguerite  de  Montmorency  EtamoiJiUe  fa 
femme,  <jui  par  apres  l'eujfent  baillée  par  ejchange  audit  feu  Guy  Pot  à l'encontre 
it autre  terre.  Au  moyen  deejuoy  auottejlé  ledit  Guy  Pot  rendu  vray  proprietaire  dr 
pojfcjjèur  de  ladite  terre  de  Damuide,  d'à  ce  droit  d'icelle  touy  influes  à fondit  tref- 
pxs.  Et  de  fei  mains  s'abcedet  audit  René  Pot  fon  fis , qui  Jémblablement  en  ait 
touyiufquesà  fôntrejpAS,çppar  faute  de  hoirs  ijjiis  deluy  fait  icelle  terre  venue 
ficcedée  à ladite  Anne  Pot  fa  fur, qui  en  ait  iouy  iufques  à fon  tre/fut,  dr  ladite 
terre  d'eSe/ùccedée  audit  lean  fin  fils  aifnédr  heritier,  dre.  Donné  à Rouen  le  Iir. 
tourd'Oélobre  l'onde  grâce  M.D.  d'XiIi. 

ijli.  Arrest  pour  Dame  Dame  de  Mongafcon.vcu  UC  de 

feuM"lEAN  DE  MoHTMORENCY.contrcnoble&dircrereperfonne 
Maillre  Richard  le  Roullié  Abbé  dcNodre Dame  de  Heriuaux,ou  nomSc 
eûme  curateur  Cn  cede  caufe  donné  par  tudice  de  nobles  perfonnes  Cl  a v de 
DE  M ONTMOREN  e Y Si  Lovyse  d e Montmorencï  frété  Si  feur, 
cnfâns  Si  heritiers  dudit  feu  M"  lean  de  Montmorency  feigneut  d' Efeouen 
Si  de  ladite  Dame, à raifondefon  douaire.  Le  Mercredy  xxx.  Auril  m.dxvi. 

1 ; > 7-  Traite' de  mariage  de  lean  de  Daillon  fils  aifné  Si  principal  heritier  de 

laquesdeDaillon Cheualier  feign.  duLudeSidcIeanncd'llliers  fa  femme 
d'vnepartiSideDamoifelleLoyfede  Vendofme  feur  de  noble  Si  puiffanc 
Seigneur  Meflire  Loys  de  Vendofme  Vidame  de  Chartres, Baron  de  Mellay, 
CSreillcr  Si  Chambellan  ordinaire  du  Roy,Sic.lc  dot  côdituc  par  le  frere  de 
’ ladite  Damoifclle,de40.milleliures  tournois, Sic. elle  fille  de  feuz  nobles  Si 

puiffants  Seigneurs  laques  de  Vendofme  Se  Damoifellc  Louyfe  de  G rauille 
fa  femme,  fil  le  de  feu  Loysde  feigneut  deGrauiUe  Admirai  de  France  Si  de 
Damoifelle  Matiede  Balfacfaferame,Sic.  LeMatdy  viii.Sept.M.Dxvti. 

I;i  S.  Traite'  de  mariage  entre /MS  l/e  Daié'asfeign.d’lllieis  fils  aifné  de  noble 

Si  puiQânt  Scig.Monf.M"/<ffiee/ de  DatteCheualicr, Baron  du  Lude  Si  de 
Btienzon,Si  feign.  de  Saultcre,Confeiller  Si  Chambellan  ordinairedu  Roy, 
Si  Scnefchal  d’Anjou,  Si  deleanned'llliets  fa  femme  d’vne  part  : Si  de  Da- 
moifclle  Lovyse  DEMoNTMORlNCxfilledefeu  lean  de  Motmoreney 
i.\iùlaiàeGuillaumede  Montm.  feign.  Si  Baron  dudit  lieu,àce  prefenr,  qui 
donne  àfa  petite  fille  en  mariage  aooo.liu.  touin.  de  rentc,fçauoir  la  terre  Si 
feigneutiede  Damuille  pour  looo.liu.  Si  autres  looo  liu.  enaffiete  de  terre 
noble,  bonne  Si  fufllfante , Sie.  Ladite  Damoifellc  Louyfe  lots  mineure , Si 
ClavDe  DEMoNTMORENCYfon  frété  décédé.  En  ptefence  de  noble 
puiff. Seign.M" Anne  oeMontmorency Cheualier.feign. de la 
Rochepot  fils  dudit  Guillaume.qui  ptomift  entretenir  ledit  contrat.  Sic.  Le 
Dimanehexiii.ioutdcMayM.DXViii.fouzlefecldela  Pteuoftéde  Paris. 

' I J 1 L.  Lettres  par  Icfquclles  Anne  de  Bouloignc  Dame  de  Morgalcon  vcuuc 
\ de  lean  de  Montmorency  serine  tematiéeàM"  Franfoù  de  la  Tour  Cheualier 

VicomtedcTurenne.BatonSifeign.deMongafcon.Oliergue,  Ctoe , Po- 
zoulzSi  Setuiflat,  iccluy  Vicomte  en  celle  qualité  tranfige  pour  le  douairé 
de  ladite  Dame  auec  G v 1 1 1 a vm  E Si  An  ne  deMontmorenct 
pereSi  fils.  Lexix-  Mars  M.  D x x 1 1. 

Transaction  palTce  le  xi  it.  Septembre  m.  dx  xi  i.  par  laquelle 
Meflire  Franfoù  de  Montmorency  fils  puifné  de  MelTirc  Gvillavmr  fei- 
gneut de  Montmorency  Si  de  Damoifellc  Anne  Pot  fes  pctc  Sc  merc , a eu 

pour 
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pour  fes  droits  de  rucceflion  paternelle  4:  maternelle  les  terres  te  feigneuries 
de  ChatleauneuR  la  Roche  de  Nolay,  dite  la  Rochepot,  4c  autres  : Et  Mef* 

(ire  Anne  de  Mentmorency  Ton  frere  aifnc  a eu  pour  Tes  mehnes  droits  les  trois 
pattsde  la  Baronnie  de  Montmorency  te  fcigncuried'Efcouen,  Si  la  totalité 
des  terres  te  feigneuries  deChantilly  te  Damuille , OlFoix,Chauercy,  Mon- 
Tcrpilloucr.4:  Villers  presCreil. 

CoN  T R.  ACT  demariage  entreMelTirc  Fr  A Nço  I s de  Montmo-iji^. 
R E s c Y CheualietfcigneurdelaRochepot.hls  de  GuilUnme  feigneur  de 
Montmorency  d'vne  part, 4c  Damoifclle  t,  H AR  COTTE  DE  H v M i E- 
R E s fille  de  Mcflirc  lean  de  Humieres  Chcualier  feigneur  dudit  Humicres, 
Moncy  le  Ferreux  Gouuetneur  4c  Bailly  des  villes,  Preuollez  4c  Chaftelle- 
niesdc  Pcronne,Mondidier  4c  Royc.  Le  leudy  xiii.iourd’Aurilu.Dxxiv. 

En  faueur  duquel  mariage  Madame Dame  d Oftrcmont, En- 
cre, Bray  fur  Somme, 4c  Mcllo,leur  donne  lefdites  terres  te  feigneuries  d'Of- 
femont  .Encre,  Bray,Mello,  te  autres,  teferué  à elle  rvfulcuit  fa  vie  du- 
rant. 

D O N A T I O N des  fiefs , terres , 4c  feigneuries  d'Offemont , moitié  de  la 
fotcli  de  l’Aigle, chaffe,  4c  autres  droits  en  la  foreft  de  S.  Pierre,  S.  Crefpin, 
Elcncourt,Tracy,  Mello,Mayfcl, Cires,  loo.  liutcs  de  rentefur  la  Comté 
de  Clermont , vinages  à Canettecourt,  Encre , Bray,  4c  Bois  de  Sappignies, 
Cachcqnicn,4c  Brucelles,  faite  en  faueur  de  mariage  par  noble  Lovyse  de 
N E t E L E Dame  defdites  terres  4c  feigneuries,  4c  veuue  de  feu  Monfieur 
Ican  delà  Gruthufe  ,i  Mcflîre  F R Ajrço  1 s de  Montmorency 
feigneur  de  la  Rochepot,  te  à Damoifelle  Chareotte  de  Hvmie- 
Kts  fa  femme  future.  Lexiii.Auril  m.dxxiv. 

Lettres  par  lefquellcsFrançoisdeMontmorencyfcigneurdelaRo-,çj, 
chv pot  fift hommage  des  terres  fufditcsauRoyFcaaçoisI.Lepremiet  iout  ' ‘‘ 
d'Oclourc  M.DXXv. 

B V L E E delà  difpcnfedcRome  pour  Monfieur  François  de  Montmo- 
rency 4c  Dame  Charlotte  de  Humieres  eftants  au  quatricime  degré  decon- 
finguinité.  Auril  m.dxxv. 

O B L 1 G A T I O N faite  par  Monfieur  Franfeù  de  Mentmorencj  feigneur 
de  la  Rochepot  4c  d'Offemont  i Dame  Lenyfede  NeeUe  veuue  de  feu  Mcffitc 
JeendeUCruilm/e,  de  payer  4c  acquiter  les  debtes  de  feu  Louysde  la  Gru- 
thufe foncoufin.fiizd'icelle  Dame.  Lcxxi.May  m.dxxv. 

P R 1 N s E à tiltte  de  ferme  te  loyer  d'argent  du  droit  de  douaire  que  j c j,  g 

Dame  .s/ar/e  if  Ma»;  veuue  de  feu  MclIireLouys  de  Brimes  en  fon  viuant  * 

feigneur  d'Offemont  a fur  la  terre  te  feigneurie  dudit  Offemont , faite  pour 

letempsdclaviedeDamei.«»yèifiVff//fDaitjeduditOffcmont.  Le  xxiv. 

luillet  m.dxxviii. 

T ESTAMENT  de  Louyfe  de  Neclle  Dame  d’Offemont  par  lequel  elle  ira  9, 
confirme  la  donation  fufdite,  te  fait  fes  heritiers  Mcffite  Frnnftùde  Mentmi- 
renry  te  Dame  Charlette  de  Humieres-  Le  V.  Mars  M . D x X v.  4C  le  i.  Mars 

M.DXXlI. 

Testament  de  Meffirc  Frjnçeù  de  Mtntnurency  feigneur  de  la  Ro- 1 j j i. 
chepot.  Le  xx.  Aouft  m du. 

Tr  AN  s AC  Tl  ON  faite  4c  paffée  entre  Meflire  A N N e Dvc  de 
Montmorency,  Monfieur  Oudet  Cardinal  de  Chaftillon , 4c  Mclfire 
Louys  de  S.lly  feigneur  de  la  Rochegiiyon , en  leurs  noms , te  d'autres  tous 
heritiers  de  feu  Mefiîrc  François  de  Montmorency  htroniicMcl\o  d'vne  part. 

Se  Dame  clurloiicde Hnmieresneuae  dudit  défunt  d'autre  part.  Touchant 
Jescctrcs4cfcigneuticsdeChalleauneuf,  Mutfault.S.  Romain,la  Roche  de 

U j- 
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NolUy  .Crarooify.Cuife.MeauIte,  Maifon , AbbeuiUe.Moulindei  porues 
presNcflc,&c.Etratification  faite  parle  Seigneur  de  Royc,&  Datcc 
de  Lâëàl  femme  du  Sieur  de  la  Rocheguyon.  Le  x.Oûobre  m.dli. 

Extraie  d’vn  Regiftre  du  Chapitre  derEglifc  deChartrea. 

AmNO  M.DXIV.  PhxLIPPVS  de  MONTEMO».ENCrAC044^ 
AréidUcenatum  SUfenfem  ftemetm  fer  refignettenem  Renm  CerdineUt  t0mÜ 
fadid  SdbiHd.  Anne  m.dxvii.  Rtchardtu  U RùtUlii  ad  Arthidiaco^um  Sk- 
fenfem  ffomtm  fer  refignatienem  P h i l i p p i Lemwkenjis  Efifeofi, 

Epitaphium  Philippi  de  Moktemor.Ewcii 
Lemouic.  Epifeopi. 

Ille  ege  Philipp  vs,  iÜe  waftamiftmm 
Rraful  LemoMÇum , altifima  iuuenù  fat  us» 
fMAYRENCivs  Panfÿ frineefs  agri 

Vitie iVetuJfe  quam  cehenejlat  nemine) 

Fatmlta.  eada^na»  & iliù  meribus» 

^M4s  vel  mediùcri  in  re  JatU  haut  tenter}  fitt 
Ctmfes  iuuenta , vel  Jecunda  adeo  ac  fattens 
Fertuna^vix  fotijiimum  ijfhec feculo 
Fati  videbantur  t fib  hoc  tnmule  iacet. 

Flâne  beato  ex  hac  mifera  vita  exitu. 

^aam  ûltm  (uferjhs  ( arnica  felicijltmum 

Et  fi  tUumfheminem  hic  quantum  Ucet)  fimel  omnibus 

F ata  numerù  ferfeceram)  felicier. 

Fauccs  hedie  hu  verè  titnlü  cUres  leges 
Vbiuis.  religiê  efidtcere  nuBum.benevale. 

AnconiusPapiltofecicxii.Kal.Nouembr.  an.M.DXrx^ 

Extraits  de  dinerfis  Lettres  dm  Threfer  de  Chantillf, 

1 5 1 1.  L B T T R E s par  IcfqucIIcs  eft  porte  que  noble  & puiflfant  Seigneur  Ferry 
de  MaiÛy  feigneur  de  Conty  efpoulânt  Damoifelle  Lovyse  deMont- 
M oREMC  Y (kWt^cCuillanme  feigneur  dudit  Mootmorent^&d’^mie/»^, 
eut  en  mariage  la  Tomme  de  vinge-quatre  mille  Uures  tournois , 2c  en  receuc 
109^0.  le  Samedy  xi.  d'Oélob.M.DXi. 

1514.  CoNT  RAT  demaiiage  ccïiTclAtl&tcGiÿarddeCeBignyC.\itod\xtt  Cci- 
gneuT  de  Chaftillon,  Aillant , fie  de  Dampncmaric  en  Puifave  d'vne  parc,£c 
noblcacpuifTantc  Damoifelle  Z,<iyy?</(fAfM/n*tfrr»9fVCuue  ac  feu  noble  5c 
puiHanc  Seigneur  Ferry  de  MaiÛy  leigneur  & Baron  de  Conty.  Le  Vendredy 
1.  Décembre  m.dxiv. 

irai.  Lettres  par  lerqnclles  noble  Dame  Leuyfi  de  Montmorency  Tcufue  de 
feu  noble  & puiïTant  Seigneur  lAdCucGafiard de  CoÛtgr^  Cheualicrde  l’Or- 
dre. Marefchal  deFrancc/cigneiirdc  Chaftillon , ratifia  le  partage  fait  cn> 
tre  nobles  & puiflants  Seigneurs  Annede  Montmorency  Cheualier  de 

rOrdrCyMatcfchal  de  France  d'vne  part,  2c  François  de  Montmorency  Elcuycr, 
Tes  frercsgermiins,d*autrcpart  2cc.  Ce  fut  palTc  prefensMonfieur  Meflire 
Anchoinedu  Prat  Cheualier,  Chancelier  de  France,  Mellieurs  de  Bonyuec 
Admirai  de  France,  2c  Gouucrneur  du  Dauphiné, 2c  baftard  de  Sauoye 
Comte  de  Villars  2cde  Tende,  Gouucrneur  de  Prouencc,  Cheualier  de 
rOrdrc,2CgrandMaiftrcdc  France,  rcucrcndpcrc  en  Dieu  Charles  de  Vil- 
licrs  Eucfquc  de  Limoges,  2C  autres.  Lexix.iourde  Septemb.  M.DXxri. 

Extrais 
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Extrtit  étv»  CnUtdS  t»  fmhemin  ctnctnunt  U ttrre^  Jïigiitimt 
it  Stiily  tu  ttü. 

Lettk  SS  pairies  foiibzic  feel  de  Ican  de  la  Barre  Cheualiet Comte if)} 
d'Eflampcs,  VicomcedeBridicts,  Baron  de  Vcrerz,rcigneur dudit  lieu  de 
la  Barrc.de  laSoubftcrtaine,dcCroz&  de  loyeen  Iozas,CoDreiller,Cham' 
bellanordmairc  du  Roy, premier  Gcnnihomme  de  là  Chambre , Gouuet- 
neur  & garde  de  la  Pteuollé  de  Paris.  Par  lefquelles  noble  & puiflànte  D»- 
me  Madame  L O V Y s E os  M o n t H o s a h c r Dame  d'honneur  de 
la  Roync,  veuiie  de  feu  haut  &:  puilTanc  Seigneur  hlelCre  CtJ^trt  tU  Cuttigi^ 
en  Ton  viuantCheualier  de  l’Ordre  du  Roy,  Seigneur  de  Chaftillon  &Ma- 
rcfchal  de  France  en  fon  nom  d’vne  parc,  te  noble  & puiflàni  Monfieur 
Charles  Seigneur  de  Roye  8e  Damoifelle  Magdeicne  de  Mailly  fa  femme  a 
caufe  d'elle  deluyauthorifee  d'autre  part,  dirent  lefdices  parties  que  ladite 
Dame  Louyfe  de  Montmorency  a eu  8e  efpoufé  en  premières  nopcesMon- 
lieur  fenjitMttUj  en  fon  viuanc  feigneur  8e  Baron  de  Conty , duquel  ma- 
riage font  iBus  trois  enfans,  c’eft  adàuoir, feu letudtMttlly , Ltujfc  <U  HtiSj 
à ptefent  Abbefle  de  laTrinicé  de  Caen,  8e  ladite  MtgdeUue  de  MtiUj 
à prefenc  hericiere  fuccefliuemenc  feule  8e  pour  le  tout  dudit  défunt 
Ferry  de  Mailly.  Lequel  Seigneur  Ferry  de  Mailly  , auparauanc  qu'ilef- 
poufaft  ladite  Dame  Louyfe  de  Montmorency , acquill  partie  des  teries 
& feigneurie  de  Sailly  ou  Bots  8e  Courcclles  allîfes  au  pays  d’Arthois  8e 
Pteuollé  dePeronne,  8e  l'autre  partie  l'acquiR  durant  8e  conlhocle  ma- 
riage de  luy  8e  de  ladite  Dame  Louyfe  de  Montmorency.  Et  lequel  Sei- 
gneur Ferry  de  Maillyellanc  en  la  ville  d'Amiens,  8e  fut  Ibn  partement 
d'aller  en  Italie  ou  feniice  du  Roy,8e  pat  fon  commandement,  fifl  fon  Telia- 
ment  8e  ordonnance  de  dernicre  volonté.  Sec.  Par  lequel  Teflament  en- 
tr'autres  chofes  ledit  défunt  Seigneur  de  Mailly  donna  à ladite  Dame 
de  MtHtmerency  lors  là  femme,  tous  8e  chacuns  fes  meubles  8t  acquefb 
immeubles,  à charge  onereufe  coutcsvoyct,  qui  cil  de  payer  8e  acquiter  les 
debres  qu'ils  deuoient  enfcmbic.  Ledit  feu  Seigneur  Ferry  de  Mailly  va  de 
vie  à trcfpas  failànt  ledit  voyage  au  pays  d'Iulie.  Apres  lequel  trelpas  la- 
dite Louyfe  de  Montmorency  conuole  en  fécondés  nopcesaucc  feu  mondic 
Seigneurie  Marefchal  de  Challillon,  8e  fait  pouruoir  de  tuteurs  8e  cura- 
teurs aufdits  lean,  Louyfe,  8e  Magdelene  de  Mailly,  enfans  mineurs  d’ans 
dudit  défunt  Seigneur  de  Conty  fon  mary  8e  d'elle , des  petfonnes  de  feu 
haut  8e  puillâne  Seigneur  Médire  G v iLi.  avme  Seigneur  8e  Baron  de 
IdoncmorencyenfonvioantCheualierdel'Ordre  du  Roy,  aycul  maternel 
defdits  mineurs,  8e  deMdlire  Guillaume  de  Humieres  feigneur  de  LalB- 
gny  parent  du  codé  pacernel,8ec.  Données  le  x v 1 1 1.  iout  de  Feuriet  l'an 
ai  oxxxni. 

Extrtits  de  deux  ASet  efitns  tu  Threfir  de  ChatiHy. 

T R A I T e'  de  marine  d'entre  haut  8e  puilTanc  Seigneur  Cn  Cumee  de  ijf 
/.a«/,deMontfort,8e£Qmntin,iiredcVicré  d'vnepart,  8e  Damoifelle 
.Anne  de  Montmorency  fille  de  Guidtume  Jagueur  de  Umtmu- 
reucy  premier  Baron  de  France , feigneur  d'Efeouen , Chantilly,  AuSbis, 
Montcfpillouer  ,8e  Chauercy,  Conlciller,Chambcllan  ordinaire  du  Roy.Sc 
de  feue  Dame  Anue  J’«r,8ec.  Par  lequel  traiccé  elle  eut  en  dot  quaianie 
mille liutcs tournois.  Le  Dimanche  ni.  May  m.dxvi  i. 

Le  TTR  es  parlefquellcs  appert  que  M ARi  E de  Montmo&in- 
CT  Abbcde  dei’EglifcSeAbbayedenoftreDamela  Reale,  dite  Maubuif- 

Lt  if 
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fon  les  Ponthoife,  eut  par  legs  du  teftament  dcGviiLAVME  Seigneur 
de  Montmorency  fon pere  la  Ibmme  decentefeus  d’or,  qui  luy  fut  payée 
par Meffieutsfes  frères,  Anne  de  M ontm o ee nc  y grand  Maiftre 
acMarefchal  de  France,  Cheualier  de  l'Ordre  du  Roy,Gonitc  de  Beau- 
mont, Seigneur  Se  Baron  de  Montmorency,  de  Montberon,Sc  dcFerc  en 
Tattenoys,de  Chantilly,  de  rifle  Adam,  Montcpillouer,  Chauerfy,  de 
Damuille,  Offoys,dc'Villietslebel,&  d'Efeouen  .Gouuctneut  Se  Lieute- 
nant General  pour  le  Roy  és  pays  de  Languedoc  :8e  de  François  de 
Montmorency  Cheualier  feigneur  de  laRochepor,  Baron  de  Cha- 
fteauncuf.deNeelle.  deThoreyenTonnerroysSefurOfche.d’Offemoiic, 
deMello,d'Encre,Se  Bray  fur  Somme, de  laPruneaupot,deGiurey,Mut- 
fault.Sede  faintRoraain.Lieutenant  general  pour  le  Roy  en  fespays  de  Pi- 
cardie Se  d'Arthois  en  l’abfcnce  duDucde'Vendofme.  Le  xxviii.  May 

M.DXXXI. 
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eremierDvc  de  ce  liev.  Pair,  Grand 
Maillic,  Se  Conneftable  de  France,  fils 
de  Guillaume. 

Chapitre  III. 

Exnùts  de  diuers  AOes,  dent  Us  trigisstMX  fistt  4»  rhnfir 
des  châjleus  deChtntiU}. 

1116.  f ETtRisdeFrançoisI.RoydeFrance,parlefquelles,pourlabonne 
I ^ (Si  entière  confiance  que  il  auoit  de  h perfonne  de  fon  cher  «e  bien 
aymé  Gentilhomme  de  fa  Chambre  A N N B de  Montmorency 
Seigneur  de  la  Rochepot , Se  de  fes  fens , fuffifancc , loyauté,  ptudominic, 
expérience  Se  bonnediligcnce,  en  faueur  aulli  des  bons,  agréables , Se  re- 
commandables feruices  qu’il  luy  auoit  fairs  dés  fon  ieune  aage  , Se  comi- 
nuoitdeluy  faire  chacun  iour,il  luy  conféré  l’office  de  Capitaine  de  I.t  ba- 
llilleS.Anthoineà  Paris,  que  tenoitSeexerçoit  cy  deuant  IcSeicnevr. 
DE  MoNTMoRENCTlbn  pcre,  dernier  paiCblc  poireffcur  dudit  office, 
qui  de  fon  bon  gré  ena  eflé  defehargé  parfaMajefté,en  lepouruoyant  de 
la  Capitainerie  duboisdeVincennes,8ec.  A Amboife  le  dernier  iout  d’O- 
élobre  m.dxvi. 

ijio.  Lettres  patentes , pat  lefquelles  le  Roy  François  donna  à Meflïrc 
Anne  de  Hontmttemy  feigneur  de  la  Rochepot,  l’eftat  Se  office  de  premier 
Valet  de  la  Chambre  de  fa  Majellc.  A Blois  le  viii.  Auril  m.dxx. 

Commission  du  Roy  François  àMeffire  Anne  de  Uentmerency , pour 
la  garde  des  boisSe  foteftsdeHalatcSedeCamelle.  A Pans  xviii.  Sept. 
M.DXX. 

Contr  ACT  du  xxx.lanuier  M.Dxx.parlcquclMeffireAN  n s de 
Montmorency  achepta  deux  tiers  en  vne  moitié  de  la  terre  Sefeigneu- 
riede  VillietsIeBel.Se  detoutee  quefeuDcnys  le  Breton  auoit  audit  Vil- 
liers  le  Bel. 

A V T R E Contrat  du  xxx.  lanuiet  m.dxx.  par  lequel  Maiftrc  Denys  le 
Breton  Se  lean  du  Val  firent  promeife  audit  Meffire  Anne  de  Montmorerscyj\.<i 
luy  vendre  autresdeux  tierces  parties  en  vne  moitié  de  ladite  terre  Sc  fei- 
gneutie  de  ViUiets  le  Bel. 

Contract 
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CoNTRACrdu  XX. Mars  M.oxxit.  par  lequel  Sebadiendc  U Gran- 
ge fcigncur  de  Trianon»  âc  Damoi  Telle  Marguerite  du  Val  fa  fcmmej  ven- 
dirent Anne  Je  Montmorency  vnGxiefmc  cnlaccrre&rcigncuriedc 

Villicrs  lcBcl,&:  luy  firent  promclTc  de  luy  en  vendre  vnc  autre  fixicfme 
patrie  par  autre  Conrraâ  feparé. 

CoKTXACT  dcrvnziefmc  iourd’Oilobre  m.dxxvi.  par  lequel  Mcf- 
{xrc  Anne  de  Montmorency  achepu  vn  tiers  des  héritages  féodaux, vn  di- 
xicTmc  des  roturiers  de  ladite  terre  & feigneuric  de  V illicrs  le  Bel , U autres 
chofes  que  feu  MaiUre  Denys  le  Breton  auoit  audit  V illiers  le  Bel,  & es  en- 
uirons.  Ce  qui  fut  ratifié  par  Maiflre  lean  du  Val,  6c  Marie  du  Val  femme 
de  Maidre  IcanGrodier. 

Q_v  I T T A G E faite  parMaiftre  Guillaume  Ribier  6c  Maiflrc  lean  du 
Val  en  leurs  noms  & de  plufieurs  autres , à MeHîre  Anne  de  Montmorency  àc 
lafominedc  mille  liures  tournois  demeurées  pat  la  Tufdite  vente  entre  fes 
mains. 

A V T R.  E quitunce  faite  par  Maillre  Louys  de  Bezançon  6c.  Damoifelle 
Louyfe  Potierfa  femme, &:MaiHre  lean  Potier,  aux  heritiers  defeu  Maigre 
François  le  Breton  de  la  fomme  de  7^0.  liures  tournois  failâm  moitié  de 
lyoo.  liures»  qui  cdoienc  demeurées  es  mains  deMcdIre  Atone  de  Montmo* 
Ttmcy. 

L E tt  X is  patentes , par  lerquelles  le  Roy  François  I.  donne  l'Edac  6C 
Office  de  Marefchalde  France  vacant  par  la  mortdeGafpard  de  Colligny 
feigneur  de  Chadillon»  àMeflire  Anne  de  Montmorency  feigneur  de  U Ro- 
chepot.  A Blois  le  vi.  AouftM.Dxxxt. 

Commission  du  Roy  François  au  Seigneur  de  U Kochepot , Cham- 
bellan ordinaire  » Cbeualier  de  l’Ordrede  fa  Majefté,  ôcMarefchal  de  Fran- 
ce » pour  incontinent  fe  tranfporter  és  pays , Bailliages, dc  SenefcbauBecs  où 
y a gens  de  guerre , auancuriers , vacabons , 6c  mauuais  garçons  par  bandes, 
tenants leschamps,  pilIaiis,derobans,de(lrou(làncs,6c  rançonnants  le  peu- 
ple,pour  en  faire  celle  punition  6C  û rigouceufe  qu'il  appartiendra.  Le  xxvi  i. 
Décembre  M.oxxii. 

A T O V s cettlxyni  ces  prefisttee  Lettres  verrosett  Assgs^iso  U Cerf  ConfiiUer 
en  Cour  Leye , & gerde  de  per  U Roy  nojlre  Sire  des  feamlx  de  U Chafiellenic  de 
foifly  feint.  Sfenoirfufins  ifne  perdenont  ïâc<ines  Bedere  Clerc  tobellion  taré, 
commit  t & de  for  ledit  Seignenr  efiâbly  en  Udite  Chsjhüenie  ^fttrent  prefens  en 
ienrs  perfonnes  n^les  é"  pnijftnts  Seigneurs  Mefiire  A ^ Ht  de  Mont- 
MOKENC  Y Cheuelierde  tordre  du  Roy  y fonConfiiller  t & Mârefihelde  Frasue 
frFxANçois  de  Montmorency  Ffinyerfon  frered'an- 
tre  pert.  Lep\nels  de  leurs  bons  grez, , bonnes  volontex. , propres  mouuements  dt  ter- 
t urnes  fctencesj  eulx  fier  ce  bien  confitUex^pourueusu&deliberez^c.  après  iju‘ sis  ont 
ejle  emencipez  par  subie  homme  Mefire  GviLtAVMB  DE  Montmo- 
rency leur  pere,pour  obuieraux  difèrentSy  quioourV adsunirfi pourroientmou- 
otoir  ent/eux  À caufi  des  biens  de  ladite  Maifon  Je  Montmorency  y Cefi  ajjàsuir fi 
lefdus  biens  fi  deuer  oient  partir  entr'tux  coissme  en fitccefion  diretle  & de  pereàfiû^t 
ou  comme  en  fuccefton  collaterale  & venant  aufdits  Mefire  Anne&  Franpoisypar 
le  décès  & trefidi  de  feu  \i  K^t  DE  M O N T M o R E N c Y /r jw' rrr  4(/Si4 
tÿ*^«fLovY$E  DE  leur  niepceytn  fimviuant  fille 

Audit  feu  lean  de  Montmorency.  Etaufi  aux  différends  du  partage  des  biens  de 
la  fuccefsion  de  feue  Damoifelle  Anne  Pot  iadü  leur  merey  & de  feu  reuerend 
^re  en  DieuMefitre  P HlLif  P ES  DE  Mon  TMOR  EN  c Y 
Euefque  de  Limoges  leur  ficrcy  defirants  nourrir  paix  mutuelle  0“  dilelhon  Jra- 

iernelle  entfeuxyd'c.parUvouloiT,  bon  plaifir  itnbonment  & accord  denoble  & 
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fuijpint  Sei^eitr  Monjieur  Guillaume  de  Montmorency  leur  pere  aufsi  cheualter  de 
l’Ordre  du  Roy , fei^eur  & Baron  dudit  Montmorency  i feigneur  d' F.fcouen^Chan- 
tilly , Offoû  > Chauercy , & Montefiillouer^(]uUs  ont  tres^humbiement  futpliéé'  re- 
quis de  ce  faire  f & far  l'auU  , confetl,  deliberation  & es  prefinces  de  Monfieur 
MefsirhyAnthoinedu  Prat  Cheualier  Chancelier  de  France,  Meffeigneurs  de  Son- 
niuet  Admirai  de  France  & Couuerneur  du  Dauphiné  leur  coufin  germain, & Ba- 
fiarddeSauoye  Comte  de  Villars  é-de  Tende , Couuerneur  de  Prouence,  Cheualier 
de  l'Ordre  du  Roy  nojhe  Sire  & grand  Maiftre  de  France , reuerend  pere  en  Dieta 
Charles  deVillers  Euefque  de  Limoges  leur  coujin  germain, & Mai- 
fire  lean  BrinonCon/èiller  du  Roy,  & premier  Prejîdent  de  Normandie, Chancelier 
d Alençon,  & Maifire  Richard  le  Rouüyé  Prothonotaire  du  S.Siege ApoJlolujue^  • 
Abbé  commendataire  de  H eriuaulx Archediacre  de  Bloys,  Apres  auoir  bien  en- 
tendu U teneur  du  contrat  de  mariage  d’entre  ledit  feu  Iean  deMontmo- 
RENC  Anhi  de  ^ovi.oiCi\tï.faveuuei&deuementin- 

formezdelavrayevaleur  de  toutes  les  Saronmes, terres  & fiigneuries  cy  apres  de- 
cUreesy&c.duconftntementé-  par  l’auü  que  dejfùe  ont  fait  les  tranfaEHon,  accord 
conuenances  qui  enfùiuent.  Cefi  afputoir  que  audit  François  puifhé  pour  tout  « 
droit  de  fuccefsion  maternelle  & collateraüe  ta  efcheuz. , droit  portion  de  douaire 

de  ladite  Damoifeüe  Anne  Pot  ftmere  ,fjrpour  tout  droit  de  fuccefsion  paternelle  d 
tfcheoir  y feront , demourront&  appartiendront  les  terres  & feigneuries  de  Berry, 
champagne  é"  Bourgongne  qui  enfùiuent.  Cefi  affauoir  chafieauneuf,  U Roche  de 
Neûay  autrementdite  USochepot,S.Rommain , Murfault,  Ciury,  Villers  lés  Se* 
mur,  Neelle,  Tborey,laPruneai^ot  auec  toutes  leurs  appartenances  Ô’appendan* 
ces,&c.qui  frrent&appartindrent  à ladite  feue  Anne  Potmeredefdits  fiera  .,é‘c. 

Et  audit  Mefsire  Anne  de  Montmorency  fiU,  aifné pour  tout  lefdits  droits  de  fucctf- 
fion  maternelle  coUateralle  ta  acquis,  & douaire  de  fadtte  mere , droit  d’ainefft  & 

primogeniture , (Sr  aufsi  de  Jkceefsion  paternelle  à ejcheoir , feront , demourront  dr 
appartiendront  entièrement  les  trou  parts  de  la  Baronnie  de  Montmorency  Ô"  fei* 
gneur'te  etEfiouen,  les  totaliten  des  terres  feigruuries  de  Chantilly,  Damuille, 
offoisyChauercy , Hontefiiüouer,  Villers  près  Creeil, leurs  appartenances  efi  afpen* 
dances,  &c.  enfembU  Vacqufition  faite  par  ledit  Mefsire  Guillaume  de  Mçmmo* 
rencydeDameVikt^ei'Ut.KiT^  de  yiont  VLOKEHCt  Dame  de  Cosa* 
becque  du  droit  à elle  appartenant  en  U quarte  partie  defdites  terres  tir  feigneuries 
de  Montmorency,  & Efcouen,draiUetsrs,&c.Et  pour  ce  que  les  biens  de  la  France 
tfcheux^  au  lot  dudit  Mefsire  Anne  de  Montmorency  font  filbiets  chargez,  de  douai- 
re deu  4 noble  Dame  Anne  de  Boulongne  •venue  de  feu  Iean  de  Montmorency  fils 
ai/né  dudit  Mefsire  Guillaume  de  Montmorency,  lequel  douaire  efide  looo,  hures 
tournois  viuant  ledit  Seigneur,  & de  2000.  apres  fin  trefias,  auec  vne  des  pta* 
ces  é"  maifons  dudit  Mefiire  Guillaume  de  Montmorency.  Et  de  jo.  hures  deren* 
te  à la  vie  de  fiur  lAkxif.  de  fiBe  d’iceluy  Seigneur 

efiant  Religieufe  à VvarimBe.Sont  aufii  les  terres  de  Beurgen^ne  chargées  de  tooo» 
liu.tournois  de  rente  perpétuelle  vers  Dame  Avne  de  Montmorency 
Comttjfi  de  Laual  leur  feur,  femblablement  fille  dudit  Seigneur,  racheptahle  de 
20000.  hures.  A efié  accordé  que  ledit  Mefsire  Anne  de  Montmorency  portera  apres 
U trefias  dudit  MefsireGuiUanmedeMontmoremylachargtduditdouairedeladi* 
te  Dame  A/^e  de  Boulongne,& la  rente  de  ladite  Religieufe.  Et  ledit  François  de 
Montmorency  porterala  rente  deuè  a ladite  Dame  de  Laual,pour  laparpayede  fondit 
doté’ mariage. Et  pour  ce  que  jVf”  Philippe  deMontmorenc  y/v- 
gneurde  S.  Leu  é"  de  N tmellefe  vante  de  propofer  erreur  contre  certain  Arrefidela 
Courdonné  au  profit  duditSeigneurdeMontmorency, pour  le  quart  des  feigneuries 
de  Montmorency  0‘Efiouen.  A ceftecaufi  fi  par  ce  moyen  ou  autres  de  ladite  propo- 
fitson  d erreur  on  autrement , é"  par  quelque  ptrfonne  que  ce  fufi,  efioit  euincé par- 
tie on 
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ùe  OH  portion  it fines  terres  de  Montmorency&  Efioueneontre  ledit  Mefstre  Aniu» 
EncecÂS  ledit  Franco^  le  fera  tenu  de  recompenfer  pour  U moitié  de  ladite  eum- 
Üton^  non  pas  tOMtesfoü  precifement  de  U valeur  totale  de  ladite  moitié , mats  feule- 
mtntrendre  & lat'Jèr  audit  Anne  terre  de  fin  partage, tufjues  àU  valeur  f^reuenu 
de  la  moitié  de  ce  /jut  fera  euincé  : en  eflimant  & prifint  feulement  les  trois  quarts 
dudit  Montmorency  appartenants  audit  Guillaume  a 20fo.  hures  tournois  de  rente, 
Ô'Efeouena  sso. hures  tournoùderente,&c.  Fait&pafsé  le  Ji\x. lourde  Septem- 
bre l’an  H.D.xxii. 

A tous  ceulx  qut  ces  pre/ènfes  Lettres  verront  ,Augujîin  le  Cerf  CcnfuHer  en 
Cour  Laye,&À  prefent  garde  de pa^e  Roy  nofhe  Sire  des fèaulx  de  U CbafleUtnie 
de  PoijJy.falut.  Sfauotr  fatfons  qu^^fdeuant  ! acquêt  Badeu  Clerc  pTahellion  taré, 
commué  eflably  de  parle  Roy  noftreSire  en  ladite  chaPellenie , comparut  perfon- 
nelUment  noble  & putffant  Seigneur  Anke  de  Montmorency  Che- 
maher  de  l'Ordre,  ConJètUer  du  Roy  df  Marefchalde  France.  Lequelde jahonnevo- 
lonté cr certaine fitence,  fans  aucune firce,faude, erreur^  déception,  cautcUc,  ca- 
uillatton  ne  contrainte  aucune  dtji  Ô" déclara, dr  par  ces prefentes  d'abondant  dit 
d"  dacUre , Combien  que  ce  tourd'huy  en  traitant  les  partages  d'entre  luy  d'vne 
part , ^François  de  Montmorency  Efcuyer  fon  jrere  d'autre 
parti  éa  fuccefton à eulx  ta  efeheué du c^ématerntl ,df  delà  fuccefton  À efhoir 
dmcojlé  patemeU  U attefié  accordé  entficeulx  Jrcres , que  ledit  Meftre  Anne  aurait 
entf  autres  chefs  en  jon  lotd partage, laterrt,fetgneune  & Baronnie  de  Montmo- 
rency, iceluy  Meftre  Anne  remémorant  l'antiquité  & nobleffe  de  laMafon  de 
Montmorency,  fAi  eftCvne  des  pim  anciennes  Matjens  de  ce  Royaume, 
laquelle  ne  fe  peut  entretenir  ne  conféruer  que  parla  ligne  d home  mafenhne  tdefi- 
rant  Uconferuattom,aecroiJfement , d augmentation  de  ladite  Matfonde  Montmo- 
rency, entant  que  parprouidcnce  humaine  elle  fe  peut  conferuer , par  U confal  d 
aduù  denobled  PutjfintSeignemr  Meftre  de  Montmo- 

rency auft  Cneuaher  de  l'Ordre  dm  Roy , pere  defdtts  freres , d de  fon  accord, 
nsouUtr , d confentement , Udit  Seigmemr  cheuaher  d ledit  Tabeliion prefensfhpu  - 
pulans  d acceptans  pour  les  mafles  aduenir,  a voulu , confènty , accordé,  veult ^son- 
fini  d accorde  que  ladite  Baronnie  de  Montmorency  apres  fon  décès  d trejpas  en 
JàtotaUtéd  isttegriti  vienne  i fon  flsaf né  par  prêt tputdaduant  âge  id  apres  U 
décès  défendit  fis  atfni  ,anfls  aifU  l fin  Jus  alfnc  ,d  atnfi  dat/ké  enaijnétant 
que  UUgne  mafcuUnc  des  atfnet,^rtra:d  ladite  ligne  ma  fculine  des  aifnez  faillie, 
an  flsatfnédn  fecondfils,d  ainfidatfné  en  aifné  du  fécond  de  fis  fls.EtfimbU- 
hUmtnt  des  autres  eufans  mafles  d hoirs  mafles  defeendants  defdtts  mafles , tant , 
que  U ligne  mafinline  dndit  Meftre  Anne,  d de  fejdtts  hoirs  denfans  malles 
dnrera.  Et  on  cas  que  ladite  lignemafeuhne  dudtt  Mejiire  Anne , d de  fifdtts  hoirs 
onajles  defandroit,  teüement  que  dudit  Meftre  Anne  ou  de  fifdtts  hoirs  mafles  n'y 
omrots  defeendants  que  fües^u  mafles  defeendants  defditesf  des  dudtt  Mtjùre  Anne, 
tnct  cas  ladite  Baronnie,  terre, d feigneurte  de  Montmorency  reutendrad  appar- 
tiendra à taifné  majle  dudit  Franpoù  de  Montmorency, d aux  hoirs  mafles  dudtt 
atfné  mafle,  CF  de  mafle  en  mafle , tant  que  la  ligne  mafeuhne  dudit  Franfoù  durera  : 
endefiendant  àtoufiours  etatjhé  eu  atfité  mafle,  à la  charge  de  baiUerd  payer  à la 
flleon  files , ou  leurs  hoirs  defeendants  dudit  Mcf ire  Anne  de  Montmorency  mil 
ùmres  de  rente,  ou  la  fimme  de  trente  mille  liures  tournoù  pourvue  foüpaycr.  Et  ou 
tas  queUhgme  mafeuhne  defeendant  dudtt  pusfni  defaudroit,teÜewent  que  ladite 
Baronme  tombaft  en  files  i en  ce  cas  Us  filles  dudit  Meftre  Anne , leurs  hoirs  d 
defeendants  ,f oient  mafles  on  femelUs , pourront  rauoir  d recouurer  ladite  Baronnie 
de  Montmorency , en  rendant  Ufdttes  mille  hures  de  tente , ou  rembourfant  ladite 
fimmede  trentemtlle  hurts,dc>  Ce  fut  fastdpofé  tprefens  Monpeur  Meftre  An- 
thotnedn  FratChenalier,  Chanceherde France ,pdtfteurs de Bonniuet  Admiralde 
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Frttue&Ccmitrntiir de Ddufhiné , ée  Seflerd  de  Sdueje  Comte  de  Viüdrs  eir  de 
Tende,  Genuernenr  de  Prtnence.Cheudlier  de  l’Ordre, & prend  Udifirede  France, 
remerend  fereenDienChdrletdeyiUert  EnefijnedeLime^ei,  Mdtfreledn  Brinta, 
e^dtUTes,leiLtx.i0»rdeSeftemhre  l'dn  M.DXXii. 

Lettres  pacmces , pic  IcrqucUes  le  Roy  François  fait  fon  Lieute- 
nant te  Gouuetneuc  de  fon  pays  de  Languedoc  pour  Monlieuc  le  Dauphin, 
iufquesàcc  qu'il  foiten  lige  parfait  pour  le  tenir  je  exercer,  MclCrc  jlnne 
dirMMrmarrnryMarcfchaldeFrance.A  Amboifc  le  xix.  luinM.nxxtr. 

Littx.es  du  XIII.  jour  d'Aucil  m.oxxi  v.  auant  Pafqires,  par  lef- 
quelles  Louyfe  de  Ncfle  Dame  d'OffeiMnt.Merlou, Encre,  te  Bray  (ur 
Somme,cnfaucutdu  mariagcfuturd'cnjc  François  de  Montmorency 

Cheualicr  feigneur  de  la  Rochepot , & Damoifclle  Charlotte  de  Humic- 
rei  fille  cmincipee  Je  Melfice  lean  feigneur  de  Humieres,  5c  Dame  Fran- 
çoifedeContay  la  femme, 5c  au  cas  que  ledit  mariage  fortilTc  fon  effeâ, 
donne  irreuocablcmcnt 5c entre  vifs, pour  faire  fortir  ledit  futur  mariage 
fon  eff.â,auldics  futurs  mariez,  leurs  noirs  5C  ayant  caufe  .foubz  les  con- 
ditions touccsfois,  charges  5c  modifications  cy  apres  dcclarees,  Icfdiâes 
tcrresdeOlfemontdC  Mcriou  Encre5c  Bray  fur  Somme,  leurs  appanenan- 
ces  5c  dépendances  -,  pour  en  iouyr,  vfer  5c  polTcder  par  les  futurs  mariez, 
leurs  hoirs  5c  ayans  caul'c,  à loufiours,  en  tous  fcuiâs,  reuenus  5c  émolu> 
mens  qucisconques , comme  de  leur  chofe.  A la  charge  des  fondations  an- 
ciennes, 5c  autresredeuancesque  doiuent  les  terres, 5c  del'vfufmiâ  retenu 
en  icelles  parla  donatricefa  vie  durant.  A condition  aulE  que  C les  futurs 
mariez,  ou  l’vn  d'eux  venoient  ideceder  fans  hoirs  de  leurs  corps,  lestettes 
en  ce  cas  fediuiferont  entre  le  furuiuant , 5c  les  heritiers  du  premier  décé- 
dant, en  celle  maniéré,  qu'audit  François  deMuntmorency  feigneurdela 
Rochepot, 5c les defeendans de luy, ou  autres  fes  heritiers  cenans  fâ  colle 
fie  ligne , appartiendront  les  terres  d'Offemont  5c  Merlou  ; 5c  ^ ladite  Da- 
me Chicloctede  Humieres,  fes  defeendans  5crucccireurs,  ou  autres  fes  heri- 
tiers cenans  fa  colle  Sc  ligne, appartiendront  les  terres  d'Encre  te  Bray  fur 
Somme  Et  a vcasqueduditmariage  futurprocedenr  vn,ouplulieurten- 
6ns,fic  qu’il  y ait  enfant  malles  i le  fils  ailné,  apres  le  trefpas  de  fesperefic 
mere  refpeâiuemenc.cellà  fçauoir , des  terres  qu’elle  donne  au  premier 
mourant,  emportera  entièrement  fie  hors  parc  toutes  lefdices  terres  données 
aux  futurs  mariez  fans  rien  diuifer,  retenirou  referueraucunemenc.fic  fans 
charges  du  quint  viager , ne  autre  partage , TCur  les  autres  enfans , G aucuns 

Ï en  auoic.  A la  charge  que  ledit  fils  ailné  fera  tenu  porteries  Armes  d’Of- 
émont,s'il  n’clloicleulfils.chef  des  Armes  de  Monrmorencyrauqueleas 
il  ne  feroit  fujeâ  neadllrainâ  de  prendre  ny  porter  les  Armes  d'Offemont  t£ 
neanemoins  iouyra  des  tencs  comme  i luy  appartenans-  Mais  s'il  y auoit 
deux  ou  pluGcurs  enfans  malles,  le  fécond  fils  aura  5C  emportera  toutes  les 
terres,  pour  en  ioUir  apres  le  crelpas  de  fefditspcre  ficmererefpeéliucment: 
c’ellàfçauoir.des  terresqu'elle  donne  au  premier  mourant,  en  prenant  les 
Armes  d'Offemont.  Ecn'y  auront  rien  le  fils  aifné,  ny  les  autres  enfans  fi 
plus  y en  auoit-,  fuppofé  que  ledit  fils  ailhé  voulut  renoncer  te  delaifler  les 
Armes  de  Montmorency  5c  prendre  les  Armes  d’Offemont.  Et  s’il  adue- 
noic  qu'il  n’yeuilqu’vneou  plufieurs  filles , procréées  dudit  mariage,  lefdi- 
tes  filles,  vne,  ou  plufieurs , auront  5C fuccederont  efdices  terres,  en  td 
dcoit5cprerogaciued’aincire,ouaucre.quelacoullume  des  lieux  où  elles 
font  alfifes  le  veult  5c  requiert.  Sinon  que  ladite  Damoifelle  Charloae 
decedafl  premiereque  ledit  François  de  Montmorency  feigneur  de  laRo. 
chcpoi,  delailTanc  lefdius  filles  feulemenci  5c  qu’apres  elle  ilconuolall  en 
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fccondes  nopccs,dontiIeu(ldescnfans  madcs  : auquel  casicsdilcs  du  prc> 
micr  mariage  auronc&  leur  demeureront  les  tcrresd’£ncrc&r  Bray  furSom* 
me  feulement  : & les  enfans  mailcs.  fi  aucunsy  en  a ^ procréez  dudit  Sieur  de 
Ja  Rochepoc  en  Ton  fécond  mariage, auront&clcurapparticndront  les  ter- 
res d'Offemont  & Merloit , félon  les  modi^îcacions  âc  conditions  fufditcs; 
Qui  font,  c'cfl  alHiuoir: Qi^  laifiié  üls  emportera  le  total  dcfdices  terres 
d’Oflèmont& Merlou , s'il  n’edoie  chef  des  Armes  de  Montmorency  ; au* 
quel  cas,  le  fécond  fils  aura  Icfdites  terres,  en  prenant  les  Armes  d’Offe* 
mont.  Ets’iln’ya  qu‘vnfils,chcfdefditcsArmesdcMommorcncy,cn  ce 
cas  il  prendra  Icfdites  terres  (ans  qu  il  foit  tenu  prendre  les  Armes  d’Offe- 
mont.  Et  Av  casquiln'yaura  quefillcs,tantdupremic^,qucfcccndma- 
^/agc  itoutcslcfditcs  filles  fucccdcront  en  routes  Icfdites  terres  données , fé- 
lon lacoudume  des  lieux  où  elles  font  ficuees&anîfcs.  £cau  casque  ledit 
Sei^cur  de  la  Rochepot  decederoit  fans  hoirs  de  fon  corps , les  terres  d’Of- 
fcmonc  & Merlou  retourneront  & appartiendront  àMedire  jinne  de  Mont^ 
m9T~tncy  Marefchal de  France,  fon  frère  aifnc,  & à fes  enfans  apres  luy,  fi 
autrunsy  ena,auxchargcs,ainfi,  &parla  forme  que  cy  dcfiused  dit  des  en« 
fan  s dudit  Sieur  delà  Rochepot.  Et  où  ledit  Anne  de  Montmorency  de- 
cctSeroicfans  enfans^icellcsterresd’Offcmont&Mcrlou  cfchcrtonc  & ap- 
partiendront à lean  de  Mailly  £rcuyer,reigneur& Baron  dcConiy,fils  de 
feu  MedireFcrry  deMailIy,&  de  X>^mtLouyfede  Montmorency  fa  femme, 
leur  defdits  Anne  & François  de  Montmorency  : aux  charges  & conditions 
que  dedus,  quant  aux  Armes  & forme  de  fucccacr.  Semblablement  s’il  ad- 
uenoitque  ladite  Charlotte  de  Humietcsdeccdafi  (ânshoinde  fon  corps, 
en  ce  cas  les  terres  d'Encre  & de  Bray  fur  Somme  compcccronc  Se  appartien- 
dront apres  fon  trefpas  àLouysdcHumicrcsfon(Tcrc,cotalcmcnr,ians  que 
Tes  autres  (reres  Se  fèursy  puiffent  auoir  aucune  parc  ou  portion  auec  luy. 
£c  ne  pourront  lefdits  donataires , ou  aucun  d’eux , aliéner  Icfdites  terres, ne 
parties  d’icellcs  «au  preiudice  des  charges  , conditions  Se  modifications  cy 
delTusappofeesiains  feront  & demeureront  ficelles  charges , conditions  Se 
modificacionsIcrditcsterrcsafFeûecs, obli^ecs&  hypothéquées à tenir 
code  & ligne, comme  cy  deflus  efi  déclaré.  Moyennant  lefquelles  chofes 
ainfi  faites  Raccordées  par  ladite  Dame  Louyfe  de  Neûe,  à la  fiiueur  en 
partie  dudit  Sieur  de  Humieres  Se  de  lad.  Dame  Françoife  fa  femme , & à ce 
que  bd.  Damoifelle  Charlotte  leur  fille  foicauacéedu  cofié  de  ladite  Dame 
d'Oifirmont  fa  parente,  R que  les  autres  enfims  dudit  Sieur  dcHumieresR 
la  femme  puifient  auoir  meilleur  partage  en  leurs  fucccfilons:  ladite  Da- 
moifellc  Charlotte  de  Humieres,  ou  vouloir  R confcnccmenr  dudit  Sieur 
de  Humieres (bnpere,àce  prefent»  Rparluycmancipce,  renonce  aux  ftic- 
ceflîonsde  fefdics  percRmere,  le  cas  dudit  mariage  aducnanc,  R le  pre- 
fenedon  fortifiant  fon  eficé^ifans  qu’ores,  ny  pour  Taduenir,  elle  y puifie 
demander  aucunechofe,  foie  en  biens  meubles  ou  immeubles.  Parce  qu'au- 
trement  ladite  Dame  d'Offemont  n’cufi  fait  ladite  donation  R auanceinenc 
a ladite  DamoifeUe  Charlotte.  Sauf  fi  lefdits  Sieur  de  Humieres  R fa  fem- 
me ne  delaifibient  aucun  ou  aucuns  enfans  mafies , auquel  cas  clic  viendra  \ 
la  fuccefllon  de  fes  pere  R mere,  tant  Rfiauantquela  coufiumedes  lieux 
luy  en  donnera.  Et  n'a  entendu  icelle  Dame  d’Offemont  comprendre  en 
ccfic  donation  les  terres  de  Cramoify  R Meaulte , R autres  comprinfes  R 
mcncionri^csenccprcrentdonimais  les  1 referuées  pour  en  difpofcr  à fa 
volonté  R comme  defachofe.  A quoy  faire  comparurent  aufiî  en  leurs  per- 
Ibnncs  lefdits  François  de  Montmorency  Sieur  de  la  Rpchepot,  R Damoi- 
rclleCharlotte  de  Humieres, futurs  mariez,  Icfqucis  R chacun  d’eux  ont 
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accepté  le  prcrcnt  don,  aux  charges , conditions  & modifications  delliis 
declu-ecs  : promcttans  icelles  emtetenit,  fournit  ic  accomplit  félon  leur 

formel  teneur.  t-  i r 

jaj.  Lettres  patentes  de  la  Royne  Louyfc  Rcgcme  en  France , pat  IcL- 
rjuclles  elle  fait  & conftitue  Mcflire  jIbik  <ic  Mcnimtremj  Mttefchal  de 
France,  Lieutenant  general  du  Roy  .pour  leuer , mener . & conduire  vne 
grofleScfortearméelut  mercontte  les  ennemisdelàMajcftéenlacoftcdo 
Prouencc,&c.  A Lyon  le  xxiii.May  m.dxxt. 

Extrait  d'vn  Regiftre  du  Confcil  du  Parlement  commençant 
lexiii.Nouembre  m.dxxv. 

L B leudj  I.  /MT  de  Feurier,  Fnf»iutnt  U dettheratien  fjite  Mardy  damier 
Ueji'teurt  fe fin  n£èmhUt.en Uchemhre de FerUment feumUer ta  procefiua fâeer 
U deliurence  du  Rey , milieu  & pmeStm  du  Reytume , & fin  ulleT.  i UjMHt€ 
chapelle  & delà  a nefire  Dame.  Et  a efté  portée  la  vraye  Croix , & a l'EuefijiuiU 
Treyet  dit  la  Meffe.Et  durant  la  procejiion  fint'venuei  neuuelles  aue  Mefiire 
BE  Montmorency  Cheualur  de  l'Ordre,  Marefihal  de  France,  arriuu  U 
xycsil-dumou  pafté  à Lyon  dtuers  Madamemere  du  Roy  Revente  en  France, qui 
auoit  apporté  les  articles  du  traité  depatx  fait  ^concludentre  le  Roy  efil'Empereur, 
pour  la  deliurance  dudit  Seigneur , lequel  doit  cfire  à Bayonne  le  X.  du  mais  de  Mars 
prochain  menant , dr  que  madtte  Dame  s'en  part  de  Lyon  pour  s'cn  aller  en  ladite 
mille  de  Bayonne  au  deuant  dudit  Seigneur  pour  le  receuair,  & au  fit  pour  faslemea- 
terauec  ledit  Empereur  qui  daitvenirdrfi  trauuer  à Fentarahie. 

Extraits  JF  autres  Lettre!  & ASes  du  Threfir  de  ChasetiHj. 

Lettres  patentes,  par  lefquelles  le  Roy  François  infiirue  Mcifite 
Annede  Marefchal  de  France  fon  Lieutenant  general  & Gou- 

uerneurdefon  pays  de  Languedoc,  au  lieuSc  place  dcMallire  Charles  de 
Bourbon.  A Oacqs  le  xxiii.  Mars  M nxxv. 

L et  TRES  patentes,  par  lefquelles  le  Roy  François  donne  \ Mefiiie 
Anne  de  Montmorency  Marefchal  de  France  l’eftat  Sc  office  de  grand  Maifire 
d'Hofielde  France,  vacquampar  la  mort  de  MeffireRenc  Baftard  de  Sa> 
uoye.ADacqslexxiii.Mars  m.dxxv. 

ifte-  Mandesient  du  Roy  François  au  Sieur  des  Arpentiz  ayant  eu  cy 
deuant  la  charge  & garde  du  chafieau  de  Nantes  fout  le  feu  Seigneur  de 
Bonniuet,  pour  mettre  SC  deliurer  à Mcflire  Anne  de  Montmorency  grand 
Jslaiflre  & Marefchal  de  France  ledit  chaflel  de  Nantes, enfemble  rariille- 
tie,Tiurcs,  Scmunicions.  Duquel  fa  Miqcflé  luyadonnc  l'office  de  Capi. 
uine,Scducout«ndefcharge  ledit  Seigneur  des  Arpentiz.  A Bordeaux  le 
xvii.Autil  M.DXXVi. 

CoN TRAT  de  mariage  entre  Monfieur  A NNE  de  Montmo- 
rency grand  Maiflre&  Marefchal  deFrance,  Cheualier  de  l'Ordre.Gou- 
uerneut  8c  Lieutenant  general  du  Roy  en  Languedoc, fils  de  Guillaume  fei- 
gneur  de  Montmorency  d'vnepatr,  ScDamoifelle  MacdELEn  e de 
S AVOYE  fille  de  feu  Monfieur  René  Baftard  de  Sauoye  en  fbn  viuant 
Comtede  V illars  8c  de  Tende  ,auflî  Cheualier  de  l’Ordre , Gouuerncur  8C 
Lieutenant  general  pour  ledit  Seigneur  en  Prouence, 8c  grand  Maiftre  de 
^ France, 8c  de  Madame  AnnedeTende:  ésprefencesde  François  LRoyde 
France,  LouyfcDuchefle  d’Engoumois,  d'Anjou , 8c  du  Maine  fa  encre, de 
ladite  Anne  de  Tende,  Guillaume  Seigneur  de  Montmorency , François 
de  Tintcuille  Euefque  d’Auxerre,  8cc.  Le  doc  efl  de  cinquante  mille  imres 
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tournois, & le  Roy  promet  aufdics  futurs  conioints  pareille  fommc.  Le  leudy 
X.  lanuier  m.dxxvi.  à S.  Germain  en  Layc. 

Donation  delà  Baronnie, Cha(tcllenie,8e  Seigneurie  de Fere  en 
Taidenois,  auec  routes  Tes  appartenances  &:  dépendances , fiice  pat  le  Roy 
François  Là  MelTireyfane  deMommmncy^&c.  Dunz MagdelciudtSM^eüa 
crpoufe,en  faueurdeleur  matiage,lexxi.  Aouil  m.dxxviii. 

L I T T A E s par  lefquelles  la  Roine  mere  dudit  Roy  leur  donne  fembla- 
blement  rvfufruic  d’icelle  Baronnie  ,à  elle  appartenant  fa  vie  durant,  le  x xi. 
Septembre  m.dxxviii- 

Le  TTE  ES  par  lefquelles  Charles  de  Villers  Euefque  & Comte  de 
Beauuais,  Vidame  deGerberoy,  Pair  de  France,  feigneurChaBelain de 
rifle- Adam,  de  Nogent,Valmondoys,Flelco,Fontcnelles,icauttes,  don- 
nalefdites  terres&liéigneuriesàMeflire  Arme  de  Mentrrrorency  grand  Mai- 
flre&MarerchaldcFrancefoncouCn.  Lex.Sept.M.Dxxvii. 

Promesse  faite  parMelSre  Arme  de  jv/m/merenryà  Meflire  Jefefh  de 
Uerrtmerencyy  Dame  Marie  de  Hornes,&  Damoifelle  Marguerite  etc  Montrrre- 
rency , deleur  bailler  & faitepottet  afSyo.liures  tournois  à Peronne,  pour 
l'acquiCtion  pat  luy  faite  d'eux,  le  xiii.Oâob.M.nxxvii. 

P RO  cv  RA  TI  ON  faite  par  Madame  MariedeHornes  veuue  à Meflire 
Thiltffe  de  Meutmererrcy , pour  vendre  à Meflire  Arme  de  Mommerency  les  fei-  ■ 
gneuriesdefaintLeu  lésTauetny,le  PlelEs  Bouchard , la  quatriefme  partie 
de  la  Baronnie  de  Montmorency,  &la  quatriefme  panie  de  la  feigneurie 
d'EfcouenAcdeConflans  (àinte Honorine, hors vn  huiâiefme.  Lexx  vi, 
Decemb.M.nxxvii. 

Av  T RE  procuration  à mefmefin  de  Damoifelle  Marguerite  de  Metitme- 
remy  fillede  feu  Meflire  Philippe.  Le  xxvi.Dccemb.M.DXXVii. 

ÂcHAFTfait  le  II. lanuier  m.dxxvii.  ^u.1deS\ieAtmedeMentmeret>- 
cy  de  Meflite  lo/èfh  de  Meutrrurency  en  fon  nom,8c  de  fes  fieres  & feurs , en- 
fans  de  feu  Philippe  de  Meuemarency  te  de  Dame  Marie  de  Herriej,ici  feigneu- 
rics  de  faine  Leu  les  Tauetny,  le  Pleflis-Bouchard,6t  la  quatriefme  partie  de 
la  Baronnie  de  Montmorency,  feigneurie  d’Efeouen,  & de  Conflans  fainte 
Honorinc,fauf  vn  quatrielinc. 

..  Rach  A PT  de  aoo.  liures  de  rente  confliiuees  lût  la  Baronnie  de 
Montmorency  8£  autres  ttxxa, fa  Philippe  de  MM/merençy  feigneur  de  Ni- 
nelle,  fait  de  noble  DamoifelleFrançoifcBrachet  veuue  de  fcunoblchom- 
mcNicolas  Heibelot  enfonviuant  feigneui de  Ferriercs,tant  en  fon  nom 
que  comme  tutrice  de  fes  enfans , par  noble  Ac  puiflànt  Seigneur  Meflire 
Arme  de  MontmereruyÇMeMaWei  del’Ordredu  Roy,  grand  Maiflrcic  Maref- 
chaldc  Fiace.  Stipulant  pour  l’achepteurabfent  noble  homme  fefage  Mai- 
lire  Mathieu  de  Longue|ouë  feigneurd'Yuerny  Confeillerdu  Roy  & Mai- 
Rre  des  Rcquclles  ordinaire  de  fon  Hoftcl,  8cc.  Le  Samedy  xxv.  lanuiet 
m.dxxvii. 

F O T & hommage  fait  au  Roy  François  I.  par  fon  tres-cher  ic  amé  coufln, 
Confeiller  & Cheualier  de  fon  Ordrc,yfiuu  de  Montmnency  grand  Maiflre 
&MarefchaldeFrance,defeptpansenla  quatriefme  particdcla  Baronnie 
de  Montmorency , par  luy  acquifes  de  MelErc  lefe^  de  MentmtrencyyXxra  ou 
nom  dudit  vcndeur,quc  comme  tuteur  te  curateur  des  enfans  mineurs  de 
feu  MelGre  Philippe  de  Memmeremy,  6ç  de  Dame  Marie  ete  Homes  fa  femme, 
Sc  aufli  de  Damoifelle  Marguerite  de  Montmorency  feurdudit  Meflire  lofeph 
maicnrdcxxv.ans,  &vfant  defcsdroits.Lexiii.  Mars  m.dxxvii. 

Lettres  deluut&puiflantSeigneurMonficurGv  illavm  e db 
Mon  TMQR.EHCY Chcualicr  de  TOrdre , Confeiller  U Chambellan  du 
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Roynoftre  Sire,  (êigneuiit  Baron  dudit  Montmorency, premier  Baron  de 

France. feigneurdEfeouen,  Chantilly,  Aiiffois,Mome(pilloir.Chaucrcy 

& de  Damuille,  parlcfquellcs  il  tranfporteihaut  8c puiflant  Seigneur  Mef- 

fireANNE  DE  MontMoeen  c ïfon  fils  aiiin  Cheualier  de  lOrdre, 

grand  Maiftre  Sc  Marcfchal  de  France , 8C  Gouucrneur  8c  Lieutenant  gene- 
ral du  Roy  au  pays  de  Languedoc,  Comte  de  Beaumont  fur  Oifc,  Baron  de 
Montbron.fcigneurChaflellain  derille  Adam ,de Nogent  8c  Valmon- 
doys, 8c feigneur de  Villersle  Bel.ledroitqu'ilauoit  partranfportde  Dame 
MirgKtrite  de  Mtntmtrenc}  fa  niepee  Dame  de  Gaiebecq,  à l’encontre  de 
Mcifire  rhiltffe  de  Mmtmetencj  aufli  Chcualier  Baron  de  Niucllc, 8c  feigneur 
dcS.LeudeTauerny  frcredeladitc Marguerite, Scc.AChantilly  le  Icudy 

tll  Oâob.M.DXXVII.  r t r r I 

AvcToMSATioNderaccord  fait  entre  les  enfans  de  feu  W‘ le/efh 
de  Mommerency . 8c  noble  Dame  Anne  d’Egmond  d’vne  part , 8c  Phihffe  de 
Mentmeremj  troifiefme  fils  de  feu  Mcflire  Philippe  de  Montmorency,  con- 
tenants ratification  de  la  vente  fufdite  Le  II.  May  M.pxxxi. 

Avctomsation  de  la  mcfme  vente  par  les  enfans  fufdits.tcpar  Ha- 
iertde  Mommmncy  fécond  fils  de  feu  Mcffire  rhiliffe  de  Montmereacy.  Le  1 1 . 
May  M.DXXXt. 

Lettees  patentes.parlefquellesleRoyfrançois  donnepermilhon  & 

’ licence  à Mclficurs  les  Duede  Guife,  8c  de  Montmorency  grand  Maiftre 
8c  Marcfchal  de  France,  de  faire  chercher  8couutit  les  mines  d or,  d argent, 
8c  autres  métaux . qui  fe  pourront  trouucr  dans  les  terres  de  1 Abbaye  der 
trois  Fontaines  au  bailliage  de  Vitry  enParthois,  8c  les  faire  befongner  ainfi 
quelcsautres  mines  de  fon  Royaume,  le  toutà  leur  profit,8cfans  luy  payer 
aucun  droit  de  dixiefme.  A Compiegne  en  AouftM.DXXix. 

P KO  c V R AT  ION  faite  parle  Roy  Ftançoisi  Meifire  /tnnede 
rency  grand  Maiftre 8c  Marefchal  de  France, Lieutenant  general  8c  Gouucr- 
neur pour  fa  Majefté  en  fon  pays  deLanguedoc,  pour  capiculcr,conuenir,8c 
accorder  de  la  prorogation  du  terme  porté  pat  le  Traite  cy-deuant  fait  de  la, 
dcliurancedcMefticurs  les  enfans  de  faMajcfté,  qui  eft  bref.iitels  temps, 
paéics , Si  conditions  qu'il  verra  eftrc  à faire.  A Dijon  le  v i.  Feuriec 

M.OXXIX. 

Procveation  generale  8c  fpeeiateaucc  plain  pouuoir  Sc  puiffance 
dcfaite&air.mblcrgensdeguetredC  les  commander,  donnée  par  le  Roy 
François  à .^/uscifc  MiiUmereiicy^nad  Maiftre  8c  Marefchal,  AmbalTadeur 
8c  procureur  general  pour  faMaicftc  pour  conduire  feurement  les  deniers^ 
que  elle  eftoit  tenue  baillera  l'Empereur  pour  ladeliurance  de  Mcfticuis 
les  Enfant  de  fadite  Majefté.  A Moulins  le  xxi.FcutierM.DXXix. 

Imstitvtion  8c  création  faite  par  le  Roy  François  de  (on  Ambaftà- 
deur  Si  procureur  general  8c  fpecial  Médité  Jmie  de  Mnnno'eiuy  grand 
Mai  lire  8c  Marefchal  de  France  ,8c  Lieutenant  general  Si  Gouuerneur  pour 
fa  Majefté  en  Languedoc,  pour  traiter  de  Ion  mariage  aucc  la  Roync  Elco- 
nor.  Le  xxi.  FeuticrM.DXXix. 

P K O c v R A T I O N faite  pat  le  Roy  François  i Medîre  dune  de  Mont- 
mereney, ^rind  Malftrc.MarcIchal  de  France, 8c  Gouuerneur  du  Languedoc, 
8c à Mcfiire François  deTournon  Atchcuefque  de  Boing-s Chancelier  de 
France,  pour  traiter  8c  compofer  aucc  l'Empereur  des  Rumains  du  temps, 
f»rmc,licu,8cpaycmentdedeuxcents  mille  efeusd’or  decompolîtion  faite 
pour  le  rccouurcmcnt  des  deux  Enfans  de  fa  Majefté  prifunniers  dudit* Em- 
pereur. A Blois  le  X.  Mars  m oxxix. 

t;}i.  Foy  8c  hommage  prefté  au  _Roy  par  ..Smic  Jiigaenrele  jUeatmtreney,  de  It- 
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dite  Birormie  de  Montmorency  à luy  auenue  parlecreTpas  àcÇcnCuiHd^sme 
d< Montmorency  fon perc.  Le xix.Iuillec  m.dxxxi, 

Anne  Seigneur  Bjron  de  Montmorency  ,yremter  Baron  ,yrjnd  M.u(ire  cr 
Marefcfmt  de  France  t CheuaUer  de  l'Ordre,  GouueraeurCr  Lieutenant  general  du 
Boy  es  pays  de  Languedoc , Comte  de  Beaumont , fetgneur  de  Comptengni  yde  chan^ 
ttlly , E/couen , Villers  le  Bel,  tl/le -Adam , N agent , Vaumondois , Baron  de  Dam- 
uiile,  de  Fere  en  T ardenoys  à"  Montheron.  A tout  ceulx  e^m  ces  yre fentes  Lettres 
•verrontijàlut.  Sfauoirfatfônsejue  auiourd'huydattedeces  ^efentes  noble  homme 
Pierre  Lorfeure  Efcuyet  feignent  (è"  ChaJleUam  de  Fonts  fainte  Matxence  a fait 
anxperfinnes  de  nobles  hommes  lehan  du  Plefis  Efeuyer  feignent  de  U Bdottere, 
Maifireà’Hofteldn  Boynofre  Sire,&  Pierre  de  Gardes  aufi  Efeuyer  Capitaine  de 
chantilly  & Clerc  de  nos  fiefs  à ce  par  noua  commis  Cf  députez^ , les  foy  ^ hommage 
^ue  tenu  eftoit  de  noua  faire  de  ladite  Seigneurie  & Chaftcllenie  de  Ponts  Jainte 
Matxence  à luy  appartenant  de  fon  propre  yenue  de  nous  en  platn fief  à caufè  denofire 
chajèel  yterreCr  (èigneuriedeChanttüy.  A laijueUe  foyô"  hommage  a efiéreceu  par 
ledit  du  PlefiifO"^  Garges, apres  qu'il  a pati  Us  droits  qui  noua pouuoient  efire 
deuhs. Dont  noua  tenons  pour  contant,fauf  en  tout  noftre  droit &tautruy.  Et  don- 
nons  en  mandement  à nos  Bailly,  Procureur,  Beceueurdr  autres  nos  officiers  de  la- 
dite terre  & fei^nrie  de  Chantilly, que  pour  raifon  defdits  foy  & hommage,  droits 
Kfideuotrsnon  faitz.,ils  ne  donnent  aucun  defiourbier  ne  empefehement  audit  Lor- 
feure. fi  aucunen  efioit  pourcefait  mit  on  donné,  iis  U mettent  a plaine  delt- 
otrance , en paiant  Us  fraix.de  iufiiee ,s‘aucun  en  font peurcedeuhz..Pourueu  que  le- 
dit Lorfeure fera  tenu  noua  bailler  fin  adueu  dr  dénombrement  dedans  quarante  tours. 

En  tefimingde  ce  auonsfatt figner  ces  prefentesparUditde  Garges  Clerc  de  nofdits 
fitpt  & ftit  fieSerdnfeel  feruantànofdsts fiefs.  Le  leudy  quatorüefme  iour  de 
Septembre  l'an  mil  cinq  cents  (fi  trente  vng.  Ainfi  figné  P.  ^ G arges,  (fi  feellees fur 
double  queue  de  cire  rouge. 

L 1 TTx is  picences , par  lefquelles  le  Roy  François  donne  \ MeHire  J 5 3 
Anne  de  Montmorency  ^cx.na  MatRicAe  Marefchal  de  France, l’office  de  Con- 
ciergeidf  garde  delaTour&  chaftel  de  Beauté  fur  Marne, du  bois  de  Vm- 
eennes,auec  le  parc  dudit  lieu,  vacant  parletrefpasdcMonfieurlc  Vicom- 
te deTurenne.  A la  Hennaiüdaye  le  aa..liiiUec  m.dxxxii. 

Lievtemamce  generale  donne^ar  le  Roy  François  à Meffire  Anne 
du  liontmorencp  grand Matftre&MarcfchaldcFrance,pourdurantrentre- 
ueuéde  fa  Majefîé  fie  du  Roy  d'Angleterre  pouruoirfic  donner  ordrc.itou* 
ces  cbolê5,fi£obuieraux  nouitez  qui  Ce  pourroienc  faire  durant  ladite  en- 
crcucuc.  EnrAbbayedcTurpenaylexii.  Septetnb.M.DXxxii. 

Lettres  de  l’Ordre  de  la  Tarretiere  enuoyéàMeffircAnne  de 
Moncroorcncy  grand  Maftre  de  France,  par 
Henry  VIII.  Roy  d'Angleterre. 

Hi  «RT  faUtrdetiel>ia.  R.y  CA»gUterrt,&c.'Dtfenfe»r  deUfy.fii.  I}})  • 
gne»rd‘ iTlanae.&fiiutrdindM  ires-Mlle  Ordrtde  S.Gen^e  lummt  U Uruire. 
At$mu»xq»iui fnliMcsLtttmvtrrnUnêmM.Jikt.  Cmmentstres-chcrs 
tS-  tnt-  aimez,  enfim  Anne  DE  MontmokeNCT  Cheu.Uer,  Seigneur 
tS"  Bartn  dudit  lie»,Cmte  de  Sedument  ,grdud  Mdijhe  & Mdrefehdl  de  Fr/tnce,(ÿ 
Philippe  Cau.to't/êigiKMrele  Britn.CfmtedeNeuf-kUnclieé'  grand 
Admirnlde  Frdnce.fenrletgrdndes  meritesdeUnTsvertm& nehleJJis,ddntU  re- 
tummée  t’efi  dmftement  ej^dndne.du  miù  etoSOre  dernier  puf i fdr  ntut  ÿ net 
Cmjreres  Chenditri  ti"  Cdnfdgnens  dndit  netle  Ordre  en  n^re  ville  de  Cdldis  df- 
unuenHZtfiitm  ^ Jtfi/lz&eUz  ChtndlitTs&ampdgntnt  tiatnj 
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Ordre  de  S.  Cetrge  en  certaiiu  lieux  vacMS.  A'  eus  ver /ms  Udste ^ éjien  fertir 
fers.ensser  effet  & perfelhon  ,&rsem  ceisfidus  es  feduté , difiretitn , & diltgeme  de 
mz.feinlx&bieu  dirtsex.SirelehdnWdllefCheudUer  Anidj/ddeur  d frejent  feur^ 
neusrejldemlésneflre  tres-cheré  tres-dmé  Jrere,eeuftst,ceirsfere,&ferfetuel  alite 

U Rej  Tret  Chre/Heu , & Themas  Bettdult  Efeuyer  vu  de  me.  Rojs  d drmes,  les 
dueus  ordeunex. , eemmù  & députés^ , erdtuueut , cemmetteus  & députent  par  ces 
prefenus  n§s  Ambdffddeurs.proeureurt, & mejfdgers Jpeetdulx,& leur dennet^  au- 
drüé,&mdndement  fieesdldeulx  tranfierter pur deuers  nefdttseeujins,&lcur 
bdtller,  deliurer,  & dennerthdhit , eftdtutv,  é dutres  enfeignes  dudst  Ordre,&  ton- 
tesdutres  chefesfdire,  exercer,  & expedter.  sjui/erent  reefuifes  & necejjatres  en 
celle  Pdrtte , duecaues  tentes  Ut  cercmenies  deuiz.  & dcceufiumez.  en  tel  cas  ,Jelotd 
le  fermeéeJldtutT.  dudit  tres-neble  Ordre  de  S.Geesrge  appetteUlurtsere  En  tej- 
memrdete  aux  prefentes  fignéet  de  neflremdtn  nemduens  fdst  mettre  Ufedu  du- 
dit Ordre.  Dénué  dVvtjlmenJher  lesni-ieurd’Apurtl  lande  grdce  M.DXXXili. 
é- de  nefire  régné  le  XXIV.  . _ „ j..  -: 

Lettres  patentes,  par  lefquclles  le  Roy  François  conimanda  & enjoi- 
gnit à MefTire^nafi/f  grand  MaiftreScMatefchal  de 

«iàMelTire  Philippe Cbdhet  AdmiraldeFtance,dcprendte&accept«10r- 
dtedelaChcualetieduRoy  d'Angletertc.  ABoulongnelcwiv.Oaob. 
M.DXXXII. 

Lettres  de  Mefire  Anne  de  Mentmerency  grand  Maijhe  de  France, 

Cheudlier  dePOrdredelalarretiere. 

A mon  couHn  Monficut  le  Bailly  deTroycs.Confeillcr  fie 
MaiRte  d'Hoftel  ordinaire  du  Roy,  fit  fon  Arabaf- 
fadeutvers  le  Roy  d’Angleterre. 

Mon  ceujln,  Suiuantvn  merueire  que  Clereneieux  me  Idijfa  quand  il  partit 
dernièrement  de  cefle  Ceurt  ,fur  ee  que  Menfîeur  V Admirai  & mey  auens  a faire  i 
cefte  cerymenuquifedeit faire  enuiren  /exil.  May  arvindefeir, peur  lafilenf- 
nitédela  fefte  Menjieur  fdintCeerge,cemmeCheudlierdel‘Ordredudit  Saint. l'en- 
ueyepeurma  partie  Seigneur  de  Covrtinay  prefent  perteur  auecques  U- 
du  mcmeireé-  charge  de Jatis faire  au  eentenu  d'ieeluy,ainfi  qdU  vem  dira.  L'eue 
priant men  ceufin  luy  denner tant  en  Cexecuiien  de cejle  charge,  que  autres  chefes 
qui  luy  ferent  hefeing  peur  icelle , tente  la  faueur&atde  que peurrex.Ce  que  ie  fui 
feurque  ne  veuldrex  failhrde faire,  puu  quel' eft  ehefe  qm  me  teuche.  Et  peurce 
qudveui  dira  de  mes  neuueUes,  le  ne  veut  en  ejeripray  autrement.  Seulement priray 
nefre  Seigneur,  men  ceufn,  qu'il  vem  demi  ee  que  defrex.  De  Auhtgny  le  xxx. 
tour  d'Aurtl. 

Voflrehon  coufin  Monmorency. 

Lettres  patentes  du  Roy  François, par  IcfoucUcs  il  donne  pouuoir  & 
commiifionïMctCixcAfffie  de MoMmoremy  grand  Maiftrc&Marcfchaldc 
France,  Gouuerncurfie  Lieutenant  general  de  faMaÿcfté  en  Languedoc, 
de  voir  & viûter  tous  les  lieux  & places  de  fon  eouucrncmcnt,& de  prendre 
vingt  mille  liurcs  tournois  des  deniers  de  fon  cfpargnc,  pour  les  employer  àc 
conuertir  en  réparations  dcfdits  lieux  & places  plus  ncccflaircs  à reparer  & 
fortifier.  A Balman  près  Tolofc  le  dernier  luiUct  m.dxxxi  ii. 

Provision  de  Lieutenant  general  & pouuoir  donne  par  le  Roy  V ran- 
çois  à Mcffirc  An/te  de  Montmofency  grand  Maiflrc  & Marcfchal  de  F rarK^ 
pour  aller  en  Proucnccyfaircfic  commander  toutes  choies  rcquilcs  ^ ne- 
ccffaircs  àrcntrcucuc&abouchcmentdcfa Sainteté  auec  (aMajcRcaNi* 
ce.  A Balnvui  près  Tololc  le  dernier  luillec  u .pxxxui  • 
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Lettres  patentes,  par  Icfcjucllcs  le  Roy  François  fait  !c  confticuc  1 53 
Ton  Lieutenant  general  NlclTirc  JK/te  B^ron  de  Montmorency  grand  Mai- 
ftre  Marcfclial  de  France  , pour  mener , conduire  , &:  comman- 
der à Ton  armée,  tant  deçà  que  deià  les  Monts,  contre  l’Empereur  &: 

Tes  adhcrans  ennemis  de  iâ  Majcflé.  A Lyon  le  xiv.  iour  de  luillcc 

M.DXXXV!. 

Déclaration  du  Roy  François , par  laquelle  il  pardonne  à Tes 
fubjci^ls  criminels,  bannis , contumaces,  ^fugitifs  pour  crimes  âc  crainte 
de  iullicc . icrcciraus  fouz  la  charge  du  Seigneur  de  Montmorency  grand 
Maiftrc&:  Marcfchal  de  France,  ôc  les  remet  en  leurs  biens  & bonnes  re- 
nommées. A Valence  le  xx.  Aourt  m.dxxxvi. 

A V T R fc  s Lettres  de  Lieutenance  generale  donnée  à MefTire  Anne 
Baron  de  hf  ontm  o R en  c y &c.  pour  vnc  autre  armée  prefente- 
mcnc  drciïcc  pour  le  rccouuremenc  des  pays  Se  Comtez  d'Arthois,de  S Pol, 

& autres  places  circonuoinnes*  A Monchy,  le  x.de  Mars  m.dxxxvi. 

5avp-condvit  oéàroyc  par  Charles  DucdcSaiioycàMcincurs  les  155 
Cardinal  de  Lorraine, âcConneitable  de  France  députez  par  le  Roy  pour 
traiter  la  paix,  & pouuoir  aller , venir,  rejournet,  Sc  retourner  fcurcmcnc 
leurs  Teigneurs  Se  compagnies  en  fes  terres  Se  fcigncuncs,pcndanc  ledit  traité 
de  paix.  ANicelcxxvi.May  M.Dxxxvii. 

A V T R E faufeonduie  accorde  à merme  fin  par  Dom  François  de  Los 
Conos  grand  Commandeur  de  Leon  Se  MefUre  Nicolas  Perrenoe  feigneue 
de  Grancuclle  AmbafTadeurs  de  l'Empereur,  pour  aller  Se  feiourner  es  terres 
Se  fcigncurics  dudit  Empereur.  Le  xTtii.  Decemb.  m.dxxxyii. 

Lettres  de  Lieutenance  generale  données  à MefTire  Jnne  BAton  de 
Montmorency  pour  vue  armée redreffée  pour  obuter  Se  refîRcr  aux  ennemis  du 
RoyducoRcd’Arthois.  A Fomainebleaulexv.IuinM.DXxxvii. 

Avtres  LettresdeLieutenanceçeneraledonnceaudic.«^AAe54r^«  de 
MCHtmoremyPOMïXXXCTxcxync.  autre  armée  en  Piémont  au  Tecouts  des  villes 
te  places  dudic  pays.  A Lyodle  vixi.Oélob.  m.dxxxvii. 

Contract  duv.Auril  m.dxxxvii.  par  \c<[\ic\ÎAcffuc  Anne  de  Mont- 
iw4)rr/i<.7CheualierderOrdre,gTand  Maiftte  de  France,  acquit  la  terre  d* 
Meru  pour  la  Tomme  de  lo.  mille  cTcus. 

DondcTof&ccdeConnefUblefaitàMefnrc  Anne  de  Montmorency 
par  le  Roy  François  I. 

François  for  U groct  de  Dieu  Roy  de  Fronce.  A tom  ceux  cfui  ces yrefen* 
tes  Lettres  verront  é’oyronttfdnt.  En  traitant  paü  n'aguteres  les  principaux  é* 
fins  importons  affaires  de  nofite  Royaume  ^ noue  auons  pour  U bien  à' iceluy  ^ foula- 
^emcnt&  repos  de  not.hons&  loyaux  fubieefsy  delsberf  conclud^&  arreflépour- 
meoir  en  PEfiat  & office  de  Conneflable  de  France  aucun  bon , grastd  ydr  notable 
fèrfonna^e  tfu^fant  ^capable  ^ eff  expérimenté  an  fait  de  U guerre  » ayant fngulier 
amour  tvray  zxle,  & parfatefe  affeHion  à nous  t efrau  bien  de  la  chofi  pi^lique 
d'iceluy.  S ç a v o i R faifons , que  nous  con^noiffins  par  effelUes  tres-^randes, 
(iatres,&  recommendâbles  meurs  & vertus  qui  font  en  U perfonne  de  nojire  très- 
cher  & très  amé  cou/in  Anne  Sire  de  Montmorency  Cheuaherde 
nojhe  Ordre  t ^and  Maifre,  & premier  Baron  de  France,  t'experiance  qu'tl  a au 
fait  des  armes,  é’ia  bonne , finccre,  pnre& ardante  volonté,  amour  & affeihon, 
sque  dés  long  temps  il  a tou  four  s eu&  porté  a nofire  feruice , auquel  dés  fes  teu- 
nés  cr  premiers  ans  il  a prins  eonttnuelle  nourriture  prés  & à l'entour  de  noflre 
ÿerfonne^  qui  nous  a donné  & donne  vray  é"  loyal  tefmoignage  auec  enticre  con- 
gymffdnce  de  fefiites  meurs  , vertus,  tntegritet, , fins , prudence  , fnffifance, 
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hyautédr  diligence , pour  lefineU  mue  noue  fimmes  dés  pieçA  repofiz.  fur  luy  de 
tous  nox,  plsugrandz.  fecrets^  O"  ardus  AffAires^eju  il  a fi bien  &fi prudemme/it  con~ 
dluich. , gardez.  tCr  admimfirez.entemps  de patxé"  de  guerre  en  tom  les  lieux 

fir  endroits  ^ oit  il  a efié  befoing , que  nous  & le  peuple  de  nofiredn  Royaume  luy  en 
deuons  perpétuelle  louange  ^ recommendation  , dr  rémunération.  V o v l a n $ 
pource  l'exalter,  efieuer,  &conftituer  en  Ejlat,  charge,  & honneur,  eh  il  ayeplus 
grand  moyen^ue  iamaüde  perfiuerer,  continuer,  Cf  augmenter  fin  bon  office  & 
ajfenré  deuoir:  A iceluy  na^edtt  coufsn  le  Sire  de  Montmorency  pour  ces  caufes,  é' 
autres  grandes  confiderations , qui  a ce  nom  ont  meu  & meuuent , dr  par  Vaduü  & 
délibération  des  Princes  é"  Seigneurs  de  noftre  fing,  & autres  notables  perfonna- 
ges  de  nofire  prtué  & fecret  Confiai,  Avons  donné  dr  oUroyé , donnons  & 
oPhoyons  par  ces  prefentes  l’Efiat&  office  de  CouazsTAtLt  de  Fran- 
c E,  lequel  depuis  long-temps  efi  demeuré  *vacant,  & n'y  a encore  par  nous  efié 
pourueu.  A iceluy  office  ae  ConnefiabU  de  France , auotr,  tenir  en  hommage  de 
nom,  & dorefnauant  exercer  par  nojhedit  coufiin  le  Sire  de  Montmorency,  aux 
honneurs,  auÛoritez. , prerogattues , prééminences,  pttuUeges , franchi  fis,  liber  ~ 
tez,  droits. , profitz.  dremoUnnens  qui  y appartiennent , df  aux  gaiges  dr  efiatde 
vingt-quatre  mil  hures  par  an , que  nom  luy  auons  pour  ce  ordonnez.,  & ordon- 
nons par  ces  prefentes,  outre  & pardeffm  les  autres  charges,  penfions,  droits , (y 
bienjaitz.  qu'ila&pourra  auoirdenom  cy-apres.  Lefquels  gatgts  de  xxiv.  mil 
hures  luy  feront  dorefnauant payex.par  chacun  an  fur  nos  Finances,  filon  drenfin- 
uant  les  acquitz.  qui  hty  en  feront  expediex,.  Et  afin  que  mieux  noftredit  enfin 
pmjfi  donner  ordre  entoutesCP  chacunes  leschofis  eftans  dp  dependans  dudit  Efiat 
dr  office , nom  voulons  que  en  tom  Us  lieux , Prouinces , dr  endroits , tant  de  no- 
fire Royaumeque  dehors , oh  il fira  (fi’fi  trouuera , il fioit  (y  demeure  nofire  Lieu- 
tenant general  reprefintant  nofire  perfôtme.  Et  en  ce  faifant  luy  auons  donné  dr 
donnons  platn  pouuoir,  puiffance,  dr  autorité  par  cefdites  prefentes,  de  faire  vi- 
ure  nos  gens  de  guerre  en  bon  ordre  & police,  au  bien  dr  fiulagementde  noz.  fubiets, 
de  taxer  dr  mettre  prix  à leurs  viurts  vtÜmaiMes , de  punir  dr  faire  punir  Us 

tranfgrejfeurs,  dehnqmans,  malfaiteurs } de  donner  Uurs  amendes , confifeations, 
forfaitures , ou  Uur  remettre  & pardonner  leurs  crimes  dr  maléfices , qui  /iront 
par  eux  commis  dr  perpétrez.,  asnfique  bon  luy  fimbUradr  •verrai  faire,  de  com- 
mettre dr  députer  de  par  nom  en  fin  ahfince.'va  ou  plufienrs  Commijfaires  ordi- 
naires , ou  autres  perfinnages  qui  ayent  puiffance  de  faire  Usmonfires  dr  reueués 
defditz.gens  de  guerre}  de  les  faire  reuenir,  mener,  conduire  d'vu  heu  en  au- 
tre , filon  dr  oinfi  qu'il  iugera  dr  verra  efirt  ntcejpire  au  bien  de  nom  d"  de  ttof- 
ditx,  fubiets: d'ordonner  ^s gages  d vacations  aufdits  Çhmmiffàires,  reUuerlcs 
abfens  defatllans  efdites  monfins  d reueués  defdits gens  de  guerre,  s'tl  void 
bon  efirt  ,d  fur  ce  oéhoyer  fis  lettres  d mandons  patens , que  voulons  valoir 
d feruir  d’acquit  auxThrefiriersd  Payeurs  de  nos  gens  de  guerre  ,d  autres  qu'U 
appartiendra  : d generalement  de  faire  és  chofes  deffufdites,  leurs  circonfiances 
d dépendances , d tn  toutes  autres  qui  peuuent  d dépendent  de  l’auFiomté  de 
nofire  Lieutenant  générai  td  defdites  prerogatiues , anÛoritez,  d prééminences 
dudit  office  de  Conntfiahlt , tout  ainfi  que  nom  mefines  ferions  (y  faire  pour- 
rions,/ prefins  en  perfinne  y efiions,  posé  ores  qu'U  y eufi  chofe,  qui  requifi 
mandement  pim  Jpecial,  Si  donnons»»  mandement  â nos  amez,  d feaulx 
Confeiüers  les  gens  tenans  d qni  tiendront  nos  Cours  de  Parlement  d de  not 
Comptes , que  le  contenu  en  ceJditesprefentetUsfaJfint  lire  ,pubUer,d  enregifirer, 
entretenir, garder, d ohferuet  chacun  en  Uur  regard.  Et  mfiredit coufin,  duquel 
nous  auons  pris  dreceu  U ferment  en  tel  cas  requis  d^tcoufiumé,  d iceluy  this  & 
infiitué  en  poffifion  dfiifine  dudit  Efiat  d office , ils fajfent  ebeyr  d entendre  de 
tom  ceulx  d àinfi  qu’il  appartiendra.  Et  à tom  noz.  Lieutenants , Couuernents, 
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Mârffihaux , ^dmtrâux  de  Frânce^  Cêfitaittesy  chefs^dr  ConduSf  tiers  de  nés 
de  guerre tMaiJhes  de  nefhe  Artilhrie^C*fùâineit  GtuucmeMrsdevtUeSy  ehâfieauXj 
&fi)rtereJJêstC^ 4 t»usnoz.emtres hi^icierst  of^tkrs tdffithiecfs  , ijutUdrchacu» 
dculxTejpeihuement  luj  ^etjfêm  d"  entendent  ^ fs^nt  ehcyr  Cf  entendre  dtls^em- 
ment  .-d'an  furflm  tens^neralementlefeJfcnttfimffrentydfUiJJrnt  teuyr&vfir 
dudtt  «fjîce  de  Cenncfiehle  de  Fetnee  » fUmemeat  & patfihlement,  enfembU  des 
hennenrt , 4u£hritez»  ,frereg4times  » freeimnences , frtntleges  tjrancln/cs , Ubertcz, 
feanetrs , pnifinces , faenl^tgâget  J dreitt , freffts  & emeUmcns  dejjajdtz,te» 

U wepre  ferme  & maniéré  ûneent  iet^  per  le  paféfes  predecejfeurs  dndrt  F/lard' 
office  de  Cennt/labU.  Mandons  en  entre  À nez.  ornez,  crfeanx  Ics  Threjoriers  gene^ 
ranxdenes  finances  t&Fhreferiersde  nef re  Epargne  pre/èns  d’à  venir  t que  par 
celuy  en  ceux  de  nés  officiers  constables  qn'tl  appartiendra , & verront  efire  à fairr, 
ils  fjfènt  payer  ét  appointer  les  dejfnfeuz.  gnget  ffi^efiats  ainfi  que  mieux  ù'  pins 
commodément  ilz.eongnêifrent  eftreà  fatre.  Et  par  rapportant  cefdites  prefenta» 
xfides  qniÛaneesde  nefredit  eonfn  /nree  Jnffifkntes  fèiâementtnem  voulons  le fdttt 
gaiges  dt  eftàts , en  tout  ce  qui  petyi%  bâi&é  dr  deliuré  Iny  anra  ejié  à cefit  canje^  efire 
nSoné  és  comptes , d'rabatndela  receptede  celny  en  ceux  qui  payé  les  aura  ou  au^ 
reity  par  mes  ornez,  feonx  les  gens  de  nez.  Comptes,  & par  tout  ailleurs  ok  ü 
apport  tendra  fans  difficulté.  Car  telefinoHre  plaifir.  Et  par  ce  que  de  ces  pre- 
fentes  ton pourroanoirk  befiigneren phfiettrs  o- diners  lieux, nous  voulons  qu'au 
vidtmm  ficelles  fait  finbz.  feel  geyol  fiyy  /iitodionJlércommeoce  prefint  origk 
moi.  Lequel  en  tefinemgie  ce  nom  onons  figné  de  noHre  main , dr  n kelny  fut 
mettre  nofirt  fiel.  Dotm  à Moulins  en  itnnonwoisy  le  x.  iour  de  Feurter  l'an  de 
grâce  mUcinacents  treutefipt,&denefirtregnele  xxiv.  Ainfi figné  Fran- 
çois. EtfirltTefiy,  FmUFoytUefièewrsUliauphin,leJ>ncetOrleansfenfrcre, 
te  Duc  de  Vendefine,  U Cordinolde  Benrbon,leDne4’EHtMteMiUe,  les  Cardinaux  de 
Lorroine^&dn  BeHoy,  vom,  & outres  prefints.  Breton. 

PROROCATXON  generaledelaueue&abftînencede  guerre  faite  par 
dom  François  de  Los  Conos  ht  KfcfTtre  Nicolas  Perrenot  procureurs  de 
rEmpereur,  6c  Meilteurs  f ean  Cardinal  dé  Lorraine,  & Anne  de  Montmorency 
procureurs  du  Roy  de  France,  pourrcntrctcncmcnc  de  ia  pratique  nc- 

fociacton  delapaix entre  leurs  MaJcRct  impériale  U Royale,  6c  le  Duc  de 
auoye.AuzCabanesdeFitoulexi.faouIcr  m.o'Rxxvii. 

V PromEssi  faire  par  McflficurslcsScindicsdclaCommimaurédcNÎ- 
«•ÿd'obfcruerlc  faufeonduit  oÛroyé  par  le  Duc  deSauoyc  à MclTieurs  les 
Cardinal  de  Lorraine  & Cooneftablc  de  France  députez  par  le  Roy  Très- 1^58. 
Chreftten,  pourcraiterla  paixauecrEmpereur,  faMajeRc,&  ledit  Duc. 
l.e  XXVI f.  May  m.dxxxtiit. 

Ach  APT  de  1a  terre  & feigneuric  de  Préaux  auec  routes  fes  apparcc- 
mnces&  dépendances, faite  par  Melfîre  Anne  Baron  de  Montmorency  Md- 

iîre  PierredeFerrieresBarondeThury.Lc  xn.  Decemb. m.dxxxviu. 

Lettres  pafleesàParisIe  r,iourdelamiier  m.  dxxxix.& infinuces 
à Nantes,  Rennes,8c  Angers:  contenants  que  Mcffivclean  de  Laual  Chc> 
ualierderOrdreduRoy^rooLieutcoancgcneraldf  Gouuerneur  en  Breta-  K19. 
gne,(jredeChafteaubrient,  donnaSe  delaiûà  en  pur  don  irreuocable  f.iic' 
encre  vifs,  lânserpoird’iceluyteuoqueznyrappeUcr  en  aucune  manicre , à 
MeflîreANNB  db  Montmorbhcy  premier  Baron  & Conndtabie 
de  France,  pour  iuy,fe$  hoirs,  6c  ayants  caufe,  la  tierce  partie  de  cous  Tes 
btensimmeublesquelque  part  qu’ils  foUènc  ficuez  6c  aflis,  tant  de  propre 
que  de  conquefts.  Pour  Texecucion  de  laquelle  donation  6c  aflfignatidn  le- 
dit /ean  de  voulut , confentir,  6c  accorda,  que  ledit  Seigneur  de  Mont* 
snoccQcy  euft,  prinft,  6c  fuR  faify  des  places , chaReaux , lieux , terres , fci  - 
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gneurics.  Baronnies,  8£Cb»ftellenie*<^ui  s'enfuiiicntifçauoit  eft  U place. 
Baronnie,  K ChaftelleniedeChafteaobrient,  la  Baronnie  deCan<lé&  de 
Chanceaua,  la  Chaftellenie  de  V ioreau , la  Chaftellenie  de  N oaay  Sc  V illo- 
cher,  laCUaftcllenie  d’Yfle,la  Baronnie  de  Dcrual,Ian$,  Beauregatd  Se 
Guimenay,  la  Chaftellenie  deTillay,&  la  feigneurie  de  Rouge  & IcTil, 
refpeûiuemcntaffifcs  CS  pays  de  Bretagne  4c  Anyou.  Dclquelles  places,  ter- 
res, 4c  feigneuries,  il  voulut  que  ladite  donation  pour  icclletietce  partie  de 
fes’biens  fotoft  fon  effea.  Et  outre  voulut  ledit  donateur,  où  lefdite* 
terres  ne  vaudroient  la  tierce  partie  de  feTdjts  biens  immeubles,  que  le  fut- 
plus  Êift  parfourny  fut  fes autres  terres  de  proche  en  proche.  Etauconttai- 
te  s’il  fe  trouuoii  que  les  fufdites  terres  mceedalTent  ladite  tierce  partie, 
que  ladite  donation  fuft  tefeindée  en  ce  que  elle  fe  trouueroit  exceder, 
pour  lefdics  excès  feulement  1 demeurant  au  furplus,  4c  encequinelc  trou- 
iKtoit  d'cxcés,  en  fa  force  4c  vertu.  Icelle  donation  faite  pour  la  bonne 
volonté  4c  amitié  que  ledit  Seigneur  de  Chafteaubeient  portoit  audit 
Seigneur  de  Montmorency,  4c  que  tel  eftoit  fon  |ilailic.  A la  rctei^ 
tion  coutesfois  de  fvfufruit  defditcs  choies  données,  que  ledit  Sci» 
gneur  de  Chttteaubtieut  rétine  à lay,pbut  enjouytliviedurant  tant  feu- 
lement. 

TtsTAMEUrde  lean  de  laual  feigneut  de  ChaiUaubtient,  fait  audit 
lieu  de  Cbaftcaubricnt  le  xxi.  Feurier  l’an  U.DXLII. 

AxKZST  du  i.ioutde  luin  i*.nxuii.  pat  lequel  fiit  ordonné eéntrela 
Dame  d’Affigné  heticiere  de  lean  de  Laual , que  Mcllire  Amm  de 
ttmy  Conneftablc  de  France  jouytoit  par  prouifion  des  terres  ù lujr  donnée» 
pat  ledit  feu  lean  de  Laual , cftans  du  ramage  de  ladite  d’ Alltgno,  iufqucs 
a la  concurrence  de  la  tierce  partie  dudit  ramage. 

' 1 

Extreks  de  U Chemtre  des  Ctsxflts  de  N tmesi 

Actb  defoy4chomm^efiiitau  Roy  François  I.  par  Anne  dcMont- 
morcncy  Conneftablc  deFrancc,  des  terres  4C  feigneuries  qu’il  tenoit  au 
ComtédeNinrcs,àAmboifcle  vi.  May  m dxu, 

A VT  R.  e aâe d'hommage  fiicpar  ledit  Seigneur  de  Montmorency  au 
Roy  Henry  ll.pout  lefdiccs  tctrcs,à  £ùnt  Gctnaincn  Laye  le  v 1 1 s.  May 
sr.DXLVii. 

Extreits  de  dixerfis  ternes  (f-  ASes  dx  Threfir  de  Chexsitj. 

L Z T T a E s , par  Icfquelles  le  Roy  Henry  1 1.  confirme  à Meflîre  Asm 
Btsex  de  Messsxurestey  l’office  de  Connellable  de  FratKC.  AS.Germaia  en 
Laye  le  xii.iourd’Auril  m.dxlvii. 

L Z T T K zs  patentes,  par  lefqucUes  le  Roy  Henry  continue  4c  confirme 
à Mcftire  Anxe  Beress  de  Mexsssmessej,  grand  Maifite  4c  Conneftablc  do 
France,l'eftac4cofficedcGouucrncur  4c Licucenant  general  rie  faMajcfté 
en  fon  pays  dcLanguedoc.  AS.Getmain  lexii.  Auril  m.dxlvii. 

P o V V o I a donné  par  le  Roy  Henry  à Mcifirc  Axsse  Beress  sU  MxstSmt- 
rexcy  grand  Maiftre 4c Conneftablc  de  France,  pour  auec  force, gens  de 
guerre , te  artillerie,  aller  en  Guieime , 4c  mefioe  en  la  ville  de  Bordeaux, 
où  inhunuioement  aefte  tué  le  Seigneur  de  Moneins  Lieutenant  du  Roy 
dcNauarteau  Gouuerncmcnt  d'iecTuy  pays,  pour  y donner  ordre,  & faire 
les  punitions  4c  correftions  exemplaires  contre  les  villes,  cbafteaux,placcs4C 
communes  qui  témérairement  ont  attenté  conae  l’auâorité  défit  Majcfté. 
A la  Cofte  S.  André,lc  xiv.  Sept.st.DXLV  1 ii. 

Lettres 
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Lettk  Bs  par lefquellesbaaM&puiirantcDimcCharlotccde Dreux  i $50. 
femme  6c  erpouTc  de  noble  & puiflânr  Seigneur  Médire  Charles  de  Moy 
Cheualier,  feigneut  de  Meilleraye,vend  les  terres  Sc  feigneuries  nobles  de 
Cornucil  Se  les  grandes  Minières  à noble  6c  paUTanc  SeigneurMclTirc  He- 
âor  de  Vippart  Cheualier  & Baron  du  Bec-Thom;^ , pour  Icprix&fom- 
roe  de crence trois  mil  liutcs tournois.  L'an  u.cL.  le  xiv.ioutd’Aunl  aptes 
Pafques. 

AcqrisiTioN  des  feigneuries  de  CornuedSe  grandes  Minières  te- 
nues duRoy  à caufe  de  Ion  chafteau  de  Brcijieul , faite  par  Mclfito 
jimu  J* Muawi*rtiKy  grand  Maiftte  &Cqnnellablc  de  France,  de  Mcili- 
re  Heâor  de  Vippart  Baron  du  Bec-Thomas.  Le  xxviii.  Nouembre 

M.DL. 

Ereâion  de  b Baronnie  deMonTMoa.ENCYcnnom&  tiltre 
de  Duché  6c  Paierie  de  France, par  le  Roy  Henry  1 1. 

H férUnâuJe  Die»  R^it  frtnet,  item  freins  à-  eittnir.fdut.  1;;'' 
Cttmme  awr  pre4ecefi»re  Rtys  Je  teet-txtmmenJeiU  memtire , cutftjerens  eem- 
tiemU  remmerttie»^ntntg»e^t»ee  JecetUx  fw  AMeiem mérité  J'mlx&deU 
ehe/i  f»ilu»»e  Je  leurs  Mejuieme  & feys , feutteit  frefitet  e»  éten , mgmeiUAtuti, 
grtueJemr  0‘  tettfer»eei»»  JeU'it  £Ùtt,etÿènt  Je  terne  umfs  tcctufiumé  uettfeulc-^ 
rttene  fer  leurs  liiereUtex,  tir  kieutfeits  greffer,  mets  eufit  fesser  és  fîtes  beuts 
elegret,,  efttts,  beu»ettrt,tilirtt.,é-Jigttttet,,  les  ferfiesues  verttseufes  à-  Jigees, 
furlefifutSes  sis  jijiiet  rtftjêe.  Je  U cetulstite&  dtreiiùa  Je  leurs  friactfttix  à- 
fisse ttufertmtts  ^fiires  ,JfeUacetf»'ilste»t  agtst»  fer  U grestjeer  Je  leers /crui- 
ees  mieux  le  mériter.  Ctgueiffèttj  tfete  ttke  renwmie»  J'hetmeur  ts'ijleit /»/e- 
tttem  fur  etatettir leurs  fertateeers  0‘  rttimfires  eu  leurs  fremiers  hetts  effets , & 
tttetrtt  lesiuciterÀ  feire  Je  bien  est  ruieulx  : ttteis  ufi  s^Ueit  Us  autres  grjttds 
tf  - vertuettx  ferfiutuges  è feire  U fetsAUrU.  e efleetttfe  ^tte  itt/furs  è fre/ext 

fi  fittt  truttee, grettJ  teetuire  Jbtmrmts  eeetabltt , Uffmels  feusetjle  e/ferestee  s’e- 
fiesus  etuierertuttt  vuet,  Jeeliex  eux  firttices  Jes  Reys  Primées , > eut  cm- 
fUyé  Uttrs  ferfiaues& biens  feus  y rie»  eff arguer , fier  U bien,  buuiur,  fre/it, 
vtilité,  (f  greaJeurJefltts  Priuces.crJe  leurs  Eftats.  Et  four  ee  tfue  uetes  me 
Jefinus  metusgue  nul  autre  Priuee  & Mamerfue  tfue  ait  efi, faire  ttxgsuiflee  cm 
uim,ee^mi  fe  feue  efiererje  retea^etfi efremaueralimÂ vert» , Je làt/ueBe  mates 
fiutmet  vrey  amateur,  &eucefueuaut  fuuaus  imitateur.  A eejle  caufe  ayamt  mu 
eu  caufiJeratiau  fautiifuité  .graujeur  & uablefi  Je  la  Maifiu  Jes  Seigneurs  Je 
MoNTMoBBNCY,&r  maguauimes  tf  vertueux  ferfinnaget  yju  eu  faut  ijjns. 

Us  laugs  & recammeuelables  firuicts  tjm’ils  aat  faits  à la  Je, feu  fi  & cea/eruattem 
Jes  Jraits  Je  U Caurauue  Je  France.  Eu  ^uay  ils  fe  fout  emfleyet,  auec  tel  cem- 
teruemetu  Je  tus  freJetejfurs  Rayt,  tfuebKKXPilzX  Seignevr  de 
MeMTMOE.BHcrea  Cau  m.  c exx  1 i.regaaut lars  le  ftu Ray  Phtleffc Au- 
gufie,  aurait  faut  fis  grauaUsfraueJfs,  vertueef  mérités,  ejlé  hauaré  Je  tèfiat  Je 
Cauueftable  Je  Fraueetfremiereé-  friucifale  JiguitéJect  Reyaume.  Les  fmcccJfeuTs 
ebtauel  Mathieu  auraient  Jefuit  Itgt  ctutiuué  effsts  firuiees,  aueegraudfitugf'a- 
mJeuee,vert»,xàgiiauee,OrJtligeuce,  effet,  tefmaiguées  far  le  lteuti»'ils  eut  cou- 
tiuueRemeutteuu  aufres  Je  uafUts  freJeeejfeurs  Rays.  Etme/mememtae/he  tres- 
eber  & tres-amé eitfiu  Kwt  ni  Mon  tmo  xeir  c Y 4 Crn- 

ueftAle&grauJ  Maifire  Je  Frauee , les  mérités  Juifuil  fins  Jefutt  fi»  ieune  âge 
Jtemaurez.  fi  recammauJet. , ^ue  feu  aafire  tres-hauaré  Seigneur  fffere  le  Rey 
François  Jeruier  JeceJé,  que  Dieu  abfalue , [aurait  en  faueur  Jiceutx  elleué 
taufeeuttuemeut  és  fine  graujs  Efiats , Jiguitet,,  d*  affices , qtti  ayeut  vacqué  Ju- 
rant fin  temfsicammtJtMartfihal.grauJ  Mafire  ,à‘Ce»uefiableJe  Frattcc.  EF 
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duec  ce  luj  âuroit  commit  les  principalUs  é"  fl"*  imMrtdntes  chorget^  ^ui  fi  J 
offertes  t tant  four  U fait  des  gnerres^cemfcfittên  f acif cation  d‘utüts,(\ut 

flmfiemrs  autres  grands  e^notahles  effets  félon  tfne  les  occafions  fi  font  frtfin 
an  dedans  & dSnsrs  noflre  Royaume.  £n  tontes  lefi^neies  charges  & fats , cha 
a feu  •veoiré"  cognotjhe  comme  il^efi  conduit  &ac^nité,  & (jnels  firukes  il 
faits  y tant  à feu  nojhedit  Seigneur&  fercytfueà  nomdefuùnofire  aduenemet 
U Couronne.  A quoyilcontinue  ordinairement  far  chacun  iour^  De  forte  <juei 
defirons  y comme  U ejl  très  raifonnahle  y faire  demorfration  far  grâce  ffecial 
farticuUere  des  grandcontentemenî  & fatisfaSiion  ^ue  noué  en  amonsy  &deU 
lonté  aufi  en  ùtjueBe  nom  Jômmes , de  fanorahlement  honorahlemeot  tn 
four  tauenir  ceulx  ejui  feront  imitateurs  de  fis  vertus  rfi  mérités.  S ç A v c 
f A I s O H S , efue  nom  ayants  regard  à ce  aue  la  Baronnie  de  Montmorency  e 
fremiere  Baronnie  de  Franee^eftant  de  honO’gros  reuenu/fi  dont  font  teum  & r 
Otons , grand  nombre  de  beaux  fiefs  &arrierefiefs , aucuns  defifuels  font  tenu 
foJJèdex.far  nojhedit  coufinfiinfi  aue  nom  auons  bien  voulu  fiauoir  de  lay.  Et  dai 
Sage  il  a autres  & ioignant  dudit  Montmorency  Us  chaftef  terre  y & fiigm 
etEftouen  fbubruUrefirtdenofire  PreuoHé  de  Paris.  Et  flm  auantil  aencore 
ChaHeüenies y terres,  & feigneuriesy  de  Chantiffy,  Montefiüouer y Chanjt, 
Courtueily  Vatdx  Us  Creeil,  TtUays , le  pUifiier  & U Villeneufue , tenus.  & 
natts  de  nom  fiubx.  U rcffort  de  noHre  Bailliage  de  SenUs . EfyueU  lieux  d'Eft 
(U  chantilly  y a deux  des  flm  belles  Maifons,&  aufii  exceüemment  hafiies , ^ut 
Us  autres  de  nofire  Royaume.  Et  four  autant  ^ue  de  ladite  Baronnie  autc  U 
fiefs  & arrierefiefs  tint  en  défendent  y & font  foffidet.  far  nofhedst  coufin , é 
defdises  terre&fêignenried’EjUuen,ChantiÜyyMontefiBouery  Chamfuerfig: 
meily  Faulx  Us  Creeil,  TiüaySyU  pUfiter,  & U VtlUneufue,  Uurs  affaru 
CCS  fjr  défendantes  y ioint&vny  que  U tout  foitenfembUy  ton  fent  tirer,  aiUj 
femmes  deuement  aduertix.yVn  reuenu annuel, qui  eftfufffant &ca^U  de 
noir,  maintenir,  & entretenir  Us  nom , filtre,  & dt^itlde  Duché.  P o y R. 
c A V s E s , autres  confiderations  deffim  touchées  ef  déclarées , fur  adstù  dr 
berationd: aucuns  Princes &Setgneurs de nolhe  fang&Ugnage,& autres  ne. 
ferfinnages  de  nofire  Confeil  efians  lés  nom,  Auons  far  ces  f refentes  ioint , v 
incorforcy&denos frofre  mouuement , certaine  fcience, grâce,  drUberalité Jft 
f laine  fuiffance  & auElorité  Royal,  ioignons,  vto^ns,  ^incorforens  à Udit 
remue  de  Montmorency , des  vouloir  o*  confèntement  de  mojheeus  coufin  Ufdite 
resdr  feigneuries dEfcouen , chantilly, MontefiUouer , chamfutr^,&autri 
fm  nommes,  Uurfditesaffarttnances&defendasoces.  Et  laquelle  BaronnE 
Usfiefsdr arrierefiefs  que  entient& feffeienofireditxoufin  ,efiuru ainfi  redt 
augmentée  far  û moyen  defdits  adionlHon , vnion,  & incor foration , Auons  . 
CTtgéyCreons&erigeoru ,en  tiltre,nom,dignisé,  & freeminence  deDuchédr 
rie  de  France.  VouUns,  & nom  flaifi  Uf&es  Barotonie,  terres , & Seigneurie 
dorefenauani  dites  & affeUées  Duché  & Pairrie,four  en  iouyr  & vfer  far  nq 
coufin  Anne  de  Montmorency , & apres  fon  décès  far fis  hoirs  fuccejjèurs 

Seigneurs  de  Montmorency , à toufiours  yperfetueUement  en  tilsre  de  Duc  C 
de  France,  auec  Us  honneurs,  prerogatines,  (F  freeminence  appartenants  à 
Pair  de  France,  d’tout  ainfi  que  Us  autres  Pairs  eniouyffint&vfint,tant 
fitee , feanee , di"f*fdtElion,  que  autremnt  ,dr  foubt.  Ureffôrt  de  noftre  C 
Parlement  de  Paru.  Etlaqueüe  Baronnie , terres  ,d  Seigneuries  vnierd’  *• 
rées  à icelles,  nom  auons  dtfirattes,  eximéesd  exemptées,  d^arons,  exirrs, 
exemptons  de  tom  nos  autres  luges  en  tom  cas , fors  & excepté  des  cas  Roy  a s» 
la  cognoijfmce  appartiendra  à nos  luges , fardeuant  Ufqueîs  ils  auoient  acco 
rcfçrtirauparauant  cefie  ffe fente  eretUon.  Foulant  nofiredit  coufin  df  /cj 
fears  mafies  Seigneurs  defdits  lieux , efire  dits,  nommes:, , confit,  d refusa 
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de  Montmorency  0“  Pairs  de  France.  Et  tfue  ladite  Baronnie  auec  lefiites  terres 
Seigneuries  y iomtescjr  incorporées  Us  tiennent  en  filtre  de  Duché  ^ P aime  a foy 
^ hommage  de  noue.  De  laefuelle  Pairrie  nofhedit  coujîn  nous  a fait  dés  à prefènt» 
amfejH'U  ejl  accoutumé,  le  ferment  de  fidelité  .^auquel  Panons  rteeu  \A  U charge 
toute  s foie  qu’en  defaut  d'hoirs  mafles  ladite  di^ité  de  Pairrie  demeurera  ejfewte& 
fupprimée , & retournera  la  iunfdicUon  en  fin  premier  ejfat,  tout  ainfi  que  ft  ladite 
ereéhonde  Pairrie  n’eujl  eJié  faite.  Et  neantmotns  ladite  Baronnie  de  Montmo- 
rency auec  lefdites  terres  & fiigneuries  lotntes  à icelle  demeurera  audit  ttltre  & 
dignité  de  Duché  t pour  efire  Heritage  des  enfans  cf  heritiers  de  nojîredit  coujin^ 
mafesyou  femelles ^ ou  des  ayants  caufe  d'eulx.  Si  donnons  en  mandement,  &c. 

Et  afin  que  ce  fiitebofe  ferme  & fiable  à toufiours,  nous  auons  figné  ces  prefintes 
de  nofire  main,  à scelles  fait  mettre  nofire  fiel,  fauf  en  autres  chofis  nofire  droit, 
tfi  Pautruy  en  toutes.  Donné  a Nantes  aumoù  de  tmdftPan  de  grâce  u.PLi.  & 
de  nofire  rogne  le  v.  Par  le  Boy , Monfieur  le  Cardinal  de  Lorraine , voue  Mefiire 
Jean  Bertrand  CheuéUer,Confiiüer  au  Ptiué  Confiil,&  Carde  des  féaux  de  la  Cban- 
ceUerie,  U Seigneur  de  Sedan  cheualter  de  P Ordre , Mafefihal  de  France , autres 

pre/ents. 

L zct kipublicata  & regifirata,  audit 0 &con/êntiente Procuratore générais 
Begù, prout  tu  Regifiro  hodierna  die  ludteiaUter  faûo  continetur.  Partfiû  us  Parlai 
mento,4.die menfis Àugufii  annoDomini  M.pLi. 

L E c T A , publteata,  & regifirata  in  Cornera  Competorum  Domini  nefiri  BegU, 
auditoé’confentiente  Procuratore  générais  Regss  in  dséfa  Caméra,  prout  su  Begifim 
kodserna  site  faHo  continetur,  4.  die  menfis  Ang.  an.fispradtflo. 

Extraits  des  Regiftres  du  Parlement. 

L t feudy  XII.  Nouembre  M D L t matin,  le  Roy  fiant  en  fa  Cour  à huit, 

clos.  Us  Ducs  dcQuije&  DE  Monteioxency  Pers  de  Franco,  efiants  ou 
fsegt  des  BatÜù , ont  fait  U ferment  que  les  Pers  ont  accoufiumé  faire  en  ladite 
Cour.  Sfouotr  tfi  Udtt  Due  da  Guififur  roifin  de  la  Ferrie  de  Gutfc,  ledit  Duc 
de  Mo  tmorempComnefiuhUsU France, pour  rasfindeceUede Montmorency.  Apres 
fins  montez,  és  hauts  fiefes. 

Sommations  faites  au  procureur  de  Mcffire  PKilebert  de  ChafTaigne 
pour luy, aulTi Je Damoifêtlc  leanncd’Omontfiifcoimc, Lanjyled'Omonc  ^ 

Tcuuc  de  François  de  Rouille, & Anne  d’Omont  veuuc  de  feu  Claude  de 
Montmorency  fei^ncurde  FolTeux,  heritiers  dcfeuPierrpdc  Fcrricres  Baron 
dcThurydcfcndcurs;àla  requefte  dcM"  Anna  Dut  de  Montmorency 
deur  en  execution  d'Arrcd,  de  mettre  entre  les  mains  dudit  Oucitquiccan- 
ce  de  1000  liurcs  toumoisderente,quelc  Seigneur  de  Ponsau  droitde  fâ 
mcrcadroitdc  prendre  fir  la  terre  & feigneuric  de  Prcaulxacquifcpar  ledit 
IDuc.En FeurierM  OLt.LaJiteLouyrcdOmontlomcroariéc  cnfecond  lit 
à.  laques  d'Archiac. 

Du  Samedy  x vt  n.Iuin.  Ce  iour  a efté  receu  les  Lettres  mi£fiucs  de  Mon- 
(leur  leConnedable,  dcfqucUes  la  teneur  enfuit. 

Messie  vxs,  l e vous aybttn voulu  fasropartdu  bon  fiiceés 

aies  affaires  du  Roy , duquel  il  a pUuà  nafire  Seigneur  de  tant  fauorsfirPentreprin- 
fe , que  Vendredy  au  fitr  ceulx  de  Dauutllsers  apres  auair  enduré mtlle  ou  douze  eemts 
coups  de  canon  fi  rendirent  à fa  mtfincorde.  Et  hier  mattn  il  f fi  celle  grâce  aux 
gens  de  guerre , qui  efioient  au  nombre  de  deux  mil  hommes  de  pied,  & deux  cens 
cbeuaux,  de  les  faire  firur  la  vie  fissluo.  Et  les  fifi  conduire  iufques  à deux  lieues 
presde  Montmady.  Et  quant  aux  Capitaints  & Chefs  de  ladite  place.  Us  y font 
demourez  prtfinniers.  Il  y a tronué  trente-huit  groffès  pûtes  rP artillerie  de  bronzt 
éaubles  canons, canons,  & grandes  coleurines,&  enuiron  vingt  on  vingt  ^cinq  antres 
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mwfdrts.  U y aupit  aujii  tr»k  ttns  hacftfehutes  à cre^^  certt  ^os  cacijues  de  ppu  • 
dr<s^  vnt  infinité  d'antres  munitions  deguerreygrande  quantité  de  blex,,  vms,Ç^ 
autres  viures.  De  maniéré  qu'efiant  cefie  place  bonne  & forte , comme  ie  l'efiime, 
^ tous  ceux  qui  s'entendent  en  telles  chofest  apres  y auoir  fait  bien  peu  de  defienfe^ 
il  U penfe  vne  des  meilleures  de  toute  fa  frontière , & tt aufii  ^ande  importance 
pourlelieuô’  l'afitete  oueUe  efi.  Ayant  délibéré  pendant  que  Nccafîon  s' ofireejfayer 
d'eliendre  fa  frontière  le  plus  auant  qu’il  pourriy  ô"  de  tenter  quelques  autres  places 
oit  il  fut  marcher  fon  armée  : apres  auoir  Uifié  tey  vne  tres-bonne  ^ feure  garni- 
fin^  & donné  ordre  à ce  qu’il  faut  pour  mettre  cettedite  place  hors  de  tout  danger. 
Priant  Dieu,  MESSIEURS,  vous  donner  ce  que  pim  de/trez,.  Du  camp  dedens 
Denuilliers  le  yi\\\.iourdelmnl'anVi.\i\.\\.  Vofirc  entièrement  bon  amy 

Montmorency. 

Du  leudy  xxx.  luiti.  Ce  iourd’huy  b Court  a receu  !cs  deux  Lettres 
mifljues  de  Monûeuc  le  Conneftable,derquelIes  la  teneur  enfuit. 

M ES  S I EF  RS  y Depuis  ce  que  ie  vous  ay  cy  deuant  eferit  de 

U prsnfide  DanuiüierSynousauoHS  fait  marcher  l'armée  celte  part.  Et  encore  que 
celle  place  fuH  forte»  ô'  tres-bien  munie  degent.  df  de  toutes  prouifions  necejfaires» 
dr  que  l’on  /feujl  bien  que  le  Comte  de  Manffelt  Gouuerneur  de  Luxembourg  dt 
Lieutenant  pour  l’Empereur  es  pays  de  défi  fi  fufimis  dedans , lequel  vous  pouuet, 
hienpenfir  qu'il  n’auoit  riens  Uifié  derrière  : fi  efi’Ce  que  nous  n'auons  voulu  différer 
del’ajfatüir.  Et  apres  auoir  fait  approcher  l'artillerie , elle  commenta  hier  au  matin 
à faire  batterie»  qui  a continué  Jl furieuxamentiufques  à ce  iourd'huy  dix  ouvnze 
heures , que  à midy  ceulx  de  dedans  fi  font  rendue,  à U mifiricorde  du  Roy.  Et  fi 
trouuent  dedans  jept  enfiignesdegensde  pied»&  trois  con^aignies  de  gens  itchc- 
mal»  trente-deux  pièces  de  grojfi  attiUerie»  infinis  viutes  munitions»  & plus  de 
trois  cens  aqnebutes  à croq.  Ce  fiir  ledit  Seigneura  fait  Jortirles  fildats  le  balîon 
blanc  en  U main , & demourent  les  Chefs  O"  Gentils  hommes  prifonniers , qui  ne 
fini  pas  en  petit  nombre  : ctaultant  quebeaucoup  de  gens  dercjfeél  auoient  Juiuy  le- 
dit Comte  de  Mamfelt»  qui  eStperJonnage  de  gruud  nam  en  ce  pays  » df  fort  efiimé. 
Donti'ay  bienvouluvomadMertsr,ifinquevoMs Jachtez,l’heur qn'il plaifi à noîire 
Seigneur  donner  aux  affaires  du  Roy  »&quechajcunl‘enremercie  déjà  part.  Et  fur 
ce  y Me  fleur  s y te  prie  Dieu  qu’il  voue  doint  tout  ce  que  defirex,.  Du  Camp  deuant 
Tuoy  ce  xxiii.  lourde  iuin  M.DLii.  Mon  T MO  R EMC  y. 

Enfuie  la  teneur  de  l’autre  Mifllue. 

M ES  s I E F RS  » le  vont  sy  efiript  de  ta  prifi  etTuqy , qui  efi 

vne  bien  bonnedffirte  place.  Et  à ceBehenrevoue  veux  bien  asluertir»  comme  ceB 
aprefidifitée  ay  enstoyé  fimmer  la  viSede  Hontmedy»  qui  s'eB  rendue  en  l'obeiffan- 
tean  Roy.  Et  ay  bonne  qferanct  que  la  place  & ftrterejfi  de  Lûmes  n’en  fera  pas 
moins  que  moyenant  U continuation  des  bonnes  priefesnofire  Seigneur  nous  fera 

U grau»queUs  affaires  du  Roy  profier eront  de  bien  en  mieux.  Il  me  deplaifi  bien 
de  ces  brifieries  que  la  Roy  ne  de  Honnie  a ainfi fait faire  fitr  les  frontières  de  défi. 
Mais  iecroyqueles  pays  de  C Empereur  s’en  fintiront  an  double  » & qu’ils  pourront 
bien  dire  qu’elle  eficaufi  de  leur  grand  mal.  Fous  firex,  toufiours  aduertix,  de  ce 
qui  fùrmendra , qui  me  gardera  vom  faire  plus  langue  Lettre.  Friant  nofhe  Sei- 
gneur votés  donner»  M ESS I EF  RS»ce  que  defirex,.  De  Sedan  le  xx  vi.  iour  de 
Jmn.Etandeffbubx,»  Fofire  entièrement  bon  any  Montmorency. 

Extraits  de  diuers  ABesdn  Threfor  de  Chantilly. 

Lettres  par  iefqueHes  Henry  II. Roy  de  France  vnitia  terre  & fcN 
gneurie  de  Corneul,  fie  fiefs  des  grandes  & petites  Minières  \ la  Chaftclicnie 
ocDampuilie,&  erigele  touten  ciltre  de  Baronnie  pour  n’efire  dorcfnauanc 
que  vn  feul  & naeünc  fief,  en  faucur  de  Ton  cres  chet  & cres*amé  coufin 

le  Duc 
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It  Duc  de  Montmorency  Pairfij  Connedablcdc  France.  Donneà  Villicrs  Co- 
fteretsou  mois  d’Aüuft  m.dlii. 

Ac  Q^ts  I T i O N de  laComccdcDammartin  aucc  toutes  fes  apparte- 
nances Se  dépendances  faite  par  Mcflîre  Ânne  Due  de  Montmorency,  Pairie 
Connctlable  de  France,  de  McHlre  Philippe  de  BouUinuiUier  Comte  de 
Fauquembergue.  Le  t.Noucmb.  & a.Dec  m.dli v. 

CoNTKACT,  par  lequel  nobles  Pcrccual  tC  Amie  de  Boullainuillicr 
frères,  enfans  de  feus  nobles  Philippe  de  BuulainuÜlier  Se  de  Dame  Fran- 

f;oifc d'Anjou  en  leur viuant Comte  &Comte(Te  de  Dammartin,  ccdcnc 
eurs  droits  fur  la  Comte  de  Dammartin  à Mdlîre  Anne  Duc  de  Montmorency^ 
Pair  3c  Conneftablc  de  France.  L’an  m.Dlvi. 

V E N Dt  T I ON  faite  par  MenTtre  RcnédeBoulainuillicr  Baron  dcCour> 
tenay  3c  Anne  de  Boulainuillicr  Ton  frère,  à MclTire  Anne  Duc  de  Montmo^ 
rc'/a<7,Pair3cConnellabtedc  France, de  aoo.  liures  de  rente  pour  la  legiti* 
medudit  Anne  fur  la  Comté  de  Dammartin.  L'an  M.OLvr. 

Transaction,  par  laquelle  McHîte  Philippe  de  Boulainuillier  fci> 
^eur  de  Fauquembergue  ratifie  la  vendition  cy  deuanc  par  luy  faite  du 
Comte  de  Dammartin  à MelOre  Anne  Due  de  Montmorency,  le  départ  de  tous 
tes  droits  qu'il  y pcutpretendre,&  derechef  luy  vend  ledit  Comte.  Leix. 

luin  M.DLXI. 

Extrait  ietïnuentairt  duTbrefir  des  Chartes  du  Roy. 

T R A 1 T e'  de  paix  SC  vnion  perpétuelle  entre  le  Roy  Henry  1 1.  &:  Eli* 
zabech  Royned' Angleterre.  LapeineduRoyaucasqu’il  n’exociite  le  traité 
cft  de  yoo.millc  efeus,  &baillera  pour  oftages  à ladite  Rcync  Federic  de 
Foix  Comte  de  Candalc  Se  Captai  de  Buch,  Louys  de  fainte  Maure,  le  Mar. 
quis  de  Ncclle,  le  Comte  de  Laual , Gallon  de  Foix  Marquis  de  Trans  ,SC 
N duPraePreuoRdePahs  fcigneurdeNantouillec.  Au  Cadcl  en  Cam- 
brefis  le  t.  Auril  m.dlix.  Les  AmbalTadeurs  du  Roy , Charles  Cardinal 
de  Lorraine  ArcheueTque  de  Reims,  Anne  Duc  de  Montmorency  Conneflable 
de  France,  laques  d’Albon  feigneur  de  S.  André  Marefchal  de  France, 
MelTirclean  de  MoruiUiet  EueTque  d’Orléans,  3c  Claude  de  l’Auberpine 
Cheualicr  feigneur  dcHaute'rtucCoofeillerAcSecrccaired'Ellac. 

Extraits  de  deux  origituux  eJlantsauThrefir  de  Chantilly. 

A R R £ $ T donné  en  la  Cour  de  Parlement  de  Rouen  contre  Melfire  la* 
quesOauid  priué  de  l’ERac3c  office  de  Bailly  de  ConRantin.  Le  xvii.luil* 

Ict  M.DLIX. 

Provisions  dudit  ERat  3c  office  de  Bailly  donné  par  le  Roy  François 
\h\lA.c(C\xc  Anne  Dnc  de  Montmorency.  Lcxxx.Iuillet  m.dlix. 

Extrait  ttvn  lanentaire  de  U chambre  des  Comptes  de  Nantes. 

Acte  d'hommage  fait  par  le  Duc  de  Montmorency  au  Roy  François 
1 1.  de  toutes  les  terres  3c  feieneurics  qu’il  poRcdoit  au  pays  3c  Duché  de 
Bretagne.  A Paris  le  xii.  luilfct  m.dlx. 

Extrait  d'vn  AÛe  gordé  au  Threfir  de  Chantilly. 

A c <1^  I s t T 1 O N de  la  terre  3c  fcigncuric  de  ChaufFour  par  Mc/Iire 
Anne  de  Montmorency, àcLoayiMoTel  feigneur  de  Crccy  5c  de  Damoifcllc 
Icannela  Pire  Dame  de  ChaufFour,  fille  de  feu  noble  Anchoine  la  Pire  3c  de 
Damoifclle  Claude  delà  Haye,  femme  dudit  Morel.  Le  xx.  Septembre 

M.DLXIll. 
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Partage  fait  par  Mcflîrc  Anne  Duc  de  Montmorency  , Pair  U 
Conncftable  de  Fiance,  à lès  enfans 
l’an  M.  DLx 1 1 1. 

NovsAsne  DE  Montmorency  Pair  dr  ConntJiahU  de  Frjxce, 
^Macoelene  de  Savoye  dudit  Sieur  Due.  Vouitns  en 

l’endroit  de  nos  enfant  coupper  U racine  des  débats  dr  differents  qui  aduiennent 
fouuent  entre  Jreres  pour  les  biens  à eulx  efeheuz.  de  leurs  pere  df  mere  ; & con- 

traire dejirans  que  les  biens  temporels  qu'il  a pieu  à Dieu  nous  donner , d“  qu'enten- 
dons delaiffcr  a nos  enfans  mafles , leur  foient  injhument  de  vertu , & moyen  de 
viure  enpaix/ôubzla  crainte  d’amour  dcDieu:  Auons  adutsé  faire  & fatjons  par 
ces  prejentes  partage  de  nosbiens  entre  nofdiz,  enfans , en  la  forme  & maniéré  qui 
enfuit. 

A François  de  Marefchal  deTrance  nojlre 

fis  aifné  donnons  & ajiignons  nofire  Duché  df  Pairrie  de  MontmorANCY, 
leurs  appartenances  d dépendances  quelconques , ainf  que  le  tout  efl  porté  d 
defgne  par  l'erelhon  des  Duché  d Pairrie.  Item  nos  chafel, terres , d fèigneuries, 
d'Efcouen,VtlIters  le  Bel,  Ez^nutlle,  Chaufour,  Ejpinay , Rubelle , Duetl,  Conflans, 
Tonthermé,AffremontfefduCocq,dlefef par  nous  ri aguere acquis  du  Sieur  de 
la  Haye  afis  a chauuery.  Et  généralement  touteedont  nous touyffons, qui  efteom- 
prins  foubx,  les  Receptes  de  Montmorancy,  Efcouan,d  Chantilly,  item  noîhe  Comté 
de  Dampmartin,fes  appartenances  d dépendance  s tduec  deux  petits  fefs  fz,à  Mot- 
ger/oubs,  Dampmariin , par  nous  acquis  du  Greffer  duTillet.  Item  nofre  Chafel- 
lenie  y terre  d feigneurie  de  V ifle-Adim  ,fis  apartenancesd  dépendances  •.stuc  les 
terres  de  louy  le  Comte,  Rus , Luiuillier,  d Hojden,  letout  félon  d ainf  que  nofre 
dit  fis  en  ionyfl  de  prefent  par  bienfaiif  de  nous.  Item  nos  terres  d feigneurtes 
de  Preaulx  en  Normandie , Mefnil-Pauiot , Mefntl- H odenne , d le  Manoir  Bosf 
Jil,  leurs  appartenances  d dépendances , toutes  comprinfes  foubz.  vne  mefmc  Re- 
eepte.  Item  nos  Baronnies,  terres,  d feigneuries  de  chafeauhriand  , Rongé  au 
Teit,  Bougé  en  Soutleuache , Beauregara,  Derual , lans , d Guemene-Blanan, 
d le  Ch^ellier , Nox.ay,  ViUe-Aucher,  Ifé,  Vioreau-à-Ioue , d Vioreau-X 
Hellery , M art  igné  auec  U lieu  de  la  chefniere , Tetllay,  Caillac , Plogomur,  Plttf 
queUet,  Anguignac ,Candé , Chantoceaulx , d Oudon,  leurs  appartenances  dde^ 
pendantes  quelconques  ,Jîtuées  d nf  ifes  és  pays  d Duchés,  de  Bretagne  d ctAniou, 
Et  généralement  tous  d chacuns  les  biens , terres,  d feigneurtes , que  nous  auons 
efdits  Duchex^d  poys  de  Bretagne dAniou: fans  aucune  chofe  enreferuer  fors  d 
excepté  les  ports  d havres  d'entre  Couanond  Arguenon , pefheries  d fetchertes 
de  Cornuaille , que  nous  auons  acquifes  de  MonfeurleDuc  d’Efampes.Itcm  don- 
nons 4 nof redit fbu  aifné  nofre  maifon  d hofel  neuf  de  Montmorancy  afis  à 
Paris  rué  fasnteAuoye. 

A Henry  de  \Â.O\rcU.o^kync\nolhefecondfilsCheualierdel'Or- 
dre,Couuerneur  dupays  de  Languedoc  ,donnonsd  afignons  nos  terres  dfeigneu- 
TiesdeDampuiUe,è‘Cefnueil, leurs  appartenances  d dépendances  ^afifes  au  pays 
de  Normandie,  filon  doinfi  que  nous  eniouyffons,d  que  nos  Receueurs  nous  en 
rendent  compte.  Item  nos  terres  dfiigf curies  de  Fere  enTardenoù,  Arcy,d  Vaulx, 
leurs  appartenances  d dépendances  fd généralement  tout  cequieft  fiubz.  la  recepte 
dudit  Fere,  d tout  ainf  que  nous  en  iougffbns  de  prefent.  Item  les  terres  d fiei- 
• mI  Gmii.  geteuries  de  Marigny,la  Motte-Gary  ♦,  d le  Mas, auec  la  chafieltenie  de  Thourotte. 

Et  généralement  tout  ce  que  nous  auons  acquis  de  feu  Mefire  Vvalerandde  fùnt 
Mefme.  La  maifon  de  Compiegne , fors  drefirué  U terre  d fiigneurie d‘ Aruiliier 
cyapres  déclarée.  Hernies  terres  d feigneurtes  de  faint  lüierd  louages.  Iterala 
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ItmO'feigncurêeioffoys  tn  fudrdit.  Htm  ntjlrirndifin  fiz.id  P dru  rat  S.  Ân- 
thtinc  dfftiitldMdijmitUKtchtfot.  Et  ntjont  ctmynvfcs  en  ce  frefint  tu  net 
terres  O’  fet^nnet  d’ofemtnt.  Mette,  Crtmeijy  O-Cm/i  ,tcu!  t dypdrtendttcci  & 
defendtnceiifdrce  tjtte parles  denutensd  nous fdttes 'lies dsiaent apres  noflredc- 
ees  dppdrtemrdndu  Henry  cemme  efiam  nefire  fécond  fils. 

A Charles  de  MontmoraNcy  CheUdhcr  dl  l'Ordre,  Cdpl- 
ttine  decmejutnte  hommes  £ ormes  nojhetroifiefme  fils,  donnons  & dftgnons  non 
terres  & fagnenrusde Meru,Fipty,  Lenguejfe,Grify ,&  Epes.,&lcurs  oppor- 
tenonees  Cr'éiependdnect  ejnelfeonijnes , félon  & dtnft  <jue  notu  en  iouyjfons  dpr.fent. 

Item  nos  terres  & /eignenriet  de  cbtjieduneuf , Neetle,Thorey  furOfhe,  Mouthnt^ 
Dejfrernes , & Sonu/y , leurs  opponenonces  & dépendances  oftfes  an  pays  ef  Duché 
de  Bonr^ongne.  Item  les  terres  & /êlgneuriet  de  Mamtenay,  Buires,  Ôuai/ly,Oaa- 
hen  lé-Vieomlé  de  Mon]hueil,dnom  données  par  le  Sieur  de  rillcton , èla  refir- 
tutton  de  l’vfnjruit  ft  vie  durant.  Item  la  terre  é-  Jêigneurie  d‘ Il crutliters  prés 
Untdtdter  par  nous  dctjutfe  du  Sieurde  Morigny.  Item  UVicomté  de  Mctcun  tu 
ce  qut  noua  appartient,  & la  terre  &lèigneurie  du  Boftputl  en  Normandie,  leurs  ap- 
partenances  é' dépendances.  Item  noftrc  mai/on  fux  4 Paris  nié  S.  Anthotne  appcltce 
l'HoJlel  vietlde  Montmorancy. 

A GviLLAVME  de  MontMoraHCY  Capitaine  de  cinifuante 
hommes  dormes  nofire  ^utsnefmt  fis  donnons  & aftgnons  nos  tenes  &/eigneu- 
riesdeThorey  enTonnerrou,  Bernon,  Rugny,  Mellifey , Caucetlard,  Moulin d- Cat- 
gut, & autres  vidages  eftans  des  appartenances  é'Joulz,  la  reetpte  de  ladite  fetgneu- 
riedeThorey.  Item  les  terres  &fetgneurtes  de  Candelut, , fes  appartenances  £»-  dé- 
pendances. Item  laterre  éfeignturiedeDangu  au  pays  de  NermJadie  i /es  appar-  ^ ^ 
lenancts  & dépendances.  Item  Ut  terres& /iignturies  de  Montheron.M auteterre  *,  „„g,_ 
dr  la  GrelUne,  Uurs  appartenances  dr  dépendances  tpuelfconques.  Item  la  terre  C'fei- 
gneurie  de  la  Prune-an- Pot  au  pays  & Duché  de  Berry.  Item  la  terre  &/esgncurie  de 
Macy  prés  Paris, fes  appartenances  dr  dépendances  cfueljconques.  Item  noftre  maifon 
fsuei  Paris  en  la  Coufurt  fainte  Catherine,  que  nous  auons  acquif  des  heritiers  du 
feu  Threfontr  U Cay. 

It  tu  vcuUmci"  ordonnons  apres  U décès  de  V K A S De  Mont- 
MOR  ANC  Y no/he  fiU  aifné, que  Ut  Duché  tf  Pasrrte  de  Montmorancy  ,amfqae 
U tout  f comporte,  d anjit  U Comté  de  Dampmarttn,  fit  appartenakeet  d"  ^pen-  * 
dances , auec  Ut  deux  petits  fiefs  sfiizà  Montgerprés  Dampmarlin,  d Us  terres 
dfttgneunes  d Efeouen  , Vitüers  U Bel,  EroanutUe  iChaufour , EJjnnay , Ruheltes 
Dueil,Confiant,Ponthermé,Afiremtnt, fief duCocq.ér  le  fief  par  nom  naguieres  ac- 
quis du  Seigneur  de  la  Haye  afiiz.  à Chauuery , & généralement  tout  ce  qui  eft  com- 
prina  Jouh,  Ut  receptes  cU  Montmorancy,  Efeouen , & Chantilly , & enjimhle  nojlri 
Chafletenii,  terre  & feigneurte  de  Htfie- Adam,  fies  appert  énoncé t & depindances, 
uuec  Us  terres  de  louy  U Comte,  Rue , Luuitlier,  d Hojden,  fotent  d appartiennent  i 
fin  fils  atfné  venant  de  tuy  en  loyal  mariage,  d apres  U décès  dudit  fils  aifné,  an  fils 
uifnédiciluy  filtaifné,proereea.  en  loyal  mariage. 

E T neantmemgs  où  ledit  F R A n ç o i s plufieurs  enfans  ma/lcs  de  loyal 
mariage,  VouUns  d ordonnons  que  fin  fccond  /ilsaytdluy  appartienne  par  preeif  lit 
UdttComtéde  Dampmariindfis apparienances,auec lefidicdcux  fiefs ajiiz,i  Mont- 
ger,d fin  trofie fine  fils  par preaput  la  terre  d fiigneurie  de  llfie-Adam  .apparte- 
nances d dépendances  lauee  les  fiefs  de  louy  U Comte,  RUt , Luuithcrd  Ho/den. 
LefqueUet  terres  oudtt  cas  nous  auons  difiraites  de  ladite  fulfiilution.  Et  s’il  auentU 
queUs  enfans  puifitecdudit  Eranfoû  dccedent  fans  enfans  procréez,  en  loyal  ma- 
riage,en  ce  coi  voulons  que  Udit  Comté  de  Dampmartin  dla  terre  de  l' I fie- Adam  j 
uuec  Us  fiefs  dejfiu  déclarez.,  retournent  à la  ma/fe  des  terres  JuhJlituées  auec  Ufdus 
Vuehéd  Pairrte. 
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E T Aduertant  U cm  (fuc  Y K DE  Momtmorancy  ncjlrt 

Jîtz,  Atjnideccde  /4ns  enfansmé/îes,  Aufistnfans  f4ns  (nfuns  ntAfîes  de  loyal 
Tïâgt , deU  jJÀnt  vne  ou  flujîeurs  files  : voulons  ^ ordonnons  que  Ufdttz.  Duché  dr 
Fairrie  de  Montmorancy  » ainfi  que  le  tout  fi  comporte  t & encore  U terre  & fit* 
ffteurte  d'Efiouen  fie  Comté  de  DarnymartiniVl (le- Adam  i d"  autres  terres  dt^/èi' 
^neuries  portées  par  la  fubîlitution  cy^dejjusy  faite  reuiennent  & appartienmnt  d 
Henry  nefire  ficond  filz, , ou  à fin  filz,  aifné , ou  au  filz,  atfné  de  fin  filz,  aifné 
frocreex.en  loyal  martage. 

£ T âudtt  cas  que  de  François  nefire fils  aifné  n' fait  que  fille  ou  filles , luy 
demeureront  purement  df  librement  lefdites  terres  de  Bretagne  df  A mou  dejfiss 
déclarées.  Et  encore  pour  recompenfir  lefdites  filles  du  douaire  t fi  aucun  elles  est 
fouuoient  prétendre  fur  ladite  terre  d"  fiigneurie  de  l’ifie^Adam^  nous  auons  dcUific 
d"  delaijfons  audit  François  pour  luy  dr  fis  filles  la  terre  dr  feigneurie  de 
Freaulxt  aueeleMefnil^Pauiot,  Mefntl-Hodenne,  cr  Manoir  Boiffel,  leurs  apporte^ 
nancesdr  dépendances. 

E T s'il  aduenoit  que  ledit  François  nofire  filz,  aifné  decede  fans  aucuns 
tnfansmafie  ou  femelle  de  loyal  mariage  t en  ce  cas  voulons  d ordonnons  que  audit 
François  demeurent  purement  dr  librement  lefdites  terres  de  Bretaigne  d 
Antou , & audit  Henry  nofire  ficond fiU.  ,&  a fis  enfans  mafies , dr  aux  en^ 
fans  mafies  de  fis  enfans  mafies  reuienstent  lefdites  terres  de  Preaulx , Mefnil-  Pa* 
mot , Mefnil  Hodenne^  dr  Manoir  Bofifel , auec  les  autres  terres  portées  par  la  fid- 
fiitution  que  dejfm.  Et  en  ce  cas  vouions  dr  ordonnons  que  les  terres  & fiigneuries 
par  nous  données  d afiignées  au  lot  d partage  dudit  Henry  ^ for  s dr  excepte  les  ter- 
res & fiigneuries  de  Ferct  Arcy , Vaulx , Jauaige,  S.  Tüter,  é"  ce  que  nous  auons  i 
Thourotte , reuiennent  dr  appartiennent  à ChaRies^Gvillavme  fit 
deuxficres  puifnee^  pour  les  départir  egalement  entr'eulx. 

Et  ou  il  aduiendroit  quérir  N r y nofire  ficond filz,  decederoit  fans  enfans 
mafies^oufis  enpmsmsfies  fans  enfans  mafies t voulons  dr  ordonnons  en  ce  cas  que 
lefditz.DucheO’  Pairriedo  Homtmoramy  ,Ms^quo  U tout  fi  comporte  ^dr  encores 
la  terre  dr  fiigneurie  d’Efeouent  Comté  de  Dampmartin , V J fie- Adam,  & autres  ter- 
us  & fiigneuries  portées  par  ladite  fubfiitutio»,  reuiennent  & appartiennent  d 
Charles  nope  troifièjme  filz.,  ouà  fin  filz,  aifné,  ou  au  filz,  aifné  de  fin  jFlz, 
* ai/hé,  procréez,  de  loyal  mariage.  Auquel  cas  votions  & ordonnons,  que  les  ter- 
res é fiigneuries  de  Meru,  rigny,  Longuefe,  Grify,  é Efiiez,,par  nom  mifes  au 

lot  dudst  Charles  tfiient  & appartiennent  à Qyii.LKYU%  de  Momt- 

M O R a N c Y nojhe  quatriejme  filz,. 

^^M^^,^^■L^\a.^'»^fiUditCHKt.\.^%decedefansenfansmafies,oufés 

enfans  mafies  fitts  enfans  mafies ^ voulons  & ordonnons  que  les  Duché  é"  Pairrie  de 
Montmorancy,  ainfi  queletout  fi  comporte,  la  terre  & fiigneurie  dEftouen,Comté 
deDampmartin,  Vlp-Adam,^  autres  terres  & fiigneuries  portées  par  ladite  Jkb* 
fiimion , reuiennent  & appartiennent  a Gvillavme  nofire  quatriejme  filz,, 

& apres  luy  àfonfilz,  aifné,  ou  au  filz,  aifné  de  fin  fit,  aifné  procréez,  en  loyal 
mariage.  ^ 

fc»rce^»'enrmiwit furUdU  Htmy  mjhe  fic,nij;U.Us  Duché  dr  Pair- 
rudeM  ommtraïuy , dr  tcrrci  de  U fuhnitutum . ntm  P, uns  dijpomllé  de  fin  Ut 
drftrtagt,  Cnnueil,  Fm,Any,  vaulx,  Ituage,  S.  Tllter.écequ  nam  auons  a 
Tounttté-  icduylos  & fartage  afigné  «ChamescJ-Gvillavme»»/ 
traiyymeà-  rjuatrufme  filt.:  Et  en  Jernhlahle  tnreceuant  far  ledu  Charles  les  Dm- 
che  & Pairrie  de  M onimerancy , dr  terres  de  la  fihJHtumn , nam  Paaens  defiomiSé 
des  terres  & fisgneuries  de  Meru , de  Piigny,  LengaeJJi,  Gri/y , dr  P.Jf  in. , dr  iceSts 
aftgnees  i Gvillavme  nofire  quatricfme  ^Ix.  : Nous  entendons , voulons , & 
ordonnons,  ledit  Henry  venant  à mourir  fins  enfins  mtfies , ou  fis  enfans 
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m.iflis  fans  tnfans  mafîes , les  filles  «tt  antres  hoirs  de  (dit s Henry  on  de  fis  m^es, 
rcttiendront  entièrement  de  ylain  droit  en  U yojfijùon , iouyjfanee  dr  fii^turte 
d(fiitesterres& fiignenries dnUtçr fartage dndit  Henry  ^ani  anoient  ejle  recensa 
auft  far  lefdtts  Charles  & GnilUnme.  Anft  venant  ledit  Cnarles  amourir fins  en- 
fans  mafles , en  fis  enfans  mafîes  fans  enfans  mafes , les  filles  en  antres  hoirs  defdits 
Charles  ô"  de  fis  mafîes  feniendront  entièrement  ffi-de  fletn  droit  en  Ufojfifiien, 
ionyjfince  ô"  fitgnenrte  defilttes  terres  Cf  fiignenries  de  Mern , V igny  t Longnefiè, 
Cnfy  » çr  Efiiez,  « qni  anoient  efié  recenes  far  ledit  GntUanme/nr  U lot  dndtt 
chartes. 

E.T  anregarddenofirefiUe\Ah.t.\i.  de  Moktmox. akc 
Dicnnons  frendre  auant  quelle  fiitfonrnenè  en  mariage  »noni  voulons  & ordonnons 
quelle fi  contente  de  fa  légitimé  de  droit ^ à f rendre  egalement fur fis  Jreres four  telles 
farts  qn'tls  auront  df  tiendront  de  not^  hiens. 

Et  afin  que  nos  filles, que  nous  anons  cy-deuant  les  vnes  mariées,  les  autres 

mifis  en  Monafieres,fi  rejfintent  de  l' amitié  que  nous  leur  fortons,  nous  anons  donne 
Ô"  étonnons  à chacune  belles , à fiauoir  aux  deux  enfans  de  feu  Leonor.  ob 
Montmo&anct,  qni  fut  efionxx  du  feu fieurV  icomte  deTurenne , trois  md 
efesss  foleil,i\t  KYi'H  E DE  yAoyaruoxi^'^c^efionxxduSienrdeUTri- 
momlle  troùmil  efiusyà  dE  MontmoR. 

du  Sieur  Comte  de  Ventadour  trois  mil  e fisse  foleil,  four  lefdites  femmes  leur  efire 
emfloyées  en  frefre»  Anne  de  Montuorancy  Ahhejfe  de  la  Tri- 
mtédeCaen  la  fimme  de  cinq  cents  efiiss  fil,  à hor  it  de  MonTMO- 
R A N c Y Religtenfi  enl’AhhayeS.  Pierre  de  Reins  la  femme  de  cinq  cens  efius,À 
Macdelenb  de  VicsnTsaQXk'AC.x  Religieufe  en  PAehayedeFron- 
teuanlt , la  femme  de  cinq  cents  efisss.  Lefqneües  trois  femmes  de  cinq  cens  efiue 
voulons  lenrefirehatlléesa  mefure  qu'elles  en  auront  he/eingfour  leurs  necefiitex,. 
Tontes  lefqnelles  femmes  reuenans  enfimble  à la  femme  de  dix  mil  cinq  cents  ef- 
esss,vonlens  efire  frtfis  fur  nos  autres  hiens , dont  n'auons  diff  osé  cy  deffsss. 

Et  fini  les  hiens,  defqmeU  m'amant  sUjhosé  cy  deffiu,les  terres  df  fitgneurtes  de 
y allengontard  frés  V lfie-Adam,Umeittt  delaterre  & fiigneurie  de  S.  Liehant  au 
fays  de  Chamf.igne,auec  ta  moitié  des  trois  cents  linres  de  dot , qui  affartenoient  à 
feue  lUmotfelle  Franfosfi  TfftTO  douairière  dudit  S.  Liehant,  & encore  s vn fctit fief 
frés  ledits,  licbant  far  noue  acquis  stvn  nommé  Viiïemor.  Item  U terre  de  Conr- 
rnille  enAngoulmoü.Item  la  Baronnie  de  S.Ciergsst  aufaysd'Aunergne,  Item  les 
terres  dey  crqneluire , le  Mefnil  la  Lrnde Croify  au  fays  de  Normandie.  Item 
les  forts  (fi  havres  d’entre  Couanon  &Arguenon,df  Seicheries  de  Cornouaille  an 
fays  de  Bretaigne.  Et  aufstonsnos  hiens  meubles.  Befqueües  terrestfihiens  meu- 
bles, (fi  antres  hiens  que  fourrons  acquérir , nous  refiruons  a diffofircy  afres  ainfi 
queverrons  efire  four  le  mieux.  Etauenant  nofhe  décès  fans  en  auoirdiff osé,  vou- 
lons & ordonnons  que  le  fStes  terres  (fi  fiigneurie  s deffsss  nommées  ,dr far  nous  r/- 
firmées,enfemble  tous  nos  biens  meubles , fêtent  diuifit,(fifartii  efgaîlement  entre 
noz.  quatre  tnfans  mafîes  deffus  nommez,,  à la  charge  qu'ils  payeront  (fi  acquite- 
Tont  nos  dehtesyfi  aucunes  en  y a,  au  tour  de  nofire  decis  efgaÜement.  Et  fi  tvn 
d'eulx  efioit  contraint  four  thyfotecque  à payer  plus  que  Us  autres , fer  ont  tenux.  Us 
Mire  s U rembourfir  efgallcment. 

Si  aucune  euiclionaducnoit  aux  terres  difiribuéesà  nox,  enfans  puifhez,non 
eomprinfis  les  terres  de  Uello,  Offemont , Cramoif^,  & Cuifi , nous  voulons  que  cha- 
cun de  nox,  quatre  enfans  en  portent  la  charge,  a fiauoir  EranfOÜ  n^e  fiU^  aifné 
four  moitié, (fi  Us  trou  autres  four  Vautre  moitié. 

P L y s voulons  que  U furuiuant  de  nous  deux  iouyffi  de  tous  Us  biens  qui  de- 
meureront far  U décès  du  f remourant.  A la  charge  d’entretenir  nos  enfans  fiUn 
leur  eflat.  Et  comme  four  flnpeurs  bonnes  caufis  ^ confiderations  nous  defirons 
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toutes  Us  chc/(s  cy-iUjJhi  tfirites  fortir  leur  plain  Rentier  effèt  ejlre  inuioULU^ 
mens^Ardées  entre  notenfans.X^  oy  s Anne  Dvc  de  Montmo- 
HANCYjd'MxcDEtAiNE  DE  Savoye  promettent  de  bonne  foy  l'vng 
à l'autre  obferuer& entretenir  par  furuinancede  l’vna  l'autre  toutes  ^chacunes  les 
(hofes  dejftu  eferiptes  de  point  en  point  félon  leur  forme  ér  teneur.  Et  prions 
nesntmoins  enioi^nons  tres'exprejfcment  i nofdttz.  enfant  y obeyr  entièrement. 
Et  an  cas  ^u’ aucun  etentr'eulx  mal~confeillé  s'oubliajly  nous  n'entendons  y contre^ 
ttenir,  voulons  df  ordonnons  efu'ilji  contente  de  fa  part  contingente  en  noz.  propres» 
telle  que  par  la  coujhtme  des  lieux  luy  pourrait  appartenir,  ou  de  fa  légitimé  de  droit 
en  nos  biens  : d"  le  tcjfe  de  fon  partatge  oudit  cas  auons  donné  & donnons  a nos  au- 
tres enfant  m^eSy  à dijhibuer  entreulx  ejgallement;  reuoquans  toutes  autres  di- 
J^fttons  cy’sUuant  par  nous  faites  entre  nofdits  enfant.  Fait  a Farù  foubz.  noz» 
feingsdr  feelx.de  nos  Armes.  Le'x.xi.lanuier  la.isL^in.  Stgné  A.  de  Monimo- 
rancy , O"  Magielaine  de  Sauoye, 

15^4.  Acquisition  de  li  cerre  5c  feigneurie  du  Mcfnil  Aubry  aucc  Tes 
9i^piTtcn2ncci,ŸtiXyAc((iicAnneDucdeMontmorencyy  Pair  Sc  Conncftablc 
de  France , de  noble  Alexandre  de  Limay  feigneur  de  Bezu , & Damoirdle 
AnchoinectedeRapaillatd  Ùl  femmeXe xxiv.iourdeMarsM.Di.xiv. 

ENsyiFENT  LES  CEEEMONIÈS  ONT  ESTE* 

fûtes  drobfefutes  aux  ohfèques  y funérailles , (U  conuoy  du  corps  de  feu  haut 
fuffant Seigneur DE  M ON  TM o r E N c 
deFrancetmortà  Paris  en  fonlogü  rué  fainte  Aueye  j le  xii.tourde  Nouembre 
M.  D LX  V 1 1 .des  bUffèures  qu'il receut  en  la  bataiüe  donnée  entre  Paris  & S.  Denj  s 
contre  ceux  de  la  Religion. 

Tirées  du  Cabinec  dcMeinre  Mathieu  MoIIé  Confeillcr  duRoy  en 
fesConrcils,  5c  Ton  Procureur  gcncralauParlemcnr. 

Premier^  apres  U décès  dudit  Seigneur  fut  fon  corps  vingt- quatre  heures 
durant  dedans  le  Itll  de  U chambre  ou  tl  décéda , le  vifage  defcouuert , les  mains 
lesbrasfurle  li(l»U  teflecouuertedvne  coiffe  de  toilU  t&dejfusvne  petite  efeaUtte 
de  tcffetâsnoir. 

EstoIT finlUitendudvnc'teldedamasrouge,UcOuuerture  oucoujîe-pointe 
éuec  Us  rideaux  de  mefme , ledit  ciel  gamy  d'vne  frange  de  fl  de foye  rouge , ^ 
far  dejpss  d'vne  crejptnede  fil  et arnnt.  Aufi  efioit  toute  ladite  chambre  tendue  d’%s- 
ne  fort  belle  tapifferie  dhifoires,  & a l'endroit  de  U cheminée  efoit  tendu  vng  4airj 
d'vnbeau  damas  rouge  pareil  au  ciel  cy-dejfus. 

Ai^KES  les  vin^-quatre  heures  pafées  fut  fin  corps  onuerté"  embaumé mis 
dedans  vn  cercueil  de  plomb yqm  futmüfiubx.  UditliÛ. 

Dans  ladite  chambre  y auoit  deux  autels,  richement  garnix.  dr  tendus , 0» 
ordinairement  fi  difiient  Mejfisy  Vigiles»  dr  Vefires  des  morts  pour  l’ame  du- 
dit defiaUé par  Us  quatre  MendiansdeUvidede  Paris  fejpace  de  neuf  ioufs. 

A Y pied  dudit  liifefioitvnba'nctfir  lequel  efoit  vn  tapis  de  velours  rou^e , on 
tfioit  vn  benaifier d'argent »deux  grands  chandeliers  d'argent,  Cr  vne  croix  aifi 
d'argent  : Ufdits  chandeliers  garnis  de  chacun  vn  cicrge  de  cire  blanche  de  trois  Hures 
chacun  y qui  ef oient  ardents,  &bru(loient  continuellement.  Et  au  dejfiubs  dudit 
banc  y auoit  vn  autre  benaifiier^  qui firuoit pour  U communia  prendre  eau  benifcy 
setter fir  ledit  ldi. 

Av  bas,&ftrl‘aiideUdite  chambre  efioienteUs  tapis  deTurquie,  oit  on  mar- 
ehoit  ordinairement. 

Sy  K Us  deux  autels  efoienyichocun  deux  chandeliers  d'argent  ,&  des  cierges 
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deJptsHe  ff.treti^e pc/àttteurtÔ‘enc6resfur(hacunvfiecmxd'ar^ent. 

E N hdne  chamLre  ejîoicnt  ordtnainment  do*x  Gtntibhmwes  (jf  deux  VAÜtts 
dccfiAMirt  dudtt  feu  Stign(Hr^nonh.thtütz.de  dueil^qui ^ardctent  îoujioursle  liéf 
dudit  dcfuné^bÔ'/eJjAtigerent  Jouucmde  fois  en  autre  ^ &ej!ott  toufiours  thuis  de 
ladite  chambre  euuert. 

Pour  !c  lid  d'honneur,  où  efloic  l'cfïîgie  dudit  feu  Seigneur. 

F A V T entendre  (juel'efjîgic  dudit  feu  Seigneur  ejloit  tirée  au  plu;  prés  ^ ap- 
procLxut  lors  qu'tl  efloit  au  îtÛ  de  la  mort,  auec  lesplayes  ijuil  auoit  au  vtjage,  ayant 
firme  de  corps  df  de  lambeSt  & auoit  chaujjis  df  bottines  de  toile  ou  drap  de  f^e.  Et 
cfioitUdite  tfigie  ejlenduc (ùr le Isél d'honneur ^ leshrasdtmains ^areiUement,qui 
fe  voyaient.  Lequel  li6leJloit  fans  quenotlles  de  huit  pieds  en  carre  auec  deux  mar- 
ibcs  de  chacun  vnpied  de  haut,  df  depuis  la  fécondé  marche  iufques  >.a  deJJ'us  du  ticf 
auoit  deux  autres  pieds  de  hault.  Surlequel  li£f  efioit  ladite  effgte  couchée  par  dejfua 
vnmatras  de  duuct  ,dr  dejfus  ledit  matraa  vngrand  drap  de  fine  toile  de  Hollande 
contenant  trente  fix  aulnes  traifnant  troüpieds  kt  entour  du  liH  : (è"  par  dejfns  ledit 
drap  ejloit  vn  grand  drap  d'or  frizj  auec  vn  parement  d'hermines  mouchetées  de 
deux  doigts.  À l'entour  lequel  drap  d’or  contenant  trente  aulnes  traînant  en  terre 
dtmy  pied  prés  du  bout  de  celuy  de  Hollande , s’ apparoijfoit  ^ couuroit  tous  les  deux 
lecheuet  dudit  liél. 

L E E L licl  d'honneur,  ou  ejloit  ladite  effgte,  ejloit  dans  la  grande  fale  ap^ 
pellée  la  grande  fale  du  bal  de  Jcndit  logis,  toute  tapifée  de  velours  cramoi  fy  rou^e, 
bordée,  confemée  de  perles  de  comble  de  broderie  de  fl  et or.  Et  au  dejjoubz,  ledit  ItH 
vng  dais  de  drap  d’or frisé  de  la  largeur  df  longueur  dudit  lUÎ  honneur , qui 
efoit  a doubles  pentes  doubles franges,  diapré  comme  le  drap  d’or  qui  efioit  Jur 

le  lui. 

£ s T O t T aufi  le  parterre  de  ladite  falle  tout  couuert  de  beaux  tapit  de  Turquie 
depuis  vn  bout  tufques  a l'autre.  Et  au  pied  dudit  UH  d honneur  efroit  vn petit  lane 
couuert  de  drap  d'orJhzJ,  OH  eftoient  la  croix  dr  deux  chandeliers  d'argent  ,garntK> 
de  chacun  vng  cierge  de  are  blanche  de  trois  Itures. 

E M c O R.  E s efroit  vn  autre  petit  banc  couuert  de  mejme  drap  d’or,  où  ejloit  vn 
autre benaijlier d'argent ,& à chacun  bout  dudit  banc  aux  deux  cojlex, y auoit  vit 
carreau  de  drap  d'or  pour  Jèrutraux  Prmees  & Seigneurs , pour  eux  mettre  à genoux 
venant  voir  ladite  cffgte. 

A V X quatre  coings  dudit  UH  d’honneur  efroient  quatre  gros  torchonnets  de  cire 
bhnchc  de  chacun  fix  hures , qui  ejloient  toufiours  ardents,  efroient  fur  quatre 
chandeliers  d' argent , ou  de  bois  argenté  : df  nu  cofré  droit  dudit  UH , drk  l’endroit 
du  cheuet  cjlott  vne  riche  chatfe  de  drap  dorée , fur  laquelle  eftoit  le  manteau  de 
l'Ordre  du  Roy  :&  au  cofré  gauche  efoit  vne  autre  chaife  pareille  que  U fufdite , où 
ejloit  le  manteau  de  l'Ordre  d' Angleterre.  Et  près  icelle  envn  heu  exaucé  au  dejfus 
de  ladite  chaife  ejloit  vn  carreau  de  drup  éfor,  où  ejloit  posé  le  collier  de  l'Ordre 
d'Angleterre. 

1 T £ M 4 chacun  defdits  cofiez.  ejloit  vn  petit  batte  couuert  d’vn  drap  d’orfriz^é, 
fur  chacun  dcfquels  efroient  ajiis  deux  Hérauts  et  Armes  vejîuz.  de  leurs  cottes  et  ar^ 
mes.  Et  encorcs  au  cojlé  fenejlre  a la  ruelle  dudit  grand  UH  ejloit  vn  autre  banc  cou^ 
ucTt  etvn  beau  tapis  deTurquic,  où  ejloient  aJiis  des  Vallet  s de  chambre  vejîuz,  en 
dual,  le  chapperon  de  dual  en  tefe,  durant  que  t on  dijoit  la  Mejfr  et honneur,  qui  (è 
dtfott  enuircn  (urUsdtx  heures  du  matin  par  Us  Chantres  du  Roy  (frde  la  Jkinte 
ChappelU.  Etauiofé  droit  ejlottvn  autre  banc  couuert  de  toile  et or,  où  ejloient  ajits 
Us  Gentils'ommes. 

Item  auprès  dudit  banc  droit  k Soleil  Uuant  ejloit  drefée  la  Chapelle  dudtt  feu 
Seigneur,  au  dejfus  de  laquelle  ejloit  tendu  vn  riche  cul.  Laquelle  Chapelle  ejloit 
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Wf  da  Arma  trt  brOerU  dudrt  Sàgneur.  A UqurUi  ChtpeUt  eftàt  ordmatrc- 
mimJicfdaMtfa.  Et  Mdcffiubz.drUditt  Chjpdlt  tp,trnarr-vr>rr,mrcChj- 
ptUtt  l‘indriit&  dl  tpptifite,gnrtttcd  ArmtiiTta. 

Item  prés  dudis  lùu  eftas  drtjié  vh  riche  ficgt  d'OrMire  eetmerS  de  drnp 

d'er.eùepit  vn  cjrramdedrep  d’er  peur  sdgcntuitUr.&vn  autre  cerreeu  de  drap 
d'or , fur  kquel  efteient  mifes  les  Heures  dudit  feu  Seigneur.  Eres  duquel  Ora- 
tcire  fe  teneient  les  Aumefnters  dudit  feu  Seigneur,  qui  prefenleient  les  carreaux 
aux  Sieurs  qui  venaient  voir  ladite  effigie.  Et  fur  ynbanc  cjiant  près  ledit  Heu, 
fini  fHoitcoauert  de  beaux  taffù  •veluzep  eïtùtent  afù  Us  Maiflres  dhofttl  C 
ttlshemmes,  aujit  quelques  pages  vejlm  de  dueil , auec  leurs  grands  chapperesis  fur 

^'*1  T^M  ladite  effigie  tfieit  veflue  dvne  fort  riche  chemife  de  fine  teilede  Hol- 
lande excellentement  euurée  dejfua,  laquelle  efleit  veflue  d’vnpourpetnt , de  chauffes, 
tfi  d'vn  petit  fore  cemmenfat  de  fatin  crameify  breché  ayant  manches  tout  du  long , 
autrement  que  I on  appelle  qttemiftUe:& les  ïambes  efteient  chauffées  de  botines  de 
teille  d’or,  le  rebras  dtfquellet  eftoit  paré  de  fatin  crameify,^  & les  femelles  de  mefme. 
Et  fur  ledit  faye  eftoit  veftu  ivne  rebbe  de  drap  noirjrttx,  diaprée  tufques  aux  ge- 
neux,  de  laquelle  les  manches  ne  veneient  que  iufques  aux  coudes,  afin  que  le  tout 
fuftveu furlescuifjes&braeaufii  biencemme  aucellet. 

Item  pardejfut  tout  ceU  eftoit  ladite  effigie  veflue  d’vn  grand  manteau  Ducal 
dudit  feu  Seigneur,  qui  eBoitde  ferge  fine  violet , aiant  quatre  aulnes  de  queuemc- 
fure  de  Paris,  tout  à l'entour  fourré  à-  paré  et hermines , & vn  collet^  renuerfe  àlen- 
uers,&  paré  d'hermines  mouchetées.  Lequelmanteau  eftoit  rebrafé  fur  le  bras  gau- 
che, & fendu  aucoUet  droit  fur  teftauk , attaché  d'vite  riche  agrappe  d'or  garnie 
de  pierreries  : & lequel  manteau  eileit  femé  par  deffrn  des  Armes  dudit  Sei- 

^ Ir  Etaladite  effigie  auoit  les  maint  ioinlet  ayant  gant, dont  les  ^igts  efteient^ 
enrichis  par  deffrn' lefdits  gonds  de  riches  bagues  & pierres  precteufes , Cf  au  cosie 
feneJlre  esloit  pofee  fou  e^e  de  cormefiaiU  toute  nui.  U fourreau  auprès. 

Item  aucoldeladtte  effigie  eftoit  le  grand  Collier  de  l'Ordre  du  Roy  ,enfemble 
le  petit  collier,  & puùeftendutout  au  large  de  l'eflomach  par  deffus  le  grand  m.ttt- 
teau  Ducal  comme  Tairde  Erance  ,latefte  duquel  eftoit  couuerte  d'vn  petit  bonnet 
commenfalde  fatin  cramoify , qui  eilott  rond&  creux  en  façon  d'vne  coifte,furle- 
queleTloit  poséfonchappeauDucal. 

Item  ladite  effigie  ainfi  acouftrée  eftoit  couchée  fur  le  milieu  dudit  lilt  d'hon- 
neur, ayant  foubz.  la  tefte  vn  carreau  de  drap  d'or  frizé,  diapré,  & par  deffouhz.  les 
pieds  paffoit  la  queue  de fin  grand  manteau  Ducal, qui  traînait  outre  les  pieds  tufques 
%ffm  la  première  marche  du  liCl.  Es  en  cet  endroit  eftoit  redoublée  ladite  queue 
fourrée  & parée  d'hermines  en  remontant,  de  fine  que  le  bout  ou  extrémité  i icelle 
queue  repofeit  fur  le  coingdes pieds  du  Ua  d'honneur  au  coftéfenepe. 

\tini  ver  s le  chef  de  ladite  effigie  efteient  deuxbancs, ois  àl'vneftmt  aftà  va 
Gentilhomme,  qui  tenoit  la  Cornette  dudit  feu  Seigneur.-  & aux  pieds  aufti  est  oient 
autres  bancs,  o'u  esloient  aftà  les  Gentilshommes  portants  les  pièces  d'honneur,com- 
mel'efiéed: armes,  coite  d armes, & autres  pièces vng  Hérault  qui  fatfoit  Us  nue- 

rentes  aux  Seigneurs  quiyaftiftoient. 

I T E M ■«<  deffoubs  dudit  lilt  d'honneur  eftoit  dreftee  vne  table,  laquelle  efteut 
couuerte  de  pain,  vingfi  viande  par  les  Maiftres  d'hoHel dudit  feu  Seigneur  à l'heure 
du  fiupper&difncr,y  aftifians  les  Gentilshommes, Us  Pages , Lacquaà.ô-  autres 
officiers,  tout  ainfi  que  fi  ledit  feu  Seigneur  euït  esté  viuant,  durant  quatre  lOuis 
qu'il  fut  audit  lieu  en  effigie.  Et  esloient  les  Benedicitee.  (fi  Grâces  dites  par  l' Au- 
mofmer  dudit  feu  Seigneur  à lamamcreaccouftumée,  auec  Us  prt fient  usions  d'eaue  à 
tentrée&iffue  pour  louer  Us  mains.  Etau  haut  de  ladite  table,  au  heu  où  kdit 
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ftuSei^^ntiir  auost  actouftumt  fc mettre ^ ejfeit  vne  elutfi  de  vcUmts cramoijy  pour 
Jeruir  de  rrprefcatation. 

Pour  rcmcrrcmcnt  duCœur,  quifucportc  en  i EglifcdcsCelcdins 
à Piris,  & enterré  dans  le  Chœur  de  l'Eglife  prés  ccluy  du  feu 
Roy  Henry. 

Le  XV  II.  lourde  Nouemhreu.D  l.xy  ii.iedit  Cœur  futmù  dans  vn  petit 
eereudi  de plomh,dr  porté  (ans  aucune  ceremonie  depuis  le  Ugà  dudtt  feu  Seigneur 
iufejues  en  ladite  FfltfèdesCeleJhns  , en  vue  chapelle,  en  Ut^ueüe fut  mis  celuy  dm 
feu  Roy  Henry  : ou  il  repofa  depuis  le  matin  tufques  fur  les  quatre  ou  cinq  heures  du 
Jêir,  ô"  ù ladite  heure  fut  tranjforté  procepionnatrement  de  ladite  Chapelle  tufquts 
au  grand  autel  de  ladite  F.gh/e,  & porté  par  /eSeiCNEVR.  de  tossEVX 
covsiN  DVDIT  s II  ï.  y t!.,  ayant  vn  carreau  de  drap  d’or  fur fes  deux 

br.u  ,C" ledit  cercueil  drepe.  Et dej/us ledit  cercueil  auoitvntajfitM noir  contenant 
trois  aulnes, tramant  en  terre  des  deux  cojlez^.  Deuant  le  quel, & au  dejjouhx,  dudtt 
âuiefen  vn  caueau , ou  fut  enterré  le  cœur  dudit ^eu  Roy  Henry,  fut  mu  celuy  dudit 
feu,vngpettt  audeJfouhz,yfirvn  ptedcrdemy  pres,dansvne  petite  colonne  depierfe^ 
qut  fut  faite  firplantée, fur  laquelle  aefié  emboîtée  vne  pierre  carréede  longueur 
largeur  dudtt  cœur.  Et  entre  le  cœur  dudtt  fep  Roy  0‘  celuy  dudit  Seigneur,  fut 
fait  vne  petite  muraille  pour  ferutrde  feparation. 

Item  marchoient  au  conuoy  dudtt  cœur, depuis  laditeChapeüe  ou  il  repofoitiuf- 
sfues  CM  ladite  Bgltfi  des  Celejhns  de  Paris , les  Aumofnters  dudtt  feu  Seigneur , Us 
Chantresdu  Rty,drceuxde  lafainte  Chapelle, les  Eue fques  & Archeuejques  veflm 
de  leurs  rochtts,ô’ autres  Prélats  conduits  de  cent  torches  ardentes,qut  ejloientpor- 
fées  par  les  Gentilshommes,  Pages,  & officiers  dudtt  feu  Seigneur. 

Item  apres  marchoient  quatre  Hérault  s vefiux.  de  leurs  cottes  d'armes , Mef 
fleurs  les  Cardinaux  * du  Roy,  Mefteurs  de  Montpellier,  Prince  Dauphin,de  Ne-  • 
mours,  de  LongueutSe , d'Aumalle,  le  cheualter.  Duc  de  Rouanais , Marefchal  de 
Cofié,  Chautgny,  Camp'ac,  efiamtres  piufieurs Seigneurs  cheualiers de  l'Ordre, 

^autres  Gentilshommes. 

1 T E M jff  Udil  eaïur  frt  irriat  frés  U uttl  de  Udite  Eglife , à- 
r frhkhemtiimttvHitM  mtttn,  fatchtmi  tm  mmfiifiu gUJitéiaCMii^iin ,fcM- 
‘ dun:  trfijmth  fat  reeem  Udu  cnrftr  v»  Hertull  ifjtrmti  faiftmt  ht  TnntHttt 
^ÿffttuft.mtet , tyint  v» ptni  tiffildiiuircenttnjmieitxtiititcs.&tfntra^uit 
^^nat.fat  ftr  Uj  mu  furUditt  fitrreurrft  tfaft  farUe^nutdtumtdilt. 

Item  tfitu  mut  Uditt  Egti/i  des  Celefiins  tendue  de  dref  neir^yant  vu  eu  de 
veUnrt  dcjfat^ufa  le  CUtJire  eu  etfiétù  fejfe  ledit  crur,  uuec  eujii  U ChepeCe  n fat 
mù  ledit  crur,  le  et  ut  ctuuert  des  Armes  dudtt  Seigneur. 

L l xtx.ieur  dudit  meùà’uu  furent  ftrties  les eutrâtUes  dudit  f u Seigneur 
finseucune  ceremenie  en  l'Eglife  de  Idemmerency,  eu  efajlerent  cyuel^ues  Gentils- 
Uemmes  de  ht  Meifen  dudit  Seigneur, 

Pour  le  conuoy  du  corps  dudit  feu  Seigneur.aulTi  de  l'effigie, depuis  le 
logis  dudit  feu  Seieneutiufqucs  en  l’Eglife  de  noftre  Dame  de  Pa- 
ris,qui  furie  Mardy  xxiii.  dudit  mois  de  Nouembre. 

V VT  le  cerfs  dudtt  feu  Seigneur  estent  dens  cercueil  de  flemi  ferté  enl’Eglife 
de  nejlre  Deme  fur  vn  chenet  gerny  de  quetre  reues  cendutt  ferle  Cecheré"  deux 
eheujux  dudtt  feu  Setgneurtem  hehllez,  en  duetl.  Aufii  fat  fertiel'effgte  rfienten 
fen hcl d'honneur, à-  ferée de mc/me  façon  quelle  efleit  en ledue Sete , dent  cy  de- 
uent  e eflé  faite  meniien.  El  ejsijlcrent  eu  cenuey  toutes  les  ferfannes  cy-efret 
nommées,  qut  merchetent  en  ordre  comme  s'enfuit. 

Pa  E M I E K.vndet  Ereuefis  desUerefiheux dudit feuSetgneuTeuee fis  Archers, 


198  LES  PREVVES  DV  LIVRE  V. 

fç'jtdaantrtrdrcqueUs  ruïsne  fuIftHt  tmfefihits. 

Les  vingitreUCru»TsdcUvilU  yams  Us  Ar^irits  dudit  feu  Scieur  de- 
mws  é- dtrritre. 

Les  gensd'EgUfidtsCtnutnts&  Ftmiffis  dt Taris. 

hz%gcHsdeguirreJcUville,Ustorch(sdeUviüe,&UstnfeigH<siUUviSe. 

Les  deux  cents  païutres  vefiuxt  tu  dueil  tutc  chucuu  vue  tSTcltt  armtrite  des 
Armes  dadit  Seigneur. 

Les  Eglt/ès  CeUegUles. 

L A garde  dudit  feu  Seigneur. 

Les  Oflciers de l'Efiurie dudit  feuSeigneur. 

L E s officiers  de  cutfine,  defchanptmene  ,paunetterUy  &Jrmitterie. 

Chijlvrgieks,  yaâets  de  chambre  JcfMedecisu. 

Les  gens  du  Cen/etlt  & Secrétaires  dudit  feu  Seigneur. 

Les  Genttlshemmes  firuants. 

Les  Matftres  d'hefiel. 

L E chariet  de  cercueil  conduit  & cùfleie  des  farens  dudit  feu  Seigneur  n$u  cht^ 
maliers  de  Ordre. 

Les  Enfctgnes  celonneUes  desgenz.de  fieddeVarmee  du  R«yt&  autres  Enfèigne a 
desgenx.  de pied,c0mme  celle  de  Moteur  de  BrijfacrtelUdeHenfieurd^ Efirée/ir  celle 
des  Sutjfes. 

Les  Trempettes  du  Rey. 

Les  Capitaines,  Enfeignes,&  Guident  de  la  Gendarmerie  du  Rey. 

Les  GentUshemmes  du  Rty. 

L E Lieutenant,  Enfeigru,ér  Guidon  dudit  feu  Seigneur  :^uoir  le  Lieutenant 
au  mihâud’  Enfetgne  à dextre,dr  le  Guidon  à feuefire. 

S I X Rages  montez,  fur  fes  grands  chenaux  ceuuertt  de  velours  noir,  tir  chap^ 
peron  en  tejle  anallé. 

L’Esc  V 1ER  dudit  Seigneur  portant  les  Bjperous  durez.. 

V N autre  portant  tes  Gantelets. 

V N autre  portant  l'Efcu. 

Vn  autre  portant  la  Cotte  tt armes. 

V N autre  portant  l'EJpee  larmes  dans  U fourream. 

y N autre  portant  la  Lance  ou  eftoit  le  panon  aux  Arrrntries  dudit  feu  Ses- 
gneur. 

V K autre  portant  le  Heaulme  timbre  auee  U chapeau  Ducal  & mantelet. 

L E Cheual  de  fecours  mette  par  vn  Bfeuier  par  aescordonsde  fiyenoire. 

L E cheual  bardé  mené  demefme. 

L E chapitre  noflre  Dame,  & la  fainte  Chapelle, 

Les  Archeuefquesé'Euef^et,  , 

L’ E V E s E de  Paru  officiant,  & Us  H erauts  à Pentour  de  luy. 

Les  Centtlsftommes  portant  U manteau  de  l'Ordre  de  France,  tordre  U man^ 
teaud'AngUterre. 

L’E  P F 1 G I E dudit  Seigneur,  dont  Us  tjuatre  coingsdedrap  ejhient  portez,  par 
quatre  prochains  parents  dudit  feu  Seigneur,  tfui  eftoient  Me/lieurs  de  Catodale , de 
Turentte,&  Us  deux  de  U Roche’Guion,Kb'pûjieurs  autres  Cheualiers  de  tOrdreà 
tentour. 

L A Cornette  dudie  Seigneur  eftant  à fenefire  de  t effigie.  • 

L E grand  dueil,  qui  ejhient  Mefieurs  Us  enfant  dttdit  fen  Seigneur,  qui  mar- 
choient  adextrez.de s Princes  qui  Us  conduijiient. 

La  CourdeParlemeut,&  autres  Cours  feUnUur  ordre. 

L E Corps  de  la  viüe. 

V N £ trouppe  de  gens  de  guerre  de  la  ville. 


Et 
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ht vn  Prtmjfdes  MAreJchaux  dr  fis  Archers. 

L K xw. tour  de  Feurier  m.dlxviii./^  corfsdudit  fett  Seignenr  a efiéenterrê 
en  l'E^ltfi  de  Montmorency ^ ok  efioient  Mefunrs  fis  enf^ns,  K*rylufieurs  Seigneurs 

Cent  Us  homme  s. 

Haringue  faite  par  vn  Gentilhomme  alltdé  de  pluficursautresi 
^ à Medîeurs  de  la  Cour  de  Parlement. 

MESSIE  VR  S , Fotts  fiânex.  tons  de  quelle  •volonté  & ofeéhon  Us  yreeU- 
cejfinrs  Roys  François  I.  C^Henry  II.  ont  aimé  & efiimé  feu  de  loua- 
hU  mémoire  Mefire  Anne  Dvc  oe  'Montmorency  Patre^ 
Connefiahle  de  France^comme  anJüafaitU  Roy  à prefint  régnant.  De  forte  qn’tb 
t'ont  voulu  honorer  des  pim  ^ands  Efiatsérdt^nitex^dece  Royaumctc'ejf  âj/knoir 
de  Marefchal,  ConneftahU  ^ Duc  & Pair  de  France, en  recommendation  &reco‘ 
gnoijfance  des  très-grands  é’tres-louabUs  firuices  par  Imy  fûts  À la  Couronne  de 
France  y tant  en  guerre  ^u’en  pasx,  ayant  toujiours  eu  le  principal  maniement  de 
font  l'Eflat  du  Royaume.  Et  pour  couronner fa  fin,  tlefi  mort  glorieufiment  en  la 
derniere  bataille , foujhnant  la  cfuerelle  de  Dieu  & du  Roy.  Vom  auet,  aufsy  peu 
voirdr  cognotjhe  combien  ledit  Seigneur  défunt  a aimé  y honoré  ,/ûpporté,  ô‘fa~ 
uonsé  cette  Cour  ^notable  Compagnie,  tant  en  general  ejuen  particulier  y (b’au- 
parauant,  ^ depuû  ^u'tl  a efté  en  cette  Cour  eftant  faUl  Pair  de  France.  Vom 
n'ignorez,  aufsy  combien  ledit  Seigneur  defunii  a aimé,  reueré,  & fmpporté  1‘Eftat 
de  l'Egltfi  : qu'il  a efté  toufiours  le  pere  ét  protoileur  de  N^Ufte  (y  du  Pet^le* 
Parquoy,  M ESS I EVRS,  à imfte&  bonne  camfi  le  Roy  veut  & entend  que  U 
mémoire  dudit  deftunt  fois  honorée , & fis  ohfiques  & funer aides , de  la  prefince  de 
tomtecette  Cour.  A cette  ftn  m* a delegué  deuers  vom,  pour  vom  faire  entendre  fin 
vouloir  & intention,  qui  eft  que  vom  faftiei*  tout  le  deuoir  que  vom  pourrez,  de 
honorer  en  ce  dernier  aile  fimebreU  mémoire  dudit  deftunt. 

Extrait  d*vn  oiiginal  gardé  auThrefor  de  Chantilly. 

A V 1 0 V R D'H  V Y x.ir. do  Feurier  u.XSLXxiiuURoyeftj/iia  rara,meitant  i jy  3. 
en  confideration  les  très-grands,  vertueux  recommcndables  feruices,  que  feu 
Mefsire  Anne  de  Montmorency /«y  viaant  Pur  çp  Connesiable 
de  France  afattf  a celle  Couronne,  & que  le  feu  Roy  Henry  pere  de  fa  Mate/lé  l'a 
tant  âymétdr  a euteüe  confîauce  en  luy,  qu  il  luy  a durant  J a vie  lommunsqué  fis 
pion  Jècrets  dr  importons  affaires, & s' eft  reposé  fur  luy  de  la  direcltcncfmanimem 
dficeux,  dont  il  s' eft  toujiours  très  fitgneufiment  fjr  fidèlement  acquilé  a fa  très- 
grande  fitisfalhon  & contentement.  Au  moyen  & pour  tefmoignage  dequoy  tin‘ 
tesuion  dudit  feu  Seigneur  Roy  a efté,  que  apres  leurs  treftrn , leurs  cœurs  fuffèut 
inhumet,envn  mefme  lieu  tvn  pré  s det antre.  Sadtte  Maiefté  defirant  fstts faire 
en  ce/l  endroit  au  vouloir  & intention  dudit  feu  Seigneur  Roy  Henry  fin  pere  , (fi 
honorer  autant  qu  il  luy  fiera  pofsible  U mémoire  dudit  feu  Seigneur  Conne stable, 
lequel  apres  tant  & fi  longs  firuices  par  luy  faits  aurait  eîleblefsé  a U bataille 
dentrt  Paru  & S.Denys  le  X.  Nouembre  U.tyX.XYii.fi  firoit  décédé  de  ladite 
bteffure  le  xu. enfumant.  Saluant  C auà  de  U Royne  fa  merea  voulu, permis , (fi 
accordé,  veut, permet  (fi  accorde  a Madame  la  ComteBable  veuue  dudit  Seigneur 
Conneftable ,(fi a leurs  enfans,  que  eu  tEglsfi  desCelcftins  de  ce st édité  vite  de 
Paru,  en  laChapetleét  Orléans, prés  les  monument  fi  reprefientationdecuiure  dudit 
feu  Roy  Henry , au  coflé  fiut/lre , prés  vn  des  piMiers  de  ladite  Chapelle,  ils puijfent 
fi  leur  fait  loijîble  faire  conftruire  fi  eriger  vn  monument  fi  reprefintation  du 
Cœurdudit  feu  Seigneur Consoeftabie,  enfermé  d* vnecolomne  auec fin  fiubzhaffi^ 
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mrnt,  clufiltAU,  dr  tnrkhi£tmtms  tcnmpugmz.  detreis  Jluturs  de  kren^e.  Et  tfn 
que  en  ne  fuijfe  dire& {retendre  1 Ctnenir,  ejue  ledit  monument  CEreprefcniAUcn 
Alt  esté  mts&enrt  {arUdne  venue  & enfitnt  dudit  feu  Seigneur  Connefluhle  de 
leur  luOorirl  priuee,  etnt  pArlevouletré-ordonnAmede  JiMuuJIé  ,cenformémertt 
i celle  dudit  feu  Rej  Henry  fon  pere.elle  a cemmendé  leur  en  ejhe  expédié  le  pre- 
fent  hreuet , quelle  » voulu ftgner  de ft propre  main,  & ejlre  contrefigné pur  moy 
Secrétaire  d’BJfat&de  fet  fninces , pour  Jiruir  é"  valoir  il' auentr  à ladite  venue 
dr  fejdits  enfant  de  te/moignage  de  ladite pemufston.  Et  afin  que  lefdits  CclcStins 
puijjcnt  auftideleur  part  faire  apparoir  de  ladite  ^ermifsion , pour  leur  defeharge 
leur  fora  taillé  copie  du  prefent  Ireuet  collationne  par  vn  det  Notairet  & Secre- 
tairetde  fadite  M aieïié.  Laquelle  veut  foy  ejlre  adiouStée  à celle  copie  comme  au 
prefent  original.  La  Royne  ja  mere  prefente.  Par  le  Roy.  Signé  Charles. 
Et  plut  bas,  rinart. 


18.FRANCOIS  DVC  DE  MONTMORENCY» 

Pair  et  Mareschal  de  France, 
fils  aifiié  d'Anne. 

Ch  apitreIIII. 

Extrait  det  Memoiret  deCAbbaye  de  S.  Remyde  Reimt. 

AV  facreduRoy  Henry II. l'an  m.dxlvii.  futentbaillezenoft.igepour 
la  Tainte  Ampoule  Fr  A Nço  I s de  Mon  t m or  e n c y premier 
Baron  de  France,  Charles  de  Luxembourg  Vicomte  de  Martigues,  Claude 
Icigneurdc  Rieux,  & Louys  de  la  Trimouille  Prince  de  Talmont.  1 

De  r Jnuemtaire  dm  Threjir  det  Chartes  du  Roy.  Jf 

Traite'  fait  entre  le  Roy  de  France  Henry  1 1.  & le  Roy  d'Angle-  ï \ 
terre  Edouard  V I.  afiemblezdelésBoulongne,  par  lequel  fut  accordé  que 
la  ville  de  Boulongneôcles  forts  Sc  chafteaux  du  Comté  de  Boulenois  te- 
nus 4:  pofledez  par  le  Roy  d'Angleterre  feront  rendus  au  Roy  Henry  1 1. 
moyennant  le  payement  de  400000.  efeus  fol.  Pour  feuretédequoy  furent 
baillez  ftx  oftages  par  chacun  des  deux  Roys  cy  nommez.  Ceux  du  Roy  de 
France  le  Seigneur  d’Anghien,  le  Marquis  du  Mayne  fils  du  Duc  de  Guile, 
leSeicnevR  de  Montmo  reh  CYfilsaifné  du  Conncftablc,  le 

Seigneur  de  laTrimouille,lcVidamede  Chartres,  le  Seigneur  de  la  FIu- 
naudayefils  del'Admiral  Annebaut.Lexxiv.Mars  m.dxlix.  LesAmbaf- 
fadeurs  du  Roy  Monfieur  TranfOÜ  de  Montmorency  feigneur  de  la  Rochepot, 
Gouuerneur  de  I Ifle  de  France,  & Lieutenantgeneral  en  Picardie. Gafpard 
deColligny  feigneur  de  Chaftillon, Lieutenantgeneral  au  Comté  de  Bou- 
lenois, & Colonnel  de  l'Infanterie  Françoife,  Guillaume  feigneur  du  Mor. 
tierCheualier,  ConfeillerauConfeil  d’Ellat,  Guillaume  Bochetel  feigneur 
de  SaffySecretaired'Eftat,8<  Greffier  de  l'Ordre  S. Michel. 

Extraits  de  deux  Lettres  du  Threfir  de  chantilly. 
doNT  R A CT  demariage  entreMonfieurpR  AN  çois  de  Mont- 
morency Cheualier  de  l Ordredu  Roy,  Gouuerneur  & Lieutenant  ge- 
neral poutlcditScigneur  en  fon  paysderidedeFrancc, fils  aifné  de  Mon- 
fieur Anne  Duc  de  Montmorency  fia  icCoandiih\e  àzVckncz , âede  Dame 
MagdelenedeSauoyeA'xntçEn-.iC  Madame  D i A N i fille  naturelle  du  Roy 

Henry 
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Henry  \I.  veufue  de  fcuMonficur  Moracfde  Tarntfè  en  Ton  viuancCheualicr 
de  1 Ôrdredu  Roy,&  DucdcCaftrcs,&c.  En  prcfencc  du  Roy  .qui  tuy  don- 
na yo.  mil  efeus  d'or  folcil  en  mariage,  &:c.  Au  chal^cau  de  Villiers  Collerez 
le  ni.  May  M.DLVii. 

Lettres  patentes,  par  Icrquelles  le  Roy  Henry  donne  par  refignation  i y j8. 
&:àruruiuancc  oeMelTîre  Anne  Due  de  Mtntmorency^  Pair,  ConncftablcA: 
grand  Maillre  de  France , à MclTirc  Fr4»(9is  de  Mentmùremy  Goiiucrnciir  Se 
Lieutenant  general  defaMaiellcau  eouuernemcnt  de  riHc  de  France, Els 
dudit  MclTire  Annc,rcllac&ofHcc  de  grand  Maiftre  de  France.  A Paris  1» 
ni.  lanuicr M.DLviii. 

De  r Inuentatre  du  Threfir  des  chartes  élu  R$y. 

Serment  d’Elizabeth  Roync  d’ Angleterre  d’obferuer  le  traite  Fait  en*  lyyj. 
trclc  RoyHcnry  U.&elle}enprefence  deMonfieur  François  de  Montmo- 
re/fr7Chcualicr,Gouuerneurde  rifle  deFrance,  & de  François d’Efpcaulx 
Feigneur  de  V icilleuille,GouucTneut  dupays  Meflln,  Anibafladeurs  du  Roy. 

L*an  M.DLix. 

Traite'  entre  le  Roy  Charles  IX.  & la  Roync  d’Angleterre,  par  le-  7 
quel  ils  Font  ligue  offcnfiue&deFenFiue.  ABIoislexix.AurilM.DLXxii* 
confirme  par  la  Roync  d'Angleterre  le  xvi  .luin  fuiuanc.  Les  Ambafladeurs 
du  Roy,  U Duc  de  Montmorency  Pair&  MarcFchal  de  France,  le  Prcfidcnt  de 
Biraguc  ayant  la  charge  des  Seaux, SebaRien  de  l'Auberpinc  EueFque  de 
Limoge,  èc  Paul  de  Foix  ConFeiller  d’ERar. 

Serment  Fait  par  la  Roync  d’Angleterre  d’obfcrucr  ledit  traite  en 
prcfcnccdc  Frastfo/s  Duede  Montmoreney  Pût  Sc}AATcCchiA  de  France,  Paul 
de  Foix, &: Bertrand  de  Salignac  feigneur  de  laMotc-Fenclon , AmbalTa- 
deurs  refldens  près  ladite  Roync. 

Extrait  d’vn  Liure  en  parchemin  contenant  les  Statuts  de  l’Ordre 
de  la  UrrcttCTC,  gardé  au  Cabinet  de  Chantilly. 

tres’hant^tresfuiffant  tres-n^U  Prince  Y Dve  Di 

Montmorency  fmt  e/knCheuaiierd»  frts^noble  Ordre  de  U Urresiere  par 
U hlattfié  de  la  Koyne  Elizabeth  fouuerame  dudit  ordre  t & les  Compa- 
gnons d'tceluyylc  x\iv.iour  eCAurtll'un  m.dlxxii. 

Déclaration  du  Roy  fur  l’innocence  de  Monfeigneur  le  Duc  de  Mont- 
morency Pair  & Marcfchal  de  France,  Gouucrneur  Sc  Lieute- 
nant general  pour  Fa  MajcRé  à Paris  Sc  Iflc  de  France. 

H E N R T /4r  /rf  grâce  de  Dieu  Roy  de  France  & de  Polongne,  A tom  pr efeus  ^ * î 7 
auemfyfalut.  Retournans  dersojhe  Royaume  de  Polongne , & arrtuans  en  France, 
noue  trouuafmts  noflre  tres-cheré"  tres-amé  beaujrere  François  Dvc  de 
Montmorency  Pair&MareJchal  de  France  ,prtfonmer  en  nojhe  chajleau 
de  là  Bajhlle  à Parût  par  commandement  verbal  de  feu  nofire  tres‘cher  Set^ncuré* 

Jrere  U Roy  Charles  dernier  décédé  efueDteuab/ôlue.  Parquoy  dejirans  fcauoir  ijuel~ 
les  pomment  auotr  ejlé  les  occajions  de  cet  emprifonnement , nous  en  ffmes  vne 
grande  dr  fotgneufe  in^utfition  & recherche  tunt  enuers  laRoyne  nojhe  tres-bono^ 
rée  Dame  mere  yVers  les  Princes  da  mjlre  fang^  lignage  y de  nojhe  très -cher ^ 
fai  ch jncelier/ir  principaux  offeiers  de  cejle  Couronne  yConfetller s du  Confiilpriuê 
deuojlredis  frereyCjue  autres  perjonnes  efloünt  prés  de  luy  au  temps  dudit  cm- 

pTifonnement.  Et  apres  ejue  nojlredite  Dame  & mere  noue  auroit  fait  entendre, 
qu'elie  h‘ aurait  ümaù  trouué  en  U perfonne  dudit  Seigneur  de  Montmorency , que 
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grande  ^délité  enners  nojhedit  feu  Seigneur  & frere  & nous , 'vne  fmguliere  de^ 

UQtton  a cefte  Couronne  y fans  auoir  Umais  fieu  ne  cogneu  tes  caufis  dudit  emprtfon- 
nemcnt:&<jue  tous  Us  autres  dejfus  nommer,,  é"  chacun  d’eux  nous  aurotent  dit^ 
aferméé"  âtteflé  fur  Uurs ferments  dr firuices  cju' ils  nous  doiuent,  cjuenofhedtt  feu 
Seigneurdr  jrereneleur  aurait  lamaû  déclaré  tfu’ il  y eufi  éuscune  charge  contre  ledit 
Seigneur  de  Montmorency  y & au  Us  n’auoient  pendant  noflre  ahfence  ne  oncejues 
veu  & entendu  es  allions  & aeportemens  dudit  Seigneur  de  Montmorency  choje 
ijui  peufl  auoir  meu  nojhedit  Seigneur  &Jrere  a décréter  ledit  emprifonnemerst. 

Nous  aurions  d'abondant  fait  rechercher  en  tous  lieux  dont  nous  pourrions  efire 

aduifix,  y s’il  fe  trouueroit  aucunes  charges  & informations  contre  ledit  Seigneur 

de  Montmorency  y fur  lefi^uelles  on  pourroit  fonder  ledit  emprijinnement.  Et  auec 

toutes  les  recherches  qui  en  ont  ejlé  faites , ne  s'efi  trouué  chofi  quelconque  qui 

peufl  apporter  fufiieion  contre  ledit  Seigneur  de  Montmorency.  Et  encores  voulant 

ejfàyer  fi  par  le  temps  nous  pourrions  defcouurtr  laverité  des  chofès,  nous  auons  fur- 

feys  la  deliurance  dudit  Seigneur  de  Montmorency  : de  en  fin  t aurions  voulu  oyr 

pour  entendre  ee  qu’ilnouspourrott  dire  fur  ledit  emprifonnement.  Et  apres  qu’il  nom 

auroit  afèrmé  enparolle  de  vérité,  qu’il  ne  luy  feroit  iamais  tondséau  coeur  de  faire 

ne  dire  chofi  quelconque  contre  la  foydf'i^etffance  qutl  deuoit  i nojlredit  feu  Sct~ 

gneur&fieredf'^l  fa  Couronne  S"  Bjlat  de  fin  Royaume,  df  croyoït  n' auoir 

point  ejfé  emprtfinné  de  la  pure  dfjimple  volonté  de  nojhedit  feu  Seigneur^  f^ere, 

qui  ejloitlors  gifànt  au  liH  griéuement  malade.  Mais  que  ayant  ejlé  preuenu  de 

faux  rapports  d aucuns  ennemis  ficrets  dudst  Seigneur  de  Montmorency,  il  aurott 

commandé  ledit  empnfinnement.  Parquoy  ne  pouuant  de  nojhe  part  auec  droiture 

dp  issftice  retenir  iceluy  Seigneur  de  Montmorency  plus  longuement  prifinmer,  nous 

taurionsmü  horsladite  BaJliUe  ydr  deliuré  de  U garde  en  laquelle  il  efioit,fansce 

que  auparauant  ne  depuis  il  fiitvenuknoftrecognoijfance  contre  luy  chofi  digne  de 

hla/me  ou  de  reprehenjion.  Nous  à ces  caufis , par  l'aduis , conjal  dp  deliberation 

delà  Royne  nojhe  tres-honoree  Dame  & mere,des  Princes  de  noflre  fmg,  dp  autres 

Princes , Seigneurs,  dpgens  de  nojhe  ComjrU  primé,  amoms  anuié  dp  reuoqué  ledit 

emprifinnement  fait  delà  perfonne  dudst  Seigneur  de  Montmorency , dp  iceluy  mù 

dp  mettons  au  néant  :&  outre  déclaré  CP  déclarons  que  la  deliurance  de  fa  perfonne 

a ejlé  par  nous  faite  en  pureté  de  itifiiee , le  tenant  pur , incoulpable , dp  innocent 

tant  enuers  nojhedit  feu  Seig^ur  é"  jrere  & nous , que  enuers  l’Efiat  de  nojire 

Royaume.  Sans  que  pour  ne  a l’occqfîon  dudit  emprifonnement  l'honneur  dp  repu  ta  - 

tioH  dudit  Seigneur  de  Montmorency  fiit,  ou  puijfe  efire  ores  nepourl’auenir  tire  en 

doute  ne  fufiieion , ne  qu’il puiffe  efire  trauaÙlé  en  aucune  maniéré,  en  fis  perfinne, 

honneurs , & biens , pour  rai  fin  ou  a toccafion  de  ce  que  dit  eft.  Si  rmndons  & or^  ! 

donnons  à nos  amez.  dp  feaulx  Us  gens  de  nofire  Cour  de  Parlement  de  Paris , que  , 

pour  la  conferuation  à l’aduenir  de  t honneur  dp  dignité  dudit  Seigneur  de  Montmo^ 

rency  ils  vérifient  dP  fiffint  publier  tfi  enregifirer  ces  pre fentes  fignees  de  nofire 

main  és  Regifires  de  nofiredite  Cour.  Et  afin  que  ce  fiit  chofi  ferme  dp  fiabU  à ê 

toujours , nous  auons  fait  appofir  nojhe  fiel  à cefdites  prefentes.  Donné  a Paru  au 

moUd’Aurtl  l’an  de  grâce  mil  cinq  cens  fiixante  fi  'tze,  dP  de  nofire  régné  le  deux^ 

iefme.  H E n R Y.  Et  fur  lereply  efiefeript.  Parle  Roy,  oz  N e v y* 

TILLE.  Et  a cofié  vifs.  Et  fiellé  fur  lacs  de  foye  rouge  dp  vert,  du  grand  fiel. 

Et  audit  cofié  efiefeript  ce  qui  s'enfuit. 

Leues, publiées, dp  regifirees , oyfurceU  Procureur  general  du  Roy,  apres  en  auoir 
délibéré  toutes  Us  chambres  aJfe^Ues.  A Paris  en  Parlement  leyii.  lourde  May 
Pan  mil  cinq  cents  fiixante  feix  e.  Signé  LE  Prévost. 

M79*  T EST  A M E N T de  haueSc  puifTanc  Seigneur  }>At(Ç\tc  Frarçoü  Duc  de 
M»ntmorency,Vz\x  Zc  Marcfchal  de  France,  Gouuerncur  & Licucenant  gene- 
ral pour  IcRoyàParis&lfle  de  France,  fait  à Efeouen  le  Mardy  v.  May 

m.dlxxix. 
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M nLXXix.  par  lequel  il  elleuc  Ci  fcpulcure  en  l’Eglife  Collegiale  de  faine 
Martin  de  Montmorency  auprès  de  Monfieut  le  Conncftable  fon  pere,d£ 
pour  le  fait  de  fes  obfcqucs  & funérailles  feremic  à la  volonté  de  Madame  la 
Conncrtable  fa  mete,  K Je  Madame  la  Ducheflfe  de  Montmorency  fa  fem- 
me abrente.lefquelles  il  fupplia  vouloir  prendre  la  charge  de  Texecucioa 
de  fondit  tellament. 


18.  HENRY  I.  DV  NOM  DVC  DE 

Mon  T ai  o RI  NC  Y , Pair  et  Connestable 
de  France,  fécond  fils  d’Anne,  & fes  autres 
frères  3c  feurs. 

C H A F I T R E -Y. 

Extrùts  itiiuerfis  Lettres gâtdtti  MThnfir  dt  ChtmiBy, 

Le  T T R £ s du  Roy  Henry  1 1.  par  lefquelles  il  donne  les  Capitainerie  1551. 

&gouuernement  des  ville  & chafteaude  Caen  à McICic  Henry 
D E Mo  NT  M O R E N c Y fcigneur  de  Dampuille  à futuiuance  d'Anne  Duc 
de  Mentmeremy  fon  pere , 3C  au  derniet  viuant  de  eux  deux.  A loinuille  le 
a.  iourd'Aurü  m.dli. 

Lettres  patentes,  pat  lefquelles  le  Roy  Henry  1 1.  fait  Capitaine  de  1 jyj. 
100.  chenaux  légers  Monheur  f/eniy  de  Mentmmncy  Icigneur  de  Dampuille 
filz  d’Anne.  Le  6.  Auril  m.dlii  i.à  S.  Germain  en  Laye. 

Lettres  patences , par  lefquelles  le  Roy  Henry  IL  donne  à Mcflire  1 ; ; d. 
Henry  de  Mtntmorency  fcigneur  de  Dampuille , Gentilhomme  ordinaire  de 
fa  Chambre,la  charge  SecommilTion  de  commander  en  l’abfencedeMon- 
fleur  le  Duc  d'Aumale  Colonel  general,  à toutes  les  bandes  dcschcuaux  lé- 
gers en  Piémont.  Le  xiii.  Nouembre  m.dlvi. 

Lettres  patentes , pat  lefquelles  le  Roy  Henry  IL  donne  l’ellat  8c  1557. 
charge  de  Colonel  gonetal  des  cheuaux  légers  au  pays  de  Piémont  3c  1 calie, 
àMeflirc/frory  de  Montmerency  feigneur  de  Dampuille.  A Fontainebleau  le 
vii.Nouemb.M.DLvii. 

Serment  prellé  pour  raifon  de  ce  encre  les  mains  de  Monheur  de 
Guife.  Le  XIX.  May  m.dlviii. 

Contrat  de  mariage  de  Meflire  H E N R y De  Montmorency  iJ(  8. 
fcigneur  deDamuillc,Chcualier  de  l'Ordre,  fils  de  ^cCivceAnnedeMcmme- 
rfaryConneftabledcFcance.auecDamoifelleANTHOiNETTE  de  la 
MARCipafTc  àEfcouenle  xxyi.Ianuier  m.dlviii. prefens /fnirr dé .Venr- 
mereney  3c  MàgdtUinede Seneye  pere  3c  mere  dudit  Henry,  3c  haute  & puif- 
fanre  Dame  Frenfsife  de  BrerJ  DuchefTe  de  Buillon,  vcuuc  de  feu  haut  3c 
puilfant  fcigneur  MciCirc/leiertde  laMeri  en  fon  viuant  Chcualier  de  l’Or- 
dre du  Roy,  Marcfchal  de  France, Duc  de  Buillon.perc  3c  mere  de  ladite 
Anthoinette.  De  l'aduis  8c  confentement  de  haute  3c  puifTanCe  Dame  Diene 
de  Poitiers  Ducheflede  Valencinois.mcrc  d’icelle  Duchcflè  de  Buillon.  Le 
dorclf  de  cent  mille  liurcs  tournois.  PrefensOdet  Cardinal  de  Chaflillon, 

Louys  de  BrcEcEucfque  de  Meaux,  Charles  de  Roucy  EuefqiiedcSoiirons, 
Honorât  de  Sauoye  Comte  de  Villars,  Chcualiet  de  l’Ordre,  Franfoù  de 
jlfuArwrorrxrrChcualierdcrOrdrc,  lean  de  S. Marcel  fcigneur  d'AuanfTon, 

André  Gaillardfeigneur  du  Mortier.Maiftre Pierre  Seguier  Confeillet  du 
Roy  3c  l’rcfidcnt  en  fa  Cour  de  Parlement. 


5C4  LES  PREVVES  DV  LIVRE  V. 

ij^o.  Lettres  patentes,  paricfqucllcs  le  Roy  Charles  IX.  donne  à Mon- 
fleur  Henry  de  Montmorency  fetgneur  de  Damuilic,  fils  de  Mclïirc  Jnne  de 
Montmorency  Conneûablc  de  France , TeftatÂ:  office  de  Capicaioc  de  la  ville 
8£chaflcaudc  Caen  cnNormandic.  Lcxxix  MatsM.DLX. 

i ^6  y Lettres  parentes,  par  lerqucllcs  le  Roy  Charles  I X.  donne  à Mon- 

fleur  Henry  de  Montmorency  fogneur  de  Dampuille  l’cftat  &:  office  de  Ton  4 
Lieucenanr  general  te  Gouuerneur  en  Ton  pays  de  Languedoc , apres  la  de- 
miffion  que  Jnne  Due  de  Montmorency  &cÇ.ov\r\c^i3b\c  dq  Fran- 

ce a faite  dudic  cflaiàcaurcdcfon  vieil  âge  entre  les  mains  de  (a  M^Rc. 
Lexii.  iour  de  May,  M.DLxni. 

1^66.  Lettres  patentes , pat  Icrquclles  le  Roy  Charles  crée  Marefchal  de 
France  Monfleur  Henry  de  Montmorency  feigneurde  DamuiIIe,Gouucrncur 
& Lieutenant  general  pour  fa  Majefte  en  Ibn  pays  de  Languedoc.  Le  x. 
Feurier  m.dlxvi. 

tî^9.  Lettr.es  patentes duRoy Charles, par lcrquclIesiIconfticuc/^i*eig';7rivr 
deDemyutHe  Marefchal  de  France, Gouucrneur  & Lieutenant  general  an 
paysdeGuienne,  Dauphine, & Proucncc,auec  plain  pouuoir  décomman- 
der à cous  les  gens  de  guerre,  fouz.  l'autoricc  coutesfois  de  Moniteur  le  Duc 
d’Anjou. Le XX. luillcc  m.dlxix. 

1^71.  Lettres  patences,  par  Icrquclles  le  Roy  Charles  commet  le  Seigneur 
deDAmfuilU  Marefchal  de  France,  Gouucrneur  & Lieutenant  general  pour 
faMajefle  en  Ton  paysde Languedoc,pourauoitrceil&:fupcTintcndanccà 
la  garde  de  toutes  les  befles  fauues  te  noires, & autres  gibiers  de  Tes  fore/ls  de 
Halatc,Camellc,dcS.Picrrc,Ôcdcl'Aiguc.Lc  iv.Ium  m.dlxxi. 

lySz.  Lettres,  par  lefquellcs  le  Roy  y cnry  1 1 1.  reccut  Henry 
Dve  DE  Montmorency  à foy&hommagcdc  laDuchcâc  Paie- 
rie de  Montmoreneyâ  luy  efeheuë  pat  le  decesde  Franfoù  de  Montmorency 
fon  frerc.  Lcxxvr.  May  m.dlxxxii. 

Lettres  de  Henry  II II.  Roy  deFraoce&dcNauarre,  par  Icrquclles 
il  confirme  l’cRac  de  Gouucrneur  & Lieutenant  general  pour  fa  Majcflé  en 
la  Prouincc  de  Languedoc, à Meffire  Henry  Duede  Montmorency.  Le 
dernier iourdcNoiicmbrc  m.dlxxxix. 

J Traite' de  mariage  entre  très -haut,  trc5-illuflrc,&trcs-pui(rant  Sci- 

^ gncurMcffircH  EN  R Y DucdcMontmotcncy,Pair&prcmicr  Marefchal 

de  France,  Gouucrneur  & Lieutenant  general  pour  le  Roy  au  pays  de  Lan- 
guedoc d’vne  part,  & Madame  Lovyse  DS  B V DOS  fllle  de  puiflÀnc 
Seigneur  Mefurc  Iac^ocj  de  Bndos  Chcualicr  de  l'Ordre  du  Roy,  Seigneur 
& Vicomte  de  Portes,  & de  Madame  Catherine  de  Clermont ^ Tes  pcrc  & mère, 
veuue  .dc  feu  McffircIeandeGremonc  feigneur  de  Vachère-  FaitâAgdcJc 
XXIX. Mars  M.DXCiii.  £n  prcrenccduScigncurdcMontefononclc  de  la- 
dite efpoufc , de  Charles  de  Me^ulx  feigneur  de  Merly , lacques  d'Armuye 
feigneur  de  Perdiguier , Coofeiller  du  Roy , & fon  Prcfldenc  au  Siège  de 
Beziers,  te  autres. 

Don  de  reflat&  office  de  Conneflable  fait  par  le  Roy  Henry  IV. 
à Henry  Duc  de  Montmorency. 

par  U gracedeDien  Roy  de  France  &de  Nauarre  tow  ceux  cjmi 

(es  pre fentes  Lettres  verront ^falut.  Confiderant  que  Us  grandes  affaires  de/quel/es 
nous  jommes chargex^enVadminiJlration & gouuemement de ceftuy  nofire  Rcyaumet 
au  moyen  des  guerres  y cUuifiens,  & defirdreSy  dont  nom  tauons  i nojîre  aduênemtnt 
troHHt  remplyyô’  y continuent encores  yTequierentplm  queiamaü  qu’entre  Us 

grands 
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fTitidj éf  dignes perfonnages tjuinous y ApJhnté'foM  fermce  es  chârgts particn- 
Itercs  tjut  leur  font  depsrtttSyil  y en  ait  vn  d'excellente  vertu  & fuffjance  qui  ait 
Ô'emhrafjè  [ouhi  noua  le  fom&  U dtrechongener aile  de  nofdites  affaires  ^pour  nom 
y jyder  & fôuUgcr  au  trauail  continuel  qu'tl  nom  y faut  prendre  » afin  qu'ils  puifi 
^ Jent  tant  plus  facilement  ô"  promptement  ejhre  expedtex.  pour  le  bien  de  nofire  jer^ 
uice  dfde  noz.fubteifs.  Enquoysl  efi  aufft  neceffaire  que  cduyqui  y ferapar  nousap- 
pellé  fioit  audortsé de  tiltre  qualité  conuenable  à ladite  charge.  Nomauons  a cefie 
occafion  ddtberét  concludcr  arrefiéde  pouruoir  à l'F.Jlat  de  Connefiable  de  France 
quelque  bouygrand,  df  notable  perfonnage,  fuffifanty  capable  df  expérimenté  au  fait 
de  la  guerre  df  autres  affaires  de  nofiredit  Royaume , ayant  fingulier  amour , vray 
zxled' parfaite  affeéhonà  nomdt  au  bien  de  la  chojè publique.  Et  cognotjfant par 
effeél  les  tres  grandeSyclairesy  louables  dr  recommendables  meurs  & vertuz.  qui  font 
enla  perfonnedenojhe  tres-cher&bienamé  CoifinWz'nt.x  Dve  deMont- 
U O Gi  E N C Y,  Pair, premier  Baron  dr  Marefchal  de  France , Couuerneur  & nofire 
Lieutenant  general  ennofirepays  de  Languedoc,  U longue  expérience  qu'il  a au  fait 
des  armes,  la  bonne,fiucere,  dr  ardente  amour  dp  affeliton  que  de  long  temps  il  a touf 
tours  eu  au  feruice  de  cefie  Couronne , auquel  dés  (es  teunes  O premiers  ans  il  a efié 
nourrp  prés  les  Roysnoz,  predeceffiurs,0'  en  pUtfieurs  grandes  dr  importantes  char- 
gesO’affaires,ouilauroitefiépareuxdrnomempbyé,commeil  efiencores  a prefint: 
ejquelles  il  a donné  dr  donne  continuellement  tres-euiàent  tefmoignage  des  excellen- 
tes vertut.qut  fôntenluy,drde(èsfinSj/ùflfiince,integrité,preud‘hommte, loyauté 
& bonne  diligence.  Aumoyendequoy  nofdtBspredeceffèurs  Roys  feferoient  repofit* 
fur  lay, comme  nomauons  pareillement  fait  & fai/onsencores  de  plufieurs  grands  yf- 
crets  dr  importants  affaires, lefquels  il  a fi  bien  dr  prudemment  conduits  O"  admtni- 
firez,  en  temps  de paix  dr  de  guerre  ,qu' il  en  a acquis  enuers  nom  dr  It  public  de  nofire 
i Royaume,  vn  très  grand  mente  & perpétuelle  louante , & s’ efi  rendu  digne  d'efire 

* exalté,  efleuédr  confiitué  en  efiat  charge  dr  honneur  ou  U ait  moyen  de  faire  de  pim  en 

plus  valotrles grandes  drvertueufesquâUtez,  qui  relui fent  en  luy , au  bien  de  nofire 
firettcc  dr  de  noz.  fubteefs.  P o v «.  «/  camfes  dr  autres  bonnes  o- grandes  confidera- 
tiouts  a ce  nom  mouuans,  hw  o H itceluy nofire  Coufinle  Duc  de  Montmorency  fait, 
conslttuédr  esiablyffaifins^onFhtuons  d*  efiabltfions  par  ces  prefentes  ConneHahle 
^ de  Fraace,&UdaéfiM$&offeu j^Toyé pdonnonsé’ oFhoyons, 
pour  l’auoir, tenir  en  hommage  de  nom,oédurefnosstém  èxertorpurimy  imaokêtmeurs, 
énclorttez,,prerogatiues,  preemtnences,prisuleges, fianchifis , libertez,,  droits, profits 
d emolumens  qui  y appartiennent  : Et  aux  gages  à"  cfiat  de  hutli  mil  efim  fol  par 
49,  que  nom  luy  auens  pource  ordonné  dr  ordonnons  par  cefidstes  prefentes , outre  dr 
pgrdeffm  les  autres  charges,  penfions,  dons  dr  bienfait  s qu'il  adr  pourra  encores 
âMoirde  nom  cy-apres  : lefquels  gages  de  huiFl  mil  efim  luy 'feront  durefènauant payez, 
psTchacunanfurnot.  finances,  dr  employez,  ésefiats  denofheEfpargne.  Et  afin  que 
mofirtCoufin  puiffè  mieux  donner  ordre  à toutes  (d  chacunes  Us  chofes  dépendons  du- 
^ dit  Efiat& office.  Nomvoulonsd'cntendons qu’entom  Us  lieux , Proutnees  d"  en- 
droits  tant  en  nofire  Royaume  que  dehors,^  U fera  d’fetrouuera,  il  foit  dr  demeure 
nofire  Lieutenant  general , reprefintant  nofire  perfinne:dr  en  ce  faifant  nom  luy 
auens  donné  d donnons  plainpouuoir,puiffancedr  uuÜorité  parcefdttes  prefentes  de 
faire  vturenoz.gens  deguerre  tantdenos  ordonnances  que  autres  en bonordre  ,po- 
. lice  dr  difctpline,  au  bien  & foulagement  de  not,  fubtets,  leur  commander  d ordon- 
fier  ce  qu’ils  auront  à faire  pour  nofire  fèruice,taxer,d  mettre  prix  à leurs  viuresd 
viFluaiUcs, punir  dftre  punir  Us  tr anf^effèur s ,delinquansd  mat ftiéfeurs, don- 
ner leurs  amendes,  conffcations  d forfaitures  \ leur  remettre  df'irdcnner de  par 
nous  Us  crimes  d maUfices  qui feront  par  eux  commis  dferpetrez.,  ainfi  que  bon  luy 
Jèmil.-ra  d verra  cflre  à faire, commettre  d députer  de  par  nom  vn  ou  plufieurs  Corn  ■ 
mtjfatrcs  ordinaires  ou  autres  prrfonnages  capables  qutl  adutfera,  pour  faire  Us 
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m^nfires  & rtueues  dtfdits ^ens  dt^ucrrttoutCTfQÎi&quAntesqtttUcdi ytJihtrrÀ, 
drqdit  verra  b&n  ejhcy  leur  feire  faire  fayement  fuiuant  les  rooUes  dejdites  msn- 
fires  :&  da  denieri  qui  fermt  ordeiwez,  peur  cet  effell  ,Jigtter  ér  expédier  loua 
efiats,mandemensfrerdennances  eiki  ferem  peurcerequis&  tircejftircs , que  veu- 
lens  feruirô’ valoir  à l’aequtt  ér  de fe  Marge  des  Threjoriersô’  Payeurs  de  noee^  gens 
de  guerre  t autres  qu^il  appartiendra  par  tout  où  befoin  fira , & généralement  faire 
és  chefes  dejfufdites , leurs  circonftances  dépendances,  & en  t oui  autres  qui  peu- 
nent  dépendre  de  CauClorité  de  neftre  Lieutenant  general,  à-  dcfditei  prerogatiues, 
auderitez  &preiminences  dudit  effet  de  Conntjlable , ieuyr  par  nof  redit  Coufin, 
tout  atnf quenotte  me  fine  s ferions  & faire  pourrions  fi  prejens  en  perfonne y e fiions, 
ores  qu'il  y tifi  ehofe  qui  requifi  mandement  plue  Jpectal.  Si  donnons  m 
mandement  à noz  amez  (fi  féaux  les  Gens  tenans  de  qui  tiendront  noz  Cours  de 
Parlements  ,dt  de  ntzComptes, que  le  contenu  encefidites  prefintts  ils  facent  Itre, 
publier  é"  enregtfirer,  entretenir,  gareler&obferttet  chacuns  en  leurs  regards,  à 
nefiredts  Coufin, duquel  noue  prendrons  le  ferment  & hommage  en  tel  cas  accoufia- 
mi  ,iceluymie&  infiitui  en  peffefiiondr  faifine  dudit  efiatef  office,  ils  facent  oheyr 
xfi  enteridre  de  tous  ceux  d’oinfi  qu'ilappartiendra.Bt  àtouenoz  Lieutenant  gene- 
raux, Gouuernturs,  Marefihaux,  ddmiraux  de  France,  Colonels, Mafircs  de  Camp, 
C^itaines,  Chefs  à'Cendudeurs  de  noz  gens  de  guerre,  grand  Maifire  de  noflre 
arttlltrie,Capitaistes<!rGouuerneurs  de  noz  Villes,  Chafieaux  dr forterejfès , (fi à 
tout  noz  autres  iufiieiers,  officiers  & fubieSs , qu'ils  (fi  chacun  d'eux  reAeSittt- 
ment  luy  obeyjfint  (fi  entendent, & facent  oheyr  d'entendre  diligemment , O"  mtfitr- 
plus  tout  generalement  le facent , foufirent  (fi  laijfent  iouyr  (fin fer  dudiCt  ^ce  da 
ConnefiaUe  de  France  plainement(fi  paifiblement,enJimhledeshonneurs  ,au£lori- 
tezprerogatiues,preemùien(es,priuileges,Jranehifes(filibertez,pouuoirs,puJfance, 
facultez,  gaget,droits, profits  ,(fiimolumens  deffufdits,  en  la  propre  foi  me  (fi  tna- 
niere  que  ont  iouj  pat  le  pafié  dudit  efiat  dr  office  de  Connefiable  fies  predecejjhirs 
eniceluy. Mandons  etooittrt  ànoz  amez  dr  féaux  UsThreforitrs  de  nofire  FJfargna 
prejins  (fi  à venir , que  Ufiiits  gages  efiat  t//atenra  nofire  dsl  Coufin  dorcjhauant 
ftvAatn»ani&  rapportant  ce/dites  prefentes  ou  le  vidimstt  d'icelles  deuément  collea- 
tionni peur  vue  foityfi  quittance  de  noftredit  Coufin  fur  ce  fuffifante  tant  feulcmctst, 
nom  voulons  tout  ce  que  payé,  baillé  & deliuré  luy  aura  efié  à eejle  caufi , efite  pajsé  (fi- 
aBoüé  en  la  dejpenfe  de  leurs  comptes , (fi  rabatu  de  leur  Threfirerie  parnczamez.efi- 
fiaux  les  gens  de  nefdits  Coptes  fans  difficulté.  Cartel  efl  nofire plaifir. Et pource  que 
de  ces  prefentes  fonpourra  auoir  ‘faire  (fibefoinen  ptufieurs&diuers  lieux,  nous 
veulont  qu'au  Vidimsu  diceBet  fait fouz  fiel  Royal,ou  coBationné parCvn  denoz 
amez  (fi  féaux  Notaires  6'Secretaires,fey  foit  adioujlée  comme  auprefent  original, 
Uquelnom  tuent  en  tefinoindece  fignédenofirtmain,(fià  iceluyfeitmettrenoflre 
feel.  Donné  à Fernon  le  yiu.de  Decembrefiandegraee  u.zxcxiii.Etdc  nofire 
regnelecinquiefine.SignéHzut.y.  Etfenrlereply.  Par  le  Roy  ,Kt.y  ol. 

Auiourd'huy  deuxième  de  luiBet , u.isxcy.  le  Roy  efiant  ‘Dijon , Monfieur 
k Due  de  Montmorency  Pair  de  France  a fait&prefié  le  ferment  & hommage  qu'il 
efioit  tenu  faire  entre  les  mains  defaMaieSlé,icaufedeFEfiat  & office  de  Conne- 
fiable de  France  fiuqttel fidite  Maiefié  la  pourueuynoyConfeiBer  en  fin  ConfeildE- 
' fiat  (fi  Stcretùre  de fes  commandement  prefeent.  Signé,  de  NEVFvitLE. 

Leuis, publiées  drregiflréesny  (fi  cifentant  le  Procureur generaldu  Roy, pour  iouyr 
par  l'impétrant  de  l’ Efiat  (fi  offee  de  Connefiable  de  France,  ainfi que  fies predecejfcurs 
enontiouyefibienvsé.  A Parùen  Parlement  Jevingt-vn  Nouembre,  l'an  mil  cinq 
cens  quatreyingts  quinze.  Signé  Voisin. 

J JJ.  Lettres  pat  Icfquclles  Henry  Duede  Montmorency  Vait  te.  Connefta- 
ble de  France,  fift  la  foy&  hommage  au  Roy  Henry  II  H.  pour  les  Duché 
je  Pairric de  Montmorency.  Le  nu.  Nouembre  m.d.xcix. 
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ContkaCt  dcmariagc  entre  crcs-hauc,  trcs-puinant  & très  illudtc  i£oi. 
Seigneur  H IN  R Y Dve  ni  Mon  t m o r i n c y . Pair  SrConnc- 
blc  de  France  , Goiuicrneur  SC  Lieutenant  general  pour  le  Roy  en  Langue- 
doc d'vne  part.&DamcLdjrreAret^eC/erTwen/  fille  de  MciTireC/jRi/e  d«;C/er- 
mtnt  Baron  & feigneur  de  Monteion,  âc  de  Dame  Lonyfc  de  S.  Smon , pat 
difpenCe  obtenue  du  Pape  le  xviii.NouembreM.DXCix.  FaitàBcaucaire 
le  XIX.  tuin  m.dci. 

Do  N fait  pat  le  Roy  à Meflire  Henry  Dvc  de  Montmo-,5,j 
REN  c T,  Pair&Conneftable  dcFrance.detous  lesrachapts,  treziefmes, 
lots, ventes, dtoits&deuoirsfeigneuriaux  deusàlaMajcftc  par  larnort  de 
feu  MelTite  Chareis  de  Montm ore nc y Duede Damuille.icaufe 
dudit  Duché,  aulFi  des  Baronnies  .terres, £c  Chafiellenicsde  Meru,  Vigny, 
Buire.Maintenay,  Houailly,  Houaban,  Vicomtei  deTancaruille  & Me- 
lun, ChafteauneuÉThoté.Ncelle, Biffé, &Lefpiertes.  Le  dernier  iour  de 
Septembre  m.dcxii. 

18.  Charles  de  Montmorenc  y 

Seignenr  de  Meru,  puis  Duc  de  Damuiüe,  Pair 
& Admirai  de  France. 

La  Capitaineriedu  Bois  de  Vincennes,delaTour  de  Beauté, jcGou- 
uernement  du  parc  dudit  lieu,  donnée  pat  le  Roy  Henry  lié  Mcffirc 
Charles  de  M o n t m o r e n c y ttoiffcfmc  fils  d’Anne.  Le  11.  Auril 

M.DL  I. 

Extrjitdes  Memurei  de  l’AUeye  de  S.Ren^  de  Reims. 

Av  facreduRoy  François  IL  M.  dlix. furent  en  offagepour  la  faince  i;  j 
Ampoule,  lean  de  Luxembourg  Comte  de  Brienne , le  Vicomte  de  Marti- 
gues , Charles  de  Montmorency  feigneur  de  Meru,8cEleonotChabot  Comte 
de  Charny. 

A V (âere  du  Roy  Charles  IX.  m.dl  x i.  Eleonot  Chabot  Comte  de  i 5 ^ i. 
Charny  ,Thimoleon  de  Coffé  feigneur  de  Bridàc,  Charles  de  Monsmorency 
feigneur  de  Meru,  &(7aérsr/dr  Montmoren^  feigneur  de  Montbeton  frétés, 
offages  pourlalâinteAmpoalle. 

Extraits  de  dinerfis  Lettres  dn  Threfir  de  Chantilly. 

L I T T R t s,  pat  lefquclles  le  Roy  Charles  IX.  confiderant  que  Charles  de  15^1. 
Afaorawrenn  feigneur  de  Meru,  Cheualier  de  fon  Ordre,  auoit  elié  nourry 
par  Anne  Je  Mentmereney  Conneffable  de  Fiance  fon  pere , & iceluy  ac- 
compagné en  diuerfes  guerres, il  l'efiablit  ic  ordonne  fon  Lieutenant  an 
GouuemementScIlle  deFrance,en  l’abfenoe  Aa Seignenr de  Mentmerenty 
Marefchal  de  France  fon  frere.  Lieutenant  general  dudit  Roy  à Paris  &;  I lie 
dcFrance.LeLundy  y.  Autil  ai.DLXti.auant  Pafques. 

Dispense  matrimoniale  au  j.& 4.  degrezdeconfanguihité  pour  MelE-  ■ y 7 1. 
teCharletde  MentnurtneyScDimoikWc  RenéedeCefé.  L’an  m.dlxxi. 

Tr  A I te'  de manage entre Damoifelle  0/f/filleaifnéedch.iut 

SC  puiffant  Sei  gneur  Mcffirc  Arthuede  Co^é  Comte  de  Secondigny , Gouuer- 
neur  & Lieutenant  general  pour  le  Roy  a Orléans, Touraine, le  Maine,  Ma'- 
rcfchal  de  France,&  de  haute  tt  puillânte  Dame, Dame  FranfOtfe  dtt  Boajehet 
fon  efpoufed'vne  partiîc  haut&  puiflânt  Scign.  M"  Charles  de  Montmorency 
Cheualier  de  l’Otdrcdu  Roy,  Capitaine  de  yo.  hommes  d’armes  de  fes  or- 
donirances,&;  Colonel  des  Suiffes.feigneur  de  Meru, fils  de  feu  McttiteAnne 
Duc  de  Montmorency, tcc.l^cAoc  ell  deyo. mille  liu.pourmcubles,&  de  4.  mille 
liu.dercntepour  beriuge.  Le  Dimanche  xxix.  Auril  m.dlxxi. 

^ 9 
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Don  de  Tofficc  d’ Admirai  de  France  fait  par  le  Roy  Henry  IlII.à 
Charles  deMontmoreh  c YlcigneurdcDamuille. 

Henry  par  U grâce  de  Dte»  Rey  de  France  & de  Nauarre.  A tous  ceux  ejui 
ces  pre fentes  Lettres  verront , Salut,  Facanr  à prefent  l'Eftat  cr  charge  d‘ Admirai  de 
France  & de  Bretaigne  parle  deceds  du feu  Sieur  de  VtUars,  H ejl  très  requis  rte- 

cejfaire  pour  le  bien  de  noz.  affaires ^ & comme  k l'vn  des  premiers  O"  principaux  Bffats 
de  nofire  Couronne  i y pourueoirde  quelque  perfonnage  digne  & capable,  & de  telle 
qualité,  dignité , grandeur,  ancienneté  de  Maijôn , mérité , expérience , O'"  affechon  À 
nofire  (eruice,  que  nous  nous putf  tons  confidemment  remettre  &repofcrjur  luy  d'vne 
Ji grande  (importante  charge.  S ç av  o i R fatfins,quene pouuans  faire  meilleur 
chois  & efleil ton  que  delà  perfonnedenojlre  tres-cher&bienaméCoufin  Charles 
DE  Montmorency  Sieur  de  Bampuille , Confeiller  en  noflre  Conjeil  d‘E- 
fiat  : remémorant,  df  voyant  à l'eril,  les  grandes  dr  louables  quahtez.  qui  font  en  fd 
perfonne,  les  anciens,  vttles  & mémorables  fcruices  de  fes  predeceffeurs , dr  part  te u - 
Iterement  les  fens laborieux, & recommandables,  qu’ita  depuù  longues  années  affs- 
duellemcnt  rendue.,  tant présdes  feuz.  Roys  noz,predecej(fèurs,  que  de  nous,  qui  ont 
affez  tefmotgné  favcrtuffdelitéd  fnguhere  affellion  au  bien  daduancement  de 
nozaffaircs,dr  aureflabliffiment  dr  repos  de  cejluy  uojht  Royaume.  P o v r ces 
C A V s E pour  C entière  dr  parfaite  confiance  que  nous  auons  de fis fins, fuffifame, 

loyauté,prudence,  valeur,  intégrité,  experience  au  fatll  des  armes  ,&  de  U manne, 
& bonne  dtltgence,  A v ons  icehijf  noftredit  coujin  le  Sieur  dé  Dampuillefaicl,  d créé, 
ordonné  & éjîally,faifons , créons, ordonnons  d"  estabhjjons par  ces  prejentes Ad- 
mirai de  France  dr  de  Bretagne,  dr  ledit  Fjlat  ainf  vacant  luy  auons  dor.nt  d 
* oHroyé,donnonsd‘CCiroyons ipour par  luy  f auoir,tenirgidorefcnaHam  exercer, dr  en 
louyr  , &vfer  aux  honneurs , authoritez, prerogatiucs , prééminences , franchijcs, 
libertez,priuilcges,gages,penfions,  droiH s, profits, reuenuz  & efmolumens  accoujlu- 
mez,  & tout  ainfi  que  ledit feu  S leur  de  Villars  dr  autres fes predeceffeurs  audit  Ejtat 
dr  office  d' Admirai, en  ont  to»ji,femeideuiMijr,drvJir.,0'qui  kiceluyEjlatdr  of- 
fice appartiennent  ,dr font  donnezd  attribuez,  tout  ainfi  que  s'ils  cffoient  icy  pltfs 
aulon^ffectfiezdrdalarez.Et  cetantquilnouspUira.  oi  donnons  e N 
M ANDEMENTd  noz  amcz  & féaux  Confeillers  les  gens  tenant  noz  Cours  Je 
Parlement  de  Paris,  Rouen  dr  Rennes  gjr  à chacun  d'eux  Ji  comme  a luy  appartiendra, 
quecesprefentes  ils  ficentlire, publier &enregijher.  EtnoftreditCoufinle Sieur 
de  Dampuille  , duquel  nous  auons  prins  dr  receu  le  ferment  en  tel  cas  requü  dr 
accouftumé,  &iceluy  mû  dr  tnjîitué  en  pojfefton  à"  ftijine  dudit  EHat  d' Ad- 
mirai de  France  & de  Sreta^e  , ils  facent , fouffrent  (jr  laiffènt  iouyr  & vfir 
flainement  dr  pasfibkment d' teeluy ,enfemble  des  honneurs ^authoritez, prerogati- 
ues,  pre  éminence  s , franchifes , Itbertez , jriuileges  ,pouuoirs , puiffances , facultcx., 
gages ,penfion,drotcis,profits ,reuenus  crefmolumens  deffufdsts ,tout  ainjî comme 
dit  efl,  qu'a  fait,  deu,  dr  peu  faire  ledit  defuncl  Sieur  de  Villars  dr  autres  fis  pre- 
dtcefféurs  audit  Ejîat  : & k luy  obéir  CT  entendre  de  tous  ceux , dr  ainfi  qu'il  appar- 
tiendra es  chofes  touchant  dr  concernons  iceluy.  Mandons  en  outre  a noz 
amez  & féaux  les  gens  de  noz  Comptes  efdtts  lieux,  & T hrefirters  de  nofire  Effar- 
gne  prefns  dk  venir, dr  k chacun  d'eux fit  comme  luy  appartiendra , que  par  les 
Threforiers&Receoeurs  generaux  de  nofire  marine  de  Ponant,  & autres  noz  ofîi- 
ciers  & comptables  k qui  ce  pourra  toucher,  ils  fteent  k nofireàit  Coufin  le  Sieur  de 
Dampuille  pay€r,batüeré‘  delturer  comptant  &de  quartier  en  quartier  aux  termes 
âdoufhmez  le f du  s gages,  penfion,  (fr  droilîs  audit  Efiat  appartenons,  dr  en  rappor- 
tant cefdites prefentespour  vne  foü  feulement, ou  vidimuseTicellesdeuemcnt coHa- 
tionné,  auec  quittance  de  nofiredit  Coufin  fur  ce  fuflifknte  feulement , tout  ce  qu 
payé,  baiÜé&delmré  luy  aura  efié  kl'occaficnfiujdtte ,fera pajfédr  alloué  en  la  def- 

pen/e 
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fenfi  des  ComptcSidefdu$t&  râhdtu  de  U Threfirerü  m Recepte  de  ctlujouceux 
^uf  psyé  l'eurent pAr  Ufdtts  Gens  de  nge  Cemptes , aufijuels  nous  nundeas  aîhJi  U 
jÂtre  fens  aucun  rcfuz.ou  difJtcuUé.  Non^fiant  ejuekon/jues  EdUis  > reiglemens^ 
refiriH^tons , defen/ès& Lettres  À ce  coturatres.  Car  tel  eji  nojlre  piatjir.  En  tef- 
motn  detfu^  nous  auons  à cefdttes  prefintes  pource  Jignées  de  nofire  main  ,fatci  met^ 
tre  CE  Appojer  nofire  grand  feel.  D o N N 4 folembray  le  vingt-vniefme  tour  de 
Januier,  l'an  de  grâce  mil  antf  cens  quatre  vingt  s fetxx.  Et  de  nofire  régné  le 
feptiefme.  Signé  H E N R.  Y.  Et  furie  reply.  Par  U Roy.  MonfieurleDucde  Mont- 
morency Pair  Conne fiable  de  France  prefent,  DB  NevpvILLE.  £/  fiel- 

lées  fur  double  ijueuédecire  taune» 

C t lourd' huy  xxvtii.de  lanuier^  C an  mil  cituf  cens  ejuatre  vingt  s fitze , le 
Roy  e fiant  .1  Folembray,  Uonfteur  de  Damputüe  nommé  au  blanc,  a faiéf  & ptefié 
le  Jerment  és  mains  de  (a  Maiefié.tfutl  efioit  tenu  Imy  faire  a caufe  de  l'Efiat  & 
charge  d’ Admirai  de  France  & de  Bretaigne:  en  poJ/efionCr  faifne  duquel  ilaeflé 
mû  & infittué  par  jadite  Si  aie  fié,  moy  Confeiller  defadtte  Si  aie  fié,  Secrétaire  d'E- 
fiat  & de  )es  commandemens  & finances  prefent.  Signé,  de  Nevfvillb. 

Leues , publiées  & regifirécs  ,oy&  confentant  le  Procureur  general  du  Roy , & 
Vtmpetrant  receuenl'FjlatÔ’offce  y mentionné , fatÛle  ferment pource  deu&ac- 
coufiumé,  profeftondefoy,CEturé  fidelité  au  Roy.  A Paris  en  Parlement , lequin^ 
xjejme Feurter,rmlanqcensquatrevingtsfiixe.  Signée  Voisin. 

EreÔion  de  U Baronnie  de  DamuUle  en  Duché  U Pairrie. 

Lovt  %parla  grâce  deDieu  Roy  de  France  &eleNAnarre.  Atout  prefens^t^X 
à venir,  falut.  Ejlans  bien  ép  deuement  inftruits  par  l’exemple  des  Roy  s de  France 
nos  prcdccefféurs,  & autres  Princes  qui  ont  oneques  eu  la  charge  des  plut  grands 
£f fats  de  ce  Sionde, combien  eJlvtiUtÎp  important  de  rémunérer  cprecognoifire  di- 
gmementpar  tous  hauts  honneurs , charges , tiltres  ^ dignités,,  les  hommes  ver- 
tueux,qui  par  dignes  expions  és  grands  & importons  affaires  donnent  preuues  de 
leurs  faffi/anecs  cr  capacités,;  pour  non  feulement  les  faire  perjifter  en  leurs  fidélités, 
accoufiiiwées  ,&les  accrotjire  & redoubler , mais  anft*pour  prouoqutr  tous  les  au- 
tres de  les  /mure  & imiter . Et  defrans  par  ctjh  yoye  eutr  autres  te/moigner  lom-^ 
hsoi  nous  e filmons  affeüionnons  U vertu,  é-  quelle  ferme  afiéurance  do/uent. 

mneir  fur  nous  tous  ceux  qui  en  feront  vne  vraye  profejiton.  Ayansmu  en  confide- 
ration  iantiquiié , grandeur , & noblejfe  de  la  Mai/on  Montmorency, 
le  norr.brede per/onna^es  idufires ,excellens,cjpmagnanimes , quicn  font  tjfusiles 
dignes  dp  recommeniables Jeruices  qu’ils  ont fuccefimement  fatts  à U defènfe  de 
ce  fie  Couronne,  & conferuation  en  fonentter  del’authorité  de  leurs  Roy  s, fans  tamais 
s*en  eftre  départis,  ne  defuo^ez..  Et  tellement  quentr  autres  Mathiev  de 
M OKTMORENCY  des  l'an  mil  deux  cents  vingt- deux  auroit  fous.  Philippe 
Augufie  ejîé  honoré  del’F.ftatdt  Conne/iable  de  France,  premicre  dPtrtnctpale  di- 
gnité du  Royaume.  TSts  metites  ^vertus,  duquel  les  juccejjéurs  Je  recognotjjént 
ajfcs,  auotr  ejlé  vrays  heritiers , par  les  dignités,  & rangs  qu’ils  ont  depuis  conti- 
nuellement tenus,  prés  de  nofdits  ^redccefjéurs  R^s.  Me/mes  encore  les  derniers 
clxfs  de  ladite  Maij'on , nommément  Anne  de  Montmorency, 
lequel  a efié grand  Matfirc, Conne/iable, T>uc,  & Pair  de  France, &no/he  treschcf 
dp  btenamé  coufin  Henry  Duc  de  Montmorency  exerçant  encore  à prefent  ce/le 
me  fine  charge  de  Comte/lahle  à fon  grand  honneur,  dp  d* autant  à no/lre  contente^ 
ment.  Et  en  l'an  cinq  cents  quatre-vingts  quinze  C Eilat  d’ Admirai  de  Francedp 
deBreta'^nevacquant,d'tilant  en  la  dt/poftion  de  no/he  tres-honoré  Seigneur dr 
perele  Roy  dernier  décédé,  que  Dieu  ab/ôlue , dp  e/lant  lors  en  fon  armée  de  Lyon 
accompagné  & fuiuydes  pim  grands  de  ce  Royaume  capables  de  te  lie  charge  : Reco- 
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gnoiffiM  quclUs  ^Atidts  & Mes  cofsfidtrdtions  Auroient  dijpûsi  U R&y  Charles 
J X.  detres-heureufèrmmoirefd'honùTerenCancinqcents  fùtxantefir’vnzx  nùJîrr 
très -char  & huit  amé  Ctufin  U Sieur  de  Xsamf utile  Charles  de  Mont- 
morency</^  l'ùffec  & qualité  de  Colonel  general  des  Suijjès  : quels  dignes  & 
recommcndahles  feruices  nojhedit  Coujin  aurait  defuü  y comme  auparauant  confia 
nuedement  renduz,àcejl Ffiatendiuer/èsthellesygrandes importantes  occaftons^ 
luy  aurait  conféré  ledit  Estât  d' Admirai.  Et  fachans  combien  il  s’en  efi  iufques  à 
prefent  dignement  é" fidelUment  acquité , & quel  grand fomg  & deuoir  il  continue 
d'y  rendre  en  tout  ce  qui  y peut  aduancer  le  bien  de  nofire  Jèruice , le  repos  ô"  fèureté 
de  nofire  Royaume,  proffit  & commodité  de  noz.  Jùbtets , & oh/eruation  de  nez,  Editz^. 
Et  defir ans,  comme  il  efi  htenraifonnable , luy  faire  parotSlre  le  gré  ^ contentement 
extreme  que  nous  enauons  : mefines  par  quelque  accroijfement  de  qualité  qui  luy 
putffi  donner  rang  & fiance  conuenahlt  fott  a La  grandeur  fujdtte  de  fa  Mai  (en  ,fott 
à fesmeritesyjottà  fin  aage,  lequel  il  a dés  faieunefji  du  tout  erMloyé  prés  les  per^ 
finnes,  ^ à C execution  des  commandements  de  nofdits  predeceffeurs  Roy  s en  leurs 
affaires  de  pim  de  confequence.  Voulant  d ailleurs  par  ce  fauorable  & honorable 
traitement  monfirer  euidemment  combien  fe peuuent promettre  dt" attendre  d'hon- 
neur de  nous  ceux  qui  prendront  l'exemple , & enfuiuront  tes  lefiiges  de  fis  vertm 
^mentes.  PovR  CEs  catse  %,dr  autres  a ce  nous  mouuans,  confiderans 
quela  Baronnie  deVampuille,  dont nofiredtt Coufin  efi  Seigneur, efi'vnfiefdehaul- 
bert  des  plus  amples  en  feigneurie  dr  plus  anciens  qui  fixent  en  nofire  Duché  d'E- 
ureux,  ioigna  nt  le  chafieau  de  laquelle  tly  a eu  autres  fois  vne  beüe  ville,  bien  ceime, 
dfclofi  de  murailles  & fijfet,,  garnie  de  fortereffe  & faulxbourgs.  Laqueüe  Ba- 
ronnie fut  encore  en  l'an  cinq  cents  cinquante  & deux  accreuê  & augmentée  par 
l'vni^y  concédée  des  feigneuries  de  Comueil,grandes  (fi  petites  Mtmeres.  De  4*- 
queüe  par  ainfi  font  a prefint  tenus*  pUfieurs  beaux  fiefs  (fi  arrierefiefs  afü  ert 
trentednq  bonnes  (fi  dtuerfes  ParroiJJis  toutes  dépendantes  dudit  chefdeDampuille 
tenu&mouuant  nuement  de  nous  à caufe  de  nofire  ChafieUenie  de  Bretueil  en  no- 
firedit  Duché  ctEureux.  Bn  laquelle  Baronmtmfirtéio  coufin  a toute  iufiice,haute, 
moyenne,  & baffe  ,•  comme  aufii  pouuoird’y  efiablir  des  Officiers,  (fi  tous  autres  droits 
Seigneuriaux  tefmoignans  la  nobleffi  (fi  dignité  et  icelle,  Leireuenm  de  laquelle  cen- 
* fiflent  en  grande  quantité  de  terres  fort  fertiles  & toutes  contingentes , dont  font 

compofees  plufieurs  mefiairtes  endiuers  beaux  droits , cens , rentes,  forefis,  boi<,  (fi 
autres  reaeuances , & fur  tout  fort  grande  quantité  de  vaffàulx,fiubtets , (fi  tujh- 
ciables.  Outre  la  permifiion  que  le  Seigneur  d'iceüe  a de  tout  chauffage  en  nofire 
forefi  d‘Eureux,é‘ de  toute  prifide  haut  boù  four  faire  bafiir(fi  conjhuire  en  fin 
chafieaududit  DampuiUe-  De  tous  le/quels  fiuUlt  (fi  droits  luy  procédé  par  an  du 
feul  reuenu  ordinaire  vne  bonne  fimmede  deniers  fuffifante  (fijortable  de  receuoir 
& maintenir  le  nom  & filtre  de  Duché.  SçAvoir  faisons  que  nosss  par 
Caduisde  la  Royne  Regente  nofire  tres-honorée  Dame&mere,d’aucuns  des  Princes 
de  nofire  fang , (fi  des  Seigneurs  (fi  plus  notables  ^finna^es  de  nofire  Confeil 
efians  prés  de  nous.  Avons  far  ces  prt fentes  créé  (fi  ertge  ^créons  érigeons  en 

tiltre , nom  (fi  dignité  de  Duché  (fi  Pairrie  de  France  la  Baronnie  deffufdite  de 
Dampville,  auec  les  annexes  fufdites  de  Comueil,grandes  (fi  petites  Miniè- 
res, leurs  appartenances  & dépendances, pour  en  iot^r  fi  V fer  par  nofiredtt  Cotffi» 
Charles  de  Mon  tmo  r en  c fin  viuant,  fi  apres  fin  décès  par 
fis  tnfans  majles  procréez,  enloyalmariage  :fi  aucas  qu  il  deiede  fins  enfsns  mafi 
les  ,par  nofire  cher  fi  bien  amé  HenRy  de  Montmorency  fon  nepueu: 
fia  fin  deffauU  fi  apres  luy  par  fis  hoirs  mafies  aufii  iffmdeluy  enloyalmariage, 
perpétuellement  fi  J toufiours  en  qualité  de  Duc  fi  Pair  de  France,  Auec  les  hou- 
neufs,  prerogatiues,  priuileges  fi  prééminences  qui  luy  appartiennent , fi  tout  ainji 
que  Us  autres  Pans  en  iouyffènt,  tant  en  iufiiee  fiiurifidtéhon  qu’ autrement.  Vou- 
lons 


Digiti/Cro  bv 


DE  L’HISt.  DE  MONTMORENCY.  51. 

hns  ntus  fUtJl  que  toutes  /çf  cau/ès  c tuile  s cf  crimiitcffes , perfinneBes,  mixtes,  dt^ 
retlliS  (^ui  concerneront  tsntrio/hedtt  Coujînqke  le  droit  dudit  Duché, fiient  tr.ti^ 
tics  & iugees  en  nojlre  Vurltment  de  Paris  en  première  inflance , d"  cjue  les  caujes 
drprocés  d'entre  les  /ubiets  ér  iufiiciables  dudit  Duchi^reJJôrtiJfent  nuement  par  ap- 
pel du  lu^e  d'iceluy  en  nofire  Parlement  de  Rouen  ^ en  L’enclos  duquel  cjl  nojlredit 
Duché  d'Eureux.  Duquel  nom auons difirait ,eximé,&  exempté , difirayons , exi- 
mons , d" exemptons  ladite  Baronnie , terres,  d fei^nenries  y iointes  d inics  : com- 
me aujit  de  tous  autres  luges , d de  tous  cas , fors  feulement  d excepté  des  cas 
Royaux,  dont  U cognoiffance  appartiendrai noz  lugesypardeuantlefquels ils auoient 
aciouflumé  rejjôrttr axant  cefte  noflre  création.  VouUnsnoHredttCouJm,dfefdits 
JùceejJèurs  mafles  d de  fondit  nepueu , fetgntter  de/dits  lieux , eshe  dits , nommez, 
cenjez  d reputez  Ducs  de  DamputBe,  d Pairs  de  France  : Et  que  ladite  Baronnie, 
tcrres,dfeigneuriesy  iointes  tls  tiennent  entiltre  de  Duché  i foyd  Pairie  de  nous 
i^aujè  de  noftre  grojfe  Tour  du  Louure.  De  laquelle  Patrie  noflrcdst  Coupn  nom  a 
frit  dés  i prefint,  atnfiqusl  efiaccouflumé,  le firment  de  fidelité,  auquel  nom  l'a- 
mons  receu.  A lacharge  toutes  fois  qu’en  default  d’hotrthafle  d’iceluy  noflredst  CoH- 
Jiji,ou  de  fondit  nepueu,  ladite  qualité  de  Duc  d Pair  demeurera  efeintt  d fup^ 
primée  :d  retournera  la  chofe  en  fin  premier  eHatddenb  ,tout  ainfi  qùeUeesloit 
amparauant  ladite  ereélion  ,pour  eftre  héritage  propre  des  enfans  d heritiers  de  nef 
dit  Z Confins , ou  des  ay  ans  caufid‘eulx.Sans  que  par  le  moyen  des  F.ditzdeoLXVl. 
d txxiK.d  nutres precedents  d fubfiquents,  mefines  les  déclarations  de  Dé- 
cembre Lxxxi.dde Mars  txxxtt.  furies  treéhons  des  Duchez ,MarquifatZy 
d Comtez,  ladite  Baronme  de  Dampuille  d fis  appartenances  fufdites  puiffint 
ejîrediélesd  cenfees  aucunement  iotntesdreùntesa  noflre  Couronne  d domaine: 
d'autant  que  autrement  tcelsty  nostredit  Coufin  n'euH  voulu  accepter  d admettre 
le  dond  faueur  de  cefte  noflre  erePHon.  Si  Dow  oits  en  mandement  par  cet 
mefmes  pre fient  es  i nos  amezd  feaulxtes  gens  tenants  noftre  Cour  de  Parlemtr.t 
i Parü,d  tons  nez  autres  lufliciers  d Officiers,  ou  Heurs  Lieutenants  pre  fins 
Cdi'vcmr,d  i chacuud'eux  ,ft  c^mme  i luy  appartiendra  i ^ue  de  noftre  pre  fente 
creationdereUion deDuchéd  Pairie,  dde  tout  U contenu  en  cefdttes prefeutes 
tlsfaffint,fiuJrens,dlaijfintueluyniIheditCoufinQHKK'Li.i  de  Mont- 
more  h c y , fis  fmcetffmrsd  ayams  cauft  , iomyt  d vfir  pLsinemem  & pa^ibU- 
ment,perpetuellement,d itOuftourSfJknsence leur  fatre  tnettreou  donner,ny  fiuf. 
Jrtr  leur  esire  fait,  mû  ou  donné  aucun  trouble , deslomrbter , ou  empejehement  au 
têtttratrc.  Lefquels  fi fatts,mû,oudonnezUureîloitnt,lesmettentdfaffint  met- 
tre ineonttnent  d fans  delay  i platne  d entière  dcliurance , d au  premier  eflat  d 
deub.  Car  teleft  noftre  pUtfir , nonobstant  Ordonnances,  Edtéfs,  Reglements , d 
Confhtutions  quelftonques  tant  anciens  que  modernes,  de  nom  dde  nos  predecef- 
feuTS  Roy  s fufaits,  ou  autres.  Aufquels  de  noftre  certaine  fcience, plaine  puiffimce,  d 
éuHorité  Roy  aile,  nom  axons  pour  ceHe fois,  d fans  tirera  confiquence  dérogé  d dé- 
rogeons parcefdites  prefentes  ,enfemhleiU  dérogatoire  de  la  dérogatoire  d’iceBes. 
Ne  voulant  icelles  ny  autres  chofès  quelconques  nuire  ne  preiudtcter  aucunement 
à celle  noflre  prefinte  création  & ereéhon.  Et  afin  que  ce  fiit  chofi  ferme  d fia- 

ble a toùfiours,  nomauons  figné  ces  pfe fentes  de  noUre  main, dà  iceUes  faitmet- 
tfe  noftre  fiel.  Sauf  en  autres  chofis  noftre  droit  ,d  Vautruy  en  toutes. rf 
4 Paris  dumoû  de  Septembre  l'an  de  grâce  mit  fix  cens  dix  ,d  de  noftre  régné  le 
premier. 

Signé  L O V y S , & fieUées  en  repîy  (ûr  lacs  de  fiye  verde  d rouge  du  grand 
fiam  de  eire  verde , d fis  ledit  reply  éft  efirtpt  kx  le  Roy,  U Royne  Regente  fa 
mere  prefente.  Signé  Potier.  Et  au  cofté  dudit  reply  eft  efirtpt  ce  qui 
f enfuit. 

Leuês, publiées,  d regiftrées,  ouy  le  Procureur  general  du  Roy.  Et  t impétrant  re- 
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- 4tu  Duc  & Pair  a fait  le  ferment  accoujfumé  à Paris  en  Parlement, le  xxx.  Dé- 

cembre mil  Jix  cents  dix.  Stgné  G a.  L t.  A A.  o . 

i8.  Gvillavme  de  Montmorency 
àe  Thorey. 

Ta  A I T e'  de  mariage  dcMefllre  Gvillavme  de  Montvio- 
ABNCY  Conrcillcr  du  Roy  en  fon  priuc  Confeil, Capitaine  de  yo.  lances  de 
(«  ordonnances, & Colonel  general  de  la  caualleric  Icgerc  de  PicmÔc,  fcign . 
de  Thorc,  iLGzndc\ui,R\zdc  Ànne  Duc  de  Montmerency,  d'vnc  parc: 

& Damoifclle  Anne  de  Lalain^  fîUc  de  haut  Ü puifTanc  Seigneur  Mc0îre 
AnchoinedeLalaing  viuani  Comte  de  Hoeftrate,  fie  de  Dame  Leonorde 
Montmorency  Comtefle douairière  de  Hocftratc,Dame  heriticrc  de  Homes, 
fécondé  femme  dudit  Anchoine,  laquelle  promiH  faire  ratifier  ledit  con» 
traâàhauc  fie  puiflanc  Seigneur  Guillaume  de  Lalatng  Comte  de  Hocdracc 
Ibn  fiis,fi^c.  £n  la  prefencc  fi;  par  lauis  A;  confeil  de  François  de Monimn- 
rency  (c\^\\t\izàcY\iWoi,IaijuesdeMontmoren(y  feigneur  de  Crcucctrur , fii; 
Loysde  feigneur  de  Boutcuille,  coufinsdudicfeigneurdcTho> 

ré.  Elle  eut  en  doc  les  Baronnies,  terres  fi;  feigneuries  de  Moncigny  ea 
Oftrcuenc,  V4mes,Hacheclc  grand,  Lieucourc,  fi;  Bellcncourt,  (icuées  au 
paysd’Archois.  LeMercredy  iv.  Octobre  m.olxxxi. 

T A A I T e'  de  mariage  entre  haut  fi;  puifTanc  Henry  de  Luxembourg  Pn'n- 
cedcTingry, filsde haucfi;puiflant  Prince Duede 
Piney,  fi;  Pair  de  France,  fi;  de  feue  Diane  de  Lorraine  d’vne  part,  fi;  Da- 
moifclte  Magdelene  de  Montmoaency  6lle  de  haut  fi;  puiC> 
fant  Seigneur  Guillaume  de  Montmorency  en  font  viuanc  feigneur  de  Thorcy 
fi;  deOamuillc  en  partie, Cheualier  de  l'Ordre  du  Roy  ,ConfeilIvr  en  fon 
Confeil  priué,  Capitaine  de  cinquante  hommes  d'armes  des  ordonnances 
de  fâMa|e(lé, fi; Colonel  de  tacaualerte  Ugere  de  Piémont, fi; de  Dame 
£4/4/0^,  prefeece  audit  contrat,  fi;  tutrice  dcfadiccHilc.  Lexix.Iuirt 
ai.DXCvii. 

18.  Gabriel  de  Montmorency  feigneur 
de  AIcntheron. 

I H La  Capitainerie  du  chadeau  de  la  Badille  5.  Anthoine  à Parisdonncc  par 

le  Roy  Henry  II.  à lAe(Çxtt  Gabriel  de  Montmorency  feigneur  de  Monebron, 
à furuiuanceaèMefltre  AnneDuc  de  Montmorency  fon  pcrc,  fi;  au  dernier  vi< 
uantdeeuxdeux.  Aloinuiilelei.Auril  m.  dl. 

lyfio.  Lettres  parlefquelles  le  Roy  Charles  donne  à Monfieur  Gabriel 

DE  Montmorency  feigneur  de  Montbron l’cdac  fi;  ofKce  de  Cz- 
picaine  de  la  Tour  fi;  chaftel  du  Bois  de  Vincennes,fuiuanc  la  rcftgnaiion 
faite  par  MelTire  Anne  Ibn  pere.  A Fontainebleaule  xix.  Mars  m.dlx. 

A VT  R £ s Lettres , par  lcrquellcs  le  mcfme  Roy  luy  donne  l'cdac  fi;  ofHce 
de  Concierge  fi;  garde  du  chadel  du  Boisde  Vincennes  vacant  par  larcfl- 
gnation  de  fondit  pere.  A Fontainebleau, le xxtx.Mars  m.dlx. 

Lettres  patences,  par  lefquellcs  le  Roy  Charles  donne  à Mcflire 
Gabriel  de  Montmorency  feigneur  de  Montbron  fils  d'Anne  l'cdat  fi;  charge  de 
Capitaine  de  cinquante  lances  de  fesordonnance».  A Blois  Icxi  lAouH 
M.DLXIl. 
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Sevrs  de  Henry  l.  du  nom  Duc  ie  Montmorency. 

CoMTK  AT  de  mariage  encre  Damoifclle  Leonor  de  MoHT-1343. 
M O K E N c T fille  airnéc  de  haut  it  puiflânc  Seigneur  Anne/èipKur  de  Mnt- 
mtrenry,  premier  Baron,  Conneftable  & grand  Maillre  de  France, & de  hau- 
te A^ptiinfance  Dame  Siutye  la  femme  d’vnc  part;&  haut  & 

puilTani  fcigneur  Meffirc  ^rMpwde/aTVmrCheualier.feigncuricVicomcc 
deTurenne,de  l’auis  de  rcuercnd  Pere  en  Dieu  MelfireOdet  Cardinal  de 
Chaftillon  Archcuefque  de  Touloufe,  Euefque  te  Comte  de  Beauuais,Pair 
de  France,Sc  Vidame  de  Gerberoy  ,haut  te  puiflànt  Seigneur  Melfire  Frua- 
f tilde  MMimcrency  fcigneur  de  la  Rochepoc,Cheualicr  de  l’Ordre  du  Roy, 
Gouuerneur  de  l'i  lie  de  France,  &Capinine  de  100.  lances  des  ordonnan- 
cer, noble  Seigneur  fraayaàUrReyEfcuyerfeigBeurde  Clinchamp,£rcuyet 
d'Efeurie  de  Moniteur  te  Dauphin  beaufrete  dudit  Seigneur  Vicomte  de 
T urenne,  tec.  Le  doc  cil  de  50.  mille  liuccs  tournois.  Le  Lundy  x v.  Feuriec 

M.DXLV. 

Contrat  de  mariage  encre  Damoifelle  I £ A N N 1 de  Montm  0-1349. 
R E N c Y fille  d’Anne  te  de  Magdelene  de  Sauoye  d’vne  part  : te  haut  te 
puilfanc Seigneur MelErc  Ltays  de  UTràmaiUe  Vicomte  de  Thouacs,  fei- 
gneur  dcSuillyfurLoyre  d’aucrcparc.  En  prcfence  & par  l’aduis  du  Cardi- 
nal de  Challilloncoulîn  germain  de  la  future  cfpoufe , de  haut  te  puiflânc 
Prince Cleues  Duc deNiuernois.Comted’Eu, Pair deFrance.d» 
noble  Seigneur  Meflïre  François  OliuiccCheualicc  Chancelier  de  France, 
de  Melfire  Mathieu  de  Longuciouë  Eucfquedc  SoiflbnsConfeiller  du  Roy 
en  lbnpriuéConfcit,dehauc&puilIânc  Seigneur  Melfire  François  de  FIu- 
mieresfeigneur  dudiclieu,Cheualier  de  l’Ordre  & Chambellan  ordinaire 
du  Roy,  Confeiller  en  fon  priué  Confeil , & Gouuemcur  de  Monlieur  le 
Dauphin  : dcMonficur  Honoras  de  Sauoye Chcualier,  Comcc  de  Villars, 
Gentilhomme  de  la  Chambre  du  Roy , oncle  d’icelle  Damoifelle  ) de  Fran- 
çois de  laTouraulG  Chcualiec,Vicomce  de  Turenne,Gencilhomme  ordinai- 
re de  la  Chambre  du  Roy , beaufrere  d’ieelle  Damoifelle,  de  Freaftis  de  U 
TritmmlleQoasat  de  Benon  ffccepuifné  dudic  Seigneur  de  la  Trimouille, 
de  Melfire  François  de  Colligny  pareillement  Cheualier,  feigneurd’An- 
^delot,  Gentilhommcide  la  Chambre  du  Roy:  de  nobleshommes&fages 
Meflire'lcan  Bertrand  Cheualier,  Confeiller  du  Roy  en  fon  priué  Con- 
feil, & Prefidcnc  en  fa  Cour  de  Parlement  ; de ’Thibauc  de  Longuejoue  fei- 
gneur  d’ Y uetny , Confeiller  du  Roy , & Maillre  des  Requefles  ordinaire  de 
mn  Hollel,de  i7r»rEA///rr  feigneurdeSeaux&deTrefmcs, Confeiller  du 
Roy  en  fa  Cour  de  Parlement,  de  Cliatles  de  Barbezietes  Efeuyet  fcigneur 
duuic  lieu,  & deCharles  d’Auaillolles  Efeuyer  feigneurde  Roncce,Maiflre 
d’hoiflelduditSeigneurdclaTrimouille.  Le  doc  cil  de  50.  mille  liures.  Le 
Samedy  xxix.  lum  m.dxlix. 

Contrat  de  mariage  de  Damoifelle  Catherine  deMomt-iH}- 
MORENCY  fille  d'Anne  auec  Gilbert  de  LeuU  fils  vnique  de  haut  & puif- 
fanc  Seigneur  Melfire  Gilbert  de  Leuis  Cheualier,  Comte  de  Ventadour, 
feigneur  Se  Baron  de  la  Voulte,  Cornichon , la  Mothe,  Vauuert,  te  Margue- 
rices,&de  feue  Dame  Sufanne  deCornillonipar procuration  oâroycede  luy 
à haut  & puiflânc  Seigneur  Melfire  CUude  Cheualier  de  l’Ordre  du 
Roy , Confeiller  dudit  Scigneuren  fon  Confeil  priué,Gouuerneut  de  Mon- 
fieur  le  Dauphin,  & feigneur  dudic  lieu  d’Vtfc,  jcnoble  homme  Maillre 
lob  de  Rollaing  Confeiller  dudic  Seigneur  en  fon  Parlement  de  Dauphiné, 


5J4  les  prevves  dv  livre  V. 

* dacéc  du  tv.  jour  des  prcfcns  mois  & an.  Le  doc  cd  de  ;o  mille  liures  tour- 

nois. Le  Samcdy  xxvii.  de  May  M.CLiii.  fous  le  feel  de  la  Preuoftc  de 
Paris. 

A V T X E contrat  du  mefme  mariage , auquel  fut  prefent  Gilbert  de  Lo- 
uis le  pere.  Fait  le  Dimanche  xxv.IumM.OLiti.à  S.  Germain  en  Laye,  en 
prefcnce  du  Roy  Henry  11. 

Lettres  palTées  foubs  le  feel  delà  PteUodéde  Paris,  pat  lefquellcs 
très-haut  & rres-puilTanc  SeignmrMoDÜcat  ^luie  Duc  Jt  Moximmiicji,  Pair 
& Connellable  de  France , &:  Madame  MugdeUut  de  Saueye  DuchclTc  de 
Montmorency fonefpoufe.accordcntle  mariage  de  Damoifclle  Marie 
de  Montmorency  leucfille.auec  hautic  puiflâne  SeigneurMelIire 
Henry  de  Toix  61s  vniquede  rres-haut&puilTant  Seigneur  Mcflirc  Tederic 
de  Feix  Ciptul  deBuch,  Cheualier  de  l'Ordre  du  Roy,  Comte  de  Cauda- 
le, d’Edrac&Benau^es  iScde  Dame  FraufiifideU  Rochefeueaud  auquel  la 
pere  baille  le  Comte  d’Ellrac.  Et  à ladite  Damoifelle  ell  baillé  en  dot  la 
Ibmmcde  foixante  dix  mille  liures  tournois  pour  tous  droits.  Le  Samedy 
XII.  luillet  M.DLXVII. 
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19.  HERCVLES  DE  MONTMORENCY 
Comte  d'Offemont  et  ses  sevrs,  infans 
de  Henry  I.  Duc  de  Montmorency. 

Chapitre  V. 

Extraits  de  diuerfis  Lettres  du  Fhrefir  de  Chantilj. 

15^?-  Ommission  de  la  charge  & conduite  d'vne  compagnie  nouuelle  de 
V.^  50.  lances  donnée  pat  Henry  III.  Roy  de  France  6c  de  Polongnc  à 
Meflire  Hercvles  de  Montmorency  Comte  d’Offémonr. 
A Blois  xi.luin  M.DLxxxix. 

L1EVTENANCE6C  Gouuemement  general  de  la  prouince  de  Langue- 
doc. donnée  par  le  Roy  Henry  III.  èHerovees  de  Montmo- 
rency Comte  d’OlFemont  à furuiuance  de  MelEcc  Henry  Duc  de  Mont- 
nurency  fonpere.  ABaugency  le  xv.  luin  m.dlxxxix. 

Premier  ferment  Fait  ic  ptefté  pat  MelTire  Hercules  de  Montmorency 
Comte  d'Offemont , Capitaine  dVne  compagnie  de  cheuaux  légers,  ellant 
en  telle  de  fa  Compagnie  acmé  de  toutes  pièces , encre  les  mains  des  Com- 
milfaires  du  Roy,  de  bien  6c  6delement  feruir  lâMajefté.  Au  camp  de 
Thelân  le  xvi.  luin  m.dlxxXIx. 

LeTt  R ES  du  Roy  Henry  IlII.par  lefqaelles  il  oSroye  la  furuiuance 
del'cdat  de  Gouucrneur  6c Lieutenant  general  pour  fa  Maicflé  en  la  pro- 
uince  de Lai^cdoc à Monfieuc  H t R c V L E s de  Montmorency 
Comte  d’Oflemont,  61s  de  Henry  Duc  de  Montmorency,  6c  d’Anchoinetcc  de 
laMarcx  fa  femme.  Au  Camp  du  Mans  le  dernier  iour  deNouembrcM.  d. 

E X X X I X.  - 

tjji.  CoNTR  act  de  mariage  entre  très-haut 6cpuifTant  Prince  Monfieur 
Charles  de  Valois  Comte  d'Auuetgne , 8c  illuftte  Dame  Madame  Char- 
lotte DE  M ON  T M OR  EN  CT  6lle  aifnée  de  haut  8c  puiflànc  Sei- 
gneur, Meffire  Henry  Duc  de  Montmorency  Pair  8c  Marefchal  de  France, 6c  de 
haute  8c  puidanre  Dame  Anthoinecre  de  la  Marc  fa  femme.  Fait  6c  accordé 
le  vi.May  M.DXci.auecledotdecenccinquantemillecfcus. 

CoNTRACT 
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Contract  de  mariage  en  date  de  Im  a<.dxciii  .le  xxvi.  luin.par  i 
permifiion& difpenfedu  Pape,  entre  illudre  & puifTant  Seigneur  McITirc 
AttitedcLcuji  Duede  Ventadour,PaitdeFrancc,Gouucrneut&: Lieutenant 
general, 8e  Sencfchalpourle  Roy  au  pays  de  Limozin,  fils  de  feu  Gilhm  dt 
Leuy  Duc  de  Ventadour , Pair  deFrance,  8e  deilluftre  Dame  Madame  Ca- 
theri/iedc  Mimnimncy  d'vne  part  ; 8e  illuftte  Dame  Madame  M a r c v s- 
RITE  DE  MoiTtmo  R EN  c Y fiUedettes-illuftre8eircspuiflantSci. 
gneur  Mefïîre  Henry  Duc  de  Mentmeremy  Pair  8eConncdabIe  de  France, 
Gonuerneur  8e  Lieutenant  general  pour  le  Roy  en  Languedoc,  8e  de  feuë 
treS'illudre  Dame  Madame  Àuthaïueite  de  U Marefon  efpoufe.  Le  doted  de 
cent  cinquante  mille  elcus.  lûtes  de  Mcntmorency  Bis  naturel  dudit  Conneda- 
blc,  Clieiulier  de  l’Ordre  de  S.Iean,prcrent  audit  contrat.  , 

Transport  dclaBatonniedcLetsen  Languedoc , 8e  feigneurie  de  | 
Gouruille  eu  Poiftou  auec  leurs  appartenances  par  Médire  Heury  Duc  de 
A/turrmarrwr/, pour  payement  de  lyo.milefcusdedot  par  luy  promis  aucon* 
trat  de  mariage  de  Dame  M A R G V E R I T E de  Montmorency  fa 
fille,aucc Meflire  AnnedeLeuy  Duc  de  Venudour.  Le  x x 1 1 1.  Décembre 
M.  D c I. 

Q_v  I TT  A N fc  E de  Medlrclean  dcFayeCheualier  de  l'Ordre  du  Roy 
feigneur  8eBaron  de  Perault,Vizenobre  8e  autres  lieux, de  la  Tomme  de  vingt 
mille  liurcs  qui  luyauoientedcpromiTesaunuriagedc  Dame  Marie  Bajlarde 
de  Maattrsarency  Ton  efpoufe , par  Medire  Henry  Duc  de  MentmorencyVaix  8e 
premier  Marefchal  de  France.  Le  xxt.  luillet  m.dlxxxi. 


19.  HENRY  II.  DV  NOM,  DVC  DE 
Montmorency  et  de  D amvi  lle  , P a i r 
8e  Admirai  de  France , fils  de  Henry  I. 

Gharitrb  VII. 

f.xiraitj  de  ducerfes  Lettres  du  Threfer  de  Chantilly. 

Lettres  patentes , pat  lefquellesle Roy  Henry  IV.accotdc  à Mcf- 
fite  Henry  de  M 0 n t m o r e n c y Ton  Coulin  8e  filleul  la  fur- 
uiuancedeMonfieur  le  Cannejtable  Ibn  pere,au  Gouuerncmcntdu  pays  de 
Languedoc.  Lexxvii.Iuin  M.dxctii. 

Lettres  patentes,  par  lefquelles  le  Roy  donne  la  charge  8e  gouuer- 
nement  particulier  delà  ville  de  Nalrbonnc  ^ Monfieur  Henry  de 
Montmorency  fils  de  Medire  Henry  Duc  de  Montmorency  Conneda- 
bledeFrance.  Le  XVII.  Mars  m.dxcix. 

Provision  de  l'Edat  de  Capitaine  de  la  compagnie  d’hommes  d’ar- 
mes d'ordonnances,  dont  edoitpourueu  feu  Medire  céar/«  de  Montmorency 
Admirai  de  France,  donnée  plr  le  Roy  Louys  XIII.  à Monfieur  Henry 
DE  Montmorency  fils  de  Monfieur  le  Connectable.  A Paris  au  mois 
de  lanuier  M Dcxii. 

P R O V I s I O N ou  breuet  de  l'eftat  te.  odice  d'Admiral  de  France  te  de 
Bretagne  vacant  par  mort  ou  refignation,  donné  pat  le  Roy  Louys  XIII. 
à bAowCxzwc  Henry  de  Montmorency  fils  de  Monfieur  le  Conneftable.  Le  xvii. 
lanuier  m.dcxii. 

Lettres  palTéesfouzlefceldela  Preuodéde Paris aumoisdcDecem- 
btel’anM.ocxir.parlefquellcsttes-hautécpuid'antSeigneut  M"  Henry 
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Dvc  DE  M OMTMOR.ENC  Y & dcOompuilIe,  Pair  & Admirai  de 
France. Gouucrneur  & Lieutenant  general  pour  le  Roy  au  pays  de  Langue** 
docàUfuruiuancedc  très  haucâ^puilfancSeig.HenryDucde  Monemoren* 
cy  Pair  & Connétable  de  France  (on  perc>ayanc  ratifie  le  contrat  de  mariage 
fait  âc  accordé  entre  luy  d'vne  part , fie  excellente  PrincefTe  Mari  e-F  e- 
LicE  DES  VRstNsfille  decxccllcntPrinccDomf'ir^iffef'i^iiDucde 
Sracciane  d'autre , en  prefencedu  Roy  Louys  XllL  fiede  la  Roynefa  mere, 
pouraccôplir  ledit  contrat  il  établit  fie  contitue  Ton  procureur  haut  fiepuif- 
fant  Seigneur  McfGrc  Fraftffiù  des  Vrfins  feigneur  de  Dou , Baron  de  Nculli, 
fie  Marquis  de  TrcyneI,Chcualier  des  Ordres  du  Roy,Confeiller  cnrerdits 
Conreiîs,Capitainedefo.hommes d'armes  de  Tes  ordonnances, fi^Marcf* 
chai  de  camp  de  fes  armées,  pourficaunomd'iceluy  Admirai  fiancer  fij  ef- 
poufèrparparollesdc  prefent  ladite  PrincefTe. 

1^15.  Do  N A TI  OK  des  Duché  fie  Pairriede  Montmorency  faite  par  Meifîre 
Henry  Vkc de MoMmtreneyie  de  Dampuille,  Pair  fie  Connétable  de  France, 
àMctire  Henry  de  Mentmmnn  Ton  fils.  L'an  M.DCXiii.levi.luillet. 

1^14.  F oyfie  hommagetiiisau  Roy  par  lAdlCxtt  Henry  Duc  de  Menfnurency 

de  Dampuille  ,Pair  fie  Admirai  de  France  > pour  raifon  des  Duchez  fie  Pai> 
ries  de  Montmorency  fie  de  Damuille,rcIeuansdelagro(reTour  du  Loiiure, 
de  la  Compte  de  Dampmartin  releuantdu  Châtelet  de  Paris, fie  delà  Châ- 
tellenie de  rite*  Adam  rcleuant  de  la  Comté  de  Ponthoife.  Le  6.  May 

M.DCXIV. 

xtfiy.  CsssioNfie  delaiffemenc  des  Capiuineries du  château  du  Bois  de 
Vincennes,  fie  Tour  de  Beauté,  fait  à Metire  Henry  de  Montmorency  Admirai 
de  France, par  Madame  la  Duchcfrcd'Engoulefmeàfafuruiuancc.  AuBois 
de  Vincenncs,lcx.  Août  m.dc.xv. 

Contrat  de  mariage  de  Madame  Char  lotte>M  ar.  g ver.  i- 
TE  DE  Montmorency  fille  de  haut  fie  puifTant  Seigneur  MefTire 
Henry  Duc  de  Montmorency,  Paie  fie  Connétable  de  France,  fie  de  Mada- 
me Rudes  fa  féconde  femme, auec  Monteur  le  Prince  de  Condc, 

auquel  elle  porta  en  dot  500.  mille  liures.  Fait  en  prcfcnce  de  Monteur  le  f 

• ConnetablcperedcIadiceDame,fiedeC/'4r/f/ feigneur  de 
Dumpuille,  Comte  de  Gonnot,  &c.  Admirai  de  France  fie  de  Brctaigne  Ton 
onclc,enrhotcldc  Montmorency, le  Mardy  5.  Mars  m.dcix. 
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TREFLES  DE  LA  J.  ^PARTIE. 

15.  PHILIPPE  DE  MONTMORENCY 

StICHEVR.  DI  CR.OI5ltLE$  ET  DE  BoVRS, 
fils  puifac  de  laques  feigncur  de  Monunorcncy. 

Chaeitre  Premier. 

Extrait  d’vnroulleau  de  papier  concenancla  déclaration  des  biens 
appattenans  à 1e an  Baron  de  Montmorency,  en 
Tan  M.  e c c c X X . 

Tem  Udtt  \^A'»a  U ^âTde^g$utêermmtnt»&4dminiJh4tiondt 
PhilippeC^'Denys  fis  fines,  menres  d'éns , iu/ques  i tant 
tjtttls  foint  oâgiez.  de  xxi.  an:  excepté  am  regard  des  terres  du  pays 
d'Artheisi  à U cettfiume  dts^ttel pays  d’Arras,  lejdtts menres  d'ans 
. fint  aapet,  i xv.  ans. 

Extrait  des  Lettres  du  parcage  de  Monfieur  Philippe  de  Mont* 

MO  RE  N CT  feigneur  de  Croifilles,&  Denys  de  Montmorency  Ton 
frere.derquellesil  y avn  original  àFo(Teux,&vnaucreaiy:h^caude 
Molimonc  à Houpplincs  fur  la  Lis.  ^ 

A som  cheulx  ces  prefintes  Lettres  verront,  Simon  Morbier  cheualter  fii- 1 4 1 S . 

^eur  de  VtUers  , Confiüler  du  Roy  tsofire  Sire  & Carde  de  U freuofté  de  Paris, 

Jalut.  Sfauoir  faifons  ^ae  pardeuant  Giües  Hauage , & Guillaume  Sandrin  Clers 
Notaires  iurez  du  Roy  nofiredit  Seigneur  en  fin  chafielet  de  Paris , furent  préfets  s 
nobles  perfinnes  Monfieur  Philippe  de  Montmorency  cheualter, 
pour  luy  C"  en  fin  nom  d'vue  part.  Et  Monfieur  Jehan  de  Villers  Cheualter  fii-- 
gneurde  V Ifle-Adam,  ounom&eommecurateurdonnepartufiiceà  D ENYs  de 
KIontmorency  Efiolier  efistdiant  en  l'VmuerJité  de  Parisfiere  dudit  Mon- 
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JieHT  Philippe,  & ledit  Denys  de  M oatmorency  aagié  de  vingt  ans  ou  enuir$n , en  U 
frejincee^dc  l'an(}oriîé  de  Jondit curateur , pour& eu  nom  d'tceluy  Denys  d'autre 
part:  ieeiuy  curateur  fondé  par  Lettres  de  curation  faites  & pafées  fouhs  le  fetl  de 
ladite  Preuofté de  Parti  » le  Samedy  v-  lourde  ce prejènt  mois  de  Juin , dont  il  rjl 
apparuaufdits Notaires.  Etafermtrent  lefdttes parties efdïts  nomSyComme par  cer-^ 
tams  traifliez^  partaiges  n'agaires  faits  entre  liHAN  SÉickevr.  dV- 
DIT  MontmoR-ENCY  jrefe  aifné  defdits  Mefsre  Philippe  Denys  d'vue 

parti  lefdits  Mefire  Philippe  Denys  d*  P autorité  de  fnidit  curateur  d'autre 
parti  des  hiensmeublesy  conquejls  héritages  qui  furent  ô"  app.irtindrent  à feuz, 
Mohfeur  I A c 1 s fon  viuant  Cheualicr  >s£ignevk  dvdit 
ÏA.oti’ï^iOKï.vc'i  leur pere,&à  Madame  Vhilwvi  de  MfitvN 
Jà  femme  leiirmeret(érà  feu^itKKl.  DE  Mon  T MO  R.  E N C T /r«r^r^. 
Us chajhi,  maifonsiterres y feigneurieSyô’ appartenances  de  CroiJîUes yde  Courrte^ 
res,  <ir  du  Gaule  de  Douay , appartiennent  yjôient  venus  efiheuz,  par  indiuis  aup 

dits  Monfteur  Philippe  cr  Denys  de  Montmorancy  ,auecqucs  tel  droit  que  ledit  Set- 
gneur  de  Montmorency  leur  frere  auoit  dr  pouuoit  auoir  es  chafiel,  terre  yfetgneu- 
ricydr  appartenances  eP Atechy  furEfne.Sauf  CT  referué  audit  Seigneur  de  Montmo- 
rancy , O"  d fes  hoirs  dr  ayans  caufe,  la  foy  & hommaige , df  autres  droits  feignen^ 
riaux  defdites  terre  & feigne  urie  dr  appartenances  </*  Atechy , dont  il  ioyra  félon  U 
forme  d"  teneur  defdits  traitiez.  & partages  de  ce  fait»  entre  eulxycomme  dit  eft, 
dtc.  En  tefmoin  de  ce  nous  à la  relation  defdits  N otaires  titrez,  auons  mu  le  feel  de 
ladite  Preuojlé  de  Paris  à ces  prefentes  Lettres , Ufquelles  furent  pafées  y faites , (f 
accordées  triples  le  leudy  xvii.  tour  dudit  mis  de  luingPan  de  grâce  M.  c c c c. 
Xxviij. 


Extraie  du  compte  de  Colart  Mauntrede  laRecepte  de  Bappalmes» 
iîny  le  xvii.de luUlct  hLxccctiiy.\x.fol  xifverjo. 

De  Philippe  de  Montmorency 

bellan  de  mondit  Seigneur  y auquel  iceluy  mondit  Seigneur  a donné  & quitté  de  Ja 
grâce  pour  les  bons  (eruices  qtiil  luy  a faits , la  mttté  de  ta  femme  de  c X X.  hures 
y \.folz.y  .denierspour  certains  droits  feigneuriaux  qu  il  deuoit pour  certain  accord 
partage  fait  entre \t  AVI  DE  lAOHTtAOKZacy  finaifnéfrere&lu^y 
des  crefeaux  du  chafel  de  Croi/iUeSy  ameela  haute  iujhce  de  ladite  vide  Cr  ftigneurie 
deCroiflles.ltem  dexcv.mencauds  de  bled yér  x\.y .mencauds  d'auoine , qu’on 
nomme  lecensle  Royyliuré  en  la  vide  d’ Arras , à iiij.  den.prés  du  ben,  chacun  an 
ûuttrmede  S.  Jean  Saptifeyieede  reuenue  extimée  if  mencauds pourvnjranc»fi- 
Ion  la  prtfe  du  pays  d’Arthoüy&  XLvi  francs  paranouenuironytouttenuen fief 
du  chaficl  de  Bappalmes , & filon  ladite  prifre  eualuex.  4 x v i . deniers  le  denier, 
montent  d c c . l 1 1 francs  ou  enuirony  qui  valent  4 x v 1 .fils  monnoie  cP Art hoù  cha^ 
cun  francy  DC.i./wrr/,  xi\. fols  ouenuiroHy  quieflpour  le  quint  au  profit  de  mondit 
Seigneur  ladite  fimme  de  cxx.  hure  s yVX- fols  y y .den.ouenuironyfi  comme  toutes 
ces  chofi^n^plm  à plaindeclarées  es  Lettres  patentes  de  mondit  Seigneur  fur  ce 
faites.  Donné^à  Bruges  le  xxvi.  tour  de  Feurifr  mil  cccc.  XXvili.  vetifiées 
'eaesC 


en  la  chambre  aes  Comptes  d’iceluy  mondit  Seigneur  à Lide. 


Extrait  du  compte  de  laques  Humbercq  de  la  Recepte  de  Lens,  finy 
te  iour  de  l’Afcennon  m.c c ccx x x.fol.xtif 
I.  noble  homme  Philippe  dé  Montmorenc 
denier  ô"  droitures  de  certain  accord  & partage  fait  entrelhH  AU  S Eic  n L v R 
de  Montmorency  fin frtre  aifney  & ledit  Philippe  entr' autres  chofi  s de 
la  terre  de  Couneres  yexiimé  en  reuenue  à xz.  hures  monnoie  d'Artheis  chacun  an 
OH  enuirony  apprécié  filon  la  prifie  d’ Arthoù  a xyi  deniers  le  de  nier,  qui  montent 

MCCCC.XL. 
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M.ccccxL.  ltitr(s$n  enmronditem0nnoye,tj} pcarU  ^uint appjrteHMt*  Menf,  U 
hue zSS .dures ou cumronm0nrt0ye ditCt  qui  voilent  monnaye RoyoBe 2sf •dures. 

Excr.xicdt)  compte  <ie  laques  Humbercqdela  Recepee  des  droits  de 
la  ChcualenedcMonfieurleComte  deCharollois  au  Baib 
liage  de  Lens , fîny  le  tour  de  rAfcenûon 
M.CCCC.XXXT.^/.  xtiy.verfi. 

De  nohlehommt  ySoHfieurdeCroifiBesChtuAlseryfûurleredef  d'vnfief fionti  I4}î. 
C0uricres,qu'tl  tient  dudit  chafiel À vu. fils  de  telle f. 

Extrait  d'vH  A(le  y'Otdi  m Threfàr  du  ctjajleau  de  Moltmont. 

L ETT  X ES  pafleesfoubs  IcfccldesPrcuoftez  foraine  de Bcauquefoè  & 1 4|8. 
dcdensla  ville, par  Icrquelles  Fhshffe deWancourt  Efeuyerfeigneurdu  Pont 
de  Rcmy  3c  de  Dun  demeurant  à Abbcuillc  recogneut  auoir  vendu  & tranf- 
portéànoblcSeigneurMonretgncur  Ph  1 L I P P E de  Montmorek- 
CY  feigneurde  Lroiiilles  les  villes, terres, reucnues&:  feigneuries  de  Van* 
court, de Guemappe,Hcnniucl,&desappartcnanCcs  &:  appendanccs  d'i. 
celles, tenues  en  vn  fief  àfoixante  folsdcreliefdeMonfcigneur  le  Duc  de 
Bourgongne  à caufe  de  Ton  chaRcl  d'Arras  : fie  ce  moyennant  le  prix  fie  fom- 
mc  de  neuf mille  trois  cents  iiures  pariils  monnoie  courant  ou  pays  d'Ar. 
tUois.  Pour  defdites  villes,  terres  , reuenues  fie  feigneuries  ioyr,vrcr,fic 
podclTcr  par  ledit  Seigneur  de  Croilîlles,  fie  pat  fes  hoirs  ou  ayants  caufe  he- 
ritablctncntSi:àtounours,fiepar  Madame  Marcyekite  de  Bovrs 
fa  femme , la  vre  d’icclle  durant,  s'elle  furuit  ledit  Seigneur  de  Croiniles  fon 
mary  : aux  chargé  de  douaires  couftumiers  queauoient  fie  pouuoient  auoir 
acquis  en  3e  fur  Icfdites  terres  fie  reuenues,  nobles  Dames  Madame  Aelips 
de  venue  de  feuMonfeigneurde  Vvancourt  grand-mere  dudit  Phi- 
lippe, fie  Madame  ifikel d'Olehainvcvxwcàc  feu Monfeigneur  leandeVvan- 
court  perefie  mcrc  d jccluy  Philippe.*  te  aufTîà  U charge  de  hui£l  vingts  fie 
vnxc  iniresmonnoyc  duc  de  rcntc^iagcre,  en  quoy  ledit  Philippe  cftoit  fir 
cft  tenus  fie  ob ligez  enuers  Maiftrc  PfndpPe  Maugard,  durant  IcsVics  dudit 
Maiftrc  Philippe,  de  Denufclic  leanne  dcFonç^jincs  ta  fename,  fit  de  Dc- 
mifcIlcSainic  leur  fille.  Moycnnantquoy  ledit  SicurdcVvancourt  a pro- 
mis dedefeharger  Icfdites  terres  fie  feigneuries  de  toutesautres  charges,  fit 
rociiuede  tout  droit  de  douaire,  pfouifiondcviure,ou  alTcnne  que  noble 
Demoifclle^Dcmoifellc  Marf mente  ^uret  fa  femme  fie  efpoufc  auoit  ou 
poiuioit  auoir  fut  lerditcs  terres.  Fait  fie  recognu  le  xvi.iour  de  May  l'an 

M.CCCCXXXVIII. 

Extrait  d'vn  Regiflre  de  Lettres  fie  Appointements  du 
Parlement  de  Paris. 

K A R O L V Primo  Parlamenti  nojhi  hofltario  vel  feruiertti  noftro  fuper  * 4 4 3* 

hoc  requtrtndo  (alutem.  c'um  pendentthsucertücéujts  coram  dslecfo  &fideliConJt- 
lsario&  Prapdente  noftro  snnojlra  Parlamenti  Curia,  MagiftroCmûelmo  le  Tur, 
ac  nonnuBU  alîfs  ex  Confidarifs  diSPa  Curia  noflra  in  hac  parte  Commijfarys  per 
tandem  Cunam  deputatis , inter  dtleÛos  na/fros  P h I L I P P VM  de  M O N' 
TEMOREHCIACO  mtdtem  domtnumdeCroifitUes,  C^Margaretam 
DE  Bovrs  eiuevxorem^  fUtarné-  heredem  defunEla  Katherinæ  de 
P o v 0^  Zi  ex  vna  parte  : & dtlcéfum  noftrum  IohaKnEM  Domtnum  d e 
Caste  lhoke  mtdtem  fUtumdrheredem  defunEH  Gavchèrii  de 
Casteleione  quondam  mslitis  ex  parte  altéra , prxfatm  loannes  dominm 
deCaftellione  abhacluce  mtyrauent,prout  fertur.  obquodpradtEhconiugesmdi- 
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£iü  caujîs  procedere  ne<juirent^  ntjt  reliÛa  dr  heredts  ^ aut  canfam  habtntts  di£îi 
defunUi  Joannis  de  câftellione  prûcejfm  & arramenu  câuftrum  prxdtcfarMtn  Uco 
diÜ't  dcfanch  refumpturt,  vel  de/erturi  ceram  prâdtCfü  Commi£ar^s  adtomentur, 
Ttbi  âd dUhrttmtùntugnm  requejidm  tenore pTdfintium  eommittimue  & manda' 
WU4 , ijuatenus  reltdam  & heredes  aut  caufam  bahentes  pradicft  defuncfi,vel  eorum 
tntoresd^curatores  fi  tjaos  babeant  ^ de  <iuibmyfi  n«n  baheant  df‘  indi^eantfiacias 
eü pefiudicem  competentem  pranideritad  certamdf'competentemdiemcoramprx- 
diàü  Commijfar^s  adtames , proeejjue  arramenta  caufarum pradtifarum  refùtn- 
ptHTûs  vel  defirturos  t acvlterius  procefiStros  df  faifnnsyVt  fuerit  ratUoü.  Datttm 
Parifiue  in  ParUmentonofirtyvltimadieMart^'  annoDomtni  m.ccccxliii.c^ 
re^tnofiri  xxii. 

Voyez  l’Hiftoire  de  la  MairondcChaftillon»  Liure  VIII.  des  Preuues» 
Chap.IV. 

Extrait  d*vn  Rcgiftrc  du  Greffe  duConfcil  en  Flandres  , 
traduit  du  Flamcn. 

1449.  Vendredyn.  de  Décembre  iACCCCx\.\x,  Sur  le  différend  meu  entre  MefiireV  H i* 

Lippe  pe  MoHtmorency  feigneur  de  CrcfiUes  & Madame  fa  corn- 
paigned'vne  partyé"  Pbtltppe  Seigneur  de  Maldeffbem  drdeMùerfibf  Vautre»  Em 
ce  e^ue  ledit  Philippe  maintenait  ^u'auparauant  efiremü  bars  de  tutelle  par  le  Celles 
gedu pays  du  FranCyilauroie  tfie  traüansbers  lamaifin&defiensde  laditeDa- 
me  fa  mere  par  fin  erdre  & commandement , d"  ù caufe  de  ce  prétendait  recampenfi 
pour  chaque  année  de  cent  Hures  degrasydifint  autant  érplsts  auatr  defiendu.  Ledit 
Seigneur  d"  Madame  fi  capaignefiufienaient  le  contraire jdr  que  ledit  Philippe  n'au' 
rait  efiéque  deux  ans  arriéré  dr  hors  Us  dejpens  de  fiadite  Darne  mereydt  qutl  fuf- 
firaitde  luy  donner  cinquante  liui^s  de  gros  par  anyautcadegasian  d'autres ^lufieurs 
raifins  de  porté"  d'autre.  La  Court  appointa  que  lefdites  parties  auraient  a exhiber 
Uurs  raifins  par  eferit  de  ce  iourd'buy  en  trois  fepmaines.  Et  que  ceux  cammù  ù 
la  recepte  des  feigruuriesdeMaldegMmei'éaiaoerfibfyauraient  às’ytrouueraufii 
peur  rendre  leurs  comptes  pardeuant  ceux  que  la  Court  a ce  ordonnera  fiauoir  des 
années  efeheué s depuis  tan  ii.ccQCXiv.exclufiue.  Pour  à chacun  defdites  parties 
(des  deniers  qut  Jeront  tramué  refier  y teeux  confignex.  és  mains  de  la  Courte  no‘ 

fire  aduts  fur  lefiitts  eferits  prononcé)  pauueir  lors  donner  & difiribuer  air^  que 
fera  trouuéderaifon.  Donne, &c. 

Extrait  d’vn  Rcgiftre  d'Arrefts  du  Parlement  de  Paris. 

1454.  D 1 1 E c T V s nifier  P h 1 1 1 P P v s dominw  de  Maldegbem  é de  Morfibe 

miUsfigennbusCoifilif  ex  partecarifiimiJratrüé’canfangmneinofiriDucù  Bur- 
gundia  in  Flandria,é  in  Caméra  tuneCandaui  exi/lente,erdinatssyéd  Petra  de 
Jtuedfcq  diéf.e  Cornera  hofiiario  appelions,  dr  anticipons  ex  vna  parte  s é dileffste 
«^rrPHiLipPvs  DE  Montemoranciaco  miles  domintss  de 
Craifiües  , efGERTRvpis  de  R EM  em  wa  ie  ««r  •vxtfr 
é anticipantes  ex  parte  altéra,  vel  earumdem  partium  pracurasares,éc.  Rationedi^ 
uifianis  & partagq  omnium  hereditagiorum  ex  deceffu  defuntli  domini  de  Morfibf 
ipfim  appeUantis  quondam patrù  » é diBa  Gertrudis  intimata primi  mariti,reliBo‘ 
rum.  ^orum  bereditagiarummedietatem  qdem  intimati  fibi  pertinere  ad  caufam 
douarq  dilta  Gertrudis  pratendebant  ,&c.  DiBa  Gertrudis  ex  primo  matrimonà 
appeÜantem  & duos  firores  fiufieperat,  quorum  ipfi  & fecundm  eisss  maritm  baüam 
êliqua  tempare habuerant.Die  xtilli.  Npuembrù  M.ccccLiv. 

Extraie  d’vn  autre  Regilire  d’Atrefts  du  Parlement  de  Paris. 

I4fij.  loANHis  dtmiamdt  HemmtUt  tOn  ,flimdefunlttr»mCHerardtiltHem 

& 


DE  L’HIST.  DE  ^lONTMORENCŸ,  jri 

(}■  Icinncu  d!  H iagettts/jm  cmtnxtrtt  rnttrimoMum  âimc  M c c CCx  V 1 1 1 .ctiurx 
yvaltrimmmdc  H miettes  dtmi/ium  dci  obejux  milttem  ér  Anthoniam 
X>'  [ N c II  T ctut  vxorcm , TfibeUim  de  Hin^ettes  i^fîits  ynjjUennni  firgrem. 
y vMcruiuiM  fifxdtcfm  fhter  lûan/Ut/UtM  vert  definUtirum  leennü  de  Hin^ettes 
tÿA^tutù  de  BiMfremetz*.  Anxo  a4.ccCclxi  1 1. 

D 1 1 e c T A nofirx  Metbildis  et EfùujiMes  defxnlh  Ctrnelf  d»  Cdtre  dxm  1 4 i S. 
viueret  milieu  relecU^comneUleCies  fîr  fideles  nejhes  Phtlipfitm  demtnum  d’Jn- 
ehy t<b’yvàierMtnum  des  Aubeaux adcaufèm  Auehomx  d'Inchy  eeusvxorû  miti^ 
sesttieenve  ieennetem  d'InehyAsnatum  defunEH  igjnnù  du  Gaurc  dum  viueret 
Cerner  JC.  Bfifctfi  fre  queute  perte  heredei,&c.  Prv  perte  Fhtltpfi  domiui  etluchy, 
lunuete  d'Imhy , AcPHiLipri  DE  Montmoeanct,  cJ-An- 
THOINITÆ  oIncht  eiue  uuuc  vxtrü,  ed  ceufem  tpfiia  Auihttuete  per- 
ueetee  defuuciiUemtuidei  Auieeux  vxurit,  edutfirm  PerUmentiCuriem  epptl- 
Ltium.  n\x.Au^e  M.cccci-Xix. 


lit.  MARC  DE  MONTMORENCY 

Seicneve.  01  Ckoisilles  iils  aisme' 

<ic  Philippe i 

Crepithe  II. 

Extreh  d'vuRepjhe  du  Tbrefir  desChurtet  du  Ptycetticicvtii. 

1E  T T A E s de  rcmiflïon  oâroycei  par  le  Roy  LouysXI.  àMAKC  6^14  / 
Montmoaency  Efcuyer  filz  de  fon  amé  & féal  Chcualicr  P H i- 
xtppE  OE  M oNtmokehcy  reigneurdeCroiClles,deCoinrietes,2£ 
dcSauoazene.  A Paris  en  Décembre  M-cecçii. 

T.xtrehs  dé  deux  Lettres gerdeet  eu  yttrelir  du  ebejleeude  Mtlimeut. 

Lettres  palTées  foubs  le  feel  des  Preuoftez  foraine  de  Beauquefne  146^. 
& dedans  la  ville , par  lerquelles  nobles  perfonnes  MonGcur  P h i l i F r 1 
DE  Montmorency  Cheualicr  feigneur  de  Croililles  & de  Vvan- 
courr.MARC  de  MoiiTidoRENCY  Cbeuatier  feigneur  de  Moli- 
inont.îiHvB  de  Montmorency  aulECheualier  feigneurdeBours, 
leldits  Marc  8c  Hue  ireres  enfans  8c  heritiers  dudirMonfieur  Philippe  d'v- 
ne  pan  ; 8C  Madame  Anthoinitte  d'Inchy  Dame  des  Obeaulx, 
accompignce  de  Monfieur  Philippe  d'Inchy  Cheualier  feigneur  dudic  lieu 
d'Inchy  fon  ftere  d'autre  parc  ; trairerenc  8C  accordèrent  le  mariage  dudic 
MonfieurPliilippe'deMoncmotency8cde  ladite  Dame  des  Ûbcaulx.  Fait 
8C  recognu  lexxr.  lourde  Décembre  l'an  m.cccclxvii. 

Avtris  Lcctres.paclefquellesnoblesperfonnes  lAtàitm  Antheinette  i qy  q, 
d Inchyxtaac  de  defuiK  Monfieur  Philippe  de  MintméreneytCori  vluant  Che- 
ualier  t feigneur  de  Croifilles 8c  de  Vvancourt , d'vne  parti  Monfieur  Mure 
de  Meutmeremy  Cheualier, à prcfenc  feigneur  dcfdits  lieux  8c  de  Molimonc, 

8c  Hue  de  Mtntmarency  aufli  Chcùalicr  TeigneOr  de  Bours  8C  de  Counietes, 
lecognurcnr  8C  racificienc  le  contenu  du  mariage  fufdic.  Fait  a Lille  en  la 
^rroilfe  firinre  Katherine,  lexxr.ioorde  Feutier  l'an  M.eccczxzm. 

Zxtreitde  flnuentetre  du  Threfir  des  chtrtet  du  Roy. 

Serment  de  fidelité  deu  au  Roy  pat  Bertrand  de  laTour  Cotiitedeif^^. 


H9i- 


*49r- 


149S. 
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Bouloogne  receii  pat  Ican  GolTunLicurenanc  du  Gouuerncur  d'Arras , fie 
pretlé  par  GaTpar  de  Paignac  Chcualict  feigneur  deSauiiac,Maillrc  d'hodel» 
ScNicoias  la  Vaire  Concrerolleur  de  ladefpenfc  dudit  Bcrtran ,fcs  procu- 
reurs:cn  prefcnce  de  Marc  db  Momtmorenci  Chcualicr  fcL» 
gneur  de  Croifilles,  Anthoine  Saquefpée, Michel  de  Bernemicourc,  6c  Ican. 
CauId>hommcs de hef  du chaUcau d'Arras.  Le  xx  1 1. Feucicr  m.cccc. 
Lxxvii.  à Arrai. 

Extraie  dVn  Regiltre  d’ArredsdelaCourde  Parlement  de 
l’an  M. c CGC xc  1 1 1. 

Rolandvs  di  M o n t emorbk  c I aco /«r//yèr  4<7#r,  untra 
Marcvm  de  W<>V.x^\i.OK\'eiQ\KCCi  TmliurndominitmdeCrùt/H- 
les  defen/mm.A^for  feteb»t  ijMpd  dt£im  sUffnJirfJHfummAm  ts.  centum  Itbrarum 
fart/.  s6.  annatü  arrtragtor$im  m imtU  frxftntis  frecejfus  phnentêTHm^  éd 
c4Hfxm  c . Itbrarum  fartf.  annui  ô"  perpetui  redditus  per  defun^îum  Philip- 
PVM  DE  Montemorenciaco  domtnum de CroifiUcs ttüfdem defett- 
firüpatrem^prpomni  iuretpairtetacporttme,quadefurtllpMagifiroD  i o N y s i o 
DE  Montemorenciaco/4  terrü  ac  daminqs  de  CrùifiUes , de  Caurrte- 
rest  & du  Gaule  de  Douay , ac  alijs  hnts  mobUtbm  & immobiltbut  tidem  Magijlru 
I>ionyfio  per  decejfum  defknÛi  Iacobi  DE  MontemoreNCIaco 
^Philippæ  de  etfupatrü  C'mâtrù.acVtTKi  de 

Montemorenciago  etufdem  Dunyfié  jratris  y^eilanerane  dr  pertimse- 
ramin anno  m.CCCCXX viii.  reJHtueret. 

VoycEleLiure  IV.dcsPreuues  de  cette Hidoirc,  Partie  ILCbap.  U. 
pag.zij. 

Extrait  dvn  cprttrat  de  utndithn  pafé  4 Arras, 

Vekditiom  faite  en  Mars  Tan  M.ccccXcv.à  Maiftre  Simon  le  Bor- 
gne parnoblehomme  Marc  DI  M ON  T MO  R E NC  T Chcualicr  fei- 
gneurdeCroiûlles  fie  de  VvAncourc,AcDamcMARifi  de  Hallyim 
fa  femme. 


17.ANTHOINE  DE  MONTMORENCY 

Seionivr  de  CrOISILLES,  flis  DE 
Marc,  U fes  feurs. 

CHAPltRE  III. 

Extraits  de  diuerjes  Lettres,  dont  les  originaux  font  an  Threfiÿ 

de  Mohmestt. 

« 

Lettres  palTécs  lbubslereeIdesErcheuinsdeBroucelIes,parIcrqucl- 
les  cil  faite  mention  du  mariage  n’agucre  traité  entre  A M t H o i n E 
DE  Mohtmoremct  Efcuyet  feigneutde laChapelle.filsde Médité 
M*rc  tlt  Minimtrtuty  Cheualiet  feigneur  de  Croifillcs , de  Vvancourt.de 
Molimont  > d’vne  part  ; & Damoirclle  Fr  ANço  I s E de  Lannot 
fille  de  Médire  Baudouin  de  Lannoy  Cheualicr  feigneur  de  Molembais.dt 
Solre.dc  Tourcoing,  icc.  d'autre  part.  Y eft  aiilli  parlé  de  Demoifcl  les  Murn 
& Margutnte  de  M ontmoremy  leurs  diidirAnthoinc,  fie  pour  lors  demeuran- 
tes aucc  le  Seigneur  de  Croifillcs  leur  perc.  Lcxxviii.  tour  du  mois  de 
Nouembreran  M.ccccxcyiri. 

Lettres 
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Lettres  pa(Tccs  foubslc  fcel  Royal  de  la  Saillie  d’Amiens  eOably  es  149 
Preuollcz  foraine  de  Beauquefne  U.  dedens  U viMe^  par  lefquclles  A N- 
THoiNE  DE  M O N T MO  R EN  CT  Efcuycr  feigneur  dcCroifillcs,  de 
Vvancourtjde  Molimonc , &c.  (eul  fils  &:  héritier  de  dcfunûs  Mcflîrc 
Marc  de  M o nt  mo  r en  c y enfon  viuancChcualierfcigncurdcf- 
dits  lieux»  &dc  Dame  Marie  de  H a l w 1 n,  cui  Dieu  pardoinr» 

Tes  pere  & mere,  accompagne  delsAN  de  Montmorency  fei- 
gneurde  Roupy  ilTu  germain  dudic  Seigneur  d’vnc  parc:&  Damoifcllcs 
Marie  &:MARGviRtTe  de  Montmorency  feurs  dudic 
Anchotne  » &:  filles  dcfdics  defuncs  Seigneur  & Dame  de  Croifilles , accom> 
pagneesde McfTire H V ES  de  Montmorency  Chciialier  fcigncur 
de  Bouts  leur  oncle,  &dcMai(lre  Ican  le  Franchois  pnns  à leur  confcil, 
(l’autre  parc  ;cranfigencâc  accordent  pour  les  droits  de  quint , tiers  ou  au- 
tres droits  naturels  que  lefdites  Damoifcllcs  pouuoienc  demander  es  fiefs 
& fcignciirics  de  Croifilles,  Vvancourt,  Molimonc,  Amongics,  Rufii* 
gnics.la  Chappelle,  Coquclare,& autres  fiefsA:  feigneuries  fuccedées  au- 
dit Anchoinclcur  frere,  cnlamanierequi  enfuie.  C'cHafiauoirque  audic 
Amhoine  de  Montmorency  appartiendront  & demourronc  pour  luy  & fes 
hoirsà  toufiours  routes  ^quelconques  les  terres,  maifons,  fiefs, feigneu- 
ries, cenements  , héritages , rentes , debtes,  meubles,  6c  autres  bicns>  de- 
mourczduircfpas  dcfdits  Seigneur  &:  Dame  de  Croifilles  fes  pere  & mère, 
à la  charge  de  toutes  les  obligations , charges , & debtes  dont  ils  efioient  ' 
tenuz.  Et  lefdites  DamoifellcsMaric  &MargucricedeMoncmorency  feurs 
dudit  Anthoinc  auront,  Sc  ledit  Anchoine  fera  tenu  de  leur  payer  peut  tout 
droitde  quint.cicrs.ou  autre  quelconquedroit, qu'elles  auoient  & pouuoienc 
auoirefdiccsfucccfiîons,  ^chacune  a icelles  feurs  la  fomme  de  330.  liures 
parifis  monnoye  de  Flandres  de  rente  heritable  par  an;  à commcnchier 
auoir  cours  du  iour  dutrcfpasdudit  feu  McfTiréMarc  de  Montmorency  leur 
pere»  qui  fut  le  xiv.iourdeMarsdcrrainpalTé.Faitlc  xxvui.iourdcluillec 
l'an  M.ccccxcix. 

Extrait  (tvn  cêntraH  de  merU^e , dm  teriginal  eji  au  Threfir  ; 

de  MpUment, 

Lettres  pafiecs  foubslc  fccl  de  Baudouin  de  Lannoy  Chcualier,fci- 
gneurde  MolcTnbaiX)deSoIre,&:de  Tourcoing,  Chcualicr,  Confciller ,fc-  * 
eond  Chambellan  5c  grand  Maiftre  d’Hoftcl  de  Monf.  l’Archcduc  d’Au- 
ftricc , Duede  Bourgongne,  5c  Comte  de  Flandres  ; Gouucrneur  5cCapi« 
cainedcschallcau.ville,  Scchadellenie  de  Lille»  de  Douay»  d’Orchies,  5c  des 
appartenances.  Efquellcs  e(l  contenu  le  traite  de  mariage  d'cnrrc  nobles 
perfonnes  lean  de  Efcuycr  fcigncur  de  Fortcccau,  fcul  filz  de  Mcflîre 
Ican  de  $ars  Chcualicr,  5c  de  Dame  Marie  de  Saint-Saulieu  fes  pere  5c 
mcrc  d’vnc  parc , 5c  Dcmoifcllc  M A R G V E R I T E de  Montmo- 
R EN  e Yfille  de  défunts  Mcflirc  Marc  de  Montmorency  en  fon  viuancChc- 
ualicr,  fcigncur  de  Croifilles,  5cdc  Dame  Marie  de  Halwtn  fes  pere  5c 
mcrc,  accompagnée  A'Ànthoine  de  Montmorency  fcigncur  de  Croifilles  fon 
frere  d’autre  part,  Y cft  porte  que  audit  îcan  de  Sars  appartient  la  ville, 
chaficl,  terre,  5c  fcignciiric  de  FofTcccau  tenue  du  chaficau  5c  Baronnie 
de  Barbcnchon  : item  la  terre  5c  fci^neuric  de  Taniers  ficucc  au  Comte 
de  Namur,  5c  autres  héritages.  Et  a Dcmoifcllc  Marguerite  de  Mont- 
morency competent  cinq  cents  vingt  cinq  liures  monnoye  de  Flandres 
de  rente  heritable  par  an,  que  luy  doit  le  Seigneur  de  Croifilles  fon  frere: 

y 
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c’eftalTauoir,  trois  cencscinquante  liuresen  vertu  du  parcage  à elle  fait  par 
fondit fccre,&i7f.Iiures  àcHc  cfcheuës  iefucccdécs  par  letrefpasde  De- 
moifclle  MdrtiiU  fa  feue.  Faitlcxxi.iourd'Aoull  l’an  mil  cinq 

cents. 

Lettr.es  palTdcs  foubs  le  fcel  de  Bailliage  de  Toutnay  entre  nobles 

{)erfonnesANTHoiNE  ne  MoNTMOKANCYfeigneurdeCroilll- 
esaccompagné  de  Georges  feigneur  de  Halvviii,/eM  de  Mmtmntmy  fei- 
gneur  de  Courtières,  8e  Ichan  de  Halvvïn  feigneur  de  Boufînghes,  d'vno 
part;  je  Philippes  feigneur  de  Beaufort  en  fon  nom,  je  Demoilcile  Iehah- 
NE  ot  BEATiORTfa  feur,  enfans  de  défunts  Monficut  lehan  fei> 
gneut  dcBeaufott,  jeDcmolfclle  Matie  de  Lannoy , qui  fut  fon  efpoufc, 
accompagnes  de  Philippes  feigneur  de  Lannoy,  Hugues  de  Lannoy  fei* 
gneur  de Rollencourt , lehan ieigneur  d’Oignies , je PhilippedeGhiflclIe 
feigneur  de  la  Motte  d’autre  part.  Lefquelles  Lettres  contiennent  le  traité 
de  mariage  dudit  Seigneur  de  CroiCIles,  je  de  ladite  Damoifelle  lehanne  de 
Beaufort,  àqui  ledit  deBeaufott  fon  frere donne  pour  fon  partage  les  ter» 
tes  je  feigneuries  de  Boiaual , Hellrud , je  Gricourt , appendances  8e  appar- 
tenances d’icelles,  ficuées  en  la  Comté  de  S.  Pol  je  à l’enuiron , vaillabics 
trois  cents  florins  d’Arihois , vingt  patars  pour  florin  ou  enuiron,  chacun 
an  pour  elle  8e  fes  hoirs.  Faitlexx.ioutd’Aouftl’an  m.dxxv. 

Epitaphe  graué  fur  vne  tombe  efleuée  de  marbre  noir , qui  fe  void 
en  l’Eglife  d’Amongies  au  codé  droit  du 
grand  autel. 

SEpVLTVREdi»  htuU  é"  fuifint  Seigneur  Menant  AnToihc  d». 
MontMor  EMCT  en  fin  vitunt  fiigtunrdt  CreifiBer  ,Amtngiet,<é-c.  U^net 
mtnmt  é xxi.  Mers  u.vxx  t x.  enent  Pefines.Et  deDemeifiUe  Is  H en  n n 
DE  BtAVfORT  ütmede  Seaieeel^ficende  fimme  dueUt  Seigsunr  Anthoiue^ 
ùfneSemeimu  le  xvlAe/ein  te.  oxxxttt. 

Vehsrabili  tnchrtjh fdsri  Deigrauè  ZfifeofeTtmecenfi , W tim  im 
Jfimtaelihm  Vieerit  fin  Offcieli  générais,  AssSenim  miferaiienedieinasiseli/ise~ 
iferssM  e.  Caresseserum  Preilyter  Cerdinalù  ,fil»tem  O"  finceram  in  Démisse  ceri^ 

tesem.  Ex  farte  CiDtovis  DE  MovT  Mo  K Eti  c r Seielarssve/trx 
dieeefis  neiù  fisit  hsstmliter  fisfflseatssm , ist  asm  ee  fisfer  defeSn  natalsam  sjxcm 
fatitssr,  eU  felsste  netili gessitsstei- fileta,  ifistd  iffi  nen  ebftante  dcftPle  , eUri- 
eali  taraSere  isfigsuri,  ae  ad  estenes  etiam  furet  & Prestsyterattse  OrtUsHs  fn~ 
tneeeri,  & vntsm  henefieittm  Eeelefifiiessm , etiam  fi  ceram  haieu  ansmarttm, 
rteifere&ettitsen,&c.Datssm  Kemaaftsd  S.Petrnmx\i.Kal.  Se/t.  Pastifiçume 
densitti  Paeti Paya III. atttte  il. 


11.  BAVDOVIN  DE  MONTMORENCY 

stieHirx  DE  CR91SILEES, 
fils  d’Anchoine: 

Chapitei  IV. 

Extraits  de  dissers  Affet  ^euttraSsrefefatst asstittfiean  de Meliment, 

If  JO,  T E T T R 1 s paflèes  pardeuant  MelEre  Louys  de  Ligne  Cheualier  Ba> 
JUiondcBatbenchon,  hautAduoezdeMons,Attusbafbrd  de  Barbcn- 

chon, 
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chon,&  aucreshom  mes  de  fief  de  la  Comté  de  Hainauli  SC  Court  dcMonts, 
contenants  le  traité  de  mariage  fait&  accordé  entre  noble  homme  Mon- 
CcurBAVDOviH  DE  Mon  T MO  II  EN  c Y feigneur  deCroi&llcs,  A* 
mongics,  Rufegnies,Molimont,Lannaix,Lannon,&c.d’vne  part,£cDa- 
moilclle  Ysa  sEAv  de  St  av  e le  fille  de  feu lolTe  de  Stauele  en 
fon  vitiant  Baron  de  Chaumont,  feigneur  de  Glajon,  & de  Damoifcllo 
Jeanne  de  Ligne  à prefent  fa  veuue.  Auquel  traité  fut  mis  en  auant  de  la 
part  dudit  Seigneur  de  Croilïlles,  qu’il  efloit  demeuré  feul  heritier  jouyflânt 
Sc  pofTclTant  de  tous Ac  quelconques  biens  .terres, iulUces,feigneuries  Sc 
pofTclIîons  quelconques,  que  tenoient  Sc  polTefloient  en  leurs  viuanufein 
de  noblemcmoire  A M T H O I H E de  Mohtm  o aen  c y 8c  Damoi- 
fclle  Frmçcife  drLamayenleur  temps  Seigneur  8c  Dame  de  Croifilles.Scc. 

Et  de  la  part  de  ladite  Damoifclle  Yfabeau  de  Stauele  lait  promis  tant  pat 
ladite  Damoifclleleanne  de  Ligne  fa  mere,cômeparPhilippede  Stauele  Ion 
lils  vnique  à prefent  Baron  de  Chaumôt, feignent  dudit  Glajon.aulli  prefent 
& comparant,  de  donner  à ladite  Damoifelle  Yfabeau  de  Stauele  pour  por- 
cerauditmariage.la  fomme de aoo. florins derente  par  an,  Scc.Pequoy  fe 
l'ont  rendus  pièges  Monfieur  lehan  de  Stauele  feigneur  d'UTenghien,  de 
Hauefquerque, SCC.  oncle  defdits  Seigneur  Baron , Sc  Damoifelle  Yfabeau 
de  Stauele , Sc  Monlieur  Louys  de  Blois  leur  frété  feigneur  de  Ttelong,  aufli 
là  prefents.  Fait  à Barbenchon  le  x x i.  iouc  de  Septembre  l’an  de  grâce 

M.D.XXX. 

Lettres  de  Charles  par  la  diuine  clemence  Empereur  des  Romains  > 1)  4' 
toufiours  Augufle,  Roy  de  Germanie,  de  Caflille.de  Leon,  d’Arragon,  Sce> 
j\rchiduc  d'Auflriche,  Duc  de  Bourgongne , de  Lothiet,  de  Brabant,  de 
Xembourg,  de  Luxembourg,  Comte  de  Flandres , d’Arthois , de  Bourgon- 
gne  Palatin,  Sc  de  Hainaut.Scc.  Par  lefquelles  comme  fon  amé  Sc  féal  Che> 
xialier  de  fon  Ordre  duToifon  d'or,  Confeiller,  Chambellan,  Scl’Tn  des 
Chefs  de  fes  finances,  Meflire  Philippe  de  Lamuf  feigneur  de  Molembaix.de 
Sorre  le  chaflcl , de  Torcoing  ,8cc.  Meflire  Geerge  aufll Cheualicr , yrr^israir 
de Utltntin , de Commines.Scc, Meflire  IÈan  de  Montmo-renoy 
aufli  Cheualicr  feigneur  deCourticres,  Matflre  d’Hoftel  dudit  Empereur, 
tous  prochains  parens  du  coflé  paternel  Sc  maternel  de  Baydov  ih  de 
Montmorency  feigneur  de  Croifilles,  Vvancourt, Molimont. Sec. euf- 
fent  expoféau  fufdit  Empereur, comme  iceluy  Seigneur  de  Croifilles,  ob- 
ftantfonindifpofition  SC certaine  maladie, en  laquelle  il  efloit  efebeu  puis 
aucun  temps  en  çà,  ne  peufl  deuëment  vacquer  Sc  entendre  au  regime,gou> 
uernement  Sc  conduite  de  fes  maifons,fie(s , terres , SC  fèigneuries , SC  autres 
fes  biens.negoccs,  Sc  affaires,  lefquels  à cette  caufê  feroient  apparansdemou- 
rer  vagues  Sc  deferts,  à la  ruine  Sc  deflrudlion  totale,  on  du  moins  à la  gran- 
de diminution  delà  Maifon  de  C R o i s i L L E s , yau  vas  des  tnetemut 
Bannières  dnCtmté et Ariheù.  En  fuppliant  très- humblement  à fa  Majafté 
Impériale,  que  fon  plailir  fuft  députer  Damoifelle  YsaEeav  de 
S t A V I L e compagne  d’iceluy  Seigneur  de  Croililles , duquel  elle  auoit 
plufieursenfans,pourauoirlegouuernement  des  maifons,ficfs,terres,fei- 
gneuries  dudit  ScignairdeCroifilles  fon  mary,Scc.  Ce  que  ledit  Empereur 
leur  accorda  en  la  ville  de  Bruxelles  le  xvi  ii.iour  de  luin  l’an  de  grâce 
M.  D.xxx  1 v.de  fon  Empire  le  v.  Sede  fes  régnés  deCaftilleScaunesla 
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ixtTAiti»  tfAité  de  nuriage  dentre  Mefire  Êaudouin  de  Montmorency 
feignent  de  Croifiles,  dr  Dame  Catherine  de  Ruhemyré* 

>f45*  Lettres  palTccs  pardeuant  lean  le Bouck  Haultbailly & Maieur  de 
haut,  jioble&puidànc  Seigneur  McHire Chnftophlc  Comte  dcRocRcn- 
dolf&deGonaerftpr(F,  & grand  Maiftrc  héréditaire  d’Auftrice;  feigneur 
de  CondCjRcnaix,  Vvillcm>&c.  Capitaine  de  la  garde  Allemande  de  TEm- 
pereur,&cedcfa.terre,iuAicc,&icigncuricdeRcnaixi&Ican  vandc  Bo- 
gacrdc,  Louys  de  Vvinghene , Hermès  Dannoix.&  Louys  Calv  vc,hommcs 
de  fîcf  & Efeheuins  d.e  ladite  Seigneurie  de  Renaix.  Lcfquelles  Lettres 
contiennent  le  traité  demariagefait&accordé  entre  haut.  noblc^&  puilTanc 
SeigncurBAVDOvis  se  MoNTMOR£NCYfcigneurdeCroilîlles,Mo- 
limont,Vvancourt,NeufcappcIle,CoucKcIûere,Launaix,AroongieS)&:Rur- 
/îgnies.d'vne part noble  & gcncreufe  DamoifclleC  ather in  i de 
R V B E M P R E >accompagnce de  noble  & puilTanc  Seigneur  Me0îreC^4r/^x 
â^J?«^rm^réCheualierfeigneurde6ieureronperc,  de  noble  & puilTanc  Seu 
gneur  MclTire  Euftachede  Boufies  Chcualier  Teigneur  de  Vertaing  grand  pere^ 
Bccharles  de  Rtd>emfré{i\^eMi  de  Refues  frère  aifnc  de  ladite  Damotfclle 
Catherine,  de  MclTire  Chrifi^hle  Comte  de  Rocquendolf  & de  Conderfiorffy  fei- 
gneurdeCondc,  Renaix, &c. grand  Maillre héréditaire  d* Autriche,  mary 
& bail  de  Madame  feur  légitimé  d’icelle  DamoifcllcCa* 

therine, d’autre  parc.  A laquelle  Damoifelle  l*urent  promis  par  le  Seigneur  de 
Bieurc  fon  pere  en  auancemenc  de  mariage  400. florins  de  renre  hentterepar 
an  au  rachapt  du  denier  feife , alTignez  fur  le  D uché  d’Arfeot  & Tes  apparte* 
naoces,&  cncoreautresccnt  florins carolus  de  rente  par  an,&c.  Fait  lexi  1 1. 
iourdumois  d'O^lobreTan  m.dxliii. 

5^7.  Sentence  rendue  à Malines  le  penuIticTme  iour  d’Aoud  Tan  m.d. 
Lxvii.  pourMelIire/4^«r/d^/p/^;77CheuaIierrcigneurde  Pamcle,qui  des 
Tan  i^jy.auoitmisencaufe  Mcfllre  Baudouin  de  Montmorency  Chcualier  Tci- 
gneur  de  CroilUlcs,rur  ce  que  s'eflanc  ailié  par  mariage  aucc  Dame  Franfoijè 
de  Montmorency  flUeaifnée  dudil^cigncur  de  Croililles , aux  conditions  am.- 
plement déclarées  és  Lettres  defon  traité  de  mariage  pâlie  le  ni.  iour  de 
Juin  Tan  M.DL.pardeuantles  Majeur  &;  Efeheuins  de  Renaix, laquelle  Fran* 
çoifeeftoit  depuis  allée  devieàtrefpasfans  auoir  lailTc  génération  de  luy, 
deiailTcz  pour  heritiers  les  enfans  que  ledit  Teigneur  deCroifillesauoit  eus 
dedefunte Dame ^ée4«o'4si'/4W(rlâ première  femmme,  iccluy  Seigneur 
dePamele  demandoitlercftcdu  payement  demillcliuresdetcmepromiTes 
en  doc  \ ladite  défunte  Françoife  de  Montmorency  fa  femme. 

Lettres  paflees  fous  le  fecl  des  Majeur  & Efeheuins  de  la  ville  U. 
feigneurie  de  Renaix,  par  lcfquelles  noble  & paiflanc  Seigneur  Ba  vd  ovin 
DE  Montmorency  Chcualier  feigneur  de  Croifillcs , Vvancoutt, 
Naufuille,Nieucapelle,  Amongies,Ruirignies,Ca)mont,conflrmc  la  dona- 
tion par  luy  faite  à i^^aé/^Jifoff/mÿre/r^'Efcuyer  Ton  ftls  naturel  cnfaucur  de 
{onirax\^^tOi\àcct>zmo\(c\\e  Anne  de  Bouton^  prefent  fa  femme  :c’cR  alla- 
uoir  pat vne panie  de  la fomme  de  100.  liures  de  retc  perpecuetleau  rachapt 
de  3 100. Hures,  à auoir  cours  depuis  le  iour  de  Tes  nopces  qui  furent  célébrées 
le  XI  II.  iour  du  mois  de  Décembre  m.  dL!  . & par  autre  partie  de  la  Comme  de 
centliutesaulTiderence.FaicleXf.iourde  Septembre,  m.dlxii. 

Extrait  d’vn  Rcgiftrc  des  Efeheuins  de  Lille  faifanc  mention  de 
Maiflre  Amhoine  de  Hennin  Licencié  és  Droits , Aduocat  podulant  en  la 
Gouuernancede  Lille,  mary  & bail  dcDcmoifcllc  Elienort  de  Montmorency 
hile  de  défunt  Noël  en  fon  viuant  Efcuyer,  & de  D.'imoifclle  Bouten 
qui  futflUe  de  feu  MclTire  Claude  cnfonvinanc  Chcualier,  Baron  de  Cot> 

baron; 


Digitized  by 


r 


DE  L’HIST.  DE  MONTMORENCY.  317 
baron  : tant  en  fçn  nom  que  pour  Sj  ou  nom  de /ria»  & Damairellc  Attfm- 
Heuc  Jt  ^euNocl  Ce  Damoifelte  Anne  £ouculi> 

Sec.  Le  Lundy  XI.  Octobre  m.d.lxxx. 


lÿ.  GEORGES  DE  MONTMORENCY 

SeIGNIVR  Ot  CxOltILLES,  ET  SES  EREREEl 
cnfans  de  Baudouin. 

Chaeitre  V. 

Extrait I Je  iixtrfet  Lettret  gardées  am  Thrrfir  de  Mc/ImMt. 

Lettres  pa(Téesdeuant  les  Majeur  Ce  Efcheuim  de  la  ville,  terre,  Ce  > 5^3- 
rcigneuticdcRenaix, pat lcrquclles  haut, noble, Se puillânt  Seigneur 
MclTirc  B R V D O V I M DE  M ON  T M O R en  c T Cheualier,feigneur  de 
Croifilles,Vvancourt  .Ncufuille-Vvitafle.  Houppimcs  fut  le  Lis,  Moli- 
mont,  N leucapclle,  RoulTeigiiies,  Se  Amongis,Sec.  émancipe  ic  met-hors  dd 
fonpain Ce puilfance  Georges  de  M ont uor  e h c y foufilsailné 
qu'il  auoit  eu  de  défunte  Dame  Ys  AB  E AT  de  St  a vele  qui  fut  fa 
première  femme.  Et  afin  que  ledit  Georges  eull  de  tant  meilleur  moyen 
pourlby  nourrir  Ce  entretenir,  il  luy  donne  Se  afiignelafommc  de  fept  cents 
flotinscarolus  par  an  fa  vie  durant,  à prendre  les  trois  cents  fur  le  Seigneut 
de  Glajon  fon  oncle,  Se  les  autres  quatre  cents  fur  la  terre  Ce  feigncutie  de 
NicucapcIlc,Sec. Fait  le  XXIX.  iour  d’Auril  M.DLxiii. 

Contrat  de  mariage  entreMclErcG  £ O RCES  DE  Month(3-*5”7* 
JE  E N c r feigneur  de  Ctoifilles , de  Houpplincs , Molimoqt , Coexelaire, 
IMicucappelle, Vvancourt.Sec. d'vnepart,Se Damoifclle Françoise  de 
1 Avss  E dite  de  Maftaing fille  de  Gabriel  feigneur  de  Mallaing,  Comte  de 
Lierdc , Pair  de  Flandres,  Baron  d'Eyne,  Poucques,  Sec.  Se  de  Catherine  de 
lainnoy  fa  première  femme  d’autre  part  : accompagncE  de  leurs  amis  Se 
païens, fl  comme  de MelTirc laques  deCroy  feigneur  de  Seinpy , de  Fran- 
çois de  Montmorency  feigneur  des  Vvallincs,  Se  d’Anthoine  dcRoifin  fei- 
gneut  de  Cordes.  Auquel  mariage  ladite  Damoifclle  porte  trois  cents  liurcs 
derente,ou  aulieu  de  ladite  fomme  quinze  mUlc  florins  fur  tous  les  biens 
dudit  Seigneur  de  Maftaing.  Fait  le  vu.  iour  d'Autil  l’an  m.d  ex  v 1 i. 
auant  Palques. 

Anvisdc  pereSemere  fait  par  Georges  de  laulFc  Cheualicr  feigneur  1 jy  7. 
dcMaftaing,Comtc  de  Lierde,  8c  Dame  la  ANNE  de  Montmo- 
rency fa  chere  compagne  Ce  efpoufe.fait  Ce  palTclc  xiv.iourdu  mois  de 
Feurier  M .DLxxix.  du  fçeu.vouloit  Sc  accord  tant  de  Meftite  laques  de  Ctoy 
feigneur  de  Seinpy, 6c  Meflirc  NiceUt  de  MtHtmmttcy  feigneur  de  Vende- 
gics,  commedcMclfire  Frattftü  de  Memmoreruy  Cheualiet  feigneur  de  Bet- 
lcc,CcMc(Iîrc  Ithan  de  Montmorency  feigneur  deHclIcm,  proximes  païens 
Sc  amis  d’vn  coftf  Ce  d’autre.  Par  lequel  aduis  ledit  Seigneur  de  Maftaing 
voulutSc  ordonna  entr 'autres  chofes  que  fon  fils  euft  pour  fa  parchon  tou- 
tes fei  terres  Ce  feigneuties  de  Maftaing,  Ermcrchicourr,  Briigellcites,Meu- 
rignies,  Baullegnics,  Baufte,  Sc  Cambron-chafteau , tenuesde  la  Comté 
deHainaut  : la  Comté  de  faintc  Marie  de  Lierde,  la  fcigneuric  d'Emc- 
luerdcghcm  tcniizen  fief  de  la  Comté  d’Aloft;  en  la  Chaftelicnic  d’Au- 
denardcla  Baronnie  d’lgnc,la  fcigneuric  de  Hucrncs,le  petit  Eynne  fut 
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rEfcdut,  U feignctirie  d’EidKoue  & CrusKaultem , la  Baronnie  de  Pouc> 

3UCS»  Rudelcc,  ic  Bcrcxe , tenus  deCburtray.  Aucc  toutes  charges  fur  la- 
ite Baronnie  dePoucques  hypotequecs&nonhypotequécs  pour  l'entier 
acquit  ic  indemnité  des  feigneuries  de  Tommes  & Hagnes  cy  douant  don- 
-aces  Tans  nullcs  redcuanccs  nycharges  quelconques  par  ledit  Seigneur  de 
Madaing  à j^driennt  fa  fille  à luydemouréede  feu  fâcherc  compagne  Da- 
me Cathenm  de  Lannoj , pour  le  partage  de  fefditS  perd  Sc  mere. 
i^Sy.  CoNTRACT  de  mariageencreMelTire  Bav  DoviM  be  Mont- 
more  tf  c y feigneurde  Hubermont,  Launaix,  &c.afndcdc  Mcflîre  Frdn^ 
f»ù  Schouteete  ditd’Erpe  Cheualier,  feigneur  dudit  £rpe,Laerne,&c.  Ton 
beaufrere  d’vne  part  : & Dame  Marotbrite  d'O  n g n i £ s doua- 
gerede  Fren»,  DameduditOngnies,Middelbourg en  Flandres,  Vvate- 
ne,  HauefKerKc,  Beihencourt,  ^c.  affidée  de  Medtre  Adrien  d^ Otantes 
Cheualier,  feigneur  deVdlcnial,  &c.Grand>bailly  des  bois  te  foreds  du 
pays  Ce  Comté  de  Hainaut  Ton  coufin,  CcdeMeflire  Hierofme  de  France 
Cheualier,  feigneur  delà  grande  Vacqrie,  ConfeillerCf  Maidre  des  Re- 
quedes  du  Roy  en  foh  grand  Confeil  ^ d ahtre  part.  Par  lequel  contrat 
ledit  Seigneur  de  Hubermont  déclaré  porter  en  auancement  de  ce  futur 
mariage  les  terres  te  feigneuries  de  Hubermont  en  prompte  iouy (Tance , te 
la  terre  Ce  feigneurie  de  Launaix,  Lanoon , appcndances  te  dépendances, 
de  laquelle  McfTice  1 a 03 es  de  Montmomorency  Ton  frere 
s en  ed  des*herité  par  donation  entre  vifs  te  irreuocable,  pour  en  iouvr 
apres  fon  trcfpas,  aucc  la  maifon  gifant  en  la  rué  (àint  Martin  en  la  ville  Je 
Tournay,  aux  charges  qu’ilan'aguerc  acquis  de  Dame  Catherine  de  Rnbem^ 
fri  Dame  douagere  de  CroifiIIcs  fa  mere,  te  dudit  Médire  lacqucsCon 
frere,  portant  39.1iures  de  gros  te  demy  de  rente  ou  enuiron , cnfcmble 
f<5  dicuaux , harnois,  armes , & bquippages  de  guerre,  dont  ladite  Dame 
s’ed  ccnue&reputcc  pour  contente.  Fait  le  xxi.iour  de  Nouembie  Taa 
M.  D.  LXXXV.  . 
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TR£rrES  DE  LA  IL  TARTIE. 

CLVI  EST  DES  SEIGNEVR.S  DE 

.BotKS  et  de  CoVKtt.IEK.E,S. 

S'A  Y A NT  eu  aucune  conununicaüon  desTiltres  domcfliques  de 
cette  Branche,  venue  de  H V G V ES  de  Montmoktmcy 
fcigneiir  de  Bouts  deuxicfme  fils  àc  Philipft  J^limimtirc«cy  fcigncuc 
dcCtoHîlles.ac  Je  Marguerite  Dame  de  Bouts  fa  pr^perc  femme, duquel  y 
a preuuc  rapportée  cy-deuant  au  Chapitre  I I.dela  I.  Partie  rie  me  conten- 
teray  d'en  mettre  icy  quelques  Aâes  qui  me  font  tombez  entre  les  mains. 

Extrait  d’vn  Regidredes  Elaidoycriesdu  Parlement.^ 

Dame  Anne  Rovavt  ve*»c  dt  ft»  Mefm  Nicolas  de 
Mon  TM01.ENCY  viHA/tt  cheuduryfagneur  de  Beurj^  ^Gabriel  de 
Montmo  A E N c Y EfcHjtr  i f relent  feignent  dndit  Bonn , heritier  dudit  dé- 
funt,eontre  Ltn}ifti^nenr&  Sirtnd'Orkec  ftf  Dnmeijette  Jn^nebnt  dtStijfetts pt 
femme.  , 

txtrnit  dn  T efinmentie  letn  de  Mtntmtremcj  fei^tenrde  Cettrrieres 
gnrdé  tu  Threfir  de  MoUnunt. 

Testament  de  Iean  de  Montmorency  feigneur  do 
^oiirrieTes,d'Ourges,MaifniIfur  Rielle,Quefnoy,&e.Cheualier  de  l'Ordre 
du Toifon d'or, Confeiller Si Cltambellandu  Roy  d'£rpagnc,&Gouuer- 
neur  de  Lille,  Douay,  Ee  Orchies,pai  lequel  U eflic  fa  fcpulturc  en  l'Eglile 
parroIlBale  de  S.Piat  deCouriereS  en  la  Chapelle  qu’il  a fait  commencer  i 
condruire  ; voulant  Sc  ordonnant  au  cas  que  Iadit#Mui^jg  Chapelle  ne 
foità  fon  ttcfpas  parfaite  ic  acheuée,  que  ce  fâfle'ptuwa  e3cecueeun,&des 
deniers  ic  biens  qu'il  delailTcra  au  iout  de  fondit  deeés.  Edant  fon  intention, 
que  ladite  nouuelle  Chapelle  foit  dedièe  à l'honneut  ic.  reuerencc  de  la 
iainte  ic  Vraye  Croix.  DelailTc  toutes  les  folemnitez , pompes,  & ceremonie^ 
defes  exequesacfunerai!les,enfemble  l'appolleiond'vn  marbre  furie  lieu 
de  fafcpultureûauantquejl  n'eudeefait  enfonviuant,  à la  diferetion  do 
fefdits  exécuteurs.  Et  pour  Epitaphe  veut  que  foit  pofé  en  ladite  Chapelle 
àl'endfoit  de  fadiie  fcpulture  vn  Tableau  contenant  la  teprefentacion  de 
nodre  Seigneur  en  Croix,  je  fon  effigie  edant  à genoux  au  deCiaric  (ficelle 
Croix  en  armes, &c.  Donne  plufieors  rentes  tant  pour  le  feruicc  de  ladite 
Chapelle,  que  pour  la  fabrique  derEglifeduditQsurrieres.Icem  pour  l'a- 
mour&taffirâionnaturcllequeil  porte  à Iean  de  Montmorency 
(cigneur  de  Bouts  fils  vnique  de  défunt  G A B R I £ i de  Montmo- 
rency fon  ncpucu,luy  donne  Se  lailTevne  tente  heritiere  de  cent  liutes 
de  quarante  gros  qu'il  a droit  de  prendre  fur  la  terre  d'Allod  an  rachapt  du 
denier  feize,  procédant  des  deniers  de  la  vente  du  gauene  de  Douay.  Pat 
dclfiis  ce  luy  donne  ic  laiffe  la  fomme  de  mille  liutes  dudit  pris  de  quarante' 
gros  pour  vne  fois.  A condition  que  fi  ledit  Seigneur  de  Bouts  dccedoit  fans 
enfans  legitimcs,il  veut  te  otdone  (]ue  lefdits  légats  te  donations  a luy  faites 
appartiennent  àsES  OEVX  sEvxspai  cgalle  portion.  Neàntmoins  ft 
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l’vnc  d’iccllcs  prenoic  eftacde  Religion  .veut  que  fa  part  accroilTc  & compete 
îU'auCre.  Lefqucls  légats  &:  donations  il  fait  audit  II  AN  di  Montuo- 
B.  E U c r fcigneur  de  Bouts  Sc  fcfdites  fcurs , foubs  condition  Sc  charge  ex- 
prcITc  qu'ils  foienc  Sc  demeurent  vrays  Catholiques,  SC  obferuatcurs  des 
Conllitutions  de  rEglifc  Romaine  &:  Catholique  .non  infcâcz  desnou- 
uelles  feâcsprcrentement  régnantes.  Ce  que  auenant.il  les  priue  dcfdits 
légats, feveuticeuxtctoutnericappatteniràMcflire  Hvgves  de  Bovr- 
NEL  Cheualicrfcigneurd’EBecnbccquc,  Gouucrncur  de  Bappalmes,  fon 
petit  ncpueu,oa'afon(ilsfe il cBoit  terminé.  Pareillement  pout  l'amour  SC 
alFcâion  naturelle  qu  il  porte  audit  MclTire  Hugues  de  BourncI  fon  nepucu, 
&lcsplaifits&:amitiezqu’ilaeus  d'iceluy,il  luy donne  Sc  lailTe  par  usndic 
teftament  les  fruits,  profits,  Sc  reuenus  de  trois  ans  de  tous  lefdits  fiefs, terres. 

Sc  feigneuries  qu’il  a atj^its  villages  Sc  terroirs  de  Couticrcs,d’Ourges,Maif- 
iiil  fur  Rielle,&duC^fnoy,8c autres  lieuxà l'enuiron  ;auec  vn  quint  de 
tous  lefdits  fiefs,rerres,8c  feigneuries  à perpétuité,  pour  en  iouyt  inconti- 
nent apres  fon  trefpas.  Item  veut  Sc  otdonneque  foit  payé  Sc  dcliuré  à noble 
homme  Fexnant  de  laBaeke  feignent  de Moferon , fouuerain 
£aillÿ  de  Flandres, la  fomme  de  mille  liutes,dequarantegtos  la  liure,  fuiuanc 
.&fiitisfaifantà  la  promelTe  par  luy  faite  traitant  certain  appointeraent  Sc 
ttanlââion  auec  ledit  Seigneur  de 'Moferon.  Item  donne  à Mârgutritt  de 
Lennay  feut  naturelle  de  feue  Madame  fa  compaigne  la  fomme  de  trois  cents  ■ 
liures  dudit  pris  de  quarante  gros  pourvue  fois.  Item  donne  à leanne  Bouf- 
lengicr  fille  de  laques  fon  Concierge  à CourieresSc  fa  filleulle  la  fomme  de 
trenteliures.  Item  donneàNicoIasdeVincit  fonMaillred'hoftcl  Sc  Anne 
de  Beneughen,  fa  femme,  en  contemplation  des  fctuicesqu'ilsluy  ont  fait, 
lalbmme  de  douze  cents  liurcs.  Item  fait  pluficuts  autres  dons  à Nicolas 
Cauffains  fon  page,  à laques  du  Bruille  fon  Secrétaire,  \ Pierre  d’Audenar- 
de  fon  Page  Sc  Chantie,à  laques  de  RigoIctaulTi  fonPage  ScChantrc,à  Guif- 
lain  fon  Org.imfte,  à MclTirc  Claudele  Duefon  Chapellain  ,à  Laurens  Pla- 
telfon  Boutillicr.ÿM^'^^*^'*^^^'"^  IhnChirurgicn,  Sc  à fcsauttcsdoinc- 
lbques,Scc.Pouc  lequel  telUmencmetirc  à execution  il  denSme  Sc  efljt  pour 
fcscxecuteutsfesbonsScleauxamisMelErePHi  ri  FPE  de  Montmo- 
rency feigneur  de  HachicourtCheualier  de  l'Ordre, SeChef  des  Finan- 
ces de  fa  Majefté  Catholique , fon  coufin,  Maiftte  Adrian  Clément  Maiftre 
en  la  Chambre  des  Comptes  à la  Gouueinance  de  Douay,SC  Anthoine  d’A- 
blaing  Cqnfeillet  Sc  Praticien  refident  audit  Douay,Scc.  Ainfi  faic.ordonné 
Scdiiÿofé  en  famaifon  de  Counieces  le  xxi.deluilletM.DLXiii. 

Extreit  £vn  Kegifire  d»  CbeJhBit  de  Tetù. 
AcTE,contenantqu'àIatutele  de  Iean  de  Montmorimct 
filsde  losiAS  fcigneatdeBourscomparurentauChallellei  M'‘  Piieri 
DE  Montmorency  Cheualiet feigneur d’Aqueft  frété  de  loCas , Se 
Mclfire  André  de  Fonuines  feigneur  d'Eftifeuxmary  de  MichbIL  e de 
Montmorency  feut  dudit  loCat.  L’in M.»cucvt. 
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,5.  MATHIEV  DE  MONTMORENCY 

I.  DV  HOM.SlICMEVK  d'Av  VRESMAI  SN  1 l,  »>• 

& de  Goufliinuille,  ftete  puifné  de  Charles 
Seigneur  de  Moncmotency. 


Cmavit'ki  Premier. 


Extrâit  itv»  tXMtnUirt  d»  Thnlit  dt  ChaxUBj. 

E^RESpa^es  par  deuanc  lean  de  RoilTy  Sc.  Henry  deijAj. 
Lcnnes  Notaires  du  Roy  au  Chartellftde  Paris,  parlcLquel- 
Ics  C H A R L E S Seigneur  de  Montihorency  afljgne  partage 
àMathiev  de  Montmorency  fon  frere  puilaé. 

Fait  il  Paris  lexviit.iour  de  lanuier  l'an  ir.ccCxLiii. 


Extrait  d’rn  Régi  lire  du Threfot  des  Chartes  du  Roy  cotte  7*. 

PhiIIEp  E fir  U grue  dtDit»  Rtyi  dt  Frâtue.  SMtir  fùfim  i tem  frefitts  1550. 
d’UitHir  iJ^Mecrmme  Pierre CùBùr de fiuu  Frtgel nfi fiifd  frù  à fureèmei- 
tté  ixfiiut  i eérteiiu  temfi  terteiitet  terrer  d»  Cur(  de Junt  Fregel,  fer  emji  tjue 
chefimm  en  durent  kdtt  temps,  ueluy  P terre  ejieit  tenus  & deunt  mener  seule  t les 
lemées  defdites  terres  en  U grenge  dudit  Cure,  & en  cefi  Aeuft  derrenur  f^é  ledit 
Pierre  eit  mené  en  fe  grenge  fins,  le  fieu  dudit  CUrévne  cherretee  d'eueine  de 
enuiren  ijuerenle  geries,  efiuSes  il  deueit  eueir  le  meisié  fer  ledit  merché.  Et  four 
CfMATHIiY  DE  MamVLon.lVC't  CheuelierSireduditlieuileféint 
Fregrl  aiant  lE  EAIl  DE  SES  XNFANS,«r  feit  prendre  & 
ttengne  prifinmer  ledit  Pierre,  tjui  eft  fon  homme  efi  iujhcier  en  heute  iuftice , & le- 
guele  ctnfefé  ledit  feit  en  le  meniere  que  dejfm  efi  du  en  le  Court  dudtt  CheueJier. 

Et  nous  eit  feu  humblement  requérir  ; que  comme  il  eit  efté  tout  fin  wuem  homme 
de  bonne  vie  & renommée , ^ertie  ne  li  en  âemende  rtenx  ; noue  fir  ce  h vueilhcns 
feire  grece.  Kotuejent ^Ue  dr compefion  dudit  Pierre  en  cefie  fertie,  è iccluy 
tuons,  s'il  efi  etnfi,quttte, remit, &ferdonné,efi  pu  le  teneur  dt  ces  Lettres  de  grece 
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tj^€cul,  de  nojïre  fUin  f9Mtr  & Jiu^orité  Royal , quittons,  & remettons  y f*r don- 
nons ledit  fjity&toutce  ififi  s'en  ejl  enfuinyyé’C.  Donné  an  Boude  Vtncennes  U 
XI.  lourde  lutng  l'an  de  ^ace  M.  C C c L.  Par  te  Roy  Rongemont. 

Epiuphe  qui  fe  void  en  l'Eglife  parrochialc  de  S.  Barthélémy  de 
Tauerny  fur  vue  tombe  de  pierre  cHcuée  ioignanc 
la  Chaire  du  Prédicateur. 

C T gijî  Monfeiynenr  Mahiv  de  MontmorEKCy  chenélùr. 
Sires  de  Aunrefmegrûl, qui  trejpajfa  tan  de  grâce  UL.QCC.& fitxante,le  tour  do  In 
fejfe  faint  Pierre  enlutn.  Priezyourtame  de  luf. 

Surlamcfme  combe  edreprefenree  fa  ëgure  auec  TefeunTon  des  Armes 
de  Montmorency  brifccs  d’vniambei  de  croîs  pendants  : & deux  Anges  cc- 
canes  des  cnccnfoirs  aux  deux  collez. 


14.  MATHIEV  DE  MONTMORENCY 

IL  OT  fio  M , Se  I CNE  VR  DI  G O V $ S A I N VI  L L E 
Sc  de  Bouqueual  » 6ls  de  Macliieu  I. 

[ & Tes  frère  & feues.  ^ 

I 

Chatitre  II. 

Extraie  d'vn  Regiftre  d’accords  du  Parlement  de  Paris. 

SV  P I X M fuiJ  lojmes  dt  SiUita  fiutifer  i»  neftro  TarUmento  adiernari 
fcccrat  CmUtlmum  de  Ceajfainmlla  fiutifenm,  &\A^etemda  GauJfairmtlU 
dcmuellam,  tart^uamharedtsdefutiûi  Caidcnàde  CauJJaintulU  t^Hondam  militùt 
jratufque  diitorum  Guiüebni  & A^rKtùj  menon  Ioannem  ob  Lor- 
RlACOj^YsABEr-tiM  eim  vxaremjfti^m  tÿ-  haredem  dtfmnSfarttm  M A- 
THEI  DE  & eiusvxarü t tam  ftü neminiSua, 

ejaàm  -vt  hahrnum  haUum  é"  admimjhatianem  Ioanmis  rf-MATHEi  ^a- 
tram  diûa  rfaheUù  j ac  diUClas  &/dtUs  najlns  K A E O E v M demmum  de  Man- 
temaremtacoé' Rebertam  deLerrk,  milites,  vthabemes gardiam ,haUam , eS-  ad- 
mmijiratunem  diClarum  libereram , ad  refumendum  vel  defeeettdam  arramenta 
caafa  in  dût  a mjha  Parlamenti  Cassa  fendentis  inter  dtUam  defaniiam  Catda- 
nem  dt  Geaffainaitla  tjaendam  militem,  dr  diCiam  defanctam  diüt  Mathei  vxarem, 
tam  fat  ntmtne,qaàmvt  habentem gardiam,baltam ,&  admistijlratitnem  diClt~ 
ram  libtreram  faaramexvna  farte,  à-dtffamJeannem  de  BtUtace  exaltera.  Fre- 
carateres  dUteram  adiarttateram  habent  diem  affenfamentt  ad  diem  Latta  ftjl 
Ttemtnicam  tjaa  cantabitar  in  Eeclefta  cltrijli , ^aajimtde  ,freximè  •ventttram.  Da- 
tam  xn. Marti/  anna  m.CCCLXv. 

Extrait  d'vn  original  gardé  auThrefor  de  Chantilly. 

Charees  parla  grâce  de  Diea  Ray  de  France.  A têtu  cealx.  qai  cet  prefentes 
Lettresvemnt  ,falat.  Saatir  fatfinstjae  tuma ptar anfiderationdetbens, grands, 
Cr  agréables  feraicestjæ  les  predtceffearsdr parent  debU.  t,yiin.x  filsdefea  Ma- 
HtEV  DE  Montmorency  iadà  Cheaalter,  & de  sut 

DE  Vendosme  tadü  fa  femme,  tnt  fait  tu  temps  pafé  i nos  predecefliart 
Rejt de  Francedr  à nem,  & tjae mas ej/erens qae ledtt  fit  nomfajjè  ta  temps aae- 
nir , & pearcertatnes  aatres  caafis  qm  à ce  tsous  tnt  meu , dr  aajs'i  ptar  contempla- 
lien  de  noflre  ami  dr  féal  cheaalier  dr  Ctnfetller  Charles  Sire  oè 
Montmorency  nostre  Qovitxw,  encU  dadit  Mahiea,  qti 
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Jûr  et  mm d humblement  AiteSt JtlsdnonsotTdyé&dtrByontdencjlrcgtdce 

tjPecul , & dnfimit  RijaI,  tjjdil  ce  ejn'tl  fin  mendre  Àddge,  tfi  ctnfiiinet.  m x v 1 1 . 
an  de  fin  ddgenenmrim,difienfiuien  & fnifince  que  ttmles  ehdjfedutx,  villes, 
finerejfis & lteux,lSet.,drrterefies.,  terres,  pêjfifiuns , rentes,  reuenues,  & entres 
biens queUuufues d Iny  dpydrtenenvd edufi de  fnecef tende ^e (fi de merc , ou 
irement  denement derefineudnt , U futfiè tenir, genuernercrddminiftrer,  leuer,  tfi 
fereenoir,  tentdinfi  & fer  U fourme  efimnniere  qu'U  ferott  (fi  frire  fourreit  s'il 
ejhiten  ige  ^drfdtt  (fi  dccempiy  èfetre  leschofes  dtjfufdnes,en  frifint  les  de  noir  s 
qui  d nous  O"  d Autres  dooertiennent  en  tel  eus.  Si  donnons  ri>  minde- 
ment,(fie.  Donné  enl'Abbdyedu  l'Aï  n^e  Ddsne,lefrenùer  tMr  de  Mry  l'du  de 
grdce  u.cccixix.(fi de nofireregne le  vi. 

Extrdit  d'vn  Tiltre  de  le  terre  de  Confiinuille. 

Lettres  de  Mdthuu  de  Montmorency  reigneur d’Auunymernil  & de  <374- 
GounàinuiUc  en  partie,  par  Icfqucllcs  U reçoit  à foy  &:  Iiontmage  Robetc 
d'Aunoy  Cheualiet,  Icanne  laThiaircfa  femm*.  L’an  m.ccclxxiv. 

Extrdit  d'vn  Jnuentdire  du  Threfir  de  Chdntilly, 

AccoRodu  XIX.  Mars  M.cccLXXviii.  par  lequel  Mcdieuts  rAbbci378. 

& Religieux  du  Val  noAre  Dame  ont  rendu  à MelTieurs  Mdtbieu  (fi  leun  de 
de  Montmorency  freres,  les  cens  SC  rentes  à MaiHiers,  que  Médité  Chorles 
de  Montmorency  leur  oncle  auoic  donnez  pat  iaaduetunce  aufdits  Reli- 
gieux. 

Lettres  de  l'an  u.cccLXXXTtii.  pat  lerquclles  Madame  leanne  de  <388. 
Dormans  Dame  de  Paillatt  baille  en  payement  à Amaury  d'Orgemoni  M à 
fa  femme  £lle  d'icclIe,  50.  liures  de  rente  fut  la  terre  de  Mdhieu  de  Mont- 
morency. 

Extrdit  d'vn  Tiltre  de  U terre  de  Coxjfdinmlle. 

Lettres  de  teonne  troque  venue  de  Mdtbieu  de  Montmorenct  fei-  > 4 ' 4> 
gneiir  de  Goudâinuille  ScdeBouqucual,  ayant  la  garde  &:  adminifttation 
de  ebétrUs  de  Montmorency  fon  fils,ran  M.ccccxtv. 

Elltrait  d’vn  Arreft  de  l’an  M.  ccccxxtv. 

IoanNr  Braqje  domindde  SoconùBd,  de  Couffdinuilld,(fide tdnbi- 1414. 
gnidco. 

Extrait  d’vn  Regillre  du  Threfor  des  Chartes  du  Roy,cotté 
Lxxx  1 1.  num.Ss. 

I EH  AN  fstrUpdcedeDien  Roy  de  Fronce.  A nor.  ornez  (fi  ftoulx  gens  de 
nos  Corn  fies  (fi  T hrefiners  À Forü.fdlnt  (fi  dilelHo».N  oftre  orné  & fini  Cheudher(fi 
Chombellon  Kottxx  DE  LokkH  Sire  d'EnuenonuiSe , (fie.  nous  ofi- 
gnifé,  que  comme'dentuucl  de  noflre  volenté  oit  troittié  en  noftre  frefinee  & fuit 
moridges  deXiH  hV  fin  filsdinzné  neftre  fiteuldueeyikKil  DE  Chas- 
ni\.i.on , (fi  de  Gy  xxw  fin  fils  ficond  duee\ t xtxi.  de  Mont- 
morency,ÿ air  donné  ossdit  lehon  Id  terre  de  Beouroin  qu'il  tient  de  nofire 
don,&  ld  Vicomté  de  Monfiereul fur  U mer  en  fris  de  mille  Uures  tournois  de  rente, 

(fi  fe  tout  ne  volent  tl  les  dotbt  ftrfoire.  Et  onee  ce  dés  mointenont  doit  heriter 
ledit  lehon  du  choftel & de  toute  U terre  d'Ermenonuiüe  que  il  d dcqutfe  de  nouuel, 

(fi  dés  mointenont  l’en  doit  mettre  en  foy  (fi  hommoge  fonzy  nent  retenir,  fors  , 
Vvfufiuit  dldvie  de  luy(fi  de  fi  femme*. Et  oudit  Gy  oit  fiomis  ÀdonnerXs  hcmicn 

mille  hures  fdrifis  de  terre  d ojfeoir  o Lnfirches , (fi  en  plus  fiés  en  U terre  qu'il  y jf 
n,ou  durd,(fie.Donnéeti Pdris  leiy.iinrd'Aoufil'dndegrdceu.cccLiii.  rîr,,” 
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Extrait  d’vn  Arrcft  de  Tan  m.ccclxxx. 

PeTROHillac^  Sjffârtù  reltéJa  defunSfi  Robtrti  de  Lerriacô  éfuendam  mi^ 
Utis ,&  YsAbeliis  de  MontemorenciACo  reltûa  de/mucH 
JûhÂ/jnüdeLorriacûiolut  Làncel9t,(^uondam  etummUitUybâUiim  habens  libera- 
r$tm  fuorum.  ^ 

Extrait  d'vn  Arrcft  de  l'an  m.ccccvim. 

Lvcia  de  Montemoxenciaco  Relt^iûfide MaUdttmûyfxprû- 
geme  dominorum  Mentijmmnctàçi  de  parte  patrù,Cf  de  Vtndoetno  de  parte 
matrù> 

Extrait  dvn  autre  Arrcft  de  l'an  m.ccccix. 

Lvcia  de  Momtemorenciaco  atha>‘ 

iêmni  it  riham  DE  E$  *^oT  A V 1 L L A * oppontntem , ratttne  AbbatU  de  Male- 
' dumo  prçpe  Fontifarem»  Fr$  parte  Lutia  prepojitnm  extitit,  tfabd  tpfa  nobilù  ex 
nobUtgenere  de  MoKTEM0R£NCIACO4  pane  patrü^&de  Findocino 
ex  latere  matrù , procreata  erat.  dudum  Religieja  de  Mahdumo  effe^a , 

loAMVÆ  DS  YvrIaco  Mfiretîm  wter  Reltgiofas  dUti  Monafler^y  ^ 
netahUiûTÛ  fegimmisttrudienda  tradita  fuerat.^^tt^uidem  Luciaprçfe^a  acThe- 
Jauraria  di£h  Mùnafiery  efiSJâ,  religiese , dtfiretiy  & honejle  per  Jfactum  x x.  an- 
n$ram  Jè  gejjèrat.  Fofiea  defnnFla  mda  loatma  deTuriaco  tune  dtcli  Menaffer^' 
AbbattJJdj  tpfa  fuit  in  etm  locum  eleUâtpradtHaCatharina  & a!ps  ReltgUfts  cbe~ 
dientiam  fibi  pritnittentibujgjre*  Fer  Arrejlum  Abbatia  in  manu  Regü  pefita  efi, 
& neutre  afignata. 


15.  CHARLES  DE  MONTMORENCY. 

SeICHEVR  DI  GoVSSAIN  VIILE  , ET  DE 
Bouqucual , fils  de  Mathieu  I E 

Chapitre  III. 

Extrait  d'9m  Jnnentaire  du  Threfir  de  ChantiÜy. 

Le  T T R El  de  lanM.ccccii.  par  lefquclIcsCHARLEi  de  Mokt- 
MOREHCY  achepea  le  ftcf  de  Boftencourc  aflls  à laint  Leu  lés  Ta-> 
uerny.  '**<•" 

Extrait  du  Compte  de  Raoul  de  Launoy  Treforier  general  & Maiftrc  do 
la  Chambre  aux  deniers  detres*haut  & puiftànc  Prince  Moofteur  le 
Comte  de  Richemont  Conneftable  de  Ftance>  rendu  &prefenté  à la 
Chambre  des  Comptes  de  mondic  Seigneur  tenant  en  (on  chaftcl  de 
Partenay  le xxvii.  tour d'Aouft  l'an  M.c  c c c x l 1 1 \,f$L  44  reeia. 
I44f.  K Meftre  Gilles  de  faint  Simony  Charles  de  Montmoram> 
c i , Henry  de  Launay , & lean  de  Saulnieres  , Cenfeiüers  , chambellans  & 
Maijhes  d’Ojhl  de  mendit  Seigneur  y le  1 1.  iour  dudit  mois  d'Auril  l'an  M.cccc. 
XLV,4*4»^  Pafmestpour  leurs  gages  desmois  de  Feurtep&de  Mars  derreinement 
pafez^achacundeux  \l..efius. 

fol.  4t.  redo. 

, A Hefire  lean  de  Halefiret,  lean  de  Rochethuart  cheualiers , C u A R L E s 

y 01 
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DE  MoNt-nïorenct,  Kene  RotMudy&  lean  de  SAttUicres,  ffiMyeritCbatn- 
btlUm  & Maijhes  d'HoJlclde  mendu  Seigneur, 

Extraits  de  diuers  Régi  (1res  du  Parlement. 

IvDiCATA4».  M'CCCCLXl.  lûsnnes  d'Attlnoy  dtÜue  U Galeü  /cnufir\^£i. 
centra  Karolvx(  dc  MontemoRenciaco feuttfenandommum 
de  BouqitcHal,rétt»ne  'vt/liô'demtntf  de  Cou(JaiHHifle. 

L I T T ER.  Æ 4».  M.ccccLxti./tf4»»e/  d' Aunçy  dtCim  ie  Galeü  miles  .^centra  i 
lOAKNAM  KkT  K'tt  rehclam  defttMilt^hKOLl  DE  Montemo- 
renci  ACO,d*  GuilUlmum  de  Sauignémilitem,  tuêcres  itberenm  di^lt  defun- 
iii  & Jehannx. 

I V Di  C A T A an.  M CCCCLXii.  Parta^ium  terre  deCeuJJàinHilla  faclnm  ûlim 
inter  fredeccjjères  loannisd’AHlnoy  miUtüy  ^Karoli  de  MonTemo- 
B.  E N c I A C O. 

ArRestvm  an.  M.cccclxiv.  nejler  loanncs  d’Anlnoy  afiks 

Cabü  miles  y contra  dtleÛam  noïtram  loannam  Ratanlt  domiccHam  defanclt  K A- 
R.OLI  DE  .MontemorENCIaCO  relilf4m,vt  ballnM  habentem  (îtomm 
dr  dtcli  defmiU  Itberorum.  Aller  dm  efi  loanne  dc  NtgelU  defanlH  loannù  de 
Cheueri  rmlitis  v.xert  c.  feuta  auri  annui  reddttus  vendiderat , dicfa  leanna 
eundem  redditum  dtftm^o  Karolûde  Mentemorencuco  cefprat. 

IvdicatAim».  M.ccccxci.  Philip?  VS  d'A  v n a y fcHttfervtt»'  1 49*- 
ter  ^cureter  C a r o L i d’Avn  A Y eius  fliy  ScheUrü  Partfimjîadentü  ytus 
$ahjcy.trteÀ  leanna  RataïUt  defnnlU  Karoli  de  Montmorency 
ttliUa  per  tranj^ertum  habentüy  centr.t  Ludonicam  Chenine  defnmh  Reberti  de 
Cent^.tnt  reliUamy  ^ dilelhtm  é’  fldelem  nofhnm  Stephanum  de  Centrant  mi- 
IttemyAC  ettam  Frana/cnm  & loanncm  de  Centrant  etus  fiatres  defenferesy  ra- 
iione  hereditayierum  vul^o  Grande- Ratanlt  nnneupaterum  tn  Comttatu  Piclatt, 
frope  bnrgum  de  champdenier ptorumy  que  defnnclü  Srniande  de  Carcy,  & Annetn 
Ratault  tins  vxort  Jpeclauerant. 


16.  lAQ^VELINE,  CATHERINE,  ET 
Marcterite  de  Montmoaency, 
filles  de  Charles. 

Chapitre  IV. 

Extrait  dvn  Contrald  y dont  l'orignal  efl  an  Threfir  de 
Mency-U’Vtetl. 

CONTRACrde  mariage  paffe  par  deuant  Robert  d’EftouteutlIe  Che*  1 4 C S 
ualier/cigneur  dc  Beyne . Baron  d’iury  U.  dc  S.  Andrieu  en  1a  Marche, 
Confciller , Chambellan  du  Roy,  & garde  de  la  PreuoRi  de  Paris , entre 
Damoifclle  Icanne  Racaut  venue  dc  feunoblc  homme  Charles  de 
Montmorency  en  Ton  viuanc  feigneur  de  Boucqueual , de  Baubigny, 
&dcGouirainuiile,enron  nom  comme  ayant  la  garde,  gouuerncmenc, 

& comme  foy  fai  fant  fore  de  Damoifclle  Cat  herins  deMontmo> 

R B NC  Y hile  dudit  feu  Charles  de  Mont  morency&  d'elle,  pour  elle  cfdics 
noms  d' vne  part  : & noble  homme  Philippe  d*  A v n o y feigneur  de 
Chiure  hls  aifnc  de  noble  homme  Mellire  lehan  d'Aulnoydic  le  Galoii 
Cbeualier , feigneur  dOniillc,  & de  feue  Madame  Ysabbl  de  Roy* 
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V ROT  u4is  fa  femme  » pour  luy  en  Ton  nom  d'autre  parc.  A l’euure  éc 
augmentation  duquel  mariage  ladite  Icannc  Racauc  donna  tranfporta  par 
Vray  don  irrcuoCablc  audit  Philippe  d*  Aunoy  &:  à iccllc  Damoifcllc  Cathe- 
rine dcMontmorcncy  fafille.cenc  efeus  d’or  du  coin  du  Roy  ayants  cours 
pourxxii.r.parifis  picce  de  rccc annuelle &pcrpccuclle>quc  des  l’an  mcccc. 
Lvi.lc  Mardy  xiv.iour  de  Décembre, noble  Dame  Madame  I e a n N e de 
N £ E s L £ Danne  de  Conflans  âc  de  Sommeuclle,  vcuue  de  feu  Meflîre  Ican 
en  Ton  viuant  Cheualier/eigneur  de  Cheuery  & de  BaillemontjConfciller  ôc 
Chambellan  du  Roy , auoic  vendues  & cranfportces  audit  feu  Charles  de 
Montmorency.A  laquelle  Dame  leanne  de  NecHe  Icfdits  Ican  d’Aul- 
noy  dit  le  Galois  feigneur  d’Oruille,fic  Madame  Y fabel  de  Rouuroy  fa  fem- 
me dclTus  nommez  par  Lettres  de  l’an  MiCccclv.Ic  Lundy  xxv.  iour  de 
May  les  auoienc  vendus,  conftituez,ains,&  a0îgncz  fur  les  terres  &:  feigneu- 
ries  fumantes,  ou  U difoic^  luy  appartenir  de  fon  propre  héritage;  c'cRalTa- 
uoirlaterreficlcigncuriede  Gouflainuille.  Item  la  terre 6c  feigneuried’Or- 
uilIe&deLouurcs.Itemles  terres Ac  feigncurics  de  Villeron  & de  Chen- 
neuieres.  Fait  l'an  de  grâce  M.ccccLXvui.lcDinunche  iv.  iour  du  mois 
de  Décembre. 

Extrait  d’vn  ancien  Liurc  de  hef;  gardé  au  Threfor  de  Chantilly^ 

^4^9'  NovsIehan  Barûfi  de  Montmorency  ^ érc.  confejfons  onoir  en  ô"  receu  de  no- 

ftretres-cher(^amécûufinV  d’Avlnoy  Ufimmede  ^o.e/cfud'or 

four  les  reliefs  qui  deus  nous  pouuoient  ejhe parles  heritiers  de  feu  nojhre  tres^  cher  & 
amècoufn  Charles  de  lAo'üTUQ^ztiC't  pourcaufi  de  leursmana^ 
gest& partages  tquand  ib  auront  partis  leurs  heritages,dt  quatre  fefsdes  trois  afù  en 
Hojhre  terre  & Baronnie  de  Montmorency  tenusdenous  à eaujède  nofire  dite  Baronnie 
de  Montmorency.  Cejl ajfauoirlefief  aEat^onnctlefief  de  Cepo^  afü  à Domont,cà' 
le  fief  de  Bouqueualè"  leurs  appartenances  le  quart  fief  afiàa  Efcoueny&c.  Et  on 

c as  que  iceulx fiefs  par  lefdits  partages  -vemsiroMt^  ^ cjfcherront  à nofire  dit  coujin  à 
eauji  de  fa  femme  fiBe  denoflredit  feu  coufin  Charles  de  Montmorency , nous 
maintenant  pour  lors  auons  quitté  & quittons  nofire  dit  coufin  pour  ladite  fomme  de 
So.efiusdetotss  iceux  reliefs. LeSamedy  xyiw.Imüet  m.cccclxix. 

Extrait  de  C Innentaire  des  T titre  s de  U Chafie  dente  de  VlJU‘Adam . 

1470.  Tr  AiTE'demiriagecntteMcffireAnthoine  deVillersfilsde  Meflîre 

laques  feigneur  de  rifle- Adam.de  Villecs,  & de  Dainoifelle  leanne  de  N elle 

dVne  parc,sr  Damoifel  le  fille  de  feu  noble  Char- 

les feigneur  de  Bouqucual  SC  de  Damoifelle  leanne  Rataulc.  x 1 1.  Fcuiiei 

M.CCCCIXX. 

Ëltrait  d'vn  Atreft  du  Parlement  de  l’an  m.ccccxcii. 

* 4 5 »•  A finumufer Prtftjîtim farifti vtiüutm  diUlh ntflri  GviiLtLMi 
Da  S zy  mv  mihtù  di£fi  ieci  de  Seui^nt  domim . d’iAQ^E'tjÉ  DE 
Montmorency  eiu  •uxmit  eltenm,  centra  Thiliffum  d'Autuy  fcutifernin 
denunitmd'Oniiÿe.é-Cmmr.ivnu  de  MoNTMoRENCYd!.»/»/- 
lameimvxeremdcfcnftm,ratune  ijHarurndam  rentm  ferdilles  definfires  tiscef- 

firmmann»  M.ccccLxix.lata,ferdiaesdefenfireia/feSatnm.i/i//jui  litetM  rt. 

dinttgratùniehinnerunt  xxiir.  Fclr.  M.ccccixxxix  Sed  tandem diSu aOe- 
rikm  afidere  cccc.  UItm parif.  fnpet  hereditagps  defanSi  Caroli  fil 
Montemorenciaco,.  ptrArrefinm  tendemnati  fnnt, 

. iREry  Ei 
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TR  BIFFES  T>E  LA  II.  T A RT  IB. 

II.  ERARD  DE  MONTMORENCY 

SiicNev*.  oeCoNriANS  ït  de  Beavsavt, 

Erdianfon  de  France, frere  puifnc  de 
Mathieu  1 1 1 1. 

Chaeitri  Premiek. 

ÈxtTiit  tT vu  Stgtjht  d»  Threfir  dei  Chanes  dm  Boy  enté  L X v. 
mm.  cxc  V I. 

EïTREsdeMAH  Evi  Sires  de  Montmorency , par  Icfqnellcs  ti%S. 
en  traitant  le  mariage  d'ExARD  d e Mo  n t m o r e h c y l'on  fre- 
ce  aucc  Damoifellc  I e H a M N E Elle  d!  Monf.  Aubert  de  Lon- 
gueual.il  prometfaireaud. Ecart  joo.liurécs de tcrreàparilis  pour  """o*- 
fa  partie  deterrede  freraige,ptircs&a{fifesen  la  terre  de  Montmorency,  j” a,'' 
& le  manoir  de  Conflans  tout  entièrement.  Lequel  manoir  fêta  ptifépar 
Monfieur  Anfel  leBouteillier,  EcparMon{ieucIehandeDaniryi&:  les3oo. 
liuicesde  terre  par  Monfieut  Adam  dcBlcmuc,  & par  MonGciir  Guy  de 
Neiry.  Et  pour  plus  grande  feuretédeceil  donne  pleiges  au  mcfinc  Erart 
Melure  Baudouin  de  Guines,  MelGre  Maheus  de  Trie,  8c  MeOirc  Iclun  de 
Danify.  Fait  l'an  degrace  m.cc.lxxxvi.  au  mois  de  luin, 

Extrait  ttvH  miginal  gardé  a»  Threfir  de  ChamWy. 

Lettres  par  lelqucllesMonficurER  ART  de  Kl  on  T m o R e n- I e 9 o. 
CT  Gecs  deConËans  8C  de  CroilTy  Cheualiet,  Sc  Madame  1 e a n n F fa 
femme  , vendirent  à Monfieut  M a h y firesde  Montmorency  & à Madame 
I E a N N E fa  femme  la  quatriefme'  partie  en  toute  taterce  de  faim  Marcel  de 
faint  Denys  pour  la  fomme  de  500.  liurcs.  L’an  de  grâce  m.  ccxc.  en 
luillec. 

Seedé  de  deax  féaux  miitrs , lefremierde  Mtntmmney,  irisé  au  premier  tfuar- 
titrdvue  Efoideaulteude  quatre  Alertant.  Le  fieend  de  trais  bandes  de  vais 
afi  Langueual, 

Extrait  de  iTnuentaire  des  chartes  du  Ray. 

CoNTRACT  de  mariage  entre  Charles  Comte  de  Valois  poprle.innc  13  oj. 
fa  fille  aifnced’vne  part,  ic  Guillaume  Comte  de  Hainaut, Hollande  8c  Zé- 
lande, lire  de  Ftize  d’autre.  Par  lequel  leditChatles  donne  pour  picgesdes 
conuentions  Gaucher  de  Challillon  Comte  de  Porcean , Conneftabic  de 
France,  Gauthier  Comte  de  Brienne,  lean  de  Beaumont  le  Vicomte  fci. 
gneurdelaGuierche, lean  fircdcRaineual,  Anfel  le  Bouteiller  lire  de  Ln- 
farchei, Raoul Herpin fire d’Erquery,  Erart  de  Montmorency, 
Gauthier d’Aunoy,8cc.  L’an  m.cccv.  le  xix.  May. 

Extrait  étvn  ancien  Begijhe  des  tiltres  de  la  serre  de  chasttiSy. 

Lettres  de  l'an  m.cccvii.  par  lefquEllet  Monfleur  Guillaume  de  13 *7. 


Vo;.»  k 
Liure  Ut. 

Chap  ni. 

fdr  la  fin. 
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Chantilly  SencfchaUc  Dammartin.&  McffircErarc  de  Montmorency  Te 
meccem  en  arbitrage  de  trois  perfonnes  dudifcortqui  efloicentrcux^lcaurc 
delà  fuccclTiondu  Seigneur  de  Bcaufault. 

Lettres  faifans  mention  d'vn  efehange  fait  entre  Monficur  E r a n.  T 
DE  MoNTMOKENCY&la  Dimc  de  Bcaufault  fa  femme  d’vne  part,  fie 
Guillaume  Sire  de  Chantilly  d'autre  part,  viditne  le  vi.  Septembre  m. 
CCCXLVll. 

Extraies  de  deux  Lettres,  dont  les  originaux  m*ont  cEcdonnez 
par  Monlieur  luftcL 

1505.  A tûM  chiaus,  ches  fentes  Lettres  verrent  «rronty  Ejhues  des  Plaifiers 
humles  Ahbés  de  noftre  Deme  de  Brethsseilt  & tests  h Cenuens  de  che  metjme  lUsst 
Erars  de  CheuaUers  Jîres  d'EfeenJlMs  de  Bre^ 

thueU»EfihsnfensdeFrametQLt}tif.'HC%  de  ïAv  famedudit  Mes»* 
feignent  Ersrt  Dame  de  ches  mee/mes  luuSifsUtt  en  nef  te  Sei^ur.  Sachent  tout 
que  comme  centens  (îr  débat flnfienrs  fnjfnt  men  ô*  entendu  a meuueir  entre  notes 
Abbé&  Conitent  defenrdit  etvne  fart,  noble  Erart  de  Montmorenf  chenalier fet- 
gneurtPEfeonfans  defeur  dit  » nie  Dame  Climenche  fe famé  tt antre  fart , feur  ftu^ 
fenrs  articles  de ffttcs  mention  efl  faite  en  vn  comfromù  feeU  de  nos  featss.  Et  four 
che  t^ue  nous  farties  volons  à chefie  fn  ^me  chafeuns  ait  fen  droit,  notes  fèur  tous  de- 
bat  ^content  fiions mù  en  arbitres  arbitrateurs,on  amiaulescomfof leurs, s'il  ef 
afauoir  houme  honneraule  fb"  dtfiret  Maifre  Mahieu  de  Chef  y Clerc,  noble  homme 
dr  ftgeMonfeigneur  Aubri  de  Bûjnebostrc  Chenalier , auditeurs , arbitrateurs , on 
amiaules  afaifenteurs  efleus  (b’  nommer,  de  noue fartiet  dejfus  dites  : en  te/e  maniéré 
que  fechildeunefe  fooieru  acorder,queil  afftleroient  letiers  four  ans  acorder, chef 
afauoir  noble  houme  & fage  Monfigneur  Jehan  figneurde  Magnelers  Cheualier.  Et 
four  che  que  four  flufiewrs  emfeeqnemens , ledit  Maifre  Mahieu  & Monfigneur 
Aubri  n' aient  conneu  à f loin  dudit  arbitrage  dedens  le  terme’contenu  ou  comfromù, 
chef  afauoir  dedens  le  fefe  faint  Remi  deeratnement  fafeCy  dr  li  qués  termes  de  le 
fefie  faint  Remi  fu  alingUs  dmsbfs  k te fefit  de  toNasiuité  mfre  Seigneur  afres 
enfêtuant  de  Vafentement  des farttes.  Nous  farties  deuant  dites  de  l'afentement  & de 
le  volent/ des  deuant  dû  arbitres  auons  aUngiéé'alonxons  le  terme  dudit  con^remù, 
chef  afaaotr  de  le  fefie  de  le  N atiuité  nefire  Sei^ur  as  oUaules  de  PUshfs , le 

fremiere  que  nous  asendons.Et  frametonsentonefoy  & furie  faine  contenue  au- 
dit comfromù,&fiurCobligacionde  tous  nosbiens, a fermement tenir,vvarder,  dr 
aemfhr che ej^uedeu arbitre arbitrateurs,o»afaifi^eiUs, ouït  tiers afeles asuue  ans, 
s'ilefoienta  defeort , ou  quelcas  li  doiemforterountletout,diront,fintencieront,fro~ 
noHcberontfOU  ordeneront,  tant  far  le  vertu  dso  fretnier  corn  f remis  comme  du  front. 
Et  à dit  tenir  fermement  ,aernflir,&  warder,nous  oblijons  tons  nos  biens,drnos 
fuccejfeursy&  tous  leurs  biens.  Ou  tefmosgnage  des  cofis  défis  dites , nous  Abbes  & 
Conuens  défis  dis  et vne  f art,  & nous  Erars  de  Montmorenf  & Climenche  fe famé 
defeur  noihmé,auons  ches  frefentes  Lettres fteleet  de  nos  faut,  defqutls  nousvfins. 
che  fi  fut  C an  de  grâce  mil  troùchensé’nuefoumoùde  tanuier. 

ijio  Vniversis  frafintes  Ltteras  irqfjamfrafntofuam  fiturù,Nos  £ r a r- 
DVS  DE  Mohtemotremciaco  milet,d9minusdeCoi^ns,deSeSo‘ 
filtu,  de  Brithulto  . . 4 , DE  Mvrito  «W -vxir 

domina  locomm  fradtQonm,fiUutem  in  Domino  femfiternam,  Notum  faetmm 

eontuges  G ait  crus  de  Ri  fiel  quondam  dominus  Brithuli/,&  Amtia  rites  vxor 

quondam  domina  Brithulq  definlfi , temforequo  viuebant  de  fifremà  cogitantes 
......  concordiam  ajf  Hantes ,ltberaktatefiue&curialitatet  ab  hofitibs4s,bur- 

genfibus  yfèu  hommibus  fuù  Brithuïq  iffis  fiHasé'imfenfai  attendentes  e^confi 
derantes,eifdembomimbut ....  hofttihm fuù , fro amortDeié' remedto anims- 

rum 
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mm  fuarum  âC  antecefjirum  fuorum,  vnhtAtétjue  fitrit fuj^rlroc  confidcrdU  atttn^ 

tiùs  ffcn/jU  ^cnm  laudffC^’Approbdtionc nobiiisx  tri  domtni  Raâulpht  dt 

ChrçmoHte  militis  quondam  damtnt  de  AtütAco  dt fandi , ftluo  tamen  turc  Eulefu* 
tHmeii'mtiUHm  i UttcfÂS  fuM  praprijs  JigilldtM  tradtdcrunt  ô"  conctjjerunti 

j^iTMdm  (fux  /ètjMtur  lont  mentes.  GALTiB.v$  de  Risnel  dtmt'- 

C*  A M I C î A vx9r  eim  démina  Bnthul^,  ncttem  factmus  tam  prxfin- 

ttbus  qnam  futttris , qubd  nos  pr$  amore  Dei  (è"  pro  remedie  animarum  nofirarumt 

tenccdcnte  domtno  Radulpfso  de  CUremente  milite  domtr.o  de  Atlhacot 

bentesô"  eemmheredesabomnt  taiüia itelta^  mpruntamento,  rogattene 

tmperpetuum  auittaumus  penitua  ....  Siataentes  ejubd  ^uicumejue  Brt~ 

thul^  manfkrjmhjbchtt,tfioHejiie  Johdos  meneta  enrrentù  Jingulis  annü perfoluet 
t.wtum,C’c.  Licebtt  bnrgenfibus  fingulU  annü  Jêx  ex  tpjîs  eligere , ad  quorum  ceo- 
Jilmm  d“  moderamen  vtlla  cenJiUum  & moderamen  erit.  tjui  quottens  immnabu/t’ 
tur , tetuns  turahunt  ^fe  bena  fide  & recia  villa  cenfuetudmes  ebfiraatures  ^ dfC. 

emnes  Bruhultf  manentes ditiene  erant  t & eorum  hcrcdes  cr  teneuras  ab 

cmm  tugo Jermtatis  nojha  pemtmdrin perpetnumquittauimm  Cf  ab/èlmmus 
Cred/tienem  tnctbù  nejlris  Brtthulq  emendis  habemm ad  très  menfès pcrfoluendam^ 
Nullus  Bnthuly  manens  extra  vtUam  corueyam  nobis  factet.  H obi/cum  yVel 
cum  mandate  nofho  in  exeratum  (jr  expedutenem  nojlram  lùunt , vbicnmque  vo- 
lMertmmy& qkottens  fubmentti  fnerint  xitaqubdad preprtas  expenfas tntra serram 
nejlram  Rruhulÿ  ; (ï  verb  extrjy  ad  nefiras  expenfas  j tta  quod  pedes  ecie  denariesy 
eques  vere  decem  Cr  eifo  qkahbet  die  de  nejho  acciptent,é‘c.  Ege  Radulphus  de  CU* 
remonte  deminns  de  Aiüy  emnes  pradtlias  confuetutines  me  frmtier  in  perpe- 

tuam  ebferuaturum  fnper  fatrefanCia  inrautft  terram  Brithulij  ad  me  centigertt  de^ 
nentreg^c.  Aclum  apud Brtthulttim yanne  Incarnatienü  Domintca  M.CC  x x i y. 
menfe  M art  ta , ter  tta  die  etufdem  menfs.  Nos  vero  Er ardus  & Clementta  fupra^ 
dicit  canfam  habentes  tH pramifuyajfelîantes  inquantum  pofumus  piêm  propof' 
tum  prjedUlHmdtliornmdefuHciorum  feuere,^  tetaliter  adimplereypramij/a  omma 
& fiBgulatprout  tn  pradtEfts  Litterü  & fuperius  fnnt  exprejfa^velumusy  laudamHSf 
approbammycon/irmamm  yauCioria^mm ,elrratificami4s,^e.  Datum  anne  Domtnt 
hi.cccx.menfê  luny. 

Scellé  d'vn  peut fccI,oùcftcmpraintl’EfcuiIbn des ArmcsdcMommo* 
rencybrixe  au  premier  quartier  d>nc  cfboinc. 

Extrait  d'vn  Regijhe  dn  Threjir  des  Chartes  du  Roy  cette 
XLVil.  nnm.  J4. 

Confirmatio  Literarum  cangentium  conucncioncs  fa^as  in  traûatu 
matrimonii  inter  dominum  Hcrueum  de  Lione,  & domicillam 
loannam  filiam  domini  Er.ai.di  de  MoNTEMûRE^r. 

C 1 ACO. 

P H 1 L X P P V s , &c.  Notum , é’C.  Nos  infra  fcnptas  vidife  Ltter.u  formam  i j l o 
qux  fcqnttur  continentes.  A touveeusqut  ces  prefentes  Lettres  verront  ef  orront. 

Robert  Ceuret  adonjaes  Vifiemtes  de  Nuefchajlel  fabu.  Sachez  que  pardeuant 
Cautter  Piquart'T.Wflhon  de  Lettres  noJireSire  le  Roy  a Nuefchajlclde  Drincourt 
iurc  à ce  faire  y & à qui  nous  adieuftons  foy,  vint  ^ fn  prefent  Menfieur  E R a R T 
PE  Montmorency  cheualiery  (ire  de  Confiant , & Mefire  Efchancon  de 
France  y&recognut  que  ou  traitté  de  mariage  de  noble  homme  Monfieur  H B r Vi 

db  Lion  Cheualser Jetgneurde Noionfur AndeÜty^de DamotfelleX^w kyi~ 

N E fille  dudit  Monfieur  Erart  i futconuenanctè  dudit  Monfieur  Erart,  queilbailloit 
C"  des  maintenant  delatfjbit  audit  Monfieur  Herui  les  chofes  qui  s’enfuiuent.  Cefi 
ajfituttr le chafietde Fremenmlle,fi comme  fe  comporte  en  lonc&€nU,auequestou- 

y n f 
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Chantilly  Scncfchaldc  Dammarcin,&:McflîrcErarc  de  Montmorency  Pc 
mettent  en  arbitrage  de  crois  perfonnes  du  difcorc  qui  cftoit  entreux  caufe 
delà  fucceniondu  Seigneur  de  Bcaufault. 

Lettrés  ^aifans  mention  d vn  efehange  fait  entre  Monfieur  E r.  a r T 
DE  Montmorency  & la  Dame  de  Beaufault  fa  femme  d’vne  pan,  &c 
Guillaume  Sire  de  Chantilly  d’autre  parc,  vidime  le  vi.  Septembre  m. 

CCCXLVII. 

Extraits  de  deux  Lettres,  dont  les  originaux  m'ont  ellcdonncz 
par  Monfieur  luHcl. 

1 3 O ^ • A tow  (hUus,  <jut  ches  frtfentes  Lettres  •verront  & orront,  Efleues  des  Vlaifiers 

httmUs  Abbés  de  nojhe  Dame  de  Brethueil,  tous  U Conuens  de  che  meejme  iiaut 
Erars  de  MoNtMOREnsi  CheuaUers  firts  d’Efionfians  & de  Brt^ 
thueit,  Efihanfons  de  France,  ClimEnce  de  Mvret  famé  dudit  Mon- 
feignent  Erart  Dame  de  ches  mee/mes  liens  ifalut  ennoftre  Sei^eur.  Sachent  tout 
que  comme  content  & débat plujîenrs  fnfjèns  me»  ÿ entendu  a mouuoir  entre  notu 
AbbédfConuentdefèurdtt  d'aune  part,  noble  Erart  de  Montmorenfî  CheuaUer  fei- 
gneurd'  Eftonflans  defèur  déf,me  Dame  Climenche  fi  famé  d’autre  part , fiur  plu- 
feurs  articles  defques  mencion  efi  faite  en  vn  compromis  fieté  de  nos  fiam.  Et  pour 
che  que  nous  parties  votons  à chejh  fin  que  chafiuns  ait  fin  droit,  noua  fiur  tous  de" 
bas  Cf  content  foions  mis  en  arbitres  arbitratcurs,  ou  amiaules  compofiteurs,  s'il  tjl 
âfauotr  hoitme  honneraule  difiret  Maifire  Mahitu  de  Chepy  Clerc,  Cr  noble  homme 
é- fige Menfiigneur  Aubri  de Riquebourc  Cheualietf  auditeurs,  arbitratetrs , ou 
amiaules  apaifinteurs  ejleu*& nommez,  de  nom  parties  deffm  dites  : en  tele  manière 
que  fe  chil  deu  ne  fi  pooient  acorder,  que  il  appeleroient  le  tiers  pouraus  acorder,  chtfi 
afiaoir  noble  houme  & fage  Monfiigneur  leianfiigneurde  M agnelets  Cheualier.  Et 
pour  che  que  pour  plufieurs  empeequemens , ledit  Maifire  Mahieu  dr  Monfiigneur 
Aubri  n’ aient  conneuàplain  dudit  arbitrage  dedens  le  terme  contenu  ou  compromis, 
chef  afâuoir  dedens  te  fefie  faint  Rems  deerainement  pafée,  dr  U qués  termes  de  U 
fefte  faint  Rcmt  fu  alèngiés  Autres  à leffie  de  laNatiuité  nojhre  Seigneur  apres 
enfi  tuant  de  l'afentement  des parties.  Nom  parties  denant  dites  de  Cafintement  ^ de 
le  volent é des  deuant  dis  arbitres  auons  alongié  & alongous  U terme  dudit  compromù, 
chef}  afauêtr  de  le  fifle  de  le  N atiuité  nofire  Seigneur  dusbgs  as  oéfaules  de  Pûshgs , le 
première  quenom  atendons.Et prametonsenbonefiy  & fiurle paine  contenue  ou^ 
ditcompromis,&feurl'obligâciondetomnosbiens,à fermement tenir,warder,  dr 
aemphr  che  que  deu  arbitre  arbitrateurs,on  apaifinteurs , ou  li  tiers  apelés  asteuc  aus, 
s'il  eftoient  a defiort , ou  quel  cas  U dot  emporreroient  le  tout,diront,fintencieront,pro  - 
Honcherontyon  ordeneront,  tant  par  le  vertu  dm  premier  compromis  comme  du  ficont. 
Et  à che  tenir  fermement  ,aemplir,&  vvarder,nom  oblqons  tons  nos  biens,  (§•  nos 
fucceficursté-  tous  leurs  biens.  Ou  tefmotgnage  des  cefis  defus  dites , nous  Abbes  & 
Conuens  défis  dis  etvne  part , à- nous  Erars  de  Montmorenfi  & Climenche  fi  famé 
defi»rnoihmé,auons chesprefintes  Lettres fieléetde nos  fieaUs,  defquels  nousvfins. 
che  fu  fut  l'an  de  grâce  mil  trois  chens  é"  nuef,  ou  mois  de  lanuter. 

ijro  Vniversis  prafintes  Literaa  injp.tamprafint.quàm  fnturis,Nos  E r a r- 
Dvs  DE  Mon  TEMoy  RERCi  ACo  miles, dominus  de  Confiant,  de  Sello- 

filtu,de  Bnthulio C^Clementia  de  M V r i t o «W 

domina  locorum  pradiBonm , fidntem  in  Domino  fimpiternam.  Notum  facimm 

coniuges  Galtetmde  Rifnelquondam  dominus  Brithulq,&  Amicia  ri/tsvxor 

quondam  domina  Brithulq  defunlh , tempore quo  viuebant  de  fipremis  cogitantes 

concordiam  éffUlantet , liber abtatéfque&curialitates  ah  hoJf  itibm,bttr- 

genfibm  ,fèuhomtnibm  fuis Mrithulq  ipfis  falîasé’imptnfts attendentes  dreonfh 
derantes,cifdemhominiêm  ....  hofimbmfisü,proamortDeidi‘remedioanimi- 

rum 
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rum  fuATum  ac  Anteceffêrum  fuornm,  ‘Vtilitatéque  patrt.efuper  inx  cor^dcrata  Atten^ 

iiuü^  ftnjAtA  ^(um  ÎAudoo-  atprobAtione mbilisxin  dcmini  RAdulpht  dé 

Cltremome  mitua  quondam  dvmint  de  AtUtAco  <Uf»niU , fAluotamen  sure  Etclejîd’- 
ritmô'miluum  t UttcTAi  Jùuf  (i^tSü  pr«frijs  jigtUAtdftradidcrunt&  concrjjefunti 
fArmam  qax  fèquitur  cAftftnentcs.  Eg9  Galt£B.Vs  de  Risnel  domt^ 

nui ^Amicia  vxat  etsu  dcmsnA  Brsthulq,  notum  facsmus  tjm  prxjèn'’ 

tsbui  qnùm  futur ts , qu  'od  nos  pro  Amore  Des  ô"  pro  rtmedso  Ammarum  nojhrArumt 

eomedcnte  demtno  Radulpho  de  CUromonte  mtlite  domino  de  AiliiAco, 

bentesO"  eorumheredcsAbomnt  tjïlha , tiltA , tmpruntjmer.tOtrogatsoHe 

imperpetuum  qusttAuimus  penitui  ....  StAtaentes  qubd  qutcumque  Sri» 

thulq  mjnfùrjm  hjbcostj  qutnqut  foitdos  monetx  currentù  Jîngulis  annü  perfoluet 

t. tntum.ô'C.  Licebst  bargenfibas fingulü ahhü  fixex  ipfts  eltgere  ^ad  quorum  con- 
Jilsumô"  moderamen'viiU  confilium  moderamen  ertt,qus  quoutns  immuabun- 
eur  y tottens  lurubunt  tfè  bond  f de  df  recÏA  vilU  confuetudincs  obferuMuros  ^ (^c. 
omnes  Sritbalq  mancntes . . . * . ditione  erant , ô"  eorum  hcredes  df  teneurs  ob 
Omni  tugo  Jeruttutu  nojhe  penitusd/'in  perpetuum  quittAUimui  C"  Abfôluinmsg^c, 
Creditioncm  tn  cibis  nojirù  Brttbulq  emendü  habemm  ad  très  menfes per foluendimy 
C?v*  NhUus  Brithulq  mAnens  extra  viliam  eoruepam  nobis  fsaet.  NobifcumyXet 
cum  nunddtù  no/ho  in  exercttum  d"  expedttionem  noJIrAm  ibunt , 'vbtcumque  vo» 
/uerimustd’  quetiens  fuhmomti  fuerint  xitAqubdad  proprsas  expenfts  mtruterram 
nofram  Brtthulq  > fi vero  extra, ad  noftras  expenfns , tta  qu'od pedes  ocîo  denartos^ 
equesverbdecem&oéio  qkaltbet  diedenofiro  ACcipsent,ffic.Ego  RadulphusdeCla» 
remonte  deminus  de  Atlly  omnes  prxdUias  confuetutines  me  firmster  dr  tn  perpe- 
tuum  obferuaturum  fuper  faerofanÜAstsrauijfiterramBrtthulq admeconttgerit  de- 
ventre, &c.  Aefum  apud Britbulium  ,4nno  InCArnationü  Domtmex  M.cc  x x i v. 
menfe  Hartio , tertta  die  etufdem  menfis.  Nos  ver'o  Erardus  d"  Clementui  fupra- 
dich  caufjm  habentes  tn  pramifia,a^eElantes  inquantum  pojjumus  pt%m  propofi- 
tum  prediilum  dteforum  defunElorum  fouere,  d^  totaliter  adimpUre,prAmiJJa  omnix 
df fingula, prout  in pradiEfts  Litterü&  fuperius  fiant  expreJfia,volttmusyUud.musi 
approbAmui-yita^rmAmué  iAudortA^mm ,(^rAtificAm$u,^c.  Datum  anno  Domtnt 

u. QQCX.menfi  lunq. 

Scellé  d’vn  petit  fccl,oùcftcmpraintrEfcuiIôn  des  Armes  de  Montmo- 
rency brize  an  premier  quartier  dVnc  cftoillc. 

Extrait  (tvn  Regifire  du  Threfior  des  chartes  du  Roy  cotte 
XJ,  vil.  num.  S4’ 

Conficmatio  Literarum  tangentium  conucntioncs  fartas  in  tra^taru 
matrimonij  inter  dominum  Hcrucum  de  Lionc,  & domicillam 
toannam  fiÜam  domini  £ a A X. D 1 De  Montemorf. n- 
c 1 ACO. 

P Hi  Li  P pvs,  dre.  NotHm,drc.  Nos  tnfra ficriptas  vidijfie  Literas  fiormam  1510. 
que  fieqmtar  continentes.  A touz.ceueqai  ces  prefentes  Lettres  verront  orront. 

Robert  Ceuret  adonques  Vifiomtes  de  Nuefi-chafiel yfialat.  Sachet,  que pardeuant 
Cautier  Piquart7 .ibelhon  de  Lettres  nofireSire  le  Roy  a N aef-chafiel de  Drincourt 
taré  à ce  fiatre,&a  qui  nom  adtoufions  fioy,vint&fu  pre fient  MoifieurE.9^  art 
De  Montmorency  Cheuahery  fire  de  Confiant , & Meflre  Efihançon  de 
FrancCy  & recognut  que  ou  trait lé  de  mariage  de  noble  homme  Monfieur  H E r v i 
DI  Lion  Chcualter  fietgneurde  Noionfisr  AndelIe,drdeD4moifiefle\ï.H 
N E file  dudit  Monfieur  Erart  i fut  conuenanesé  dudit  Monfiear  Erert,  queilbailloit 
C-désmaintenanr  delaifibst  audit  Monfieur  Herui  les  chofies  qui  senjuiuent.  Ce  fi 
êfiaaotr  le  chafielde  Fremenu:lle,fi  comme  fie  comporte  en  lonc&enlé,auequestou- 
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Chantilly  Scncfchaldc  Dammartin,  &:  McflîrcErarc  de  Montmorency  Te 
mccccnc  en  arbitrage  de  trois  perfonnes  du  dircorc  qui  eftoie  entr'eux  \ caufe 
delà  fucccniondu  Seigneur  de  Bcaufault. 

LetTr.es  faifans  mention  d’vn  efehange  fait  entre  MonficurER  art 
DE  Montmorency  & la  Dame  de  Bcaufault  fa  femme  dvne  part,  ôc 
Guillaume  Sire  de  Chantilly  d’autre  parc,  vidimé  le  vi.  Septembre  m. 
CCCXLVll. 

Extraits  de  deux  Lettres,  dont  les  originaux  m*onc  elle  donnez 
par  Monfîeur  luftel. 

13  A toitf  chiaust^uiches prtfintes  LettresvtrrontdrorronttEf^eueseles  fUifiers 

humles  Abbés  de  nojhe  Dame  de  Brethsteil,  & tous  h Cofiuens  de  che  meefine  litu^ 
Erars  de  MontMOREnsi  Cheualters  près  d'Eponpans  dr  de  Bre- 
thMeilyEphanpns  de  France,  DE  Viv  famedudit 

feigsteur  Erars  Dame  de  ches  meepnes  liens  tfalut  ennepre  Sei^nenr.  Sachem  tout 
que  comme  consens  dr  débat flnpenr s fnpènt  men  & esstendu  a mouuoir  entre  noua 
Abbéé"  Conuent  defeurdst  d" vne  fart,  noble  Erart  de  Montmorenp  chenalter  fet~ 
gneur  d' EfeonPans  depur  dit , me  Dame  Climenche  fe famé  d autre  fart , feur  flu- 
purs  articles  depjues  mencian  <p  faite  en  vn  comfromü  pelé  de  nos  feasaa.  Et  four 
che  que  nous  farties  'volasu  k chepe  pn  que  chafeuns  ait  /endroit,  nous  pur  tous  de^ 
bas  dr  content  foionsmis  en  arbitres  arbitrateurt,ou  amiauUs  comfopt€urs,s'il  ep 
âfsuotr  houme  honneraule&dtpret  Maifre  Mahieu  de  Chefj  Clerc,  dr  noble  homme 
dfpgeMonfeigneurAubri  de Riquebourc  Cheualier,  auditeurs,  arbitratenrs , ou 
amtaules  afaipnteurs  epeus& nommez,  de  nous  farties  dejfus  dites  : en  tele  maniéré 
que  fe  chil  deu  ne fe  fooient  acorder,  que  il  /^felereient  le  tiers  four  ans  acorde  r,  chef 
afauoir  noble  houme  &fage  Monpigneur  leban  feigneurde  Magnelers  Cheualier.  Et 
four  che  que  four  flupeurs  emfeequemens , ledit  Maifre  Mahieu  dr  Monpigneur 
Aubrin' aient  conneukfUindudu  arbitrage  dedens  le  terme  ^contenu  ou  comfromü, 
chef  apuoir  dedens  le  jefe  faim  Jtemi  deerainemem  fapée,  & H qnés  termes  de  le 
fejle  faim  Remi  fu  alàugiés  duskfs  k le fepe  de  UN  atiuiti  nepre  Seigneur  a fret 
enp  tuant  de  V afèntement  des  farties.  N ous farties  deuant  dite  J de  Cafentement  ^ de 
te  volent é des  deuant  dü  arbitres  auons  alongté  df  alongons  le  terme  dudit  comfromd, 
chep  afauoir  de  le ppe  de  U N atiuité  rufre  S eigneur  dusbfs  as  olfaules  de  Fmshfs , le 
fremtere  que  nous  atendons.Et  frametonsenhenefoy  d"  purle  faine  contenue  ou^ 
dit  comfromüy&feurCobligâCtonde  tous  nos  biens,  k fermement  temr,warder,  dr 
aemfltr  che  que  deu  arbitre  arbitrateurs,ou  afaipnteurs , ou  U tiers  afeles  aueue  aus, 
s' il  efoien  ta  déport , ou  quel  cas  li  doiemforteroiemletoutPirom,pntencieront,fro^ 
noncheront,o»  ordeneront,  tant  far  le  vertu  dm  f rentier  eomfromts  comme  du  pcont. 
Et  k che  tenir  fermement , aemfltr,  & warder,  nous  oblqons  tous  nos  biens,  d nos 
ficcejfeur$,d  tous  leurs  biens.  Ou  tefmotgnage  des  cops  défis  dites , nous  Abbes  d 
Conuens  défis  dis  d'vne  fart , d nous  Erars  de  Montmorenp  d Climenche  p famé 
defturnodôméAnoHs  ches  frepentes  Lettres  pelées  da  nos  paüs,  defquels  nousvpns. 
che  fu  fait  l'an  de  grâce  mil  troü  chens  d nuef,  ou  moü  de  lanuier. 

1510  Vniversis  frapntes  Literas  infi.tamfrapnt.qukm  futurü,Nos  £ r a 

DVS  DE  Mon  TE  MO  T R EN  CI  ACo  miUs,dominus  de  CoHpans,de  Btllo^ 
pltu , de  Britbulio  .....^Clementja  de  Mvrito  eius  vxor 
domina  locorum  fradtCierum , filutem  in  Domino  pmfiternam.  Notum  facimm 

contages  Galterusde  Rifiel  quondam  dominus  Brithulij,d  Amtcia  tins  vxor 

quondam  domina  Brithuly  defunât , temfore  que  viuebant  de  fifremü  coûtantes 

concordiam  dffellames ,ltbeTaUtaté{quedcurtalitates  ab  hofiitibus,bm- 

genphuâ  yfeu  hommibus  fuü Brithuly  ifps  faFlasdimfenfas  attendehtes  dconp- 
deramesteifdemhomittibus  ....  hofiitibutfiü , froamoreVeidremedtoanimf 

rum 
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rnm  fuarum  ac antecefjôrum  fttorHm,  vtilitAtéqMC  pAtn.e fuper  Iw cor^dctJtA  âtten^ 

tiùf  ô"  pcn/jtA  ^cum  Uucioc^approl/jiione mhdtfxtrt  domtnt  Radulpht  de 

CUrçmontc  militû  ijuondjm  domtnt  de  Atdiâio  dt  fnnût , fsluo  tamen  ture  Eeclejîà^ 
rHmô'imlitum , littefM  jkxs  (îgiBü  propres  JigtliatM  tradtderunt  & cûncej/erunti 
formam  tjux  fèifkitnr  (onitnentcs.  Egû  GALTER.VS  DE  RiSNEL  domi^ 

nw ^Amicîa  'vxar  etus  domina  Brtthul^',  netum  ftamut  tjm  prxjên^ 

ttbusffujm  fttrurts  t^Mod  nos  pro  amore  Dei  ^ pro  remcd/o  antmarttm  nofirarnmt 

(OHcediKte  domino  Hadulpho  de  CUromonte  milite  domino  de  Atlliaco» 

bentesC’  eornmheredcsabomni  taidu , tolta , tmpruntjmemo,  rogattone 

tmperpetnum  auittanimus  petit tm  ....  Statuentes  eju  'od  ^utcnmque  Bri- 

thul^  mjn/iir.tm  lubehtti  ^utnijnt  Johdos  monetx  cnrrentù  Jîngulù  annü  perjoiuet 
tAntum,&c.  hiethtt  bnrgenftbm fingulù  annis  Jêxex  ipfis  ettgere  ^ad  quorum  coo- 
Jiltnm^ modcrAtnenvtüx  conjtlium  ô" moderamen  erit.ijui  quotiens  immnabun- 
tur  ^ tôt  U ns  tttrabunt  » Je  bona  fide  & reEla  vtüx  confuetudmcs  ob/èruAturos  y é-c. 

çmncs  Brithulif  ditione  étant , ô"  eorum  hctedes  ô"  teneur.ts  ab 

cmnt  tugo  jeruitntis  no/lrx penttmf^ in perpetuMme^uittauimus ô" abfolutmus 
Credstioncm  tn  ctbü  nojlris  Brithultj  entendis  habemm  ad  très  menfes perfoîuendamy 
Nudus  Brithultj  manens  extra  vtdam  corueyam  nobis  faaet.  NobtfcumyVel 
cum  mandat 0 nojlro  in  exercitum  ô"  expedtttonem  nojlram  thunt , •vbtcumsjue  ro- 
Inermmgirquottens  fubmomtt  faerint  xita^ubdad  proprtas  expenfasintraterram 
nojlram  Brtthulj i (iven  extraytd nojiras  expenfas iita auod pedes  oelo  denartos^ 
eejues  veto  decem  & oEfo  ^halibet  die  de  nojho  acciptentjérc.  Ego  Radulphus  de  Cla- 
romonte  domtnus  de  AtUy  omnes  pradtifaa  confuctntines  me  firmiter  & in  perpe- 
tuum  obferuaturum  fupcr  jàerofanBla  iurauiyJi terram  Brithulj  adme  contigent  dc~ 
aentrey&c.  Aclum  apud BrithuUum yunno  Incarnationü Dommicx  M.cc  x x i v. 
menfe  Martio , tertia  dte  eiufdem  menjis.  Nos  veto  Erardtes  clementia  fupra- 
dteii  eanjam  habentes  tn  pramtJtUyaffecîantes  in^uantum  pojfumus  pt%m  propofU 
sum  prxdUlnm  dti forum  defuncforum  fouereydf  tetaliter  adimplere,pramijja  omnia 
f^J/Mgula, prout  tn  prxdtffts  Litterü  & fuperius  funt  exprejjàyvolumusy  laudamxsi 
xpprobamHUfOu/trmxmm  yauCtortMmut y^rxtijicamtuydrc.  Datum  anno  Domtnt 
la.QCCX.menJè  luny. 

Scelle  d'vn  pccicfcclfOÙedempraincl’EfcuilbndcsArmesdeMoncino* 
rcncy  buze  au  premier  quartier  d’Tnc  cftoilic. 

Extrait  d'vn  Regijlre  du  Threfor  des  chartes  du  Roy  cotte 
XL VII.  num, 

Confirmatio  Licerarum  cangentium  conuenclones  fa^as  in  rra<5^aru 
matriraonii  inter  dominum  Hcrucum  de  Lione,  & domicillain 
toannam  fiiiam  domini  £ R.  A I.  D 1 de  Montemorek- 
c 1 A c O. 

P H 1 L I P P V s , é-c.  Notum , é’C.  Nos  tnfra  Jcrtptaa  vtdtjfe  Uter.u  formam  1310 
4jux  fcijNUur  continentes.  A touz.ceus<jui  ces  prefentes  Lettres  verront  O’ orront. 

Robert  Ceuret  xdonjues  Vtfeomtes  de  Nuef-chajlelyfalap.  Sachez,  efue  p.irdeuant 
Gautier  PiijuartT.ihcdion  de  Lettres  noJlreSire  le  Roy  à Nuefchajlelde  Drincourt 
turc  .1  ce  faire  y & à ijui  nous  adtouflons  foy,  vint  & fr  prefent  Monfieur  E R a R T 
DE  Montmorency  cheualter,  fire  de  Conjlans , & Mejlre  Efchancon  de 
Trame  y&recognut  que  on  trattü  de  mariage  de  noble  homme  Monjteur  H er  Vi 
DE  Lion  Cheuaher  Jetgneurde  Noionjur  Andelltydfde  Damoifede\ï.H 
N E flledudit  Monjteur Erart i fut conuenancié dudtt Monfeur  Erart,quetlbaidoit 
é- des  maintenant  delatjfoit  audtt  Monjieur  H erui  les  chofes  qui  s'enjuiuent.  Ccjf 
âjfâuotr  le  chajîel de  Fremenutlleyf  comme  fe  comporte  e»  lonc&cnléyauequestou- 

yu  ÿ 
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Chantilly  Scncfchaldc  Dammartin,  &:  MclfircErarc  de  Montmorency  Te 
mettent  en  arbitrage  de  trois  perfonnes  du  difcorc  qui  eftoie  cntr*eux  i caufe 
delà  fucceinondu  Seigneur  de  Bcaurault. 

Lettres  ^aifans  mention  d’vncfchangc  fait  entre  MonficurER  art 
DE  Montmorency  & la  Dame  de  Beaufault  fa  femme  d’vnc  parc,  ôc 
Guillaume  Sire  de  Chaocilly  d’autre  parc,  vidimé  le  vi.  Septembre  m. 
CCCXLVII. 

Extraies  de  deux  Lettres, dontlesorigintux  m'onc  ellcdonnez 
par  Monlîeur  luftel. 

1 3 O A toM  chiaus,  <jui  ches  frtftnus  Lettres  verront  dt’  orront,  Efieues  des  Tlaifiers 

hrnnles  Abbés  de  noftre  Dôme  de  Brethueil,  & tous  h Conuens  de  che  meefine  lieu^ 
Erars  de  KÏontmorensi  Cheualitrs  près  d’Eponpans  & de  Bre^ 
thueil,  Ephanpns  de  Fronce,  ClimENCb  de  MvrET  famé  dudit  Mon- 
fetgneuT  ErartDamedeçhesmeepnes  Iseusifalut  ennofre  Seigneur.  Sachent  tout 
que  comme  content  & débat flupeurs  fujpnt  meu  & entendu  a mouuoir  entre  noua 
Abbé&  Conuent  defeurdtt  ttvne  fart,  noble  Erart  de  Montmorenp  Cheualter fei- 
gruur  et  Eponpans  depur  déf , me  Dame  Climenche  fe famé  étant ir  fart , feur  flu- 
purs  articles  defques  mencion  ef  faite  en  vn  comfromü  pelé  de  nos  pam.  Et  four 
che  que  nom  farties  volons  a chefe  pn  que  chafeuns  ait  fendroit,  notes  pur  tous  de- 
basçrcontens  foionsmis  en  arbitres  arbitrateurs,on  amiaulescomfopteurs,s'Ü ef 
afauotrhonmehonnerauledrdpret  Maifre  Mahieu  de  Chefj  Clef c,&  noble  homm 
dr  fa^e  Monfei^ur  Aubri  de  Riquebourc  Cheualier,  auditeurs , arbitratenrs , ou 
amiaules  a faijenteurs  epeus& nommez,  de  nous  farties  deffus  dites  ; en  tele  maniéré 
que  fe  chu  deune fe  fooient  acorder,queü  affeleroient  letiers  four  ans  acorder, chef 
afauoirnoble  boume  df  fa^e  Monpigrteur  lehanpi^eurde  Magnelers  Cheualter.  Et 
four  che  que  four  flupeurs  emfeequemens , ledit  Maipre  Mahieu  & Monpigneur 
Aubri  n' aient  conneu  à f loin  dudit  arbitrage  dedens  le  ternte ‘contenu  ou  comfromü, 
chef  afâuoir  dedens  le jefe faint  Remi  deerainement  fafée,  df  U qués  termes  de  le 
fefie  fatnt  Remi  fu  aUttgiés  dusbfsiteppe  de  UNatiuité  nepre  Seigneur  apres 
enfeiuant  de  Vafentement  des  farties.  Nous  fart  tes  deuant  dites  de  tafentement  df  de 
le  volent  é des  deuant  dü  arbitres  auons  alongié  dr  alongons  le  terme  dudtt  comfromü, 
chef  Apuotr  de  le frfe  de  le  N atiuité  nofTe  Seigneur  dusses  as  oUaules  de  Fûsbf s , U 
fremtere  quenous  atendons.Et  frametonsenbonefoy  dr parle  faine  contenue  ou- 
ditcomfromü,&fêurl’obligaciûndetousnosbiens,À fermement tensr,warder,  d" 
aemflir  che  c^ue  deu  arbitre  arhitrateurs,on  afaipnteufs , ou  It  tiers  afelés  asteuc  ans, 
s'il  epoient  a déport , ou  quel  cas  U doi  emforteroient  le  tout,sUront,pntencieront,fro- 
noncherontyomordeneront, tant  far  levertudrnfremiereomfromis  comme  du  pcont. 
Et  « che  tenir  fermement , aemflir,  & warder,  nous  oblqons  tous  nos  biens,  d nos 
ficcepèurstd  tous  leurs  biens.  Outefmotgnage  des  cops  dtfus  dites , nous  Abbes  d 
Conuens  de  fus  dis  ctvne  fart , d ttous  Erars  de  Montmorenp  d Climenche  p famé 
defeur  nothmé, auons  ches  frefentes  Lettres feeleesde  nos  paus , defquels  nousvpns. 
che  fu  fait  F an  de  grâce  mil  troù  ehens  d nuef,  ou  moü  de  lanuier. 

ijio  Vniversis  frapntes  Ltteras  inp.tamfrapnt.quàm  fnturüpJos  £ r a r- 

Dvs  DE  miles,dominusdeConpans,de  Beüo- 

fallu , de  Britbulto  ..«..C^’Clekentia  DE  Mvrito  eitss  vxor 
domina  locorum  fradtliorum,plutem  in  Domino pmfiternam.  Notum  facimut 

coniuges  Galterusde  Rifnelquondam  dominus  Brtthulq^d  Amicia  ritavxor 

quondam  domina  Brithulq  defunUt , temfore  quo  viuebant  de  fufremü  cogitantes 

concordiam  affellantes ,liberaktaté/quedcuriahtates  ab  hopitittss,bur- 

genpbus  yfeuhomtnibus  fuü  Srithulq  ifps  fallasditHfenfas attendentes  dconf 
der antes,  cifdemhomnibm  ....  hojfstdimfuü , froamortDeid rtmedio  anime- 

rum 
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THm  fujrum  ac antccefjèrttm  fuornm,  vttüutique  fatne  füftrhw:  confidcntti  «tten- 

tiMsô’  pcft/jt-t  -tCum  Uudocf  ‘^Pprob^tione mbilUxiri  dorntm  R<»dulph$  de 

L(^tremonte  nulttii  qhondjm  mmtnt  de  AtUucedtfunUt , faluotJtnen  iure Eulejïâ*^ 
rumô'ttuluHm , Itlterds  JùusJègtMü  prepr^s  JigtUatÂ4tradidcrunt&  conceJJeTuHti 
qux  feqHitHT  conunentes.  Ep^o  Galte^VS  DE  RlSNEL  domi- 
na   ici  a vxor  eimdùmtttA  Rrithulij t nùtum  fjctmustjmprxJèn’' 

tibtés  qMum  fuittrti , quod  Hes  pre  amore  Det  dp  pro  remedtù  ânimArum  noJhArnm, 

coHcedenie  domine  Riduipho  de  cUromonte  milite  domino  de  AillucOt 

bentescp  eorumheredes  ah  omm  taiHU,  toit  a ^ tmpruntjmer.to,  rogotione 

imperpetuum  quittAHimm  penitue  ....  Stataentes  quod  quicunique  Bri- 

ihulq  tHjnfùfjm  hjbi  bit,  quinque  folidos  moneu  currentù  fingulu  annü perfoluet 
tantum, dpc.  Licebit  burgenjibm pngulù  Annis  fixex  ipjîs  etigere , ad  quorum  ccb- 
JÛhumCr  modiramenvtilA  cenjilium  dp  moderamen  erit.  qui  quotuns  immuabun- 
tur  t tôt  te  m turabunt^fe  bona  fide  & tecîa  villa  eonfuetudincs  obferuaturos , dtc> 

omnes  Bnthulq  manenies ditione  erant  ydl’  eorum  heredes  cr  teneur  us  ab 

eomm  tugo  jerunutts  nojîra  pemtmdptn  perpetuumquittaitimtuô' abfoluimusy&c, 
Creditionem  incibisnofirù  Brtthulq  emendU  habemm  ad  très  menfes perfotuendam, 

C5'C>  NhUhs  Srithulq  manens  extra  vilîam  corueyam  nobis  factct,  Nobtfcum^vel 
cum  mandate  nojho  in  exerettum  dp  expedittonem  nojîram  ihunt , vbicumque  vo^ 
lHersmus.jdp quotient  Jubmomtt  fuerint  \ itaquodad  proprtas  expen/as  intra  terram 
uojlram  Brtthulqifiverh  extrayud nofiras  expenfas itta quod pedes  oflo  denarios^ 
eques  veto  decem  O"  qkalibet  die  de  noflro  acciptentjCPc.  Ego  Radulphus  de  C4*- 

remonte  dominus  de  Ailly  otnnes  pradiEias  confuetuttnes  me  frmiter  dp  tn  perpe- 
tuum  obferuaturum  fuper  façrofandïa  iuraut,Ji terram  Brithulq  ad  me  conttgerit  de^ 
aentreydfc.  Acium  apud Brtthulium yanno  Jnearnationü Domtnica  M.cc  xx  i v. 
men/e  Martio,  tertia  die  etufdem  menjis.  Nos  veto  Erardta  & Clementta  fupra^ 
dtcli  caujam  habentes  tn  pramtjiUyaJfeHantes  inquantum  pojfumui  pt%m  profofî- 
tum  pradtilum  dtiUrum  defunÉforum  fouere,  dp  totaliter  adimplere,pramijjà  omnix 
& J/ngula, prout  m prxdidhs  Litterts& fuperiùs  funt  exprejfayvolumusylaudamnti 
approbamHiyfOHfirmamm  yUuCtonu^amm ye*rratificamm,dpc.  Datum  anno  Domtnt 
si  cccx.menfê  Junq. 

Scellé  d'vn  petit  fccl.oùellempraintl’EfculIcin  des  Armes  de  Montmo- 
rcncybriEc  au  premier  quartier  d*Tnc  cfloillc. 

Extrait  d'vn  Regijîre  du  Threfor  des  Chartes  du  Roy  cotti 
X L V 1 1.  num.  J4. 

Confirmatio  Liccrarum  cangentium  conuentioncs  fartas  in  rra<5iacu 
matriraonii  inter  dominum  Hcrueum  de  Lione,  & domiciilam 
toannam  filiam  domini  Er.ak.oi  de  Montemorp.  n. 

C 1 ACO. 

P H 1 L I P P V s , Crf.  Notum , &c.  Nos  infra  firiptas  vidijfe  Literas  formam  1510 
qua  feqmturcontinentes.  A touz.cemqui  ces  pre fentes  Lettres  verront  cy  orront, 

Robert  Ceuret  adonques  Vifcomtet  de  Nuefchajlel  yfalut.  Sachez  que  pardeuant 
Cautier  riquartT.ihellion  de  lettres  noJlreSire  leRoy  aNuef-chaflelde  Drincourt 
turc  à ce  fatrcy&à  qui  nous adioujlons  foy,vintdtfu prefent  MonJieur\.  R a R T 
DE  Montmorency  cheuahery  fire  de  Confiant , & Mefire  Efihançon  de 
FrancCy&recognutque  ou  traitté  de  mariage  de  noble  homme  Monfieur  H E r Vi 
de  Lion  Chcualter  fetgneurde  Noionfur  Andelle,  & de  Damotfelle  1 E h a N * 

N E fide  dudit  M onfieur  Fr  art  ; fut  conuenanaé  dudtt  Monfieur  Erart,  que  il  baillait 
d- dés  maintenant  delatjfoit  audit  Monfieur  H erui  les  chofes  qui  s'enfuiuent,  Cefi 
ajfauotr  le  chafiet  de  FremenuilUyfi  comme  fe  comporte  en  lonc  & en  lé  y aueques  tou- 

Vu  q 
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Chantilly  ScncfchaldcDammarcin,&:MclfircErarc  de  Montmorency  fc 
mccccnc  en  arbitrage  de  crois  perfonnes  du  difeort  qui  eftoie  entr'eux  à caufe 
de  la  fucccinon  du  Seigneur  de  Bcaufaulc. 

Lettres  faifans  mention  d’vn  efehange  fait  entre  Monficur  Er  art 
DE  MoNTMORENCY&Ia  Oamcdc  Beaufaulc  fa  femme  d’vnc  part,  6c 
Cuillaume  Sire  de  Chantilly  d'autre  part>  vidimé  le  vt.  Septembre  m. 
cccxLvn. 

Extraits  de  deux  Lettres,  donc  lesoriginaux  m*onc  cfté  donnez 
par  Monheur  luftcl. 

1309*  A tow  chiaus,  tjui  ches  frtfentes  Lettres  verront  & errent  y Ejieues  des  PlaifUrs 

humles  Abbés  de  noftre  Deme  de  Brethueily  & tew  li  Cenuens  de  che  meefine  lieu, 
Eraes  de  Momtmorehsi  Cheualters  près  d'Efienfisns  de  Sre-^ 
thueil,  BfchjnJàns  de  F rance  y ClimEnce  De  Mvret  famé  dudit 
feigneur  Erart  Dame  de  ches  meefmes  heustfalut  ennofire  Sei^eur.  Sachent  tout 
^ue  comme  contens  ô"  débat plujieurs  fujjènt  meu  ô"  entendu  a mouuoir  entre  noua 
Abbé  & Conue  ut  defeur  dit  d’vue  fart  y noble  Erart  de  Montmorenjt  Cheualter  fei- 
^neureC  Efeonfians  defiur  déf^me  Dame  Climenche  fe famé  d’autre  fart,  feur  flu- 
Jêurs  articles  defiiuesmencion  tjl  faite  en  vn  comfrmù  feelé  de  nos  feam.  Et  pour 
che  cjue  nom  parties  volons  à chejle  fin  tjue  chafeuns  ait  /en  droit,  noua  feur  tous  de^ 
bas  éircontens  foionsmU  en  arbitres  arbitrateurSyOU  amiaulescompofiteursys'il  tf 
afauotr  houme  honnerauleô’difcret  Maifre  Mahieu  de  Chepy  Clerc,  (y  noble  homme 
fage  Monfeigneur  Aubri  de  Riquebourc  Cheualiety  auditeurs , arbitrateurs , ou 
amiaules  apaifinteurs  ejîeua& nommez,  de  noue  parties  deffm  dites  : en  tele  maniéré 
que  fe  chu  deu  ne  fe  pooient  acorder,  que  il  appeleroient  le  tiers  pour  ans  acorder,  chef 
afauoir  noble  houme &fage  Monftigneur  lenan feigneurde  Magnelers  Cheualicr.  Et 
pour  che  que  pour  plufieurs  empeequemens , ledit  Maijbre  Mahteu  tir  Monfeigneur 
Aubri  n'aient  conneuàplaitt  dudit  arbitrage  dedens  le  terme'contenu  eu  compromis, 
chef  afauoir  dedens  le  fefie  faint  Remi  deerainement  pafée,&  U qués  termes  de  le 
fefie  fatnt  Remi  fu  alougiés  dusbfsà  tefejfe  de  laNatiuité  nofre  Seigneur  a^res 
enfe  tuant  de  Vafentement  des  parties.  Nous  parties  deuant  dites  de  t afentement  & de 
le  volemédes  deuant  dis  arbitres  auons  alongié  & alongons  le  terme  dudit  compromis, 
chef  aftuotr  de  le  fefte  de  le  N atiuit e noftre  S eigneur  dusbfs  as  oCtaules  de  Pushf  s , le 
première  que  nous  atendens.Et  prametonsenbonefiy  & feur  le  paine  contenue  ou- 
ditcompromisy&fèurl’obligaciondetousnosbiensyà fermement tenirywarder,  ^ 
aempltr  che  que  deu  arbitre  arbitrateurs,ou  apaifenteurs , ou  h tiers  apelés  aueue  aus, 
s'tleftoient  kdeftort  you  quelcM  lidoiemportefoientletoutydirentyfentencierontypro- 
noncherontyou  ordeneront,  tant  par  le  vertu  dm  premier  compromis  comme  du  fecont. 
Et  i che  tenir  fermement , aemplir,  & vvarder,  nom  oblÿons  tous  nos  biens,  ^ nos 
fuccejfursyé'  tous  leurs  biens.  Ou  tefmotgnage  des  cofes  defus  dites , nous  Abbes  & 
Conuens  defus  dis  et  vne  part , & taons  E rars  de  Montmorenf  & Climenche  fe  famé 
de/èur  noÀmé,auons  ches prefentes  Lettres  fteUis  de  nos  fiaus,  defquels  nousvfins. 
che  fu  fittf  an  de  grâce  mû  troùchensé’nuefoumoüde  Tanuier. 

1510  Vniversis  prefntes  Ltteras  irfp.tamprefent.qukm  futurù,Nos  E R a R* 

ovs  DE  ^o'HXiuoyKZ'HCiKComilesydominusdeConftansydeSeBo- 
fallu  f de  Srtthulio  ..««.C^Clemcntia  DE  Mvrito  e/tos  vxor 
domina  locorum  pradt^orum , falutem  in  Domino  fempiternam.  Notum  faetmm 

contuges  Galtermde  Rifnelquondam  dominus  Brtthuli/yé'  Amicia  eimvxor 

quondam  domina  Brithulq  defunlh , t empote  quo  viuebant  de  ftpremis  cogitantes 

concordiam  affkliantes yliberaUtatéique &curialit aies  ab  hoftitûusybur- 

genfihm  yfeu  hominibus fuâ  Srithulq  ipfsfalîasé’itnptnfu  attendentes  & confia 
daontesyci/dembominitm  ....  hoftttibm fuis , pro amoreDei& remedio anima- 

rum 
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rttm  fn^rum  ac  antecffjôrum  ftiomm,  vttÙfatéijue  fAtrt.tfuftrl}iKCùnfdcr.Uaâtten-‘ 

tius  ü*  ^n/dta  y (um  lâudc  ô"  approhdtione mbtlù  vm  domtni  Radulpht  dé 

C Uromonte  milttis  qumdjtn  iLmtnt  de  AtÜiâio  difunHi , faltto  tamen  iure  Ecclejid* 
rumc^rnduMm , Utterds  (dus  figt&d  prpprtfs  tradidcrunt  dé  (oneejJeTuntt 

ftiiMAm  (jux  /èijtoiHr  eonunetita.  Galtei^vs  db  Risnel  demi- 

nus A M I C I A VX9T  eim  domina  Rrtthulify  notion  fdctmus  tjm  prxfeH' 

ttbus  cjHdm  fninrif , (juod  nos  pro  amore  Dei  dé  pTO  remedto  animarum  no/hamm, 

(oncedcnte  domino  Radulpho  de  cUromonte  milite  domino  de  Ailluco, 

hentesCé  eorumheredaabomni  tatüiAy  toltÂy  tmprunumer.to,  rogatione 

imperpetmtm  anittammio  pemtu4  ....  Statuentes  quod  ^uicumque  Sri- 

t/jiflif  mjnfurjm  hdbevity  (fumque  Jolidos  monetx  cnrrentis  fingults  annü perfolnet 
tantHm^déc.  Licehtt bnrgenjibm fingulu annU fixex  ipjts  eltgete tod quorum  con- 
Jiltumdé modifimenvilU  confilium  & moderamen  erit,qui  quotient  immuabun- 
fur  y toi  te  ns  turahunt  y fe  bona  /fde  dé  tecla  vtlU  con/ketudincs  obferuaturos  y 
omnes  Bnthulq  mancntes  . . . * . ditïone  étant , d' eorum  hcrcdes  dé  teneur  as  ab 
omm  lu^o  jermsutts  nojlrx  pemtusdé in perpetuum quitiauim tu  dé  abfoluimus ydc, 
Credtttoncm  tn  abû  nojlru  Brtthulq  emendü  habemm  ad  très  menfes perfoluendam, 
édéc-  Nullus  Bnthuiq  manens  extra  villam  corueyam  nobis  facict.  Xobifcumyi'el 
cum  mandat 0 nojfro  m exercitum  dé  expeditionem  nofiram  tbunt , vbtcumque  to~ 
InertmiUydé qtsotiens  fubmonitt  fuerint  litaqubdad  proprtas  expenfts mira  terram 
nojlram  Bnthulq  / fi  verh  extray  ad  nofiras  expenfias  j tta  qubd  pedes  oeîo  denariosy 
eques  veto  deccm  dé  tHo  qkahbet  die  de  nofiro  accipient,0‘c.  Ego  Radulphus  de  CU- 
romonte domtnus  de  Aiîly  omnes  pradtElas  confuctutmes  me  firmtter  dé  in  perpe- 
tuum  obferuaturum  fuper  fatrofanEîaiurauiyfiiterram  Brithultj adme (ontigent  de- 
uentre,&c.  Acfum  apud Brithuhum yanno  Incarnationü  Dominica  M.cc  x x i v. 
mcnfe  Martio , tertia  die  eiufdem  menfis.  Nos  veto  Erardus  ô"  Clemenna  fupru’- 
dich  caujam  habentes  tn pramifiUyofiiBantes  inqnantum  pojfumm  pi%m  propofi- 
tum  prxdiélum  dUhrum  defunctorum  fouerey  dé  totaUter  adtmpUreypramifia  omma 
défin^uUyprout tnprxdiEîu  LttterUé'  fuperius  funt  expreJJk,volumusylaudamHfi 
appr^amiUyion/îrmamiu  yauCferùiamm ydératifieammydéc.  Datum  anno  Domint 
tA.cccx.menfè  lunq. 

Scellé  dvn  petit fccl,oùcftempraintrEfcufIbn des  ArmcsdcMontxno» 
rcncybtizé  au  pccmicr  quartier  dVnc  cftoillc. 

Extrait  d^vn  Regifire  du  Threfir  des  chartes  du  Roy  eotté 
XLvn.  num,  J4. 

Confirmatio  Literarum  tangentium  conucntioncs  faé^as  in  traélatii 
matrimonij  inter  dominum  Hcrueum  de  Lione,  & domicillam 
toannam  Âliam  domini  £ R.  A K D I De  Montemorf. n. 

C I ACO. 

P H 1 1 1 P r V s , é’C.  No/um , é"C.  Nos  tnfra  firiptas  vidijfe  ItterM  formam  1310 
qux  fequuur  continentes.  A touz^ceusqui  ces  prefentes  Lettre  s verront  efi  orront, 

Robert  Ceuret  xdonejues  Vifcomtes  de  Nuef-chaflel  yftîut.  Sachez,  que  pardeuant 
Gautier  riquartTJ'elhon  de  Lettres  nofireSire  le  Roy  a Nuefichaftelde  Drincourt 
iuri s ce  fairey&a  qui  nomadiouflons  foy,vintdéfuprefintMenfieurhî<K  r t 
DE  Montmorency  chcualiety  fire  de  Confiant , & Mefire  Efihançon  de 
Francey  & recognut  que  ou  traitté  de  mariage  de  noble  homme  Monfieur  H E r 
DI  Lion  Cheualier  fetgneurde  Noionfitr  Andeüeyé‘deX>amotfe!le  I £ H A N- 
N E fille  dudit  Monfieur  Er art  i fut  conuenancté dudit  Monfieur  Erartyqueiihailloit 
d-dU  maintenant  delaij/ôit  audit  Monfieur  Herui  les  chofis  qui  s'enfuiuent,  Cefi 
ëjfiiuoir  le  ihafielde  FremenuilUyfi  comme  fe  comporte  en  lonc&enUyauequestou- 
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tet  fisufpirtenances.Jî comme iluffert ,dnjl  couteau  és  Lettre!  nofire Sire  le  Roy 
fia  ce  follet , en  nitle, comme  en  iuftice , homme t , hoù,  terres  gtigiuhies  dr  outres 
droitures  &fiigncurtet  queles  cjue  elles  fetent,  dr  oudit  choftel  fueuent  é-  doiueat 
offortenir for  roifon,  fions  ce  cfue  lES  SEVRS  olodueDomoifiSe  I o H A N N E 
J fuijficnt  de  rtens  fortir  ne  demonder  ou  temfs  ouenir.  Item  tl  efl  ocordi  dudit 
MonJicurErartt^ue  trois  mille  hures  forifi.  efiueles  Monfieur  Avbeat  de 
LoNgveval  cheuolier,  drflufieurs  outres  font  okligiez,  o lodtte  VomoifiUe 
lohonneficommeilofert  for  les  Lettres  noJheSireleRojfiacefoites,fironthoil- 
lieet  oudtt  Monfieur  H crut  de  Leon , dr  o mile  home  Monfieur  Ansil  Bov< 
T E 1 1.  L E R.  cheuolier,  four  conuenir  en  heritoge  o lodtte  lohonne  & è fis  hers. 
Lefiueles  trois  mile  Hures  forifis  doiueat  ejhe , dr  font  des  offortenoncei  dudit 
choftel  de  FTemmeruille,  en  fris  de  trois  cens.  Hures  de  rente  o fonfi  Et  cft  cffouoir,fi 
comme  H offert  for  les  Lettres  dejfufdttes,  ledit  Meftres  Erort  doit  o fis  frofret 

couicdeHurer  oudtt  Meftre  Heruide  Leon  ledit  choftel  font  fris,filonclo  teneur  des 
Lettres  défias  cHtes,ouecijues  cinc  cens.  Hure  s de  terre  i fonfis  fri/et  é-  oftfis  tu  flot 
fris  dodu  choftel.  Item  le  choftel  de  Cto  i Sis  en  oueques  toutes  fis 

offortenonces , tout  en  terres  goignohles  comme  en  fret.,  en  vignes,  en  viuers,eto 
cens,  en  rentes , en  fiés,  en  ftoz, , dr  en  voieries , à toutes  tuftices  é-  fieignories  cfue 

tudu  choftel  fcuuentdr  dotuent  offortenir  de  roifion,  ou  eux  membres  cjui  en  dé- 
fendent , cjui  0 lodite  Domotfele  lohonne  offortienent  four  rttfon  de  lo  fuccefiiott 
de  su  us.tiyfiioncl'vs&lescouftumes dufois.  So^o  lodite  Domoifelle  lo- 
honne lo  fuccefion,  cjui  lifuetou  forroit  offortenir  four  coufe  de  U defeendue  dudit 
Monfieur  Erort.  Leijueldouoireeffortitnt,ficomme  ledit  Monfieur  Erort  oferme, 
le  meftre  monotr  ouecjues  U moitié  de  tout,  les  heritoge  s dudtt  douoire,  oux  hers  net, 
d'iceluim.trioge,iont  fourlesoutret  chofes  mueblts hcritoges ,^ui  olodite  Domoi- 
file  fuent  dr  dotuent  offortenir  four  coufe  de  fuccefiion,fielonc  Cvs  drlo  couftume 
des  lieosobles  heritoges  fient.  Et  efl  offouoircjut  ledit  Mtfire  Erort  ohotUé  le  choit 
audtt  Monfieur  Herui  de  receuoir  les  chofes  deffûfdites,&de  enleuer  tout  le  frofit 
ô toutjourt. , t]ue  o lodite  Domoifete  lohonne ^ortiennent  for  lojuccejsion  de  fi. 
mere,tu  tjue  ledit  Mefire  Erort  te  focevtoir&ojjioir  four  gens  dignes  de  fej.ott 
forlo  iufhce  te  Roy,  fout,  ejui  Us  heritoges  fient  ,& és  lieue  deffue  dit, huit  cent. 
Hures  de  rente  i forifis  four  le  fris  ^ue  l’en  forroit  ouoir  chofeun  oni  hoilUr  lefdi- 
te s chofes  o ferme  orme  font,  comf1  ées  les  trois  mille  Hures  deffusdttes  emfrù  de 
trou  cent  Hures  de  terre  o forfis.  Et  doit  Udit  Mefire  Herui  eftirefon  chois  dedout 
deus  ont,  fi  comme  il  eftdefiissdtt.  Et  doit  &eft  tenuUdit  Monfieur  Erort  toutes 
les  chofes  defus  dites  dehurer  oudst  MotfieurHerui,& foire  venir  en  fomoini  fis 
frofres  coût  & deftens,  & boiUier  U Us  Lettres  fendentes  noftre  Sire  le  Roy  fieeléet 

en  vertecirede  toutes  ces conucnoncesenterinuré  fournir dedontUmoisesue ledit 

Mejhre  H erui  l’en  ouro  requis.  Item  eftoccordé,  Udit  Mefire  Erort  foieZ  U moi- 

tié desrochos  tiex  ficommcil  offartiendront , ftlonc  lo  fncjue  on  ferre  foire  vert 
Us  Seigneurs  dont  U fdit  heritoge  s meuuent,  Mefire  Herui  en  foinoCoutremoHié 
Et  de  ce  eft  Moderne  loHusvE  DE  Gv  ims  Comtefté  etEu  fleres  & 
fnncifoldehterefe.  Et  à toutes  Us  chofes  defufdites,  à-  o chefeune  dicelUs  tenir  fir- 
mement,é’o  emfUr,  é non  venir  encontre , Udit  Mefire  Erort  obligée  fioy'^ Ut 
hoirs,  muebUs  & non  muebUs,frefiensé  outmr,  en  quelque  Heu  ^ue  il foient  trou- 
net  , 0 f rendre  & o iufhcUrfor  lo  iuftice , en  ijuel  iuridtilion  tl  /iront  trouet.  Et 
renontoUdtt  Mefire  Erort,& for  fin  ferement  ,o  toutfriuiliges , à-o  toutes  di 
lotions  & exceftionsà- groces  deRoy,&o  toutes  outres  chofes,cjui  forroientem- 
fechierla  teneur  & l’edecucion  de  ces  frefentes  Lettres  en  tout  ou  en  fonte.  En 
tefimoing  des  chofes  deffiss  dites,  nous  ossons  mit  en  ces  frefentes  Lettres  U fiel  de 
loVifcomté  deNuefchoftelouei/ues  les  feousdes  defus dtt  Mefine  Erondr Modo- 
me  U Comtifi,o  Uur  recfuefte.  S ouf  lo  droiture  noftre  Sire  U Roy,  C outrai  en 

toutes 
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toutes  çhsfis.  Donne  UioHrdeUfefiefsmt  Auduenenl'ande  grâce  mil  CCC(^Jeft, 
Nosautemudrecfuefiam ffjtdiclorum  Erardi  ^Hervei  miUtum,dtifM 
tonnent lone s habitus  concordat m tn  fe,  & omnia  alu  & fingula  in  dtSlü  contenta 
LiteriSt  rata  habentes  & grata , ea  volumus^  laudamm^  tenore  frafenttum  confr- 
mamus.  Nofiro  & alteno  in  omnibus  lure  fxluo,  ^od  vt  firmum,  é’c.  Aclui»  Partf, 
assno  Domint  M.ccc.  x.menfi  lanuarto. 

Extrait  d'vn  autre  Regiftre  dumcrmcThreror  cotte  t nu.tij. 

A tout,  cens  <jui  ces  frefentes  Lettres  verront  & orront , Nous  Erars  DE*jl4* 
XIonTMOrency  Cheuahcrs  Sire  de  Confiant  »Efchanfin  de  France , ^ nom 
Climencb  de  MvRET  famé  dudit  Cheualier^  jalut  tn  nofire  Setgneur» 
Sachent  tuit  ijue  comme  defcors  (è"  content  feufi  meus  ou  efierafi  a mouuoir  entre  nous 
dvne partté"  Religieux  bommesV  Abbé&leConuentdeCEglifiS.  Lucian  de  Bsau^ 
otet^ounomde  eus  dr  de  leur  Eglifidejfiu  dite  d'autre  part.  Chefi  ajfauoir  feurce  cjue 
mous  nous  dsfions  auoirdp  deuoir  auoir  pour  eaufe de  aduoerie  à Frotjst  le  ville  en  U 
mat foncr  manoir  defdiZé  Religieux  comme  ofii/es  defdix.  Reltgieus  afitfes  en  ladite 
ville  de  F Toify  la  ville tdà&wit  mines  d‘ aueine  à la  mefure  de  Bertuelg,vtnt  de- 
niers drvne  gueline  ou  là  entour  chafiun  an  de  annuel  df  perpétuel  rente.  ItemdP 
àlacaufedel'aduoerte  dejjîsfdite  tnous  difiens  à nous  appartenir  df  deuoir  appartenir 
feignorie  df  iufiice  haute  dp  baffe  ou  manoir  de/dtz.  Reltgieus  & es  hofttfès  dejfise 
dites.  Item  dP  deifitens  dr  maintetnfiiens  le  manoir  dejdiz.  Religieux  dejfujditt  dr  les 
hahttans  en  icelut , auec  vint  mafures^  dr  tes  habit  ans  en  icelles  edifiees  de  nouuel  es 
Coufiures  dcfdtz^  Reltgieus  delex^  Froifiy  le  Moufiiert  efire  banniers  , & deuoir  mou- 
dre par  bannageà  nos  moulins  de  Berthuelg.  Lefdtz.  Religieus  difans  au  contraire 
^uantàla  lufitce ^feigneurie bannage dejfiss dix,.  Enlaparfn  eu  furcedslsgent 
traitié  par  leconfetlaes  bons  t&de  nos  amis  communs  ^dr  pour  l'afièFlton  que  nous 
auons  aus  dix,  Rehgteus  drà  leur  Tglixx  deffiszÀittt  pour  bien  de  pais  feufmes  & 
Jômmes  àaccort  fus  Us  chofis  deffus  d$s€s  tnU  fsmrmedr  en  la  maniéré  qui  enflent» 
défi  ajfauotr  que  nom  auons  vendu  ^quitte  ^ ottroié  » & deUfité  perpauelment  à 
/ouxJours  auxAix  Religieux  dr  à Uur  Eglife  dejfuxÀste  tout  U drott^propnetéypof- 
fefiion,  alhon , faifine . tu/hce,  &fi$fmorée,  & tome  Mmsre  droit  quel  quetf Joit^  qui  à 
nous  tant  contotntement  comme  dsutfeement  appartenoient  » appartenir  poàient  ex 
deuantdttes dis &wit mines  ctauoine , vint  demerst  é’vneguehneou  enuironde 
anuel , rente»  iufhce  dr  feignorie  haute  dr  baffe , dr  bannage  és  liens  dejfns  dtz,  »ffe- 
cefiet.  pardeuant»  & es  habitant  en  icheus.  Et  che  moienant  itsfie.  Usai  & finff- 
font  pris  & recompenfacton  »ch'efi  àffauoir  douxe  vins  Hures  pari f.  que  lidit  Reli- 
gieux nous  ont  bien  & parfaitement  paie  en  bonne  monnoie  courfable  bien  comptée 
fans  aucune  defaut e , &c.  En  tefmoignage  defquiex  chofes»  dr  pour  ce  que  ce  fait 
ferme  dr  efiaule»nous  auons  feellees  ces  prefentes  Lettres  de  noz  propres  féaux»  def 
quus.nous  vfons»& entendons  à vfer.  Donné  tan  de  grâce  lA.CQC.^quatorza, 
ou  mots  de  Feuurier, 

Extrait  d'vn  Regiftrc  des  Enqueftcs  du  Parlement  de  Tan 

M.CCCXVl. 

Ysabellis  de  Roniaco  reliSa  Pétri  quendam  domini  de  Chambliaeo  mi-  131^. 
Vstis  tdomma  Franchicafiri»  contra  K Vi  de  MontEMOREn- 

1: 1 A c O militem,  qui  ei  plurima  damna  in  dUla  domo  Franchicafiri  intulerat, 

D'vn  autre  Regilhe  du  Threfor  des  Chartes  du  Roy  cotte  Lvr. 
num,  sqs. 

Philiepvs  Dei gratta Francuxi’ Nanarra Rex*Notum facinmxvninerfis 
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tum  ùr.t/fUlilniJ  ijuim  futari , qu'cd  eùm  dtlcchu  à'J'dilù  Erardvs  de 
MonteMorenCiaco  ScMIit  Frdmijc,  mi.’a  à-  Confihdrius  koJIl  i,  hdUat 
. /ï»./f*CLEMENCiit  vxorù  fut  mmim, fîeut  dtàt,  ta  rcffino  Fr .ipujiiurt  «»- 

ftrt  Culmaccnfii,  m viltà  de  Crefiigneye &de  CatMlo,  te  tn  fertir.enujs  ipfruw, 
fuiUcis  ei/dtm  adueettntus  à-profinquis  xi.  hir.  xiv./«/.  drix.den.p.trf.'vd 
mener  de  reito  ccufu-.ttem  fex  modisi&inum  fextirmmiim  ,item  uétajèxts- 
rhs é'vuum mentutdum  auent  renduutes  udmenfurjm  Nouiem.&quuiuor  raps 
eum  diruidiu  auent  renduulei  ud  menjurum  cdnUeenfita-  Hem  xliii.  cupexes 
cumdimidtodrvn-tm puUum  rendad.  Itemmnrmild  caïudia , dr  quedumeuruera. 
cam  emulamtaiii  ehaememih.  & efehaietis  prtmijftrum.  Item  apad  Apitteiam 
%nam  viaarmm,  vaum  mdendmum , & vnam  furnum  cam  qaihajdam  dijs , & irt 
Uca  prtdtdù.vel rutitru HUram  ceru hemagia  cam  alta  & haffa  iujlma  tn  prx- 
mifiücmaihas  & pertinentihas  adeadem.  j^a  tmaiade  fendu  mjhu  meaere  nef 
cantar,qaaqae  percertam  inqueftamfaper  hsc  faltamde  mandata  K6jlra,  & nehis 
relatam  reperta  fant  valtre  fexaginta  très  litras,  qamqaefahdas , & dues  denanos 
Farif  annaattm.  Nas  ad  fappluatianem  ipfius  Erardt  fài  cancedimas prafe  à'  nxa~ 
rt  fat  praeUHa.qaàd  ipppramilfa  amma&  fingalain  qatfcamque  perfanas  F-ccle- 
fiafticas  é'  ftcalares , ettam  in  yniuerfitatet  & Cat!egia,vcndttianà,permatatianis, 
danatianû  > vel  qaaaü  alia  légitima  titula  faa  pafint  aalfaritate  transferre  > c-'x. 
ASam  Farif. attnaDamini  u.cccsiyil.menfè Marti/. 

Du  mefme  Regiftre  nam.  JI4. 

I3U.  Novs  ER.ARt  DE  lAovTMOKtttct  Sires  de  CanfaHs  (f  de 
Siaafds.Efchanfansde  France,  & cheaalters  de  nape  Seigneur  le  Ray  de  France 
&de  Naaarrei  & naas  C L I M E N c I Dame  des  has  dèjfat  dtz,  femme  daadit 
Erart,  faifans  faaairà  tetts  prefens  & aaenir,  que  naflre  trefchim  Sires  Flnlippes 
par  la  grâce  de  DieaRays  de  France  dr  de  N aaarre  naas  a dannées  & fait  iatllter 
fis  Lettres  p,itentes  pilles  en  peô'enverdecire , efaHraiies  les  citafès  dcfqacl- 
les  menttans  cjl faite  ejdttcs  Lettres tdr/éfadlei.  Iqfer^  s enjait  demaat amaut. 
PhieiervwEïeE  gratii  Franc. ô"  Maaarra  Rex , ffc.  Et  camme  naas  icetUs 
Lettres  eais  ainfi  deaertnaas,  aiant  eae  entre  naas  grant  déliterai lan  & aau  de 
mendre fautes  & chafianes  chafes eantenacs  ejdites  Lettres , c^c.  sautes  icelles  chafes 
maaaansde  V héritage  de  naas  Clémence  defjafdite,  de  najlre  prapre  & franche  va- 
lente  aaans  vendu  tien  &laialment  à hanaratles  hammes  le  Dayen  CF  le  chapitre 
del'FglifideNayan  paarle  pr/sdemildrcinqcenslmretde  Fanfis,&c.  Ce  fa  fait 
eni’ande gracemiltrais  censdrdix  drwit  lelaedi  fejle  Manfcignear  S.  Maart, 
witifme  iaar  de  laing , prefens  nables  hammes  M onfeignear  Bandam  de  Caumant 
Seigneur  de  Flamaifan,  Manfeignear  Philippe  de  Saagans  ,di-  Manfeignear  Cadifcr 
fiignear  de  Aafeignies,  nas  Cheaahers  & familiers,  Raaal de  Vernaeù  naflre  BaUly, 
RenaatdeT il nafire  Valet , O'  laque  de  Cherifi. 

Leccces,  dont  l’original  ell  auTlirefor  des  Chartes  du  Roy. 

• } i 4’  A tant,  ceals  qui  cet  prefentes  Lettres  venant,  Charles  file,  du  Ray  de 

France,  Camte  de  Fallait  & tfAniaa,  falat.  Saichent  tait,  que  camme  Mefiire 
Tierris  de  MatHI  cheaahers  affermafl,  que  Mefire  I E H A h s due  It 
Borgnes  de  tA.  ScS  vi  iadts  fis  pires  feafi  eflé  accis  par  . . . . le  IA  a- 
KESCHAL  DE  MlREEOls,y»<f.ÏA  prefettt , par  fin  cammandement, 
an  par  fan  paarchase.  Etpaarce  heaSl  li  die.  Mefire  Tiernz.  male  valent/  cantre  Icdu 
Marefchaleffn  amis  charnier,  i&aafii  lidiz  Marefehaas  é'fisamis  l'en  heujjcm 
canne  lai  & fis  amis.  De  laquele  chafe  grani  plafear  mal  fe  parraient  en  fai  art. 
Haas, qui  valentiers  à najlre  paaairvaudriens  paarchacier  cammrnt  tait  nul  falfett 
tfehiaé,auans  requit  ledit  MefiinT terri  fit,  daadit  Mefire  lehan , & cammandc  à 

nas 
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nés  nmtz,  é" feels  Cheunlters,  Mefire  E K a R T » Mtftre  BovcharT  de 
Mon  T M O R E N C I , c^-i  F LO  R E N T DE  l tl.  i nefire  amé  E/cHÎer, 

éjue  ledit  yt  efiire  T terri  pour  iuyd^peurUs  JieHs,drUfdiz.nos  Chettaliers  ô"  Ejcuier 
pour  euh  (è^p^ur  suc  uns  jppsrtenenz.  audit  Mare/chal,lef^uicx  il  vodront  prendre  en 
mdiutnous  voujîjjcnt promette  tijue  peur  le  cas  de  C ecci/ien  doudtt  Borgne  pere  audit 
MefireTiemtadà y ne mejfereient riens C Mn al' autre.  Ltdiz,  MefireT ierrii.à no- 
Jîre  r<!jueJ}(,&  Itdit  Mejùre  Erarz.^  Meftre  Beacharz,,df  Flercnz,  a nojîre  corn- 
mandement  ont  atnjtdit^  velu  ^ promis  .accordé  ^ & fiancé  t en  nejife  m.xin.  C'ejl 
afjjuotrlidtt  Erarx,  Boucharz,  O"  Florenz,,  ijue  combien  ijue  II  diz,  Meji'ire  T terra:, 

CT  fl  ami  par  U ceujlume general  vsée  ô"  gardée  en  F rance,  Ji  comme  tl  dient , pour 
raifendecefic.ts  ,à  euls^ne  kceuls  ^ cjut  au  fait  faire  n'ont  elfe,  ne  puijfent  ne  ne 
dotent  riens  demander , ne  ne  les  putjjent  tenir  en  guerre.  T outeuois  pour  obéir  à 
nofre  commandement , protefation  faite  que  il  n'entendent  en  riens  eulx  ne  ceuls 
que  il  prennent  enmatn^metre  enguerre  fors  que  entant  comme  parratfonily  peuf 
fent  efre  comprtns  au.tnt  cejl  accort.  Sus  U foi  defus  dite  ont  promis , que  audit 
bief  ire  Tterri  ne  4s  (ttns  ne  mettront  riens,  f ainfi  n'ejîoit , que  par  leurs  Lettres 
p,'ndenz,sl  te  U feiffent  auant  Jauoiren  famefinde  Maunt  en  oftreuant.  Etpuuque 
il ie  liaurotent fait fàuotr , auroit  tl  It  dr  It  fenx  v.  tours  d‘ efface  de  euts  garder 
d-pcurueotr.ne  tuqurs apres  les  dix-  xv.  pajfez.,  cr  le  xvi.  fôlotl  leué  il  ne 
porrosent  m/jfaire  audit  MefsirtTterri, ne  as  pens. Et  en  cejle  forme  & en  ctfle  ma- 
niéré ïidit  Mefstre Erarz^cr  Boueharx,le prennent enmatn, pour  ttmz.  ceuls 

qui  audit  Marefcbel puent  appartenir, dou  couftédou  quel  le  Seigneur  de  Mont- 
MOR  EN  c i , ceuls  de  Mevllint,  ceuls  deVi  ALt-ltè"  Mefsire  I eh  a il 
DE  Beavmont  apparttennentauditMarefihaLEtlidix.Florenz,pourlui,d‘ 
pour  touz,  ceuls,  qui  audit  Marefchal  appartiennent  doucoflé  Mefsire  G a v t i E R 
ss'A^voitadù percMeJsireGyiti.KViAt  d’AvNO  i, U^olu, promis , ac- 

cordé, fancé , & pris  en  mainfelonc  ce,  CrenU  forme  & en  la  maniéré , que  li  diz, 
Mefire  Erarz,,  d-  Mrfsirt  Boucharz,  l’ont  vol» , promit , accordé  fancé , d‘  p^d 
main  , fi  comme  de  fus  tf  du.  e»  iimfiitidtz.  Mefj$reTterrix.a  nofire  requefie  a volu, 
promis  ,acor dé  tdr  fiancé  en  nofire  main,  qate  as  defus  nommez,, ne  à ceuls  que  dont 
prtns  €nmatnpl,nefiümi,nxjorrontmefairepourlec4sdeuantdit,fe  asnfi  n'efioit 
que  par  fes  Lettrespoiienz.  jeellées  de  fin  fies  il  te  iemr  fieifi^fiSmoir*  C‘efi.aj[fitmotr 
asdiz.  Mefsire  Erarz.d’  Mefsire  Bouchart, a lamefin  le  Seigneur  de  Montmorenci 
kTauerny,& audit  Florent  Xfamefin  de  Rumegni , à deux  liex  près  d’Amiens.  Et 
dés  le  tour  que  tl  leur  auroit  ainfi  fut  fituoir,  li  diz.  Mefsire  T temz,  ne  It  fien  ne 
leur  porront  me  faire  iuques  4»  X v i . tour  fobtl  leué , apres  fcfdites  Lettres  prefèn- 
téesd'hatlltées  asgens  des  diz.  Seigneur  de  Montmorenci  d"  Florent , as  liex  défis 
diz. , & prefinsgens  dignes  de  foi.  Et  efiajfauoir,  que  pour  cefi  acort,  U dtz.  Mefsire 
Tierriz,  nefi  point  liez,  ne  forclos , que  tl  ne  puijl  pourchacier  par  lui  d"  par  fis  amis 
vengeance  de  tous  ceuls, qut  furent  à l'occifion  douait  fon  pere.  Et pource  que  en  nofire 
prcfence  toutes  ces  chofis  ont  eflé  accordées  & fiancées,  a la  requefie  des  dejfiss  nommez, 
auons  fait  mettre  nofire  fiel  on  ces  prefintes  Lettres.  Et  nous  li  defus  nommé  Tterru 
de  Mauni,  Erars  & Bouchots  de  Montmorenci  cheualiers , d"  Florent  de  Lui/lt  Ef 
CMiers,teutes  les  chofis  de  fus  dttes^&chafcune  d’iceles  en  la  forme  defus  dite  auons 
promis, acerdé ,d' fiancé deuant  excédent  Prince  nofire  trcs-cher  d^mé  Seigneur, 
Monfiigneur  de  Vadpis  deuant  dit,d‘  auecquts  fin  fiel, lequel  tly  a fait  métré  a nofire 
Tcquefie,y  auons  mi  lesnofircs  entefinoingdeverité.Donné  à Jargueau , leDimen- 
theapresU  fiintT)enis  C an  de  grâce  M.ceexxiv. 

Scelle  de  pluficurs  féaux , entre  lefqucls  ell  celuy  à’Erart  de  Montmorency, 
brife  au  premier  quartier  d’vnc  Eftoillc  ,au  Heu  de  quatre  Alcrions. 
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Extriit  dt  l'Iiuantdire  d»  Thnfer  des  clurses  du  lier- 

. Testament  de  Charles  deFrancc  Comre  de  Valois  àViller  col  de 
Relll’an  M cccxxv.Ievii.  iour  de  Septcmbre.duqiiel  il  ordonne  vn  des 

«ccôteür“fovcHA,^  Montmo aencv  Chcual.er,  & fa.c 

quelques  legs 'aE  A A AD  de  Montmorency. 
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■a.  lEAN  DE  MONTMORENCY  I.  DV 

nom.Seicnevr  de  Beavsavt,  et  ses 
frétés  & Leurs , enfans  d’Etard. 

I ChaeitreII. 

F.rtr,ir  d'VnRegiftte  des  Enqueftei  du  Parlement  de  l’an 

M.CCCXXXIl. 

CV,.^.V.«.,.jÆffl/irArsW<wIoAWNtsMoNTlSMORENCi  ACr. 

é dUerum  lAerirSn  ERAROiMoNTisMoRENCiACr 

„in.rs,m,  dfcresstium  A veerttm  ' 

in  anisteeunidnsmfrmmUfrdfdt,  Erdrddfih  «dgn.  mfirdfigiBdfmffi  ohligd- 
t«m,  Jduitus  fnmmU  nnUd  f nef  dt  fdSisfdastfuifecutd,m^^  Prdfifit 

ntOre  pîriJùnft^-vtvKdtiendCdndù 

mU  a filnendnm  amfelleret.  St»  Prdfejitm  vtrtnte  diSt  mdnddu\  o A n n e m 
,/iu,o,^Lono^VAIII»  «///««.  AC  AveertvM  amfrdtremeorsm 
„ emem  feat.  S»  ««m  « eemperemes  frofolderdm,  <juU  efmddtn 
hertus  qm  ^procurdter  fredsSorum  Ment, fmdrmc, des  endmd,ae  Prxfejno 

cemedreLm,nJMf!cU»,erfn.^»f>dt,>^J»^^ 

d,m  iTwrtr  Ldmrdmigi  erdnt  ddiemdlt.  mnau  ttdtfaffctns , quedqne frxfati 
Ment^er,nc,dt,d,ften„nuamnem  fui  ftetejfus  fecersm.  Hurefqut  dUas  rdUortc  r 
preperAdnt  dd  f mm  quoi  erdm  Ptdfejite  mîi’e  mimme  r^endete  , encre, 
Pudiûis  Menii/moremidt,  flura  rdUenes  preponenubus  dd  finem  qued pndn  fs 
fbdtresLtntdndUù  ardmdUfe  Prspefiere^enderetenereniur.  Tdndem  Prupopus 
Mter  venons , mifis  Une  indi  prepefitis . per  frum  fententidm  premmcuutt , dt- 
dttm  Ktthtritm  Uy^  vt  frtcurdatrem  prddiiforitm  UonttfinortncUcifufficunteT 
fmlTe  fnnddinm,  ntdUmqne  difcentimtdtunem  preeefnsperprediaes  Mentifmtrca- 
cUei  MTe  fdffdm.  Et  qdtd pufdti  jrdtres LengdUdllts  fuper  petit, en, hds  per  pre- 
emdte^  Mentifnureneùei  preptjhis  cerdtnfe  precedere  tenerentur.  d gud  p,d,m 
fententu  diBi  frdtres  LengnUdUis  dd Cnridm  nepem  eppeUduerunt.  dudnts  igunr 
PdrtiUu  in  CnrU  nepd  in  cdnfd  dppeBdtienis  prxdtétx.  v„eque  me  precefn.çrds- 
!, tenter  exdmtndte.  Per  CnrU  ne/hx  indütum  dklnmfuit  Prxpe/,t^  neftrum 
Udè  indicdfejdr  prxd,Bes  fixtret  LengxndUÜ  mxle  dppeüdfc , & emendubunt  xppel- 
(dnte,  Et  per  idem  iadieinm  diBdCnrU  diBes  eppedentes  w expenfi,  d,Bx  up- 
peüdtanis  cduftcendemptunit.  Ddtnmdu  xyj.  Ixnndrg.G-ie  Bemgmes  R. 

Extrait  d’vn  autre  Regiftre  d'Attefts  du  Parlement  de  l’an 

M.  CCCXXXV. 

pRiEEOSiTO  fdtiftenfiveleins  Loenrntenenti fdutem.  C'um  expenfxfxBx 
«erHERVEVM  DE  Leon  I A ‘VewAr.ü- 1 o a N- 

HEM  MoNTrsMORENCIACt  militent, & dites  Itheres  defetnih  E R A x- 
Di  MontismoREHCIACS  qaenddtn  militts , in  prefintiene  tutn/den. 
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câufi  Mff  (liât Unis  ad  ntfham  Curiam  inter^Jîta  per  I o A.  N N e M daminum  d e 
Lo  14  G avaLL  i ,^Alb£ATVM  eimfratrem  milstest  à tjuodam  indicaU 
per  te  fin  per  pradecejjàrem  tuumlatû'.inquihnsexpenfis  dilli  JratresperArrefium 
dut. i Caris  nofiraextiteritntcendemnati»  taxais  fnerint  per  eandem  Curiam  na- 
firam  ad  fummam  X x i v.  libraram,xi  fil.  cum  IX.  denar.  tur.  Mandamus  df  ctm^ 
mitttmus  ttbst  qnatenus  dttfas  jratres  ad  reddendnm  Cf  foluendnm  dsdto  H ernea 
dr  eius  vxoriysc  pradtÜù  de  Montemorenciaca  didlam fnmmam  per  captif nem  df  ex^ 
pletatifnemhnfrum  Jnpmm  v/riùter  compellM^fen  cempeüt  jactas  indilaiè.  Die 
y II.  May. 

Extrait  d*vn  autre  Rcgiftrcd’Eoqucftcs  dcran  M.cecxxx. 

M A R.  I A ^ Ferrieres  domina  de  la  Tournelle  vxor  ynondam  defunPfi  Robert i 
de laTournelle mtlitü »ex yuo  matrimonio  flia  vnica.  Pojtea  eadem  Maria  cum 
Florentio  de  yarenù  rmltte  domino  de  GranniBa  matrimonium  rnrfna  contraxit. 
XI.  May. 

Extrait  de  l'InnentatredesTiltres  de  lamaifinde  Bonrbonjliajfe  zj. 

Lette  Esduleudyprochainapres  PaiquesM.cccxxxiii.conteoancs 
accord  faitentrcMahautdeS.Pol  Comceftcde  Valois,  Dame  de  Gaille> 
fontaines,  flc  la  DamedeBean/knUt^oyiï\zi\\XDÀiei  de  leurs  feigncurics. 

Extrait  d' vn  Regidrc  du  Threfor  des  Chartes  du  Roy,  cotte  lxxx. 

L 1 TT  E E Æ annt  M.  c C Ci.\. menfi  Aprili  poft  Pafihayyuibna  H.Eptfiopm 
Laudun.  ConjUianus,  loannes  CambeUani  Thejaurarim  Ecclejta  Senonenf.  Cle- 
riens  Re^üy  executeres  teJlamentidefnndH  H.  de  Pomarco  yu*  Eptfcopi  Lingonenf. 
dix. liras  df  '^•folpar.annmredd.emerwttidiUlfa&fideli  noflra  Ioamna 
DE  Tornilla  domina  de  hsTOT  h.y  y cni  iure  hereditarU  a 
MaUre yScabinüyhabitantibns y & Commnnitate viBa  Montijdelidery  in  Bailltuia 
V irom.  debebantUTy  qua  etiam  à Re^in  feudmmeastenebat. 

Cette  leannc  <Jc  la  TourneUe  eftoie  la  fille  de  Robert  feigneur  de  la 
Tournelle  &:  de  Marie  de  Ferrières,  & auoit  erpouCe  en  premières  nopecs 
lean  de  Mantmortney  feigneur  dc  Bcaufiut , comme  l’on  recognoiftra  par 
les  Chapitres  fuiuans. 

Extraits  de  diuersRegiUresd'Ârrefts  du  Parlement. 

Anvo  m.ccclx.  loannes-Erardi  de  Montemorenciaco  miles frater&heres 
dcfunclt)L9<  K9.DI  DE  Montemorenciaco. 

A N N O M cccLXViii.  Mtlo  dominns  de  Bretigniaco  contra  1 o a N N e M- 
Erardi  de  \Aa'ii'ï'^MLtzre.dominnmdeKtriJia(omilitem. 

Anno  M.cccLxxxti.  EliSnordis  Ioannis  de 

Mo  NTEMORENCiACO  diSiY»K kn.’z quondammilitûcontraloannemde 
Houjfiy  df  tins  vxorem, 

£ O D E M anno.  loannes  de  Houjfayo  fiutiferdf  loanna  tins  vxor  condemnati  ad 
reddendum  defun&o  I o A n N i-E  rardi  DE  Montemorinciaco 
quondam  milnty  ^ElienorOi  tint  vxori  quolibet  annoy  vit  a diüa  Elienordû 
ComsttyperdiUctum  & fîdelem  Magtftrstm  CttiBelmum  de  S.Cermano  Procurato^ 
remnoflrnm , tune  Prapofnura  Pariftm  fedevacante  euftodemy  xxx.Ubrasparif.  in 
termina  fejiiomntum  Sanc1ornm,é'  in  termina  fèfit  N atalu  Domini  xxx.modiot 
grossi  y videlicet  xx.  modios  pro  <Uabm  partibm  bUdnm  deminagU  fanum&ficcum 
ad  menfnram  de  Royayé'protertsaparteauenambonam&fnffçientemadbrajfan- 
dam  df  feminasodum.  Elunordis  nnne  relUia  dÜh  defnnttiynecnon  dile^ 
^fideles  nojiri  loannes  de  Dargies  di^m  le  Borgyie  miles  » & Erardm  de  Luxjir- 
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chjs  Scntifcr,jrtta  CMeimas  d»  Brui  Pritrde  Hannts  luliani  Cura- 

ttr ptrrochu  EctUJiu  d»  Utfml-umft , & Itcthut  Efitncl , exccuttres  teftamcnti 
diSi  dtfuuûi, 

Extraitd’v»  Btgiflrt  des  Chants  du  Buy  mt(  ixxxit.num.ada- 
1)40.  Litthis  du  xii.iourdeMarst'an  m.cccxl. paricfqucllcsy  ayantcu 
difTcrenc  entre  Guillaume  Euefquc  de  Paris  d’vnc  pan,  & Mellire  Cuillau. 
meIeBouteillerCheualier(iredeChantilIy,S:BLANCHE  de  Mont> 
MoEEMCyra  femme,  pour  caufe  de  la  fouuerainecc  & telTorc  du  port, 
trauers,& terre  de  Conflans,fur  lapart&  portion  duquel  port  appartenade 
audit  Bouteiller , ledit  Euefque  à caufe  de  fon  Euefehé  auoit  droiâ  do 
prendre  par  an  aux  termes  de  Tou{Taints,delaChandeIeur,&de  l’Afcen- 
fion,  à chacun  defdits  termes  xvi.  liures  ix.  fols  ii  . deniers,  outre  ce  que 
ledit  Euefque  y prenoit  en  fon  propre  8c  priué  nom  : de  laquelle  rente  il 
demandoit  plufieurs  arrerages  audit  Bouteiller  8c  fa  femme  ; lefquels  de  leur 
cofté  demandoient  audit  Euefque  plufieurs  leuces  dudit  port  8c  péage. 
En  fin  ils  accordèrent  de  demeurer  quittes  les  vnsles  autres  des  demandes 
tefpeâiuement  faites,  8c  s’obligèrent  ledit  Bouteiller  8c  fafemme  il  laçons 
tinuation  de  ladite  tente,  à la  charge  qu’ils  demeureroient  en  leur  recepte 
dudit  port , 8c  prendroient  droit  en  la  Cour  dudit  Euefque,  pour  caufe  de 
la  fouuerainecc  8c  reflbrc  qu’il  a audit  port,  ttauers,  8c  terre,  fans  auouet 
autre  luge. 


II.  lEAN  DE  MONTMORENCY  II.  DV 

NOM,  SeiGNEVE.  de  BeaVSAVT,  BT  DE 

Stetueil,  £ls  de  lean  L 
Ghaeitke  III. 

Extrais  d'vu  Regijlre  du  iaa»ffiuuaau  UckasMirt  des  Ctmftts  de  Paru. 

*3  J®.  TV  T Oms  des  Barons  de  Vetmandoisaufquels  le  R.oyelcriuit  le  xx  1 1 1. 
XN|  Aoull  M.c  cc  i.pourvcnir  à fon  mandement. 

Le  Vidame  de  Laeuneà. 

Le  Sire  de  Mentehalt», 

Mefirt  Maiieu  de  Varetttus. 

Iean  de  Montmoxbnct. 

I Mefire  Mahieu  tk  Reye. 

Extrait  d’vnRegiftre  de  Lettres  8cAnefts  du  Parlemeotde 
l’on  M.  c c c L I. 

>3Jl.  ’ NoTTM/<«*M«î»àif£ffif»*ide8C«»apr«aiM/»rIoANNts  DE  Moh- 
TIMOEENCIACO  demiui  de  BetUfalsu  d-  de  Bretolie , refumpjît  arraesutttu 
caufa JèucauJâmmits  Farlamttue  ttetfirefendeutium  ùUerDtmiuam  deTurre  tius 
ruatrtmyau^uem  haUum  haterseem  dilfi  lahamm  adfrafetts fuffeientis  atatù,Mar- 
garetatnd'AuaugùurtjuettdamvtteretttHertui  dtLtettu,  sam  fia  praprio  ttamitte 
jtUtuetiamhtBtatthtieutemliherarumipfimd'dilUHertui.ï.t.uiijj  i , H E K- 
TEI,d-MATHEI  DE  M O NT  B M O A E N C I A C 
'auemléteteerumtarigit,veltaugere  pateftxx  vue  par/f,C#'A  v E a et  v M de 
L O i>c\y  A.  i.  L i inilitem  ttmpare  juaviueiat,  d I O Min  itt  de  Lon- 
c AVA  L L E milsSem,  fratres  exaltera  tin  quantumpatrem& matrem dilli  lean~ 
ttüde  Uantenmeneiaca  tangerepattfijd i»  dtCla  caufa, feu eauJ!s,aSarts exsftunt. 
xxxn.dte Aprilis.  J.Cleriei. 

Extrait 
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Extrait  S'xnTiltrt gatdi t»  Thrtfir  i»  chsfitre  dtNojotl. 

L ET  TH.Es  de  I E A N DE  M O N T M O H E N c Y Chcualicr , fcigneuT  1}  i ï. 
de  Beaufauc,  de  Brccueil , Sc  du  PUilTis-CAchcleu , pour  les  Doyen  Sc  Cha- 
noines de  rEglilcdeNoyon.  L'an  m.ccclxvi. 

Ex  mit  Je  [ iHHenttire  des  T iltrei  dei  terre!  d'offemtnt  à"  MeSc, 

Accohd  fait  le  XVI.  Décembre  m.ccci.xix.  entre  Charles  Comte  de  D 
Dammattin  te  leanne  d'Amboife  fa  femme  Dame  de  Nefle  en  Verman- 
dois , MelTire  I E A N de  M o n t m o h e n c y feigneur  de  Beaufault 
aedcBrethueil, &:  noble  Ys  A*E  AV  ozNbsle  fafemmeDamcdef- 
dits  lieux  d'vne  part  ; i£  Meflite  lean  de  Nefle  feigneur  d’Offemont  fils  de 
feu  Monfleur  Guy,&  petedeladiic  Dame  Ifabeau , d'autre  parc, pour  raifbn 
de  douze  mil  cinq  cents  liutfs  données  a ladite  Ifabeau  par  feu  Monfleur 
Icande Nefle  ayeul  dudit  Seigneur  d'Offemonc  pere  de  ladite  Dame,  au 
contrat  de  fon  mariageauec  ledit  lean  de  Montmorency,  lemifesà  payer  fur 
la  terre  ti  ccuenue  de  Neelle. 

Exttaitd'vn  Regiftred’Arrellsdu  Parlement  deranM.ccctxxiii. 

CvM  Iohannes  ox  Monte  uo  XEHC I ACo  A^//9w  d'efrl*  ' 

hftltu  dr de  tntelurmUs.fhret  rttùnet & fe3*in  PtrUmettti  Curia  du' 

dum  frofofmjfet  cuara  \o  KVVEK-ht.KKDl  OE  MontemoXEn' 
c I KCO  militeui,  odfiuemijuUci^im&terredeKerifié-deCumeU  cumeerum 
fertmeniftdeclararemur&preuunciaretttur  addUiumde  Belltftitu  iu  fnfr'utate 
ty-  domiuitpertiiieredehere.  Exceptü  fexiet  vigiuti  litratü  terra  fanf.  vel  circa, 
tfUM  idem  de  Bedtfaltu  •vtluerat  & aufenferat  efuid  dilfue  Ioahhes-Exar-' 

D I haheret&rectferet  iudrfuperterra  de  Kerifi  & de  Cameli pradilia,  vel  t Mi 
pertitne , ifualù  ex /iecefime  defuuEh  Exaxdi  de  Montemohen- 
c\  Acojratrû  ^ueudam  ipfiia  lo  ANNIS-Ex  AED  i iurehereditari»  patent 
ad  dtclum  l aarniem-  FrarJ,  fr.F.tm  leamus-Erardi  addimit- 

teadum  eidem  de  BeUafaltu  eaftrum  & terrae  pradiaae  eum  fuit  pertiueutms  quoi 
deiiuekaidrdeiiuet:&adreddeiidum  &refiâueudum  eidem  de  BeUafaltu  fruBui 

Icueiji^icemalHmenta.ijuos&quaip/ilaauHet.Branliaediadcq/lrt  ti-terTit  UUa- 

uerjt  &perceperatfèu  leuare  à-perciperepatueratj  certatemptre  tu  ratitnthus  eiufd. 
de  SellàjaltuplemiisdeclarttafuhafiimatiaiKepuantiplurimidiat  Jhaut  vaiueraut 
é- valet  eut  sfatuà  ditlisfexies  vigiuti  lit  rat  i terra  Parif.  vel  circa, feu  iufia  par- 

ttone pradiaa.é'leueqs  earumdemietndemnarttm&campeüereturjdrc.  Pra  parte 
diBi  Icaumi-Erardi  fuerunt pluret  ratiauet&faaa  exaduerfa  prapaflta,adfHem 
ijuid  demanda  proprietaria  prtdtad  inepte,  & inepte  formata  dicerttur  & pronun- 
ciarttur,^uéd(jueidtmIotnnet-Erardi  dUla demanda  nentenereturrejpandere,fid 
baheret  canredtumé- expenfat  contra  diaum  de  BeUafaltu.  Et  firejponderettncre- 
tur.quid  hoc Jat  'um  effet  tpuaadterram  de  Kenft,  ^ non  ad  terram  deCameh  pra- 
diclam.  qu'ad  etiamipfe loannet-Erardi  in  pofefione&faifina  diaa  terra  deCa- 
meh , & perttnenttarum  ac  appendenttarum  eiufdtm  teneretur  & confèruaretut; 
diaifijue  de  BeUafaltu  ad  diaam  demandam  prapriettriam  faeiendam  non  admit - 
teretur.  Et  fi  admittereiur,  qu'ad  caufam  vel  aaianem  non  haberet.  Et  fi  caufim 
vel  aaianem  haheret  dUhit  de  BeUa/altu,  ^u'ad  ipfe  loannet-Erardi  ah  ipfim  de 
BeUafaliuimpeiitianikiu  & demandit  ahfalueretur.  Sufid^ue fi epuauit  adiudicatia 
fi«auumex diaisierrii,feu  altéra earumdemipfi de  BeUafaltufieret,iiuadhtcfal}im 
ejjit de fiuihbmper eundem  laannem-Erardiadtpfimvtilitatem pafilitif  eentefla- 
uanem  metaja  prafenti  faaam,feupafi  diaam  demandam  proprietariam  in  mdi- 
ciairaditam,leuatù& perceptif,  idemejue latnnes-Erardt  ad fua prapafit a admit- 
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terctur,necnon  & quod dUfm  de  Bellêfalttt  in  ipjiue loannis^Erardt  damnj,intereJ/êy 
d*  expenjis  cindemnaretur.  Tandem  auditü  partibus  pradtUis  m ommbus  tjux 
cirtaprami/JàdicereQ'pro^onere'voluemnt.  Vips  infupcr  Uteris&  aBispir  eafdem 
fartes  traditiiy  conJideralifquefartiufHiffarHmratiombmpermodum  memoru  Cu- 
rtanajhra  pradsclx  traditü,  cum  alÿs  ommbttsqua  Curium  nojham  tumdtüam  tn 
hac  farte  mouere  foterant  cr  debebant.  Per  Arrejîum  eiufdem  Curia  diÛum  fuit, 
quûd  di^a  demanda  frofrietaria  eraty&tf  débit  et^fufjîcunterfrmatayquoad  ter- 
rœ  de KeriJÎC" deCameli  pradiÛMt&quod  di£fus  laamteS'Erardicùnftdtumô* 
exfenfis  fer  eundem  fufra  fetitos  non  habebit.  ^od  etiam  fartes  fradicfa  ad  ali  a 
fer  cas  frofofit aérant  O" funthincinde  admittendadfsdfque admtjtt  Curia  nojlra 
admittit:  erdntque  & funt  contraria,  net  fojfunt fine faSlis  exfedm.  Et  idctrco fa~ 
cient  falfa  fuafufer  quAut  inquiretur  veritas, tdrinquefta  fa(la,  diElaquc  Cund 
refortatafet  ius,  Pronunciatum  die  xxyi.Nouemhrts  LXXUl.  Philitbert, 

Extraits  de  l'inuentaire  des  TiUres  i‘offemont&  Meflo, 

Q y 1 T T A N c E generale  &ice  par  noble  Yfabeau  de  NcHc  Dame  de 
Beaulâulc, venue  de  feu  McHire  Iean  de  Montmorency,  à 
MonncurleandcNcnc  Seigneur  d'Offemont,de  rom  ce  qui  luy  auoiccHc 
promis  par  fculcandcNefle  en  Ton  viuanr  feigneurd’Oifcmonc  Ton  pcce, 
au  contrat  de  Ton  mariage.  Lexili.  Aurü  m.ccclxxi  v. 

Lettres  du  xvi.lanuier  M.cccLXxvi.parlefquelIes  Isab  et  de 
Nee  tLE  DamedefieaufauIc&dcBreteul, pour  les  bons&agreables  (et- 
uicesque  foncher&amé  6rcrelean  dcNeelle  dit  Harpin  CheuaÜer,  /êi> 
gneurdcS.Crefpin  ou  bos  luy  auoit  faits,  luy  donne  certain  fief  auec  toutes 
^sapparccnanccs  ,rcantàFouchectes>qucfeu  Iean  Griuclleou  temps  qu  il 
viuoit  tenoit  d'elle  en  foy  hommage, à caufe  de  fa  terre  de  la  ChaAcllecie 
deNeelic,&lequelfief  auoit eflc  conhfquez^forfiis,  ôcacquisà  elle  par 
iugementcrimineldonné  contre  ledit  défunt  Griuellc,  lequel  pour  Tes  dé- 
mérites fu  exécutez. 


14.  HVGVES  DE  MONTMORENCY 
Seignevr  de  Bbavsavt  et  de  Bretybii, 
fes  Irere  U feurs,enfans  de  Iean  IL 

Chafitre  1111.^ 

Extrait  d’vn  Regiflre  de  Lettres  Appointements  du  Parle- 
ment de  Pans. 

CA  R O L V $ , &c.  Vniuerfis,  é’C-  Notum  facimus  qubd  cum  in  caufa  prof  rie- 
tatis  in  nofira  Parlamentt  Curia  fendente  inter  Nicolavm  d'£s« 
ToyTEVitt£«*iA/riNexs/J!r4^tfrrr,c^Hv6oNEM  de  Mortbmo* 
KCta  domiceüum  flistm  defunih  \\  de  Montemo- 

R B N c I A c O quondam  militis  ex  altéra  farte , dUlus  Domicellus  ex  ordinatione 
Curia  haberetdiem  ad  JùosadducendosgarendosiiffèDomiceUm  hodie  /ummauit 
indiSla  Curia  YsAEELLIM  de  Nicella  matrem  fuam,  & quondam 
vx  orem  dUh  domkeüi  fatris,  de  defenfione  diila  caufa  frofuetatisfro  diéfo  demi- 
ceilo  tn  fe  ajfumenda,aut  qubd  fibi  minijhet  légitimas  defenftoncs  fro  tf fa  caufa  de- 
fendenda.  Proteflatufque  fuit  ydillm  Domtceüus  de  if/a  caufa  de fendenda  i»  de- 
fdium  dicfa  matris  fua,  é"  de  habendê  recurfum  contra  iffgm  f fubeuberet  in  es- 

dem. 
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DicLiqae  TfxheÜismatcr  Jicfàmmjitâ  rcJ^onâtîtCAuehn fihidc mef^rendcnd». 
Datum  Pjrif.  tn  PurUmtntê  Htfiro  x X V 1 1 1.  Aprilts  anno  M.CCCLXXiii. 
I.  Clcr  'ut. 

Extrait  d’vn kcgiftrcd’Arrcfts  dumcfme  Parlement. 

C V tncrrtA  eau  fana  fer  mût  a é’pûftdcate  ift  no/ha  ParUmenti  Car  U inter 
ddeifam  ae  fidelcm  NuoUum  de  Ejhmteatüa  demtnum  de  Anfèboji  milttem,  aâoreM 
expartevfu.  f/HveoNEM  t>EMoNTEMORENCiACo  deminum  de 
BellofÂltajdefenJtTemex  altéra  : rattene  certaram  terrarum  a^ud  Ucum  dtÛum  Rta- 
lot  é"  apad  Hontemdefidermm  & .V  ÀUMtffer  Jiiuataram,  ae  feudt  de  TornelU , nec- 
non  éf  planum  alurum  rerttm  m BaiUiuia  ytromandu  exiflentium , <i».u  pefli- 
debat  O"  hahebat  defanÛa  loANNA  DE  TorNELLA  mater  dilh  mtlitis 
dumvtaebat t aut faltemTatione efmnta  partis diif arum terrarnm feudt^ac  om- 
nium altorum  beredttagtormm  ad  d/clam  defunifam  tempore  obttHi  fui  pertmen- 
ttum , dr  ijua  ad  dtlfum  miUtem  certis  ex  caufis  vt  dteebatur  obuenerant.  Et  m 
^ua  ijutdem  caufa  dtEla  partes  in  faPlts  contrarifs  pereandem  Cunam  noflram  fue- 
rant  appunîlatat  tdem  Msles petpjfettè'TeqmfjJèt proutf onena de diPl a e^uinta par- 
te per  eundem  tn  feriptts  plentus  déclarât  a , dtPlx  Curia  tradita , fbi  feri  diEla 

Itte  pendeme  vt  heredi  dtPla  defunPfa , plarrs  alias  rattones  fuper  hoc  aüegando, 
Pro parte  dsüi  Hugonts  propofitumextitit  ex  aduerjo y guod  dtElm  miles  dtlfam 
proutjionem  non  ab  initto,fed  repltcando  fbi  feri  petierat , ad  tjuod  admit  ti  non 
debebat  miles  pradiPlus,  Et  f admitteretury  ti  tamen  feri  non  debebat  prouifo 
pradtHa,  attenta  qubd  idem  miles  diPlam  guintam  partem  non  per  modum  fuccef 
fonts  y Jed  ex  promifiontvelobltgatione,aMtdonattonepetterat  dfpetebat. Attenté 
enam  tja'od  dicla  donatiOtftpuafaifafuerat,advitamslmntaxat&permodumpro- 
ujioms  faPla  fuerat  feque  feret  proutfo  ftper  prouifonem  y quod  feri  non  pote- 
fat  nec  debebat  » vtdicebat  diclm  HugOy&  ad  hoc  concludebat.  Plunbmal^s  rattO' 
nibus  per  eundem  H ugonem  fuper  hocaüegatis.DUfomiltte  plurareplicando  propo- 
nentey  ad  fnem  quod  ad  diÛam  pronifonem  petendam  admitteretur  y&  quodiUi 
fbi  feret  promt  ftpru.  Mmdàtrs  fradiBis  in  omnibus  qua  ctrca 

pramijf*  duere  & proponere  voluerunt.  Vifs  etiam  certis  Itteris  per  diBum  mtli- 
tem  traditis,  ac  declaratione  pradiBa.  Confdoratt/que  partium  pradtBarum  ratio- 
ntbusycum  alqs  omnibus circa  hoc confderandssi  PurAm^mm  diBa  Curiamofira 
diBum  futt,  qubd  dtBa  prouifo  per  prafatum  militem fupra  feri  petit  a fbi  non  f et, 
fronunciatum  die  xxi.Mayan.  LXXin. Philibert. 

Extrait  des  ArcicIcs'drclTcï  pour  Mcflirc  H VE  de  Montmo- 
rency Chcualier  ou  nom  qu'il  procède,  & Pierre  De 
Montmorency  fonfrere  : contre  Mellire  I e a n* 

Eraet  de  Montmorency  Chcualier. 

A F ï N que  par  vous  N offigneurs  tenants  le  Parlement  du  Rop  nofre  Sirtypar 
Arre/fou  Jugement  donné  pour  Mef ire  HvE  DE  Montmorency  Che- 
uj/ter,  feignettr  à prefent  de  Beaujfault  & de  Bretuetly  fl  & heritier  de  feu  Meftre 
Iehan  de  Montmoaency  iadis  Cheualier  (jr  feigneur  dejdù  de 
Beauffsult  0“  d:  Bretueil  en  fon  nom , dt  comme  ayant  la  garde  , bail , d"  admini- 
frattonde  liïiAJi y Iehanne,  é"  MAXGyixir^fisftreé'fierjy 
ef  des  quielx  Madame  Ysabel  DE  NeeLLB  iadû  leur  mere  ou  temps 
quelle  viaoit  auoit  la  garde  & admini fhat  ion , dr  lequel  oudtt  nom  a reprins  le 
procésO’errcmcns  de  cefiecaufeidrpour  V it  9,  K 2 DE  MontMorenCÿ 
fon  jrereà  prefent  aagié,  pour  tant  comme  à chafiun  touche  & puet  toucher  y d"  fi 
comme  efdarcy  feracj-apresydemanàeurs  d'vne  part.  Contre  Mef tre\ tu  A"!^  dit 
Erart  de  ÏAo'H'tViOKtïiQX  cheualier  defindeur  d'autre  part.  Soit 
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tfcUirey,  dit,  & fnnemié  U chujhl  & tems  de  à‘  de  Camelj  anec  tenter 

UuTt  effertenMcet,ejhe  & effertenireu/dis  demendenrs  en  f refrieté  &fi  ignenrie, 
cemnu  leur chefe,tnefnument  U feurflm de enltre  c\x..linréesde  terre  en  enn'tre» 
Mtdit  Meftrt  E R A «.  T eff menant  fat  tafiecefien  de  fen  ’S.KkXX  DS 
M ONtMORÏNC  Y,^f. 

P RE  M I EA  E Er  A RT  DE  MokTMO- 

REWCY«ÿ'A/Aii«»«  Climence  de  iAv  l.n  fnrent  en/emhle  mariez., 
à- en  lenr  mariage  eurent  &aueient  au  ieur  tju'il  allèrent  de  vie  à trejpajjèmettt 
Yl. enfans-.c'efi  afiueir  Menfieur  ItH  us  de  Mont  mor  en  c y 
dudit  feu  Menfieur  de  aeauJfàut,^r.hKx  ,Mefire  Mahiev,  Herviey, 
ledit  MefireliHUV  dit  Era  Rl,^C<i(»«»/f&B  t an  CH  B. 

Ixia  fuetidù  Mefire  ItHAK  de  Mo  ht  uokevc  y fere  dudit  fi» 
lienfteurde  Seaiffadt  ejhit&  fudefdù  MefireErart  de Mentnurencj  eir  Madu‘ 
me  Climence fenfete  àfimere  fils  Mn(né/i-  cemme  li  ainfité fili fu  heirfrincifaux, 
dr  peur  tel  fe  fertapar  amehenfiende  fait, & autrement. 

I T E M d*  ficceda  i fefJUt  pere  & mert  aux  dreis  & nehlejfes , Serres  & peffifi 
fiensde  fendit  pere  & mere  ,&  en  fit  faifis  par  la  ceufiume , par  laijueBe  le  mert 
fittfit  U vif:é-lujappartindrent,perta&et  les  plaines  Armes  de  fen  feu  pere,  efi 
attfii  tut  & lup  appmindrent  les  neilefiès,  & preregatiuet , & priutleges  de 


aistjneejjê. 

Item  lefdis  feu Menfieut  Eran  ei-  Madame  cUmettee pere  dr  mere  des  vt. 
enfant  dejfujdit  aueient  au  ieur  ^u’il  aUertnt  de  vie  à trejpafiiment , & pejfejfeient 
en  leur  viuant les  héritages ^ui  /enfuiuent.  défi affaueir  tes  terres  de  Mar- 
de  C O ■»tt.am,^ui  valaient  &peueieutvaletr  à prit  de  terre, eu 
regm  aupris  ^ue  terre  peueitvaUir  en  l'an  m.çccxxxvii.  eu  mets  de  Dtcemire, 
auquel  an  XXXTIi.  trefiafià  Udù  fi»  Mefiire  lehan  de  Mantmerencj pere  dudit 
fe»  de Beauffaut ,é' fitretaux  dejfnsnammez.,  cccc.liurees  de  terre  eu  enuiren, 
à' ne»  plus, & fins  lefditet  terres  tenues  en  fief. 

Item  delaifiêrem  lejdü  fin  Mefiire  Erart  de  Mentmerency  & Madatta  Clitntn- 
te  la  terre  de  Beavssavt,  fua  tiauaiem^  f^ttUtene  enleurvsuastt  de  Péri* 
tagedelaelite  Madame  climence. 

Item  Usuelle  terre  de  Beaujfaut  efi  tenue  nehlement  & en  fief,  afiife  dr  fituée 
eu  pays  de  Normandie,  & Inutile  terre  de  Beatfiiut  efieit  peur  1er  s , défi  ajfaueir, 
peut  l'an  xxxvii.  enenmrtnre»  prit  de  cinq  cents  liurees  de  terre  eu  enuire»,  g- 
nen  plus.  ' 

Item  que  ladite  Madatne  Climence  aueit  aufii  de, fen  héritage  la  terre  de 
FoVRMERiEsd-</rBEAVMANTEt  tenues  en  fief  de  Menfieur  de  Beau- 
naù.  Lejquelles  terres  de  Feurmeries  & de  Beaumantel  efieient  audit  temps  de 
ta»  X X X r 1 1.  ««  enuire»  en  prit  de  cinq  cents  linries  de  terre  en  enuiren , df 
nen  plus. 

Iteu  que  ladite  terre  de  Feurmeries  &fisappendances,  e'efi  affaueir  de  Beau- 
mantel,Jint  tfiifesefi  fistueesenUchafieBerie  deCerherey  ,Uqueüe  ChafieBerie  efi 
au  pays  de Betu»eifis,d-figea»tmentUflBtes terres  auxvs  efi  aux  ceufiumes  de 
Beauueifis. 

\Yztt  tenait  aufii  ladite  Dame  de  fin  héritage  la  terre  deU  Fala  iss  E,f«t 
efie'a  en  tan  x x x Y 1 1,  tu  enuire»  defiufdit,  eu  prit  de  cc.  (fi  i,  liurées  de  terre, 
au  enuiren,  & plsts  ne  valait  pat,  fi  tant  valeit,  & efi  tenue  nehlement  efi  en 
fief 

\ T lu  que  iceBe  terre  efi  des fiefs  de  Beue  ,(fi  tenue  cTiceulx fiefs  de  Baue,  efi  fi 
geuuerne  ans  vs  efi  ceufimnes  de  Boues, 

Item  aueit  encere  ladite  Dame  ,& delai/fa  audit  feu  Menfieur  de  Beaufiâult 
pere  dudit  feu  Menfieur  de  Btujfiut,  le  ehafiel,  viBe,  terre,  & ChafieBerie  de 
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O X’  I E R 1 5 Y , c<^  /.<  •v/ffe  & t(TTc  de  C A M E L Y.  Lt/jutl  Csmcly  eft  dfpen- 
^.w.{  Audit  i^nnr:!}  , tout  icnn  tn  fief  en  vn  feni  hommage  de  renerent  Pere 
<ü  Dieu  Moujetgneur  lEueJque  de  Sotj/ons*  Lejqnellts  terres  de  ^Jtiertff  & de 
Catmlr  dtfec  tontes  leurs  apyendances  & appartenances  tfioient  pour  ledit  an 
XXXVI  i.<»iv  cimtron  en  efitmatton  t prü,&VAl<Mrdeanqcents  Isurces  de  terre  en 
enuiron. 

Item  queüdite  terre,  cha/lel,&vtllede ^ieriJy(jrdeCamely,(^te»tesUurs 
append.tnces,f$ntjfifisou  Batlltage deF ermandaü,enla  Preuejlé de  Channy, Lequel^ 
le  Prenofiéde  ch.mnyeftafstfi ott pays  deVermandeü, 

Item  comhen  que  en  U demande  proprietaire  dudit  Béaient  ne  fitt  pas  cen^ 
tenue  la  terre  de  Brctuctl&de  Francafiel,teuteuetes  pour  tout  dire  peur  prece- 

dirvraytmcnté'de  bonne  équité,  encore  aueit  ladite  Madame  de  Muret, & 
laijjak  {es  cr.ftns  la  terre  de  Baetveil  efide  FrahCAste  t.,qui  efivnt 
m.fme  terre  tenue  noblement  en  fief  en  vn  fini  hommage  du  Boy  nojhe  Sire  fans 
moyen.  Laqueüeterre  efîoit pour  ledit  an  cccxxxvii.<«  prù(fr  envalenrde  D c, 
iiurées  de  terre  ouenuiron. 

Item  que  ledit  feu  Mefsire  Erart  ayeul  paternel  dudit  feu  de  Beauffant  darre* 
tr.er  trejpafsè  ala  de  vteàtrejfajfimenttdelaifsié  fis  vi.  enfant  dejfufdis,  & ladite 
Madone  Climence  fa  femme , laquelle  le  JèurueJqut, 

Item  que  depuis  U treffM  dudit  Mefsire  Erart  ladite  Madame  Climence  vejqui 
p.irgrant  temps, drauoit  aucuns fefdà  enfasts  en  fi  garde  (jr  en  fi  adminifiration, 
C'diputs trejfajfadelaijsié ftfdü  yl.enfans, 

Ittis  que  d'ycculx  enfant  le  atnfié,  c'efiaffatsolr  ledit  Mefstre  I E H A K DE 
Montmorency  pere  dudit  feu  Monfienrde  Beaujfiult  darrenter  trefiafse, 
demeura  heritier  de  fadite  mere,  &aufsi  efiottde  fin  pere  principaux , dp  comme  U 
ainfiicz.  i dpluyapparttttdrcnt  les  droit, prtuileges , &prerogattnes  de  ainfnejfe  félon 
les  eoufiumes  des  pays  ou  les  héritages  efiount  afsü,  df  pour  heritier  fe  porta , releua 
les  terres  d'lès  fiefs,  & en  fu  fitfis  tant  par  la  confiumeque  le  mort  fiifit  le  vif, 
comme  par  apprehenfion  de  fait,dc. 

Item  que  par  le  trefias  defdupere  e^n^rt  d'iceulx  enfant,  lejdù  enfant  put fiex^ 
demeurèrent  amec  ledit  M efstre  Iehan  De  Montmorency  pere  dm» 
dit  feu  de  Beauffimt  leur  atfaé fiere,  & leur  admtmftra  leur  a fié Jrtre  leur  efiat , dr 
tout  ce  qui  leur  fallott  bien  homraidememt  d’gramdamtasês,  & Us  m/fia  chenal  tan- 
tojl  qu'il  parent  cheuauehter  :df  en  vérité  il  Int  eoufia  pim  du fiek,  d'y  miü  pim 
que  je  tl  leur  etfi  baillé  tantefi  apres  U trefiaa  de  Uur  pere  d mere  Uur  tusfe 
portion. 

Ittuque  ledit  Mefstre  Iehan  amjhetu  maria  Uiit  Mefsire  M a H i e v fin 
jrere,  dladtte  Damoifille  BtANCHEyi  fiur,& y ffl  tres-grans  frais  d gfont 
nitfes,drc» 

Item  que  tous  lesy\. enfant  deuant  dits  nexdrprocretxonmarUge  deflù  Mefi 

fire  Erart  dr  Climence  furent  d font  nobles  perfonnes , de  noble  fine  dr  ejhadion 
yffue,dr  de  noble  Imgnée  de  pere  dr  de  mere,d  de  tous  cofiex, 

fi  font  Us  terres  d poffejstons  qui  Uur  vindrent  par  la fncctfsion  de 
leurs  dis  pere  dr  mere,  terres  nobUs,d  tenues  en fiefnobUmentjdrc. 

que  ledü  Mefsire  Iehan  de  MonTMorenct  fiignenr  de 
Beaiffautpere  dudit  feu  Monficurde  Beauffault  darrainement  trtfpafsé , en  l'an  défi 
fifdtt  M.cccxxxvii*  OU  moü  de  Décembre  par  bon  dgrantaJuud  meure  âeU- 
beratton,&parUconfeil  de  fes  amis  de  fam& de  Image, & défis  Seigneurs , ffid 
ordenafintefiamemà‘d€rramevoUnté,ouqu€l  Ufifi  Us  partages  d Us  dtittfions 
entre  UJdssfrtres  pufiez,  d ardena  à chafeun  certaine  partie  d portion  qmifera 
dite  ey  apres,aueeques  plufients  belles  antres  ordenances,  d lais  particnlsers  qne 
il  fijl  en  fondit  tefiament  ,dc* 
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Item  que  nenthfiant  que  lefdis puifnez  ne  deujfent  auair  eu  chufiun  peur  fa per- 
tien  que  C xxMurees de  terre â ijerituge^fans  riens  auoir  à vie/îr  fe  aucune  che/e de^ 
uetent aueiràvie,Jî deueient-ilaueir chafiun  L.tiurécs  deterreiviei  ieurdtt fiere 
sùnfnee.eut  enuers  euh*  tele  Parité  que  il  ordenakchafcun  de  fesdù  jhres  pim  lar- 
gement que  il  ne  deueientasteir  par  leurs  iujles  pertienSf  afnque  durant  leurvie  U 
eujjênt  pim  bel  & meilleur  efiât  y & men  pas  feulement  durant  leur  viestmats  vouit 
les  partages  qui  leur  faifiit , que  fes  dû  fieres  euffènt  peur  eulx  & peur  leurs  hoirs» 
fi  il  âueient  hoirs  de  leurs  corps.  Mais  touteuoies  il  caBefia  dr  conduionna  ladste 
ordenance»  que  il  voult  ou  casque  il  naureient  hoirs  de  leurs  corps»  que  ce  qu*il 
leur  baiUeit»  outrece  que  àiufeportion  il  deuoient  auoir»  reuenijté'  retournafl  â 
fis  hoirs  & à la  table.  Et  cefie  ordenance  ejleit  faite  iujle  & raifinnable , & n'efioit 
en  riens  ou  domage  de  ^es  fieres.  Car  mieux  pouoient  dr  deuoient  valoir  yceulx  fie- 
res puifi$ez,  que  le  don  a U libéralité  que  il  leur  faifiit  » outre  ce  que  il  leur  apparte- 
nait de  rigueur  de  droit»  retournafi  au  donnant  ou  à fes  hoirs  » que  à autruy,  O"  que  ce 
retoumaftàlatable.dratfiieft-ce  bien  raifin.  Car li chiés O'iiainfnet^atotsfiours 
le  frais  de  fiujknirleshonneurs&teftatx&àlui  comme  auchief fi  doiuent  les  au- 
tres ralier.  Si  doit  l'en  vouloir  »&ejl  B honneur  aux  puifnet,  » que  ycslz.  chie  fs  ait 
toufiours  dequoy  il  puifi yceulx  fiais  & efiat  fouflenir. 

ÏTtit  que  l'ordenatuedttdit feuMefire De  Montmo&en* 
C Y ainfné  frere  fit  tele.  Premièrement  audit  feu'E%.At.’T  »qui  efioit  li  ain/nez* 
apres  lui»&parUtreJpas  duqutleftmeu  ce prefcnt débat» il  voult  qu'il  eufl  ladite 
terre  de  ^uierify  d^  de  Camely , dont  content  efi  » qui  lors  elloit  en  prù  ô"  en  valeur 
de  plsis  de  cinq  cents  liurées  de  terre»  pour  lui  & pour  fes  hoirs  »fe  il  auoit  hoirs  de 
fin  corps  :& ou  cas  que  il  n'auroithoirs  de  fin  corps  »voult  que  apres  fontrejfat  la- 
dite terre  de  ^ierifi  & de  Cameli , mefmement  ce  qui  efl  outre  fi  iufie  portion  » re  - 
toumaft  ausUt  ainjni fiere  fi  fis  hoirs  ^ d’alu  table»  df  ainji  fu  bien  pourueu  li  dû 
Erars»&c» 

Item  audit  Meftre  M a H l E v fin  frere  té"  a ladite  Bla  N ch  B fafiter^ 
ordenalidii  ainfntx.Us  terres  de  Confions  df  de  Mafiicrs,  oit  il  auoit  cccc. liurées 
de  terre, comme  dit  efi.  Et  aûofipmat  cin^r*.  itMrhs  .de  ssrre  que  eulx  deux*  deuoient 
auoiriheritage^tfi^attoirchacun  cxx.ileurent  cccc.  fmrées  de  terre  pour  emlx 
dr  pour  leurs  hoirs.  T outcuotcs  ladite  ordenance»  & ce  qu'il  baiBa  aufdts  Mefiire  Mss^\ 
hu-HO’  Blanthe  f:i  par  Sele  mamere  cr  condie  ton  comme  dis  rfi»que  s'ilaUient  de  vàt 
àtrejpaffementjâns  hoirs  de  leurs  corps»  le  fienrplmdeU  terre,  oultre  ce  qui  leur  ett 
éppartenott  à leurs  iufie  s portions  » reuendroit»  & deuoit  reuenir  audit  ainfhé»  à fis 
hoirs»  d’h  latahle.  Maû  de  ce  n'efi  queftionù  prefent  '.carlacondscion  n’efipoint  en-, 
core  auenue , pour  ce  que  lefdis  Mefiire  Mahieu  d Damoifiüe  Blanche  ne  font  pas 
trefpafié  fans  hoirs  de  leurs  corps , ainfiis  ont  laifiiex.chafcun  de  btaus  enfant»  qui 
viuentfd  tiennent  Icfdites  terres»  Maû  touteuoies  appert  il  de  la  libéralité dlar- 
gejfi  dudit  ainfné»qui pour  ccxi».liuréesdeterre,leur  enbatÜa  cccc.commedit 
efi»à  eulx  du  leurs  hoirs. 

Item  ordenu  aufii  li  ainjnez*  d ifuiÜa  audit  H E a v i h v ladite  terre  de  Seau- 
mantelyouteuoies  par  lâoUte  ordenance  »d  put  la  maniéré  d condicion  denant  dite, 
c efl ajfauoir  fe  il  aüoit  de  vie  à treflaffiment  fans  hoirs  de  fin  corps  » le  fenrplus  que 
il  auoit  de  ladite  terre  oultre  fa  portion  retourneroit  audit  ainfné,  à fes  hotrs  » (fi  2 
la  table»  Et  iafiit  ce  que  ladite  terre  de  Seaumantel  vaulfifl  pim  » d montafl  a pim 
grant  prûdfintme,  que  U deue  portion  dudit  Heruieu»dque  ledit  Heruiem  ftit 
trejpiffex,  fins  hoirs  de  fin  corps  ineantmoins  ù prefent  mena  fait  ne  ne  fait  ledit  de 
Beoiflàut  demande  ne  conclufions»  parce  que  le  fiurplm  n'eftpae  grant  ckofè»  d 
que  pour  peu  dechofi  ilnevtultpas  plaider  audit  Mefitreï*K  kkt  finonde» 

Item  que  h dû  ainfnez.  frères  apres  qutl  ot  fait  fin  teflament  d ordenance 
ala  de  vie  a trefpajfiment  fans  muer yceüe  en  aucune  maniéré.  Par  lequel  treflat  ^ 

kilt 
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î(dit  tfjïdmtnt  & tout  ce  ^/le  ceMenu  eîhit  cnyctüui , funst  é"  cf  fin  vrAy  effet  & 
fi  VAlenr^  & Uffà  iedtt  ainfni  frere  son  fil  ô'fin  heritier  fini  dffour  le  tout» 
ledit  feu  Menfieur  de  BcAuJ/éut  trefpAfié  dcrrAtncmenttijui  efiott /oHbsâ^tex,,& 
n'Auoit  pjA  encore  rn  an  accompli.  Et  delaiffa  aufit  ledit  atnjné  frere  Madame  fa 
femme  mere  dudit  feu  Monfieur  de  Beauffaut. 

Item  ordonna  aufi  ledit  atnfni  audit  Meftre  £ R a R T partie  aduerfi  ou 
CM  pre fient  fin fiere,  è"  ouït  qu  il  eufi  c cxl.  Iturées  de  terre  parla  maniéré  Creon- 
ditiondeuantdite,  que  s'il  aloit  débita  trejpaffiment  fans  hoirs  de  fin  corpSy  le fiur~ 
pim  de  ce  qui  en  apporioit  outre  fa  tufte  portion  reuendroit  a la  table.  Lefquelles 
cc  X !..  iturées  de  terre  lui  furent  afstfis  bien  & deuement  feur  partie  de  ladite  terre 
de  Fourmeries  que  ila&  tient  encore  s.  Et  atnfi  appert  que  il  eut  deux  fois  plus  de 
terre  que  a fa  tuile  portion  n'appartenoit.  St  ne  deuil  pas  plaidier  audit  de  Beauf 
faut  (on  nepueu , qui  efi  Cf  doit  eflrc  fin  chief  ne  contre  luy  unir  lefdites  terres  de 
^lertfy  Cf  de  Camely,  ou  tl  n'a  point  de  droit. 

Item  que  les  exécuteurs  du  teflament  ^ derraine  volent é dudit  ainfné  frere ^ 
c'ejl  ajfauotr  l'Abbé  de  Sretuetf  Mefstre  Bovchart  de  Montmo- 
rency Cheualier  coufm  dudit  tefiateur , lefdis  feu  E R A R t , cf  Mefstre  Ma- 
hteu  de  Montmorency  freres  dudit  tefiateur,  ladite  Madame  fk  femme  ,& plufieurs 
antres  cheualters  fis  confins  exécuteurs  nommex.oudit  teflament, executerent  réani- 
ment ô"  de  fait  ledit  teflament , dfmefmement  ladite  ordenaneextè"  baillèrent  efr 
deliurerent  par  vertu  d'icellui  teflament  & de  ladite  ordenance  aufdis  enfans  puif- 
nez.  les  portions  à eulx  afii^néts&  ordenées,  & par  la  maniéré , qualité ,Cr  con- 
dition deffujditesté’c. 

Item  que  lidts  feu  £ R a r s , quiot  les  terres  de  J^itTify  & de  Camely,  dont 
contons efiy  trefpaffaenCanu.cc.c^vt\. ou xyiii. ouenuiron. 

Item  que  oneques  h dû  feu  Erars  ne  fu  mariez, , dr  trefpaffa  de  cefi  fiecle  fans 
Ifoirdefon  corps.  Et  ainfi  apert  que  ladite  condition  efi  accomplie  ,&  que  ladite  terre 
duit  cf  appartient,  doit  retourner  a la  table  & ans  hoirs  dudit  feu  ainfné  frere: 
faufU  tufit  portion  qut  )/  lui**  fim  Er^trt , têmme  dit  efi^c. 

I T B M que  dudit  feu  Mtfsire  Iehan  DE  Montmorency  frété 
ainfné,  comme  dit  efi,  ledit  feu  de  Beauffaut fu fil feul , é-  aufst  hoirs feul  é-  pour  le 
tout, & pour  tel fe  porta  & porte  : patte  fm  fatfi*  pmr  Ucomfimme^eneral  que  le  mort 
faifit  levif,&par  opprehenfion  de  fait  (^autrement,  & parce  que ’iefdites  terres  U 
entra  en  foy  en  nommay^e  de  tous  les  héritages  df  poffe fiions  dont  ledit  fis  peres 

moru  faifisdfveilm , & fu  defiors  que  liiit  fis  peres  eut  l’efprit  hors  du  corps. 

Item  par  ce  que  par  ladite  ordenance,  & par  les  chofis  deffufdites  il  appert  que 
lefdst es  terres  contentteufes  & ledit  chafiel  de  ^niertfy  & de  Camely , auec  leurs  ap- 
partenances dr  appendances,  dmfiicnt  & appartenoient  audit  feu  de  Beauffaut  en  fà- 
gneurie  & en  propriété,  comme fa  chofi. 

Item  que  ce  nonobfiant  ledit  Mefsire  Iehan*  ERart  tafitofi  apres  U 
irefpas  dudit  feu  Erart fin  frere  abfent,dr  fins  le  fieu  dudit  feu  de  Beauffaut  derr ai- 
nement  trefpafsé,  ne  de  fis  gens, entra  oudiichaiiel  de  J^terifÿ,  occupa  df  détint  U 
terre  de  ^iertfy  dr  de  Camely,  leua  Us  fruis , les  proufis,  & Us  emolumens  a tort  & 
contreratfin,veu  ce  que  ditefi.  Et  üçoiteeque  plufieurs  fois  en  feufi  fimmé  & re- 
quis par  ledit  feu  de  Beauffaut  d"  par  fies  amù,neantmoins  Udit  Mefsire  Jean-Erart 
n'efl  entrez,  éU  ce  en  aucune  rai  fin,  mais  a toufiours  occupé  & fait  encorcs  de  fut 
Udtt  chafiel  df“  de  J^Urifi  dr  de  Camely, (fc. 

Item  dr  tant  demeurèrent  Ufdites  parties  en  arrefi,  què  auant  que  Arrefi  fufi 
prononcié  ne  donné  fur  Uurs  eferiptures , ledit  de  Beauffaut  demandeur  efdites  eferi- 
ptures  ala  de  vie  à trefpaffement  oultre  mer, en  NfieeU  Rodes  treffaffafUlaifiée  ladite 
Madame  Ysabel  DsNEELLEyî  femmc,& plufieurs  enfans  fis /d  enfans 
iiceÜe  tous  fiubiCaagiez. 

rp 
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Uditc  ï>4me  apres  le  trefiaj/èmentde fendit  mary  et  & print  U p;ar  de 
f^admtmjiratioüde  fes  enfans,&  en/ans  dudit  feu  finmarytlefquelx  efteienttem 
feHhz,âagice*y  cemmt  dit  efi. 

Iteu  & que  peur  heritiers  dudit  feu  de  Étatffaut  leur  pere  fe  porta  ladite 
Dame, comme  aiant  U^^arde  & admiuifiratioBde Uurfdü enfans,meJmemeHt dudit 
H V E leuratnfni flé‘priiKspalheritter,entraô‘  fu  reeeus en fy& hommage  des 
terres&peJffions^doHtUdst  feu  fen  maryeJloitJàifisaui6mdefintreJ^us,&c. 

\t%vl  qaeledtt  DE  ^Ao'nJtAciK^^C't Jtresde Beaujfàult  tan^ 

tojl  comme  il  a efle  aagtex.-itn  acceptant  & eontmuant  ladite  hoirie , s’eft  porté  ^ 
perte  pour  heritier  de  Jendit  feu  pere^ejl  entrez.  a ejléreceus  en  foy  & hommage  des 
terres  Cr  pejjefions , dont  Jôndit  feu  pere  ejloit  fa^s  dr  veftus  an  tour  de  fin  tre^ 
Jpds,&c. 

Extraie  des  Articles  de  Mc/Iire  lehan^Erart  de  Montmorency  Q\\tMsX\cVt 
contre  MefTire  Hue  de  Montmorency  Teigneur  de  Bcauraut, 

& Pierre  de  Montmorency  Ton  frété. 

PK.EMIEK.EMENT  dit  ledit  MefirO  1 £ H a K-£  E.ART  DE  MoNt* 
M O R E N c Y cheualur,  quti  tft  vray, &le  confejfe  hten  ledit  Sire  de  Beat^ult, 
qiu feu  Monjieur  Erart  de  Montmorency  iadù  Cheualter , S* 
Madame  Climence  deMvret/i  femme  furent  pieçaeomoints  enfèm- 
hle par  loyalmartage,& que  de/dis.  mariez. , d'icellui  mariage, Ô“  durant  iceùstfu 
nez.  & procréez,  ledit  Mefisre  Jehao-Erart  ,&  heritier  en  partie  defdts.  Monfeur  r 
Erart  de  Montmorency  C Madame  Climence fefdtz. perec^  mere. 

Item  que  pour  dire  toute  vérité , il  eft  vray  que  lejdiz.  Monjieur  Erart  de  Mont* 
morency  & Madame  Climence  de  Muret Jk  fenme  eurent  plujkurs  enfans  en  leur 
mariage, cefi  aJ/auêiJ^euMefirelï.liAv  DE  MoNtmoren  C Y/mir 
feu  Mûufieurde  SeaujJauit,  £ R A rt>  MefirelA  Ahiey^Harviev,  Meftre 
Iehan  Erart, é’vne fdtappeilée  Blanche. 

Item  Erart  de.  Montmorency^/^ 

Erart  & da  Madame  climence  ejloit  CUrc  & Cfanoinc  de  Roaen& de  S.  ^mentirt, 
&fu&  eftoit  homme  d Eglife , & viuoit  clergément.  Mais  touiejuoies  nonobjlant  ce 
qu'il  fujl  Clerc  dr  homme  d’ Egljè,ledtt  Erart  fiueeda  à fefdtz.  pere  &mere  pour /i 
portion  héréditaire  ,&  luyfu  hatUée  & af ignée  pour  fa  portion  de  la  Jùccefion  de 

JeJdix.  pere  & mere  apres  U mort  d'keulx,parU pereiudit  Sire  de Beaujfautjes 

terres  de  Ktetejj  & de  Camely. 

It  bm  que  en  vérité  le fdiz.  Me f ire  Erart  de  Montmorency  & Madame  Cltmen* 
eefafemme  ejloient  tres^riches&tres’puijfins de grant  terresé’de poffêjùons 

pouoieut  bien  auoir  ouoiint  par  raifon  & pat  eoufinme  ehafeun  de  leurs  enfans 

putfnez  ccxL.  liuréesdeterreàPariJiô'plm, 

Item  qu'il  a moult  grant  temps, bien  ^y.x.y%.ansonenmiron,quelefdù  Mef 
Jire  Erart  O"  Madame  Climence  alerent  de  vit  à trefiajjhnem.  Et  ejîoit  lenrjflz. 
ainfné  ledit  Meftre  Iehan  de  MontmoRNCy  pere  dudit  Sire  de 
Biaufault,  lequel  fe  bouta  de  fait  en  la  pejjifion  & fatfine  de  toutet  les  terres  & 
peJfefiions,drc. 

Item  queauantceqmUptreduditSiredeÊUufisdt  aUft  de  vit  à trtjfaffi- 
mentyé‘  auant  ce  qu'ilfeiJlfintefaMent,Us^j^\jL^i  ET  sivrs  og 
PERE  dudit  Sire  de  Biaujjàult  ment  leur  portion  leur  part  de  UJkccefsion  de 

kurjdix.  pere  & mere  À enlz.afirant,& en  furent  en  foy& hommage  on  fiuffrance 
des  Seigneurs  de  qui  ilef  oient  unmtnfef. 

Item^Hbrtiev  de  Montmorency  auoiteuÀ fapart U 
terre  de  Buumentel,  ér  autres  terres  à efclaircir. 

\t\  U.  que  ledit  H%Ky  i^y  aladevie  a trejjqffiment fans  hoirs  do Jbn  corps 

à luy 
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à luy  puctdtr^&UiJfàfis fxritifrs ledit F.rart  de MontmortncyChanfiinctU Rûnen 
& de  S.  ^enti/t,  ledit  Mefire  Mahteu , & ledit  Mefire  lehaie^Erart,  Jreres  ger- 
mains dudit  Heruteu. 

Item  ijue  depuis t & apres  ce  que  dit  efijedit  Erart  vendt  audit  Mettre  Jehan* 
E.rm fa  part  & port  lùHt  qui  lui  efloit  venue  & defcendue  de  U fucceftonouefchange 
dudit  Heruteu  de  ladite  terre  de  Biaumentel,  & des  autres  terres  dent  ledit  Heruteu 
eshit  m9rtfaifisô"^'tft**e:ffJlaJfeaoirletiersdu  manoir  de  BiaumenteliU  tiers  du 
hauthûU  t&du  petit  km  entour  ledit  manoir,  le  tiers  du  pré,  &le  faujfy double, 
dr  plujieurs  ejfars  qui  dotuent  arramens  à Noël.  Item  le  four  kanmerde  Beüe^ 
Oit  lie, de. 

Item  que  depuü,& âpres  ce  que  ledit  Heruteu  fu  alez,  de  vie  à trejpajfement 
fant^  hoirs  de  foncorps,d  qtx  lefdtt.  Erart,  Mefire  Mahieu,d  Mefire  Jehan* 
£rart  fes  freres  luy  erent  fucedéi  & que  toutes  les  terres  que  ledit  Heruieu  auoit 
âuès  des fuccef tons  de  fefdtx,^re&mere  furent  ,eftoknt , d apport enoient  audit 
Mefire  lehan-Erart, excepte  la  portion  dudit  Mefire  Mahieu , ledit  Mefsire  M a- 
Hiiv  DI  MontmoR-ENCV  trtfajfadeceft  fiecle  ,dlaijfaplufieurs  en* 
fans, qui  fint fis  heritiers,  Etaufii  fuladite'Èl.h  cmx  mariée, def  depuis  alée 
de  vie  à trejpaffement,d  alaifsefesenfansfes  heritiers. 

Item  que  à Kterifi  auoit  d a tres-kon  d bel  chaftel d fort,  où  ledit  £ R.  A r T 
demoureitdrepairoitaucunesfoiz^d pour  caufe des  guerres:  d aufsi  pourcaufe  d 
occafton  de  la  commotion  des  gens  non  nobles  contre  Us  nobles , Udit  chaftel  de  K sert-* 
fy  fut  bien  emparez^  d fortifiez, , d U aida  Udit  Mefsire  IiHAN-ERARTi 
fortifier  d à garder  il  d fis  gens  dés  U viuant  dudit  Erart  fin  Jrere.  Car  Udit 
Erart  eftoit  Clerc,  viuant  cUrgemment,  Chanoine  de  Rouen  dde  S»  ^entin:d  U* 
dit  Mefsire  lehan-Erart  eftoit  d tH  CheuaUer , d auoit  des  gens  d’armes  defon 
lignage , d autres  auec  luy , qui  bien  gardèrent  d deffendirent  ledit  chaftel  de 
Kurtjy  contre  Us  ennemis  du  Royaume^  Franceyd  contre  Us  gens  duplat  pays. 

I T£  M que  quant  Us  gens  du  jpUt  t'efineurem  contre  Us  nobles  l'an  M. 

ccCLVitt.  enuiron  U Penthtcoufte,il firent  moult  dtmaulxeufmys  de  Biauuoifn 
d enuiron.  Bt  f alu  que  U Sire  de  Biauffault, fa  femme, d fes  enfansUjfaffent  leurs 
chafttaulx,  leurs  maifims , dUmrsmiMaa  e*us*sfimiu^^rd*,ouaumotns  n’y  eftoient* 
tl  demourans  enUurs perfonnes.  Et  s’en  aUrent  a feurted  à rrfkgt pur  deuers 
kfdtx,  Erart  d Mefsire  Jehan* Erart  oncles  du  Sire  de  Biauffault  audit  chaftel  de 
Kieri(y,dt* 

Ixtïa  que  âjfiztofl  apres  ce  que  dit  eft  ledit  Erart  de  Moktmo> 
R E K c Y Jnre  germain  dudit  Mefsire  Jehan*Erart  ala  de  vie  à treftajfement , d 
UJfa  Udit  Mefsire  Jehan-Erart  fin  fiere  germain  fi»  heritier  feul  d pour  U 
tout,dc. 

Item  que  partie  aduerfi  a Uifsé  a mettre  en  fa  demande  proprietaire  Us  ter* 
rts  de  Boiffy,  de  chauffour,  d de  Monfaout  : Ufqueües  terres  eJhient  de  Centage 
dudit  Mefsire  Erart  de  Montmorency  U pere,d  à la  couftume  de  France, où  Us  maif 
nezdotuent auoirdcmporter lamoitié, Ufqueües terrcsvaloient  bien  ccc.  liuréet 
de  terre,  d pim, de  > 

Item  que  pendant  U temps  deJfufditUdit  de  Biauffault  alade  vie  a tteff^l^ 
ment  delaifsée  fi  femme,  H V E fin  ainjné  fttx, , d autres  tnfans  menées  d'ans, 
defquelz,  mineurs  on  dit  ladite  deUfsee  auoir  la  garde , bail,  gouuemement,  ou 
adminiftration,  excepté  Udit  H v E aifné  fld’iceuU,  mariez,, que  on  dit  eftre  aagié. 

Item  que  depuis  ladite  Dame  tft  alée  de  vie  a trefiaffement , d a Udit  H V i 
fiigneurde  Biauffault  à prefent  U bail  ou  garde  de  fes  freresou Jùers,d  ence  nom 
reprintUs  arremensde  cefttcaufi,f  comme  Ü dit  :d  aufsi  a fait  enfin  nom  Udit 
Pierre  de  Montmorency/5»  frert,  lequel  eîlà  prefent  aagié  ft 
comme  ilditjdt' 
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Extrait  d'vn  original  (fiant  entre  les  mains  du  Bailljr  de  Bretual. 

De  NO  M B R i M ENT  baillcàMcffirc  H V c V E s de  Montmo- 
rency Chcualier, fcigneur  de  ficauraut,BreceuL&  des  Tourncllcs 
Monedidier,  par  Icaa  de  Mouciers  , le  xxi  v.  iour  de  Sepeembre  m. 

CCCLXXVIl. 

Extraie  d'vn  Rcgiftrc  de  Lettres  &:  Appointements  du 
Parlement  de  Paris. 

K A R O l.  V $ ) &c.  dileCiis  dr  fidelihus  magisiris  lacoho  diclo  Saquefice  > fSr 
laanni  diÛ 0 Chantcfrime  cUricü  Confiltarifs  nefiris/dt  vefirum  cuilihet falutcm 
dile^ionem, Mandammdf  committimusvohü  çr  cmhbet  'uefirûm yquatenua  ad- 
iunSio  vobifiu  à"  cuiltbet  veîlrüm  aliquo  ^robo  vira  neutripartium  infra fer ipt  arum 
fauarabtU  vcl  fufpeBîù  in  caufa^  qua  in  Curia  nosira  vertitur  tnter  H v c o K E m 
DE  MonteMOrenciaco  miltiem  dommum  de  Beüofaltu  df  de  Breto* 
lia  nomineqm  precedit,&  Petrvm  de  MoNTEMORiNCiAC0  4r- 
mgerum alhres  ex vna farter d*IoANNEM  dicîum  ErarT  de  Mon- 
TEMORENCIaCo  militem , defenforem  ex  altéra.  Super  articulü  diElarum 
fartium,  qu9s  fub  centrafigtüo  nofire  vobù  ô"  vefirùm  cnilsbet  mittimsss  intercüa- 
fis^vocatts  euocandü  frocedatis , dt‘  inquiratü  cum  diligent ia  'veritatem , d"  in~ 
quefiam quam inde  feceritù diclaCurUnoslra  fubvefirù  C'cuiu/Isbet  njefiTumt^ 
adiuniltvefirt  in  bac  parte  fidehter  intercîufam  figillis  t*vnà  cum  dUtù  partibm 
fuper  hùc  adtornatù  t ad  die  s Viromandenfes  nofirt  proximt  futuri  Parlamentirt’- 
mittatù , diÛam  inqueUamtunc  recipi  dfiudicari  •vifuris , ac  'vlterius  procefuris 
prout  ratio ^debit.  Ab  ommbue  autemiufiiciarijsdf  fubditis  noHris»  vobtsô‘i'e- 
Ilrum cuiUbettdf  adiun^o  vefiroyac deputandù àvobà Ô" diElo  adiunclo  Defiro  i» 
hac  parte  parert  volumui  efficaciter  dr  intendi.  Tiatum  Parif  in  Parlamento  die 
yn.Septembrûannou.cccLx:^x.à:t(:znJ_ nojlri  xv i. 

Extrait  de  Plnuentaire  des  T titres  d'Ofiement  & Melle» 

DEDOMMACEMiNTde  loo.  liurcs  dc  rcnic  annuelle  fait  par  Ican 
dcNcflcdicHerpinfcigncurdeS.  Crelpin,au  profit  de  leandcNcflc  fei- 
gneur  d’Offemont,&  de  Hve  de  Montmoren  c y fei^rneur  do 
Beafiaulc.Le  vu.  MarsM.cccL  xxx  i v.  ^ 

Extrait  du  Regifire  i.desdenamhremens  du  Bailliage  drVicomtédeCaux 
efiant  en  la  Chambre  des  Comptes  de  Parts. 

Lettres  de  H vEs  de  M o n t m o r e n c y Chcualicr  feigneur 
de  Beaufaulc  & de  Bretueil,  Chambellan  du  Roy,  par  lefqucIJes  il  auoue  vn 
fief  noble  afiis  es  paroiflesde  Bcaufault,  de  Comptcuilic , &c.  Le  xix. 
Oâobre  m.cccci. 

Extrait  des  Regiftres  de  la  Cour  de  Parlement  de  Paris. 

Petronilla  de  Villarihtss  domina  de  Feritate  Imbaudi  reliÛa  défunt 
C uiüelmi  de  H aricuria  quondam  militü  & domini  dUii  Uci,  contra  H v c o n £ m 
DE  Montemorenciaco  dominum  de  Beüofaltu^  dr  loannem  dominum 
de  Ferrerqs  mtlttes^necnon  Colardumde  Eslouteuille adeaufam  vxorum  fùarum, 
heredum  dtSh  defuaih  CuiUelmi  de  Hartcuria,  M a R i a ü aricuria  vstordi^ 

FhColardi defunefa.  Anno  M.  cccc  i. 

D I L E C T V S drfidelù  Cambellanu*  nofier  loannesdominusde  FerrerfsmiUh 
dr  M argareta  de  H aricuria  etus  vxor^  contra  HvconEM  deMonteMo- 

KCO  militemjdomtnumde  Bellofaltu,&\o  hia  de  Hari- 
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C V R,  I A ei/ts  vxoremt  CoUrdum  de  Ejlouteuill.i  dominum  de  TorcUa  ^ de 
Beinâyratiûfte  fttccefsionisdefHnclx  MarUde HxricurUvxoris  diOiCêUrdijire  - 
rù  vxorum di^ùTum  mtlttHm: e^udintef  fe  f.\Ttagi»m  fecerantdefuccefsionecm^ 
nium  bonoram  defunûs  Cuidelmt  de  Hdricuru  mtUtü  ,domim  de  f eut  aie  Im- 
baudi.  Anne  u.  cccci. 

Extrait  d’vn  Rcgiftrc  des  Plaidoycrics  du  Parlement  de  l'an 
M.  cccc  1 1 . 

Entre  le  Seigneur  de  Ferrteres  é"  Marguerite  de  Harcourt  fa  femme  de\\Ci  t. 
mandeurj  d'vue  part,  & le  Seigneur  de  Beaujault  dr  Jeanne  de  Harcourt^  dr  le 
Seigneur  deTorcy,  defendeurs  d'autre  part.  Dient  les  demandeurs  que  feu  Mefsire 
Cutllaumc  de  Harcourt  feigneur  de  la  Ferté  Imbaut  eut  trois  filles  > dont  l'aifnée 
nommée  Jeanne  fu  mariéeà  Beaufult»  Marie ÀTony , dj"  Marguerites  Ferrteres. 

Vient  que  quant  Mefsire  Gutüaumede  Harcourt  leur  pire  alla  de  vie  à tre/paSytl 
efott  feigneur  de  plufeurs  terres,  c'eft  ajfauoir  U Ferté  Imlaut , Brinon,Noans^ , ^ 
Bruean  * , (fi- autres  afsifes  en  Soulotgne,  en  Chartrain,  d' en  ta  Comté  de  Blets.  Ou  nam. 
Maine,Monsfort,Ftbraye,(fi-le  BûisdeLeue  (fi"  autres.  Dit  que  la  fuccefion  dudit 
fere  vint  aufdites  trois  filles.  BeaufauU  eut  U prerogatiue  de  Vainejji , (fi-  les  terres 
de Sauloigne,  comme Brucan  ,Koans , d’autres.  Torcy  eut  U F erté' Imbaut ,(fi‘ 
Ferrieres  les  terres  du  Matne.  Et  pour  ce  que  ledit  de  Ferrteres  ne  fut  pas  ajjcsj 
eux  que  les  dejfufdits  luy  ajjèeroient  & à fa  femme  too. 
ieroient  furla  fuccefsionqui  leur  ef  oit  venue  de  leur  cou- 
selle  fuffifit.  Allas  fi  parferoit  fur  les  terres  de  feu  la 
Vamede  Cernon  meredefdites  filles  afsifis  eu  pays  de  Normandie,  Ladite  Marie 
femme  deTorcy  trefpaj/àenuiron  Neelvi.cccci.  delatjfant  fis  fiurshcntieres. 

Extrait  d’vn  Regiftre  de  Lettres  du  Parlement. 

I O A N N E s domi»*»*  J*  T*rri*r*.t  M-r^areta  de  Haticuria  eitts  vxor, 

centra  Hvconem  DC  MontemorenciAco  milium  domtnum 
de  BeÜêfaltu  ,c^IoAnmam  de  Haricvria  eins  vxortm.  Propo- 
fiium  extitit  ex  parte aHorum , quodcirca  fefiumfSuraitâD^iMsasisuH.cccc. 
Cuillelmus  de  Hartcuna  miles  quoudam  dominus  de  Feritate-Tmbaudt , dp  plu- 
rtum  altarum  terrarum  obterat,  reltéfis  Margaret  a dp  I canna  pradiclü , vnJ 
cum  Maria  de  Harieuha  vxarequondam  dominé  deTorciaco  fuis  filtabus  dp  bere^ 
dsbus  filis.  Inter  partes  concordatum  fuptr  fuccefsione  dicté  Gutllclmi , qubd  dt- 
Ûmde  Bellofaltu  pro  fuo  tertio  & turc  antiquitatis  terram  dP  cajhum  d'Autry, 
terra/que  de  Brinone,  de  Nouent,  de  Bertram,  dp  Trembleuy  xpradtHut  autem  de  \ 
Ferrteres  terras  de  Monteforti,  de  Vtbraye,  d’de  Bofio  de  Lefguc.  ac  diÛus  de 
Terciaco  terram  dpCafiellaniam  de  Feritate-Tmbaudi  fitam  in  patria  Sigalonie 
in  Comitatu  Blefinfi  haberent.  Feftea  citm Maria  domina  deTorciaco  obtfjjèt fine 
hberis , ordinatum  qubd  Feritas  pradiUa  partiretur  inter  aéloret  & defenfires, 
yii.  Apnlü  an.  M.ccccii. 

Epitaphe  graué  à l'entour  dvne  fcpulture  encuée>qui  Te  void  en 
l'Eglifede  BretucU,  à cofté  gauche  du  grand  autel. 

C Y gifi  tres-hault  dp  tres-puijfant  Seigneur  Monfiigneur  H v e d E i 4 04. 
Montmorency,  iadis  feigneur  de  Seaujfault  dp  ae  Bretueil,  qui  trefpajfi 
le  fécond  tour  du  mois  de  May,  l'an  de  grâce  M.  c c c c.  d*  1 V.  Priez^  Dieu  pour 
fin  ame. 

Extrait  d’vn  Regiftre  d’Arteds  du  Parlement. 

DtLECTA  nofira  Ioanna  de  Haricvria  vidua  dtfunFH 

T y ;y 


farty,  fu  accorde  entre 
liurées  de  terre  qui  fi  ^a 
fin  Guillaume  de  Bree , 


Digitized  by  Googl 


3jg  LES  PREVVES  DV  LIVRE  VII. 

H vcoNis  DE  IAovt  iuoK^fiç.1  KCoijKcnd/tmdmiini  de  StBoJiUu, 
hetSttm  hakens  UbererumJùormnté'^oÂ.-av^s  DE  B EL  Los  ALT  v ^r/- 
vttgemUK  diClorim  defunffi é' Jeeim^e  hhcrerum.  yin.ÀKgujh  M.ccccir. 

Bxtreit  £ vn  trigitud  gtdi  M Threfcr  de  Murei. 

Lettees  faifants  mention  de  ffoguei  de  Mcmmorency  feigneur  de 
Beaufaut,  d de  leanne  de  Mcntmrency  fa  feut  maricc  à Mclfirc  Robert  de 
Hellande. 

I4t£.  Teansactiom  pallee  l’an  m.ccccxvi.  le  V I.  iour  d’Aouft,  entre 
noble  8e  puilTante  Da  me  Madame  Ieanme  de  Montmoeemct 
Dame  de  MeraucoutiSc  deTronay ,treuue de  feu  Mellîre  Iean  de 
Raine  val  Cheualiet.feigneutde  Meraucoutt  8E  deTtonay  d’vncpart, 
fiEMeflirePietteVatelet  Chanoine  de  Peronne, comme  ptocureur  de  la 
Dame  de  Heilly  heiitiere  dudit  feu  Seigneur  dcMetaucourt  d'autre  part. 
Par  laquelle  ledit  procureur  fe  defille  de  toute  pourfuiie  contre  ladite 
leanne  de  Montmorency  aunom  de  ladite  Dame  de  Hcilly , moyenant  la 
fomme  de  neuf-vingts  florins.  Et  fur  U dos  ejt  efirst,  Monfieur  de  Roye 
mary  de  Madamede  fainte  Beuuc  tutrice  de  ladite  Dame  de  Metau- 
court. 

Extrait  du  Martyrologe  de  l'Abbaye  de  Fonteurault. 

14}  7.  AnHO  Vemitti  miUeJlmt  ejuadrigersttfeme  tricefmc  quarto,  die  ejuartasuen- 

Jts  Afrtlû  eirca  horam  feftimamtmigrauita  feculo  feluü  mtmerU  Domina  ATar- 
gxresadeBeaufault  nohÜi  Jhiye genita,fios  reUgionà  tnagre  domirnto  cenfnuta. 
Celeraria  magna  nofiri  monafier^  Fontifehraudijdtgnoque  Jh^tte  facri  Conaenuu 
nojhi  in  Abhatijfàm  eleBa , ah  auo  puerili  hahitum  nofira  rtiigionls  deuete  fufci* 
fient,  ^aqutdem  anno  fua  eleClionà  du  fraferipta  Jpiritum  exalauit. 


15.  lEAN  DE  MONTMORENCY  III.  Dy, 

NOM,5eiON£VE  de  Beavsavt,  et  ses 
(reres  & feuts , enfans  de  Hugues. 

Chaeitee  'V. 

Lettres,  dont  l'original  m’a  eftë  donné  par  Monf  lullel. 

ATo  VS  ceulx  qui  cesprtfentes  Lettres  verrent  ou  errent , Jehan  Picauet 
Efeuier  Ceuuerneurde  la  terre  & haiUie  de  Beue,falut.  Sauoir  faifins  que 
astieurdui  eft  venus  & cenqiarm  fardeuant  nous  noble  homme  I E H A N DE 

lAovtuot.Evc'i  Efcuperjîté'htirdefeu  MenfeigneurHvE  de  Moht- 

M O K E N C Y fesgneur  de  Beaufaut  (f  de  le  Faloife  tadù  fin  pere.  Lequel  s'efi 
efers  et  nous  de  reteuerle  chafiel,  ville , terre,  é-  appartenances  de  le  Faleifi,  appar- 
tenant audit  Seigneur  eu  temps  de  favie,  tenu  en  Patrie  de  nejlredtt  Seigneur  à 
caufi  de  fin  chafiel  & Seigneurie  dudit  Iteu  de  Beue  : en  offrant  à paier  tels  reliefs 
& droitures  que  i ce  appartenaient.  Auquel  relief  moienant  le  fimme  de  dix  hures 
parfis,  que  leReceueur  denefiredit Seigneur  en  a eu&receu  dudit  Efeuier, aacc 
centfolz.  parfis  peur  le  Chamhielage,  nous  l’auent  receu  & recheuons , dr  tficelh 
ville,  serre,  & appartenances  de  le  Faleifi  luiauens  batlhé  fi  baillons  le  pofeffim 
fifatfint,fi  dttcelluy  l'auens  receu  enla  feuetédemendit  Seigneur,  fie.  Donnée 
Amiens  le  x.x.iii.ieur  de  Juin  vetlledeS.  lehanBaptfie  l'an  mil  quatre  cens  & 
quatre. 

Extrait 
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Exnaù  <t vn  nigitul  tfltnt  (s  mAins  du  Btily  dt  Bretueü. 

De  no  m b e.  e m e n t baillé  \uhtn  dt  Mtntmmncy  Cheualicr , feigncur o c 
de  Bcaulaulc &:  dcfircccut. le iii.iouT  dcMay  M.ccccY.  ^ 

Leteres,  dont  i’ay  l'original  entre  mes  papiers. 

S A IC  H E « T tout  tjut  ,t  Tttnt  Cuit  Trt/lrt,  Curé  dt  Brtihtul.  «W 1 4 a r. 
««/•  tu  & rtetu  dthuult  6-fmfiut  Stigutur  Mtfitgutur  B E a v s s a V L T »ar 
Umutu  dtnebU  é fuifftut  Dtmt  Mudtmt  i/f  Sainte  BoetE  firtur  dt 

"‘«ff  StignturUlommtdt<h,tujmuidsdtkli,mtfurtdud,IBTilhtut,qu,dtuts 

tn  tjltitntdu  ttrmt/éirn  RtmydtrrtMtr  f4't  tA.ccccx\iii.icu/t  dtrtntt 
tnuutUt  & ptrfttuttttqut  iy  droit  dt  frtndrt  ihtcua  tn  tud,t  ttrmt  !Ur  U ttrrt 
dtmmdttSt.gnturdt  Bttufftult  tudtt  Brtthtul , dtH  tftuotr  m muy  i ctufi  du 
grtsdtmtdut  Curt.&tjuttrt  muui  ctufe  dt,  U Mtltdtnt  dudtt  Brtthtul,  dont 
ttydtfrtftnt  Itdminipttitné-gouutrnitntnt.éc.  Btit  It  ly.  tour  du  moû  dt 
rfUTttrVandtffltfiit  M.ccccxxiii. 

Extraits  des  Regiftres  du  Parlement. 

L I T T E X ^ tn.  M CCCCXXVI.  Inttr  dtltaum  é-  fidtltm  noPum  I o a N-  I 4 a «. 
K E U dominum  DE  BtLiOYiÿ-i'f  Cindtr  ruÜtttJ,tc  MaXcaretam 
DE  Montemoxihciaco  tint  tdfrtfins.dr  tnttt  dt/unlhloAtt- 
N i s t,uondtmdom,ntdttAuttU&dtVtUttrtin  Bofetgut,  vxortm  tx  -ontptrtt- 
Z.  A°  BEltoSALTvd-*  Bruholio  mtltttm,  tiltum 

fltcrt'”  H V c O N I s ^uondum  domtnt  dUH  Uct  dt  BtUoftùu , tx 

. BElLOSAETVCe*-i44r. 

Zm  d f F"»à-EtrtMcU  contrt  dtfknetum  Mtthtum  domi- 

uumdt  Boyt.crCtthtnntmtiuivxortu,. 

Aakest.  AM.  rt-cccexiix.  Boltrtut  Jr  , 

Mtthtum  d^mum  dt  Boyt  , it  curttortm  I o a N N r s donttnt  on\  "17  ' ^ 
iA\.ry&dtFmtttfTmhtml,mAitù.AamJ.,.L ' . J"  BeELo- 

*/,»<?al0ANNA  DE  HaXICVX.A 

AnthonivS  de  mdtt  timjiltm  dtfunao  Roltriodt 

frp^l^'^httlu  fuftrttrrt&dominUdtTtrUtttrnthiul.é-c.A^. 

Jw  htncp^/tjttomm  lotnnts lofttvt  procurttor  dtUlU  ntfln Mtthti dt  Rortmi- 
llttl.  dKATHlxINÆ  BE  MONTEMOXEHClACOWAlrî/AWiie». 
rttorum.ftu  rcgimtndiltaittitmnoftriloAVini  de  MonteIioi  .w 
CI  A CO  mtUtu domtnt  dtBttuftuUdtOt  Ktthtrtnt fittrtt htitnttum.fi  opto'. 
prtt.  Troctfm  ptr  dtlltm  de  Monttmortneitet  dUU  dt  Royt  tune  rtu/l^tç 

prtnommttt  lotnnu  de  Monttmortneitet  etttm  vitt  fundt  itrtdem  vniuerÙlem 
rtfumptm.  x\v.Aug.Vi.cccc\.yi.  utm  vntttrjtiem 

Extrait  du  Martyrologe  de  Fonteutault. 

M IC  R AV  i T iftcuU  mtgnt  rectrdttitni,  & ftUcis  metntril  reliritHEtritt  tt 

nohtùpmtDomtntUAXtA  de  MoNTHor  ency  tX 

tnnhvmintmtifi- 

mo  qutdrtngtutejlmoftxtgffimt primo,  die  VtlHrit dmtdtcimt  menfit  Ftkrutrÿ 
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arcdhoramnonam.  ^étnshüi  ftirfe  futt  fragtnitaA  suo  fuerili  habitum  nsflrx. 
rclsg$9nis  deuoü  fufciftem,&c.  Etçum^txsadùUfccntuab  if>fi  cuéderetdeTuf- 
PrierifACQnfittutA  fuiUEtfopnodum  CeierarutS.  Stnediai  & gubernatriK 
jn/îrmariArum  tranfiHuUta,&e.  ^jtqufdcm prafata & nuditipmadomifu  circi- 
ter  4i$Mts  fix4ginu  habens  Abbatu  ncfttd  & mfiri  regmims  anm  ajfumcns  cfi 
eU^a  ptrviamSfiritMjâttPh, 


15.  CATHERINE  DE  MONTMORENCY^ 
Damb  de  Beavsavt,  s e v r et 
hetiticre  de  lean  III. 

Chapitre  VI. 

Extrait  d'vn  contrat  daccord,  dent  l’original  tjl  auThrefir  de  Muret. 

Transaction  entre  Damoifclle  Marie  de  fainte  Beuue  fille  de  Ca* 
thenne  de  Montmorency  d’vnc  part,  & Dame  Icannc  de  Nccllc  d’autre 

part. 

Extraits  de  deux  Tiltres,  ejlans  h mains  du  Bailly  de  BreteuiL 

1418,  DENOMBREMENT  baillé  \ Mathieu  de  Reye  feigneur  de  Gernjfgny 
& Muret,  mary  & bail  de  Madame  Catherine  de  Montmorency , ï caufe 
d'elle.  L’anM.  ccccxxviii. 

A V T R E dénombrement  baille  ^ Madame  Catherine  de  Montmorency 
DamedeRoyc,deBeauraut,5c  deBrcceul.L'an  m.ccCcxlvii. 

Extraies  des  Regiftres  du  Parlement. 

1444.  Dilecta  x»-»- M^rwTBMoasNCi  aco  de- 

fmnPlt  Mathei  ejuondam  milttü  & domini  de  Reye  reliûa , contra  dtlelfum  noflrttm 
Cuidonem  de  Roye , ratione  doary  fui  fuper  medtetate  omnium  bonorum  dtcli  defun- 
Pft.  cursa  per  ftt$tm  Arrejlum  medietatem  cafirorum^  dominiorum,  terrarum,  è're- 
uenutarum , de  Muret,  de  Maaz  Us  Crouifes,  Namptueil  Jûbtm  Muret,  Launoy,^ 
de  Bufancy,  ac  omnium  pertinentiarum  earum^modum  prouifonü  etdem  aélrtci 
adiudicauit,  & quolibet  anne  c . Ubras  de  redit u fuper  refiduo  omnium  aliarum  /er- 
rarum  diPlidefunUt,preccJJù pendente.  11.  J<jp/.m.ccccxliv. 

Katherima  de  Montemoxenciaco  defunûi  Mathei  de 
Reye  dum  viueret  milttü  relUfa,  contra  Vvaleranum  de  Sueftone  ad  caufam  Mar- 
* ^*^^"'*  garetade  Roye  eimvxorü,  dUli  defunUi&  leanna  * de  Cmftetles prima  vxorû 
fua  f lia,  ratione  medtetatü  fiuUuum  terrarum  d'Ejpaigny  é"  du  bU  aux Con^ 
nins  eidem  aUrtetad  caufam  fua  dotü  JfeUantium,  x.  Aprilis  m.  ce  c c l.  ante 
Pafiha, 

Anno  M.CCCCLI.  Catharinade  Montemorenctacê  domina  de  Roya,reliilade^ 
funUi  Mathei  tjuondam  domini  de  Rcya , contra  Cuidonem  de  Roya  flium  dUli  de* 
funClü  loannes  de  Roya  fliua  etiam  diUorum  defunUt  & Catharina. 

144^.  Inter  dileUamnofiram  Catherinam  de  Montemoxen- 
c I a c O defunUt  Mathei  domini  de  Roya  dum  viuebat  milttü  reltüam , do* 
mindmque  dr  BeÛofaltu  aUricem  ex  vna  parte.  Et  dilcUum  nojhum  G v 1 d 0- 
NB  K DE  K fiutiferum,njtf Itum^heredem  diUi  dc^uniii  Mathei  da 

Roya  defenforem  ex  altéra.  Supereoejuod  diccbatdiilaaUrix,^uodintraâlatum4- 
trmony  inter  eam  (dr  dUfum  Matheum  de  Roya  faUt , tpfa  Catherina  de  mediettte 
terrarum,  quas  ipfe  Matheus  tempore  dtUt  traifatus,  &earum  qua  fibi  pojlu  in 
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line  A dtreclâ  obuemunt  tfecundum  anfietudinem  locprnm,  in  (juibm  dtcl*  tenx 
Jituâtx  ernnr,  dotata fufrattdfÛdtjuedes perdtch  Matbei  dece^ittn,  ^ tp/kâcJrix  ad 
càitfam  etufdem  défis  tn  medtetate  diclaram  terrarnm  ius  fro  diffa  fka  dote  hebue- 
rat.  Etmh  tlemtnm  dtllm  defen/ora  tempore  diHi  decejjiss  de  omnibus  fupradtciù 
terris  felm  in Jolidum  vfus  ô'gauijus  pterafy  &c.  Dilfe  defenjire  ta  contranum 
inter  cetera  dteente , & proponente , (juod  dtefus  Mathem  de  Roy  a eius  pater  enm 
Marcvaheta  db  G\  iit^^LAprimo^&ficundècHmdtlla  allrice 
matritmntaîtter copnlatus extiterat yô’ tandem  alirtcem  fu^er  certù  duntaxat  ex 
terris  fuà  in  diclt  matrimen^  traHatn  déclaratif  y abfeji  eo  <^uod  ipfa  ^ Itberi  ex  dtHo 
fecnndê  matrimonio  procreandipefi  dtlh  Mathei  de  Roy  a decejfum , ratiene  dotis  ant 
altos  in  ceteris  terris  eidem  Matheo  J^Hanttbm  & pertinenttbus  altejutd  peterepof- 
Jênitdotanerat,  Curia  per  modnm  prouijîonis  difh  proctjfupendente  fupradtÙum 
deftnforem  ad  reddendum  cf  foluendu  ac  tradendum  anne  quolibet fupradtlia  aÛrici 
âd  canfam  dtclx  fus  detu  ducentarum.  Itbrarum  turon.  fummamyvna  cum  arrérages 
etu/dem/imma^ac  etiamdomuminiitk Nfutomenj! ad  habitandum,  aut  adipjam 
àÛrtcem  /upradiÛa  Jua  dote  iuxta  & fecundum  formam  ô"  tenorem  hterarum  ma» 
trtmonif  tnter  eam,  drfapedtlfumMatheumde  Roya  contraOifuper  omnibus  terrù 
in  dtcfü  literis Jhea^catü  vti  drgaudere  permittendum  ad  ipfim  aûrtcû  elelUonem 
condemnauit  cr  condemnat.  Tronunciatum  vil.5<y/.M.ccCcxLvit. 

C V M /tf  mots  fuijffèt  coram  dtlellis  & fidelibus  Confiltarqs  nojhrit  Magijhü 
Jtequejlarum  hoj^ity  no  tin  Commi{Jarifsà  nobis  in  hac  parte  députât ù , inter  dite» 
clos  nofirosThefaurartum  ô"  CapitulumCapeüa  Palatij  de  Bit  uris  ail  ores  ex  •vna 
parte  : & dtlcclum  nojlrum  M A T H £ V M dominum  de  R o y à militem , vt 
curatorem  dr  habentem  regtmen  feu  adminislrationem  dtleUi  nojht  I o A N N i s 
domint  de  BELtosAl,Vv^</(r  Feritate-Tmbaudi  milttis  , deftnforem  ex 
altéra.  Supereoquod  diccbant  dtch  adores, qubdannoDomini  m.c  cc  C'X.v  i.de- 
funda  loANNA  DE  Haricvaia domina dum viuebat dtdarum ter* 
rarum  de  Beüojaltu  t^rde  Feritate-Tmbaudi  y & quamplnrtum  alurum,feu  pro  en 
& nomme  tpfm  *>»  B*i.i.ocaltv  miles  eius  filtusy  ét 

Tetrm  Pocaireprocurateres  fui  y & ab  en  quo  ad  hoc  Jpectale  mandat um  habenteSy 
tpfts  adonbus  ducentaf  Itbras  turon.  annui  & perpet ut  redditm  anno  quolibet  me» 
dulini  in  fejlts  Jèu  termtnis  beati  loannù  R.tptijfa  ^ firnirnr /tirtn- 

dasyprecio  duarum  milium  dr  ducentarum  quinquagtnta  Itbrarum  turon.  moneta 
tune  currentis  ,per  tpfos  adores  dida  de  H aricuria  » aut  dtchs  fnü  procuratortbm 
realiter&  de  fadotraditarum&folutarum,  vendtderat,ed/que  Jpecialiter,  nomina» 
tm , & expreft  fuper  medtetate  pro  indiuifo  cafiri  & cafletlania  dtdt  loci  de  Feri» 
taie-Tmbaudi,terrarumque y jruduum,  reuenuttsrum,  dr  emolumentorum  etu/dem, 
é" generahter  tndpfuper  omntbus  alqs  fuis  terris  aftdaneratyd'  capivolueratydre» 
Quoique  dsda  de  ff aricuria didum  annunm  redditum  ducentarum  Ubrarum  turon. 
per  plures  annatas,  & vfque  ad  eius  obitum  vel  circa  foluerst.  Etpo^modum  ah 
humants, dtdode  Btüofaltu  fuo  ^lioô’herede  relidoydp  quipro  tait  Je  gejjirat  & 
gtrehat ydecejferat.  Cut  de  Bello/altn,  eoqnbd  non pleni  eompos  mentis  dicebatnty 
diclmdefenjôrcmrator  datusextiterat.  deftnforem  ÿdem  adores  y quatenus 

tpfis  redditum  pradtdnm  & arreragia  ad  caufam  ipfus  débita  folneret  » pluriel 
Jummauerant&requtJierant.  quodtdemdefcnjirminimefacerevdueratyfed  reçu» 
faueratydpc.Vidodefen/ore dtdonomine  curatorio  in contrarium dicente  & propo» 
nente , qubd  Itcet  didus  îoannes  de  Be&ofaltu  terrarnm  de  Beüofaltu,  de  Feritate- 
Tmhaudiy  de  BertoliOy  &pluriumaliarum  in  parttbm  Normania,  Picarduy  ÿ alibi 
fiuatarum,Cr  inprocejjù  declaratarum  dominus  fuijfet  & ejfet,fuiféntque  drejjènt 
dida  terra  ante  guerras  & dinijiones , qua  in  regno  nojho  fuperuenerant , ac  etiam 
tempore contradusdr'ienditionis  pratenjôrum, magna  renenuta  é’vtUitatis ipojl» 
modum  tamen , & fere  pro  toto  tempore  ,pro  quo  didi  adores  arreragia  pradtda 
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pitebant  ttrtd  fer fa^um  iffarum guerrarum  é’diuijttmtm  quA  fufemtne- 

rdfHy  AC  dm  indigo  regnûnûftr» , O"  maximi  vt  frAtângitur  eo  temf«re , fro  qn$ 
dtéft  avérés ArreragU  fer eos ffâttnfi  fetierânt&fetebattt ^vigMerânt & dttr4Mt~ 
ratft,  nuUifa  atrt  Jaltim  mgdui  valoris  extiterABt»  Di£id  ettam  terra  de  Beüofaltm 
^'•alutxdiifis  fartibmUermanUextflentes  A anna  Domini  M.ccccxviir.4^ 
antiams  immicis nefiris  Àaglicis ^toquad  di^tude BeUefdt» fA nafira  ùhedien» 
ùâ  je  tenuerat  ^ tenebat , corttinub  detenu  A cccttfata,  Cf  fer  ees  ftnittu  deHrm^ 
Æe.  Similitereüamdtda  terra  de  BertaHoy  A"  alu  indiHis  fortibm  Picardiafiex, 
adiSfoannû Dommi  ia.ccccxyiM.  vfqtte ad  annum  Domini  M.ccccxxxy.  in 
quo  faeistrailatus  inter  ms  é'canfstmHm  Jratrem  & cûufangmintnm  mJhumDu- 
cem  Bmrgundu  faBus  faeratyfer  genteseyefficianas  diÛi ^attis  ô"  eon^angninei 
nejhiy  vtjîbi  conffiata  detentdé’occafauftterant^&adeedefiritilaiqmdextunc 
dtiimde  Bellejahuetiam  f$H  diûumtradatnmderedditihmjfhdhbmytirreuenu’- 
tis  iffarum  ttrrarmny  nuflum  ont faliem  minimmn  emalumentum  habere  fottttrat* 
Fraterea  etiam  terra  fradidadeFeritate^rHaudiyt^nonnuUaaîuin  Sigaloma 
exifientes  y ebtn^rtuntum guerrarum  fradiÛarumyqua  indtêfa  SigaUnia  abannu 
D*fw/4/M.cccc  xxy.fuerant  dr  duraaerant , ac  etiam  incurfus  qui  fer  gentes  ar- 
morumquotidtaMÛdicbminceJfanterin&JùferdiSfü  terris y& Jubditis  earumdem 
fiebantyd’qm  terras fradt{iae,&maxim}  idamde  Feritate-fmbaudi  fenitua  A" 
omnim defiraxerantydr inutilem  reddtderant,  fradifl»  de  Btüofaltu  nuüum  cem- 
medum  ^erre  fetuerant.  ^uarefetebatdi^m  iefenfer  nemine  fradtÛe  dr  eau  fs  ef 
medqs jufradiclüyfrafates  aSleres ad fuas fufradiàas  demandasyrequeft4Sy& ce»- 
clufiones  faciendummenadmittiy&e.SuferquibmdtSlü  fartiim  audttù  yd’in  fa» 
{fkf  centrarqs&inquefia  affutUfatüjoe  ffùcejfu  fradiifeferdileûamnejham  Ka.- 
THExiKAM  DB  Montemoranciaco  JufratUFH  domini  de  Boja 
reliitamy  vt  heredem  dr  loco  franominati  de  BeUofaltu  eitufiatràdefunFli  re/ùmfto, 
&di£ia  tnquefia hine inde  fa{féy& adiudicandamrecefta PrafataCuria  no^ 
fira  fer  Jùumiudicium,dre.  tandem  defenfatrieem  nomine  frasli^oad  diÛû  a£Po~ 
ribus  reddendum  C"  fduandmm /wftmr  i,rmnwm  hhrarum  tetroft. 

fimmammoneta  nurtc  currentüfro  omnibus  arrérages,  Ae.  ^ad  deincefs  fitfrasü» 
Flum  annuum  reddilum  dua  ntarum  iibrarum  iuron.  anno  quolibet , df  terminû  frx-» 
dicfù/blueHdumdrcautitmandumy  condtmnautt  d' condemnatyd’c»  Pronunciataum 
Vif .Seftembrü  m.ccccl. 

Dilect VS  a^^rRoBERTVs  de  St kiayxsiMniormilesyComradi- 
UFîum  nofirum  M a T H E v M dominum  d B R o y a , w curât orem  d habentem 
regimen  & adminiftrationem  dtleih  nojhi  I o a N N i S domini  de  BeUofaltu  d’de 
Feritaie  Tmbaudtmtliiis,  Suftreoqmod  dkebat aüory  qubd  annoDomini  m.  cccc,’ 
xvi.i^yw/^4  lOANN  A DE  H Atü  c \ K i A domina  dum  vîuebat  di£fa» 
rumterrarumde BeUo/altUyde Feritate-Tmbaudiyé'quamflurium  aliarumyfiu  fro 
ta  & nomine  ifjius  kvT  HO IV  i de  B b llos  a lt  v 
& Petrus  Pocaire  frocuratores  fuiydabeaquoad hoc Jpeciale mandatum  habentes, 
defunSoK  obbrto  de  StaMPIS  militi  dam  viuebat  *■ , diHtque  aâo- 
ris  fatriyiUcentailtbras  turon.  annui  & ferfetm  redditmanno  quolibet  Jôluendas 
f recto  duarum  miltum  dr  ducentarum  quinquagtnta  hhrarum  turon.  moneta  nunc 
currentù  y fer  iffum  de  Stamfü  diHa  de  Haricuruy  aut  diFlù  fuie  frocuratoribm 
realirerd  de  faflo  tradttarum  & folutarum  vendiderati  edfque  fiecialiter  ,nomi'> 
natimy&exfreJièfifermedietatefroindtuificaJhtdrCafteUaniadtffiloci  de  Feri» 
tate-  Tfnbaudsy  &generaltter  in  & frfer  omntbue  alqs  fuis  terris  afidauerat , d cafi 
vtlueratyd’e. ProceJfuprdileÜam nofiram Katharimam  de  Monte* 
mokbnciaco JufradiFH  domut  de  Rtya  reliQamy  vt  heredemy  d loco  frano- 
minât i de  BeUofaltu  eius  jratrts  defrnlH  reJùmftOy&c,  fer  iudtcium  Curia  nojhi 
iffam  defenfatrieem  nomine  fradUh  ad  diefo  aàori  reddendum  drfiiuendum fiftitt 
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centftm&^uifiaïugtfttj UbrArum turon.fummAm mùneu nunc  currentis ftt  «mut- 
bui arrera^^s^c.&addanceps  fu^rAdt^mm  annuum  redditurnducentérumlibrâ- 
rMmturon.  ânnp  qupltbtt  fiUendum  ô"  conftnuândMm  cpndtmnéuit  &condamut, 

(^c.  Pronunciatum  y\\.  Seftembrts  m.ccccl. 

Di  l E c T V s nofler CoUrdm dimtnits de Moy & de'Chiny^ Mârgâretâd'Arly 
eim  vxor,4éfores,  contra  Guidênem  de  Reya  filtum  defunUi  Mathei  de  Roy  a tjnon-  1454* 
dam  müttis  ; necnon  fradUîi  de  Moy  & eins  vxor, contra  Cathirikam  de 
MontemoAEMCiaco  f radiai  defnnÙt  Mathet  de  Roy  a reliÜamyf^  Ioan~ 
nem  de  Roy  a ty forum  defunÛt  df  reltSfa  filtu,  d"C.  Dicebat  yrafatm  l canne  s de  RoyUy 
cjg'odctrcaannum  Domine  M.cccCXXiv.  matrimomumyradtdorumdefun^i  Ma- 
thetde  Roya,c-C  ATHEMNÆ  deMontEMORENCi  K CO  tra£fando» 
dt^us  defuncius  Matheus  confinferat^qubdhberi  cuiujuis fixas  ex  dsiio  matrtmo- 
ntoprocreandi.pro  eorum  parte  & port  ionetUC  tare  hereditartocafirum  &dominium 
de  Muretocum  fuis  pertinent^ Syâc  ettam  terras^  ^ domtnUy& poffifiiones  de  Majles- 
Crotesy  Nanthuetl fèuz.  Muret,  Launoy , drcajhumyerras  ,& dominia  de  Suzancy 
haberent  : necnon  df  ejubd  refiduum  terrarum  dP  domtntorum  dt^t  defunih  Mathei 
dtHo  Guident  de  Roy  a etus  ex  alto  matrtmento  fUo  pr a fente  d’ acceptantifielfarent, 
de, Et  eju'ed  expofipredidus  Matheus  de  Roya  pradt^is  Catherina  de  Montemeren* 
ctacodr  Jeanne  de  Roya  eorum fileerelUîts  decejfirat.  xyiii.Febr.  m.ccccliv. 


14.  PIERRE  DE  MONTMOR^ENCY 

Seicnevr  dv  ^LAlUts  Cachelev^eils 
dclcaodrMoncfnorcncyll.dunom  feigneur  de 
Beaurauc,&  Ircrc  de  Hugues. 

Chapitre  Vit. 


Vote*  I« 
Chip  IV. 
tj  <ic0us, 
pag.249.  Sc 
faïuanti 


Extrait  d’vnRfpiftre  eouucrt  debazanne  verte  edantet)  la  Chambre 
des  Compte»  tic  Part»,  é»  Armoires  de  la  Ck«mbrede  France,  fur  la 
couuerturc  duquel  font  eferits  cesmots  %TrotfieJme •volume  de  Verman- 
dmt.Rtft.MuuduUtr,  ^<>iwr<4el{«eçe4egmer  baillé  m.cccixxxi. 

MONSEtGNEvR  Pierre  d e Montmô RÉïST?j7«<*«;>i^ 
fnrCtchtU»titnt  dil’Rutfftu^àz  ^o'jom)viifiifct?iieiumUpLiceeti Jiu- 
hit ejlre  fa miifinOKi’tJi mHÜh de ktis,fix mttuuixyvnu mxidi & dtmy fetUrt de 
terrtt  ekexiuilet , dixhxit Jhert,  frets  tjmtrtùrs  de  pré,  ejrfhjieurs  cens  &remes. 
£t  feet  vehirfer  axcimjxeme  Imrtiferifis. 


Extrait  d’vn  dénombrement  tiré  des  Archiues  de  l'Hoftcl  Epifcopal 
de  l'Euefebé  te  Comté  de  Noyom , Paitiic  de  France^, 
commençant  pat  ces  mots  : 

C t s tUdettemhrement^utuX  ehenke  de  Sains  Demede  Legiy,veuite 
defexxeklehemmeMexJîexrXiKrt  de  R o y e <//>  ib  B avd  r i n Cée- i^oi. 
xeUefyifxe  Dieu  eerdeixjl,  e»  le»  vuuiU  Seig»e»r  d»dil  Legny . tant  e»  me»  »em, 
cemmeeye»tleeeil,garde,getuKr»eme»t,(i-edmi»iJ!retie»  delRAK  de  Roye, 

Ysab  El  ÿ'G  VI  tLIM  BYTE  DE  Koy  i enfant  mineurs  de 
mendttfen  Seigne»ré-maryé-demey,faiià  renerend  Pere  en Dienmentres-cher 
d'denilé  Seignenr,lde»^cigne»rl'EaefiinedtNeyem,dema  terre dadtt Lagny  : la- 
^nelle  ie  tiens  eS  anene  a tenir  en  fefdndtt  renerend  Pere  és  noms  tpue  débits , ce»- 
tenant  ce  ejnt  s enfuit, é’c -te  dnillânt  pat  cet  mots.  P»  tefmeindece  ie  ay  feeSé  cét 
jrefent  dénombrement  de  men  frefre feel-Siù  fut fait  U xxivJeur  de  Décembre  Fa» 
M.CCCCI. 
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PrEMI  ER  ER.RE  DE  M O N T M O R E N C Y 

'jnmntir&ftfijlufêlihit  UmriKK-D  klKl  DE  B E A VS  s Av 
UiHijiu  ottditiUMuttdtUiU  Tltfür  CuhcU»,  é-  j a-vn  gardias,  vmier,fr(, 
terni  ahemailes  tà'c. 


Extraie  d’vn  Régi  (Ire  de  Lettresic  Appointements  du  Parlement 
commencé  l’an  U. ccccxxiii. 

1413.  Vnivirsis  frafimet  LitletM  mjpeltarû  falutcm.  Ketam  faeimmijKid 
eenJHt»tis& auditü  in  nefira  farlamenti  Curia dilelfancfiraltama  de  Sains  da- 
mina  de  Laignian  affellanle  à SailliueVinmanderum  aut  tins  Ltcumtenente  ex 
vnafane.  Et dilelte&fdeli  milite  V tT ko  de  MontemokenCia- 
co  demino  de  Plefiaco  Cacheleu ku.1  ».  DE  Q_vin  q^EM  povo 
eimvxereintimatü  ex  farte  altéra.  Prafata  nojha  Parlamenti  Curia  ardinauit 
&erdinat  ^uid  freceJJ'm  in  firiftù  fuferhec  failm  in  Curia  dUH  SaiUiui  exijlens, 
mitteturér  affertabitur  in  dilla  nefira  Parlamenti  Curta.  ^ecirca  frimo  Parla- 
menti  neftrt  hefliarie  aut ferutenti  ttefire  Jùfer  hec  rejuirende  cemmittimm  à" 
mandarmu^uatinm  frafate  Sailliue  Viremandenfi  aut  eim  Lecumtentnti  ex  parte 
nefira  fracifiattfiiniungat,vtiffe  diOumpreceJ/ùm  in  firiftis  débité  claufumfenes 
didam  nefiram  Parlamenti  Curiam  mittat,  fte  fitper  bec  vlteriut  inter  dilfaa 
fartes  precedende  vt fiterit  ratienù.  DiHam  nefiram  Parlamenti  Curiam  fisper  bte 
certificandocempetenter.Datum Parifitss  in  Parlamentenefire  xviii.  die  Neuemi. 
anneDemini  M.gcccxziii.  efiregni  neftrifecunde. 

Extrait  d'vnRegiftrc  d’Artefts  du  Parlement  commencé  audit  an 

M.  CCCCXXIIl. 

* 4 * 4'  C V M incerta  caufa  ceram  Bailli»»  Viremandenfi  aut  eim  Lecumtenentednter 
diUffum  dr  fictelem  nefirumV  KrKvia  de  M o n t emor  en  c i aco 
M A R I A M DE  Qv^in  VOIX  eiusad  prafiniid'anfen 

defunch  lehannis  de  j9ucrc»bHlÀtSé^m-fimn«r^ena  suùlitJa_ttxtrem,  altérés  ex 

vnafartsmfirdib^emsè^ramleannamdeStnSfiidaminamdeLaignyaco/vxererm 

ilugénis  de  Sapignies  mililis  auclerifatam  in  bac  parte,  defenfuricem  ex  altéra 
met.t  ; ntiene  ici  eccafioite  fiptuaginsa  duarum  itbrarurn  pas  fi  reddttus  annui^ 
perpetut , ae  nennulierum  arreraperum  indè  ohiiemertim  adfummam  nengenta^ 
rum&viginti  librarum parif.  afiendentium , de  quikm arrerags/s é-reddttudUfi 
altérés  prafata  defenfatrici  fetitienem  faciebant  t tantum  precejfitm  extitijfiet, 
qùitd  fada  per  dtdes  adores  fua  fetitiene  jeu  demanda,  ac  didù  partibnsfisp^ 
tjutbufdam  literis  fiatm  fer  diBam  defenfatrietm , ac  etiam  centrafiatm  ferma- 
dides  aderes  ebtent.  & integrari.  petit,  audit,  dtdi  Baitliai  Lecumtenens  Mrjieam 
fenttntiam  interleculeriam  die  xiii.  lulp  vhtmelapfi latam.qued  didacan(à,in 
qua  dfiladefenfatrix  emnetfitas  dilatienes  cenfiuetudinarias  labuerat , (fi  tribut 
literis  fiatm  feu  fitperfidentia  fi  iuuerat,  vtdicebatur , minime  in  fiatu  /eu  fuper~ 
fedentiapeneretur.  ^inimodidadefenfatrixdtdafetitteni feu prefecutioniad». 
rum  fiufradiderum  defenderet,  dixipt  (fi  appundaffèt.  Vnde  frijfet  pro  parte  dtda 
defenfatricis  ad  nefiram  Parlamenti  Curiam  affeûatum.  C enfin  ut ü igitur  in  di. 
daCuriantfira partibm  antedidis,  autearum procurateribm.ipfifque  in  (fifuper 
dtda  affellatienis  caufi  audit ù,  (fi  ad  tradendum  jvnet  dtdam  Curiam  nefiram 
fus  literas , ada,  (fi  munimenta , ac  in  Arrefie  appundatti.  Vtfifque  fer  dtdam 
Curiam  nejham  literù,  adù,  & munimentù  dtdarum  fartium  prmter  hec  eidem 
Curia  traditù,(ficenfideratù  cenfiderandùinbac  parte.  Per  Arrefium  dtda  Curia 
nefira  didum fuit,fraitdum  BtùUiuum  aut  Lecumtenentem  bcn'e iudicap ,efi di- 
damaffellentem  mfie  appeUap  ,é-  emendabit  appellans  ,tffitm  in  txpenfis  dtda 
. appellattenis  caufa  cendemnand»,  Earumdem  expenfarumtaxatiene  pradtda  Curia 
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wsflrj  referuJta.  Remifit(jt(e  d*  remtttit  tadem  CuTu  mjln  p.xrtcs  frtdicljs  cor  Am 
dtît$  BAiiitut aut  dm  Lûcumtfnente  ado(Unam  diem  inffjntü  mcHps  Jul^ fretef^ 
furm  vUcrtùs,ô‘ fidurasvt  fueritratipnis.  rrennmiatumix. die Ihh^ Ahno Do- 
mini  M.ccccxxiv.  Longudl. 


15.  lEANNE  DE  MONTMORENCY 

Dame  dv  Plaissis  Cacuilev, 
fille  de  Pierre. 

Chapitre  VIII. 

Extraie  d’vn  Compte  du  reucnu  de  MdTicurs  du  Chapitre  de  Noyon 
de  l’an  u.CCCQX.\:ty\ii.fe(.2^.’verfi. 

Renaud  de  Lon^ual  à caufi  de  fa  femme* 

AP V D Plefter  Cacheleu  domtnm  Petrvs  db  M0MMORENCY1438. 
miles  fuperterram  fuam^vtfatet  fer  Uteras  (uasftgnatM  le  PUf ter  Cacheleu 
Demcourt.  Seuftum  cccxxil.  cjuoUbetaHrtê  in fJhKatiuiutu  Domini  ex 
legato  ejMondam  Joannis  le  Chaflelain,  O"  Adea  vxoris  fua.  Et  jt  fojî  terminum  U- 
manjerttad Jolmcndum,  tenetur  adducere fumfttlim fuis*  ^ 

Extrait  du  Contrat  de  mariage  de -latjueline  de  Longueual  auec 
Perceual  de  Belle fowriete. 

Contrat  de  mariage  paffe  pardeuant  Richcr  Pépin  Preftre,  garde  145  a. 
du  fccldcIaBaiIliedcVcrmandoiscftablYi  R»bcmom,lc  xxiv.  iour  de 
Nouembre  Tan  m.  ccccLii.  par  lequel  noble  & puillànc  Seigneur  Mon- 
fîeur  R iG  N A VLT  *>  • CKenalict  fcigncuf  dc  Thc- 

neilles , & Madame  Ieanhe  OB  Montmorency  Dame  dudic 
lieu  de  Thcncilics.promcrtcni  donner  en  mariage  à Monûeur  Perche- 
VAL  DE  BEELEFORiélt>!‘ 

& d’Ytre  , Damoifcllc  Iaqjeline  de  Loncvevai  leur 
&aufli  de  payer  audit  de  Bcücforicre  la  fomme  de  huit  cents  efeus  dor 
pour  vnc  fois , chacun  efen  vallant  quarantc-huic  gros  monnoyc  de  Flan- 
dres Item  donnent  &a!ligncntàlcurdire  tille  en  auanccmcnc  de  fondit 
mariage  pour  clic  & fes  boirsla  fomme  dccinquance  liurcs  tournoisde  rente 
tnnucilc& perpétuelle.  Irem  cèdent,  dclailTcntj&tranfportcntàladite 
Damoifelle  laqueline  leur  fille  en  auanccment  de  fondit  mariage  comme 
dit  ell  1a  fomme  Sc  quantité  de  quarante  fept  liurcs  dix  fols  tournois  de 
rente  annuelle  & perpétuelle  acqucHées  par  Icfdics  Seigneur  Dame,  c’ell 
alTauoir  fix  liurcs  parif  pour  & ou  nom  ^ au  proutiit  ac  ladite  Damoifelle 
laqueline, à Damoifcllc  Marguerite  d'Efmcry.  Et  trente-deux  liurcs  parif. 
de  rente  hericable  par  an,  à prendre  chacun  an  fur  la  terre &feigneurie  de 
Goycncourtficuée  aupaysde  Vermandois  les  Royc.  Laquelle  rente  com- 
petoitdcappartcnoicaufdics  Seigneur  & Dame  de  Theneillcs  au  lour  de  ce 
prefentdon  caufe  &ducotié  fie  ligne  d’tcellc  Dame , par  certain  traité 
fait  par  icculx  Seigneur  & Dame  auec  Cvillavme  de  Villers 
Efcuyer  feigneur  de  Dompmarc  fur  la  Luce,  fils  Sc  heritier  de  Madame 
Margverite  01  Dommart,  6c  frcrc  d’icellc  Dame  de  Thc- 
neillcs,  comme  parcertaincs  Lettres  de  traité  & accord  faifant  de  ce  men- 
tion entr'aucres  chofes  faites  6c  palTécs  foux  le  feel  de  la  Baiilie  de  Ver- 
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mendois  cftably  de  pu  le  Roy  nollre  Sire,  & Monlïcur  le  Duc  de  Bourgon- 
gnc  en  la  Preuollé  de  Moncdidiec.en  date  du  x>iour  du  moû  de  Dcccmbie 
fan  de  grâce  M.ccccxxxix.  eftapparu,&c. 

Extrait  du  dénombrement  de  rEuefché  & Comté  de  Moyom,  Pairric 
de  France,  baillé  au  Roy  le  x.  lourd' Auril  l’anu.ccccLxiv.auanc 
Pafques  parMcffireleande  Mtilly  lors  EuerqueSc  Comte  dudit 
Noyom,  Pair  de  France, 

Missire  Regnavlt  de  X.  ou  g vzy  al  Chciulier  i etujë  Je 
fa  femme,  tient  de  ladite  Ctmti  ér  Pairrie  vn  fief  qui  fut  à Mefire  P i E K R E 
D E HiovTtÆoAivcl  tcentenant laterrecrjêigneurie  du  PteJi'ierCacheleu,fâ 
maifen  aiuf qu'eUe fe  cemfarte,  deuxa  muidi  de  teii  v fin  mencaulx  en  trois  fieces, 
vmu  muids&dem/de  terres, dix-huit  Jlreis  trois  quartiers  de  fri,  flufieurscens 
{#•  rentes  fur  flufieurs  héritages , terrages , coruées , toute  iu/Hce  é'Jiigneurie  hau- 
te, mojenne,  (y  haffè,  d-Us  defendancet.  Lequel fefvalloit  anciennement  de  L. 
à LX.liures,é‘defrefentn'eJl  fat  de  f grand  valeur , four  ce  que  flujieurs  defdites 
terres  font  en  friche  drfcauart. 

Extrait  d’vn  Compte  de  l’an  m.cccclxxt.  clUne  aux  AichiucE 
du  Chapitre  de  Noyom. 

Aktvs  deLokcvevalà  caufede famerefUedeHefireV 
DE  Montmorency. 

Epitaphe  d'Artus  de  Longueual  fils  de  leanne  de  Montmorency. 

Artvs  de  Lonoveval CénMÏrr, 

B»  tres-chreftien  Roy  Chandserlan^  Confeilter, 

Renavt  de  Lo  hovi,  val  cheualier  fut  fin  fere, 

£t  DE  MoMMOUNj;.»-r>4««!  XEAiULEyStiKrr. 

-Mm/iigueurtefftinttaterreJeTeneSes, 

--  ‘S  j)f  Matfhn  les  Ponthieu,  & fhtfeurs  autres  heUes, 

Rigny , e^  Gratihus,  ô-  yauuiüürr  atçjSi, 

Le  Plefier  Cacheleu,  Aueleiges,  Cif/y, 

Sonbonfere &hty  tindrtnt  dAnâens  leSaiBiagtt 
Sien  foixante  & dix  ans,  et  fut  effix.hede  aige. 

Jamais  ne  varia,  trois  Roysfiruit  en  France, 

Charles , Louys , & Charles  leaument  à amour faute. 

TS'eJhanms  & priuer.  il  fut  bien  renommé. 

Des  haUtans  ir Amiens  far  fis  vertus  siymi. 

Par  Itberalttl , vaiSante , 9 freudonmie , 

Il  afi  acquiscy  bas  renmmie  infime. 

Puis  le  grand  PlafmateurJe  la  machine  ronde 
Plein  eteage  tf  de  vertu  le  tira  de  ce  monde 
Ja  dernier  ionr  iAoufi,  dent  maint  eurent  malaifi, 

Sn  tan  mil  quatre  censé"  quatre-vingts  é'feize. 

Or gifi  ce  cerfs  cendreux  en  ce  bas  monument, 

Ja  ioumée  attendant  du  dernier  iugement: 

Priant  fit  bons  amis  le  feufle  Atâianeis, 

Peur  luy  faire  friere  enuers  le  Roy  des  Roy  s. 

Pxtrait  des  Archiues  de  t Abbaye  de  S.  Sloy  de  Noyom'. 

Sentence  obtenue  de  Giles  de  Fetrieres  Preuoftdu  Roy  noftre  Sire  X 

Noyom, 
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Noyom  par  les  Religieux,  Abbc,5^Conucnt  de  l’Eglifc  faine  Eloy  dudic 
Noyom,à  rcncontrcdcMadamc  Ieanne  OV  B r.  v £ i l vefuede feu 
KleiUrcARTVS  de  Longvbval  en  fon  viuant  Chcualicr,  Bailly 
d'Amiens,  ôc  feigneur  du  EicflicrCachclcu,  ficc.  maodemenc  pour  cxccucer 
hiicc  fenrcnce,afîn  que  payement  foie  faicaufdics  Abbé  & Religieux  de  la 
quanticc  de  deux  muids  de  bled  mefurc  de  Noyom  de  terme  efeheu  au 
Jour  de  S.  Remy  dernier  palTé  à caufe  de  huit  fcp  tiers  de  bled  de  rente  qu'ils 
ontdroit  de  prendre  fur  ladite  terre  & feigneurie  du  PlcHler  Cacheieu , &c. 
Donac  le  iv.iourde  Feurier  m.d.vi. 

Extrait  d’vnecopied'Efcritures  du  XVIII.  Oâobreu.DXL.crouuécs 
entre  les  papiers  de  Monfieur  de  Thenelles. 

Par  dctunl  'vous  MenJ/eur  U do  Vermandois  yOU  •vojire  Lteuterunt  i 
»yom,vti»t ô" onundveu^cri^ froHutr  nohU  hommo h\'Z'S%  Oi  Fricovrt 
F.fiuytr  ftt^nOMT  de  PUinmlle,  au  mm  comme  tuteur  ô"  curateur  de  noble  hom^ 
«rrlEHAN  DE  Longveval  icune  fils  mineur  d'ans,  Efiuyer  feipteur 
de  Thenelles, du  Fief  à Cacheieu , (f  du  fcf  de  la  Motte,  fis  & heritier  de  défunt 
Mef'ire  Robert  de  Loncveval,  ^ui  fut  Jrere  ainfné  df  heritier  de 
defunt  MeftreGtK  hV  T DE  hoticy  kl, oncle  dudit  mineur, deman» 
deur  faraciton  fetitoire  ence  yrefint  procès  d'*v»e  fart>  A l'encontre  de  noble  hom-- 
François  dv  Brevil  Efiuyer  fii^eur  de  Grecourt , ayant  prins 
1.1  caufiygarantte  é-  defenfi  pour  Mefire  lean  ^ Caifne  licencié  es  loix,  Efieu  pour 
le  Roy  ncflre  Sire  audit  N oyom,dt pour  Jacques  du  Fuis  laboureur  demeurant  audit 
Flefis  Cacheieu  defendeur  d'autre  part  îles  faits  dtmeyens  cy  apres  déclarez. , à ce 
<jue  ledit  dcftf.deur  oudit  nom  fott  condamné fiy  defijîer  & départir  de  la  déten- 
tion, iouyfiance  ,& occupation  de  la  terre,  fief &fetgneuriedudtt  Flefis  Cacheieu, 
mai  fin  dr  heu  fetgneunat,  terres , cens , prtz^ , bois , df  autres  héritages , apparte- 
nancesef  afi^indances^iceluyytenu&mouuantdereuerendFere  en  Dteu Monfieur 
l F.uefifue  Cf  Comte  de  ]Va^»m  Paird^  caufide  fàdite  Comté  df  Pairrte.  Et 

d'vn  autre  fief  df  fiigneurie  vulgairement  appelle  le  fief de  U Malte  fiant  prés  La^ 
gny , lequel  fief  chef  & principal  heu  d'tceluy  fi  confifie  en  vnermttede  terre  en- 
fermée cteaucC'  fifiz.,  iardm,  terre , prtu.;éui»fmmat,  tk^res  droits  tenus^à" 
mouuans  dudtt  fitgneur  de  Lagny.  ^ 

L t s D I T E s terres  du  Flefis  dr  de  la  Motte  ont  competé  a Mefire  Artus  de 
Longucual,^4/*^4rrfj<frf»/  ^Vr/îrwMr/jirrRcnautdeLongucual  finpere. 

P A R /<■  décès  d'Artm  de  Longueual  lefdites  terres  ont  appartenu  à défunt  Mef- 
fire  Robert  de  Longueual  fils  ai/ké  dudit  Artmydfjrere  a Gérant  de  LongueuaL 
Depuis  par  le  décès  dudit  Robert  à défunt  Ican  de  Longueual  l'ai/né  fon  fils.  Et 
encores  par  le  décès  dudit  lean,  à lean  de  Lon^eual  fin  fils  a prefint  mineur^ 
fetgneur  dcThtneües,é‘C.  Gérant  de  Longueual  feigneur  du  Flefts  laijfa  herttiere 
Françoife  du  Brueil  famere fécondé  ftmmtdéArtm  de  Longueual,  qui  n'auoit  eu 
d’elle  que  ledit  Gérard. 

L E 5 o I T E s terres  ô" fetgneuries  du  Flefis  Cacheieu  d’de  la  Mette  ont  appar- 
tenu à Mefire  Artus  de  Longueual pârledecésd’treJpMdedefunte  Iean- 
NE  DE  Mont  MO  R EN  c J/^>«Pi  ERRi  de 

Montmorency, femme  de  défunt  Mefire  Renaut  de  Longueual  en fon 
viuant  Cheualt€r,fetgncurdeTheneUes,  (f  pert audit  Artm. 

Dvd  n Mefiire  Artus  de  Longueual  alté par  mariage  amec  Madame  lehanne 
deContayr/?  venu  & ijfu  Mefire  Robert  de  Longueual de  Bucquoy 
leur  fis  aifné  & principal  heritier,  dr  Jrere  de  Mefire  Gérard  oc  Longueual  du 
coflé  paternel  Auquel  Robert  par  le  décès  de  fin  pere  appartindrent  lefdites  terres, 
puisa  Ican  fon  fils. 
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11.  MATHIEV  DE  MONTMORENCY 
Seignevk.  de  Maefleks,  fils  pvisnb’ 
d'Eract , te  fes  cnfins. 

Chapitre  IX. 

Jjfo.  A CcMathiiv  fembleappattenitleTiltredel’an  M.ccct.npportc 
X\  cy  deuant  en  la  I.  Partie  de  ce  Liute  Chap.  I.  pag.  3}i.  à M a t n i e v 
DE  Montmor  EMCY  feigneur  d'AuurefmairmlScdeGouirainuillc. 

Epitaphe  qui  Tevoid  en  l'Eglife  de  Noftte  Dame  duMefneUdic 
ocs  Bonshommes  prés Maffiiets, Ordre  deGrammonc. 

I c Y gifi IsAEEAVDE  SoiZY  Datiu Jm chujltl de Mefféri,ftme Udis 

deUefire  lAkKiy  de  Mon  t more  » c Y.f«»  . . . xliv. 

Nul.  Iriez,  peur  tame  de  le. 

Les  Armes  du  mary  font  de  Montmorency,  ayants  au  premier  quartier 
vne  Edoille  au  lieu  de  quatre  Aiglettes,dt  la  croix  badonnceou  lozengée 
pour  brifeure.  Celles  delà  feiiunc  font  trois  bendes&vn  chef. 

Extrait  d’vn  original  ellanc  auThrefor  de  l'Euefché  deTroyes. 

*5*9.  Litter.«Petri  Treeer^s  Efijccfi,  ^aitut  ad  fafiulatunem  veaerati- 
Uum&difireter»m  virammthefaMraTp& CafituliCafellaRegalis  capi  aemmr 
Viacennaram  Parif.  diuep , carttinentem  ^ qaed  tnclyta  recardatianis  defancias 
daminus  C A r o l v s eyaandam  Rex  Francaram  haiae  naminà  ^aintut  fandatar 
dalla  CapeUa  tarant  terrant  de  Paaceya  in  CapUania  de  Meriaca  fapra  Setjaanam 
Trecenp  diacep^qaaterra  alteraPariaram feaParitatam  de  dtéia  Meriaca  valgari- 
ter  nanct^atarream  ammhat  fait  iaribas  pertinent ÿs  •vniaerjis , altr^fnit  rao~ 

é(A»s;»wMATHEi 

eiai  vxarii.exprepria  bereditaria  dida  damiru,qaatni  Prafatit  camagihut  emtt  r J- 
acqaipu,pradiéhs  venerabtltlaj  & CapeUa  pralibata  in  fandatione  eir  datatiatte 
tpjîus  caneeprit  & Janaaerit,acetiam  admartizjtaerit perpettù pajitdendam,  de fia^/a 
didi  Fpifiapatas  maaentem,  ac  aiam  aligaibar pcialtbas  paitt/s  erra  Trecenfet 
Epifeapai  in  earmn  iatanda  adaenta  in  eiaitattm  Treeenpn  ahligatam  îvt  ipj!  a,ene- 
rabilespradidam  terrant  tenert^  in  fatarampafidere  perpetai  tatujaam  admarti- 
zMam  valeant  atqæpapnt,<d,fijae  ea  tftùd  ipfi  venerabiUs  per  eandem  Epifivpam 
&ficte£âretfaas  EptfiapasTrecenpfatarosdidam  aataliijaam  ipps  terra  partent 
extra  menam/àampanerec^antar^antedit.  Datant  in  dama  Epifiapatas  Trecenp 
die  xxjnet^s Febraarÿ,annaDamini  m.ccclxxxix. 

Extrait  des  Archiaes  de  l'Eaefihe  de  Paris. 

tibz.  Acte  contenant  que  dés  l’an  M.cccxxvi.  au  mois  d’Oflobre  l’Eucf: 
ue  de  Paris,  qui  lots  eftoit,  fift  don  au  Chapitre  defon  Eglifedcxv.liures 
e rente  annuelle  qu’il  auoit  acquife  à ConBans  au  trauers  de  l’cauc  De 
laqueUe  rente  quelques  arrerageseftansdeuzauditChapitre.il  forma  com- 
plainte contre  frété  leandeLaaalcommehiil  de  Gaiat  deLaaal.Cac  la  part 
duquelaudit  trauers deuoit  elfre  prinfe ladite  rente, & contre  Mellîtc  /a- 
naesde  Retlay . Sintandela  ^aeuëyGatan  de  Caarlandan.  tous  heritiers  de  feu 
MeBîreMAHiEv  de  Montmorency.  Mais  enfînlcx  x v i i t. 
Nouembre  m.ccclxu.  futpafle  vn  accord  entr'eux , par  lequel  les  deman- 
deurs furent  payez  des  arrerages  de  leur  rente  par  les  dclTufdics  heritiers  qui 
promirent  en  outre  la  continuation  d’icelle, 

Extraits 


Vo|ex  le 
Chap.  IV. 
«le  cetie 
Partie  ^<s 
Pteeues, 
P»g’  «O- 
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Extraits  d'vn  ancien  Liurede  fief  garde  au Threfordc  Chantilly. 

C'  T ce  que  Mejiire  Simon  de  U ^euè  Cheunlter  aneuè  i tenir  de  Monjieur  1 5 <>  7. 
de  Montmorency  à caujè défi  femme  en  fiet-dr  arriérerez.  Primo,  la  moitiédu  eha- 
Jld  de  Mafliers  ou  enuiron,  en  laquelle  moitié  U collation  de  la  chapeBe  dudit  chaftel 
ejl finie  O"  pour  U tout , dre.  Item  à Monfiulf,d’C.  Be(hemont,dr  Sencourt  diuers  hois 
dr  autres  chofis  communes  a luydraGwiOT  DE  Covrlandon,c^' 
Blanche  de  Mohtmokeucy  fifemme,é'c.LeDimanclieix./an^ 
mer  m.ccc.lxvii. 

Semblable  aucu  fait  par  Guioede  Courlandondcl'aucrcmoicicdu 
chaQcaudc  MafHcrs^lcvM.lanuicr  m.ccclxvii. 

Droit  &:  portion  fur  le  porc  &traucrs  de  Conflans,  qui  fu  àfeuMAHiv 
DE  Montmorency,  que  tient  à prefenc  Emcry  de  Magnac  Eucfque 
de  Paris, pour  6c  nom  de  Gmot  Collandon  Efeuyer. 

Avtres  droicsrurlcmcrmcapparccnantsàMadamc  dcChantilly,  6c 
à Monficurdu  Leon, 

Paroevant  Hugues  Aubriot  garde  de  la  Preuofié  de  P arts, furent  prefens  *575' 
ri  uerend  Pere  en  Dieu  Meftre  Aymery  de  Maignac  Euelque  de  Parts, pour  luy  df  en 
fin  propre  nom,dr  noble  drpuijfant  Seigneur  Monfieur  Charles  de  Montmorency  fires 
du.iit  heu  pour  (oy^  en  fip  nom^ficrmants  icelles  partie  s, que  comme  quefiton,debat, 
on  difeort  fujffint  meus  entr’elles  à caufi  df  pour  raifin  de  la  vente  faite  audit  Uuefi 
que  par  G V \ en  T DE  C o VR  L A N don  B t a N* 

CHE  DE  ïi\o\*luoKt'a  CY  Jafemme,&c. accordé  ifijJ^ueteBepartieque 
ledit  Guiotfiuloit  auoirouehafidou  lourde  Confians-Sainte- Honorine  en  la  place 
O*  mole  d'tcduy,  enfèmble  la  luflice  df  feigneurie  de/dits  lieux,  feront  audit  Eucfque, 
exccptezfiuUmentlaChapeüe , l'apentiz,dr  la  place  en  venant  a laTour,  qui  tfi  au- 
dit de  Montmorency  d’ancienneté, d’C.  LeSamedyxxi.  May  M.CCCLXXiil. 

C’est  ce  que  Mefire  laques  de  Beeloy  Cheualier,aduouè  à tenir  de  Monfieur 
de  Montmorency , ou  nom  d'comme  ayant  le  bail  de  DamoifiBe  PHILI  PP  E DE 
,0^.fr$^»i,aSeucourt  \u..làHrt$  A*  cens.  Jtemvne  mafitre 
4 Mafjiters  emprés  l'hofiel  tenant  à Cuyot  de  Courlandon,  Item  trots  arpens  de  pré  i 
Momfomitom  enuiron,  semunts  » Mdjuai. SimutL^r  U^ueué.  Item  vn fief  àFer- 
neres  en  Bru,  lequel  tiennent  Mejdre  Iran  delà  RfmiVl',\J  MïffOn  9midk  eh 
ta  Rtuiere par  tout  ce  fief  tuflice  haute  Jhaffe  d"  moyenne , d"  chafje  par  tous  tes  boù 
qui  furent  à Mejstre  Mahtude  Montmorency  firedu  Chaftel  de  Mafliers, dpc. baillé 
paraueu  fait  fouz  fon  fed  tan  m CCCLX  vi. 

G.i(ri>c  de  BouconuiUer  le  cicncà  caufe  de  Damoifelle  Philippe  de Montmo^  . 
rency  fa  femme. 

À tous ceulxqut  ces  Lettres  verront,  te  Gaffit  de  BouconuiUer  fiigneurde  Bou-  1379 
conuiUerauoue  à tenir  de  très-haut  dpnijfant  Seigneur  Monfieur  de  M ontmereney  a 
caufèdeV  OY  Z de  "M-OHY  ma  femme, ceH  ajfiuoir 

tout  ce  que  tay  enlaviBe  de  Seucourt  &és  lieux  cy  apres  dedarez.dc.  Item  trente 
fiuldeez  de  terre  aucGuyotde  Courlandon  me  dent  ajfiotr  tour  caufi  du  partage  do. 
madite  femme.  Lande  grâce  m.ccclx  xix.  leY.x.tourae  Feurter, 

Extrait  d'vn  Inuentaire  des  tiltres  de  laterre  de  Confions  gardé  au 
Thre/ôr  de  l'Euefibé. 

VinditioN  faite  par  leande  Montauglant  Cheualicr  à feu  de  bonne 
mémoire  iTmriT'c/e  lors  Eucfque  deParis, de  la  cinquicfme  partie  de 

la  totalité  qu’il  auoit  tant  fur  laterre  de  Conflans  que  fur  le  port,  trauers,  6C 
péage  dudit  licu,moyennantlcpris  de  lxxx.  Hures  tournois.  Laquelle  cia- 
quiefmc  partie  auoit  ^[>^2X\CT\w2.'hA^ài^mc  leannede Montmorency  iadis fem- 
me dudicican  de  MoncauglancChcualicr, félon  ladcclaration  autrefois  faite 
par  Guiotdc  Courlandon.  AAa 


Vmc*  U 
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du  Liure 
111.  Tac  1 
fia. 


117p. 


1 i8o.' 


iz8^. 


570  LES  PREVVES  DV  LIVRE  VIL 

TREVyES  DE  LA  III.  ^PARTIE. 


10.  BOVCHARD  DE  MONTMORENCY 

I.OV  NOM  S 1 X C N E V X.  DE  S.  L £ V ET  DE 
Nangis , frere  puifnc  de  MathievIII. 

Seigneur  deMoncmorency. 

Chapxtub  Premier. 

Extraits  du  Cbartulaire  de  l’Abbaye  de  S.  Denys. 


Toys  ctui  qui  ces  f refentes  Lettres  verront.  Nom  Boychars  de 
Montmorency firesdeNongisfdut  ennoftre Seigneur.  Suchint 
fuit  que  comme  Uejhelehans  de  Grant’fuiChtnoine  de  Sens  ait  vendud 
Religieus  homme  & honefle  C Aumofmer  de  S . Denys  en  France  fi  partie  de  l’ hérita- 
ge qui  li  ejhit  defeendue  de  U mort  feu  G sic  de  Grant-fui  Cheualier  iadts  pere  atsdU 
Mcftre  l eh  ans  ; lequel  héritage  cil  Mefire  lehans  de  Grant -put  tenait  en  fié  nu  d nu 
de  leannet  de  Mantrace  F/cuyer^  ejr  cil  leannet  U tenait  de  Monfeigneur  Renautde 
Hormantpour  refonde  Madame  laque  femme  audit  Renautyde  V héritage  à laquelle 
laque  cil  fiex  mouuûit.  Et  cil  Rénaux,  le  retint  de  nous  pour  refon  «/(tPhelipye 
noflre  famé  JiUeiadis feu  Iehan  B R i tavt  cheualter,  de  l' héritage  à UqueUt 
pheUppecilfiex.mouuottté'c.  Il  confirme, Idèié’aagreable  ladite  vente. Fait  l'an 
mil  deux  cents  fixante  dsxneuf. 

Lettres  de  l’an  u.  cclyyy.  y lui^  nortam  guc  Mcftre  lehans  de 
Grant»puiCcleti»r««l*B^ï^dt  twOif  fonTiencagc  en  fié  de  lehans 

de  Mantrace  Efeuiers,  ôc  icel  Efeuiers  le  tenoic  de  Monheur  Renaut  de 
Mormanz  Chcualier,par  rcron  de  Madame  laquclinr  femme  dudti  Renaur, 
Et  cil  Renaut  de  Monfeigneur  Bovchard  de  Montmorency 
pour  refon  de  Madame  PhelippeIà  femme  £Ue  iadis  feu  lehan  Britaut 
feigneur  de  Nangis. 


Extrait  de  tJnuentaire  des  Chartes  du  Roy. 

TRANscRiprdes  Conuentions  accordées  encre  Charles  Roy  de  Hie« 
rufalem  U de  Sicile, Duede  TApouille, Prince  de  Capouc,  Prince  d’Achaïc» 
Comte  d’Anjou, Proucncc,Forqualquicr,&  Tonnerre , & Pierre  Roy  d’Ar- 
ragon,pourvn  combat  qui  fedeuoic  faire  encr’eux  deux  alUftez  chacun  de 
cent  Gentilshommes  : fur  ce  que  le  Roy  de  Sicile  fe  plaignoit  dudit  Roy 
d’Arragondauoir  enuaby  fon  Royaume  par  trahifon&rurprife.  Ils  nom- 
ment fix  Gentilshommes  chacun  de  leur  part,  pourcraiter  enfcmblc  du  lieu 
& des  fcurcccz,  du  iour  & de  la  forme . comme  le  combat  Ce  deuoit  faire , le 
lieu  pris  prés  Bordeaux  fur  les  terres  du  Roy  d’ ADgIeterre  : ledit  Roy  pre- 
fenc. ouperfonnepourluy.  Le  iouralligné au  i.IuinM.ccLxxxm.  Qmy 
manquera defdics  deux  Roys  fera  tenu  pour  vaincu, parjure,  fiux,  poltron» 
in£dcle,&craiftre,&indignedu  nom  de  Roy,&  priué  de  toute  dignité 
Royale  U honneur.  Ledit  Roy  de  Sicile  fait  iurcr  quarante  Seigneurs  & 
Gentilshommes  de  l’abandonnerau  cas  quil  y manque.  Les  noms  des  xir. 
Chcualicrt  pris  pour  coDuenir  des  cedits  font,  premicccment  ccuxdu  Roy 
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de  Sicile,  lordain  dcriflc,  Ican  Viccmtcdc  Tremblay,  lacqucs  de  Burfona, 
Euflachc  dcArdccourc,lcandcDcmfi,&GdcsdcSauci.Ccuxd\iK.oyd  Ar- 
ragon,  Guillaume  de  Chadeauneuf,  Roderic  de  Luna , Pierre  de  Q^ralto, 
Examorio  de  Arieda, Raoul  de  Marnclc,&  Raimond  de  Limoges  de  MeiTu 
ne.  Les  quaraiKo  Chcuabcrsdudsc  Roy  de  Sicile , qui  promirent  !uy  faire 
obfcruci  CCS  conucnanccsrontoutrelcsfixcy  dcfliis.I  E A N de  Mont- 
F O K T Comte  d EfquilUce.  fie  dcMontcfcaicux,  Henry  Comte  de  Vaude- 
monc.OoF. s d£  Tocy,  Bovcharo  de  Montmorancy, 

Ican  des  Barres,  O DES  de  S villy,  Anfcauinc  deC  heureufe,  Ro- 
bcrcd’Autrcfchc,  Louys  Roerc,  Raimond  Gaillard,  Simon  de  Bcauuoir, 
Geofroy  de  Milly,  Girard  d’Yuorc, Guillaume  des  Barres,  Herbert  d’Or- 
Jcans,lcandc  Saucy,  Ican  Clignée,  Françoisde  Vvifcnule,  Thomas  de  Bu- 
finci, Thibaut  Alcminni, Gilles  EftcndarJjMaiusdc  AIcnis, Simon  de  Chc- 
urcufciA:  autres.  Sub^UmloMamm  Pap4  VW  .mijf*  R(gt  FrânçtJttlUfiri. 

Extrait  du  Regiftredes  Arrefts  prononcez  au  Parlement  de  la 
la  Pcncccode  Tan  m.cclxxxiii. 

CvM  PTO(urâtorHoJ}>it4iùp<ter(ty(jued^O'V  CH  de  Monte*  ngj, 

MORENCiACO^SlMON  DE  ViENNA  mtUtes  (emptüaentuT  ad  red- 
datdam  /i&JpttâUJixvdCJSt  quaftffifeupTddecejfoTcsterHtnvipUnUrctptrant  tn 
domo  de  Bordâ,<jux  eft  tn^xrdd  Re^ù,&  /jnod ipJJredderent  eratde 

domode  B6rdd,ijH(mipJi  ctperant  xpndCrucem  in  Brix.  Item peteret dtàue Procu- 
rât or  de  mcnfuriSyauM  dtûi  Bonchardus  & Sjmon  jeu  eorum  mondjtu  ecptrânt apud 
Crucennn  BrtÂ^de e^uthus H oJ^itAlcper tongum temptu fuerat  tnhoH.%  (ai/jua  Jocum 
Ttfâijiri^  C"  emendart.  Item peteret  dtc7tés  P rocurdJor,  efubd  dtcJuc  Bouchardus  corn» 
pederctur  cme/tjAre  hoc  epuod  ipfe  feu  gentes  fux  ctecerant  perviolentïdm&cum  xr» 
mif^eutes  HoJpUdLt  de  dvmo  de  Prdto  de  Rdmptllone , & claues  ceperxHtt  & ^fiia 
Jtrmxuer ant t de  ejuibuô  emnibm  HoJ^ttxleerxe  in gxrdx  Repris  t&deetus  refàrto»  vt 
dtcehat  dccitti  Proeurdîor.Dilit  BouchérAtuér  Simon  dteentes  dUixs  domosejjè  de 
re/ortxe^ Jmpertentdte  fitdydeprxmtjikhpetterunt fuam  Curtam  fihi  reddt  Troeurd- 
tore Hcjjntdlàex dduer!odtceute,c^uoderdnt  de  reforto  Meledun.  C’en ^erdd  &in 
fdpertonfdfe  Rep'f,  & <J"^d de  prxmifim  Cmrtdm  4>U»rg  "••kdektbj^^  dëéitd  him 
tnde prpptftü  ypronunctdtum  futtqubddich  mthtesde  prxrn^uCuriamnonhdbe- 
rent,&retinutt  Curiddomint  Re^û  cognitiontm  deprxdUfü.  Et  remijit  drrdmcntx 
dpud  Meledunum  coram  Batûiuo. 

DuRegiRre  des  EnqueRes  iugées  à laPentecoReM.ccLxxxiv. 

C O N s T I T V T A coram  Rcge  P H 1 n P P a reltBld  Bovchardi  de  1184.' 
Montemorenciaco  quondam  milttts  , amdttd  de  nouo  morte  dtih 
mdritt  fui,'Vt âicebdtyrenuactdutt paru  ipUmeontingenti  debonismobtUbt4afibt(^ 
mdrtto  fuocommunïbuitemporequodectpit.  Rtnunctduit tnfùper'^ eilii 
s V 1 fnjceptt  d difio  Bouchdrdoi  contante  matrimonto  tuter  ipfos , dteens  & xlle- 
gdns  confuetudinem  Franeix  noter üm  approbdtam  talem  ej/i,  qubd  ex  quo  renun- 
aabdt  parti  dtPlorum  mobiltum  & bxUo  filq  fui  prxdtch,  non  teaebjtur,  nec  rattone 
dotdlttq  fut i nec  rxtione  fui  hereditxgf  xd  fôlutndum  aliquid  de  débit qux  ipfd 
etuamxritm debebattt  tempore  quoâeceftt.^xre petebxt  faper  huiujmcdt  débites 
Je  abfoluidir  tus fuper  hoc  ftbt  reddi.Txndem  habita fuperhü  délibérât  tant  ddt^enti^ 
quia  inuentum  fuit  diBiam  confuetudinem  talem  effè  Jicut  dt(ia  relira  propoaebat» 
Pronuncidtum  fuit  perCurU  nojlrx  ludiciumdiÜam  relt^amnec  rattone  doiahty, 
necration^heredttarq  ftidd  foluendum  altqutdde  debitisprxdiFlts nonttneri.  No- 
lentes  quod  co/Ura  huiufmodi  ludicium  fuper  dt^lis  débit ü ah  aliquo  molejh  tur,  dum 
tamen  fe  non  tmmifctdS  de  mobïUbm  & idilo  prxdtÛü. 
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Extrait  de  l' } nutxtaire  des  Chartes  dit  Boy. 

ii8f.  RECOMPENSE  du  Roy  Philippe  le  Bclileanne  lâcanceveuue  de  Ton 
onclcPicrre Comte d’Alcnçon&dcBlois,de  lamailbn  d’OftcricheàParis 
&:dcs  appartenances,  pour  & au  lieude  loo.  hures  de  rente  Pur  leTemplc, 
que  ledit  Pierre  auoit  acquis , & lcrquellcs  Bovcuakt  de  Mont- 
morency Cheualicr  perceuoit  aupatauant.  A Pans  m ccexxxvi.AouR. 


10.  BOVCHARD  DE  MONTMORENCY 

II.DV  NOM  SeICNEVR  DE  S.  L E V ET  DE 

Nangis , Paneciec  de  France,  fils  de  Bouclurd  I. 

Chapitre  II. 

Extrait  du  Regiftre  des  Memoriaux  delà  Chambre  des  Comptes 
cotte  K. fol.  jy.verfo. 

ijix.  A Bovchart  de  Montmorency  Cheuaher 

Paitetierde  France,  ejî  donné  vn  aryens  de  bois  yottr  édifier,  a yrendre  en  \U 
forefide  loy, par  lettres  dn  Boydn  xin.Imltet  l'anta.cccxxi  l.fynées,Per 
Begem,  adrelationem  Marejcalli  Francia, 

Extrait  de  l'Inuentaire  duThreJôrdes  Chartes  dn  Boy. 

Testament  de  Charles  de  France  Comte  de  Valois  àVillercolde 
Rcll  l'an  M.cccxxv.  le  xvii  iout  de  Septembre , duquel  il  ordonne  vn 
des  exécuteurs  B O V c H a R D de  Montmorency  Cheuaher,  S£ 
fait  quelques  legs  à E R A R D de  Montmorency. 

Extrait  rPtm  Inmentairc  du  Threflr  de  Chantiffy. 

’3»^-  Lettres  palFees  au  mois  deFeurier  l’an m.  cc  c xxv r.  parlefquel- 
lesBovcHARD  DE  M O N T M O R E N c Y feigneur  de  S.Leurcco- 
gnoift  volontairement  pour  la  veuue  te  enfans  mineurs  de  feu  I e an  fei- 
gneur de  Montmorency  y dénommez,  qu’il  n’a  aucun  droit  de 
charte  fut  la  Baronnie  dcMontmorcncy,&:  que  cequ’il  y achafle  aeftépar 
fourtrance  de  feu  fon  tres  honorc  feigneur  & couCn  ledit  lean  Site  de 
Montmorency. 

Extrait  d'vn  antre  Innontaire  duThrefor de  Chantilly. 

Affranchissement  de  toute  feruitude  de  garenne  en  la  ville, 
paroilTe  4:  territoire  de  Dueil  .faite  pat  Monfieut  Bouchard  de  Montmorency 
Panctier  de  France,  feigneur  dudit  Dueil  Je  de  S.  Leu , moyennant  dix  folz 
parif.  pour  vnefoispourchacunarpenid’hetitage,  payables  à trois  fois  parles 
habiians  dudit  Dueil.  En  Auril  m.cccxxvi. 

Extrait  d’vn  Regiftre  du  Threfot  des  Chartes  du  Roy  des  années 
M.cccxxv.  XXVI,  xxvii.  num.  6oS. 

1317.  Charles, ^r.  Sanoir faifins  àtout.frefenz,  &àvemr,ejuelaventedela 
fianchije  de  Garenne,  que  nojlre  amé  à"  féal  Cheualier  Bovchart  de 
Montmoranci  Panetier  de  France  a fait  de  la  garenne  de  DimI, au  com- 
mun é' à la  communauté  des  bonnet  genz.  qui  ont  héritages  en  ladite  ville , de  és 
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tfrrêuers  & appjrteHarues  itcnuiro»  tcdlt , tf^uch  & fus  Icfqutls  Udtt  Cheualitr 
fêuUit  auotr garennc,Ji comme  il  ejl  plus  plainemcnt  contenu  en  vnes  Lettres  feL 
Ues  du feel  dudit  cheu Altère  cfui  âtnjî  fe  commencent.  A touz,  ceux  ejui  ces  pre/èn- 
tes  Lettres  verront  à"  orront , wiwBovCHART  d E M oktMo  R en  c l 
Sire  de  Saint- Leu,dr  de  N angù  ydf  delà  ville  de  Dueil  y & des  appartenances  d‘i- 
cclleyfour  rat  fon  de  ^arenncy  &c.  &fe  fimjjènt  ainji.  En  tefinoign  de  ce  nous  auons 
feelle  ces  prefèntes  Lettres  de  nofire  propre  fiel  enCan  de  grâce  milccQ,  vint  & fis 
ou  mots  d'Aurtl.  Nous  à la  prtere  cr  requefie  dudit  cheualieTy  pour  le  commun 
profit  defdttes  bonnet  genz.,  C"  de  touz.  autres , ladite  vente  & franchtfe  gréons, 
approMuons , de  noflre  auHorité  Royal  confirmons.  Sauf  nofire  droit , ô"  l'autruy. 

Et  que  ce  foit  ferme  & efiable  à touzjourz, , nous  auons  fait  mettre  nofire  feel  en  ces 
Lettres.  Données  au  Louure  prés  de  P arts  ^ [ an  de  grâce  mil  ccc.  vint  & fipt,  ou 
mois  de  Décembre.  Parle  Roy  àUreUctondu  Marefihal,Barr. 

Extraicd’vn  Regidredes  Iiigez du  Parlement  de  TanM.cccxxx. 

Inter  dileflum  & fideUm  Bovchardvm  de  Montemo-*H®* 
R E N c I A C O militem  Panetartum  nofirum  ex  vna  part 0,0"  Procuratorcm  nofirum 
pro  mre  proprietatts  ,df  procuratorcm  inclita  recordattonu  cartfitma  confangutnea 
nofïrx  loanna  qn.  Francia  N auarra  Regina , tempore quo  vtuebat , pro  turedo- 

lis  (eudotalitq  fut  Pentijara  ex  alteragjfc.  idem  miles  domtnus  ait  a tufitcia  vida 
deTors.  XTLU.Decemb. 

Extrait  d’vn  Regidre  d’ArrcBs  du  Parlement  commencé 
l'an  M. cccxxxiii. 

Lite  mota  in  Curia  nofira  inter  Bouchardum  de  Montemorenciaco  milium  1335* 
Panetartum  Francia  ex  vna  parte,(ir  Procuratorcm  nofirum^Prapofitum  Mercato- 
rumyQ- Scabinos  Parif.ex altéra.  Super eo queddtélus  Panetarius proponebat  <^di- 
eebat , quod  Ucet  tpfe  ratione  fui  officqpradtSh , ^ fui  pradecejfores , per  punllum 
RegiflriCafleUett  Parif  fuijfint & e/fimt  pertempus  fuffetens  in pojfifitotu&fai- 
fima  JêU&titfoltdmm  pastfice  qnictè  habendt  magt/termm  fuptr  omnes  Panetd- 

nos  tnjraà- extra  portas  viMaPartf.  commorames  iueenon  tenendi  Curiamy&ha- 
bendi  eogméoéomom  ^ pmnttiororm  de  v^ns§s . 

commifts  per  diélos  Panetarios  feu  Bolengarios,  ey  eorum^J9ff9f^ffJ$itfdsqut 
Ô-exercendi  bafiam  iuflitiam  inter  tpfos  y&emendas  leuaudt  in  ommbus  ce  fins, 
exceptis  faPfo  fan-^uiniSy  & quafhone  propnetatis  : infiituendique  cr  habendt  vnum 
Locumtem  ntem  loco  fuiyfutendéque  congregari  diûos  Bolengarios  ad  eli^endum 
Cr  nominandum  certes  ex  tpfis  probes  vires,  qui  lurati  confueuerunt  nuncupart,  vi- 
fiiandtque  capiendi  per  fe , vel  per  Locumtenentem  juum , &per  dUlos  luratos, 

velaliquos  ex  tpfis , pamm  dtclorum  Bolengariorum , habendsque  fuper  hoc  cognt~ 
tionem,  com  élionem  ,0"  punitionem,  emendas , erogandique  ad  pios  vjus  pa~ 
nem  minus  fufifîcientem  repertum.  Et  fi  vnquam  impedimentum  aliqued  fuerat 
per  Prapofitum  cr  Scabtnos  pradiéfos  appefitum  in  pramifiis,  ditlum  tmpedtmcn^ 
tum  légitimé  amoium  fuerati&ipfe Panetarius  ^ fui  pradecejfores  reman/èrant 
in  pejfiftene  & faifina  pradtéhs.  Nihtlominus  Prapejitus  Partfitnfis  ad  infian^ 
tiam  & requefiam  Prapefitt  Mercatorum  df  Scabinerum  villa  PartJ.pradiSiorum, 
impedtebat  impedit  diÛum  mtütem  in  pojfefiiene  df faifina  fuis  pradtéfis , inda^ 
bitè  d’de  noue.  Pramijfa , & plures  aliaa  rattenes proponendo,  ad  f nem  quod  tpfi 
nominequo  fiuprà,  r émané at  dpdefendatur  in  pofiejitene  & faifina  fuis  pradtlUs, 
dp  quod  impedimentum  pradiélum,  dmanus  nejha  propter  debatum  parttum  ibi- 
dem Jppefite  amoueantur  omnine  i quédque  Prapejitus  Mercatorum  d Scabini pra- 
dich  jibt  condemnarentur  in  expenfis  ddamms  taufa  pradtÜa.  Prafatis  Procu- 
ratere  nofire,  Prapofite,  dScabints  pradiÛis  tn  contrarium  proponentibus , d pe- 
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semibus  fer  diifam  frcnunciari  Curiam,  Trjtfofit$m  Pétri/-  & fu9s  frxdecejferes 
f^Jfe&ejfc  ** pojJcjiicne&faiJtnA  fiUs& in  fohditmtenendt  &habetidt  Curiam^ 
co^itionemy  comciiûneiny&funittonem  <xcejpmm& deft^uam  fcr Bolengarios 
•vtiU  r*rtf,  in  & frfer  mintfierio  BsUngarU  contmtÿirum , & mtttcndt  cert.ts 
ftf/inas  ad  vijîtéutdum  faner» , ad  refcrtandum  excejfus  dr  defecfus  ibidem 
refertos , & corrigendi  cr  funtendi  diiJûs  Bdengartes  forcfacientes  in  fno  mini^ 
/icrio^mediante  con/iltù  benarum  gcnt mm  •villa  Vartf.  ^uidfjue  diSla  bonx  genres 
Parif.unerentur  tn  foj/efione  faifina  minendi auHoritate dUh  Prxfojiti  Parifi 
tertéB  ferfinxsad  inquirendum  à"  referendum  ifji  Prapefito  canfa  puniendi  ipjos 
defèBus  & exce/fusjîr  corrigendt  per tffum^dr  de  cenftlia  ipftrum  bffnarumgentium, 
iuxta  qualitatem  defeÛuum  é"  exce/fuum pr adirer um  : Cr  qubd  impedmentum  ap^ 
pej/tum  per  dtilum  mtlitem  in  pramtfsis  indebite  & de  noua  ameueretur  abinae, 

- quodque  dicfus  miles  in  expenfts  huiufmodt  cauft  condemnareiur  eifdem  : quampln^ 

res  rat  Unes fuper  hoc  proponendo.  Super  quibus  htnc  indè  propoJilis,faSla  de  mandats 
Curia  per  ccrtos  Commijfarios  fuper  hoc  députât  os  inquejla , & ad  ipfam  Curiam^s 
iudicandoremijfa,  ipsdqae  audtns  partibus  adiudicattdumrecepta,visdque  df  dili- 
genter inJjieSta,  vtsijqae  Regijlris  Cejlellcu  nojlri  Vaftf. fuper  offiao  dtüi  Panetarÿ 
dudum  fa^lis.  Per  Arrefum  dUiaCuria  di^um  fuit , quhd  Panetarius pradsHus 
rcmanebit  in  pojfejsione  dr  faiftna  fuis  pradiOts , tuxta  tenerem  ipfius  Regijîrt , df* 
impedimentum  & manus  noslra pr opter  débat um  ipfarum  partium  ibidem  appo/ita, 
amouebuntur  ad  vtilitatem  ipfius  militis.  Condemnautique  diiîa  Curia  diClos  Pra- 
pofaum  Mercatorumé'  ^caotnos  inexpenfis  dr  damnis  dtda  caufx»  ipfarum  ex» 
penfarum  dfdamnorum  taxatione  ^nes  ipfam  Curiam  referuata.  Cxterum  atten- 
fis  propojitis  df  probatis  hinc  inde,  diûa  Curia  ordinauit qubdf  diilus  Pane» 
tartusvel deputati per tpfum  fuerint  inprxmifsis  négligentes, fauorabiles yvel  re» 
mifsi,  Prxpejitus  Part/  eo/dem  requiret,  quatenus  lifitationem , corre^lionem 
funitionem  csrca panemy  iuxta  tenorem prxdtSfi  RegiJlriCaJhüalt  Parif  faciant 
diligenter.  Aheqnin  in  defecîu  tp forum  prxntijja  fcri  faciet  compe tenter.  Ordina^ 
uit  ctiam  âiÛa  Curia,  quod  f tn  'viStqùfina  panu  > dtélus  Panetarius  vel  deputntt 
ab  fSàemUnmtn^tXuadt^mti^s  fufpc tentes , vel defèPfiuos , tata  fourmeU  era^e- 
tur  fauperibus  'Vfque  aïiqua  gratta  fuper  hcc  ter  ip/nm  factenda  , inxta  tenorem 
pr.td;ii!  Regi^rt  CaflelUu-  l>t€%Uim(t  Ve(imlns,annû  ïA.Cicx^xx'x.Mx^ 

Extraie  d’vn  Regiftre  des  Charcesdu  Roy  cocté  ticvi.num.  npi, 

1 3 3 $♦  A touz,  ceus  qui  ces  pre fentes  Lettres  •verront , Charles  Sires  di 
Montmorency  Efiuyer,  d>  Vamoifeüe  MargvErite  fa  femme^ 
falut.  Sachent  fuit  que  nous  auons  veu  vnes  Lettres  de  nojlre  chier  df  amé  coujim 
Mon/èigneur  Bovchart  dbMontmorincy Cheualier, contenants 
la  fourmequis'en/mt.Atouseeuxquicespre/èntesLettresverront,  Bo  Vch  art 
DE  Montmorency  Cheuatier  Sire  de  S Leu  & de  N angis , df  Pannetier 
de  France,  falut.  Sachent  fuit  que  nous  confiderans  le  ben  & charitable  propos  dr 
•vraye  deuotion  quenqfre  ame  Matfire  leban  de  la  chamuete  Chancelier  de  CEglifi 
S.  Fjlienne  de  Meaulx,  a dr  entent  à auoir  en  accroijjtment  du  diuin  feruice  nafire 
Seigneur  Iesv s- Christ,  fonder  vne  Chapelle  ou  Chappellenie , ou  autre 
' chofe  en  lieu  de  ce,  en  accroijfement  dudit  deuin  feruice , pour  le  remede  de  C ame  de 

luy,^  de  fis  amis , pour  laquelle  chofi  faire  il  entent  a donner  à touxàours  mais  he- 
ritablement  les  héritages  cy  dejfoubs  nommez.  Premièrement  toutes  fis  maifins 
afiifis  en  U ruèduMouJherde  S.  Leu,^c.  Pourquoy  nous,  qui  grandement, fi  com» 
me  nous  y fimmes  tenuz  / defirons  Paccroi/fement  du  diutn  firuice  nojhe  Seigneur, 
confiderans  les  agréables  firuiees  & courtoijies  que  UdizMaiftre  lehan  nomafaiz 
ou  temps  pafé y defquiex  nous  auons  vraie  mémoire,  lui  amortirons  & auons 
amorti  tous  les  héritages  dej/ùzdiz,drc.  Donné  Pan  de  grâce  u.  cccxxxm. 

le  Mariy 


C'„, 
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U utriyitlunt  U mi-AmJl.  CoDfirmc  par  Charles  de  Montmorency  Tuf- 
dir,  le  Icudy  enfuiuanr. 


ri.  BOVCHARD  DE  MONTMORENCY 
III.  DV  NOM  Seignevu  de  la  Hovssate, 
de  S.  Leu,  &de  Nangis,  MaiUre  Inquificcur  des 
Eaux  jeForc(UdcFrance,&rcsfrcres  & 
feur , enhuu  de  Bouchard  1 1. 

Chapitxe  III. 

Extrait  de  tlnaenuire  des  Chartti  du  Kty, 

INroxMATroN  faite  l’an  M.cccxxix.le  ix.Iuin  I Amiens  parThi-  iJ* 
baud  de  SancerrcArchidiacrc  de  Bourges,  André  de  Florence  Threfo- 
ricr  de  Reims,  Pierre  de  Cuignicres  Chcualier,  & Pierre  de  V illebrefme,  fui- 
uant  vne  Commiflion  du  Roy  addrcITée  tant  aux  rufnommcz,  que  àBov- 
CHAXD  DE  MoNTMOKENCY,auScigncurdcSoccourt,Picrte  de 
Roye,  Pierre  de  Cuignicres,  & Ican  duChaftclIicrChcualiers,  pour  infor- 
mer d’vn  contrat  de  mariage  dont  C^ioitSehertd'Artheu. 

Extrait  d’vn  Regiilre  du  Threlbr  des  Chartes  du  Roy  cottd 

Lx  VI.  Hum.  (iS. 

A taux,  ceus  aui  vmtHtcet  frifeutts  Lettres,  Bovchart  deMont-'JJ 
M O X E N c Y Cheuelier,  lu^Jiieur  fur  tua,  les  Mejhres  des  y eues  du  Rey  steftre 
Sire , euee^uesuetle  hemmedr  fige  MutJieurV  de  RoYECéf»a- 

lier,  fàlue.  Cemseu  feur  U tlebet  ferdeuant  le  tdefire  Farejlter  de  U fortfi  de  U 
Eieremeu  eusre  te  teetus  stu  Bots  merchend  d'-vne  des 'vente,  de  Ledite  ferrfl  d'vue 
fert,  dr  le  frecureur  des  Reitpeufes  Dames  l’AbbeeJJi  ©■  Ceuueut  du  Lys  noftre  De  - 

me  de  Ut  téeUem  — f— * r*"* — lUtUmuiauele  PrKuteur  def- 

dttes  Reltgteufes,  tu  tumde  elles  d'de  leur  dite  Eglifi  d^StiTWttdtlÛuiietèflre 
mis  far  ledst  NtetUt  tudeuetuent , ^ eu  leur  faiftue  & f^ejittn , d'auiir,  freudre, 
d receueir  de  dau  Rejat , far  peint  de  Chartre , eufnuslegedes  Rtysde  Frauee.d 
derreuiertment  ttnfermé  du  Rey  neftre  Sire  ^ui  très  eft  ,/is  ehanettes  de  bûche  de 
tutele  ehafcuue  femene  eu  U plus  prechaiue  vente  de  ladite  ferejf,maius  demageufi 
au  R^,d plus  aified pref  table  à fadtte  Eghfe , d feur  autres  rasfeus prepefees 
tumifes  auaut,  auctutraire  de  far  ledit  Nictlas  far  f tuf  eues  Referipz,  empetrez. 
de  parluy,afu  de  delaser eu  retarder,  eu  neu payer lefdttes Rehgieufes  de  leurdite 
huche  en  fadste  •vente,  cfue  l’eu  difeit  efre  plus  prechaiue  de  laditeEglife.  Heus  de 
neflre  effee  en  la  def  barge  dudit  Mefre  Feref ter,  feur  vérité faueir,  d le  plu 
feutre  eulx  abregier,  eufieus  au/dites  parties  faitafigner  ieuriFeutaiuebUaut 
fardeuaut  neus  au  Jeudi  veille  de  fefe  Jaiut  Andri  l'Apefre/au  mille  treis  ceux, 
d trente,  peur  aler  auant  en  ladite  caufe,fi  cemme  raifen  fufi-.d  cemmaudé  d 
fkit cemmauder aufdites parties, ^ue  auditiem"venifêut garuizdelettresdpriui- 
leges  Reyalz,,  dde  ^uan^ue  leur peufi  d ieufi  vateir.  Saicheut  Suit,  tyn^  audiz. 
leur  d heu  ladite  Abheejfe  eunem  de  elle  d de  fan  Ceuueut  d de fadite  Eghfe, 
peur  ce  fardeuaut  utus  prefeute  d’vue  fart,  d le  Procureur  dudit  Nicelas  d'autre 
fart,  peur  ce  tyue  teutcutieu  defdites  Rehgieufes  cleremeut  nous  apparut  par  Uttres 
dpriuileges  Riyalz„d autrement,  dyue le  Procureur  dudit  Nicolas,  combien  jue 
prefeut  fuf  en  lugemeui  ne  fe  veult  de  riens  eppefer  au  contraire , fiufffamment 
dfarfhfeursftis  fur  cefemmezdreiyuù.  Neuseniugement  enefant  l'empefcbe- 
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tftm  mis  par  ledit  Nico/m  , ccmmandafmes  audit  FarcJIur , de  acHurer  aufittes 
ReUgKufes  kurdtle  huche,  feUn  U teneur  de  leurfdir.  prtutleges,  non  contrcjlant  ^ 
l’oppo/htan  dudit  Ntcoits.  Donné  fouz,  ncflre  fiel  l'an  tfi  tour  ^ & a»  Iteu  défi 

fujdte,. 

Extraie  d’vn  Rcgiftrc  des  lugcz  du  Parlement. 

DoNfiCELLA  Tphania  ^ I cannes  Saunage  eim  mantits  centra  Cmüelmum 
le  Vicomte  dominum  de  Fontenay  y Bovchardvm  de  Montmo- 
rency tuntorem  domtnttm  de  la  HouJJàye^  Joannem  Bataille  fintiferum,  v i . 
îulyt  anno  M cccxxxt. 

Extraitd'vn  Regijhedes  chartes  du  Roy  cotte  txx.nu.2S2. 

Lettres  du  Roy  Philippe  adJrelTccsà  fcsamczSe  féaux  Confcillcrs» 
Bovchart  de  Mont  more  NC  y.  Ferry  de  Piqumgny  » & Ican 
de  ChaOciilon,  Chcualicrs  : parlcfqucllcs  il  leur  mande  & commet,  que  fur 
Icsdifcors  meus  encre  I‘Abbé&lcConucnt  dePruilly  d’vnc  part,  & Ton 
amé&feal  Confciller  le  Sire  de  Soicourt  te.  de  Moncigny  Efehanfon  de 
France  d’autre  part,  ils  traitent  par  voyc  amiable  encre  Icfdices  parties. 
DonncàRouenlei/.  iour de  Septembre  m.cccxxxv. 

Fxt raitdlvn autre  Regijlre  des  Chartes  du  Roy  cotte  txxiy. num.  202. 

Lettres  du  Roy  Philippe , par  lcrqucUcs  à la  fupplication  de  Ré- 
gnault de  Vcrdcloc  Cheuaflier,il  amortit  xxx.  liurccs  de  terre  feans  2 VjI- 
Icrs  Dangeorge  mouuansen  partie  du  fiédcBovCHARD  de  Mont- 
morency Cheualicr , & de  Ican  de  Bcaufort  Efeuyer  : pour  la  fondation 
d'vnc  Maifon-Dicu.  A MaubuilTon  lés  Pontoife  l’an  m. cccxx.xix.  ou 
muisd’Aunl. 


txtraicd’vn  Regifiredes  Iuu;cz du  Parlement, de  ranM.cccXL. 
mu  de  Houjfifain  Brüyfuii  in  fUndria  propteé^uerram  Breh'antU.  “ ^ J 


Extraitd’vn  Rcgiftrc  d’Arrefts  du  Parlement,  commencé  l’an 
M.  c c C X L I V, 

C V M , audit ü Procuratere  Scabinorum  & hahitatornm  banni  Archtepifeopi 
vida Remenfis ,& àliOTum  hannorum  diFfa'vilU^c^  aliarumvillarumtdrcafleÙa- 
niarum  dtéH  Archiepifeopi , <jui  ad  expenfiu  & cujlus  faciès,  ratione  Coronationis 
feu  Conficrationù  nojhra , pradecefforumque  nofirorum  Francia  Regum,  contribuere 
tenentur,ex'vna parte :&  Procuratere  nofiroex  aUayfuperee  tjuod  Procurator  di~ 
(forum  Scabinorum  Libitatorum  petebat , Inqueffam  tnter  tpfos  ex 'vna parte ^ ^ 
Frocuratorcm  neflruMy  ac  Panetartum.,  Scanaenarium  ^ ô"  Cocum  Francia  ^ ac 
quêfdam  altos  offtctales  nofiros  tn  diéfa  Inquejla  nominatos , e.v  altéra , faifam,  in 
cafu  (atfinaefi nouitatü  : eo  qu'od  diéft  Officiales  refidtta  omnium  tam  'vtUualium 
quim  aharumrerum in Cerenatione  fin  Cenfieratione neftra  apudRtmü  ypcrdicîcs 
Scahtnos (fi h.\hitatores  adminijhatarum yhabere  nitcbanturrectpi(fi iudicari , Cu- 
ria noflramcnfe  February  anno  M.ç.(JiXt\\.aîtcntis pluribus eenttnuationihtu ép 
dtlattonibus  ftchs  in  caufa  pradUfa,  per  Arrejfum  Procuratori  nojho  vnam  dtlatio^ 
nem  pro  omnibus , vtdelicet  vjque  ad  die  s Bat  lit ui  a Viromand.  nojlri  tune  futuri 
prÿximo  Parlamenti,prodi^a  Inquefla  pro  parte  fua  perficienda  &complendapra- 
fixs'^  i (fi  aftgrnajfetitntungendo  eidem^vt  injra  dt0os  dies  diéfam  Inqueftam  pro 
pA<  tf  fua  perfet  fseeret  (fi  compleri  ; alioqain  ijpfa  Inqaefia  in  ftatu  que  ejfitaâ  dh 
uses  rec:p:retur(fi  tudicaretur,  Pofimodumque  ex abundanti  dtleÛi  çfifidelts 
lo  ANNES  DE  c kir  t-ttiont  miles  tuncCocus,  dominm  de 
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Soicourt  ScincuHnrim  FriiKit,  ItcoLm  dt  Chamtlucc,  Stcfhmnu  tUltm  leChien 
Of/ùurÿ  nejhi  : DunjJlm  fihm  à-  hcris  drfunHt  Icatmà  Lomhardcl  : Ietmt£ 

rf /</7i  B O V c H A R D I Di  M ont  e m o r e N Ci  a c 

vt  hihttis  hittum  hher»r»m  futram  é"  dilU  defunOt  Bauchardi,  fil^  dtfuniH 
Bovchardi  de  Mout  suoreu  et  aco  fuandjm  faKeurf 
Frmcit  ; larnints  de  Sellamanle  JHim  & herei  defunih  laaitnü  de  BeUatmnte 
ejundam  Magijlri  Hafiit^'  najhi,  OeitUrdiu  de  Nee  miles  fitisu  à'  heres  de- 
fuelh  GmUelmt  de  Nae  ^nastdam  mtlttii,  Baga  eU  Beeeaurt  films  & heres  de- 
fuselh  Michaelü  de  Reecamrt,  laasesses  de  Sellapertiu  miles  films  <!r  heres  defan- 
Cti  Heraardi  de  SeUafertica  tfsuttdam  militis , Marraretade  Malaalsteta firar  (fi 
heres  defimcls  faasmà  de  Trects,  Perre  ta  filta  (fi  heres  defimdt  laanais  le  Ca- 
chetier, officiariaram  nafiraram  dam  -viaéhavt,  m dicta  InijaeJla  naminataram 
fia  camfreheafiram  , ad  tafiantiam  dictaram  Scahinaram  (fi  hahitataram  , ad 
aaflram  Cartam  adiarnati  fmijent,  diltam  Imjaefiam  récif  i (fi  iadicari  vifari,(fie. 
Aadita  iptar  dUlaram  Scahinaram  (fi  hahitataram  fracarataris retfaefia .attenta 
ejaad  fracaratar  nefier  nihil  frafa/ait , ijnaminus  dicta  iaqatfia  récif  i (fi  iadicari 
deherel  ; Y ijifqae  Arrefia  (fi  defeFta  fradittù,  alfifciae  canfideratis , qaa  naflram 
Cariam  maaere  faterant(fi  dehehant , ferArrefiam  dittam  fait,  qaad  Inqaefia  in 
flata  inqaa  efirecifietar(fiiadicahilar.xxiii.dieMartfi. 

Extrait  d'vu  ancien  Caicndtiec  ou  Martytologe  de  l'Eglife 
de  Meaux. 

X.  Kal.  Afrilù  elfit  Magifier  Vntl-tttys  de  Montemoren- 
c I A c O Catianictts  Bteldenfis  , qai  dédit  Eielefia  heati  Stcfhani  xxva.fclidas 
fiefrà  demam  qaam  tenet  Ma^ifier  Arnalfhtss  CaftSanas  Cafellanu  demini 
Efifiafi. 

xviii.  Fal.Stftemhr.ahfiGytt.LtL'uyi  de  Moxf MORtNCiCana- 
niciss  M eldenfis , qtti  dédit  Euh fia  heati  Stefhani  xx.falidas /afrà  damas  qana  tenet 
Henrtcusde  Bardùfrafè  fateamclanfiri. 

Extrait  d’vn  Regiftte  du  Threfot  des  Chattes  du  Rov  cotre 
e-atxtraae- 

P H II  I ^ T M farla  grâce  de  Bien  Jtiys  de  France,  Saaair  faifins  à tatee 
frefens  (fi  aaenir,  qae  camme  nafire  améePHlLirai  de  Montmo. 
R EN  c Y Dame  de  At^naider  ait  deaetitn  de  danster  à /ainteEgli/e  en  accraijfi- 
tnent  da  diain  Jeraice  fanr  ferfetntUe  rente  certains  héritages , qai  faent  marner 
i rente  annaetle  éferfeiaette  enairan  trente  Isnresderente  à farifis  ,fan  fins  fan 
mains , fanr  la  datatian  (fi  fandatien  et-vne  ChafeBe  en  t'Eglifi  de  Maahatjfan 
lez,  Panihaifi , en  aacane  antre  fart  ai  mieax  U jt  mhlera , qae  eUe  entent  à fander 
fanr  le  filât  (fi  remede  de  l’ame  d'elle,  de  fis  fredecejfenrs  ,faccejfenrs,  (fi  hien- 
faiUears , fi  camme  eSe  dit , an  cas  an  il  nam  flairatt  jeeals  héritages  (fi  rentes 
amartir.  Nam  fanr  anatr  farticifatian  Is  frieres  (fi  en  tam  les  tiens  fais  qai 
en  ladite  chafeUe  firent  faù , de  nejlre  fleniere  faijfince,  antteriié  Rayai,  à- 
grâce  efiecial , aaent  ettraié  & ettraians  far  cet  Lettres  à ladite  Philiffe  Dame 
d AafiinniBer  , qae  yceals  héritages  iafaaes  à la  -vaine  defdites  trente  tiares  de 
rente  annaeUe  , fanx.  fief  tentesaeies , (fi  finx.  iafiiee,  eUe  faife  enfamhU  dentier, 
delaijfer,  tranfierter,  (fieejjirfanr  la  datatian  (fi  fandatien  d'-vne  chafeüe  audit 
lien  , eu  là  au  eUe  -vaudra,  (fie.  Vanné  an  Bais  de  Vincennet  tan  de  grâce  M. 
c c c X L I X.  eu  mets  de  Feurier.  Par  le  Ray , frefitu  Uanfieur  de  ident- 
marancy. 
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D’-jn  autre  Rc^ijlrc  du  Threfitdu  Rty  «;/r  Lxxx.»«m./Jif. 

. M.  Lettres  paflces  fouxlcfeeldelaPreuoftédc  Mclcun,p»r  lefqucllct 
' nobleDame  Phi  Li  pr  E de  M o n tm o r e h c Y iadis  femme  de  fea 
noblehommefcuMonfieutlEHAN  de  M o y iadis  Cheualier  feigneor 
d'AuironuilIcr&dcApptcfeuue,  ayant  obtenu  pctmifliondu  Roy  Philip- 
pes  de  fonder  vne  Chapellenie  de3o.liurcsdctetic  amoities,enl’Eglifeno- 
ftre  Dame  la  Royal , autrement  de  Maubuilfon , lés  Poncoife  : elle  afligne 
pour  ladite  fondation  certaines  quantitex  de  terres,  prez , ü£  cens,  que  cllo 
auoit  de  Ton  propre  héritage  enlaparoilfe  deMaugis  enuiron  Apptefauuc, 
ou  diocefe  de  Senz,  Le  leudy  apres  Pafqucs  claufes  l'an  M .c  c c 1 1 , 

Lettres  de  M a R c v e r i t t humble  Abbefle  de  l’Eglife  noftrc 
Damela Royal  empres  Pomhoife, parlefquelles  elleapprouue  îc  confenc 
lafondationfufditefaitepar  fachiere  coufine  P H IL  IPPE  CE  Moht- 
M o R E N c Y Dame  d'AulTonuillcr  Sc  de  l'Apprefauue.  Le  viii.iour  de 
luinl’an  mxccli. 

L I T T E R Æ Uannu  Franc.  Régis,  qnihus  eandem  fundationem  & afigrtatia. 
nertt  à dtUaa&fàeli  yiaPHiLippA  de  Monte  moranciaco 
aixereqmndamdefunlUlo  KVft\%  DE  Wo'CutlomilttisdtmmidtAuf- 
finutllarié‘deSferafilnafa(tarrt,c»ttjlrmat,à'C.Tarif.annolStmmiia..  ccclt. 
menfc  Innsj.  Fer  Rcgem  adre/atitneut  ceuftlijiu  qtte  eraat  damini,  Laudunanpi,  de 
Rcuelk,à’deMmtemtremiaa. 

D’vn autre  Regilhe du mefme Threfor cotté  ixxxi. 
loHANNES  Del  graliâ  Franearum  Rex,  Natum  facimm  tam  frafentihm 
quàm  futHris,qHadde  licentia&  canfenfattûflrudücilus  &jidelis  Coxjiliartus  na- 
/rrCAROLVS  daminttt  DE  M on  T I MOREN  c I ACO  ad  exanerana- 
nem  terra  fue  de  Mantemarenciaca,  terram  fuam  de  Gauuilla  Jituatam  irs  Ducat» 
Narmanix,  que  ad  eam  deuenerat , tanquam  ad  fuqeriarem  daminum,  ratiane 
Cafieilanix  terra  fttade  Danuilla.  tra^*ri»  Fjçamhiutuper^etuum  D o M i N Æ 
DE  AvssoNViELARiprp  hqs  qua  ipfa  habehat  O-  tembat  hereditarii  ira 
terra  de  Mantemarenciaca.  Nas  autem  dtiiadamsua  de  Masstemarenciaca  cencccii~^ 
mus  auFlarha/s  Xegia  ttuare  frafinttum  de  gratta Jfeciali.quadfratter  âtmtnattio- 
mm  feadi fri  feuterra  fua  canjijlcntùin  Ducat»  fradtlta,quam  fccitaccajlane-vel 
cauja  diOa  fermatatianü,  ipfe  vel  heredes  fui  aut  caufam  ab  ea  hahentes  nnüatentas 
melejlentur  ,inq»ictentur,  aut  in  caufam  trahant»r,canfuetudine  fatrtaîiarmania 
incantrariumnanabflantexrc.  Datum afud SiluaneÛum anna Damini  M.cccLii, 
die  xy.Februarf 

Epitaphes  gtauez  fur  vne  tombe  plate  en  l’Eglife  de  fainte  Catherine 
du  Val  à Paris  deuant  le  grand  autel. 

Cy  gif Manfteur  Bovchart  de  MontMorency 

feigneur  de  S.  Leu  lésTauernyjdfdeNangà  en  Brie 

C Y gijl  ....Ieanhe  de  Chancd  iadit  femme  dudit  Menfeur 
Bovchart 

>}.  lEAN 
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15.  lEAN  ET  GVILLAVME  DE 
Montmokimcy  Seicnevks  de  S.Lev.di 
Nangis,  Se  Je  II  HouITaye,  enfans  de 
Bouchard  III. 

Chapitke  IV. 

Extrait  J’v»  ancien  Rtgifirt  ctntenantUdeclaratimdesfiefsttnmdm 
chajleaude  Melun, drcp  ennirenl'an  M.CCCCLXXviiI. 

Le  TTE  ES  de  I E AMM  E DE  C H A N c Y Dame  de  S.  Leu  & de  1 5 f).' 

Naiigis,ayani  la  garde  de  Iean'&  G V 1 LLA  VM  E de  Momt- 
Mo  A E N c Y fcs  enfans,  par  Icfquellcsellcaduouë  tenir  en  fief  de  la  Royne 
BlanchcàcaufeduchalleldeMcIunlaMairondeNangls  en  Brie.  A Nan- 
gisfoubslon  recl,lcxxvii.  Septcnib. m.cccliii. 

Extraits  de  diuers  Regillres  du  Parlcmcnc. 

Arkesta  an.  M.ccci.xi.  Intervxeremdefnnffi  CuiHelmi  Peeaire  tjuen- 
dam  miluU , à"  leanncm  Pecaire  om JUinm  ex  vna  farte,  {ÿ’IOANMAM  demi- 
nam  de  Changtace  vxercm  i/aendam  defnnCti  BovCHARDt  de  Mon- 
TEMOR  AN  C I A CO  m;//r»,  Gt  I LLELM  VMC^IOAMNEM  DE  MoN- 
TEMORENCIACO  eiui  hheres.  ww.Ianuarf. 

A R R EST.  a».  M.ccCLXTit.  Jeanne  de  Melligny  Darne  de  Rechefertdr  ^ dn-  15  S 7. 
tiefel  venue  de  feu  lean  d'Artdefel  iadù  nepre  charnhellan.  Iean  de  Mont- 
morency feignent  de  S,  Leuf  ChenaUer,  mary  deMAROVBRtTE  iadù 
fUe  dudu  nejhe  Chambellan,  Aubert  & GuÙlaume  d’Andefel fiera  dudit  Cham.- 
•bellan. 

Lettres  du  Roy  Charles,  par  lefquelles,  ayant  tranCporcéaresamez  ijjS.' 
les  Thrclojicr  Se  Chanomes  4p  la  Chapjllc  du  Viuier,  le  manoir  Se  terre 
de  villegenatt  aùec  leurs  appendanees,  en  eeoom|,cnls4j’auti«  tettes, 
auec  promclTe  de  la  leur  garantir  r & neantmoins  I E A N Di  mont- 
morency Cheuahcr,feigneutde  S.  Leu,&  MaRcveritb  d’An- 
D R E s s i fa  femme,  ayants  fait  ajournée  lefdits  Threforier  Se  Chanoines 
pour  raifon  de  ladite  terre , prétendants  quelle  leur  appartenoit  à caufe  de 
ladite  Marguerite , fa  Majellc  mande  au  Parlement  qu'il  renuoye  parde- 
uantluy  la  caufe.  Donné  en  nofirechaftelduViuierenBricilexxiri.iouc 
de  Mars  l’an  m.ccclxtiii. 

Extrait  d'vn  Inuentaire  duThrefer  de  Chantilly. 

Av  IV  delamaifon  ScchaRclde  S.  Leu  tendu  par  lean  de  Mtntmerency 
Chcualict  feigneut  de  S.  Leu , le  Mardy  iout  de  làint  Chrillofle,  l’an  M. 

CCCEXVIII. 

Extrait  du  Regifire  des  fiefs  tenus  du  chafieau  de  Melun. 

Ad  V Ev  tendu  le  x.  iour  de  Feuriet  m.ccclxxxiv.  pat  Melfire  Gau-  15*4.’ 
tlerduChallclCheualiet  feigneut  deMaugis,de  la  terre  Sefeigneurie  du 
Challel prcsNangiSiContcnanc  que Mcflite  Gvillavme  de  Mont- 
morency tient  de  luy  en  artierefief  vn  fief  contenant  fa  maifon  da 
Changy. 
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if  fis  non  vocotü  conaretur.  SufTàdiüo  Ludouico  tx  adntrfi  cnrom  dtadmtmftrA'- 
ttoncm  dtlit  Johannü  fibi  fer  defun&âm  tfjîus  matrcm  dum  Xftuebat,  oc  ceteros 
smicos  fe(l  eim  tbitnm  eommijfam  fmjjtt  & ipfim Jfectnle  fiftr  hoc  rogatttm  âcce^ 
ftofJctijModqne  de  if  Jim  nuirtmonto  nunejudm  tro^iouerAt  frofonente,  'vni  atm  fin- 
rtbm  al  J s rattonwm  ad  finem  vt  gardu  & admimftratiom  attfne  regimini  fer^ 
Jobjc  & bonornm  di£fi  lohannù  fer  dUlns  genres  nofirm  fromtderetnr , non  qttld 
Je  dtclx  adminijhationi  tngereret  tfed  &ne  fcnes  dsÛos  aitores  rcmaneret,  cnm 
if  Jim  lohannù  heredes , JiJine  Itberù  ex  fno  corfore  frocreatù  idem  Johannes  dece- 
deret  t eorum  vxores  ejjent  futur  ai  dtcJufiiue  Johannes  vxerù  einfdem  Lstdonici^ 
Ji  eum  fremoreretur ^ heres  fojfet  ex$jfere,  Sufer  qutbm  fjrsdjjs ^vifis  fer  dsHne 
gentes  nojhns  litterù  fer  dt^osaÜores  imfetratù  ^ac  relatUneJkftr  etfdem  fa^a^ 
éStentîfque  defojittonibm  ^aamflurtum  amicorum  ÿ farentum  ex  wréaue  latere 
eUÛi  lohannù  fer  ifjîu  genres  nojhas  intetrogaroram  > extitijfet  fer  tf/arum  /en- 
tentiam  ordtnatum  i tjuhd  fredtÛo  Ludoutco  regimen  ô"  admintjhatio  corform 
dtcli  Joannù  traderetury  me dt ante  iuramento  fer  eum  Jôlenntter  fraftando  qubd 
diUo  loannt  necejjària  miniHraret  i tfjiûfîjue  bona  alsenere  non  fermttteret  » nec 
de  eim  traÛaret  matrtmonto  , nsfi  ex  dehberatione  drcon/ilio  maioru  fîr  faniofù 
fartu  amicorum  frofintiuorum  atéli  lohannù  ex  itro^ue  latere  Jibt  comunliorum: 
aUores  verb  JufradiÛi,  tfutbm  ioxoKti  eiysdem  Ioaknis 
dejjonfatu , admimjhationem  bonorum  ifjins  heredttagiorum  aujue  jruûuum  ér 
emolumentorum  eorumdem  haberent-,  fjfc.  Per  Arrejhm  eiufdem  Curia  nofira  dt~ 
Ûum  fuit  fradtÜàs  genres  ReijueJlarum  benè  iudicajjey&jufradtlfos  adores malï 
•ffeliajjèy  (^c.  Pronunctatum  xix.  die  Mai/  anno  xcvi.Sens» 

Extrait  d'vn  Regidrc  des  Audiences  du  Parlement  du  mc&ne 
an  M.ccc  X c VI. 

X.y'üTiX  yiu.iourdeMay.  EmreMefireG  KXC^tK  DE  ThoroTe, 
&Mefire  G av  LCh E r d'Arzi l lx  e r ZiCheuaUersaffeüansd'vnefart. 
Et  Mefire  LoVYS  r>*  cltru^tety  eÿ*lEHAN  DE  MoWT» 

M O R E N C Y d'autre  fart.  Ùtentles  affellans  que  Mefire  Iian  de  Mont» 
MaRB«cY.^E<«^GYiLX.AV  MA  M O w T mq  R £ w C Y furent 
JrereSy&Mefire  LoupaeJJouseU  femme  Mefire  TefaiT Et  ée  rmofroru  etmiKaume 
ifirent  les  femmes  des  affe&ansy&\%  OE  Montmorency.  Et 
éfres  le  tre/Jae  Mefire  Guillaume,  Mefire  LoHfs  fnft  U garde  & bail  de  Jean.  A 
quoy  s’offoferent  les  affellans,  & four  fin  refm  firent  imfttration,  far  laquelle 
efoit  mande  aux  requejles  que  tonies  latjfif  iouyr  vfir  du  bail.  Et  contre  ce  M of- 
fre Loys  fi  fi  frofofer  que  les  frothatns  ne  deuoient  foins  auoir  U garde  far  raifin 
propter  fufpicioncm,  & n'auott  fotnt  confié  au  contraire.  Et  au  contraire  frofo^ 
ferent  Us  affellans,  que  far  raifin  ils  deuoient  auoir  la  garde,  car  ils  fins  légi- 
timés tuteurs  du  corps  & des  biens  aufsi , ne  par  raifin  H défi  point  prohibé, 
Mairce  non  obfiant  Us  requefics  adjugèrent  à Mefttre  Louyslebatl,  ou  tlt  ont  efié 
greuez  en  pUifieurs  maniérés  itjrc. 

Messxke  L ouys  dit  que  il  fu  coufin  germain feu  Mefiire  Guillaume  de  Mont^ 
morency  ,&far  dijfenfationa  ejjoufee  labelle  ante  Jehan, é"  apres  la  mort  de  fa 
mere , & de  fin  ordenanee  de  fis  amù , Jehan  alla  auec  eUc.  Difi  que  am  obfi~ 

ques  de  fimere  d fainteCatherine  •vint  tl  SiKE  DE  Montmorency, 
efiplufieurs  autres  Cheualiers,  U batüerent  en  garde  à Mefiire  Louys,ne  ilnoton- 
ques  volonté  de  U marier,  fors  de  garder  U fienmejmex  car  il  efi  heritier  en  partie 
delafemmeMefsire  Louys,&c. 

R E PLI  Q^EN  T Us  affellans  ,dfdieHt  que  Mefiire  Louys  efi  à /r4^mfexto 
gradu  ,&flm, efi- fi  femme  fu  feur  de  ftre  de  la  mere  Jean  de  Montmorency , efi  que 
aucune  chofe  ne  pomroit  efcheotr  à elU  ae fa fmcefsion,  efie. 
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Extrait  d’vn  Rcgiftre  de  fiefs  du  Threfor  de  Chantilly. 

IjÿS.  Saichent  tait  ifuenoM  Gaultier fii^eur  d'Argiüurts^de  S.LeulésTa^ 

uemy  cheualteTy  tenensl  caufede  Denyfc  de  Montmorency  nofire  femme^C^ 
AUûitafis  À tenir  en  iceux  nams  de  haut  & fuijfant  Sei^eur  Monfeigneur  de  M ontmo^ 
rencj  chambellan  du  Roy  nojhe  Sire  ce  qui  s'enfuit.  Premièrement  vn  hofiel  appelle 
Uchaftelde  S.Leujé'c.Le  Mercredy'x.xyn.luin  M.cccxcviii. 

Extraits  de  diuers  Regifires  du  Patlemcnc. 

I voie  AT  A tf/i.  M.CCCLXXXIV.  I S A B dominadeViüâ-SiUteflriy 

de fimifo  Lt^Oyde PrcuillUco , contra  Salduinumdr  Joannemde  Bayna Jratres  » do~ 
miceÜes, 

140  a.  ArabstAa».  u.Ccccii.TfabellùdeViUafHueJhi  quondam  vxordefun^ 
Ui  domini  de fàniio  Lupo. 

I4if«  Litteræ  anni  U, ccccxv.  Anthonius  de  Thoulonion  miles  dminus  de 
Tinùô'deUBaJheyCaufam  jufeipiens pro  Béatrice  defanüo  cherone  etus  ad pra- 
fins , & antea  defmnSU  Pétri  de  Beurlemomt  quondam  militù  vxore.  Contra  lo  A m * 
NAM  DE  M ONT  E MO  R ENC  I A CO  £ V ST  A CH  1 I 

G tiVC  y Vil  K ^ militüyVtbailliatricemô‘gubernatrtccmIoannü,Tfabel‘ 
ttMuu  tü,  & Kathanna  liberorum  dus» &defuncli  Gavcherm  deThovrot- 
tAefnsr^.  ei$ts  quondam  mardi  tocetiam  lacobum  & loannemeorumliberos  a^atos.  xx. 
lulq  an.  M.  ccccxv. 

141^.  ARR£sT.4ai.  u.zcccxyi. Inter  Petrum  deVenderqs fiutiferum y ^Aeli*- 
fdim  de  Venderys  domiceUam  aShres  ex  vna  parte  y ^Gvaltervm  de 
Th  O V R 0T£  dominum  de  Cafietlario  y ac  Reginaldum  de  N antoHiîletOt&  loan^ 
nem  de  fanSlo  charauno  domtnnm  de  Saugeyo  milites  » acloannem  deNantouilleto 
armiperumdefenfores  ex  altéra  '.ratione  cafîri  feudomus  fortüde  Gueux  prope  Re- 
mis & fuarum  pertinentiarum/^c.  Adeo  inter diÛos  aSlores coram  Centtbm  Re~ 
queSlasin  PaLtiio  Panf.  tenentdms  yra«e/S^Jd*ratm  ô-  inter  prsdiiluM  de  Jan^e 
CharaunOt  luenon  Ioannam  de  MonteMOremciaco  di£Ji  Gal- 
eheriy^ loannam  de Landù  didt  ReginaUsyqut  deccjfcranty  nhlfas , nominthi4a> 
qmibm prmctJfbéÊfU.PlnUppümque  de  HeUduno»  ^GvlDONEK  O'A  N D Jt  £.. 
fti,  ad  caufam  fuarum  vxorum  filiarum  & heredum  eorumdem  defuniforum  Gal~ 
ehen&  ReginaUiyac prafatum  IoannemdeNantouilUtodefenfores,dedsdfayqstod 
dida partes  fuerant die  'X.'X.y.Iulÿ anno  u.ccccxiu  fuper  fuoprimipali  infallû 
eontrarÿs  appunifatay&c.Plurd^dtUtiontbus  &prorogauonibusin  caufa  pradi- 
{faydiàû praferttm  defenfiribm , ac  etiam  dsieCiu  & fidelibus neftris  Colardo  de 
Botffàyo  y qui  alteram  fliarum  diSH  defunUi  Reginaldi  de  Nantomlleto  y(^'Ev- 
STACio  DE  GÂycvxiA  miîitibfesy  qui  pradiSfamlo  Aitv  Am  de 
MomtbmorEnci  aco  dejfonfaueratyallatù.  Per fententiafny\.  Augufii 
ndtimo  prateriti  latam  diclum  fuerat  y qubdad  recredemtam  procederetur.  St  hoc 
Curia  conjirmauit  xyi.  lanuary  anno  m.ccccxyi. 
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ADDITION  A LA  I.  PARTIE  DV 

Livre  VII. 

Pag.  33^.  far  la  fin. 

14.  lEAN  DE  MONTMORENCY  DIT 

Esclabor  Seicnevr  de  M a F fl  I ers , s e C ONO 

Els  de  Mathieu  l.fcigneur  de  GoulTainmllc.  ' 

Chapitre  VI. 

Extràtt  it'VH  Aucu  ,dont  l' cri^inal  ejl auEhre for  de  Chant iSy. 

Lettres  de  Tan  m.  ccclxxxi  v.  par  IcrqudlenlE  a N de  Mont-  i ^ 

M O R E K c Y dit  Elclabor  lift  hommage  de  la  terre  de  Maffl*crs  à Per- 
rcnellc  de  Villicrs  Dame  de  Montmorency  & de  Villicrs  le  fcc  .comme  tu- 
trice de  Tes  enfans. 

Extrait  itvH  Cêntract garde  anThrefor  de  f Ahhayede  S.  Denyt. 

CoNTR  ACT  palTc  foubs  le  fccl  de  !.i  PreuePé  de  Paris,  par  lequel 
.MclTire  leande  Montmorency  dit  F.  f(hboërtÇhc\^^\\c<c  (c\^ru:ux  de  M3fflcrs,&: 
Madame  ïeannedeVendereffe  là  femme,  vendent  deux  cents  liiircs  de  rente  à 
Richard  de  Lal  lier  bourgeois  de  Paris.fur  lafcigncur:c  de  Maffliers  tenue  en 
P foy  &:  hommapcdii  Seigneur  de  Montmorency , pour  le  prix  Se  Ibmmc  de 
quinze  cents  hures  tournons  monnoyc  courant.  Le  Samedy  xxiii.  iour  de 
ÎS'oucmbrcM.cccxcviii. 

Extrait  de  diuerfes  Plaidoyerics  faites  au  Parlement. 

Lan  m-ccccviii. -Vpw/frwr  l e an  de  M o ntm  o r e n c y i 40R. 

cljhotrCheu4iitr,coMtreic  Duc d'OrUans  Comte Seaumont.  Efdahordttnutlefi 
mhU  homme,  extrait  M O n T M o r E n 
tji  purvot/în  de  la  Comté  de  Beaumont. 

L'a  n m ccccx.  Meftre  F.fdahot  de  Montmorency  contre  Jacques  d' Orléans  1410 
Baiüy  de  Meaux.  Dit  ejue  ledit  Jaques  achepta  ledit  office  de  Mejnre  Philippe  de  Poi- 
tiers Cheualttr  douzx  cents  efeus  contre  Us  ordonnances. 

Mars  m-CCCCXI  h.  E(dahot  de  Montmorency  veut  auoir  le  Bailliage  i/e  1 4 1 3 
Meaux  que  tenon  Jaques  d’Odeans^ont  fu  dehouté. 

Extrait  d’vn  ancien  Rcgiftrc  d’aucus  garde  au  Threfor  de  Chantilly. 

L E XX.  iour  de  Mayl'aniA.cCCCXW.entraen  ia  foy  de  MaàameVH  1 L IP  P B 14 14, 
DE  M £ L V N Dame  de  Montmorency  , comme  ayant  le  bail  I E a n de 
Montmorency  yî»yf//,  Guillaume  Sanguin,  de  ta  terre  de  Maffurs  qu'il  a 
acheptée  do  Me/iretscLAt  OK  DE  Mour  M.OALN  ex , tenuoaux  vsde 
France. 


Digitized  by  Googic 


J84 


LES  PREVVES 

D V LIVRE  VIII- 
DE  LHISTOIRE  DE 
LA  MAISON  DE 

MONTMORENCY. 


VoTct  le  Q. 
Chap.  I. 
du  Liure 
III.  ùu  U 
fin. 


GVY  VII.  DV  NOM  SEIGNEVR 

DE  Laval,  fils  de  Mathiev  II, 
Seigneur  de  Montmorency , tc  d’Emme  Dame 
de  Laual  (k  fecondefemme. 


ChAfiTEE  PE.EMI  ER. 


Extrait  Jt  i 


r la  ètAlençan* 


EtTres  de  Gvy  feignevr  de  Viné  données  I an  m ■ c c. 
XXXVIII.  oumois  deluillcc,  par  Icfquelles ledit  Guy  coofcflà 
&recognoift,que  comme  fu(l  débat  entreluy  d’vne  part, de 
I Raoul&gneur  de  Fougères  d’aucre  pan, fur  certaines  terres  Sc 
^ ■ droits  que  Heudo  iadis  Comte&  Heudo  Ibn  fils  auoient  eus 

le  tenux  du  Chaftel  loflelin  & Vicomté  de  Porhoet,  finalement  il  en 
auoitcompofé  à ijoo.liures|»yéespat ledit  Raoul  auditGuy.aucc  zoo. 
liutes  de  tene  qu’il  luyalfignoitfurcettainés  tentes  qu'il  prenoit  des  terres 
eftants  entre  AutanchesK  le  Mont  S.  Michel.  Et  en  ce  faifant,  leditGuy 
quitte  audit  Raoul fesheritiets  ledroitquilauoit  auChafttau-Ioffelin 
tc  Vicomtede  Porhoet. 


Lerttes.dont  l'original  eftauThtefor  dePEglife  de  S.  Martin 
de  Montmorency. 

1x44.  O Utit  ty  s praJêxttsLittnat  i/ij^rffitrts,  ÏDO  DE  Valle- 

G V 1 D O N I s miiet,  ^uontUm filius  defanSh  M ATM  E I ^aendam  D o M 1 N 1 
DE  MontemoRevciaco folHtem.Nititmfacùquidigtioniimfaaiim 
ai  anteceftnbtumeùEuUfiaheati  Martini  de  Mtmamniuiaca.vidtlicet  Je  re- 
decimatitne  caltararum  mearum  de  He  rovilLA,  lande, tieb,  &C0Hcedod 
fradJfa  Eeclefia  in  fejltrnm  quitte  & patif ci.  pefidendnm.  Datnm  anno  M.ce. 
xtxt.menfeHartit. 

Autres 
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Autres  Lettres,  dont  loriginal  fc  void  aux  Archiucs  de  l’Abbaye 
de  faine  Denys. 

Eco  O V I ^odomintfsde  LaUAi,Nûtnm  faciÿ tam prjjèfinhus (jtiam  futurù^  1144. 
/jufid CJrijùmtu  fratermeuf  M a T H E vs  Cernes  Pentiui  rtducens  ad  mcmorism 
t^nadvtrquandam  nohdu  M a T H E v s dominm  Montifmerenciaci^enttor  nojler 
ditquAs comemienes  & quereloA  contra  Ecclejîam  B.DionyJiiexercuerhyper  quM  di- 
tiaEccleJîa damna Monmodtca  incurreratyfjr exfenjlts fecerat /ùmptue(.ts,pro  reme- 
dto  anima  fua  qutntam  partem  medict.itù  tütm  quam  hahebat  tn  nemortbns  qua 
appellatur  Ds/htefa  de  Maffliers^ô'  etiam  qutntam  partem  medietatà  ilîius  quam 

habebattn ftagno de Behut& tnptfcariaetujdemde ajfenfu  nohtlùDomtna 

Comtttjfa  Pont  tut  vxorù  fua  dedtt  &conce/iit  in  puram  é"  perpetuam  elemofynam 
^Ecdejta memorata Slp^am  elemofynam  drvendittonem  ego  CutdodUlijratrü 
met  Matheiptam  inîentionem  con(ïderans,pro  me  df  hcredibm mcù  -jolo , laudo,pa- 
rtter  df  eencedo.  Jdum anno  Domtm  hL.ccx\.\\’ . m.  Maio, 


Charte,  dont  l'original  cftauThrefor  de  l’Eglife  des  Minimes 
du  Bois  de  Vincennes. 

Eco  Gvido  de  Lava  ideminus  de  Atechi.  Notum  faciotam  pra~  i ly  t 
fentthus  quam  futurûj  quedViAlH  EvsDE  Monte  morenciaco  v**y« 
jratermtm quendamComes  Pontmt&  Monfierolfé'donnnus de  Atechi  bena  me- 
morte,  donauitpro  fahte antma  fuagîr  antecejjorumac  fuccefforum/uorumtn puram  Chap.li. 
C- per'^etHam eUmofjnam  fcxagintaJididaspariJienfumfratrtbmhonadomusGran- 
dmoiHis  Ordinis  Suefton.dtocef.manentthus  tn  nemore  de  Erloy  iuxta  Choifi  an- 
fiuattmperetptcndos  tn  fefto  S.  Remtgy  tn  talhade  Atechi.  Ego  l'erb  dtflus  Guida 
de  Laualdf  domtnus  de  Atechi  dedt  df  (oncefst  Jpontaneavoluntatedicits  fratribttSy 
pro  pradt{f üfexagmta fol. partf.yu.mcdtos  •vint  in  vtnaoqs  meù  de  Atechi  tempore  * 

•vtndemtarum  annuatim  perapiendos  libéré drabfolute,^abfque  exaEUone  aliqua^ 
femt cenféemermut  teretpere  xii  madios 'vtn.igs^rum,quaj  u domtno  Girardo deAiechy 

milite  ewerunt  d'hcc dtdt  fratresgratumhabuerunt jcceptum.  ,p^od  xt  ratum 
dffû  mum  permanrat.,  prafemern  pagimamJ^HIm-mtu.mtptuil^ge 

anno  jyomtma.CCU.menfe  Martio.  ’mmtmtu.^ 

Scellé d’vn grand  feaude  cire  vcrdc,dont  la  figure  fera  reprcfcnicc  cy 
apres. 

Extrait  de  l'Inutntaire  des  Chartes  du  Roy. 


Lettres  deG  vy  CheualietfeigncurdcLaual,  parlefqucllesilauouë 
refehange  fait  entre  l’Abbé  & Conuent  de  S.  Denys  d’vnepart,&  Ro- 
bert dit  leFcurCjdcs  chofes  qu'il  tenoie de luyàfoy& hommage  lige  l’an 
M.ccLiv.  luillcc. 

Lettres, dont  l’original  cft  au  Thrcfbr  des  Chartes  du  Roy. 

VNTVlRSls^r.^»///  Litteras  inJpeclurütGwtso  DE  Lav  allé  115^. 
miles  faluteminDomtno.Notum  fteimusquad  cafrum de LauaÜe tenanur tradere 
ad  magnam  & paruam  xim  illujht  'viro  domina  Karolo  filio  Régis  Francorum 
jtndr7su.  df  Proutneu Comtti,velmandato  etus,quandocumque petieritdfmanda- 
ueritftbi  tradt.DatumAndegauisDomimcaante  feftum  B.T  homa  Apofolt.  Anna 
Domtnt  mtOefimo  ducmtefmo  qutnquagefmo  fexto. 

Scellé  d'vn  grand  feau  rcprcfcntc par  lafigure  fuiuantc. 
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« 


Tcftâmcnt  de  Guy  VII.  du  nom  Seigneur  dcLaua!  ÜIs  de  Mathieu 
dcMoncmorencyditleGrand,  U d’EmmcdcLaual 
Ton  efpoule. 

I a ^ 5»  In  nemne  Tatrù  & & Sfiritm  faniH , amen,  /e  G v y n i L a VA  t 

ChtuaUerjfcigturdeLâUAltf»x.&«rdtnnemonTcflamtnt  tn  cefit  mennitre^  la^ 
quelle  /enfeut:  Comme  ie  faye  meu  d'aUerpor  U fiU  de  m’amtt  & por  accomplir 
mon  von  de  U Croix  en  U terre  de  U Pniüe  por  le  fecors  de  U fay , ie  meut  efla  - 

hlü  ennourable  pere'bAoxicc  per  U grâce  de  J>eu  Euefque  de  Rennes  V Abbé  de 

Clermons  de  l'Ordre  de  CtjleauXy  le  Prioul  faiente  Catherine  de  Laual,  Ardouin  Jèi- 
gnorde  JV/4/7/ , T HOMASSEm4  femme^  G v Y o N mon  fi x , Monfor  Joufié  de 
Montbouchiert  Raoul  dou  Max,, Hue  le  Boaé  Cheualtcrs,  lehan  de  Monfeur  mon 
Clerc  T refirier  de  y tiré,  mes  gaigiers , & mes  executors  a fere  & accomplir  mon 
Tejlamenz,,  fi  comme  tlejlcontenu  cy  empres. 

Av  commencement  te  vtel  & commans,  que  toutes  mes  dettes  foient  rendues 
leaument  prouuées,é’mesamandemens  fez,,  maemenz.  ceux  qui  font  contenus  es 

rouüesque  ie  ay  fait  fairepar  fiere Rtchart&jrereThomas foncompenondeVordre 
des  Prefeheeursté’par  fere  lultan,^ par Jrere  Guy  fin  compenon  Jrere  Menors,en 
laterrede LaualdrdeVttré prouuez,  par deuanteus,OH quipouent  ejlre prouuez,.  Et 
vtel& commans  que  toutes  les  fiuprifes  que  ie  ay  fez,&  fet  fere  f tuent  rendues  ^ 

amendées 


de  L'HIST.  de  montmorency,  3?7 

tmfndûs  tnfiuduut  mcnmere  ^ & (n  tjMel^ue  leu  tf  h elles  fiicni  feses. 

Dir.£CHef  te  'vtel  & cemmatu  en  recempenjusien  de  ceu  que  nous  suons  eu 
dou  1er,  que  Philippe  file  T hemsl/è  mj  femme  aye  trois  cens  Iturcs  de  monse  i 
tournau  ou  ceursnte,  dr'LiT  KClt/a  feur  quatre  cens  Üttres  de  ladite  monae. 

E T X'iel  ô"  commans  que  les  tefiaments  que  A V O i s E mere  £ m M E Cm- 
tejjèdi  Alençon,  Ct  isdü  Dame  de  Laual'Cmyon  ,ct  les  lefiaments  PhelIPFEs 
ma  femme, /ayent  fuels  & accomplis  yar  la  menâmes  aumofniers.  Etàcejles  chou- 
fes  faire  accomyltr  y ficemme  il  ef  far  dejjus , te  prens  ma  taille  desCheualiersde 

iaterrede  Laual,&ma  Prououtéft comme  elle  ejl  accoufumée  à hailler  emprés  U 
terme  de  labâtllée  que  PayhatlUe  àThemas  Lor^ie,(^Jetz.  arpens  de  ma  forejlde 
Concife,  0»  plus,  à vendre  chafeun  an  la  ou  ils  verront  que  il  fera  plus  prof  table  d 
mon  tejlamcnty  & a mon  hter.  F.t  prens  encore  mon  bretl  de  Merjèdon,  ^ viel  qu'il 
foit  vendu  parla  men  à mes  aumofnters,&€. 

E T fi  vitl  dr  (cmmans  queThcmaJJè  ma  femme  aye  por  fin  douaire  de  ma  terre 
de  France, por  fa  partie  de  tous  les  conquefis faits  durant  le  mariare  d'entre  moy  & 
lté  en  quelque  !ou  que  ils  fayent , &for  ejchanycs,ce  ejl  à feauer  fexantedrdeixli' 
ures  4 tournoù  de  la  terre  de  la  Motte,laquelle  efianz.  À ladite! homajfe  fu  bailltées 
a fournées  ou  Sei^nor  de  Mat  te  félon  ô"  à fes  hiers  ytfi  por  la  mené  dejept  vingt  s Hures 
de  rente  baillées  crafitgnées  en  ma  terre  de  France*  Teb  a vz  Comte  de  Bar,  & 
à Iohanne/i femmeydrma Joror parmarutyt, quelle deujl prendre  Crauer en 
ta  terre  de  L aual  ; & mefntement  por  la  partie  de  F héritage,  dt  dou  bien  fuit  apparte- 
nant, dr  qut  paijfent  appartenir  à Mahe'ct<i  Bovchakt,^'  autres  enfans 
fixa  teelleThemaJfiydr  de  may  : toute  ma  terre  que  ie  ay  en  France  ,ou  puis  auerde 
l'efihaitte  de  mon  pere,  efi  de  ma  mere,  dr  de  mes  feres,  és  feesc, , d"  es  tenues  de  l'E  - 
uefqueie  Parts  yé"  la  Setniorte  de  Montmorency.^»  rjuelquc  Iseu  que  ce 
fin  y à tenir  porfaier  herttaument  ou  nom  de  celle  T homaffe , C des  enfans  deuant 
dix.  En  telle  maniéré  que  icelle  ThomaJJè  ne  les  deuant  dix  enfans  ne  puifjènt  dés 
ores  en  auant  rien  demander  ne  réclamer  en  U terre  de  \.KSk\.yn'ésapparienan- 
eesyfaHfledottairedeladiteThomaJ/èficen'efioitparefchaittedelamortae  GvyoN 
tor  frerCyfi  moraint  /àut  hiérJf  ftmmt  . 

viel  dr  comans  que  DE  V.kxk\.  Seinordeyitré,mon  fxdr 

mon  hier  mepm^  emmtre  eejit  badUt^  tto^myçuûe  ajn7  nation  des  deuant  di- 
tes chou  fes  yvemr  par  fiy  ne  par  autre , & qu'il JotnfehmipflMÊÊm  ImAdâagarametr  À 
UdiUThomaJfeé’ à Jet  enfant  MaHe'c*  Bovchart,©*  aux  autres  , de 
Emmette  Catherine  foreurs  dtieeluy  Cuyonfiriens  volaient  de^ 
mander. 

Y-t  fi  il  auenoit  que  iceluy  Guyon,ou fifdiéfes  foreurs  Emmette  d"  Catherine  ve- 
nant encontre, dr  celuy  Guyon  ne peufi ounevoulfijigarentir,ieviel&commansque 
Oliuetoles  appartenances,dr  Moret-viete  0 les  appartenances ,c'ejl  a fiatter  en  me- 
fins,  en  boü,  en  efans,  en  moulins,  en  terres , en  cens , en  rentes,  dr  en  toutes  autres 
chou  fes, dtmeur gens  & reuungnent  qutQement  à tcelle  Thomajfi  dr  aux  enfans  net, 
dru  naijhedcmayd’de  lié  : en  telle  menniere  qu'iceux  enfans  eujjcnt  lor  Ual  par- 
tye  de  toutes  les  choufes  deuant  diCles  au  viuant  de  lté,  & tous  entérinement  emprés 
fin  décès.  Et  viel  & commans  que  é toutes  celles  choufes  eujfent  ladtPle  Thomajfe  dr 
fis  enfans  lorlealle  p.trtte  de  toute  la  terre  de  France , fi  Cu)on  venant  encontre , 
ou  en  efiant  defaillant  de ^arenttr,fieomme  Uefi diFl  deuant.. 

E T viel cr  commans  o l'ajfcntement  dr  o U propre  volent é de  ladite  ThomaJJè^ 
quelle  ne  feujje,  ne  fis  enfans  nez.  & à naifiie  ne  peujjènt  venir  encontre  les  de- 
uant diiles  parties  fi  comme  te  les  ay  diutfecs  par  dejfus.  Et  à ceu  tenir  dr  garder 
fermement  dr  loyaument  y que  icelle! homaffe  ne  fesenfans  ne  peujfnt  venir  encon- 
tre y ne par  fay  ne  par  autre,  ladite  !homaffi  ô mon  ajfenu  ment  & de  fit  bonne  vo- 
lent é oblige  por  fiy  dr  por  fis  enfans  audilf  Guyon  d"  ù fis  hiers  fon  mariage  de  U 
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terredeUCueYche&dù^Dcfertié’fisdùuâîTesdeUurredcVitrs&DalUrs  ^ e» 
i^ueltiutlùu  qutils  fuienttÂtemré’  ftrfAter  AudttGujon,fAns  ceuqut  elle  ne  antre 
fer  hé  feujfent 'venir  encontre. 

Derechef viei&commdns  il’ajjèntement  f^oUvolenté  de  G v y o 
mon  ^Xfdfmonhier  ,quef.mmettemA  Jtlle  eye  trois  uns  Itnres  de  rente  de  mesno^c 
(onrsHte  sfijè  communaument  és  terres  & Baronnies  de  Fttré  & de  Lanai , fi 

comme  il  fonrronteJhemiexdrplnsUânment  afifes^o  tajjèntement  des  emmü  » 
de  mes  anmanniers»  on  là  on  Cnyon  fin  fiereles  pourrietmiex&plsss  Unument  afi 
fierf  oie  confia  des  emmis.  Etvicl&commsns  qntlleaye  encore  plnsderente  , fi 
lesnrnysvayentquecefnfi  bienà  faire figontVhonneurO'Uhaute^ede  celujs  à eysoi 
ils  U vossdroient  marier.  Et  •viel  ér  commans  que  Ü ait  defirendret  Verdiers  esn 
mes  forefts&enmeshoü par  tontfCeefià  faner  enConcifitenMerfidonJs  Landes 
don  Pejhre^&en  Moubelloutd^  entons  mes  antres  bois  fi  gond  ce  que  mes  atémûn- 
Hiers  verront  que  il  fera  à faire/è'C.  ^ 

Derechef  ieviel&commans,qne  Thomajfi  ma  femme  aye  ponr  raifin  de 
fin  doaiere  le  manoir  de  laBretefihe,  Por-Menardé"  le  Boü-Nonelo  fesjranchifis, 
la  mefiairte  denant  la  Br  et e fine , U métairie  Ménard , & le  parc  delà  B retefihe^ 

& le  molin  Cloleil,  & cil  de  VaUntiH»  & l’autre  moltn  qui  efi  fit.  la  Brete/che  en 
celle  riuiere  mefine  ^ocbaindecesdonstce  efi  à faner  ceu  qtse  nous  y auons,d  fhn 
vfage  en  la  forefit  o finchanfaigey  ô"  à fis  édifices  de  cÜ  manaer,  df  à fis  bejles» 
hors  nos  eport  ters  y fi  comme  la  forefi  a eüé  accoufiumée  à deffendre.  Si  baiUetts 
mepnement  Mellay  à toutes  fis  appartenancespé'C. 

E T viel  & commans  que  mon  bon  annel  qui  fut  mon  pere , dr  la  pierre  qui  fui 
aufi  mon  pere , dr  l’efeuffean  de  Vitréy  fayent  Cuyon  mon  fix , dt  aux  hiers  de  Louai, 
&que  ils  fayent  mis  en  l'Abbaye  de  Clermont  en  garde  à prendre  d"  à auer  audit 
Guyon& aux  hiers  de  Laual  ^toutes  les  faiesqueils  en  auront  mefiier. 

E T viel  & commans  que  mon  rnby  fayt  à Thomajfi  ma  femme  y & que  mon  fer- 
mai qui  fu  à ma  ayeüe  fayt  à Mahé  mon  filx. , & que  l’anel  qui  garit  Pfiaice  dota 
bras  foit  à Bouchart  mon  fix } d"  que  tous  mes  aultres  ioueaux  fiaient  vendus  pat  Ut 
mendemes  aumofniers  à faire  eb"  aetomfiStt  m*m\  Es  viel  dr  commans 

que  cefies  cheufes  fayent  faites  & accomplies p comme  te  les  ay  deuifies.  Ce  fis  fait 
a Lyon  fur  laSofnc  en  l’an  nojhe  Seignormildeux  cens  fixante  dr  cinq,  mou  fiam 
tejmoin  en  confrmation  de  vert/é,  o les  féaux  de  mes  aumonniers , qui  fint  dsz  ffi 
nommez,  par  defsu. 

Extraies  d'vn  Rcgiftrc  d’Arrefts  prononcczau  Parlement  des  Oâaucs 
de  la  Chandeleur  Tan  m.c  clx  vu. 

ia^7.  CONQ^EREB  ATVR  DOMINA  DE  L kV  KLIX  y quod  Cum  ipfik 
effet  in  pejfejiionedotalitÿ  fui  invilla  de  Attechiacoin  Batüiuta  Viromand.  G vio* 

TVS  DE  LavAlle  filiasTer  SV ipfimdeeiufmodidotalitiofuo 
fioliauerat  min  tu  iufié.  Propterquodamota  hutufinoai  violentià,potcbatftbirefiuui 
fiaifinam  dotalitj/  fui , vel  ius.  I Ex  aduerfi  propofuit  dominvs  MonTis- 
MOREKCIXCI»  qmd  cùm  dilfa  villa  fit  de  fùo feodo,  dr  ad  vfm  d“  confnetu- 
dînes Montifmorenciaci  yadeum  debebat hac caufa  remittt,  dr  fiuper  hoc petfiCu- 
riam  fuamy  cum  in  nuÜo  defeclum  effet  ftper  hoc  y vt  dicehat.  Dtlla  Domina  dicente 
t contrario , qubd  fuper  hoc  non  debebat  habere  Curiamtcum  ficundum  terra  con- 
fietudinem  tn  dotalitÿs  & deffaifnüdominm  Rex  cogmttonemhabeat  in  Bailhuia 
Vtromand.in  qua  ftaeftdiîiavillafcutdicebat.quodàdtelorso  M l NO  Mon- 
TiSMORENCiACi  negabatur.  T andem audtto, quod confketudo eîl in partthsu 
illis, qubd  quandùaltqua  domina  eftin  faifinadotalttf  fui,  drinde  tndebitè fiolia- 
fur  > dommus  Rex  cognofeît  ftper  hoc , fiper  hoc  ad  cum  habeatur  recurfss  fine  Curia 
aJtert  reddenda.  Pronunaatum  fuit , quod  dtlîus  Domtntst  fuper  hoc  Curiam  non 
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haberttyfed  ftr  Virmând.  in^uirereturfiftrhüt  & fi  itiHenirttur  tu 

ejft»  dût*  DomifU  ut fuA  rtfoneretur  fixfinA. 

tjtufitiruâHtfm,^Mamdt(fa  ooHlïiM.  DE  \.Kyk\.\Jlm9Uthât fimi- 
Uttr  ipfiQyioovx  d<  dotâhne  ijucdhahet  tn't  i.k  a Montismoaen» 
c I A C XtdftjModtÛui  doMIMVS  MoNTlSMOREl^ClACl  Curumjuam 
ptuhât.  Ad quod rejp9ndtbitt dUU  Dimina^  tjubd fiperhfc  nt0  dtbebét  audit  1 . tùm 
dedotâliuo fuoppfi<t  traheread Curiam  Ec(lcfiafitcam»v<l ad Regem  zh  maàùat, 
7and<mdtUherat$ confih$  ficundtm  (pnfietudimm  Francu,i]Ma  talü  efiztdtci- 
gur,  pracfptum  fuit  Dcmtno fiufradiHoy  ^uod  datahtium  fiuum  à facrret  mjra  ccr- 
tumtermiuum.Sinaut(m,Rexhtc  faceret.  Et fuptr  hac frafixm  futt iffi Damng 
Urminui  ad  htc  factcndumyad  infians  ftfium  Ajcenfionü > 

C E T E R V M } chm  ipfa  VpmtnâfimihUY  pfteret  fibi  dfltberari dotalitium  fitum 
y in  terra  Andegau.  dr pentes  Camttis  Andep^au.  fuper  hoc  fctercnt  CutumJuamidiHa 
Domina  refiondtt  quod  Juùtr  hoc  non  dcbebant  audirt.  cùm  fecundumconfuetudmem 
terra  tn  opttone  fua fit  trahere  dedotahtto  fitoad  Curtam  EccLfia^zel  adCunamfit’ 
fenorü.Et  de  h^sfie  quibmpoufi trahi  adCurtam  EccUfiu^  non potefi  Dcmtniu  Ca- 
riamrepetere^nec  haberctCrc.  DemuminteUeiî a confina  udtne  dotalt^volmt  Rrx  de 
gratta  fiecialt , Ucct  hoc  pertinerct  ad  tpfum , Ô"  mandautt  Batlituo  tpfiim  Comttù, 
^uod  tpfit  Domina  fiaceret  dotalmum  finum  infia  infians  fefium  Ajcenfionü.fin  atf 
tem^per génies Juas  tllud  fiaceret fiert. 

Extraits  d’vn  antre  Rcgiflred'Arrcfts  prononcez  au  Parlement 
de  la  Pcntccofte  Tan  M.ccLXviii. 

Petebat  domina  de  Lavalle>  qubd  cùm  praceptum  fuijfiet  1 1 
fer  Curtam  DOMINO  MoNTlSMORENClACI,  quod  tpfi  Domina  dota^ 
htium  fuum  fiaceret  infra  Aficenfionem  Domtni  proxtmb  pratertiam , nec  tpjè  hoe 
feientfidfuperhoc fiuent fimpltater  indefiiÛUt^uodperDomtnum  Regem fibi fîeret 
dotait! mm Juum. ^ia diEfus terminus datm fuit  DOMiNO  MontismO- 
Ew  t N c I A c I , ^ per  genres  Regu  cumdUfa  Domina  ad  dUm  fibi  coram  pradtCio 
Domtno  afitgmatam  ftr  prtijFü  canfiitit  At  gradt^o  defitciu.  Praceptt  Curia 

rrjpajht  Ptnjicitji , ^ued  detâhimm  Juum  fer  muuum  Re^ü  feceret  Demiite  fu- 
pradiSa. 

C V M tu  caufia  mota  inter  dtFîam  dominamde  Lavail  G v i o- 
TYM  DE  Lavalle  ifiuper  eo  ^uod  ipfa  dicebat  fè  de  dotahno  fiuo  apud  Are- 
chiacum  per  diÛum  Guidonemfioliatam  zio/enter  fiutfifie.  Prafiato  G v 1 d o N E hoc 
negahte»  afferente  etiam  fie  effie  tn  fiatfina  terrain  ifua  tpja  clamat  dot  alu  mm , ô-  de 
eadem  fie  effè  inhomagio  Dommt.  Partibus/eofierentibui  intcntionem  fuam proba* 
tur.u  per  tefies , dtÜus  Cutdo  à parte  gfr  per  Curtam  reejutJ/tui  fiutjjet , cjuod  tn  tpfit 
caufia  iuraret  fturare  nolutt.  Hoc  pojhnodum  adCuriamrelato,cùm  dut  a Domina 
peterct  fiajfinam  fuam  fiibtufiitui propter  defieHum  ipfiusy^c.  Demume^ma  Curia 
confutit  de  hutufmodi  defieHuidetcrmtnatum  fiutttquod  propter  deficHum  hutufmodi 
haleret  fiatfinam  fiuam^&  refat firetur  Domina  fupradUU ,nonobfianttbm propofitü 
jrodtHo  G ut  donc. 

Extrait  d’vn  Rcgiftrc  des  Chartes  du  Roy  cotte  xivi.  w /^7. 

Emma  Cornu tffia  Alanconf , Domina MOHtifmaurenciaci,& Lauallutvniuerfis 
prafentes  Literas  infjuHuris  falutem  in  Donftno.  Nouerit  x niuerfitas  zefira  ^a'od 
nos ddeÛo &fidelt nofiro Gvidoni  MaloviCino  miltti & heredibü fiuù 
de  vxore  deffonfatadedimusé'concefitmus  in  perpetuumin  fcodumé'homagium 
ligiantt  falua  tamen  fidehtate  aliorum  dominorum  fiuorum  ante  fiaHa,  XL.  Itbras  par. 
in  accjuifitione  noftra  de  Confiant  annuatim  in  Refùrrcchene  Domigi  reddendas. 
f^iodvt perpétua fiabilitatù  robur  obtineat  ,prafentem  Cartam figiüt  nofiri  appofi- 
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tient  fteimus  cûTHtniiniri.  A^ium  anne  gratij  m . ce.  x x x . menft  fchru4rie. 

1x71.  Vniversis  prxfentes  literns  tnJptCîurU , T h o m a c i a dotmna  de  Mare^ 
Ito  vtdua,reli£U  domtm  GviDONis  DE  Laval  mtlitis  fal.  Nctum  facrmus 
^tiod nostenore prxfentiumcenJittmHr&recegnofitmusnestentrtrAiiont  liberorum 
ntfirorum  d*  Guidonis  de  Laual  tjuendam  martti  n^ri,<jMOs  habemm  ingardia 
nejbrx , domino  Gvidoni  Mavvoisin  miUti  domino  de  Rogniaco  ^ here~ 
dtb.fuif  in perpetnum,  tn  x\.,libr.par,annuir(ddtius , Emma  ^uondomCo~ 

mittffk  d'Alençon  domina  de  Montemaurencuco  & de  Laualle  oltr»  dédit  d*  conce^tt 
in  perpetnum  defunifo  GvidONï  Mavvoisin  patri  pradiÛi  domint  Cui^ 
donù  domint  de  Rogmaio,  & heredtb.fuLufuper  conquejhts  quos  apud  Conflans 
quifurat dtcla'Comittjpt.  ^xquidem  xt.librx partf  debent (jr  confueuerunt reddi 
dtho  domin&Guidom  hfauuotfindrpradUlo patrt  fuo  in  fefioS.  Remtgq  annuattm, 
Praterea  confîiêmurô’eccognofcimm  nosteneri  dUfodomtoo  Guidom  Mauuoijin  do- 
mmo  Rogmaa  in  ce.  d*  \-x.lib.parJe arreragijsreddttu*Jifpradt£h dre.  Etprootn^ 
nibuseb’fmguUs  fupraddUstenendüfrmiter&feruandüobligamMipJidomino  Cui^ 
dent  UauHoifn  nos  d*  htredes  nojhos  quojlthet ^dr  totam  heredttaumnoJham,dn  Jpe~ 
(iahter  conquefitu  prxdtÛos  & omnia  bona  Hojhra  mobtlui  & tmmobtlia  dre.  In  cuius 
rei  tcfiimomumyToburydr muntmen,prxfintesUterM JigtUo  hojlro  fcetmtts Jîgiliari. 
Datum  anm  Domini  ucci.xxii.  menfe  Decembrt. 

Tous  les  Tilcrcs  prcccdcntsiuftificntaircz  que  les  Seigneurs  de  Laual  n*c- 
ftoicnr point  aifncz  dcliMaifon  de  Montmorency,  comme  Pierre 
IcBiud  &£  sucres  ont  efcric,  Te  fondants  fur  le  celbmcnc  mat  entendu  de 
G V Y Vll.Scigneur  de  Laual.  Ce  qui  cfl  explique  plus  parciculicrcmcnc 
audircoutsdcrHilloire.  Etd'autancqucl'on n’a  iamais  double  que  la  Fa- 
mille de  Laual  ncfuft  fortiede  celle  de  Montmorency , i’aycrcu  dire  chofe 
rupcrflucd'adjouftcT  icylcrcftcdcsPrcuucs  tant  de  ccLiuie  VllI.  que  du 
iX.fi^duX.  dqucls  font  comprifes  toutes  les  Branches  du  nom  de  Laual. 
Parquoy  ic  pafleray  à celles  du  Liurc  X L 
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MATHIEV  DE  M O N T M O R E N C Y I. 

DV  NOM  Seicnev*.  de  Marey,  feeee 
puifnc  Je  Bouchard  V.  Seigneur  de  Montmorency. 

Chapitre  premier. 

Extraie  du  grand  Paftoral  de  l’Egliîb  de  NoSrc'”Bame 'Je  ^at^s. 
Liure  VI.  Chartes  XIII.  XI. & XVI. 


Voyei  !e 
Liute  II. 
Chap.Vir. 
fur  U fin. 
&te  Chap. 
Vill.des 
rituucs  du 
linre  II. 
14 


Go  Mathevs  deMontemorenciaco  Marlei/de- 117. 
mmm.  Notam  fuit  frjfiynim  tir futurù , dtmutus  H E r- 

V E vs/ra/rr  mtm m.tmlerramdrilemimiati^qmcqiiidiiirüht- 
Mjt  tftd  CnmJftm&MoKUmmortucidciim  tant  mhtfiitihm  cr 
ttnfi,  (jutm  in  vintù.ftttfl  fr» fit  volanute  cmcnmqae  perjina  vtl 
Dtmui  rdigitfx  dart,vtl  vtndm,  vel  figntri  cUigartti/cl  quicijnid 
indu  volutrit  facere.  dm  aniem  deminm  Bovchardvs  firatir  mcu4,&  dami- 
»»/  T H E O B A i D V s , a fradiciaa  ftffifimis  hahuit,  hacti  ctncçffirint  é" 
ctufrmaHcnnt , ad  maitrim  firmitaltm  tgt  ^ut^ne  uneedt  dr  confirma,  tned  vt 
ratumd-  inçoncnjfim  fermant at.figilli  met  car aUcremitniri  pracefi. 

Eco  Theobaldvs  dtminns  Mareiaci  ntuim  ficri  veto  vninerfis 
ttm  frafiniihut  anàm fntnrù,ified  ego  ejfumftoferegrinatttnis  H urtfelymuana  fi- 
gno  , ^mcijutd  hatebam  apnd  Gontujfam  & tpnd  Monte  MMORENCiA- 
cvm.Herveo  fratri  met  pcrfttao  iure  fofiidtndnm  fraierna  caritaià  a/feltn 
denani,  hoc  tenere  ^aod  ci  donnm  iftud vindtre  a*t  innadiare,  velcnicnmijae  Eccle- 
fia  vel  perfiona  denare  licebit.  efifrofter  hecabipfifefiiesxx.libratrecefi.  Unie  an- 
tem  denationi  <Aiœ;/««BovCHARDvs  f rater  meus  ajftnfim  f rabat t , ei-  ego 
ram , ne  mnltifltci  pernerfirum  calnmma  penitta  violari , vel  ali^natcnm  tnfring 


Digitized  by  Google 


iiS^. 


H90 


3jt  LES  PREVVES  DV  LIVRE  XI. 

fi)fiii»fùjkr«m,frifeiui  firifto,&figilli  met  munimine  (mfrmiui.  AUum  an»» 
titcarndù  y erhi  MCLXXlil. 

Officialis  Curijt  Parif.omnih$uprjtf. lit  feras  snjpeûarù  fd.  in  7)or^tP*o. 
Notum  facirnus  eiHod  literM  nohiluviri  Math  El  DE  Marliaco  diîi^Cf^fcT 
tnjpextmus, & verbo ad verbu perlegmmjtcut  inferius funtnotata>  Ego  Math  e v s 

dominus  MurliACt,nctumfierivolovmuerfisprafintibuspariter&futurtSyijuod cutp» 

(OHtrouerJîa  vertereturtntermti&  Capitulum  beatx  Mmx  Pxnfpro  terra  de  Gone/^ 
fayijuam  H £ R V E V S frater  mens  quondam  Decanus  Parif.pro  anima  fax  terne di 9 
iam  dtcîx  Bcdcfix  contuleraty  bono  pac/s  & eoncordix  taUm  inter  nos  ajfenfu  'vtriu/^ 
que  partis fectmm  compofitionem , qubd  Canonià  fingtdü  annù  habercnt  quatuor  U- 
brat parif.itt fcfto  S.Remtgij  x\..fil,infep SJoannis altos  x\,fi{.perfiluendes,^si 
denarq  accipienturpartjius  infurno  qui  ejl  in  ludaxté"  molendmo  quod  efiin  Secana» 
qux  funt  de  maritagio  M A T i L D i s vxoris  mex  dfc.  Hoc  atitem  faÛum  efi^de 
mea  interpopta , aj%tfu  MatUdis  vxorU  mex,&  GuiUelmi  fratrù  eius  de  CuerUnda, 
adcuius jeùdum  res per t inet Datum anno Domini  Mccxxui.  Marttd  i/tjrx 
oclauxs  S.  Martini  htem, 

Charcc  tirée  du  Chartulaircdu  Prieure  de  Gournay  fur  Marne. 

Ego  Mathildi  % filiadomtni  Vv^llelmi  deGarlanda,^ 
I D O K E Æ vxoris  fuxydrvxor  domini  Mathei  de  MoktemorEN- 
c I A c O,  'vniuerpspdelibus  notum  faciOy  qubd  Ecdepx  beatx  Marixde  QornayOyprê 
remedio  anima  pr  efati  V'villelmi  patris  mei,  tr,  furnOy  qui  ep  apud  Paripus  in  'vsx^ 
rixyquamipfe  mtht  inmatrimoniummeumdedttyannuatimtbi  habendos  in  crapmo 
Natiuitatù  Dominiex  libéré  & quiete  xx.  folt  los  dedd  Die  autem , quâ  Domini 
yvillelmi  ânniuerfiriumcelebrabitury  Subprior^qut  iporum nummorumdipnbutot 
eonfhutitury  generale  facietypcutvoluerit  Conuentus  ,fratribus  ibidem  Deo  Jetuien- 
tibus.  ^uodverb  repduum fueritdexx.fôl.  ad quofcumquevfus  Conuentus voluerit 
repruabitur.  Huius  rei  ttpes  funt  Robbatvs  & ThEobaldvs  fratres 
prxdiclx  Mashitdùy  Adam  CapeBanus  yPi  o c a R D vs  , ^ BartfiohmeusyA/ertuMX, 
Peifus  tune  temporis  Prier  y Bartholomeus  Subprtor,  loannes  de  Cotnbellù , V'uiBel-- 
musde  Monterely&dÿ  fratres.  Etvtipud  ratHmhabextur,pgilli  met  auifênfx/e 
pgnatar, 

VerHon  dVnc  Charte  Latine , donc  l original  cft  au  Threfor  de 
l'Abbaye  de  S.  Denys. 

3/a^MATHiEv  DE  aueemoymesbien-aymez, 

freresypauoir  (y?  T H i B A v T Moine  au  Val  fainte  Marte yô-  Monpeur  H e r v t' 
Doyen  de  nopre  Dame  de  Paris , nous  deprons  faire  à fçauoir  & expliquer  à tous, 
tant  maintenant  que  toupoursy  que  comme  Monpeur  0‘  nopre  frere  Bove  hart 
DE  MonTMOr.  euf  fait  pndefa pre fente  vie,  il  nous  a commis  en  la  charge  de 
fesapaires'y&epant  fafehide  fes  fautesyilnous  a fait  turn& promettre  que  ce  que 
nous  trouuerions  de  Itsy  ou  de  fes  fewiteurs  mal  pris,  nous  le  corrigerons , ^ ce  qud 
auoit  occupé  du  drûid  d dutruy  nous  le  rendrons  a qui  il  appartient . I^ous  obligez^ 
par  icelle  promejfy  nous  auons  fitgné  de  refit  uer  à l'EgltJe  de  S.  Denys  !e  rouage  de 
V y fols  de  cens,  ô’ies  autres  chofes  que  nous  auons  apris  efre  du  droici  d’iceux. 

Chartes , donc  les  originaux  font  aux  Archiucs  de  l’Eglife 
de  S.  Martin  de  Montmorency. 

Ego  Mathbvs  de  M on  teuor  enc  i a co  Marîei  dominas, 
Notum  fado , quod  cum  Canonta  Ecelcpa  S,  MartirU  ad  me  querimomam  dctulif 
Jènt,  fuptr  eo  quod  Prxpopti  etufdem  câfn  in  nundinü  quas  qdcmCanonici  in  da 
S.  Felicü  habent,  itpttwn  vfurparent,  Ûr  ipp Canonici  Je  probat uros  offerrenty  quU 

& 


Diqitized'hy 


DE  L’HIST.  DE  MONTMORENCY.  jjj 

é Idirostm  à-  tmcnd-ts  m nfdem  nuniinù  hahufffiHt  : ego  ad  toUendam  hanc  coH- 
troHcrJiam  m ■vmiaiem fle/iiii  intfoifim.  Sciendum  c:iàm  ^uod  dm  bma  memorta 
dominas  Bvkchakdvs  fraser  meus  vnam  de  cultaris  fuü  Hihoviliæ  ' 

fer  commulasionem  flfs  domina  Herma  Uheram  IradidlJ/èt , e^o  dr  frasres  met, 
fraser  THtOBAiDVSi/^  Valle,  é dominas  H E r v e v s farifienfis  Decanns, 
eam  milttiias  serra , postas  fradidas fraser  nofter  dominas  Snrehardas  excejfaam 
faorumeommifaemendasionem,idconfrmamusei'C.  Affamanno  mCXc. 

EgoMathevsOI  U oviiMo  Kirs  Cl  küo  Marleidommas.No- 
tam  facto  frefentAaa  ganser  & falarù,ijuod  càm  indeeoram  valdè  effet, vt  bona 
memona fater meus  O-matetmeafietnon&jraterfiofterdominus  Bvrchardvs, 
ejui  caftrt  Mohtismorenciaci  domini  faerant , nutlam  in  Ecclefia  fandi 
Marttnt  lu  annaali  die  obnns  fni  relufntjfcnt  monimentam  ,■  ad  conflham Jratrnm 
meoramnadiCfa  Ecclefia froeoram  anmaerfario  dnos  modsos  vtnagy  concejii,  (fc. 

Uaias  defofinanis  tefles,  G V i d o Abbaade  VaUe,&  alf.  ÿaodvt  firmiorem  obn- 
neat  vigorem , frafêns  CartafigiUo  meo,ô'  jèatris  mei  Domini  Bvrchardi, 

H E R V E 1 Vartfienfis  Dfcani,JîgiÜû  efl  confirmât  a.  Adam  anno  M.exc. 

Litteræ  Mathei  de  Momte  m orenci  aco  domininn, 
flarleti,  ijaibm  Cafitalo  Eccîcfia  S . M arum  concedit  'vineas , ijuas  H E R v e v s 
farifienfis  Decanus  bona  memorta  Jratereius  legauerat,  Adam  anno  M.CXCiIt. 

Extrait  du  Chattulaire  de  l’Abbaye  de  lofaphai. 

ReciNAIDVsD«  gratta  Carnotenfis  Eftfcofm,  & A.  Elefenfii  Comitiffi, 
tmuibus  ad  ijnos  Ltttera  ifla  feruenersnt  in  Dommo  falatem.  Noaerint  vniaerfi 
frafentem  fagmam  iHffedari , iju'od  càm  inter  Abbatem  dr  Monachos  de  lofifhat 
Carnot,  ex vna farte, drdommam  Mathildi  uvxoremdomini  Mathei 
DE  KtoKTEMOREHCiAco  ex  alla  farte  verteretur  controaerfia  fnfer 
molendmo  de  Galardone  fito  in  loco  cai  nomen  efl  Ruheboarg , y W H v G o D B 
Gaearoone  & fradtda  Mathildis  efaondam  eues  vxor  (imal  acefm- 
Jier  ans  : tandem  frobono  faeû , frudentam  viroram  dudt  confilto  infrefentta  no- 
Jha  fnfer  hoc  comftfneranl  m hanc  modum.  y idelicet  ijaiddid,  Abba,  &-  Mon.ichi 
wiedic^ent  molcndant  idjau,  foam  frafatmjl.  de  Galardone  de  farte  [aa  acqut-  ' 

jhionuùi  fégdîiit  iii  elemo/yna,  in  face  ferfeina  haheamt.ai.  ^ li.Ae 

Montemorenciaco  &eiasvxor  M.  aham  fartem.qaameadem  M.  eam  friorevin 
fno  H.  de  Galardone  acqaifierat,  ferfetab  ftfitdebnnt.  Ita  quod  tam  Monachi 
qnàm  didns  M & eim  vxor  M . in  exfenfis^ , à’  reddttibm,  dr fifcana,dr  fdehtate 
molendint  ruedtetarij ernnt.  Tradidneverb  M.  (f  eim  vxor  M.fro  remedio  ani- 
mât tm  fnarnm  d"  farentum  fîioram,  laudantibm  dr  concèdent ibm  flfs  eornm, 

Btchardo,  Matheo,  GvillelmOi  elemofynam  qnam  fafradt-  ' 

line  H.deCatardone  Monachù de  lofàfhat  fccerat,  videheet  decimam  furnoram, 
decimam  cenfnnm,  & centam  folidos  in  Pnmfitnra  de  Galardone  fmgalà  annù 
Ttddendos,  & décimas  molcndinoram  qui  faut  in  riueria  de  Galardone,  excefta 
décima  molcndtni  de  Ridicborc  ,qaa  Lefro/arum  efl,  eifdent  ferfetno  concefferaret. 

£faod  ne  obhnione  fofsit  deleri,velaliqaatenm  mteruerti,ad  freces  de fetitionem 
vtttnfqae  fattisfrajintem  fagmam  intepmontam  annotan , dfigtUorum  noflro- 
mm  audoritate  roborari  fecimm,  &figtHam  domini  M.  de  Montemorenciaco  du- 
ttimue  afponendnm.  Adam  Carnoli  affenfu  Abhatis  & Cafitnli  de  lofafhat , ^ 
affenfa  domim  M . de Montemorenciaco,dr  vxorà eim  M.  anno  ah  incarn.  Domini 
M.cxciii.  menfc  Manio. 

Chane  tirée  duCbartulaire  de  l’Abbaye  de  fainte  Geneuiepe 
de  Paris. 

Ego  MATHEVS<fe«;jK»jy/Ar/w«,(ÿ'MATHiLDis  vxor  mea,no-ltfi^. 
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rum  f(ri  volamHf ^r.e/iritihtts pariter& fnturùy  qmd  càm  inter  EetleJÎAm yàMSt^ 
Genonefx  Pxrif.  Cf^Girntrum  de  Requencort  ejftt  (ontrouerJU  fiper  quadam  éicci 
ftta,  qttjt  dtatur  àccxim  de  Malo-nido,  quam  Bsrthelomeus  PiUfus  pr^^iàc^A 
Eectêju  dedefat  in  dnnofynam , & EceUfia  eam  po£êdtrat  fere  fer  X x X.  anPfos 
Gxrnerius'uctc  contendebat  ipfam  tjfe  de  fecdo  fn$.  Tandemnebis  medtAntiirMf  /> 
hanefermjm  p.icis  conuenerunt.CarneriMs  in  prxfentianofi-rA  eenfiitutus  quittauit 
prxfatAEceltfie^&donâaittnetentcJynAm  ft  qnid  inrü  & eleminy  hebehAt  in  dcci- 
ms  ilia , eè"  fde  inttrpejîta  promifit  pertare  tufiam  gArtntiofn.  Ecdefia  •veto  ede^if 
tüifrroquittattone  viii.  libfns  Tarifmenete.Nes  etiam^de  quemm  dominio  erar, 
qwttauinius  cam , ^ dedimus  in  elcniofynam  fradiHa  Ecclejid  qnicquid  iurts 
deminq  in  <o  habebamns  > ér promtjmus  quhd  tant  nos  quant  fxredcs  nqfiri  per— 
taremus  tnde  msiam  gârenttam.  Ftdemjjores  pro  Garnerio  fuerunt,  Ctlo  de  V er/à/. 
Petrus de  Aupec^Ô"  Radulphus filitts  ents,&pariter  cum  eis  huic  c.9mpo/ttioni  in^ 
terftterkntSAtomâHDecanttsdeCAj?rofoTti,OdodeS,Med<ruo  PfApoJstus , Pa^a- 
nus  Motor  de  SotJîaco,PetrHsDnplex  de  fonde  N unno , Ludouicus  (yNtcelttut  /er- 
uientfs  Ahbatü  S.Genôuefx,  &multi  alij  tamclerici  quim  laid.  X^ued  'vt  rutum 
fè"  ineoncklftm  permoneaty  jïgillorum  nofrorum  Aucîeritate  fecimus  roboTArim 
Acfmn annd ab I ncarn. Dotmni  m.cxciv. 

Extrait  d ’vnc  Chartre  de  l’Abbaye  de  Liury. 

LitterX  Tbïhfpi  Rtgit  pro  EaleJÎA  S.  Meru  de  Liuriace , cni  dedicâttdd 
fer odcntmEpijcepum  PAfif.donaflura  (ontuUr.ipfe  ReXyGniÜelmus  de  GalUnds 
( dl:usGuiHi!mi&ldonee)ltemlAATKhy%  DE  M KKl.1  kco  dedif  et’’ 
d<A  h(c  quinqi'i  Arper.nos  vineorum  fit  es  opud  CApeilom,  dr  vnum  furnum  PAufi 
Jfiuin  dfnd  S.  Medericttm , quivaltt  onnuétim  L.Jelides  d"  V.  denurios.  ASinm 
Psrif.an.Demimu.cxCMW.  AfiontibuSydrc^Dapiferenulle.Si^mum  GnitUnis  Etttie* 

S.  Mâthei  Cimerarij.  S.Drecenù  Conjiob.  Data  vAcante  CAUceS, 

Extrait  d'vnChartuIairc  François  cftant  au  Threfor  deVEgUredes 

Minimes  du  Bots  de  Vincenne». 

laoo.  ÎÉ  MATHtEv  DE  "M.  kki.y  foy  faueirÀ  tous  prefens&oduemr,  tfHf 
ThiBavt  de  Marlx  mon fterty  du  cenfint  entent  & volent  é de  Het^ur 
BovcHaRo,  & de  Herviev,  & de  moy^pettr  le  falut  de  fin  ame  ^ 
desfioflresy  &poMrlefAlHtdesAmesdenospere&meretAdenHi enAumeJnek  /*£- 
gtife  nejhe  Dame  de  Vincennesyé'  eux  Freres  y demeurons , tout  le  fit  qu’il  peffedeit 
par  droit  hereditairey&qu'il  auett  droit  de  prendre  es  bateaux  chargez,  de  felpajfàns 
^charians  far  lartuiere  de  Seine  prés  Petfy.  Etmoy  qui  ay  fuaedéà  l’beritage  de 
mon  frertyà'mesfilz.  Bovchart,  MathjEv,  ^Gvi  ’U\.k\u%yAuens 
donné  & concédé  ladite  aumo/he  au/dits  Freres  y pour  en  touyr  par  eulx  a perpétuité 
librement& paifiblement.  Sauf  teutesfots  les  aumofnes  de  nos  predeceffèurs y défi 
ajfsueirUdifme  dudtt  fel  que  les  fujdiz.  Freres  font  tenuz  rendre  aux  Moines  de  , 
ConjUnsyé- trois  feptters  aux  Moines  de  Dueifaufi  trois  feptiers  aux  Religieufis 
de  flaultebruiereyvn  fèptierà  C HoJîdDteude  Marly.  Et  prendront  & ptreeuront 
ledit  fel  iceux  Freres  à Potfy.  Et  afin  que  ce foitchofe  ferme  ^ fable  a toufours,i'ay 
feeüéces  prefentes  de  mon  fiel.  Fait  l'andel'  Incamatior.nofire  Seigneurmd  deux 
cents.  » 

Extraie  de  l’Efctipt  des  feruices  deus  au  Roy  par  les  Cheuafiers 
de  Normandie. 

Karentonivm,  quod  daminus  Rex  tenet  per  efehaetam , deba  domino  j 

Regt  ferutcium  dmrum  militum  &dimid.  MatHEVS  de  Marliaco  1 

tenet  inde  feodum  vnitu  miUtis  apud  PicauUlam,  & alibi  de  dono  domini  Régis. 
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Extrait  du  Charculairc  de  l’Abbaye  du  Val  nofttc  Dame. 

O DO  Bei  grjttâ  Vartf.  E^tfiopus  omnihut  ad  tjuos  lifter. t tjld  peruencrint  ftlu^  I aol, 
tem  tn  Domino.  yntHerfiutt  veflrx  notum  futmm , quod  Mathevs  de 
M A R L E 1 0 ijfenfn  M a t i L d I S ’vxoris  ftu  dr  fÜiorum  fitorum  Bvr- 
CHARDI,  d'MATHEi,C^GviLLBLMt,  dédit  Monacbù  in  y aile  Ik-ju 
Maru  Deo  fèruienttbus tneenfu  fno de Oonnejjè x\.-  filidos .innnaiim  perap:  .v  !js 
tn  frflobeati  loannis  Bapttjlx  pro  falute  anim.t  fue  df  vxorü  fux  M.  DE  G al- 
la N D a , ^ antecejfêritm  /noritm , &c.  Acinm  anno  nb  Inc-irnetione  Domtnï 
M.CCJl. 

Charte  tirée  duCharcuIairedc  faint  Martin  des  Champs. 

Eco  M A TH  E V s ,d*  M ATH  î LD  IS  DE  MaRLIACO  VXOT 
(i:a,  Notum  faetmas  t.im  prefcntibus  qmm faturù^  quod  Odont  de fanclo  Medef  tco 
didimns  in  f.odnmô" bominium liviumduo dimidi*  arpenta  vuiearum  apud  £)/- 
ucs  quo.idvixerit  pofùdenda.  Praterea  dedtmue  et  xxx.ltbras  Parif.ad  em^ndum 
éilujuixm  teneturam,  qux  ad  tpfumdrvxorem  fuam  quamdi»  vixerint.,  Cr pefl  eds  ad 
eorum  heredes  tn  peipetuum pernnebit.  Pro  quo  miht  Matheo  fidclitAtem  O"  Itgciam 
fccit  ,&  mthi  Mathildt  ftmiUter  y falua  fdelitate  maritomeo  faSU.  Ver  'um  fi  pro 
fcoJto  fieri  ferutttutn  oporteret,prxdiNue  O.  vel heres  eim  non  ampltm prxfiare  quàm 
XX.  foUdos  pro  feruitto,nec  amplim  prafiarequàm  XX.  foltdos pro  rtcatagto  co<re- 
retur.Si  autemeiqu.tfhofupereodem  feodo  mouereturjongtua  quàm  apnd  Marlu- 
(nm,  vel CtiflrMmforte>vel Mei^np  euocan  non  pojfit.  J^od vt  ratum permaneat, 
prajentem  C.irtam fi^tHornm  nèfirorumpatrocimofecinius  robor.m.A^uma»no  Do~ 
piint  M ccti.  meufi  Mato. 

Extrait  du  Chattulairc  deTAbbayede  Sainte Genemeue 
de  Paris. 

Eco  Mathevs  t>e  Mohtbmorehciaco  domtüué  Marliacty 
drWhi  I hmsvxormea,notMm/aamus  tam  futurtt  quàm  prafinttbus,qHod 
vine^tmmeqfntmi  qt»4  diefbatnr  OlmuAis  .p  Buiekn 

fxniU  Gemuefét , fub  annuo  eenfu  irium /ôitdorumdr  Y îï dedimus 
hoJpittbiH  ad  hofii/iM  ftciend.ts deajfinfiudrvoluntate  Abbatts  & CanontcotumS. 

Ceroncft,  quorum  erant  fundus  terra  tüius^dr  deama , é"  omnù  tujhtia.  Statut 
tttm  eftautem  quoi  ttte  ctnfiu  capitalis  femper  crttCammcorum  JanNaCenouefa, 

& hofiitei , qui  ibi  erunt  manfion.trq , fut  erunt  parroclnani , ô"  omnes  décimas  tam 
magnas  quJm  min  ut  ts  CapefUno  de  Monte  perfiluent , ^ cetera  iura  parrochialix 
fecundumconfuetudinem parrochia  fua.NohU autem  Abbas  drConuentus  concejfe-  » 

runt  totMmaugmentumcenfitfhofiifiarumqua  ibt  fient,  quod  vulgo  dici/ur  Croifi- 
cenf^à"  medtetâtem  vendit  tonum,  thelenei,  rotagq\foragq,  cr  omnium  prouentuum^ 
tam  iufiitiafum  quamaltorum  reddiiutim,  qtit pertinent  ad  tufiitiam  ^ medieta- 
tem  ripagtf  quantum  cUufiss  comportât,  ^ottenfeumque  ventum  fuerit  ad  vadta 
ducllt,ducetur  duelîum  inCurUm  Canonicomm  in  monte  y &tbtfinuturifiilua 
tamenmedietate  no/lradc  cmenda  duelli.  Omnù  alia  iuJhtU  tenebitur  fuper pra- 
dtefum  daufum,vfquc  ad  vadiam  duelU.  Serutens  ibi  cofiituetur  ex  confenjk  vtrtujq; 
partis , qui  tamnobisO’hcrediùusnofirùquàmfiipradtNù  Canonicù  factet  fidelitor 
tem  de  omnt  lure  confiruando  ô'  factendo.,  ad  vtramquo partem  pertinente. Si  autem 
forte  alsqua  quereU  emerferit  tnternos  & Canonicos,  veleos  qui  tn  loco  noftro  tn  hqs 
rcddttih:itcumeuparttcipationemhabeb:tm,veletiam  communem  firuientem  lütm 
terra;quiafibt  domintum  tUtm terra Canomci  rettnueruntyCaufa  ilia  inCuriameo 
rum  tn  Monte  rtfcrcturterminanda.  Pratcrca ficiendumefl,quodnos  & heredes  mjhd 
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redditus  ab  Ec(hjt.t  B.Gfnouefie  owm  tempore  tefiebimuSfnec^oterimus  alÿ 
EccUfî», Jine  -yfcffftt  Ahbatn  ô'  CAfjemcornm , vel d^rcy  vel  'vcndertyjeu  commutarf; 
& 4nnu pr4dt^vn*  cafttâUm  ccnfum  \\\.  filid.&\\\\.cUnar,tU  in  ftfi$ 
S.  Rmig^ per folatmw.  Injaper  fcundum  eflquod  in  JlratA  ilia  t^ua  de  monte  ttur 
ad  Se^i*anan%^&in  jirata  tllaijuaitur  per  vicum  G^rlandZ)  v/ijue  ad grej/um 
S.  Indtani , qu$  <Jl  meta  bttrgi  S.  Genouefe,  qaa ^rata  tn  viaria  funt  CammeorHm» 
nos  vcl  heredes  nojiri  nihil  fenitm  poterimui  reclamare  » fed  tantummodo  infr* 
meus  clauji  prjdfih  participaiionem  eum  eit  habebimus , fecutidum  quod fiperius 
tji  diffimum.  ^od  ne  valeat  ohltuione  delcriy  frafentem  Cartam figiliorum  no^ 
Jhorum  munimine  fecimus  confîrmari.  Cuius  cttam  rei  tcjîes funt  y Magtfer  Gtlc^ 
bertus  Presbyter  S.  Maria  de  Marliaco,  Milo  de  Vietnù  » VviÜelmm  de  Vicinü, 
Odo  de  S»Mederko.  APlum anno  Incarn,  Ferbi  u.cc.u. 


8.  BOVCHARD  DE  MONTMORENCY 

1.  JDV  NOM  $£ICNEVR.  DE  MaKLYj  £T  SES 

frères  & feur,  enfans  de  Mathieu  L 
Chapitre  II. 

Extrait  du  Charculaire  de  l'Abbaye  de  S.  Denys. 

1109.  Bvchaedvs  domitms  Maeleti.  Notnm  faeh  vmiierfs 

XL  prafentem  pagtnam  injpeclurù , qubd  de  ajfenfu  domina  matris  mca  lA  A<> 
TiLDISid’MATiLDis  vxoris  mes , &jratrnm  meorum  M A T H E 1 
y V 1 1 L E E.  M I , /a  elemofynam  contuli  EceUfa  beati  Dionyfi  perpétue  pofiden^ 
damy  sjuicyutd  habebamapud  Ruoliumindominieydr  feodumejuem  Petrus  de  Cor- 
èeuoie  tenebat  de  me.  Et  fi  prxdiÛi  Monachi  beati  "Dionyfii  acquirere  poterunt  hoc 
qnod  iÜide  Scurey  vd  alq  tentât  sU  ma  afud  XMoüum,  cotteedo  *vt  ac- 

quirant  & htbeait,  Concefsi  etiam  qubd  nec  ego , nec  heres  meus  apud  pradsiPreff» 
viÜam  Ruoly  ahquid  detneeps  poteumus  aisquomodo  acquirere,  Concefsi  quoque 
umms.  terras  fftasy  qua  fisttt  apud  Lupieenas  & apud  Malhnijfony  & in  earumdem  •viP- 

larum  territorÿs  pro  •vtilitate  fua  adificent  y é"  ad  adificandum  tradant,  ^ indPb 
fuam  fadant  vdnsttatem.  lu  qnbd  fortericia  ibi  non  fat  y & nullus  hcmtnum 
meorum  de  caftro  ér  hurgo  M A R L e T l reaptatur  ib:dem , nec  aliqttü^de  feodû 
meo , prater film eorumô’ filiasy& altos  qui  in feodo  meo  non  h.ibuerins  manfio- 
nem.  Cencefit  etiam  nst  pradiéH  Monaehi  omnem  decimam  fuam  vbicumque  fit 
ducant  vbicumque  voluerint  fine  aliquacontradtütonevlîtus  y faluaeù  emnimoda. 
iuftitia  fua  interrts  Juütam  eenfinalibus quàm proprijs yé"  in  hojpitibus  fuis  'vhi- 
cumque  fuertnt  tn  territorys  fitpradiÛis,  ifia  eltmojyna  & concefiiene  falla  ,y?- 
pties  vigintt&  duodecim  Itbras  Parif.  de  ipfius  Ecdefia  B.Dienyfii  caritate  recepi, 
eUmofyna& cenctfiio  mea  vtfit rataOfiabilis yfè"  inutolabiîisfirmitatùper- 
petuum  roèur  obtineat  y prafintem  paginam  indè  confaiptam  figiÜt  met  caraclcrc 
(ommuniui.  AÛumannoDomint  lA.ccix.  menfilunio, 

Eco  Mathevs  dominus  Montismorenciaci.  Notum facto 
•vniuerfis  prafintem  paginam  infieefurts , qubd  Bvchardvs  dominus 
MARLETi.^tfwCT’CONSANG  VINEVS  MEvs,  dc’voluntate  (^afienfia 
matris fuaW  ATI  L D is,  dr vxoris fuaWKt  1 1 ttliy&fiatrum fuorum Ma> 
TH»*ic^VviLlERMi,/»  elemofynam  contultt  Eedefia  beati  Dionyfii  perpe- 
tub pofitdsndam  quicquid  habebat  apud Ruolium  in  deminiOydr feodo yquem  Pe- 
trusde  Corbeuoie  tenebat  de  eo,&cc.  vt  in  prxccd.littcris.j^j/»  elemofynam  é" 

concefionem 
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»^f,c;,rmU.da^,.v,lu,  à-  ««cifi .&  cmu:  fidaufiré t^Wo 
Vc.  Altum  an.Dcmim^.ccxx.mcnfiluniç. 

Extrait  du  Regiftredes  fiefs  des  SeoefchaulTees  de  Bezietsaede 
Carcaffbnnc. 

W X ».  AV.  /V.y,4  fidcUMcHftx-  I a I s 

Jirnt^mmo  Simon:  Comm  Mmufonu,  B.urr.  & C4r«/-/w»«i,  »a- 

mam,  .fjiu, , prcfoqHcd  m f.udum  Connu, um  Cotnrun- 
Jcm  rtetpn  oh  ,Uo , fieu,  oh  Romundo  y«.  Comnt  ThoUrono,  &frocUujTo„h»,rn„ 
um  ,fJo  ,joampod(cejforesfm  moi, us  unuerunt  eundcm,&c.  Aclum  hoc  ,a 
ohpdmc  jolojo  ,n  profenuo  „fl,um  Mo  ftrip,orum.  Moluo,  ■vomroh.hum 

^■‘<'«M,,conj;sEp,feop,&c,Jlcrc.Abbo,.s,Apoflol,coSo 

Eylcon  I s F.ptfiop,Tholofom,  Abbolu  S.Antomm  Apjmio.MootÛTtThcdtfii 
Couomc,  lonucnfts , B o c H A x di  de  M a r l i,  Fcnc,  dfifco,  Thi- 
bald.  de  houomUo,  Rcrud,  do  Momeforù , PhtUpp,  do  Rupoforu  m,Lm , R.  do 
Cotureo,  fioiris  Aimomi  Monoch,  Crond,filuo,  Jrotr,s  Nuoloi  Monoch,  obouoi- 
vo,  frotns  U o m i N I c i Frodtcotons.  ^ 

L I T T E R Æ Stmoms  Comilis  Loioojhu,  domini  Momlsfonu , Biiorr.  à- 
amojp:  nooo.d^.0  .«.m.ccxi.  IV.  Jdus  Mor,y.  jdbus  Lo,  Ro,mur,do  do 
Cotureo  & fuocof.  co/lrum  de  Podonoco  & cofiruns  do  Tomes  cum  port, a.  confilso 

ptocerum&curialmm  fuorum,/i//«e,^«mim  Rohors,  Mohuiaui dois, ni 

0. doLuooso.&donsmsBoscnRKDi  vi  Mailliaco.Ô- domsm  Joon- 
ms  do  UorscoUts,  6-  domsm  F on, ci  do  Tffcojo  confenfa  A H E L i z Cimsùlü  vxf 
nsjuo.Cr  Ainartici  ptimogeniti  filij  fui. 

Extrait  du  Cliattulairc  de  l'Abbaye  de  S.  Germain  des  Prez. 

1. uoto.il'in  'V  ''  A«  onsmbusprofontosixi  a. 

orùm  . l-  Vcuorob,l„Abh.„  S.  Cormom  do  P,o,,s 

prooop,,  Motor,  Juo  deChornou.  tjuod  quondom  confucudtnom  moom  o quodriots 
sronfiumtbusfor  Mon.  ç^orno,,  * roo.ptottà-  nob.s-vot  noftro  foruton,,  confor- 
"et.AÛamannêffratik  M.Qcxii.men/cMaiê,  ^ * W.^wr-, 

Extrait  d'vn  Regiftsede  la  Chambre  des  Comptes  du  Chapitre 
de  Chartres  cotte  H.  fol.  ly.eczS.  ^ 

N os  d„o/o,ros , vido/too,  B v c h a r D v s do,n,„us  Mottioci,  à-  Mahevs 
DE  MaEII  ACO,(ÿ.T,JfCW»a//r.rMATHIlDIS  (ÿ.MABILIA  »! 

profomo,  Ltturos ,.o,um  for,  volumus  Muerfs,  qu'od citm  ,n„r  ms  fi-otros'^ ^ 
osxorosmfros  fororosoxvno  porto , & Cop.tulum  B.  Moru  Cornotonl  ox  J, no 

l’^t-c'^Frlupor  ,urov,or,o.quod,n  ,orrod,mcop,,ul,no.duo^d^^^^^ 

CopttuU  quod  dofunCius  H v c o quondom  dom.nus  Colorâoms  omoooir  ■ixo 
rum  nofrorutn  etdcm  Copnulo  romiforo,  p,„„us  ef-  quttouero,  in  perpLum  ,o 
,um  vts.lhus  v,or,xfub  frmo  XV,  tthromn,  Comotonfum fb,  dr  Zrodtbus  r»„ 
pof  ou.nonnuo„moor„s  oofotmis  tomsims  fituondLnnr  cmus  firmo  mo  JZ 
cum  odnos  duos  pnvxcrosnofitxs  oh  oodcmHugono  dor.uoto  ojrot.fiomidon^Z 

K'toZJ^'"^"'  ' T «A/r  tmeno  Copatd,  pro  oodom  M 

rto  vmdionre:  tonde, n medioute  domino  P H i L i r p o Re/e  in  honc  formom  « 

nodZT“’  l^’O^OoFom  forpnuom  d,{fo  viorfo,  quom  /b,  foPPoL  } 
ptxdtao  Uugonoomocojfore  vxorum  nofrorum  montoroum  Copniitumollcrehot. 

m,& vxoresmPo  rotom  hobmmus ,6-  concofimus  obrotute.h-  ox  pone  noaro 
qu.cqu,dprod.Hus  Hugo  do  produJo  qu,„o,ino  ficoru  out  nZ  foM,  7idom 
topnulo  Co,no,onf.  nos  tpfi.cpvxoros  noftm  concofimus  &qui„ou,musi,oriom 

DDd 


Digitized  by  Google 


593  LES  PREVVES  DV  LIVRE  XL  'r 

tUam  ififerfeiuum  tpj: Capitule  rcmanfurjm fin tota i0im  Capitult terra  nihilpretZ 
fus  viaria  rawtntes.  Ego  etiam  BvcAROVScrJvtATiLDis  •vxer  mets 
procurammus , ^u'ed  Theoïaldvs,  I'etrvs,  Mahevs,  B V-\ 
c H A R.  D V s /f/y  nolhi , prxdtcijt  cefUmi  nojttx  ^ ^uîttat/ûut  fuum  exprtfe  prx- 
buerunt  ajjttifum  ^ ô‘'uunam  lüam  totarn jimiUter  ijutUAUtrunt  Capitule  Carno- 
tenf.  Etvtbxcettam  qutttattonejhra fermer haberetpr , fuptreaJidcUtcrebJcruan^ 
dx  pîegium  afignxmmus  ipfi  Capitule  domtnum  P H i L U’  P V'  m Regem , he^ 
reats  Jttùs.  Demino  ctiam  Régi  Philippe  dt"  beredtbus  /uü  in  contrapUgtum  cen^ 
ceftmuj ebhgauimus  quicijuid  defeùdojuotunc  ternperis  tenebamus.^ndpe» 
titiencm  mflram  ipf  Capitule  prxmijfxm  qmttattonem  nef  ram  fe  garandatururH 
promtft  & manucepit , heredes  etuxm  fîtes  ftaïuem  cbligatos  huberi  di£lo  Capituh 
fupereédem  garendtaprxfianda.  AÛum  Meleduni  in  PaUtio  Domini  Regis  Phi- 
hppi  coranitpfe^anneDormm  M.CCXii. /wr;»/?  lulio. 

N M A T I I D I S ^ M A B 1 L 1 A DE  C AS  T AO  F O R.  TI, 

ienf/ittentibus  vins  nef  ris  Bvccaado  demino  MALLiACicÿ-MA  heo 
Jratrib'ds  ac  mtlitihus , per  prxfentes  Lit  ter. ts  notum  feri  volumus  'vniuerfs , quod 
citm  inter  nos  df  prxdiLfos  •viros  nofires  ex  "jua  parte , df  Capitulmn  B.  MarLt 
Carnotenfis  ex  altéra  contentiohaberetur /ùperiurcheredttariovtarixqiioJtneerrA 
Capituli  nos  dttxs  dtcebamns  habere , afferente  Capitule  qued  dcfunLlus  H V c O - 
quendam  demimis  Galardenis  antecejfor  nofter  eidem  Capitule  remifèrat  pemtus  • 
df  qmttaucrat^d't.  vc  in  przccdcntc Cliatu.  Egeetum Matildis acprxdicfns 
•vir  meus  Buccardus  Malltacideminus  ■,  ferore  meaMabilia  filtosnonhabente^pr»»*-^ 
curauimus  quhd  ThEOBALDVS,  P E T R VS,M  A H E VS,C“  B VCC  a r 
flqnefrifprxdtcbx  concefioni  noftrxdf  quittationiviartx  prxnotatx  fuum  expnfé 
prabuerunt  affenfumt  d'viariam  illam  totam  Jhniltter  quittauerunt  Capitule  Car- 
netenfi  é'c.  Ad  hutus  vera  reirobur&  tefttmonium prxfentes  Litteras  faclt ferUm 
continentes  t concedenttbus  viris  nofinSt  prxfentium  figillorum  nejhorum  appefi- 
tiene  fecimus  muniri.  Affum  Meleduni  in  PaUtio  domini  Régis  Philrppi  coram 
ipfe  y anne  Domini  M.ccxi  i.  IhUo,  . 

Extraie  de  la  Charte  du  Roy  Philippe  Augufte  concernant  lescrcues 

faites  aucc  le  Roy  d’Angleterre  l'an  M.ccxiy,  ^ 

H A N c autem  treugam  bena  fie  tenendam  iurauerunt»  Vrfie  CambeÛanus 
in  animam  nefham , dp  emnes  alq  qui  fubfcrtbuntur  pro  fe  xnufqutfque  de  man- 
data nofro  yfciUcet  Cualcherus  Cemts  S.  Pauli,  Rebertus  Cornes  de  Alençon^Guidn  * 
de  DampetTât  Cuiüelmus  de  Barris  y GutUelmus  de  CaluiniacOy  Theobaldus  de 
B Vr  c H A R D VS  DE  VI  RKIi  k CO  ,Iohellus  de  Meduanay /lugo 
de  Sauceie,  Guida  Senesbaldus,  Americus  de  CredonUyGiraldus  Belots.  Aitum 
apud  Chinonem  anno  Domini  M.  ccxi v.  menfe  Septemhri,  dtc  louis prextma fi- 
quenti  poflexdtationem  fànclx  Crucis. 

DUia  T reuga  datx  a Phthppo  Rege  lohanni  Régi  Anglix  v/qtte  ad  tnfans  Pafiha 
quod  crit  anne  Domini  m.ccxv.©*  ab  eodempafeha  in  quinquc  annos continnos 
drcompletof. 

Extrait  du  Regiftre  des  fiefs  des  Scnefchaufrces  de  Beziers  6c 
de  CarcafTonne. 

CartA  an.  m.c  cxv.  vi.ldus  ïunif  .^quaCirardus  Cornes Fefenciaci^ 
Armeniaci  recepit  in  feodumdp  homagtumà  domina  S l M O N £ Comité  Montés-  ^ , 
fbrtis  Comitatum  Fezenciaci ,& Comitatum  Armemaàydr  Vicecomitatum  Fesixn-  ’ 
chagueti  y d"  quiequid  habebat  tn  Magnoac  y excepta  eo  quod  habebat  in  ciuitatê 
Auxitana,daledto  eiufdemttuitaus,&c.  Atlumapud  Montemalbanum  y tefhbmt 
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Cmdêne  de  Uonttforti»  BocharDo  oi  Marliaco»  CuiUelme  de 
Theebelde  de  KeteautUa,  Galten  G^ehU  » Benufd»  lerdetu  de 
Ut  O.deMeffteeltOtdrO.dePerdelent  &Grr.  de  Cafiben. 

Extreit  de  l'Inuentaire  des  chârtes  du  Rty, 

Don  de  cenc  folzde  rente  fur  le  conlieu  de  Chartres  fait  par  Bovchart^^i^* 
feigneur  DE  Marltà  Boucharc  fon  fîUol  filz  d’Eftienne  Flohier , l’an 
M.ccxviii.Auril.  Secllcdes  Armes  de  Montmorency.  Lafemme  dcBou* 
charc  y efl  nommée  Mathilde. 

Extrait  du  grand  Pafloral  derEglife  de  Noftre  Dame  de  Paris, 

Liurc  XXII.  Charte  1111. 

Eco  BocarDvs  dominus  de  MarUaco , & Matheus  fréter  meus^netum  liai. 
féiimus  pmnibus  freftntcs  Lttterés  ixJpe^urtStnes  conceftjje  GafUnU  Part/lpro  fé~ 
aendo  anntnerfxrio  Vvillclmi/?.//r//  mjlri  quendem  Cénenut  Péri/.  LX.filtd. 
Pér.jÎHguhs  jnms  reddtndes  à Mâiore  nojho  de  S.  Medertce,  quècumque  fuertt,  de 
(tnfu  nejirc quernhébemus afud  S.  Mederteum , in  ftfto  S.  leennu  Bafùflét&c* 

In  cuius  tel  lejiimemum  nos  pfe fentes  Litterds  JîgiUorum  nofirernm  imfrepionibns 
robot éutmus,  APiumannogretu  ïK.Q.Qn’s,\.menfeUoHembru 

Extrait  du  Chanulaire  de  l'Abbaye  de  S.  Denys. 

Eco  Bvchardvs  domnms'M.  a R l e t i.  Notumfécio  Wdfenttkus&  1x14. 
Jéturts^qubdc'um  reqmjitus  fuijfemflnries^tîrtnonitHS  ébEecleJîé  beati  Dtonyfiit 
'Vf  [uvcr  fcodo  de  Afnerqs , quod  Mégtjht  Simon  & Petrus  de  Viüed'éurot  jrétres,&^ 
qaidttn  frâdeeejjôresfmidtcebéntjèfeneredemetdillém  Ecdejîsm  tniujie  nom  mo- 
iij!érem,c'um  dicfumfeodum  addUfom  Ecclejîam^rtmeret& ab  iffé  EccleJUmonere 
dj/ireret.  IntelieÛé  tândemveritéfet&fide  mthi  falfédefredtlfts^  cum  àtdiajfem 
didum feodum  od  diÛam  Ecclefiam  tndubitanter  perftneyet  ipfum feodnm,  & quic- 
qnid  inris  h*bebAm  m ipfè  fipefité  Ecclejix  UbetAliter  qutttaui  in  perpetuum  , ^ 
fTomdé^no^bon^dcfoiurér  K Ai  KO  K ï.  m»c^vxorem, 

hereaes  mêti  ilPft  fiodi  qnittétionem  '^nranthidèm,  ammo  üomtm 

VtXZ.yiXVt  .menfe  Mâio. 

Bvchardvs  ari eti  omnibus prefèntesLitterdsinJjxPfuHs 

fâluttm  in  Domino.  NoueritiSy  quod ciim  contentio  ejjit  inter  me  ex  ma partCt 
Ecclefumheâti  Dionyfn  ex  alia t fuper iure  aqueSequéné ,à  domo  Leprofirum  de 
Charleuennevfque  édriuum  de  Chambéry  :&  pluries  ab  Abbate  CPConuentn  prx- 
diUxEcclefiamontsushumihterfuiJ/èmi^requiJtti/s yVt didé  contentione  dtmijfa, 
obremedtum  anima  meéô’pradecej^rum  meotum  y quorum  aliqui  fùperdUIa  aquâ 
dicJutn  Ecclejîamaliquéndomolefiauerantyipfamaquémyf^quiçqutd  iuris  in  ea  re~ 
(Umabam , in  pacem  et  dtmittcrem , vtyote  qua  ets  a bona  memorta  K A R o L o 
J?r^r  Francorum  fuerat  collât  a y fient  in  Charta  diEli  Regis  mihi  ad factendam fidem 
de  pradichs  exhibita  & ^déliter  expofita  vidi  & audint  plenins  confineri.  Ego  ha-' 
bitoconfiliocum  bonis  vins  &Denm  ttmenttbus,  tn  bqs(ir  altjs  periculum  anima 
euitare  cupiens,  & prooffenfa  pfadecejforum  meorum  Deo  latisfacere  affeifansî 
qmcansd  iuris  tn  tôt  ali  aquareàamsbam  uradUfa  Ecclefia  beati  Dionyfii  plenè& 
libéré  pofiidendum  in  perpetuumdeajfinfn  Mat  1 1.  d i S vxorismeat&  filiorum 
meorum  Theobaldi  militis,  cr  P*TRi,  concefii& qutttaui.  vt  videlteet pU- 
no  lureindiéla  aquagaudeat  » fient  ituprafata  Charta  Karoli  Regis  plenins  conti- 
neturtC"Vt  ipfam  aquam  yficut  aliam  aquam  verfus  beatum  Dionyfium  tenebaSy 
denteeps  in  pace  teneai.  Hanc  autem  concefitonem  (jr  quittationem  diffa  Ecclefia 
fectt  faluts  dominicis  feodis^  cenjmis,  qua  habeo  tn  infiuUs  & gnrgitibus  aqna 
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frxdi^jiypcut eg9tenui& anttcejfotes mtittnutrunt ié'filua  ^uam  hàbe^ 

m area  defunch  Herutci , <juam  Prier  Marleti  hahtt  à dormms  MarUti  ntmiM 
tttmo(yna,& hùjfties  met  qui  fitnt  & qui  erunt  fifeatorts , erum  ad  canfuetudinem 
pifiauntmde  Chafteliety  dfaltorum  pifiatorumaqua  B.  Dieny/h.  ^ad  vt  ratum 
^firmum  permaneat  in  perpetuMm,pra/entempagmam  J/y^illt  meimummtne  rob»^ 
raut.  Etnevideretur  firupulum  duoitattoms  continertyquod  in  fuh/ertf liane  figtUi 
mei  eantinetur ,SiciLLVM  BvchAudi  D£  MonTEmoeenco/ 
pratefiaiHs  fum& prosefiarmehoc fig^o  tant'um'VtiyérnumquamvfHm  futJJealiQ 
JîgiUoytn  que  non /uijfèt/uperfiriptia pradiÛa.  AÛum  arma  Damim  M.ccxxi  m. 
menje  lunia. 

Deux  Chartes,  dont  les  originaux  font  auThrefor  dcTAbbaycdc  \ 
S.Viftor,Laicttcdc  Lay,cotrez  D.  G. 

IH.5.  Eco  Bvc^KKl>ysdaminu^}AiiKi.^Ti  emmbus pTaJèntesLitterMiu- 
fieÛmrü.  Notum  ficia,  qmd  cum  M a T H b v s jrater  meus  mileSy  iure  feadt  fui 
tresarpenms  terra  filas  iuxta  Layfineconfenfu  fita  aitenatas»  à Guillelmo  de  Lay 
milite  homme  fua  de  manu  chariot t retraxijfity  c?  Ecdefia  S»  Vidorü  Parif.  in ptr- 
petuum  pefitdendos  fine  omni  cenfity  confittludmey  dr  exaPhone  concefiijfet.  Ego  iam 
diifus  Bvchaedvs  devoluntate  M a T H i l D i S 'vxoris  mca  .C^’Theo- 
B A LD  I /f/y  mei  mtlitü,  concefitanem  faSlamdida  Ecdefia  tanquam  retro-domi^ 
nmlaudaui &approbaut.  Infuper  dr  quittationem  fadamà pradUfo  Cndlel*>adt 
Lay  de  vin.  denar.  cen/ualibus,quos  Ecdefia  S.  f 'idorü  Partfeidem  Gmllelmoab 
antiquo  debebaty  nunc  autem  eidem  Ecdefia  in  perpetuum  condonauit  y ^jolnié 
lamdaui y & redam garantifiam  promifi.  ^mdvtratum permaneat yprafintes lit- 
ler.ts  fîgtUû  meo  fect  communiri.AdumannoDominihi.ccxxv. 

SccUc  d'vu  feau  de  cire  iaunc  far  queue  de  parchemin , dont  la  figure 
fiiic. 


? 


Eco  B vc  AKD  VS  MARtiTt.  Notum  fado  mnibueprafitt* 

tes  Littéral  in/peefurü , qubd  ego  ajfenfu  vxoris  mea  MaTildis,Th«0* 
B A L D t filq  metmilitiSydr  aliorum  Itberorum  meerum,concefii  Ecdefia  S. ViLforùe 
Parifienfiquandammafiuramcentinentemaifentum  terra ,vely.  quarteria ^ 
fil.c'nfuales'ydr  .arpentes  terra arabtlùy& dimidium y qua praddfa  Ecclefia 
emità  Guillelmo  de  Pifiiaco  militCyfitain parrochta  delai,  in  Perpetuum  tenenda 
libéré  dr  quietè,  & quita  4 viatura , dr  omni  alia  confine tudine  dr  firuicio.  Et  quia 

pradiLlm 
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GmlUlmus  de  frdtre  mec  M a T H E o frjtdtctA  tenebat  tn  feodum , 
jrjtermeus  M AT  H E v $ deme:e'^o  tAtiijUAm  retro-dominus  omma  //?<  /jtidane» 

ejuutjMtd  lurts  tneishibut  porfandam  fromijî, 

Jn  (uiusrei  tefhmomnm  prjtfènti  fcriftû  figillum  meum  affolai,  Actum  anno  Do^ 
fmm  H.ccx%\ . ftuHfè  Maio. 

Scellé  dVo  rcaudecireiâuncrurlasdcroyeroiige.reprefcncc  cy  dclTus. 

hxtratt  de  l'ïnaentatre  des  chartes  du  Roy. 

poN  de  cenc  folz  tournois  de  rente  fur  liChaflellcnicdcMonllrucil  à 
Bernier  Torncpnfc &:  àfes  hoirs  ifTus  de  fon  corps  par  Bo  v c h ar.t  fei- 
gncutdcMarly&:  de  Monftrcuil.  Lan  M.eexxv.  Oiftob. 

Extrait  du  Cliartulaire  de  l'Abbaye  de  S.Geneuic^edc  Paris. 

Eco  Bochardvs  mtles  dominas  Malliaet.  Netam  fieri  'volo  frafenti' 
hm  fariter  faturis , tju'od dedi  O"  concefsi , Cr  caritatis  intaiia  ^ remediumani» 
ma  me  a in  fetfetuam  e/emo/ÿnam  Tedefia  S.  Genoaefa  Tarif,  xx.  denaries  de  cre^ 
mentocenfas  ^ e^nos  habebam  fingalis annis  in  quatuor domtbas  Jîtis  Tarif  incen- 
Jiua  fanCi.t  Genoaefa  ante  Ecclefiam  S.  Medardi.  Tro  quibm  domibas  reddebam 
finy^alis  annts  Eedejîa  fufradidfa  iv.  denarios  de  cafitali  cenfa.  Ineuim  ret  me- 
moriam  frafentes  UtteTua  feci  feri,  (^jigtUi  met  mautmine  rokerart.  Adam  ann^ 
Vomim  M.eexxv. 

Charte,  dont  l’original  c(l  au  Threfor  de  l’Egifc  de  faint 
Martin  des  Champs. 

Eco  Bochardvs  dominas  de  KIarliaco,  Notam  facto  •vni^ 
merjis  chrifh  fdeltbus  frafentes  Lifteras  inffedurù  , quod  ey^o  dedt  Çf  concefi fro 
temedto  anima  mea,  & antecejjirum  mcoram , EceUfia  S.  Martini  de  Camfis  Tarif 
tn  ferfetuam  elemolynam  quintam  fartem  terra  illim  fita  infra  maros  Tarif  tn 
qua  Monacht  etafdem  Ec défia  communiter  mecum  farlicifabant.  ^am  jîqaidem 
Serram  eyo  tenebam  de  etfdem  u»ae(hit  S.  Martini  ^fab  annuo  reddttn  X v . mina  - 
ramaaena^Ô"  xy.fanum,Ô’^V>yaûtnaram.  ReJ/daamvetb  fradtda  terra  ,fci» 
heeT^smmaiÊMfêrtrs'vemdids  fro  i.v.  1 Monaihtîjnemorj/is, 

qat  tam  mihi  ferfoluta  font  ah  eifdem,  Hancautem  coneepMèffiSf^lamiùtromem 
tyo  & Mâttldu  vxarmea^fde  media  garantixare  tenemar  in  ferfetuam  contra  om- 
nés.  itaqabdegovel  heredesmei  contra  concefionemé’vendttionemcandemnihil 
foterimisf  tn  fojiernm  recUmare.  In  caimrei  memortam  ô’tefltmonium  frafentes 
Litteras  fradt(h<  Monachis  tradidi ftpHt  mei  tmfreftone  manitqs.  Adam  anno 
Jncam.  Domtmea  M.ccxxv.  men/è  Afri/L 

Charte,  dont  l’original  pfl:  au  Threfor  du  Roy. 

Eco  Bovchardvs  dominus  Marteti.  Notam  facto  omnibus , qa'od  ego  i* 
quittaas  in ferfetuam  cartftmo  domino  mco  L v D O v i C o Régi  Francorum  iUuJht^ 
t^heredibue  fuis  chactam  quam  habebam  ad  magnam  bejiiam  inforefiaCruya^vi- 
ddtcet  ad  ceruum,  btcham,forcum,  cafreolam,  ^ damam.  dr fmiitter  fèci  quittari 
ddiUdo&  fdeUmeo^Of^^xzo  de  ^\%%\ kccs^  quidtdam  chaciam  in 
tadem  forefaad  magnamhefham  de  me  in  feodum  tenebat.  ^uod  vt  firmum  ha- 
heatard'febile^frafentes  Litteras  figilli  mei  manimtne  roboraut.  AÙum  Partfim 
anno  Domtniu.ccxxvi.menfe Maio. 

Scelle  d'vn  feau  pareil  à ccluy  qui  a cBc  rapporte  cydeuant. 

Extrait  du  Chartulaire  de  l’Abbayedc  S.  Germain  des  Prez. 

Ego  BvcharDvs  dominas  de  Marltaço  vniuerfs  ftafenttf  Littera»  in^ 
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J^cfMrù.  Notam  fachy^ncd  egodcsjjênfu  voluntate  Mathilois 
••  X.  >w^,^Th  EOB  A LD  I prîfw^efffix  met  dedtc^c0nce/iidprA»tdeQ\\cix3k\3.os^ 
ctrmMt  im  çf,rcmed$um  ainmx mc4,  pafm ma ,^matrù mu , é" AnteceJJorum  meortém^sn 
furam  (lemo(jin.\m  (juandam  fdrticuUm  ntmoris , qux  fuit  de  nemore  de  Crrfte» 
(juûd  habut  ex  dcno  domini  Régis , sjux  particuU  fit*  efl  iuxta  hominiam  y^.T^ni» 
&jbomm  fosreftd  de Crtne  feparxtur ^in  f effet uum  Ubere  & quitte fefiden£im . 
Trstered  egodcdi  cûncejà  diEîx  domui  duo  fêxtaria  mixtteli  JinguUs  annû  if» 
vtixdgto  mcode  MaUidCO  in  ffto  S.  Remigq  m ferpetuum  pofidendd.  /jxse 

dutem  in  perpetttum nulUtemss deleri  vdUdt ,prÂfentcmp4gt»dm  Jigiliimetmutti^ 
mine  rcberàui, 

111  NovEriïît  vniuerjî qued ego  Bvchardvs  domimts Mdrliaci dedi  in 
perpetuam  elanofynam  pro  Jaîute  Anime  meA,patrü,  nuitrù^  'vxorisy  frAtrum,  fif  y#*- 
hoTum  meorum ydotnut  de  Chendldos  X.  fohd.  Carnot,  percipiendos  annü  pn^ulù 
inNdtdU  Domtm  tn  redditumeode  CdrnotOy&c.AÜHmanno  Domini  m ccxx  vx. 
menfe  Maio. 


1144. 


Extraie  du  grand  Pa(loral  dcTEglifc  de  Noftrc  Dame  de  Paris^ 
Liurc  II.  Charte  CLIllf. 

O M N 1 8 V s prxpntes  Littersts  inJpeUurüy  M a T 1 L D i S nobilis  mnlier  doi- 
mina  M a R LI  A C i falutem  & benmoltnttam.  N’^'urn  fit  ommbus,  quod  cum 
nos compcllcre niteremur  'venerabiles'viros  Decanum  & Capitulnm  Partfad  *ven~ 
dendum  ponendum extra  manummortuam  decimdmqunmEccUfid  Part/l  habet 
dr  perciptt  in  territorio de LongoiumeUodr  de  BAÜeinuiUari y quam  deetmam  dià- 
mru  mouere  çjt  effè  de  feodo  mflro,fisperhoc  compromifimus , nos fciltcet  éf‘  dtchDe» 
(OHMS  dr  Capilulum  yvidchcet  inPetrum  Presbyterum  de  Marliaco  ex  fartenofira 
nomindtom,d^in  dominum  Herbertum  Canonicum  Partf  ex  parte  dUiofmm  De- 
eani&Cdfitu/i.  Datamanno  u.ccxtiy.indie  Afienfienu Domini. 


Extrait  du  Martyrologe  de  l’Eglife  de  S.  Geneuicue  de  Paris. 

V.  Kdl.  ,^ept.  Anninerjarium  domini  VrittatMi  de  MarliaCO 
Canonici  Partf pro  quo  fto  anninerfario  fuiendo  BoCardvsû'Mathi  vS 
Jratret  eiuty  dederunt  c.fil.cenfitalts  in ctnfuquemhabent  Partf  tn  cltufo  Mali- 
vteini^reddendos  tn  fefio S.  lohannis  Bapttfix  ad  refdliot  em  Fratrum. 

iw.ld.  Sept.  Atsntuerf  BocArdi  de  Marliaco  militis,  qui  pro 
fuo  anniuerfarto  faciendo  dédit nobts  XL.fol.in  cenfufuo  inClau/ÔMaltvtdm  ad 
refefUonem  Fratrum. 


rii  y. 


Charte,  dont  l’original  cil  au  Threfor  de  l’Abbaye  de  S.Viftor, 
Laicttc  de  Lay,  cotte  A. 

Ego  Mathevs  miles  de  Malleto,  omnibus  prafèntes  Litteraa 
infieHuris,  Notum  facicqubd  GuHUlmus  miles  de  Pifiaco  mprafintianofiracoH- 
jhtutus  reeognouit  fe  vendidijfe  Fcclefix  S.  ViFloris  pro  fexagtnta  & decem  Itbr, 
partf  XIV.  arpentes  C"  dimiditim  terra  arabtlis  fitos  tn parrechU  deLay  in perpe- 
tuum  fenendos  Ubere  •dt  quitte , & quitos  a viatara  df  omni  alia  conjùetudine  dp 
Jiruicie.  Et  quia  prxdtCia  terra  de  feodo  meo  mouet,  (icut  CP  alla  qua  idem  CutHelmus 
pofrdet  tn  parrochta  de  Lay , vendttionem  prxdiUam  de  confenfu  M A B I L i je 
vxorùmea^iamdiila  Eeclefistconcefit y'volut ydp laudani,dpc,Et ne  fitperhüEccle- 
fia  S.  ViFloris  tn  poflerum  vexetur  vel  dammficetur,prxfentes  Lifteras  figiiii  mei 
munimtne fearoberari.AclumannoDomsni  M.ccxxy, 


Charte  tirée  du  Chanulairedc  l’Abbaycdu  Val. 

Ego  Mathevs  de  IAk9.i.%\o  notum  facioprafintibiupariterd 

fututts, 
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jl4tMrùyejuod dedi EccUJîx  B>Marud(f'âlle(^  fratrtbm  ibidem  Deo firnientibus 
pro  fxlnie  .inimx  mex , fatris  met  Mathei,^  Gvillelmi  xuunculi 
met  DE  Garlanda,  C'ommum  anteceffirummecrum  m perpetuam  eUrno- 
^ynam  x x. /^/. pATtf.monetx  in rcddüibuséneis  quos  habeo  apud  MeüentHm  pnmx dit 
ptenfs  lumj , ad  admimjbrationem  vnuts  iampadü  in  EccleJJa  Fallu  ante  maius  aU 
tare  iugttet  ardentü  annnanm perctptendes.  C'C.  Aclum  anno  M.  Ccxxv.  menfi 
Olîobri. 

Extraie  du  Chacculaire  de  l'Abbaye  de  Rcigny,  ord^c  de  Cifleaux, 
diocefc  d'Auxerre. 

Eco  Mathbvs  de  Malliaco  miles  ^ vmtterjès  prxfintes 
rxs  tnfpeEluris  faîntem  in  Domino.  N otum  faamns  quodCentaJins  de  Sente  in prx- 
fentta noflraconflitHtns»ea qnx ex  eenfinafra  apnd Senre domut  Porregÿin  elemofi^ 
nam  colUta  funt^  tpfe  Undainr,  & »»  perpetuum  habenda  é"  tenendx  prxdiSfx  domni 
(oace,)U.  V nie  ad  pctttt$nem&  inJîaMiamtpfiuSyprxfentes  Utterxs  in  Stjhmonium 
JtgiUi  nojlrt  mttmmtne  roboroMimns.  Aclnm  anno gratix  M. ccxxvi.  menfi 
Üaio. 

Charte,  dont  l’original  cft  au  Threfor  de  l’Abbaye  de  S.Viûor, 
cotte  R.  Laictre  de  Lay. 

V N I V E R s l s Chrifh  fiàeltbus  prxfenttbus  & futnrU  MathEvs  OEnij, 
M A R L I A c O miles  falntem  in  Domino.  Vniuerjitatem  lejîram  certificandam 
prxfenttumduxi  tefttmonto  litterarum^  quoi  Fviûelmus  de  Ptfiaco  mues  ajfinfn  ' 
meo&'i  olnntate  dédit  Ecclefix  S.  Vttlorù  Parifinpuram  ^ perpetuam  elemofi^ 
nam  w..filidos cenfuàles  annuatim  ptrcipiendoseè' tn perpetuum ab eadem^ajii^a^ 

/w  XXX. d*  V I .fôi&  y .den.&obol.tn cenfu  minuto  drprejfiragi0t&  terris^videUcet 
sntemtorqsde  yiunchet.,'^  deVilla  ludxaytS"  de  Ctuiliaco,  &dc  OrliacOyép  de  Lay^ 

de  Cachant,  iir inter Sienre&BurgumPeginxytè’tnClxferiaidr  inCardoneto 
tuxta  Parijêus,  Pro  tribus  antemfol.  &fex  den.  dr  oboiqnt  rejïant  ai perjiciendos 
XL.folJOominatoSy  rehqnit  Ecclefix  nominatx  i i.arpennos terra ,quos  tunctenebat  in 
manu  fuxyfiios ficus  •vtam  qmx  dmeie  i Pxrtfims  xd  Lxjy  (^c.  E^o  aulem  hanc  elemofi- 

nam ^atam  acaptens & âcceptam,eandemvoiui,concefit  lileraliterô' LudauiyCr 
eam  aS petitianem  ipfiusVvillebniEeeUfixnommatxtcm^uxmàxmtnus  ftêaU  bonn 
fitU  garantirepromtfiy&c.  Aclum  anno  Domini  u.ccxxix.menfiDecembri. 

Scellé  d*vn  feau  de  cire  vcrdc  fur  cuit  blanc,  rcprcfcntc  par  la  figurç 
fuiuante. 
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Extrait  de  l lnucnuirc  des  Chartes  du  Roy> 

Lett  R ES  de  Pierrede  Coücmcdio &dcM  AT  H 1 E V de  Max.- 
L Y,  pir  lcrqucllcs  ils  traitent  de  paix  aücc  Roger-Bernard  Comte  de  Foix, 
Vicomte  dcCaftclbon,  Iec}uel  foubmet  au  vouloir  & mifericordedu  Lcgac 
&deS,Louys  Tes  deux  frères  Aimery  & Loup.  A S.  Ican  proche  de  Foix, 
Tan  M.ccxxix.  xvi.AW./»;jy.  Scellé  des  féaux  de  Guillaume  de  Chauui» 
gny  feigneurde  ChaRcauroux , de  Hardouin  de  Maille , de  Guy  de  Lcuies 
Marcfcmal , de  Lambert  de  Limoux , Pierre  de  Voifins,  loubcrt  de/aincc 
More,  Robert  de  Bornez,  Geofroy  de  Peuilly,  &:  André  dcChauuigny 
Cheualiers. 

Extrait  du  Charculairc  de  Champagne  de  la  Bibliothèque  de 
Monf.  de  Thou. 

^KioTheobaldusCamfauu  é”  Btia  Cernes  PaUtims.  Nctum,  e^c.  qubde^ô 
donaut  concejü  dtUûof^^deli  meû^Ai  Hho  de  M a R.  li  ^ 
ctsu  quadragmta  ItbratMS  terra , 'videlicet  viginsi  &oEio  hbratas  apud  C harmentr e 
sit  terra  qua  fuit  domini  Thomæ  de  Covciaco,C^  duodecim  apud 
Meldû  tneenfamea.  Et  fer  hoedeuenit  home  meus  liasse,  fulua  ligeitate  Regis , ^ 
falua  Isgettate  deminide  Marliaco  qtûcumque  fuent tlle.  Scier.dum  efi  ettam  quod 
idem  Matheus  tenetur  me  iuuare  contra  emnem  creaturam  qua  peftt  'viuere  dr 
merit  praterquam  contra.  Regemdt  dominum  de  Marliaco.  AÛum  anno  gratu 

M.eeXXX. 

Extrait  du  grand  Paftoral  de  I’F.glife  de  Noftrc  Dame  de  Paris, 
Liurc  XXII.  Charte  111. 

Ego  Mathevs  de  Marliaco rmlest notum fado vniuerf/St quod 
Captiulum  PariJ.  habet  \.X.fel.fariJ.fuper  quandamdomum fitam  propè  S.  Mede- 
ricum , afignatos  fibi  pro  faeternd^  Mfiri^msiom€  im  ^$mm*m*rftrio  Vv>Ll-ELMI 
Jratrü  mei  quondam  Canonici  Panf.  perjoluendos  etdem  Capitule  fîngulis  anms  d 
Jeanne  Brtchart  »qui  mode  tenet  atéfam  dcmttm,  dr  à quolibet  qui  eam  de  cetera 
pefidebitt  xxxfel./ctücetm  NataliDominifé"  XXX.Jèl.tnnattu.S.  Joa».  Bapr. 
Ailuman.Demtni  iJL.ccxxxi.m.OÛobri. 

Extrait  du  Chartulaire  dePAbbayede  Sainte  Gcneuicue 
de  Paris. 

Eco  Mathevs  de  \Ah.x\.\Kt.o  mileSiOnnibusprafèntesLitte^ 
r.fs  injfc^urü  in  Domtno  faluum.  Noucrit  vniuerfias  •vefira , quod  nos  elemoJÿ~ 
nam  quam Margarita  foror  nolin ^vxor quondam  Haimcrici Viccconii* 
tis  Narbon.</e  aJfènJudt"voluntate dicH  Haimerici  EccltfxPortusRegiSj/ccun- 
dumquodinLitterisdicîtVicectrmitisplenius  conttnetur,  ratam  hahemus.  Ratum 
enam  habemus excambtum  faclum  fuper pradtda  eltmojjnay  inter pradtSiam 
cltjîam  de  Portu  Regts  y df  Ecdefam  S.  Genouefa  Parif.  fecundum  quod  io  Litterts 
exindc  confeiUs  plemus  continetur.  ,Qued  vt  ratumdrftmumpermaneatyprajinses 
Hueras  figtUi  nefiri  munimtne  cenfrmamus.  Allum  anno  Demim  M.ccxxxiv. 
menfè  Febr. 

Eco  Mathevs  de  lA  aklïaco  miles,  ^^otumfacioomnibtssprx- 
fentes  Luteras  inJ}elfurù,quod  conceJH  liber altt er  d'Uudauivendttionem  iv,  4r- 
fennorum  & dmtdij  terra  fita  tn  territerto  de  Bofer  apud  Laiacum  in  feodo  meo 
faÜ..m  yiidelicet  à -dominoGs  ittl-i-tAo  de  V iisikcOyEcclefafànJîa 
Ceneutfx  Tarif.nihtl  turisveldtminq  quantum  ad  didumfeodum  mthix'tl  here- 

dtbhi 
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dihtM  mets  retinenio.  IncuimreiteflimontnM  fr^fentthus  Litteris  fi^tüum  nuttm 
épfonettdtgnumdssxi.  A^»mânno  Dpmi/ti  m.QCXxxs .menfi MaU. 

De  l‘I Huent atre  du  Threfir  des  chartes  du  Roy. 

Traite^  d'Aifons  Comte  de  BoulongAe  auec  le  Comte  de  FUndres,  1141, 
pourdesrcditucionsdechofcs  prifes  lesvnsfur  les  autres.  L'an  m.  ccxLti. 

Y cil  fait  mention  de  Perron  Trifbm , d'Adam  de  MilIyCheualicrs,  Ma* 
THiEv  DE  Marly,  Philîppedc  Nantucil»  Anfcau  de  LiHe. 

. D'vn  Regijire  duThrefirdes  chartes  du  Roy  cottê  xviir. 

Mahiev  de  Marly  femons  à Cliinon  pour  aller  fur  le  Comte 
de  la  Marche  l’an  m.ccxlii. 

D’vn  autre  Rcgiftre  du  mcfmc  Threfor  cotte  Lxv.ee. ///. 

V N I V E R s I s yrafentes  Lifteras  infie^furü  M a B 1 1 1 A •uxordomini  M a*  1 1 4 7. 
thei  de  Malliaco  mtlitU  falutemin Domino.  NouerinsvmnerJ!,ijitod 
nos  jpontanea  volant  ate  non  eoaEla , de  voluntate  domini  MatHEi  deMaL* 

L I A c O msritt,  nojîri  concedimus  & donamus  donattone  inter  viaos  Ahbatta  de 
rerta’Regio&  Momaltbas ibidem  Deo  firuientibus  CiflercienJisOrdinüt  quicquiâ 
habent  & yojüdent  dicîa  Moniales  apud  Chaagneiam&afudBrocliHt  fir  in  déci- 


ma de  la  Con & daohas  aryentU  yrati  t & in  terra  de  V itérât  & de  Al~ 

net0i&itt^rraquafattdefanifi^%X9^t  DE  M l Ll  ACo  jo. 

iibr.ts  qua  faer de  Chaagneyo , ô"  decimam  de  Roex , ^ dedmam  de 


y'tlersqaa /uttdemini  f/agonis de  Uyaco  mihtiSy  ^decimam de  Tolus  ettam 

domos  de  Porta- RegiOy  & vel  yojpfionis,  vel proyrietarit  in  fita  loâ 

Abbatia  fapradtcla  habebamus,  vel  haberepotetamas  yetfdem  concedimus &dona* 
mas,  (^r  omnia  alla  quecumque pnt  qua  habent  & pof tient  in  dominio  nojlroy 
frout  fuyenus  funt  exyrejfa  tjiae  Jint  in  feodo  noflro  vel  retrofeodo , à quocamque 
eifdem  fuerint  conerffa  vel  douât  j , eoncedtmus  & don.imas  aonatione  inter  viaos 
habenda  in  yeryctaam  ô"  yactjic'e  yojiidenda.  Promtttentes  fide  yraflita  coryoraliy 
qabéemmer^  eomefiionet  Jonal/omrt  Êtradsiim  yer  SfOJ  ^e/yer  aUam  non  Venu- 
mue  tn  fatumm.^lModvt  ratam Jit ^ /rmamyra^ntesl.ittebdsfl^io  no/ho  fe- 
ciiHus JigiÜxri.  Ailam annoDomtni  Vi.zc:.x\Ml\.menJè Seytembri. 

Extrait  du  Chartulaire  de  l'Abbaye  de  5.  Denys. 

MathEvs  de  Marliaco  & Gaido  de  Cabrojia  militest  arbitriit^^- 
eontroae^fia  inter  Phtliyyitm  militem  de  Noemio  dr  Eujldchtam  eiue  vxorem  ex  vna 
yartOt dr  Guiotum  dtclam  Layum  de  VtUa-yiEla & jratreseim  exaltera ,yronanci/m 
runt  anno  u.ccxi.\\u.MenJe  lunio,  qubd  nihil  habebat  Philiyyus  de  Noemio  in 
domo  d"  terf-t  de  Villa-ytlla  ratione  vxoris  faa. 

Extrait  de  l'Inuentaire  des  chartes  du  Roy.  • 

Lettre  par  laquelle  Simon  Comtede  Lciceflre,  feigneur  de  Mort- 
Fort,  VicomteilcBezicrs&dcCarcanbnnc, prend  en  Faprotcâion  Aime- 
R Y Vicomte  de  Narbonne,  &tousles  citoiens  de  Narbonne,  & luy  remet 
tant  pour  Foy  que  pour  Fon  frète  Guy  de  Fon  fîlz  Amaury , tout  ce  qu'ils  pou- 
uoient  auoir  dcmauuaiFe  volonté  Contre  luy.  A cauFedequoy  ledit  Aimery 
luy  iure  toute  paixdc  fidclité,&:de  l'ayder  luy  & Fa  terre.  L’an  m.ccxv. 
caprefcncedeLouys  HisaiFiiédu  Roy  Philippe  Aug.du Comte  de  S.Pol, 
du  Vicomte  de  Melun,dc  Mathieu  de  Montmorency  yde  Bouchart  de  Marly,  àc 
Thibaut  de  Ncuuille,  de  Ferry  d’Ynî,&  Giraud  de  Narbonne. 

F.  Ee  iîy 
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Extraiû  duClurtulaiteds  l’Abbaye  de  fainfte  Geneuiefue  de  Paris. 

Ha  I M E R I c V S Bei  ^atU  Vicecorms  Narbenenfis  vniuerps  prjefentes  litt^ 
Tsi  ittJpr^uTts  falutem  in  Domino.  N otum  vobis  fieri  volumta^quod  bonn  memoru 
Margarita  quondam  njxer  mea  de  ajfenfH  é"  voluntâte  nofira  in  furam  d' 
fer^tn4meleemçfjin4m dédit  domui  Portm  Regis  X'f.übr.tHron.percipiendns /in* 
gulis  anms  in  terrai  mAriugij ftn  qux  e/i  m FrancUyinciuitate  Panf.vidcluet  xMh. 
tn  cUufo  Mahufcim,  é"  pto  reliquis  centum  fol,  totum  ne/hum  redditum  falisy  quem 
f/Abemus  in  portu  eiujdem  cimtAtis ividelicet  vnum/xtArium /ilssde  Jingults  nn- 
mbm  quA  aduenerini  vel  inuenu  fuerint  in  eedem  portu  fingulis  annis  À fejio  S, 
jittdrcÂ  Apojlotivfque  od N AtimtAtem  Domini,ad  tenendtimvnum  CApcUanum  in 
fYAdicbA  domo  Portus  RegiSyqui  tam pro  nobis  quam pro  ip/j , neenoaeb' btberis  ^ 
umich  no/his  cotidie  ceUbrAbit.  J^Am  donAttonem  nos  volumns  dp  concedimus  & 
UudAmtts  i im'o  etÎAm  pro  fAlute  noJtrA  dr  eiufdem  M ArgAriU , neenon  & liberorum 
nojlrornmgjp  amicorum  m/îrorumcAndem  donationem  fACtmtUydp  nd  perpetuam fit* 
mïtAîem  ohtwcnd.m  figtdi  nojîn  munimine  rpboramus.  Aifum  Anno  grasta 
a.ccxxxi.menfe  Âugnjîo. 

O M N I B V s prAfentesiitteras  injpeciuris  ,Bovchardvs»dominv$ 
M oNTisMORENCt  AGI  falaum  in  Domine.  Nouertt  'vmuerjîtas  vefirA^ 
j-J  quod  nos  eletmo/pnam  illAm,  quAm  fecit  Margarita  vxor  quondAm  H AI- 

M e R i c i Ficecomitts  N Arooncnjîs  yde  affèn/üô’VûtuntAte  dteit  liAtmericiy  Ec^ 
tlefu  Portus  Regis  yfccandum  quod  tn  Uttens  diiiiVicecomitis  plenik^ontmctur, 
tidelicet  redditum  {aUs  quem  hubebat  pradUfA  M argaritA  de  PMritagto  fuo  in  porta 
austAtis  PAri/fubtm  magnum  pontem  yjciltcet  'vnum  fextArîum  (aUs  de  Jingults 
ftauibus  quA  oduenerint  vel  inaents  fuerint  tn  eodem  portUy  fngulis  annis  À fejîâ 
S,  Andrea  Apojloli  vfque  ad  N AttuitJtem  Domini  ^ qut  redduits  fupradt3us  mosset 
de  feodo  no/lroy  Eccle/U  beat  a 'Genouefa  Pari/,  in  perpetuam  quiet  e d‘  pacifee  pojii-» 
dendam  quttiamas contra emnes garant is,are promittmas  bona/de.  J^tod  vt 
TAfum  &frmam petmaneatyprafentes  litterus JigilU  nojln  munimine cettfrmamui. 
Ailum  anno  Domini  u.ccxxxutu 


PIERRE  DE  MONTMORENCY 

Sbignevr  de  Marly>fils 

de  Bouchard  I. 

Chapitre  III. 

Extrait  de  l'Inaentatre  des  chartes  du  Roy. 

PIERRE  DE  Marly  SicgncuF  du  chadcl  dcMonftrueil  Bon- 
nin  , mentionne  en  vn  accord  de  Hugues  de  LezigncmComtcdela 
Marche  Ô£  d’Engoulcrme,aucc  les  Prieur  &:  Cbap.dc  l’Eglifc  de  fainâe 
Radegonde  de  Poii^icrs.M.ccitxxTi. 

Extrait duChartuIairederAbbaycdc  fainte Geneuiefue  deParis. 

Noverint  vniuerji  prajentes  litteras  injpccfuri  , quod  ego  V ^ t k y s 
domintu  Martiaci,  donationem  quam  fecit  domui  Portas  Régis  bona  memorU  Mar* 
ganta  ami  ta  mea , duodecim  libratas  reddstus  part/  apud  Parif percipiendns  yVtide-* 
luet  wu.hbr.  in  cenfu  de slaufi 2^alittictnt,  df  quatuor  Itbratat  in  redditm/klùy 
quem  eadem  Margarita  habebat  Pari/'.volui  dpconcefiydp prsfèntibusUtterisJigiÜê 
nico  roboraui.  Achim  anno  gratta  la.cQXXXWi.menJè  Mato* 

Extraits 
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Excraics  du  Clurtuiairc  de  i'Abbaycdc  S.  Denys. 

Eco  PETV.VS  ^iomtmuîA'A  r.  leti.  Nfftstmfacic  tam  frdftnùh$u  qnhn  1x^4. 
fëtMrùyiju'od citm  ^MercUs  mouijfcm  c$ntr,i  Ahbatem  ContteHtum  hedti  Dhnyfit  in 
SrdMcu,  de  litre  tjuod  dicebjmmchaberetnM^HaSecdnjetprûitt  fi  extendebât  4 Le^ 
frofaru  de  châUeuenne  vfijui  dd  rtuum  de  Chambertio Jitbtm fanihtm  Cermdniim 
tn  Ldjd  : de  furno  etum  tjnoddm^  ijuem  hdbent  dpud  Lupicendi  j qmm  cptjitere  ncn 
permittebdm.  Tandem  infie^ü  ^uibufddm  Cartis  fuferhis  cdnfeûis,n0btlû  qtun^ 
d-im  vtri  Bvchaxdi  geniterù  met  fiplîê  fignatü , meduntibm  b$nü  virù 
dr  ijuibnfdjm  émicis  meis^  frjtdiÛas  Cartas  tmmnb  rjt4s  habens  dr  habiturue  in 
foflerum , ceram  illnfirifitmc  Bcge  Franearum  Lvdovico  démine  mee  recegne  - 
mtid'  adbucbenerecognojco  tmenuüum  omnino  tut  fin  deminium  habert  in  a^ud 
frxdi^a.  îta  etiam,  qu'ad  Uùt  nauis  ex  aliijua parte  fiti  terram  tangat , non  tamen 
tpfim  garant  ire  poter» , ijuin  minijîri  Ecetefia  pofiint  nauem  dr  ingenta  tjux  intus 
erunt  capere  pro  firefaito  faHomaquaprxdtFla.d^fiqued  tushabui  rjel  haheofin 
haberepeffim  tn  j(fua prxdiàfa,  lUud ex  totoEceUfix  B.  Dienyfii  inpcrpeinttm  ijuitte, 
filaü  tniht  df  heredibtts  meù  domanÿsficdùy  Cf  cenfiMÜ,efnx  habee  in  tnfulü  df  gnr» 
gitihus  aqu.t prxdiitx^  ijux  ad  ameuendam  inter  nos  toiiue  (fintentionù  materiam 
infiribs exprime nominatïm.  Indomaniomeoefi  medietasaltx  falefix ^ ejux fita  efi 
ante  cbateu.  Molendinum  de  Maloportufiuuu  de  Rttpiel prope  tUnd  molendinum. 
mftda  de  vetert  Logia^  duo  arpenta  terra  jita  in  magna  Logia.Area  de  Chdcerage,df 
inftiUdeFJrtneptJnfiodomeofiinthxc.InfitUdeCrHee,  InfitlaGilery.lnfula  de 
TrauerfdAnfuU  Vrtoris  de  Crodace.InfitU  de  RtUchten.  Riparixde  Longa-infula.  Ri- 
farudetnfuh  adSaiiees,  Rtparix  •verfitsCrociacnmydiie gnrgitesdftres  rameta, 

^ux  dominuf  K O "RI  K TV  s DE  Eseu  v itt  h tenee  deme.  Incenfinamea 
(imt  hxe.  InfiU  rhtîippide  Logia.Infuîade  Ruteria,Tresgurgttes  Philippi  dffido- 
rum  fiorum . JnfuU  T borna  de  Atrto.  InfuU  CniÜelmi  di^i  RegU,  Injula  df  gur- 
gesAdx.  InfuU  Joceti.  Riparixde  Efiinoft  exitraejae  parte aqttxvfque  ad  riuum 
de  Ckambereto^c.  Vefurno  aHtemprxdtcioconceft>'oram  domino  Rege  d'adbuc 
bene  recognoft9,qKdd  ydem  Abbas  df  t-^^nueMm  de  tnre  fUo  bene  faeere  potuerunt 
auandfm^^mi^i  fmam  auam  àxi^f^i^ojiojuo ^quod  appellatur  2\cmtu 

N Betengarq  Vpptr  qua  dom  0 qnereJâm  'moiteram  ejnirifffh»  ^ gmUmewmipie  etiam 

firterittam»  d’qnicqutd  altud  uoluerint  in  diUo  terrttorio  faeere  pojjimt.  nec  i» 
bu  qttx  fecerunt  vel  faUuri  funt  ego  vel  heredes  met  quicquam  poffumus  recUmare 
•Vil  contradicere,  In  bofio  etiam  contigno  porprtfio  diifx  domtu , d“  it*  toto  terr  'uo-  ^ 
rio  de  Bofio  Berengarÿ  » vbt  dtcebam  m;  pojfi  venari  quotient  veliem , recognomo 
eoram  domino  Rege  y & adhuc  bene  recognofio  me  nuüum  omnino  im  haberevenandi 
ibidem  ad aliquxs befiiasyncc aliquidcapiendivel faciendi  ibidem  contra  volunta- 
ttm  tpfôram.  Et  fi  quoduu  ibidem  vmquAmhabui , vel  habeo  y feu  habere  pofikm, 
ilhid  omnino  Ecclefi*  beatipionyfiiy  & in  perpetuum  quitte.  Volo  infuper  & con- 
cède, -v/RobErtvs  de  Vignoliis  miles  teneat  in  feodum  ah  Ab- 
bâte  B.  Dionyfii  cenfum , queni  idem  miles  tenebat  de  me  in  feodum  in  terrù , vi- 
neù,& pratü  finis  inter  fiagnum  Bofict- Berengery  df  vtam  de  Aubeterre prope  Ruo- 
Imm y cuius  eenfrn  Jumma efi  eiretter  X.&  VU.  folid.  C vin,  denar.  & obolum 
annnattm.  Hacautem  omnta  pramijjà  ego  pro  me  & ^Aredibus  meù  fide  data  co* 
ram  domino  Rege  prom  fiy  me  frmiter  tn  pofierum  fieruaturum  df  garantiz^atn- 
rum  Ecclefia  B.  Dtenyjh  erga  fratres  meo  s,promitiens&per  prafentem 
Cartam  medfheredesmeos  obltgansy  qued  contra pramijja  nihil decetero  fteioMy 
nec  per  altum  fieri  procurabo.  Ego  fiquidemad petpetuam  pramifiôrumfirmitatem 
fTmemortam  ^prafentem  Cartam  figtÜi  met  munimine  fect  roborari.  ÀFlumanno 
Vomini  M.eexxxiV.  menfe  lunio. 

Gvillermvs  permifitone  diuina  Tarif.  Ecclefia  minifier  indignut.  Vni- 
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uefjîs  ffJtfcntts LütcTM  injpecfttris  falntcminDommo.  Notum  facimHty/^f40ci  <//-~ 
Uhi  mfirt  P £ T R I domtni  M a L L E T i luterus  inter  if>fim  & Ecclefîam 
’Dionyfn  ccnfeciÂS  tnf^eximm  fnb  hac  forma.  Ego  P E T R V s dorntntu  M a //en  ^ 
notum  fado , dre.  Hac  autem  omoia  I O a K H A vxor  frxdt^H  Pétri  tn  prx/enfz.‘t 
dik/ii  ac  fidelù  nojtri  Decani  de  Bachtualk  fpeciaUter  ad  hoc  À nohü  de//xnatc. 
fonjïitutadaudauit/voluii^dr  conceftt.promtitens  fideprx/ftta  corporali  e^uod  conrr.x 
prxmijja per fevd alium de ceîerononvtnietynec inetfdem alitjutd  inpoferum  rec//t~ 
mahk .^uittauit  etiampemtus  & exprefè  dtéîa  I o h A N N a JJ>ontànca,non  coa/f.f:» 
•vt  dicebat , ejuicefuid  m prxm/Jits  hahebat  vet  habere  poterat  rattone  doarÿ  ,Jètx 
ijuocumtjue  alto  modoy'Vt idem  Decanus  coram  nobis  viua  voce  tejhficatui  e//.  I.n 
cuiue  rcè  perpetuam  firmitatem  dr  memortam  y ad  petitionem  dtcJorum  Petrè  Cf* 
'vxorü  fux  prxfentes  Litteras  fecimtu  figtlli  nofirt  munimine  roborari.  Adum  anna 
T>omtnt  \A.CQyi\%\s.mtnfe  lunto. 

Ego  Bvchardvs  dominm  MoNTisMORENCiAcr.  Nntum 
facio  prxfentibus  df  futuris^  ejuod  cum  dile/lus  CONSANCVINEVS  dP  fidtUs 
meus  P E T R V S dominui  M a l L e T i diceret  fe  tus  habere  tn  domo  dt  porprt/7a 
hcalt  Dionyjii  fitis  tn  territono  tfttod  appellatur  Boftts-Berengery  y rattone  eu  tus 
iuris  probibcbât  Ahbati  B.  Ùtonyfit  ne  fieret  ibi  forteritia , ckm  ettam  dteeref /è 
habere  ittt  •venandt  in  bofco  B.  D tony  fit  contigno  di£îo  porprifio , df  vtrumijue  sus 
dteeret  & aduocaret fi  tencredeme.  Tandem  idem  P et  r v s coram  domino  Re^e 
dr  coram  me  recognouit  fi  nuHum  omntno  ius  habere  tn  prxmifts , & ijuttt.iuit  in 
perpetuam  Ecdeftx  B.Tnonyfiiomninb  fi  i^uod  habueratvel  habebatyVel  habere  po- 
terat in  dt/Hs  domo,  porprtfio  y bofco,  feu  totali  territono  Bofei-Berengerij.  Volntt 
ettam  dr  concefitt  idem  Pet  nu,  vt  Robertu*  de  V tendes  miles  teneat  tn  feodum  ab 
Ahbate  B.  Dtcnyfii  cenfitm  quem  idem  miles  tenebat  tn  feodum  db  Jpfi  P E T r o />? 
terris  y vineisy  df  pratis  fitis  inter  fiagnum  Bofii-  Bcrcngerij  dr  vtam  de  Aubeterre 
prope  Ruolium,cuius  cettfas  famma eflctrciter decemdf  feptemfioltd.df  oSfo  denar. 
dr  oboL  annuatim.  J^ittauit  etiam  sdem  Robertum  dr  heredes fitos  ab  homagia  quod 
fibi  dr  emeceffinbus  fais  feceratdeàtc/o  feodo.fde  data  promittens  pro  /i'.FRA- 
T R I B V s , heredibué  fuis,  tfubd  im  hÿs  prsTrUfity  nitrit penitus  de  eetero  fccla- 
mabunt.  Volait  inptperefuod  farnus  yCjacm  dtilt  Abbusd" Conuentus  habent  apud 
Luptcenxs,  de  ceteroc»ffuat,dr  <]ubd  omnes,  exceptis  bannarifs  eiafdemV  BT  Ji  i, 
ad  coqaendum  ad  dicfum  furnam  fine  altijua  centradtPiione  hberè  admtttantur. 

Ego  fit^uidem diciam  recognitionemdr qntttattonemdf  conceftonemdr omnia pr.f 
mjfa  volOy  Uudûydr  approbo  : promittens, d"  me  per  prafentes  Litreras  obUgans, 
tjubd  contraeadeceterononventam  ,nec alitjuid fieri procaraboyneefitper pramifitr 
ius  als^uod  ta  poflerum  recUmabo.  In  cuius  rei  perpetuam  memoriam  érfirmtta- 
tem  prafintem  Cartam  feeifigiüi  met  munimine  roborari.  Datum  anno  Domini 
jA.CQXytX.l7  .menfe  iunio. 

Charte  ptife  du  Chartulaire  de  l’Abbaye  de  S. Germain  des  Prez. 

Ego  Petrvs  dominus  Bîaüeti  miles.  Notum  facio  vniutrfis  prefintes 
LitterastnfieQuris  y quod  egodono  & concéda  CapelU  de  Eifutdorfi  tn  perpetuam 
ekmofynam  vnum  fixtarium  olei  annut  redditus  ad  feraiendum  in  dtila  CapelU 
'vnam  Umpadem  ydre.  Slgpd  vt  fatum  dr  frmum  permaneat,  Cartam  fi^iHt  met 
munimine  roboraut.  Atlum  anno  Domtni  m.ccxxxxv.  in  vigtUa  beau 
Lattrentf. 

Extrait  d'vn  Regifirt  du  T hrefir  des  chartes  du  Roy  cotte  x v n i . 

Entr  E ceux  qui  furcntadmoncftezaufcruiccdu  Roy  à S.Gcrmaincn 
Lave  M.ccxxxvi.à  trois  fepmatnes  de  la  Pentccoftc>  Pierre  di 
M A R L T , le  Conte  de  Vendôme,  de- 
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Extrait  d'vn  Clurtulairc  de  Champagne  cllanc  en  la  Chambre  des 
Comptes  de  Paris. 

Litteræ  Pïtri  domini  Marleii.  ^ Bovchakdi  fratrü  1138. 
ttHS*qnîbus %'(nduntThe(d)àtdo  Re^t N aiund xi. librM  qAds  Annuatim  hAbebdnt 
de  feodo  ein/dem Regü innundinis CémfanUyAnnoïJl.QcxxxyiM. 

Extrait  du  Charculaire  de  l’Abbaye  de  S.Gcneuieuedc  Paris. 

Ego  Petrvs  domtnuf  MdrUâà.  Nctum  fieri  vtU  tâm  ftAjintibus  quàm 
futuTis , qMd  ob  rtnerenttâm  & Amorem  qaem  hdhtA  ergé  Abbdtem  S.  CemuefA 
Ptmf  & tffits  F.ccltfumt  intuttu  putâtist  & »b  remedium  AHimx  meA,  V9I0  & 

Cifneed» qt/vd qMjndacumqMf  ffUcturit Abbdti/iue CottueMm/AtUlAGeHAïufi  Pârif. 
facerevel  tnrtOëjretVelAUgmentare  viHArtum  apud  CAlUm granthum  fitam^quod 
$p/î ^fint  muure  ulceum  via-irq^  v(l  infenks  ponere  dcvoiuntate  mea  con^^ 

f nfu , fecuHdnm  quod  ftbi  melias  vidennt  expedire.  ItA  umen  qttbd  nHllitm  Ija~ 
btdftt  impfdtmcneitm  pmnde  trAnfeuntes,  In  cutus  rei  tefitmonimn  & nmnimtn 
prAftmes  Litter.u(igilit  met  mummine rùbcrjm.Acfum  Anno  Dffmint  M.ccxxxix* 
menfè  IhIio  tn  fejlo  B.  Marix  MA^ddlenA. 

Eco  PeTrvs  domiHus  de  Murtucê  miles  omnibus  prdfenses  Litterns  injpe- 
ilurts  fulutem  in  Domino.  Nonerit  vnmerjitas  vefirA  quod  nos  elemofynam  illam 
qtê.imfeat  bonx  memoru  Margarita  xmitA  nofira  vxor  qaondam  H A 
M E R 1 c I yicecomitts  Narbonen/îs,  de  djfenfu  ô"  volunute  dtPU  HAimerii  t , Ec^ 
eUjÎA  Parlas  Regis  ^ fêcandam  quod  in  literisdiOi  Ficecomitu  plentus  continefurj 
fjum  iubemuSté’C^APlumAnnoDomim  M.ccxxxix. 

Du  Chartulaire  de  l’Abbaye  de  S.  Denys. 

Eco  Petrvs  dominas  M a L L i a C l càfiri  miles.  Notum  fado  tam  prx^ 
fennbas  quim  fatarts^quod  Robertus de V ineolis  miles qutntAm partem  cenfusfui 
eepitAUs ,quem  habehit/àper  terris,  vineis^  prAtit  Jîtts  inter  Ruoliumô’CelUm,^ 
nemus  SerersgAr^ ,quem  etnjàm  tenebat  de  Hugone  frutre  fuo  milite  tn  feodum,  & 
idem  Hngo  tenebAt de me,caias  furuniA  ejl  ennuAtim  eiretter  x.  &v\\.filtdi , & 

V n 1 . de  HAT  if  tarif  de  ajjènfu  meo  de  dit  dr  concept  in  pmram  oiemo^ 

Jynam  EccleJiA  beati  Dionyfii , & alins  quatuor  partes  etdem  Eede/ix  vendidit  pro 
xxv.übris  panffibi plenariè perfilutis.Egoverbhanc  elemojynam&'vendttionem 
prome&heredibutmeis  volo,laudo,&concedos&medidumcenfum  dtÛx Ealejix 
quantum  in  me  ejl garant iZHiturum  prcmitto.  In  cuius  rei  tejhmonium,  ad pett^ 
tionemdidx  Ecde/ie & didoruTH  fratrumhas  prxfentes  Utteras  eidem  Ecdejiaeon^ 
eefi  /igtÜt  met  mummine roboratas,  Aclumanno  Domini  U.CCXXXiX.m.Iulto. 


9.  BOVCHARD  DE  MONTMORENCY 

H.  DV  HOM  SfICNEVR  de  MaRLY,  E1L5 
de  Bouchard  I. 

Chapitre  IV. 

Extrait  du  Chartulaire  de  i'Abbaye  de  S.  Geneuieuc  de  Paris. 

EGoBochardvs  de  Marliaco  miles  omnibus  prafintes  Lit-  1 1.5  4. 

feras  injpeduris  falutem  in  Domino.  Nouerit  vniaerjitns  vejhra , quod  nos 
elemofynam  tllam,  quam  feett  bonx  memoru  Margarita  amita  nojlra,  vxor 
quoudam  H A I M E R 1 C 1 Enecomitis  N arbonenfîs,  de ajjènfi&voluntâte  diÛi 
H aimer  ici,  Ecclejix  Pfrtuf  Regis, fccundum  quod  tn  Litteris  dUfi  Vicecomitis  pie- 
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nius  cantinctuTt  ratam  hubemus.  Ratum  etum  hahemus  excitmbium  facîum  jfit^cr 
frxd0A  tUmofyru  inter  yrxdtcfdm  EccUfiamde  P or  tu  Re^ts  & Ecdvjhm  S.Ceno- 
uefjt  Parif.fccHttdHm  quod  inLtttens  exmdi  confeciis  contmetur.  ^od  ve  ru- 
tu7n  é-firmum  yermaneat,pr4fentes  Lttteras  (tytUt  nojlri  munimtne  confrmannts . 
Adnm  anno  Vomi  fit  M . c c X x x i v . menfe  M aio. 

Extraie  d’vn  Rcgiftrc  de  la  Chambre  des  Comptes  de  l’Eglifcde  Chartres. 

L I tTE  R Æ AiberidCarnoterifs Epi/copi  an.  u.cQXX'X.i'X^menfi Maioyqut- 
bui  con^rmat  'vendttionem  fadam  k Gmllelmo  de  Hanches  Clerko^dr  Amanrico  esus 
Jratre milite ^ df  Raginaldo  de  BaüoUo  milite fororto diciomm  CnilUlmi  d’ Amaarici, 
d"  loanna  vxorediHi  Ragtnaldt,  exajfenf»  d ivluntate  Capituli  S.  Pétri  de  // au  - 
chû,  ratsone  totins  decimx  tam  de  propres  terris  fais  ommbits , quam  terris  hofaitum 
faorum,  dde  vineis  tampUntatü  quàmpUntandis,Jcilicet  w parrochiade  Hatichis 
apudBofcnm  furcanumifaluatujhtia  dtcHGuilîelmi  in  dicia  grarnhu»  d tribus 
denarys  cenfaaltbm  pro  platca  ad  dtCiamgrachiam factendam.Dicîa  vendit  io  etum 
approbata  4B0VCHARDO  DE  Malleto  militet  de  cuitis  feodo  medie^ 
tas  dicix  décima  mouet^dk  domino  Adam  domino  Galakdonis  domwo 
feodali  diclt  Boiichardi, 

Extrait  du  Chartulairc  de  l’Abbaye  de  S.Denys. 

Ego  Bvchardvs  dominus  M A r l i agi,  Notum  facto  vniuerjîs 
qnbd  ego  dedi  d conceft  Jobanmde  BuchiudUe  d eitts  heredibus  m perpetuum , de 
ajfenfad'volHntatc  Agnetis  vxortsrnex,molendtnum  de  Maloportu  cumom- 
nthns  etue pertinentes^  pro  firuitio  quod  idem  lohatjnes  mihi  impendit  fideliter  d“ 
benignti  tn  feodumd  homagium  ligium  a me  d heredibus  meistenendumdpof- 
Jidendum.  Ita  quod  pro  omnt  feruitiodpro  omnt  racheta  reddet  mihi,  vel  heredi^ 
bus  mets  idem  lohannes  vel  heredes  fat,  quotient diHum  feodumreleuarccontige- 
rityvnum  par  calcariorum  deauratorum  de  tribus  folid.  parif,  abjque  alto  firuitio, 
confaetudme,  vel  coufura,  ^od  vt  ratum  permancat , de.  Vatum  anno  Votmni 
M.CCXL.  menfe  Februarie. 

Extrait d’vnc Rcgiftrc  duThrefor  duRoy  cotte  xyiiu  ^ 

Ko  t ides  nobles  qui furent  femons  à chinon  pour  aUer furie  Comte  de  la  Marché 
Van  M.  ccxLiï.  Bovchart  deMailly,  Guillaume  de  Btaumont,dc 
Extraits  du  Chartulairc  de  l’Abbaye  de  S.  Denys. 

Eco  Bvckardvs  dominas  M.  AKtl.r  i. Notum  facioram  prafintib. 
quam  fut uris, quod  ego  de  volant ate  d njfenfa  Agnetis  vxoris  mea^vendidt,  d in 
perpetuum  ommnh  quittauivirts  religiojis  Abbati  d Conucntui  B.Vionyfa  in  Fran- 
cia,qutcquid  habebam  m molendtno  de  Maloportu  d eius  pertinentes,  quod  ejh  Jitttm 
fabtus  villam  Crociacum  in  eenftua  Prtoris  de  Crociaco , ad  duos  folidospanfccn pia- 
les reddendos  annuatim  ditlo  Priori  tn  oéfauis  B.  Dtenyfa,pro  jèxies  viginti  Itbris 
Parijienf  mihi plenarie  iam folutis.Incuiusreitefimonium pra/êntes Litteras  dt- 
Vfis  Abbati  d Comtentui  concefi  failli  met  mummine  roboratas,  Aclum  anno  Do^ 
m/nt  M.CCX  i.\y. menfe  lulio. 

Gvillelmvs  permifione  diuina  Parif  Ecclcfia  minifer  licèt  indignas. 
Vntuerfispra fentes  Lifteras  tnfaeVfuris  falutemtn  Domino.  Notum  facimus  y quod 
atm  vir  nobilis  Bvchardvs  dominus  M a l L i a C i vcndident  religiojis 
viris  Abbati  dCOHuentuibeati  Dtonyjit  tn  Francia  molendinum  de  Maloportu  Ji- 
tum  tn  cenfiua  Prioris  de  Crociaco, in  manu  mortua permet u'opofidendum  faims  eidem 
Priori  de  Crociaco  d eius  fuccejjorihus  fuper  diefo  molcndino  duobus  falid.  parifcapi- 
t.tiù  cenfus  in  oiîattts  btati  Vtonyfii,  d dimtdia  mina  bladt  annui  redditufde  elcmo- 
(jna  mebdomad J panait  annisjingulù  perJolucndh\d  idem  priorhac  omniavolue- 
rit  d (encejfèrit  coramnobü,  idemque nobtlis  in  recompenfationem  huiufmodt  con- 
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teptnis  fxCixab  eodcm  Prior(,cenccJJêrit eicU'fn  Pnori,^uhd  xx.libras  Parif.pofit 
tmphcur<  m cenjina  fita,Q'  tmpUcAturam  in  m.inu  mortHa  ptrpftuo  pcftdere.  Salua 
famé»  cidem  nobtU  ô"  heredibus  cenfu  capitali  ctufdem  impltcaturx  annuaum 
cênfuetis  tcmnnif  ptrfàluendo,  prout  htctn  litterüeiufàan  nobtlts  fupcr  hjs  (onft- 
Ûis  vidtmus pUntus camtntri.  Nos  adpentiontmàufdtm  Priorü,  ptnfata  vtilttau 
•vtrittftjtu Ecclefixyprtmijfa  ommavoUntes y approbantesy^ç.in  hutusrei  tr(îmO'‘ 
mumprafintes  Utterxsjigillt  nojhi  mumminc  faimus  robarart,  Datumantto  Da- 
mmt  iA.ccxtvii.mcnJe Augujlo. 

% 

De  tinuentaire  des  Chartes  du  Roy. 

Compte  rendu  à Alfonfc  Comte  de  Poitiers  &:  de  Tolofc, depuis  l’an  i z^o. 
M.ccxLix.iufquesk  M.ccLx.auec  vncflatdcs  dcbtcsquiluy  clloicncdeücs. 

Auquel  cft  faite  mention  de  Thibaut  Chabot,  Robert  Daupiiin  Comte  de 
Clairmont,GirardChaboc , Bo  vc  H A R D de  M a k l y,  Guichard  de 
Bcaujcu.&rc. 

Registre  où  font  nommez  pluficurs  Seigneurs, & entt  autres  Guy 
deLcIlgnemChcualicr  m.cclxvii.  fol.i.BovCH  ard  de  M ailly 
dccedc,  M.ccLxvn.  fol. 8. 


to.  MATHIEV  DE  MONTMORENCY 

II.  bv  NOM  Seicnevr  de  Marly,  Cham- 
bcllan  de  France,  &:  Tes  frere  &fcur,  enfans 
de  Bouchard  1 1. 

Chapitre  V- 

Extrait  du  Chartulairc  de  l’Abbaye  du  Val. 

LI  TTERÆ  Mathii  domtni  Starhaci  #«  fauorem  reli^iojbrum  viroruTtO 
Ahhétù  & Comtemtus  B.  Maria  de  VaiUdilâ^rc.  Ordints . Anna  m c c i x v r i. 

Extrait d'vn  Rcgiftrc du Threfor cotte  x.fol.  lxiii. 

En  l'andt  l'Incarnation  nefire Seigneur  \a.qcl\xi\, te Mercredy apres  U S.  \ ayx. 
Jean  Decolacei  Nogen^Lerembertfut  ordené pardeuant  le  Roy^prefent  Monfeigneur 
l'Abbé  de  S.  Denys^MonfetgneurX  E a N d’Ac  RE  Boutetllterde  France,Mânfieur 
Erart  de  Vallery  chamberier  de  France , Monteur  Mahiev  de  Mallt 
Chamhellens  de  France,  (^plufteurs  aultres,  cimconques  feroit , ou  aurott  fats 

hommage  au  Roy  ijui  ores  ejlydont  tl  ne  fuflp.ts  en  l'ommage  te  Roy  Louys fin pere,^ue 
U plus  panures  bons  Cheualter  payerait  xx.fialz,  parfis  au  mejlre  Chantbellens  de 
France,^  à tous  Us  autres  chambellens  > d*  U moiens  bons  à près  de  c.ltures  de  terre, 
dequi  tfueil Us  ttengne, paiera  l./p/z. parfis  -.d’en de  v.  ccnslturesde  rente,  de 
^ui  tjue  il  Us  ttengne,  paiera  c.folz  par  fis.  Et  li  Baron, dit  Euefiue  ,d  U Ar- 
cheuefaue,dli  Abbé,  foient  de  Normandie  ou  daiUeurs , paieront  x.  hures  parfis 
aux  Cnambcütns  dcjfufdtts. 

Extrait  d’vn  Rcgiftrc  de  la  Chambre  des  Comptes  du  Chapitre 
de  Chartres  cotte  H.  fol.s^.verfi. 

V N I \ prafintes  Lifteras  tn/pe^urü, ego  Mathevs  DE'"Mail-ii7  4. 

1 1 A C O miles  ficundus  dominus  feodalü  ,é"  MargAkETa  etus  vxor  falu- 
tem  in  Domino.  Noueritts  tpuod  nos  vendu tonem  d concefiiomm , quam  Perrot  us  de 
Careneerys  armiger  fccttvel  faaet  venerabtltbus  vtrü  Decano  O’CapttuUCarno' 
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ttnfi dttoudecimt&eiusfertincn.inijttibufiumijue  rébus conjîfijt , tjuam  eiiéTmu 
Perrfitm  drmtgerhâbebAt^  tenehst  é" pojitdebatydr  habere poterat  ratione  hercdîtatü 
fiUffiu  quACumque  aUa  rAtione>m  p.trrochia  & terrttorio  de  GârenccrySt  qu^e  de  dm  a 
tfAt  & moueb/tt  de feodp  nofiroy  ac  esumconccftonem,  UudAtionem , approbationcm, 
édsuêrt^cAtionem  dr  quittatioftem  ftÛM  vd fsciendus  fuper  venditione  dedm^ 
prAddtey  & eius  pertmencurum , ac  feodi  prtdtdi  y didis  Decdne  ô"  Capitula  *t£f 
Anfe&pde In/uUmtlite& Sedtlia  dus 'vxoreyvolumusytoncedimus , Ltudamus , 
approbamustdrqutcquidiurù  ratione feêdi&iuJiiciAyJiHe  alla  quacumque  ratia/r^ 
habemM&habere  pojfummin  predida  décima  & eisu  pertinent.  & lacis  in  ^uihua 
fita  efiypradidù  Decano  & Capitula  dtmittimus  dt"  quittamus  omn  'tne,prAdiildme]i 
iectmam&feodum  pradidumy  &quidquid  iaris  habemut  feu  hahert  pojfiamua  sn 
tâdem  ô'dut  pertinent,  & lacis  pradidis  quacumque  ratione pradiclis  Decano 
Capitula  admartificamus  quantum  ad  nas pertinet,  é"  ad  najlros  heredes  & etiam  /uc* 
ujjàres.  Valumus  Jiquidem  dreoncedimus  nos  Matheus  dr  Margaret  a tamdtHa^ 
quod pradidi Decanus ér Capitulum  feadumpradidumyO" ptadidam  deetmam,^ 
quicqutd  iuris  habemusjiu  nahere  pajfumus  in  eis,cum  omnibus  pertinentes /ùis, 
édmoftizAta&inmânumortuA  tentant ^ habeant»&pafideantliberè , pactjfcè 
quied  in  futurum.  Promittentes  etiam  pro  nabis  é"  nofiris  heredibus  CrJuccejffûri^ 
but  > quad  nas  de  cetera  concefiienes  > laudatianes , apprabatianes  > dimijitanes , qmit» 
tatianes  é"  admartizationes  preiidat  ^per  nas  vel per  alium  ratione  heredttatis» 
datityvel  dêtâlicijyfeu  ah  a qualihet  rattane  fiue  cauft,  non  veniemut,  nec  facie^ 
musynecvenirenec  faeere  aliqaatenus  attentabimus  in  futurum.  Et  quantum  ad 
premiffa  tenendadr adimplenda y nas yheredes nafiros dr fuccejfores  pradidis  Deçà-* 
no  ^ Capitula  ohligamm.  In  cuiut  rd  tejlimonium  impreponesjigiüorum  nojlrarum 
prafintibusficimus  hqsappani.  Datum anno Domini  m.cclxxiv.  menJeApriü, 

Extrait  duChartutairede  rAbbaycdeS.Gcneuieue  de  Paris. 

1175,  VniveRsis  prafentes  Litterasinfpeduris  y nosïA  athev  sdaminut  Mal^ 
liaci fàlutem.  Notum/àdmus quod  venditianemdf  admartizationcm  viaria^itt^ 
fiitia  firagq  de  Saijiaea&  dtTrumuny  neenoH  fèadi  de  Mucelocyac  aliarum 
feadêrumyVidelicet  Rogeri yJohannüy  fîrCuilUîmi  de  Bina-vifUiqua  omnia  mo^ 
uentia  defeadamûfira  ‘t/endtderunt  lohannesdfCiletus  deVerJatijs  armigeri  Ra/i* 

fia  fs  virü  Abbott  & Conuentui  B.  Cenouefe  Panf.  valumus , cancedimus,  appra» 

amus,  Valentes&canfentientes  y quod  ipfi  ReligUfi habeant  & tentant  pradtda 
omnia  inmanumortuaiac promittentes  honajîdey^ per  appojîtionem  figiUimJhi, 
quod  contra  huiufinadt  venditionemyConceftancmyt*radmornz,mancm  non  venitmus 
tnfuturum.  Datum  annoDamini  m.  cclxxv.  menfc  Augujlo, 

Extraie  de  l’Eilac  des  Cheualicrs  de  Thoftcl  IcRoyS.Louyscroifîez 
pour  le  voyage  de  Thunes. 

Me  ssi  R e Thibaut  de  Marly  fayquarty  xviiccnts  tiures. 

Lettres,  dontToriginaleftaQ  Threfor  des  Chartes  du  Roy.' 
laSi.  Il  Thiebavt  de  ’bAk-K\.x  cheualier  fdgneur  de  Monde  vtÜt fais  d 

fauoirà  tout,  ctus  qui  ces  Lettres  verrons  & orront  y que  ie  quitte  deforendroit  bone- 
ment  de  tant  en  tout  exprejfementâ  tout  iourx.  le  Comte  d’Alençon  drla  Contefe  d'h 
celui  leu  fa faute  & leur  hoirs  y & Us  exécuteurs  du  teflament  U Conte  1 e h a n de 
B L A Y 5 toutes  detesyde  toutes  adionsyde  tout,  dons  y de  toutes  promeffesy  de  tou^ 

tes  controuerjîonsy  é"  de  toutes  autres  chofes  quelles  que  elles  (oienr  du  tans  pafe  iu-> 
ques  au  tour  cTui.  é'fJ^ecialment  de  toux.  Us  arrerages  de  quarante  hures  dt  char ^ 
teins  de  rente  que  l’an  me  deuoit  chacun  an  fur  Us  moulins  foulerez,  de  Chartres  pour 
U refon  de  mes  neuex.  qui  font  en  mon  bail  y qui  furent  hoirs  feu  "M.  km  0 « 

Maiu 
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M A LL  1 iidü  chcuAltermon  jrere,^pere(ticfMxenfins.  Et promift pârmoo  Utl 
(tant  comme  CheuMier,  u contre  U quittance  defus  dite  n'tré^ne  àler  neferé^ar 
moine  ^ar  autre  eu  nule  mentitere  que  cefoitanul  tour  ou  tans  auenir.  Et  promeji  à 
^arettdirle  Conte  & U Conte ffè  Ô"  exécuteurs  detunz  dtz  quant  audiz.  arrerages^ 
contre  toux,,^  ej^ecialment  contre  cens  qui  efioient  ajjènezé  fus  Us  dis  quarante  hures. 

Et  pour  ce  que foit  ferme  chofe&fabU,  /^Thibayt  Dt  MaLLI  defus  dit 
aimis  en  ces  Uitre  J mon  propre  feet.Cefu  fet  l'ande  grâce  mil  c C.  quatreuinx  d* 
de  us,  le  Lundi  apres  U fefie faint  laques  df fatnt  Crijlofo. 

Sccitcd'vn  rcAadccirevcrde  tOÙdl  figure  vn  efeu/Tou  compofe  d’VDC 
croix  Frecce  aucc  quatre  Aiglectcs  ayans  pieds  & beCj  âc  autour  eicric,  S 1 1 L 
Th  IB  AV  T DE  Malli. 

Extrait  d’vn  Rcgiftrc  d’Arrefts  prononcez  au  Paricment  de 
]a  (âinc  Martin  d'hyucr  lan  m.cclxi. 

D O M 1 K V %Gui!ldmus  de Fiftâcoper tradatum  habitumdematrimonio  conl 
trahendo  inter  Robinum  prtMogenttumfuum,&  YsabelliM  de  Ma  A-  vojee  le 
L I A c O , dedft  d’ concefsit  pro  dotalitio  fuo  qutngtntas  ItbratM  terra  perciptendat  1 1 1-  Lîur « 
tn  certo  loco,&  manerium  de  Maluoifine.  Et  in  porta  EccUfa,quando  debueruntferi 
Jfonfahafaifutt  de  huiafmodi  terra  d"  dotalittê  Robinum  pradi£fum,vt  tnde  fatfiret 
T(àbe!hmpradt{l.tm.  FûfimodHm,patiomatrimoniointeripfos,decefsit  idem  Robi- 
nus,d‘po(i  Guiotusde  ^xiipyccfecundus vir ip/iusTfahe/lts petijt  rattone  dtda 
'vxoïtj  fua  fatfinamipfus  dotalttsjvelius.  Sorores  tpf us Robintf militer petierunt 
fétfinam  eiufdtm  terra &manerq  tanquam  propinqutores  heredes  tpfius  Jratrit  fui, 
deqna  idem  Robinus  martuus  fueratfuftus,vtdicebant,d‘ pojl  ipfa  parata  étant 
fâcere  dotalitinm  eidemT (abetli ad  vfus  d“  confuetudinem patria,dt-  ludicasum 
fut  qu'oddicfus  C motus  h'aberet  fai/inam  terrapradidfa  d"  manerq,  rattone  dotalit^ 

•vxoris  fua. 

^REyyES  DE  LA  tf.  -SaW ^ 

Chapitre  Premier. 

Extrait  du  Clurtulairc  de  l’Abbaye  de  S.  Martin  de  Pontoife. 

NO  T V M ft omnibus tam prafentihas quàm  futurisydominum  G o DE  F R r« 

D V A! , eiûfque  vxorem , atque  corum  decentem  prolem , EceUfam  viUa  qua 
Tv  R R I %dicttur,d’  fjuicquidadeampertinct,Dûmino,acbeatifstmaetmCenttrscii 
beatôqueCermano,atque  ftneio  Pretecfo,omnibûjque  Sanitis  dimijîff'e,d‘C.  Eo padlo, 
quatinus  Abbas  prafens  Galtervs  primus  eandem  Ecclefiam  in  dijponendis 
^ionachlS , dreiufdem  Ecclefia  fubflantf,  prout  ftbi  melius  vtdebifur  , /icundurit 
anima  fua  falutem,  & omnium  qui  eam  ùtmijèrint,  trajet. 

Charte  extraite  du  Chartulairc  de  l’Abbaye  dcColomts, 

N O T V M omnibus  qubd  ego  Casjridus  Niuardt  filtus^um  omni  ajfenfu  ft^ 

lierum  mtorum  Niuardi , G aufrtdt , Adelaidts , neenon  d’ dominorum  1 v o N i s 
ComitiSyCr aUorum,pro  animamea , & vxoris  llildcburgisyd" parentunt  meorum 
liberatione .d" pro  merenda  falute,  Monachis  S.  Maria  Columbenf  irreuocabiUter 
date  dsfpofùt  hac,fcU.  Eccleftam de  M anfionibus cum  atriodr  fepultura  ddecimis 
ad  Ecclefiam  pertinenttbus.  Terram  quoque  quantum  arare  poffunt  fix  boues.  In 
eadem  villa  agripennum  pratt,  dccimam  port  us,  deetmam  pifutura , de.  Hoc  qutt» 
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que  dùnumvt  ejfetpahïlct^ fer  omncttmfHs  mantret  inmoUbili\  pHiLl?PVlit 
Regem  ddq yfoftuUns  eut» , qaatirtus  fer  tmfojitionem figm  fut  haneCartuUm  itet 
frmuretyVt detneefs  nuUi  iKjrtNgcreliceret,mJi  fr*ùs  coa^us  ffçum  RegâUm 
ueret.  ^od  ita  ftclum  efiy  tejlente  P H i L i P P o Reg^t  Hugone  Comite^Hugonc 
flio  BerûldiyCaufrtdodeCalnomonte^HtKyzio  DE  M ARL  £ i 0,H£KV£o 
yfiiw  GoDiFRiDi  Divitis. 

Autres  extrait^  du  Charculairc  de  S.  Martin  de  Pontoife. 

O M N I B V s fideltbus  t4m  frufenubus  quàm  fut  uns  notum fit , qued  H V G o 
flius  Pagani  db  NeaLfo  quando  defuncius  futt,  delatum  efl  corpus 
tiusad  EedefUmS. Martini  Pontifadfefdicndum.  Dtevera  jinnunciationtf  B. 
Maria,  qua  (èfultus  (fi,  adfuerunt  ad  exequus  ems  vxoriffius  nomme  Matil- 
D I * » è*  fi'<^t(r  defundi  nomine  Theobai.dvs,  atque  foror  iffius  nomme 
R I c H I L D I s , multi  alij,  Antequam  auîem  feftliretur,  uxor  nus  Mattldis, 
concedenteTbcobaldo  fufrajcriftoçrfôrore  tins  Rtcmlde, dédit  inelemofynam  £(• 
eUfia  S.  Martini  df’MonachistbiDeo  feruientibus  ,decimam  moltura  moUndino- 
rumfuorum  ,qui funtapud  Gtforcïum,&dectmam  motendinorum  de  Bcft  fro  ani- 
ma defuHch , &c.  H mus  rei  tefiei  affuerunt , H v c o Vicecomes  de  Caluomonte^  * 
Hugo  de  Marints,  & flius  eiusTheobaudus,  Richardus  de  Bautcriuco , & Y vil- 
IcImus&Herucus  Fratres  cius, Gauterius  de  Martnis ,Girardus flius  Girardi 
de  charx.,  Drogo  de  Confientio,&  Gauterius  fater  eius,  Alelmus  de  Vade , ef  Dro^ 
Jrater  eius. 

N o T I T I Æ fiddium  tam  prafentium  qttàm  & futurorum,  operaprecium  tffè 
treàentes  ttadt  re  difpofutmus , quoniam  Theobavdvs  Pagant  de  Giforz. , ^ 
nohilis  matrona  Matildis  filius , domnum  Theobaldum  Pontefenjem  Ahba» 
tem  precatus  efi,quatenus  demofynns , qua*  dederant  Ecdefia  S.  Martini  Pontifa^ 
rienjis  antectffores  fui , in  Carta  fcribere  faceret.  Cuius  petitioni  domnus  Abhas 
libenier  acquiauit,  Hac  ergofunt  qua  auus  eius  GodEfridvs  Dives,  ^ 
vxoreius  RlCHlLDis^  concefione  fUorum  dUarumque  fuarum  in  elemofynam 
dederunt.  Ecdefia  dévida  qu.e  T V R N v S diatur,  décima  aufdim  vida  tan» 
vini  qukmannonsytfe. 

Vnîversorvm  tamprafntium  quàm  futurorum  tradimus  notitia,qué- 
«MW  M a RC  A RBT  A 'X/Jftfr  V VI  LL  ELM  1 ACVLEI  DE  TrEIA, 
graui  vrgenteneceftitateadextrema  ferduda,(onflioJratrü /i/  T H E ob  AVD  t 
DI  G I S o R T I o,  dédit  Dec  & S.  M art  mode  Pontifara , Monachtfque  Cœnobÿ 
eiufdan,pro  anima  fua,  & viri  fui  VviHelmi,  (Jr  pro  anmabus  omnium  antecefforum 
fuorum,  iure  ^rpeiuom  furno  juo  de  Pontifara  xx.folîdosad  coquinam  Fratrum, 
prafente  ibi  domno  Vvillelmo  Cœnobq  prafati  Abbatc , quem  ad  hoc  ipfum 
mandautrat,  & vtfè  diligenter  oratiomhus  eius  commendaret.  ^uapofquam  de^ 
fuuHa  (ft,  ad  Ecdefiam  B.  Martini ficut  viuens  decreuerat  dd&tafbique  ab  Abbate 
df  toto  Conuentu  honori/icè  ftpulta  e/i.  Ad  cuius  exequias  adfuerunt , fater  ems 
Theobaldus,& quatuor  fUa  fût, O D a fcilicet,é'  YdonEa,  C^Adalaidij 
d-MA  T H IL  D I %.Sed  IngElrAK  ^filtus  fuus  non  dffuit  .Prohibuit  enin» 

Theobaudus  auunculus  fuuseumtbi  ventre,  ne  de  matrü  fus  deceffu  indifiret}  do- 
Uns  abundantiore  tri/îitia  grauaretur.  Compléta  igitur  ex  more  offeio , procejferunt 
âdaltare  S.MartimTheobaldtu  fater  defuncla,  é-quituor  eim  flta,donum  quod 
ipftviuens  ftcerat,prxfentibm  Abbate  & MonachU  ,neenon  &multis  alys , tam 
Clericà quamlaïctsfuper altare  pofuerunt.Denique  non pofmtdtum  tempus  Théo- 
baldus  de  Gifortio  adduxit  Ingclrannum  nepoîemfuum  ad  Pontifaram,(^ fccit  eum 
concedere  donum  matrü  fua.  Tefes,Theobaldus  de  Cifrtiofiaukertus  de  Fay,VvH~ 
Iclmus  de  Argent ogilo,drc. 

Gvillelmvs  Aibas  Pontif.  d dominas  Theobaudus  de  Ronquerolü  , 

domina. 
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dcminA  Mathildis  vxcr  Hvconis  de  Gisortio jratris  domini 
Theobavoi. 

Dominvs  Theobavdvs  De  Gisortio  controuerjiâm  ha-- 
huit  cum  dûmifjff  L V o O V i c o R o H A i D i s vxar  eius , ^ forma  ttut 
Mathildis,  Hvconis  de  Gisortio  Jratrû 

Theobaldi  eiufdcm  Mathildis  I o a N h £ s nepos  Tbeobaldiy^firçr  loan* 

fus  1 00 NE  A. 

Du  Cliarculaire  de  l’Abbaye  de  S.  Denys. 

Theobaldvs  de  Gmokiio  iliHddoftnniijMod  fectrat  Monachû 
S.MartiHideVonttfaradcKcçUfiadtCharz.i&  EcilcpATmpfam  cupt  pcrtin.fuù 
froprtt  AC  /ffcialiter  yprafêntationem  Sacerdotù  eiufdem  FeeUfa  dedttô"  coutefit 
Jt.  Diony/io,  &c.  Rotrodus  Archtepifiopus  Rothom.  tonfrmamt  4ar.  M.CLXxvi.Tr- 
Jla  T MO  de  yetcripontCt  Robert  us  de  Kouobur^o. 

Extrait  d’vn  Rcgiftrc  du  Threfor  des  Chartes  du  Roy. 

Feoda  <!Ma\o  KVUZi  De  Gi%o?kCio  tenet  à domino  Rege. 

% 

Qj'J  c Q^i  D hâbet apudToftô’ FeeUftArnde  Ermeron  ùtxtA  AquAmbonam, 
C Atrium,  dr  hû/pttes  atrÿ,  deamAm  viltx  tn  Uïcali  feodo  ^uam  quidam  miles 
tenet -d> eo AdUicum feod.ô" quandAmdomum apud  Fontifaram ,qua  fuit ^ H EO* 
baldi  «de  Gisorcio  (um  omni  porprifio,  é"  vnam  domum  qux  fuis 
M arcelli,  qux  e(l  ante  M ouafterium  S . M ellonis,  C7  vnum  molendmum  quod  vocatur 
SoteilIer,<à‘ duos  furnos,^  omîtes  hopites  quos  Theobaldiu  de  Giforcio  habuit  in 
*i'tÜA,  df  Nouum- burgum  qui  e(l  extra  muros  tn  via  de  Aneltaco,  ér  quicquid  Bar- 
tholomeus  MAlus  fltAfieT  habet  apud  Fonti/àrAm^fiilicetvineam  vnam  qux  voca- 
turt’inet,,Ô’ terrxs lucrabileSyd' domum  quamCuArinus  fem.  emità  Bartholomeo, 
^ quicqutd  habet  apudVa!lem-Hermeri,fcihcet  vnam  vineamdfvnum  toreular, 
C"  vn.im  domum  cum  porprifio,  ô"  vnum  columbarium^d’  hojjutes  qui  reddunt  xx  1 1 . 
Jôl.  (T quicquid GuiUelmus  de  Persheio  babet  ,tpnJ  Aneltscum  in  vineis,  terris,  (b* 
uhmM9U43LimMm  iMj^tomquxm  \r\ivi(('m  Hermert,  é"  quicquid  Théo- 

baldus  de  Gifirciû  habuit  apud  Aneliacum quoi Petru! Matus-ertremm' tmrtinvi^ 
nets  , terriSié'  nemore,dr  inommcreâtura  id"  quicquid  Odo  de  Fremecuria  fubes 
apud  Grtfi,  & quicquid  Rogerut  de  Maulix  habet  apud  Griji,  & quicquid  Richeuz,  de' 
S^cstouiiU  h.:bctapud  Sujèncuriam  fub  Cormelijstnomni  creatura,(^  qutequidodo 
de  Duguiaco  tenet  de  me  apud  C orme  loties,  dr  le  Fay  Droconts  Corjenit,  df  duos feo- 
dotapud  Bricnteon,  quos  tenentde  eoduovauajfores ,drtot.  Corcclles  iuxta  Soifi, 
Cf  quicquid  pertinet  âdCorceâM,domAmum  dffeodum,  tn  molendinod’  in  omni 
creAtura,Ô NouAm-vUlam quxeftdefuper  CorceÜes.df  qu-e  eji de  alodio  CorceUa^ 
rum,dr  quicquid pertinet  ad  Longam-vilUm.  Et  quicquid  Petrus  Malus-vtcinus 
habet  Apud  Sagi , molendinum , viu  iriam , xuocriam , ten  famentum  quod  valet 
X V 1 1 1 . modios  auenx,  df  quicquid  illi  de  Longuejfe  habent  apud  Sxgt , quod  tenent 
de  prxduh  Petro.  Et  quicquid Gaco  dc  Thorote habet  in  valle  de  loy^fcilicet  feodum 
df  domanium , & totum  ChAUcnceon  iuxta  Charz, , nemus  df  platmm , dr  quicquid 
peritmt  ad  Chauenceon.  Et  quicquid  Bartholomeus  Malus-filiajler  habet  apud  Leus, 
d"  quicquid  GuiUelmus  de  Leus  habet  apud  Leus.  df  vnam  vineam  quam  habet  idem 
JoauncsdeGi/orcio  apud  Leus, qux  vocatur  liClos  Mtlon,&quxeJhuxtx  vineam 
Gvillelmi  de  Gallanda,  qux  vocatur  RogueUus.  Et  quicquid  CaL 
ter  us  de  Montefaucon  habet  apud  Biancourt,  feodum  df  domanium  df  Montfaucon, 
dr  broceam  de  Mont  faucon,  d"  alnetum  quod  ejh fub  Liencourt,  vbi  Petrus  fratereius 
manct,  d"  quatuor  hojpites  Caluomontù,  dr  vnum  campum  terra,  dr  medietatem  de 
Romejiiil'o.  Et  hoc  quodCalterus  de  Robertichieres  habet  tn  décima  de  Boras,drboe 
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Leprofi  dcCaluûmonte  habent  tngranchU  S.Sulpic^'.  Et  villam  de  Resbez.  qaam 
Jaannes  de  Resbez.  tcnctt  & (jaicquid  âppendit  ad  Resbez.  feodum  & damanium  , in 
flâne ^in  nemefe^in  viuarie,0‘  tn  emmbm  appendicffs»  & medietatem  de  Calieei 
tuxtACaUttmm9ntem,&vine*iy&ftatAyé‘  NeuamutUam  in  nemcre/^  quicq  nid 
fertinet  ad  NeuAmuiUam  in  nemore , in  plane , & in  gaagnagqs  > ^ in  nemore^  Et 
quicquid RicardusTheutonicus  habetad  Mallti  & medietatem  de  Fojfes^fir  quic* 
quia  iSide  Cotceüeshabcnt ad  Vvamunfonteine ,& medictatemcalengij^  c^quar-* 
tam  partemcampipartù  de  RonciercSy  ô'tres  campes  ad  Meltns  df  vnum  pratum» 
Et  Ecclejiam  de  Marines , dr  Ctmiterium^  & hojpites  Cimiterq\  dr prata  renttftra^ 
qiuGalterusde Marinis tenet^dfdemum  -djlèri  de Pontifaray qux  vecatur  Pcs~An^ 
jfèrü.  Et  viariam  de  Rebiez,»  & medietatem  de  TelU,&totum  fanPium  Cqricum  pU- 
num df  nemnsj&  Montcheurel, df  Mont-HelUnttd" Mant-Oifcltô"  “vahem  domni^ 
Pétri,  d"  gAAgnia  que  Canonki  de  Marchefo  Radulphi  tenent  de  domine  de  Monte- 
Cheurel,  d qiticqmd  domines  de  Montecheurel  tenetde  domino  de  Robiez.  inforejta 
de  Teles,  dr  feodum  qnem  Petrus  de  Payeltenet  de  domino  de  Robiez. , d hoc  totum 
tenet domines  de  Robiez.de dicto  loanne de Ci/ôrcio,  Et  totum  nemusGailielmi,ne- 
mus  d pUnumyd  quicquid pectine/  ad  nemus  Cuiüelmi , d oPfauam  partem  griagij 
de forejlade T'êtes , d quadrans  Ba/Stcuna,  viUam , d prata,d  marejlsyd  aquas,  d 
nemus,  dplanum.  Hoctenet  Bartholomeusde  Fay  deeodem  loanne  de  Giforcio.  Et 
SûiumNûiJèment  iuxta nemus Guttlelmi,d  vtUamd gaeàgnage t dqnicquid  ap- 
pendit,  d quicquid  Amauricus  de  Montegni  tenet  de  loanne  de  Bofi  ad  Chamborz., 
d ad  H orn.im,  d ad  Forcetlos.  Hoc  tenet  loannes  de  Bofi  de  dilfo  loanne  de  Cifirc. 
Et  duos  feodosapud  Lerreuillam,quorumGnlterus  de  FlauacurU  tenet  vnum,d 
Simon  de  Ablegys  alterum.  Et  totum  Monci,  feodum  d domanium,  in  nemore , in 
planoyin  molendtno,in  ‘viuario,d  in  emm  creatura  quicquid pertinet,  d quinquefeo- 
du  militàin  villa  de  Monci, d totam  Valeres,d  quicquid  pertinet  ad  Valeres  ,pla~ 
numd  marejîs  ,d  cum  hoc  Nuclli  tuxta  Charz.^  d quicquid  pertinet  adNueUi» 
nemus  dplanum.  Et  nemus  qaod  G amer  us  filius  Eua  de  Marines  tenet  de  eo,quod 
vocatur  bofeus  Tibendi.  Et  totum  Rotincourt,  quod  Gaherus  de  Botincourt  tenet  de 
eo.  Et  quicquid  Phtlipfus  de  yatlibas  habet  apud  Boifgilout.  Et  vnum  feodum  apud 
MeUentum,  quem  Mathevs  ot  Mowtmorency  tenet  de  eo.  Et 
/ vaJquignoUs , quod  G uilUlmus  de  Fay  tenet  de  eo,d  hojpites  quos  habet  apud 
llarumuillam.  Et  totum  porprijîum  Petride  Auefhes,d EcdefiamdCimiterium, 
dporprifium  Canonicorum,  d emucf  hojpites  qui  tenent  ad  Cimiterium,d  furnum 
petride  Auefnes,d  totamdecimam  de  A uefne  s,  d nemus  Pétri  de  Auefaes  quod 
vocatur  Broda,  d vnum  campuni  terra  qua  tenet  ad  Brociam  illam , ^ v 1 1 . hojptte s 
qui  funt  in  vno  vico  de  Auefnes.  Et  tenet  de  eo  Ecclejiam  de  FremeruilU , d Cimi  - 
terium,d  decimam  villa,  d deetmam  de  Vemoil,quam  RadulphusdeFcr tenet  de 
Petrode  Auefnis.  Et  Ecclejiam  de  Temericort,  d Cimitcrium,d domum  Canonico- 
rum,ddomumCatterîNamant,  dtertiam partem  décima deTemericort , d Ec- 
clefam  de  Menolcourt,  d Cimiterium,  d V 1 1 1 . bofpites  apud  Longuejfe.  Et  tenet  de 
eo  feodum  quem  Robertus  de  Gallon  tenet  de  pradtcîo  Petro  apud  Auefnes,  d feo^ 
dumde  yerreria  quem  Hugo  de  Rond  tenet  de  Petrode  Auefnes, d in.Jolid.  cen^ 
fuales apud Hemtnvalle de loi,d tenetde  eoEcdefiamS.Petri  de  Mollencourtydr 
domum  fl ugonü  de  Senooz,  qua  eji  in  veteri  foro  apud  Caluomontem  d vineam 
fuam,domneporpTifium.  Poji  feodum  tjïum deeodem  feodo  lo.inncs  deCiforz.  te^ 
net  de  domino  Rege  V tiers  en  Araetot,  d S . Leodegarium,  d V iUamnouam,qua  ej^ 
de  feodode  ViUrs,dquicquid  pertinet  adVtlers,d  ad  S. Leodegarium, d ad  Vtl- 
lamnouam,dchâciamde Forejlade Arc'te.  Et feiendum quod  tenetde  eo  Ecclejiam 
de  Ormeuilla  d Cimiterium,  d fortem  domum  Pagant  Brojcinprater  parcum  ,dr 
totum  porprifum,d  geanchids  d culturas,d  omnem  dccimam  villa,  dconduÛum 
Cijorcq,  dToloenoutiercum  péri  ment  J s, quod  mouet  de  feodoCTi/Jiaet.quod  Ma^ 
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tbtus  de  Gamaches  te  net. 

I H VvU/ifmo  NûrmanHO  Btjiu  cum  fertinent^'s  in  bofco  Ô"  fUmo , tir  omnihtts 
mI^s  rthu!/^  td  fuûd  hibeta^ud  Bern4mûam,(^  maritagiu  vxorü  PhiU^^  Bldt^ 
TU,  ô"  id (jupd habet 4pud MeJkil  CU.df  td qucd  habet  apud melendinum  BenttUn, 
(jridqufid  h4bet  utudS,  EUgsumyé"  td  tjued  hâbet4pud  S.  p4ternum,&td  t^néd 
h4bet  dpud  Neelphum,  & ftedum  Add  de  Bu^uet , <iuod  eji  4pud  T igeruiUdm , quu 
tmnt4  mouentde  feodo  Ne4lph4,pr6  qmtbns  débet  cujfôd.  4pnd  Neetphum  fe  IV. 
mUiturn  per  tptum  un/tum. 

Extraits  du  Charculaire  de  TAbbaye  de  S.  Denys. 
loANNlS  DE  GlSOB.TIod’HvcO  filÎMé  etittyU,  CCVT. 

Hvco  DE  G 1 s O R T I 

Dominvs  Gvillelmvs  deGisortio  mtletfé'tUmiHdXoh^v  a 
et  us  vxor  deder.  Eeclefid  de  Churttc  vili.  Itbcs  unnui  reddttm  quos  percipieb4nt 
opudchamum  tn  molcndmode  Cloohart,  M.CCXLI  V.  m.  Moto. 

1 1 D E M ddhucviu.  M.CCLIX. 

% 

m 

CHAPITRE  II. 

Extrait  d'vne  Charte  du  Prieuré  de  Taint  Martin  des  Champs 
de  Paris. 

CA  a T A Henrià  l . Regù,  qua  Ecdefum  S.  SKirtini  de  CempU  eh  integrt  um- 
plioremifi  rcjhtutum  dotjuit  annoab  Istcarn.  Domim  m.l  x.  J/tdtd.xv. 
regni  fui  xxvii  • Signum  Regu  Henrtci,S.Phtltppi  Rtgù,  S.  Anne  Régine,  S.BâU 
duint  CsncelUrijtS.Rddulfi  Comitu , S.  Rusnaldt  C4mer4rq,S.Tetb4idi  ieMon^ 
temorenciyS.  A L B I r i c l ConnefidbuUrq  , S.  VvMmt  Senijculci,  S.  Hugonù 
ButUuUry,S,  Roberti  Coci,&c, 

Extrait ,dw.Chartulaire de  TAbba^dc  S.Dcnys. 

Car  T Â pWuppi  Regû  quuEcctefx  S.  Dienyf  couffm»  eÊmmmifmi  AHU 
foror  pjtrù  fut  flenrtct  fecerut  eidem  Ecclefe  de  ’viüd  in p4go  Pertf.  fit»  nomine 
Curtefolumeumomm  udtAcentu  ,qu4m  invadimonio  tenebutgè'C.  ^uodpefebut 
donAutmu4,é‘  ftrmjuimusjdr  FiDELlBVS  nostri  ifimure feamtés.Signum 
Robtrtf  Régis Jrutrü,  S.  Agne  Regtne , S,  Hugonù  Bdrduijt , S.  Amulrtci , S.  Fre- 
londt  Ept/iept,  S.Vvdten  Archidt4coni,S.Baldrtci,  S.Ingetrdnni  Regis  cujhdà, 
S.lieuelonu,  S.Vvtllelmi,S.  A L b e R i c i,  i".  Vvdlieri  Cerru,S.Vvidottü. 
AcîumStiuuneiiüdnnoDêmtntcd  lnc4rn.iAi.yi.& Regis  PhUippt  I. 

Extraits  du  Chartulairc  du  Prieure  de  $.  Martin  des  Champs 
de  Paris. 

N O T V M volo  fieri  omnibus  Chrijli  fideltbus,  quod  F V l c o fiodum  quod  di-^ 
KibAt  fetenere de  Ecdefii  S.MArttnt  in  vtllu  quevocutur  Anetum , dédit pofi  obi- 
tum  fuum  eidem  Ecdefe  in  domimum , concedente  fèlio  fuo,  pro  redemptione  ustim* 
fie,  ^ vxoris  fue , (jr  porentum  fuorum.  Huius  rei  tejîes  funt  Hervbvs  dE 
MohtemoREkciaco,  Hugo  Cornes  de  Domnomerttno  ,Theoderi- 
C V s fiiius  FVLCHARDt,G0DEFRIDVS  DE  MorEHCIACO- 
MONTE,  Landricvs  fûtes  A L B E R I C I , c^c,  Arravdvi  fdter 
Londertei,  Richardus  de  Bulrieco  ,Vv4lterius  Tyrellus,  F ait  ertue  de  Ponte- J fart, 
Vvafio  de  Torota,  FvaUherut  de  Nuifaco, 

L i T T £ R Æ qutbuiNenterus  de  Monte-Caio  maritm  AueUsufluVdoBù fa- 
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tris  I^elini  Àrchidiacom  Tarif.  ( qm  Jo/cdirsus  altare  de  Campimaco  domniîict 
fandujue  Martintde  Campis  dederat  ) idem  altare  àjè  vfurpatum  reddidtt,  Vrfioni^ 
Frtare.  Hoc  te/lificentur  jî  opua  fuerit  qui  viderunt  audtcrunt , Arroldvs' 
'vtdelket  de  Monte  morenciaco,  Petrus  Senglartus  , Paganus  de 
Monte-  GaiOy  Robert ua  de  Canoiloy  Herlebaldui  de  VitreiOj  Poncins  flttu  P.  hrardi  de 
Nuifiio. 

N O T V M feri  volumus  Chrtjli  fdelthus  futurù  (j/  prafintibus , quod  A K- 
ROLDVS  DE  Montemavrenti  dedtt  Ecclefu  S.  Martini  de  Cam- 
pis  y tn  qua  Deo  defèruiunt  Cluniacenfes  Monachi  i apud  Ccbrentium  terrain  qn.t 
Monsz.eloft4s  dicitury  cum  omnibus  appendices  eitssy  coneedente  OdelinA 
•vxore  yîi4,c^LANDRiCO  Jratre  fuo.Tefis  interceterosKo^t^ly  l filitueius, 
Vieverb  tllo,qMo prafatus Arroldus  apudS.  Martinum  eft  tanmlatusydonum  quod 
fecerat  Arroldms  de  terra  quam  fuprk  diximus  concejitt  Albericvs fit  us  eius, 
df'vt  fttprà  dtximus  Ode  LiN  A,cf  JraterdefunHi  Lan  dr  i c vs. 

Extrait  d'vn  Registre  du  Threfor  des  Chartes  du  Roy. 

L I T TE  R A Ludouici  VI.  R^ù  fro  Ecclejia  beati  Mêlent  Pontifar.  Acîum 
étnnuente  P H l l i p p o fiUo  nojlrqfhud  Pontijaram  publiù  anno  incarnati  Verbi 
M.cxxil.  regni  nofhi  xv.  Adelatdts  Re^na  vill.  Ajlanttbus  in  Pabtionojho 
quorum  nomina  fubtitulata  funt  dfJtgna.Signum  Stephani  Dapiferi.S.Cillcbertè 
Suticularq.  S.  Hugonü  Conjlabulary,  Aleerici  Camefarif.  Data  per  ma- 
num  Stephani  Cancellarf 


CHAPITRE  III. 

Extraits  du  Chartulaire  de  l'Abbaye  de  S.  Martin  dePontoife. 

RIch  A RD  vs^/wTh  eoderici  deMontemorencîaco 
dédit  EccleJtamS.  M aria  de  Motif  eüù  im  EecleJU  SS.  Confejforum 

Martini  & Germant  de  Pontifardy  videlicet  ob  falutem  antma  fut  antecefforum 

yùorum,  qui  diu  iniujfè  tenuerant  ipfam  Eccleftam.  Dédit  autem  ijdem  Ruhardsss 
quuquid  habebat  tn  memorata  Ecdejta,  id  efi  potejlatem  ponendt  tn  Ecclejia  PreJ^’ 
byterum,  & iujlUiandi  eumy/kut  ipfe  folebaty  coneedente  FvlCaRDO  fratre 
dre.  Paganvs  de  NeAlfo  mtles focer didi Richardi. 

Fvlchardvs  fraterKi  c h a R d iflq  Th  eodorici  de  Mok> 
TEMORENCzaco  décident  in  infirmttatem , de  qua  dr  mort  uns  ejl , fecit  ad 
Je  venire  domnum  Theobaldum  Abbatem  Monajîerq  S.  Martini  Pontijarienjis ^ 
causa  confulcndi  anima  fua.  & prafente  Domino  Gaufredo  Rothomagenjè  Archie  - 
pifiopo  dedtt  Ecclejia  S.  Martint  Pontifar.  tn  elemojynam  Ecclejiam  S.Lupi,  qua. 
efi  iuxt A Taberniacumj  &quicquid  décima  dpoblattonum  ad  eandem  Ecclejiam  per., 
tinebaty  dre.  Pojlea  iuit  dominus  Theohaldus  Abbas  ad  Banterluyadhuc fupcrjhte  me» 
morato  FuUhardoy  vt  exoraret  Rtchardam  Jratre  m fulchardi  pro  concedendt  elemo  - 
Jyna.exeimetoim  fefo  crat, ^uiUbenterconceftt.'usoremquefuam  Matildem, 
duofque  filios  fuosy  Richardvm»  atque  GvïLleimvm  adhuc  infant 
iumy  duafque  f lias  fuas,  MatiLdEM  ^AcNETE^f  confédéré  fecit.  Inde 
iejlesy  Tuo  DecantUy  Odo  de  Bantcrluy  Radulfus  de  CleriacOy  Bartholomevs 
DE  Monte  MORENCiACo,  Paganus  nepos  Hugonù  de  Argent  oilo , Bal» 
duinus  dr  Albericus  armtgeri  Rithardty  Fulcherius  Dapsftr  Rtchardiy  Stephanus  mi» 
Us  nepos  Odonts.  Hutc  conceftoni  non  interfutt  Theodoricvs  maior  filius 
Richardi.  Sedindie  parafcfueredtensdefandoDtonyJio  adS.  Martinum  ,pofî  ado» 
rAtam^ruccmyiuhente  pâtre  fuo  idem  fheodertcus  inconjfelfu  domim  Theohaldi 
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» ylhbitisy  fecit  dr  fofuit  donum  fttper  ait  are  eiufdem  , cmntum  elemofjnarum, 

qnx$  dederat  fâtcr  etus,  ac  fatruus  Fulchardus-,  videlicet  EccUJu  fantfx  Maru  de 
Moncellts^  ô"  Ewleju  S.  Lupt  de  Tabernuce,  d'C.  Huiue  rei  tejîes f$nt,RarthoUmeHs 
de  MentemorenciACO  y CAutertus  filins  Odoms de  Banterlu  ^ Gautenus  de  Groileto, 
Ganterius  de  CnrceÜts ^ BAldutnus  de  Genejfa  armi^er  Rtchardt iOAuierius flins 
y'iidûnu  de  InfnU, 

Les  Preuucsdii  LiurcXlI.  font  obmifes,d'auc3ncque  le  fondement  d’i- 
ccluy  confiflc  fcülemcnc  en  conicdurcs,&:  que  d'adlcurs  ii  n’y  a aucuns 
occalîon  qui  en  requière  le  rapport. 

FIN* 


Fautes  ptruenues  en  Hmfrejsi^  de  ces  Preuucs. 

^Ag.  9.  en  marge  aulieti<le  995.  lifez  99S. 

^ Pag.)6.  l.jj.  cerfAtnen  inretlifez  iniere. 

Pag.  ^6.  effacez  de  la  marge  le  nombre  itoi. 

Pag.59.  enmarge^auh'eude  nS&.lifcz  1184. 

Pag.  71.  oftez  la  ChanedeS.  Martin  des  Champs  qui  contient  vnze  lignes,  pour  ce 
quelle  eft  repecee  en  la  fublcqucntc. 

Pag/  164..  l.p.de  la  fin,  auheude  I{fmeMueil  ,UCcz  RjmenHeil. 

1+7- 1.4>  de  la  fin.  apres  AfArgHtrite  de  y VArfirnAre , idiioudet , fBe  de  ilerCMles 
de  y VArffettAre  EJcHyer ,AfiiJïi  d jintheine  deVvArftAATt  /»n  frtre,^c. 

Pag.  ig.  oftejtrarticlc  enrier  pris  de  la  Chronique  de  Corbie,  & le  rapportez 
lia  page  171. 1.  ji. 

Pag.  a~8. 1.4.  de  U fin.dfMjc  «feut,  hfez  dok^e  ctntsmiRe. 

^ag.  )ii,  mettec  les  Prcuues  de  Gabncl  de  MontmorciK.  lc;gncur  de  Momberon 
naît  eeèkadc  Geirtanmc  d e MoQtraorencf 

Pag.  |}i.  1. 19.  oftez  leTiltce  cmiïr  qm  fait  mention  de  Aiatmca’deWS^orCTicy '' 
TeigneurdeS.  Pregel^&leiappoccezà  Mathieu  de  Montmorency  feigneur  dcMaf- 
fiters  pae.  ]68. 

Pag.  40a.  i.4..ôci.  au  lieu  de  nem^rt  de  Crinet  lifez  de  Crute, 

Pag.  414.  1. 18.  RùhAfdMS  de  'BAnterinte , JiTcz  de  SAtutrUto. 
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